This is a reproduction of a library book that was digitized 
by Google as part of an ongoing effort to preserve the 
information in books and make it universally accessible. 

Google - books 

http://books.google.com 








Google 



A propos de ce livre 

Ceci est une copie numérique d’un ouvrage conservé depuis des générations dans les rayonnages d’une bibliothèque avant d’être numérisé avec 
précaution par Google dans le cadre d’un projet visant à permettre aux internautes de découvrir l’ensemble du patrimoine littéraire mondial en 
ligne. 

Ce livre étant relativement ancien, il n’est plus protégé par la loi sur les droits d’auteur et appartient à présent au domaine public. L’expression 
“appartenir au domaine public” signifie que le livre en question n’a jamais été soumis aux droits d’auteur ou que ses droits légaux sont arrivés à 
expiration. Les conditions requises pour qu’un livre tombe dans le domaine public peuvent varier d’un pays à l’autre. Les livres libres de droit sont 
autant de liens avec le passé. Ils sont les témoins de la richesse de notre histoire, de notre patrimoine culturel et de la connaissance humaine et sont 
trop souvent difficilement accessibles au public. 

Les notes de bas de page et autres annotations en marge du texte présentes dans le volume original sont reprises dans ce fichier, comme un souvenir 
du long chemin parcouru par l’ouvrage depuis la maison d’édition en passant par la bibliothèque pour finalement se retrouver entre vos mains. 



Consignes d’utilisation 

Google est fier de travailler en partenariat avec des bibliothèques à la numérisation des ouvrages appartenant au domaine public et de les rendre 
ainsi accessibles à tous. Ces livres sont en effet la propriété de tous et de toutes et nous sommes tout simplement les gardiens de ce patrimoine. 
Il s’agit toutefois d’un projet coûteux. Par conséquent et en vue de poursuivre la diffusion de ces ressources inépuisables, nous avons pris les 
dispositions nécessaires afin de prévenir les éventuels abus auxquels pourraient se livrer des sites marchands tiers, notamment en instaurant des 
contraintes techniques relatives aux requêtes automatisées. 

Nous vous demandons également de: 

+ Ne pas utiliser les fichiers à des fins commerciales Nous avons conçu le programme Google Recherche de Livres à l’usage des particuliers. 
Nous vous demandons donc d’utiliser uniquement ces fichiers à des fins personnelles. Ils ne sauraient en effet être employés dans un 
quelconque but commercial. 

+ Ne pas procéder à des requêtes automatisées N’envoyez aucune requête automatisée quelle qu’elle soit au système Google. Si vous effectuez 
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer 
d’importantes quantités de texte, n’hésitez pas à nous contacter. Nous encourageons pour la réalisation de ce type de travaux l’utilisation des 
ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile. 

+ Ne pas supprimer V attribution Le filigrane Google contenu dans chaque fichier est indispensable pour informer les internautes de notre projet 
et leur permettre d’accéder à davantage de documents par l’intermédiaire du Programme Google Recherche de Livres. Ne le supprimez en 
aucun cas. 

+ Rester dans la légalité Quelle que soit l’utilisation que vous comptez faire des fichiers, n’oubliez pas qu’il est de votre responsabilité de 
veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n’en déduisez pas pour autant qu’il en va de même dans 
les autres pays. La durée légale des droits d’auteur d’un livre varie d’un pays à l’autre. Nous ne sommes donc pas en mesure de répertorier 
les ouvrages dont l’utilisation est autorisée et ceux dont elle ne l’est pas. Ne croyez pas que le simple fait d’afficher un livre sur Google 
Recherche de Livres signifie que celui-ci peut être utilisé de quelque façon que ce soit dans le monde entier. La condamnation à laquelle vous 
vous exposeriez en cas de violation des droits d’auteur peut être sévère. 



À propos du service Google Recherche de Livres 



En favorisant la recherche et l’accès à un nombre croissant de livres disponibles dans de nombreuses langues, dont le français, Google souhaite 
contribuer à promouvoir la diversité culturelle grâce à Google Recherche de Livres. En effet, le Programme Google Recherche de Livres permet 
aux internautes de découvrir le patrimoine littéraire mondial, tout en a idant les auteurs et les éditeurs à éla rgir leur public. Vous pouvez effectuer 
des recherches en ligne dans le texte intégral de cet ouvrage à l’adresse ht tp : //books . qooqle . com| 




Digitized by LjOOQie 




Digitized by LjOOQie 





Digitized by LjOOQie 





Digitized by LjOOQie 




Digitized by LjOOQie 






v' — 

•Æ t-»»* <3 i/W ^ 



fcrrvo 



/ T'Zu~nr^f > 

' <-t f-o 






?j-t—cTh- r-& — -g» -<t ^ 






A“«^t 



^ H-«3É. A~v» -> f/r-n »HXt S^- ^/*^^<3v-ri TVÏ. rv^; pX-XK^X 

&t-t*ci'^ 0 vv£ j ^ÿr&y-^) ■ xj^e^) 2 3 Jryfj--*r-*- fr*~*L 

_^u; ; ,<r>-e~ m -> 7 z,fi«.e/>»l *4 *tyCr*x<>r\f j 

^Æk-m’h^; -e-VJ y^<-C Çxrl/ ^?-ew£yu~-v / 

^ JtT^; S^ryv^t^ft^T ffiv/^l ~4^r c ’ vtt ^ ri '‘^ ayu*2“ < ™~^ K f fx *7? r ït 

C 1 *•*'***-»(#*• '^- -A rxC-3'**. t\_ '^ ^r^vAgr^ Ç (y3 (-^ stt. <4- r-*H-*—f <2 /“ *+ff f * t **^ t 

f q/UJ mâv'+**x*»*sfa ^X^I^f^rù 



y /*** 

/f' 



^scr*' 



/✓ * - % **~+*UX^p£<r ^ 

ÇCty 

^ /rv^C 

5t '-^' ^ ^ 0 » ^^a=’ *fLjf\ C£l.. /^-t 

; t-l-i\ ^"Vf \f C '~ ^b /^M^trx^ ^ 

/*-/ J /^>- n^-v^ 0-t^ jr^- , x ^Z'^y 

i, fi.isjtc ; ^tvmuX y 






'rvLI^ 



i 



^-(9 r-'^/'-A -j j 
f\s ^vC^vv £** -ySfjfC 

* rf « 

P Pt *• #•— V 



*y /**/ ^ rx+j-TLM^ 

/fft) <y3 f ?~t*£P ZtefA^t' 

6 e~^/£w % *ipft* 






/ 

,t 4 ^r r» 



u.u^ 

;t^ nn xjL* 



C£él eçffry^ X, 7 -t* V V 5 ' /O / , , , 

X^f^ Z^r, 

-jr— ^ 

- yx^u^^r c rr^ ^.,.^._.7^o 



( " l/ c 



-.d ^ ^ 

~^Ojff W- ^ f 7 , ' V ‘ l " L - 









iæ rvM 



>-*,<- Th C^^cnc. 'pi or æA^. /W— ^ K ^/‘ < /O "O )f)oxsx* -~erf/ChQ~l yv^. 

A^yr m P t yr2^ ^7 , ' wA ^y f-^ A ^/^-T 

/^7 »- 7 S C— 'hUL^fy^-t ‘'rryx --^L ! 

'_c 5 k~h*~~- j^y^/Cr ^ T y TT/tT JCT a>« ao.-a^ «* 

P^i' rrp4T-y\- / ?u.y+sx~+J r*nnl*^J>oJ£tA-j t-^QfxO-A. / . / P rh*'s*-^- t . 

Le, jU- ^LffM^^f^^r. 9&« rf^ u ^ity. r7" y „ ^ 

,.- J»o.'^ ; .3 r^ - i~sy(Lfl~y. ^Y“** 3 ‘°^ Y; “Y T-cT^3^~ 

^ 0 . -V.C^Y ^ ^.v .-A A Ae .^ r ^LU^C 4 -, 

" Ær^KinvAi' ^Vex • ft'-f ©HfniSV. / 1 ^ i <• 

^wf^~~ Tt"€x 7 y? >t->x ^9 tj ^ éJ&~Ly 

^ /^OC? ri '^ J ^,-'A A' «' « 0 3 t ' 

“^•7 —7 ' ^ 5 *>/ w» cO.*„ .^< t«A Y^, . TO .<^ C^V-C«»»~, 

a^C>j-f^e^xf-i^r^y^r7x-^yro Loy-rri ^ y t -ur+xÇj?) ^ 
t / 3 )«^- : *^**^ \fl 7 Tn-J- ■*+*+«, fc/ 

:„A c œ#^ix!f~*Lf ~ 7 r V Y t /*. 



/^ TV . XX J (3 4 y v * 1 



/î ri nu.- 
✓ 



/ 7 ^ 



Digitized by 




Digitized by LjOOQie 




LA BIBLIOTHEQUE 



HISTORIALE, 

DENICOLAS VIGNIER 

' DE BAR SVR SEINE, 

MEDECIN ET HISTO- 

RIOGRAPHE DV ROY. 



r. 



Contenant la dijpojition & concordance des temps, des hiftoirès , & des historiographes, 
enjemhle Feflat tant deïÊglife que des principales &plus renommees-Afoyarchies r; 

. if) Républiques félon leur ordre JùcceJJion. ... 

Au cref chrcfticn Roy de France & de Polongnc,Hcnrytroifîcfinc. , 



L > C "i- 



TOME P R E M 1 E R. 

m, ' ' 



nL ICj» 




A PARIS, 

Chez AbelI’Angelier, Libraire iu rc , au premier pilier dfe 

la grand’ làllc du Palais. 

% ***' P- L X X X y \ î. 

Avec p k ivu e g 
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Èxtraitf du Triutlcgc du Roy. 



P Ar grâce &¥nuiîegc du Rpy , il eft permis à Abel PAngelier Libraire iuréenlVniuerfîté de 
Paris, d’imprimer ou faire imprimer, L < grand Bibliothèque H* flânait deNicolat VtgnicrHiJlono- 

C ttphedu font faiâcs très cxprcfles dctenfes parfadi&c Majcftc,à tous Imprimeurs & Li- 

raircs, d’nnpiiner:vfndre pùdiftribucc, ny faire extraiâ ou cpitomc dudiâceuùrecn façon 
quelconque , iniques au temps & terme de neuf ans finis & accomplis , à commencer du iour 6c 
datte que lediâ liure fera acbeur d imprimer, ûir peine de côfîfcatiô de tous les liures qui fe trou- 
ueront imprimcz,& d’amende arbitraire^ de tous defpens, dommages & interdis enuers lediâ 
fuppl ant. Et outre voulons qu’en mettant au commencement ou à la fin du liure, ce prefent ex- 
trait du priuilege , il fôTt pour deuëment lignifié , comme plus amplement eft déclaré és lettres. 
Données à Paris le cinquiefmcjour de Décembre, ij8 6. 



Signé, 



ParlcCon&il, 

Mestaa l. 
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ET TRESCHRESTIEN ROY DE FRANCE; 

•• . J. J •. . . ; m\y 

ET DE POLONGNE HENRY III. DE GE NOM. 

: ’ ' 

• * , . - * •• <. >• ;i\ 

Ire, ce. n ejl pas farts raifort que le premier des Poètes Çrecs y pour 
honorer fon V'IyJJe [en la perjonne duquel il Jèmble auoir voulu riv 
prefenter [ Image d'vn Prince fage & prudent ) il luy donne tiltre de 
grand voiageur y ayant congneu les moeurs de beaucoup de nations y difant 
de luy, , . ^ 

Qui de beaucoup de moeurs & façons eut l’vfagc, • 

Qui voiagea beaucoup errant de toutes pars, 

Depuis qu’il eut deftruit de T royes les rempars V \ . 

Il veic maintes Citez, & les aiant paflecs 
De maints hommes diuers il cognut les penfees. 

Car il ejl certain qu’entre toutes les vert us, celle qui conuient le plus a la nature de t hom- 
me ejl la prudence , qui conffle en la recherche & cognoijjance de la vérité de toutes cho 
fes y (yp laquelle [’ acquiert principalement par longue expérience fé) cognoijfance des af- 
faires du monde, & par peregrination,iedy pérégrination de frit & d entendement plus 
que du corps: Parce qu il aduient fomenta ceux qui entreprennent de grands & loin- 
tains voiages y qu’d leur retour ils ne font de rien plus injlruiéls : d'autant que comme di- 
[foit Socrates a celuy quif en plaignoit y lls voiagent auec eux-mefmes .Mais la vraye pé- 
régrination pour paruenir d cefie cognoijfance ejl y que l'efrit fortant comme de chef foy , 
voyage en la lecture des bons liures , & principalement des hifioires , efquelles comme en 
vne table paincle luy feront reprefentees les cho fes aduenues en toutes les prouinces de la 
terre , les vicijjitudes de fortune , les qualité % louables ou d blafmer és mœurs des hommes 
& nations, les origines y progres mutations des Empires & Royaumes , & les eau fes 

de leur decadance & ruine. Car par cefie leélure en vfant comme il appartient , il appren- 
dra dreigler feurementle cours de toutes fes allions. Ce qui a donné occafondceux qui 
ont voulu définir l hifioire y de l'appeller maifirejfe de cefie vie. V'oila pourquoy elle a touf 
liours efié iugeefé autant plus neceffaire aux grands Princes & Rois , que leur gouuerne- 
\ment regarde plus deperfonnes , (fp que par le moyen d’icÿle efians mieux injlruiéls en et 
qui dépend de leur chargeais prennent peine de s’en acquiter dignement , détenir les 

| p™pl es qui font fous leur obeïffance en paix & concorde 3 de laquelle dépend entièrement 
leur falut, repos fffiJ tranquillité. C’cfioit aujfi lacaufepour laquelle les Romains ado- 
oienten mefme temple le dieu Ianus , auec les Deeffes Paix Salut: entendant par la 

nus {qui comme tref ancien auoitveutous les fiecles paffe^) la prudence qui engendn 

t-> •• I 

d P) 
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mes. Ce qui doit donner 



vne 

<erance de ce bon-heur à , tous vos bons fuhiets, [tachant que vofire Aiaicfié, 

bonne partie de l’Europe 3 non ■feulement prend 
'histoire , maisaufii fauonfe ceux qui 
leu a vofire Aiatefié rendre encor vn 
enmon endroit, m'aiant honore dbel efiat (fi office de voûre H ifio- 
ir commancer a macquiter de laquelle charge , ; ay ofe entreprendre de faire 

1 nom de voitre Aiaiefiéyefle mienne Bi- 
oriale ’ contenant Ihifioire de tous les fiecles,& des Roiaumes & Aionar- 
tyéxH monde, iufques augrad Roy François de bonne mémoire vofire aïeul , 
auec le dénombrement de leurs temps : Oeuurepojfble qui ne Je trouueraauoir encore ejlé 
entrepris ny amené a fin par aucun autre , ny en autre langue deuant moy , quoyquc plu- 
j leurs nous aient donné des hifioires vniuerfelles , defquelles ie laifferay le mgement a ceux 
qui voudront prendre la peine de les conférer auec cefl ceuure comman cé de 2.5. ans. Lequel 
il plairait vofire Aiatefié receuotr , comme prémices du tref-humble feruieequeie vous 
àoisfij /que ie vous ay voué pour le refie dema vie, & auoir pour aggreable mon tra- 
uail , attendant qu'il feprefente autre meilleur Jubietf , auquel ie puifje fous vofire bon 
plaifîr (fi) commandement memploier , demefme deuotion queie le vous prefente en toute 
humilité ^priant Dieu le Créateur ,S ire, vouloir confcruer vofire Aiaiefié, en bonne 
profperité i accroiffement d'honneur continuation de longue heureufe vie. 

De vofire Ville de Pâtis au mois de lanuier m. d.lxxxvi. 

Voftrc trc£bumble & trc£obcïiIant feruiceur 
&lùbjet Nicolas Vignier. 



tref-grandr efin 

qui comme vn fécond Vlyjfea circui vne 
plaifir a la leéhtre de tous bons autheurs mefmes 
font profejjion de l'efcrire. Dequoy, S 1 R il 
particulicrtefmoignage 

r e,pour commancer a m < 
public fous la proteélio-n du tref grand 

I . n *** J * P.i ■ n 1 1 
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PREFACE SV R LA PREMIE- 

PARTIE DE LA BIBL. HISTORIALE. 

O m m E d’vn corps, ainfi eft-il d’vne cité,ou républi- 
que, les membres de laquelle , qui font les citoyens & 
fuieds doiuent par vnc conlpiratio amiable, pluftoft 
s’eltudier à la coferuation, cmbelliflement,& illuftra- 
tion d’icelle, que par vne dégénérante & abiede natu- 
re, ou demeurer en oy fiueté perpétuelle, ou auoir foin 
de Ton particulier feulement. Vray elt que tous n’y 
peuuentpas autant apporter l’vn comme l autre: félon 
que les vns ont les moiens plus grands , les autres plus 
petits. Et cela ne doit pasdémouuoir ceux qui font 
doués de moindres facultez de feruir au public félon leur vocation & aptitude. 
C’eft loccafionf Amy ledeur) qui m’a haufle & entretenu le courage depuis en- 
uiton vingt ans entre tant de nobles efprits qui florilTent pourleiourd’huy ,à 
entreprendre &pourfuiure au milieu des tourbillons & orages de ce malbeu 
reux hecle , en faueur de ceux de noftre langue , l’explication d’vn fujet autant 
o-raue , excellant , vtile & profitable,que nouueau :par lequel ie me fuis propofé 
de réduire comme en vn corps , ou en vne harmonie fouz le tiltrede Bibliothè- 
que hiftoriale,qui tienne lieu d’hiftoire vniuerfelle,fommairement & coniperi- 
dieufement autant qu’il me fera poffible, & que chafque matière le femblera re- 
quérir, tout ce qui eft contenu &difperfé de plus mémorable & remarquable 
es diuers,innumerables & amples efcritsdc tous les hiftoriographes , & autres 
efcriuains qui ont efté deuant nous , tant facrez que profanes , & aux Chroni- 
ques , annales r faftes &c monumentz d’antiquitez de toutes les nations qui 
ont peu tomber entre mes mains, & quel ay peu veoir,lire,ou entendre, ou me 
faije interpréter, & recouurer par vne extreme diligence & çurioiîté: concernât 
l’eftat non feulement des peuples, nations, citez, monarchies & republiques 
les plus illullres &. renommez au monde , mais aulïi les religions les plus infi- 
|gnes & fameufes ( fi aucune autre que la Chreftienne mérité nom de religion.) 
Dont l’origine , progrez , auancement , & déclination , ou definement,auec les 
changements, couerfions & incidents principaux qui leur font interuenuz, ont 
jefté par le bénéfice de l’efcriturc & des hiftoires couchez en mémoire: fans ob- 
mettre les autres plus celebrez cas & occurrances aduenues en vn mefine temps 
par toutes les parties congnuës de la terre habitable, depuis le commencement 
du monde iufques à peu prez de noftre aage: ny auffi le fiecle des ars & des feie- 
ccs,ny des autheurs,par lefquels elles ont efté inuentées, polies, illuftrees & auâ- 
cées, non plus que des hiftoriographes , & perfonnages illuftres qui ont excellé 
|& flory en quelque bonne partie que ce foit. Et pour ce que me fuis propofé 

- iij 



* 
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Préfacé. 



non feulement de rendre tant qùilme fera poffible, mon œuurc clair & intel- 
ligible,maisaufli aider & foulagcrpariceluy toutes perfonnes qui delirét auoir 
parfaite intelligence des hiftoires tant facrées , que prophanes,& autres difcipli- 
nes,& bien entendre leseferitsde tous les hiftoriens , dedans lefquels Ce trou- 
uent infinis paflàges feabreux& obfcurs,tant pour la difficulté des matières, 
que pour les répugnances, contrariétés & erreurs des autheurs mefmes outre les 
deprauations & mutilations qui s’y font infînuées parla coulpc des temps, & 
des efcriuains,ou Libraires, dot il feroit autant pornole d’efchapper,& y fçauoir 
prendre quelque bonne refolution , que du Labyrinthe , fans le filet d’Ariadne, 
ou au pilote de nauiger fâs la carte marine,par laquelle il voit de quel vét il doit 
fingler,en quel climat il eft , ou veut aller , les diftances des lieux auec les noms 
des ports & des riuages qu’il doit paffer & décliner : il ma fcmblé que ie deuois 
tenir en cecy trois moiens.L’vn en ne me contentant feulement d’enfuiure Dio- 
dore Sicilien en fbn liure intitulé Bibliothèque hiftoriale, ou il fai6t amas & 
recueil de tous les hiftoriens qui auoient eferit deuant luy , de leurs noms, 
des choies qu’ils ont traitées , en combien de liures & volumes , & cottant le 
lieu, & l’année , ou chacun d eux a commancé & finy fbn oeuure : ains en nom- 
mant outreplus & lignifiant fur chaque particulière hiftoire l’autheur,dequi,en 
quel de fes œùures,en quel endroit & liure elle eft prife, pour moftrer celuy que 
i ay voulu pluftoft enfuiurc, quand plufieurs ont diuerfement recité vn mefme 
fàit,& à qui on doit auoir recours quand on voudra cftre plus amplcmét infor- 
mé de la choie que ie recite fommairftnét, 6c afin auffi qu o fçache ce qu’il faut 
rapporter & attribuer à vn chacü autheur. L’autre moien eft pour ofterïopinio 

3 u’onpourroit auoir queie me voulfiffe faire croire à crédit de ce que i’eferis, 
adioufter mes raifons , tefinoignages & garends , à tous les points que ie tou- 
che:fignammentquâdie maintien quelque opinion particulière &diuerfè des! 
autres, ou quand il eft queftron de reprendre & confcrmer l’opinion, le tefmoi-| 
gnage,ou aucun pafTage &fentcnce de quelque autheur s’il fèmble douteux! 
ou faux : ou bien l’expliquer & efclarrirs’ii eft obfcur,le reftituer & corriger! 
s’il eft manque Sc corrompu , l’appointer s’il eft difeordant d’vn autre : finale-' 
ment auffi aduertirlc ledieurd’ou i’ay fuppleé& rcmply ce qui manquoit & 
défaille ken d’autres. Mais le dernier moien par lequel i’ay penfé fàtisfaire à 
mon intention , eft de ioindre & adioufter les dcmonftrarions & cnfèigne- 
mens de la Chronologie à l’hiftoire , pour ce qu’elle donne la congnoiflan- 
ce des vrais temps & de l’ordre qui doit eftre obfèrué en l’hiftoirc, qui font 



les deux principaux plaiges & garendz de la vérité d’icelle , ainfi qu’aucuns ont 
bien di<ft,& fans lefquels ( jaçoit que Cicéron l’appelle lumière de vérité & 
tefmoignage des temps)elle feroit auffi opaque &obfcurc qu’eft la Lune quand 
elle n eft efdairée du Soleil : d’autant qu’ils font que les fai&s Ôc geftes ne font 
point confiifêmtnt ordonnez & arrangez cnfemble, & qu’à chacune année 



icune annee 



eft rendu oe qui luy appartient, monftrant comme il faut rapporter enfem- 
ble toutes les maniérés que les peuples ont tenues à compta; leurs temps , & 
où , quand , & pourquoy ils ont pris ôc eftably le principe de la fùpputation de 
leurs années : d’où fc congnoift auffi où il faut commancer l’origine & les 
fins des peuples , Royaumes , Empires , Républiques des citez , 6c de leurs faitz 

& geftes. 
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& geftes.C’eft pourquoy làin €t Hierofine & fàinCfc Auguftin ont tant recom- 
mandé l’hiftoirc des temps à ceux qui veulent eftudier es làin Clés elcritures, 
comme citant la congnoillànce diceux vrayement neceffaire pour fçauoir 
quand la doctrine a elle reueléc,lc Fils de Dieu manifeftéjl’Eglife recueillie, 
quand elle a elle affligée & puis deliurée.Dauantagc pour congnoillrc que les 
anciens noms des peuples conuiennét auec la luitte des pères , qui eft recitée en 
icelles,& l’ordre des Empires auoir cfté tel qu’il a elle propofé par Daniel & au- 
tres prophètes : qui plus eft en quel temps cnacun d eux a vefeu & ce qu’il a en- 
lèigné * & prédit eftreaduenu en Ion temps. Aufli Cicéron recommandoit loi- 
gneulcment en fon Orateur parfait la congnoillànce de l’ordre des faits de l’an- 
tiquité. A celle caufe doneques par 1 es notes & enfeignemens de la Chronolo- 
gie l’on peut eftre facilement conduit & addrefle au rang & lieu que tiennent 
en celle Bibliothèque hiftoriale lèlon l’ordre des choies luccedées en ce mode, 
les Monarchies & Empires, peuples & citez dclquelson vçudroit fçauoir l’e- 
ftat,le gouuernement & les deportementsjeurs appellations, origines , define- 
mentz , auec la diftance de leur temps , enlèmble les fiicceflions, généalogies & 
dénombrement des Roys & Monarques qui ont efté. Qui me fait croire que le 
deflèinquenous-nous fommes propolèz en celle Bibliothèque hiftoriale ne 
peut eftre que neceflàire , & beaucoup profitable , tant à ceux qui le voudront 
contenter en la leCture d’icelle, que elbatre plus Ipacieulèment leurs efprits en 
tous les clcrits des autres hiftoriographes ; receuant tant d’acceffoires de profitz 
& commoditez par les demonftrations des temps, & des autres pointz expolèz 
cy deflus, outre ce qu’emporte de loy-melmelemerite & excellence de fhiftoi- 
re feule, lîgnamment de lvniuerlèlle, qui précédé autant plus la particulière que 
faiCt le tout l’vne de fes parties:l’entier,le departy & diuife.Eftant en cela de l’ad- 
uis de Poly bc,qu ’il eft impolïible de bien eferire vne hilloire particulier, pour 
ce que les affaires de ce monde (i’entens en matière d’eftat)font tellement lies ep* 
lèmble , que l’vn a prelquc touliours dependence de l’autre: tout ainlî qu’en l’a- 
natomie du corps humain il eft impolïible d’entendre parfaitement les me- 
nues particularitez d’vn bras, ou d’ vne iàmbe, ou d’vn autre membre quel qu’il 
fôit , fans auoir intelligence du total, pour la grande correfoondancc que y ont 
les parties les vneS auec les autres , & chacune d’icelles auec le tout. Ioint que ie 
melùiseftudié de toute ma puiflànce à y mettre à effet la reigle generale que 
Diodore veut eftre oblèruéc par ceux qui s’entremettent de rédiger par elcrit les 
faits & geftes des peuples & des Roys , de les commancer touliours de leur pre- 
mière origine, & les pourlùiurc entièrement iulques à la fin,quand la mémoire 
d’iceux ne le trouuc perdue. Car par ce moien, comme il dit, leurs hiftoires en 
font plus claires à entendre, & plus faciles à retenir : là ou celles qui ne deduilènt 
les choies qu a dcmy& n’ont point celle luitte continuée d’vn des boutz iuf 
ques à l’autre,laiflènt à my chemin le delîr de ceux qui prennent plaifir à les lire: 
& au contraire celles qui continuent leur narration , depuis le commencement 
iulques à la fin,reprelèntent les choies en leur perfection. Combien que ie n’en- 
tens pas me vanter d’auoir ne li amplement ne fi copieulèment elcrit, & parle 
menu déduit toutes choies qu’ont fait les autheurs defquels ielesay extraites,- 
ny tout ce que i’euflè peu aufli extraire & tranlcrirc de leurs elctits,dont i ay tiré 
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la principale lubftançe, conférant que ie pâlie fouuctbien legieremenc par défi 
lus aucunes choies, & que i’ en obmetz aulli beaucoup d’autres tout de fait auis: 
mais ie fçay fcmblablement que Diodore ne la pas luy-mefme fait , & qu’il n’a 
laiflfé pourtant d’eftre par Iuftin le martyr appelle tref-digne hiftorien , pour ce 
qu’il n’eft pas requis nynecefTaire à celuy qui s’entremet de réduire les Biblio- 
thèques en lbmmaires( ainlî que ie me luis propofé de faire à Ion exemple)d’afi 
lèmbler en vn corps tout ce que tant de diuersliurcs contiennent : ains feule- 
ment de choilîr & tirer auec iugement ce qui paroift eftre le principal, & le plus 
digne. Ce pendant toute-fois on verra queie ne luis négligent de trai&er lou- 
uét les matières que i’eftime les plus de mérité , d’vn ftile plus ouuert que les au- 
tres,fignammét quand ie les trouue oblcures & rares, ou quand ie m’aduifè que 
elles ont cfté trop froidement & obfcurement ou autrement qu’il me lèmble 
quelles ne doiuent eftre expliquées par les autres, ou bien du tout obmilès& 
ignorées.Parquoy i’ay occalîon icy de refpondre à ce qu’on a obie&é à Diodo- 
re(pour ce qu’il pourroit aulli bien ou pluftoft eftre addrelïe à moy , qui ay vie 
de plus grande brieueté de ftile que luy ) que qui auroit tous les autres autheurs 
qu il a extraits,dont il a tiré la principale lubftance,lon hiftoire en lèroit moins 
recommendable. Cela peut on iuger en conférant le dernier liure d’Herodote, 
tout Thucydide, les Helléniques de Xenophon , auec le voyage de Cyrus , lef- 
quels autheurs auoient eferit deuât Diodorepartic de ce qu’il a recueifly depuis 
en cinq liures : caria on verra que les choies font par eux pus élégamment déf- 
aites, & plus au long & par le menu^eduites. I’ay ( dy-ie) donc occalîon de ref 
pondre que ie confefle , que nonobftant que toutes les allégations precedentes 
foient grandement conliderables , & que tous les liures delquels i’ay extrait 
mon hiftoire foient encores en eftre , n eftans periz comme la plulpart de ceux 
qu’auoit veu Diodore ; néant-moins queie nemeperfuade pas pourtant que 
mon trauail en doiue eftre moins vtile & recommendable , pour eftre accom- 
pagné de la brieueté qu’a enlùiuy Diodore , tant pour ce qu’il n’eft pas fi defti- 
tue d’exemples particularifez qu’on n’y en trouue allez abondamment pour 
l’inftru&ion de la vie humaine, que pour ce qu’il eft recompenfé d’autres non 
moindres confiderations d’vtilite qui reuiennent de celle brieueté , outre celles 
melmement que nous auons expolées cy dcuant:d’autant que les commoditez 
de l’hiftoire vmuerlèlle traitée en la façon que nous l’auons , le peuucnt eften- 
dre à plus de gens,que le profit qui peut venir de la lc6ture de tous les hilloriens 
dont elle cft compilée. Comme ainfifoit qu’il eft donné à bien peu & de lire 
toutaulong& de recouurervne fi grande & infinie multitude défi amples & 
diuers liures, comme aulli de les bien entendre , & de bien faire profit de leur le- 
élure, tant pour le deffaut du temps & du loifîr , que du pouuoir ou des facul- 
tez,& du fçauoir ou du naturel. Outre ce que comme les niftoires amplemét & 
diffulèmét elcrites propofent beaucoup de choies dignes d’eftre leues & lecuës, 
aulli ne peuuent elles eftre exéptées de beaucoup d’autres inutiles & lùperflues, 
ou de peu d’importance, la leéture defquclles emporte autât ou plus de perte de 
temps , que l’autre de profit.Ioint que comme il y a toufiours au monde moins 
de bons princes & de gens de bien , moins de figes & de bonnes âmes ; aulli ne 
le peut-il faire qu 5 ne trouue toufiours dedâs les hiftoires bien particularifées. 
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moins de bons fidâktaires exemples , fi^moins de gens auditai les appliquent 
àleurprofiLAuconiiaite.now nauons que trop d’exemples , & de princes ma- 
lins,& d'autres efprics pcruers qui ont fait vertu de le nourrir en leurs vices , pari 
les ex emp les tires dçsjaiftoires, ainfi que les herbes y encnculès luccent 

l eu r n ourri ture de la terre ^commeles bonnes. Qui plus eft , fi oe qui eft le plus| 
defirabk enlMloirècft la verité(que Polybc appelle l’œil de l’hiftoirc) & fi l’hi- 
ftoirceft de tantpluspriféc & honorée qu’on eft afaré de la fidélité d’icelle : ie 
pe u x h ardimen t afleurer quon trouueca moins dequoy (c defficr és hiftoires 
ihcdn tarant fie fommaircmétefcrites,ques amples & prolixesjppur cequ’cl- 
les proposent fimplcmct la principale fubftâce des gèftes 8c des faitz,fàns beau- 
noupciineufirinent sarrcftcràladefcription desparticularitezfi£circonftances 3 
qaieft où lcshiftoriens( dont il y en a bié peu qui ne fe foiét laiffé mener d’affe* 
âionoo de paflion ) onccouftumed’eflargir leurs confciences pluftoft qu’au 
principal du to 6 byduquel ils comknnen t qu afi toufiours,&eft chofe bien rart 
dek vcotr du fournie ouobmis par eux tout à efciét.Mais quand ils le font mi; 
àlcdedoire par le menu, ccil miracle s jls ont peu tellement raaiftrilèr leurs affe- 
dtions , ou refiamdre leur cupidité de brauer de leur éloquence, s ils n y ont ad- 
ioufté que oc qu’ils ont fccu ou veu là ns le dclguifèc 8c fàrder,amplifier ou exté- 
nuer p^inueiuions fie artifices de Rhetorique,par harâgues forgées à crédit, ou 
paà «tfomn^cntcnces, &c déduirions dcconfcils,qü’ils attribuent bien fouuent 
aceuï qui ne ksomferent oneques , ou par autres menuz recitz extraitz de leud 
peoprcCTcu.'tinfique ie peur dire auoir cfté fait par ceux qui ont eferit l‘biftoire| 
Romaine deuàt fan 400 .oajoo.de la fondation de Romc( comme Dionyfius 

Halicarnaifeu^& Plutarque es vies de Rom4ilus,Numa, Publicola,Cofiolanus, 

& Furius Camillifo auffi pro fixement 8c oopieufement auec toutes partiçulan- 
tezqucPolybe& TitcLincontles guerres Puniques 6<Maccdoniques:veu que 
Cieetsan. afferme qùùncs eft point veu d’faiftoirc eferite des affaires Romaines 
que bâc ri tardons fèulcmcr quelques annales ( îclqudles il entéd en la forte que 
nous les-prodioïKcy aprcs)quelesPontifesiàifoiét auec aucuns memoriaux do- 
meftiques qui (énounoient plains de fàulfttes 8c de meteries: outre ce que Plu- 
tatquc tnefineconfidTe au lime de la fortune des Romains qui! nefefautarre- 
Rcraux weillcthiftoiccsdes Romains, où il n’y auoit(dit-il)nen de bien certain 
ny a&uté.Par ce quclcsaffùrcsdes Romains foret ruinés à la prife dcRome par 
let 'Gaulois, & t o utes leurs hi (foires , annales 8c memoireJ confondus, ainfi co-, 
'meïite Liuetncfroca laâffé par efcrit, qui eft caufeqùilsné font que par trop 
fouuent device venu, on au contraire, & de mouclie vnekphant , &c iembier 
noir ce qui eft blancDont dneic fout cfineruciller fi on les veoit fc répugner 8c 
contrarier les vnsaux autKs,& eux à cux-mefmes à wuspropos.Tellement : que 
ie ne fçay fi on pomroit fournir de deux hiftoriens qui racoroptent vn leul miw 
qui 1 s le vanteront auoir veu, corne vn aflàut de ville ou bataille, de mefine faço 
&auecme&Ks paxriculartcez lvn que l’an trc,cn cores qu’ils accordent du gene 
ra J. Patquoy cepoiruft me foiâclperer quelibrieucté nefierra pas fort mal en 
noftre hiftoiDe:d’autam mcfmemcait quelle n’ofte la liberté -de s elbacre csplus 
amplesitiftoireSjfic qu'ellefait reprelénter .deuarales yeux com e en vn tableâu, 
ce qui s eft ifiid: de plus infignefic mémorable, & pins diùeries, diftantes 8c 
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eflorignccs proüineès ôc régions de la terre,entre les diuers peuples c[ui les habi- 
tent fous le temps & l’annce qu’il efbaduenu:outre ce qu’on peut clairement ôc 
facilement lire,entendre,& trouuer en icelle en peu de temps,à peu de defpenfe, 
ôc (ans grande occupation d’efprit,ce qui eftoit comprins , ou efpars Ôc difperfé 
en vne mer de diuers Ôc infinis volumes d’eferits , & qui ne le pourrait qu’auec 
grade defpenfe Ôc diligence recouvtrcr , 8 c auec vne logue vfurc de teps Ôc trauail 
d’efprit lire ôc entendre. C’ eft la caufè pourquoy ie l’ay ofé nômer Bibliothèque 
hiftoriale,à l'imitation de Diodore Sicilien , qui pour auoir choifi cctiltrc non 
point trop ambitieux,fèmbleauoireftéloüé de Pline, le difànt eftre le'dcrnier 
|des Grecs qui a celle de baliuerner en hiftoire, nonobftant que L. Viues hom- 
me de iugementaigu,n’a pas eu crainte d’eferire qu’il netrouuoitvn plus grand] 
baliuerneur que liiy , foit pour les narrations fabuleufes 6n .il feft tant occupé, 
foit pourcc qu’en fe vantant d’eferire vne hiftoire vniuérfelle il n’a eu foing 
que de reciter prolixement & ambitieufemcnt les affaireside fesGrccs Ôc des! 
Siciliens feulement , fans toucher que du bout du doigt & bien chichement 
aux chofes des Romains , ôc des autres nations , comme fil les auoit ignorées, 
ou mefprifèes tout à efeient : tellement qu’il eft plus prolixe: en vne harangue 
qu’il fait parler à vn Gilippus Capitaine Lacedemonien , qu’en tout le récit des 
guerres qui fe font faites par l’Italie en l’cfpacede 300. ans. Mais moy ic me 
luis propofé de racompter les faits de toutes les nations d’vneiuftcmcfnrc fc- 
jlon leur dignité ôc mérité , ôc que ie les ay trouuez eferits par ksAucres. Et me] 
fiiis auffi pour la mefme occanon accommodé au ftilequima fembié k plus 
conuenable à mon intention : qui eft celuy que Cicéron ôc Aulus Gcllius di-, 
fènt eftre propre & particulier aux Annaliftes,oucompofeursd’annalcs , par le- 
quel ils fe contentent de reciter ce qui feft fait en chafque* annee, par qui, & 
en quel licu,fommairement ôc fans aucune afte&ation dekgancc:mefmcment| 
auffi fans curieufcment rechercher Ôc déduire les caufcs ôc particularitez parle) 
menu. Ioint qu’il me fera plus facile de comparer ôc rapporter enfcmblc tous 
les temps ôc les ans des nations , des Princes , ôc des Monarques , aücc iceluy, 

3 ue fî ieuffe pris le ftile qu’on apjMle proprement hiftorial,qui racomptc 
vn fil continuel les chofes en toutes façons plus amplement ôc. particulière- 
ment, & auec plus de parades d’eloquence,que le precedent. Faifànt doneques 
fin à ce propos general, il me refte encores à propofèr quelques aduertifîèmcnts 
fur l’argument ôc fur les poinéts principaux quei’efperc déduire en la première] 
partie de celle Bibliothèque . Mais ie diray premièrement que ie ne doute 
point quelle ne foit mal recueillie par quelques maniérés de gens , les premiers 
que ic compare aux aueugles-nez,qui n’ont iamais rien veu -, ôc n’apprehendent 
le plaifir ôc vtilité qui eft caufé par laveuë,font ceux qui n’ont cognoiffance 
des hiftoires ôc les négligent du tout. Les autres font ceux qui fe'deleéfcent 
(étalement à la leéture des hiftoires de leur temps , ôc ne fe foudent pas 
[beaucoup dés anciennes , que ie dis eftre femblables a ceux qui ont la veue 
courte ôc debile,ou comme difoit Platon, aux cnfàns : Ceux auffi qui ne 
font eftat finon de ce qui fèrt à la cufllne,ne fempefeheront pas fort .en 
celle partie, mais prendront plaifir à la lecture de quelque plaifànte hi- 
ftoire, non pas encores toufiours,ains feulement aux heures de relafche, 

ôc quand 



Digitized by 



Google 



» 




Préface. 

i& quand ils (iront à repos de tous autres affaires. Les Sophiftes & tous Ceux 
qui font parade de peu de chofe, feront afiez farciz de quelques beaux apoph-j 
tnegmes ou exemples illuftres de l’antiquité , qu ils ramèneront à tous propos 
entre les compagnies, afin de rapporter le fruit de la moelle, dont ils n’ont 
que l’elcorce : & ceux-là certainement ne prendront pas grand gouft à ce 
labcuj mien: comme ne feront pas aufii nos Académiciens nouueaux,qui 
reuoquent auiourd’huy toutes chofes en douté & incertitude , principa- 
lement celles defquelles par imbécillité & corruption de iugement,ils ne 
peuuent auoir bonne & entière cognoiflànce, lèmblables en cela à vne Ar- 
peftes,de laquelle parle Seneque elcriuant à Lucilius : qui par vn accideht auoir 
perdu la veueauecle lèns,& toutesfois auoit celle perfuafion quelle n’elloitpas 
au^fgle^iais que les lieux ou elle fe trouuoit elloient oblcurs & tenebreux: 
Ainfi eft-il de nos Académiciens, fi perfeélement ils ne peuuent embrafler vne 
do6lrine,ou que les expofitcurs ne parlent tout d vn mefine langage , ils con- 
cluent incontinent qu il n’y a aucune certitude de doélrine , que tout eft enue-j 
loppé de tenebres 1 , & la vérité cachee ( comme diloit Demoçrite) aux abifmes' 
& au centre de la terre. Et ne çonfidereront pas que la maladie vient d’eux-mefi 
meSjCeft à dire de l’erreur & ignorance qui les accompagne, laquelle lèule ( co- 
rne Scxtus Cecilius relpondit quelquefois à Fauorinus ) occafipnne l’oblcurité 
& incertitude qu’ils dilent ellre és fciences & difeiplines , & ne viennent à im- 
puter à ceux qui les ont traiblces. A telles gensdoneques ne fera pas aggreable 
celle première partie de noftrehiftoire, &c penfeiront que i’ay trauailleen vain 
en choie dont il eft impolïibledè tirer refblution certaine : attendu la diuerlité 
& répugnance qui ell non feulement en la lùpputation du noiiibrc des ans dés 
|la création du monde , tant entre les Hebrieux, Grecs & Latins anciens , qu’en- 
tre les modernes & ceux qui font encores viuans,& des temps & ans de la Grcce 
& des Romains , mais aufii en la narration des chofes profanes , lîgnammentj 
de celles qui lontaduenues deuant la première Olympiade, ou deuant l’Empire 
des Perfes,lefquelles melmement tous les anciens hilloriens ont voluntairemét 
confelfé ellre pour la plus-part fabuleulès & incertaines ou confulès, à caulè 
( comme difent Diodore & Plutarquc,pour le regard de la Grèce) que les temps 
elloient encores fi rudes que l’on n’y trouuoit point alors de monuments , par* 
lelquels on peull dillingucr le nombre des ans.Mais il y a bien vn poinbl que ie 
ne m’en donneray pas grande peine , demeurant ferme & aprellé en celle per- 
luafion , que quelque diuerfite ou répugnance qu’il y ait entre les Chronogra- 
phes & Hilloriographcs,loit en lupputation des temps, ou explication & récit 
des choies aduenues entre les peuples, villcs,citez, origines, & fondations d’icel- 
les : toutefois pour cela n’a pas efté toute la vérité enfeuelie, ains en peut-on ti- 
rer alïèz pour latisfaire au goull d’vn iugement làin & modelle , ou qui ne fera 

( joint totalement dclgoullé,farouche & accariallre. Tout ainfi comme qaâd 
e Soleil ell en plain iour tellement caché & olïufqué de nuees qu’on ne le voit 
pas , il ne fault pas pourtant dire qu’il loit totalement perdu , ains là lueur ligni- 
fie allez ou à peu près l’endroit ou il peut ellre: Aufii les diuerfitez d’opinios qui 
fourdent des choies obfcurement &c non intelligiblement expliquées par les 
premiers qui les ont couchées par elcrit , ou de ce que le temps a deuoré ou ef- 
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face les monuments & les autres plus certaines marques & enfeignes qui les 
deuroient faire clairement intelligibles , ou bien fupprimé ou corrompu 6c de- 
praué les liures 6c eferits qui les auoient plus copicufement 6c amplement ex- 
pofccsâoint les fautes que les cfcriuains 6c traducteurs d’iceux d’vne langue en 
autre y ont peu mefler d’eux-mefmes,rédcnt bien la vérité d’icellcs plus couucr- 
te&obfcure, mais elles ne l’efteigncntpas du tout,ny nempefehent que là 
lueur nemonftrc aux bons iugements ce qu’il en faut coprendre. Outre ce que 
les diuerfitez d’opinions qui l’obfcurcilTentjne procèdent pas tât fouuctcs-fois 
des occafions que nous venons de propofer, comme d’vne des caufes à qui Io- 
fephe attribuoit la difcordance qui fe voioit es eferits des anciens hiftoriens 
Grecs, que nous pouuons direeltre l’ambition & outrecuidance de plusieurs 
cfcriuains, qui pour faire oftétation de leur fçauoir 6c fubtilité,en matière dou- 
teufe 6c oblcurc,nc veullentiamais côformer leurs opinions & iugements aux 
autres de ceux qui en ont eferit deuant eux : ains comme fî la principale recher- 
che de la vérité confiftoit en contredire , f efforcent de tout leur elcient à pro- 
duire nouuelles imaginations & conceptions , pour ofFufqücr l’honneur des 
premiers. Dou vient que depuis que Funcrius & aucuns autres ont mis leurs 
eferits de la Chronologie en lumière , on a veu tant d’efpritss’eflcuertout à 



coup comme d’vnc volee à efclorre diucrlitcz d’obfcruations 6c d’imaginatiôs 
fur le mefine argument, aucuns defouels penfàns bien auoir trouué la rebue au 



fur le mefine argument, aucuns defquels penfàns bien auoir trouué la febue au 
gafteau,au lieu des fcrupules qui troublent la Chronologie ( qu’ils fè font ingé- 
rez d’ofter, autrement que les autres)l’ont faite plus fcrupuleulè quelle n’cftoitj 
6c d’autres auffi fe ventans & iaâans d’auoir defcouuert les erreurs qu’on a com , 



mis, ou qui ne feftoient apperceuz en icelle , enfcmble aulïi atteint la vraye 6c 
certaine demonffration des temps, fe trouuent aufîî' eflongnez de leur compte 
que leurs compagnons. Mà‘ condufion doneques de ce propos fera , tant pour 
le regard des temps qui font exprimez en la fainde efcriturc 6c aux anciennes 
hiftoircs profanes , quedeschofes qui y fonteferites des plus anciens ficelés. 
Que nonobftant qu’on voyevne infinité de diuerfes fuppu tarions des ans de- 
puis la création du monde, qui procèdent partie de la diuerfîté qui eft en au- 
cuns poin&s entre la traduction Grecque de la Bible des 70 . Interprètes & les 
exemplaires Hebrieux,partie d’aucunes des raifons alléguées cy defîus, li cft-ce 
toutes- fois qu’on trouué en la fâintc efcriturc les chofcsfi clairement déduites 
l’vne apres l’autre, félon qu’elles fe font cntrefuiuics , qu on les peut facilement 
réduire fous vnc continuité de temps entière 6c no interrompue , hors-mis que 
l’imbécillité naturelle des iugemés humains s’efblouïfTans cnl’obfcurité quif y 
p refente en certains endroits, faitfèmblcr aucuns interuallesde ccfte cotinuité 
aux vns plus briefs,aux autres plus longSjnonobftat qu’on en reuient toufiours 
à vn mcfme but.T out ainfi corne les ornières 6c pallàgcs rompus , ou les diuers 
fentiers aucc les bois, rochers 6c riuieres qui fè rencontrent en vn long chemin, 



nempefehent pas q u’on n’en puifle fortir toft ou tard, pour venir au lieu ou l’on 
tire, félon que ceux qui le font , trouuent les plus courtes ou longues addreflès: 
n’y ayant point dedoubtc,queDicueterneî quia créé le genrenumain, pour 
d’iceîuy s’aflèmbler vnc Eglifc, n’ait baillé aux hommes vnc perpétuelle hiltoire 
de la creatio des chofes, afin que la pofterite foit informée de la vraye dodrine 

des 



Digitized by 



Google 





Préface. 

des promefïès de fon fils Iefus-Chrift,en gouuernement de fon Eglifè,des com- 
bats & deliurance d’icelle, & des exercices de la foy. Qu’il foit ainfi, les hiftoires 
de la Bible & des Prophètes nous enfeignent de ce qui s’eft paffé dés la création 
& commencement de l’vniuers iufques à Cyru s,& à la reftauratiô de la Cité de 
Hierufàlem apres le retour de la tranfinigration Iudaïque. Par les prophéties de 
Daniel, & parl’hiftoire Grecque & Latin e,enfcmble auffi par les eferits de Iofè- 
phe& de Philo nous fournies inftruits des grandes mutations qui font adue- 
nucs es Empires & en la nation Iudaïque , depuis le régné de Cyrus iufoues 
à la venue du fils de Dieu , l’hiftoire duquel eft traitée par les Euangeliftes: 
apres lefquels Irenée , Eufebe , Epiphanius , Saint Hierofme , Saint Auguftin, 
Sulpitius , Seuerus , Socrates , Sozomenes , Theodoret , Euagrius , Nicephore 
ôc autres ont pourfoiuy l’hiftoire Ecclefiaftique : tellement qu’il n y a temps 
qui n’ait efté obforué & remarqué par quelque do£tc perlbnnage fiifoité 
à ce faire parla finguliereprouidencede Dieu, pour en eternifer la memoi- 
re. Quant au temps de la Grece & des Romains , nonobftant qu’ils ayent 
leurs doubtes & difficultés ( fignamment les premiers ) comme les autres, 
ic m’efforceray toutesfois de demonflrer félon ma poffibilité qu’on en peut . 
apprendre quelque probable refolution : mefmement auffi que les temps des 
Rois de Perfc, & des affaires de la Grece, depuis Cyrus iufquesau Roy Ale- 
xandre , ne font fi incertains que quelque do&epèrfonnage de ce temps s eft 
ingère de vouloir maintenir par vn traittéfait tout exprès qu’il a intitulé de 
la correébion de l’hiftoire profane, n’eftant aucunement yray-fèmblable que 
Thucydide,Herodote,Xcnopho,Platon,et Ifocrates fè foyent fi vnanimement 
eftudiez à tromper & abufer la pofterité en ce qu’ils en onteferit , fignam- 
ment de ceux ou ils ont vefou, fans qu’aucun fe foit trouué de leur fîede qui ait 
ofé hazarder là plume contre leurs menfonges. Auffi pour le regard des choies 
qui ont efté eferiptes par les hiftoriensprophanes des anciens lieclcs deuantla 
prifodcTroye la grande , ie ne confefleray pas non plus qu’on les doiue totale- 
ment rcietter , & tenir pour faulfès,pourtant quelles font la plufpart offufquées 
de fables ou d’incertitudes , pour les mefmes caufès expofèes cy defïiis. Car 
telles quelles foient , elles nous reprefentent afTés naiuement la face de 
cefte première antiquité & du premier eftat & gouuernement des hommes 
apres le deluge. Auffi n’eft ce pas à dire que fi on a racompté des fables infinies 
de Ogyges , de Eri&honius , Danaus , Pelops , Pandion , Àtreus , Hercules , & 
Thcfeüs , qu’ils n’ayent pourtant onequesefté. Ce pendant toutesfois en les 
expofânt fiiccin élément comme ie les auray fidèlement recueillies des plus 
graues & fidelesautheursqui nous font reftez du naufrage de tous les anciens, 
ie me contenteray qu’on les reçoiue" pour ce qu elles valent, fans les plaiger de 
d’auantage : tout ainfi comme ceux qui ayans trouué quelques antiquailles 
cachées dedans terre, foient ftatues ou medalles , ou monnoies & tableaux 
eferits , les gardent & cheriffent pretieufement en rcuerence de l’antiquité, 
& en contemplation de ce quelles dénotent , quoy qu’elles foient à moitié 
ou plus rompues, cafTés , effacées , ou mangées de rouille. Or doneques à 
celle fin que tu fçaehes ( Leéteur ) quel ordre i’ay délibéré de foiure en ce- 
fte première partie de Bibliothèque hiftoriale , & par quel moien ie 
l é 
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dois procéder, ie te veux admonncfter que ie reduiray tout ce fuiet à trois par- 
ties de temps, & félon la fuitte d’icelles ie deduiray ce qui y eft aduenu du fait 
des Empires,Republiques, Cités , & nations de celles qui y ont flori , ou efté les 
plus mémorables & celcbrees par les hiftoires,& le cours qu elles ont eu les vnes 
apres les autres depuis leur origine,iufques au changement, tranfport ou abo- 
lition de leur nom :puis celles qui font entrées en leur place. De forte qu’on 
verra le peuple de Dieu prendre (on origine de l’arche de Nohab , & par fuccef 
lion & luitte continuelle de pere en fils arriuer en Egypte : de là eftrc retiré par 
Moyfe & conduit au defert , puis par les fucceffeurs d’iceluy en la terre de Iudée, 
en laquellle il eft premièrement gouuerné par luges , puis par Rois de la race de 
Dauid, defquels les Rois de Baby lonne rauiflènt par apres le feptre auec la liber- 
té , en les menant captifs auec tout le peuple en Afïyric. Mais depuis que par les 
IPerfes licence leur eft donnée de retourner & habiter en leur premier pais, la ra- 
ce de Dauid recouure de rechef la principauté d’iceluy , & en ioït , iufques aux 
Afmoneens, lefquels pareillement la gardent iufques au temps de la venue du 
fils de Dieu, en la mort duquel pren t vie & naiflànce vn fécond peuple de Dieu, 
qui eft ÏEglife Cbreftienne , & peu apres fùcccde l’extermination & abolition 
du premier.T ellemcnt que le fécond demeurant en place,fe déduiront les com- 
mancements , progrès & aduancements d’iceluy. Semblablement le cours des 
anciens régnés & Empires, tant de l’ Afie & de l’Egypte, que de Grece& Italie 
(fans obmettre ce qui Ce trouuera eferit du fait des autres contrées de la terre,co- 
me des anciennes Gaules, des Efpagnes, d’Afrique & delà Scythie) félon querles 
temps les auront fait marcher enfcmble:tellemer^t que le régné des Monarques 
Aflÿriens en Afie l’accompagnera premierement,iufques à ce que les Chaldcés 
fe viendront mettre en leur lieu, qui feront luiuis des Medes, fouz lcfqucls le ré- 
gné des Lydiens occupera vne partie de l’Afie aulfi bien qu’eux,iufques à ce que 
les Perfcs viendront faire quitter la place tant aux vns que aux autres , qui ioin- 
dront outrcplus le Royaume d’Egypte à leur Empire , apres qu’il aura eft é gou-j 
uerné fouz vne fort longue & ancienne fuitte de diuerfès dynafties de Rois. Etj 
puise‘ftansleperioded’iceuxacheué,fèverronteftreaccablés par les Macedo-; 
niensfouz la conduite d’Alexandre le grand, lequel ( eftantd’vneraccde Rois 
qui de fucccflion continuelle poffedoient de long téps le royaume de Macedo- 
ne) ne foubfmift pas feulement à foy tout ce qu’ils auoient tenu fouz leur Empi- 
re,mais auffi eftendit fès conqueftes iufques à la fin des Indes : lefquclles toutef 
fois ftsfiiccefteurss’empefcheronteux-mefmes par leurs diffentions de retenir 
longuement fouz vne mefmc mainrcar ils négligeront les Indes, & fe laifleront 
bien toft apres defpouiller des hautes prouinces de f Afie par la nation des Par- 
thes qui y fonderont vn régné fi ferme & durable, que ny eux , riy toute la puif 
lance Romaine les en pourront defnicher , ains vn pauure foldat feulement 
de la nation des Perles , qui par fà vaillance le tranfportera à foy & à là na- 
tion , au temps de l’Empereur Alexandre fils de Mammea. Qui plus eft dé- 
partiront le refte en tant de pièces , qu’il en naiftra trois nouueaux Royau- 
mes , l’vn en l’Egypte , l’autre en la Macedone , & le tiers en la Syrie , ou- 
tre aucuns autres petits qui s’cfleueront auec eux en l’Afie mineur , comme 
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à Pergamc , en la Bithynie , en la Cappadoeie , & au païs du Pont. Quant aux 
prouinces 8c citez delà Grece, l’eftat &le gouuerncment fen demonftrera fî 
diuers, quelles fé verront premièrement diftingu ces en diuers royaumes, qui 
auront tous leurs Rois à part. Le premier defqucls f’eftime auoir efté érigé & 
fondé par vn Aegialeus en celle partie de la Morée qu’on appelloit Sycionie, 
Le fécond en la ville d’Argos:& le troifiefmc au païs d Attiquc.Lefquels feront 
confécutiuement fuiuis de plufieurs autres, qui apres la reuolution de plu- 
fîcurs fiecles,fe réduiront en fin tous fous le gouuernement de plufieurs parti- 
culiersPrinces qu’on appelloit Tyrans; de la fubieiCtion defquels les citez fe 
deliurcront puis-après; 8c ayant goufté de la douceur de liberté. fe difpofé- 
pont fous deux principales formes de Républiques, l’vrie qu’on difoit Ari- 
ftocratiquc, l'autre Démocratique. Entre lefquelles la gloire, grandeur & 

f )uiflànce de celle des Lacedemoniens 8c des Athéniens reluira comme la 
ueiir du Soleil 8c de la Lune entre les aftres , tellement qu’on les appella les 
deux yeux de la Grece. Acaufé dequoy les hiftoires font plus pleines de leurs 
faits 8c gelées, que des autres. Sieft-ce toutesfois qu elles donneront ( com- 
me toutes les autres choies de ce monde) à leur tour du nez a terre. Et apres 
icelles la ligue & communauté des Acheicns remettra aucunement par vn cfpa- 
ce de temps l’ancien honneur & la liberté de la Grèce au deflus, qui aufli lé 
terminera du toutauec cux,laifïànt en obferuation remarquable, que com- 
me la Sycionie a eu l’honneur d’auoir donné le premier royaume à la Grece, 
qu’auffi elle doit efére loiiee de feférc trouuee l’vne des dernieres , qui auec la li- 
gue des Acheiens a perdu fà liberté en icelle , lors que les Royaumes 8c Empires 
de la terre, ainfî que les precedents ayans fuccedé l’vn a l’autre feféans perdus en 
façon de fleuues &ruiffeaux dedans le canal de leur voyfin,fe venoient l’vn 
apres l’autre engouffrer dedans ce grand Empire Romain. Duquel aufïi (apres 
que l’eféat ancien de l’Italie depuis Ianus iufques à la fondation de la cité de Ro- 
me aura eféé expliqué) fera l’origine, progrès 8c grandeur propofée , auec ce 
qui feft fait fous les Rois, Confuls & Empereurs , fans obmettre le nom 8c or- 
dre de chacun d’eux , tel que nous l’auons trouué après ceux qui depuis n’a- 
gueresontreftituéies Faftes Romains. Enquoy Sigonius & Onufrius femblét 
par le fçauoir 8c induftrie qu’ils y ont appliqué,auoir gaign4 lp pris d’auoir tou- 
ché au plus près du but que les autres: 8c y auoir fî loiiablement befongné , que 
ceux qui ont voulu mettre la main apres eux au mefme baftiment pourache- 
uer de reparer les ruines 8c démolitions qu’ils fembloient auoir encores laif- 
fées, n’ont fait en partie autre chofe que de redeffaire ce qui eftoit refait, 
defranger ce qui eftoit mieux difpofé, eflargir lesbrefehes reftees,adiouftcr 
ou il n y auoit point de deffaut, ou (pour dire en bref) troubler l’eau qui eftoit 
claire , en remuant la bourbe. Qui eft caufe que i’ay laifTé les Confulats en l’or- 
dre 8c au rang où. ils les ont fîtuez,auec les ans de Rome , encores que ie fceufle 
bien qu’ils n’ont pas fàtisfait par tout au iugement de plufieurs , ny à beaucoup 
de doutes 8c cotredits qu’on leur peut obieCter.d’autât que les années magiftra- 
les femblét à l opinio d’aucûs n auoir efté bien entièrement complettes par eux, 
n’ayas mis en aucunes q des Dictateurs feulemét, veu que Plutarque tefmoigne 
qu’il n’y a point eu de Dictature annuelle deuant celle de CefarfEt puis on mer 
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en auât l 'inégalité des années magiftrales aux ciuiles des Romains, qui fait dou- 
ter fil y a eu plus ou moins de magiftrats annuels,que d’annees ciuiles , fignam- 
ment deuant le temps de Iules Cefàr,ou de Sylla,& fi iceux magiftrats ont efté 
droidement rangez en leurs propres années , pource que les magiftrats fè font 
plufieurs fois veu commancer & finir deuant leur terme accouftuméjT ellemét 
qu'il n’y a quafi mois en l'annee qui n’ait en diuers temps donné le commance- 
ment d’iceux. Sur lequel poind on propofele difcord qui eft entre Cicéron, cfi 
criuant que fon Confulat fut 140. ans apres celuy de P. Tuditanus & de Cethe- 
gus,le cinquiefine Confulat de Q^Fabius Maximus V errucofus au temps de la 
fécondé guerre Punique 30. ans apres celuy de C. Claudius , & M. Tuditanus, 
& 11. deuant celuy deCn.Cornelius & QJv'Iinutius,& le dénombrement d’O- 
nufrius , qui conllitue tous lefditsConfulats vn an plus tard : encore que iefça- 
jche bien ( comme moy-mefine ay déclaré ) qu’on peut refpondre pour ce diffe- 
rent, que Cicéron a feulement voulu déclarer l’interualle entier qui a efté en- 
tre les Confulats defquels il faifoit mention, fans y comprendre les deuxex- 
tremitez d’iceluy. Maisauflï onpeutencores obicderquecen’apastoufiours 
efté là côuftume de compter de telle façon , quand il a dit que fon Confulat fut 
6 . ans apres celuy d’Hortenfius & le Côfulat de Caton 9. & fà Cenfure zo. apres 
que Céthégus & Tuditanus eurent efté confuls. Outreplus on obiede letefi 
moignage d’Appianus,qui conftitue la Didature de Sylla & les Confulats 
qui font cnfùiuie vn an plus tard qu’Onufrius ne les met en rang , auec les an- 
nées Olympiques, veu tju’il eft oien d’accord auec Polybius en l’arrange- 
ment de ceux qui ontefte du temps des guerres Puniques. D’autres aufïî ad- 
iouftent la confufîcyi des temps qui a efté à Rome deuant que lui. Cefàr 
y mift remede,qui eftoit telle (comme recitent Plutarque , Macrobe, Cen- 
forinus& autres) que non feulement es plus anciens temps les Romains na- 
uoient point de certain formulaire , ny de rcigle arreftee pour accorder la reuo- 
lution des mois auec le cours de l’annee, telmoing le clou qu’on difoit annal 
qu’ils fichoicnt tous les ans en vn certain endroit du temple deMinerue en 
mémoire du nombre des années ■> dont il aduenoit vne telle confufion de 
temps , que les fàcrifices & les feftes annuelles venoient à tomber petit à petit 
en faifons totalement contraires à ce pourquoy elles eftoient inftituces. Mais 
encor lors le peuple ne fçauoit en façon quelconque combien montoit le cours 
de la reuolution,n’y ay ât que les Preftres f euls qui l’entédifTent & qui en euflent 
cognoiflance. Au moien dequoy ilsadiouftoient lors fèmblablement quand 
bon leur fembloit,& (comme dit Macrobe) à l’appetit de ceux qu’ils vouloient 
gratifier,ou de leur profit particulier , fans que perfonne en préuift rien qu’eux, 
le mois intercalaire qu’on difoit auoir efté inuenté par Numa:mais qui eftoit vn 
fifoibleremede qu’il ne feftendoit pas gueresloing pour corriger les erreurs 
qui fe faifoient au compte de l’annee , & les remettre à leur poinét , à caufè qu’il 
ne rcmedioit point au defordre qui procedoit de l’addition du iourfuperflu 
faite parNumaenfaueur du nomorc impair à fon annce,dont elle excedoit 
d’autant la reuolutiondu cours de la Lune & du Soleil,lefquelsilfeftoitpro- 
pofez tous deux en femble par fon intercalation pour modelle de la difpofi- 
tion de fon année. De façon que lors que Cefar vint à confulter de ceftc 
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matière il trôuua que l’annee eftoit defùoyee d’enuirondeuxmoisdeioursdp. 
fon poin Qui eftaftez pour monftrèr que fi les années magiftrales ont elté 
proportionnées , comme les ciuiles , il eft malaifé de rapporter proprement & 
iuftement chafque Confiilat, ou autre tel magiftrat,aux années naturelles 
qu’on veut compter depuis la fondation de Rome, félon le cours du So- 
leil & de la Lune : & qu’il ne fe peut faire aufti que tous Confulats relpon- 
dent proprement & fans inégalité aux années naturelles, tant de Rome, que 
des Olympiades , fous lefquelles ils font rangez. Dont il ne fe faut elmçrueiller 
files anciens aut'heurs ont elle merueilleufement difeordans en rapportant les 
vns aux Olympiades, les autres aux ans de Rome. Quant aux années magi- 
ftrales &ciuiles qui font venues depuis Cefar,encores qu’il lèmble auoir re- 
médié à la difcordancc & confufion qui y eftoit auparauant , fi eft-ce qu’il l’en 
trouue encores aucuns qui leperfuadent par diuers arguments & raifons , que 
tous les Confulats ne font pas réduits par Onufrius en leurs propres lieux , ainsj 
qu’il y en a de tranfpofez , d’autres extraordinaires fuppofez au lieu des ordi- 
naires , & des ordinaires aufti quelques- vns obmis ou delaiflez. A quoy prou 
uer les vns le leruent des demonllrations mathématiques, & des obièrua- 
tions des Aftrologues ; autres des refmoignages des hiftoriens & autres au- 
theurs; Tellement que pource que Suetone &: Cornélius Tacitus en la vie de 
lui. Agricola donnent plus d’annecs aux âges de quelques Empereurs & d’k 
ccluy Agricola qu’ils ne fentrouuent auoir vcfcu,par le catalogue des Con- 
fiilats que fait Onufrius, ils attribuent celle difcordance à la tranlpofition 
pluflpft qu’au nombre d’iceux Confulats , en forte qu’ils mettent le fécond 
Confiilat de Tiberius Claudius Nero, auec Calphurnius Pilo, lequel Dio- 
nyfiusHalicarnaflèus attribue à l’an 745. de Rome, & au premier de l’Olym- 
piade 193. entre les tranfpofez. Frontirrus aufti faifant mention de quelques 
Conlùlats comme ordinaires ( cjui toütesfois ne font par Onufrius nommez 
au rang d’iceux ) fait eftimer qu iceluy en a mal-aduifément fiipprimé aucuns, 
& fuppofé d’autres depuis l’Empire de Caligula iufques à Nerua. Quelques 
fupputations de Ptolomec ( aufquelles plufieurs font confcicncede n’adiou- 
fter foy, encores que i’aye quelque doute d’aucunes d’icelles , comme ie de- 
clareray en leur lieu) incitent aufti à croire que les régnés de Traian, Adrian 
& Antonin doiuent eftre plus auancez d’vn an qu’ils n’ont eftépar le mef- 
me Onufrius. Finalement Flauius Vopifcus, tenant propos d’vn Confiil 
qu’il nomme Aelius Scorpianus , fous lequel il dit que Probus fut créé Em- 
pereur enuiron l’an 1030. de Rome, & monftrant euidemment qu’il ne fut| 
des fubftituez, donne argument de foupçonner qu’il l’a contre raifon eclipfé 
de fon catalogue. Qui plus eft il y a vn tefmoignage formel de Zozimus con- 
tre luy au liurei.de fonhiftoire,quiditquele neufiefme Confiilat de l’Em- 

f iereur Diodetiàn , auec le hui&iefme de Maximian fut iuftement 101. an apres 
e lècond Confulat de Fabius Cilo , auec M. Annius Libo , pource qu’il ne fy 
en trouue félon luy que 100. feulement^ Mais outre toutes ces doutes & ré- 
pugnances ie voy encores les anciens & modernes autheurs eftre comme] 
deuilèz & partialifez en trois principales opinions touchant la fituation 
des Confulats , chacune defqucÛes fe fonde en raifons & en tefmoignages: 
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nonobftant que le plus grand différend qui eft entre icelles,eft de deux ans feu- 
lement : l’vne tenant le milieu entre les deux , qui eft celle qui range les Confù- 
lats vn an deuant , & vn an apres l’autre , laquelle on tient auoir efté tenue par 
l’autheur des faftes du Capitole &enfuiuie par Sigonius& Onufrius : de for- 
te que fi elle conftituc vn Confulat en vne annee , comme fèroit la 700. de Ro- 
me, Ivne des autres ( que Mercator feft efforcé de remettre fus en plufieurs en- 
droits ) l’attribue à la 699. & la troifiefme qui eft d’aucuns autres modernes à la 
I701. Ce pendant toutesfois , eftans les différends precedents tels qu’ils n’empef- 
cheront point les hiftoires d’aller leur cours, & qu’on n’y peut faillir que d’vn 
peu d’annees en aucuns endroits , i’en feray mife comme de chofè legierc & de 
peu d’importance, fous l’authorité de Dioriy fius Halicarnaffeus,qui exeufbit les 
fùpputations des temps errantes de peu d’annees en hiftoire ancienne & de 
beaucoup d’annees. Iointqueieretiendray les Confulats en la fituation ou ils 
ont efté rangez par Onufrius , eftant encores incité pour deux autres caufes 

{ >rincipallement a ce faire. L’vne pource qu’clletient comme le milieu entre 
es deux autres, tellement quelle en participe comme des deux extremitez: 
au moien dequoy quand les autres fétrouueront en aucuns lieux plus vérita- 
bles, on fera moins eflongné de la vérité du temps , & ne faudra gueres remuer 
ny l’ordre ny la difpofition des hiftoires. L’autre eft, que pource que la troifief- 
me (à laquelle ie me fiiis aucunement affe<fté)fè peut ailément accommoder 
à la preceden te, en comptant les amiees depuis la fondatio de Rome, non com- 
me ont fait les autres à la façon des ciuiles du mois de Ianuier,mais dés leur vray 
principe qui eft au zi.iour d’Auril, ou Ion celebroit le natal de la cité de Rpme: 
de forte que fiiiuât ceftc confidcration, les Confulats fè verront colloquez fous 
les années de Romc,dedans lefquellcs ils auront fait leur entree, ainfi que nous 
expliquerons plus amplement cy apres fous les années de Rome 708. 751.781. 
& 784. ou nous efperons auffi déduire plus au long les raifons qui nous ont in- 
cité de fauorifer celle opinion ( fignamment és Côfitlats qui font venus depuis 
Iule Cefar)pluftoft qucles autres : entre lefquelles l’vne des principales eft le re- 
fpe<ft que i ay eu au contentement merucilleux que i’ ay veu eftre entre les anciés 
de noltre religion, & quafi de toutes les Eglites, au rapport de la natiuité de no- 
ftre Sauueur à la 4z.annee de l'Empire d’Augufte,fon baptefme à la 15.de l’Em- 

f ire deTibere,& fà paffio à la i8.du mefme Empereur, entemble auffi à la 4. de 
Olympiade 101. Qui m’a femblén’eftre procédé de quelquelegiereou témé- 
raire, ains pluftoft de quelque bone cognoiflànce que les anciens en ont eu par 
la diligente recherche qu’cux,ou aucuns d’eux en ont fait. Quoy que les raifons 
d’Onufrius & de Mcrcator.comme auffi celles de Scalli^er defquelles nous par- 



d’Onufrius & de Mcrcator,comme auffi celles de Scalliger defquelles nous par- 
lerons cy apres y cotredifènt,fèlon lefquels lapaffion doit eftre efchcuë pluftoft 
enlai9.quenlai8.deTibere.Iointqùonfepeutdefûelopperpar les no lires de 
beaucoup d’abfùrditez & contradi<ftios,cfquelles fempeftreront ceux qui vou- 
drot tenir le chemin des autres.Outre ce q les fùpputations que les Aftrologues 
ont fait des Eres,& la plufpart de celles de Ptolomée fy rapportent conforme-J 
mér Enfèmblc auffi le dénombrement du nombre d’or & des cicles de Pafqucs 
fait par l’abbé Denis,Beda, Iehan Lucide ,& infinis autres. Combien toutesfois 
queie cofcflèray ingenuemét que hors ce point & aucuns autres, mefmemét de 



ceux 



Digitized by 



V 



Préfacé. 

ceux que i’ay déclarez cy deflus,tout le fait d’Onufrius me fèmble mieux fondé 
& eftably de bonnes probations,authoritez & tefmoignages quepas vn des au- 
tres: tellem et que ic ne me fais point tât fort du mien queiele voulfîffe mettre 
en lice contre le lien, finon que pour faire fèruir mes raifons d’occafion&à ef 
mouuoirles efprits curieux del intelligéce de telles matières à s efforcer par leur 
diligence de trouuer la certitude d’icelles. Au refte i’ay encores à dire touchant 
l’hiltoire, que i’entreietteray auec les faits des Romains ce quelesautheursont 
eferit de l’eftat & des deportements des nations de la Scy thie & de la Germanie, 
contre lefquclles ils ont eu depuis que leurEmpire a efté réduit fouz la main des 
Empereurs plus d’affaires,que contre aucunes autres auparauant : tellement que 
on verra à la fin de celle partie qu’apresl’auoir longuement fecoué& efbranlé 
de diuerfes attaintes , il commencera de donner du nés en terre en Occident, & 
elles à fe fonder & édifier des ruines d’iceluy.Ce qui me ftimulcra d’autant plus 
à rechercher diligemment leurs commenccmcns & origines,fiyiammcntdes 
Goths,des Huns, des Alains,des Vandales, des Bourguignons,dcs François,des 
Allemans, & des Lombars. De forte que i’efpere que mon labeurne fera trouué 
inutile, apres ceux qui ont labouré au melme fubjet. Outre tout cela ie fuppute, 
confronte, & accorde les temps des vns des autres, à fin de congnoillre combié 
l’vn a précédé l’autre,& combien d ans chafque Roy, monarque,ou nation à eu 
de régné. I’adioufte les moiens qu’ont tenuz les Grecs à compter leurs années 
premieremét par aages, en apres depuis la prife de T roye,& puis par Olympia- 
des , iufques à ce que les Indidions ont efté introduites en leur lieu , desquelles 
jaulïi ï’ cxpolè la fburcc & lmftituti6,& les Romains depuis la fondation de Ro- 
me , les Chrcfticns depuis la natiuité de noftre Sauueur , les anciens Gaulois & 
François depuis qu’ils furent Chreftiens,dés le trefpas de faind Martin,les Efpa- 
gnols depuis ce qu’ils appellét l’Ere de Cefàrrfans obmettre à enfeigner,ou Pto* 
lomée& les anciens aftrologues ont rapporté les Eres qu’ils appellét de Nabo- 
naflàr,d’Alexandre,de Philippe,d’Augufte, de Diocletian,& d aucuns autres.Et 
pour ce que la diuerfîté qui cftoit entre les Romains & les Grecs à commancer 
l’année, peut caufer fouuente-fois quelques difficultez, répugnances & obfcuri- 
tez en plufîcurs pafïàgcs des hiftoires,il m’a fcmblé bon de propofèr à la fin vnc 
table qui donne comme à l’œil le moien de confronter. & rapporter enfèmble 
les ans, non feulement des Olympiades & de la fondation de Rome , mais auffij 
des confulz,Empereurs,& de noftre Seigneur. Quant à la diftindion des temps 
& fiedes depuis ta création du monde , celle que V arro par le récit de Cenfori- 
nus nous a donné ( que nous reciterons cy apres ) m’a femblé la moins imperti- 
nente,& plus à propos que les autres qui les deduifenten aages & millénaires. 
Mais ce que ie n ay pas fuiuy vne blicructé telle qu’a fait Eulcbe en fà Chroni- 
que, & la plufpart des autres Chronographes,s’entend de ce que ie n’ay pas vou- 
lu propoler vne Chronologie nue , ains vne Bibliothèque hiftoriale , en faueur 
non pas des Leliens &: Scipions(comme difoit Cecilius)mais de noz Tarentins, 
& Siciliens, c’eft à dire de noz François, ^principalement de ceux qui font ama- 
teurs de l’aritiquité. Ioint qu’il femble qu Eufebe n’ait eu autre fin qu’à prouucr 
l’antiquité de la nation Iudaïque , en la conférant auec les plus anciens Empires 
& monarchies : en quoy faifantluy a efté afTez de marquer fuccindement & 
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comme en paflant les origines, progrcz & mutations , auec les chofes les plus 
mémorables aduenues durant icelles, tant pour ce que fon œuure s’adrelfoit aux 
Grecs & doutes perfonnages,& en vn liecle plein de bons liures, qui expofoient 1 
amplement les cholès quil n’auoit tant-feulement que touchez du doigt, que! 
d’autât aulïi qu’il auoit fait vn autre œuure à part des demôftrations de la Chro- 
nologie, que les fiecles malicieux ont oflé & rauy à la pofterité , comme ils ont 
fait pareillement tous ces bons liures qu’il auoit de fon temps,ne reliant auiour-; 
d’huy autre choie que là Chronique,tellement encores deprauee & corrompue 
par l’ignorance des copiftes &des eforiuains qui n’ont bien entendu les colla- 
tions des temps (comme Viues homme de rref-grand fçauoir & iugemét a bien 
congneu)que pour la reflituer en Ion entier, & remettre en leur ordre les choies 
qui ont elle tranlpofées,il faudroit bien(commc dit le Prouerbe ancien ) vn na- 
geur Delien.Ce qui a fait ellimer à aucuns que celle Chronique que nous auôs 
fous le nom dfcceluy , n’ell de luy-mcfme,ains plulloll de faine Hierofme, d’au- 
tant que l’exemplaire Grec d’icèlle ne fe trouue,nonobllat que nous auons plu- 
lieurs tçlmoignages anciés qu’il en a fait vne en Grec. Parquoy ce m’ell bié fou- 
uent vne occalion queielaiflèfon opinion pour luiure & adhérer à celle des au- 
tres autheursjlefquels d’autres-fois ie ne relpeéle pas d’auantage.Non pas queie 
Ibis meu à ce faire par vn appétit de contredire , mais par la feule vérité , qui me 
commande en forte, que foit à l’explication des choies portées & contenues és 
làinéles lettres , ou des nilloires ellrangieres & profanes,on congnoillra que ie 
n’ay rien amené,ou qui ne foit manifellemét vray,ou authorifé d’vne bonne rai-j 
fon, ou pour le moins appuié for quelque autheurancié congneu & approuué, 
ne me plailànt point .en cela l’exemple de plulîeurs Chronographes modernes, 
quifemblentn’auoireu dequoy farcir & remplir les fueilletz & colonnes de 
leurs Chronologies outre les choies qu’ils ont prinfes d’Eulèbe linon de coptes 
& fables de quelques liures incertains,menfongers & foppofez,teIz que ie peux 
bien dire ceux que nous auons fous le nom de Berolè de Chaldée & Manethon 
d’Egypte qui leur ont eflé faulfemét attribuéesicome ainli foit que par Iolèphe, 
Theophilus Antiochenus, Eulèbe & autres anciés autheurs font citez plulîeurs 
tefmoignagcs des vrais liures de Berolè & de Manethon , qui font diamétrale- 
ment contraires à beaucoup de pointz traitez par les pretenduz fuppolez liures. 
Iointquc par ce dernier de Berolè n’ell parlé que d vne bien petite partie des 
Roys d’AlTyrie, combien que les autheurs cy delfos alléguez tefmoignent alfez 
que le vray Berofe a pour le moins eforit iufques aux Roys de Perlé. Et quand il 
leroit ainfi qu’ils appartiendroient vray ement à Berolè & à Manethon , Il cll-ce 
toutesfois qu’é beaucoup de cholès ie ne les voudrois croire que for bo gage,lî- 
gnâment en ce qu’ils ont eforit des anciés Gaulois, Italiés &Allemâs,enquoy ils 
difoonuiennét de tous les hiiloriographes Grecs & Latins , ou traitét des cholès 
qui ont ellé de tous les lîecles depuis eux ignorécs.I’en dy autant duliure Huni- 
baldus,qui a deforit l’origine & les faitz des anciens François, & des anciçnncs 
Chroniques d’Angleterre & d’Efooflè.T outes lelquelles compolitions ie com- 
prens en vn mefme daély le, & en fais aufïi peu d’eflat que des Romans de la ta- 
ble ronde. Au relie lî ce mien labeur ne làtisfait par tout au iugement d’vn cha- 
cun,ie veux bien qu’on péfe aulïi que ie n ay pas ellé liprefomptueux que de me 
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promettre vn tel euenement, auquel melmesles plus doétes ontfailly. Et tou- 
tesfois âinfi qu’en la ville deRome les Conlulz qui auoient bien fait durant leur 
année contre les ennemis du peuple Romain, receuoient le triomphe , encores 
que bien louuent ils laiflàflent prou de belongne taillée à ceux qui venôient a- 
pres eux : aufli ces fçauans perfon nages qui par leurs do êtes efcritz ont profité a 
la choie publique, n’ont pas lailïe de rapporter l’honneur mérité par leur indu- 
ftricjcombien qu’ils n’ont peu iamais tant bien faire qu’ils n’ayent au iugement 
des vns,ou des autres toufiours laifle quelque chofc d’imparfait. Mais qüantà. 
moy recongnoilfanffort bien la foibîefle de mes forces,ce n’elt pas le but ou ie 
tens,que de rapporter louange de mon labeur, ains de fcruir félon mon pouuoir 
à la chofe publique, à fin de ne reflémbler au mauuais feruiteur qui cacha le ta- 
lent en terre qui luy auoit elté prelté ; voyant principalement qu’entre tant de 
do<5tcs François, aucun ne s’elt encores rrouué qui ait cntreprins d’expliquer en 
noltre langue vn fi noble & excellét fujet félon là dignité , encores qu’il ait cité 
allez par cy deuant manié de beaucoup de làlles mains, defquelles lont procédez 
vn tas de Miroirs hiltoriaux,de Mers des hiltoires , de Chroniques des Chroni- 
ques,de Supplément des Chroniques,dcFardelctz des temps, & autres tels fatras 
d elcrits autant pleins & farcis d’erreurs à l’endroit des temps & des choies que 
de menlonges ridicules.Lefquelz touresfois partie traduitz,partie traitez en no* 
ftre languc,n’ont point elté en moindre prisés ficelés precedentz enuers noz 
bonsanceftresendeffautde meilleure le<5teure,que fut jadis le gland deuant 
l’inuention & congnoiflànce de l’vlàgedes meilleurs grains. Enquoy néant- 
moins fi iene me fiiis fi heureulèment acquité que i’en ay eu enuie,encores ay-ic 
elperance que les Lecteurs débonnaires exeuferont le bon vouloir de celuy qui 
eny alpirants’clt efforcé de leur profiter, & qu’il trouuera aufli plus degracicu- 
lèté enuers cux,que la mauuaile grâce de mon Hile ne leur prelèntera de degou- 
llemcnt, en n’y trouuant vne telle elegance que doit eltre en ce qui le veut pre- 
fèntcr deuant le monde , encores que la vérité des hiltoires , & la longueur du 
temps qu’il faut à les aflèmbler des autheurs & coucher en leur ordre , enfemble 
aufli ma profeflion me doiuent feruir d’ex'culè, m’ayant contraint de diltraire 
mon elprit iulquesà en faire part à d’autres occupations.Cc pendant s’il aduiét 
que ce mien trauail apporte quelque vtilité au public,& quelques- vns en reçoi- 
uétaidc & loulagement àl’eltude &intelligécedcs hiltoires, en faueurdequoy 
il ait rencontré ^race enuers eux: ce me fera honneur qu’ilz en fçaehent le gré 
non a moy, ains a ceux làns l’aide & afliltance defquelz il ne m’eult oneques elté 
pofliblc de venir à bout d’vn fi long & pénible chef d’œuure, quand ce ne lèroit 
quepourlaraifon de Plutarque inltruilànt celuy qui entreprend vne hiltoi- 
re,en laquelle doiuét entrer pfufieurs choies non familières à Ion pays, & qu’on 
ne trouuc pas toufiours par tout à la main , ains eltrangeres pour la plulpart dif- 
polees ça & là,& qu’il faut recueillir de diuers lieux , & de la leéturc de plufieurs 
authcurs:qu’ildoit auant toutes chofes eltre demeurant en vne groflc & noble 
cité, pleine de peuple & de grand nombre d’hommes , ay mant choies belles & 
honnelteSjà fin qu’il ait abondâce de toutes fortes de liures: & qu’en cherchant 
ça & li,& entendent dire de viue voix beaucoup de choies que les autres hilto- 
riens auront obmifes, il puifle rendre fon œuure entièrement accomply & non 
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defte&ueux. Moy doncques qui n’ay iamais fait long lèiour qu’en ville m edio - 
cre,en temps turbulant , ôc où les hommes le voyent plus ftudieux de gain,qu c 
de fçauoir ôc d’amalfer liu res, & où i'ay touliours exercé vne vacation ordinair e 
toute diuerlè , ie veux bië qu’on fçache que dés que ic me fuz propofé de traite r 
la Chronologie entière auec l’hiftoire vniucrfelle en no lire langue, où ie voiois 
qu’vn tel lubjet n auoit pas encore efté touché de perfonne , nompas mefmc en 
aucune autre, & que i’en eu tracé les premiers commenccmentzrieprislahar- 
dieftè de lës communiquer à ceux delquelzi’elperayreceuoirinftru&ionpour 
l’accomplilfement du tout,qui me donnèrent courage de paracheucr mon en- 
treprife,m’aduertirent des moiens qu’il m’y falloit tenir, & me prefenterét ceux 
de leur part qui m’y pouuoient Ternir. Et puis que le dire de Pline eft approuué 
de tous , que c’elt autant le fait d’vne nature gentille ôc honnefte de recongnoi- 
ftre & confelTer de par qui on a proffité , que d vne villaine & infâme le taire & 
diflimuler:ce ne m’eft allez d’auoir confellé que ie doiz,lî ic ne déclaré encore à 
qui. Ce que ie feray d’autant plus volontiers, que ce m’eft honneur qu’on fça- 
cne de quelz perlonnages i’ay elle fauorifé. Parquoy ie nommeray première- 
ment par honneur ceux qui le plus , & de plus long temps m’ont alïifté : & n’ay 
honte de recongnoiftre franchement que ie n’ay rien mis d’hiftoir c en lumière 
iulques icy,que n’ait ou peu s’en faut pâlie auparauant deuât leurs yeux,par leurs 
mains, par leurs iugemétz,& en beaucoup d’endroits parleur lime.Ceux-là font 
Meilleurs Pithou lèigneur de Sauoye*& le Preuoft de Bar lùr Saine mô frere,du- 
quel la conionétion naturelle qui nous lie enlèmble, m’empefehe de dire dauà- 
tage,de peur que mon iugement n’en doit fulpeéf.Mais l’autre n’a que faire quo 
die de luy, que ce que luy*melme à fait paroi ftre de loi en toutes lès a&iôs &par 
fes elcritz , lelquclz on void luy auoir concilié l’amitié des plus dod:es de ce lie- 
cle tant eftran^ers que de noftre nation, & la réputation en laquelle il eft enuers 
eux tefmoignee par tât de fortes és elcritz d’iceux. N eantmoins ie ne puis dilïî- 
muler queie ne luy lois redeuable plus qu’à autre de qui ie me lois iamais appro- 
ché,tant pour les côftderatios lùfdires, que pour la cômodité qu’il luy a pieu me 
donner de beaucoup d’anciés monumentz & de bons liures rares, ôc qui m’euft 
efté impollible de recouurer autre part,lîgnâment des non imprimez:dclquelz 
i’eftime là Bibliothèque autant bien ou mieux meublée qu’autre particulière 
qui foit en noftre France.T efmoins tant de bons anciens autheurs qui reuiuent 
ôc reüoient auiourd’huy la lumière par Ion moien , ôc tant d’autres bons exem- 
plaires alléguez par la plulpart des doétes elcriuains de ce lîecle , qui confcflent 
en auoir efté accommodez par luy .L’obligation que i’ay lèmblablemét à Mon- 
fieur de Bierne Ion frere , ôc à Monlîeur Fauchet Conlèiller du Roy ôc lonpre- 
mier Prclîdét en là Chambre des monnoy es à Paris,pour auoir efté accommo- 
dé par eux de beaucoup d’autres bons liures non imprimez,& monuméts d’an- 
tiquité , delquels ilz ont la recherche en recommendation autant qu’autres de 
l’Europe , ne permet queie les oublie en ce lieu. Nomplus que celle que i’ay à! 
Monneur d’Elpefle Confei lier du Roy en fon conleil priué, ôc fon Aduocat en 
là court de Parlement de Paris, qui n’a pas moins de poix en mon endroit qu’eu- 
rent à 1 endroit des Poëtes Latins les bienfaits qui firent fi bien celebrer le nom 
de Mecenas en leurs elcritz , ôc qui le font encor tellement renommer par tout 
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le monde , qu’il va en Prouerbe pour tous les fauteurs & bien-vueillans des let- 
tres & des gens lettrez.Car nonobftant que ie n’ay e eu ceft honneur d’eftre con 
gneudeluy que depuis trois ans en ça,toutesfois il s’eft toujours depuis fi abô- 
damment affectionné àme bien vouloir fauorifer & procurer mon bien & ad- 
uancement , à me faire obtenir qu elque recompéfe de m es veilles & labeurs, 
fans y efpargner rry le trauail de fon corps,ny le pouuoir tant de là propre faueur 
& authorite que de lès parens & amis,qu vn perc tref liberal & tref débonnaire 
ne pourroit pas faire daüantage pour ion propre fils. O utre vne infinité d’autres 
bien-faits, liberalitez, faueurs & courtoifics qu’il luy a pieu de là grâce nie faire 
receuoir en là mailbn & de Monlîeur de làinét Fulcien Confeiller en la court de 
Parlenict Ion frere. Mais c’eft à vn autre lieu que ie reforue àme defeharger plus 
amplemét du deuoir de la recongnoilTance de tant de bons offices,Ielquels tou- 
tefois i’ay bien voulu toucher comme en paflànt , par ce qu’il ne s’eft pas feule- 
ment employé par Ion fçauoir & par les mefmes moiés delquels i’ay ellé fecou- 
m par mes autres amis à faire lortir mo oeuure en lumiere,mais il lui a pieu d’em- 
bralfer cela d’vne telle affeCtion que s’il en reülïit quelque bien au publicj’hon- 
neur & le gré luy en font deuz. Voilà ce que i’auois à déclarer pour l’acquit d’v 
ne partie démon deuoir enuers ceux qui n’ont clpargné leurs pouuoir & facul 
tez ou ie ay eu befoin. Au forplus à ce qu’aücus perfônages de fçauoir de noftre 
nation qui depuis certaines années ont traité celte mefine matière tant en lalan- 
gue Latine qu’en la Françoife , n’entrent en foubçon contre moy que par quel- 
que émulation, témérité ou prefumptio , ie me fois ingéré d’entrer en lice apres 
eux, que ie me fois enrichy de leurs inuentions , ou que i’aye prins plaifir de les 
contredire en l’interpretation d’aucuns points principaux , ie les luppliray de 
croire que mon œuure eftoit accomply, du moins fort aduancé , auant que pas 
vn d’eux euft commancéd’ourdir M proieder lefien.Dcquov aucuns des per- 
fonnages que i’ay dénommez cy deîlüs& autres pourront rendre tcfmoignagê, 
comme aulfi aucuns de mes hures qui font fortis en lumière y a plus de duc ans, 
deuant lequel temps perfonne de noftre nation n’auoit mis la main à ce fu jet, li- 
non vnIeanLüdde,quiau©it fait imprimer en Italie vnpetittraité Latin delà 
liipputation des temps generaux feulement. le ne veux pas denier que ie ne fois 
contraireà beaucoup d’opinions aufquelles ie voy que quelqucs-vns d’entr’eux 
fe font aheurtez par leurs liures , & que ie ne prenne peine de les confuter pour 
defendre & alfeurer les miénes. A quoy i’ay efté incité fans auoir peut eftre pen : 
fé à eux , mais à d’autres qui auoient dés long temps auparauât propofé les mfcf- 
mes opinions. ou pour autant qu’il m’a femblé que ce lont pointz qui fe peuuét 
traiter problématiquement làns offcnce de perfonne: ou qui fontdctelleim- 
portancc,que d’iceux dépend l’inteUigence de beaucoup d’autres grades matiè- 
res: aulfi que le dilfimuler & conniucr en telles occurrenccsne fort bien fbuuet 
à autre efêit que de donner occafion à quelques-vns d’eftimer que celuy quile 
fait fe deffie de fa caufo, ou qu elle n’ëft fouftenablc. Pour ces mefmes caulesie 
fuis contraint d’adioufter en celle préfacé quelques defences pour l’interpreta- 
tion & déclaration d’aucuns points fignalez de la Chronologie & des hiftoires 
que ié traite en la première partie de ma Bibliothèque , les voyans reuoquez en 
Idoubte & controuerfo parledo&e Scahger en fon liure de la corre&ion des 



Digitized by LjOOQie 





Préface. 



temps, qui eft venu à ma congnoiffance,lors feulement que i’auois conuenu de 
deliurcr mon ceuure à l’Imprimeur pour le mettre fur la preflè. A caufe dequoy 
ie n ’ay eu le loifir de les y comprendre ny de m’en efclarcir en la façon que i’ef- 
pere faire prefentement,non pour comme vn ieune T roïlus faire du champion 
contre vn tel Achilles qui me pourroic accabler d’ vn petit foufle de fon fçauoir 
infinv, mais pour monftrer auec raifons que mes opinions font pour le moins 



que part quelle reluira plus apparemment , & n’auray honte de me remettre au 
droit chemin quand ie congnoiftrai que ie m’en feray deftraqué. Or le premier 
poind duquel ie me veux defendre , eft de l’ânée à laquelle i’ ay rapporte la prife 
dcTroye la grande:pource que lesGrecs fe font fort occupez à côpter l’intetual- 
lc du temps qui fut depuis icelle iufques à la célébration de la première Olym- 
piade,nonobftant que tous n’en ont pas bien efté d’accord. 

De ï année de la prife de T\ roye. 

M A is le los de diligence que ievoy auoir efté donné par tous les anciens 
autheurs Grecs a Eratoftenes , fîgnammét par Dionyfius Halicarnaflèus, 
Clemens Alexandrin & autres qui l’appellent leplusdiligét fupputateur 
des Olympiades,& quiauoit donné des réglés les plus certaines & moins falli- 
bles de tous les autrcs,m’a incité d’enfùiure d’autant plus hardiment lès fupputa- 
tions oül’occafïon s’eft prefentée de ce faire , m’aflèurant quelles ont èfté fon- 
dées en bonnes demonftrations , qui fàtisferoient poflible à ceux qui leur con- 
[tredifènt fi elles auoient efté rapportées iufques à bous. T ellement que filmant 
fon authorité, qui aufli a efté fuiuie par Caton le cenfeur &: Dionyfius, i’ay rap- 
porté la prife de Troye par les Grecs à lan^pâ. deuantl’inftitution des Olym- 
piades. De laquelle opinion Diodore fè monftre aufli auoir eftéenplufîeurs 
endroits auec j^poftodorus autre ancien autheurGrec,qui comptoir 318. ans de- 
puis le retour des Heraclides iufques à la première Olympiade. Neantmoins il a 
fèrabféà Scaligcr qu’il fè falloir pluftoft arrefter à la fiipputation d’Eufèbe qui 
la remifè à l’an 40 6, ou 403. prenât fon fondement fur le tefmoi^nage d’Epho- 
ras & des autres hiftoriographes d’ Athènes qui auoient obfèrue que ce fut le 
ij.ioupdu mois T hargelion iy.iours deuant lcSolftice. D’autât qu’il trouue par 
fes rciglcs de l’O doeteride Attique que cela fè feit iuftement en l’vne defdi&cs 
années 406. ou 405.Mais puis que tous les autres n’ont efté d’accord de ce iour- 
là(car nous auons monftre en Aoftre Bibliothèque, ce qu’il confcflè aufli, que 
d’autres ont attribué cefte occurrence-làauix.iour dumefme mois, autres au 
ix. du mois Panemus,Pline liurc 18. chapitre x8.au S.des Calendes deluillet)& 
quciccux qui ont tcfmoigné du X3. de T hargelion ont aufli déclaré que la Lune 
eftoklors auplain. Ce que toutes-fois luy femblc incompatible par les raifons 
des Tctraeterides : qui ne void de là que fon fondement eft mal aflèuré? Qui 
h’eftimera qu’ils fe font aufli toft abufez-du iour,que de ce qu’ils ont di& de 
la Lune? Dauantage quelle certitude peut-il afloir fur fes , Tetraeterides, qu’il 
confeffc luy,mcftne auoir efté erronées & trouuées dignes de corre&ion par 
Meton, Callipus & Hipparchus? Cornent qu’il en foit , Dionyfius Haliçamaf 
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feus ayant efté luy mcfmc rapporteur du tèfoioignagepreallêgüé d’Ephôïus» 
n’a pas neantmoins laifïe de tenir 6c approuuer la fupputation d’Eratoftcnes. 
Qui me fait eftimer que cen’a pas efté fans bonne occalîon, & qu’il a cité poul- 
ie d’autres meilleures railbns que celles qu’on met à l’opporite. 

Qui fut Nahonajfar de Ptolomee. 

\ 

r 

L E dtuxiefme poinét duquel nous femmes en cohtrouerfe eft, pour qui oii 
doit prendre ce Nabonaflar Roy des Chaldeen^du cômencement del’Em- 
pirc duquel les anciens Egyptiens contoientieurs ansNabonalïàriens,com- 
mc on void déclaré par Ptolomee &Cenforin. Et pourcc que ce principe-là fc 
rencontre iultement felon ma fepputation auec le temps que Sennacherib cô- 
mençadeiouir de l’Empire d’Aflyrie apres fen pere , il m’a fembléquei’auois 
autant & plus d’occalîon de le prendre pour ce Nabonaflar , que ceux qui ont 
fait vn mclme d ’iceluy 6c de Salmanaflar , feiuant les raifons expofees en la Bi- 
bliothèque, aulquelles auront recours ceux qui les voudront fçauoir. Seulem et 
i’ adioultcray icy,que ce qui me conferme en celte perfualîon eft, que l’eferiture 
tefmôigne que Sennacherib eftendit fes vi&oircs 6c conqueftes plus auant que 
n’auoit pas fait fen perç , & qu’il combatif T haraca Roy d’Ethiopie. Ce qui ne 
fe peut taire làns approcher bien prêt de l’Egypte.Pour raifen dequoy Hérodo- 
te l’appelle Roy d Arabie 6c d’Alïÿrie erifemble , déclarant qu’il entra auée fen 
armée dedans l’Egypte, lorsque Sabachus Roy d’Ethiopie y regnoit : cru il fut 
defeonfit par vn miracle de rats. Qui fut caufe que les Egyptiens lui erigerét vne 
ftatue de pierre au temple de V ulcan. Argument que Sennacherib à mieux efté 
congneu des Egyptiens , que Salmanaflar fen pere. Ce nonobltant Scaliger rte 
fepcnt pcrlùader que le nom de Nabonaflar puifle appartenir à l’vn ny àl’au- 
tre:ains a vn Roy de Babylone qu’il eftime auoir efté Balada pere deMerodach, 
duquel eft faite mention en l’hiftoirc des Roys 6c en Efeie. A caufe ( dit-il ) que 
Nabonaflar eft appellé Roy dcChaldee non d’Aflÿric:& que tous les art des do* 
cumcts 6c enfeignements de l’aftronomie eft oient venus des Chaldeehs^igna- 
m ent des Baby Ioniens aux Egyptiens, & non des Aflyriens. Dauantage que le 
morde Nabonaflar eft di&ion Chaldaïque non Aflyrienne, flgninancnam 
Royal, que les habitans donerent audit Batadan,quand il paruint à leur Roy au- 
mc,eftartt fen propre & premier nomBaladan, feiuat la couftume andenne de 
leurs Rois de le biffer à fô dire permuter leurs premiers noms quâd ils arriuoiét 
à la Royauté. Aquoy icrefpons en premier lieu, qu’il y a plus de diuinatiô en ces 
raife ns-là que de preuue ou de vérité :&nye qu’il y ait eu aucunautre Roy en 
Babylone que Saunanaflàr 6c Sennacherib du temps qu’ils tenoient la monar- 
chie AlTyricnne.D’autantm eftncment que le 17 . & i 8 xhapitreduliuredeuxief 
me des Roy s & le trente-feptiefme d’EÎaie tefinoignent exprèffément ,qu’ilz 
dominoiertt tant fer la Perfe , Medie & Mtfepotamie , que fur la contrée de Ba- 
bylonc:de laquelle de tirèrent vne grande multitude pour peupler la ville de 
Samarit.Noncbftant que Scaliger pour fe deftraper de ce teimoignagc-là vou- 
dfoit bien faire croire qu’il ne faut entendre en iceluy que d’vne partie de la 
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prouince de Babylone, eftant BàladaiiRoy de l’autre. Mais qui eft-cc qui fe 
voudra laifler payer d’vne telle interprétation fans autre preuueï Qui voudra 
croire que les Roy s d’Aflyrie ayant lubiugué vne partie de Babylone ayentlaif- 
férauçtcenpaix.,apresauôir vaincu & dompté tant de Roys prochains d’icel- 
le qui fe voyent nommez es chapitres prealleguez? Dauantage que les mefmes 
Roys euficnt laifie vn fi petit ennemy à leur dos, & aller fe hazarder fur tât d’au- 
tres plus puiflàns & plus loingtains ? Qui plus eft , qui empefche que les Chal- 
deensnepuifTentauoir donné le nom’de Nabonaflàr àSennacherib,quand il 
.obtint leur Royaume aufli bien qu’à Baladan ? D’autre part qui fçaitfilemot 
deNafeonaflàr n’elloit Egyptien, aufli t’oft que Babylonien ? Quant à ce que 
Ptolomée l’appelle Roy des Chaldeens feulement , cela n’importe nomplus 
puis qu’il eftoit monarque de toute l’Affyrie, fouz laquelle Babylone eftoit 
comprit. Et de donner le nom Nabonaflàr à Sennacheribj ne le doitrrouuer 
plusellrangequede veoirMehenneappellé Artaxerccs Roy de Babylone: & 
enl’hiftoire de Iudith le nom de Nabuchodonofor attribué à vn Roy de Perle, 
ïoint que c’eft vn point tout notoire,quc les anciensRoiç tant de Babylone que 
d’Aflÿrid, desMedes , des Perles & d Egypte, ont elle nommez de diucrlêsap- 
pellatiomen diuerfes langues, diuers pais & pour diuerfes raifôns & occafions, 
ainli qu’il fe peut remarquer és hiftoires làintes & profanes. Mais quand bien 
nous voudrions fuppofer ( ce que toutes-fois ie ne tiens pour accordé ) que les 
Egyptiens ontdpris les enfeignements de l’aftronomie des Chaldeens pluftoll 
quedcsAfly riens : ce n’ell pas conclulion que Nabonaflàr ne peut appartenir à 
Sennacherib,ny que les Egy ptiens n’ayent apris d’eux-mefmespluftôllque des 
Chaldeens à compter les ans de Nabonaflàr. Tout ainli qu’on fç^tit bien qu’ils 
oht efté aduifez de l’exemple d’autruy de mettre en compte chez eux les ans 
d’Alexandre, de Philippe & d’Augufte.Finalemét qui voudra que nous croions 
que Baladan & Nabonaflàr ne conuicnnent qu’à vnmefme,fl faut qu’il nous 
donne preuue que Baladan a ellé Roy de Babylone, & de quelque occafionfi- 
gnalée qu’éurét les Egyptiens d’obferuer la mémoire du régné d iceluy pluftoll 
que de Scnnacherib.D’autât melmes que ie ne conuiens pas que Merodach fut 
RoydcBabylone,que fon perelefut aufli.Car iecroy queMerodach occupa le 
Royaume de Babylone apres la mort de Scnnacherib en ellât poflible Satrape, 
& vitde ceux qui auoientconfpiré là mort auec les fils d’iccluy,oubien qui le 
mitàpefcher en eau trouble. Et ce qu’il enuoya lettre & dons au Roy Ezecnias, 
lut pour acquérir fon amitié &alliance,à fin d’eftablir fonnouucau eftatpar les 
alliances ellrangercs con tre le Roy Aflàradon. le nie ce pendant qu’il ait com- 
mancé de régner en la 6. année dudit Ezechias, ny que de mon opinion le puif- 
fe rnferer que Sennacherib, Nabonaflàr & Merodach Baladan furent du mef- 
mcRo.y.Pourceque ie ne m’arrefte pas au compte du Metaftcnes d’Annius 
de Viterbe, qui donne cinquante deux ans de regne audit Merodach en Baby- 
lone :ains qu’il commença feulement de regner apres letrelpas deSennachc- 
rib. Nonobftanc qu’il en peut bien auoirefté Satrape & gouuerneur aupara- 
uant, on veut encore Roy tributaire & vaflàl des Roys d’Allÿrie: comme 
eftoient les Roys de Harân , d Eden , d’Emath , Afath & autres dont felcriturc 
fait mention. 
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De Darius de Mede en Daniel , du commencement du régné de Cyrus , 
delà fin des fept ante ans de fa captiuite. 

E Ncore que nous ayons dilputé fort prolixement dé tous ces points en 
noftre Bibliothèque, neatmoins Scaliger nous a taillé tant de nouuelles be- 
longnes,quenous fommescontraindtsde repafler par deflus.Et pour cotii: 
mencer ce propos par quelque fondement, les derniers chapitres delhiftoire 
desRoys & des Chroniques, & le premier d’Efdras déclarent vnanimemcnt & 
cxpreflement, que la fin du 7o.an de la çaptiuicé ïudaïque fc doit prédre au pre- 
mier du régné de Cyrusrainfi qu’auoit efté prédit par les Prophetes.Mais on ejf 
en controuerfe de ce premier an : d’autant queplufieurs le font perfiiadez qu’il 
commença de regner fur les Perles deuant que fur les Medes, & fur ceux cy dc- 
uant que fur les Babyloniens. Outre lefquels Scaliger met grande diftance entre 
la i.année du régné de Cyrus en Babylone,& l’Edit du retour des Iuifs £: de leur 
libcrté.Et quant a moy ie tiens fumant l’authorité deDaniel,que tout Ion régné 
n’a eu qu’vn lèul principe & commencement, qui fut en melme poinét tant fur 
les Babyloniens que lùr les Perfes & Medes : à fçauoir apres le trelpas , ou apres 
qu’il eut defpouillé de Ion Empire Darius de Mede , que Daniel telmoigne 
auoir commandé tant aux Perles qu’aux Medes, & réduit aulïi en fa puilfancela 
monarchie de Babylone , ou il eut fon régné auant que Cyrus. Car quand il dit 
au chap.6. que Darius de Medeprift le Royaume luy eftant âagé de 6 z. ans , nul 
ne doute que par ce Royaume-là il n’entende celuy de Babylone , qinfi qu’il dé- 
clare plus manifellement chap. 9. ou il dit : En la première annee de Darius filz 
d’Alfuerus de la feméce des Medeens,qui régna fur le Royaume des Chaldeens, 
au i.an de Ion regne,&c.Semblablemét aum ou il eferit que luy Daniel prolpe- 
ra durant le re^ne de Darius & durant le régné de Cyrus de Perle: Signifiant en 
ceft endroit-la qu’il diftingue le régné de f vn d’auec celuy de l’autre. Parquoy 
quand il radompte aulïi que le Royaume du Roy Balthazar fut donné aux Me : 
- des & aux Perlèens,il déclaré confequemment que ce fut au monarque delÜites 
nations,le£quelles ne failbient qu’yne monarchie enfemble. Comme il donne 
enepr à entendre plus cuidément, yint çn ce que Darius conftitua fix vingt Se- 
nelchaux fur les prouinces de fon Royaume ( car en cclt endroit on ne peut 
lîmplement entendre le Royaume de Babylone,qui n’dtoit pas capable de tari t 
de prouinces ) que par les decrets & Editz qu’il failoijç félon la loy des Medeens 
& Perlèens,qui ne le deuoit enfraindre. A celle caufe fi les Royaumes de Perles 
des Medes & des Chaldeens furent vnis enlcmbleen laperfonnede Darius de 
Mede, & ne vindrent;àCyrus que par la mort d’iccluy , ou apres qu’il les luy 
eut ollez i il ne faut fonger qu’ü ay t eu diuers commençem ens de régnés , ny 
que le Roy ame des Perfes & des Medes luy loit adüenu deuant celuy de Baby- 
lone. Quoy qu’Herodote,Xenophon & le Metallenes d Annius de Viterbc 
aient donné occafion à aucuns de croire le contraire. Car quantàXcnophon 
nous ne l’admettons pour hillorien : & Hérodote le confelle luy-mefme auoir 
efté mal informé du fait de Cyrus en Babyloncroii il dit qu’il y auoit trois diucr- 
les opinios d’iceluy:& nefullqçn ce qu’il attribue la prile de Babylone à Cyrus 
(cul,non a Darius. Si ce n’ell qu’il faille croire , qu elle a efté prife par deux fois. 
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Ce fondement ietté,noüs en tirons encore preuue certaine & euidente,que Da- 
rius eftoit Roy des Pcrfes & des Medes,& non de la lemence des Medes lim- 
plement,quand il entra en polTelïion du Royaume de Babv lone,qu’il conque- 
fla & foubmit tanta foy qu’aux Medes & aux Perfes & aux loix & couftumes 
d iceux : autrement ie ne voy point en quel lèns ©n puiflc prendre la predi- 
étionde Daniel au Roy Balthazar , que ion Royaume eftoit donné & diuifé 
aux Perfes & aux Medes , & puis qu’il fut mis à mort la nuit mcfme. Et ce que 
les Princes dirent à Darius lors qu ils le lollicitoient de punir Daniel qui n’auoit 
obey à (on ordônance,que la couftume des Rois dcsPerlcs &desM edcs n eftoit 
point qu’vnRoy fe peuft delHire de ce qu’il auoit vnefoispronôcé.Dont il n’y a 
nomplus de railon d’eftimer que quâd Daniel dit queDarius prift le Royaume, 
&c. Que c’eft à dire qu’il l’accepta feulement du gré & confentement des Baby- 
loniens, qui l’auoicnt volontairemét efleu &appellépour eftreleurRoy,n’eftât 
auparauât que perlonne priuee.Car 11 ainfi eftoit à quel propos euft-on allégué 
à Darius la foy & couftumedes MedeS & Perfes?Neluy deuoit-on pas pluftoft 
obie&cr celle desBaby loniens?A quelle fin aufli cuft efté prédit à Balthazar que 
Ion Royaume eftoit dôné & diuile aux Perfesfc auxMedes?Parquoy il me fem 
blé que nous fommes aflez fufhfammét informez & acertaincz par I’hiftoire de 
Daniel, que Darius de Mede eftoitRoy des Perles &des Medes, & qu’il loubmit 
à eux & a foy le Royaume de Babylone. Dont nous concluôs que tout ce qu’il 
auoit de Royaumes vindrét entre les mains déCyrus,ou par le trelpas d’i celui ou 
en la façon qu’on efcrit qu’il lûcceda à ceux d’ Alliages dernier Roy des Medes. 
Lequel nous eftimôs pour celle occaiion eftre celuy que Daniel appelle Darius 
de Mede,ellant mcfmement conferrtié en ceftaduis par i’hiftoire de Sufànne, 
ou il le voit efcrit que Alliages mort,Cyrus receut fô Royaume;c’eft à dire tou- 
te là monarchie , foubs laquelle le Royaume desBabylonies eftoit lors coprins. 
Car s’il ne le falloir ainlientédre,à quel propos euft-elle voulu parler de les autres 
Royaumes feulement & non de ceftuy-cy,puis qu’elle ne touche autre lùjet ny 
matière que de ce qui s’eftoit fait en Baby lonc?Et par melme confequcnt nous 
eftimôs auffiauoir à iuftecaufe rapporté la première anneeduregnede Cyrus 
en tous lelHits Royaumes,au teps que tous les anciens hilloricns &Chr©nogra 
phesGrecs, tout d’vn accordé côlèntemétmerucilleux,attribuét:les traces auf 
fi defqucls ont efté fuiuies de Iulius Africanus, le plus ancié Chroniqueur Chre- 
ftien,d’ Ëufebe & de S . Hierofme& de la meilleure part des do&eurs de l’Eglifc, 
(ans luy dôner tant de diuers cÔmcnceméts de régnés les vns apres les autresicô- 
mela plulpart ont fait: ny mettre diftinétion entre l’annee qu il comença de ré- 
gner en Babylone , & feit l edit de retour des Iuifs. Car ayant fiiccedé à tant de 
Royaumes enfemble,il a peu dire deftors ce qu’il fift lignifier par lonEdit } qui le 
.voit recité au dernier chap.du liu. i. des Chroniques & chap.i.dEldras. Que le 
'Seigneur Dieu du ciel luy auoit dôné tous les Royaumes de la terre, mefmcmét 
au lii cô million de luy édifier vne maifon en Hierufalem,d’autant que Darius & 
Nabuchodonofor auoiét parlé de mefme façon en leursEdits auparauant lui.Et 



rieantmoins aucû d’eux n’elloit encore entré, ny entra onques qu’il fe fçaeheen 
l’Alîc mineur.Parquoy nous conftituôs aulfi au mefme téps la hn des 7 o.ans de 
la captiuité & la réintégration des Iuifs en leur ancienne liberté,par le moien de 
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l’Edirde Cyrus qui leur permit le retour en leur pays. Ne voyant aucune raifon 
valable qui nousdoiue fairecroire que Cyrus ne feit cell Ediél là qu’à îâ fin do 
fèsiâurs,à fçauoir en la zp.anneedefon régné, vn an ou deux deuât fort trefpas, 
lors(à ce qu ikdifent) qu’il fè veid pacifique apres auoir mis fin à toutes/es guer- 1 
res & coqueftes,& dilaté fon Empire depuis les Indes iufques au Nibnaÿît peu 
auparauantperifèr aux affaires des Iuifs,pour celles qui le detënoiét ailleurs, & à 
ordoncr de ieftat des prorances par luy conquellees. Corne fi c’eftoic'Atfi article' 
tout accordé,queCyrus futplus de repos à la fin deies iours, qu’au cOmencem et 
de fon regne;& qu’ileftcndir fes coqueflesiufquesau Nit aulfi queee fut vn af- 
faire dégrand empefcKérhcnt que 1 Edit en faueur des IuifsJ Carihie'foütpas 
douter que dés qu’il entra dedans Babylone , il fut aduerty par Daniel cfecé que 
Diéuauoit deiliné de faire par luy ( dot il profperafouz iceluy ComeiUite-it rait; 
fouzDàrius) &qu’il feit tout auffi toft paroiftre en effet le zele qu’il au oit'd obéir 
à Dieu fans le remettre à vn téps de plus de loifir : lequel poffible il n’eut iamaisy ; 
fi ce qu’Hcrodote & Iuftiri eferiuent de la guerre T omiriqueeft vray.Dcfqueb 
s’il féble eftre licite de reieter le tefmoignage en cêt endroit, il nous fera p^rmek 
me droit permis de ne l’accepter, ou ils ont parlé du téps de la prife deBabylone. 
Et puis ie laifTe à penfèr quelle apparence il y a de prendre la 3. annee du régné de 
Cy rus,dont eft fait mention en Daniel, pour la derniere de fà vie, & pourla pre- 
mière du régné deCambifes.Pour la fin de ce propos, on prendra garde que fùi- 
uant l’opinion de nous tenue du comencement du régné deCyrus,on void l’hi- 
ftoircfâinte & prôphane, & les tefmoignages des prophètes fe rappcnrtef d’vn 
merueilleux accord& confentement enfemble: & les fupputations contaaiiès fe , 
trouuer en grades difficultés' pour s’accômoder rat à l’vne qu’à l'autre, &au bout : 
n’auoir rié fait de ce qu’ils pretendeiit.Neantmoins deuant q nous forrios de ce- 
ftejiifpute,nous a!uons encor à refpondre à ceux qui ont mis en auantqBàltha- 
zarRoy de Babylone, duquel Daniel fait métion,eft celui que le vray Berofedë 
Chaldee &: Megaftenes ont appelle Laborofàrdach, qui cftoit fils deNiriglifàr, 
mary 'de Nitocris fille du grand Roi Nabuchodono for, lequel fut eftabli par fô 
percau troneRoyal de Batylone apres qu’il eut mis à mort Embucrodach fon 
oncle. Ce qui def pleut en forte aux princes du Royaume,qu ils confpirerent cô* 
tre Iuy,& le firent mourir neuf mois apres q le nom de Roy luy eut efïé donné, 
icelui eftant encor en l’aagc d’enfance ou d adolefcéce. Et puisfeirent regner au 
lieu de lui vn de leurs copagnôns participas de la confpiration, qui eftoit Medc 
de nation, nômé Nabonidus, lequel régna fur eux l’efpace de i7.ans,iufques àla 
venue de Cyrus, qui le vainquit,defpouilla de l’Empire de Babylone, & lè confi- 
na au païs dcCarmanie,ou il acheua le refte de fes iours.Dot ils concluent q c’eft 
auffi luiqueDaniel appelle Darius deMcde.Mais pour ce q le mefineDaniel at- 
tribue vn plus long régné à Balthazar,& le deferit pour plus aagé q cés autheyrs 
là ne font leurLaborafardach,ils fe font mis à philofopher fur l’aagc &lc téps du 
regned’icelui,àfindelcsaccômodetàlcurinterpretati6.Neantmoins tout cela 
n’elf qu’vne pure coieéture & diuination, fàs aucune authorité ny probatiô.Or 
nous auôs di-ie àleur refpodre, q ie leur accorderai volotiers leurinterpretatiô, 
moiennât qu’ils ne me nient q ce Nabonidus fedoit auffi prédre pour Alliages, 
auquel lesBaby loniés fe dônerét,permettâs d’étre par lui régez fouz les loix des 

Medes & des Perfes:& q ce fut lors q les Med es fccoüàt le ioug des Babyloniés, 
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(aufqucls la fiiin&e Efcriture nous cnlèignc qu'ils cftoicnt fu jets auparauant) fe 
meirent non feulement en liberté, mais aum fe firent fiiperieurs de la monar- 
chie iuüques au temps de Cyrus, qui la tranfporta aux Perfes apres auoir vaincu 
Alliages, & ; içeluy confiné en la prouince de Hircanic,ainfî que recitent Héro- 
dote &Iuftin,qui donnent à icelui vne mefine fin de régné & de vie qucBcrofc 
& M était en es a Nabonidus. Car comme ccftuy-cy fut relégué félon eux en la 
Carmanie, aulli fut l’autre au pays d’Hyrcanie, qui font deux prouinces toutes 
| proches l’vne de l’autre. Et comme les vns racomptent encore la maniéré delà 
prife de Babylone fur Nabonidus: femblablemcnt Herodoremonftrc qu’elle 
futfurprilcquafl de femblable façon par Cyrus fur Nabunthus qu’il di& der- 
nier Roy des Babyloniens.Laquelle conformité rend noftreiugemcnt d’Aftia- 
ges d autant plus ccrtain,comme fait aiilfi ce que Iuftin récité , qu e pour railon 
diceluy les Medcs & autres peuples quiauoient efté auparauant tributaires d’i- 
ceux,fe rebellèrent contre Cyrus & luy excitèrent plufieurs guerres,fignammét 
contre les Babyloniens,aufquels Crceius Roy de Lydie donna fecours , qui fut 
caulè que Cyrus luy en voulut puis apres. 

Du commancement des ans Sabba- 
tiques des luijs. 

P O vr ce que ie voy que beaucoup de ceux qui ont drefle des Chrono- 
logies de ce temps , fc pcnlènt auoir bien eftably & demonftré la vérité de 
leurs fupputadons , par auoir reduiâ Telpace du temps qu’ils ont cherché 
paritelles, depuis l’année que les enfans d’Ifraël entrèrent en la terre de Cha- 
naan Ibubs la conduite de Iofiié, iufques à la prife de Hierufalem loubf le Roy 
Scdechias en vn certain nombre iufte & égal d’ans Sabbatiques , compofcz de 
fcpt:& defeftiment les autres fupputations qui ne s’accordent aux leurs en ce 
poin&.Ccfte occafion me contraint de rendre raifon en ce lieu,parquoy ie n’ay 
dit aucu mot de ces ans là,cn ma Bibliothèque: & que ie ne me fuis pas fi curicu- 
fem ent adftraint à la recherche d’iceux qu’ont fait les autres. Qui cft quelle m’a 
fcmblé plus curieufê que certainc,d’autant qu il n y a point de tefinoignage ccr- 
tain& alleuréjd’ou Ce doit prendre le commencement de la première annee Sab 
batique.Ié voy bien quelcs opinions de tous reuiennent là,qu’il le faut rappor- 
ter, ou à la première année que les enfans d’Ifraël entrerét en la terre dcChanaan, 
ou à la feptiefine d’apres , mais on interprète encore diuerfement ceftc entrée: 
les vns l’attribuans au téps que Moylè entra dedans la terre de Chanaan , c^ui cft 
delà lelourdain, qu’il diftribua à aucunes des lignees.Lcs autres quâd Iofue meit| 
le peuple dedans 1e pays de deçà le Iourdain, apres le trclpas de Moyfe, lequel ad- 
uis eft fuiuy de la plufpart,qui eftimét que le premier an Sabbatique futeelebré 
en la 7 .annee dc celle entrée- là. Auquel aulli Iofué commença de faire le dep 
des terres qu’il auoir coquilès.Mais les autres ne Ce perfiiadent pas auoir faute de 
railons decroire que ce dont nouslommes en dilpute s’eftoit faiét deux ans 
au parauant , ou ils rapportent aufli la lèpticfme depuis l’entrce de Moyfe, 
&c que ce fut lors que le peuplera manne luy eilant faillie) commança de man- 
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ger des fruits de la terre deChanaan. De laquelle opinion fontaufïivnébon- 
. ne partie des Rabbins, & à icelle fe peut noftre Supputation accommoder. 

Du commencement du rtgne (fHerodes 9 &* de Ion de la natft 
Jknce du Bapteftne & de lafafîion 
de noftre Seigneur. 

P Erfbnne ne doubte que Iofephe en parlât du regrie d’Herodes ne l’ait com- 
L pte en deux fortes : l’vnc depuis qu’il fut déclaré Roy de Iudee par leScnat, 
l’autre du temps qu’il entra dedans la cité de Hicrufàlem , & s en meit en 
pofTeflion,& de toktle Royaume de Iudeeenfèmble. Mais il eft caufè luy met 
me, ou ceux qui ont tranferit fes liures , qu’on eft auiourd’huy en controuerfè 
du nombre d années que doit auoir duré félon luy le régné d’Herodes, depuis 
fbn ele&io iufques à fon trefpas. Dequoy toutesfois on en feroit peu de mifè,fi 
’cen’eftoitqueÎEuangile teimoigneque noftre Seigneur nafquit, & les Inno- 
; cens furent mis à mort fouz iceluy. Ce qui ne fè pourroit faire s unau oit régné 
dauâtage que Iofephe ne nous a faiél entedre, qui déclaré qu’il mourut en la 37. 
'annee de fon régné , à compter depuis le temps qu’Auguftc & Antoine lefei- 
rent déclarer Roy de Iudee par le Sénat. A caufè dequoy i’ay èfté contrainét en 
ma Bibliothèque hiftoriale de rapporter ces 37. années là aup rincip e d c fon re- 
gne ,& non au premier:depuis lequel ietrouue par ma fupputation qu’il fèroit 
arriuéiulquesàla40.quifut concurrente auec celle de la naiflànce de noftre 
Seigneurifans auoir empmnté ce nombre là du Philo d’Annius dcVitcrbc. Là 
ration cft,d’autât que Iofephe diél exprefTément en fbn liure 1 4 . qu’Hcrodes fut 
déclaré Roy par le Sénat en l’Olympiade 18 4. eftants confuls Domitius Calui- 
nus & Afinius Pollio, quieftàdireque cela fe feit à la fin delà 4. atlncc de la di- 
de Olympiade; qui deuoit expirer au mois de Iuin, & donner commancement 
.. à la 185. Et fi déclaré outre plus qu’Herodcsfètranfporta & arriua dedans Ro- 
me au plus fort de l’hiuer:dont nous concluons que fbn eleétiOfi fut faiéle ou 
bien peu deuant le mois dcNifàn des Iuifs,ou enuiron la fàifon d’iceluy.Ce qu’il 
m’a fallu dire pour ceux qui veulent débattre que lenombredes 37. ans dere- 
gne doné àHerodes par Iofephe fè doit retenir. Mais qu’il faut rapporter ïe prin- 
cipe d’iceux félon l'intention de Iofephe non à la fin de l’Olympiade 184. ains 
13. ou 14. mois apres au moisdè Nifàn oud’Iar des Iuifsdela. 1. annee de l’O- 
lympiade 185. AUeguans à celle fin, que la couftume des Iuifs èftoit de compter 
lesanneees des régnés de tous leurs Princes, Rois & Empereurs de l’vn de ces 
deux mois là,& no'du propre iour d’iceux. Mais fi ainfi eft,qu’a ilefté befbin de 
mettre en ieu celle couftume là , en ce point cy : puis que nous auons monftré 
qu’Herodesfutefleu en hyucr ou au printemps bien près de ces moys là? Car 
nous ne leur accordons que cela ait efté fai 61 au temps defté , & par ainfi lés 
Iuifs n’ont point eu d’occafîon de compter cela vn an apres pour vn an deuant. 
Dont ce qu’on a voulu tirer en confèquence de celle couftume là, né peut rien 
; feruîr à la fin ou Ion le veult faire venir.qui eft de faire efehoir la demierc annee 
de ces 37. années du régné qu’ils donnent à Herodes,à celle où noftre Seigneur 
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nafquit.X^i fut félon leur opinion la 3. de l’Olympiade 194. Car ie laiffe calcu- 
ler comme cela fi? peut faire, de quelle façon qu’ils, voudrot drejOTer leur compte. 
Parquoy ie ne craindray point de dire que Iolephe feft equiuoqué en ce nôbre 
là,au Albien qu’il a fait en d’autres, fi ce n’eft que la faute en vienne des efcriuains. 

Ce pendit pdurce que de la tnefine couftunic ils veulent encore tirer vn autre 
confequence de plus grande importance pour la quinzième annee de l’Empi- 
re de Tibere, en laquelle il eft di£b en l’Euangile que noftre Seigneur fut bapti- 
zé,fè perfiiadans qu elle fe doit prendre en la façon , dont nous venons de par- 
ler,de compter dés Iuifs & non comme les Romains en vfoient , qui prenoient 
leprihtipede chalqueregne de leurs Empereurs duiour feulement de la fin du 
predeceüçur. Tellement que félon ceux-cy le baptefme de noftre Seigneur fe- 
roit efeheu enk i£. dè Tibefe. Pour coupper la broche en vn mot à toutes ces 



gentilles interprétations là, d’autant qu elles font toutes nouuelles , d’autât auffi 
deudit-op mettre plus de diligence à les prouuer & vérifier qu’on n’a faiét : & à 
declaret les paffages de Iofèphe,defquels on feveutpreualoir pour icelles, fi elles 
veullent eftre creiies. Pource que le cotraire d’icelles fè pourrait dcmonftrer par 
iceluy-riieffne; fignamment par l’exemple quon nous apropofé de luy du ré- 
gné d Herodesqu.il di£t auoir efté efleu en l’Olympiade 184. & au Confùlatde 
Caldiaus&de Pollio , qui font vrays caractères du principe du régné d’iceluy: 
Carfil euft compté à la façon prétendue des Iuifs, il euft attribué cela à vn autre 
Gonfulafc, & année : mais quand encores nous leur accorderons cela , pourtant 
neanmoins neferarce caufe gagnee. D’autant que fi les Iuifs comptoient les re- 
gnes de leurs Rois non du propre iour de la venue d’iceux à la Roiauté , ains du 
premier ou fécond mois de l’annee Judaïque , ce n’eft pas à dire que ces mois là 
JêprinfTentpour ceux qui venoient apres le iour que lcfdiCts Rois eftoient en- 
trez en régne , ains fè doiuent pluftoft entendre de ceux qui precedoient. Ainfi 
comme on pourrait dire de l’Empire deTibere,lequel les Romains comptoiét 
du iour du trefpas d’Augufte, qui eftoit aduenu en Aouft l’an de Rome 768. & 



les Juifs (fi la couftume qu’on leur attribue eft vraye ) du mois d’Auril & May. 
precedantde la mjdme annee,qui fe rapportoient à leur Nifân ou Iar,& non des 
enfumants de l’annee d apres : prenants le refte de cefte annee depuis Aouft iufi 
queSenÀurilpdur vrie entière, qui faifoit la première de l’Empire d’iceluy. En 
laquelle façon nous voyons que les François comptent auiourd’huy les régnés 
de leurs Rois. Autrement iene peux penfèr que c eft que les Iuifs comptoient 
en leurs affaires & aCtes publiques , en ceft interualle la , qui fut depuis le mois 
d’ Aouft ( Ou Augufte mourut ) iufques au mois d’Auril enfuiuant. Car ie ne 
peut .croire qu’ils ayent continué de compter l’Empire dudiCt Augufte,ny faiét 
vnesntreregne. 

Ceux-là dôcques fè voient bié efiongnez de leur compte, qui par vne couftu- 
me fôrgee à crédit, &dot aucu n’auoit oneques parlé auparauàt cux,veulét fèm- 
bler auoir raifort de rapporter le baptefme de noftre Seigneur à vne autre annee 
quclai5;derEmpkedeTibere,enlafaçon que les Romains la comptoient. 
T ellemçnt que leur fupputation rie fê peut iuftifier d’eftre contreuenante en ce 
poinCt de ce qui en eft tefinoigné des Euangeliftes. Et puis que ce fondement 
eft fi mal affeuré, lequel toutesfois a efté ieété à l’intention de mieux baftir 
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l’autre nouuelle opinion qu’ils onc de l’annec à-laqueiie il faut attribuer la PafSo 
de noftre Seigneur , fils veulent que nous trouuions plus de certitude en icelle 
quen l’autre , il faut qu’ils nous denaonftrcnt qu’il y a eu depuis le baptcfme de 
noftre Seigneur iufqucs à fan de û paillon vn Pafque davantage qu’ils n’en 
ont peu trouüer par la recherche qu’ils en ont fai6te.Ce que ne fo pouqaflt faire, 
coure la preuue qu’ils le font mis en peine de faire par le comput des Juifs de la 
Palcftine,que la paffion de noftre Seigneur cfoheut en la zo . annee de l’Empire 
de Tibcre, & en la première de l’Olympiade z 03. fe voit par mefme moyen 
eftre de nulle valeur,tant foit-clle appuiee de belles demonftrations qu’ils vou 1 
dront. A toutes lefquelles ie refpon en vn mot , que puis qu’ils confelfent que 
ce comput là ne reuient pasauecceluy que les Iuifs de l’Europe enfuiuent au- 
iourd’huy,eftant l’vn plus tardif en la lupputation de leurs années depuis la créa- 
tion du monde que l’autre ; ic ne fuis pas tenu de croire que les Iuifs qui précé- 
dèrent la ruine demiere de l’eftac de la Iudec fous V efpafian , aient, conduit le 
fait de leur Calendrier folon les mefmes Epoches , & de mefme façon que ceux 
qui font vcniis depuis : quoy qu’on ait voulu accommoder aucuns tefmoigna- 
gesde Iofophe à ccluy des Paleftins. Combien qu’ils peuuent bien auoir vie de 
mefmes réglés & Canons ; & auoir neantmoins réduit les principes du cours de 
leurs années à d’autres Epochcs. Car comme on peut aifémentmonftrer par la 
Sainte Eforiture,par Philo &par Iofophe qu’on n’obforuoit pas de ces temps-là 1 
vne telle fupputation d’annees que font les Iuifs modernes, tant ceux de Hieru- 
fàlemquc de l’Europe :auffine faut douter que depuis la difïipation de J’eftat 
des Iuifs, tout ou la plus-pan n’ait efté changé ou innoué entre eux, auflî bien 
au cours de leurs années qu’en leurs autres affaires. Cependant nous auons cela 
d’accordé , que par le comput des Iuifs de l’Europe l’opinion que nous fuiuons 
de Tannée de la paillon de noftre Seigneur , fo peut vérifier auec le tefmoignage 
formel de Phlegon ancien fiipputareur des Olympiades allégué par Eufebe, le- 
quel aucun n’areuoqué en doute depuis luy, quecefteprodigieufc eclipfo de 
Soleil qui fo feit lors que le Rédempteur des humains fouffroit,fut obforuec en 
la quatriefme année de l’Olympiade zoz. & non en la première de la 103. Car il 
ne fora pas tenu pour reproché par vn foui ^ire , le penfo que Phlegon ou Eufo-i 
be ont failly en iceluy , fans autre preuue ou argument que du comput des Iuifs 
de la Paleftine. Par quoy ne voiant aucune certaine raifon qui nous contraigne 
de nous départir du confontemcnt que toute l’Eglifo, tant ancienne que mo-|’ 
deme,& tous ceux qui fo font iufques icy emploiez à la recherche des temps de-* 
puis noftre Seigneur, ont donné a ce tefmoignage là ; ic ne m’eftimeray point» 
faillir de tenir ce point là pour arrefté, que noftre Seigncurmourutènla qua -1 
triefme annee de l’Olympiade zoz. Et pource comme i’ayremonftrécy deffus 
que i’ay veu quafî tous les anciens embarquez en ccfte opinion là, que ce fut en 
la 33.dcfaage d’iceluy,& 18. de l’Empire de Tibere^ce quitoutesfoisne peuc ^ 
eftre vray , quepar la diffontion des Confolats que nous auons propofoe , fil ne! 
fomblebon de la receuoir : le confcffo hardiment qu’entre toutes les opinions 
qui font fûruenues fur le temps de la naiflancc du baptcfme & de la paffion dej 
noftre Seigneur , ie n’en voy point de plus certaine & mieux prouuee que celle 
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d’Ûnufrius , par laquelle il rapporte lanatiuité a l’an quarante deux d’Augufte, 
troifiefmc de l’Olympiade 194. & au treziefine Conmlat d’Augufte,auec Plau- 
tius Siluanus, de Rome 753. félon lafopputation de Varrodebaptefme àla tren- 
tiefme annee dfc l’aage d’iceluy,^. de 1 Empereur Tibcre, au Confulat des deux 
furnommez Gemini: à l’an de Rome félon Varro 781. quatriefine de l’O- 
lympiade 20i.Sa palïion au tren tequatriefmc de (on aage^ip. dudit 
Tibere,deRome785.quatriefinede l’Olympiade 202. 

& au cinquième Pafque apres 
fon baptefine. 
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CONTENANT LA DISPOSITION 
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& concordance des temps çef des hijloires çef des Hijloriographes, 
enfemble l'ejlat tant de Œglifè que des principales plut 
renommées Monarchies & Républiques félon 
leur ordre (£) fuccefion . 

De la première partie des temps . 



I en la fuitte des temps il faut reccuoir quelque dillindion , 
celle que V arro par le récit de Ccnforinus nous a propolèe fe 
trouuera la moins impertinente , par laquelle ils font diuifez 
en trois parties . Et font comprins en la fécondé tous les 
fiecles cfcoulcz depuis le 1 déluge iufques à la première 
Olympiade, àlaquclle il comcnce la troiliefme partie. Quant 
à la première, ce n’ell pas de mcrueillcs fil n’en a rien laillë par 
eferit de certain, puisqu’il n’cnpouuoit auoir cognoilïance 
que parles liurcs ae Moylê,dcfqucls nous pouuons recueillir 
vn certain nombre d’annees,par le dénombrement des aages 
du premier homme &: de fa pofterité iufquesàNoë. Combié 
queladiucrlite'des exemplaires Hebrieux,&: la tradudion 
Grecque caufe vnc notable répugnance efdids nombres , qui a tiré Eufcbc& la plus-part 
des Chronographcs en erreur. Dcquoy la faute ne doit pas tant ellre attribuée à la premie-j 
rc tradudion des feptante Interprétés qu : a la négligence ou ignorance des Copiftesou Ef 
criuains, ou bien aux autres occaiions expofccs par iaind Hierofme es queilions Hebraï- 
[ques & par frind Auguftin es liures de la Cité de Dieu. Qtuiera caule quai exemple de 
tous les dodes de ce temps l’cnfuiuray de pas à pas, où il fera de befoin, la vérité' Hébraïque 
quant au nombre des temps. le dy donques enfuyuat celle vérité que le deluge ell aduenu 
l’an 1656. de la création du monde. Chofe qui ell confermec par Philo, Iekphe, Suydas, 
& par toute la multitude des luifs . Et cela fera rendu plus manifelle par la table qui 
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les nantirent 
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les feres. 



Première partie 



Années de faa 
ystduoi 
heres 7 



créé auec 
Adam. 



Enos engédra 
: Cainan 



Cainan 



79 - • 



Malajeel , ou 
Mahalaleel 



Enoch 



Mathufakm 



: Noé ' 


ioy 6 


^Joè entra en 
l’arche l’an du 
1; monde * 


1656 



Auquel téps il engédra S cm, Chain Sc 
Iaphcth, & Dieuluy annôça la iuftiçe 
qu’il vouloir faire de l’impietc des ho- 
mes . Cell 0 entend de l’an cinq cens 
accomply de Noé , & lors qu’il ellok 
jaenla ioi.de fou aage. 



De {on aage 6oo.&de l’aage de 
Sem 98. 



Nombre 
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Ainsi par le dénombrement contenu en celle table nous cognoilîons à l’œil ce que 
nous auons propolc cy deuant. A Içauoir que le deluge ell aduenu itfjtf. ans apres la créa- 
tion du monde, duquel la famille feule de Noc fut par vn fingulier bénéfice de Dieu pre- 
lêruee, à fin que le monde full rellauré par icelle . Partant nous conftituerons icy le com- 
mencement du fecod fiecle ou aage appelle par les anciens d’or ( pour les raifons que nous 
cxpolerons cy apres) &de Varro, quil’eftend iufqu’à la première Olympiade mithicon , 
qui vault autant à dire que fabuleux , à caulê que plufieurs fables ont cfté meflees auec la 
vérité des choies pallêes en iceluy,par les eferits que les anciens en ontlaiile. De forte que 
( celles qui font traidees par les làindes elcriturcs fêparees 8 c miles à part ) toutes les autres 
ont toufiours ellé ellimecs & reputees fabuleules, & les temps d’icelîes mal allèurez & in- 
certains . Combien que V arro a ellimé qu’ils pouuoient dire réduits au nombre de 1600. 
ans, 32 iufques au régné d’Iilachus 400. Ce qui n’ell quafi rien eflongne de nollrefiippu- 
tation à les commencer au cataclifme ou deluge qu’il appelle d’Ogygcs , auquel le genre 
humain réduit lors à peu de perlbnnes apres que l’abondance des eaux fut efcoulee 8 c la 
terre dclTechce, commença à multiplier : moyennant que cell Ogyges ne foit pris pour ce- 
luy des Grecs, mais bien pour celuy que Caton, Fabius Pidor, Archilocus, & Vaut heur du 
liure que nous auqns fouz le nom de Berolè, dilent auoir prefidé au temps de l'inondation 
des eauës,& exercé le gouuerncment du monde par l’efpace de 131. an. Car nous ne pou- 
uons receuoir autre pour iceluy que Noé,qui lèmble en langue Hébraïque dire did Ogig 
du mot Og , qui lignifie tourteau de farine , l’vlàge duquel il enlèigna premièrement ésfa- 
crifiçes 8 c oblations à Dieu . Ce que pareillement les anciens Italiens attribuent à Ianus, 
que nous pouuons aulfi prendre pour N oc . 
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Sem fils de Noé ellant en l’aâge de 

100. ans engendra deux ans apres 
le deluge, Arphaxad. Gen.n. Ce 
qui le doit entendre des 100. ans de 
fon aage accomplis ellant ja en la 

101. Il y en a qui elliment qu’il faut 
prendre les deux ans apres le delu- 
ge pour l’an d’apres le deluge, 
dont ils commencent l’aage dudid 
Arphaxad auec la tfoi.de Noé. 
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Salé en Faage de 30. ans engen- 
dra Eber pere de la nation 
Hébraïque , duquel auifi la lan- 
gue des Hebrieux a pris fa déno- 
mination . Genef. 11. 
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fon temps la terre fut diuifec : qui me femblc auoir efté la caufè pourquoy la plus part des 
anciens tk modernes ont eftimé que la diuifion de la terre fut faide au temps de fa naiftan- 
ce, pour ce que la nomination fe donne couftumiercmcnt alors pluftoft qu’à la fin ouau 
milieu de la vie . Ioind qu’il faudroit ou qu’il euft efté du commencement fans nom , ou 
bien que Phaleg luy euft depuis efté donné pour furnom . Qui plus eft l’efcriture ne fem- 
ble pas auoir fans occalion particulière did que la terre fut diuifèe en fes iours plus toft que 
fouz ceux de fon pere ou grand pere, ou de Noé qui l’ont tous fiiruefeu. Cenonobftant 
quelques perfonnages de grand fçauoir & iugement font d’aduis que ccfte diuifion doit 
cftrc feulement prife pour celle qui procéda de la confùfion des langues , long temps apres 
la naifiànce dudit Phaleg , à caufc que l’cfcriturc ne cotte point le temps auquel clic fè fit, 
& ne déterminé point quelle ait efté faide par Noé. Mais ceux qui la luy attribuent &da 
feparent de ccfte côfufion des langues en parlent en ceftc forte , que comme le nombre des 
hommes fuft ja grandement accrcu &: multiplié depuis le déluge, Noé perfuada à fes enfans 
&: autres de fa pofterité,de f efearter &: départir en diuers pays & contrées pour peupler &: 
cultiuer la terre & la remplir de villes & de demeures. Et à ces fins il affigna à chacü fapro- 
uincc prenant le ferment d’vn chacun d’eux ( comme dit Epiphanius) defc contenter de 
fon partage, fans empiéter celuy d’autruy,&ce enuiron 101. an apres le déluge fçlon qu a 
efté aduilé par faind Auguftin. Bcda & autres pour ce qu’ils eftiment vray femblable que 
tel partage &: departement ait efté faid en autre temps que quand ils fe feparcrcnt & diui- 
ferent les vns d’auec les autres . Tellement que fuyuant cela efeheut à Sem fils aifné de 
Noé toute la terre depuis les lifiercs d’Egypte itifquesés parties d’Afic la grande deuets le 
Leuant&Midy. Etau fécond nommé Iaphet toute l'Europe &l’Afic mineur auec les if-j 
les de la mer Méditerranée. Au dernier appellé Cham tout le comprins de l’Afrique & 
des régions circonuoifincs. LapofteritédeChamfefttrouuccla première qui ne fe con-l 
tentant point de fon propre héritage a ofé enuahir celuy d’autruy. Suyuant donc ce de- 
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partement qu’ils tiennent auoir elle fàid lur les montagnes d’Armcme, 



ne)les trois premiers fils dudit Noé perfuadérét en fin à toute la troup- 
pe de defcendre delà montagne . Ce qu’eftant fàiét par eux, le trouue- 
rent en vne pleine qu’ils appellerent Sennaar (qui depuis a elle le païs 
des Chaldecns ) laquelle leur fcmbla tant plaifante 8c commode pour 
demeure qu’ils perdirent toute enuic de f en dcfplacer pour aller trou- 
uer les autres terres qui leur eftoient efcheuës par le partage lufdit, iuf- 
qucsàcc que la multitude d’eux fuft creuë 8c multipliée, de forte qu’cl- 
le les côtraignit de rentrer en leur première deliberation. Quant à moy 
icmeperfuade plus volontiers, que ceux qui farrefterent deilors en la 
campagne de Sennaar, furent feulement les compagnons de Ncmrod 
qu’il auoit recueilliz auec luy, qui ay derét depuis à ballir la tour de Ba- 
bel, 8c que les autres cepcndat,(foit que le departemét des prouinccs de 
la terre euft cfté fàiâ: par Noé en la maniéré precedente ou non) les di- 
uifcrét entr’eux félon leurs lignées 8c familles , comme il cft eferit Gcn. 
10 . &puis fefcarterét pour les aller habiter 8c peupler chacun au quar- 
tier qui luy cftoit deftinc , auant mcfmc que ledid Ncmrod euft com- 
mencé les fondemens de fon fuperbe baftiment. Carquicft celuy qui 
oferoit dire que Noé & les autres cnfàns en ayét cflé fpedateurs ? JEllat 
au relie bien à prefumer que les peres ne laifTerent aller leurs enfans à la 
volee , mais qu’ils ordonnèrent par vn aduis bien délibéré à chacun fon 
quartier, à fin de ne fê troubler les vns les autres . C’cfl pourquoy quel- 
ques Théologiens de marque difent que la première difperfion des h5- 
mes ne doit pas eftrc réputée à peine, veu qu’elle procedoit plus tofl de 
bcncdidion& de grâce de Dieu pour remplir la terre, à ce qu’elle fuft 
par tout habitée. 



DE L' *4 GE DORE'. 

x \ 

E S t A N t le pais d’Italie demouré defert 8c inhabité depuis le délu- 
ge iufqucs icy : quelques vns adiouflant foy à ce qui cft eferit és li- 
urcs que nous auos fouz le nom de Bcrofc, Caton 8c Fabius Pi£tor,cfti- 
ment que Ianus(qu ils difent eflre Noé) partit de l’Armcnic 8c fen vint 
auec fon fils Iris 8c les Gaulois anceflrcs des Vmbriens ( cômc tcfmoi- 
gne Solinus ) dits de Galin qui en langue Armenique fignific Barque, 
pour ce qu’aumoyen de l’arche ils eftoient efehappez des cauës du dé- 
luge en Italie, où d’entree ce Ianus f arrefta au mont V atican , 8c ayant 
pafle plus outre fonda en la région du Tybrc les villes appcllees Ponti- 
ficia 8c Regia: puis efleut vne partie de la compagnie qu’il diuifa en n. 
trouppes qui aÙcrent peupler le païs de la Tofcane: 8c coftituafur cha- 
cun vnfeepte auec authorité pour contenir les peuples en obcïflànce 
8c en deuoir. A celle caufc le liure de Fabius Piéfcor di£l que les Tofcâs 
ont les premiers obtenu l’Empire d’Italie au temps de Ianus , duquel ils 
mettent icy le premier aduenement en Italie &: le commencement de 
l’aage doré, qui a cfté ainfi appellé des anciens à comparaifon des aages 
fuyuans , lefquels fèfonttrouuez pires 8c plus vitieux que le premier. 
Auquel ils'difent qu’il n’y auoit encores aucune Monarchie, mais vn c- 
ftat moyen entre les hommes: tellement que ceux qui prefidoientfur 
les autres n’auoient point toutesfois de domination, 8c ne prenoient 
point vn Empire royal, mais fè contcntans de quelque dignité gouuer- 
noient les autres en façon ciuilc,ayans plus d’autliorité que de puiflan- 
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ce:pour ce que la cupidité de régner ne i’eltoir encores fourree es cœurs 
des Princes & Gouuerncurs des peuples , entre lesquels Iullicc&la 212 

vertu auec la crainte de Dieu auoient plus de force parvneobeïflàncc 

volontaire & naturelle que par contrainde & feuerité de loix. En forte zz 

que les Princes d’alors rengeans eux &: leurs faits à toute iuftice & fain- 1 IJ 
deté Ce maintenoient en telle modération qu’ils entretenoient vne ega- 
lité auec leurs inferieurs qui les auoient en reuerence plus par leur bon 
gre que par contrainde , dont ils baillèrent occalion de Ce faire eftimer 
Dieux apres leur mort. Comme il eft aduenu de Ianus entre les anciens I 7 I 5 
Italiens, qui l’eftimoient le plus ancien de leurs Dieux, tat pour les cau- 
fes precedentes que pour ce qu’ils penfoient auoir rcceu deluy l’vfage 
du vin, que les Hebrieux appellent en leur langue Iain ( dont le nom de 
Ianus fembloit eftrc procédé) & du bled . Et ce plus pour f accommo- 
der au feruice de Dieu, qu’à la nourriture des hommes. Car ils luy don- 
noientauffi l’honneur de les auoir le premier enfeignez la maniéré de 
ferftir & facrifier aux Dieux. A raifon aequoy il nefepouuoit faire de- 
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les Poëtes en leurs fables nous 
l’ont depeind, lefqucls femblcnt 
l’auoir appelle tel parmefmerai- 
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cédé les i'eruitudes, malheurtez Sc calamitez quand les vices y ont occu- 
pé le lieu de vertu . Au moyen dequoy les Medes 6c Perles ont tenu la 
Monarchie apres les Aflyriensdes Grecs apres eux,& puis les Romains. 
Ce qu’eftant aduenu par ordre,&: qu’il n’y auoit point d’Empirc qui les 
égalait. Auec ce que les premiers peuuent auoir régné auec plus gran- 
de innocence, les autres auec plus grande violence & tyrannie, a efté 
caufé que les liecles des premiers Empires ont efté comparez aux plus 
excellens métaux. Ioind que l’Empire Romain n’eftoit point comparé 
au fer pour le regard des mœurs feulement , mais pour la vertu 6c force 
belliqueufe qui lafaid exceller tous ceux qui l’ont précédé. Outre cela 
toutesfois, chacune defdides natiSs a eu pour (on elgard lès liecles par- 
ticuliers, d’or, de fer & moyens, comme les Romains deuat 6c apres que 
les delices d’ Afie full'ent entrez à Rome. Platon aulïi, Hérodote 6c Xe- 
nophon tefmoigncnt que la vertu fût en plus grand compte entre les 
Pcrfes du temps de Cyrus , que quand Xerxes les mena en Grece , la- 
quelle auffiflorifloit beaucoup plus alors en vermz& bonnes difcipli- 
ncs,que quand les Macédoniens la rengerent à leur puiflance.De forte 
qu’il n’y a peuple ou natiô qui ait eu bruit au mode dont on n’en puill'e 
autant dire. Combien queien’entens pas rien attribuer à aucun liecle 
que par comparaifon , pour ce que la condition de toutes les choies de 
ce monde eft telle, qu’on n’y peut trouuer aucimc perfedion , 6c moins 
és cœurs des homes, qui de leur origine font corrompuz : qui eft caulê 
que les nations ou perfonnages plus grands en vertu , ont efté fouuent 
maculez de bien laides 6c vilaines taches . C’eft donc en vain qu’on ob- 
iede les vices de l’antiqiiité , la mutation, variété & vieilli tude des af- 
faires de ce monde, & que rien ne peut eftre nouueau fouz le ciel. Pour 
ce que depuis le commencement du monde les nations qui eftoient 

nourries 6c in- 
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lesquels aucuns ejcriuent que 11 idolâtrie commença au 
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ftituees en ver- 
tu lê font j>ar 
vne infinité de 

caulês laiffccorropre&trefbucher en vices, & puis de vices ramener à 
vertu. La profperité,l’ayfe,les delices, ont fi bié altéré les mœurs, 6c dif- 
cipline militaire des Grecs 6c des Romains, qu’ils fen font lailïe fpolier 
par les autres nations,non feulement de la gloire, mais aulfi de leur pro- 
pre liberté. La conuerfation 6c commerce (did Celâr ) auec les eftran- 
gers , abaftardit de telle façon la vertu 6c vigueur des anciens Gaulois, 
qu’ils deuindrent inferieurs de ceux aulqucls auparauant ils auoient 
donné la loy . Or combien voyons nous auiourd’huy la vertu, gencroli- 
té , 6c valeur de noz anceftres François abaftardie 6c degeneree en leur 
pofterité.Au contraire les maniérés de viure ont efté foüuentesfois mc- 
liorees 6c réduites à vertu par longues foruitudes,afflidions,changemés 
de païs,& principalement quand il y a eu quelque pretexte de la religio, 
ou vn touchement de la crainte de Dieu entremeflez : qui font les cho- 
fês qui ont plus de force és reformations, ou changemens des loix , dis- 
ciplines, inrtitutions 6c polices anciennes 6c inueterees. Par ces moyens 
Minos,Licurgus,Numa, Solon, reformèrent les mœurs de leurs peuples 
& citoyens. Cequ’afaid maintefois la religion Chreftiennc en plu- 
ficurs nations.Et les Hcbrieux affligez des Aflyrien s,& menez en capti- 
uité fê retournèrent à Dieu & deuindrent meilleurs. Audi les Arabes 6c 
Turcs ayans receu lafoperftitionde Mahomet, quoy qu’elle fuftdam- 
nable,lcs rendit beaucoup plus vaillas 6c mieux policez au faid 6c exer- 
cice de la guerre qu’ils n’eftoient au parauant . Ce que i’ay efté côtraint 
Je déduire vn peu plus amplement & prolixementque noftre fobied 
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tic femblc requérir: tant pour conformer l’opinion de plufieurs grands 
perfonnages en fçauoir & pieté , que i’eftime eftre à beaucoup de fin? 
enfuyuie,que pour fitisfaire aux obiedtions, que quelques doûes per- 
fonnages nous ont nouuellemét propolèes à l’encontre. Mais pour re- 
uénir à noftre propos, ie croy que l’Italie a eu vn autre lanus long téps 
depuis noftre Noe, que les Grecs au rapport d’Eufebe , de Iuftin &: de 
fainft Auguftin cftimoient auoir efté feulement 150. ans dcuantlarui- 
ne de Troycrla femme duquel eftoit appellee V cfta,qui inftitua l’ordre 
des Religieufes Veftales, & les ordonna à la garde du feu perpétuel dit 
V cftal. Ccftui-cy pourroit bien auoir efté autlieur de tant de fûperfti- 
tions dont les Italiens ont vfé aufcruice de leurs Dieux. Et de faid 
Plutarque en la vie de Numa nous tefmoigne qu’il eftoit fort ciuil & 
politique , car il changea le viure des hommes qui auant luy eftoit ru- 
de, afpre & fauuage,en vne maniéré de faire plus honncfte,gracieufe & 
ciuiledcqüel changement fut caufe qu’on le reprefèntoit auec deux vi- 
1 âges l’vn deuant & l’autre derrière , qui ne peut eftre attribué à l’autre 
lanus, c’eft à dire N oé. 


t 


1 6 


i8jj 


1 79 

180 

ï8i 


'7 

18 




181 

183 




20 

XI 


1840 


184 




11 

*3 

* 4 , 


184? 


185 

186 

187 


1 


785 

787 


' A v temps de Rcgu le Royaume de Scythie fut félon Beda & Ado 
en fa Chronologie , fondé par Tanais qui en Rit le premier Roy, 
lequel Iuftin confcflè auoir régné deuant N inus , & auoir le premier 
fait guerre à lès voifins,& mené armee hors de fon pais, plus toutesfois 
pour acquérir gloire à fa nation que pour f enrichir. 


DV REGNE VE N E M R O T H ET V & 
la tour de Babel. 


M 


■VT E mro d feftant ( comme on peut comprendre du chap. ij. de 
iN Gcn.v. 1.) party d’Orient, apres la diuifion de la terre aucç fâ fa- 
mille, & la trouppe du peuple qui f eftoit rengee fbuz luy, f eftoit venu 
rendre en la pleine des Chaldecns nommee Sennaar,& l’auoit trouuee 
fi plaifante 6 c commode qu’il l’auoit choific pour fa demeure. Mais a- 
pres qu’il y eut quelque efpace d’annees feiourné , fès bandes le trou- 
ucrent multipliées en telle abondance qu’il y eut apparence que force 
leur fêroit encores de le feparcr 6 c d’aller cerchcr diuejjfcs habitations, 
à caufe que leur nombre allant toufiours en croiffant faifoit iuger que 
le pais à la longue ne pourroit porter telle multitude.Mais auant qu’ils 
Biffent réduits en ceftc ncceffité , ils aduiferet de laiffer quelque lignai 
pour eternizer à iamais la mémoire de leur nom 6 c origine. A quoy fai- 
re ils peurent bien eftre encores incitez d’auantage par Nernrod , qui 
ne demondoit pas mieux que d’acquérir bruit pour maintenir fi puif- 
fincc. Ils commanccrcnt donc à baftir vne ville , 6 c en icelle vne tour 
d’admirable hauteur , ayant ia mis en oubly l’ire diuine ( de laquelle il 
n’y a point de doubte , que Noé les admonefta fongneufement par l’e- 
xemple nagucres aduenu ) &: fê propofant feulement la fin de perpé- 
tuer leur mémoire en vntant fuperbe 6 c fomptueux baftiment. Du- 
quel le Seigneur irrité, renuerfa tous leurs complots^ entreprinfês par 
la côfufion de langage qu’il meit entr’eux , lequel eftoit auparauant vn 
mefme langage à tous. Au moyen dequoy ils furent contraints de laif- 
fer l’oeuure 6 c de fefcarter,& difperfcr en plufieurs 6 c diuerfes çptrees 




188 




2 6 







\ 



Digitized by 





12 



3 

a 

O 



1845 



189' 



1856 



» 

1» 

Q 

a 



Première partie 



190 



191 



i 9 i 



x 95 



i?4 



*95 



de la terre, portans auec eux la diucrfité des langages . Et fut celle fé- 
condé dilperfion des hommes ignominieulè , & en cela differente de la 
première qui aduint par vne grâce linguliere & benedi&ion de Dieu, à 
fin que la terre fuft remplie & par tout habitée . Au demourant la ville 
print fon nom de celle confufion. Car elle fut nommee Babel, & auec 
les villes d’Arach,Acad& Chalnet fai&e commencement & fiege du 
régné de Nemrod en la terre de Sennaar, comme il ell elcrit Genel’. 10. 
Lelquelles villes i’ellime qu’il fit baftir les.vnes apres les autres , félon 
que le nombre de fes gens croilfoit . Et ne penlè pas pour lors qu’elles 
fuficnt fi bien peuplées, fi amples, ne de fi grande ellenduë comme elles 
ont elle depuis, ne celle de Babel aulfi: laquelle pour cllre fitucc en vne 
région fort plaifante& fécondé donna occafionàceux qui y dominè- 
rent apres de l’ellargir. Donteftaduenuqucpluficurs ont dit que ce- 
lloit l’ouurage de iremiramis . Ce nonobllant il fcmble que Nemrod 
auoit commencé à regner long-temps auparauant que le confèil du ba- 
lliment fuft pris. Pour ce que la diuerfiré des langues fit elcartcr lès gés 
en diuers lieux de la terre . Et l’elcriture montre qu’il eftoit ja deuenù 

puiflànt & robufte auparauant. 



S dru* e fiant en l'aagede 30. ans en- 
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ayant le premier commencé à Pef 
leuer par deflùs les autres: en rom- 
pant comme on dit & troublant 
par Ion ambition les bornes de la modeftie, de laquelle vloient alors 
ceux qui auoient quelque puilfance parmy le peuple, tellement qu’il 
f eftoit mis en plus haut degré & auoit vfurpé vne authorité royale, non 
pas tant fur les fiens que fur ceux qui n’eftoieut en là fubiç&ion. A l’i- 
mitation duquel ie croy que pluficurs pouffez de mefme ambition (c 
loulmirent & afliibiettircnt volontiers à luy l’eililant pour leur chef 
pour auoir moyen foubs fes ailles de dominer & molellcr les autres à 
leurplaifir. C’eftpourquoy Moylè nous déclaré que iaçoit que Nem- 
rod ait efté le principal chef&autheur de faire baftir la tour, que cela 
toutesfois ne le fit par Ion aduis lèul , mais que tous les compagnons 
conlpirercnt enlcmble auec luy en celle entreprinlc. D’autres toutes- 
fois entre lelquels ell Melanéthon fe perfuadent que la puilfance que 
Nemrod acquit futcxercee à chafticr les mefchâs & vitieux qui com- 
mençoiet de fon temps à fc retirer du chemin derailon, &: felloignoiét 
& clcartoicnt de la aifeipline de leurs anceftrcs . Suyuant lequel pro- 
pos le fragmét de Berolè appellant Nemrod Saturne Babylonien, did 
qu’il fut plus longneux de l’entretenemcnt de paix & de la iullicc &: du 
feruice de Dieu,que défaire amas de richclfes: qui luy donna vne telle 
réputation enuers les hommes, qu’ils l’cftimcrcnt apres fa mort auoir c- 
ftc tralporté aux deux. Etala vérité ce n’ell pas choie incroyable qu’il 
ait efté quelque peu meilleur que les fucceficurs , d’autant qu’il a vefeu 
au temps de l’aage doré. Quant au temps de la fondation de la tour, & 
de la confufion des langues, par ce qu’il n’en cil point parlé en l’efcritu- 
re,il ne lemblc pas aulfi qu’on puilfe cotter certainement l’anncc où ce- 
la efeheut. Combien que Moylc lemblc auoir feulement voulu ligni- 
fier que ce fut au temps de Phaleg. Ce nonobllant le fragment faulfe- 
ment attribué à Berolc ofc bien afifeurer que ce fut 131. an apres le dé- 
luge , & les Iuifs 340. Mais il y en a d’autres qui tiennent vne opinion 
moyennc,auiugementdefquelsi’acquiefccplus volontiers, en remet- 
tant toutesfois la diuifion des langues au milieu de l’aagede Phaleg,'] 
plus toft qu’en fa derniere vieillefle,à fin de n’approchcr de la fupputa- 
tion des Iuifs , pour ce qu’il mourut 341.anapreslcdeh.1ge. Laquelle 
toutesfois a tant pieu à Mcrcator , qu’il f cil efforcé en là Chronologie 
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deprouuer que Nemrod doit cftre prins pour le premier Ninus Roy 
d’Aflyrie, encores que les principaux argumens femblentauoir plus de 
force contre l’opinion de ceux qui farreftent au nouucau Berofè, que 
contre la no lire, qui conftituë le régné de Ninus 100. ans plus tard qu’il 
ne faiét, ou pour confirmer la fienne . Car Moyle appelle cxprcflèment 
Nemrod fils de Chus : & ce qu’il recite fon hiftoire à part , n’eft point 
pour inférer qu’il n’ait efté du nombre de les enfans , mais pour lignifier 
qu’il auoit commencé à P ellcuer plus haut qu’on n’auoit encores accou- 
ftumé. Le chap.ir. verlet a. tefmoignc aulli qu’il eftoit party d’Orient 
dés le premier deparcement des hommes . D’auantage commet le pour- 
rait faire que Bclus euft efté fon pere & Roy de Babylone,fielleaefté 
fondée depuis là mort? Si la confufion des langues a faiét lèparer & fàiét 
efearter les gens de Nemrod en diuerfès contrées, commet fe font peu 
raflcmblcr tant de gens fi loudainement & en fi grand nôbre foubs luy, 
pour l’accompagner à fubiuguer toutes les nations d’Orient, comme on 
diét qu’a faiét Ninus? Puis qu’il obieéte qu’il n’eft pas polïible que le gè- 
re humain ait efté multiplié en vne feule prouincc 131. an apres le Delu- 
ge, en telle abondance qu’il ait efté fuffilànt pour remplir vniufte Roy- 
aume de perfonnes,tel qu’il eft attribué (comme il diét) par Moyfc à Né- 
rodj d’autant mefmement que les hommes eftoient jacfpars au large 
&c au long, & plufieurs eftoient partis à grands trouppes pour aller habi- 
ter ailleurs.Combien que fil vouloit eftendre ccft argument contre ce 
qui eft eferit de la multiplication de la race de Noé, qui en fi peu de téps 
aurait repeuplé ceft vniuers ; ie luy refpondrois que cclà ferait aduenu 
non pas par le cours & ordre commun de nature , mais par vn miracle 
de Dieu,& vn fingulier bénéfice de fà bonté enuers les hommes.Et fi ne 
confelïcray pas encores, que l’Empire de Nemrod ait efté de figrandc c- 
ftenduë que celuy qu’on attribué à Ninus 5 ne que tant de nations luy 
ayent obey, puis que l’efcriture déclaré feulement qu’il commença à c- 
ftre puiffant & robufte fur la terre, conftituant fon régné en quatre feu- 
les villes de Sennaar,quc i’eftime encores (corne fay diét cy defTus ) n’a- 
uoir efté lors fi peuplees de gens & d’edificcs quelles ont efté depuis. 
Quant à l’interprctation qu’il donne d’Affur, qui partit de Scnnaar, & 
alla baftir Niniue,&c.ie refèrue la refponfè fur vn autre propos cy apres. 
Refte maintenant à conclure, que ic ne penfç pas qu’on puiflè dire gue- 
res d’auantage, auec certitude ou verifimilituac de la confùfion des la- 
gues& du Régné de Nemrod, que ce que nous en venons d’expofer, 
ny autrement définir , ou fpecifier le temps auquel il aduint que fou.z 
Phaleg.Neantmoinsfilfàilloit faire choix des opinions qui ont efté 
dites de Ncmroch,ie préférerais celle de ceux qui l’ont pris pour le Be- 
lus des hiftories profàncs,& ne ferois difficulté d’eftimer que fon régné 
cuit duré plus de deux cens ans. 



DE L' ORIGINE DES V T R E S 
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O R pource que l’occafion P eft prefentee de parler du commence- 
ment du Royaume de Babylone &de Chaldee , elle nous inuitc 
de mettre pareillement en auant ce que nous trouuons recité de vray 
ou vray-fcmblable par les anciens de l’origine des autres nations. Tel- 
lement que nous commencerons par celles du midy, lcfquelles rap- 
portent qua fi toutes leurs origines àCham pere de Mifraim, ou aies 
enfans. De forte que Laétance liure 1. de les inftitutions deferit que 
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Première partie 



Cham ayant efté maudit &chafsé de fon pcreNoé, à caufe de ce qu’il 
auoit defcouuerc là vergongne, fe retira auec l'a famille en la terre qui 
fut deflors appelée de luy ou de fon fils Chanaan,& depuis Arabie,où il 
fhabitua.Et pourcequ’il n’auoit efté inftruit en la cognoifiancc&au 
lèruiceduvrayDieuparfon pere;lâ pofterité luy fucceda femblable- 
ment en l’ignorance delà diuinité,& par incline moien les peuples voi- 
fins d’icelle , 6c ceux aulfi qui en font ylfuz. Mais la vraye religion de- 
meura entière entre la pofterité dudit Noë , de laquelle ibnt defccndus 
lesHebrieux,iulquesàceque l’amplitude 6c augmentation d’icelle fit 
partir les plus ieunçs d’auec leurs peres pour aller cerchér d’autres con- 
treesrlefquels eftans efeartez ça 6c là, peuplèrent en fin les terres & Ifles 
de la mer.Mais comme la bonne plante feparee d’auec là bonne racine 
6c tranfportec en aucrçs lieux , eux aulfi eftans eflongnez de la bonne 
nourriture, c’eft à dire des enleignemens de leurs peres, commencèrent 
petit a petit à forligner:&: en fin fe forgèrent nouuelles mœurs &infti- 
tutions à leur appétit, qui ont amené auec loy l’ignorâce &: profanation 
horrible du leruicc de Dieu, qui feft veuë entre toutes les nations de la 
terre, horfinis celle des Iuifs. Tellement que ceux qui premièrement 
habitèrent l’Egypte, mettans cnoblyles inftitutions de leurs anceftres, 
pourcc qu’ils n’habitoient en maifons 6c couchoient au ferein, com- 
mencèrent à obferuer &: contempler le cours des aftres , iufqucs à telle 
curiofité qu’ils furent en fin incitez de les adorer 6c rccognoiftrc pour 
Dieux:&: non contens de cela , fe forgèrent encores des figures mon- 
ftrueulès des animaux pour adorer. Au demourat l’Efcriture nous mo- 
ftre que Cham eut vn autre fils nommé Chus; & fi appelle ailleurs la 
Barbarie & Ethiopie (felouque quafitous ont interprété mfqucs icy) 
Terre de Chus ; combien que Bcrald feft fagement aduifé que cefte ap- 
pellation fe doit pluftoft attribuer à l’Arabie. Qui fait dire que Chus la 
tint 6c occupa apres fon perejou quefi la première interprétation a lieu, 
qu’il fe transporta en Æthiopieau mefine temps que feit fon frère en 
Egypte, &: qu’il luy bailla fon nom, duquel pourraient eftre dénommez 
les Chulfitcs,que Ptolcmee met entre les peuples de Libye.Qui cft cau- 
fe que les Mores, fpecialement les noirs(au rapport de Iean Leon liu. i. 
: ' 1 de fon hiftoire d’Afrique) ont encores 

auiourd’huy cefte creance, qu’ils font 
defeenduz 6c tirent leur origine de 
Chus fils de Cham. Encores ciuc les 



Nachorfilsde Sarug eflantenFaa- 
ge de 29. ans engendra Tharc pere 
£ Abraham. 



Mores blancs réfèrent leur origine 6c fource aux Paleftins, qui eftoient 
de la race dudit Mifraim, lequel eut encores vn autre fils nomé Rama, 
qui fut pere de Saba fondateur des Sabecns de l’Ethiopie.Touchanr ce 
que Iofephe eftime les Getuliens auoirefté premièrement appeliez les 
Euileens du nom d’Euila fils de Cham, cela femble doubteux, à caufe 
que la fain&e Eforiture tefinoigne que le fleuuede Ganges trauerfoit 
la terre d’Eüila } qui monftre qu’il f eftoit habitué en flndic,& auoit no- 
mé de foy vne partie d’icelle. le nefçay au relie où Iulius Àfricanus 
a pris (au rapport de Gcorgius Cedrenus ) que Nemrod qu’il appelle 
Saturne, eut vn fils appellé Afef,qui donna fon nom à l’Afrique ,6c fut 
pere de V enus appellee des Grecs Aphrodite. 



DES NOTIONS DE Z’ EV R O P E 

P O y*, venir aux nations de l’Occident 6c de Septentrion, Moyfc 
déclare que les fils de Iaphet diuiferent entr’eux les Ifies des nations 
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mer , Afcenas , Tubal & Thogarma.Tellemcnt que Ezechicl chap. 



nomdeGomcr:Encores que Iofephe le tienne auoir eftéauffifon 
dateur des Gaulois, qui fe vantoiët toutesfois eftre iffuz ( dit Cefar 
en les commentaires) de Dis:mais on ne fçait qui il eftoit : Encore 
que le Berofè nouueau afferme qu’il fuit auffi nommé Samothes, 

3 ui fonda les Gaulles , &r multiplia la nation des Celtes au temps 
e Nemrocd, où il fut eftimé le plus fage de fon temps . Ce qui eft 
aucunement coloré par Diogcnes Laërtius liu. y. de la vie des Phi- 
lofophes , récitant que tout le fçauoir , philofophie , fageffe & co- 
gnoiftance des chofcs tant diuines que humaines, dont faifoient pro- 
teffion les anciens Druides és Gaulles , leur auoit efté cnlcigné par 
ledit Samothes-, de façon qu’ils en cftoient aufli furnommez Samo- 
thcens.Quant à la nation Germanique, elle fe vante auoir pour pere 
Afcenas hls de Gomer,que quelques modernes cftimët le Tuifcon 

3 ue les anciens Allemans adoroient & rccognoiffoient( au rapport 
e Cornélius Tacitus) pour tige de leur nation. Et veulent eftablir 
celle opinion fur l’affinité du motHebrieu Afcenasauec Tuifcon, 
laquelle de ma part ie ne trouue pas fort grande : auec ce que Iofe- 
phe maintient les Afcenaxes (dits des Grecs Regines) eftre defeen* 
duz dudit Afcenas, comme auffi les Hibercs(dits depuis Efpagnols) 
de Tubal. Encores que le nom d’Hiberes fcmble à aucuns leur auoir 
cllé donné par les Hibcres de l’Alïc,habitans auprès dupais du Pot, 
à caufc que Iuflin recite que les Chalybcs voilins defdiéts Hibcres 
allèrent habiter en Efpagnc. Quant aux Italiens, toutes leurs ancië- 
ncs hilloires fcmblent ne rccogijoiftrc autres pour leurs premiers 
Rois &: fondateurs que Ianus , duquel nous auons parlé cy deuant, 
&: les Aborigines &: Vmbriens ( que Solinus dlimc auoir clic ainfi 
diéls de ce qu’ils elloient reliez de l’inondation des eauës.) 



COMMENCEMENT VE L^i 17. VIN^iSTlE OV 
principauté Egypte , diEle des Thebains . 

L Es Hebrieux(dit Iofephe) tiennent pour certain, que Milraim 
fils de Cham fut le premier qui apres le Deluge alla peupler le 
pais d’Egypte, & le fit nommer de fon nom Mefrcn, & les Egyptiés 
Mclreensmui eft caulè que les Turcs & Arabes appellét cncores au- 
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Première partie 



L»utOj 1 LLiiiii) y tAUiwji u, uuwm auvu vuv iv/iiuaivut uu iwj- 

l’Egypte au temps de Sarug , long-temps deuant Ninus,non 
îe fi c’eft par luy que la 17. Dinallie d’Egypte ( que nous di- 



dure 190. ans , que nous commencerons d îcy a mettre en compte. 
Cependant il y a quelque apparëcc qu’on doit rapportera ccfte Di- 
nallie le règne de ces anciens Rois d’Egypte, defquels les anciés au- 
theurs ont faiét mention:comme d’Ofiris , à qui on attribue la fon- 
dation de la grade cité de Thebes & de Memphis, cnlcmblc de Mc- 



Thare' eftant en l’aagc de 70. ans engendra Abraham,Nachor 



Haran, qui eftnomraee autrement au chap. n. de Gen. Icfcha : & 



— / j O J 1 q*** 

mourut au rapport de Moyfe aage' de 2.05. ans. Dont Luther a cité 
contraint: de confefler en fes commentaires fur Gcnefe, que toutes 
les fuppvitations des temps depuis la création dir monde fai&cs cy 
deuant cftoient manques do 6o.ans,qui le deuoient prendre depuis 
la 70.anncciulquesàla 130. année de l’aagc dcTharé- A laquelle 
vn grand perfonnage de ce temps rapporte la naillance (l’Abraham, 
ellimant que Moy le a nommé Abraham le premier entre fes frères, 
n’ayant cfgard à la primogcniturc, mais feulement au but de fon hi- 
ftoire,qui clloit d’expofer principalement la généalogie de la nation 
que Dieu auoit elleuë pour faire alliance aucc elle en Abraham. De 
façon qu’il lemblc qu’il ne fe £oit pas heaucoup foucié de mettre par 
ordre les enfans de Tharé,qui en pouuoit encores bic auoir eu d’au- 
tres:mais ce qu’il a fait fpeciale mention de trois , cil à caule de Loth 
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&: des femmes, d’IlaacSc de Iacobj ce pendant toutcsfois qu’il 
n’exprime en quel temps de fa vie Tharé a engendré , mais feu- 
lement qu’il auoit pâlie l’aagede 70. ans , quand il engendra 
les cnfans dont cft qucftion . Laquelle demonftration ( que 
i’efperc cncores expliquer cy apres) me femble fî pregnante, 
que n’ayant refponf'e valable, quoy que plufieurs en ayent vou- 
lu donner pour m’oppofer à l’encontre, fans m’enuelopper 
en de grandes contradictions &: abfurditcz , me con- 
traint d’augmenter ma fupputation de 60. années , qui ont efté 
ou négligées ou non aduifees par tous les Chronographes iuf- 
ques icy . Tharé au furplus fut le premier ( comme eferit Epipha- 
nius)qui fe mit à forger des ftatuës 6c images defemblance d’ho- 
me de terre molle, feftudiât d’imiter l’œuure de Dieu en la créa- 
tion de l’homme, dont il receut vne griefuc punition : qui cil 
caufe que Dieu reprocha aux Iuifs,Iofué 14.verf.11.que leurs pè- 
res Nachor 6c Tharé auoient feruy aux Dieux effranges. 
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139.ans.Genef.11. 



Nachor pcrc de Tharé mourut en la 119. annee de fon fils, 
ayant vefeu iéS.ans.Gencf. 



COMMENCEMENT DE LM PREMIERE Mo- 
narchie du monde, à jçauoir des Mjfyriens. 

S I ainfî cft que Belus,appcllé des Latins ( au tefmoignage d’au- 
cuns)Saturne,ou(commc veulent les autres ) Iupitcr, ait efté 
le premier , qui ait régné en Babylonc &C fur les Babyloniens, à 
caufedcquoyilaefté furnommé le Babylonien ( félon qu’ Ale- 
xandre Polihiftor, DiodorCjEufebe, Théophile Antiochien,&: 
S.Auguftin recitent &c Ammianus Marcellinus liu. 13.) il faudra 
neccftairemcnt inférer que c’cft ccluy que Moyfe appelle Ncm- 
roch, duquel nous auons parlé cy deuant , & luy en attribuer ce 
qui en a efté dit:chofc qui ferapporrera allez bien au iugement 
& à l’opinion de ceux qui ont cftimé que la confufion des lan- 
gues aduintf tir la fin de l’aagc de Phalegj&n’y aura point d’in- 
conucnient de dire que l’Empire de Ncmrod aura duré plus de 
loo.ans.Toutcsfois puis que cefte opinion n’eft pas bien certai- 
ne, ic m’arrefteray feulement à ce que les anciens en ont propofé 
parefentrattendu mefmc que Iulius Africanus prend Ncmrod 
pour Saturne pcrc de Bclus, comme faiét le Berofc nouucau, qui 
eferit que ledit Belus lucccda apres le trcfpas dudid Ncmrod 
au Royaume de Chaldee:& lcua hors de terre les murailles de la 
ville de Babylonc, qui n’eftoient cncores que demy hors des fon- 
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demcns:& fubiugua par apres tout le pais qui tire depuis le loleil 
couchant iulques à la Sarmatie d’Europe. le diray donc auecla 
plus-part des autheurs précédés, que ce premier Belus régna éy. 
ans , ou, bien 6 i. félon l’opinion oc Mctafthcnes & du nouucau 
Berofe. Apres la mort duquel les Babyloniens le canon izer en t & 
mirent au nombre des Dieux, fouz le nom de IupirerBabylo- 
nicn.Ce qu’aucuns cftiment auoir efté fàid de l’ordonnance de 
Ninu5 fon fils , & que ce tant fuperbe &c fameux temple de la 
ville de Babylone luy fut dédié. Pline adioufte qu’on le tint pour 
inuenteur del’Aftrologie. Ladance liu.i.de la faullè religion dit 
qu’il avefeu au temps de Saturne, mais il fe mefeonte en ce qu’il 
ait que ç’a efté jaa. ans feulement deuant la dernicrc guerre de 
Troye, D’abondant Ccdrenus atrouué en les autheurs , que le 
fucceffeurde Nemrod fut fon fils nommé Picus & furnommé 
Jupiter, lequel apres auoir chalfé fon pere régna fixr les AlTyriens 
30.ans.Puis f en alla trouuer fô pere en Italie, taillant fon Roiau- 
me d’ Afiyric à fon fils Belus . Quoy quexre foit, puis que la plus 
part des autheurs plus fameux font d’accord , que Belus a cité le 
premier Roy de Babylone, il faut en luy mettre le commence- 
ment & delà Monarchie & de la genealogie des Roys AlTyriens, 
qui furent ainli dits à caule que N inus fils de Belus tranlporta le 
lîcgc Royal en Alfyrie.Et dura celle Monarchie pendat le régné 
de 33. Roys, qui fuccederent par ordre depuis Ninus iulques à 
Sardanapalus ( comme recite Valleius Paterculus) ou de 30. 
(comme Ctefias & Diodore Sicilien liu. 3.) Sc lèlon l’opinion de 
Metafthenes & d’ Eulèbe de 36.1’cfpacc de 1070. ans laon l’opi- 
nion dudit Paterculus:lèlon Ctefias Sc Agathius ijéo.ans : lèlon 
Iuftin i3oo.ans:lèlon Eulèbe 1138. & lèlon Sainéfc Auguftmqui 
commence à Belus pere de Ninus, ijoy . Ladiuerfitéaclquelles 
opinions il lèra facile de concilier & accorder ou à peu près, fi 
nous confideros que les vns adiouftent à leur compte des ans de 
Nemrod , les autres ceux de Belus fon fils feulcment:& les der- 
niers comenccnt ou à la première, ou bié à là 43.de Ninus.Ic n’i- 
gnore pas ce pédant qu’aux liures de quelques autheurs lètrou- 
uent les noms de quelques Roys d’Alîyrie qui ne lèrontnÔbrcz 
en la genealogie qui fuit cyapresrà la ddeription de laquelle i’ay 
enfuiuy Eulèbe & S. Auguftin , aufquels le conforment Meta- 
fthenes &: le Bcrolè d’Anniusde Viterbe.Car Pline en fon liure 
jo.chap.4.nomme vn Horus Roy des AlTyriens , fid’auanture il 
n’y afàulte és imprelfions vulgaires , &: que pour Egyptiens il y 
euft Àllyricns.Macrobe en fon liure premier des Satur.vn Dcle- 
bois : les liures de Moylè vn Amraphel. Agathius aulfi luiuant 
les eferits de Bion & Alexandre anciens hiftoriographes , fait 
mention d’vn Belus nommé Decortari , qu’il did auoir efté der- 
nier Roy de la lignee de Ninus & de Semiramis. A caulè qu’vn 
nommé Belitaras,au parauant maiftre des iardins du Roy f em- 
para d’vnemerueilleulèaftuce de l’Empire d’ Aflyrie , & le laifta 
en lucccifion à là pofterité , qui en iouy t iufques au dernier Roy 
Sardanapalus. A laquelle opinion femble aucunement fauorifer 
ce que Hérodote liu. i.efçrit, que les AlTyriens n’ont tenu l’Em- 
pire d’Afieque yoo.anslèulement.Surquoy aucuns ont prins ar- 
gument de croire qu’il y a eu diuifion en la première Monarchie, 
fc qu elle fut premièrement occupée par les Chaldeens & Baby 
Ioniens , & puis apres par les AlTyriens. Peut eft par telle elpao 
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de temps qu Hérodote a noté & obfcruc. Qui font Amples con- 
ic&urés , desquelles il eft malade de tirer vne refolutiô certaine,à 
caufeque les anciés n’en ont rien laiâepar efcrit:S£ que par toute 
la Bible nefo trouue(auant McrodachBaladam) nommé aucun 
Roy de Babylone ou de Chaldec, Sinon Amnaphcl Roy de Sen- 
naar , encores qu’il y foit bien fouuent faid mention des Rois 
d’ASIyrie ou d’ASTur.Qui faid iuger ou que les nombres font de- J 
prauez & corrompuz en Hérodote , ou le temps de l’Empire des 
Aflyriens négligemment cotté. 
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Nos' ou Nohab reftaurateur du genre humain mourut *19 Jl 
en l’aage de pyo.ans,defquels il en auoit vefeu jyo. depuis le de- 
luge. Genefoÿ. 130 I9 



De L*A NAISSANCE D’ abraham, 
enfemhle aufit du compte des années depuis icelle . 

T H a il b ' eftant en l’aage de iyo.ans engendra Abraham pe- 
re de la nation Hébraïque , nonobftant que tous les Chro- J 
nographes&expofiteurs de Moyfe qui ont efté cy deuant, ont 
expofé qu’il fault prendre la naiilânee dudit Abraham à la 70. 
annee de Ton pcre.Mais fil vefout iuSqucs à loy.ans , & moürut 
en la ville de Charran auant qu’Abraham en partift Tan75.de 
fonaage, comme Moyfe tefmoigne Gcn.n.verf.ji.&chapit.n. 
verf. 4. on ne peut fans grande abfurdité admettre leur eXpofi- 
tion:d’autât qu’il fàudroit que Tharé feuft décédé 60. ans apres 
qu’Abraham fut party de la ville de Charran pour aller habirer 
en la terre que Dieu luy promettoit.Ce que toutesfois eft réfu- 
té trefeuidemmentpar le tcSmoignage de S. Efticnne qui eft au 
chap.y.verfi 4. des A&es. Parquoy la diuination de Luther fàiét 
ufli peu à propos, qui dit que Dieu a cnfouely ce temps-là en 
oubliace pour nous celer la fin du monde. Et de ceux Sembla- 
blement qui expofent les paroles de S. Eftiennc, où il dirque 
Dieu trafporta Abraham de la ville de Charran en la terre qu’il 
luy auoit promifo apres le trcfpas de fon pere. Comme fi le mot 
de tranfporta figninoit feulement qu’il le colloqua ou feit habi- 
tant & refida!nt permanent d’icelle terre , en laquelle il eftoitja 
venu tfo.ans au parauant$mais il n’y auoit faid vne demeure ar- 
reftee, allant & venât comme voyageur en Mcfopotamie:pôùr- 
ce qu’il ne Semble point que celle exposition foit gucres moins 
dure que l’autre . Dont il faut auoir recours à ce que nous en 
allons dit cy deuant. 



Ulj 



4 

BQ 



| 80 

\Ti 



a 



83 13 
«414 



*5 

"86 

1 ? 

38 



10 



1 1 



*5 

1 6 

17 

18 



Digitized by 




Dit Monde. 




Commencement du Régné des Sjcioniens. 

— - a 

Commencement du compte des aages. 
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commencement dv PREMIER 

■ R oyaume qui fut ejlably en celle partit de U Moree ou Pelopon- 
nefe qu'on appelloit Siçyonie : enfemble aufii du compte 
des temps par aages félon la couflwne des Grecs. 

\ Gialevs ; natif (comme elcrit Paufimias ) delaMo- 
ix rcefut tant eftimé par les habitans d’icelle, qu’ils con- 
clurent en faueur de luy & (on nom eftre appeliez Agialicns, 
& toute la contrée Agialie, apres qu’ils l’eurent efleu & choi- 
lipour leur Royrque les Grecs tiennent auoir efté le premier 
qui a régné en la Grèce fouz tiltre de Roy : &: qui eftablit le 
lîcge de Ion Royaume,en celle partie, Ipecialemët de la Mo- 
rec,qui fut depuis appellee Siçyonie, dont le Royaume a efté 
appelle Sicyonicn, auquel il régna lèlon le compte d’Eulèbe 
&c de Ccdrenus yz. ans. Aucc lefquels nous commencerons 
aulfi à compter les temps de la Grèce par aages , lelon qu’on 
auoit couftume de les compter deuant la premierfc Olym- 
piade, comme nous voyons és efcrits des hiftoriens Grecs, 
où les temps des choies notables ne peut eftre prelcrit que 
par telle elpace de temps. Lequel encores que nous fçachiôs 
auoir efté diuerlêmcnt definy par les autheurs, fi eft-ce que 
nous en vibrons pour le terme de yo.ans, comme il a efté pris 
par le plus de voix des gens de lettres. Encores qu’Hcrodote 
liu. 1. & Clcment Alexandrin liu.i. des Stromates vueillent 
prendre l’aagc pour le tiers d’vne centaine d’annecs, les trois 
faifantletout. 
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B e l v s eftant paruenu à la j 6. annee de fon régné , fut fi 
conuoiteux de regnet & augmenter l’eftenduc de ion Empi- 
re,qu’il propolà de mener guerre aux natiôs de la terre pour 
les ranger à Ion obcylTance. Et pour en venir pluftoft à chef, 
ilfaddreftààSagus ouSabazius RoydesSagues, qui lem- 
bloit eftre ccluy qui auoit plus de moyen d’empefeher le 
cours de lès entreprinlès . Voyant toutesfois que lès forces 
& ruzes ne luy pouuoient faire auoir aucun auantage fur luy, 
aulfi qu’il le lentoit vieil & proche de là fin,laiftà celle com- 
milfion à Ion fils Ninus. Parquoy Sabazius fe voyant réduit 
en extreme danger f ablênta de fon Royaume , & en laill à 
ladminiftration a fon fils nommé Barzane,qui l’exerça tout 
le temps de l’exil de fon pere, iufques au temps qu il fut def- 
faiét & vaincu en bataille par Ninus: qui toutesfois luy re- 
ftituafon Royaume. Ce quei’ay bien voulu extraire du Be- 
rofe nouueau,à caufe que Diodore eferit quafi le lemblable. ; 
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A v e c le régné de Iupiter Belus prift fin le régné appelle 
des anciens Doré } & celuy d’argent entra en cours : quand 
Ninus fils dudid Belus luccedant à Ton pere entra en régné, 
comme Iuftin auec les autheurs prealleguez afferme : pour 
ce que les façons 8 c mœurs des hommes allèrent en empirât, 
&:lcmondeendecadence. Car l’appetit deioindre le bien 
d’autruy au fien, 8 c la rage de dominer fe commença à four- 
rer és cœurs des hommes, en telle façon que Ninus ne le co- 
tentant point de l’Empire tel qu’il luy auoit efté delaiffé par 
fon pere, fut le premier qui commença à violer la tranquilli- 
té & liberté de lesvoifins en les moleftant de guerre, pour 
les contraindre de fe foubs-mettre à fon obeyllancc : & qui 
par le moyen des armes eftendit la domination iulques aux 
lizieres de la Libye , n’ayant lailïe en toute l’Alic peuple qui 
n’obeïftàfcscbmmandcmcnsjforsceuxdcrindie. Ce qui 
luy fut d’autant plus facile à faire, qu’il ftila premièrement 8 c 
accouftuma les liens au meftier de la guerre . Et n’eut aulfi à 
faircqu’àgensquiauoientiulques alors efté nourris en re- 
pos 8 c tranquillité, làns cftre encores enfeignez des moyens 
de fe défendre, ou offenlerautruy. Et combien qu’il ait efté 
teljfieft-ce que la Monarchie Affyrienne( dont il a efté le 
premier fondateur , à caulc qu’il tranlporta le lîege de fon 
Royaume de Babylone en N iniuc) eft comparée à l’or, à co- 
parailon des Monarchies des Medes 8 c Perfes qui l’ont luy- 
uies: pour ce qu’ils ont efté beaucoup pires que les Aflyriés. 
Les autheurs au refte, comme Eulebe, S. Auguftin, Meta- 
fthenes 8 c le nouueau Berolc conuiennent en ce que Ninus 
a régné y2.ans. Cedrenus eft leul qui eferit qu’il eftoit leule- 
ment oncle de Belus fils de Picus,& frere de Semiramis, qui 
fut aulfi là femme. 
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DE LsA PROMESSE F^JCTE ^iBR^i- 

ham,& du compte des années iufquà l'ijfuei Egypte. 

L a gloire de Dieu f apparut à Abraham en la ville de Vr 
du païs de Chaldee$& luy fit commandemét de lortir de Ion 
païs de la maifon de Ion pere,& de fon parentage , pour aller 
habiter en la terre qu’il luy deuoit montrer, &: donner en hé- 
ritage à la pofterité:adiouftant celle tant célébré 8 c glorieu- 
lè promette de benediétion, que toutes les nations 8 c famil- 
les de la terre deuoient receuoir en luy & en là pofterité.Suy- 
uaat lequel commandement il le tranfportaauec fon pere, 
8 c toute là famille, en la ville de Charran : 8 c y demoura en- 
côres quelque temps, âuant qu’aller au païs que Dieu luy a- 
upit promis. Gcn.ii.&: u.Saind Paul chap.j.des Galates en- 
feigne que ceftepromeffe (qu’il appelle aulfi alliance gratui- 
te) fut faite 430. ans deuant la fortie des cnlàns d’Ifraël, hors 
■du païs d’Egypte, & publication de la loy par Moylc . Nous 
oduilànt qu’il faut aulfirapporter là le melme nombre d’an- 
ïiees que Moylè dit en Exode chapitre 12. que les enfàns 
d’ilraël habitèrent en Egypte : combien que les 400. ans 
qui font enGenef.chap; 15. 8c aux A des chap. 7 . 1 cm- 
blenteftrçpris à la naimnee d’Ifaacc à caufe que Dieu parle 
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là feulement de la femence d’Abraham qui deuoit par aufi 
Ci longue cfpacc de temps, habiter en terre eftrange , fèruir 
aux habitans d’icelle, & eftre mal traittez d’eux. Si d’auan- 
turenousne voulions dire que Moyfè fèfuft là contenté 
de toucher feulement le plus grand nombrcichofc affezv- 
fitee&:accouftumce,quâdonne fèfoucie pas de compter 
les années fi iuftemcnt.Ioinèl que cclà Ce diét auec vn rc- 
nquucllcment &: réitération d’alliâcc & de promcflè, quel- 
ques années apres la première. Orque ce f bit la vraye in- 
telligence de Moyfe, Dieu f'cmble luy-mcfmelaconfer- 
mer£xodeb.verf.4.y.quand ildiél qu’il àuoit cftably fon 
alliance auec Abraham, Ifàac&Iacob, de leur donner la 
terre de Chanaan , en laquelle ils habiteroient comme 
cftrangers: Et pourtant qu’il a entendu le cry des enfans 
d'Ifrael que les Egyptiens tenoient en feruitude,& en mé- 
moire de f'on alliance. Et en Exode iy. verf. 14.& 16. apres 
auoir did à Abraham que là femence feruira aux cftran- 
gers par quatre cens ans, il adioufte, qu’il iugera les nations 
aufquellcs ils auront feruy : &c apres ce fortironnt auec 
grans biens , & au quatriefme aage ils retourneront en la 
terre qui leur cftoit promife, pour ce que l’iniquité des A- 
morrheens n’eftoit pas encor accoplie . C’cft pourquoy S . 
Eftienne Ad. 7. verf '.17. explique, que quand le temps de la 
promefle fapprochoit,par laquelle Dieu auoit iuré à Abra- 
ham, le peuple creut & Ce multiplia en Egypte. Ces autho- 
ritcz donques me femblent eftre afïèz luftifàntes pour con- 
clure, que le temps de la feruitude Sc pérégrination de la 
pofterité d’Abraham en terre cftrangerc , ne fe doit feule- 
ment attribuer à ceux qui habitoient en Egypte, mais auffi 
à Ifaac,Iacob & Abraham n^ef'me.Dauantage,qui ne pren- 
dra les Amorrhecns pour vnc des nations que Dieu iugea, 
aufquels les enfans d’Abraham auoient feruy, puis qu’il 
did qu’il attendit à les exterminer de leur terre , iufques à 
ce que leur iniquité fuft accomplie î A celle caufè Gcne- 
brardf’eft efforcé en vain de prouuer qu’ilfe fàutpluftoft 
arrefter à la déclaration limple que nous a donné Moyfe 
en Exod.iz.chap.qua l’interprétation que nousauonsde 
S. Paul, qu’il cftime procéder de changement ou d’altera- 
tion de mots:cncores qu’il fçachc bien quelle cft fauorifèe 
du confcntemcnt de Philo, Iofephc &: de tous les Rabins. 
Qui eft vn tefmoignage certain , que tous les Hebrieux 
ont tourfiours retenu celle intelligence entr’eux. Mais fil 
en faut faire plus ample &: cuidentc demonllration,n’ell-il 
pas eferit Exod.6. que Chaath grand pcrc de Moyfe arriua 
en Egypte auec fon pcrc Lcui &: Iacob , & ne Vcfquit que 
i33.ans:lc fils duquel fut Amran, qui fut engendré en Egy- 
pte^ y vcfquit fculemét 137. ans, laiflànt les enfans Moyfè 
&: Aaron, Moyfe cllant aagé de 8o.ans quand il tira le peu- 
ple d’EgyptcfOr tous ces nombres mis cnfemble font feu- 
lement 350. Dcfquels il faut cncores déduire les ans que 
pouuoit auoir Chaath quand il entra en Egypte $ &:puis 
quand il engendra Amram, qui auoit auffi fon aage quand 
Moyfe luy nafquit . Qui ne confeffera de là dôques que les 
enfins d’Ifraël n’ont peu habiter en Egypte 400. ans? 



Æ* 



Digitized by LjOOQie 



icyontens. 




Vu Monde. 



14 



^ * 
If 5 

o 

S £ 

^ * * 
Q Q 



Première partie 



Quoy qu’on vueillc dire que Amran a'vcfcu plus 137. ans, 
&: que ce nombre là qui luy eft donné en refcriture,fe doit 
compter du temps fculcmét que Ton pere mourut, ou qu’il 
engendra Moyfe. Car il en faudrait autant dire des 133. ans 
de Chaath,& des 137. deLeui: puis que l’efcriture vfc de 
mcfmc maniéré de parler à l’endroit de l’vn que de l’autre 
en vn mefmc paflàgc. Dont celle expofition ne peut fem- 
blcr moins dure, que leur femblceftre celle que nous auôs 
donnée par S. Paul aux palfagcs alléguez cy deflus de Gc- 
nefe &: a Exode. Relie au demourant à trouucr en quel 
temps la promclTe &: alliance fut faide aucc Abraham ; 
d’autant que Moyfe ne fe déclare pas bien cxprellément. 
Mais pourcc qu’il dit qu’Abraham partit en la 75 .année de 
fon aage de la ville de Charran en Mcfopotamic,pour aller 
habiter en la terre de Chanaam fuiuantlc commandemct 
de Dieu, la plulpart des gens de fçauoirdcce teps ont elle 
à l’exemple d’Eufebe & de Iolèphe incitez de prendre là 
le commencement des années de ladidc promclTe. Ce nô- 
ob liant S.Eftiennc tcfmoignc au 7. des À des. verf. 1. que 
Dieu f apparut à Abraham dés qu’il cftoit encorcs en Me- 
fopotamie,auant qu’il allait faire fa demeure en la ville de 
Charranj& luy fit commandement de fortir de Ton pays, 
pour aller en la terre qu’il luy monftreroit. Tellcmétqu’il ; 
fortit pour ccfteffed de la ville d’Vr des Chaldecns (cômc 
recite Moife Gen.11.) aucc fon pere & toute fa famille, &: 
fe vindrent arrefter pour quelque teps en la ville de Char- 
ran. Qui eft caufc que Dieu répété chap.iy. verf. 7. le fuis le 
Seigneur qui t ay fcuEl fortir d'V~r des Chxldees : pour mon- 
ftrer qu’il ne cômença à luy tédrelamain lors qu’il habita 
en Charran. Et puis qu’il eft certain que la promclTe luy Rit 
faide auec le commandement precedent , il ne faut frire 
doute que ce n’ait efté auant la 75. année de fon aage. Cela 
fiid iuger à d’autres,quecefutenla7o. année, à caufc que 
d’icelle nous auras 30. ans iufqu’à la natiuité d’Ifaac. D’oùlè 
trouucront apres les 4oo.ans entiers iufqu’à l’ifluë d’Egyte. 



7 * * 5 * 



L’arabih auoit(c6mc eferit Diodorc Sicilien liu.j.Jcn 
7I i o ce teps vn Roy nomé Aricus, fort vaillant en guerredequel 
fut inuité de Ninus de faller ioindre à luy pour faire guerre 

à ceux qu’il dcfiroit.Tellemcnt que par fon moyen les Ba- 

71 1 j i by Ioniens furent réduits, & puis apres les Arméniens, defi- 
quels Barfancs ‘cftoit Roy. Lequel pour feftre rendu à la 
mercy de Ninus, fut gratieufemet remis en fon Royaume, 
en luy fournilîànt feulement vn nombre de gcnfd’armcs &: 

73 1 5 1 des prouifiÔs pour fon camp jlcqucl il mena au pais de M e- 
die, qui auoit vn Roy nommé Farnus,qui f ofa prefenter en 

bataille. Mais l’ilTuëenfut 1Î malheureule pour luy, qu’il 
fut dcftàid,&: retenu prifonnier aucc fa femme Scy. enfans 

74 1 * 5 qu’il auoit, qui furent tous auec luy mis à mort,&: fon Roy- 

aume conioind & annexé àl’Empire d’AlTyrie. 

Thaïe 
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Thare' perc d’Abraham citant ch l’aagc de 105. ans 
mourut en la ville de Gharran. Gen. 1 1. verf. 31. auparauant 
qu’ Abraham en partill pour fe trâfporter en la terre de Cha- 
naan , ainli que tefmoignc lainét Eltienne A£tes 7. Qui elt 
pour réfuter l’opinion de ceux qui tiennent qu’il le lailfa en- 
core viuant à fon départ, & qu’il ne ittburut de 60. ans apres 
l’arriiiee d’Abraham auec fa famille en la terre de Chanaan, 
qui tut en la 73. année de l’aage d’iceluy. Genef.ix. où il 
n’eut feiourné long-temps, qu’vne famine le cotraignitd’cn 
partir , &£ aller habiter par vne clpace de temps en Egypte, 
où regndit alors ( ainli que recite vn ancien hiltoriographe 
cité par Eufebeliu. 10. de la préparation Euang.) Pharctes, 
que quelques modernes prennet pourOlirisdcqucI ayat ofé 
prendre Sara la femme d’Abraham pour en faire fon elpou- 
zCjfutgricfucmcnt affligé de Dieu,&: contraint de la rendre 
à fon mary. Eufebc de l’authoricé de plulieurs autres anciés 
hiltoriographcs tefmoignc , qu’il lé lit en ce voyage grande- 
ment cltimer par les Egyptiens , à raifon de fon fçauoir , par 
lequel il enfeigna aux prellres Heliopolitains les demoftra- 
tions de l’ Arithmétique, Géométrie &: de toute l’Aftrono- 
mic, auec les rciglcs de bien dilpoferl’annee: d’autant que 
telles fcicnccs elloient cncçrcs ignorées des Egyptiens , qui 
depuis y excellèrent li bien que tout ce que les Grecs en ont 
fccujon tient pour certain qu’ils l’ont emprunté d’eux. Cc- 
pendat le vraÿ Bcrofede Chaldec auec Nicolas Damafccnc 
&: Iuftin telinoignent, qu’AbrahamfùtRoy de Damas dix 
générations apres le Déluge. 



L’a N 15). de Ninus , Ianus lé tranlporta pour la féconde 
fois en Italie, où il trouua Chamclénus corrompant &: fe- 
duifant les habitans d’Italie, & les fiifant renoncer aux b5s 
enléignemens & do&rinc qu’ils auoient receu de luy &: de 
Samothes. A caufc dequoy il le fit vuider d’Italie, où peu a- 
pres il fonda vne ville en la Tolcanc , qui fut appel lce Iani- 
culc: laquelle il deligna pour fa dernière demeure. Plulieurs 
autres cholés adioullc à ce propos le nouueau Berolé $ pour 
ce que l’authcur qui la forgé pcnfoitquc Noénefuft lélon 
la fupputation ancienne encore dcccdé , & qu’il fuit venu 
mourir en Italie. -r- . 

Evrops 2. Roy de Sicyonie , fils ( comme tefmoignc 
Paufanias) de Ægialcus , régna apres lctrcfpas de fon perc 
4y. ans . Eulébc. 
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N 1 n v s apres auoir dompté l’Armcnic, fubiugué la Mc- 
dic,& laillé vn Gouuerneur en icelle, qui elloit natif de Pcr- 
fe; tourna fes forces contre le pais d’Alic,qui cftoit depuis le 
Nil iufqucs au flcuuc de Thanais, lequel il rangea à la parfin 
comme les autres à fon Empire en l’clpace de 17. ans. Dio- 
dore Sicil.liu. 3. 
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Environ ce temps , Àmraphel Roy de Scnnaar , que 
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lëkctulfut pere des natios cf Arabie &s 



ut vn fils nomme If- 
Arabie ÔC des Sarazius, lequel 
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D 1 e v fcftat apparu à Abran,luy fcic chager fon nom & 
prendre celuy d’ Abraham : &r à fa femme cel 11 y de Sara ou 
bien de Sarai. Puis en ligne de confirmation de l’alliance 
qu’il auoit fai&e auec luy, ordonna qu’il fuft circoncis auec 
tous les mafies de fa maifon 8 c famille. Ce qui fut le com- 
mencement de la Circoncilion enioin&e non feulement 
à Abraham, mais auffi à toute fàpofterité.Genef 17. En la 
mefme année les cinq citez de Sodome 8 c de Gomorrhe 
furent auec tous les habitans d’icclles,referuélefeul Loth 
nepueu d’Abraham,bruflces&: exterminées du feu du ciel. 
Au lieu dcfquellcs fè forma vn lac qu’on nomme encore 
auiourd’huy Afphaltes , qui rend vn tefmoignage perpé- 
tuel de la iuftice diuine. Pareillement aulïi Loth engendra 
de fes deux filles Ammon & Moab , dcfquels iffirent les 
Moabitcs &: Ammonites. Gcnefe 18.verf.19. 
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Ninvs fe voyant auoir précédé en grandeur de faits 
8 c de triomphes tous les Rois de la terre qui l’auoient de- 
uancc, voulut auffi en la 44-annee de fon régné (fi Eufebc 
ne la eferit a faillies enfeignes) fôder &: édifier vne ville qui 
n’cuft fa féconde en grandeur 8 c magnificence entre celles 
qui eftoient ou deuoient cftre apres luy, laquelle il appella 
de fon nom Ninus.Mais les Hcbricux la nomment Nini- 
ue,qui contenoit ioo.ftades de tour, comme Strabo,Dio- 
dore 8 c Ctefias auec tous les autheurs prophanes tefmoi- 
gnent . Moyfe toutesfois tefmoigne au chap. 10. v6rf.11. 
quelle fut edifiee par Ailur iifu de la terre de Scnnaar, 
fondateur auffi de Cala &: de Refèu , qui cft auifi nomme 
apres verfet iz.cntre les fils de Sem. A caufe dequoy au- 
cuns interprètent qu’elle fut feulement embellie 8 c aug- 
mentée d’édification par Ninus, qui y tranfporta oultre 
plus le fiege royal de fon Empire, qui eftoit au parauant en 
lavillcdeBabylone:tcllement qu’il y demoura toufiours 
depuis , tandis que les Affyriens furent en pofleffion de 
l’Empire de l’Afie. A caufe que la ville de Babylone ne fut 
depuis iinon vn gouuerncmët de la Monarchie. Parquoy 
l’opinion de ceux qui difent que Nincucth eft nom Hé- 
braïque, femblc au iugement de quelqucs-vns plus vray- 
femblablc.Maisfil eiUicitedc prendre en ce partage là le 
nom d’ Aiïur,non pour le fils de Sem, mais de la terre qui a 
cité ainfi açpellee de fon nom ; 8 c attribuer la fondation 
deNiniuca Ncmrod, comme pluficursontfaift: ienevoy 
pas qu’il y ait plus d’inconucnient de le prendre auffi pour 
le premier Roy d’Afiÿric, qu’on peut dire cftre iffii de Scn- 
naa^pour ce que fon Empire auoit prins fon commence- 
ment en Babylone. Cependant la derniere guerre mife à 
fin par Ninus, a efté ( comme çfcriuent Ctefias , Diodorc, 
Iuftin 8 c Eufebe)contre Zoroaftres Roy de Badrianic,qui 
fe prefenta contre luy en bataille auec vncarmeede4oo. 
mille combatans: laquelle toutesfois fut deffaiéte , 8 c Zo- 
roaftres contraint de fe fauucr en fa principale ville nomee 
Baftria, où il fouftint longuement lefiege des Aflyriçns, 
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iufques à tant que Semiramis Afcalonite , femme d’vn 
Satrape qui eftoit en leur armee,trouua par fon induftrie 
moyen de faire prendre la ville. Qui feitquc Ninusla 
print en telle alfeétion ( ioinél la grande beauté dont 
elle eftoit doüee) qu’il l’efpoufa , 8 c eut vn enfant d’elle 
nommé Ninias ou N inus , qui luy fucceda. Et bien toft 
apres il fut mis à mort, citant au liege d’vne ville. Au de- 
meurant Iuftin, Pline 8 c Suidas afferment, que ce Zoro- 
aftrcs fut le premier inuenteur & ferutateurde magie &: 
des chofcs occultes, cnfcmble de l’Aftrologie, de laquel- 
le il laifl'a plufieurs efcrits:& prédit aux Aftyriens que tat 
qu’ils garderaient les cendres de fon corps, que leur Em- 
pire ne prendrait fin. Grégoire de Tours adioulte, qu’il a 
cité prinsde quelqucs-vns poijrCham fils de Noé,qui 
auoitintroduiéb l’idolâtrie au monde, 8 c la coultumc d’a- 
dorer les images& le leu aux Perfcs:au païs delqucls il fe- 
floit allé renger à la fin de fes iours, où le nom de Zozoa- 
ftrcsluy fût donné, quifignifioit en langue PerfiqueE- 
ftoilc viuantc. 
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Abraham aagé de 100. ans engendra vn fils, qui 
par le commandement de Dieu fut nommé Ifaac , nom 
■qui fignifie Ris , à caufc que fa mere felloit prife à rire 
‘lors qu’on luy predifoitfon accouchement, ncpenfant 
pas qu’en l’aagcoùcîle eftoit , affiuoir depo. ans il luy 
Wft poflïble déplus auoir lignce:ou bien pource qu’il frit 
caufc de ris & de refioûüTance à fes parens.Gcnefe zi. Au 
mcfnie temps Abraham habita au pais de Gcrar; d’où 
eftoit Roy Abimelech, lequel voulut predre Sara femme 

d’Àbraham,dontilfut chaftié de Dieu.Gencfe 10. 
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I s M A E l fils d’ Abraham 8 c de fa chambrière Agar, 
ayant courroulfe fa belle mere Sara, fut auec là mere mis 
hors de la maifon de fon pere&: confine au defèrt : enui- 
ron lequel temps auffi Abraham feit alliance auccAbi- 
melech Roy de la Paleftine.Gencfc 11. 
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T r e b e t A fils légitime ou baftard du premier Ninus, 
eftat dcchalfé de par fa inaraftre Semiramis, apres quelle 
fè fut emparée du Royaume, fe retira par mer au païs des 
Gaulles,où il fonda près du Rhin la cité de Trcucs appe- 
lée anciennement Treueris , comme tefmoignc fon épi- 
taphe qui cft en ladictc ville, au rapport de l’Abbé d’ V r- 
fperg en fa Chroniquc:où felo qu’on trouua eferit (cbmc 
dit Munfter ) en vne picce engrauee l’an de noftrc Sei- 
gneur uoo. Qui eft caufc que Eneas Siluius eferit que 
celle ville eftoit plus ancienne que Rome de 1300. ans. 
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Estant par la mort de Ninus l’Empire des Alfy- 
riens delpourucu d’heriticr capable de fi haute charge , à 
cauledelaicuneflède Ton fils nommé Ninias, Semira- 
mis là femme print l’adminiftration d’içcluy :& f en ac- 
quitta tant vertueulement &:virilerhent, qu’il ne Ce trou- 
ue pas vn de tous ceux qui ont régné au monde deuant 
ou apres elle , qui luy puifle meritoircment eftre pré- 
fère en vaillance , hardiefle , prudence & conduite de 
guerrç , en triumphes auflî & magnificences , fi ce qu’en 
ont eferit les anciens cft véritable . Car ne le conten- 
tant point des limites de l’Empire que fon mary luy auoit 
laiflfé , leur adioufta par les proüelTc toùte l’Etliiopie , 
puis apres mena fon armée iulques aux dernières parties 
de l’Indic;où ne le trouue aucun Prince auoir eftéauee 
puiflànce depuis elle fors Alexandre le grand. Elle am- 
plifia en apres l’enccint de la ville deBabylone d’vne ad- 
mirable longueur de tour,& l’embellit outre-plus de plu- 
fieurs excellons & fuperbes baftimens. Aucc ce quelle la 
fit enuirôner d’vne muraille inexpugnable , qui la rendit 
tant admirable , quelle a cfté comptée entre les miracles 
&: premières merucilles du monde. Iuftin adioufte que 
quand elle commença àregner de peur que fonfèxcne 
diminuait le refped qu’on luy deuoit porter, elle print &c 
le nom &lc veftement de fon fils, auquel en toute appa- 
rence de corps elle reflcmbloit fort bien: à fin de faire 
croire que cefuft lüy,iufqucs à ce que par le mérité & ex- 
cellence de les faits elle Ce fuft dônec à cognoiftre digne 
d’vngouucrncmentd’vntel Empire en fon propre fexc. 
D’autres toutesfois ont eferit ( entre lefquels fut Dion 
Atbenien)qu’clle fit rcquefte à fon mary de luy permet- 
tre le pouuoir &authorité de regner & commander en 
fon Roiaume, l’clpacc fculcmét de cinq iours.Ce que luy 
eftant accordé , elle le fit mourir, &fc maintint en ceft 
eftat iulques à fa mort, qui luy fut auancee par fon propre 
fils, lors que mettant tout honneur en arriéré , fut fi ef- 
frontée que par propos impudiques elle le voulut attirer 
à fon amour & cognoilfance charnelle, apres quelle eut 
gouucrnc la monarchie AlTyrienne l’elpace de 4i.ans, fé- 
lon que Iuftin, Diodorc, Eufebe,Metafthencs & Archi- 
locus tefmoignent.Strabo toutesfois liu. 15. & Arrianus 
dilènt,qu’clle mourut au voiage quelle fit en Indie : du- 
quel ne Ce trouuerent de retour en leur pais que ao.hom- 
mes de ceux de l’armce quelle y adoit mence. Quanta 
Thcodoret,qui did au liure des Principes , qu’elle a efté 
depuis le temps de Moylè,& iooo.ans toutesfois deuant 
la guerre de Troye,celà ne peut auoir de couleur,fi on ne 
veut reietter tout ceque les autres autheurs en ont eferit. 
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COMMENCEMENT DE LM! 18. D I N M- 
Jlie ou principauté et Egypte , appeüee 
des Pajleurs . 

ttNe multitude de gens incognuz fortis des parties 
V Orientales entrèrent dans le Royaume d’Egypte, 
& rirent en forte qu’ils le reduirent en leur fubieétion , a- 
pres auoir dcffài&s les Egyptiens en vnc greffe bataille, 
& retenu leur Roy prifonnier nommé Timaus . Puis en 
cfleurent vn d’entr’eux pour le leur , nommé Saltis , qui 
fit baltir & fortifier vnc ville nommée Arraris, pour clîre 
leur rempart & retraite contre les Aflÿricns. Et fe porta 
au furplus en telle maniéré qu’il régna 19. ansjcôme l’an- 
cien Manethon recite au rapport de Ioficphc en fon i.li- 
urc contre Appian : où il tefimoigne aulfi que les Rois de 
celte Dinallic furent appeliez Hicfos en langue Egyptië- 
ne, quifigniricenlanoltrc Rois Paltcurs . Pour ce que 
Sos vaut autantà dire que Paltcurs & Hic Rois,cncores 
que le mot de Sos ait aulfi fignifié auxEgyp tiens, captifs, 
aulfi bien que Paltcurs : lefquels au demourant ils tien- 
nent auoir cité ainfi appeliez, pour ce qu’ils recourent a- 
pres Iacob les enfans &: toute fa famille , qui fe difoict & 
appclloicnt Paltcurs, en leur Royaume, en laueur de Io- 
leph, lequel ilsauoienten telle vénération en leur pais, 
que tout le maniement des affaires d’iceluy palfoit par 
fes mains . De forte qu’il fembloit eltre le Roy mefmc: 
qui fut caufc que toute la nation Iudaïquc,tant qu’il vef 
eut, fut grandement fauorifec &c llipportec, & vfa de tou- 
te profperité au pais d’Egypte. Ioinét que comme Abra- 
ham cltoit appcllé Roy par les cltrangcrs à caulè du grad 
train de famille qu’il auoit aucc luy , auquel il com- 
mandoit comme îbuuerain , aulfi furent Ifaac & la- 
cob . Au demourant Eufebe n’afligne de duree à celte 
Dinaltic que 103. ans . Mais Manethon nous en donne 
d’auantage. Et fi déclare le nom & téps que chacun Roy 
d’icelle a régné: ce que l’autre n’a faiét, qui elt caulè que 
nous l’enfiiyuons , aucc ce qu’il lemble autheur aulfi 
croyable qu’Eufcbe. 


I 


4 

✓ 


35 


18 


XuXO 


45 


. ”3 




I s a a c citant ja deuenu grandelct,ou comme la plus 
part des Rabins ont cltimé , en l’aagc de 13. ans , fut fuy- 
; uant le commandement de Dieu , qui voulut cfprouucr 
la foy de fon pere, mené en la montagne pour eltre fa- 
crifié. Mais l’Ange empefeha l’accomplillcment du fa- 
crificc: fuyuant laquelle elpreuue de foy Dieu confor- 
ma fon alliance aucc Abraham &: fa poiterité.Gcn.27 . 
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S a l a h , ou Salé, pere d’Ebcr & fils d’Arphaxad mou- 
tut cnl’aagedc 433. ans, à fçauoir 469. ans apres le de- 
luge. Gcncfi 11. 
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delà Bibl. hiftoriale. 



i ' S T£LGHtN,ouTelchmfils(commeteftnoignePau- 

Manias) d’Europs régna apres le trcfpas d’iccluy au Roy- 11 14 4 5 8 
aume de Sicyonic 20. ans. Eufebe. 

Soixante quatre ans apres que Ninus eut com- 
— mcncc à rogner, Semiramis fit (félon le récit des hiftoriés ÜL jj_ 1 ?_ 

Grecs) fonder la ville de Babylone. Mais à parler àla ve- 
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de femme nommee Chetura : en laquelle il engendra 
neuf enfans maflcs,lcs vns apres les autres. Gen.23. 24. 7 
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Apis 4. Roy de Sicyonie, fils(tcfmoin Paufanias) de 

Zi_ iüü Tclchin, régna apres le trclpas d’iceluy au compte d’Eu- — — — 

febe zj. ans: efquels il fc fit tant aymer & fauonfer de fes 2 

— — — fubie£ts,quc toute la Morec, ou le Peloponnefc , qui le — — 

nommoitauparauantÆgialie,futenfaucur deluy n 5 - , 

*** mee ApiaiulqucsautempsdePclops. ** 57 ^ 

— — ■ ' ■ ■■ ( ■ ... — ■ , r 1 ' 

Environ cetempsCresrcgnoitenl’IflcdeCrete, 



iouftent qu'il luy bailla le nom de Crète , d’autant qu’il 
fut le premier qui y porta tiltre de Roy . Ce nonobftant 
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lire mis à mort parfonperc Saturne, qui auoit délibéré 
de faire mourir tous les enfàns malles qui haiftroient de 
luy:àcaufequeles deftinees luy auoient predift qu’il lê- 
roit chaiTé de Ion Royaume par l’vnd’eux. 
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600. ans, yoz. ans apres le déluge. Gcnele 11. 
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S £ m 1 r a m 1 s morte Ninias ou Ninus z. fon fils luy 
lucceda en la Monarchie Aflyrienne , & régna au com- 
pte de Diodorc, Mctafthcnes , d’Eufcbe & du nouucau 
Bcrofc,38.ans,cn toutrlcqucl temps il ne fc trouuc point 
qu’il ait faid aucun ade loüable ny digne d’eitre recom- 
mandé à la pofterité.Car comme fil euft changé de (exe 
aucc fil merc, il quitta l’exercice des armes pour croupir 
en oyliucté/cfaifantplus voir entre les femmes &: con- 
cubines , qu’entre les hommes de vertu. De forte que 
l’Empire dclailfcpar fes anccllrcs ne rcccut aucun ac- 
croiflcmcnt loubs luy , no plus que par les Rois qui l’ont 
fuiuyjlcfqucls à fon exemple fc remettoient 2 c rcpofoict 
des affaires de l’Empire fur ceux à qui ils en dciailfoicnt 
l’adminiftration. Et ne fe laifloicnt aborder de perfonne. 
Tellement que fil falloir donner refponfc de leur volon-v 
té à leurs fubicts,celà le fitifoit par vn Rapporteurjqui eft 
caufc qu’il ne fclt gucrcs trouué d’eferits de leurs faits, 
comme Iuftin &: autres récitent. Encores que le Bcrolc 
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nouucau tienne, que ce Ninus a elle ftudieux de la dé- 
coration des temples, & grandement aflcdionné entiers 
les Chaldccns, qu’on appelloit les Sages & Philofophes 
de Babylone. 
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COMMENCEMENT DV COMPTE 
des années depuis la nai/Jance de Iacob. 


3 ° 


10 


18 


16 




9 2 


î 6 l 


2 


3 1 


1 1 


19 


17 




93 


163 


3 


3 2 


1 2 


20 


18 


2170 


94 


164 


4 


tS a Acaagcdeéo.ans eut de fit femme Rebccca deux 
1 fils tout d’vne vcntrec ; dont le premier iffu fut appellé 
Efiui, pour ce qu’il cftoitvclu.Lc fécond Iacob, duquel 
1 nous commencerons d’ici a compter les années au lieu 
de celles de fon pere 3 pour ce que par icelles fcfclarcif- 
lent beaucoup de poinds de la fiiind c Elcriturc. 
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Thelassionou Thclexion , fils ( au rapport de 
Paulânias)d’Axiscinquicfmc Roy de Sicyonie; régna 
apres le trclpasdc ion perc 5i.ans, ainfi que tefmoigne 
Eufebc.Lequcl fiiind Auguftin dit auoir cfté tant aymé 
de les fubjets, qu’ils l’adorcrcnt comme Dieu apres fa 
mort,& l’honorcrent de facrificcs , qui furent les pre- 
miers inifituez en la Grèce à celle fin. 
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A b oe 0 n Roy d’Egypte décédé fucceda Apachnes, 
lequel régna 3<5.ans 7.mois. Ancien Mancthon. 
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Abraham apres auoir vefeu 175. ans mourut , citant 
lors Ifaaclon fils au commencement de ion aage y 6 . 
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Eberfilsde Salé&perc de Phaleg,&:.dc cpucç.la na- 
tion Hebraïque,deceda en l’aage de 404.0ns. ^ 
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La famine eftant fort grande.cn la terre de Cha J 
naan,contraignit le patriarche d’Ifaac d’en partir, 8c fc 
retirer pour vn temps en la Paleftincîoù le Seigneur re- 
pouuella l’alliace qu’il auoit faite auec fon pere. Gen.ié . 
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N 1 n v s ou Ninias , troifiefine ou quatricfme Roy 
d’Aflyriedccedé, fucceda Arius fon fils en la Monar- 
chie Alfy tienne, &: la gouuerna 3o.âns,au compte d’Eu- 
fcbe.Lc nouueâü Bcrofe adioufte qu’il leuavne grande 
8c puiflante armee aii commencemét de fon regne auec 
laquelle il alla fubiuguer les peuplesCafpicns 8c Badria- 
nicns,qui auoient au parauant efte vaincus 8c deffaics en 
bataille par fon pere. 


38 


XX 


14 




Ho 


30 


1 6 


I 


H 


13 




i;xi 


3,1 


17 


X 


14 


1 6 




il i> 


3 1 


18 


3 


M 


17 




a} 


33 


19 


4 


16 


18 

. , 


IlOO 


114 


34 


xo 


D r y v s commença en ce temps à regner fur les 
peuple de la Gaulle,dits Celtes ; lequel fut grandement 
eftimé pour (on grand fçauoir , 8c pour la grande intelli- 
gence qu’il auoit de la Philofophie , félon que recite le 
Berofe nouueau,que ie ne croy que bien à poind. Non- 
obftant qu’aucuns ont pris occalion d’eftimer de là qu’il 
fut inftituteur du nom 8c de l’ordre des Druydes Philo- 
fophes des GaulIcs.Mais Pline nous a bien donne' vne 
autfe dedudion de leur appellation. 
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E s A'V en l’aage de 40. ans cfpoufa deux femmes du 
pais des Hethicns,de la terre de Chanaan ou il habitoit. 
GcnefezÆ. 
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E s a v vendit enuiron ce temps le droit de fa primo- 
geniture à fon frere Iacob. Geneie zy. 
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Bar. dys regnoit en ce jemps es pais des Gaulles,où 
ilfut le premier in uenteur de poëfie 8c de Mufiquc , fi le 
récit du Berofe nouueauefl véritable. 
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Apachnes Roy d’Egypte décédé fucceda Apo- 
chis,qui régna éi.an.Manethon ancien. 
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A R 1 v s Roy d’AfTyrie mort , fiicceda en la Monar- 
chie Aflyriennc Ton fils nommé Arelius ou Aralius, 
qui régna 40. ans au compte des autheurs preccdens. 
Le Bcrofe nouueau nous faiéb entendre qu’il facquit 
vnc grade réputation au fait de la guerre, encore qu’on 
n’en trouue aucun exploit par eferit. 
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A Telexion Roy de Sicyonie décédé fucccda fon 
fils, tefmoin Paufanias, en fon Royaume , nommé Æ- 
gidius ou Agyrus; lequel régna au rapport d’Eufcbc 
34. ans. Strabo liur. j.faiét auifi mention de luy. 
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I s m a e l fils d’Abraham de la chambrière Agar, 
trefpa/îa en l’aage de 137. ans, Iai/fant douze encans 
malles, qui furent Princes de douze lignées de peuples 
qui descendirent de luy. Genefe 19. 
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I A c 0 b eftanten l’aagc de 77. ans fut par fon pere 
ISàac enuoye en Mciopotamie, tant pour luy faire cui- 
ter la fureur de fon frere, que pour y prendre femme en 
la maifon de Laban frere de fa mere . Sur le chemin la 
vifion de l’efchelle qui touchoit iufques au ciel, luy fut 
prefenteeen dormât, & les myftcres du Meflias flitur. 
Gcncf. 18. Finalement pour ce que l’cfcriture dit chap. 
19. que Iacob cftant arriué vers fon oncle Laban,le (br- 
uit 7. ans pour auoir fa fille Rachel à femme , qu’il ay- 
moit plus que Lea fœur ailnce d’icelle; Ôc qu’eftant le 
terme accomply qu’il les efpouza toutes deux l’vne a- 
pres l’autre , à condition dç feruir encore 7. autres an- 
nées : quafi tous ont eftimé iulques icy,que Iacob ne 
fut marié qu’apres qu’il euft accomply la première fc- 
ptainc d’annees de fon fcruice. Mais ceux qui prennent 
garde à l’aage que pouuoit auoir Dina fille de Lea quad 
elle fut violce par le fils du Roy deSiché,lors que Iacob 
fe départit d’auec Loban:& à l’ordre du temps quelle a 
efté engendrec apres fes freres , concluent de là que Ia- 
cob efpouza (es deux femmes dés la première année 
qu’il arriua vers Laban. Et que là ou il cil dit que Iacob 
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de la Bibl. hiftoriale. 



fouit 7. ans pour Rachel , que le root Hebrieu veut fî- 



1 / 

le des 14. Ce pendant nous retiendrons que Lea en* 
fanta de fuitte 4. fils,Ruben, Simeon, Xeui & Iuda 
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46 



accoucha encorcs de (a fille Dina. 



fouice quil auoit promis de fore à fbn oncle Laban , fà 
femme Rachel qui iufques icy auoit efté fterile, luy en- 
gendra vn fils, qui fut nomme Iofèph . Et pouuoit lor$ 
èftrcenla 91. annee de fon aage. Apres cela toutesfois 
il demeura encores auec fon oncle l’efpace de 6 . ans. 
Genefè 30. 



Ægidivs decedé, fucccda fon fils nommé Thuri- 
machus au Royaume de Sicyonie,qui au compted’Eu- 
lèbe régna 45. ans. Varro,Paufanias& S.Auguftin tef- 
moignent, qu’il fut apres fon trcfpas honoré de facrifi- 
ces fur fon fepulchre par les Sicyoniens. 



I a cob apres auoirfciourné zo. années entières a- 
uec fon oncle Labamfut admonneftépar l’Ange de f en 
retourner en la maifbn de fon pere . Tellement qu’il fe 
mit au retour eftant en la 97. an nee de fon aage, & en 
la «(.apres la naiffance de Iofeph . Et au chemin fè ren- 
contra & reconcilia auec fon frere Efàu. Et puis eut la 
vifion du combat auec fange, où luy fut faid le c5man- 
dement de Dieu de fe nommer dorefnauant Ifraël au 
lieu de Iacob, comme il eft eferit Gen.3i.31. Finalemet 
ayant pafîe le Iourdain,arriua en la ville de Sichem, où 
il feiourna quelque efpace de temps : pendant lequel fa 
fille Dina fut violée par le fils dudit Roy, dont fenfuy- 
uit ce qui eft eferit au chap. 3J.&: 34. de Genefè . Mais 
fi cclà aduint f annee mefme qu’il partit d’aucc Laban, 
ou la fuyuante , il faut neceffairement eftimer qu’il ef- 
pouza lès deux femmes dés la première annee qu’il arri- 
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uaauec Laban,aUtremcnt Dina n’cultelté en aagc ma- 
riable, comme l’cfcriturc monllrc quelle clloit. Au fur- 
plus Iacob citant party de Sichcmpour aller en Bethcl, 
perdit la femme Rachel,qui mourut en couche de Bcn- 
iamin fon dernier fils. 
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A R a l 1 v s Roy d’Aflyric décédé , lùcceda fon fils 
nommé Balæus en la Monarchie Aflyricnnp lequel au 
rapporc des autheurs prcccdens, régna jo.ans. Le Bcrofe 
nouueau ticnc qu’il fut tant heureux en les éntpcprinlcs 
de gucrre,qu’il fiibiugua par armes la moitié plus de na- 
tions que n’auoit faiét fon prcdeceflèur : en forte qu’il 
cltcndit les limites de fon Empire iufques en Indic. A 
caule dequoy il fut fiirnommé Xerxcs, qui lignifie vi- 
ctorieux éc triumphanr,commc fiiint Augultin aucc Eu- 
fcbel’alfcrmc. , 
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COMMENCEMENT D V ROTMVME 
i'Argosfiu des Mrgiens en U Moree . 

r E Qjr é l fut premièrement fondé Scellably luiuant 
JL/la fupputation d’Eufcbc en la première année de Ba- 
laxisRoy d’AlTyrie, par Inachus natif (comme tclinoi- 
gne Epiphanius en fon liurc intitulé Anchoratus ) de la 
Cappadocic, où l’on l’appclloit aufii Afpis, qui de fon 
nom le fit premièrement appcllcr Inachide , &: le flcuue 
pareillemét qui palïoit par iccluy,Inachusjcommc Pau- 
lànias liu.i.aucc Solinus &C Eufcbc, ( lelon lequel il rc- 
regna jo.ans) tefmoigncnt. Plutarque en les parallcllcs 
racompte que les enfans des Argicns fouloient à vnc cer- 
taine de leurs felles fcntrappclcr parieu Ballachradcs, à 
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caufc que leurs premiers aneeltres auoient cité amenez 
des montagnes habiter en la pleine, où ils feftoiét nour- 
ris d’Achradcs(ainfi diètes en langue Grecque)qui ligni- 
fient ànous poyres fumages, lesquelles on dilbitauoir 
cité premièrement trouuces &: miles en vfage en la Mo- 
rce, dont les habitans furent par vn temps appeliez A- 
chradcs,qui fappclloicnt au-parauant àraifon d’Apis, 
Apians. Ce qu’ils difoient élire aduenu fouz ledit Ina- 
chus, lequel fut félon Tatianus d’Alfyric, & Clément 
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Alexandrin, enuiron 20. générations ou aages deuant la 
guerre de Troyc, 9. deuant Pelalgus d’Arcadie, & 15. de- 
uant Deucalion.Mais Ce n fort nus fumant l’opinion de 
V arro cllimc qu’il fut 40o.ans feulement depuis le Dé- 
luge aduenu fouz Ogygcs. Ce qui ne f accorde aucc la 
■ fupputation des autres, cncores qu’on voullill prendre 
Ogygcs pour Noé. Quant kee que Tcrcullian chap.17. 
de fon Apologie compte 1000. ans depuis Inachus îuf- 
ques à la guerre de Troyc, la fuitte de noltrc hiltoire mô- 
ftrera qu’il n’en faut compter que 700. Iculcmcnt, lcf- 
quels mefinc le doiucnt lire au lieu des 700.OU 8oo.qu’il 
fut deuant la fondation de Rome, li Eulcbc ne fieil 
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mclconté en lès comptes des Rois de la Grcce.Ccpen- 
danc on tient qu’Io fut fille de ceft Inachus , laquelle 
ayant efté violce & menée en Crète par Iuppitcr , paflà 
de là puis apres en Egypte, où elle entra fi bien en la grâ- 
ce d’Oziris qui y regnoit alors, que la prenant à femme, 
il la fit compagne &: de l'on lit & de fon Royaumcjcom- 
bien qu’Herodotc liu. 1. racomptc , quelle fut rauic St 
emmenee en Egypte par quelques marchans Phœni- 
cicns qui l’auoient enleuce de la ville d’Argos où ils e- 
ftoient venus traffiquenà caufe que c’eftoit la plus riche 
St fàmeule ville de toutes les autres de la Grèce. Qui ell 
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vn argument auec ceux que nous adioufterons cy apres, 
qui nous fait eltimer quelle a efté long temps depuis. 
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1 0 s e p h fils de Iacob eftat en l’aagc de i 7 .ans,fut par 
l’enuie que lès frères conceurent contre luy , vendu par 
eux à certains marchans Madianites, qui l’allerent me- 
ner & reuendre pour cfclaue en Egypte. Genelè 37. 
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L e v 1 fils de Iacob femblc auoir engendré cefte an- 
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A p 0 c h 1 s Roy d’Egypte décédé , fucceda en fon 
lieu Ianias, quLregnaau compte de l’ancien Mancthon 
(ainfique telmoigne Iofcpheliure 1. contre Appion) y. 
ans vn mois. 
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1 0 s e p h citant en la z8. année de Ibn aage, fut iniu- 
ftement acculé d’auoir voulu entreprédre fur la chafteté 
de la femme de fon mai lire. Et à celte caufe misenpri- 
lon,où il demoura iufques à la fécondé année. 
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I 0 s e p H ayât baillé l’intcrprctatiô des loges que Pha- 
rao Roy d’Egypte auoit longez, qui lignifioiét 7-ans d’v- 
nc grade fertilité future, Stj . ans autres apres d’vne gran- 
de flcrilité& famine, fut conllitué parle Roy en fi grade 
authorité qu’il luy dônala fupcrintédâce du gouuernc- 
mét St de tous les affaires de lo Royaumcrce qui luy ad- 
uint en la 30. année de fon aage.cen.41 .Auquel téps aulfi 
le Patriarche Ifaac mourut, ayatattaint l’an 180. de fon 
aage : lors que Iacob fon fils crtoit au. 120. du lien, pour 
ce qu’il nafquit en la éo.d’iceluyrtcllemcnt qu’il en vef- 
quit encore depuis 27. 
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L 1 s 7. années de fertilité prediétes en fonge à Pha- 
raon, commencèrent cefte année. 
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Le s y. années de la grande fertilité expirées , fucce- 
derent les 7. autres de la llerilité, qui fut quafi vniucr- 
felle fur toute la terre. Gcnefe 41. Tellement que les hi- 
ftoriographes profanes en ont faid mention , comme 
Iuftin en Ion liurc 3 6. 


*9 


55 


30 


*3 


ziÿj 


zt 9 


* 1 ? 


‘7 


E n la fécondé année de la famine , Iofeph fc fit con- 
gnoillre à les freres , qui elloicnt allez en Egypte pour 
acheter du blé , apres qu’ils luy curent amené fon frere 
Bcniamin . Genefe 45 . 

BaljEvs Roy d’ Alïyric décédé, fucccda fon fils no- 
mé Armametres ou Armatrites en la Monarchie Afiy- 
ricnne,qui régna 36. ans . Elqucls il fut ( comme dit le 
le Bcrolcnouueau)plusaddonnéà viure en delices ic 
voluptcz,qu a recommander la mémoire à la pollcrité 
par quelques loüablcs faits. 
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I a c 0 b entendant le mandement &c les nouucllcs 
de fon fils Iofeph, fe tranlporta auec tout fon train &: fa 
famille en Egypte, où il achcua le relie de fes iours ellat 

aagé quand il y arriua de 130. ans. Genelc 47. 
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1 0 b Prince des Elfites viuoitfelo Philo en ce temps, 
lequel cfpouza Dina fille de Iacob,qui le fit pere de 14. 
fils de ^.filles: dont les y-fils &; 3. filles luy nafquircnt 
deuat l’affliéfcion que Dieu luy enuoya , les autres apres 
que Dieu l’eut remis en fon premier ellat. Eufebe liu.9. 
chap.4. de la prépara. Euang. citcvn Arillcascn fon 
hilloirc Iudaique,qui tefmoignc qu’il elloit fils d’Efau, 
fàilânt fa demeure és limites d’Idumec &: d’Arabie . Et 
ceux qui le furent confoler en les affligions , elloient 
Eliphas Roy des Ccmanitcs, Valdac des Sancheens, 
Sophas des Minecns,Elius des Zobilicns. 
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Antilicides( comme récite Pline,liu.7.ch.3<>.) 
ancien hilloriographe a eferit, que 15. ans deuant que 
Phoroncusfùllcn règne en la ville d’Argos, vn nommé 
Menon inucntalc nom & l’vfage des lettres en Egypte: 
qui pourroitcllrccell ancien Roy d’Egypte, que D10- 
dore Sicil. liu. z.appcllc Mena , qu’il dit auoir enfeigne 
aux Egyptiens la manière d’adorer les Dieux , de man- 
ger viandes plus délicates &exquilcs qu’ils n’auoicnt 
accoullumé auparauat, cnfemblc auffl de faire du pain, 
des tables & des lits. 
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A Thurimachus décédé fucceda Leuçippus Ton fils 
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au Royaume de Sicyonie,dont il fut le 8. Roy, ôi y ré- 
gna tefmoin Eufcbe ans. Paufaniasefcrit qu’il n’eut 
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autres enfàns qu’vne fille n 5 meeChalciniâ:en laquelle 
on dit que Neptune engendra vn fils * qui fut nomme 
Perafus,à qui la fuccefuondu Royaume de Sicyonie 
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aduint apres le trefpas de fon grand pere Leuçippus; 
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I a c 0 b pere des Ifraëlites mourut aagé de i47.ans, 
& 17. apres Ion arriuee en Egypte. Genefc 47. Iofeph 
enauoit lors 57. & vefeut cncores depuis j^.lefquels 
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nous compterons au lieu de ceux de Iacob. 
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Phoronevs 1. Roy d’Argos régna apres le tréf- 
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pas de fon pere(au compte d’Eufebe) 60. ans. Et fut au 
rapport de Paufanias liu. 1. le premier qui fonda la vil- 
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le depuis appellee Argos , pour ce qu’il la fit première- 
ment nommer Phoronium, apres qu’il eut amafle le 
peuple efpars par les champs dedans l’enclos de ladide 
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ville, &: ordonné fur eux loix & certaine police pour les 
gouuerner,qu’onditauoireftéla première inftituee en 
la Grece. Outre cela les Argiues feftimoient auoirap- 
prins de luy,non de Prometheus , les premiers moyens 
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&inuention de faire le feu. S. Auguftinliu. 18. delà ci- 
té deDicu adioufte, qu’il eut vn frere puifnay qui régna 
en vne portion du Royaume de leur pere: & fut eftimé 
& honore de feruice diuin comme Dieu apres fà mort, 
pour ce qu’il auoitefté le premier autheur de dedier & 
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confâcrcr des temples & chappelles aux Dieux en la 




- 














Grece$& inuenteur auffi de la diftindion &: reglement 
des temps par mois & par années. 
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A v temps que Phoroneus regnoit en la ville d’Ar- 
gos, le pais d’Arcadie eut au fil vn Roy nommé Æzca, 
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quifutpcredeLycaon, la fille duquel fut efpouzë de 
Pelafgus fils de Phoroneus & de Niobe ( cncores que 
d’autres l’cftimentauoir eftemere dudid Phoroneus.) 
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Et de Pelafgus , & de Dianira fortit le fécond Lycaon 
pere d’Oenotrus,qui fiit codudeur de la première Co- 
lonie qui partit de la Grece pour aller peupler l’Italie 
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16. aages deuant la guerre de T roye, comme Dionyfius 
Halicar. liu.4.recite.Où il adioüfte,que le premier Ly- 
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caon cfpouza la Nimphc Cyllcne , qui bailla fon nom 
au mont Cyllene. Ainfi que Pelafgus mary de Dûtnira 
le fien aux peuples qui furent dits Pelafgiens. 
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Première partie 



I o feur de Phoroncus , ayant cfté enleuee & menee 
en Egypte, elpoiifa ( comme diét Eul'ebe)lc Roy Oliris 
en ce temps, apres le trclpas duquel les Egyptiens per- 
mirent que l’adminiftration du Royaume luydemou- 
ralbde laquelle elle l'acquitta 11 vertueulèment que pour 
cela & pour les autres bienfaits qu’ils reccurent d’elle, 
comme l’inuention & vfage des lettres & du blé, ils la 
mirent au nombre des Dieux apres fa mort , aueefon 
mary. De forte que c’eftoit crime capital entre IcsEgy- 
ptiens de dire quelle euft ellé mortelle , tefmoin fainét 
Auguftinliu.i8.de la Cité de Dieu. Nous montrerons 
toutesfois cncores cy apres, qu’il cft vray-fcmblable que 
elle a cfté depuis ce temps. 
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ans, &c fut le dernier Roy de la Dinaftie des Pafteurs. 
L’ancien Mancthon. 



O g y g e s ( tefmoin Iulius Africanus au rapport d’Eu- 
cbe, apres PhilocorusHcllanicus,Diodorc Sicile Por- 
phyre, qui comptent ioao.ans , 'dc la première année du 
rcgned’iceluy,iufquesàla première 01ympiade:& 199. 
ans apres fa mort iul'ques au commencement du régné 
dcCecrops) commença celle année à regner au pays 
Attiqi e,appellé lors A&a : où il fonda la ville nommee 
Eleuline & pluficurs autres citez. Strabo &: Paulanias 
liu.9. auec V arro liu. z. chap. 1. de la choie ruftique,tef- 
moignent qu’il fut aulTi le premier Roy de Bocotic,où il 
fonda la cité de Thcbes ( que les poëtes pour ce regard 
furnomment quelquefois Ogygienne. ) Combien que 
V arro compte que la fondation fut faiéte 1100. ans do- 
uant le 700. de la fondation de Rome, qui leroit zoo.ans 
deuant le temps que les autheurs precedents ont confti- 
tué le règne dudiél Ogygesrlequcl au relie fembleauoir 
duré 5 6. ans au pais Attique , fi depuis fa mort il faut c 5 - 
pter à l’opinion d’Eufebe 199. ans entiers iul'ques à la 
première annee de Cccrops.Efquels il dit que le pais At- 
tique demoura fins Roy prefquc inhabité , à caufe de 

la defolatiô que fit le déluge aduenu fouz ledit Ogyges. 



r. mamitres décédé, fucccda en la Monarchie 
enne Belochus,qui régna au compte des autheurs 
iens 3 5. ans. Le nouueau Bcrofc clcritdeluy fculc- 
qu’il fut fi fort addonné Sc affeélionné aux deuins 
Ticicns,fpecialement aux Prcilres du Dieu Bclus, 
:là fut caufe de luy en faire donner le nom de Bc- 

s, qui lignifie Amateur de Belus. 
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Tastaphis, ou Taltaphis & Carfaçis ( félon 
que nous trouuons efçric en la Chronique d’Eufebe: 
ou comme Orofeeforitliu. i.chap. y A es Telchinesou 
Telchiniens,aucc les Carpathiens, menèrent en ce teps 
guerre à Phoroncus Royd’Argos , & aux Parrhaficns, 
ou Parapafiens,en laquelle ils le donnèrent bataillciqui 
fut départie fans l’auantage ny de l’vnc ny de l’autre des 
parties, & ioyo.ans auant la fondation de Rome: com- 
me ledit Orolc a fupputé } qui en ce point n’eft cllongné 
de noftre compte que de 34. ans , feftans toutesfoislcf- 
dits Tclchincs &c Carpathiens ofoz quelque temps a- 
pres remettre fus, furent vaincus & desfai&s en vne au- 
tre bataille. Et par roefme moien chalïcz de leur pays. 
Tellement que force leur fut d’aller par mer chercher 
autre habitatiô ailleuts , laquelle ils trouucrcnt en 1 Ifle 
diète Ophiufa,qui fut depuis nommée Rhodes, comme 
nous dirons cy apres. Ainli les Tclchincs & Carpathiés 
fomblent auoir cité quelques peuples de la Grèce, voi- 
fins de Phoroncus. Combien que Diodoreliu. 5. diéfc 
qu’on les cftimoit les fils de Mars, & les premiers habi- 
tans de l’Ille de Rhodes. 



Av temps d’Ogyges, la Vierge appcllec des Grecs 
Mincruc,ou Pallas,inuentrice des arts & des fciences, 
fapparut & fut veuë ( au rapport d’Eufebe ) auprès du 
lac Tritonien , qui ell en Afrique , de forte que les ha- 
bitans croioicnt(commedi& Pomponius Mela)qu’ellc 
y auoit cité nce.A l’occalion dequoy ils celcbroiét tous 
les ans Je iour de la natiuité auprès dudict lac, où ilsfài- 
foiét combatre certaines vierges cnfemblc par manière 
de Tournoy,cn l’honneur de la Dcclle. Ce qui ell aulfi 
conformé par Hérodote. 



L a ville appellec Mamcrtina, qu’on nomma depuis 
MclTana , (auiourd’huy tient le nom de Melfine) en la 
Sicile, fiit fondée en cetemps.Eufcbc. 



Messapivs ^.Roy de Sicyonie , régna (tcfmoirt 
Eufcbe)apres Leucippus 4z.ans. Sâinét Auguftin liure 
18.de la Cité de Dieu, afferme qu’il fut aulfi nommé Ce- 
phifus. Mais PaufaniasTemblc l’auoir obmis& oublié, 
oufoqueftredu nombre des Rois de Sicyonie, à caufo 
qu’il ne donne qu’vnc fille à Leucippus nommée Chal- 
cinia:en laquelle Neptune engendra vn fils qu’on nom- 
ma Pcratus,qui fucceda au Royaume de Sicyonie à fon 
grand pcre,& fut pere de Plcmmeus. Mais il le pourroit 
faire que ce Melïàpius auroit cité mary de Chalcinia,& 
qu’on auroit prins Neptune pour luy. 
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L a 20. année apres la guerre dcsCarpathiens,la plus 
part de la Grece,mcfmcmcnt le pais A trique , fut quafi 
tout noyé d’vn horrible dclbordemcnt d’cauë , qui fut 
appelle le déluge d’Ogyges: pour ce qu’il aduint au teps 
qu’il y rcgnoit:& dura , tefmoin faucheur du liurc des 
É^uiuoques, attribué à Xenophon, l’efpacc de 2. mois: 
•ou comme veut Solinus chap.17. de 9. mois, cfqucls le 
iourfut caché de perpétuelles tenebres, ainfi qu’vne 
nuict. De forte que la terre n’eftoit aucunement efclai- 
rce du Soleil . Et la première où les rayons d’iceluy fc 
prefenterent, apres les tenebres , fut en l'Illc de Delos, 
qu’on tient à celle occafion auoir cffcé ainli nôméc. Eu- 
lébe,Orole. Audemourant Varro difoit ( comme reci- 
te Ccnforinus ) que le déluge d’Ogyges clloit ad- 
uenu lôoo.ansdeuant la première 01ympiadc,&: 400. 
ans deuant le règne d’Inachus. 
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Iosefh apres auoir vefeu 54. ans en Egypte depuis 
letrefpas de fon pere mourut en l’aagedc no. ans. Et 
vint fa mort fi mal à propos aux Ifraëlitcs , que les Rois 
& dominateurs d’Egypte commencèrent à les prendre 
en haine &: en mcfpris, ainfi que Moyfc teimoigne Exo- 
de premicnà caule qu’il fcficua vn nouueau Roy, qui 
n’auoit point cogneu Iofcph.Pour raifo dequoy il entra 
en grande dcfïîance du peuple Hcbrieu: d’au ta t qu’il le 
voyoit multiplier & profpcrer merucilleufcmétcn tou- 
tes cholesrqui fut caufc qu’il faduilà de les greuer & af- 
fligerpar pluficurs maniérés de trauaux & d’opprefiiSs, 
à fin de leur oller le moyen de leuer la telle . De façon 
qu’il les employa à faire pluficurs fofl'cs & canaux pour 
donner cours au Nil,& à faire rempars fortcrclfes au- 
tour de les villes:&: auec cela comme d’autres ont vou- 
lu dirc,à conllruire Pyramides. Mais le Roy que i’clli- 
me auoir commencé à maltraiter le peuple Hcbrieu, 
femblecllre ccluy que l’ancié Mancthon (comme nous 
appellerons cy apres )appelloit Alilphragumtofis , qui 
commença à faire la guerre aux Rois de la balTe Thc- 
bcs, qu’on difoit de la Dinallic des Pallcurs . De forte 
qu’il les dechalfa de toute l’Egypte , fors de la ville d’A- 
uariSjOÙ ils le défendirent cncores quelque temps con- 
tre luy . Au demourant nous adioullcrons aux années 
delofcphclcs 60. qui cfcheurcnt,au dire de Philo, de- 
puis fon trcfpas iniques àla nailfance de Moyfc. 
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Balævj tint l’vnzicfmc lieu apres Bclochus entre 
les Rois d’Alfyriej & régna félon noz autheurs 52. ans. 
Le Bcrofc nouueau tcfmoignc,que ce fut le plus vaillat 
&: indullricux Prince au fait de la guerre qui ait ellé de- 
puis Scmiramisjpour ce qu’il amplifia les limites de fon 
Empire iufques aux fins de l’Indic . A caule dequoy il 
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de la Bibl. hiftoriale. 



fut grandement loüé & renomme par les eferits des gés 
de lçauoir. 



49 



A Phoroncus Roy d’Argos décédé , fucccda Ton fils 
( tefmoin Strabo) Apis,en l'on Royaume, qui régna au 
compte d’Eulèbe ans. Paulànias toucesfois lemble 
lcrciecter du nombre des Rois d’Argos ; pour ce qu’il 
dit que la lùccelfion du Royaume paruint apres le trcf- 
pas de Phoroncus à Ton petit fils Argus, qui eftoie fils 
de la fille Niobe. Si dauëturc nous ne voulions predre 
Apis ou pour fils ou pour mary d’elle:&: quelle luy cuit 
engendré Argus, à qui il cuftlailTéle gouuerncmcnt du 
Royaume , quand il fie retira en Egypte. Mais Diodore 
&:Eulebe ticnnét quil fiteelà à Ton frère Ægialcus,lors 
qu’enflammé d’vn appétit de fiacquerir gloire, il entre- 
print de faire le voyage d’Egypte où il fit ( à leur dire ) fi 
ien par fies grâces &c moyens,quc les Egyptiens l’eflcu- 
rent pour leur Roy. Tellement qu’en celte dignité il cf- 
pouza Io fille d’Inachus . Qui pourroit élire l’occafion 
pourquoy on a eferit qu’Ifis cltoit femme &: fœur d’O- 
firis. Ioinct que Diodore afferme , qu’Oliris &: Apis ne 
furent qu’vne mefme perfonne, lequel fut tenu aucc fa 
femme en réputation de Dieux enuers les Egyptiens , z 
caufe de la cognoifsacc de plulieurs arts &: fciéces qu’ils 
reccurentpareux. Enfaucur dequoy ils lemeirentau 
plus haut rang de leurs Dieux fouz le nom de Serapis, 
qui prenoit la deduétion du mot Soros, qui lignifie à 
nous Biere ou Cercueil ; pour ce qu’auparauant qu’ils 
luyculfent érigé vn temple, ils l’ado, roient dedans vn 
Cercueil, l’appcllant toutesfois du commcnccmët So- 
rapis, qui fe tourna par fucccllion de temps en Serapis. 
D’autres ncantmoins cfcriucnt,qu’vn bœuf apparut v- 
nc fois au fepulchrc d'Ofiris, qui fit penfer que c’cltoit 
luy- mefme qui feltoit reprefenté en telle forme . Et à 
celle occalion les Egyptiens fe prindrent à adorer vn 
bœuf pour Oliris, le nommant Apis, qui lignifie en no- 
llre langue bœuf. Laquelle opinion me lemble auoir 
vn peu plus de couleur que les baucries prccedétcs des 
Grecs. D’autant qu’il n’y a point d’apparence de pren- 
dre cell Apis de Grece pour vn des Rois de la Dinaltic 
des Palleurs,ny des Diapolitains,qui nous font propo- 
fez par l’ancien Mancthon . Sinon que fil y a eu vne 
Roynellisen Egypte, ce pourroit cllre cclleque nous 
nommerons cy apres AmelTes. Ce pendant Phoroncus 
eut, comme tefmoigue Paufanias liu. z. outre Apis , vn 
autre fils nommé Cares , qui lemble auoir efté autheur 
de la nomination des peuples de Carie . Strabo pareil- 
lement recite que les Apidones, peuples du pais d’Ar- 
cadie, prindrent leur appellation duditApisfils de Pho- 
roneus , lors qu’eftant contraint d’abandonner TJEpi- 
re où il faifoit fii refidencc , à caufe de l’abondance des 
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ferpcns,il Peu alla faire fa demeure en la Moree, qu’il fie 
nommer de fon nom Apictfignammcnt le pais d'Arca- 
die, qui eftoie le fiegc.dc fa demourance. 
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DmaJhe,ou Principauté d'Egypte apptllce 
des Viapolitains. 



18. 



L E s Princes de la grande cité de Thcbcs en lahaultc 
Egypte ennuyez, comme cfcric l’ancien Mancthon 
(au rapport de Iofcphc liu.i. contre Appion)de la domi- 
nation du peuple Se des Rois des Pallcurs,l'cllcucrcnt 
contr’euxtSe firent en forte qu’ils les vainquircntpre- 
miercmcnt en bataille fouz la conduite d’vn nômé Ahl- 
phragmutofis, qu’ils auoiet prins pour leur Roy. Et puis 
aucclc temps les dclpouillcrét de toutes les places qu’ils 
tenoient en Egvptc , iufqucs à ce qu’ils ne leur cuifent 
lailfc que la ville d’Auaris pour leur retraitte. En laquel- 
le ils les tindrent finalement fi long temps alfiegcz , que 
force leur fut de la quitter par compofition àTmolis, 
ou félon Appion Se Eufebe Amafis,fils Se fuccelîeur du 
Roy precedent Alifphragmutofis decedc,Se fc retirer 
auec toutes leurs bagues hors d’Egypte. De façon qu’ils 
paffercnt(commc le mcfinc autheur récite) au pays de 
Iiidce , où ils fondèrent la cite de Ierufalem , laiifant le 
Royaume d’Egypte audit Tmofis,qui legouucrnaa 
près leur départ 25.ans,4.mois.Eulébc le voudroit bien 
prendre pour Apis des Grecs , mais la fupputation mefi- 
me y répugne, fil n’a penfé qu’il fuit Roy d’Argos 
Se d'Egypte tout cnfemblc . Cependant Mancthon 
femblc auoir côfondu ce qu’il auoit ouy dire de la fortie 
des Hebrieux hors d’Egypte auec les Rois desPalteurs, 
fouz lcfqucls lofeph fut en grand crédit Se authoritc en 
Egypte. Combien que ce peut cftrc la caulc pourquoy 
les Rois de celte nouucllc Dinallie firent vnplusmau- 
uais traittement aux Hebrieux , comme ayant deffi Se 
fufpicion d’eux. Quant à ccqu’Eulcbe l’appelle la Di- 
nallic dcsDiapolitains,on peut cllimcr que c’eft à caulè 
des Princes Se gouucrncurs de la cité de Thcbcs, appel- 
lce des Grecs Diofpolis, qui lignifie à nous cité de Dieu 
ou delupiter , qui chalfercnt les Rois des Paftcurs,Se 
fcmparcrcnt fur eux du Royaume d’Egypte. Au relie il 
yen a qui cllimcnt que ce Tmofis clt ccluy que Pla- 
ton appelle en fon Pheedrus Thamus ou Ammon , vers 
lequel alla Thcuthdid Mercure; qui luy enfeignales 
fcicnccs d’ Arithmétique, d’ A llronomie Se de Géomé- 
trie, qu’il auoit inucntccs. Dequoyie ne veux point dc- 
batre, combien que çclàfoit bien incertain. 
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L’ an 11. d’Apis Roy d’Argos , les Tclchincs ou Tel- 
chinions arriucrent par mer en fille qui le nommoit 
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akMX'IilifosyouOphiufâ & depuis Rhodes (félon lp tef- 
naoignage d’ Hn|èhe) p 0 ne y faire leur demeure<i.es au- 
tres ope efcoitque c’eftoit vne race engendreodu So- 
ieil &de Minerüe,ou de Saturne &: d’ Aliope:ou bie,c 6 - 
me veut Diodore Sicilien liu.g.duDieu Mars. Et qu’ils 
; furent nourriciers de Neptune, que Rhea leur bailla en 
garde : lequel ieftant venu en aage , f en amouracha de 
leurs.foeurs , & en engendra fix fils malles , & vne fille 
nommee Rhodon, de laquelle Tille de Rhodes printlà 
nôffiinatioft.Strabo liu. 10.& i4.adioüfte, que c’eftoiét 
^.compagnons de Rhea, appeliez autrement Curetes,à 
càule qu’ils çffeuerent & nourrirent Iuppiter enl’Ifie 
dp Crete, de laquelle ils allèrent puis apres demourer en 
Cÿprc,& delà à Rhodes, où l’on tient qu’ils crouuerent 
l’inuention de faire le fer & l’airain, & de les mettre en 
vlàge.Quifut caufe de faire conceuoir vne telle enuie 
contr’eux à leurs emulateurs , qu’ils femerent le bruit 
qu’ils eftoient enchanteurs, forciers & addônez à toutes 
fortes de mefchacetcz,fortileges & deceptiSs.Tellëniet 
qu’ils tuoient &: faifoient mourir les hommes de leur re- 
gard foulemcnnou changeoiét & transformaient tôujt 
ce qui Ce prclèntoit deuant eux , en telle forme que bon 
leutfcmbloit. l’cftimerois toUtesfois que quelques peu- 
ples fortans de Sicyoniefqu’on appelloitlorsTelchinie 
à càuleduRôy ,'ïelchin) allèrent habiter ès Illes fufdit- 
tés,& portèrent auec eux le nom de Télchiniens. 
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L e v 1 fils de Iacob femble eftre décède celle année 
QU.cnuiron,aagé de Reliant en Egypte. Exo. 6 . 
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Chebr. on fils de Thmolîs ou d’Àmafis régna apres 
fopppre au Royaume d’Egypte 13. anst.Manetho, Theo- 
philus Antioch.Eulebe. _ 
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Hijr.axysvou Pcratus io.Roy de Sicyonie régna 
apres Mcllapius au compte d’Eufebe46. l ans. Et fut aù 
dire de Paulànias fils de Chalcinia fille de Leucippus, 
que Neptune luy engendra.- Au moicn dequoy ilpat- 

uint àla fuccelïion du Royaume. 
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Devant que Pelafgus regnaft au pais d’Arcadie 
les Tirrheniens dominèrent en Italie, où ils f acquirent 
vne telle puilfance fur mer parle moyen de la fcience 
qu’il auoiét de bien nauiger, qu’elle les rendit maiftres 
k fuperieurs de la mer,&: redoutables auffi à tous les 
autres peuples: de forte qu’ils en forent fumômez Dau- 
phins . Ce qui a donné occafion aux Poètes d’eforirc 
qu’ils forent tranlmuez en Dauphins. Myrfilus. 
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L a ville de Memphis fot en ce temps fondée au pais 
d’Egypte par Apis quiauoit elle Roy a’Argos,ainli que 
telinoignc Eufcbe liu. 10 .de la préparation Euangcli- 
quCjde l’opinion de pluficurs hiftoriographes. 
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A r c v s 4 . Roy des Argiens régna apres Apis(qu’on 
tient eftre décédé en Egypte) 70 . ans, ainfi qu’Eulebc à 
compte. On tient aufli que la capitale ville de fon Roy- 
aume fot par luy nommee Argos $ & que fouz les Rois 
précédons elle fc nommoit autrement. S. Auguftin tcf- 
mojgnc qu’il cftoit fils d’Apis: & Paufanias fils de Nio- 
be fille de Phoroneus, & fot perc de Phorbas & de Py- 
rafus, qui luy fucccderent l’vn apres l’autre . Outre les- 
quels on luy donne aufli deux autres fils nommez Ty- 
nnthius & Epidaurus, qui donnerét leurs noms à deux 
v lies de la Grèce, qu’ils auoient fondées, qui fappelle- 
rent Tyrintlns &c. Epidauris. 
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• Lors qu’Argusregnoit en la ville d’Argos, la Grè- 
ce commença premièrement à entendre &c à pratiquer 
l’vfage du blé, & à le femer pareillement : Et ce par le 
moyen dudid Argus, qu’on tient auoir faid apporter 
les premiers grains d’ailleurs . En faueur dequoy fon 
peuple le canoniza apres fon trclpas au nombre des 
Dieux , ic l’honora de fcruiccs &: honneurs diuins . En- 
core que l’honneur de ce bénéfice euft efté ja deuat luy 
déféré à vn Prince nommé Homogy rus, qu’on difoit a- 
uoir le premier accouplé & accouftumé les bœufs au 
iougjpour leur faire labourer la terre. S. Auguftin. 
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A Chebron Roy d’Egypte décédé fucceda fon fils 
Amenophis, qui régna au compte d’Eufobe 21 . an : ou 
félon Manethon îo.ans 7 . mois. Et fut comme les au- 
tres Rois furnomme Pharaon, qui cftoit vn nom de di- 
gnité commun à tous, ainfi que le nom d’AUguûe à tous 
les Empereurs dé Rome. Eufobe. * 
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C a h a d grand pcre de Moyfè aagé de 133. ans mou- 
rut douiron ce cemps: lequel eftoit le dernier des fils de 
Iacob refilé envie< Apres lequel Je Roy d’Egypte trai- 
ra plus crudiemeut les Hcbrieux qu’il n’auoitencore 
faiét. Exodci. 



A t t a d a s u. Roy d’Afïyric luccedanc à Balaeus en 
ïa Monarchie Aflyrienne, régna 31. ans félon Eufebe. 
Le Berofê noüueau elcrit , qu’il aymoit tant le re- 
pos & la tranquillité, qu’il eftimoic grande fimplefiè ou 
folie de fiexpofer à tantde labeurs & périls pour feule- 
ment eftendre & amplifier là dominaâomjittendu que 
cela ne concemoit en rien le profit ou commodité des 
hommes 5 mais feulement leur dommage, ruine & op- 
preffion. 



A a r. o n frere de Moy le nafquit enuiron ce temps 



*5 



16 



A m r a m fils de Cahad engendra celle annee Moy- 
fe, Prince & conducteur du peuple Hebrieu, hors de la 
terre d’Egypte. La naifiànce duquel fut preueuë par vn 
preftre Magicien, qui fit entendre au Roy, que celuy-là 
cfjboit preft à naiflre , qui deuoit apporter beaucoup de 
faichcries & de calamitez aux Egyptiens , & mettre les 
Ifraëlkes eh liberté. Pour àquoy obuierle Royfit c6- 
mandement aux Pages femmes, puis aux Egyptiens de 
mettre à mort ou de noyer tout fils qui naiftroic d’eux. 
Au moyen dequoy les parens de Moyfe furent côtrains 
del’expofcr lur le Nil, trois mois apres qu’il eut cité mis 
aumondejoù parla prouidence de Dieu ilfuttrouué 
de la fille de Pharaon nommée Thcrmutis, qui le fit 
garde^îc nourrir. Exode x. Eupolcmus toutesfois an- 
cien qiftoriographe l’appelloit (-au rapport d’Eulèbe) 
Meris . 



Prombthivs viuoit, félon Eufebe en ce temps, 
lequel toutesfois Iulius Africanus tefmoigne,auoir vef 
eu £4.ans apres O^yges. Plufieurs autheurs ont elcrit, 
qu’il elloir fils aifne des Iapetus Roy de Thëllalie , du- 
quel il quittala luccefïion a fon frere Epimetheé, à fin 
qu’elle ne luy fuit yn dcllourbier ou empefehement de 
vaquer à la contemplation des Aftres , éc de choies na- 
turelles : defquels ils eftiment qu’il bailla la première 
ouuerture aux hommes . Ce que les Poëtes ont enten- 
du loubs le replyde leurs fables: difàns qu’il defrobba 
le feu du ciel , pour communiquer aux hommes l’vlàgc 
d’iceluy : duquel aulîi ils veulent qu’il anima & donna 



49 

5? 

| 

5 * 



5* 



*5 

*4 

*5 



\6 



18 



*9 



XQ 



XI 



XX 



*3 



*4 



1 i 



1 6 
*7 

18 



x 9 



10 1 



11 



la 



*3 



4_ 

'S 



*5 



i* 



*7 



9 



Digitized by 





D# Monde. 


r 

O 

X 

Q 


% 

O' 

S 

« 


vî 

•1 

1 


Première partie 


. 8 * 

f 


Siçyoniens. 


8 






»« 


6 


17 


vie aux liâmes & effigies de l’homme, contrefaites pre- 
mièrement par luy:pour monftrer que la rufticité , inci- 
uilité, bcftilc & ignorance des hommes de fon fiecle 
auoit cflé transformée en humanité , douceur & fça- 
uoir,parlcmoien des biens de la Philofophic qu’il leur 
auoit communiquez &: enfeignez:fans lefquels la vie de 
l’homme fcmble dire femblablc à celle des belies ou 
aux chofcs inanimées. Quanta ce qu’on dit qu’il tut at- 
taché au mont de Caucafe, donnant paliure perpétuel- 
le de fon cœur à vn Aigle:celà fignifioit l’affiduitc labo- 
rieufe qui le tenoit à contempler les choies celellcs. 
Hérodote nous interprété autrement ce fait de Pro- 
methee,cftimant que ce fut vn Roy dcScythic. Quoy 
que ce foitjPlincliurcy. chap. j6. tefmoignc que Pro- 
methee a cité le premier qui rit làcriricc d’vn bœuf aux 
Dieux. 
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Apre s Atncnopis dcccdé, régna au Royaume d’E- 
gypte vne licnne fœur nommée AmelTcs,2i.an.9. mois, 
ainlî que tefmoignent l’ancien Mancthon & Thcophi- 
lus Antiochenus. Parquoy c’cli mcrucilles qu’Eulèbc 
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Roy d’Egypte, &: tenu ce Roiaumc apres luy, il y a quel- 
que occalîon de la prendre pour ladite Ameflcs : tant 
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pour ce que ny Eulèbe ny Manethon ny Theophilus ou 
autres , ne nomment point d’autre femme qui ait régné 
en Egypte en celte Dinaltie , ny en la precedétc quelle; 
Et que tous les autheurs monftrent qu’Ilis a vailcu en 
ce temps. . 
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Pelasgvs pere du fécond Lycaon régna en ce 
rieclc,au pais qu’il fit nommer de fon nom Pclafgic : le- 
quel fut depuis appelle Arcadie. Dionyrius Halicarn. 
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Plemmevsii. Roy de Sicyonic régna au compte 
d’Eufcbc 48 .ans . P aufanias dit qu’il cltoit fils de Pera- 
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dit auoir elté nourry par Ceres , à caufc que les autres 
frcres mouroient dés leur nailEmcc. 
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M a m y t v s 13. Roy d’Alfyrie régna apres Altadas 
30. ans. Le B croie nouucau dit, que l’exercice des armes 
fiitparluyrelueillé,&: le déduit de la guerre remis au 
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dellusîtçllemcnt qu’il rendit par ce moien là puilfance 
grandement redoutable aux Alîyricns Egyptiens. 
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A p «. es AmelTes décédé, régna au Royaume d’E- 
gypte Mephros fucceflèur d’icelle iz. ans 9. mois, tefi- 
moin l’ancien Manethon & Eulebc. 
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S 1 ce que Iofephc cfcrit eft vray,que les Ethiopies eftas 
venus faire' la guerre aux Egyptiens Rirent vaincus Si 
repoulfezparMoyfejauqucl le Roy d’Egypte auoit do- 
né la conduitte de celle guerre;& qu’il les ait eftê guer- 
royer iulqucs dedans leur pays.il faut que cela foitad- 
uenu cnuiron ce temps dcuant qu’il fenfuill en la terre 
de Madian. 
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N a R b 0 regnoit en ce temps en celle partie delà 
Gaulle qui fut furnommce de luy Narbonnoifejfi le tef- 
moignage du Berofe nouueau eft véritable. 
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Moïse ayant demouré auec la fille de Pharaon 
iufques à l’aa^e de 4o.ans, Si ayant efté inftmit en toute 
lafagefle Si es fcicnces des Egyptiens , voulut retour- 
ner voir les enfans d’Ifraël: Et en ce voyage occit vn 
Egyptien,qui faifoit outrage à vnluif, qui fiitcaufede 
le faireenfuyr en la terre de Madian. Aétes 7. 
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Misphramvtosis,ou félon Theophilus An- 
tiochenuSjMctramutofis régna apres Mcplires au Roi- 
aume d’Egypte zj.arts,io.mois. Manethon,Eufebc. 
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C r a s s v s y. Roy d’Argos régna félon Eufebe 54 . 
ans.il femble qu’il fut celuy que Paufanias appelle Py- 
rafiis fils d’ Argus , Sc frere de Phorbas fon fuccefleur : 
nonobftant que làinéfc Auguftin le dit auoir elle Ibn fils, 
l’ayant engendré en Melanconice fa femme, mais il le 
nomme Creafus. 
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Amamithvs décédé fucceda en la Monarchie 
Aflyrienne Mancaleus,qui tint le i4.1ieu entre les Rois 
d’Aflyrie, Si régna comme fon predecelfeurjo. ans. 
Eufebe. 
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Atlas frerede Prometheus eftoiten ce ficelé en 
bruit &C en cftime,tefmoin Eufebe . Lequel au dire des 
autres ne fut moins addonné Sc entendu à la contem- 
plation des aftrcs &c des chofes ccleftes que fondit fre- 
re. Ce qui donna occafion aux Poètes de feindre qu’il 
fut transformé en vu mont d’Afrique qui porte fon 
nom: & félon d’autres, qu’il fouflcnoit perpetuellemét 
le ciel de fes efpaules.Mais plulîeurs eftiment que ce fut 
vnRoyde Lybie ou d’Afrique qui fo tranfporta en la 
Grèce, où il bailla la première cognoiifance de l’aftro- 
nomie aux Grecs. Et eut vndifciplenatifdela Boeotie 
nommé Orion,qui bailla fon nom à vnc eftoillc par luy 
premièrement cogneuë & obferuee.A celle caulè Dio- 
nylius Halicarnafleus eferit qu’il a efté le premier qui a 
régné au païs d’Arcadie auprès du montCaucafo:&: eut 
7. filles. L’vnc defquelles appellcc Eleclra fut engrof- 
foede Iupiter,dont nafquirent Iafus & Dardanus , qui 
fut pere a’Idæus &: de Dinantus , lequel fucccda à fon 
grand pereau Royaume d’Arcadie. 



Les Ethiopiens fo departans d’auprès le grand fleu- 
uc Indus, fen allèrent faire leur habitation au defîus 
de l’Egypte en ce temps , félon l’obforuation d’Eu- 
fobe. 



S y R v s, (qui a donné fon nom à la Syrie, à caufo qu’il 
en eftoit natif) viuoit,folon l’obferuationd’Eufobe, en 
ce temps.Les autres toutesfois eltiment que les Syriens 
vindrent de Chamucl , fils de Nachor, frere d’Abra- 
ham . 



Ortopolis il. Roy de Sicyonie régna au com- 
pte d’Eufobe 63. ans:&:fut, comme dit Paulàmasliu.L. 
fils de Plemmeus , &: pere d’vne fille nommee Chrifor- 
te . En laquelle Apollo engendra deux fils^ le premier 
n 5 mé Coronus,qui luy fucccda au Royaumc,&: mou- 
rut fans lignee. Au moyen dequoy Epoparus fut fon fuc- 
ceflèur.Ce que toutesfois ne faccorde pas bien auec ce 
qu’Eufobe eferit de la focceflion des Rois de Sicyonie. 



A Mifphramutofis décédé fucccda au Royaume d’E- 
gypte Tuthemofis, folon d’autres Tytmofos , ou Tmo- 
üs,qui régna tefmoin l’ancien Manethon 5».ans 8. mois: 
lequel nous eftimons eflre celuy que l’Efcriture appel- 
le Pharaon, qui fut noyé en la mer rouge , en pourfuy- 
uant le peuple de Dieu. Combien que ie fçay bien que 
tous les anciens hiftoriographes n’ont efté d’accord, 
touchât le Roy fouz qui les Hebrieux fortirct d’Egypte. 
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delà: Bibl. hiftoriale. 



Car Eulebe feft perfuadc que ce fut fouz Cherres i 
&C Manethonmdmceftimeen vn lieu que ce fut fouz 
Tmofis, quifemble eftre celuy qu’Appion le Gramma- 
irien appelloit Amafis. Ailleurs fouz Amenophis pere 
deSethofis . Mais Lifimachus & Cornélius Tacitus 
liu. uappelloîent Bocchorislc Roy qui permit à Moy- 
iê d’emmener fon peuple hors de fon Royaume . Eu- 
polcmus au rapport d’Eufebe en fon liure de la prépa- 
ration Euangelique Chenephres : la fille duquel, qu’il 
nomme Meris,auoit à fon dire adopte Moyfe, auquel 
les Egyptiens donnèrent le nom de Mercure, qui fè di- 
ioit en leur langue Thoth,l’ayans en telle réputation 
que de luy ils voulurent bien nommer le premier mois 
ae leur anncc,en fàueur de ce qu’il auoit communiqué 
à leurs preftres l’intelligence &r cognoiftànce de plü- 
iieurs arts & fciéces, & enfeigné la maniéré de faire des 
machines de guerre. D 5 t Chenephres coceutvne tel- 
le enuic ou deffiance dé luy, qu’il ccrcha tous les moyés 
de le mettre à mort. Laquelle opinion fèmble eftre au- 
cunement confermee par le iugement de ceux qui ont 
cftimé que Mercure iurnommé Trifmegefte (a Caüfe 
de fon grand fçauoiren tous arts & fciences) floriflbit 
en ce temps, lequel Cicéron liu. 1 .de la nature des 
Dieux, & Ladance liu. 1. de la Vraye religiqn , difènt a- 
uoir efté feulement le cinquiefme de ceux qui porterct 
lcnom de Mercure, par lequel Argus fut occis ou bien 
contraint de prendre la fùitté en Egypte. Laquelle aulfi 
ils eftiment auoir efté par. luy inftruide de loix & de la 
cognoiftànce des lettres . Finalement vn autre ancien 
hiftoriographe de la lede Py thagorique , did Nume- 
nius, a cfcritfainfi que tefmoigne Etifebc liu.p.chap.j. 
delaprcparation euangelique) que les Magiciens qui 
foppoferent à Moyfe deuant Pharaon en voulans faire 
de femblables miracles &fignes qu’il faifoit,fappelloiét 
T anncs & Labres. 
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Fin du compte des années depuis la prbmeftéfaide 
Abraham iufqucs à l’iïTuë d’Egypte : oufeprent aufll 
le commcncemét du temps delà pérégrination des en- 
fans d’Ifraël iufques en la terre de promiflion . Ce que 
nous appelions l’ifluë d’Egypte . 



Estant accÔply le temps de la promefte que. Dieu 
auoit faide à Abraham & à falignee, Moyfe qui fe trou- 
uoit lors en F aage de 80 . ans,fut diuinemet incité d’en- 
treprendre l’œuure de retirer lé peuple Hebricu de la 
feruitudedes Egyptiens. Tellement que par le coman- 
demçnt de Dieu il fe prefenta deuant le Roy d’Egypte, 
& fit en forte tant par miracles que par lignes & play es 
horribles qui tohaberent fur les Egyptiens, qu’il luy fut 
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concédé &c permis de fortir & d’emmener tous les en- 
fans d’Ifraël auec toute leur famille & bagage hors d’E- 
gypte. Au moien dequoy il leur fit fouz la conduitte du 
Seigneur paflèr le deftroit de la mer rouge à pied fcc f c- 
ftans les eau es miraculeufement diuifces.Mais Pharaon 
qui les talonnoit auec fon armce,cftimantle palFage luy 
eflre aulïî bié ouuert qu’à eux, entra en la mcr,&: y trou- 
ua fcpulture pour luy & pour tous ceux qui l’accompa- 
gnoiét,ainfi que Moyfc recite en Exode. Lequel au par- 
tir de là entra dedans le defert, où il receut trois mois a- 
pres la Loy de Dieu par fes Anges pour la publier &c fai- 
re obferuer par fôn peuple félon qu’il cil plus amplcmét 
eferit tant en Exode qu’au liurc des Nôbres &: du Deu- 
teronome. Cependant d’autant qu’il elt diét au premier 
liuredcsRoischap.tf.quclcRoy Salomon commença 
en la 4. anneede fon règne de faire baftir & édifier la 
maifbnauSeigneur48o. ans apres que les'enfans d’If- 
raël furent fortis hors de la terre d’Egypte , laplufpart 
des interprètes delà fain&e Efcriture, &c de ceux qui 
ont voulu dreffer le compte des années depuis la 
création du monde, fe font tellement arreftez à ce paf 
fàge là, qu’ils ont çllimé qu’il falloir prendre l’origine 
&c commencement du compte d’icelles années au mo- 
ment que Mpyfe fitfprtir auec luy le peuple Hcbrieu 
de la terre d’Egypte . Et pour ce que le tefmoignagc 
de fainét Paul qui ellau chapitre 13. des AStcs , où il dit, 
Que Dieu apres auoir diltribué la terre de Chanaan 
en héritage aux Hebricux , il leur donna des luges 
parenuiron 430. ans iufques à Samuel le Prophète, 
l'emble répugner à leur interprétation , ils n’onc point 
eu de crainte de glofcr qu’il y faut lire 350. ans pour 
4 yo . Et qu’vn tel erreur cil furuenu par les efcriuains 
auchifrcque les Grecs ont pour leur dénombrement. 
Mais fil eftoit licite d’efehapper en telle façon des dif- 
ficultcz qui font en la lainétc Efcriturc, il me femble 
qu’on auroit beaucoup plus d’occaüons Sc d’argu- 
ments de reietter la caufe de celte répugnance fur le 
paffage des Rois, que fur celuy des A êtes, où les cl- 
eriuains pcuuent aulîi toft auoir mis 480. pour 580. 
comme 450. pour 350. en l’autre. D’autant mcfmc- 
ment que les hures de Iofué Sc des luges conferment 
en vne infinité de lieux ( qui fout grandement (lier tous 
les Interprètes à les expliquer) le tefmoignage de faind 
Paul. Et qu’il n’y a que le fèul tefmoignagc du liurc 
des Rois, qui femble répugner en apparence au diét de 
fainét Paul . Si eft-ce toutes/ois que le ne me peux per- 
fuader qu’il le faille defgaiger de ccft empefehement 
parvn tel payement , aimant mieux eftimer qu’il n’y 
a fàulte ny répugnance en aucun des paffages prealle- 
guez , mais que celuy de fainct Paul, cil comme inter- 
prété de l’autre . Et pour ce quo l’ay délibéré d’cfclar- 
cir celle matière cy apres par le menq plus amplement, 
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&s fdonla poifibilité de mon iugemenr$ iediray feu- 
lement poür ce lieu , qu'd ite faut pas interpréter au 
chapitre du liurc 1. des Roiiy le forcir ou fifluëd’Egy- 
pte pour le moment auquel iesenfiuis'd’Ifraët parti- 
rent a Egypte pour venir au defert 5 ains pour le temps 
de leur pérégrination, tant au deièrt fouzMoÿfè, que 
hors le defert foui Iofué , iufques à ce qu’ils furentplei- 
nement eftabüs & habituez en la terre qui auoit eüé 
promife à Abraham i pour ce que c’cft la fin pour la- 
quelle ils furet tirez hors d’Egypte: eftat contenue en 
cefte opinion par l’authorité de Dauidau ji4.Pfëaume, 
oii il dit : Quand Ifraël fortit d’Egypte , & Ja maifon de 
Iacob du peuple barbare, le Iouraain fe retira en arriéré 
&c. Ce qui ne fe fit que lors que Iofué mena le peuple 
enla terre de Chanaan. Et par les autres miracles aufli 
qu’il récite au mcfme Pièaume, qui fe firent quadlfraël 
fbrtit d’Egypte.il déclaré cuidemment que la fortiefe 
fit en vnlong interualle de temps , que nous eftimons 
Sc monftrerons par la fiïitte Sc dcdu&ion de noftrefup- 
putation cftrc aenuiron ioo.ans. Parquoy nous appel- 
lerons tout le temps depuis que les Ifraëlite» furent 
hors d’Egypte , iufques à ce qu’ils fè trouuerent totale- 
ment cftablis en la terre deprojniffion, iifuë ou fortie 
d’Egypte , à la fin de laquelle nous commencerons à- 
compcer les 4 j o.ans, iufques àla fondation, du temple 
par Salomon. v t-r : ; 
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Gft? e H'O an t à Tuchcmofis ou Themofis dcco-_ 
d<?, foitqu’iTdoiuc dire pri^c^SePjiia^Ôàde’M^fc 
ou non, fucceda au Roiaumfc d’Egypte^Améttfc^îiis!, 
félon d’autres Aménoptes ou Damphenophis; quirer-'' 
gna au compte tant a’Eufcbc que de l’ancien Mane*- 
thonji.an. Mais Eufcbe aucc pluficurs autres difent 
qu’il fut autrement appelle Memnon Ethiopien, qui fj; 
fit faire vne ftatuë de tel artifice, que fi toft que Ici- 
rayons du Soleil donnoient defTus , elle rendoit vn fon 
qui fèmbloit auoit imitation' de la Voix humaiAe ;; Ce 
que Strabo liure 17. Cornel. Tacitus liu. i.Pline Hure 
37. Sc Paufànias afferment auoir veu ou ouy dire - r <4 
leurtemps. I 
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En la z.annce apres que les eftfahs d’Ifraclfùrenc , 
entrez au defert , Moyfe enuoia des hommes poür ef- 
pier la terre de Chanaan, entre lcfquels' ^fkt-Câîeb; a&gé 
lors de 40. ans, &: Iofué fils de Nun:- qui, comme il cil 
eferit Nôbr. 11. eftoit Miniftre 3 eMoyfc,l’vn de ces îcix-r 
nés gés . De ce voiage vint le murmure du.peuple ççtre - 
Dieu : à caufe dequoy il leur fut di& y quÆjpasvnd;e\PC 
n’entreroit en la terre de proaniiTton, fora leiclltsChalfib, 
Sc Iofué.Nomb.14. i 
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Sphæivj oulphæreus iç.Roy d’AfTyrie régna zo. 
ans en réputation, comme did le Berofe nouueau , de 
Prince fort vertueux & prudent; encore que la mémoi- 
re de lès faids n’ait elle perpétuée iufques à nous. 
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Detcalion Roy de Thcfïalie nafquit en la fè- 
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condc année du régné de Sphærus Roy d’ Aflÿrie tef- 
moin leliure des temps attribué àArchilocus,qui cftoit 
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à fon dire la 451. année apres le régné de Ninus,nonob- 
ftant qu’il adioufte que ce fat 700. ans apres le déluge, 
&: Solinus 600. apres Ogygcs. 
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Actæts regnoit en ce temps au pais appelle de- 
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puis Attique, lequel il iîtappcllcrdefonnom Ada. On 
tient qu’il laifTa vne fille vnique qu’il fit efpouzer à Ce- 
crops, lequel aumoyendecefte alliance luyfucccdacy 
apres en fon Royaume. Paufanias liu. 1. Eufebe liu. 10. 
de la préparation Euangelique. / H» i- <P 


II 


17 


43 


1 3 


l 5 1 5 


«9 


99 


19 


13 


z8 


44 


*4 




IO 


IOO 


IO 


14 


*9 


45 


*5 




11 


loi 


11 


*5 


3° 


46 


16 


. 


11 


loi 


11 


16 


3i 


47 


17 




1 î 


IOJ 


M_ 


17 


3i 


48 


18 


ijjo 


1 

*4 


104 


14 


18 


33 


49 


>9 


I 

I I { 


*5 


105 


*5 


• 

i . 1 r. v. > » *• 


19 


34 


50 


IO 




;<? 


; 

106 


z<î 


[ 'il i, i J î J 2 % ? 

i i * 

» 


IO 


3 J 


5 1 


11 


j 


17 


107 


17 


•J*.-; : ■ 

M ami la s, que le nouueau Berofe appelle Ma- 
mclus, régna au Royaume d’Aflyric apres Sphærus 30. 
ans. Eufebe . 
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P h 0 R b a s 1 6. Roy d’Argos régna apres CrafTus 35. 
ans,au compte d’Eufebc.SaindAuguftin l’cftime auoir 
cfté fils dudid CrafTus : mais Paufanias luy donne Ar- 
gus pour pcre,Piraflus pour frère, Triopas pour fils. 
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quatre- chcuaux cnfemble en vn harnois fut trouuee 
jencefieclcpar vn Arogylusou Proclytus. Eufebe. 
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O R. ▼ s Roy d’Egypte régna apres Amenophis , au 
compte de l’ancien Manethon , 33. ans , y. mois , com- 
bien qu’Eufcbc luy en donne 3 6. Mais ils telmoignent 
tous deux, qu’il fut vn merueilleulàmcnt ftudicux con- 
templateur des choies celeftes. Qui fai & eftimcr , que 
, ce poürroit eftre luy qu’Herodote 6 c Diodore diiènt 
auoir elle filsd’Ofiris 6 c d’Ifis , que les anciens prenoiet 
pour Apollon , par lequel la fcience de Medecme , en- 
Icinble plufieurs autres auoient cfté inuentees. 
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C y d 0 n regnoit en ce temps au païs de Crete, félon 
l’oblèruation aEufêbe en fa Chronique. 
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Phorbas le mit en ce temps en poflèlïiom de l’Ifle 
de Rhodes, ainfi qu’Eufebc a noté: mais Diodore liu.tf. 
chap. 13. l’appelle fils de Lapithus eftimant qu’il partit 
delà Theflalie lur l’aduertiflcment qu’il eut d’vn oracle 
pour aller deliurer les Rhodiens des folcheries 6 c dom- 
mages que leur foifoient les lerpens, dont Pille eftoit 
toute comble. En foueur dequoy ils luy baillèrent vne 
bonne partie de leur Ifle , pour y foire la demeure auec 
les compagnons. Toutesfois il femble qu’il vueille dire 
au chap. 4. du liure y. que ce fut Triopas fils de Phor- 
bas, qui fen alla foire fa refidence à Rhodes auec plu- 
ficurs Grecs. 
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'Epimethevs frerede Promethee florilfoit au rap- 
port d’Eufebe en ceft àage , lequel on tient auoir eité 
pere de Pyrrha,qui fut femme de Deucalion; 6 c qu’il le 
méfia de contrefaire l’homme par effigies ÔC ftatuës. 
Occafion pourquoy les Poëtes ont babillé qu’il fut trâs- 
formé en Singe. Paulanias liu.3. telmoigne pareillcmét 
qu’il fut contemporain d’Arantus Roy des Phliafiens, 
à Içauoir trois aages deuant Pelalgus fils d’Arcas,&; que 

les Aborigènes raflent en bruit au païs Attique. 
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Pela S g vs premier Roy d’Arcadie doit auffi aüoir 
régné en ce fieele , fi Ion fils Lycaon a velcu au mefme 
aage que Ceccops, ainfi que tefmoigne Paulanias liu.7. 
où il récite que les peuples d’ Arcadiele prindrent pour 
leur Roy , en fou eu r de & bonté' j vertu 6ç fogef- 
fc } dc auffi pour la grande force defon corps qui 1er en- 
doit par delfus tous les autres recommandable. Et la! 
choie qui le fit encore plus eftimer fut , qu’il leur enfei- 
gna la façon de ballbir des logettes 6c mai! bnnettes pour 1 
fegarentir 6c défendre contre les tempeff es & miures 
de l’air : 6c fi leur apprint la manière de fe couvait le 
corps de quelques fortes de hocquctos de cuir dépare: 
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&d’vler pour leur nourriture de gland au lieu d’herbes 
&: de racines criies, leur ayant perfuadé que l’vlagc d’i- 
celuyefloic beaucoup plus falutairc & profitable pour 
la fan té que des autres. Car au parauant, la maniéré de 
viure des hommes n’eftoit en rien differente de celle 
des belles : ainli qu’on voit qu’eft encorcs auiourd’huy 
celle des peuples qui habitent les terres nouuellcmcnt 
dcfcouuertes. Si toutesfois ce Pclafgus ell ccluy qui 
donna le nom de Pclalgie au pais appelle depuis Arca- 
die^ qui fut fils ( comme tefmoigne Dionyfius Hali- 
carnafleus) de Niobe fille de Phoroneus, il faultcili- 
mer qu’il a vefeu long-temps au parauant. A celle cau- 
le il elcrit , que fix aages apres luy, quipourroientef 
choir en ce temps, les Pelafgiens partans de leur con- 
trée allèrent habiter au pais appelle Hæmonic , fouzla 
conduitte de trois Capitaines, Admis , Phtrns, &c Pe- 
lalgus.Etpuis apres l’auoir réduit en leurpuilTancc, le 
partagèrent entr’eux, donnant chacun fon nom à la ter- 
re qui luy efeheut : dont elles furent dittes Achaie , 
Phtiotide & Pelalgidc. Toutesfois que ClemensAlc- 
xandrinus met Pclalgus d’Arcadie, 19 . aages apres 
Inachus. 
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Commencement de i^t c o n- 

qttefle de la terre de promifiion par les enfant 
cflfrael & de la fn de Moyfe. 

t^St ant toute la nation Hébraïque, qui elloit partie 
JLid’Egyptc,dcccdce,fans qu’il en fuft relie que Moïfc, 
Iofuc Sl. Caleb : car Aaron mcfmc mourut au commen- 
cement de celle annee,& luy fucccda fon fils Eleazar en 
l’cllat de grand Sacrificateur : Moyfe apres auoir fait 
taire le dénombrement du peuple qui deuoit en- 
trer en la terre de Chanaan, fortit auec iceluy du de- 
lêrt de Cades , puis entra en la terre de Chanaan ; 
qui ell delà le flcuue de Iordain j d’où il extermina 
cous les Rois, peuples &habitans qui y demouroient . 
Mais pour ce qu’il ne peut pas aller plus outre , &C qu’il 
lentit que Dieu le vouloit retirer de ce monde, il dilpo- 
fafuiuanc le vouloir d’iccluy de fon fucccflcur, décla- 
rant Iolùé fils deNun pour condudlcur du peuple de 
Dieu a^res foy. Puis apres auoir fongneufement lait en- 
tendre a tout Ifraël corne il fc deuoit conduire apres fon 
trefpas,il mourut en l’aage dcizo.ans,&:cnla 40 .annec 
apres qu’il fut forty d’Egypte. Au moicn dequoy Iofué 
cicmoura Prince &c côdu&eur du peuple de Dieu , fouz 
la conduitte duquel il f achemina à la conquellc du re- 
lie de la terre promile à Abraham pour fafemence. Et 
ayant miraculeulèment pafle à pied fcc le fleuue Ior- 
dain, entra dedans les terres qui lont deçà, dont il exeer-r 
mina tous les Rois, peuples &c liabitans ; & puis fen mit 
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en polleifipn comme de fcn propre héritage: nonob 
fiant: que la eonquefte eftticre de la terre ne fç fit du vi 
uapc de Iofué , ains fachcua apres Je trempas' dTieekiy, 
comme il eft apçrtemenf ef«ie au ifvchapitrede lo- 
fué ,6c aux, des luges .Mais chacune bgnee eut fon afli- 
|.gnat parluy delà portion quelle deuoit auoir,fuiuant 
le départ qu’il en fit de l’ordonnance de Dieus Comme 
l’hiftoire de Iofué déclaré depuis le 15. chapitre iufqu’au 
19 . Cependant pour ce que l’Efcx iture n’a point l'peci- 
fic le temps que 1 ofué a vefeu depuis Moy le , ceux qui 
veulent compter les 480, ans depuis l’ifiuë d’Egypte 
iufqua la fondation du temple de Hierufalem , dés 
l’anneç que Moyfe mena le peuple au defert,n’cftimcnt 
pas qu’il y puiflcauoir plus de 18, années dmterualle, 
depuis Jctrglpas de Moyfe iufqu’au temps d’Qtfeoniel, 
à prendre les années entières que l'Efcriture attribue à 
chacun des autres luges . Mais moy , aduifant et ^jui 
eft eferit au 13. des A$cs des Apoftrcs , Que Dieu don- 
na des luges à fon peuple par 450. ans , iufquesà Ss|- 
,mucl } &: le conférant auec tout ce qui eft eferit cnl’hi- 
ftoirede Iofué ,6c aux. 6c 1. des luges vie ne trouucny 
cxpolition ny interprétation quelconque , qui aitefté 
donnée iufques icy, qui demonftre fuffifamment que 
non feulement Iofuc n’a.vefcu que i8uuis depuis Moilè, 
mais aulfi qu’il n’y peut au oit vn autre beaucoup plus 
long intcrualledç temps depuis Uiy iniques à Qrhonich 
cômeàroppofitefe prefentent beaucoup de grades & 
apparentes authoritez,raifons 6i argumens , qui démo- 
lirent le contraire. Car ftl eft mort en l’aagc de no.ans, 
6c qu’il fuft jeune homme en la z.annee de la fortic d’E- 
gypte: Ce font les mots du chap .11. verCi 8 .des Nobres : 
Iofué fils de Nun Miniftrc de Moyfe , l’vn de fes ieunes 
gensj voire qu’il euft aucat d’aage, à fçauoir 40.ans qu’a- 
uoit Caleb en la mefmc année, encore faudrôit-il qu’il 
euft furuefeu Moyle de 31. ans. Qu’il y ait eu aufli vn 
long efpacc d’annees depuisle trefpas d’iceluy iufques à 
Qthoniel , fç vérifié pat cc que côbien qu’il euftdiûri- 
bué par fon laportion que chacune lignee deuoit auoir 
pour fon héritage en la terre de promimon,fi eft-ce tou- 
tesfois qu’il n’en mit que quatre en polfclfion de leur 
aifignat ; tellement que les autres relièrent à auoif 6c 
conquefter le leur iufques apres lc trelpas d’iceluy ,t»C- 
moinle i8.chapit.verl. v de Iofué. A caulè deqpoy lc 1. 
chap..des luges déclaré cuidemmenr, que les lignées de 
Iuda , de Simeon 6c de Iofeph , conqueftcrenç leurs 
portions aptes le trefpas de Iofué : & que Caleb auifi fe 
mit en poftcfiiÔ du pais d’Hebron.Erle 17. & i8.dccla- 
rét,queles enfans de Danfiret le femblable , lors qu’il 
n’y auoit de Rov en Ifraël , 6c qu’il uc leur cftoit. point 
encore efeheu d’heritage au milieu des enfans d’Iftael, 
iufques à ce téps là.Mais quad il eft aulü dit au verf. 12.13 . 
14.13. du mefme i.ch.que Caleb en conqueftanr le pais 
d’Hebron offrit la ville de Dabir en propre à celuy de fa 
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copagnic qui la pourrait le premier occuper, auec fa 
fille Alpama pour femme : n’ell-cc pas lignifier que çe- 
là le fit deuant qu’Othonicl fuft luge & Prince liir tout 
Ifraël.? Finalement fi toutes les lignées n’ont obtenu 
leurs aflignats tout en vne mefme année nyàvnc fois, 
mais par fuccelfion de tëps &: à diucrles reprinfes , ainli 
que Dieu leur auoit prediâren Exode 13. chap.vcrf.19. 
qu’il ne defchalferoitles Chananeens d’eux en vn an , à 
fin que parauenturé la terre ne fuft defolce & les belles 
des chaps multiplies côtr eux: mais petit à petit qu’il les 
dcchafleroit , à fin qu’ils fruélifialTent &: heritaftent la 
terre: qui ne prefumera que les fept lignées n’ayent clic 
enuiron autant de temps deuant, que de paruenir en- 
tieremët à la polTcirion de leurs portions, depuis le tref- 
pas de Iofuc, que les quatre autres auoient elle depuis 
que Moyfe commença de conqucllcr les terres de delà 
le Iourdain.?D’auatage ce que l’Efcriture récite que Io- 
fué i4.verf.3. &: luges 1. verf.7. qu Ifraël ferait au Sei- 
gneur tout le temps de Iofué , & tout le temps des an- 
ciens qui furucfquircnt apres luy,& qui auoient fçcu & 
cogneu toutes les œuures du Seigneur qu’il auoit faites 
pour Ifraël : & puis verf. 10. 11. quand toute celle géné- 
ration fut recueillie enfemblc auec les pcres,qu’vne au- 
tre génération fe leua apres iccux, laquelle ne congncut 
point le Seigneur, ny aufii l’œuure qu’il auoit faite pour 
Ifraël:& les enfans d’Ifraël firent mal deuat le Seigneur, 
& lèruirent à Baalim , &c. auec ce qui ell eferit chap.3. 
vcrf.y.6.7. Dont fenfuyuit ce qui cil contenu verf.8.& 
9. que l’ire du Seigneur fembrafa contre Ifraël &lcs 
vendit en la main de Chufan Rafathain Roy de Mefo- 
potamie , auquel ils (émirent par 8. ans , iufques à ce 
qu’ils crièrent au Seigneur, qui leur fufeita vn Sauucur, 
qui les deliura : à fçauoir Othonicl fils de Ccncz frere 
puilhé de Caleb, fur lequel futl’cfprit de Dieu . Au 
moyen dequoy il iugea Iliraël , vainquit & challà Chu- 
fan Ralàthain: de lôrtc que la terre eut repos fouzluy 
40. ans, iufques à fon trelpas. N’ell-ce pas vne déclara- 
tion de beaucoup de choies qui ne fe peuucnt compré- 
dre fouz le temps ny de Iofué ny d’Ochoniel? Et qui ne 
peuuent dire aduenuës en peu de temps, eu efgard aux 
logs aages que viuoient lors les enfans d’Ifraël.? Et qu’il 
ny en auoit qui ne fuft néfcxccpté Caleb) depuis la for- 
tic d’Egyptc.?Ioinét ce qui cncores eferit luges z.chap. 
verf. 18. Et quand le Seigneur leur lufcita des luges, le 
Seigneur cftoit auec le Iugc,& les fauuoit de la main de 
leurs ennemis tout le tcmps(il né dit pas vne partie) du 
Iuge.Parquoy, nonobftant que l’Elcriture n’ait point 
Ipccifié ny détermine le temps de Iolué, ny des anciens 
qui l’ont luruclcu,ny de ce qui ell aduenu auec eux, ou 
depuis eux, iufques à ce qu’Ifraël fut réduit en la lèrui- 
tudedu Roy Chulafi; il m’alemblé bon de le réduire à 
6y . ans, dôt les ôo.iront iufques au temps que nous elli- 
mons que toutes les lignées fe trouuerent entièrement 
- • eltablies 
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eilablies en leurs portions de la terre de promifllon, où 
nous prenons la fin de la fortie d’Egypte , là où aufiî i’a- 
cheueray de déduire les railons de ce propos , &: au dis- 
cours ciafiiyuant . Outre lefquclles nous auons l’exéple 
& confentcmét de plufieurs doéteurs Grecs, comme de 
Clcment Alexandrin en fes Stromatcs,& de Théophi- 
le Antiochicn,fignamment aufli de Nicephore Patriar- 
che de Conftantinople : qui comprent 60. années de- 
puis le trefpas deMoyfe iufques à Chu (an Razathain en 
attribuant les 27. d’iceuxà Iofué, &: les 33. à ce qu’ont 
furuefeu les anciens, 
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COMMENCEMENT DES IVGES 
ctjfraèl & des 4 jo. années , efcjuelles le peuple He- 
bneufut gouuerné fou%Jceux ? iufcjues à Sa- 
el, félon le 13. chap.des ^ 4 Èles. 
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O s v e' apres auoir exterminé les Rois , peuples & 
habitans a vne partie de la terre de Chanaan, fut ad- 
monnefté deDieu défaire partage par fort des portions 
que chacune lignee deuoit auoir en la terre qui leur a- 
uoit eftépromifc.Et combien qu’elle nefuft pas encore 
toute côqueftee,lors que le partage le cômençajfi eft-ce 
que Iofué & Eleazar le Sacrificateur ne partagèrent 
pas feulcmct ce queleslfraëlitesauoicntja conquefté, 
mais fappuias fur la promeffe de Dieu, ils côprindrent 
hardimët tout ce qu’il auoit promis , tout ainfi comme 
fils l’eufi'cnt ja tenu. Vray cil que le partage ne fut pas 
accomply toutd’vn coup : mais quand le premier fort 
tomba fur Iuda, les autres demourerent encfperancc 
qu’ils viendroient en leur tour. Parquoy il eft eferit Io- 
fué 14. que le commencement du partage fc fit en Gil- 
gal, & au ]8. qu’il facheua en Silo . Or pour ce qu’il eft 
au fil montré aumefme chap. 14. verf. 10. par l’aage de 
Caleb, que le commencement de ce partage fc fit en la 
45. année apres que Moyfe eut enuoyé de Cadcs Bar- 
nea des hommes pour eipier la terre de Chanaa, ce qui 
feftoitfaiétcnlaiècondcannceapresque les Ifiraëlites 
furent entrez au defcrt,nous concluons de là que ce fi.it 
pareillement en la 7. année que Iofué eut rcccu apres 
le trefpas de Moyfe la côduitc du peuple de Dieu. Qui 
eft au fil le temps où nous cftimons qu’il faut rapporter 
le principe des 430. ans efquels fàinét Paul dit au 13. des 
Aétes que Dieu donna des luges à Ion peuple apres 
qu’ayàt deftruit 7. générations en la terre de Chanaan, 
illuy diftribua leurs terres pour héritage . Car encore 
que ie fçache bien qu’il y en a qui veulent débattre, que 
S. Paul a entendu que les luges furent feulement don- 
nez apres le trefpas de Iofué, qiiandlcs Ifraëlites fc fu- 
rent totalement mis en poflëflion de la terre promife: 
ncantmoins tottt c s feis ie pretens que l’inftitution des 
Iugcs( par laquelle f entend la police que chaque lignee 
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deuoit obferuer en fon héritage) fut auiïi toft faide que 
la diftribution delà terre. A caufe dequoy l’hiftoire de 
Iofuc tefmoigne en plufieurs lieux, que les lignées a- 
uoientja dés deuant lctrefpas d’iceluy leurs Princes, 
luges & Preuofts.Et ne fomble point qu’il y ait eu en Is- 
raël autre police depuis Iofiié iulqu’à Samuel,que celle 
mefmc qui y eftoit ia cftablie du temps dclofué mefme: 
finon qu’il ne fcft point veu quelques fois des luges ge- 
neraux, qui euflène la fuperintenaance fur tous les au- 
tres particuliers de chacune lignee. Parquoy fi ce point 
cft vuyde,reftera feulcmét à monftrer qu’il n’eft en rien 
difeordant à ce qui cil dit au chapitre 6 .du li.i.des Rois, 
Que Salomon commença de baftir la maifon au Sei- 
gneur 480. ans apres la fortie d’Egypte . Et comme 
auiïi fe peuuent trouucr 450. ans depuis cefte annee 
iufques à Samuel . Pour le regard du premier , nous a- 
uonsiamonftré,quela fortie d’Egypte fe prend pour 
tout le temps de la pérégrination que fit le peuple de 
Dieu depuis qu’il fut hors des limites d’Egypte , iufqu a 
ce qu’il fut pleinement cftably en la terre de promifiio. 
Or fi les deux nôbrcs dont cft queftion font vrais, il faut 
ncceflàirement que ccluy des À êtes précédé l’autre de 
y 4. ans, fouz lcfquels nous comprenons lercftcdutëps 
de Iofué & des anciens qui le furuefquirent. Et que les 
lignées acheuerent de côqucftcr la terre qui leur eftoit 
allignee.Aufquels 74. ans nous adiouftons encore cinq 
autres iufqu al’affli&io que le peuple rcceut fouzChu- 
fan RafathainRoy de Mefopotamie:fouz lefquels nous 
coprcnSs l’hiftoire des Danites &des Benjamites,qui 
eft recitee au liure des luges depuis le 17. chap. iufques 
àlafin.Lereftedclafotnmefe aemonftrera plusopor- 
tunement pour caufo de prolixité, fouz la dedudiô que 
nous ferons d’vn chacun point d’icelle en fon ordre. Au 
furplus comme il ne m’a femblé bon de (uiure l’opinion 
de ceux qui n’ont point de crainte de fe perfuader qu’il 
y a erreur au nombre duquel nous fommes en propos, 
cftimans que la négligence ou inaducrtance des el'cri- 
uains l’y a introduit, qui ont eferit 470. pour 370. d’autât 
• que ce feroit ouurir lafeneftre à beaucoup d’abiurditez: 
d’autant mcfmcment qu’il nya aucun exemplaire , ny 
recent ny ancien, imprimé ou non imprimé , Grec ou 
Latin, ny aulfi aucun de tous les plus ancies interprètes, 
qui ne l’ait recogneuë & aduoüee pour vraye &: légiti- 
mé. Audi ne peux-ic accorder aux autres , qui cofeftênt 
bié q le nôbre eft tel que S.Paul la pron5cé,mais qu’il a 
vfé en iceluy de double répétition d’aucuns mefines nô- 
bres,côptat à part les années des affli&ios, qui toutesfois 
fôt(à leur dire) coprins fouz celles des Iugcs.Car qu’eft- 
ce à dire cela finô,ou qu’il n’a entëdu ce qu’il comptoir , 
ou qu’il a voulu copter tout à efoiét plus qu’il n’y auoit? 
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X a n T h v s Triopa fonda en ce temps (tefinoin Eu- 
febe)ia ville appellee depuis Lesbos en l’Ifledemefîne 
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nom. Diodore liu. 6 . chap. 1 6. afferme qu’il eftoit fils 
de Triopa &: Roy des Pclafgies,qui partirent aucc luy 
dupais Argiue, pour aller faire leur demeure au pais 
de Lycie.Duqucl ils paflerent puis apres en rifle ap- 
pcllec pour lors Ifla , qui fe trouuoit inhabitée . Au 
moiendequoy il dirtribua tout le terroir d’icelle àfes 
gens, du nom defquels il la fit appcllcr Pelafgie;telle- 
ment que cefte appellation luy demoura iufqucs au 
temps que Lesbus fils de Iapithus l’alla occuper. De 
forte qu’il eut moien de luy faire prendre fon nom. 
Suiuant laquelle opinion nous cftimons que Xan- 
thusfut fils de Triopa Roy d’Argos; lequel toutes- 
fois ne pourrait cftrc arriué que quelque temps apres 
en ladittelfle. 
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M a R a t H v s u. Roy de Sicyonic fucccdat à Or- 
thopolis, régna tcfmoin Eufcbejo.ans. Nonobftant 
qucPaufaniasliu.z.nc donne aucun autre fucccfleur 
audit Orthopolis, que Coronus fon petit fîlsifi d’aua- 
turc on ne vouloit penfer que Coronus cuit aufli cfté 
appelle Marathus. 
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Mamytas en la monarchie Aflyricnnc régna 40. ans. 
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Au temps duquel le Bcrofc nouucaufait compte que 
chofcs merueillcufcs aduindrent en pluficurs pro- 
uinccs de la terre, nommément en Aflyric,où les Ba- 
byloniens furent grandement efpouuâtczpar vn hor- 
rible tremblement de terre. 
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>nEc r 0 p s furnommé Diphics , gendre ( comme 
V^jtcfmoignc Paufanias)d’Actcus:fucccda en faucur 
de f a femme es feigneuries que fon bcau-pcrc tenoit 
au pais qu’il auoit nommé A êta. Ce qui aduint(au co- 
ptC'd’Eufebe) en la 7. année du regne de Sparetus 
Roy d’Aflyric,nonobftât qu’il l’appelle premier Roy 
des Athenics,à caufc qu’il fut fodatcur de la cité d’ A- 
thenes, & inftitutcur de la police & des loix du pais 
Attiquc.Lcfquellcs il ordonafee ditDiodorc)à la for- 
me en partie de celles d’Egypte, qu’il appelle barba- 
res, &:cn partie aufli de celles deGrcce.Tcllcmét qu’il 
ertime, quil fut pour cefte occaflô furnSmé Diphies, 
qui vaut autant à dire, que compofé de deux formes, 
ou natures. Nonobftant que les autres l’intcrprc- 
tent de ce qu’il eftoit natif d’Egypte, &: habitant de 
la Grèce , fçaehant parler la langue des deux pais. 
OccafionpourquoylesPoëtcs adioufterent en leurs 
tables qu’il eftoit compote des deux formes ; le 
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haut de celle de l’homme , &: le relie de celle des bc 
lies, ou félon les autres, de femme. Mais Iullin, 6c lu— 
lius Africanus attribuent cela à cc,qu’cllant homme 
fage Sc politique, il changea les mœurs 6c maniérés 
de viure rudes 6c humages de fon peuple en vnc plus 
douce &: ciuilc , par le moyen des loix qu’il cllablit. 
Entre lafquelles ils le difent auoir elle premier inlli- 
cuteur de celle du mariage, fignamment en la Grèce, 
par la vertu duquel les enfans peurent auoir rcco- 
gnoifTancc de leurs pères, ce qu’ils ne pouuoicnt au 
parauant : à caufc que les femmes n’cllans lices à au- 
cun homme, fe melloient indifféremment aucc tous. 
Tellement qu’il n’y pouuoit auoir aucune dillinétio 
de parentage entre eux. Ou attribue au fiirplusàcc 
Cccrops d'auoirellé le premier inuentcur de i’ido- 
latrieen Grèce, & d’y auoir finit premièrement ado- 
rer Iuppiter, 6c honorer de facrifices foubs le fiirnom 
de Grand, &: aulli de luy auoir immolé le premier 
bœuf, ainli qu Eufcbc tcfmoignc . Nonobllant que 
Paufanias liu. 8. afferme, qu’il ne luy ordôna onques 
autre facrifîcc que de quelque manière de tourte &: 
de gallcaux . On adioullc bien , qu’il luy fit faire des 
images 6c fimulachres,dcfqucllcs il môtralc premier 
vfage aux Grecs , qui n’en auoient au parauant vie à 
telle fin. Strabo liu. 9. diét en apres, qu’cllant la regiô 
Attiquc continucllcmet vexee 6c inquiétée des cour- 
fes 6c inuafions des Caricns par mer 6c des Bocoties 
(nommez lors Aonicns ) par terre , Cccrops venant 
en règne , faduifà des moyens de garentir 6c prefer- 
uer fes fubicts de telles fàfchcries. De façon qu’il les 
alfcmbla &T amaflfa tous cnfemb!c,& puis les départit 
pour demourer en douze citez, qu’il rit édifier 6c fer- 
mer tout exprez . La première delquelles fut en fa- 
ucurde luy nommée Cccropia, 6c toute la contrée 
Attiquc lémblablement. Les autres Tctrapolis, Epa- 
cria,Decelca,Eleufis, Aphodna, Tauricus, Brauron, 
Cythcrus,Sphcltus,Cyphefia 6c Phalcrus : que i’elli- 
me auoir elle les villcttcs 6c bourgades delquelles 
Thucydide liu. i. diét que tout le pais fut peuplé feu- 
lement iufqucs à Thefcus. Chacune defquclles auoit 
fa Cour 6c les officiers* pour ce que viuans en feurcté 
6c en repos, ils n’auoicnt befoin de venir deuers leurs 
Rois pour confulter de leurs affaires comunes: cnco- 
res que les Eleuficns fe foient trouucz auoir faicl la 
guerre aux autres au temps du Roy Ereélcus. Quat à 
la duree du règne de Cccrops, Eulcbc lafaiél de jo. 
ans:&: compte iy.Rois qui ont régné fucceffiuemcnt 
apres luy , au pais d’Attique , iufqu’aux retour des 
Heraclides. 



Troyphas ou Triopas, 7. Roy d’Argos, régna 
au compte d’Eufebe 46. ans. Paufanias 6c S. Augu- 
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ftin tiennent, qu*il fut fils de Phôrbas , & pere de Ia^ 
fus & d’Agenor : l’aifné defqucls , àfçauoir Iafus fut 
ion fuccefïeur: encôrcs qu’Eufèbe n’en ait faiâ: men-> 
tion, ayant polfible compté les ans de Ton régné aueC ; 
ceux de ion pere. 
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A v temps que Cecrops régna au pais Attique,Le- 
lex fè fît pareillement premier Roy de la Laconie, 
qu’il fit aufli nornnjer de fbn nom Lelcgie : & eut vn 
nls aifné nommé Mylcs , qui luy fùcceda . Mais fbn 
puifné appcllé Policaô efpouza vne des filles deTrio- 
pa Roy d’Argos: laquelle ne fè pouuat contenter de 
voir Ton mary fans tiltre ou appannage de fèigneurie, 
luy mit fi bien en tefte qu’il fit amas a vn bo nombre 
d’ Argiens & de Laconicns ; &c C’en alla auec eux oc- • 
cupcr le pais , qu’il fit du nom de fi femme nommer 
Mcflènie : où il fit fonder & édifier vne ville de mef- 
mc nom, en laquelle il eftablit le fiege de fon Royau- : 
me. Paufaniasliu.4. 
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Le fuccefïeur d’Orus au Royaume d’Egypte ,fut 
félon EufèbeAccengeres, qui régna (comme il dit) 
13. ans. Mais l’ancien Manethon (au rapport de Io- 
fephe) l’appelle Accencheres:&: tient que cefiit la fil- 
le d’iccluy qui régna iz. ans , y. mois . Combien que 
Theophilus Antiochenus en faifànt rapport de la 
mcfme Dinaftie,luy attribue 10. ans feulement & 3. 
mois. 
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L y c a 0 n fils de Pclafgus & de Dianira , fille du 
premier Lycaon, regnoit au pais d’Arcadie au temps 
que regnoit aufli Cecrops . A l’imitation duquel on 
dit qu’il dédia vn autel à Iuppiter fiirnommé par luy 
Lyceus , & immola fur iccluy le fang d’vn ieune en- 
fant. Dont les Poëtes prindrent occafion de côtrou- 
uer entre leurs fables qu’il fut transformé en loup? 
La ville de Lycofurafut outreplus edifieeparluy fur 
le mont Lyceus, où il inflitua fcmblablement vne fo- 
lemnitc à l’honneur de Iuppiter, laquelle il appella 
Lupercalia . C’eft luy au demourant qui eut zz. en- 
fans malles, defquels My&irius , pere de Califto , fut 
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l’aifné & Oenotris vn des derniers , comme nous ré- 
citerons encores cy apres. 
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L a ville nommee Epidaurus en Grcce , fut en ce 
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temps fondée U edifiee ( félon Eufèbe ) le fondateur 
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&nominateur de laquelle fot(ce dit Paufanias liu.z.) ' 
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Epidaurus fils d* Argus. 
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A c h o b. i s ou Rathotis, frère Se fuccc{Tcur(com- 
mc tefinoigne Mancthon ) d’Acccngcres , ou Accn- 
chcrcj, régna, au dire d’iceluy & d’Eufebe, 9. ans. 
Neanemoins toutesfois Theophilus Antiochcnus 
afferme, que le mcfme Mancthon a donné pour fuc- 
ccrtcur à la fille d’Orus,Marchares aucc u.ans,3.mois 
de règne. Et fi raconte encore bien diuerfcmenc que 
nousnefaifonslcs fuccdfcurs d’iccluy iufqucs àSe- 
thofis.Car il dit qu’Armeeus fils & fucccffeur deMar- 
charcs régna apres luy i.an,i.mois.Mcfl”es fils de Miâ- 
my,6.ans.Ramcfles i.an,4.mois. Amenophis.^.ans, 
6. moi s Tholfus &c Ramclfcs enfemble lo.ans. 
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Les Chaldeens guerroicrcnt en ce temps les 
PhœnicicnSjfclon qu’a note Eufcbcen faChronique. 
Le Berole nouucau récite bien que Sparetus leur 
mena guerre, Se le amena auec toute la Syrie en fon 
I obeïfiance en la 35. année de fon règne- 



L a ville de Gnoffa en l’Ific de Crète, fut ( au rap- 
port d'Eufebc ) fondée en ce temps par les Curetes & 
Corybantes , lcfquels on tient auoir efté les pre* 
miers inucntcurs de la dance armée, qui cft quafi fem- 
blableàcelle des Bouffons denoftre temps. Surquoy 
on peutlire Strabo &c Diodorc. 
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Devcalion commença, au rappart d’Eufe- 
be) de régner en ce temps en la contrée de la Grèce, 
qui confinoit au mont Parnaffe , laquelle il abandon- 
na, (ce dit Strabo,) puis apres f en alla accompa- l6 
gnéd’vne armée de Lelcges Sc de Curetés charter les 
Pclafgiens de la Thertalie 5 où il faccommoda fi 
bien, qu’il y eftablit fon règne. Durant lequel aduint 

ce tant mcrucillcux Déluge d’cauc , qui accabla &c 

noya quafi toutes les contrées de la Grèce, fans par- 
donner aux hommes nyaux autres animaux , qui y 
eftoientjfinon à ceux qui curent le loifir de gangner 
la haultcur des montagnes, ou le moyen de le fauucr 17 19 
fur des barques en la Thertalie deuers Deucalion, 
que les Pôëtcs appcllcrét pour ccrtcfgard le Rcftau- 

ratcur du genre humain . Or ce déluge que les au- 

theurs nomment de Deucalion , cil par Eufèbc 
rapporté à la 31. année du régné de Cecrops, parle 
Berofc nouucau au 34. de Sparetus Royd’Ailyrie, 

& par l’autheur des equiuoqucs nommé Xeno- 
phon à la 8i. année de f aage dudit Deucalion. Com- 
bien que Saindfc Auguftin fuiuant l’authorité de Var- , 0 

_ro , le référé au temps de Cranaus Roy d’Athcnes,&: 

Iuftin au règne du Roy Amphitrion , Clcmens 

Alexandrin 
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Alexandrin au regne de Crotopus. Au mefme temps 
aufli aduinc le grand embrafèmerit du ciel foubs le 
regne de Phaëçon , qui a fait dire aux Poëtes qu’il 
enfutautheur . Le liure des Origines attribué à Ca- 
ton, dit que ce Phaëtonacftéle premier des Grecs 
iorty du pays Afrique , qui fen alla habiter en Ita- 
lie , où il fonda la nation des Liguriens 9 dids au- 
iourd’huy Gencuois , qui fe nommèrent ainfienfa- 
ueur de l’vn de les fils qui fe nommoit Ligur. 
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Maràthvs 14. Roy de Sicyonie régna au com- 
pte d’Eufcbc 2,0. ans: lequel toutesfois a cfté laifie en 
arriéré par Paufanias en la fucceffion des Rois de 
Sicyonie. 
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C e c r 0 p s feftant mis en deliberation de fon- 
der &: édifier vne ville nouuclle faifoitfaire lestren- 
chees & fondemens de la clofture d’icelle , quand vn 
Oliuier nouuelleraent n’ay apparut inefperement 
auprès d’eux . Et en vn autre endroid vne grande 
& inaccouftûfnce fource d’eaue , regorgeant tout 
franchement ide terre. Laquelle nouuelleté fut in- 
terprétée par l’oracle de Delphes ou autre, fignifier 
queMinerueàquil’Oliue eftoit dcdice, & Neptune 
(prefident fur la mer & les eauës) defiroientauoir 
l’honneur dé nommer lanouuelle cité , propofans le 
choix au peuple de ledonnei: àceluy d’eux qui bon 
lüy fembleroit . Pour raifon dequoy l’aflcmblee fe fit 
tant des hommes que des femmes, lefqucllcs (ouloiét 
alors auoir leurs voix és deliberations publiques , 
ne plus ne moins que les hommes . En laquelle le 
tout bien debatu elles gangnerentpar leurs voix qui 
fe trouuerent fùrmonter d’vne feule celles des hom- 
mes , pour Minerue, à qui elles fauorifoient,Ie priui- 
lege d’impofer le nom à la cite : de façon qu’elle flic, 
riommee Athènes . Ce que Neptune print tant à 
cœur , qu’il fit desborder la mer fur Iç terroir des A- 
theniens : en forte qu’ils en recourent des domma- 
ges inefti niables , qui contraignirent les Athéniens 
de cercher. les moiçns de l’appaifer: A caufe de- 
quoy ils priuerënt les femmes de leur ancien droid, 
qu’elles auoient de donner voix aux affemblecs pu- 
bliques , & ordonnèrent qu’elles ne donneroient 
plus leurs noms à leurs enrans . Dauantage qu’on 
ne les pompier oit plus A.theniennes , mais feule- 
ment; ^ctiq^s ;, demourapt le nom Athénien aux 
hommes . pelle a efté l’opinion de la fondation & 
denomipprion de la ville d’ Athènes , recitee de Var- 
r 6 ,,& 4 e Mcnacli^es par Saind Auguftin liure 18. 
de In cité de. Dieu , Sc rëferce par Eufebc a la 
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2 , 4 . année du règne de Cecrops.Strabo toutesfois af- 
ferme quelle fut lemblablcment appellec Poflido- 
nia,du nom de Neptune did en Grcç Poflidon . Iu- 
ftin au contraire qu'Amphitrion 4 . Roy d’ Athènes 
fut fondateur &nominateur d’icelle. Hérodote li. 7 . 
l’attribue à Eredeus. Quoy que ce foit,fon commen- 
cement ne fut qu’vne fortereffe ou chafteau . Ou bie 
( comme eferit Thucydide ) celle partie qui ne con- 
tenoit linon ce qui fut le chafteau , & ce qui eftoit au 
dclïiis du cofté du Midy, depuis quelle fut amplifiée 
&; fai de cité par Thefec. 
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Accincheres premier de ce nom,fut(tefrnoin 
l’ancien Manethon) fuccelfcur d’Achoris, ou de Ra- 
thotis,au Royaume d’Egypte: tcllemét qu’il y régna 
au compte d’iccluy 10 . ans, j. mois. 


55 


5 


z6 


17 


15 




90 


5° 


z 


54 


C 


17 


18 


z6 




9 1 


5 1 


5 


55 


7 


18 


*9 


17 




91 


fl 


4 




5^ 


8 


19 


5° 


z8 




9 J 


5 5 


5 


! 


57 


9 


50 


5 1 


2 9 


z6oo 


94 


54 


6 


C e c r 0 p s fonda en ce temps en l’Illc d’Euboce, 
didc auiourd’huy Ncgrcpont, vne ville qu’il nomma 
Athcnes,autremét Diada, laquelle les Euboccns ap- 
pellerent depuis Orchomcnon, félon quctcfmoigne 
Eufcbe. Nonobftant toutesfois que Paufanias, liu.i. 
elcrit que Cccrops ( par qui l’Idc d’Euboce fut occu- 
pée ) eftoit fils d’Eredeus , qui vcfquit long temps 
apres . » 
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Ascatadbs, ou Afcades 18 . Roy des Alfyriés 
régna au compte de noz autheurs 40 .ans, durant lel- 
qucls le Bcrole nouucau dit, qu’il rangea toute la Sy- 
rie foubs fon obéidancc,&: puis met fin à fon hiftoire 
des Antiquitez, encore que le vray Bcrole ait, au rap- 
port de Iofcphc, continué l’hiftoirc des Rois d’Alfy- 
rie iufqucs à Cyrus. 
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Hellene fils de Dcucalion ( duquel les Grecs 
furent nommez Hellènes ) fonda en ce temps (com- 
me a noté Eufebe) la ville de Corinthe, au deftroit 
de la Morcc, toutesfois qu’il attribue encores ce cy 
cy apres à Syfiphus. Au demourant Strabo liu. 8. tcl- 
moigne , que Hellène fucceda à fon pere au Royau- 
me de Theiîalic, duquel aufli il laifla la podcdion à 
fon fils aifné: & enuoya fes autres entans fe pouruoir 
ailleurs de feigneuries. T cilbment que l’vn a eux no- 
me Dorus f empara du pajs qui confine le mont Par- 
nad'c , & en fit lurnommer les habitans Doriens. Vn 
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autre nommé Xuthus,chaffé de Tes freres , qui le di- 
foicnt auoir defrobé les thrcfors de leur pcre,fe retira 
au pais Attique : où depuis il efpouza la fille d’Ere- 
<fteus,qui luy engendra Ion & Achxus, comme nous 
reciterons plus amplement cy apres . 
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Qj elqves-vns( diét Eufcbe ) ont eferit , que 
la tant rcnotnmec ( és hiftoires de la Grece ) Io fut en 
ce temps rauie& tranfportec en Egypte, où elle ef- 
pouza Telegonus, duquel ellecngédra Epaphus, qui 
fut ( au rapport de Strabo liu.io. 8c de Diodore)Roy 
d’Egypte, pere de l’ancie Belus,qui eut trois fils,Da- 
nauSjEgyptus & Agcnor. Laquelle opinion mefem- 
bleplus vray-fcmblablcquede ceux qui l’eftimerït 
auoir elle fille du premier Roy Inachus : d’autât que 
Paufanias ( ainfi que femblc auoir leu L.Viuesen 
quelqucs-vns de fes exemplaires) 8c Celius Laétan- 
tius tefmoignent, qu’elle fut fille d’Iafus fils de Trio- 
pas Roy d’ Argos. Qui peut eftre l’occafiô pourquoy 
ValeriusFlaccus l’appelle vierge Iafide. Quanta ce 
que les autres l’ont furnommee Inachide , c’eft à rai- 
fon pofîible qu’elle eftoit de fa lignee , 8c qu’il eftoit 
la tige delanobleffeArgienne. Et puis comme reci- 
te Hérodote, qu’elle fiitrauie au temps que la ville 
d’Argos eftoit la plus riche & florifTante de toutes les 
citez de la Grece , cela ne peut eftre aduenu du viuat 
d’Inachus . D’auantage Dionyfius HalicarnafTcus 
tefmoigne , que Niobe fille de Phoroneus a eftéla, 
première aymee de Iuppiter . Suyuant cela , tout ce 
qui a efté cy deuat recité d’elle, fe doit icy rapporter. 
Refte d’entendre que les Poëtes ont adioufté à leurs 
fables, quelle paffa en Egypte eftant transformée en 
bœuf. Pour ce pofîible quelle fut à la vérité portée 
cnEgyptefurvnenauire,qui auoit la figure, ou le. 
nom d’vn bœuf. A l’occafion dequoy les Egyptiens 
inftitucrcnt vne folemnité en mémoire de la nauiga- 
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Apres Accenchcres premier du nom, hit au rap- 
port d’Eufebc, Acherres Roy d’Egypte, lequel régna 
15 . ans. Combien qu’il fèmblc auoir cfté obmis par 
l’ancien Manethon , fi ce n’eft par la faute des eferi- 
uains . . ' »”. • •/ 
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COMMENCEMENT VES 480 .^tN* 
neet depuis Cjffue d Egypte yiufpu 'a U fondation 
du Temple de Hierufalempar Salomon. 

MVK , :u ê j?!. m u\- V’Y\ 

■pNcoRE que l’Efcriture n’ait fpecifié ny defigne 
Jtl le temps , ny les années que Iofuc a velcu en fà 
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charge.-ny combien au fit les anciens le furuclquirent, 
qui auoienc veu les mcrueilles que Dieu auoit fai ces 
pour luy^ny en combien d’annees les lignées quin’c- 
ftoient pas encore en pollcfïïon de leurs portions de 
la terre de promifIian,acheucrcnt de les conqucftcr , 
&: de f’y accommoder & habituer depuis Iofué. Si cft 
cetoutcsfoisqu’onne peut douter que cela ne fefoit 
fait en vn certain efpace de temps, la fin duquel nous 
cftimons deuoir cftre appcllec la fin de l’iffuë ou de la 
fortic du peuple d’Ifraël hors d’Egypte. Pour ce que 
le but pour lequel Dieu la tiré hors d’Egypte cftoit 
p oui l’amener en la terre qu’il auoit pronnle à Abra- 
ham pour fa, femencc. Et puis que auons monftré cy 
deuant qu’on ne peut eftimer fins impiété qu’il y ait 
répugnance entre le paflige du 6. chap.du i.dcs Rois, 
ou il effc dict,Que Salomon commença de baftir &c 
édifier la maifbn au Seigneur en la q.annec de fon rè- 
gne^ en la 480. apres la fortic d’Ifraël hors d’Egy- 
pte : &c l’autre tefmoignage de fainét Paul qui cft au 
13. des AétcSjOÙildid, Que Dieu donna des luges à 
fon peuple par enuiron 4p. ans iufqucs à Samuel. 
Dauantage auflî qu’on ne peut fins beaucoup d’ab- 
furditez croire qu’il y ait faute au nombre precedent 
des A<ftcs,procedce des efertuains j nous fbmmes ne- 
ccfTaircment admonneftez de conftituer & commen- 
cer le principe du nombre des 480. antjecs iufqucs au 
tcple, j4-ans apres le cômcnccmét du nombre qui eft 
es Aétes. Cependant toutesfôis cen’cftpas quenous 
foyons contraints par beaucoup d’autres raifons & 
arguments de ce faire. Aucuns defquclsontcftéja 
expofez cy dcuat,qui ne fc pcuuent répéter fans pro- 
hxitedcS autres fe démon ftreront eux-mcfmes com- 
modément en leur rang par la fuitte de noftre fuppu- 
tation. Outre lefquclsaulft ne fera pas hors de propos 
pour cohfcrmcr noftre iugement , qu’il y a eu vne di- 
ftance de temps depuis la mort de Iofué, iufqucs à 
Othonicl , qui ne peut cftre coprife fouzlc tëps du- 
dit Othoniel, de produire en ceft endroit les hilloircs 
des Danitcs &: des Gabaites ou Benjamitcs qui f 5 t cf 
crites depuis le 17. des luges -iufqucs à la fin , pour ce 
qu’on ne les peut rapporter ailleurs qu’au temps que 
nous difons.D’autât qu’il cft là dit qu’il n’y auoit lors 
pointdeRoycnlfraël, c’eft à dire de fouucrain luge 
ou Magiftrat fur tout Ifraël , encore qu’il y euft des 
luges particuliers . A caufe dequoy chacun y faifoit 
ce qui îuyfembloit cftre droid.Et qu’en ces iours-là 
la lignee de Dan cerchoit pour foy héritage à de- 
mourcr.Car il ne luy en cftoit point encores efeheu 
au milieu des lignées d’Ifraël iufques à ce teps-là:Puis 
apres que Phinccs fils de Eleazar fils d’Aaron eftoit 
grand Sacrificateur , quand les autres lignées firent 
guerre à la lignee de Benjamin , pour le crime qui fut 
comis enuers vn Lemtc en Gabaa. Comme ainfi foit 
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qucl’hitoire de Iofuc tefmôignc, qüe Elcazar mou- 
îutcrluicon lemefmC temps queloiué : 6c que Phi- 
, ficcs exerça l'état de grand Sacrificateur aprci luy. 
loindt que c’cft vue Tefuerie manifète , que IctRab* 
bins ont excogiteè , que Phindes a vefeu 500. ans. 
,Toute*fois d’autant qu’il et eferit Iofuc chapitre 
dernier j déluges 2 . que le peuple ferait au Seigneur 
tout le temps de Iofué 6c de tous les anciens qui fur* 
üefquircnt apres luy , qui auoient veu toutes les ctu- 
üres que le Seigneur auoit faiékes pour Ilraëlû’etimc 
que l’idolâtrie des Danitcs & le crime des Gabaïtes 
le commit feulement apres le trelpas des anciens. Ce 
qui m’a fàiâ fcmblcr que le temps d’icelles fs peut 
rapporter aux 5. années que ic dompte depuis l iiTui 
d’Egypte iufqucs àlaffliétion que les Ifraëûtes recou- 
rent f'ouz Chulân Ralathain : fouz lelqucllcs auffiie 
Comptons ce qui et elcric luges z.vcrfèc. 10. 11. il. ij. 
Qu’étant toute la génération precedente) (c’età 
fçauoir cellequi auoit leruy à Dieu) recueillie enfem* 
blc aucc feS peres,lè ldua vne autre génération apres 
eux, laquelle ne cognut point le Seigneur,n’auffi l’oeu 
ure qu’il auoit fai&c pour Ifraël. Et les eiifans d'If- 
raël firent mal deuant le Seigneur, fie feruirent à Baa- 
lin dcc.pource qu’il y a bien apparence qu’il ne le dé- 
tourneront point aufcruicc de Dieu tout à coup, 
ains petit à petit:&s auffi que Dieu ne defploya les 
verges fur eux tout à coup 6c de prinfaut. 
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L a vigne fut en ce temps cognuê 6c plantée en 
la Grece , 6C le moien d’en Faire le vin cnlèigné par 
vn nommé Dionyfius , furnommé Pcre Liber : 
autre toutesfois que celuy qui fut fils de Semcle , 
en donna la première cognoilïànce à vn lien hôte au 
païs Atcique.Eulèbe, Sainét Augultin. 
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L a cour qui iugeoit des cailles criminelles en la 
cité d’Athenes , fut en ce temps ( au dire d’Eulèbe) 
érigée 6c intituee , laquelle Paulànias liure ï, diét 
auôir été àppellee Areopagus : A caule qu'on eti- 
moit que les Dieux auoient aucresfois au lietl où elle 
futfituec,fai& iugementde la première caufe crimi- 
nelle du meurtre commis par Mars en la perfbnne de 
Halirrodion fils de Neptune. 
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E c H 1 R. B V S , ou Eri&reus iy. Roy de Sîcyonie 
régna au copte d’Eulèbe yy.ans. C’eft tnerueilles que 
Paufanias n’afaiét aucune mention de luy entre les 
Rois de Sîcyonie. 
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D i e v irrité de la rcuolte du peuple d’Ifraël con- 
tre luy, qui feftoit pollue en idolâtrie, fufeita Chu- 
fan Raiâthain Roy de Syrie 8 c de Mcfbpotamie 
pour luy faire la guerre: &c le rendit fi fort , qu’il eut 
moÿen de tenir tout Ifraël en fa fubie&ion l’efpacc 
de 8. ans,iufques à ce qu’il en fut deliuré par Otho- 
niel. luges 3. Or pour ce que l’Efcrituce ait notam- 
ment que la terre d’Ifraël fut en repos 40. ans fouz 
Othoniel, apres qu’il eut faiét ccftc deliurance : cela 
nous a induit à compter a part lefdiâcs 8. années de 
(êruitude,fàns les comprendre fouz Othoniel.Ioint 
qu’il cil eferit au chapitre precedent vcrfii8. que 
quand le Seigneur iûicita des luges, le Seigneur c- 
lloitauecle luge 8 c fauuoit ion peuple de la main 
defes ennemis tout le temps du luge: puis quand le 
luge mouroit, il fe retournoit,&: fe corrompoit plus 
que iès peres . Mais fi ce Chufim n’a efté quelque 
Roy d’Aflyric,quc les hiftoriens profanes ayent no- 
me d’vn autre nom , il ic peut faire qu’il aura efté 

quelque Satrape ou Roy vaflal des Rois d’Aflyrie. 
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L a grande Cité de Memphis en l’Egypte fot,ie- 
lon l’obfcruation d’Euièbe , fondée &: édifice en ce 
temps par Epaphus fils d’Io, lors qu’il regnoit en E- 
gypte. Dioaore liu. z. tcfmoigne quelle contenoit 
130. Rades de tour. Mais il appelle ion fondateur 
V chorcus qui la fit ainii appellcr du nom d’vne ficn- 
ne fille, laquelle on difoit auoir efté engroifie par le 
fleuue du Nil transformé en Taureau . Tellement 
que celuy que les Egyptiens appelèrent Egypte, en 
fut engendré, qui fe fit en fa vie tant aymer aes Egy- 
ptiens par la vertu, qu’ils permirent que leur pais 
print fon appellation de luy. f/- 
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Ckotopvs 8. Roy d'Argos régna (au compte 
d’Eufcbe) xi. an . Paufanias l’appelle fils d’Agcnor: 
& diû qu’il fiicceda à fbn oncle lafus fils de Trio- 
pas. Les Poëtes ont mis en leurs fables qu’ils eut v- 
nc fille norhmee Pfàmithcs,qui fut engroifie par A- 
pollon, dont elle eut vn fils, lequel eftant mufle par 
elle entre des brouflailles,fut deuoré des chiens. 
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Hikcvlis furnommé Definas ou Defi»as,vi- 
uoit( félon l’obieruation d’Euicbc 8 c S. Auguftin) 
en ce temps au pais de la Phœnicic . Cedrenus par- 
lant ^premier Hercules furnomméTyrien,efti- 
me que ce fut vn Philofophc , par qui la couleur du 
. pourpre fut inuentee & mife en vfage, au temps que 
Phoenix regnoit en la Phoenicie . Mais les Grecs 
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ont baillé vn fécond Hercules de Crète, qu’ils difènt 
auoir eflé vn des Daétylcs Idées (appeliez autrement 
Curetés ) &: inllitutcur de la façon des premiers ieux 
Olympiques, comme Paufanias liu.i. recite: félon le- 
quel auilï il fcmblc auoir velcu quafiau mefme temps 
que le precedent. 
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A Cecrops premier Roy d’ Athènes décédé 
fans hoir malle fucceda ( tcfmoin Paufanias liu. r.) 
Cranaus homme puiflant, riche &: de grande autho- 
rité,du vouloir èc confentement de tout le peuple 
Attiquc. De forte qu’il régna au compte d’Eufebe 9. 
ans.Strabo Sc Iuftin aucc les precedens tefmoigncnt, 
qu’il auoitvne fille nommee Athis , qui fut tant ay- 
mee & fauorilee, que les Athéniens permirent que 
leur région qui auparauant fappelloit Adce,fappcl- 
laft en l’honneur d’elle Attiouc . 
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Comme l’afflidion que les Hebricux rcceuoient 
fouzlalèruitude de Chu fan Rafàthain Roy de Syrie 
fuit caufe de les faire recognoiltrc leurs fautes & pre- 
uarications qu’ils auoient commifes contre Dieu : 
aulfi leur repentance fit que Dieu leur fufeita vn li- 
bérateur qui fut Othonicl, fils de Cènes, fouz la con- 
duite duquel ils fe rcmirét en liberté apres auoir def- 
confit en bataille les Syriens , &: puis vefquircnt en 
paix &: en repos fouz le gouucrncmcnt d’iccluy iuf- 
ques à fon trclpas par l’clpacc de 40. ans , qui cil le 
temps que l’Efcriturc montre luges 3. que fà Iudica- 
turc a duré: ayant cfté le fécond apres Lofué qui a fiait 
office de luge ou de Prince general & fouuerain fur 
tout Ifraël. Car auparauant chaque Tribu auoit fon 
luge &: Magillrat particulier. 
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Aacherres Roy d’Egypte dcccdé fucceda fel 5 
Eufebe, Cherrcs qui fcmblc cftre ccluy que l’ancien 
MancthÔcn Iofcphc appelle Accëchcres 2. du nom. 
Auquel il donne 12. ans 3. mois de règne. Et pour ce 
qu’il déclaré aulfi qu’il fut prcdccelleur d’Armais,Eu- 
lebc felt perfuadé que c’clt luv quifutperede Da- 
li au s autrement dit Armais & d’Egyptus . Combien 
que Mancthon attribue ce qu’on a dit d’Egyptus à 
Scthofis. Ce pendant en choies fi anciennes il elt bié 
dilficilc d’accorder vn tel different, ne fçaehant quel 
autheur Eulcbc a eu. Mais tant y a que fi le temps de 
Danaus a bien cfté alligné par Eufebe, qu’il faut aua- 
cer le rcjjpe de Scthofis ou de Zcthusplus qu’il n’a 
faict: ou prendre Egyptus pour le Rampfes d’Eufc- 
be.Et faut aulfi que li Cherrcs ou Accencheres a cité 
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pere de Danaus & d’Egyptus , que ce l'oit luy que les 
Grecs appelloicnt Bclus. Qui comme efcrit Diodo- 
rc,fubiugua par armes toute la prouincc dcBabylo- 
ne,& puis y ellablit des Preftrcs à la mode Egyptien- 
ne : auquel aulll ils donnent vn troifiefmc fils nommé 
Agcnor , qui fut pere de Cilix , de Phoenix de 
Cadmus. 
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Environ trois aages apres le trefpas de Pclaf- 
gus(ainfique Paufanias liu.é.racomptc) le pays d’Ar- 
cadie le trouua mcrucillcufcmcnt peuplé de villes Sc 
de gens. Tellement que Niétimnus fils aifné de Ly- 
caon ayant fucccdc au Roiaumc de l'on pere , diltri- 
bua toutesfois quelques portions d’iccluy à tous les 
autres frères pour leur partage : où chacun d’eux fon- 
da vne ville dénommée de Ion nom . De force qu’on 
tient que les villes qui fappclloient Pallatium , Ore- 
ftalium,Phtigalia,Thuocia, Acacclium,E.lifTon , Ma- 
caria, Ælea,Trapcl'us , Mænalis, Tcgæa , Mantinea, 
Charifîa, Af'æa,Sumathia , Tyrca , & les peuples aulll 
Orchomcnicns,Tricolomicns,Pcrctcfiens&Lycca- 
tcs,prindrcnt leur nora& origine de Pallas,Orcllcus, 
PliritTnlus T'Huoclis Acücus Pliflo 
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Trapcfus,Ma:nalus , Tcgæus, Mancinæus, Charilius, 
Sumatheus, Afæa, Tyrxus } Orchomcnus, Tricolo- 
muSjPcrctuSjLicæuSjtous frères & fils dudit Lycaon, 
quienauoit auffi plufieurs autres , qui fondèrent pa- 
reillcmét d’autres villes &: peuples de leur nom. Mais 
Dionyfîus Halicarnafll liu.i. ne luy donne feulement 
que e,i.fils,lcs derniers dcfqucls (qu’il nomme Pcncc- 
l. tius & Oenotrus , cftimans le Roiaume d’Arcadie 
trop petit pour contenter tant d’heritiers, dclibcrcrct 
de quitter leurs portions à leur aifné : lequel en re- 
compcnfe leur fit deliurcr argent, nauircs , prouilions 
&: compagnies de gens , aucc lefqucls ils paflcrent en 
Italie. Dont la partie occidentale fappclloit lors Au- 
fonic( à caule des habitans qu’on nommoit Aufo- 
nicnsjqui fe trouua tant au grc d’Oenotrus, qu’il y 
cftablitfa dcmourancc aucc les compagnons : & fit 
en forte qu’aucc le temps on l’appclla Ocnotric.Mais 
Pcncctius aborda au port Iapigicn, au terroir duquel 
il trouua moicn de f accommoder, li bien qu’il perdit 
l’cnuic d’aller cerchcr fa fortune ailleurs : &: fut ccluy 
duquel f'ortirent les peuples nommez Pcncctiens. 
Qui fut la première arriucc &: defeente des Grecs en 
Italie, 400. ans deuant la guerre de Troye , ainfi que 
fe trouue efcrit au liure des origines qu’on attribue à 
Caton . Ce qui ne fera pas fort loing du compte de 
Dionylius Halicarn. quicllimc que ce fut 16. aages: 
ou, comme veut le liure de Mirtillus, quinze dfcuant, 
à prendre l’aagc pour 30. ans- Mais fi on la vouloir pré- 
dre pour îy.clles lé trouueroient quali complcttcs en 
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^(fy riens . 


Siçyoniens . 
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Athéniens. 


,8 




18 


î 


5 


ce temps. Cependant ienepcnlepasque le temps 
de celte occurrence ait fcmblc aufdits autheurs li bié 
vérifié, qu’ils en aient penfé donner vneiultèfuppu- 
ration,pluftoft que vouloir lignifier le temps qui lènv- 
bloitle plus près approcher de leur intention . 
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L e deluge de Deucalion , & le grand embrafe- 
ment de Phaëton,aduindrent tefmoin Clemens Ale- 
xandrin en Tes Stromates liu. i.fouz le Roy Crotopus 
73 . ans deuant l’inuention du fer par les Dady les, &: 
quatre générations apres Inachus. 
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A p t e R A s regnoit en ce temps au pais de Crete, 
où il fonda &c eflifia vne ville, qui fut ainli nommée 
que luy.Eulcbc. 
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D 1 0 ny s 1 v s fils de Deucalion citant arriué au 
pais Afrique en la maifon d’vn nommé Scmacus,d 5 - 
na à la fille d’iccluy vne peau de Chcure, comme a cf- 
crit Eufcbe en fa Chronique, fans aioulter autre cho- 
le.Cobien que i’eltime qu’il feftoit mieux doné à en- 
tendre:maisquelc temps ou la négligence des elcri- 
uains y a faid perdre quelque fentencc , qui pourroit 
eltre celle que dit S. Augultin récitée cy deuant, qu’il 
enfeigna à fon holte l’vfagc& moié de plâter la vigne. 
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C r a n A v s ayant acheué de régner . ans fur les 
Athéniens, trouua, comme dit Paufanias , vne telle 
ingratitude en fon gendre nomme Amphitrion, qu’il 
fut par iceluychalTé de fon Roiaumc, & contraint 
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d’aller acheucr le rclte de les iours entre les Çam- 
prenfiens , demourant fondit gendre en poflclfion 
du Roiaumc d’Athencs , lequel il gouucrnaau com- 
pte d’ Eufebc io.ans. Philocorus tefmoigne qu’il a cité 
le premier qui a monltré qu’il falloir nieller l’eau 
aucc le vin pour boyrc , à fin d’euiter le mal qu’il peut 
engendrer à ceux qui le boyuent tout pur.Iultin aulfi 
luy attribue la nomination &c dedication de la ville 
d’Athenes. 
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Armevsou Armais régna apres Accencheres 
deuxicfme au Roiaumc d’Egypte 4. ans, 1. mois, au 
compte qu’en faid l’ancien Manethon , qui elt cité 
par Iofephc:Eufebe toutesfois luy attribue y.ans,elti- 
mantqucc’cltluyquifut autremét appelle Danaus, 
& qui occupa le Roiaumc d’Egypte fur fon frere , 
qu’il appelle Ramcfes. Mais Manethon attribue cela 
a Sethoris,qui viendra cy apres, ainfi que nous decla- 
reros.Si elt-ce toutesfois que file temps que Danaus 
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a règne en Argos a bien efté obferué & marqué par 
Eûfebe, qu’il faut fuyurc Ton opinion touchant ledid 
Armais, ou raduanccr plus auant qu’il n’a faid le ré- 
gné de Sethofis ou de Zethus. 
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Lors qu’Afcatades Roy d’Afîyrie eftoit en la 30. 
année de fon régné, Dardanus mit à mort traitreufe- 
mentfon firere Iaiîus Roy de laTofcane: & puis fen- 
fuit au pais de Samothracie , ne pouuant empefeher 
que Cory bantus fils du defund ne fuccedaft à la cou- 
ronne de fon pere. Ce que nous auos bien voulu em- 
prunter du nouueau Berofe en ceft endroit, à fin d’a- 
uoir occafion de propofèr ce que les avftres meilleurs 
autheurs ont eferit dudid Dardanus. Lequel Lada- 
ce liu.i. delà faulfè religion, tefmoigne auoir efté frè- 
re dudid Iafius & fils de Corythus Roy d’Italie . Et 
puis reprend l’opinion de ceux qui les ont dit auoir 
efté fils deluppiter, à caufe qu’il ne fe fuft voulu fer- 
uir de Ganymedes,qui euft efté fon arriéré fils, en fes 
infâmes lubricitez.Strabo toutesfois auec Stephanus 
liu. des villes, & Euftadiius tiennent, que Iafius ne fut 
occis par fon frere en Italie, mais qu’ils f enfuirët eux 
deux enfemble, apres auoir defrobé le Palladium de- 
dans le temple de Minerue en la T ofcane,& fe retirè- 
rent en la Samothracic,où ils trouucrent(au dire du- 
did Stephanus) Cadmus fils d’Agenor , qui contra- 
da alliance auec eux, prenant leur feeur Harmonia 
ou Hermione en mariage. 
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Si le temple de IuppiterÀmmon qui eftoit en la 
Lybie,fùt édifié par Danaus,ainfique Diodore*Sicil. 
liu . 17 . tefmoigne ; cela ne peut cftre aduenù qu’au 
temps qu’il regnoit en Egypte. 
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Armisis fut fuccelTeur d’ Armais au Royaume 
d’Egypte parl’efpace dVn an, 4. mois feulement , tef- 
moin l’ancien Berofe . Combien qu’Eufeben’en a 
fàid mention , donnant Ramefés pour fucceflèur à 
Armais auec 68. Sans de règne : & fi feftime eftrc ce-, 
luy quifappelloit autremëtÆgypte,& qui chafta Da* 
naus de fon Royaume , qu’il auoit vfurpé en fon ab- 
fèncc en la maniéré que nous reciteros cy apres fouz 
Zethus, ou Sethofis. Mais Manethon appelle Arme- 
fiamis celuy qui fut fucccfTeur d’Armefis , auquel il 
donne 66 . ans de régné. Ce qui ne nous fait jeietter 
du tout l’opinion d’Eufèbe touchant Danaus,eftquc 
Iofephe f eft bien aduifé que ManethÔ a parlé diuer- 
fèment en diuers endroits defdids Armais & Setho- 
fis. A caufe dequoy il m’a fèmblé bon de propofèr les 
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deux opini5s,à fin qu’on en iuge comme on voudra. 
Ce qu’on pourroit faire plus hardiment, qui auroit le 
Mancthon entier, ou les autheurs qu’Eufcbc a eu. 



S t e n e l v s, ou Stenclas,fils & fucceflèur de Cro- 
topus au Royaume d’Argos, régna felô Eulebc n.ans. 
S. Augultin toutesfois afferme qu’il fut fucccfTeur 
d’Iafius , &c depuis chaffé de fon Royaume par Da- 
naus . 



A v mcfmc temps, la ville de Spartefdiéle auffi La- 
cédémone) fut fondée & édifice par Lacedemon fils 
de Scmcle ( félon qu’Eufebe a noté) nonobftant que 
Paufanias eferit qu’il cftoit gendre d’Erotas Roy de 
la Laconie , qui auoit donné Ion nom au fleuuc qui 
paflc par icelle . Duquel Lclcx premier Roy du pais 
auoit cfté aycul , &: Miles perc . Au demourant , que 
lediét Eurotas mourut fans enfans mafles. Qui fut 
caufe que fon gendre qui auffi luy eftoit frere de mè- 
re, luy fucceda en fon lieu: & donna fon nom à toute 
la contrée, & à tous les habitans de la Laconicj com- 
me aulfi à la Cité qu’il y fonda: laquelle pareillement 
on tient qu’il fit encore appcller Sparte, en faueur de 
fa femme qui fè nommoit ainfi. Et demoura ce Roy- 
aume à fa pollcritéjiufqucs à Tindarus pere de la bel- 
le Helene. 



Erictonivs apres auoir faiét mettre à mort le 
Roy Amphitrion ( félon que tcfmoignc Paufanias) 
occupa le Royaume d’Arhcnes & le poffeda ( au c5- 
pte d’Eufebe) 50. ans. Ceux qui ont eferit de luy , ré- 
citer que bien toit apres fa nailfancc il fut trouué en- 
tortillé d’vn dragon dedas le temple de Vulcan, fans 
qu’il fc trouuaft aduoiié ny réclamé d’aucun parent. 
Ce qui dôna occafion aux Poètes de mettre en leurs 
fables, qu’il auoit cité engedrédela fcméce de Vul- 
can tôbce en terre lors qu’il vouloir auoir par force la 
compagnie de Mincrue . Outre plus qu’il auoit les 
pieds de dragon, pour lcfquels couurir il trouual’vfa- 
ge des' chariots : tellement qu’il fut le premier en la 
Grèce qui fc fit porter fur iceux. Paufanias liu. i.ad- 
ioullc , que les habitans de l’Attiquc furent auffi par 
luy affemblcz en vne Cité que luy-mcfme nomma 
Athènes. Qui fut caufe de l’inflitution de la feflc di- 
ète Panathenea. Les autres eftiment qu’il édifia feu- 
lement vn temple à Mineruc en la Tour d’Athcnes. 
Ifocratcs toutesfois en fa Panathcnaique f'emblc vou 
loir cltimcr , qu’Eriétonius fucceda immédiatement 
àCccrops:à caufe dequoy il dit que le peuple d’Athe- 
ncs demouta fouz la forme de gouuernement qu’il 
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apprint d’iccluy,ou de Cccrops, l’efpacc de looo.ans, 
iufques au temps de Solon & de Piliitratus. 
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A r. c A s fils de Iuppiter &: de Califto, ayant fou- 
rnis à foy toute la contrée qui f appelloit Pclafgie,luy 
fit changer fon nom,&: du lien la dénomma Arcadie, 
comme aulïi les habitans d’icelle Arcadiens , félon 
qu’a noté Eufebe en fa Chronique. Paufanias liu. 8 . 
confermant &: expofant celte opinion dit , que Cali- 
llo elloit fille vnique de Lycaon , que les Poètes fup- 
pofent auoir cité engrofiie par Iuppiter , dont Areas 
fut engendré, qui fucccda à fon oncle Ni&imnusau 
Roiaume des Pclafgiens , où il enfeigna l’vfancc & 
maniéré de femer les blccls, qui luy auoit elle mon- 
Jtree par Triptolcmus,&: puis d’en faire du pain,auec 
l’art &inucntion de filer &: accommoder la laine en 
drapperie pour en faire des habits , laquelle il auoit 
apprife d’ Adrilla. 
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Encore que le tcfmoignage du Manethon 
d’Annius de Viterbe nous fcmble totalemétfufped, 
fi ell-ce qu’il eferit qu’en la dernicrc annee du Roy 
Afcatadesd’AlTyrie,Dardanus lailfantlepays deSa- 
mothracie,f en alla rendre en la Phrygie , qui f appel- 
r loit lors Mœonie,& auoit vn Roy nommé Athus,qui 
luy ottroya pour faire fa demeure vne partie de la 
contrceioù il fonda édifia vne ville qu’il fit nom- 
mer Dardanic, laquelle fut di&c és temps qui luyui- 
rent apres Ilium, bc puis Troyc , fe trouue allez con- 
forme à ce qu’eferit Eufebe liu.io. de la préparation 
Euangcliquc; Que ledit Dardanus party de la Samo- 
thracic fonda au pais de Phrygie la cité de Dardanic: 
Arrianus toutesfois &: Stcphanus en fon liurc des vil- 
les, tiennent que la Phrygie l’appclloit Tcucric quad 
Dardanus y arriua,à caufe de Teucer qui en elloit 
Roy, lequel fit efpoufer deux de fes filles à Dardanus, 
l’vne defquelles fappelloit Nefo,dontil eut vne fille 
ditte Sibylle,qu’on dit auoir cité diuinerclfe ; l’autre 
Balthea,qui luy engendra Eridonius heritier &: luc- 
cefTcur de fon Roiaume. 
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8 Amyathes,ou Amynthcs 19. Roy d’Alfyric, ré- 

gna apres fon prcdecelîeur 4 j.ans. Eufebe. 
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Environ ce temps Danaus eltant chalfc d E- 
^ gypte par fon frère, arriua en la ville d’ Argos;où il 1 a- 
quit tant d’amis par fa liberté &: bienfaits, que ce luy 
fut par apres vne planche pour paruenir à la courône 
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d’icelle.Eulebe liu.10.de la préparation Euangelique. 
Il fcmble auflî que ce fut enuiron ce mcfmc temps, 
que commença l’vnc des années Cyniques ouHelia- 
ques des Egyptiens , qui duroit 1461. ans communs aux 
Egyptiens , &c 1460. des folaircs entiers , li ce qu’eferit 
Panodorus ancien autheur ell vray, quelle fut accom- 
plie l’an 730. de Rome, comme nous mon tirerons cy 
apres. 



Estant Stcnelus Roy d’Argos decedc , Gelanor 
Ion fils fe voulut parfon droit héréditaire immifeeren 
fàfucceflion. Mais Danaus auoit de longue main fi ac- 
cortcment pratiqué &: gangné lafàueur des Argicns, 
qu’ils aimèrent mieux le donner à luy , que rcceuoir 
l’autre pour leur Roy . De façon que Danaus demeu- 
ra en polfcllion entière du Roiaume d’Argos, & les 
gouuerna au compte d’Eufebc iufques à Ion trelpas 
l’efpaccdc yo. ans,durant lefquels on dit qu’il f obligea 
h bien le cœur de les fubjets par les vertus &: loüables 
allions , que non feulement eux , mais aulTi tous les au- 
tres peuples de la Moree tindrent à honneur d’ellre de 
luy appeliez Danai. Pline liure 7. chap. raconte cela 

de mémorable de luy, que la nauire fur laquelle il arriua 
en la Grèce, fut la première qu’on y auoit iamais veuëj 
pour ce que les Grecs n’auoient au parauant cognoif- 
iàncc que de barques, l’inuention desquelles auoit elle 
trouucc par le Roy Erithra en la mer rouge. Dauatagc, 
que les Argicns ayât faute d’eauë en leur ville, reccurét 
ce bénéfice de luy, qu’ils apprindrent à fçauoir trouuer 
les fources des puits. Au demourant les autheurs Grecs 
ont eferit que Danaus eut jo. filles , qui furent mariées 
à 50. fils de fon frère Ægyptus : lefquelles par le com- 
mandement de Ieurpere(qui auoit elléaduerty par vn 
oracle ) qu’il deuoit perdre la vie parla main dcl’vnde 
fes gendres ) occircntd’vnc belle nuid tous leurs ma- 
ris, excepté Hipcrmncllra qui elpargna le lien nommé 
Lyceus , lequel mit puis apres en clfcd la predidion 
de l’oracle, régna au lieu de fon beau pere: apres 
( comme dit Orolc ) qu’il eut ellé chafTé d’Egypte pour 
vn fi horrible forfiid. Car cela me lèmble beaucoup 
plus vray-femblablc, qued’eftimer que le faidfoitad- 
uenu depuis fon arriuee en la Grèce. Et n’ell pas aulTi 
répugnant, que Lyccus n’ait ellé coulpabledelamort 
de les freres, fi d’auanturc le récit precedent n’ell pure 
fiblc, puis qu’Hcrodotc tefmoignc qu’il accompagna 
Danaus en la Grèce. Arrianus toutesfois afferme, que 
vnc autre des lœurs d’Hypcrmnellra nomee Bebricia, 
fauua encore fon mary,& fut côtraintc de fenfuir auec 
luy au pays de Chalccdone : où elle cnlèigna les cere- 
monies & mylleres des Egyptiens. Ce qui luy acquit 
vne telle faucur entre les peuples auec lefquels elle vi- 
uoit, qu’ils fellimcrcnt bien honorez d’ellrc nommez 
par elle Bcbricicns. 
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Bacchvs furnomé Diony fius, fonda en ce temps 
la ville de N ifa en l’Indic-, où il fieftoit tranfporté auec 
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vne grofle année, qui eftoit fuyuic d’vnc grofïè troup- 
pe de femmes diètes Bacchics, félon qu’Eufcbe a noté 


































en (à Chronique. Cequetoutcsfois il rapportera en- 
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cores cy apres à d’autres temps. Si ce n’eftquecefte 
variété foit aduenuë par la faute des cfcriuains. 
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Environ le mcfme temps aufli T riptolcmus ar- 
riua lùr vne grande nauirc chargée de bleds au port de 
la ville Eleulinc, qui eftoit au pais Attique: où il fit v- 
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ne fi grande libéralité 6 c largefle de fes grains au peu- 
ple Athénien , que cela donna occaiion aux Poë- 
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tes de mettre en leurs fables, que Cercs l’auoit enuoyé 
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là, 6 c commis tout cxprcflèment pour y enfeigner l’v- 


















iage du bled: félon qu Eufcbe recite en fa Chronique, 
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qui toutesfois rapporte encore ce faièt inconftammét 
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au temps du Roy Ere&eus. 
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V n Roy nommé Lapis regnoit en ce temps au pais 
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de Crete,fclonrobfcruation d’Eufèbe. 
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Estant Othonicl Iugcd’Ifracl deccdé,lcs Hc- 
brieuxquiauoicntdemouréen reposée en paix fouz 
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luy, commencèrent incontinent apres fon trefpasà fe 
debaufeherdu feruicede Dieu pour fe polluer en ido- 
lâtrie. A caufe dequoy laiuftice diuine fi en enfuyuit fi 
promptement, qu’ils furent liurcz en la main &puif- 
fànce du Roy Eglon de Moab, lequel les tint en ferui- 
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tude l’efpace de 18. ans . luges 3. lefquelsnous auons 
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efté induits de compter à part fans Icscoprendrc fbuz 
le temps d’aucun luge j pour ce que l’Efcriturc décla- 
ré exprefTement,que la terre d’Ifraël fut en repos &: en 
paix fouz Othonicl 6c fouz Ahod. 
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L e temple d’Apollo en la ville de Delphes fut en 
ce temps bruflé par Phlegra. Eufiebc. 
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B v s 1 r 1 s, fils de Neptune 6c de Libye fille d’Epa- 
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phuSjfaifoit en ce temps les voleries 6c brigandages au 
pais d’Egypte à l’entour du Nil, qui l’ont faid renom- 
mer pour l’vn des plus cruels tyrans que l’antiquité 
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nous aie propofèz: attédu qu’il faifoit mourir par tour- 


mens fort effranges tous les eftrangersqui pouuoicnt 
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tomber entre fes mains, comme Eufcbe a noté en fa 
Chronique. Les autres ont eferit, qu’il fonda les villes 
nommées Bufiris 6c Nomon en vn lieu defert 6c quafi 
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de la Bibl. hiltoriale. 



inacceffiblc. Qui fric polîîble l’occafion pourquoy les 
Poëtes mirent en leurs fables qu’il immoloit lès hoftes 
à Iuppiter,à caufe que les Pafteurs & habi tans d’icelle 
auoientaccouftumc de voler & defualizer les paffàns 
par la, fils le trouuoientplus forts qu’eux. Strabo tou- 
tesfois liu.7. afferme , qu’il n’y a point eu de Bufiris en 
Egypte, & que ce n’eft que fable de tout ce qu’on en a 
eferit. 



Phoenix & Cadmus partons de la ville de The- 
bes d’Egypte, fc tranfportcrent aucc leurs trouppes au 
pais deTyr & de Sidon,pour y faire leur refidence, co- 
rne Eufebe a noté. Le liure des Equiuoqucs attribué à 
Xenophon, tcfmoigne qu’il y a eu plufieurs Cadmus; 
le premier defquels fut frere de Phoenix nominateur 
de la Phœnicie:où ils commencèrent à régner enfëm- 
ble vn peu apres la fondation de la ville de T royc. 



C o à R ou Chorax,r6. Roy de Sicyonic,fils de Co- 
ronus, régna félon Eufebe 3o.ans. 



Environ ce temps les tant célébrés ieux nomez 
Pythia,furcnt inflituez en la Grèce, en l’honneur d’A- 
pollo de Delphes fuyuant fon commandement : à fin 
d’appaifèr fon indignation, qiii auoit efté embrafée en 
telle forte cotre la Grece, quelle en auoit enduré vne 
mcrueillcufé flerilité: A caufé que fon temple auoit e- 
fté bruflé par les ges de Danaus, lors qu’il faifoit guer- 
re aux habitons de Delphes . S . Auguftin liu. 18. de 
la Cité de Dieu. 



L a ville de Bithynic fut fondée en ce fieele par Phoe- 
nix frere de Cadmus, qui cil celuy qu’on tient auoir 
enféigné aux Phœnicicns les premières lettres pour 
cfcrire,&: inuenté le vermillon : la couleur duquel fut 
au commencement à celle occafion diète Phocnicic, 
& depuis par efehange de quelques lettres punicee. 
Eufébc. 



E v R o p a fille d’ Agenor &: fœur( ou comme a efti- 
mé Eufebe) fille de Phoenix, fut enuiron ce temps ra- 
uie & mcnce en Crète par Iuppitcr fur vne nauire qui 
auoit la figure ou façon d’vn Taureau. Qui futl’oc- 
cafiôdc la fable que les Poëtes ont publiée d’elle. Plu- 
fieurs toutesfois ontrapporté diuerféraent ce rauiflé- 
ment en diuers temps . Qui peut auffi dire la caufe 
pourquoy Eufebe fëtrouue grandement variable en 
ce point. Hérodote liu. 1. afferme quelle fut enleuee 
de la ville de T yr par quelques marchans de Grece,& 
menee en Crète. Mais S. Auguftin liu.18.de la Cité 
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de Dieu recite, que ce fut par vnRoyde Crete nom- 
mé Xantlius , qui pourroic cltre celuy que Diodorc 
liu.y.&: Eufebe appellent Afterius, qui fc vantoit cftrc 
iflu de la race de Dcucalion.-à caufc que fon fils Hcl- 
lenusfut pere de Dorus, qui engendra Tcftanius, le- 
quel auec vnc grande compagnie d’Æolicns & de Pc- 
lafgicns cftoit allé demourcr en Crete , où il engendra 
ledit Afterius, lequel print en mariage Europe, & ado- 
pta pour enfans Minos, Sarpedon,&: Rhadamanthus, 
que Iuppiter luy auoit engendrez , quand il la rauit. 
Combien qu’ils pourraient auoir cité les cnfins natu- 
rels, li ce n’cft que fa beauté la luyeuft faift cfpoufcrj 
encore qu’il fçcuft bien quelle auoit elle violée par 
autre.C’eftellede qui on tient que la troificfine par- 
tie du monde a cité nommée Europe. 
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E r ic to n 1 v s, fils de Dardanus deuxicfme Roy 
de Dardanie,regna apres le trcfpas de l'on pcrc , au co- 
pte d’ Archilocus, 7 j.ans. Eufebe toutesfois commen- 
ce fon régné feulement en la 13. année du régné de 
Pandion Roy d’Athenes : Ce qui fcmble plus rcccua- 
blc, fil elt vray, que Cadmus (ainfi que nous auons dit 
cy deuant,& que Diodorc tefmoigne) fut vers Darda- 
nus, ic prit la fille Harmonie en mariage-.ou que la vil- 
le de Dardanie ait feulement elté fondée &commen- 
cee(ainfi qu’a noté Eufebe ) au teps du Roy Lynccus. 
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37 


C 1 n Qjf ante ans apres le deluge de Deucalion, 
Clymenus fils de Ccrdis,defccndant delà race d’Hcr- 
cules de Crete, parrit d’icelle , &: f en vint habiter en la 
Grece auprès du mont Olympcroù il rcltaura & remit 
fus les jeux combats olympiques, qui auoientefté 
autresfois inuentez &: inltitucz par ledit Hercules. 
Paufanias liu. 5 . 


3 1 


• 

8 


16 




12 




68 


»5 


38 


3 2 

33 


9 


27 


37 


2 3 




6 ç) 


16 


39 


IO 


18 


! i 8 _ 


H 


1675 


70 


17 


40 


34 


I I 


2 9 


39 


D 




7i 


18 


4i 


* 

Les enfàns d’Ifracl apres auoir cité tenus en fer- 
uitude I’cfpace de 18 . ans fouz Eglon Roy deMoab , 
curent repentance de leurs fuites . A caufc dequoy 
Dieu f ifcit'a Ehud ou Ahod fils de Géra pour les dcli- 
urcr, lequel occill de fa propre main par vnc braue 
ruze le Roy Eglon, & puis fit vnc grande defeonfiture 
des Moabites. Au moien dequoy les Ifraclites demou- 
rerent depuis en repos & en paix fouz le gouuerncmét 
d’Ahodl’elpace de 80 . ans. C’clt pourquoy l’Efcriture 
dit luges 3 . verf. 30. que Moab fut humilié fouz la main 
d’Ifracl, & la terre repofa oftante ans. Qui elt aufii la 
caufc pour laquelle nous nations voulu comprendre 
fouz iceux Les i 8 .ans,qu’Eglon domina fur Ifracl. 
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L a ville nommée Ephira diète, depuis Corinthus, 
fut fondée en ce temps , félon qu’Eufcbc a noté en fa 
Chronique : Lequel toutesfois auoit en vn autre 
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endroid attribue fa fondation à Hellene fils de Deu- 
calion:& par apres à Sifyphus fils d’Æolus, chofë pof- 
fibiequi procédé ou de ce quelle a efté plufieursfois 
ruince & reftaüree,ou bien rechange de nom. A caule 
que Strabo confeflè qu’elle fe nomma premièrement 
Corcira,&: vh long temps apres Ephirapar Sifyphus. 
Puis quand elle eut efté rellauree âpres fa ruine par |4 2 
Corynthus fils deMaraton , ou comme veut Suidas, 
de Pelops , le nom de Corinthe luy demoura.Si tou- 
tesfois ledit Sifyphus a efté premier Roy de Corinthe, 
comme veut Paufanias ,& pere de Belleropho,& d’Or- 
nythion,il faut qu’il ait vefeu cy apres long temps. A 
49 1 eau fc qu’on tient que Bellerophon fut pere de Glau- 43 
cus,qui tint le party des T royens à la guerre de Troye, 
où il fit l’efchange defes armes auec Diomedcs , ainfi 
— | que recite Homere . Au demourant Sifyphus femble 
auoir efté quelque bienfage &aduifé perfonnage par 
deflus les autres de fon temps : po^r ce que Cicéron 
50 1 en fa première Tufculane extolle bienhautemétla fa- 
geflè &: fapiencc qu’on difoit auoir efté en luy. Qui 
peut poflible auoir donné l’occafion aux Poëtes de 
mettre en leurs fables qu’il fut côdamné apres fa mort 
de rouler perpetuellcmët vne pierre aux enfers, à caufe 
qu’il auoitreuelcles fècrets des Dieux aux hommes. 
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81 



Belochvs fécond du nom , zo. Roy d’Aflyrie 
5 * I régna apres fon prcdeceftèur 2 y .ans, ayant vne fille no- '45 
J meeAdifà, qui rut auffi dide Semiramis, qui régna 7. j 
ans auec luy. Eufèbe. 



P a n d 1 o N premier de ce nom , cinquiefme Roy 
d’ Athènes , régna apres le trcfpas du Roy Eridonius 
j fon pere 40. ans, félonie tefmoignage d’Eufcbe , qui 
eftime auffi que Progné & Philomelà,qui ont tant fait 
parler d’elles ès tragcedics des Poëtes , mrent fes filles. 
Mais Paufanias les attribue au fécond Pandion. 
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C a d m v s , ainfi qu’a noté Eufèbe , regnoit en ce 
j j | temps en la ville de Thebes,qui cftoit en la Bœotie : il 
eut vne fille dide Semele,qui enfanta Dionyfius nom- 
mé auffi Bacchus. Diodore liure 6 . eferit, que ce 
— | Cadmus fut enuoié par fo pere en la quelle de fa fœur 
Europe , qu’on auoit rauie , auec exprès commande- 
ment de ne iamais retourner vers luy fans la ramener. 
Et comme il fe fiift mis en chemin de la cercher -en 
beaucoup de lieux, il paruint finalement au Roiaume 
de Dardanie , où il efpoufa Hcrmionc, que les autres 
appellent Harmonie, feeur de Dardanus,auec laquelle 
ilfetranfportaen la Bœotie de Grece, où par le com- 
mandement de quelque Oracle il fonda vne cité qu’il 
fit nommer Thebcs , en mémoire de celle d’Egypte 
d 5 t il eftoit party. Paufanias toutesfois eftime qu’il edi 
fia fculcmét la tour ou le chafteau qui fut ditCadmee, 
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auprès duquel la ville de Thebcs fut depuis edifiee par 
Amphion & Zethus: apres , comme telinoigne Eufe- 
be, qu’ils l’eurent chafle de la Bocotie, &: côtraint d’al- 
ler faire la demeure en l’Illyric. Or pour accorder le 
différend &: rcpugnace qui eft encre les autheurs à rai- 
fon de Cadmus, i’eftime que fon nom a aufli efté attri- 
bué à fes enfans , &: que cela peut auoir efté caufe de 
faire fouuentcsfois afligner à l’vn des derniers , ce qui 
auoit efté faid par le premier: tellement qu’on l’eft a- 
bufé en ne les diftinguant point , quand il a elle que- 
ftion des choies faides par eux en diuers temps . De 
force qu’Eufcbc ne peut cftre en ceft endroit exeufé 
de négligence de répugnance à foy-mclme . Si d’a- 
uanture ce n’a efté fon intention de marquer feule- 
ment les temps aufqucls les choies faides par Cadmus 
fc pcuucnc rapporcer lelon les diucrlès opinions des 
auchcurs:ou li les efcriuains par leur faute ne font cau- 
lè du defordre qui eft en fa Chronique, non feulement 
pour ce point, mais auffi pour pluficurs autres. Paufa- 
nias cfcric , que Cadmus apres auoir édifié le chafteau 
deCadmce,lè retira au pais d’lllyric,laiflantlc Royau- 
me de la Bocotie en gouuerncment à fon fils Polydo- 
rus , les fils duquel Labdacus & Layus y fuccedcrcnc 
encorcs l’vn apres l’autre. Nonobftant qu’il clcrit ail- 
leurs, queNydaeus regnoit en la Bocotie lors qu’Epo- 
paeus tenoit le Royaume de Sicyonic . Tellement que 
Ccdrcnus eferit que ce fut le fucccfléur de Cadmus, 
apres qu’il le fut retiré ayant régné 62.. ans. 
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L e fameux cmbralcmcnt de la foreft Ida, dot f cn- 
liiyuit l’inuention dufer par les Idées Dadyles, fut 
( tefinoin Çlcmcns Alcxandrinus liu.i.des Stroma- 
tes) 65. ans deuant le rauift'ement de Ganymedes : &: 
73. ans apres le déluge de Dcucalion. 



Les villes de Mclos,Paphus, &: Califto, furent en 
ce temps fondées. Eufebc. 
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C H o R. a x Roy de Sicyonic mourut(tclmoin Pau- 
fanias ) lans lailfcr aucune lignée de foy . Au moyen 
dequoy Epopæus qui regnoit en la Theffalic, f en alla 
ou par force, ou du confcntcmcnt des Sicyonicns em- 
parer du Royaume de Sicyonie. Et régna tefmoin Eu- 
febe 35. ans: fur la fin defquels on récité qu’il eut guer- 
re contre Nydxus Prince de Boeotiepour raifon de 
fa fille Antiopa , comme nous reciterons encorcs cy 
apres . 



Lincævs fils, comme on dit, d’Ægyptus, gendre 
S>c nepucu de Danaus,efpoux de Hypermncftra, apres 
auoir faid mourir fon beau-pcrc, f empara du Royau- 
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med’Argos: &c y régna au compte d’Eufebc , 41. an. 
Qui nous faid foupçôner qu’il n’a point efté fils d’Æ- 
gyptus,& qu’il n’arriua point aulli auec Ton beau-perc 
en Grece,en aduifant à l’aage, qu’il deura auoir par ce- 
fte raifon vefcu.Quoy que ce foit,Strabo,& Paufanias 
l’cftimét auoir efté pcre d’Abas Ion luccefleur, & grad 
pere d’Acrifius. Eufebe liu. 10. de la préparation Eua- 
gelique, adioufte, qu’au temps qu’il regnoit , CadmusJ 
arriua en la ville de Thebes , où il enfeigna le premier 
vfage& cognoiflance des lettres aux Grecs. /J- 



Les Dadylcs furnommez Idecns à caufe qu’ils a- 
uoient faid leur demeure premièrement au mont Ida, 
qui cft en la Phrygie: & de là fien eftoient allez habiter 
en l’Idc de Crète , où le nom de Corybantes leur fut 
donné , eftoient ( au tcfmoignage d’Eufebe ) en fort 
grand renom en ce fieele , à caule de la fàdure de fer 
qu’ils fçauoient faire, & dont on leur attribuoit la pre- 
mière inuention. Clément Alexandrin, liu. 1. des Stro- 
mates, tient que les Idecns Dadyles furent quelques 
lages perfonnages, aufquels on attribuoit l’inuention 
des lettres dides Epheficnncs, &: des accords qui font 
en la Mufique, & qu’ils furent aufli en bruit 75. ans a- 
pres le déluge de Deucalion , au temps de l’cmbralè- 
ment de la foreft d’Ida. Strabo liu.io. cftime , fuyuant 
l’opinion de Sophocles , que ce furent cinq perfonna- 
ges qui trouuercnt la maniéré de faire le fer. Et pour 
ce qu’ayans autant de Iceurs qu’ils eftoient, faifoient le 
nombre d’autant de doigts qu’il y a és mains , qu’ils fu 
rent furnommez Dadylcs, qui lignifient doigts . Les 
autres adiouftent qu’ils engendrèrent le Curetés ou 
Corybantes. 
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Erictonivs fils de Dardanuj commença en- 
uiron ce temps à régner au Royaume de Dardanie ou 
de Troye, apres le trelpas de fon pere, félon qu’Eufcbe 
a noté : qui me lemble auoir mieux obferuc le temps 
d’iceluy, que n’a faid Archilochus , qui commence 
fon regne pluftoft, & luy attribue 75. ans de duree : à 
caufe qu’il ne fe pourroit faire , que Cadmus euft efté 
deuers Dardanus apres lerauilTementdefa fœur. Ce 
pendant Diodoreliu. y. racompte que ceft Eridonius 
fut tant heureux &: fortuné en biens, qu’à caufe de ce- 
là Homcre l’appelloit le plus riche & opulantdes ho- 
mes, comme celuyqui cftoit Seigneur de trois mille 
chcuaux paifians és prez. 
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Apres Armefifmiamus ou Armefiamis , régna au 
Royaume d’Egypte Amenophis,à qui l’ancien Mane- 
thon attribue feulement 19 . ans , 6 . mois de regne. 
Mais Eufebe qui le nomme Menophis, luy en compte 
40. lefquels nous receuons au lieu des autres. 
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C £ que les Poëtes ont gazouillé en leurs fables 
de Dimetra, qu’on prenoiepour la Deeflè Ceres,fem- 
ble à plufieurs, comme récité Eufebe liu.io.de la pré- 
paration Euangclique, cftre aduenu en ce fiecle. Qui 
cft caufè qu’il a obferué en là Chronique que Caeleus 
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regnoit au mefme temps ou commandoit en la ville 
d’Eleufine au pais Attiquc , lors que Triptolemus y a- 
ivrda fur vne grande nauire qui auoit la forme d’vn 
fèrpent: laquelle eftoit chargée d’vne grande quantité 
de blé, qu’il diftribua gratuitement au peuple qui en 
auoit alors grande difette 8 c indigence. D’ou fut tiree 
l’occafion 8 c origine de la fable que les Poëtes con- 
trouuerent,que Ceres luy auoit commis la charge de 
diftribucr le grain 8 c d’enlêigncr la maniéré de le fè- 
mer,& puis le recueillir } aux liommes: laquelle il auoit 
mile en execution feftant fàid porter par le monde 
fur des fèrpens æfiez. Plufieurs toutçsfbis, au rapport 
de Paufanias liu.i .eftimerent qu’il eftoit fils naturel de 
Cadeus , &que Ceres luy auoit apprins la manière 8 c 
faço de fèmer 8 c cultiuer les bleds , en rccompenfc du 
bon recueil qui luy fut faid en fa maifon lors quelle y 
paflàallantàîaqucfte de fà fille Profèrpine. Ce non- 
obftant d’autres luy affignent vne autre origine , le ré- 
cit de laquelle ne féroit quç çaufèr prolixité. Parquoy 
il fuffit de fçauoir que ceTriptolemus cft celuy duquel 
les Athéniens fè vantoient auoir apprins les moiens de 
femçr 8 c de recueillir le bled : enfemble aufh de culti- 
uer la terre. Encore que d’au très l’aycnt attribué à Ere- 
deus, comme nous difons cy apres. 
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L’a rmen i E,qu’Eufêbe did en fa Chronique auoir 
efté enuiron ce temps fubiuguee par Cadmus , fcmblc 
eftrevnnomfuppofé parla faultedes cfcriuains , au 
lieu de quelque autre pars prochain de rillyrieoude 
la Grece. 
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IX 


Bellepaf.es ijj.Royd’AfTyric régna, au côpte 
d’Eufcbe 8 c de Metaftenes,3o.ans. 
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M 1 H 0 s regnoit félon l’obfèruation d’Eufèbe en 
ce temps en rifle de Crete , lequel Platon Strabo 8 c 
Diodore, tiennent auoir efté fils de limiter 8 c d’Euro- 
pe;& Sarpedon &Rhadamanthus fès frcres.Et pourcc 
qu’il eftoit l’àifné, il régna apres Aftcrius auRoiaume 
de Crete , & y fonda trois nobles citez, Gnoflia, Vul- 
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cania,&:Cydonia.Etfiforma pareillement la Répu- 
blique Cretique de loix 8 c inftitutions , lefquellçs il fè 
vatoit auoir apprinfès de Iuppitçr, feignant d’aller fbu- 
uent comuniqucr 8 c conférer auec luy dedas vnegrade 
caueme.Ils difènt outre-plus, qu’il a efté le premier des 
Grecs qui a fait baftir 8 c copofer des nauires de guer- 
re, au moien dçfqucllcs il fuhiugua 8 c amena en Ion 0- 
beïftànçe toutes les Iftes voifinesde fon Roiaumc, 8 c 

fèmit 


3 


, 

IO 


18 


18 


*4 




110 


i 

î 


*5 


4 


11 


19 


l 9 


*5 



Digitized by LjOOQie 





$: 

O . 

"N 

Q 


t 

§ 




Egyptiens. 


. de la Bibl. hiftoriale. 


v? 

! 


Siçyoniens. 


« 

J 

f 


V? 

-1 

S 

1 


i 

I 




I I I 


40 


1 6 


le mit en pofleflion de la maiftrife &c principauté de la 
mer.Platon au dialogue de la loy adioufte qu’en la di- 
fpohtion des Eftats de Ton Roiaume,il bailla la fuper- 
intendance 8c adminiftration de la iufticc de la ville 
fculemét,àfon frere Rhadamâthus, à caufc qu’il eftoit 
vertueux 8c iufte, mais mal entendu & exercé aux au- 
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tres affaires de la Republique. Tellement qu’il eftoit 
comme conferuateur des loix en la ville. Mais il auoit 
vnTallusquialloitparlcs champs & bourgades pour 
les faire obfcrucr, les portans grauees en des tableaux 
d’airain. Diodore auffi tefmoigne , que Rhadamâthus 
fut tellement obferuatcur de iuftice 8c d’equité,quc la 
feule réputation qu’il f en acquit, incita les habitans de 
plufieurs Iflcs 8c de la plus part de l’Afîe de fe fouz- 
mettre volontairement à fon obcïflance : Strabo tou- 
tesfois en fon liu. ^afferme , que Rhadamâthus auoit 
régné en rifle de Crète deuant Minos, 8c l’auoit quafi 
formée de loix, de police 8c de iufticc, par lefquellcs les 
hommes eftoient deuenus beaucoup plus humains, ci - 
uils 8c moins agreftes qu’ils n’eftoient au parauant.De 
façon que le premier Minos qui vint apres luy,fc com. 
pofà à fon exemple 8c imitation. Lequel ayant laifle 
vn fils ainfi nommé que luy , afàiét fouucntefois errer 
les autheurs en prenant l’vn pour l’autrc;& attribuant 
maintefois à l’vn,ce qui appartient à l’autre. 
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C e vx qui tiennent que Minos régna en Crete, 
difènt auffi que fesfreres Sarpedon 8c Rhadamanthus 
régnèrent en mefmc temps au pais de Lycie. Telle- 
met qu’Eufcbe la ainfi obferué en fa Chronique. Quât 
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à Sarpedon, Strabo liu. n. 8c 14. 8c Diodore liu. 6. ra- 
comptcnt,qu’iltiragrandnombrcde peuple de l’Ifle 
de Crete, 8c le mena au pais appcllé depuis Lycie , qui 
eftoit alors habitée dépeuples appeliez Solimes. Mais 
à fon arriucc,il leur fit prédrelc nom de Termilles,qui 
leur demoura iufques au téps queLycus fils de Pâdion 
Roy d’ Athènes aiantlailfé fon pais, fe retira vers luy, 
8c eut vne portio du pais qu’il tenoit pour fa demeure, 
à laquelle il donna le nom de Lycie. On tient auffi que 
la ville de Milct fut fondée par les compagnos dcSar- 
! pedon,qui la firent ainfi nommer en mémoire de celle 
de Crete dont ils cftoiet partis. Diodore adioufte, que 
lé fuccefleur.de Sarpedon fut Euanderfon fils, qui en- 
gendra en Dcidamia fille de Bellerophon le fécond 
Sarpedon , qui fut tué en la guerre de Troye. Aude- 
mourât les cnfës de Rhadamâthus departirét entr’eux 
les fcigneurierSdbiés de leur pere. Et aux vns efcheti- 
rent les villes, & aux autres les Ifles.Car Thous eut l’I- 
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fle de LemnosrAlcçus celle de Pharos: Amys là ville de 
CyrmusrPâphiluscelle de Peparetus:Sùader Moroftia: 
Aftio Delusj 8c Andrjeus l’Ifle qu’il fit denomer de fon 
nom Andric.Mais à l’aifné efeheut la principale partie 
du Roiaume, laquelle il fit nômer de fô nom Erithree. 
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A ch æ v s félon l’obferuation d’Eufebe donna en 
ce téps Ion nom au pais appelle Achaïe , où il regnoit. 
Strabo liu.8. tefmoigne qu’il eftoit fils de Xuthus pè- 
re dVn Ion, qui pour auoir commis quelque meurtre 
au pais Attique,futcontraindfe retirer en la Moree, 
où il donna fon nom à la confiée qui le recueillit. 
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Erectevs 6. Roy d’ Athènes, régna au compte 
d’Eufebc yo. ans. Diodore liu.i. tefmoigne qu’il eftoit 
natif d’Egypte,&: auoit apporté grande quantité de 
froment aux Athéniens en vn temps que la famine les 
opprelloit grandement. En faucur dequoy ils le con- 
ftitucrent leur Roy apres le trefpas de fon predeccf- 
feur . Il leur enfeigna auflî la maniéré de célébrer les 
myfteres de Ceres,à la façon qu’on les obfcruoit en E- 
gypte. Tellement que les Grecs les appelèrent Thef- 
mophoria . Chofequiaccreut de telle forte la faucur 
que le peuple luy portoit, que dés lors en auât tous les 
Rois qui luy fuccederent iufques à Mclandhus, foret 
de luy furnommez Ercdcidcs. Les Poètes ont mis en 
en leurs fables qu’il auoit eftéefleué&nourry par Mi- 
nerue,&: puis encore par fon moyen inftitué Roy d’A- 
thenes. Et d’auatage que fouz luy eftoit aduenu le ra- 
uiffement de Proferpine fille de Cercs par Ædoneus, 
autrement appcllé Orchus Roy des Mololfiens, qui 
menoit auec foy vn chien d'enorme grandeur , qu’il 
appclloit Ccrbcrus,qui eft ccluy qu’ils ont did eftre 
portier des enfers, Sc fon maiftre le Dieu d’iceux. 


»5 


31 


3° 


40 


6 




Ili 


5* 


l6 


33 


3 1 


I 


7 




113 


5 1 


18 


17 


34 


3* 


2 


8 


*73° 


iz 4 


53 


*9 


18 


35 


33 

34 

35 


3 

4 

5 


9 

10 
I I 




**5 


54 


3° 

3 1 


L a naiiTancc de Bacchus Thcbain , appcllé autre- 
ment Dionyfius,&: des Latins Liber pater, aduint felô 
l’obfcruation d’Eufebe en ce temps . Tous tiennent 
qu’il fut engendre de Semelc, fille de Cadmus, laquel- 
le mourut en l’enfantement d’iceluy:qui fut caufc que 
Ino fil fœur (didc des Latins Matuta, ) print la charge 
de le nourrir. A l’occaffo dequoy Arrianus eferit, que 
ledid Bacchus fils de Semelc eftoit en bruit & renom 
au temps de Labdacus Roy de Thebcs. 
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P 0 l Y D 0 R. v s , fils de Cadmus Roy de Thcbcs, 
mourant enuiron ce temps, laifla deux fils fort icunes, 
nommez Labdacus & Laius , en la protedion & tutc- 
lc de Nideus,vn des Princes de la Bœotic: lequel me- 
na guerre à Eupopcus Roy de Sicyonie,à caufe qu’il a- 
uoit rauy fa fille Antiopa renommée en excellence de 
beauté fur toutes les filles de fon temps, que l’on luy a- 
uoit refofecen mariage . De forte qu’il fit entrer fon 
armee dedans la Sicyonie , qu’on dit auoir cfté la pre- 
mière qui y fut iamais : car iufques alors elle n’auoit 
fçeu que c’cftoit que de guerre . Mais citant force au 
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Sicyonicndc fè défendre, ilfemit en tel deuoir d’af- 
fcmbler gens, qu’il en eut allez pour le défendre &: dô- 
ner bataille à fon ennemy : qui fut fi cruelle , qu’orcs 
que la victoire luy en demouraft , toutesfois elle luy 
fut bien cher vendue; d’autant qu’il mourut bien toit 
apres, au moyen d’vne playe qu’il y auoit rcceuë: apres 
toutesfois auoir encorcs receu ce c5tentcmét,d’enté- 
dre que fô aduerlaire l’auoit prcccdé:& qu’il auoit laif 
lé le gouucrnemet du Royaume Thcbain à vn fié frere 
nomé Lycus,aucc la tutelle du ieunc Polydorus, char- 
gé de recommandations de pourfuyure la vengeance 
de là mort & la continuation de la guerre commen- 
cée. Mais il n’en fut aucun befoing , pour ce que La- 
medon qui fucccda à Epopœus , & régna au compte 
d’Eufebe 40 . ans, rendit Antiopa aux Thebains , qui 
cftoit le mot if de la guerre precedente, enceinte tou- 
tesfois de deux enfans gémeaux , dcfquels elle accou- 
cha en chemin, qui furent nommez Amphion &c Zc- 
thuSjtefmoin Paulanias liu-z.& j.Mais les Poètes ont 
fongé,quc Iuppiter les engendra en la femme de Lyn- 
ceus Roy deThcbes:pour raifon dequoy il la répudia, 
félon que nous dirons encorcs cy apres . 
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Endymion( félon que Paufanias liu.y.nous fem- 
bleaducrtir)regnoit enuiron ceft aage en vn païs de 
la Moreeappcllce depuis Ætolic , qui cftoit limitro- 
phe de latcrrc d’Elide , apres le trelpas d’Ætliuslîls 
(comme l’on cftimoit) d’Ædus furnommé Iuppiter, 
& de Protcgenia , lequel y auoit régné premièrement 
aucc vn fien frere nommé Crcteus , qui fut pere d’ A- 
mythaon le deuin.il adioufte que ccli Endymion vef- 
cuc vn aage feulcmét deuant Pclops,&:occupa le Roy- 
aume d’Elidc fur Clymcnus: puis à 15 trefpas lailTa feu- 
lement trois enfans malles , nommez Oepeus , Poeon 
&Ætolus, qu’on tient auoir eftéautheur du nom de 
l’Æcolic , aucc vne fille Euridyce . Encorcs que les 
Poètes ayet chanté en leurs fables qu’il fut pere de jo. 
filles , qu’il auoit engendrez en la Lune. Outre-plus 
qu’il fut réparateur &: entreteneur des ieux Olympi- 
ques, comme auoit cfté fon prcdcceftcur Clymcnusj 
&y propola pour pris la fuccellion de fon Royaume 
à ccluy de lès cnfins qui le gaigneroit à la courfc : tel- 
lement que la viétoirc en aauint à Oepeus . Dequoy 
Pœon fon frere le fentit 11 fort offenfé , qu’il f en alla 
demourer en vne contrée de Macedone près le fleuuc 
Axius, laquelle il fit nommer Pœonie. 
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Erectevs Roy d’ Athènes auoit vne fille nom- 
mée Orythia, qui fut félon l’obferuation d’Eufebe, ra- 
uic en ce temps par le fils d’ Aftreus Roy de Thrace, 
nommé Boreas,à caule qu’on luy auoit refufee en ma- 
riage. Qui fut occafion aux Poètes de mettre en leurs 
1 h ij 
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fables qu'elle fut rauie &c cnleuee par le vent, &r portée 
(■comme diét l’interpretc de Sophoclcs) au pais de 
Thrace,où elle accoucha de deux fils , qui furent no- 
uiez Zcthus &: Calais, &: vne fille nommee Clcopatraj 
dont les fils accompagnèrent les Argonautes au voya- 
ge de la Colchide , où l’on tient qu’ils chaifercnt les 
Harpies. Cicéron liu.i. des loix , &: Platon liu. 2. de là 
République, font mention de ce compte. Mais au dia- 
logue intitulé Phoedon il dit , que le vent ayant faiét 
tomber & précipiter Orythia delà cime d’vn mont , 
où cllefeioiioitauec fes compagnes , dedans la mer, 
de façon quelle fut trouuee foudainement perdue , fit 
courir le bruit quelle auoit efté emportée du vent. 
Paufanias toutesfois liu.i.confcfiTc,quc Borcas Roy de 
Thrace l’elpoula : &: que pour raiion de l’affinité qu’il 
auoitpar le moien d’elle aucc les Athéniens, qu’il leur 
cnuoyaiècour^à l’encontre de quelques Barbares qui 
leur faifoient guerre, & mit en fonds pluiïcurs de leurs 
nauircs. 
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A b A s fils de Lyncæus 12. Roy d’Argos , régna au 
compte d’Eufebc 23.ans.Lequelcfteftimc &: loüédcs | 
hiltoriographes pour auoir efté de bonne conduittc, 
&: fort valeureux aux armes. S trabo toutesfois liure 9. 1 
dit , qu’ Abas abandonna le Roiaume d’Argos , &: fe 
tranfporta au pays Pclagifquc, où il fonda vne ville 
qu’il nomma Argos Pelagifque.A caufê dequoy Pau- 
fanias en (es Corinthiaques fait feulement mention ! 
des fils d’iceluy, qui régnèrent en Argos apres lctref- j 
pas de leur aycul.Mais ailleurs il monftre qu’ils y fuc- 
ccdcrcnt à leur perc. 
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Dinajlie d'Egypte félon Eufebe: 
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-p^E laquelle il eftime que Zethus fut le premier 
JLxRoy, tellement qu’il luy attribue yj. ans de ré- 
gné, fe perfuadant que les Egyptiens commencèrent 
, ôcreuindrentpar luy à le gouuerncr par Rois de leur 
| propre nation. Neantmoins toutesfois l’ancien Ma- 
ncthon , qui eft cite par Iofephc liure 1. contre Appiô, 
l’appcllant Zethon ou Sethofis, afferme qu’il fut fils 
d’Àmcnophis , qui auoit régné deuant luy , & à qui il 
auoit fuccedé ,& tient aulïi qu’il fut furnommé Egy- 
pte , ou que Zethon lignifioit Egypte . Parquoy 
fil faut croire qu’il ait cité inftituteur de celte Di- 
naltie-.c’clt polfible pour ce qu’il raconte qu’eftant 
homme fort belliqueux &: martial , il partit de Ion 
pays aucc vne grande armee pour aller faire la guerre 
auxMedcs&: Affyricns, fur lefquels il gangna beau- 
coup de belles victoires . Au moien defquelles il fe 
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rendit toute fille de Cypre lubie et e, enlémble la 
Phœnicie &c plulîeurs autres pays . Mais cependant 
qu U eftoit le plus empefehe en les conqucftes,lbn fre- 
re nommé Armes, ou Armais (à quiil auoitlaiflele 
gouuernement &: adminiftration de Ton Roiaume en 
l'on abfence) pour y difpofer toutes choies auec telle 
puilTance & authorité qu’il cuftfaiét luy-mefme,ne le 
contentant dutiltre de gouucrncur, l’attribuai del- 
loyaumcnt le nom & diadème royal , qui luyauoit 
elle cxprclïcment interdit : fàifant mcfme citât de 
ne plus vouloir tenir le Roiaume d’Egypte que de 
foy-mefme . Mais il feeut lî mal défendre fon vfur- 
pation , que quand Setholîs , apres auoir mis fin à 
les victoires , fut de retour contre luy auec fes for- 
ces, il n’eut meilleur marché que de luy quitter la 
place plus légèrement qu’il ne l’auoit occupée , 8c 
fc retirer à lauueté en la Grèce , où ( au dire d’ice- 
luy ) il arrefta la demeure en la ville d’Argos : 8c y 
fît li bien fon fiiét , qu’il en occupa le Roiaume fouz 
le nom de Danaus , qui eftoit vn furnom qu’il por- 
toit auec ccluy de Setholîs . Ce qu’eftant vray , il 
faudroit que Setholîs cuit cité plulloft , ou que Da- 
naus cuit régné plus tard en la Grcce, que les Grecs 
n’ont clcrit . Mais il fe peut taire que Danaus a 
cité ccluy que Mancthon a appelle cy deuant Ar- 
mais , 8c Setholîs ccluy qu’Eufebe appelle Ramef- 
fcs . De faiét il y en a , qui ellimcnt que Zcthon 
a aullî cité appellé Ramcllés , à caufe de fon perc 
Rampfcs . Et le voit aufli en Iofcphc que Manc- 
thon a parlé diucrléinent de ce Zcthon en T'heo- 
philus Antiochenus de la Dinaltie precedente. A 
caufe dequoy on fc doit fouucnirdcce qui a cité dit 
cy deudnt , que les temps de deuant la première O- 
lympiadc ont cité mal afTcurcz 8c fort incertains . 
Tant y a cependant que Mancthon tefmoigne , que 
apres que Scthon eut dechafle fon frère, il rentra en 
pofléflion de fon Roiaume qui fappelloit Æria, le- 
quel il fît par fuccefllon de temps auec la beneuo- 
lencc que luy portoient fes fubjets , nommer Egy- 
pte , pour ce que c’cltoit l’vn de fes noms ou fur- 
noms : 8c régna y 51. ans. Combien qu’Eufebe n’en 
compte que yy. le Mancthon d’Annius de Vitcrbe 
78. qui cltvn grand indice que c’elt vn autheur fup- 
polc ou appollé . Cependant ce que Diodorc Sicil. 
hure 2. chapitre 1 . recite , femblc fort approcher de 
ce qu’Eufebe clcrit de celte Dinaltie j à laquelle IV- 
nc &: l’autre attribuent y. Rois feulement : linon que 
Diodorc appelle le premier Myres , 8c l’vn des au- 
tres Maro , auquel on attribuoit l'édification du la- 
byrinthe d’Egypte , «5c le dernier de la precedente 
Artizanes. 
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Lamprides zi . Roy d’Afl'yric , tint la Monar- 
chie Ally tienne apres Ton predeceflcur 31. ans . Eu- 
lebc. 
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Amphion &: Zethus eftans paruenuz en aagc 
chaflérent en ce temps ( corne a oblèrué Eufcbc)Cad- 
mus du Royaume de Thebes , &C en enuahirent la pof- 
fellion . Ce que toutesfois femble n’eftre pas aduenu 
li toft : &: deuoit pluftoft; eftxe attribué à l’vn des cn- 
fans du vieil Cadmus qu’à luy-mefme,à caule que Dio 
dore tcfmoigne liu. 19 . chap. zz. que ce furent ceux 
qu’on appelloit les Encheles,& non Amphion ny Ze- 
thus , qui le chaflcrcnt &: contraignirent f enfuir au 
pais d’Illyric. Auec ce que lî ledit Amphion &: fon frè- 
re nafquiren tau commencement du règne de Lame- 
don, ils n’euifent peu auoir en ce temps aage conucna- 
ble à conduire vne telle entreprinfe à fin. Toutesfois 
puis que c’eft vne refolution commune, qu’ils le font 
vne fois emparez du Royaume de Thebes, nous réci- 
terons ce qu’on a eferit en quelque temps qu’on vou- 
dra qu’il foit aduenu. Ceux qui ont diél que Lynceus 
Roy de Thebes répudia leur mcrc Antiopa,pour ce 
qu ellant groflé d’eux, il fut aduerty que c’clloit du fait 
d’autre que de luy : & qu’à celle occafion apres qu’ils 
furent deuenuz en bon aage, ils trouuerent moyen de 
le faire mourir auec fa fécondé femme nommée Dir- 
cé , &: d’occuper fon Royaume, femblerot f ellre mef- 
contez fils n’ont prins Lynceus pour Lycus , lequel ils 
ont appelle Roy, pour ce qu’il auoitlc gouuerncment 
du Royaume de Thebes. A caufc que Paufanias liu. 1. 
recite, que Lycus remit le Royaume entre les mains de 
LabdacusfilsdcPolydorus, quand il fut lorty de mi- 
norité. Et pour ce que Labdacus ne vefquit gucres de 
temps apres qu’il fut contraint de reprendre i’admini- 
flratio du Royaume, & la tutcle pareillemct de Layus 
frère & heritier de Labdacus qui clloit encores en bas 
aage: pendant lequel temps Amphion Zethus ellas 
deuenuz grands lé voulurent rclïcntirde la mort de 
leur mere, dont Lycus leur fembloit auoir elle' caufe. 
Tellement qu’ils firent amas de quelque nombre de 
gens, auec lefquels ils l’allèrent affaillir à l’improuillcj 
&: firent en forte qu’ils le mirent à mort, & puis f em- 
parèrent du Royaume Thebain. A quoy la ieunefie de 
Layus ne peut mettre empefehement. Et luy print bic 
d’auoir de fideles amis, qui le lâuucrët de leurs mains: 
De faço qu’il frit priué &: banny de fon Royaume tout 
le temps de leur vie: où ils Ce fortifièrent, fi bien qu’on 
tient que ce furent eux qui firent édifier la partie de la 
ville, qu’ils nommerentThebcs,enfaueur d’vne Nym- 
phe leur parente, qui f appelloit Thcbe, auprès de la 
fortereflé de Cadmce. Encore que Diodore foit d'ad- 
uis qu’ils ne firent feulement que clorre &: cniuronner 
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de murailles ladite ville en la forme qu’elle a efté dc- 
puis,auec (es cent portes. Qui peut auoir efté l’occa- 
fionpourquoy aucuns leur ont attribué la fondation 
de Thebes,& d’autres à Cadmus . Au refte eftans ve- 
nuz à la fin de leurs iours, ne laiftcrent aucune lignee. 
Au moyen dequoy Layus rentra fans côtredit en pof- 
feffionde fon Royaume: & puis ayât efpoufé Iocafta 
engendra en elle Oedippus. Or pour ce qu’il eftoit 
petit ou arriéré - fils de Cadmus , le nom d’iceluy iuy 
peut auoir efté attribué parles autheurs,& fàiét dire 
qu’il fut chafle par’ Amphio 8 c fonfrere: defquels Am- 
phion a efté le plus exceller Muficien&ioüeur dô ly- 
re de fon temps . Tellement que Platon au liure des 
loix di&, qu’il en fut l’inuenteur, comme auffi de l’art 
d’en ioüer : encorcs que Paufanias efcriue , qu’il ne la 
fit feulement que côpofer de 7.cordes,pour ce qu’el- 
le n’en auoit que quatre auparauant : qui donna occa- 
fiô aux Poètes de coucher en leurs fables, que Mercu- 
re l’auoit inftruit& rendu tant expert en celle fcicnce, 
que les bois, rochers 8 c animaux fe laiftbient mener à 
la douceur de fon harmonie , luy feruant d’vn grand 
moyen à baftir les murailles de fa ville de Thebcs: no- 
obftant que les autres l’intcrpretent de la force de fon 
éloquence, par la vertu de laquelle il fi tdefeendre les 
hommes champeftres des montagnes 8 c fè rendre 8 c 
rallier enfèmblc,pour viurc fouz vne communauté ci- 
uile en la ville qu’il edifioit. Ou bien ( fi l’on veut ) ne 
faifoit fè ulement que l’embellir 8 c amplifier d’cdifices, 
de loix, de police &: de peuples , 8 c ciorre aufli de mu- 
railles. AcaufèqueVarro liu.i.dc lachofe ruftique 
tefmoigne, qu’Ogyges en auoit efté le premier fonda- 
teur, qui l’auoit fai tfc nommer Thebes, à raifon qu’elle 
eftoit fituee fur vn tertre ou petite montagnette, qui 
fappelloiten langue Eolique Tebe fans afpiration. 
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Tantalvs regnoit enuiron ce temps, félon l’ob- 
feruadon d’Eufebe, au pais de Phrygie, appellé aupa- 
rauant Mœonie. Mais Diodore afïèure que c’eftoiten 
la Paphlagonie, ou bien comme veut Hérodote liu.4. 
en la Lydie. Quoy que ce foit,il a efté renommé pour 
vn des plus riches 8 c opulens Rois de fon temps. Mais 
qu’il fut fi auaricieux, qu’il donna occafion aux Poètes 
Grecs d’excogitervn fupplice tout nouueau, qui luy 
fut ordonné aux enfers apres fà mort. 
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Tros 3. Roy de Dardanie commença à regner a- 
pres Eri&onius fon pere en ce temps, félon l’obferua- 
tion d’Eufebe: le regne duquel dura, au compte d’Ar- 
chilocus,6o. ans. On tient que la ville & les habicans 
de Dardanie furent par luy nomcz Trocs ou Troycns. 
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L a guerre que les Athéniens eurent contre Eu- 
molpus Roy de Thracc , qui dura 5. ans , efeheut , tei- 
inoin Eufcbc,cnce temps : la fource de laquelle vint 
des Elcufinicns, Iefquels cftans guerroyez defdits A- 
theniens , l’appelèrent à leur fecours , 8 c le rirent chef 
de leur armee,& fut l’ilTuë de celte guerre telle comme 
dit Paufamas U11.1.&: 2. que les Athéniens gangnerent 
la bataille, en laquelle Immaradus fils d’Eumolpus fut 
occis, mais ils y perdirent leur Roy Ercdcus : Qui fut 
caulc que les Elculiniens auant que d’cllrc réduits à la 
dernière extrémité, trouuercnt moien de f appointer, 
&: acceptèrent les conditions de paix qui leur furent 
propofecs parles Athéniens; Par lefqucllcs ils le fou- 
rnirent à eux en tout 8 c par tout, en retenant la pro- 
priété, garde 8 c fupcrintendancc des my Itères de Gè- 
res. Cependant foitqu’Eredeus ait cité occis en celte 
gucrrc(Iaquelîc il eut fiàcœur, tcfmoin Plutarque en 
lès Parallclles)que pour en auoir bonne iflue,il ne dif- 
féra point de lacrificr l’vnc de fes filles luiuant l’aduer- 
tiflcmentd’vn Oracle. A raifon dequoy Cicéron did 
en la defcnlè de Sextus Rofcius , que les filles d’iccluy 
fexpoferent volontairement à la mort pour lefalut de 
la patrie . Et que Eumolpus ait cité fils de Borcas &: 
d’Orythic ou non, pour le moins faudra ilconfclTer 
que celte diète guerre aura cité terminée 8 c prins fin 
aticc le régné dudid Ercdeus. Mcfmcs que Tatianus 
& Clemcns Alcxandrinus tiennent , quelle aduint au 
temps du Roy Prœtus. Diodorea noté que Xuthus 
fils d’Hellcnes Roy deThcflalie alla au fecours des A- 
theniens en ladide guerre, en faueur dequoy,l’vne des 
filles d’Eredcus luy fut donnée en mariage, d’où vint 
Ion 8 c fon frère Achæus. 
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Phoimonoe deuincrcffc , 8 c prcftfeflc du tem- 
ple d’Apollon Pythicn en la ville de Dclphe, commé- 
çacnce temps félon l’obfcruation d’Eufcbe à rendre 
les premiers Oracles dudit Apollon en vers Hexamè- 
tres. A l’occafion dequoy Paufanias l’appelle Sibylle, 
&: luy attribue l’inuention des vers Hexamètres. Ce- 
pendant Clemens Alexan.liu. i.dcs Stromates, 8 c Eu- 
lebe liu.io.dclapreparationEuangeliquc difent, quel- 
le fut la première qui donna refponfè au Roy Acri- 
fius:&qu’clle viuoit enuiron 17. ans deuant Orpheus. 
Linus&Mufeus. 
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Estant Ahod,ou Ehudluge d’Ifrael dccedé , 
Sagar fils d’Anathluy fucccda, 8 c fit en fon temps vnc 
grande defconfiturc des ennemis des Iuifs . Mais 
pour ce que l’Efcriture n’a aucunement defigné le 
temps de fa principauté-, cela fait eltimer quelle n’a 
gueresdurc:Tellcmentque Iofephe luy attribue feu- 
lement i.an, 8 c Origenc 4. Les autres ne l’admettent 
entre les luges des Iuifs , ains feulement entre les 
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Capitaines qui gangnerenc de grandes victoires , &: 
qui firent de beaux faits fur les ennemis d’Ifraël : Ce 
perfuadans aufli qu’il fit tous lès faits au temps d’A- 
hod. Combien que Ion temps peut aufli tofteftre 
àduenu fouz les 2o.annees, que les Hebrieux ayans 
par leurs preuarications prouoqué Tire deDieucon- 
tr’eux, furent depuis la mort d’ Ahod liurcz en lapuif- 
fancedelabinRoyde Chanaan, & deSifara chef de 
farmeed’iceluy . D’autant que l’Efcriture dit luges 
3-verf. dernier , que Sangar frappa les Philiftiins , & 
fauua Ifraël apres Ahod. Et au chapitre 4. verf. 1. que 
les enfans d’Ifraël recommencèrent à mal faire apres 
Ahod. 
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Tantalvs (félon l’obferuation d’Eufcbe) fit 
rauircncetfcmps le beau Ganymedcs filsdeTrosRoy 
de Dardanie,pour abufer de ia beauté en les exécra- 
bles voluptez : qui fut occalîon &: fource d’vne cruel- 
le guerre entre luy & les Troycns , ainfî qu’Orolè liure 
i.apres Eufebe & Phanocles tclmoignent. Les Poëtes 
toutesfois fàifans couftumc d’attribuer les adultérés , 
violemens , rapts & paillardifes des Princes & Prin- 
ccflès de ce fiecle à leurs Dieux imaginaires , controu- 
ucrent- que ce Ganymcdes fut cnleué au ciel par Iup- 
piter pour luy feruir d’efehanfon . Mais Etheoclcs a 
cfcritquece futpar Minos Roy de Crete, lequel on 
dent aufli auoir le premier entre les Grecs pratique 
l’abominable vice de Sodomic.Commentquc ce foit, 
Diodoreliu.é.efcrit que Tantalus fut deietté defon 
Roiaume par Ilus fils deTroas. Cequepourroiteftre 
aduenu àî’occalion de la precedente guerre. Qui fut 
aufli caulè de le faire retirer auec fon fils Pelopsenla 
villed ? Elidc,quieftcnlaMoree delà Grèce j où fon 
fèpulchre (è voyoit anciennement, comme tcfmoU 
gnePaufanias Iiu.2. &:j. Au demourant Herodianus 
liure i.efcrit,quc Tantalus & Ilus fe donnèrent batail- 
lé tant feulement , dans le terrouër qui de celle oc- 
currence fut nommé Peflinunte, mais que la vidoire 
fût neutre. 
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Ab a s Roy d’Argos décédé fuccedafon fils Prœ- 
tus(fèlon Ëuièbe ) qui régna 17. ans. Mais fil eft vray, 
comme recite Paufanias , qu’Acrilius ait eftéfonfre- 
re aifné , & qu’apres le trefpas de leur pere ils ayent 
faid partage de fon Roiaume entre eux, par lequel 
la cité d’Argos ÔC fes dépendances foient efcheuës à 
l’aifnè : &: les villes deTyrintha , Midxa &: Hireuro, 
cnfèmblc le pays maritime 4 ’A r g os à l’autre, apres 
toutesfois qu’ils fe furent longuement guerroyez 
l’vn l’autre pour leur fucceflion } & donné bataille:en 
laquelle (tefmoin Pline liure 7. chapitre 56.) l’vfagc 
des targes & boucliers fut la première fois pratiquée: 
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d’autant que la Grèce n’en auoit auparauant veu. Il 
femblcra que le régné de Prœcus ait fuccedc à ccluy 
d’Acrifiusen la ville d’Argos, & qu’Eufebe l’ait tranf- 
pofe en la Chronique. Ioinét que lediét Paufanias ad- 
iouflc liu.z. qu Acrifius mourut deuant fon frère. Le- 
quel au moyen de ce fit efehange de fon partage aucc 
la fucceffion de Pcrfeus fonnepueu fils dudiét Acri- 
fms: tellement que la principauté d’Argos luy aduint. 

Ce pendant pour ce que Tatianus en fon oraifon con- 
tre les Grecs, &: Clemcns Alexandrinusliu.i.des Stro- 
mates , ont deuant Eufebc conftitué le règne dudid 
Acrifius apres ccluy de Prœtusj ie n’ay rien ofc inno- 
ucr en l’ordre auquel ic les ay trouucz. Au demourant 
on tient que Mclampus fils d’Amythaon, fut en gran- 
de réputation &: renom fouz le Roy Prœtus : à caufe 
de ce qu’il auoit vnc grade grâce à bien refpondrcdcs 
choies futures,&:à guérir aulfi les maladies. Telle- 
ment que les filles de Prœtus ( que les Poètes appelle- . 

rent Prœtides ) furent ( comme tefmoignc Hérodote 
lia. 9.) auccpluficurs autres femmes Argiues , guéries 
& dcliurces par luy d’vnc folie ou manie qui les auoit 
furprinfes, par le moyen d’vn breuuagc d’Hcllcbore 
qu’il leur fit boire . Ce que toutesfois le mefime au- 
theur dit eflre aduenu au temps qu’Anaxagoras rc- 
gnoit en vne partie du Royaume d’Argos. De laquel- 
le il fit part en faueur de ce bien faict audit Mclampus 
&: à fonfircre Bias . Tellement qu’eux & leur pollerité 
y régnèrent fucccfTiucmentparpluficurs ficelés. Il tiét 
au relie que ccll Anaxagoras fut fils d’Argseus, duquel 
elloitpcrc Argxusfils d’Acrifius : encoresque quel- 
ques exemplaires de Paufanias ayent fiit ellimer à au- 
cuns que Megapenthus elloit fils de Prœtus , aucc le- 
quel Pcrfcus fit efehange de la principauté d’Argos. 
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C E que les Poètes ont eferit de Phrixus & de Mcli- 
ccrta,&:dc l’inllitutio des icux& myllcrcs Iflhmiques, 
aduint tefmoin Eufebc en ce lieclc, auquel Athamas, 
qui regnoit en vn quartier de la Bœotic , ou comme 
les autres veulent, au déferait de la Morce appelle Iflh- 
mus, ayant cfpoufc en fécondés nopces Ino fille de 
Cadmus &: fœur de Scmclc, fut tant animé contre fes 
enfans du premier liét, qui elloicnt Phrixus & Hellcs 
fa fœur,quefa féconde femme laquelle ( félon l’hu- 
meur accouflumé des Maraflres ) ne les pouuoit voir 
de bon œil, le mit en point de les foire mourir, fils ne fe 
fuflcnt recommandez bien hafliuemetà la mifericor- 
dc de la mer, qui par le moyen d’vnc nauire porta Phri- 
xu$( car on tient que fa fœur fe laifla fortuitement to- 
ber dedâs, à l’endroit du deflroit qu’elle fit par fa mort 
nômer Hellcfpont) iufqucsau Royaume de Colchi- 
de,où il fut receu en la maifon d’Æethes Roy du pais. 
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Et pour ce que la nauirc qui le porta auoit pour enfei- 
gne vn mouton, cela fît fonger aux Poëtes qu’il fefloit 
fàuuépar la mer fur le dos d’vn mouton, la toifon du- 
quel efloit d’or, laquelle à Ton arriuec il confàcra au 
temple de Mars , où elle futgardee iufques au temps 
que Iafon en alla faire la conquefte . Quant au Roy 
Athamas , le temps luy fît bien tofl cognoiftrc apres, 
que la malice de fa femme auoit elle feule caufe de luy 
faire perdre fes enfans à tort, dont il entra en telle fu- 
rie qu’il en voulut prendre la vengeance fur elle de fes 
propres mains , qui en auoit effé le motif. La crainte 
dequoy la fît précipiter foy-mefme dedans la mer, por- 
tant auccfoy vn lien fîls nommé Melicerta , le corps 
duquel fut ( comme tefmoigne Paufanias Üu. i.&C z.) 
porté par vn Daulphin au dellroit de la Moree , où il 
fut non feulement inhumé par Sifyphus qui y regnoit 
alors, mais auflî honoré de feruices&hôneurs diuins, 
tout ainfi que fil euft cité Dieu, en luy faifant auflî pré- 
dre le nom de Palemô au lieu de Melicerta, &: à fa mè- 
re pareillemét ccluy de Leucothea. Qui fut lors qu’on 
dit les ieux appellezlllhmiaauoir eflé înflituezenleur 
honneur. Qui fc fiifoient, au dire de Plutarque en la 
vie deThefec,de nuid :& auoient plullofl forme de fa- 
criHccs ou de myfleres , que de fclle publique . Com- 
bien que Clément Alexandrin cftimc, queGlaucus 
fîls dudict Sifyphuscnfutl’inftituteur, au temps que 
Pcrfeus fît fon fameux voyage 18. ans apres le rauiflc- 
ment de Ganymcdcs , & 24. deuant la fondation de 
Troye. Ce nonobflant les Romains creurcnt que ce- 
lle Leucothea fut portée viuc aucc fon fîls en Italie, 
oùcllefacquitvnc telle réputation entre les Italiens, 
qu’ils l’adorerent comme DccfTc apres fa mort , foubs 
le nom de Matuta , &: fon fîls foubs le nom de Por- 



tunnus. 



S 1 c y o n natif d’ Athènes , fils de Metion , du- 
quel fut pere le Roy Ercétcus , ayant au rapport de 
Paufanias lin. 2. baillé fecours à Lamedon Roy de Si- 
cyonie, en la guerre que les Acheicns & Architelcs 
luy menèrent, foubs la conduitte d’Archandcr , mé- 
rita que Xantippc fille vnique & hcriticrc dudit La- 
medon luy fut donnée en mariage. Au moyen dequoy 
quand fon pere fut décédé , fon Royaume qui iufques 
alors auoit porté le nom de* Ægialie , vint entre 
fes mains, lequel il fît de fon nom appeller Sicyonic,&: 
y régna au compte d’Eufebc 43. ans. 
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A Lampridcs dcccdé fucceda en la monarchie d’Af- 
fyric Sofares,qui en fut le 23. Roy, lequel régna zo.ans. 
Eufebc . 
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P e l 0 p s fils de Tantalus cfpoufa (félon l’obferua- 
tiond’Euiebe)cn ce temps Hippodamia fille vnique 
d’Ocnomaus Roy de la ville de Pile &c d’OIympeen 
la Morcc. Combien que Tacianus en fon orailon con- 
tre les Grcc c , 8c Clcmens Alexandrinusliu.i.dcs Stro- 
mates, tiennent qu’il arriua feulement en Grèce fouz 
le Roy AcrifiusvTanty a que les Poëtes cfcriucnt que 
il abandonna fon pere Tantalus , pour ce qu’il l’auoit 
voulu faire manger aux Dieux en vn banquet qui leur 
auoit apprcfté.MaisPaufanias liu.a.racompte qu’il fut 
aucc londit pere charte de fon pais par Ilus fils du 
Roy de Phrygie:de force quç la recraittcfut au pays de 
Pifccnla Morec, lors que Ocnomaus fils d’Alexion 
y regnoitdequcl auoit cllé aduertyparvn oracle qu’il 
mourroitparlamain dcccluy qui lcroit fon gendre: 
fit pour cuitcr celle dellinec publier, que quiconque 
voudroit dire clpoux de fa fille, &: heritier de fon Roi- 
aumc, quant&: quant qu’il faiiloit qu’il le combatiflà 
la courte du chariot, & le vainquift. Autrement qu’il 
rcccull la mort par fcs mains . Or comme plulicurs fc 
fulfcnt mis au danger de le combattre , lefqucls par fa 
dextérité il fit mourir , Pelops finalement iê prelcnta 
deuant luy , ayant premièrement gangné le condu- 
cteur des chcuaux d’Oenomaus: dont il luy print fi bié 
qu’il gagna la victoire, par le droit de laquelle il efpou- 
ià la belle Hippodomia,& le Roiaumc de Pife cnlêm- 
b!e, auquchl annexa en peu de temps la principauté 
d’Olympc, qui appartenoit à Oepxus fils d’Endymiô, 
lequel tenoit lors en fa main le Roiaumc d’Elide 8c 
d’Ætolie apres le dcccz de fon pere , ainfi que le mef- 
mc Paufanias le recite liure j. On tient finalement que 
pour ce qu’il Ce comporta fort fagement &; accorte- 
ment aucc les fubjets à fon premier aduenement; ou 
comme eftime Thucydide liu.i. au moicn des gran- 
des richdTes qu’il auoit apportées de l’Alic aucc foy, 
qu’il gangna fi bien la bicnueillancc Sc faneur du peu- 
ple de la Morec, qui cftoit pauurc ÔC indigent , qu’il fc 
foubmic volontairement à luy , lereccuantpour Roy 
8c pour Seigneur. Tellement qu’il régna en la Morec, 
tefmoin Eufebc,y9. ans , 8c la fie nommer de fon nom 
Peloponnele. 
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Estant ErcCteus Roy d’Athencs décédé en la 
façon cy deuant récitée -, Cecrops fon fils aifné régna 
en fon lieu , félon EufeBc 40 . ans:& fut le 7 . des Rois 
d’Athenes.Paufanias liu. 5 . adioullc , que ce ne fut pas 
fans auoir premieremet eu guerre aucc fcs freres pour 
raifon du partage de la fucccflîon de leur pere. Telle- 
ment qu’ils fc remirent en fin au iugement de Xuthus, 
lequel adiugea le Roiaume à Cecrops en faueur de la 
prerogatiue de fon aage . Ce que toutesfois les autres 
prindrenten fi mauuaife part , qu’ils chartcrent ledit 
Xuthus auec fes deux fils Ion 8c Achæus hors du pays 
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y 


7 

1 


16 


5° 


l6 



i 



l 



Digitized by 



Google 





de la Bibl. hiftoriale. 



97 



J § s* ■ 

£ » .S 

^ & 1*1 I e 
Y '5 ^ 



Attique:& les contraignirent d’aller trouuer leur de- 
meure en la Morec ; où le pere mourut en peu de 
temps. Mais Achæus’apres auoir trouuc moien d’afi- 
lembler quelque nombre de gens , f'alla bazarder fi 
à point fur le Roiaumcde Theifalie , duquel fon pere 
auoit cfté deboutté par les autres frères, qu’il le gagna, 
& fen mit en poflefflon. Cependant Ion farreftaen la 
Morec, où il mena fi bien fonfaid, qu’il en conquefta 
vne partie, à laquelle il dônale nom d’Ionie, &: y fonda 
la ville d’Helice. 

Les enfans d’Ifracl apres auoir cfté affligez l’clpa- 
cc de 20. ans par les Chananeens , le reconuertirent 
à Dieudequel vfant de fa clemence accouftumcc , fu- 
Icita l’elprit de Dcbora Prophetefle, qui exerçoit ja la 
iudicaturc d’Ifraël depuis Ahod,ou depuis Sangar , de 
prendre Baruch ou Barath de la tribu de Ncphthalin 
en fa compagnie, luy donnant la conduite de io. mille 
hommes, auec lefqucls ildeffit toute la puiflance des 
Chananeens, & deliura totalement le peuple d’Ilraël 
de leur crainte. De forte qu’il demoura depuis en re- 
pos & en tranquillité tout le refte du temps que l’vn &c 
l’autre vcfcut.Qui fut au tcfmoignagedel’Efcriture, 
luges 4. de 40. ans . Qui eft la caulèpourquoy nous 
n’auons voulu comprédre fouz iceux les vingt années 
que le peuple Hebrieufut opprimé par le Roy de Cha- 
naan : combien que i’ay bien opinion que Dcbora a 
iugé Ifraël plus que ce terme là.D autant qu’il eft mô- 
rtréqu’ellcprefidoitja deuant que Sifàra fuft defeon- 
fit& occis. 



A Prœtus décédé fucceda fon frere Acrifius au 
Roiaume d’Argos , où il régna félon Eulèbe 51. an, fi 
d’auature Ion régné n’auoit précédé celuy dudit Prœ- 
tus , ainfi que nous auons diét cy defliis . Tant y a 
qu’il nous finit confefter, qu’il auoit pour le moins ja 
régné dés le trefpas de fon pere en vne partie du Roi- 
aume d’Argos : &: que ce qu’on efcrit de fa fille Da- 
naé eftoit aduenu au parauant ce temps, quand il l’en- 
ferma en vne haulte tour , afin quelle ne fuft hantcc 
d’aucun homme: à caufe qu’vn Oracle luyauoitpre- 
did,que celuy qui naiftroit d’elle le mettroità mort. 
Ce nonobftant elle fut trouuee enceinte d’vn fils , 
qu’on nomma Perfeus . Et pour ce qu’on ne fçait 
qui en fut le pere , les Poëtes fongerent que Iuppitcr 
eftoit entré auec fa mere en forme de pluye a’or. 
Iofcct que la generofité èc excellence des faiéts de ce 
Pft’feuSjleur donna occalion de luy excogiter vne tel- 
le origine . Car Hérodote liure 2. & 7. confefte qu’e- 
ftant parucriu en l’aage d’adolcfcence , il fe tranfporta 
és pais d’Oricnt, où il fe fit fi bien valoir, que la fille de 
Cephscus fils de Belus luy fut donnée en mariage, 
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nommée Andromeda , en laquelle il engendra vn fils 
quifutnommé comme luy: lequel fuccedaau Royau- 
me de fon pere,& le fit nommer Perfe., Les Poètes ad- 
iouftent, qu’il com bâtit au mefme voyage la Medufe 
diâre autrement Gorgone:& luy trenchala tcftc,pour 
ce quelle tranfmuoit de Ton regard ceux qui iettoient 
les yeux fur elle . Ce qu'Eufebe attribue à vne putain 
tres-renommec , qui de Ton excellente beauté enfor- 
celoit fi bien le regard de Tes amoureux, qu’elle les défi 
nuoit & priuoit d’entendement, comme pierres. Cle- 
mens Alexandrinus liu. 1. des Stromates confeffe,que 
le voyage de Pcrfeus, & les mcrueilles qu’il y fit , fie fi- 
rent au temps du Roy Acrifius & de Bacchus : mais 

3 ue ce fût quinze ans apres le rauiflèment deGanyme- 
es,& 34. deuant la fondation de Troye . Qui eft en- 
core vn indice que lercgne dudit Acriliusa précédé 
celuy de Prcetus . 
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S 1 ce qu’on efer it de la Medufe aduint en ce temps, 
comme a noté Eufebe, il faut femblablcmét que nous 
y rapportions la fable que les Poëtes ont publiée du 
cheual æflé nomé Pegafus , qu’ils difentauoir elle en- 
gendré du fan g d’icelle, & puis f en eftre volé au mont 
Helicon : où il befeha fi bien de fon ongle , qu’il en fit 
fortir la fontaine diêfce Hippocrenc , qui faifoit deue- 
nir Poëte la perfonne qui en bcuuoit. Quat à ce qu’ils 
adiouftent de Bellcropho fils de Glaucus Roy de Co- 
rinthe, qu’eftât chaffé de fio pais par Prœtus Roy d’Ar- 
gos, le trouua& monta demis, pour aller par le com- 
mandement d’Ariobalus Roy de Lycie combattre la 
Chimcre( qui cftoit vn cruel moftre faifànt beaucoup 
de maux aux Lyciens, lequel auoit le deuant de Lyon, 
Sc le derrière d’vn Dragô ) Plutarque au liure des fem- 
mes illuftres interprète que ce fut vne fort legere naui- 
re nommée Pegafus, fur laquelle Bellcrophon com- 
batif & deffit vn tres-cruel courfaire de mer qui fe nô* 
moit Chimcre, lequel fàifoit vne infinité de voleries 
fur les Lyciens auec vne nauire , dont la pouppe auoit 
la forme d’vn Dragon, & le refte d’vn Lyon. 



L 1 confeil & Parlement des Amphi&yons, qui fe 
fouloient affembler tant pour la garde du temple de 
Dclphe, que pour confulter , iugcr& déterminer des 
affaires publiques de toute la Grèce, fait tefmoin Stra- 
bo liu. $. premièrement inftituéparle Roy Acrifius, 
qui déclara quelles citez y deuoient auoir acccz # 
fuffrages duecles Iurifdiâions defdi&s Amphiéfcyon^ 
& fur quelles &c contre quelles citez. Or ce confeil fut 
du commencement afTemblé de douze citezfêulemét, 
lefquelles y cnuoyoiét tous les ans leur député ou Syn- 
dic , qui f appelloit Pylagoras, deux fois , à fçauoir au 

printemps, 



10 



11 



10 



1 1 



ii 



13 



14 



*5 



*9 



3° 



3i 



3 1 



33 



34 



Digitized by ^OOQ Le 




99 



Du Monde. 


$ 

» 

Q 


8 

a 


.s 

£ 

A. 

£ 

JjO 


de la Bibl. hiftoriale. 


• 

.5 


Siçyontens . 


£ 

t 


£ 

£ 

•k- 


5 










Printemps, & en l’Automne. Et pour ce que leur con- 
grégation fe faifoit auprès des T ermopyles,on l’appcl- 
loitaulfiPylea. 
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Les Athéniens eflans rentrez en guerre contre les 
Eleufiniens, fc fouuindrent du fccours que leur auoit 
autresfois doné Zuthus fils d’Hcllenes Roy de Thef- 
falie. A l’occafion dequoy ils curent encores recours à 
fon fils Ion, qui regnoit lors en la contrée nommee par 
luy vulgairement Ionie . Lequel ( comme dilent Pau- 
fanias liu.7. Suidas 5c Harpocration) y alla de figran- 
de affedion , 8c fi porta fi vaillamment , que les Athé- 
niens eftimerent la vidoire leur eftrc aduenuë par fon 
principal moyen. En faueur dequoy ils inftituerent la 
lolemnité qu’ils nommèrent Bœdromia. Straboliu. 
8. adioufte qu’ils luy commirent outre-plus le gouuer- 
nement de leur République , luy donnant permilfion 
d’eftre par luy diuifez en quatre eftats ou clalfes. L’vne 
defqucllcs clîoit de ceux qui vacqueroiet à l’agricultu 
re 8c au labourage de la terre. L’autre de ceux qui de- 
uoient porter les armes, en feruant à la garde 8c defen- 
fc des villes . La 3. de ceux qui auoient la charge du 
minifterc de la religion 8c du feruice des Dieux . La 
dernière comprenoit toutes fortes d’artifans. Et pour 
ce que ce reglement leur fembla mcrucillculcmet b5, 
ils luy en feeurent fi bon gré, qu’ils voulurent eftre n5- 
mez en l’honneur de luy Ioniens, & leur cotree Ionie. 
Ce que nous avions rapporté au tëps qu’Eufebe l’a no- 
té, qui fut aulfi(tcfmoinClemcns Alexandrinus)fouz 
le Roy Acrifius. Au demourant on tient que les Athé- 
niens (è voyans multipliez en fi grande multitude que 
1 leur pais ne les pouuoit plus nourrir , enuoyerent en- 
corcs grand nombre de leur peuple pour remplir 8c 
peupler le pais de la Moree, qu’on appclloit Ægialie: 
lequel ils fircnt(au rapport de Strabo) nommer Ionie: 
M ais Paufanias eftime que Ion l’auoit ja ainfi nommé 
auparavant. Tant y a que les anciens habitans,& les 
Athéniens nouuellcmcnt venuz, cnfemble le départi- 
rent en 12. Citez: legouvrerncmet defquelles ilsfoub- 
mirent à vnc police commune, à vn Sénat, S<: à vn C5- 
leil public, appellé Panionium. 
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Les faids,gcftcs 5 c conqucftcs,quc fit Bacchus fur- 
nommé Dionyfius,par le monde, nommcmctenl’In- 
die,où il foda la ville de Nyfa auprès du fleuue Indus, 
la nômant de telle appellation en faueur de celle d’ A- 
rabie(ou les Poètes dilent qu’il auoit efté nourry ) ad- 
uindrent, félon l’obfcruation d’Eufcbcencetemps. 
Tatianus en fon oraifon contre les Grecs, Sc Clcmens 
Alexandrinüsliu.i. des Stromates , confelfent que ce 
fut fouz }c Roy Acrifius . Mais ic ne leur accorde que 
ce Toit efté 604. ans apres Moyfemon plus qu’à Hero- 
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dote 7oo.dcuant Hercules fils d’Alcmena. Quant à la 
race de ce Bacchus , on ne le peut prendre que pour ce 
Thebain qui fut fils de Semcle, rilcft vrayqu’ilyen 
ait eu vn en ce fieclc. 
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A sosàris dccedé fucceda en la Monarchie Af- ( 
fyrienne Lampares, qui y tint le vingt &c quatriefme 
lieu &: régna jo.ans.Eufêbc. 



COMMENCEMENT DV ROT^JVME 
des ^iborizenes en Julie. 

O 

I A n vs comme recite Iuftin I1U.4J. La&anccliu. 1. 

defes inftitutions, Eufcbe&fàinct Auguftin liure 
18. de la cité de Dieu, commença ijo.ans deuant la rui- 
ne de Troye à régner en Italie , fur ceux qui f’appel- 
loicnt Aborigènes , qu’on cftimoit cftre les premiers 
habitans du pàis,&: nez en iccluy, qui depuis fut ccluy 
des Latins(foubs lequel le terroir de Rome eftoit co- 
prins.) A caufc dequoy leur nom ne lignifîoit autre 
chofe que nez de la terre mcfme, pourcc qu’il n’eftoit 
point de mémoire qu’ils fuffent venus d’ailleurs. Tou- 
tcsfoisjl’autheur du liure que nous auôs foubs le nom 
de Berofe,&: Ion commentateur Annius de V iterbe , 
nouspropofcntaulfi au mefme temps vn Roy d’Ita- 
lie, qu’ils difent auoir elle appelle Mats , & furnommé 
Ianus,qui régna fumant leur rapport ij.ans:& fon fuc- 
ccflcur Cæculus furnommé Saturnus 36. lefquelsa- 
uoict cfté précédez de plufieurs autres Rois des Abo- 
rigènes. Cependant encorcs que ic penfe bien que l’I- 
talie n’a pas elle fans Rois iuiques icy,fi eft-ce que puis 
qu’il n’y a aucune hiftoirc approuuec qui en ait nÔmé 
aucun autre deuat ce Ianus, Sc que ce Manethô & fon 
Annius ont pieça perdu la réputation d’autheurs vé- 
ritables entiers les gens de iugement , ic me contentc- 
ray de ce que les autheurs que nous ayons première- 
ment alléguez ont eferit d’vn contentement, que Ia- 
nus fut en ce temps efleu le premier Roy d’Italie par 
les Aborigcncs,enfaueur des vertus Si bonnes condi- 
tions qui cftoient en luy-.qui le firent tantaymer, que 
le lieu où il fut enterré apres fon trefpas, fut nommé 
en mémoire de luy Ianiculc, qui eftoit l’vn des monts 
dé la ville de Rome. On dit aufli, qu’il fit part delà 
moitié de fon Roiaumc a Saturne , qui fut pcrc de Pi- 
cus,& ayeul de Faunus, quand il arriua en Italie, en rc- 
compcnfe de ce qu’il auoit communiqué &; enfeignê 
aux Italiens la manière St difcipline de labourer Si cul- 
tiucr la terre, &de plâter les arbres . Don t il f acquift vn 
fi grand bruit par toute l’Italie , quelle fut vn long 
temps à fon occafion furnommee Saturnie. On tient 
que la félicité du temps fouz luy fut telle , que le peu- 
ple y viuoit(tcfmoin Plutarque en la vie de Numa) en 
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vne telle ctgallité, qu’il n’y auoit ny maitlre ny varier» 
ains clloicnt tous les hommes efgaux comme freres & 
proches païens. De forte que le priuilege qu’auoient 
les feruiteurs de f afléoir à table auec leurs maitlres , au 
temps de la fctle des Saturnales à Rome, cftoit vne 
marque de l’ancien temps de Saturne . Lequel Ma- 
crobe &: fainét Augutlin difent auoir elle femblable- 
ment appelle Stercon ou Stercutius : à caufe de ce 
qu’il auoit cité le premier inucntcur de faire le fient, 
diét des Latins Stercus , & de la manière de fumer les 
terres, à fin de les rendre plus fertiles. Virgile adioutle 
qu’il donna loix& inftitutions au peuple d’alors rude 
& agretlc, par lefquelles il l’accoulluma de fuiure vn 
citât de vie plus gracieux, honnefte &: humain. Quant 
cltdc Ianus , nous luy attribuons ce que nous auons 
dict du fécond Ianus au commencement de celiure, 
en parlant de l’aage doré. 
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Ramsès fils aifnc & fucccflèur de Sethofis ré- 
gna en Egypte 66. ans. Eufcbe, Manethon . Il femblc 
eltre celuy que Cornélius Tacitus dit liu. 1 . auoir fub- 
iuguc& réduit fouz ton Empire la Libye , ./Ethiopie, 
lesMedes, Pertes, Baétries, Scythes, Syriens, Armcniés, 
CappadocienSjBythinicns & Lycicns. 
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C e que la Grèce a autresfois tant babillé des Spar- 
tcs,aduint,lelon que note Eufcbe , en ce temps. Mais 
leur Etymologie & origine tcfmoigne , qu’il les faut 
rapporter au temps du premier Cadmus. Pour ce que 
Paiifanias tetmoigne liu. 9 . que celte appellation leur 
tut donnée, de ce qu’on penfoit qu’ils fufl'ent fortis de 
la terre, y cutlcnt cité îémez. D’autant (c5me difent 
Palcphatus , Ammianus Marccllinus, que quand 
Cadmus arriua en la Bœotie,les habitans le trouuerét 
li foudamement eflcuez contre luy, qu’ils temblerent 
dire lortis de la terre. Et depuis cltans vaincus par luy , 
furent lî foudainement efuanouiz, qu’ils fcmblerent 
dire remis & rccachcz aux entrailles de la terre. Ce 
nonobllant Diodore & les commentateurs de Pinda- 
re teperfuadcnt,quelcs compagnons dudit Cadmus 
furent ainfi nommez pour ce que c’elloient gens méf- 
iez &c ramalTcz de diuers pays. Mais Paufinias a bien eu 
autre aduis, qui pente que c’dloicnt certains pertbn- 
nages des plus riches &: opulensdu pais : A l’vndef- 
quels nommé Ethion, Cadmus donna ta fille en ma- 
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riage, les compagnons duquel clloient,Chonios, Hy- 
percnoijPetorus & I dams. Cependant toutesces inter- 
prétations nous ramènent à croire, que les Spartes fu- 
rent du temps du premier Cadmus. Si nous ne vou- 
lons dauantage etlimer, que la race defdits Spartes ait 
duré iufqucs icy : &c que Laïus fils de Labdacus , qui 
elloit le quatriefme de la race de Cadmus , lequel 
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pouuoic en cc téps auoir rccouurc Ton Royaume apres 
le trcfpas de Zethus &: Amphion,qui l’atioient vfurpé 
fur luy , lors qu’il clloit en enfance, ait auffi elle appel- 
le Cadmus : tellement qu a fon aduenemét il ait eu de 
l’affaire contre lefdi&s Spartes , ainfi qu’auoit eu le 
premier Cadmus. A quoy il femble que le liure des E- 
quiuoques attribué à Xcnophon fe conforme, qui tef- 
moigne que le 4. Cadmus eut guerre contre les Spar- 
tes . 
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P E l 0 P s régnant en la Morce , trouua moyen de 
réduire en fa puiiTance la ville d’Olympe en ce temps, 
dont Ocpæus fils d’Endymion eftoit(au rapport de 
Paufiinias ) ieigneur. Au moyen dequoy iltranfporta 
lès forces contre les Troycns , à find’auoir faraifon 
d’eux. Mais il accreut fon malheur: à caufe qu’elles fu- 
rcnt(comme diét Eufebe)dcsfaiétes par Dardanus,ou 
pluftoft par Ilus, ou fon fils Tros : d’autant qu’il auoit 
cfté dcchafle par eux de fon pais . Plutarque tcfmoi- 
gne en la vie de Thcfce, que cc P4ops fut le plus puifi- 
f ant &renomé Prince de toute la Morce en fon téps. 
Non tât pour raifon de tes richeffes, qu’à caufe de l’al- 
liance qu’il auoit auec les plus grands feigneurs&: gou- 
uerneurs des villes franches : aufquels il donna fes fil- 
les en mariage, dcfquclles il auoit vn grand nombre. 
Tellement que Pytheus ayeul maternel de Thcfcus, 
futl’vndc fes gendres , par lequel la ville de Trezcne 
fut fondée, qui eut la réputation du plus fage &: fça- 
uant homme de fon temps. Mais la fcicnce &c fàgeffe 
qui pour lors cftoit en eftime , confiftoit toute en gra- 
ues fcntéces,&T dits moraux: comme font ceux par qui 
le Poëtc Hcfiode a tat elle eltimé en fon liure intitule 
les œuurcs &: iours. 
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M 1 D A s Roy de Phrygic, félon qu’a noté Eufebe, 
regnoiten cc temps : Lequel toutesfois a faiét com- 
pte de pluiieurs autres Rois de Phrygic portans tel 
nom . 
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Ætolvs fils d’Endymion & frere d’Oepaeus fem- 
blc félon Paufànias liu. 3 . auoir fuccedé enuirô ce téps 
à fondiét frere au Royaume d’Elidc,à caufe qu’il eftoit 
décédé fans cnfans.Ce nonobllant on tient qu’il n’eut 
loifir de regner longuement , pour ce qu’il commit vn 
meurtre , à l’occafion duquel force luy fut de f enfuir 
de fon Royaume: tcllcmét qu’vn fien autre frere nom- 
mé Eleus y print fonlieu,quidonnafonnomàla ville 
d’Elide, &: aux Eliens , qui auparauant fc nommoient 
Oepæcns. Cependant on tient qu’Ætolus fe retira en 
vn autre pais qui le receut no feulemét pour feigneur, 
mais auffi fc fit enfaueur d’iccluy nommer Etolic. 
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Estant TrqsRoydc Dardanie décédé fucce- 
dafon fils nommé Ilus, qui régna au compte d’Archi- 
locus 54. ans. Eufcbe & Diodore adiouftent que la 
ville d’Ilionfut par luy fondée, laquelle on noma aulfi 
par luy Troye: Clemens Alcxandrinus did,que ce fut 
49. ans apres le rauiflèment de Ganymedes,&: 64. dé- 
liant la conquefte de la toilbn d’or. 
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Àçrisivs Roy d’Argos fut aduerty fur la fin de 
fes iours , que Perfeus fils de fa fille retourné d’Orient 
cftoiten la ville de Larilfa, où l’on faifoit grand cas de 
luy à caufe de la vertu 8c proüelle : qui luy donna vne 
enuie de l’aller voir , comme il fit au grand contente- 
ment de Perlèus , qui pour acquérir Ta bien-Veillance 
de fon ayeul, ne faillit de defploycr deuant luy tout ce 
qu’il auoit de grâces, qui luy pouuoient donner plailÿ: 
8c contentement: 8c ne voulut oublier à faire monftre 
de l’addrclîè qu’il auoit à ietter la pierre , eftant le pre- 
mier qui auoit apporté ceft exercice en la Grèce: La 
nouueauté duquel rendit Acrifius fi curieux , que f e- 
ftant approché de trop près, il le trouuapar mèlàuen- 
ture loubs le coup de la pierre , qui le blelfade telle fa- 
çon qu’il en mourut, accomplifTant ce que l’oracle luy 
auoit autresfois predid. Paulànias qui eft autheur de 
ce que nous venons de dire, adioufte ( fuyuant la tra- 
dudion de Romulus Amafœus ) qu’il laifla vn fils nô- 
mé Megapenthus,qui luy fucceda au Royaume d’Ar- 
gos: mais que Perlèus l’en expullà , & fit en forte qu’il 
le fit Roy d’Argos, ou (ce qui eft plus croyable) d’vne 
portion feulemét. Qui eft caufe qu’Eufèbe en là chro- 
nique did, qucPerleus régna immédiatement apres 
Acrifius, & Stcnclus Ion fils confequemment apres luy 
par l’elpace de 6. ou 7. ans, iufques au comencement 
du règne du Roy Euriftheus , qui fonda le Royaume 
de Mycenes. Combien que les exemplaires que Loys 
Viues à veu de Paulànias,lemblcntluy auoir monftré 
que Megapenthus cftoit fils de Prœtus , frere dudid 
Acrifius. Cependant Paufanias reuient là, que Perlèus 
fitelchange delà portion qu’il tenoit au Royaume 
d’Argos auec celle de Prœtus , foit qu’il ait efté oncle 
ou pere dudit Megapenthus , & puis y fonda la cité de 
Mycenes , qu’il voulut cftrc ainli nommee à caulè du 
fourreau de fon elpee qui luy tomba au lieu où il la fit 
baftir , fuyuant le conlèil d’vn Oracle . En laquelle il 
tranlporta le tiltre & fiege de fon Royaume . Qui fut 
le commencement 8c origine d’iceluy . Nonobftant 
qu’Eufebe l’attribue au Roy Euriftheus , qu’il did en 
auoir efté le premier Roy, qui y régna 45. ans. Mais ic 
ne fày point de doute , que la témérité ou inaduertàcc 
des efcriuains n’ait efté caufe de faire fuppofer le nom 
d’Euriftheus au lieu deccluy de Perfeus à l’endroid 
où il commence le Royaume deMycencs:d’autat que 
- - i iiij - , - 
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nous montrerons par l’authorité de bons authcurs , 
que Euriflheus pouuoit cftre encores en règne quafi 
ioo.ans apres cccy.Oultre ce qu’il y a bien peu d’appa- 
rence, que Pcrfèus & fon lîlsScenelus ayent fipeure- 
gnél’vn apres l’autre au Roiaume d’Argos que porte 
la Chronique d’Eufebe. Ioind que Clément Alexan- 
drin liu.i.des Stromates, & Eufcbemcfinc liu.io. de la 
préparation Euangdique , recitent le tcfmoignagc 
d’Appollodorus ancien hiftoriographe, qui rappor- 
toit le deccz de Bacchus à la 52. annee du regne du 
Roy Perleus. Qui plus cil le regne dudid Eriftheus cil 
encores de rechef &c pour vne lecondc fois remarque, 
long temps apres en plufieurs exemplaires, tant impri- 
mez que non imprimez de ladidc Chronique d’Eule- 
bc. Et li ell certain qu’Eurifthcus fut mis à mort apres 
le trcfpas d’Hercules par les enfans d’iceluy.Dauatagc 
Thucydide liu. 1 . confelfe ,qu’ Euri ftheus fut vn des he- 
ritiers de Pclops au Peloponnefc , à caufc polfible du 
droid de fa mere deuant qu’il regnall fur les Mycé- 
niens. Cependant Paufamas monftre, que l’eredion 
du Roiaume de Myccncs ne fut pourtant l’abolition 
totale de ccluy d’Argos. Pour ce qu’Argcas(qui en do- 
na vne portion à Melampus, 8c à Bias fils d’Amytaon 
le deuin, en recompcnfe de la gucrifon de fa femme, 
comme nous auons ja expofé cy deuant ) y fucceda à 
fon pere Megapcnthus , &: leur pollerité apres eux de 
fils en fils par plufieurs ficelés. 
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Estant Ianus Roy des Aborigènes d’Italie dé- 
cédé, Saturne luy fucceda, qui entra en rcgnc(tefmoin 
laind AUguftin liu.18.de la cité de Dicu)lors que Lam- 
parcs Roy d’Aflyrie regnoit , &: que le Roiaume d’Ar- 
gos fut transféré en la ville de Myccncs , par lequel on 
tient que la ville de Laurentum fut edifiee , quifutlc 
fiege du Roiaume dcsLaurentins,defqucIs on le did à 
celle occafion auoir elle le premier Roy . Cependant 
le Manethon d’Annms de Viterbe commence lonre- 
gne(auqucl il donne 36. ans de durec)aucc le 30. du rè- 
gne de Lamparcs:& did qu’il fappclloit Cæculus fur- 
nommé Saturnus dcuxidmc du nom. 
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Les faids 8c gclles de Bacchus furnommé Diony- 
fius,filsdc Scmclc,quc l’on did qu’il fit tant au pays 
d’Indie que par les auttes contrées de la terre, font par 
plufieurs. anciens Chronographes , tefmoin Eufèbc, 
rapportez à ce temps. Et par mefme moicn tout ce qui 
fe pafla entre luy,Lycurgus, Adeon,& Pantheus, que 
les Poètes ont tant enuelopé de firbles , qu’on ncfçait 
ce qu’on en pourrait tirer de vérité pour adioufter icy. 
Tant y a qu’ils dilcntquc c’cllle premier quiacon- 
quellé & fubiugué toute l’Indie , 8c le premier auflî 
qui en -a faid triomphe fur vn Eléphant. Que fon 
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armée auflî elloit fuiuic d’vnegrofle trouppe de fem- 
mes cshontees & clgarecs, qui fen alloient auec des 
maniérés de frire bien deshonneftes & ridicules : A 
1 occafion dcfquellcs elles furent nommées Bacchees 
ou Bacchides, &: leur cÔdudeur Bàcchus : lequel tou- 
tesfois Arrianus liure 1. eftime auoir efté en renom 
du temps de Labdacus fils de Polydorus Roy de 
Thebes. 
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COMMENCEMENT D V R O T- 
Aume de Mycenes. 

L A ville &Roiaume de Mycenes cltans fondez, Per- 
lèusy régna 45. ans :lefquels la Chronique d’Eu- 
lebc femble mal attribuer à Eurifthcus. 
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A Sicyon Roy de Sicyonie decedc , fucccda Poly- 
bus,qui en fut le zo.Roy,& régna au compte d’Eufcbe 
4o.ans.Pau(aniasefcrit qu’il elloit fils de Ctonophile 
fille de Sicyon, de laquelle il eut vne autre fille nom- 
mée Lifianalla,quifut marieeàTalaus fils de Bias Roy 
des Argiucs. 



La terre d’Ifraël apres auoir demouréen repos &: 
en paix l’elpace de 40. ans fouz Dcbora &: Barach : 
pour ce que les idebrieux vindrent à le foruoyer du 
vrav leruice de Dieu, il les mit en la main & fubiédion 
des Madianitcs par l’efpace de 7.ans,iufques à ce qu’ils 
en furent deliurez par Gedeon. luges 6 . 
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P a n d 1 o n z.dece nom 8. Roy d’ Athènes, régna 
au compte d’Eufebe 2y.ans. Paufanias tefmoignc qu’il 
elloit fils dm. Cccrops,&: pcrcdeProgné Sc de Phi- 
loincla : la première dcfquellcs fut mariée à Thercus 
Roy de Thrace, lequel viola l’autre qui elloit vnefois 
allée viliter fa fœur,&puis l’enferma en vne fort eflroi- 
&c prifon. Qui fut caufe que quand Progné en fut ad- 
uertie,qu’elle en entra en telle rage, que l’horrible tra- 
gédie tant renommée és eferits des Poètes f en-enfui- 
uit.Nonobftantqu’Eufebc la référé au temps du pre- 
mier Pandion. 11 
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Galatis t. de ce nom regnoit en ce temps au 
Roiaumçdes Celtes :par lequel, les Sarmatcs furent 
fubiuguez, & la nation des Galatcs de l’Afie fondée, 
félonie récit de Manethon d’Annius de Viterbe. Qui 
en ce point le déclaré alfez quel au,thçur il elt,&: quelle 
foy on luy doit adioufter. Parquoy c’eflmerueülede 
ceux qui ont remplies leurs Chronologies de telles 
inepties. 
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Pelops auoit(commc récite Plutarque en Tes Pa- 
rallèles) entre autres enfans vn nommé Chryfippus, 
d’vne autre femme que Hippodamia : lequel eftoit en 
là ieunefte de telle beauté, que Laius ou Lagius Roy 
de Thebes,fut forcé par icelle de l’aymer, tant ardem- 
ment qu'il fofa bazarder de le rauir en ce temps , ainlî 
comme a noté Eufebe , pour remmener de la maifon 
de fon pere en la benne . Mais Atrcus &c Thicftes Tes 
freres le mirent à la pourfuitte,en telle diligence qu’ils 
le recoururent, fans en faire toutesfois pire traitemet 
au rauiifcur, qu’ils eftimoient auoir cfté incité par for- 
ce d’amour à vfer de telle violence. Ainfi fut Chryfip- 
pus remené en la maifon de fon pere : où fa maratre le 
print bien toft apres ( félon la couftume des autres de 
là forte) tellement à cœur, quelle Je fît par Tes prati- 
ques mettre à mort:à caule dequoy Ion mary l’cnuoya 
en exil . Platon ce pendant a eferit au liure des loix, 
que ce Laius a elle le premier qui ordôna peine&: l'up- 
plice de feu aux bougres & Sodomites. 
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A Lampares décédé fucceda Paunias en la Monar- 
chie d’Aflyric qui en fut 25. Roy, & régna 47. ans. Eu- 
febe. 
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Les Hebrieux apres auoir efté fouliez &c opprimez 
de léruitude par les Madianites,fèretourncrét à Dieu: 
qui fulcita Gcdeon de la lignee de Manaflcpour leur 
dcliurance. Tellement qu’il vainquit les Madianites, 
&deliurales Hebrieux de leur ioug. Au moyen de- 
quoy toute la terre d’Ifraëlfùt en repos & en paix tout 
le temps qucGcdcon exerça la iudicature fur les Ifraë- 
litcs,quifùt de 40. ans, ainli qu’il eft eferit luges 8. ver. 
28* Qui eft la caule pourquoy nousnauons compris 
lefdites 7. années d’opprelfion fouzlc temps d’iccluy 
ainfi que nous ferons cy apres du temps des autres af- 
fûtions que recourent les Hebrieux fouz Iephthé &: 
Samfon. 
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M 1 N 0 s fils de Licaftus, duquel fut pere le premier 
Minos , regnoit en ce temps en fille deCrete, dite 
maintenant Candie, lequel fe côpolà du tout àl’imita- 
tion& exemple du premier, tat en fa vie qu’en les faits: 
tellement qu’il a cfté prins pour iceluy par pluficurs. 
Thucydide, Diodore, Pline liu.7. chap.yé.tcfmoignct 
qu’il a efté le premier d’entre les Grecs qui mit fus vne 
armée de mer , & auffi la première qui combattit fur 
mer: tellement qu’il fenacquiftlamaiftrife . Qui fut 
caufe que Dædalus Athénien de la famille des Eretei- 
des ou Metionides,fe retira vers luy à làuucté, pour e- 
uiter la punition qu’il euft eue du meurtre par luy cô-' 
mis en la perfonne de la lœur, encore qu’il euft le bruit 
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d’eftre le plus excellent ingénieur & architecte & ou- 
3 1 J urier cn toute matière , qui euft efté ny de fon temps 
ny deuant luy . Caron dit quil faifoit des images de fi ‘ * 
grand artifice , qu’il ne leur femblîJic défaillir que la 
vie. Pline d’auantage luy attribue l’inuention de 
la Hache, de la Cognée, de la Colle , Tariere, Sie, An- 
temne , & Mas de la nauire, & la maniéré d’en vfer , & j 
l’vfâge du plomb auxCharpentiers & Maçons.Par lef 

— quels moyes il compofa le tant fameux Labyrinthe de 

Crcte, qui luy caufâ vn merueilleux crédit & authori- 
té enuers Minos, fi bien qu’il fut l’vn de fes plus fauo- 
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33 



ris,iufques à tant qu’il l’offenfà. Dont il luy fut befoin 
fè fauuer fi fècretement, qu’on cftima ( au dire de Pa- 
lephatus ) qu’il ficn eftoit cnuolc en Sicile auec des 
arfles. 



4 

I 1 



.1 



s 

î 



i 



s 

1 



x 3 *3 11 13 



Z835 U30 



*3i 



*3* 



IZ840 



*33 



10 



11 



iz 



13 



14 



134 



*35 



*3< 



15 



16 



17 



34 

35 

3* 

37 

38 

39 

40 



14 14 ü 14 



5 x 5 H z, 



10 



H 



X2 



33 



4i 



PHiDÀMiNoNde Delphe viuoit en ce temps, par 
lequel on eftimoit que l’ordre & le nombre des chan- . 
très & des Muficiens du temple d’Apollon fut infti- 
tué. Eufebe. 



Environ ce temps regnoit en vne ifle du Pro 
|4* j pontide,vn Roy nommé Cyzicus,qui donna Ton nom 1 3 

à ladide ifle , & à vne ville qu’il y fonda, laquelle il en 

uironna de murailles & de tours de marbre.Mais il fut 
en fin mis à mort par les compagnôs de Iafon au voya- 1 
gedelaColchide. 
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Estant Pelops Roy do la plus part de la Moree 
décédé, Atreus & Thieftes fes fils départirent entr’eux 
£>n Royaume. Ce qu’Eufebedideftreaduenu celle j 17 
année, où nous eftimons qu’il faut prendre le com- 
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menccment des 65 .années qu’il dira cy apres qu’ils ont 
règne: mais non fur les Mycéniens, comme il a cltimé. 

P a n o 1 o n Roy d’Athenes fut fur la fin de fon ré- 
gné chaffé de fon Roiaume par la fadion des Metio- 
nidcs(quicftoient ceux qui fe difoient delà race de 
Mction,filsd’Ercdeus)&: contraint fc retirer vers Pila 
fon beau-pere Roy de Megare, où il mourut. Mais fes 
enfans pourfuiuirent fibien fa caufe, qu’ils vainqui- 
rent leurs aduerfaires, Sc les dcchafferent d’Athenes: 
tellement qu’ils rccouurerent le Roiaume de leur pè- 
re. L’aifné dcfqucls nommé Ægeus,qui n’elfoit(côme 
ditStraboliurc9.& Paufanias liu. 1.) non plus que fes 
frères, Lycus,Pallas & Nyfus,ncz de légitimé mariage: 
ou comme veut Plutarque en la vie de Thcfcc,lbn 
fils adoptif feulement, printlcnom de Roy &: régna 
au compte d’Eufebe 48.ans. On tiét qu’il donna à l'on 
frcreNyfus, qui luy quitta volontairement fon droid 
du Roiaume, la Seigneurie de Megare en appennage: 
autcrroërde laquelle il fonda la ville qui fut appel- 
lec de fon nomNyfca.Mais il chafl'a Lycus d’Athenes: 
Tellement qu’il fut contraint de fe retirer au Roiau- 
me de Sarpedon,ou des Termilles :où il trouua fi bien 
moien de f accommoder, qu’il régna en vnc partie d’i- 
celuy, laquelle il fit nommer Lycic,tcfmoinStrabo 
liu. u. Se Hérodote liu. 1. Quant àPallas, il femble qu’il 
diffimula aucc fon ftcrc à Athènes: mais fès enfans ex- 
citèrent des factions à Thefce. 

L a renommée & fameufe cité de Tyraupaïs de 
la Phœnicie , fut 140. ans deuant la confirudion du 
premier temple de Hicrufalcm faide par Salomon, 
fondée, tcfmoin Iofephc liu. 8.chap. z. des Antiquitez 
Iudaïques. Combien que Iuftin afferme que ce fut 
feulement vn an deuant la prinfc de Troye. 



L’ a n 3i.du règne de Perfeus Bacchus furnommé 
Dionyfius fils de Semcle mourutiou comme les Ethni- 
ques difoient, tranfporté au cicl.-fclon le tefmoignagc 
d’Appollodorus ancien Cofmographc recité par Cle- 
mens Alcxandrinus , liure 1. des Stromatcs, &c Eufébe 
liu.10.de la préparation Euangcliquc. 



L a ville de Milet au pays d’Ionie, qui fut la patrie 
du Philofophe Thaïes, fut félon l’obferuation d’Eufe- 
be, fondée en ce temps. Strabo toutesfois liu. iz. tient 
que Sarpedon en fut le fondateur , qui la nomma ainfi 
en Faueur &C mémoire d’vne autre ville de Crète , de 
laquelle il eftoit party. Ou idc en fes Metamorpho- 
fes attribue la fondation d’icelle à Milctus fils d’A- 
pollon. 
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Environ cc temps Lynus, Orpheus , Mufæus, 
Thamiris , Philammon florifToient, lefquels on dit a- 
uoircfté Poètes, Mu(iciens&: Philofophes excellens, 
defqucls Lynus clloit le plus ancien, comme celuy qui 
auoit efté le précepteur &: inftituteur des autres. Et tiét 
on auifi que Hercules fut inftruir par luy en la cognoif- 
fance des lettres , &enla fcicnce de iouër de la lyre. 
Et adiouftent quelques- vns qu’il le tua de fâ propre 
lyre , pour cc qu’il le reprint trop rudemét de trop mal 
iouër. On diét outre-plus que les lettres des Phœni- 
cicns furent par luy communiquées aux Grecs: & que 
fes eferits ouiltouchoitdes caufcs de la nature, de l’o- 
rigine du monde, de la génération des plantes & ani- 
maux , du cours &: mouucmcnt du Soleil &C de la Lu- 
ne , rendirent tefmoignagc qu’il elloit bon Philofo- 
phe.Quant à Thamiris, Pline liure 7 . afferme qu’il fut 
le premier iouëur de harpe fans la voix. Paufanias liu. 
4 -did qu’il elloit fils de Philammon autre excellent 
iouëur de harpe , de laquelle pareillement Orpheus 
fçauoit tant excellemment iouër , que les Poëtesprin- 
drent argument de feindre que par la douceur defon 
armonicilfcfaifoit fuiuredes forefts & rochers. Au 
moicn dequoy Diodore, Plutarque, La&ance, Eufe- 
bc , & Thcodoret tcfmoigncnt , que les Argonautes, 
le menèrent en leur compagnie au voyage de la Col- 
chide.Puis apres qu’il enicigna aux Grecs les myftercs 
de Bacchus nommez Orgia,&: ceux de Ccres qui fap- 
pclloicnt Themofphoria : lefquels il auoit compofeza 
la forme des myllcrcs d’Ifis &: d’Ofiris en Egypte. 
Diodore liu.j .adioufte, que Mufæus fut fils dudit Or- 
pheus.-mais il eftime qu’il fut feulement difciple d’Eu- 
molpus. 
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I n a c h v s 11. Roy de Sicyonie , régna au compte 
d’Eufèbc 42 . ans. Paufanias liu. 2 . l’appelle Ianifcus,& 
tient qu’il eftoit nepueu de ce Clytus Athénien, la fille 
duquel cfpoufa Lamcdon , qui partit du pays Attiquc 
&f’en alla demourer en la Sicyonie: où ilfutfaiétRoy 
apres qu’Adraftus fen fut retourné en la ville d’Ar- 
gos,ayat auffi quelque temps régné en Sicyonieapres 
le trefpas de Polybus. Selon lequel tefmoignagc Adra- 
flus doit auoir régné deuant Ianifcus , tellement qu’il 
lemblc que fon regne ait efte tranlpofé en la Chroni- 
que d’Eufebc. 
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P ic vs fils de Saturnus régna enuiron ce temps, 
apres fonpere,fur les Aborigènes d’Italie, comme La- 
dance liu.i.& S. Auguftin liu. 18 .de la cité de Dieu t cf- 
moignent.Et facquitvnc telle réputation au faiét de 
la guerre, & en la fciëce de deuiner par augure , quelle 
fut caufc de le faire canonizer entre les Dieux. Encores 
que les Poëtes ont fongé qu’il fut transformé en vn oy- 
feau de f5 nom appcllé des Latins Pica,&de nous Pic. 
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P e r. s e v s apres auoir régné 44. ans au Royaume 
de Mycencs , le laifla par l a mort à Stcnelus Ton fils, 
qui v régna fcmblablcmenc apres luy iulques à l’on de- 
ccz. 
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Hekcylis fils d’ Alcmcna régna en la ville d’Ar- 
gos }8.ans dcuanc fon trefpas ou alTomption , félon 
le tcfmoignagc d Appollonius Rhodius, recité par Eu- 
fcbcliu.io. de la préparation Euangcliquc . Combien 
que d’autres au rapport de Clément Alexandrin clti- 
merent que ce ne rut que jo.ansdcuant la prinlc de 
Troyc. Ce qui reuient alTez près à celle fupputatio , &: 
à ce qu’Ifocratcs dit en fa Panathenaique, qu’on tient 
pour certain que Hercules cltoit poltericuràPerfeus 
de 4 . aages. 


37 


6 


I 


19 


14 


1 

' » 

i_ 


1 57 


3» 

i 


*5 


Laomîdoh 5 . Roy des T royens, commença en- 
uiron ce temps à régner fur les T royens , eut fon ré- 

gné de duree au compte d’Archilocus y6. ans.Laétan- 
cc aulfi tefmoignc qu’il regnoitau temps mcfmc que 
Picusfilsdc Faunusen Italie. Diodore adioultc que 
Priamus &Thitonus Rirent fes filsde dernier dcfquels 
fcnalladcmourcrcn la région de Pcrfe, où il fit fon- 
der la ville& le chafteau de Suze,& eut vn fils nommé 
Mcmnon,qui mena vne armee au fecours de Ion on- 
cle contre les Grecs. 
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Les Siciliens qui habitoient en Italie, eltans chaf- 
fez de leur pais par les Pelafgiens &: Aborigènes, Rirent 
contrains fc retirer en fille qui l’appclloit lors Sicanie, 
& cltoit fculemët habitée des Sicaniens peuples d’Ef- 
pagne , qui f y cltoicnt tranfportcz vn temps aupara- 
uanc,&: l’auoicnt laiclainli nommer, fon premier nom 
citant Trinacrie: mais quand Iefdits Siciliens y furent 
entrez, ils l’alfubicttirent à eux, &: luy firent prendre le 
notn de Sicile. Ccque Dionylius Hallicar . liu. 1. af- 
ferme cltrc aduenu 80. ans douant la prinfe de Troyc. 
Combien que d’autres ont clcrit que le Roy des Au- 
foncs ouLiguriens,quifontlcs Gcneuois, nommé Si- 
culus,eftant challë de fon pais par les Iapigicns & V m- 
briens , ou félon les autres par les Pclalgiens, futau- 
theur de la nomination de la Sicile, quand il y fit fa re- 
traite. 
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C e qv e la Grèce a tant fermonne d’Ocdip- 
pus &: du Sphynx , aduinc félon la fupputation 
d’Eulêbc en ce fieele , Diodore liurc 8 . & Paufa- 
nias liurc 9 . l’expofent en celte forte dilans , que 
Laius Roy de Thebes fut aduerty par vn oracle , que 
l’cnlànt qui naiftroit de luy &: de fa femme Iocalta luy 
feroit perdre la vie. Pouràquoy obuier il commanda 
de mettreà mort vn fils qui luynafquit d’elle : lequel 

toutesfois 
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toutesfoisfutcafucllement fauué 8c nomme Oedip- 
pus,dc force qu’il paruint iufqu’à l’aagc d’adolefccnce, 
& tua par mcfcognoiflancc fon pcrc. Puis apres inter- 
préta l’cnigmc du Sphynx , qui flic caufe qu’il efpoufa 
famerclocaftaauec le Royaume dcThcbcs, de la- 
quelle il n’eut aucuns enfans félon P.aufanias. Mais 
tous les autres tcfmoigncnt qu’il en eut quatre nom- 
mez Polyniccs, Ethcocles , Antigone 8c Ifmene. Lef- 
quels apres cftre venuz en aage de cognoiffance en- 
uoyerent leur pere en exil , & prindrent le gouuerne- 
mcntdu Royaume entre leurs mains . Lequel puis a- 
pres Ethcocles occupa tout fcul fans en faire part à les 
freres.Al’occafîondcquoy Polyniccs fc retira vers A- 
draftus Roy d’Argos , qui lüy fit prendre l’vnc de les 
filles en mariage, 8c luy donna vne armée pour luy ay- 
der à recouurer fon droiét en fon Royaume , felô que 
nous reciterons cy apres . Ce pendant nous auons à 
fçauoir que le Sphynx fut( félon le tefmoignage d’au- 
cuns recité par Paufanias ) vn voleur de marque , qui 
feftoie fortifié en vn fort prez la ville de Thebes, d’où 
il faifoit ordinairement des volcrics 8c outrages fur les 
ThcbainSjiufqucs à ce qu’Ocdippus fuft vaincu &6 mis 
à mort. D’autres toutesfois ont cftimé que c’eftoit v- 
ne des filles baftardes de Laius , qui fçauoit bailler ref- 
pofe des chofes futures, 8c cognoiflrc ceux qui eftoiét 
véritablement de la race dudit Laius habiles à luy fuc- 
cedcr,par vn interrogat qu’elle leur faifoic: Auquel fils 
ne rcfpondoient pcrtincmmec , on les mettoit à mort, 
pour ce qu’ils fc faifoient autres qu’ils n’cfloicnt . Au 
demourât l’opinion de Palcp l hatus touchât le Sphynx 
mcfcmblc auoir moins de couleur que les preceden- 
tes, parquoy ie la lailleray. 

Amenophis fucceffeur de Rampfcs Roy d’Egy- 
pte régna au compte d’Eufcbe 40. ans. Lacorrefpon- 
dance des temps nous prefente argument, que c’ell luy 
qu’il faut prendre pour le Sefoftris d’Hcrodotc , Dio- 
dorc 8c Scrabo, qu’ils difent auoir vaincu &6 fubiugué 
la plus part des nations d’Oricnt. Tellement qu’il cô- 
bla le monde de la renommée de fes victoires , 8c fur- 
pafla la gloire de cous les Rois qui le précédèrent ou 
fuyuircnc en Egypte. 

Ægivs Roy d’ Athènes engendra enuiron ce téps 
en la fille de Pythœus Roy de Troezene, vn fils qui hit 
nomme Thcfeus,à caufe du déport: des enfeignes dites 
des Grecs Thcfis,que fon pere auoit lailfccs foubs'vne 
pierre pour le recognoiftrc quad il les luy apporterait. 
Plutarque en fa vie, Paufanias. 

Abimelech fils baftard de Gedeon apres auoir 
fai& mourir tous fes frères, occupa la principauté des 
Iuifs l’efpacc de 3. ans: puis fut affomme d’vn coup de 
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pierre en vnallaut de ville. L’hilloirc des luges chap. 
9. ne dit point comme des autres, qu’il iugealfraël, 
mais qu’il régna, pour monftrer que fa domination fut 
tyrannique. 



Envi ro n ce temps fut faid le fameux voiage de 
la Colchide par les preux & vaillans de la Grèce qui 
fembarquerent fur la grande nauire nommée Argo, 
dont ils furent dids Argonautes , qui eftoit la plus 
grande qu’on cuit iamais veuë en la Grèce , fouz la 
conduitte de Iafbn fils de Ælon Roy de Thclîalic , 
tant pour aller conqueftcrla toifon d’or ( qu’on difoit 
cftre au Roiaumc de Colchos , qu’aucuns eftiment 
auoirefté des mines d’or) que pour venger la cruau- 
té commifc entiers Phryxus qui feftoit retiré vers le 
Roy Æthcs . Cependant on tient que celle entre- 
prinfe fxift reuenue à néant, fi Medec( laquelle Clé- 
ment Alexandrin did auoir elle la première qui în- 
uenta la mamere de teindre & farder les chcucux) 
n’cull elle clprinfe de l’amour de Iafon, auquel elle 
enleigna lesmoiensde paruenir à fes intentions. Her- 
cules, Ælculapius, ( inuenteur de la médecine en la 
Grcce)Orphcus&laplus part des icunes Princes de 
la Grece, furent de celle trouppc : lefqucls à leurre- 
tour paflans par la colle dç Phrygie entrèrent de 
force dedans la ville de.Troyc, qu’ils mirent à 
lie , & y firent mourir le Roy Laomcdon , à caulc 
qu’il rcfula le lalaire qu’il . â’u oit promis à Hercules 
pour la lauucté de la fille Hefionc. Ce nonobllant 
ils permirent que fon fils ’triamus luy fuccedall , 2c 
tint fon Roiaume apres luy , lelon que Diodorc & 
Ladancc liure 1. recitent. Combien que Dares de 
Phrygie parle autrement de celle prinlc , laquelle 
futfaide (tcfmoin Hérodote ) deux aages deuant lé 
rauiiïcmentd’Helcne.Quantàla conqueftede la toi- 
fon , Clement Alexandrin tefmoignc , que plulicurs 
Chronographcs eftiment quelle fc fit enuiron 30. ans 
deuant le régné deThefco, 69. deuant le rauiflcment. 
d’Helene,& 64-apres la fondation de Troye. 
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Estant Abimelech décédé, Thola de la lignée 
& tribu d’Iftachar fut faid luge des Hcbrieux, 2c les 
gouuerna l’clpace de zj. ans. luges 10. 

: — 

L e Roiaume d’Armcnie fut en ce temps fondé par 
vn vaillant Capitaine de Thelfalie nommé Armcnius, 
qui accompagna les Argonautes au voyage de la Col- 
chide.Iuftinliu.4z. 
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A S tenelvs Roy de Myccnes décédé , fucccda 
fon fils Eurifthcus , qui entra en règne celle annee, 
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félon beaucoup 1 d’exemplaires de la Chronique d’Eu- 
febe,tant imprimez que non imprimez, qui tefmoi- 
gnentauffi qu’il dura 40. ans. Lelqucls exemplaires 
nous enfuiuons , encores qu’ils ayent commencé cy 
douane vne autrefois le règne dudid Euriftheus, pour 
les raifons que nous auons ja expofèes. Ioind que Ce- 
drenus conforme aufli noftre iugement. 
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Sosaxinvs 26.Roy d’Aflyrie, fuccclïeur de Pan» 
nias,rcgna au compte d’Eufebe 19. ans. 
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C 1 fieele ( did Plutarque en la vie de Thelce ) 
porta des hommes qui en force de bras, legereté des 
pieds & puiflancc vniuerfellc de toute la perfonne , 
î'urpaflbient grandement la commune & naturelle di- 
fpofition des autres , & ne fe lafToicnt iamais pour 
quelque trauail qu’ils prinfent. Et n’cmployoient ces 
dons de nature à aucune choie honnefte ou profita- 
ble : ains prenoient plaifir feulement à oultrager vilai- 
nement & arrogamment les autres : Comme fi tout le 
fruid de leurs forces euft confifte en cruauté & inhu- 
manité , & à pouuoir tenir en fubiedion , forcer , ga- 
fter & perdre tout ce qui tomboit en leurs mains . 
Hercules allant par le monde fàifoit la guerre à telle 
manière de gens , &en fàifoit mourir aucuns:Lcs au- 
tres pendant qu’il pafloit par les lieux où ils fe tc- 
noient, fecachoicnt'de peur , & le tiroient en arrié- 
ré. Et les tyrans qui tomboient en fes mains, il les 
puniflbit dcmefmes fupplices qu’ils auoipnt fàid fouf- 
frir aux autres . Car airifi facrifia il Bufiris. Airifi e- 
ftouffa il Anth.xus vn géant de Libye à la luidc. Ainfi 
rompit il la tefte à Termcrus , qui auoit accoullumé 
de faire mourir ceux qu’il rencontroit en les cho- 
quant de la tefte contre la leur. Et n’employa pas feu- 
lement fa force contre les tyrans Sc mefehans de la 
terre , mais contre les monftres & beftes cruelles qui 
bailloicnt fàfcherie à quelques peuples &: nations. 
Entre lelqucls on racompted’vn qui auoit fept telles, 
nommé Hidra, qui fut par luy occis.Lequcl toutesfois 
Platon eftime- auoir efté vne femme Sophifte , tant 
bien cnlangagee &: fi pleine de répliques & folutions 
en difputes , que pour vn propos quon luy rompoit, 
pluficurs autres luy renaifloiét en la bouche: laquelle 
toutesfbisparla fubtilité d’Hercules fut vaincue. Au 
refte fil eft vray qu’Hercules ait fàid tous ces beaux 
fàids qu’on luy attribue, il faut croire que la genero- 
fité & magnanimité de fon coeur le pouffèrent aies 
entreprendre,pluftoft que le commandement d’Euri- 
ftheus Roy de Mycenes. 


X 


iSx 


x 9 

_ 


4 




167 


5 


9 


? 

1 

1 


*7 


? 


JO 


5 




i 6 t 

1 

! 


6 

! 

1 


IO 


4 

1 


18 


; 

4 

i 


Jï 

: 


6 

t 

> 


F a vn vs fils dePicus régna enuiron ce temps, 
apres le trefpas de fon pere au Royaume des Lau- 
rentins en Italie : ainfi que tefmoignent Iuftin , 
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Dionyfius Hallicarnaüéusliu.i. LadanceSc S.Augu- 
ltin : félon lcfquels nous nous fommes informez qu’il 
fut en vnc bonne réputation enuers les liens, à caufe de 
la grande fageile 8c prudence , qui fut caufe de le faire 
clamer vn Dieu champclfrc apres l'on trefpas, comme 
l'onpcrc. A railbn dequoy Plutarque en la rie de Nu- 
ma did, qu’ils furent eltimez Dieux Satyres , ou de la 
race des Titaniens: excepté qu’on difoit qu’ils alloient 
par toute l’Italie, fàifans les mcfmes miracles ÔC preu- 
ucs mcrucilleufes par vertu de médecine, de charmes 
8c d’arts magiques , quel’ on raconte de ceux que les 
Grecs appclloient Idées Dadylcs. Iultin adioulte,que 
la femme de Faunus fut appellee Fauna, laquelle com- 
me inlpiree de quclqucfureur diuine prediloit les cho 
les futures. Qui cil celle que les Romains adorèrent 
depuis lbubs le nom de la Bonne Decfle. Encorcs 
qu’ils tinlsét quelle auoit elle tuec par l'on mary, mais 
recompcntcc d’honneurs diuins. 
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E v a N d e R Prince d’vne des contrées d’Arcadie, 
cftant chall'c de fon pais, le mit fur mer, aucc vne gra- 
de trouppe d’ Arcades , accompagné de fa merc qu’on 
did dire celle que les Grecs appellercnt Thémis , les 
Romains Carmenta, qu’ils adorèrent comme Déclic: 
pour ce qu’en fon viuant elle predifoit les choies fu- 
tures par vers, dids en Latin Car mina. Et furent por- 
tez en Italie, où ils arriuerent 60. ans deuantla prinfe 
de Troye, nommément en lacontrcc des Aborigènes, 
où Faunus leur permit de faire leur relidcncc: 8c choi- 
fircnt le môtappcllé depuis Palatin, fur lequel ils fon- 
dèrent vnc petite ville pour leur retraidc, qu’ils nom- 
mèrent Palantium,cnfaueur de celle dont ils cftoient 
partis . L’on tient que les Italiens furent inftruits par 
iccluy Euandcr en la cognoillancc de plulieurs arts &: 
fcicnees,quc iufques alors n'auoicnt eu entrée en Ita- 
lie: fignamment la mufiquc,& le fçauoir de ioücr de la 
lyre 8c d’autres inftrumes de mulîquc. Dionyiius Hal- 
licarn. liure premier. 
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S i ce qu’on did du voyage que fit Hercules en 
Efpagne, tant pour la fubiuguer 8c deliurcr des tyrans 
quil’opprimoiét, que pour côquclter les beaux bœufs 
de Gerion Roy d’icclle,à fin d’en faire prelçnt au Roy 
Euriftheus, eft véritable, il femble dire aduenu bien 
près de ce temps . D’autant que Dionyfius Hallicar- 
nalfcus efcrit,qu apres auoirfait Ce qu’il voulut en Ef- 
pagnc,ilreprintlarouttepar l’Italie, où il vainquit 8c 
dompta les Liguriens , 8c deliura le païs des Latins de 
la crainte d’vn grand 8c redoutable brigand nommé 
Cacus, qui firifoit fia retraidc au mont Auentin , où il. 
le mita mort. En faueur dequoy Euandcr luy fit vn 
honorable 8c gracieux recueil . Et rccognoifiant en 
luy quelque plus grande condition que humaine , il 
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fut le premier qui l’adora en là prefence, 8 c luy confa- 
cra vn autel, lùr lequel il luy facrifia . Ce pendant Iu- 
ftin liu. 44. eicrit,que ce Gerion furent trois freres re- 
gnans enlèmble en telle concorde 8 c amitié qu’ils do- 
nerent occalion aux Poètes de fonger que ce n’cftoit 
qu’vn homme à trois corps. Ce nonobstant Arrianus 
liu. z. amis enauant vne opinion de quelques-vos,qui 
eftimerent que Gerion n’cftoit d’Elpagne , mais d’vn 
pais voilin de la Grece prez de l’Ambracie 8 c Amphi-r , 
lochie . 
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A n d R. 0 g e 0 s fils aifné de Minos Roy de Crete, 
fut en ce temps mis à mort en la ville d’ Athènes, où il 
auoit efté enuoyé par fon pere pour eftudier 8 c ouïr les 
Philofophcs , à raifon dequoy Minos pourfuyuant la 
vegeace de ccfte mort fit la guerre afprc 8 c cruelle aux 
Athcnics 8 c leur porta beaucoup de dommages, outre 
lclquels la fterilité, famine, pcftiléce 8 c autres maux af 
fligerent la cité: en forte que les Athéniens eftans ad- 
uertis par vn Oracle qu’ils ne deuoient prendre fin 
qu’ils n’euflent premièrement latisfaid à Minos , ils 
receurent la paix qu’il leur odroya foubs condition 
que l’clpace de 9. ans ils feroient tenuz d’enuoycr cha- 
cun an en Candie par forme de tribut, fept ieunes gar- 
çons,& autant de ieuncs filles pour eftre pafture ( co- 
rne dilent les Poètes) au Minotaure: qui eftoit vn mo- 
ftre ayant forme de taureau & d’homme eftant enfer- 
mé dans le Labyrinthe. Mais le plus croyable eft, que 
ce Labyrinthe eftoit vne geôle où ces en fans d’ Athè- 
nes eftoient fongneufement gardez, iufques au temps 
des feftes & ieux de prix que Minos auoit inftituez en 
mémoire de fon fils Androgeos: aufquels ils deuoient 
eftre donnez à ceux qui emportoient la vidoire. Et 
pour ce qu’aux premiers d’iceuxjl’vn des Capitaines 
du Roy nommé Taurus gaigna le prix, 8 c quïl fut hÔ- 
me rebours 8 c mal-gracieux, qui traida fort rudemét 
ces enfans d’Athcnes; auffi qu’il fut foupçonné d’en- 
tretenir la Royne Pafiphaé femme de Minos, celàdô- 
na occafiô aux Poètes de le peindre pour le Minorait- 
re. Plutarque en la vie de Thefee. 
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ceflèurde Solarinus , régna au compte d’Eufebc xj . 
ans. 
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HeiCcvles ayant mis à mort de lès propres mains 
Ion fils nomme Iphitus , fen alla outre mer au pars de , 
Lydie, où il dcmouralôg-tempsau feruice de la Roÿ- 
ne Omplialc, le condamnant loy-mefmc à ceftc peine 
volontaire pour le meurtre qu’il auoit commis . Pen- 
dant lequel temps toute la Lydie demeura en grande 
pai* 8 c leureté des mefehans. Mais en ta Grece 8 c aux 
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cnuirons d’icelle , les volerics &: briganderies com- 
mencèrent à fc refoudre plus que iamais ; pour ce qu’il 
n’yauoit perfonne qui les chaftiaft : &: eftoit tout le 
chemin pour aller de la Morce à Athènes fort dange- 
reux, à caule des voleurs &: brigans , lefquels ne peu- 
rent toutesfois defmouuoir Thcfeus, fortantcncorcs 
de (a première icuncirc,dc faire ce chemin , &: d’entre- 
prendre de le nettoyer, à l’imitatiô d’Hercules, de tous 
mefehans gens: Voulant mcfmcment l'aller faire co- 
gnoiftre à (on pere Ægcus, apres qu’il eut tiré les enfei- 
gnes de rccognoiflace qu’il auoit cachées fouz la pier- 
re. Par ainfiil eut premièrement If faire auec Periphc- 
tes Epydinien, lequel il tuadelamalfuë. Puis conlè- 
quemment fit au ploycur de pins nommé Sinus(&: fur- 
nommé Pythiocampc) ployer (es pins dedans le dc- 
ftroit de la Morce. Et à la Layc CSmycnne, autrement 
appcllcc Phaa, qui eftoit vnebrigandefameufe: Et au 
Scyrron fit rcccuoir la mcfme mort qu’ils fàifoit aux 
autres. Audi le Cercyon Arcadien fut en la ville F.leu- 
linecftoufFé par luy àla luiéte : &: le Procuftes clgallé 
à la mefurc de fes lits. Si bien qu’il arriua de là en la 
ville d’Athenes , qui eftoit toute troublée de feditions 
&: partialitcz : où il efehappa cncores vn aufll grand 
danger de mort, qu’il en cuit point fiùct, que luy auoit 
brade Medec qui f eftoit retirée de Corinthe à Athè- 
nes, auprès de la perfonne du Roy,& f eftoit mife bien 
auant en (a bonne grâce. Mais côgnoiflant fon delTein 
eftre dcfcouucrt &: rompu, &: Thefeus cllre non feu- 
lement rccogneu,mais au(fi aduoüé pour fils , ic quât 
& quant defigné heritier d’Ægcus,ellc f’enfuit haftiue- 
ment auec fon fils Mcdus en vn autre pays.Incontinct 
apres Thefeus cheut en d’autres embulches , qui luy 
furent drelfces par la maifon des Palantidcs, indignez 
defevoirpriuez parfonmoicn de l’clpcrance qu’ils a- 
uoicntdepamcniràla couronne, aducnantle trclpas 
d’Ægeus.Mais il fen deffit tant brauement , qu’il mit 
tous (es ennemis à mortjOu enfùitte.Ce fait il fen alli 
àlachafleduTaureau Maratonien, qui gaftoit toute 
la contrée de Tetrapolis, lequel il print vif,& puis le fa- 
crifia au temple d’Apollo Dclphinicn.Peu de temps a- 
pres venans de Candie les Heraults de Minos deman- 
der pour la 3. fois le tribut mentionné cy delfus, il 
pratiqua la commilfion de conduire les enftins pour y 
trouuer moien d’affranchir la ville de celte lcruitude. 
Où cftant arriuc combatif pour la querelle des en- 
fans^ tua le Capitaine Taurus en prelcncc de Mi- 
nos, qui fut tant fatisfaiéfc de la proüeftc de Thefeus 
( ne luy eftant aulfi beaucoup dclplailantc la mort de 
l’autre ) qu’il luy fit prefènt de tous lesenfans qu’il a- 
uoit amenez:& en faucur de luy, quitta à iamais les A- 
thcnicns de ce tribut-Ccs choies ainfi parachcuecs , il 
reprint la routte de fon pays, emmenât auec foy Ariad- 
nc fille de Minos, qui f eftoit defrobee &: donnée à luy 
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pour l’amour qu’elle luy portoit : laquelle toutesfois i 
laiila en fille de Cypre, où elle mourut. Mais arriuant 
à Athènes trouua fon pere mort , qui i’eltoir précipité 
du hault d'vn rocher en la mer (en laquelle il laifla 
Ton nom par la mort ) ayant conçeu mauuaile opi- 
nion de l’ilfuc du yoiage de Ton fils pour la couleur 
noire des voiles du nauire d’iceluy. Toutes lefquelles 
choies (que nous auons extraides de Plutarque, en la 
vie dudit Thclèus, 2 c d’autres autheurs Grecs) aduin- 
drent les deux ou trois precedentes années du trclpas 
d'Ægcus. Combien que Paufanias tienne, que Thefee 
n’auoit que 1 6.ans,quand il leua la pierre fouz laquelle 
fon pere auoit caché les cnleignes de la rccognoiilan- 
ce. Clément Alexadrin dit que ce fut io.ans,deuant la 
guerre de Thcbcs, 



— 



M in o s comme efcritEufebe auoit en ce temps 
a maiitrile 2 c fuperiorité de la mer : A l’occafion de- 
quoy Pline liure 7. & Thucydide ont cfcrit, qu’il fi.it le 
premier de tous les Grecs qui donna bataille furmerj 
&cquippavncarmee marine, aucc laquelle il fubiu- 
gua toutes les Cycladcs , Iclquelles il départit à fes fils 
apres en auoir chalfé les Caricns,& rendit au refte 

toute la mer tranquille & afleurec de brigans. 
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I a 1 r. Galaadite de la lignee de Manafle fut fiic- 
cclfcur en la principauté 2 c iudicaturc des Iuifs à Tho- 
la,l’e(paccde23.ans.Iugcsio. -t . 
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Mïdee citant chaficc d’Athenes fenfuit(comme 
tcfmbigne Iuftinjaucc fon fils nommé Medus vers la- 
Ion, qui depuis nagucrcs auoit elle chafle du Roiau- 
mc de Thefiàlie par les autres fils de Pelias j lequel par 
pitié la rcceut,& ayant faid amas de quelque nombre 
de gens la ramena en fa ville de Colchos,au pays de la- 
quelle elle donna le nom dcMedie en faueur de fon 
fils, ou bien de foy, comme eftime Paufanias: pour ce 
que d’autres ont cfcrit que fon fils ne fc nommoit Me- 
dus, piais Polixcnus. Ce qu’on dit toutesfois cftre ad- 
uenqjatpres que Iafon eut remis Ton bcau-pere en fon 
Roïaumc qui en auoit efté dcchaflé, 2 c qu’il luy euft 
alîubiedy plufieurs peuples voifins. 



Les Athéniens defpourucuz de Roy par la mort 
du vieil Ægeus , rcccurent volontiers foti fils Thc- 
fcus pour Prince & Seigneur, tant pour ce qu’il n’a- 
uoit plus proche heritier, qu’en faueur des bienfaits 
rcccuzdc luy tout fraifehementj & régna fur eux au 
compte d’Eulebe 30. ans . Plutarque récite en fa 
vie , qu’incontinent apres fon aduenement il fa-, 
donna à reformer la police &: ordre de Ton Roiaume, 
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en meilleur eftat quelle ne fembloit élire: alfembla 
vne cité &reduifit en vn corps de ville les habitans de 
toute la prouincc A trique, lefquels auparauant cftoict 
clpars en plufieurs bourgs . Puis inllitua entr’eux vne 
choie publique non fubiede à la puilTance d’vn Prin- 
ce fouucrain-, ains plullo 11 tenant la forme d’vn gou- 
uernement populaire, auquel il fe retint la fuperinten- 
dance de la guerre , & la garde des loix feulement . Et 
au demourant il donna à chacun citoyen en tout &: 
par tout efgalc authoritc : fit démolir tous les palais à 
tenir iuflice,&: toutes les falcs à tenir le confeil . Cafla 
tous les luges & officiers preccdcns, puis apres fit ba- 
ttit vn Palais commun &: vne falle pour tenir le con- 
fiai public, qu’il inllitua, failant outre ceappcller tout 
le corps de la ville cnlemblc Athènes . Et apres auoir 
mis en bon ordre l’cllat de la chofe publique , il quitta 
entièrement toute l’authoritc & fouucraineté Roya- 
le qu’il auoitpour fe foubs-mettre au gouucrncmcnt 
d’vn cftat populaire. Qui cil le premicr( comme did 
Arillotc ) de tous les Rois par qui cela fe trouuc auoir 
elle faid . C’a elle aulfi le premier qui des lors diuifa 
&c fepara la noblelTe d’aucc les laboureurs , artilàns &: 
gens de mellicr. Puis fit forger de la monnoye , qui a- 
uoit pour marque la figure d’vn taureau en mémoire 
de celuy de Maradion , ou du Capitaine Taurus j ou 
pour inciter fes citoyens de faddonner au labou- 
rage. 
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1 P h oe s t v s zz. Roy de Sicyonie , fut ( félon Eufe- 
bc) fuccefleur d’Inachus ou Ianifcus , tellement qu’il 
tient qu’il régna S.ans.Paulànias liu.z. did qu’il clloit 
nls d'Hcrculcs , &: qu’apres auoir adminillré quelque 
temps le Royaume de Sicyonie, il le refigna volontai- 
rement entre les mains de Zeuxippus, &:fenalladc- 
mourcr en fille de Crète , fuyuant le commandement 
d’vn Oracle, nonobilant qu’il cull vn fils nommé Ro- 
palus, le fils duquel nomme Hippoly tus fucccda apres 
à Zeuxippus du temps d’Agamemnon . 
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Polynices &: Ethcocles frétés, apres auoir chaf 
fé leur pere Oedippus du Royaume de Thcbcs prin- 
drent le gouuernement d’iccluy entre leurs mains, irai- 
fant vn compromis de le tenir altcrnatiucmcnt l’vn a- 
pres l’autre, par certaine efpacc de temps. Mais quand 
Etheoclcs fut en fon tour de régner, il fit fi bien enten- 
dre à fonfrere qu’il n’elloit plus délibéré d’en partir, 
qu’il le contraignit de fe retirer vers Adraflus Roy 
d’Argos fon beau-pere : lequel prenant fon faid' en 
main , fè délibéra d’employer toute fà puifïancc pour 
luy en faire auoir raifon. De faid qu’il afTembla tou- 
te fa puiilànce,&: de les voifins &: amis, pour aller faire 
la guerre aux Thcbains,qui fut didc des fept Ducs ou 
Princes : à caufe que cinq autres Rois & Princes y ac- 
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compagnercnt Adraftus, oultre Polynices : à fçauoit 
Tydcus( fon autre gedre, perc de Diomedes) Amphia- 
raus le deuin, Hippomedon,Capancus , & Partheno- 
peus. Lefqucls moururent tous malheureufemcnt en 
celle entreprinle de Thebesj excepté feulement Adra- 
ftus, que la fùittc fauua en là ville d’ Argos , luy cftans 
les efpcrons fi haftiuement chauffez, qu’il n’eut loilîr 
ny permilfion de donner feulcmét lepulture aux corps 
de les compagnons qui eftoient demourez en la ba- 
taille deuant fon départ . De façon qu’il luy faillut a- 
uoir recours à la puiffance&: faueur de Tne(eus : le-r 
quel fy employa fi bien , que làns force d’armes ( ainfi 
qu’Euripides &: Diodore Sicilienontefcrit) âins par 
cbpofitiô il impetra dcsThebains les corps degfiffdits 
pour enterrer. Car le plus grand nombre des aUthcurs 
( au rapport de Plutarque) le mettent ainfi. Et d’auan- 
tage Philocorus elcrit, que ce fut le premier traiéfcé 
qui fut oneques faiéfc pour le recouuremenc des corps 
occis en bataille . Ce pendant f eftans les deux freres 
entretuez au combat, Laodamas fiicceda à fon pere 
Etheoclcs au Royaume de Thebcs. Mais d’autat qu’il 
eftoic encores en trop bas aage , Creon fils de Mœne- 
ccus print la tutele d’iceluy , & le gouuernemcnt du 
Royaume de Thebcs en main, ainfi que Paufanias tcf- 
moigné . Au demourant les exemplaires imprimez 
d’Eufebe rapportét celle guerre à la fin du règne d’Æ- 
geus. Mais ceux qui ne font imprimez la conftituent 
au temps de Thclee. Ce qui cftplus conforme à ce que 
nous en auons recité . A l’occafion dequoy Clément 
Alexandrin tefinoigne quelle aduint 10. ans apres la 
dcsfài&e du Minotaure, & trois deuat I’inflitution des 
ieux Olympiques j & lelon Pline liu. 16. chap. 44. vn 
aage feulement deuant la guerre de Troye. 
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C £ qu’on elcrit de la guerre des Lapithes contre les 
Centaures femblc cftrc aduenu en ce temps pluftoll 
qu’auparauant, laquelle print fon origine és nopces de 
Pyrithous & De£anira,où|è trouuaThefeus &les La- 
pithes &: Centaures aulfi . Lefquels apres auoir prins 
plus de vin qu’il ne leur en failloit, furent tant infolcns 
qu’ils voulurent prédre les femmes par force, fi les La- 
pithes n’y euffent mis empefehement : de façon qu’ils 
tuerentplufieurs des Centaures fur l’heure, & pour- 
luyuirent les autres fi aigrement, qu’ils les chaflerent 
totalement de leur pais , auec l’ayae que leur donna 
Thelèus . Combien que d’autres ont eferit* qu’il n’y 
arriua que la guerre ne fuft fort efehauffee , & que ce 
fut la première fois qu’il vit Hercules , & parla à luy, 
lors qu’il eftoit ja de repos, ayat mis fin à fes loingtains 
voyages ,& à lès plus grands trauaux . Cependant 
pour ce que les Centaures , qui eftoient gentils-hom- 
mes du pais de Thelfalie, furet les premiers des Grecs 
veuz montez fur des cheuaux en celle guerre , donne- 
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rcnt occafion aux Poëtes de les dépeindre moitié che- 
uaux& moitié hommes. Palcphatus,Eufcbc. 

Environ ce temps Hercules fut rcceu en la 
Confrairic ic Religion des myftercs Eleufins , par la 
19611 38 faueur que luy fît Thefeus en ccft endroit ; à caulc que 13 
les eftrangers n’y eftoiét admis. Plutarque en la vie de 
Thefec. 



31 iz 



AmphiaravsIc deuin auoit vn fils nommé T y- 
burtusjlequel apres qu’il vit fon pere mort deuat The- 
19711 39 bcs,abandonnalaGrece,&print fa routte en Italie , *4 * 33 13 5 
où il fonda la ville nommée Tybur. Pline liure 16. 
chapitre 44. 



Les jeux Olympiques furent (félon Clcment Ale- 
xandrin) inftituez ou reftaurez par Hercules en l’ho- 
neur de fon ayeul maternel Pelops, 30. ans apres la 
• guerre de Thebes,&: enuiron 30. ans deuant la guerre 
de Troye,&20.ans deuant fontrefpas. Combien que 
Vellcius Patcrculus eflime,qu’Atreus fils dePclops en 
198 1 3 40 futinftituteur,4i7.ans deuant la 1. Olympiade , &: que 13 
Hercules mourut uo. ans deuant le retour de Hcra- 
clidcs,40.ans deuat la guerre deTroye.Mais Appollo- 
dorus ancien Chronographc dit, j3.ans dcuant:Eufebe . 
au teps du Roy Mnelleus. Tant y a qu’encores que le 
temps de fa mort foit bien incertain , que cela ell tout 
refolu que ce fut deuant le trefpas d’Eurillheus. 



34 *4 
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Les jeux qu’on appelloit Ifthmiens furet par Thc- 
fëus inftituez à l’imitation des Olympiques en l’hon- 
neur de Neptune, pour cftrc célébrez au deftroit de la \G 
Moreediét Ifthmus.Car ceux qui fc faifoientaupara- 
uant au mcfme deftroit en l’honneur de Mclicerta , a- 
uoient pluftoft forme de facrifices &: de myftercs , que 
de fefte publique ou de jeux. Plutarque. 
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1905 300 ! j i Ammen omenes , ou Ammcmcnes, fucceffeur I7 3 16 s 

d’Amenophis régna en Egypte zô.ans.Eufebc. 

Adrastvs, fucccfïeur de Phœftus au Roiau- 
me de Sicyonic, régna 4-ans.Paufanias tefmoigne que 
301 16 3 c H antc h a fféduRoiaumed’Argos, dontileftoitRoy, ^ t 37 17 9 
il fc retira en la Sicyonic , pendant que Polybus y re- 
• gnoit:&apres le dccez duquel le Roiaume de Sicyonic 

luy fut donné à gouuerner. Mais il le quitta auili toft 
qu’il fut rappelé au lien premier. Tellement quelui- 
uant celle opinion le regne deluy&: delanifcus fem- 
blentauoir eflé tranfportezpar Eufcbc. 



A r c o N fils d’Hercules & de Zardana, commen- 
ça celle année à régner en la ville de Sardis, cftantle 
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. oll7 premier qui y conftitua le fiege du Roiaume de Lydie, 

’ 4 lequel demeura à (apofterité par l’efpace de joj. ans, 

iufques à la iz.ligncc ou génération, de laquelle Can- 
daulcs fut le dcrnier.Herodoteliu.i. 

L e temps que Thcfcc fit l'on voyage en Allé con- 
tre les Amazones, n’eftpas bicnacertené par lesau- 
theurs . Mais puis qu’on tient qu’Hcrcules fut de la 
partie, on peut iuger à peu près quand celàaduint. 
10518 5 Ce pendant Plutarque eferit, que le fruit qu’ils rap- 
portèrent de la victoire qu’ils obtindrent contre elles, 
fut qu’ils en retindrent pour eux quelques-vnes de 
celles qui leur pleurent le plus. Tellement qu’Antio- 
pa &c Hippolyte fuiuirent Thcfeus. Apres le trefpas 
de laquelle il elpoufa Phædra,qui aima le ieuneHip- 
polytus fils de fa première, d’vn amour deshonnefte &: 
impudique, qui fut caufe de la ruine de tous deux. On 
adiouftc qu’auant que Thefce fuft de retour de ce 
voiage en fa maifon,il fonda vne ville nommée Pithio- 
poliSjCnfiueur d’vn de fes compagnons , qui feftoit 
noyé au lieu où elle fut fituec. Les freres duquel il laif- 
fa pour gardes & conferuateurs des loix d’icelle , auec 
vn gentilhôme Athenié. Plutarque en la vie deThcfce. 

Lycvrgvs fils d’ Alcæus regnoit en ce temps au 
pais d’Arcadie. Paufanias liu.8. 

1 ' l "\ t ' V*/ Y.. UV 

L e s fils cVHcrculcs cftans apres la mort de leur pere 
guerroyez par Eurifthcus Roy de Mycencs , furent 
contraints de fe fauucr au pais Attiquc , apres qu’il les 
50419 6 eucchaffczdelavillcdcTrachina, oùilfehazardaen- 
corcs de les pourfuiurc.MaisThcfec en faucur de l’ami- 
tié qu’il auoit portée à leur pere, leur bailla fi bon moié 
defe défendre qu’il dédirent &: occircntlcurcnnemy 
envncbataillc.Etpourccqu’ilnclaifla aucùs enfans, 
au moins que nous trouuions par eferit, Atreus fils de 
Pelops(auquel il auoit laiflé fon Roiaume en garde en 
fon abfcnce, d’autant qu’il cftoit fon oncle & qu’il te- 
noit ja de grandes fcigneurics en la Morec,&: cftoit en 
fort bonne eftime entiers tout fon peuple ) fut rcceu 
pour Roy& Seigneur tant des Mycéniens que des Ar- 
giucs,&: autres peuples quiauoient efté del’obéillance 
de fon nepuemainfi que Thucydide , Ifocratcs en fes 
Panegyr.Diodorc liu.6. &: Strabo tefmoigncnt d’vn 
accord. A caufe dequoy nous conftituons le cômence- 
ment de fon règne en la ville de Mycencs, au temps 
qu’Eufebc a noté en fa Chronique qu’il commença à 
régner en la ville d’Argos.Ioinél qu’il y a bié plus d’oc- 
cafion d’ainli le faire, que de rapporter le trefpas dudit 
Euriftheus 45. ans auparauant : d’autant que tous les 
autheurs conuiennentqu’üafuruefcu Hercules, qui 
ne fçauroit eftre décédé au plus long terme qu’on 
ait eferit ( qui eft ccluy d’Appollodorus ) que 53. 
ans deuant la prinfe de T royc. Outre ce qu’Herodote 
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liu.9. recite , que les fils d’Herculcs pretendans droitl 
au Royaume de Myccncs, voulurent du commence- 
ment donner quelque empefehement à Atreus. De 
maniéré que Hylus fils aifné d’Hercules,pour efpar- 
gner le hazard d’vne bataille, voulut pour celle que- 
relle faire preuue de fa perfonne contre celle d’Echc- 
nus fils de Lycurgus Roy d’Arcadie^par lequel il fut 
vaincu & occis . Occafion pourquoy les Heraclides 
furent, fuyuansles paches& conditions du combat, 
contraints de vuider de la Moree,&: de n’y rien préten- 
dre de xoo. ans apres. Partie defquels le retirèrent à 
Corinthe , partie au Royaume des Doriens , qui leur 
elloit garde par Æginius fils de Dorus , depuis que 
Hercules apres la desfaiéte des Lapithes luycutlaillc 
en dépoli . Encores que Strabo liu.9. ellime,qu’il leur 
fut donné par Æpathius qui en elloit Roy, enfaueur 
de l’amitie qu’il auoit portée à leur pere. Tàt y a qu’ils 
y firent leur feio^r fans fcfmouuoir, iufques à la fin 
du terme de l’accord precedent , qu’ils fe remirent à 
qucreller,àl’aydcdes Doriens, le droid qu’ils auoient 
enlaMorec. Ce que les hilloriens ont appelle le re- 
tour des Heraclides , &C des Doriens,en la M orec. 



zi 



P oliphydïs 14. Roy deSicyoniCj&fuccclTeur 
(félon Eufcbc) d’Adrallus, régna 31. an. Lequel tou- 
tesfoisiln’a mis en copte entre les Rois de Sicyonic: \- ul 
d’autant qu’il did que Zeuxippus fils de la Nymphe 
Sillis fut fiiccclfcur de Phoellus, &: de Zeuxippus Hip- 
polytus fils de Rhopalus ( duquel nous auons parle cy 
deuant) qui fut fi durement guerroyé parAgamemnô, 
que force luy fut de prendre la loy de luy. 



Dædaivs ayant commis quelque faute contre 
le Roy Minos,fut contraint de fc mettre fur vne petite 
nauire à voiles, pour dire plus legerement porté, de 
prendre la guerite en Sicile. Etpourccquec’elloit la 
première nauire de telle façon qu’on eull ïamais veuë 
en la Grèce, les Poëtes prindrent occalion de dépein- 
dre là fuitte auec des telles collees de cire: Laquelle fe 
fondant en celles qu’il auoit données à fon fils Icarus 
par l’ardeur du foleil, futcaufe qu’il tomba, tellement 
que fon corps en fut brilé en vne ille , qui à l’occafion 
de ccll accident fut auec la mer qui en elloit prochai- 
ne, furnommee Icaricnnc . Combien qu a la vérité ce 
mefehef luy aduint par la faute du Pilote, qui lailîà pé- 
rir fonvaill'eauenlamer.Maisccluy dcDædalus abor- 
da finalement en Sicile, où il acquifl en fin tant de cré- 
dit &faucur par le moyen de fon Içauoir &: indullrie, 
enuers le Roy Cocalus, qu’il refulà de le rendre à la 
fommation de Minos, aymant mieux attendre le ha- 
zard d’vne guerre, dont il fut menacé îufqu’à fe lailîcr 
alfieger par luy en la ville de Camarine : où il fc défen- 
dit 
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dût çncores fi longuement, que lès filles trouuercnt 
vhe inuention fubtile par laquelle elles firent mou- 
rir Minos: ainfi que teîmoigne Ariftote en les Poli- 
tiques,^ Strabo auecEulebe: lequel toutesfois 
rapporte eefte occurrence au temps du Roy Mne- 
fteus. Mais Plutarque eftime quelle le fit loubs 
Thelèus : Hérodote liu.7. (fil n’y a faute és nom- 
bres) 3. aages deuant la guerre de Troye. 
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L E Sanglier Calidonien faifoit parler de luy en 
çç temps : tellement que Theleus lè trouua en la 
copagnie de Meleager & des grads Seigneurs qui 
le chalîèrcnt . Mais la belle Atalanta fut celle qui 
luy donna le coup de la mort, comme Plutarque 
teîmoigne, Suyuaiit l’authoritc duquel nous rap- 
portons celle occurréce au temps de Thelèus, jplu- 
ltoftqu’apres Ton trelpas.Procopius liu.i.de la guer- 
re Gottiquc teîmoigne , que ce Sanglier eftoit de li 
énorme grandeur, que Tes dents auoient trois pieds 
de longueur en forme de croilfant : lclquelîes le 
voyoient encore de Ion teps en la ville de Beneuent 
en Italie , où l’on les eftimoit auoir elle portées par 
D iomedes apres la guerre dç T ro y e _-, 
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A p r. e s le trelpas de Iair les Ammonites falliâs 
des Palæftins coururent & gallerent le païs &£. tou- 
te la contrée des Hcbrieux ne reliant plus qu a lè 
ictter fur la lignée dcGalaad, les hommes de laquel- 
lç ©fleurent Iephth^ pour-leur Prince &: Capitaine: 
lequel lè délibérant d’aller charger fes ennemis , fiç 
vœu à Dieu de luy lacrificr la premier cholè qui lè 
prclènteroit deuant luy à fon retour fil rapportoit 
la viétoirc: laquelle luy cllant aduçnuë, fa fille vni- 
que encore fort ieunettefut la première qui f en al- 
la au deuant de luy comme il rctournoit en fa mai- 
fon:& luy fe fouuenant de fon vœu , fut fi lùperlli- 
tieux qu’il la facrifia. Cependant l’Elcriturc fain- 
âc tcfmoigne qu’il exerça la principauté des Iuifs 
$. ans. luges 10. 11. & n. Quant à ce qu’il cil aullî 
laefçritapreslamortdeIair,que pour ce que les 
Hebricux lè fouruoyerent de reçhef contre les loix 
& ordonnances du Seigneur , qu’ils furent liurez 
en la main des Phililliins & Ammonites, qui les 
foulèrent & opprimèrent l’efpace de 18. ans, enco- 
re que ce fut bien aduifé à ceux-làqui les ont com- 
pris foubs le temps de la Iudicature tât Iair, que 

de Icphthé & de fes luccelTeurs ( Pour çe que l’Ef- 
criture déclare clairement que les phililliins & 
Ammonites guerroient ja les Hebrieux dés do- 
uant que iepfiçhé fuit ellcu pour iuger &c com- 
mander) fi efl-ce qu’il fembie qu’il faut ellimer 
qu’ipeluy ne fut luge ne Prince vniuçrlèl , ny libe- 
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rate U r de toutes les ligues d’Ifraëhmais feulemét de 
celle de Galaad,& d’aucune des autres. Lcfquelles 
il maintint en leur liberté , & deliura pareillement 
de la crainte Sc tyrannie de leurs ennemis, demou- 
rans les autres encorcs foubs la main & fubieétion 
des Ammonites, iufques à la fin du temps prediét: 
Comme le chap.io.verf. 8. 9. &c 18. & ch. 11.vcrf.5a. 
chap. îa. verf. i.nous femblent donner à entendre. 
Ioinft qu’il n’elt point dit , que fouz luy fouz fes 
fuccefleurs la terre d’Ifraël ait cfté en repos apres 
leuraffli&io, comme elle fut fouz Othoniel,Ahod, 
Barach , Gedeon , apres l'affliction quelle receut 
foubs Chufan, Eglon, Sifiira, Madian. Cependant 
noftre fupputation eftant ainfi deduiéte quelle a 
cité iufques icy,elle nous monflre qu’il n’y a rien de 
defaut ésjoo.annccs dcfquelles l’Efcriturcfait mé- 
tion chap. 11. verf 16. quand elle diét que durant ce 
terme-là les enfas d’Ifraël auoiet habité en Hcfcbo. 



L a t 1 N v s fils de Faunus ou (félon que d’autres 
ont voulu)d’Hcrculcs, commença celte année à ré- 
gner fur les Laurcntes &c Aborigènes en Italie ; les- 
quels furent depuis à caufc de luy nommez Latins. 
Son règne dura par le rapport de Dionyfius Halli- 
carnafl'eus jé.ans, lequel nous comméccrons à met- 
tre en compte aucc ccluy de les fuccefleurs. 



N e vf ans apres l’inftitution des jeux Olympi- 
ques^ iz.ans apres la guerre deThcbes , les Ama- 
zones vindrent aucc armée aflieger la ville d’ Athè- 
nes, au temps que Thefeus rauit la première fois la 
belle Hclaine. Clément Alexandrin. 



T h e s E v s, ainfi que recite Plutarque , auoit ja 
attaint l’aagc de fo.ans quand il enleua Helene fille 
dcTyndarus Roy de Lacédémone, foeur de Caltor 
&Pollux,qui elloit encores alors li icunette qu’il 
l’cnuoya garder fccrctemct en la ville d’Aphidnes. 
Puis pour rendre la pareille à Pyrithous qui l’auoit 
accompagné en celte entreprinfe , luy alla atifli fai- 
re compagnie à rauir Profcrpinc fille d’Ædoneus 
Roy des Molofles , qui nômoit aufli fa femme Ce- 
rcs, & fon chien Cerbcrus , lequel il faifoit comba- 
tte ceux qui demandoient fa fille en mariage, & ne 
lapouuoient auoir qu’ils ne l’euflent vaincu. Mais 
fçaehant que Pyrithous eftoit venu fculcmet pou : 
cnlcuer fa fille, il le fit deuorer à fon chien, referuât 
la vie à 1 hefeus , qu’il fit feulement ferrer en vnc 
eftroitte prifon , de laquelle il fut deliuré ( félon 
Plutarque) quelque temps apres par l’interccflion 
d’Herculcs. Mais il faudroit que cela fuit aduenu 
| long temps auparauant, fi Hercules mourut douant 
Eunftheus. Parquoy i’eltimeroye plultolt q uc 
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celle deliurance auroit efté moicnnee par autre, 
plulloll que par Hercules. D’autant qu’il monllre 
que celle aduanture luy aduint és dernieres années 
de là vierpour ce qu’il trouua à Ion retour àA thenes 
toute la cité troublée & mutinee contre luy, par les 
pratiques & inuentions tant de lès aduerlàires que 
de Mnefteusdcquel délirant de f agrandir de là rui- 
ne, auoit lî bien gangné en Ion ablence les princi- 
paux de la ville contre luy, qu’ils receurentgracieu- 
icment Callor& Pollux auec toute leur armee , & 
les admirent à la confirairie des mylleres , quand ils 
furent cerchcr leur foeur Helene, les aduertillànts 
quelle elloit en la ville d’Aphidnes , qui fut caulc 
qu’ils la razerent. Ainfi le voyant mal allèuré entre 
les citoyens, fut contraint le retirer vers Nicome- 
des Roy de fille de Scyros:enuers lequel toutesfois 
il trouua fi peu de loyauté , que pour gratifier à 
Mnelleus il le fit malheureulèmét mettre à mort. 
Plutarque en fa vie. 
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Tant-ANis 18. Roy d’Alfyrie, fiiccellèurde 
Myrtheus , régna au compte d’Eulèbe 31. ans. Cte- 
fias & Diodore appellent celuy qui enuoya dix 
mille Ethiopiens louz la conduittc de Memnon fils 
de Theutonus, au lecours des Troyens contre les 
Grecs, Theutanus : nonobllant qu’ils ne l’elliment 
auoir elléquc zo.Roy d’Aflÿrie. 


7 


7 


*5 


4 






‘ 


J 


H 


1 


L a piteulè & horrible tragédie que les Poè- 
tes ont publiées du fàiét d’Atreus ; lequel Iça- 
chant que Thicllcs fon frere entretenoit deshon- 
ncllement là femme , & qu’il en auoit eu vn fils 
qu’il auoit faift mettre en pièces & rollir comme 
vne bonne viande, & d’iceluy fài& manger à fon 
frere en vn banquet , de l’horreur dequoy le fo- 
leil felloit retire de fon cours en arriéré , doit 
dire rapporté à ce temps , combien que Scruius 
en fon Commentaire fur Virgile a elcrit qu’il la 
failloit prendre en autre lens & intelligence . 
Ellimant qu’Atreus fut le premier qui trouua & 
expliqua les caufes 5c raifons del’Ecliplè dufoleil 
en la ville de Myccnes. Dont Thielles Ion frere 
fut fi enuieux, qu’il quitta de delpit la ville , quand 
ileutveuque l’experience auoit confèrmé lesrai- 
lons de Ion frere. 
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A b b s s a n natif de la ville de Bethlcem , fut 
apres Iephthé luge en Ifraël l’elpace de 7. ans. 
C’eft luy qui eut 3o.fîls,& autant de filles , & qu’au- 
cuns ellimét que la làinde Efcriture appelle Boos. 
Hilloire de Ruth. 
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Th e s e v s decedé,la NoblclTc d’ Athènes fàuo- 



rifànt à Mnclleus, fut caule que le Royaume luy fut 2 g 

2920315 2 17 5 d5 n £ au defauatage dcS enfans de Thelèus , qui f e- 

llaiétrctircz(ainfi q Plutarque &Paulànias tefmoi- 

316 3 18 6 gnenc)pardeuersElpenor Royd’Eubœe, Diodo- lx I2 JO 9 24 

’ re toutesfois eft quali fcul qui ei'crit , que Mnclleus 

fut fils dcThcfcus &: frere de Dcmophoon, lefquels 

3174 19 7 f accompagnerec Tvn l’autre, à la guerre de Troye. 13 13 1 1° 25 

Au retour de laquelle Mnelleus mourut en Tille de 
Menela,apres auoir régné félon Eulcbc 24. ans. 



lu 26 



29253207 10 
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Les fils des Princes & de ceux qui furent mis à 
^ mort du collé des Argiues en la guerre Thebainc, I4 I4 2 11 
ellans venus en aage déporter armes, fe delibcrcret 

tous cnfcmble d’aller vanger la mort de leurs pares. 

Tellement qu’ils faflémblerent en armcs,&: fen re- 
tournèrent foubsla côduitte d’ Alcméon fils d’Am- 
21 9 phiaraus(qu’vn Oracle leur auoit fait ptendre pour 1 * î 11 1/ 
Capitaine) contre la ville de Thebes . Laquelle ils 

amenèrent à tel poinâr, qu’ils entrèrent dedans par — — — 

force , apres auoir vaincu &: mis en fuitte Laoda- 
(o mas fils d'Ethcocles , aucc toute là piiiflànce : puis xj z8 

11 la pillèrent 8c faccagerent,& en remirent en polie f- 

lion Therlandcr,fils de Polynices, lelon que Paufa- 
niasliu.8.&: 9. récite . QuifutTilTuëdela féconde 
guerre de Thebes , diéle des Epigones , référée par 
Eufcbe à la 5. année du règne de Mnclleus. 

Estant Atreus Roy de Mycenes décédé, Aga- 
memnon fon nepucu (comme tefmoignc Diétis de 
Crète, qui dit que Plillenes clloit fon frere) luy 

23 11 fucceda audit Royaume par droit de proximité : *7 l 7 5 *4 z 9 

y régna tcfmoin Clément Alexandrin liurc 1 . des 
Stromatcs,& Eufebe, l’efpacc de 18. ans , iufques à 

— — la prinledcTroyc. Strabo liurc 8. luy rend vn grad 

8c excellent tefmoignage de proücflc &: de vaillan- 
ce, par le moyen de laquelle il ellcndit grandement 
les limites de l’Empire que fes ancellrcs luy auoiét 

24 12. laiflc : de forte qu’il fallubicélit les Royaumes 8c 18 18 6 15 3 ° 

contrées de Corinthe, de Sicyonic 8c d’Ægialic, a- 
uec ccluy de laLaconic ou de la Laccdcmonic,qu’il 
dôna pour appanage à fon frere Mcnelaus, fi d’auc- 
ture il ne luy clloit aduenu par le moyen de là fem- 
me Hclcinc qui elloit fille de Tindarus , à qui il a- 
uoit cffcé donné ( tefmoin Paulànias ) par Hercules 
apres qu’il en cutdechalfé Hypocoon. 

. 

L a cinquicfme Sibylle furnommee Erythrée, 
viuoit en ce fiecle, laquelle on dit auoir prediél aux 
Grecs allans à la guerre de Troyc , qu’ils en retour- 
neroientvidloricux: 8c quelle lcroitpar eux prinle 
8c deftruiétc.La&ance liu.i.dc la vraye religion. 
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Hercvles mourut cefte année félon Clé- 
ment Alexandrin 11. ans apres le premier rauifie- 
ment d’Heleine. 
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£ l a n de la lignee de Zabulon fut apres Abef- 
fan luge d’Ifrael l’efpacc de 10 . ans . luges 11 . La 
tradu&ion toutesfois des 70. interprètes ne fpcci- 
fie aucunement le temps que fa principauté a 
dure . 
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La fefte & folemnité des ieux , didc des Grecs 
Nemea, pour ce qu’on les celebroit en vne foreft 
delà Morecdide Nemee,fut inftituee par Adra- 
ftus Roy d’Argos au temps de la fécondé guerre de 
Thebes. Paufanias liure 10. 

1 






















T h 0 a s regnoit en ce temps au Royaume d’Ar- 
cadie ou d’Ætolie , lequel accompagna les autres 
Grecs à la guerre de Troye: &: fi.it enuiron 6. aages 
apres Etolus fils d’Endymion . Paufanias liure y. 
& 6. 
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T v 0 r 1 s Roy d’Egypte , fucceffeur d’Ammc-, 
nomenes, régna félon Eufcbc 7. ans: au dernier défi- 
quels toutesfois il référé la prinfe deTroye. Mais 
nous monftrerons que la Dinaftie fuyuante auoit 
précédé la guerre de Troye. 
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Environ ce te,mps Helcine femme de Me- 
nelaus Roy de Lacédémone fut àl’occafion de fon 
excellente beauté rauie en fa maifon , & emmenee 
en Phrygie,par Paris fils de Priam Roy de Troye la 
grande : laquelle iniure femblant eftre fai&e non 
f eulement à fon mary, mais aufli au deshonneur de 
toute laGrece,fut caufè que tous les Princes & Po- 
tentats d'icelle fe délibérèrent tousenfemble d’en 
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aller prendre vne réparation telle, qu’elle feroitexe- 
pled’vne iufte vengeance à la pofterité . De faid 
qu’ils firét leurs préparatifs &c amas de toutes leurs 
forces par quelque efpace de temps: puis apres a- 
uoir fàid rcucuë generale de toute leur armee, f ch 
allèrent aucc toute leur flotte capiper deuat la vil- 
le de Troye, bien délibérez de n’en partir quils ne 
fuffent premièrement venuzà chef de leur entre- 
prinfê. jEtfopiniaftrercntfifortàcefiegc, qu’ils y ' 
feiournerent dix ans . Et fi la trahifon ne leur euft 
aydé plus que la force, il y auoit apparence qu’ils y 
euflcnt plus long temps aemouré , tant ils trouue- 
rent de refinance &: de vaillance aux Troyens: qui : 
en furent lors fi renommez par tout le monde , que 
la plus part des plus genereufes &: belliqueufcs na- 
tions qui font venues depuis, fè font vantees d’a- 
uoir tiré leur origine d’eux . Cependant les Grecs 
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firent chef vniuerfel de toute leur armee , Aga- 
memnon Roy de Mycenes . Qui voudra voir tout 
le difeours de celle guerre , life ce que Dares de 
Phrygic &: Diètis de Crcre en ont cfcric. 
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Palamedes ( félon qu’eferit Philoftrams ) 
qu’on difoit fils deNaupliusj &que les Grecs à la 
fuggeftion d’Vlylfes condamnèrent à mortdcuant 
la ville de Troye , fut le plus grand perfonnageen 
fçauoir & fubtilité d’efprit qui full de fon temps , 
mcfmement en la cognoiflancc d’Aftrologie 5 par la- 
quelle on tient qu’il enfeigna aux Grecs les moiens 
d’accommoder l’an & les mois au cours du Soleil 
& de la Lune ; & qu’il bailla l’explication des caulcs 
de l’Ecliple defdites Planettes : luy attribue l’on 

aulîi l’inucntion du jeu des dez , & des mefures & 
des poids, aucc l’vlage& manière d’en calculer &: 
mcfurer:&: cncores d’auoir adioufté quelque nom- 
bre de lettres à l’Alphabet des Grecs. Pline outre- 
plus liu.y.chap.jô. tcfmoigne , que la forme &: ma- 
niéré d’arrenger les batailles des efeadrons de gens 
de guerre , de drelTer & donner le mot du guet , &: 
d’afleoirla fentinelle,fut inuenteepar luy, &: prati- 
quée premièrement en la guerre de Troye. Et par 
Epœus la machine du cheual à battre les murailles 
des villes, qui fut depuis diète Belier. 
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A b d o n Pharanotitefut apres le trefpas d’E- 
lan,Iuge Sc Prince d’Ifraèl , l’efpace de 8.ans. L’hi- 
ftoirc des luges tcfmoigne qu’il eut 40. fils &30. 
filles. 


*7 


9 


»5 


*4 

*5 


8 

9 


Demodocvs & Phœmius perfonnages de 
marque en fçauoir florififoient en ce temps. Le pre- 
mier defquels conuerfoit auec les Prociens, &: l’au- 
tre aucc les Phacacicns. 
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DE iO. DIN^STIE D' EGYPTE, 

dttte des Diapolitains. 

y A qvelle dura 17 7. ans au compte d’Eufebe, 
jL/qui n’en nomme aucuns Rois. Mais Pline liurc 
36.chap.8.appellelcRoy quiregnoit en Egypte au 
temps de la guerre de Troye, Ramifes: &: Hérodote 
liu.2.Protheus.Quifutcc dit Diodoreliu. 2.chap. 
j.ainfi nommé par les Grecs , encores que les Egy- 
ptiens rappellaffent en leur langue Cethes. Lequel 
ils auoient quelque temps auparauant faièt leur 
Roy, l’ayant trouué le plus digne &c fufïifant d’en- 
tr eux pour les gouuerner ; aprcs que la ligne & fuc- 
ceffion des Rois de la Dinaftie precedente fut fail- 
lie en la cinquiefme vie. Qui nous faièt croire pour 

certain, 
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certain,qu’ii a efté le premier Roy de ceftc-cy. On 
tient au refte qu’il eftoit tant expert aux arts magi- 
ques,qu’il fe pouuoit faire voir & apparoiftre tranf- 
formé en pluiicurs & diuerfes formes. Ce qucplu- 
ileurs attribuent à fi prudence , d’autres à fineflè. 
Hérodote luy donne vn fils, qui fappelloit Ramp- 
finites,qui tint Ton Roiaume apres luy. Et ne laiflà 
autre matière de parler de luy a la pofterité, finon 
d’vne grande auaricc qui luy auoit commandé, & 
des threfors qu’il auoit afTemblez en fo vie. Sept 
autres Rois allèrent de fuitte apres luy, qui firent 
auffi peu renommer leur vie de faits mémorables: 
de forte que leurs noms ont efté enfeuelis aux ténè- 
bres perpétuelles d’obliuion. Excepte vn Nileus , 
lequel pour auoir rendu le fleuue du Nil ( qui alors 
eftoit appelle Egyptus)nauigable, fembla auoir tat 
foid que les Egyptiens changèrent le nom du fleu- 
ue, & luy donnèrent celuy de leur Roy, lequel il re- 
tient encores de prefênt. Qui fèmble auoir efté oc- 
cafion à Hérodote de mettre le régné de Cheops 
apres Rampfinites , que ie pren pour celuy que 
Diodore appelieChemmis. A caufe que lvn & l’au- 
tre affigneà tous deux jo. ans de règne, & à leur 
fucccfleur qu’ils nomment Ccphus ou Cephrin j6. 
Et fiadiouftentque chacun d’eux édifia fa Pyrami- 
de^ contraignit le peuple à trauailler & mettre la 
main à Tournage . De forte que tout le téps de leur 
règne, les temples de l’Egypte furent fermez fans y 
faire aucun feruicc aux Dieux . Parquoy leur fuc- 
cefleur appelle Mycerinus f acquit vn grand hon- 
neur enuers les Egyptiens pour leur auoir donné 
permiflion de foire leurs affaires & de recommen- 
cer le feruice des Dieux . Combien qu’il ne laifla 
pas de commencer vne grande Pyramide , laquelle 
il n’eut moien d’amener à perfedion : à caufè qu’il 
mourut au milieu de fon entreprinfc , en la 6 .ou 7 , 
annee de fon rcgne.Diodore appelle fon fuccefteur 
Bocchoris,& Hérodote Afllchis,quifutfuiuy d’A- 
nifis,& puis de Sabachus Ethiopien. 
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Pelasgvs 25 . Roy de Sicyonie régna au com- 
pte d’Eufebc 20.ans, duquel Paüfanias n’a fait men- 
tion en la fuccefliôn des Rois de Sicyonie. 
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M 0 p s v s le deuin regnoit en ce temps , félon 
l’obfèruation d’Eufebe au pays de Cilicie,où l’on 
did qu’il fonda &: édifia les villes de Mopfocrene 
& Mopfucftic, Cicéron liu. 1 . de la diuination , & 
Straboliu.9. & 14 . tefmoignent, qu’il eftoit delà 
race d’Amythaon,& fils de Tyrefias, party du Roi- 
aume d’Argos,lors (comme recite Ammianus Mar- 
cellinus)qu’il accompagna les Argonautes au voya- 
ge de la Colchide,oùil auoit régné, & qu’il ne fut 













Digitized by LjOOQie 





D u Monde . 


•*> 

5 

» 

a 


8 


*£ 

.5 

5 ) 

uT 


.s 

f 


Première partie 


Siçyomens . 


Mycéniens . 


6 

•*4 

S 


Latins . 


♦ 




336 


. 1 

7 


;i 

£ 


17 


auflî moins expert &: fçauant en la fcience de deui- 
nacion qu auoit efte Ton pere. De forte que Chalcas 
le deuin que les Grecs auoient mené aucc eux en la 
guerre de Troyc, cftant à fon retour pouffé par la 
tourmente en la coftc de la Cilicic , conféra auec 
luy, &: fe trouua vaincu en vnc expérience de deui- 
nation: de defpit dequoy il fe laiifa mourir. 
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Memnon fils de Theutonus Roy de Perfe , c- 
ftant aucc dix mille Ethiopiens enuoyéde la part 
du Roy d’ Affyric , au fccours des T royens cotre les 
Grecs, arriua en ce temps en la ville de Troye: St le 
fccours des Amazones femblablcment. 
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A p R. E s le trcfpas d’Abdon,lcs Hcbricux tranf 
grc/Iàns les ordonnances de Dieu , prouoquerent 
tellement Ion ire à l’encontre d’eux, qu’il fit prcua- 
loir la main St puiffancc des Philiftiins fur eux . Au 
moyen dequoy ils les affligercnt,&:molefterent de 
dure façon l’cfpacc de 40. ans. Ce pendant toutes- 
fois Dieu fufeita Samfon le fort fils de Manuç , de 
la lignee de Dan, pour exercer la Iudicaturcen 
Ifracl. Lcquel(commetl cft efent au chap.ij. verf. 
quatrième des luges) commença feulemétàdeli- 
urçr le peuple Hcbricudela feruitudedes Phili- 
ftiins , ayant gaigné quelques batailles &: vidoi- 
res fur iceux , Il ne peut neantmoins affran- 
chir toutes les lignées entièrement de leur ioug , 
ains feulement la fienne,ou aucunes autres aucc. A 
caufc dequoy i’eftime qu’il faut déduire finales 20. 
années que fa Iudicature a duré, la moitié des 40. 
années que l’Efcriture dit que les phihftiins affligè- 
rent les enfans d’Ifraël: d’autant qu’il cft did ch. iy. 
verf. dernier, qu’il iugea Ifracl au tçmps des Pliili- 
ftiins par vingt ans. Maisic comprendroyc l’autre 
moitié fouz le temps des luges precedens,ou la plus 
grande part pour le moins ; pour ce que l’Efcriturc 
chap. 14. verf. 4. déclaré ouuertement,que les Phi- 
liftiins auoient ja domination en Ifracl long-temps 
deuant qu’il fuft luge. 
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Agapenor. Roy d’Arcadie accompagna les 
Grecs en la guerre de Troyc,où il fut tué. Au moyë 
dequoy vn nomme Hippotus, qui ne luyapparte- 
noiten rieri de parentage , fempara du Royaume 
d’Arcadie: & l’ayant tenu iufqucs à fa mort, en laif- 
fa çncores fon filsEpithus fon hcriticr&: fucccffcur. 
Paufanias liu.8. 
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Æ g 1 s t v s fils de Thicftcs occupa en ce temps 
le Royaume de Mycenes parle moyen de Clytcm- 
neftra femme d’Agamemnô, laquelle ilentretenoit: 
St le poffcda(au rapport de V aleius P aterculus) l’cf- 

pacc 
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paccde 7.ans}Cncorcs qu’Eufebe n’en compte que 
deux . 



L a cres-fameufe & renommee ville de Troye la 
grande, capitale du Royaume de Phrygic , apres a- 
uoir par la vaillance de les Princes fouftenu l’cfïbrt 
de toutes les forces de la Grece fclpace de io. ans, 
fut finalement prinfe , deftrui&e & rafee par les 
Grecs, demourant Priamus dernier Roy d’icelle 
occis auec la plus part de fes enfans,enuiron îo.gc- 
nerations apres Inacbus , lelon le compte des an- 
ciens Chronographcs Grecs , 408 . ans deuant la 
première Olympiade, &: 431. ans deuant la fonda- 
tion de Rome,tefmoin Eratofthenes, Dionyfius 
HallicarnalTeus,Solinu5 &Clemes Alcxandrlnus, 
félon lefquels auïfi Agamemnon Roy de Mycenes 
eftoitenla 18. année de fon régné , Mnefteus Roy 
d’Athenes en ladernicre, ou Dcmoophô en la pre- 
mière . Clemens Alexandrin liu. 1. des Stromates 
dit, que les hiftoriographes Athéniens auoient no- 
té que la Lune eftoit lors au plein au 23. iour du 
mois Thargelion 3 1 7. iours deuant le Solllicc ( ce 
quieft aufli confermé par ledift Dionyfius Halli- 
carnafleus ôc Plutarque en la vie de Camille. Non- 
obftantque Dionyfius Argiuus & Hellanicus efti- 
merent que ce fut le n. dudid mois, Hcgias & Te- 
rillius#lc 22. du mois Panemus. Laquelle diuerfité 
nous monftre qu’il ne faut pas faire fondement de 
la, que T royc fi.it prinfe l’an 406. deuant la premiè- 
re Ôlympiadcr& qu’il ne le faut pas legerement dé- 
partir de l’opinion d’ Eratofthenes , qui n’a pas efté 
ignorant de la façon ancienne des Grecs de fup- 
puter leurs ans . Quoy que ce foit les Grecs firent 
tant de cas de celle prinfe, quelle leur fut vne occa- 
fion d’y rapporter le compte de leurs années deuat 
que la fupputatio des Olympiades fuit pratiquée. 



Minelavs &fa trouppe f’eftant embarquez 
pour retourner en la Grece, fut par la tourméte iet- 
tc en la colle d’Egypte: au riuage de laquelle il fon- 
da auprès de la bouche du Nil vne ville, qu’il nom- 
ma Canopi, en mémoire du patro de fa nauire ainfi 
nomme , qui y mourut &c y fut enterré . Cornélius 
Tacitusliurc y. 



Mnestevs Roy d’ Athènes niourut au retour 
de Troye en l’Ille de Melos. Au moyen dequoy fon 
Royaume retourna aux enfans de Theleus : l’ailné 
defqucls nommé Demoophô le print, gouuerna 
33. ans. Eufebe. 



P T R *. H v S fils d’Achilles, n’ayant trouuéà 
Ion retour de Troye tel recueil qu’il vouloit en fon 
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Roiaumc , fut contraint de falleryctter au Roiau- 
rae d’Epire, lequel il fubiugua&: conquift par for- 
ce d’armes:& fen afleura fi bien , qu’il le Jaifîa à fa 
pofterité , qui y régna par vnc continuelle fucccf- 
fion iufques au dernier Roy Pyrrhus. Paufànias. 



Agamemnon feftantmis fur mer pour aller 
rcuoirfamaifon , fut par la tormentejettécnrifle 
de Crcte, où il fonda 3. villes nommées Myccnes , 
Tcgee & Pcrgamc. Auquel temps auffi Tcuccr fils 
de Tclamon citant dcchaflc de fon pere, pour ce 
qu’il n’auoit pas vangé la mort de fon frere Aiax,ar- 
riua en Cypre,ou il fonda la ville de Salamine pour 
fa demeure, laquelle il eftablit aufli cnRoiaume, 
qui demeura à ce qu’on dit à luy & à là pofterité 
par l’efpacc de 374. ans apres , iufques au temps du 
premier Ptolomce.Vclleius Paterculus. 
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AL n e a s fils d’ Anchifes eftant aucc fa trouppe 
party du pais de Phrygie, arriua par mer au pais de 
l HellefpontjOu il fonda & édifia vnc ville , qui fi.it 
nommée Ænce.Dionyfi.Hallic. 
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Agamemnon eftant de retour en la ville de 
Myccnes, fut miferablcment mis à mort parla fem- 
me CIytemneftra,&: par fon paillard Ægiftus.Vel- 
JeiusPatcrc. -a 



Æn ea s partant du païs de l’Hellefpont fut 
porté en la Sicile, o ù il fonda cncorcs vnc ville qu’il 
nomma Elinia.Puis de là pafla en Italie, &: farrefta 
au pais des Latins , où Latinus auoitja régné 33. 
ansiaucc lequel contractant alliance, prit fà fille v- 
niquenommceLauinia en mariage. En faucur de 
laquelle il fonda & édifia la ville nommée Laui- 
nium,enlamefme année quieftoit deuxième apres 
laprinfé de Troye, félon Dionyfius Halicarn. & 
Solinus. Combien que Clcmcns Alexandrinus tict 
que ce fut 10. ans apres. 



35 



Diomedes eftant chaffé de fon pays au re- 
tour de la guerre de Troye, fut contraint de fe reti- 
rer ailleursi&fcftant rembarqué aucc vnc grande 
côpagnie d’Ætoliens,fut porté en Italie , où il f ha- 
bitua &: fondala ville de Brindcs pour fa demeure, 
diète anciennement Brundufium. Iuftin.liu. 11. 



A Tantancs décédé fuccedaau Roiaume d’Af- 
fyric Tantxus,qui régna 40. ans. 



T v R nv s Roy des Rutuliensen Italie, nepueu 
de la femme du Roy Latinus, irrité de ce qu’Æncas 

luy 
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luy auoic clic préféré au mariage de là couline La- 
uinia, fît rebeller les Rutuliens auec luy contre lôn < 
onclc:&: luy donna bataille, en laquelle ils furent 
tous deux mis à mort. Au moié dequoy Æneas luy 
fuccedacn faueur de la femme au Roiaumc des 
LatinSj&yregna^. ans. Dionylîus Halycarnalïèus. 

Anchises pere d’Æneas mourut celle an- 
née en Italie, ellant paruenu à grand aage. Diony- jj 
I xus Halycarn. 

Les Pylicns qui auoient accompagné Nellor 
auliegedeTroyc, cllans par latormcntc jettezen 
la colle d’Italie, fondèrent la ville de Mctapontus. 
Vclleius Patcrc. 

Les Sabins peuples d’Italie déifièrent en ce 
temps Sc canonizerent leur Roy Xanthus,fcl5 que 
recite S.Augullin liu. 8. de la cité de Dieu : lequel 
pourroit auoir eferit Sangus au lieu de Xafithus, 
qui elloit le Dieu que les Romains adorèrent louz 
le nom de Dius Fidius. 

G e que les Poètes ont eferit des erreurs d’VIylfes, 
de la continence de la femme Pénélope , des mer- 
ucillcs de Circc, de Scylla, & des Sirènes, doit dire 
rapporté à ce temps. 

Les Lydiens tciioient en ce temps la fuperio- 
rité & maillrilc de lamcr.Eulèbc. 

Les Rutuliens fouz la conduitte de Mezcntius 
RoydesTyrrhcnicnsfercbcllcrét derechef cotre 
les Latins , & leur recommencèrent guerre : en la- IO 
quelle Æneas hit trouiié perdu à Pifliië d’vnc ba- 
taillejqui fitellimer qu’il auoit elle tranlporté au 
ciel. Dionylîus Halycarnalfcus. 

O r e s t e s fils d’Agamemnon, ayant ellé,c5me 
recite Paufanias liu. z. dejetté du Roiaumc de fon 
pere,fclloit retiré es regiôs circotioifines : où apres 
dire venu en aage de maturité, il trouua tat de con- x t 
fort &: d’aflillanccj qu’il en tira bonnôbredegcns, 
nômément des Arcades & Phociens , par le moieri 
defquels il l’epara premièrement du Roiaumc d’Ar- 
gos.Cc qui donna occalion puis apres aux Laccde- 
moniés de fe dôner à luy, aymans mieux dire gou- 
uernez par luy, que par Nicollratus & Megapéthûs 
ballards de Menclaus.La fortune luy cllât ainfi ve- 
nue à fouhait,luy donacncores puis apres moié d’é- 
trer d’emblee dedâs la ville de Mycenes ; tellement 
qu’il y végea la mort de fon pere fur le meurtrier & 
fur fa propre mere Clyténellra:&; puis fe mit en pol 
felfiô de tout le Roiaumc de fon pere, venâs toutes 
les entrcprilcs à fi bô port ,quc V cllcius Patcrc.dit, 
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que tous Tes faits fèjnblerent eûrç aduouez des 
Dieux, par le tefmoignagc qu’ils en donnèrent en 
la Jogueur de vie 6 c de regne qu’ils luy firent auoir: 
à caufç que de po. ans qu’il vefeur , il en régna les 
70, Encores qu’Eufcbein’cn compte que iy. pour 
çc poffible qu’il fut quelque temps abfent de Ton 
Royaume, 6 c que Ion regne fut entrerompu. Paufa- 
nias 6 c, Didis de Çrete adiouftent, qu’il fut vn an a- 
pres la more de là mere açcufé par Périlaus oncle 
d’icelle deuanc les Arcopagites a Athènes pour rai- 
>fon du parricide : duquel il le iuftifia fi brauement, 
qu’il fut par leur fentence renuoyé quitte 6 c ab- 
louz. 

Menelavs 8. ans apres le fàc de Troyc , re- 
tourna en la ville de Sparte , où il mourut bien 
toft apres. 

^A s c a n 1 v s fils d’Æncas nommé premiere- 
nwj|t Eurijeus,fut apres le trefpas defon perc rcceu 
Roy des Latins ,aulqucls il commanda }8.ans.Au 
commencement delqucls il vainquit 6 c deffit les 
Tyrrhcniens en vne grofic bataille . Au moyen de- 
quoy leur Roy Mczentiu^ futcôtraint d’entrer en 
appoindement auec luy*. en faueur dequoy il con- 
facra à Iuppiter les prenfùces des vins, qui fiit la pre- 
mière inllitutiondcla folcmnité appellee Vinalia, 
que les Romains celebrcrcnf tous les ans. 



Les fils d’Hedor recouurerent enuiron ce téps 
J47 IO 17 6 le Royaume de Troye à l’ayde de leur oncle Hele- 13 1 

nus, fur les fils d’Antenor,qui l’auoient occupé de- 
puis le lac de la ville. Eufebe. 

Antinor. partant du pais de Paphlagonie 
34811 18 7 accompagné d’vn nombre de Paphlagonicns 6 c de , 4 A 
Heneticns 6 c de quelques Troycns, arriuapar la 
mer Adriatique en Italie. En la coftc de laquelle il 
*93$ 349 n *9 8 fonda la ville appellee premièrement Antcnorium, 13 3 

6 c puis apres Pacauium , qui cft celle qu’on appelle 

aurourd’huy Padouc. Pline &c TiteLiucadiouilent 
35 ° M 9 que les Vénitiens prindrent dés lors leur nom 6 c i<» 4 

origine des fufdics Heneticns, aymans mieux reco- 

gnoiftre vne nation efféminée &: poffiblc forgee en 
33 * 14 11 Iç> l’air par leurs autlieurs, que la gcncrcufe &vaillante >7 $ 

- — nation Gauloife , de laquelle Strabo afferme eitre 

j ifTua les peuples nommez V cncri,qui font ceux qui 
3jx *5 11 habitent le quartier de la yi lie Vennes en la petite 18 6 

Bretagne : leiquels occupèrent (comme il fera did 
c y apres ) le pais des Vénitiens , 6 c leur donnèrent 
Joirnom. 
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A Pelasgvs dcccdé fucceda au Royaume 
de Sicyonie Zcuxippus,qui tint le zô.lieu entre les 
Rois,& régna au compte d’Eufcbc 31. ans. Lequel 
toutesfois Pau lânias tient auoir efté fuccefleurdc 
Pliœftus: &: apres auoir gouucrné fon Royaume v- 
nc cfpacc de temps, feftrc volontairement retiré en 
rifle de Crète, 8c auoir quitte la place à vn nommé 
Hippolytus. Auquel fucceda cncores fon fils La- 
ceftadcs, fouz lequel la ville de Sicyonie fut prinfe 
d’emblcc par Tamphilus fils de Tcmcnus,qui eftoit 
de la race des Heraclides , chofe qui ne le rapporte 
nulleiAétaueclaflicccfliondcs Roïspropofèe par 
Eufcbe. 
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A Samfon décédé fut fubrogné en la dignité 
delà Iudicature d’Ifraël Ely faerificatcur de la li- 
gnée de Lcui, qui l’exerça 40. ans. 1. Samuel 4. 
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Hermione fille de Mcnclaus, ayant efté pro- 
mife à Oreftcs Roy de Mycencs pour femme , fut 
toutesfois donnée àPyrrhus fils d’ Achilles fiirnom- 
mé Ncoptolemus : dont Orcftes conceut vne telle 
haine à l’encontre de luy , qu’il l’alla mettre à 
mort dedans le temple de Delplic : ainfi que Velle- 
ius Patcrculus, Eufebc &: Diétis de Crète récitent. 
Paufanias Iiurc 1. adiouftc,quc Pyrrhus laifîa trois 
fils que luyauoit engédré Andromacha belle-fille 
de Priam: l’aifné defqucls nômé Molofl'us luy fuc- 
ccda au Royaume d’Epire, 8c donna fon nom à 
vne partie d’iccluy qui fut diète Moloffie . Mais la 
poftcritédcfun z. frère appellé Piclus ( qui pour- 
roit dire ccluy que Iullin appelle Pyladcs)paruint 
quelque temps apres àlafuccefiïondu Royaume, 
& le pofleda fans interruption iufques à Pyrrhus fils 
d’Æacidcs,qui en fut le 19. Roy en ligne dircélc 8c 
mafeulinc . Quant au troifiefmc frère nommé Pcr- 
gamuSjOn tient que laiflant l’Empire il alla ccrchcr 
fia fortune en Afie , où il édifia le chafteau de Per- 
gamc . 
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L e Royaume de Lydie cfloit en ce teps gouuer- 
né par deux frères nômez Lydus&Tyrrhcnusrle 
dernier dcfquels délirant defeharger fon pais de la 
trop grande abondance de peuple qui y cfloit, & ne 
pouuoit dire nourry, à caufè d’vne grande famine 
qui couroit , en chargea vne partie fur des nauircs, 
8 c les mena en Italie:où il fhabitua en vne contrée 
qu’il fit nômmer Tyrrhenie , &c la mer qui en eftoit 
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proche Tyrrhenc.Vclleius Paterculus'. 
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Ascanivs fe trouuant mcrueilleulcment 
cmpcfçhé en la ville de Lauinium, à caùlè delà 
multitude du peuple qui y eftoit tellement aug- 
mentée quelle n’y pouuoit toute eftre logée, fut 
conlcillé d’edifier vne autre ville, quifutappellee 
Albc la longuedaquelle il peupla tant de Troycns, 
que de Latins cnfemble ; 6c puis y colloqua le liège 
ae fon Roiaumc , lailTant le gouuernemcnt 6c la 
poflelfion de Lauinium à fa bcllc-mere Lauinia.De 
forte quedellors le iiege royal des Rois Latins fut 
arreftéen la ville d’Albe:&r à celle caufè onlesno- 
ma Albanicns. Choie qui aduint 30 . ans apres la 
fondation de Lauinium. 
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A demoophon fils de Thcleus iz.Roy d’A- 
thencs dcccdc, fucceda fon fils nommé Oxinthes, 
qui régna iz.ans.Eufcbc. 
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ALPiTHvsfils d’Hypothomus regnoit en ce 
temps au pays d’Atcadlc , auquel fon fils nommé 
Cyplclus fucceda. Paufanias liu.8. 
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A Taillants decedé,fucccda au Roiaume d’Afi- 
fyric Thinams , qui tint le 30 . lieu 6c régna 30 . ans. 
Eufèbc, Metaftcncs. 
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A p h 1 d a s fils d’Oxinthcs 14. Roy d’Athencs 
régna apres le trefpas de fon pere vn an feulement. 
Et puis luy fucceda Timœthes fon fils, ou (félon 
Paufàniasjfon frere,qui fut le dernier Roy d’Athe- 
ncs de la race de Thcfeus 6c des Ere&cides , lequel 
régna 8.ans.Eufebe. 
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Ascanivs décédé, les Latins prindrent pour 
leur Roy Syluius (ainli nommé , pour ce qu’il auoit 
efté nourry en vne foreft)à caulc qu’il elloir fils de 
Æneas 6c de Lauinia , oftànc le feeptre à Iulus fils 
d’Afcanius : auquel toutesfois 6c à là pollerité ils 
donnèrent le droid de la fouucrainc preftrilê. En 
celle façon Siluius régna iufqu’à fa mort Z 9 .ans: 6c 
fut fa mémoire tant aggreable à tous les Rois les 
fucccftèurs , qu’ils voulurent eftre nommez de luy 
Syluiens.Dionyfius Halycarn.TiteLiue, Eutrope. 
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£ s t A N t Zeuzippus décédé 1 6 . Roy de Sicyo- 
nie,fon Roiaume qui auoit duré depuis Ægialeus 
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(félon la fupputation de Caftor) 961 . ans,futtranf 
téré à certains Préfixés , qu’on appelloic Carniens 
qui(commei’eftime)fàifoient leîèruicc d’Apollon 
furnomme Carnicn,lefquels le poffederent 33 . 3 ns. 
Et puis le donnèrent, comme dit Eu(èbe,à l’vn d’en- 
tr’eux nommé Caridenusj lequel fe Tentant auoir 
les reins trop foibles pour fourtenir &: le faix &c la 
delpcnfc que requiert vne magnificence royale, le 
quitta volontairement, & fen alla faire Ta demeure 
ailleurs. Mais ce qu’eferit Paufanias iemble auoir 
plus de couleur, à fçauoir que Laceftadcs fils & fuc- 
ceffeur du Roy Hippolytus tenoit le Roiaume de 
Sicyonic,quandla ville futprinie d’cmblce par les 
Hcraclides & Doricns. 
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X a n t h v s Roy de Bœotie citant entré en 
guerre cotre les Athéniens pour les limites de leur 
terroer, f offrit de vuider ce different par le com- 
bat de la perlonne contre leur Roy Timoothes, le 
quel fe deffiant de Tes forces fut contraint de refi 
gner la couronne à ccluy qui voudroit entrer en 
lice contre le Bœoticn pour luy.Ce que Melanthus 
fils d’Andropompus Roy de Meffenie (que les He- 
raclidcs auoient nouucllement chaffé de fon Roi- 
aume , &: contraint de fe retirer en la ville d’Athe- 
ncs)acccptafortvolonticrs.Et ayant combatufon 
cnnemy,luy oftalavic.Maisonticnt queccfutpar 
vne rufe & cautcllc , qui n’cmpefcha toutesfois que 
la viétoire ne luy en fufl: adiugee, &: la poffclfion du 
Roiaume confirmée: laquelle luy demoura iufqu’à 
là mort par l’elpacc de 37 . ans, félon qu’Eufebe&c 
Paufanias ont compté, qui adiouftét qu’en mémoi- 
re de la vi&oirc precedente obtenue par fallace, les 
Athéniens inllitucrent vne folcnnité diète Apatu- 
ria.Ainfifi.it traniporté le Roiaume d’Athcnes de la 
race des Ereéteides qui l’auoicnt tenu depuis Cc- 
crops l’efpacc de 449 . ans, en vne autre famille qui 
le poffeda encores * ans. 
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Les Philiftiins apres auoir faièt vne groffe &: 
cruclledcfconfituredcrarmee des Hebrieux, gan- 
gnerent l’arche de l’alliance, laquelle ils portèrent 
en leur temple. Pendant lequel temps Hely mou- 
rut, &fut le Prophète Samuel ordonné de Dieu 
pour exercer la iudicature& principauté des Iuifs 
apres luy , laquelle il gouucrna tant feul qu’aucc le 
Roy Saul,l’efpace de 40 . 3 ns , félon que le premier 
chap.dcs Rois & le 13 . chap. des Aétes des Apo- 
ftrcstefmoignent.Oiiilcfl: aufficfcrit,que le peu- 
ple d’Ifraël Kit gouuerné par luges baillez de Dieu 
l’cfpace de 4 jo.ans. Mais la plus-part des gens de 
fçauoir tiennent ce paffage auoir efté corrompu 
par la faute des efcriuains , eftimans qu’il y faut lire 
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feulement ^fo.ansTA caufe que ce nombre là com- 
mécé à la 7. annee de la Iudicature de Iofué, apres 
quil eut extermine les Rois & peuples delà terre 
de Chanaan,&: faid le departement d’icelle aux 11. 
lignées d’Ifracl,fe trouuera iuftement accomply au 
commencement de la principauté de Samuel. 
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Les Bœoticns eftans chaflcz de leur pais par les 
The italiens fen allèrent habiter en la contrée qui 
pareuxfutappellec Boeotic, laquelle fe nommoit 
auparauant Cadmec : & auoit auffi efté habitée en 
partie autresfois par eux auant qu’ils çn partiiTcnt 
pour aller en la guerre de Troye. Ce que Thucy- 
dide liurc 1. & Strabo liurc 13. tiennent eftrc adue- 
nu 60. ans apres le lie de Troye. 
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David fils de IefTé,quifut cy apres Roy des 
Iuifs,nafquit enuiron ce temps. 
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A Thinæus décédé fucceda au Royaume d’Aify- 
ricDcrcyllus qui en fut le 30. Roy &r régna 40. ans. 
Eufcbe, Mcrailhcnes. 
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Æ N E a s furnommé Syluicn fils du Roy Syl- 
uius regnaapres fon pere fur les Latins 31. an, félon 
le compte de Dionyiius & d’Eutropercombicn que 
Eufcbe & faind Hicrofme n’en comptent que 
vingtneuf. 
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Les Hcbricux recognoiiTans leurs fautes &: les 
tranfgrcfïions qu’ils auoient commifes cotrcDieu, 
fe retournèrent & conuertircnt leurs pleurs à luy. 
De façon qu’ils Rirent exaucez &: deliurez de la fer- 
uitude ôc opprciTion des Philiftiins fouz la conduit- 
tc de Samuel : &: fi retirèrent l’arche de l’alliance de 
la main de leurs ennemis, qui l’auoicnt retenue l’cf- 
pr.ee de zo. ans. i.liu.dc Samuel 6.&cy. 
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Estant Orcftes décédé, Tifimcn.es fon fils lé- 
gitimé luy fiicccda és Royaumes de Myccncs , de 
Sparte & d’Argos . Et Pcnthylus fon frere baftard 
au Royaume d’Arcadie, où ils régnèrent tous deux 
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cnuiron l’elpace de 3. ans feulement, félonie com- 
pte de Vellcius Paterculus : combien qu’Eufcbe en 
nombre d’auantage. 
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DV F ME VX RETOVR DES H E- 

, raclides en U Moree. 
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X7 St a nt le temps de l’accord que les Heracli- 
te des auoient faiét 100. ans au parauant auec les 
fils d’Atreus expiré en la 80. anneeapres la dcflru- 
étion deTroye, lelon le compte que Thucydide 
liu.i.Eratollcnes,Ariilarchus en Plutarque, Vellc- 
ius Paterculus, Clément Alexandrin & Eufebe en 
ont faiél: cncorcs que Strabo & autres n’ayent mis 
que 60. ans en vn endroit . Les Hcraclides, qui e- 
lloient ceux qui fie difoict ifiTuz de la lignée de Her- 
cules, recommencèrent à quereller ledroid qu’ils 
pretendoient és Royaumes &c prouinces de la Mo- 
rcc: &c louz la conduide de Tcmcnus, Ctcfiphantes 
&des enfans d’Ariftomachüsdeccdé bien peu de 
temps au parauant, auec Oxilus fils de Hæmon en- 
gendré de Thoas(qui auoient cité chalTcz du Roy- 
aume d’Elide) accompagnez des Doriens rentrè- 
rent en armes dedans le Peloponnelïè en la Moree, 
d’où leurs ayeuls auoient efté dechalTez 100. ans au 
parauant. Et fiy trouuas les plus forts &: vidorieux, 
chaflerent tous ceux de la race de Pelops qui y rc- 
gnoient : puis en firent vn departement entr’eux, 
par lequel le Royaume d’Argos efeheut à Terne- 
nus : le quartier de Mclfine à Ctefiphontes , où luy 
&fics deficendans régnèrent quelque elpace de téps, 
iufiques à ce que les Laccdcmoniens les en dechal- 
fierent: St la Laconie Sparte aux enfans d’Ari- 
llomachus?^ la contrée d’Elidc à Oxilus , qui fut 
caufc de plufieurs changemens de Royaumes &: c 5 - 
mencemcns denouucaux en la Grcce. Car Tilà- 
mencs fils d’Oreftcs eftantchafié prit auec foy les 
Achciens,qui habitoient en la Laconie , &: le ietta 
fur le pais lors habité des Ioniens, lelquels il en ex- 
pulfa, &y planta fa demeure malgré toute la puifi- 
lance des Hcraclides, contre lefquels il fc maintint 
fi brauement, qu’il relia leul de tous ceux de la Mo- 
ree exempt de leur fubiedion. De forte quç luy &: 
fapollerité y régnèrent touliours depuis paifiblc- 
ment, iufiques au Roy Scgus , & luy firent prendre 
le nom d’Achaic. A celle caufc les Ioniens furent 
contraints fie retirer au païs Attique,d’où ils clloiét 
autresfois partis. Polybcliu.z. Strabo liu. 8. Au 
relie la race & pollcrité de Temcnus régna en la 
ville d’Argos de pere en fils iniques à lacinquiefmc 
ligne . Car Cifus luy fucccda, qui fut pere de Mc- 
don , de qui fut fils & fucccfieur Lacydas pere de 
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Melta,lequelles A rgicns firent mourir, &puisf< 
mirent en liberté, (crangeans &c difpolans louzl< 
gotuicrnemcnt d vne forme de République Ari 
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le commencement des 

Royaumes de Lacedemone (y* de Corinthe. 

pVfciSTENES & Proclcs fils d’Ariitomachus , 
cous deux nez d’vnc ventrcc , &c maris aufli de 
deux iœurs gemelles (ainfi que tcfmoigne Cicéron 
liure i.de la diuinacion,& Paufanias liure 3. ) ayans 
obtenu par le departement precedent le Roiaume 



ut tuuuoruc au compte anuieDc 41. ans, nom- 
mément Eurifthenes. Car Cicéron teirnoigne que 
Procles mourut vn an deuanc Ion frere . On tient 
que d eux font iilus les. deux races royales qui ré- 
gnèrent enlcmble lins interruption à Sparte, iuf- 
ques à la ruyne & mutation de la Republique de 
Lacedemone, parl’cfpace déplus de 800.ans.Mais 
Eufebe feil contenté d’inferer feulement en fa 
Chronique celle d’Euriilencs* Quant à celle de 
Procles , Plutarque &c Paufanias racomptent tant 
feulement les noms de ceux qui ont fucceffiucmét 
tenu fon feeptre apres luy. Comme fouz Eurithion, 
Pritanis,Eunomus, Polydedes frère de Lycurgus' 



ik-Yummuit uicuiuiure, en nue qu on 
toit Califta j laquelle il fît nÔmcr de ion nom 
.Ec pendant qu il cftoit iur le point départir, 
niens,qui auoient eilé quelque temps au pa- 
chadèz par les Pelaigiens deLcmnos , d’où 
aient retirez en la ville de Sparte, furet con- 
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demoniens,pour raiiondequoy ils furent tous mis 
en priion. Mais ils fortirent par la fubtilité de leurs 
femmes, &ic mirent en la compagnie dudit The- 
ras. Mamcrtin en ion Pancgyric à Diocletian &: 
Maximian ditfque la caufe qui fit régner les deux 
frères cnièmble à Sparte fut leur merc, qui ne vou- 
lut iamais confcilcr lequel des deuxeffoit le pre- 
mier venu au monde. 
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A l e t h e s fils d'Hyppothus fixiéme en ligne 
depuis Hercules, apres f citre emparé de la ville nô- 
mee Ephyraau deffroit de la Morce, fur le Roy 
Crcon( félon qu’a eferit le Scholiaftc dcPindare) 
ou (comme veut Pauiànias) fur Dons & Hyacin- 
thus frères, qui eftoient de la race de Syfipbus,fut 
celuy qui fonda &: édifia le Roiaume .de Corinthe, 
& qui donna ce nom à la ville, qui le nomoit Ephy- 
ra.S’il elE vray, comme afferme VclleiusPatcrculus, 
qu’elle ne fuit ainii nommée au parauant ( d’autant 
que les autres tiennent le contraire.) Puis y ertablit 
ibniiege.Le commencement duquel a cftéconiti- 
tué par Euiêbc au mcfme temps que celuy de Spar- 
te: &: par Vclleius Paterculus à la 6. annee d’apres. 
Pour ce qu’il tient qu’il fut fondé 931. ans deuant 
la dcitru&ion de Corinthe par Luc.Mummius C5- 
ful de Rome. Quant à la duree du regne dudit Ale- 
thes, Eufebc la fiict de 35. ans. 
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[9 Cy pselvs fils d’Æpithus regnoiten ce temps 2 z 17 8 8 z 

kT au Roiaume d’Arcadie : lequel donna fa fille en 

77 mariage à Ctefphontes Roy d’Argos.Aumoiende- “ ~ 77 TT <T7 

77 quoy ion Roiaume luy demoura en ion entier ,1e- : — — — 

— quel il Jaiilàà ion fils Olcas, duquel fut fils &iuccei- — — — — — - 
icurPhialus. Pauiànias liu.8. 6 6 3 1 iz 86 



5_J_.Jf.C_ ^5 
G G 3 1 1 2 . 86 I 



j 4 L’ E s t a t de la République des Hebricux qui 

— auoit elle' cy deuant comme Démocratique , fut 
1 ^ enuiron ce temps change en monarchie , citant rc- 

— duit fouz la puiflànce d’vn Roy , à caufe que les 
Iuifs fennuyans de leurs luges voulurent à l’cxem- 

— pic des autres nations effre gouucrnez par Rois . 
Tellement que Dieu leur donna par Samuel Saul, 

77 qui citoit de la lignée de Benjamin, lequel fut le 
premieroind& facré par ledit Samuel. 
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A Melanthus décédé fuccedafon fils Codrus, 
au Roiaume d’ Athènes, qui en fut le 17. Roy , & ré- 
gna n.an, félon Eufcbe: qui did que fouzluy les 



iz iz 37 18 hz 



ji / 1 

iè vindrent retirer en la ville d’Athencs.Mais Pau- 
iànias citime que ce fut fouz Melanthus fonpere, 
qui les y fit receuoirenfaucurdc la mémoire d’ion. 



*4*4 



zo 94 



Digitized by 




Du Monde. 



142 






•S 

« 

10 



434 



3040 



435 



436 



•V» 

l 5 



1^ 

s 

O 

*5 



Ü 

37 

■ 

38 



«<* 

.8 

■w 

* 



E 

èi 



Première partie 



i °3 



104 



105 



122 



z 3 



l 2 4 



437 39 



106 



438 



40 



I0 7 



16 



S a v l changeant l'a vie i'addonna tellement à 
mal faire, qu’il fut reprouué de Dieu : & Dauid fils 
de Iefle de la lignee de Iuda cfleu pour tenir le fce- 
ptrc apres luy. Tellement qu’il en futoin£fc&: fa- 
crc parle Prophète Samuel , auquel temps les Phi- 
lifliins entrèrent dans le pais de Iudee,où ils furent 
desfai&s & mis en routte par Saul : Mais le géant 
Goliad fut vaincu & mis à mort par Dauid. 



COMMENCEMENT O V ROT- 
aume des Iuifs . 

E Prophète Samuel mourut enuiron 2.ansdc- 
uant le treipas de Saül, pliant Abimelech fou- 
uerain facrificateur des Iuifs. Clcmcns Alexandri- 
nus. 



439 



3°45 



44® 



44* 



108 



•109 



J-7 



18 



110 



Z 9 



44* 



443 



ni 



in 



30 



3 i 



444 



”3 3* 



Les Peloponneliens auoient en ce temps guer- 
re contre les Athéniens. Eufebc. 



Les Phililliins ellans retournez contre la Iudce, 
deffirent l’armee des Iuifs: & en celle desfaiéte Saül 
fut occis , auec fori fils Ionathas, auquel Dauid fut 
fuyuant le vouloir & eledion de Dieu fubrogé. Le- 
quel toutesfois régna du commencement en Hé- 
bron, l’efpacc de 7. ans; à caûlc qu’il elloit relié vn 
fils à Saül, nommé Ilbofeth qui le maintenoit Roy 
és autres contrées d’Ifraël. 1. Rois 16. 



Les Tyriens ayans grande puiflance fur la mer 
enuoycrentenuiron ce temps vn grand nombre de 
leurs gens en Efpagnc , qui prindrent port en vne 
Iflc fort proche de terre du collé de l’Océan: où ils 
fondèrent &edifierent la ville appcllee Gades.Vcl- 
leius Paterculus. 
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Les Amazones entrèrent félon l’obfcruation 
d’Eufebe , auec grande puilfance en vn endroit de 
l’Afie, & les Cymmeriens aulfi en vn autre , où ils 
firent de grands rauages. Et encores que Strabo 
liu . u,. tienne pour fable tout ce qu’on aeferit des 
Amazones, fi ell-ce qu’il confèffe liu. 12. quelles 
occupèrent autresfois la plus part de l’Alie mineur, 
fignammét ce qui fut depuis habité des Ioniens & 
Æoliés, où elles fonderét ôc cdifierétplufieurs bel- 
les villes, parties dcfquelles prindrét leur appellatiô 
de quelques vnes des principales de leur trouppc. 
Comme Smyme, Ephefe, Cumes, &Magncfie. 
Combien qu’Eufèbef comme il fera remarqué cy 
apres) attribue d’autres fondateurs aux villes d’E- 
phefc,&de Magncfie : Quant aux Cymmeriens, 
Strabo & Plutarque en la vie de Marius efcriuent 

que 
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que leur première demeure fut au pais du Bofpho- 
re denomé par eux Cymmeriéjduquel ils fouloient 
faire plulieurs courfes & entreprinfes dedans l’Afic 
mineur: Mais qu’ils fe diuiferét vne fois en partiali- 
tcz, qui Rit caufe que l’vnc ietta l’autre dehors du 
pais : laquelle fut cncorcs contrainte parles Scy- 
thes de pafler les marais Meotidcs, & de fe mettre 
dans les régions de l’Alie mineur fouz la conduitte 
d’vn Capitaine nommé Lygdamus. Auquel temps 
lémble que non feulement les Grecs, mais auili les 
autres barbares Rirent comme par vne conftellatiô 
violence fatale incitez de fortir de leur pais, pour 
aller enuahir & occuper les autres . Tellement que 
plulieurs remuëmens , tranfmigrations & defloge- 
mens en aduindrent. Ce qui icmble fe rapporter a 
la venue defdits Cymmcriens notee par Eufcbe en 
ce lieu . 

— — 

L a t i n v s z.du nom y. Roy des Latins fils du 

7 11433 a.Æncas régna apreslctrcfpasdcfon pcrc 5 i.an. j.6 îé 14 1 106 ' 

Selon Dionyfius Halycar. combien que les autres 
n’en comptent que yo. 

. ^ iTf ia Isboseth fils de Saul apres auoir tenu vne 1? 17 ij i 107 

— — — partie du Royaume d’Ifraël I’efpace de 7 . ans fut 

ti(C mis à mort par A bner maiftre de fa gendarmerie. 2 g 18 ré 3 108 

— Au moyen dequoy tout le Royaume d’Ifraël fut re- 

; J o J . 6 duit entièrement fouzla puiflancc deDauid: lequel l9 17 4 109 
5 le gouuerna iufques à fa mort 33. ans . z. Rois 4. 

& y. 

, ' ^ 

> 1 1 11837 La promefTe du MelTia's fut fai&c à Dauid en- 3 0 3 o 1 8 5 110 

uiron ce temps, z. Samuël 6. 

. G a d , Nathan, Afaph,prophctizoient en ce téps x „ 6 1 1 1 

y entre les Iuirs. 

L e s Hcraclides &: Doriens prenans pour offen- 
fc que les Athéniens reccuoient en leur pais tous 

tJ iioJ les exilez de la Morce,lcur déclarèrent la guerre, & 3 z 31 10 7 m 
entrèrent en grande puiflancc dedans le pais Afri- 
que , ayans cité au parauant admonneftez par vn — 

Oracle de fe donner bien de garde que le Roy de 

leurs ennemis ncfuft: occis par eux en ccftc guerre: ^ g 

•‘4 ni 4 ° à caufe que de fa mort fcncnfuyuroitlcur defeofi- 
turc, corne il aduint. Car quand Codrus en Rit ad- 
uerty il f alla rendre en habit diflimule dedans leur 
camp: &: fit en forte enuers vn de leurs foldats, qu’il 
le mit à mort . Dont ils furent tellement cftonnez 
quand ils le recongneurent , que fans coup frapper 
ils leuerent leur camp,& fe retirèrent comme eferir 
Iuftin.Mais Straboliu.^.tient qu’ils furent defeon- 
fits par les Athéniens, & mis en routte.Nonobflant 
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qu’ils fcmparerent en le retirant de la ville de 
Megarc/ituee és confins de l’Attique: laquelle ils 
peuplèrent de leurs gens, & rendirent tant forte 
qa’ils ofterent le moien aux Athéniens de la reti- 
rer deux pour ceftc fois. Au demourantles Athé- 
niens pour honorer la mémoire de leur Roy Co- 
drus, n’eftimans pas qu’il fen peuft trouuer vn au- 
tre femblable en leur ville , &: digne de porter le 
nom de Roy comme luy , ordonnèrent que ceux 
qui gouuerneroient dorefnauant leur republique 
en chef, encores que leur authorité leroit à vie, 
porteroient feulement le tiltre de Prince ou d’ Ar- 
chontes. Et fut Medon fils de Codrus le premier, 
qui gouuerna les Athéniens foubscc noml’elpa- 
ccdc zo.ans. Les fuccefleurs duquel furent aulfi 
en mémoire de luy furnommez Medontidcs , iuf- 
ques à Charops.On tient toutesfois que la princi- 
pauté luy fut adiugee par vn Oracle ; pour ce qu’il 
auoit cité en contendance pour icelle contre fon 
frère Ncleus.Mais Iuftinfcmbleauoir cfcritbien 
cruëment en fon liure lècond, que perfonne ne ré- 
gna plus à Athènes depuis Codrus : ains que le 
gouucrnement de la choie publique fut mis entre 
' les mains de certains Magilfrats annuels. 
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Evpaies j 2 .Roy d’Alfyrie régna 3 8 .ans apres 
Dcrcylus.Eufcbc. 
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I x 1 0 n fils d’Aletes z. Roy de Corinthe régna 
apres le trefpas defonpere yy.ans.Eufebe. 
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A b 1 a t h a r louucrain Sacrificateur des Iuifs 
fiit en ce temps. 
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L’advltere de Dauid lemblc auoir elle co- 
mis enuiron ce temps. 


3 


58 


5 


13 


1 18 


. r 


458 


10 


117 


6 


A b s a l 0 m fils de Dauid ayant felonnemcnt 
misa mort Ion frère, fenfuit vers le Roy de Gef- 
lur.z.Rois chap. 13 . 


4 


39 


G 


H 


n 9 




459 


21 


118 


7 


5 


40 


7 


\i 


120 


3 °65 


460 

V i . 


11 


1 *9 


8 


’il.n : . 

Salomon fils de Dauid nalquit enuiron ce 
temps. 
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N e l e v sfrere de Medon Prince d’Athencs,nc 
pouuant côpatir auec fon frcre,fut contant d’eltre 
chef de la multitude du peuple que les Athenics , 
fuiuant l’aduertilfement de l’oracle d’Apollon 
(comme eferit V itruuiusj ou (comme eltime Y el- 
leius Paterculus ) pour defeharger leur ville de la 
trop grande abondance de peuple qui y elloit , à 
eaufe del’arriuee des banis de la Morce, & fpecia- 
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lemencdcs Ioniens, enuoyercnc en l’Alie mineur 
habitée pour lors des Cariens,& Lelegesdefquels 
ils dechaflérent de leur pais , & l’occuperent ainfi 
qu auoient fait les Æoliens vn peu au parauant. 
I cllcmet qu ils le firent nomer Ionie, à caule que 
le plus grand nôbre de leur trouppc eftoit Ioniés. 
Laquelle fut auffi nommée des Grecs la Colonie 
Ionique, que l’authcur de la vie d’Homere attri- 
bué à Plutarque , Eratollenes, Clemens Alexan- 
drin liu. 1. des Stromatcs , &c Eulebcdifentauoir 
eftéenuoieeéo. ans apres le retour des Hcracli- 
des, régnant en la ville d’Athcncs Agaftus,fuccef- 
leur de Medon.Mais li la caufe precedente fit Ne- 
leuscondu&eurde celle trouppc, il eft croyable 
quelle eftoit partie auant le trefpas de Mcdon. 
Quoy qu’il en foit, toute celte brigade citant por- 
tée en Alie lur les nauires des Phociens, qui fe- 
ltoientauec vne autre trouppe des Bceotiens,Or- 
chomeniens , & Abantes , de fille d’Eubœc’ mis 
en la compagnie, fefearta en plufïeurs& diuers 
lieux. De façon que Neleus occupa le terroiier 
delà ville de Milet , pour y cftablir la demeure. 
Scs autres frcres( fils aufti de Codrus) f accom- 
modèrent en d’autres villes &: Iflcs , ou en fon- 
dèrent de nouuelles, comme celle de Colophon, 
Lebedon, Mius, Ephcfe,Erythra,Pryenne, Pho- 
céen Clazomenc . Defquclles celle d’Ephefe 
eut Androcluspour fondateur, tefmoin Héro- 
dote , V cl Ici us Paterculus,Strabo liure y.&c 10.&: 
Paulanias. Combien qu’Eufebe l’appelle Andro- 
cus ou Andronicus. 



P R. o c les Roy de Sparte mourut vn an do- 
uant fon frère Euriltenes, &: luy fucceda fon fils 
nommé Sous. Cicéron. 



Aîsalom eftant retourné en Hicrufalem, 
rentra en grâce auec fon pcre.i. Samuel 14. 



Ægis 2. Roy de Sparte, fils d’Euriftenes ré- 
gna feulement apres le trefpas de fon pere vn an: 
la mémoire duquel fut tant honorable entiers 
tous les lucceifeurs de fa lignee , qu’ils fe firent 
nommer Ægidcs . Plutarque en la vie de Ly- 
curgus , & Strabo liure 8. adiouftent , que ce fut 
luy qui reuoqua le priuilege que fon pere auoit 
ottroyé à r tous les peuples de la Laconie , par 
lequel ils iouyftbient de la mefme franchife &; 
liberté que ceux de Sparte : &: ordonna que tous 
feroient tributaires. A laquelle fubiedio ne fe vou 
lans foubfmettreles habitans de la ville de Hclos, 
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prindrent les armes pour défendre leur liberté 
Mais ils furent bien toft vaincuz $c fubiuguez par 
Agis en la guerre qui en fut dicte Helotique . A 
l’occafionde laquelle rébellion il les condamna 
à vnc feruitude perpétuelle entiers les Laccdemo- 
niens: de laquelle ils ne pouuuoient cftre affran- 
chis parleurs Maiftrcs,tranfportcz,ny vendus de- 
hors du tcrroüer de Sparte . De forte que le nom 
&c origine des Hclotes cft procédé d’eux , que les 
Lacédémoniens tenoient en leur ville en maniè- 
re d’efclaucs communs &: publics . Chacun def- 
quels auoit fà charge , fon office , & fon habitacle 
affigné en vne certaine rue de la ville. Au demou- 
rant Agis apres auoir fin ét d’autres belles ordon- 
nances pour le profit de fbn Royaume, mourut: 
Sc luy fucceda à fa couronne fon fils Archcftratus, 
qui régna au compte d’Eufèbe jy.ans.Eteutpour 
concurrât fon coufin,fouz lequel eut ( au rapport 
de Plutarque) la conduittc de la guerre que me- 
nèrent les Lacédémoniens aux Clytoricns : fur 
lcfquels il fit du commencement mains beaux ex- 
ploits de guerre : mais il fc laiffia puis apres enfer- 
mer par eux en vn lieu fi defaduantageux & mal- 
ayfé, qu’il luy eftoit impoffiblc d’en fortir fâs eftre 
defeonfit par fes ennemis , ou d’y demourer lon- 
guement fans y périr de foif auec tous fes gens par 
Faute d’eauë. Qui fut caufe qu’il fit pache auec fes 
ennemis de leur rendre tout ce qu’il auoit butiné 
fur eux, moyennant qu’ils permiflént à luy &: à fes 
gens de boire en fortant du lieu où ils eftoient, de 
l’eauë du prochain fleuue . Ce que luy eftant ac- 
cordé, il fit pafier& boire tous fes gens lesvns a- 
pres les autres deuant luy . Puis à la vcuëdefes 
ennemis les fuyuit, fans goufter de l’eau comme 
eux . Parquoy il ne feftima eftre obligé d’accom- 
plir fa promefle . Duquel faift encores qu’il luy 
euft acquis vnc grande loüangc entiers les fiens , fi 
ell-ce qu’il ne fut tant fauorife que fon fils Euri- 
thion qui luy fucceda à fa couronne j la mémoire 
&: reuerencc duquel eut tant de pouuoir , qu’il fit 
furnommerla race royale qui fortit de luyEuri- 
tionide, ou félon Paufanias Euripontidc , à caufe 
qu’il l’appelle Euripon. 
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Patrevs fils de Prcngcncs, citoyen de Spar- 
te,^ enuoyé de la part des Laccdemoniens pour 
conduire vn nombre de leurs citoyens qu’ils en- 
uoyerentau pais d’Achaïe, pour y fonder &c peu- 
pler vnc ville qu’ils appelèrent Patras. Paulanias 
liu. j. 
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Absalom le rebella en ce téps contre fon pe- 
re, &excita de grads troubles contreluy au Roy- 
aume d’Ifrael: mais il en reccut en fin la punition 
qu’il meritoit. Ce qui aduint 40. ans apres que 
les Ifraëlites eurent demandé vn Roy à Samuël. 
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La ville de Magnefie fut fondée en Aficenla 
3. annee du Roy Archcflratus, félon l’oblcruation 
d’Eufcbc:&: cnfurcnt(tefmoin Velleius Patercu- 
lus) les Lacedemoniens fondateurs. 
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L a ville de Mycenes en Italie, fut fondée & édi- 
fice en ce temps , laquelle le nomma depuis Cu- 
mes. Eufcbe. 
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ijo.ansapres laprinfcdeTroye, la ville &: Ific 
de Lelbos fut occupée & peuplée des Æoliens, 
qui y arriuerent louzla conduite de Granus ,fils 
de Penthilus, fils d’Orellcs. Hérodote en 

lavicd’Homere, Straboliurc 14. 
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Agastvs, ou Agatus 2. Prince Mcdontide 
d’Athenes régna 3 6. ans. Eufcbe. 
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Dabibalvs Roy de Tyr mourut cncetëps 
&: luy fiicceda fon fils qui fe nommoit Hiram , le- 
quel régna (au rapport de Iofcphcliu.8. des anti- 
quitez& liu.i. contre Appion) 34. ans, qui précé- 
dèrent la fondation de la cité de Carthage de 145. 
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ans. Il dit au relie qu’il fut fort amy & familier du 
Roy Salomon: &c luy enuoya le bois &: la matière 
de laquelle le temple de Hicrulalem fut côltruiét. 
Et aufil qu’ils fcnuoyoient fouucnt l’vn l’autre 
des qucllions fubtilcs & des Enigmes fort diffici- 
les à foudre. 
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L a cité d’Ephefc en Allé fut fôdec par Andro- 
nicus ou Androclus celle annee, félon Eufcbe. 
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R 0 b 0 a M fils de Salomon, qui luy fucceda au 
Royaume de Iuda nafquit vn an deuant le trelpas 

de Dauid 2. des Chroniques il. 
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Salomon fils de Dauid fut Roy d’Ifraël a- 
pres le trcfpas de Ion perc l’elpace de 40. ans. 
1. Rois 11. D’autant que fon règne le commence 
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par nollre fupputation à la 140. annee apres la 
prinfede Troye, i’ellimcrois que Laélanccl’au- 
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roit ainfi pris liu. 4. de la vraye fapience , fi Clc- 
mens Alexandrin & la plus part des anciens , n’a- 
uoient cfté d’aduis que fon régné auoit précédé 
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d’autant d’annecs la guerre deTroye. Au demou- 
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rant citant les 48o.ans expirez depuis que le peu- 
ple d’Ifraël efloitforty d’Egypte, les fondemens 
du fainét & magnifique temple du Seigneur , fu- 
rent par luy commencez en la ville de Hicrufa- 
1cm lors qu’il entra en la 4. année de fon regne. 
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L A plus part des anciens Chronographes &: 
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Hiftoriographes Grecs ont cltimé, que la Colo- 
nie Ionique fc fin 40.3ns apres la prinlë deTroye. 
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Le Roy qui regnoit en Egypte, quand Salo- 
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mon enuoya vers luy pourauoirdes ingénieux &: 
ouuriers pour parfaire l’ouuragc du téplc , f appel- 
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loit Vaphrcs , ainfi qu’eferit Èupolemus , ancien 
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hiltoriographe cité par Eufebeliu. 9. dclaprepa- 
tion Euangeliquc. 
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L e temple de- Hicrufalem amené à perfection 
futfolcnnellemcnt confacré& dédié en la 9 . an- 
née du regne de Salomon. 
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1 jo. ans apres le lac de Troycla cité de Cumes, 
qui cltoic en Laodie de l’ Afic mineur, commença 
d’eltre peuplée & habitée des Grecs. Hérodote. 
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Laostenes 33. Roy d’Aflyric régna apres 
Eupales 4j.ans.Eufcbc. 
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Agilavs Roy de Corinthe régna apres 
Ixion 37.ans.Eufcbc. 
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S a D 0 c fouuerain Sacrificateur des Iuifs fut 
en ce temps, lequel on tiét auoir cité le 8. des plus 
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L a t 1 N v s Syluius, Roy des Latins ou Alba- 
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niens, mourut en la jr.annccde fon regne: &luy 
fucccda fon fils, qui ic nommoit Aiba, lequel ré- 
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gna 39. ans. Dionyf.Halycarn.Eutropius. 
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peupler, les citez que Hiram Roy de Tyr luy auoit 
rendues. z. des Chroni.8. 
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- de la race des Agides, régna à Sparte félon Eufcbc 

- 37.3ns, lequel eut pour concurrent de la part des 
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d’Ennomus . Au temps defqucls les Argiues en- 
trèrent en guerre contre les Lacedemoniens.Qui 
fut la première qu’ils curent iamais entr’euxpour 
le droid que chacun d’eux pretendoit au terroücr 
Cynarelîé.En laquelle toutesfois il ne fe fit aucun 
exploit mémorable. 
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Li Prophète Ahias Silonitc Prophctifoit en 
ce temps en Ifraël, par lequel Salomon fut repris 
de fon idolâtrie, Sc aduerty que fon Roiaume fc- 
roit apres fa mort diuife : vnc partie duquel feroit 
donnée à Icroboam fils de Nabat^.Rois.n. 
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Baleastamvs fils de Hiram régna au 
Royaume de Thyr apres le trefpas de fon percy. 
ans.Iofcphc. Mcnander Epheficn toutesfois ( au 
rapport de Theophilus Antiochcnus liu.3. aducr- 
fus Autolicum) appclloit le fucccflcur de Hiram 
ou Hiromus , Bozorius, & luy aflîgnoit 17. ans de 
régné. Combien qu’il fcmble quelcsefcriuains 
ayent obmis deux Rois depuis ledit Hiromus iuf- 
ques à Bozorius. 
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Dixhvict ans apres la fondation de la ville 
dcCumcspar les Æoliens, les habitans d’icelle 
fortirent en armes, & allèrent chaffer les Lydiens 
de la ville de Smyrne , aufqucls elle appartenoit 
depuis le trefpas du Roy Mœon de Lydie : puis la 
peuplèrent de leurs gens. De forte qu’elle rutfai- 
&e colonie Ionique. Auquel temps le Prince des 
Poètes Grecs Homere nafquit,ainfi nomme pour 
ce qu’il deuint aucugle: car fon propre nom eitoit 
Mclcfîgenes. Hérodote en fa vie (fi d’auanture 
c’eftl’Herodote duquel nous auons 9. liurcs d’hi- 
ftoires,pour ce qu’il tefmoigne au z. qu’Homere 
fut feulement deuantluy4.00.ans) auec l’autheur 
de fa vie attribuée à Plutarque. 


17 


1 1 
II 


1 

3 6 

I 


M 
1 6 


169 

170 




28 


31 


178 


r 9 

IO 


Archipi» vs j.Mcdontide d Athènes régna 
19. ans, au compte d’Eufebedoubz lequel florifloit 
le fixiefmc Homère citoyen d’Athenes,quidona 
pluficurs nouuelles loix aux Athéniens , tcfmoin 
Archilocus.Philochorus auffi ancien hiftoriogra- 
phe Grec, tefmoigne que fonregne duroit enco- 
res l’an 180. apres la prife de Troyc. 
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d'Egypte. 

Y E r. Roy de ladi&e Dinaftic eft appcllcpar Ei>- 
_Lfcbe Smendis , qui régna 16. ans» Et fcmble 
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qu’on le doit prédre pour celuy que l’hiltoire des 
Rois liu.3.ch.i4. appelle Sefac. Mais ie ne puis ac- 
corder à Iofephc, qu’il ait cité le fameux Sefollris 
des Egyptiesmy à Melandhon le Sabacus Ethio- 
pien d’Hcrodotc.Pour ce que tous les anciens au- 
theurs cftiment que le premier fut deuant la guer- 
re de Troye : nous monftrerons cy apres que le 

fécond a vefeu long temps depuis. 
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Abdastartvs fils de Baleaftartus régna 9. 
ans apres le trefpas de fon pcrc . Iofephe . Mais 
Menander Ephclicncn fonhiftoire des Tyricns 
appelloit le fuccdlcur de Bazorus Mathnaltartus, 
&c luy donnoit iz. ans de règne. 
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Les Thracicns furent pour la 3. fois feigneurs 
de la mer en ce temps. Eufebc. 


DE L ^4 DIVISION DV R O T ^ V- 
me des Iuifs , qui fut le commencement des re~ 
gnes de Iuda & d'ifrael. 

Ti 

T E Roy Salomon dccedé, Ion fils Roboam le 
mit en podclfion de Ion Royaume. M 1 is il d 5 - 
na li mauuailc opinion de luy des fon commcnce- 
met à tous les fubiets , que dix des lignées d’Ifraël 
le reuoltercnt bien toit apres contre luy, & le do- 
ncrent volontairement à Hicroboam fils de Na- 
bal ( que Dieu auoit fufeité à l’encontre de luy)&: 
le rcceurét pour leur Roy en renonçant à l’obcïf- 
l'ance qu’ils deuoient à l’héritier légitimé. De for- 
te que ce Roboam prit le tiltre de Roy d’Ifraël. Et 
le Rqyaume qui fut appelle d’Ifraël, ou des dix li- 
gnées & de Samarie, commença en luy , auquel il 
commanda zz. ans . Et le Royaume de Iuda did 
aullx de Hierulalem prit fon commencement auf 
li en Roboam : à caulè que la feule lignée de Iuda 
& de Benjamin eftoit demouree en l’obcïlTancc 
de luy. A lin que la predidion de Iacob lortiftlbn 
effed que le feeptre ne feroit point ofté des mains 
de Iuda, que le promis ne fuit venu . De cela ce- 
pendant fenfuyuit vne guerre perpétuelle entre 
les deux Royaumes , qui dura tout le temps que 
vefquit Roboam , lequel mourut en la 17. année 
de Ion régné . Et ce qui les entretint plus en celle 
diuilion, fut que Hicroboam craignant que com- 
me la rébellion des dix lignées , & diltradion d’a- 

ucc celle 
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uec celle de Iuda luy auoit mis le feeptre en la 
main, l’vnion aulïi de la religion qui cftoft Cntr el- 
les,^ les fifl: vnefois reünir enfemble, & diftrairc 
de luy: fit forger auffi toit qu’il fuft Roy côfermé, 
des Idoles de faux Dieux: lefquellcs il propofa 
pour faire adorer à fon peuple en certains lieux de 
fon Royaume, & à certains iours de fefte qu’il in- 
ftitua tout à propos: à fin de leur faire perdre l’ch- 
uic de plus aller adorer le vrayDicucn Hicrufa- 
lcm. Etcncorcs que Dieu l’en fit reprendre aigre- 
ment par fes Prophètes , fi cfl-ce que luy, ne fon 
peuple, ne’fa poftericé ne ccfîerent onques depuis 
de perfeuerer en leur idolâtrie: comme lhiftoirc 
des Rois liurc 3. chap. 12. 13. & 14* & des Chroni- 
ques liu.z. chap. 12. recitent . Qui a donne occa- 
fion à Funccius d’eftimer que le compte des 390. 
ans de l’iniquité de la maifon d Ifraël , qui furent 
donnez à porter à Ezechicl chap. 4. deuoit pren- 
dre depuis le commencement du régné de Hie- 
roboam, iniques à la 3. année apres la deftruâion 
de la cité de Hicrulalcm,lors que le relie des Iuifs 
qui cfloient demourezen Iudec , furent par Na- 
buzardan Lieutenant de Nabuchodonofor tranf- 
portez en Aflyrie : a caufc que tel nombre d an- 
nées fe trouue par fa fiipputation complet, ou tel- 
le efpace de temps . Laquelle opinion encore 
quelle ajt fcmblé aux gens de fçauoir fort raifon- 
nablc , toutesfois puis que Dieu promet au mef- 
mc paflagc à Ezechicl que le liège de Nabucho- 
donofor deuant Hicrufàlem tiendra vn mcfmc 
nombre de iours que l’iniquitcd Ifraël auoit du- 
ré d années j &: qu’il compare aufli les ans de l vn 
auec les iours de l’autre; ic croy qu il y a plus d ap- 
parence , qu’il fuit prendre la fin de 1 iniquité au 
commencement dudiét fiege , & le commcncc- 
mët d’icelle audit temps que le Roy Salomon fut 
induict par fes femmes a idolâtrer. Dont il fut îc- 
prins du Prophète, & aduerty que fon Royaume 
en {croit diuifé apres fon trcfpas. Ce qui fcmblec- 
ftre aduenu és derniers iours de fon règne: à caufc 
que l’efcriturc tefmoignc qu’il cfloit défia fort an- 
cien, quand il fe laiflafburuoyer en idolâtrie. Tel- 
lement que fi nous voulons compter les années 
qui auront cflé depuis enuiron la 34. annee du 
régné de Salomon iufquesa la 9. du Roy Scde- 
chias,lc temps de l’iniquité d Ifraël fe trouuera en 
icelles accomply. 

Abstartvs Roy de Tyr fut mis à mort par 
les fils de fa merc nourrice, & fon Royaume occu- 
pé par eux l’efpace de 12. ans . Iolcphe. 
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L a cinquicfme année du regne du Roy 
Hicroboam , Selàc Roy d’Egypte entra auec ü. 
vne puiflantc armée dedans le Roiaumc de 
Iuda : & afllcgca la cite de Hicrulalem de fi — 
prcs,que Roboam qui cftoit dedans fut con- 
traint de céder à la force du vaincucur , & luy 5 4 
rendre la cite: De laquelle il emporta les tre- 
fors & richelïcs , mefmcmcnt ceux du temple, 
i.des Chronic. 



9 1 8 37 T h e r. c o P p v s 4.Princc Mcdontide d’A- 36 
thencs, régna 41.au. Eufcbc. 



S 1 M E 1 a prophetifoit en ce temps au 
9 38 Royaume de Iuda, & Iadus en Ifraël, 4. des 37 -i 
Rois. 



39 Pkiminas 4-Roydc Corinthe régna 35. ,s 
' ans.Eufcbc. 



A s t a r t v s fils de Balcaftartus Roy de 
Tyr apres auoir rccouurc le Royaume de Ion 
perefur les vfurpateurs d’iccluy, régna u. ans. 
Iolcphe. Qui me fài& eftimer que c cft luy que 
Mcnander Ephefien au rapport de Théophile 
Antiochenus appclloit Mathuaftartus. 



C a p e t v s fils de Galba, ou (félon Titc Li- 
ue &c Eufcbc) Athys, ou comme Ouidc , Caf^ 
fiodore & Eutrope le nomment, Æpithus, ré- 
gna fur les Latins au compte de Dionylius Ha- 

lycarn.14.ans. 

* 

a 5 44 Abimjlech louucrain Sacrificateur des 4 3 
Iuifi fut en ce temps. 



Roboam premier Roy de Iuda decc dé, 
Abia fon fils entra en regne , qui dura enuiron 
j.ans.j.Rois.iy. 



30 184 
6 31 185 
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D o r 1 s t v s fils de Laboras de la race des 
Agidcs régna fur les Lacédémoniens 29. ans, 
6 4 j telinoin Eufcbc. Combien que Paufamas af- 
ferme que fon regne ne dura que bien peu de 
temps. 

Plvsensis Roy d’Egypte régna 41. an. 
Eufcbc. 



L a ville de Samosfuten ce temps fondée 
en fifle portant le mcfmc nom par les Laccdc- 



momens. 
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moriiens , & la ville de Smyrne amplifiée, 
Eufebe. 

P y Ri T h i A c e s, ou Pyrithidias 34. Roy x $ 
d’Aflÿrie régna apres Laoftencs 30. ans. Eufeb. 

Les Iüifs &c Ifraëlitcs fe guerroient ence ; 9 

temps fort cruellement l’vn l’autre 2. des Chro- 1 c 
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niques ij. 

A b 1 a Roy de Iuda n’ayant encore ache- 
ué la 3-annce de ion régné, mourut en la zo. de 
Hicroboam. Et efeheut fon Roiaume apres 5 11 11 7 

luy à fon fils Afa,qui le tint 4i.an:lcfquels nous — — _ 

començons a la fin delà zo. dudit Hicroboam. I 
L’hiftoircdesRoistcfmoigncquelcfcruicede 6 11 \ 101 

Dieu que fon pereauoit corrompu, fut refti- 
tué par luy. 3. Rois. ij. 



Hieroboam premier Roy d’Ilraël mou- 
rut, n’eftant pas encore fur la fin de la zz. année 
de fon regne, & fur la 2. du Roy Aia de Iuda:&: 
luy fucceda fon fils nommé Nadab , en fon 
Roiaumej& fut bien toft apres occis,& tout ce 
auifi qui cftoit de fa race auec luy deuant la 
ville de Gcbcthon des Hiiliftiins, laquelle il cc- 
noitaifiegcc,parvridefes Capitaines nommé 
Bafa-.eftant ledid Afâ encore en laj.anneede 
fon regne. En laquelle auifi Bafa transférant à 
foy le Roiaume d’ifraël , fuiuant l’ordonnance 
&: volôté de Dieu, laquelle luy fut fignifiee par 
le Prophète Allias, acheua d’exterminer toute 
la race de Hicroboam : &: puis régna Z4. ans. 
Quant à ce que l’Efcriturc donne z. ans de rè- 
gne à Nadab, cela fenrend de la fin de l’vne feu- 
lement, & du commenccmër d’vnc autre: d’au- 
tant qu’es années des Rois, elle copte fouuétes- 
fois vneannee entière pour vne partie d’icelle. 



Vn e armée de Thraciens paifiint auprès de g 
la ville de Bcbricia,qui fut depuis appellee By- 
thinie, la mirent en leur obeiiTancc &poflcf- 



A s t a r M V s, frere du Roy Allartus,rcgna 
au Roiaume de Tyr apres luy cj.ans.lofcphc.Il 
fcmbleque ce foit celuy que Menandcr Ephe- 
iien appelloit Atharimus. 
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Philotes frère du Roy Aftartus régna 
apres luy au Royaume dcTyr 8. mois feule- 
mcnt,à caufe qu’il fut mis à mort par vn grand 
facrificateur nommé Iuiobalus , qui fcmpara 
de Ion Royaume & le pofleda 3Z. ans, fclô que 
tcfmoigne Iofephe . Combien que Mcnandcr 
Epheficn (au rapport de Theophilus Antio- 
chenus ) ne luy en atttibuoit que 12. qui auffi 
appelloit fon fucceflcur Hclles. 
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Ce ste année Baza Roy d’Ifraël entra en 
guerre contre le Roy de Iuda . Et pour fc pre- 
ualoirfït baftir vne forterclfc furies limites de 
fon Royaume qui fut nommee Rama: afin 
d’empefeher qu’aucun de fes fubie&s ne fre- 
quentaft au Royaume de Iuda: qui fut caufe 
que le Roy Afa pradiqua l’alliance du Roy 
Bcnadab de Syrie, qui auoit fon fiege en Da- 
mas: aucc le fècours duquel il entra dedans le 
Royaume d’Ifraël. Et apres yauoirconqucftc 
quelques villes, contraignit le Roy Baza de fe 
déporter de l’œuurc qu’il auoit commencée. 
V ray eft que ceftc alliance d’ Afa auec vn infi- 
dèle defpleut à Dieu tellement qu’il l’en fit ai- 
grement reprendre par fon Prophète Hanani, 
comme il efteferit 2. Chroni. chap. 16. où ce- 
lle occurrence eft attribuée à la 3 6. année du 
règne dudid Afa . Mais il n’eft licite d’eftimer 
que les cfcriuains y ayent mis 36. pour 16 . il 
faudra interpréter ce nombre de la 36. année 
depuis ladiuilion du Royaume d’Ifraël , apres 
le trefpas du Roy Salomon. 
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A c h 1 a , Sameas, Hicu,Ioedé, Azarias , &: 
Anania prophetizoient en ce temps, tât en Iu- 
da qu’en Ifraël. 
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C a pi s Syluien 8 . Roy des Latins fils de 
Capctus régna 28 . ans. Diony.HalycarnafTcus, 
Eutropc. 
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I e h v fils d’Hanani prophetizoit en ce téps 
en Ifraël. 
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A B a a z A dccedé fucccda au Royaume d’I- 
fraël Ton fils Ela,qui entra en règne f ur la fin de 
(.la 16. année d’Afa Roy de Iuda : & fut mis à 
mort auant qu’il euft acheué de regner 2. ans, 
par vn Capitaine nommé Zembri,qui penfoit 
par ce moyen paruenir à la couronne d’Ifraël. 
Mais auant qu’il euft régné S.iours, Amry Ca- 
pitaine de l’armce des Ifraëlites le deffit deuat 
la ville de Gebethon , & le brufla dedans fon 
Palais : 5 c puis ocëupalc Royaume qu’il com- 
mença à gouuerner de la 27. année dudit Roy 
Afà, en grands troubles Se partialitez : à caufc 
qu’vne partie du peuple vouloir auoir 1 hebni 
fils deGinethpourRoy . 3. Rois 1 6. 



B a c 1 s 5. Roy de Corinthe régna au com- 
pte d’Eufebc 33. ans, les fuccefteurs duquel fu- 
rent furnommez Bachides, qui tindrétle Roy- 
aume de Corinthe iufqu a Cypfelus par l’efpa- 
cc de 200. ans , félon la traduction Latine de 
Strabo liu. 8. Mais il me fèmble qu’il faut lire 
300. Paufanias compte 6. aages depuis Ale- 
thes iufques à luy,qui pourroient bien eftre ac- 
complis au commencement de fon règne , fi 
nous prenons chacun aagepour 30. ans. 



Ages il a vs fils de Dorifcus , de la race 
des Agides régna fur les Lacedcmoniens 44. 
ans, félon Eufcbe. CÔbien que Paufanias tiét, 
qu’ilapeuvefeu. 



Ophratevs 3y. Roy d’Afîyric régna 20. 
ans. Eufcbe. 



T h e B N 1 mourut en la 31. annee d’Afa r oy 
de Iuda . Au moyen dequoy Amri demoura 
Roy paifiblc d’Ifraël , Se régna cncores 8. ans 
iufqu a fon trefpas : lefquels auec les 4. qu’ila- 
uoitjarcgnéencotentionfontles 12. qui font 
mentionnez 3. des Rois chap.16. Iefçay tou- 
tesfois que d’autres les veulent commécer feu- 
lement apres le trefpas de Thcbni, fcperfua- 
dans qu’il y eut 4. ans d’entre-regne depuis la 
mort de Zambri. Maisnepourl’vncne pour 
l’autre opinion , la fupputation des ans depuis 
Salomon n’en fera ne plus grande ne moindre. 



Phorbas Prince Mcdontide gonuerna 
la Republique d’ Athènes 31. an. Eufcbe. 
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Amr.i Roy d’Ifraël achepca en ce temps 
la montagne qu’on appelloit Samarie , fur la- 
quelle il fît foncier & édifier vne grande cité 
qu’il fit nommer Samarie. En laquelle il* efta- 
blit le fiegc royal de fon Roiaume, qui y fut 
au (Ti continué parlés fucccffeurs : qui fut caufe 
de les faire furnommer depuis Rois de Sa- 
marie. 
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Environ ce temps les Corinthiens me- 
nèrent guerre aux Mcgariens:à l’occafion d’vn 
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trefor trouué, pour lequel ils fé donnèrent ba- 
taille, qui fut perdue par les Corinthiens. Pau- 
fanias liu.6. 
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Apres le trclpas du Roy Amri décédé 
en la 12. annee de fon regne non encore ache- 
ueCjOu bie iccluy encore viuant,& en la 38. an- 
née du Roy Afa de Iuda , Achab fon fils luy 
fucccda,ou commença de regner auec luy : de 
forte que fort régné dura en Uraël 21.ans.Et ne 
dégénéra en rien de la malice & iniquité de fes 
prcdeccdeurs.3. Rois i.Ccux toutesfois qui 
cftimentquc Ion pere régna 12. ans depuis la 
mortdcThebni , fontd’aduis que fon pere le 
fît regner auec luy dés la 8. année de fon régné: 
mais il n’y a non plus d’inconuenicntdefuiurc 
noftre interprétation que la leur. 
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Nephercheres Roy d’Egypte régna 
4o.ans.Eufebe. 
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L a ville de Capua fituee en la Campagne 
d’Italie fut en ce temps fondée & édifice par le 
RoyCapis des Latins, & de fon nom denÔmce 
(lelôl’opiniô d’Eutrope.)C 5 bien que Velleius 
Paterculus tient quelle fut fondée par ceux de 
laTofcancautempsduRoy Phocas , duquel 
fera parlé cy apres. 
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As a Roy de Iudadeccdc auant que la 41. 
annee de fon règne fuit terminée, Iofaphat fon 
fils entra en regne: fi ce n’eft que fon pere l’euft 
ja faid regner auec luy deuant fon trefpas, 
Achab Roy d’Ifraël n’eftant au bout de la 4. 
annee du ficn. Et dura l’cfpace d'enuiron iy. 
ans.L’efcriture luy donne le los de fellrever- 
tueufement comporté en la crainte de Dieu , 
ôc à maintenir fon fcruice en fon entier . 

3. Rois. 12. 
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Ammenophis fuccefleur de Nepherche- 
res au Roiaume d’Egypte régna p.ans.Eufcbe. 
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La ville de Hicrico fut en ce temps répa- 
rée &:rebaftie.i. Rois. 16. 
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L e Prophète Elic commença en ce temps 
à prophetiler, Sc à le faire renommer tant par 
miracles que par filin fteté dcvie:aucc lequel 
prophetifoient aufli,tant en Iuda qu en Ifraël, 
Abdias , Ichu&Michec, qui auoient Sede- 
chias & Elcazar faux Prophètes leurs aducr- 
faircs &: contredifans. 
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B adezorvs fils d’Ithobatus Roy de 1 yr 
régna apres fon pere 6 . ans. Iofcphe : ou félon 
Menandcr Ephcficn 7. 
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Ophratane s, ou Ophratanus fuccefleur 
d’Ophratcus au Roiaume d’Aflyrie régna 50. 
ans.Eufebc. 
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Calpetvs ou Capctus 8. Roy des Latins 
régna apres le trcfpas du Roy Capis fon pere 
l’clpace de ^.ans.Dionyf Halyc.Eul.Eutropc. 
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Famine vniucrfellc fut en ce teps par tout 
le Roiaume d 'Ifraël, qui auoit elle preditic par 
le Prophète Elic.j.Rois.^. 
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A n a n i a s fouucrain Sacrificateur des 
lu ifs fut en ce temps. 
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A Amcnophis Roy d Egypte dcccde , fuc- 
ccda Ofochor qui régna d>. ans.Eufebc. 
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M e T T i N v s régna apres le Roy Badczorus 
fon pere, au Roiaume de Tyr, félon Iofcphe 9. 
ans. Mais il faut queluy ou quelque autre de 
fes predcccflcurs ait régné dauatage, comme il 
fera môllré cy aprcs.Tcllcmct que i’eftimerois 
qu’il foudroie lire en Iofcphe ip.ans au lieu de 
9.ans.ainfi q nous enfeigne Menadcr Ephcfié, 
qui luy bailloit autant d’annccs, au rapport de 
Thcophilus Antiochcnus li.^aducrfus Autol. 
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I e Z a b e l femme du Roy Achab perfccu- 
toit fort cruellcmct les Prophètes de Dieu en 
ce temps. 
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Achab Roy d’Ifraël eftant contraint de 
(ortir de Ion Royaume pour aller contre le 
Roy de Syrie,qui luy auoit otlé la ville de Ra- 
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math, ordonna Ton fils Ochozias pour Regenc 
&C Gouucrncur en Ton abl'ence . A celte caufe 
l’Efcriture dift qu’il commença à régner en la 
17. année du Roy Iol'aphat. 3. Rois 12. Quant 
aux 2. ans qu’elle dit qu’il régna, il femblc qu’il 
les faut prendre depuis le trcfpasdc fonpere, 
&c non deuant : d’autant qu’il faudroit qu’il 
cuit régné d’auantage , au moins iufqu’au tref- 
pas de l'on pcrc . Et faire fcmblablc iugement 
des années du règne de fon frère Ioram : pour 
ce que comme il cil cfcric qu’Ochoziasauoit 
commencé à régner dés le 17. an du Roy Iofa- 
phatj&auoit régné 2. ans: aufli clt-il pareille- 
ment dict que Ioram commença à régner dés 
Je 18. dudiét Iofàphat,&: régna iz.ans. 
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Iosaphat Roy de Iuda voulant aller en 
perfonne au f'ccours du Roy d’Ifraël, contre le 
Roy dcSyric déclara fon fils Ioram fon fuccef- 
feur &: heritier. Etluy lailTa quant &c quant le 
gouuerncmcnt de fon Royaume en l'on abfcn- 
cc, comme eltoit la eouftumc des Rois d’alors, 
quand ils alloient en quelques Cxpeditiôs hors 
de leurs Royaumes. Qjri cil la caufe pourquoy 
l’Efcriturc diét qu’il regnoit en ce temps , fon 
pere encorcs viuant. 


C e pendant qu’Achab eltoit encor cm- 
pcfché en la guerre de Syrie, Ochozias fon fils 
fut au iugement d’aucuns, contraint de mener 
vne armée contre les Arabes : & par mefmc 
moyen de laill'er le gouucrnemcnt du Royau- 
me à fon frere nommé Ioram . Occalion pour- 
quoy l’hiftoire des Rois liu.4. chap.i. & 3. dict 
qu’il régna en Ifraëldésla 18. année de Iofa- 
phat Roy de Iuda,& dés la 2. de fonfils Ioram. 
Quant aux 12. années du régné que l’cfcriturc 
luy attribue , il femblc qu’il les faut feulement 
compter depuis le trefpas de fon frere Ocho- 
zias . 
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Spin aces Roy d’Egypte, fucccll'eur d’O- 
zochor, régna 5?. ans. Eufcbc. 
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A g e l a s Roy de Corinthe , fuccelfcur de 
Bachis, régna 3o.ans.Eufebc. 


Tyberinvs 10. Roy des Latins , fils de 
Capctus, régna 8. ans. Dionylius Halyc. 


Achab 
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A ch ab Roy d’Ifraël mourut en la 22.an- 
nec de fon regne, laiffant rogner Ton fils Ocho- 
zias en fon lieu, que pluficurs efliment auoir fi 
peu vefeu apres luy, que ce qu’il a régné depuis 
ne doit dire mis en compte . Mais il y a plus 
d’apparence de croire qu’il a régné les z.ans 
( non complets toutesfois ) que l’efcriturc 3. 
Rois 22. verf. 32 . luy afligne : à caufe qu’cl- 
le recite ce qu’il fit &■ ce qui luy aduint , 
depuis le trefpas de fon pere. Signamment 
ce qui cil efcrit liu. 4. chap.i. des Rois . Où il 
cil exprdTemcnt dit qu’apres le trefpas d’A- 
chab, Moab fe rebella contre Ifraël : &c Ocho- 
zias cheut par vn treillis de fa chambre en Sa- 
marie, & tomba malade, dont il mourut, com- 
me il cil déclaré fur la fin du mefmc chap.apres 
qu’il eut enuoyé vers le Prophète Elie . D’aua- 
tage ce que le dernier chap. du liurc 3-des Rois 
&c le 20. chap. du 2. des Chroniques difent, 
qu’Ochozias fit alliance aucc Iofaphat Roy de 
Iuda , &: voulut cquipper des nauires auec luy 
pour les enuoyer quérir de l’or en Ophir,figni 
fie que fon pere dloitja décédé: autrement on 
luy eufl auffi toll attribué cela qu’à fon fils. 
Parquoy ie ne voy point qu’on ne doiue aufli 
raifonnablcment côptcrlc règne d’Ochozias 
depuis la mort de fon pere que deuant . Ioind 
que la tradu&ionGrecque des 70. Interprétés 
porte que Ioram fon freref quelle appelle aufli 
Hieroboam ) qui luy fucceda à faute de fils en 
fon Royaume , entra en regne en la 21. année 
du regne de Iofaphat . Ce qui a faict conieétu- 
rcr à quelques-vns que le Roy Achab eut 3. fils, 
qui regnerent l’vn apres l’autre . Le premier 
Ochozias, désla 17. Le 2. Ioram, désla 18. Et 
le dernier aufTi nommé Ioram &c Ieroboam, 
dés la 21. dudit Iofaphat. Mais il cfl plus vray- 
femblable qu’il n’y a eu qu’vn Ioram, qui peut 
auoir régné premièrement en compagnie a- 
uec fon pere 6 c fon frere , &c depuis leur tref- 
pas feul . 



Estant mort Achab, les Moabites fe 
rebellèrent contre fon fils Ochozias ,& le mi- 
rent en telle crainte qu’il en conccut vnc ma- 
ladie, de laquelle il mourut. 4. Rois 1. 



Iosaphat Roy de Iuda fut reprins par le 
Prophète Eliczer de ce qu’il fefloit ioinél auec 
le Roy Ochozias àfaire des nauires pour aller 
quérir de l’or en Tharfis . Lefquclles furent 
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rompues &c dilfipees.j.Rois zz.liu.2.des Chro- 
niques chap.zo. 
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O chozias Roy d’Ifracl mourant en la 
z. année de Ton règne non encores acheucc, 
lailfa Ton firerc Iorâ (à caufe qu’il n’auoic point 
de fils)lèul heritier &: poiTcfleur du Roiaume 
d’Ifraël, lequel il gouuerna iz.ans. Et entra au 
regne des la zi.annce du Roy Iofaphat de Iuda: 
(comme il eft porté tant par la tradu&ion des 
éo.interpretcs , que par la vérité Hébraïque, 
quitcfmoigne 4. Rois 8. que Ioram fils dudit 
Roy Iofaphat commença à régner en Iuda la 
5. annee dudit Ioram Roy d’Ilraël. Lequel 
comme il eft eferit 4. Rois 3. deffit &: fubiugua 
l’armee de Mefa Roy des Moabites qui f eiloit 
rebellé contre fon frere & contre luy , à l’ay de 
de Iofaphat Roy de Iuda apres le trefpasde 
fon pcrc,&: de fon frere Ochozias. 
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M e z a d e s ou Mccadcs Prince Mcdonti- 
de d’Athcnesd'ucceUcur de Phorbas, gouuer- 
na la republique d’Athencs 30. ans.Eulcbe. 
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Iehasiel prophetifoit en ce temps en 
Iuda. 


40 


î 


3 


5 


16} 


85 


*5 


4 


8 


18 


Iosaphat Roy de Iuda mourut en la zj. 
anneedefon règne, taillant fon fils Ioram ré- 
gner en fon lieu tout feul : lequel entra en ré- 
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gné la y. année de Ioram fils d’Achab Roy d’Il- 
raël,quidura8. ans. Au commencement def- 
qucls il fit mourir cruellement tous les frères: 
pour raifon dequoy Dieu luy enuoya de gran- 
des afflidions.liu.z.des RoiS.cha.2I. &Z2. &li. 
z.dcs Chroniques chap.zi. 
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D 1 E v irrité contre lïdolatrie de Ioram 
Roy de Iuda , excita le peuple d’Edom à fe re- 
beller contre luy,& à fe faire vn Roy.4.Rois.8. 


43 


8 


6 


8 


166 


88 


3 


7 


1 


11 


Psvsennes Roy d’Egypte fuccefleur de 
Spinaces régna 35.ans.Eufebc. 
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Les Rhodiens obtindrent en ce temps la 
fuperiorité de la mer par l’clpace de Z3. ans. 
Eufebe. 
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L e Prophète Elie apres auoir lignifié par 
lettres à Ioram Roy de Iuda le mefehef qui 
luydeuoit aduenirà caulë de (es iniqüitez&: 
tranlgreffions contre Dieu, fut tranfporté au 
ciel : & luy fucceda en la charge Ton difciple 
Elilèe.liu.z.des Chroniq.chap.2i.& 22. 
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XX 


Archeiavs fils d’ Agefilaus régna de la 
part des Agides 60. ans fur les Lacedemoniés, 
félon qu Eufebe a compte . Auec lequel aulfi 
regnerent fuccelfiuement de la part des Euri- 
tionides Polide&es,& puisCharilus ou Chari- 
laus Ton fils auec le Legiflateur Lycurgus : fouz 
lefqucls les Lacedemoniens eurent pluficurs 
guerres contre les Tegeates, Argiues &: Arca- 
des, qui font expofees par Paufanias liure 3. 
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Les Philiftiins & Arabes incitez de Dieu en- 
treront à grande puilfance dedans le Roiaume 
de Iuda:& rauirét tous les trefors du Roy Iora 
apres aüoir mis à mort tous les enfans , referué 
leplusieunenSmé jOchozias.2. des Chron.21. 
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Estant Tybcrinus Roy des Latins allé en 
guerre contre aucuns de fes voifins fut par vne 
rencontre précipité dedans le fleuue qui fap- 


3 


IX 


IO 


3 


270 


3**5 


9 * 


7 


I I 


<î . 


*5 


pelloit lors Albula. Qui rut caulc de luy chan- 
ger fon nom , & luy faire prendre l’appellation 
deTyberis, que nous dilons en noftre langue 
Tybre. Le fuccelïéur dudit Tyberinusfiit A- 
grippa,qui régna 41.an.fdon Dionyfius Haly- 
carnaflicombic qu’Eufebe n’en copte que 40. 
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1 0 r. a m Roy de Iuda ayant cfté extenué par 
la longueur d’ vne maladie , de laquelle il Iça- 
uoit bien qu’il ne pouuoit réchapper , relîgna 
fon Roiaume à fon fils Ochozias,vn peu deuat 
fa mort, n’ayant encores acheué la 8. année de 
fon regne. Tellement que lcdid Ochozias l’a- 
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cheua : pour raifon dequoy l’Efcriturc diét 
qu’il entra en règne dés la i2.annce du Roy Io- 
ram d’Ifraël. Auec lequel aulfi elle tcfmoi- 
gne qu’il fut mis à mort par Iehu apres le 
retour de la guerre contre Hazael Roy de 
Syrie, en laquelle ils feftoient accompagnez, 
félon que les Prophètes luy auoient predid. 
De forte qu’il n’eut le loilir de regnet depuis 
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le tre fpas de fon pere vn an entier : félon qu’il 
cft eferit en l’hiftoire des Rois liure 2. chapitre 
8 . Mais pour ce que le liure 2. des Chroniques 
ch.22.adioufte , qu’il auoit 42.ans d’aage, quâd 
il fucceda à la couronne de fon pere , lequel 
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citait decedc tout au plus tard en la 40. de la 
vie : d’autant qu’il n’en auoit que 32,. quand il 
començaàregnerj S. Hierolme a imaginé que 
le règne du fils a eu plus de duree que l’elcritu- 
re ne luy en a donne:autremët qu’il ne fc pour- 
rait foire qu’il n’y euft vne grande contradi- 
ction en la comparailon del’aagcdufils auec 
celle du pere. Et a celle raifon tant eu de force 
à rendrai# de Luther & d’autres,qu’ils fe Ibnt 
perfuadez que le fils auoit régné zo.ans,viuant 
encores Ion pere (lequel on auoit dechafle de 
fon Royaume à caufe de fo vie mauuailc) & de- 
puis fon trelpas vn an feulement. Ce pendant 
puis que l’clcriture donne aulfi telmoignage, 
que le fils n’a moins efté vicieux que le pcre,& 
qu’il n’eft point deftourné de les traces, & que 
le 8. chap. duliu.4. de Unitaire desRois ad- 
ioulta expreftèment , qu’il n auoit que zz. ans 
feulement au commencement de fon régné: il 
y a plus de veriiimilitude que les 41. qui font 
au lieu pheallegué des Chroniques , y ont efté 
par la foute & inaduertance des efcriuains mis 
au lieu des zz. Aulfi que la tradudion Grec- 
que des 70. interprètes &de Iolèphe confer- 
me noftré iugemét. loin# que fi celle accreuë 
de zo. années au règne d’Ochozias eftoit re- 
ccuë,on laifteroit vne brefehe d’autat d’annees 
en la continuation des régnés des Rois d’I- 
Iraël . Si ce n’eftque nous voulions reeeuoir 
l’expofition du Rabbin Leui , qui eftime qu’il 
faut interpréter ce paflage de mefmc façSque 
celuy qui eft au melme liure chap.ié. ou il eft 
dit, que Baafo Roy d’Ifrael entra dedans le Roy- 
aume de Iuda en la 3 6 . année du Roy Afo : A 
fçauoir que les 4Z. ans defqucls il cil icy parlé, 
ne fe doiuet compter dés la nailfonce d’Ocho- 
zias,mais dés qu’Amri occupa le Royaume d’I- 
fracl , pour monftrer que la lignée d’iceluy l’a- 
uoit ja pofledé 42. ans, quand Ochozias com- 
mença à regner . A caule dequoy Emanuel 
Trcmelius eftime, qu’il y a vne trafpofition ou 
interpofitiondemotsau texte Hebricudc ce 
paftàge, lequel fe pourroit en celle lorte tra- 
duire en nollre langue : Ainfi régna Ochozias 
filsdeloramRoydeluda ( lamere duquel fc 
nommoit Athalia fille d’Amri qui eftoit en la 
4t.anncede lôn régné lors qu’Ochozias ré- 
gna ) & ne dura Ibn régné qu’vn an en Hieru- 
lalem . Quoy que ce loit , Athalia mere d’O- 
chozias ayant enualiy le Royaume de Iuda , fit 
mettre à mort tous ceux qui eftoient de la race 
royale,horlmis le petit Ioas fils d’Ochozias^c- 
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quel citant encorcs au berceau, fut miraculeu- 
fementpreferué de ce danger . De façon qu’il 
n’y eut perfonne qui l’empcfchalt de régner 
par l’elpace de 6. ans. Quant au Royaume d’I- 
frael, Iehu fils de lolaphat apres auoir mis à 
execution le iugement de Dieu fur la maifon 
8c lignée d’Achab,fc déclara Roy, & régna fans 
contredit l’clpace de z8.ans. 
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Les Phrygiens obtindrent en ce temps 
la fuperioritcdelamcr l’elpace d’enuiron aj. 
ans. Eufèbc. 
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Pygmalion fils de Mcttinus, tint apres 
ledecez de fon pere le Royaume de Tyr 40. 
ans, félon le rapport de Iofephc : lelquels tou- 
tesfois il conuiendroit prendre plus haut, fil 
failloit rcccuoir le temps du regne qu’il a don- 
né à Mettinus.Tâty-a, qu’il tient que la y.an- 
ncc de ce Pygmalion fut la 143. annee, apres la 
fondation du temple de Hierufalcm . Au dc- 
mourat Appianus 8c Iultinus tefmoignét qu’il 
eut vne fœur nommee Dido, qui fut femme 
d’vn riche& opulent homme appcllé Sychcus, 
lequel il fit fecrcttemcnt mourir pour auoir fes 
richcflcs.Mais fa femme les mit dedans des na- 
uires,&: fc tralporta auec icelles en Afrique, où 
elle fonda la cité de Carthage. 
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A t h a l 1 a apres auoir vfurpé tyranni- 
quemet le Royaume de Iuda l’efpace de 6 .ans, 
le peuple fcflcua contre elle,&: la mit à mort, à 
lafufcitatiô dcloiada fouucrain fàcrificatcur: 
parle moyen duquel le ieuncloas fils du feu 
Roy Ochozias auoit efté fauué des mains de fa 
grande mcrc, 8c nourry en cachette, iufques là 
qu’il le fit remettre au throfne royal. Et puis 
luy aififta fi bien de fon confcil, que toutes les 
affaires du Royaume fe portèrent heureufe- 
ment tout le temps qu’il vefeur, &: fut le ferui- 
cc de Dieu obfcrué 8c entretenu en fon entier. 
Ainfi régna Ioas 40 . ans. 4 . 1 iu.des Rois ii.&: 
z. des Chroniques zj. 
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Cité de Carthage. 
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-pv I d 0 eftant arriuee en Afrique, acheta v- 
L/ ne cfpace de terroiier pour y faire fa refi- 
dcncc: dans lequel elle fit ictter les fondemens 
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Phœnicicnsrappellercntcn leur langue Car- 
tada,qui lignifie en la no lire Cité neuuc,& les 
Africains Carthage. Laquelle fut depuis tel- 
lement augmentée bc multipliée de peuple, 
d’edificcs bc d’cflenduë , quelle fclgalla en 
puilfance, grandeur de domination, &: défaits, 
bc en richeilës auffi aux plus puidàntes citez 
du monde. Iofcphe liu. 1. contre Appion tcf- 
inoigne,fuiuantles Annales des Ty riens , que 
les premiers fondemens d’icelle furent iettez 
en la y.annecdu RoyPygmalion 143. ans apres 
la fondation du temple de Hicrufaiem par Sa 
lomon.Côbicnque les opinions des autheurs 
quiontefcritde cccy font diuerfes bc débor- 
dantes l’vne de l’autre. Car Iultjn elfime que 
ce fut 72. ans feulement auant la fondation de 
Ronic:Velleius Paterculus &: 667. deuant 
le fac bc cuerfîon qui en fut fai&e par Scipion 
Appianus 700. aufli deuant ladi&eeuerfion 
bc Solinus 731. bc Dionyfius Halycarnaff 38 
deuant la première Olympiade. 



D10GNETVS7. Prince Medontide d’A 
thencs,fucceflcur de Mczadcs,gouucrna fa ré- 
publique z8. ans. Au parauant aufli Eudcmus 
7. Roy de Corinthe commença à régner, bc 
dura fon règne z j.ans.Eufcbe. 



L e temple de Hicrufaiem fut en ce temps 
réparé par Ioas Roy de Iuda. z. des Chroni- 
ques 24. 



Ocraspes ou C^cràz.^^37.Roy d’Afly 
rie nommé par d’autres Anacyndaraxcs ou A- 
nabazaris bc Anabaxarcs bc Cyndaraxcs , fuc- 
ccffcur d’Ophratancs , régna 42. ans , Amian 
StrabOjAthencc. 
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Ce ste année Lycurgus prit en fa main la 
tutelle de fon nepucu Charillus fils de Polyde- 
âcs Roy de Lacédémone , félon Eratolfenes^ 



A Iehu dcccdé, fucceda Ioachas fon fils 
au Roiaume d’Ifracl , qui régna 17. ans , bc 
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entra en régné en la 23. anncc de Ioas Roy de 
Iuda.4.1iure des Rois 23. 
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C' St a nt la lignée des Rois de laDinaftie 
•^-''precedente faillie, ou dechaflee ou exter- 
minée: la couronne d’Egypte fut tranfportee 
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en vnenouuelle famille, de laquelle le premier 
Roy fut (au rapport d’Eufebe) Senfcoris , qui 
régna 2i.an, le pere duquel fappelloit Sypa- 
ris , auquel les Egyptiens portèrent tant d’hô- 
neur qu’ils le canomzerent entre leurs Dieux, 
& adorèrent ail iugement d’aucuns fouz le 
nom de Serapis. 
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Lycvrgvs Legillaccur desDacédemo- 
niësjfrere de leur Roy Polyd<^tç^1îoriffoit en 
ce temps. Eratoftenes dj^fquècc fut 19 9 . ans 
apres la prinfe jléTrqyé^ticnt que audit an 
il receut la tqtellç^dfc nepucu , félon le rap- 
port de Clcmefft Alexandrin. 
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1 01 a d a fouuerain Sacrificateur des Iuifs 
( par le confeil,duquel le Roy Ioas feftoit iuf- 
ques là vcrtucufcmentconduit, mourut enui- 
ron ce temps:cftantle fécond qu’on did auoir 
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vefeu ^o.ans depuis Moyle. Ainfi Ioas n’ayant 
plus perfonne de tel rcfped auprès de foy , qui 
luy retint la bride de fes atfedions , commen- 
ça à fcmanciper de la crainte de Dieu, fi bien 
qu’il fe lailTa précipiter en idolâtrie. Et fit met- 
tre à mort le Prophète Zacharie fils dudict 
Ioiada,quiluyremonftroit fafaulte. Parquoy 
le Seigneur irrité enuoia vne armée du Roy de 
Syrie contre Iuda, qui deffit l’armeé des Iuifs 
en vne grande bataille , & fit vn grand defgall 
en leur pays. 2.1iure des Chroniques 24. 
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Les Cypriots obtindrent en ce temps la 
fuperiorité de la mer par l’cfpace de 32. ans. 
Eufebc. 


I- 2 


21 


l 9 


I 


309 


3 2 54 i 


31 i 


I 2 ] 


[0 1 


1 r 

[O 

* 1 1. ; 


f 4 

j 3 * . ,v 


S> 8. ans deuant la première Olympiade, 

( ainfi qu’auoit noté Sofibius Lacon en fon li- 
ure de dclcriptionc tempoi ü, tdîyioin Clemet . 
Alezandrin liu.i.dcs Stromatcs)Polydicfcs fils 
d’Ennonius Roy de Sparte de la famille Euri- 
tionidc mourut. Et luy fucceda à la couronne 
fon frère Lycurgus,attcndant(commc dit Plu- 
tarque en là vielle fruiét dont fa femme cftoit 
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enceinte. Lequel citant venu au monde,fut vn 
fils nommé Charilaus, des autres Charillus: 
auquel il déclara le Royaume appartenir . Et 
fc contenta de là en auant d’exercer le gouuer- 
nement du Royaume, fouz tiltre d’oncle, tu- 
teur 6e gouuerneur duicune Roy. Chofe qui 
luy acquit vnc telle réputation enuers lès ci- 
toyens, qu’ils le reucrcrent &: refpe&crét plus 
pour la vertu que pour Ton authorité. Mais ce- 
la n’cmpefcha pas l’cffeét d’vnecnuie conceuë 
par quelques- vns, qui imprimèrent vn l'oup- 
çô en l’opinion des homes , qu’il auoit vouloir 
d’attenter à la perl'onne du ieunc Roy fon nep- 
ucu. Pour lequel effacer il laill'a volontaire- 
ment la ville , & fen alla vilïtcr les pais cllran- 
ges, en attendant que fon nepucutult venu à 
maturité. Et fit voile premièrement en Crcte, 
où il apprint les loix de Minos : delàpalTacn 
Egypte, & puis retourna en fon pais à l’inftan- 
ce ôc. requefte des Lacédémoniens. La Répu- 
blique dcfquels il commença lors à reformer, 
& y cftablir des Loix, qui furent receucs les ans 
fuyuansen telle rcuerencc, que nul des Rois 
qui furent 14. depuis luy iulques à Agis fils 
d’ Archidamus , n’en ofa oneques changer ny 
altérer vn feul iota. Et par ce moyen celte cité 
fentretint par plus de joo.ans aucc tel hon- 
neur & réputation, que tout le refte de la Grè- 
ce tenoit les yeux ouuerts fur elle comme fur 
vnc nourrice d’honneltcté &de difeipline bien 
compofee. Combien que Lycurguscn lelta- 
blilfcmcnt d’icelles , fut quelquesfois côtraint 
d’vfcr plus de force que de remonftrance : tef- 
moin qu’il y eut vn œil crcué, en voulant per- 
fuader vn point, qui fcmbloit eltre le principal 
pour pouuoir longuement maintenir vne cité 
en concorde &; vnion. C’eftoit l’cqualité des 
biës, quifaifoit que l’vnn’clloit plus riche que 
l’autre. Plutarque adioultc en vn autre lieu, 
que Lycurgus en reformant l’eftat de la Répu- 
blique Lacedemonienne, amena quafi à néant 
l’authorité & puiffance qu’auoient les Rois au 
parauant : pource qu’il inftitua vn confeil pu- 
blic de 30. Sénateurs, lenôbre dcfquels eftoit 
accomply par les deux Rois , lcfquels conful- 
toient &: deliberoient de toutes les affaires de 
la république . Mais leurs decrets & conci- 
lions n’auoient point de pouuoir, finon que le 
peuple les euft premièrement ratifiez & ap- 
prouuez. De forte qu’il fembloit que toute la 
fbuucrainc puifTancc fuit deuers luy, & que les 
Rois n’euffent non plus d’authorité , hors le 
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nom que les Sénateurs: linon qu’ils elloient 
chefs & conducteurs de toutes les guerres» La- 
quelle forme de police on tient auoir elle ob- 
feruec par l’elpacc de 130. ans,iufqucs à l’infti- 
tution des Ephorcs . Laquelle lupputacion le 
trouuc véritable , li nous la commençons au 
temps qu’Eulebc dict que Lycurgus florilfoit, 
Sc qu’il rcceut ( tefmoin Eratollenes ) la tutele 
de lôn nepueu. Combien que, lelon la liippu 
tation de Solibius Lacon récitée par Clcment 
Alexandrin cydcflus , la tutele de Lycurgus 
fut feulement 112. ans deuant l’InfHtution des 
Ephorcs. Selon laquelle auflî ledid Charillus 
ouCharillaus régna tant l'cul que foubs le gou 
uernement de Ion oncle l’clpacc de 64. ans. 
Quanta ce que Paufànias iiurc 3.cllimc que 
Lycurgus donna les loix aux Lacédémoniens 
au téps d’Agcfilaus Roy de Sparte , pere d’Ar- 
chclaus , de la race des Ægidcs : on peut tirer 
trop d argumens de ce que nous venons de re- 
citer pour confuter celle opinion. 
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A l l a D 1 v s fils d' A grippa ainli nommé 
par Dionylius Halycar.&: parEutropc Rc- 
mus, par Eufebe Arcmulus ,12. Roy des La- 
tins, régna ip.ans. En telle tyrannie &melpris 
de la diuinitc,qu’il f efforça par moyés de Ma- 
gic & d’enchantemcns de fe faire eftimer aux 
liens plus qu’humain , & de fe rendre à eux ef- 
pouuantable parcffectsde Magic , qui repre- 
lentoicnt en l’air le bruit du tonnerre &: la 
frayeur delà foudre : il reccut à la fin de fes 
iours vn tel fiilaire, quelavraycfoudredu ciel 
l’cmbrala dedans l'on Palais , qui fut à finllant 
mcfmc cnglouty d’vn rauage d’eauë extraor- 
dinaire, lequel fe forma en vn lac: au fonds du- 
quel on voyoit encorçs long-temps depuis , 
quand les longues IcchcrclTes le faifoient de 
croillrc, les velliges &: ruines dudiét Palais. 
Dionylius Halycarn. 
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Aristemides Roy de Corinthe, fiucccf- 
icur d’Eudcmus, régna 33. ans. Eulcbe. 

Ioachaz Roy d’Ifraël craignant ( com- 
me on cftime) qu’il n’y eull quelque trouble 
ou diuilion en l'on Royaume apres l'on trel'pas, 
déclara celle annee Ioas l'on fils ail'nc l'on l'uc- 
celîcur & heritier , &c le fit regner aucc luy . A 
caul'c dequoy l’Elcriture fainçte 4. Rois chap. 
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ij.did qu’il commença à régner en la 37. an- 
née de Ioachaz. Neantmoins toutesfois il ne 
nous femble pas qu’il faille compter les 16. an- 
nées du règne qui luy font donnez, que depuis 
le trefpas de fon pere. 



Ioachaz Roy d’Ifracl décédé , Ioas fon 
fils tint fon Roiaume feul apres luy l’cfpace de 
i6.ans.4-li.dcs Rois 13. 
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Phekædvs 8. Prince Mcdontidc d Athe- 
ncs fucccfleur de Diognetus régna 19. ans 
Eufèbc. 
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A Ioas Roy de Iuda décédé fucccda fon fils 
Amafias,qui régna 19. ans,&: entra en règne 
dés la 1. année du règne de Ioas fils de Ioachaz 
Roy de Samaric. 4. liure des Rois 14. Se 1. des 
Chroniques zj.Les Hebrieuxont cflimé, que 
le Prophète Amos fut frère de ce Roy Ama- 
fias,à caufe qu’il cftoit du fang royal de Iuda, 
Se non de la lignée des Leuites. _ 
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L e Prophète Elifee mourut (tcfmoin Clé- 
ment Alexandrin liu.i.des Stromates) i8r.an 
aprçs que Salomon eut commence a îcgnci. 
L’hifloirc des Rois liu.^chap.ij. did feulemet 
que ce fut fouzle Roy Ioas, fils de Ioachaz Roy 
de Samaric: &: que fon corps rendit laviemi- 
raculcufcmentàvn homme mort. 
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Osorthon Roy d’Egypte, fucccfleur de 
Scnfcoris,regna 1 j.ans.Eufebc. 
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E N v 1 R o N ce temps Hazacl Roy de Da- 
mas Se de Syrie, apres auoir longuement affli- 
gé de guerres le Roiaume de Samaric , mou- 
rut: Se luy fucccda fon fils Bcnedab.Sur lequel 
Ioas Roy d’Ifraël gangna trois batailles. Au 
moicn dcfquclles il retira toutes les villes que 
les Syriens vfurpoient fur luy-4.R0is.i3. 
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A M a s IA S Roy de Iuda fit enuiron ce teps 
guerre aux Idumccns , furlefqucls il gangna 
quelques mémorables vidoircs, qui le fiient 
monter en telle arrogance Se orefomption , 
qu’il feftrangca de la crainte de Dieu , qu’il 
auoit eue au parauanc. 



Thelecvs ouTheletus fils Se fucccfleur 
d’Archelaus Roy de Sparte de la lignée des 
Agides, régna félon Eulebe40. ans: foubs lc- 
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quel les Lacedemoniens conquefterent fur les 
Acheiens les villes de Gcranthra , Amicla & 
Pharun,lcfquellcs ils râlèrent. 
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Ayant Alladius Roy des Latins liny fa 
vie en la manière récitée cy deuant, Auenti- 
nus Ion fils régna en Ion lieu 37. ans, qui tint le 
I3.1ieu entre les Rois d’Albanie : lequel on tiet 
auoirefté autheurdela nomination du mont 
Auentin,qui fut l’vn des 7. fur lefquels Rome 
fut depuis affile, à caufe qu’il y fut cnlèuely. 
Dionyfius Halycarnalf Eutropc. 
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A m a s 1 a s Roy de Iuda lans occafion va- 
lable commença guerre à Ioas Roy d’Ifraël: 
dont l’ilfue fut telle, quefon armee honteulè- 
ment dcfïai&e , il demoura prifonnicr de fon 
cnnemy,qui le mena captif dedans la ville de 
Hierulâlem, èc en emporta les trefors du tem- 
plc.Maiseftant de retour en Samaric, mourut 
au commencement de la 16. annee de fon rè- 
gne. Tellement que Hieroboam fon fils, qui 
luy fucccda au Roiaume de Samarie ( où il ré- 
gna 41 .an) entra en régné désla 13. annee du 
règne d’Amafias Roy de Iuda liure 1. des 
Rois , chapitre 14. & liure 2. des Chroniques 
chap. 23. Où toutesfois aucuns interprètent, 
que fon perel’auoit fait régner auccluyauant 
fon trelpas. 
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Tachetolis Roy d’Egypte fuccelfeur 
d’Oforthon régna ij.ans.Eufebc. 
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Ariphaon 9. Prince Mcdontide d’A- 
thenes, fuccelfeur de Phcrædrus, régna 2o.ans. 
Eufebe. 
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Tonosconcoleros dernier Roy d’Af 
fyric appelle des Grecs SardanapaJ.us fils(felon 
Diodore & Strabo)d’Anacyndaraxa , ou d’ A- 
nabazaris, régna au compte d’Eufcbcio.ans. 
Encores que le Mctafthcncs que nous auons , 
n’en dife que iy.Tous les autheurs,nommémét 
Iultin,nous l’ont depeinét pour le plus eftèmi- 
né,mol &C voluptueux Prince qu’oneques ait 
eftédeuâtluy:à caufe qu’il ne fit que crouppir 
tout le temps delà vie en la compagnie des 
femmes, faifant plus d’eftat de manier la que- 
notte la laine auec elles, que de f appliquer 
à exercices , ou eftudes dignes du fexe & du 
rang qu’il tenoit , voire incline qu’il lem- 
bloit faire coruee de fe monllrer & faire voir 
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entre les hommes . Lcfqucllcs façons défaire 
incitèrent deux de fes principaux Satrapes & 
Lieutenans, dont lvn cftoit Gouuerneur des 
Mcdes &c l’autre des Babyloniens , de le rebel- 
ler contre luy : fi bien qu’ils le contraignirent 
de fe prefenter deuant eux en champ de batail- 
le accompagné de fa trouppc effemincc . La- 
quelle eftant inaccoullumee de fe trouucr en 
telles dances, fut incontinent mifeen routte, 
laifîant le pauure Sardanapalus en tel poinét, 
qu’il n’eut loifir que de le retirer haftiuemet en 
fon Palais , & fe bmller en iceluy auec toutes 
fes richefles & threfors. Eftant ce dernier ex- 
ploit le premier aétc d’homme, ce di& Iuftin, 
qu’ilauoitfai&cnlàvie. Si on ne veut mettre 
en compte deux villes par luy édifices, comme 
dilent Strabo IÛ1.14.&: Eufebe,en vn iour.L’v- 
ne defquelles fut nommée Tharfe , &: l’autre 
Anchiale,en laquelle on voyoit fon fepulchre. 
Côbien qu’il y en a d’autres qui efcriuent qu’il 
fe défendit premièrement de fort grand cou- 
rage contre fes ennemis , tellement qu’il les 
deifit en trois batailles. Mais pour ce qu’il fen 
retourna tout incontinent en les voluptez, il 
donna moyen à fes ennemis de fe remettre fus 
pieds : de forte qu’ayant ralïèmblc nouuelles 
forces, ils mirent en pièces deux armees d’icc- 
luy auec Salarien fon beau frcrc Capitaine d’i- 
celles. Au moyen dequoy il fut contraint de 
faller enfermer dedans la Cité de N inus , où il 
fouftint encore fort conftammcnt leur fiege 
l’clpace de deux ans , iufques à ce qu’vn grand 
delbord de la riuierc d’Euphrates furuint , qui 
rcnucrla la plus grade partie des murailles d’i- 
celle: dont il le trouua réduit à tel defelpoir de 
les affaires, qu’il fe fit mourir en la forte expo- 
feecy dcfliis . Apres toutesfois auoir long teps 
au parauant enuoyé cinq de les enfans à lauue- 
té à Colys Satrappe de Paphlagonie . Diodo- 
re, Athcnee , Eulcbe , Suidas, Euftathius, 
Orofius. 
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La cite de Vienne en Dauphiné qui eftoit 
lepaïsdes anciens Allobroges, fut au temps 
qu’ Auentin regnoit fur les Latins, fondée & e- 
difieeparvnbanny d’Afrique , qui la fit ainfi 
nommer, par ce qu’elle fut acheuee en l’elpacc 
de deux ans . De façon qu’elle fappelloit pre- 
mièrement Bienna , & puis le B. feftant par 
fuccelfion de temps changé en V, la fit appel- 
1er Vienna. Laquelle aufli les Romains appel- 
lerez 
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de la Bibl. hiftoriale. 



lerent cy apres , Scnatoria , pour ce qu’ils y a- 
uoicnc conflituc vn Sénat , qui cognoifToit & 
difpofoit des caufes &c affaires de toutes les 
Gaules. Ce qu’Ado en fa Chronique afferme 
auoir leu en quelque endroid des Annales de 
Tite Liuc: combien que l’Etymologie de Bic- 
na me fcmble bien dure à croire;d’autant qu’il 
euft faillu que Monficur l’African euft faid 
moins de copte de fa langue que de la Latine. 



A m a s i a s Roy de Iuda fut mis à mort 
par quelqucs-vns qui auoient confpiré contre 
luy au commencement de la iy. année, apres le 
trcfpas de Ioas Roy d’Ifraël , ainfi qu’il cft ef- 
crit 4. Rots 14. laiflant vn fils en fi bas aage 
qu’il n’eu fl fccu cflre capable de gouuerner ne 
foy ny fon Royaume . A l’occafion dequoy on 
tient que quelques figes ou fes plus proches 
parensle prindrcnt en leur gouucrnemcnt &: 
le Royaume pareillement , iufqucs à ce qu’il 
fuft paruenu en l’aage de 18. ans, qu’ils le laiflc- 
rent fe gouuerner foy -mcfmc & exercer l’ad- 
miniflration du Royaume. Qui dlcaufeque 
l’efcriture 4. Rois iy. &: 1. Chroniq. 16. did 
qu’il commença feulement à régner en la 27. 
année du Roy Hieroboam de Samaric , ayant 
attaintle 16. de fon aage. Combien que d’au- 
tres ont eftimé que le Royaume fut occupé 
tyranniquement depuis le trefpas de fon pere 
tont le temps de fa minorité , ou par ceux qui 
l’auoicnt mis à mort , ou par quelques autres 
tyrans. Ce que toutesfois n’a tant d’apparence, 
d’autant que l’efcriturc euft nommé fes occu- 
patcurs,tout ainfi qu’elle a faid Athalia au téps 
de la minorité de loas . Quant à ceux qui fé 
perfuadent qu’il y a de la faute des cfcriuains 
au nombre allégué cy dcfliis du règne de Hic- 
roboam,cftimamMi’ils pcuuent auoir mis 27. 
pour 17. ie ne voudrais efehapper de cefle dou- 
te parvne telle folution. Cependant fouz les 
yi. années que l’efcriturc attribue à Ozias, au- 
trement dit Azarias fils d’ Amafias nous com- 
prenons tout le temps que fon Royaume fut 
gouuerné tant par fes tuteurs depuis le trcfpas 
de fon pere , que par luy en perfonne iufqucs à 
fà mort. Et ce qui fuit cy apres monftrcra que 
nous auons deu ainfi le faire , pluflofl qu’infe- 
rcr en ce lieu vn Entrercgne d’vnze ans. Ioind 
que l’efcriturc déclaré expreffement , que dés 
que le Roy Amafias fut occis & cnfeucly , que 
le peuple de Iuda print Azarias fon fils &: le 
conflitua Roy pour fon pere. 
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V I NGT-T R O I S I E S M E VI- 

najlie d'Egypte. 

i-riAcHETOLis dernier Roy d'Egypte de 
1 la Dinaftie 12. mort , Ton Roiaume lut 
transporté en vne autre race , le premier de la- 
quelle fc nommait Selon Eufcbe Petubaftis, 
qui commença la Dinaftie 25. Auquel il don- 
ne de règne xy ans. Combien que Pline liure 
jé.chap. 5. appelle Ncdabis ccluy qui regnoit 
en Egypte 500. ans dcuantle grand Roy Ale- 
xandre. 
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E g e m n o n 9. Roy de Corinthe, fucceflcur 
du Roy Ariftcmidcs régna ié.ans.EuScbc. 



L e Prophète ESaic commença en ce temps 
à prophctizcr,&: à f acquitcr de là charge & of- 
fice de Prophète. ESaic. 



PoiYMNESTOR-filsdc Pompus regnoit 
enuiro ce fieele au Roiaume d Atcadic:au teps 
duquel les Lacédémoniens entrèrent en grade 
puiflàncc dedans le pais de Tegeates foubs la 
conduitte de leur Roy Charillus:ou ils furent 
vaincus Se mis en routte,no tât par laproücfTe 
de leurs ennemis, que par la vertu & cncoura- 
gemet que leur baillcrét leurs fémes. De forte 
q Charillus y demoura pritonier,qui fut réuoié 
bie toft apres fort libcralemet.Pau(an.li.i.&: 8 • 
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Les Phoenicicns curent en ce temps la mai- 
ftrifc&la Supériorité de la mer par l’eipace de 
4j.ans. Eufcbe. 
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Environ ce temps le Prophète Ozcecô- 
méçaà prophetizer ijfraël &: àfacquiter de 
fon office. Auquel il prfcucra iufqucs au Roy 
Ezcchias par l’cSpacc d’enuiron 80. ans. Par luy 
fut la captiuité des dix lignées d’Ifraël trans- 
portées en Afl'yric prcdidc , à caufc de leurs 
iniquitez & tranfgrc fiions. 



Ariphron 9 . Prince Mcdontidc d’Athe- 
nes mourut en la20.anncc de faprincipauté:&: 
luy Succéda Thcfpieus qui régna 27. ans.Eufë. 



20 



O z 1 a s cftant paruenu en l’aagedcid. ans 
print le gouuernement de fon Roiaume entre 
fes mains , cftant Hieroboam Roy d Ifiaël en 
lazy.annce de fon régné. q-.Roisij. 
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COMMENCEMENT VE L ^4 
fécondé Monarchie du monde qui fut diuifee 
entre les Babyloniens & les Medes. 

pArdanapalvs dernier Roy d’Af- 
i3fyriemorccn la maniéré rccitee cy dé- 
liant , la Monarchie AlTyrienne fut félon 
les hiltoriographes diuifee &c transférée 
à d’autres nations.-affauoir aux Medes par 
Arbaces, appelle des autres Arbarchus, 
qui cftoit au parauant Satrape & gouuer- 
ncur,ou félon Suidas Roy de leur pays, 
pour le Roy d’Alfyrie.Etaux Babyloniens 
par Phul Belochus, ou félon Diodorc Be- 
lelys, que l’Efcriturc appelle feulement 
Phul , gouuerneur de la contrée de Baby- 
lone , en laquelle il conftitua le liege de fa 
Monarchie:c5meCtefias,Diodore,Meta- 
lthcncs Athence, Suidas, Euftathius &: Iu- 
ftin racomptcnt. Au iugement defquels il 
femblc que les Medes auront gangne le 
dcfl'us des Babyloniens. Mais l’Efcriturc 
nous tefmoigne en Phul , Tcglet,Phalaf- 
làr, Salmanafar , Sennachcrib , &c Nabu- 
chodonozor, que la Monarchie Babylo- 
nienne fut non feulement la plus puifl'an- 
tedu commencement; mais auffi que les 
Medes mefmesluy eltoient fubieéts. C5- 
bicn qu’elle n’attribue le tiltre de Rois de 
Babylone ou de Chai Jcc à aucuns, qui fu- 
rent deuant Mcradach Baladan, ains feu- 
lement de Rois d’Aflyric. Qui me fait co- 
icéturer, ou que la diuifion en la Monar- 
chie n’a cité fi toit faicte apres le trclpas de 
Sardanapalus: ou bien que le fiege d'icelle 
ne fut tranlporté en Babylone deuant Me - 
rodach : ou que les Babyloniens ne chan- 
gèrent le nom de la Monarchie;& qu’ils fc 
contentèrent d’eftre les plus forts, & qu’ils 
fubiuguercnt &: affubicélirent à eux les 
Medes, bien toit apres le trcfpas d’Arba- 
ces:commc nous cfpcrons encores mon- 
trer plus euidemment cy apres.Ioinét que 
le nombre des Monarchies preueu par 
Nabuchodonofor au fonge qui luy fut ex- 
pliqué par Daniel ne femble rcceuoirles 
Medes entre les Monarchies qu’en les af- 
fociant auec les Perfcs. Qui cft pour mon- 
ftrer qu’ils n’ont pas longuement régné. A 
celte caufe Hérodote confeffc que les Me- 
des n’ont point eu de Rois fur eux deuant 
Dcioces , qui vint long temps apres Sen- 
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Première partie 



nacherib: mais qu’ils fe gouuernerent feu- 
lement depuis Arbaces en liberté & éga- 
lité de loix fouz la condui&c toutesrois 
d’vn Prince &c feigneur qui Ce maintenoit 
aucc eux ciuilcment,&: comme vn Magi- 
ilrat ayant plus de nom & de tiltreque de 
puiflance & domination . Qui fera caufe 
qu’au dénombrement des Princes, &: puis 
des Rois desMedcs,qui fera cy apresmous 
retiendrons pluftoft ceux qui nous ont e- 
fté nommez par Hérodote & par Eufebc, 
que par Ctcfias,Diodore Sc Mctailhcnes. 
Encores que de ceftui-cy nous ayons eflé 
contraints d’emprunter & l’ordre Sc les 
noms qu’il a laiflcz des Rois de Babylonc: 
pource qu’il faccordc allez bic à ce poinét 
aucc la fainéte Efcriture, &que tous au- 
tres eferits nous défaillent en ceft endroit. 
Nonobftant que le nombre des années 
qu’il affigne à vn chacun Roy , femblc au 
iugement de tous lcsChronographes faux 
ou corrompu en beaucoup d’endroi&s. 
Pour raifon dequoy i’en retrcncheray à 
leur exemple ce qui femblcra eftrc de fu- 
perflu,&cn rctiédray ce qui aura plus d’ap 
parencc & de verifimilitude. Pour exem- 
ple, des 48.ans de règne qu’il donc à Phul 
Belochus, ie prendray les 47. feulement: 
mais ie lailferay les z8.d’Arbaccs,d’autât 
qu’ils luy font aulïx comptez par Ctelias, 
Diodorc , Eufcbe & Orofe . Quanta ce 
que Velleius Patcrculus cfcrit,que la Mo- 
narchie A Syrienne fut transportée aux 
Medcs D.cc. lxx. ansdcuantle Confu- 
latdc Vinicius, quielchcutau iugement 
du mefme autheur en l’an D. ccxcu. de la 
fondation de Rome,i’ellime que les eferi- 
uains ont obmis en ce nombre vne cen- 
teine d’anneesj d’autant qu’il tient que ce 
changement aduint au temps de Lycur- 
gusrtellemét qu’il faudroit lire D.ccclxx. 
ans, au lieu de D.cclxx. Encores que fé- 
lon noftrc fupputation il n’y en euft que 
D. ccclvii. Si d’auenture il n’auoit 
voulu parler de la diuifion de la Mo - 
narchie faiéte apres le trdpas de Senna- 
cherib . 



L £ Roy Oüas eut plufieurs guerres 
contre fes voifms , l’ifluc defquelles luy 
fut toujours fauorable , tant qu’il ne fe 
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deftourna point du vray feruicc de Dieu. 
Tellement qu’il obtint plufieurs belles vi- 
doires, & conquefta beaucoup de villes & 
de pais fur les Paleflins . Apres il eut af- 
faire aux Arabes, lefquels il deffit en plu- 
fieurs rencontres . Et pour les tenir en bri- 
de fitfortifier vne ville auprès de la mer 
rouge . Les Ammonites furent cncores 
fubiugucz par luy & renduz tributaires: 
— | qui plus cil les nations depuis la Iudce 
iufques à l’Egypte contraintes de rece- 
uoir la loy de luy . Et puis quand toutes 
ces belles entreprises furent miles afin, 
il l’addonna à reparer les ruines de Hieru- 
lalcm, & à réchauffer & fortifier lcS mu- 
railles d’icelle. Li.z.des Rois &: des Chro- 
[ niques . 

L e Prophète Ionas fut enuiron ce 
temps ( félon l'opinion d’aucuns ) enuoyé 
auxNiniuites pour leur lignifier le iuge- 
ment &: commandemét de Dieu. Et pour 
ce qu’il craignoit fort de faire ce mefiage, 
il fe mit fur la mer pour aller autrepart. 
Mais vne tempefte furuint,à l’occafion de 
laquelle il fut ietté par les compagnons 
dedans la mer , &: puis cnglouty dans le 
ventre de la Balaine, qui le reieda dehors 
trois iours apres. 



4 * 

êtl 

ur 1 



.55 

S 



IO 



I I 



I I 



II 



1 J 



II 



*3 



* J'*? 
Cri l'eri 



33 



34 3 



. R 

vT 

« 

H 

cd 



31 



33 



35 4 



34 



i 4 ! 3 * 5 



M5 



17 



I3 1 



L e Prophète Amos prophetiza en ce 
temps la defîrudion du Royaume de Sa- 
marie Sc des lignées d’Ifraël. Et pour ce 
quelle aduint 65. ans apres , quelques | 
gens de fçauoir ont prins occafion d’e- 1 4 
llimcr qu’il faut icy prendre le commen- 
cement des éj. années, à la fin dcfquclles 
Ephraimdeuoitccfl'erd’eftre peuplé, qui 
font prédites en Efayechap. 7. 
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Alexandre 10. Roy de Corinthe, 
:ceflcur d’Egemnon régna 1 5 . ans. 
Eufebc. 



Procas 14. Roy des Latins, fils & 
8 J fuccclTeur duRoy Auetinus, régna 13. ans. 
Dionyfius Halycar. 
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de Sparte occis en guerre par les Mefle- 
niens,tefmoin Strabo, Paufanias & Dio- 
dorcliure iy. lucceda Ion fils Alcaries ou 
Alcamenes, qui régna au rapport d’Eufe- 
be 37. ans. Sous lequel la ville de Halos 
fut prinfe par les Lacedemoniens lur les 
Achciens: &lcs Argiucs qui venoient au 
fecours,defconfits. Diodore aumefmeli- 
ure adioufte , que les Lacedemoniens en- 
treprindrent la guerre contre les MclTe- 
niens, qui dura 8. ans pour la vengeance 
de leur Roy:& firent ferment de ne partir 
de deuant la ville de Melfine, qu’ils ne 
l’eufient prinfe & deftruide : dont aduint 
quelles Partheniens furent engendrez. 
Ce que toutesfois les autres réfèrent cy 
apres. 
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Estant décédé Hieroboam Roy d’If- 
raël, le Roiaume demoura fans Roy iuf- 
quesàla yS.annee du régné d’Ozias , Roy 
de Iuda . Ce que l’Efcriturc nous donne 
à entendre , quand elle dit que Zacharie 
fils dudid Hieroboam commença feule- 
ment alors à régner. Et ne déclare cepen- 
dant qu’autre ait tenu ou gouucrne le 
Roiaume: qui faid cltimer à aucuns , qu’il 
fut occupé par quelques tyrans : ou bien 
gouuerné par d’autres non fous tiltre de 
Roy, à caufe pofliblc de la ieunelfe des en- 
fins de Hieroboam. 
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Estant Petubaftis 1. Roy de la 23. 
Dinaftic d’Egypte deccdé, 01 brrhon fuc- 
ceda en fon lieu, qui fut des Egyptiens fur- 
nommé Hercules . Et régna au compte 
d’Eufebe 9. ans. 

C H a b. 1 l l v s ou Charilaus fils de Po- 
lydedesRoyde Sparte, delà famille Eu- 
ritionide, mourut 34. ans deuant la pre- 
mière Olympiade : &luy fucccda fon fils 
nommé Nicandcr, qui régna 39. ans félon 
le tefmoignage de Sofibius Lacon en fon 
Iiure De dcfcriptionc temporum rapporté 
par Clement Alexandrin liu.i. des Stro- 
mates. Paufanias adioufte qu’il fut condu- 
deur d’vnc armée que les Laccdcmoniés 
enuoycrcnt contre les Argiues , dedans le 
terroiier dclquels elle fit de grands dom- 
mages. 
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COMMENCEMENT dv 
R oyaume de Macedone. 

yrnA lakv s, ou félon les autres Crar 
V^tmaus feftant ( au rapport de Soli- 
nuschap.4.) feiék chef d’vne trouppe 
de Pelpponnefiens , qui fortirent de 
leur pays pour aller habiter au pays de 
Macedone, fus le premier qui en print 
le tiltre de Roy apres qu’il l’eut em- 
pietee ,& y fit fonder vne ville nom- 
mée Aigas . Ou bien feulement la fit 
ainfi nommer , à caulè qu’il entra en 
icelles par le moyen d’vn trouppeau de 
Cheures : d’autant qu’elle fappdloit 
au parauant Edclïa. En laquelle luy & 
les fucceflèurs furent enterrez. Eulcbc 
adioufte qu’il régna i8.ans , lefquels il 
commença auec le regne d’Alcamcnes 
Roy dé Sparte. Cependant les anciens 
hiftoriographes fe trouuent grande- 
ment dilcordans entre eux en la recer- 
che de la race & origine de ceCaranus. 
Car Hérodote & Solinus fans décla- 
ret'dc quelle maifon il eftoit yflu ligni- 
fient apertement qu’il n’eftoit des 
defeendans d’Hercules qu’on appel- 
loit Hcraclides : mais Velleius Pater- 
culus , T. Liue , Plutarque , Paulanias 
& Suidas défendent le contrairejalfer- 
mans que le grand Alexandre tiroit 
fon origine Paternelle d’Hcrcules ,par 
iccluy Caranus.T çllemét que V ellcius 
Paterculus dit cxprclfément, qu’il fi.it 
le 16.cn ligne depuis Hercules , & qu’il 
partit de la ville d’Argos pour aller oc- 
cuper le Roiaume de Macedone. 
Dont il faudrait conclure qu’il aurait 
efte le 1 z.dc la lignée de Tcmenus, qui 
regnoit en la ville d’Argos . Lequel 
poinét nousfaift eftimer, que Caranus 
ne partit de la ville d’Argos pour ne 
pouuoir viure làns vn gouuernement 
Ariftocratiquc,qui y auoit efté eftably 
depuis que la lignee de Temenusyfut 
Ipolitc de la dignité royale : d'autant 
qué ce fut quand les Argiens firent 
mourir Melta, qui fut le dernier Roy 
des Temenides qui régna lür eux , & 
qui tenoit lèulemétle ciriqùielmelicü 
en ligne depuis Témenus. Carilluc- 
ceda à Lacy das fon pere , qui fut aülfi 


4 


*5 


IZ 

*5 

A 

; ! 


21 


I 


»? 


• 




200 

I 

U 

i 


J* 

• 


6 

V 


22 

i 


11 

; 

\ 


5 

1 

f 

r 

; 

■ 

L < 

f, : 


1 6 

1 

| 

1 


xx 

* 

« 

; ' , 

1 ! 

! 

i 

!*• 1 

1 . 

1 

i 


X 

- .i 


*4 

' ■ 

i 


? 79 

) 



Digitized by 



Google 





~ÎS ' 

R 

O 

s 

9 

fi | 


s£ 

O 

5 

O 

>î 

-O 

v> 

1- • 


H . 
^3 
* 

^ « 

V) 


v.* * 

2 - 

^ . 

§ C 


0 

« 

O 

3Q 

■« * 
ai 


'é 

« 

§■ 

«U 


Première partie 

' 


K. Egyptiens . 

1 R. Corinthiens. 
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fils & fuccclVcur de Mcdô, duquel l'cm- 
blablcmcnc fut pcrc &: predeccffcurCi- 
fieus ou Cifus, fils de Temenus. Paufa- 
nias,Iuftin liu. 7. adioufte,quelaMa- 
ccdonc elloit diuilcc en plulieurs peu- 
ples & Royaumes , ayans chacun fon 
Roy,dcfqucls l’vn cftoit Mydas , quad 
Caranus y arriua , lequel les rechafla 
tous &C. ralfembla tous lefdits peuples 
en vn corps fouz fon obëift'ancc. 
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L e Prophète Ioël viuoit en ce teps 
au rapport &: iugement de S.Hicrol- 
mc . 
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L a première gallcrc à trois rames 
pour banc fi.it en ce temps fabriquée & 
mife fur mer parles Corinthiens. Dio- 
dor.liu. 14 . 


7 1 ' 


*5 


*4 


4 


l6 


33i 




*°3 


55 


9 


*4 


*5 


Environ ce tcmpsOzias Roy de 
Iuda f ingéra trop prefomptueufement 
d’encrer dedas le fanûuairc du temple, 
&: d’y vouloir faire l’office de fouuerain 
facrificatcur. A celle caufè laiuftice di- 
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uine le frappa de ladrerie, qui l’accom- 
pagna iufqucs à la mort. Ce pendant le 
maniement des affaires de fon Royau- 
me paffa par les mains de Ioatham fon 
fils.Liu. 4 .dcs Rois. 
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Estant Oforthon Roy d’Egypte 
dcccdé,fucceda en fon lieu vn nommé 
par Eufebe Pfammus,qui régna au co- 
pte d’iceluy 10 . ans. 
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Zacharie fils de Hicroboam 
Roy d’Ifracl entra en règne en la 5 8 . an- 
née du règne d’Ozias Roy de Iuda : &: 
fut d.mois apres mis à mort par vn Ca- 
pitaine nomme Scllum : lequel par ce 
moyen finucllit du Royaume de Sa- 
maric. Mais il en fut bien toll apres dc- 
chafle par Manahcm fils de Gad Capi- 
taine de l’armce d’Ifraël , qui cftoit dc- 
uant la ville deTapla, lequel le fit en fin 
mourir : & puis f inftalla en fon lieu au 
throfnc du Royaume de Samaric, où il 
le maintint l’dpacc de io.ans fouz l’ap- 
puy &: faueur du Roy d’Afl'yric. 4. 
Rois. iy. 
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L es villes de Capua & de Nola fu- 
rent fondées & edifiees en ce temps par 
les T ofeans . V elleius Patcrculus. 



Agamnejtoz z. Prince de Mc- 
dontide d’ Athènes fuccefïeur de Thef- 
pieus,regnazo.ans. Eufebe. 



3 *3 



C e l vy qui apres Arbaces gouucr- 1 
nala République des Medes foubs le 
nom de Princieft appelle Sofàrmo par 
Eufebe, lequel luy donne 30. ans de ré- 
gné. Mais CtcÜas 6 c Diodore propo- 
icntdeuant luy vn qu’ils nômentMan- 
dancs , tellement qu’ils ne luy donnent 
que le 3 lieu. 
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Les Egyptiens obtindrent en ce 
temps la fuperiorité 6 c maiftrife de la J |z j xz 4 * i *3 33 8 I 
mer apres les Phéniciens. Eufebe. 



P h v t Roy d’Aflyrie guerroya en ce 
temps le Royaume de Samarie,& mit ...... . 

vnearmeededas,quicôtraignitleRoy 6 |z6ji3 J S J ,1 j I j* q 
Manahem de le rendre Ion va/Tal 6 c tri- 
butaire. Li.4-des Rois iy. 



ArdisvsIîIs d’Aliates fut(comme 
eferit Eufèbe)le premier Roy de Lydie 
6 c régna 36. ans. Lefquels il commença 
feulement deux ans deuant la première J 
Olympiade: mais la fupputation d’He- , 
rodote nous contraint ae rapporter icy 
‘e commencement de fonicgne. Selon 
equel aufsi il ne fèmble pas qu’il ait efté 
e premier Roy des Lydiés, à caufe qu’il 
tient qu’ Argon fils d’Hercules &de Iar- 
dana régna le premier en la ville de Sar- 
dis,&fapoflerité fuccefsiuement apres 
‘ uy iufques à Candaules par l’elpacc de 
yoy. ans. 



Apres Procas, le Royaume des La- 
tinstoba entre les mains d’Amulius 6 c j 
deNumitor fès enfansdefquels voulans 
procéder au partage des biens &fucce£ 
fion de leur pere, Amulius (comme réci- 
té Plutarque en la vie deRomulus)s’ad- 
uifa de mettre le tout erideux lots: c’eft 
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àfçauoir le Royaume pour vn. Et pour 
l’autre, tout l’or,&: tout l’argent auec 
le trefor qui auoit elle apporté de 
Troye. Niunitor choilit le Royaume 
pour (a part : mais Amulius fefentant 
plus fort au moyen de l’or,luy ofta faci - 
_ ementle Royaume. Et craignant que 
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la fille d’iceluy nommee Rhea n’euft 
des enfans qui fe relfentififent quelques 
fois du tort fait à leur aycul , il la rendit 
religieufe à la deelfe Vefta , pourvfer 
ainli les iours en virginité, & n’eftrcia- 
mais mariee.Puis régna l’elpace de qua- 
rante deux ans , félon que Dionyfius 
Halicar.TiteLiue& Eutrope recitent. 
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Phelestevs 11 . Roy de Corin- 
the , fuccefleur d’ Alexandre régna iz. 
ans.Eufebe. 
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DIN^STIE VIN G T- 
quatriejme d Egypte. 

■r E premier d’icelle Dinaftie fut Boc- 
.Lchoris qui régna 44 . ans. Eufebe 
tcfmoigne qu’il bailla plufieurs loix aux 
8 Egyptiens ; &: que de fon temps vn 
agneau parlalangage humain :& qu’il 
fut charte puis apres de fon Royaume 
par Sabachus Ethiopien . Qui me fait 
eftimer que c’eft luy qu’Herodotc liure 
z. appelle Anifisl’aueugle.-qu’on auoit 
ainlinommé , pource qu’il ciloit natif 
d’vnc ville nommee Anifis. Mais il ne 
fpccifie point le teps qu’il a régné :ains 
dit feulement qu’iceluy régnant, Saba- 
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~ chus Roy des Ethiopiens palfa auec 
vnc grande puilfance en Egypte, qui 
fu t caufe de le faire retirer dans les ma - 
refçages , laiflant dominer en Egypte 
ce Roy Ethiopien l’elpacc de yo. ans. 
Cependant pource qu’il y a entr’eux 
vne fi grande diuerfitc au dénombre- 
ment qu’ils font des autres Rois qui ré- 
gnèrent cy apres cnEgypte,&: que l’au- 
thorité d’Hcrodotc eft plus approu- 
? uee de Diodore & des autres hilîorio- 
graphes que celle d’Eufebe, ioinét que 
ce qu’il en diét le peut mieux accom- 
moder aux Rois d’Egypte qui nous 
font propofez és prophetics& hiftoircs 
(airi&es : fera caufe que ic propoferay 
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dorefnauant les Rois qui nous font do- 
nczparluy&: par Diodore auec leurs 
annecs,iufqu a l’abolition du Roiaumc 
d’Egypte par Câbyles* ^iu lieu de ceux 
d’Eulëbe. De forte que ic commencc- 
ray à compter en celt endroit les 50. 
années de règne qu’Herodote & Dio- 
dorc attribuent audiét Sabachus. Ce 
qui nous faiétauflî penfer qa’Eufebe a 
eferit fort inccrtainement des Rois 
d’Egypte , fignamment de ce Bocho- 
ris, clique Plutarque au liurc d’Ilis & 
d’Oliris tefmoignc,que fon pcrc , qu’il 
nomme Technaris,auoit cité Roy d’E- 
gypte deuant luy: tellement qu’il eut 
vnc guerre contre les Arabes 5 indice 
que le fils ne peut auoirefté le premier 
Royd’vne Dinaftie. 
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Manahem Royd’Ifracl mourut, 
& luy fucccda fon fils nommé Pha- 
ccia, qui régna z. ans, &: entra en régné 
en la jo.anncc d’Ozias Roy de Iuda.4. 
Rois.iy. Neantmoins toutesfois la tra- 
duction des feptante Interprètes por- 
te, que ce Phaceia régna 12. ans. Mais 
Stanîflaus Orfcplîus fcft: bien aduifé 
qu’ils ont pris le nom de l’annce pour 
la lixiefine partie d’vne année du So- 
leil, qui eiloit de 60. iours, comme nous 
auons déclaré ailleurs. 
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PHACEE,ouPegath fils de Romu- 
lia , Capitaine de la gendarmerie d’If- 
raët, apres auoir mis à mort le Roy Pha- 
ceia fon maiftre,fcmpara de fon Roy- 
aume , &: le pofleda l’efpacc de 20. ans. 
L’cfcritureliu.4. des Roischap.iy. dit, 
qu'il entra en regne la yz.annee du Roy. 
Ozias de Iuda, 
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O z 1 a s ou Azarias R oy de Iuda dé- 
cédé , loathan fon fils luy fucccda en 
fon lieu, qui régna iy. ans en grande 
profperité, &: entra en fon regne la 1 . 
année de Pegath Roy d’Ifraël. L’efcri- 
turc rend vn tcfmoignage fort hono- 
rable de fa vie, qui fut lainétc & rci- 
glcc félon la volonté de Dieu $ qui le 
rauorifa de telle façon en toutes fes en- 
treprinlës, qu’il obtint viétoirc de tous 
fes ennemis. Tellement que les Am- 
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moniccs furent par luy fubiuguez & 
faits tributaires: îcs autres voilins telle- 
ment mattez & eftonncz,que force luy 
fut de prédre la loy de luy,& de luy lail- 
fer eftédre les limites de fon Royaume, 
iufques où il voulut mener fon armée. 
4-Rois 15.&2. Chroni.ij. 
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Anth-o menes dernier Roy de 
Corinthe, fuccdfcur de Phelcfteus, ré- 
gna feulement vn an. Et puis les Co- 
rinthiens cédèrent d’eftre loubs la fub- 
ic&ion des Rois: Crcerct denouucaux 
Magiftrats , qui fie renouucloient par 
chacun an . Combien que Paufanias 
liu. 2. Strabo &c Plutarque en plufieurs 
endroits tcfmoignet, que la principau- 
té de Corinthe demoura fans interru- 
ption entre les Bacchiadcs iufques à 
Cypfelus, qui les chada . Mais ils con- 
fed'ent que y. aages feulement apres 
Bacchus, le Royaume fut odéàfapo- 
llcritc, en la perlonne de Tcleftes fils 
d’ Ariltodcmus,par Aricus&: Peras, qui 
elloienttoutcsfois de la race des Bac- 
chidcs,& conucrty en principauté. 
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A Phul Bclochus premier Roy des 
Babyloniens ou dcsChaldcens décédé, 
fucceda fon fils , que Metafthcncs ap- 
pelle Phulaffur, que nous prends pour 
celuy auquel l’hiftoire des Rois baille 
le nom de Tcglat Phaladar, ou Tiglat 
Phulaflâr: pour ce que Tiglat ( félon le 
iugemet d’aucuns ) cil quelque furnom 
qu’on luy auoit donné, &: Phulaflar fon 
nom propre , fignifiant en langue Hé- 
braïque mineur ou deftrudeur . Qui 
fembleroit quafi luy auoir cfté impofé, 
pour ce qu’il guerroya fort crucllemct 
les dix lignées d’Ifraël &: les afl'ubic&it 
de telle façon qu’il en trafporta la plus 
part des hommes en fon païs,comme il 
efteferit 4-Rois ly.Quantàladureede 
fon régné, Mctafthencs tient quelle fut 
de 25. ans,lefqucls nous remettrons en 
celt endroid. 
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Æschylvs ouÆfchines 12. Prin- 
ce Medontide d’ Athènes, fils 5c fuccef- 

feur 
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leur d’Agamneftor , régna 13 . ans . Eu- 
febc. 


H 


t 


z 8 


*7 


4°5 


Alcamenes Roy de Sparte mou- 
rut en la 37 .année de fon régné, félon le 
rapport d’Eufcbe, lequel feft conten- 
té de reciter en fa Chronique le rè- 
gne des Rois de Sparte delà famille des 
Agides iufqucs aii trelpas d’iccluy , qu’il e- 
ftime cftre aduenu fannccquc la première 
Olympiade fut Comhiencee. Ce qui a fait 
eftimer & adiourter foÿ à quelque ignorât, 
que les Rois de Lacédémone faillirent a- 
pres luy: Encores que tous les hiftoriogra- 
phes tcfmoigncnt le contraire, nommé- 
ment Diodorc, Plutarque 8c Paufanias, le- 
quel en fon liure 3 . montre que Polydo- 
rus fucceda à fon perc Alcamenes , &: qu’il 
ne régna moins de 6 o.ans,ou(côme aucüs 
autheurs ontclcrit) 53 . ans : d’autant qu’il 
mourut apres la guerre Mcflcniaquc, mi- 
fc à fin par Thcopompus fils de Nicander 
Ion compagnon de l’autre famille royale: 
adiouftat aulfi que ce Polyddrits fut com- 
blé de beaucoup de bonnes vertus , qui le 
firent tant aimer &: honorer des Lacédé- 
moniens, qu’ils prindrent fon image pour 
feruir de marque & de ligne en leurs féaux 
& fignaturcs publiques. 
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Coenvs 2. Roy deMacedone,luccef 
feur de Caranus régna iz. ans. Eufebe. 
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Les Prophètes Michec 8c Naliun co- 
mcnccrcnt à prophetizer 8c enfeigner les 
Iuifs en ce temps. Nahun prophetiza la 
ruine 8c deftru&ion du Royaume d’Alîy- 
rie,&: de la ville de Niniue, qui aduint au 
rapport de Iofcphc 115 . ans apres. Autres . 
font d’aduis que Nahun vefeut feulement 
enuiron le temps du Roy Ezcchias: à cau- 
fe qu’apres que le Royaume d’Ifraël eut c- 
fté longuement vexé 8c affligé des AlTy- 
ricns,il vint en auant pour confolcr & ex- 
horter à patience ceux des Ifraëlitcs , en 
qui la crainte de Dieu cftoit encores rete- 
nue. Quant à Michee , il a prediét la ruine 
du Royaume de Samarie , & la captiuité 
des dix lignées pour leurs iniquitez & traf 
greffions. 
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COMMENCEMENT DES 
Olympudes en U Grece & du 
compte d’icelles. 

t Es jeux comme recite Paufànias liure 
JL*j.qui auoient efté autrefois inftituez 
par Hercules en l’honneur & mémoire de 
Ion ayeul paternel Pelops pour eftre célé- 
brez au mont Olympe, duquel ils furent 
appeliez Olympiques, près la ville d’Elidc, 
furet par vn laps de teps intermis &: difeô- 
tinucZjiufqucs à ce que la Grece cftat vnc 
fois mifcrablcmcnt vexec &c affligée de 
peftilcncc &: de diffentions intcftincs , cn- 
uoya confulter l’Oracle d’Apoüo de la 
ville de Delphes, qui rcfpondit que les ca- 
lamitcz ccftcroient quand les jeux & cele- 
britez fufdi&es feroient reftaurccs &: rc- 
mifes au defflis: qui dôna occafion à Iphy- 
tus Prince d’Elidc fils de Praxonidcs , & 
félon d’autres de Hannon ( lequel fc van- 
toitd’cftredcfccndu d’Hcrcules ) de cer- 
cher tous les moiens d’appaifer toutes les 
contentions qui cftoient entre les Grecs,- 
efperant bien pat là de remettre & refta- 
blir facilement lcfdits jeux Olympiques. 
Lefquels il ordonna deflors dire celcbrez 
de 4. en 4-ans coplcts , à les prendre &: co- 
mcncer au follticc d efté , en la forte que 
nous efperons monftrer cy apres. Dcfaço 
que telle cfpacc de temps fut des Grecs 
appcllec Olympiade , &r la reuolution 
cours d’iceluy dés fon commencement 
tant fongneufcincnt noté &c obfcrué , que 
la computation des temps quand il a efté 
queftion des aftaires de la Grèce , cftant 
rapportée aufdidcs Olympiades a efté 
touiîours plus certaine que celle des fie- 
cles precedents . A raifon dequoy tout le 
temps qui fuit la première Olympiade, a 
efté appelle par Varron luftorique , pour 
ce que les choies paftecs en iceluy lot plus 
certainement cottccs & expofees auxhi- 
ftoires.Combien toutesfois que plulieurs 
ont efté en different de l’an auquel la pre- 
mière Olympiade a efté célébrée, apres la 
prinfcdcTroyc. CarEufebe tient le par- 
ty de ceux qui l’ont conftituee au com- 
mencement des 406.ans.Mais la fupputa- 
tion d’Eratofthcncs ancien Chronogra- 
phe, enfuiuie par Diodore Siciiicn&par 
Dionyf.Halycarn.liu.i. Sc le cbfentement 
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De Troye. 












deClemens Alexandrin liu.i. des Stroma- 
tes, de Solinus & de maints autres, nous la 
finît cftablir au commencement du 409. 
eltansles 4o8.acheuez &c accompliz. So- 
fibiusLacon adioufte que ce fut en la 34. 
année de Nicander fils de Carillus Roy de 
Sparte de la famille Euritionide . Iulius 
Africanus foubs IoathanRoy de Iuda,& 
foubsÆfchilus prince d’ Athènes. Erato- 
fthencs 14. ans deuant la fondation de Ro- 
mc,&: 297. ans deuant le voyage de Xer- 
xcs en la Grèce, 8c 452. deuant la mort du 
grand Roy Alexandre. Diodore diît que 
la première année de l’Olympiade 94. 
eftoit 780. ans apres la dcftru&ion de 
Troye. 
























L a première Olympiade efeheut, com- 
me diît Varro, au rapport de Cenforinus, 
1600. ans apres le déluge d’Ogygcs : les- 
quels le rapportent lelon nortre iùpputa- 
tion enuiron 100. ans apres le déluge de 
Noé. 
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L’ a r t de fculpture 8c de grau cure ou 
taillcure en metail 8c en pierre, fut premiè- 
rement inuentee 8c pratiquée en la pre- 
mière Olympiade. Pline liure 36. chap.5. 
Ce qui fc doit feulement entendre de la 
Grcce & de l’Europe : car le temple de 
Hierufalem monitre qu’elle elloit aupara- 
uant en Afic. 
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A r c t 1 n v s Milefius Poëtc floriflbit 
en ce temps. Eufcbc. 


2 5 


20 


7 


6 


2 3 


411 


4 


2 33 

t 


14 


15 


10 


Les Afmocens dcchaflez de leur pays 
par les Argiues fc mirent en la prote&ion 
des Lacedemoniens , vn aage deuant la 
guerre Mcflcniaque.Paufanias liu. 4. 
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Es iours dePhacee Roy d’Ifraël, Tc- 
glat Phalalfar Roy d’Aflyric entra dedâs le 
Roiaume de Samaric , où il print les villes 
d’Ahion,d’Abcl,Galaad,& Galila, enfem- 
blc de toute la tribu de Ncphthalim, 8c en 
tranfporta les habitons en Aflyrie. 4. Rois 
ïjr. verf29. r 
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1 0 a t H A N Roy de Iuda eftant venu 
iufqu’au commencement de laié.annee 
de fon régné , mourut auant que l’auoir 
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achcuee. Tellement que le Roy Achaz 
fon fil$ qui luyfucceda, entra en régné, le- 
quel dura 16. ans: le Roy Phacee cftant 
encorcscnla 17. du lien . Ce Roy Achaz 
f cflongna autat de la crainte de Dieu ,quc 
fon perc fen cftoit approché^.Rois 15.16. 
&: z.Chroniqucs z8- 
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Phacee Roy d’Ilraël f eftant ioinct 
à l’armcc de Rafim Roy de Syrie entrèrent 
tous enfemble dedans le Royaume de Iu- 
da:où ils gagnèrent vne grolle bataille fur 
le Roy Achaz. Etpuisl’alfiegerent dedans 
lavillcdcHierufalem: où il fe défendit fi 
brauement, que force leur fut de retirer 
leur camp de deuant . 4. Rois 16. & E- 
faye 7. 
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C e s T e année Efayc prophetiza la ve- 
nue de noftrc Seigneur Icfus Chrift , & 
qu’il deuoit cftre conccu & enfante d’vne 
vierge : Enfemble la deftruétion du Roy- 
aume de Damas , la captiuité des dix li- 
gnées d’ifraël , qui deuoient cefl'cr d’eftre 
peuple 6j.ans apres.Efaye y.Lequel nôbre 
d’annees quelqucs-vns ont eftime deuoir 
élire commencé au temps que la captiui- 
té dcfdiéles dix lignées fut prediéte par le 
Prophète Amos.Mais Funccius elt d’aduis 
qu’on les doit prendre icy : & que leur ac- 
compliffemcnt vint quand les Medes lé 
forent mis en liberté fouz le Roy Dcioccs. 
Au moyen dequoy les Ifraëlitcs forent tel- 
lement efeartez &difperfez par le s prouin- 
ces& régions tant de Mcdic que d’ Afl'yrie, 
qu’ils ne rctindrent plus forme ny apparé- 
cc de peuple. 
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Nicander fils de Charillus Roy 
de Sparte de la famille Euritionide mou- 
rut en la 19. année de fon rcgne:& luy fuc- 
ccda à fa couronne Thcopompus fon fils, 
qui régna longuement. Sofibius Lacon, 
Clément Alexandrin liu. 1. des Stroma- 
tes. 
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Achaz Roy de Iuda, voulant auoir 
fà rcuenche dy Roy d’ifraël, mena vne gra- 
de armée contre luy : qui fut dcjfaiéte & 
mile en routte par les Ifraëlitcs , demou- 
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rans plulicurs de Iuda prifonniers, qui fu- 
rent renuoyez libéralement . 2. des Chro- 
niques zo. 
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L a première galere à trois rames pour 
banc fut en ce temps mife en mer par 
les Athéniens, dont Ammodius fit pilote. 
Eufebc . L’inucntion de laquelle auoitefté 
auparauant trouuee par les Corinthiens. 
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M e d 1 d v s tint apres Sofarmon le 3. 
lieu entre les Princes de Modes , & régna 
au compte d’Eufèbe 40. ans,duqucl Dio- 
dore&: Ctefias n’ont faid mention foubs 
tel nom, fils ne l’ont voulu prendre pour 
Anticârmus,qui fucccda félon eux à Sofar- 
mon &: régna jo. ans. 
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A c h a z Roy de Iuda cftant perfccuté 
parles Rois de Syrie & d’Ifraël , &par les 
Philiftiins &: Idumecns, & fentant fes for- 
ces trop foibles pour refilter à tant d’enne- 
mis, enuoya degrads prefens àTcglat Pha- 
lalfarRoy d’AlTyric pourlereceuoircn fa 
protedion, lequel en perfonne mena en fa 
fuieur vnc grande armee dedans la Syrie: 
parle moyen de laquelle il mit en routte & 
tua le Roy de Syrie , & prit la ville de Da- 
mas fur luy:de laquelle il tranlporta les ha- 
bitansen l'on Royaume , & puis la repeu- 
pla d’Allyricns. 4. Rois itf.Iolcph liu.<>.dcs 
Antiquitcz. 
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Tyrimas 3. Roy de Maccdone,fuc- 
celTcur de Coenus, régna z8. ans. Eu- 
febe . 
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P H A c e e Roy d’Ifracl fut mis à mort 
parvn de fes Capitaines qui le nommoit 
Olee : lequel clpcroit femparcr du Roy- . 
aume. Mais il y trouuatantdc reliftancc 
&: d’empefehemens , qu’il n’en peut auoir 
la iouïlTance pailïble que iufques en la 1 z. - 
année du règne d’Achaz Roy de Iuda . A 
l’occalîondequoy Fefcriture didliu.q.dcs 
Rois chap. 17. qu’il entra lors feulement en - 
regne:ayant. auparauant môftré qu’il auoit 
commencé à regner dés la zo. année de 
Ioatham Roy de Iuda . Ce qu’on inter- 
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précédé la4.apres foa crevas, qui cftoit 
Iazo. depuis qu’il auoit commencé à ré- 
gner; d’aucanc qu’il n’auoic régné que 16. 
ans en tout: cftimans quelques- vns que 
l’Efcricurc auoic tellement en horreur le 
Roy vicieux qui eftoit en vie , qu’elle fai- 
foit plus volontiers mcncion de celuy qui 
cftoic décédé. 
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Cynethon Lacédémonien , qu’on 
eftime auoir cfté autheur de la Théogo- 
nie, floriftoit en ce fiecle aucc Cumelus & 
Aréfinus Poètes , defquels l’vn efcriuit la 
Bugonie,& Europie ,& l’autre l’Ethiopi- 
que& ladeftruction de Troyc.Eufebc. 
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Osee fils d’Elavcnu au deftus de Tes 
affaires , ou bien citant mis en liberté par 
le Roy d’Aflyric, commença à régner paifi- 
blement;& dura Ion règne 9.3ns, qu’il a- 
uoic commencez ce dit l’Elcriture 4. Rois. 
17.cn la iz. anneedu règne d’Achaz Roy 
de Iuda. 
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A l 1 a t e s 3 -Roy de Lydie , fucccftcur 
d’ Ardifus, régna 14.3ns. Eulèbe. 
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Combien que Lycurgus euft allez 
fagement tempéré la forme de la choie 
publique ordônee par luy à Sparte, il fem- 
bla neanemoins a ceux qui furent en ce 
temps , que le petit nombre inftitué par 
luy de jo.perfonnes qui failoient le Sénat, 
cftoic encore trop puillanc &c auoit trop 
d’authorité. Au moien dequoy pour les te- 
nir vn petit en bride ils leur donnèrent 
(comme dit Platon ) vn mords , qui fut la 
puiflince &: authoritc des Ephorcs , qui 
vault autant à dire que Contrcrollcurs, 
qui eftoient cinq (comme on dit)en nom- 
bre, qui fc rechangeoient tous les ans.Lef 
quels Plutarque en la vie de Solon diét a- 
uoir efté créez ijo.ans apres Lycurgus: Eu- 
fcbc,cn la cinquiefmc Olympiade. Et que 
le premier efleu fut vn nommé Elatus, du 
temps que regnoit le Roy Thcopompus 
filsdeNicander, à Sparte, aueclbn con^ 
current Polydorus . A caule déquoy la 
femme dudiét Thcopompus luy reprocha 
vn iour en courroux , que par fa lafeheté 
il lailîeroit à fes fucccffeurs le Roiaume 
moindre qu’il ne l’auoit eu de les prcdecef 

feurs. 



Digitized by LjOOQie 





R 

O 



« 

Q 



« 
O 

5 

. O 
JL ^ 

S 

S * 
S" 
O Q 



-S 

« 

*î 



R 

o 

ûq 



j 249/4 



2 5 



de la Bibl. hiftoriale. 



fcurs.Ec il luy refpondic , mais plus grandj 
d’autant qu’il fera plus durable &: plus 
leur. Pource que les Ephores contrcrol- 
Ioient les fai&s , a&ions &: decrets tant 
d’eux que du Sénat : prenas garde fur eux, 
& les empefehans de rien entreprendre 
fur les autres parties de la république. En 
laquelle aulïï il ne fefaifoit ou ordonnoit 
rien (ce dit Platon ) qui fuit de contequcn 
fans leur conteil & contentement. A 



ce 



celle caute Cicéron, liure3.des loix eferit, 
qu’ils elloient oppotez aux Rois , comme 
les Tribuns de Rome aux Confuls. De fa- 
çon que la Royauté ne felloit retenue au- 
tre priuilege ou aduantage par dclTus les 
autres membres de la ville qucl’authorité 
de conduire les guerres , Sc les armées &: 
deprciidcr aufli aux facrificcs. Al’occa- 
lion dequoy l’vn clloit touliours tenu de 
reiideren la cité, tant que l’autre en clloit 
abtent à caute des guerres . Cependant 
toutesfois on dit qu’il faillur pour conten- 
ter le peuple , qui 1c formalifoit de celle 
nouttclleté, luy faire acroirc quelle elloit 
commandée de l’Oracle. Ce que Plutar- 
que ,ainlî qu’aja clic dit, cllimecllrc ad- 
uenu ^o.ans apres LycurgusiEutebe en la 
cinquicfmc Olympiade. 



Salmanassar fils &: fucccflcur de 
Phulalî'ar 3. Roy de Babylone, régna au 
compte de Metaflhenes 17. ans. Mais les 
Chronographes modernes n’en rctiennet 
que io.cllimans qu’il nepeutauoir li lon- 
guement régné. L’hilloirc des Rois & de 
Tobic l’appelle pere de Scnnachcrib, ic 
Roy d’Alfyrie feulement tefmoignent 
quelesMcdes luy elloient aufli bien fub- 
jeétsqueles A fïy riens. Qui ellpourtouf- 
iours conformer l’opinion que nous auôs 
cy douant propofee , que la Monarchie 
n’elloit encores teparee, ou que les Modes 
furent depuis Arbaccs aflubje&is aux Af- 
fyriens. 



Æschilvs 11. Prince Medontide 
d’Athenes mourut, luy fucceda fonfils 
nommé Àlcamenon, qui régna feulement 
x.ans telon le compte d’Eufebe. Lequel 
aufli rapporte le commencement de fon 
régné en la 2. annee de l’Olympiade. 
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Mais la fupputatiô qui admedla i. Olym- 
piade à la 408 . année apres la prinl'e de 
Troye, le faiél conflit uericy. 
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Eze,chias filsd’Achab commença 
celle année à régner aucc Ion perc du Roy- 
aume de Iudd , ainfi que l’cfcriture nous 
faiét cntchdre liure 4. des Rois chap . 18. 
quand elle dit qu’il entra en règne dés la 
3. année du règne d’Ofcc Roy d’Ifraël . A 
caulè dequoy les 1. premières années de 
l'on règne le doiuct compter aucc les deux 
dernières de l'on pere. 
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Apres le trcl'pas du Roy A chab de 
Iuda , Ezcchias fon fils régna lëul au Roy- 
aume de Iuda, le règne duquel dura en 
tout 29 .ans. 


Estant Alcamenon dernier Prince 
d’Athencs décédé, les Athéniens ennuyez 
de l’cllat prelént de la république , elTayc- 
rent d’y mettre quelque bonne reforma- 
tion. Dcfaiék qu’ils calîérenc parvn de- 
cret plaincment la puilfance & authorité 
dcleurs Princes,lcl'qucls ils auoient appel- 
iez depuis Medon , Mcdontidcs . Et puis 
créèrent d’vnc forme nouucllcvn fouue- 
rain Magillrat & gouuerncur de leur ville, 
auquel ils donnèrent le nom d’ Archonte: 
qui vaut autant à dire que Bourgmaillrc, 
ou Seigneur de la ville: la puilsace duquel 
ne lé terminoit comme des ancres aucc la 
vie, &c n’alloit par hérédité , mais expiroit 
au bout de io.ans. Etluy donnoitle peu- 
ple vn lucccll'cur qu’il cflil'oic. Tellement 
que de 10.cn 10. ans nouucllc cflc&ion 
le faifoit. Ce qui fi.it ainli entretenu & ob- 
fcruc depuis Charops fils d’Æfchilus , qui 
fut le premier appelle à celle dignité, l’clpa- 
cc de 70. ans . Le commencement défi 
quels eft par Dionyfius Halycarnafléus & 
Eufcbc rapporté à la 1. annee de l’Olym- 
piade 7. &: première de Rome . Mais par 
ce que la fin d’ Alcamenon ne peut félon 
nollre fupputation (quieftauifi celle du- 
diét Dionyfius) venir iufqucs là, i’ay elle 
incité par l’authorité de Paul'anias liure 4. 
de conllituer l’Inllitution des Archontes 
au 1. an de l’Olympiade 6 . 


Osee 
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O s e e apres auoir faid alliance aucc 
Sua Roy d’Egypte , fie refuz de payer au 
Roy Salmanaflarlc tribut qu’il auoit ac- 
couftumé de luy bailler : qui fut caulê qu’il 
mena vnc grande armee contre luy , de la- 
quelle il fut vaincu &: retenu prifonnier. 
Au moyen dequoy les A fly riens f allèrent 
camper deuant la ville de Samaric , f o- 
piniaflrerent de telle forte qu’ils la tindrét 
aflîegce l’clpace de 3. ans. 4. Rois 17. 
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Romvlvs & Remus , cftans par- 
ucnuz en l’aage de 18. ans , furent par vne 
mcrucilleulc aduenturc recongncuz de 
leuraycul Numitor. Et puis ayans trouué 
moyen de furprendre leur oncle Amu- 
lius à leur auantage le mirent à mort , &: 
reftablirent leurdid ayeul en (on Royau- 
me : duquel il auoit efté dcchafle . Et 
l’ayant bien conforme en fes eftats , cu- 
rent permiflion de luy de facquerir vne 
propre principauté & y fonder vne vil- 
le. 

N v m a Pompilius , fécond Roy de 
Rome nafquit cefte année en la ville de 
Cures du pais des Sabins . Plutarque en 
la vie . 



C e s t E année qui cftoit la quatriel- 
nic d’Ezcchias Roy de Iuda, & la 7. du 
Roy CMce,Salmanaflar Roy d’AlTyrie mô- 
ta aucc vnc grande armée contre la ville 
de Samarie , en deliberation de l’aflîe- 
ger iulques à ce qu’il l’euft pri(è.4.des Rois 
18. 9. 



Antimachvs Poëte de l’Ifie de 
Teos florifloit en ce temps , par lequel fut 
obfcruce & appcrceuë l’Eclipfc de Lune, 
qui fe fit au temps que la Cité s’edifioit 
par Romulus . Plutarque en la vie du- 
did Romulus. 



DE L^i FONDATION 
Rome & du compte des années 
de Rome. 



D E 
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E v x ou trois ans apres que Remus & 
Romulus eurent remis & a fleuré leur 
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Première partie 



ayeul Numitor en fes eftats , 6c réintégré leur 
merccnfon honneur, neprenans pas plaifir 
de demourcr en la ville d’Alba , pource qu’ils 
n’en elloicnt Seigneurs , n’y vouloient rien 
prétendre , pendant que leur ayeul viuroit ; 
prindrent confcil de fonder vnc nouuclle vil- 
le au lieu où ils auoient efté expofez, pour la 
retraite d’eux &: d’vn grand nombre de ban- 
nis & fugitifs qu’ils auoient recueillis, en quoy 
confiftoit toute leur force , félon le dire de 
Plutarque. Encorcs que Vcllcius Patcrculus 
& Dionylius Halycarn. foient d’opiniô qu’ils 
aient cité aidez de quelque nombre de gens 
par leurdit ayeul pour la pcuplenà caulc qu’il 
lemble impollible qu’ils ayent peu clleucr en 
li peu de temps vnc telle 6c fi puiffantc ville a- 
ucc des paltcurs feulement. Somme citant el- 
cheu à RomuluSjfoit par dol ou autrement, le 
choix &:cfledion du lieu où elle deuoit eltre 
fondée, 6c la nomination d’icelle jfuruintvn 
difeort entre les freres: à l’occafiô duquel Re- 
mus fut tué de fon frère, pour auoir parmef- 
p ris franchy la tranchée commencée del’en- 
ccint des fondemens de la muraille du bout a ! 
autre. Au moien dequoy Romulus paracheua 
fon commencement leul , lequel il nomma 
Rome. La fondation de laquelle fut , félon 
l’aduis de la plus part des meilleurs hiltoriens 
Romains , commencée au u. iour du mois 
d’Auril : lequel fut pour ce regard toulîours 
folcmnifé par les Romains , en mémoire de 
l’origine Sc fondation de leur ville . Auquel 
auffi ils rapportèrent le commencement des 
ans d’icelle. Ce que nous deuons fêmblablc- 
ment faire, quand nous les conférons aucc les 
temps des autres nations, 6c aulïi des Confuls 
6c autres affaires de Rome. Il y a eu vn bien 
grand different entre les anciens, pour fçauoir 
à laquelle des Olympiades deuoit cftre réfé- 
rée la fondation de Rome: l’aiant aucuns , au 
rapport de Solinuschap. iz.aucc Cinccius, 
conftituee en l’Olympiade u. Les autres apres 
Fabius Pidor en la 8.Ncpos 6c Ludatius,fui- 
uantla fupputation d’Eratofthcnes 6c d’Ap- 
pollodorus , qui a efté aufli ce dit Dionyfius 
cellcdcPolybcauz. an de la ~j. Poponius At- 
ticus,M.Tullius Ciccron(qui fcmblcnt auoir 
eftécnfuiuis de Varro,Eutropc 6c Orofc) à la 
3 -anncede l’Olympiade 6. Maisenccftalter- 
cas ic me range facilement a l’opinion de Dio- 
nyfms Halycarn.liu. i. &r de Solinus ; laquelle 
fêmble eflre fouftenue par le contentement 

de 



Digitized by 



Google 



R-de Medes. 

| R .Egyptien. 
| R .Macedom 
|R .Latins. 

I DeTroye. 





I Depuis Salomon. 
) R.de Iuda. 
R-dlfru'él. 



« 

O 




^2 




delà Bibl.hiftoriale. 



de Diodore Sicilien , de l’autheur des faites 
. du Capitole, de Cato:puis apres de Theophi- 
lus Antiochien,Clemcnt Alexandrin liure i. 
des Stromates,& d’Eufebe , eft rapportée fui- 
uant icelle la première annee de la fondation 
de Rome à la première de la 7. Olympiade, 
comme plus participant d’icellé.. D’autant 
qu’il y a. plus d’apparence que les fondemens 
de Rome furent jedez par Romulus fur la fin 
du 4.an de la 6. 01ympiade,que fur la fin du 1. 
de la 7. Comme ainlî foit que tous foient d’ac- 
cord que le ai.iour d’Auril fut le Natal delà 
Cité de Rome. Combien que Dionyfius Ha- 
lycarn.ne f eft pas bien ouucrtemcnt déclaré, 
fil a ainfi prins que nous difons le premier de 
la fondation de Rome: pourcè qu’il fcft mon- 
ftré par quelque partage l’auoir voulu feulc- 
mét prendre à la fin du premier de la 7. Olym- 
piade. Dont Onufrius a eftimé qu’il n’a cite 
d’accord de celà àue'c Solinus . Nonobftant 
que Dionyfius Halycarn. fcpeutprouucra- 
uoir efté pluftoft de la première opinion , & 
Solinus delà derniere: en ce que Solinus cfti- 
mc qu’on comptoitja ^433. annee depuis la' 
prinî'c de Troyc parles Grecs, quand Rome 
fi.it fondée: & Dionyfius la 432. feulement : 
&c en ce qu’il a dit aufli que Numa commença 
de régner au milieu de la 16. Olympiade. Car 
la fin de la troifidmc annee d’icelle ne le peut 
prendre pour le milieu. Dauantage au liure 6. 
que Aul. Virginius & T.Veturius entrèrent 
en la dignité Confulairc l’an 260.de Romc,& 
en la4.annce de l’Olympiade 71. & qu’ils en 
fortircntcnlai.dela fuiuantc. Au liu. 8.aufll 
. queL.Æmilius&Caffo Fabius furent Con- 
fiais l’an de Rome 270.&: en la 2. annee de l’O- 
lymp. 74. Et au liu. 10. QuePubiHoratius & 
Scx.Qaiintilius entrerét auCÔfülat en la 1. an- 
née de l’01ymp.82.eftant 300. ans de Romeja 
expirez. Mais quat au partage où il dit qu’il a- 
eheua de compoler (on hiftoire Romaine lors 
que Claudius Nero fut Conful pour la 2. fois 
aucc Calphurnius Pifo , lclquels furent créez 
l’an 74j.de Rome , en l’Olympiade 193. nous 
clperôs môftrer qu’on le doit interpréter auec 
plus de raifon au mefme fens que les prece- 
dents, que non pas en l’autre. Cependant en- 
cores que ledit Onufrius Panuinius homme' 
dode & diligent fc foit efforcé de preferer par 
beaucoup de grands tcfmoignages &: proba- 
tions la fupputation de V arro à toutes les au- 
tresrti ert-ce toutçsfois d’autant que lanoftre 
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n’eft pas moins fauorifec tant de tefinoigna- 
ges d’antiquité & de grands autheurs, que de 
raifons &r argumens , lefquels il n’a peu cnco- 
rcs bonnement diffouldre - t &: que beaucoup 
de (es autheurs & garends l'ont variables , in- 
conftans & contredifans à cux-mefmes en ce 
point. Tellement qu’on ne peut penfer qu’ils 
n’ayent elle mal affeurez de leur ballon : aulïi 
que noftre fupputation cil ja rcceuë Sc ap- 
prouucc quali de tous les do&cs de ce temps: 
tellement qu’on y eft quali tant accoullumé, 
qu’il m’a femblé que ie ne la’deuoye point 
pollpofer àvneautre . A caulè melmemcnt 
quelle tiet le milieu entre deux des plus prin- 
cipales; à Içauoir de V arro, &: de l’autre qu’on 
dit eltre de Dionylius Halycarnaffeus : Et 
que puis que c’ctlla mcfmc qui clloit grauec 
en tables d’airain au Capitole, &: cxpolce cô- 
me vne chofe publique à laveuë de tout le 
monde, & que Solinus aulïi afferme felô icel- 
le que l’an 8or. de Rome auquel Pompeius 
Gallus & Q. Verannius furent Confuls la m. 
Olympiade fut marquée &: annotée es Aéles 
publiques, qu’on peutiuger qu’on fe condui- 
sit depuis lui. Ccfar au copte des ans de Ro- 
me anciennement plus vulgaircmet &: es dat- 
tes publiques félon icelle que lèlon celle de 
Varro, quoy quelle ait eltéfuyuie de beau- 
coup de grands perfonnages,& moins encore 
q felô celle qu’Onufrius ellime auoir elle te- 
nuë parDionylius, laquelle ne fc trouuc auoir 
elle pradiqueeny depuis luy nyparluy-mef 
me: Et qu’on y peut aulïi bien iullement ac- 
commoder & les Confulats & les choies fai- 
lles en chacune annee par les Romains , qu a 
aucune autre qu’on voudrait choilir . Et 
fil y a cela , que la plus part des paffages, 
comme de Pline, Dion, Vclleius Patcrculus, 
& Cenforinus, lefquels Onufrius a voulu ap- 
pliquera l’opinion de Varro , ne conferment 
pas moins celle que nous fuyuons , tant pour 
la fondation de Rome , que lituation des CÔ- 
fulats ;auec ce que nous elpcrons cncores en 
remarquer cy apres plulïcurs autres dudit Pli- 
ne^ de Cornélius Tacitus, qui ne le peuucnt 
interpréter que conformement à nollre opi- 
nion: comme il en y-a auffi beaucoup de fem- 
blables en Plutarque , lequel conilituë le co- 
mcncemcnt du regnede Numa au 3. an de 
l’Olympiade 16. iaçoit qu’il loit d’accord a- 
ucc les autres autheurs de tout le temps que 
régna Romulus: Et Aul. Gelle rapportant en 
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Ion liure 17.1a ioumec de Salaminc contré 
Xcrxesàl’an 473» deRome. Eti V clients Pa- 
terculusaffignanc la mon: de IulesGefar à l’an 
de Rome dccix, 8c lé Confulat dé M. V ini- 
cius à la d.lxxxix. l’adoption aufli de l’Em- 
pereur Tybere auec le Confulat de Scx. Æ- 
lius Catus 8c C. Sentius Saturninus à l’an 
D.'cctvi. Poly be pareillemét tient noftrc par- 
ty,quandildi& que Brutüs premier Conful 
Romain mourut 18. ans deuant ladi&e iour- 
nec de Salaminc , quov qu’il ait ellé de l’opi- 
nion que nous auons did cy deflus . Cicéron 
mcfme en vne epiftre du 16. liurë ad Atticum 
fèmblc félon l’aduis dudid Onufirius con- 
fermer noftre opinio, encores que ic ne vueil- 
le pas tirer ce paflage en confequence. Que fi 
nonobftant toutes ces authoritez 8c raifons 
il y a quelqu’vn toutesfois qui vucille eftre du 
toutarrefté au party de Varro , la table que 
nous baillerons cy apres delà confèrance des 
ans luy fatisfera. Et ce pendant ie reprendray 
mon premier propos. Apres' dôneques que 
Romüluseut ainfi -ietté les fondemens de la 
ville de Rome , afin de la peupler 8c y attirer 
gens, il eftablit en icelle vn temple dé refuge, 
auquel tous malfaideürs,affligez&: fugitifs le 
pouuôieiit retirer en franchife,&: l’appella A- 
fylum, 911 le temple du Dieu Afÿlaeus : Apres 
il départit toute là'iéunefiè pàr compagnies 
de gës de guerre, & des principaux efteut 100. 
Sénateurs qü’ilfurnôma Pères , 8c leurs ebrps 
commanda eftre appelle Sénat. Choifit fem- 
blablcment entre les plus riches & plus puif- 
fàns des Aduocats 8c patrôs pour eftre le fup- 
port& appuy des plus foibles, qui pourcefte 
caufc fè aifent eftre en leur clientèle , 8c f ap- 
pelloient Clientes. Le refie du vulgaire il dé- 
nomma peuple. Elle 4. mois apres la fonda- 
tion de fà ville;preuoyant qu’cllè fen iroit dé- 
faillir par faute de mariages, & qu’il ne pou- 
uoit auoir accointance auec fes 1 vdifins , il fei- 
gnit 8c fit publier quelques nouueaux ieux 8c 
facrifices,aufquels eftans accouru grand peu- 
ple du pais des Sabins,à vn figriàl qü’il donna, 
il fit venir de leurs puCellcs non guferes moins 
que 800. lcfquelles il départit entré ceux qui 
elloient en la ville de plus grande apparence; 
fe relcruant feulement Hcrfilia pour foy . Quj 
fut occafion d’vne tresfortc&: cruelle guerre 
qui luy fut déclarée par les peuples des Sa-t 
bins. Entre lefquels Acron Roy des CeniniéS 
fut le premier > qui pour venger celte iniuré 
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mit fus vne armée, auec laquelle il commança 
la querelle à Romulus. Lequel ne fendormit 
pas de Ton collé; mais foullenu d’vn fecours 
que Cœlius Roy dclaTofcane luy auoiten- 
uoié(comme récite Fab.Piétor)alla au datant 
de fes ennemis , & les deffit & mit en routte, 
aiant premièrement tué de fes propres mains 
le Roy Acronda dcfpouillc duquel il dédia au 
temple de IuppiterfurnomméFeretrius. Puis 
dciàfcmpara de la ville des Ceniniens, la- 
quelle il fit defmolir , &: les contraignit de ve- 
nir demourcr à Rome, où cflantde retour fut 
le premier qui triumpha de la dcffaiélc de fes 
ennemis. Ce que toutesfois nousfçauôscflre 
référé par Dionyf.Halycarn.& autres au 4 . an 
de la fondation de Rome. 
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L a ville- de Samarie apres auoir foullenu 
iufques à toute extrémité le ficge des Alfy- 
riens fut finalement prilc Sc faccagce par for- 
mée du Roy S almanalfar Sc tous leshabitans 
d’icelle tranfportez en Aifyrie auec ce qui 
eftoit relie du peuple des dix lignées d'Ifraël, 
qui furent cfcartez&: difpcrfczparlc pais des 
Mcdes aufli bien que par l’Aflyrie. Mais au 
lieu d’eux on renuoya des Babyloniens àc Af- 
fyriens pour repeupler la Samarie, qui fe nom- 
mèrent Samaritains. Et pourcc qu’ils fè trou- 
ucrent du commancemcnt fort perfccutez 
des Lions, cflimans que ce fùft à caufe qu’ils 
ne feruoientDicu comme les Ifraëlites auoiét 
faiéljils firent venir vn de leurs Sacrificateurs 
qui les inllruifit en la loy Iudaïquc, tellement 
qu’ils deuindrent de la religion desluifs. Ainfi 
fut efface &: aboly le Royaume d’Ifraël ou de 
Samarie en la é.annce du Roy Ezcchias, apres 
auoir dure depuis le trcfpas de Salomon 154 . 
ans, félon nollre fupputation. 4 .Rois.iy. 
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Les Mileficns obtindrent en ce temps la 
fuperiorite de la mer. Au moicn dequoy ils 
fondèrent vne ville en la colle d’Egypte qu’ils 
nommèrent Macicratis. 
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A v R e s la prife des Ccniniens,lcs habitans 
de la ville de Fidcncs fe liguèrent cnfcmblc 
contre les Romains, pendant que les autres 
Sabins eftoient encorcs apres à fapprefler. 

Et 
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Et y eue bataille donnée, qui fut gangnee par Ro- 
mulus. Au moien dequoy les vaincus abandon- 
neret leur ville &c terres en proye aux vainqueurs. 
Dionylius. 

Les Sabins qui ne feftoient encores bougez 
contre les Romains , indignez de l’inconucnient 
de leurs compagnons , fe mirent apres eux aux 
champs à grande armée , foubz la conduitte de 
leur Roy Tatius,qui tira droi& à Romeroù il prit 
d’embleelaforterciTeTarpcia , qu’on tient l’vne 
des principales de la ville , par le moien de la fille 
du Capitaine d’icelle nommée Tarpcia. Apres il 
rencontra l’armce de Romulus , qui l’attaqua. 
Mais les Sabinesquiauoientcfté rauics , feftans 
jcttccs entre les deux armées , furent caufe de les 
dcfmeflcr, & faire venir à réconciliation : par les 
conditions de laquelle fut permis aux Sabinsde 
venir habiter dedans la ville , foubs les mefines 
droits &franchifes que les Citoyens Romains, & 
à leur Roy Tatiusdcrcgncrà Rome aucc egalle 
puifiance & authoritc que Romulus.Leurfut ou- 
tre-plus cÔccdé de faire dénommer de leur nom 
les Citoyens Romains Quiritcs,à caufe delà ville 
dont eftoit Tatius ,• &: le mont qui fut habite par 
eux Quirinal. Le fcmblablc cftant auffi permis 
aux Tofcans , qui eftoient venus au fccours de 
Romulus, auec leur Roy Cœlius, & Galcritus 
Roy des Luccrcs , qui voulurent farrefter à Ro- 
mc.Dcfaço que les deux monts qui furent choi- 
fis par eux pour faire leur rclidencc , fenommerét 
Cœlius & Gœliolus , félon que récitent Fabius 
Pi£tor,T.Liue, Dionyfius Halycarn. &Plutar- 
quc.Lcfquels nous afl'curcnt aufli , que ceftc der- 
nière guerre dura trois ans. A la fin defquelsTa- 
tius commença d’entrer en règne aucc Romulus 
à Rome,fuiuant l’accord precedent faiét entr’eux. 

Les habitans de la ville de Pifc pretendans la 
fupcrintcndancc des jeux Olympiques, feffor- 
çoient de l’ofter aux Elicns, & de les empefeher 
de le.s faire ioiicr.Pour àquoy paruenir ilsappel- 
lcrcnt Phidon tyran de la ville d’ Argos , ( lequel 
' on dit auoir cfté de la race de Temenus , & f eftre 
remis en l’cftat dont fes anccftres auoiét cfté fpo- 
licz) àleur fecours, par le moien duquel ils furet 
maintenus en leur poffeflion ancienne du priui- 
lcgcdcles faire ioüer, félon que Paufanias liu.6. 
recite.Mais Hérodote, liu.6. & Strabo liu.8.tien- 
ncnt,que ce Phidon vfurpa luy-mefme l’authori- 
té de les faire iouer de force & malgré les Eliens, 
attribuant du tout à foy l’honneur &c prerogatiue 
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de bailler le prix aux vainqueurs , à caufc qu’il e- 
ftoit le plus puiflant fèigneur de la Morcc,&: qui 
auoit li bien abbaille la puiflance des Lacedemo- 
niens , qu’il leur auoit faiét perdre le dclTus qu’ils 
auoient fur la Grcce. Choie qui les incita à pren- 
dre la defenfe des Elicns plus couragcufemét en 
main . Et fucccda cefl: affaire fi heureufement, 
qu’ils les deliurerent delà feruitude d’iccluy -, Ik 
tous les autres peuples puis apres, qu’il auoit ré- 
duits en lit fubie&ion. Ce pendant nous auons 
occalion de croire par là, qu’il apluftoll vefeu en 
ce licclc,que 40. ans auant la première Olympia- 
de , cncorcs qu’Eufebc l’ait ainli obfcruc en là 
Chronique. Car Pline liu. 7 . chap. j 6 . tcfmoigne 
aucc tous les autheurs prcccdcns , que ce fut luy 
qu’on dit auoir inuenté les poids éz les mefurcs 
en la Grcce ( lefqucllcs par celle occafion furent 
autresfois dictes Phidonics, ou Phidonicnnes) ik 
diltingué les efpaccs & intcruallcs des chemins 
en la Moree. Aufli qu’il fut le premier autheur de 
faire frapper &: marquer la monnoyc tant d’or 
que d’argent ou d’autre metaii . Cependant on 
tient que les Argiens fc remirent apres le trcfpas 
de Phidon en leur première liberté, le gouuernas 
foubs leur Ariftocratic comme auparauant,non- 
obftant qu’ils fc font trouucz depuis en certains 
intcruallcs de temps réduits foubs la domination 
d’aucuns Tyrans , qui font mentionnez par Plu- 
tarque, Athencc, Paufanias. 
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Tartan Lieutenant de l’armee de Sargon 
Roy d’Aiïÿrie, fut enuoyé contre les Phililliins: 
lefquels il deffit en vnc bataille , &z prit la ville 
d’Azotfureux. Elàye 20. 
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Estant Salmanaflar décédé, Scnnacherib 
fon fils ou Scnnahcrib ( que nous prenons pour 
celuy que le Prophète Efayc chap. 20. appelle 
Sergon) luy fucccda,&: entra en règne lors que le 
Roy Ezcchias Roy de ïudaelloit en la io.annee 
du lien, comme il cft recité en l’hiftoirc des Rois, 
félon laquelle il ne femble pas qu’il ait régné d’a- 
uantage que les 7. ans , que Mctafthencs !k les 
autres Chronographcs luy affignent: & montre 
l’hiftoire de Tobic euidemment, qu’il fut aufli 
bien dominateur des Modes que des Affyricns. 
Quant à ce que Ptolomec auliurede fa grande 
conftru&ion liu.3. chap. 8. & Ccnforinus liu. de 
die natali tiennent qu’il y eut vn Nabonagar ou 
Nabonaffar,qui commença à régner en Clialdcc 
&cnBabylone 424. ans deuat le trcfpas du Roy 
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Alexandre, & izz. ans deuant le régna de Nabu- 
chodonofor, & que les ans appeliez des Egyptiés 
Nabonagriens,ou Nabonaflcriens, prenoiéc leur 
cours & origine de la première année de l’Empi- 
re d’iceluyjd’autant qu‘clle fë rapporce îuftcment 
par noftre fupputation aucc la première dudift 
Sennacherib de l’Olympiade 8.& r.de Rome: 
Il fcmble que nous n'auons pas moins d’occafion 
de prédre Nabonaffar pour Sennacherib, qu’ont 
eu les autres pour Salmanaflar $à caufequc les 
Egyptiens fcmblcnt auoir eu plus de raifon de 
mettre en compte & en mémoire les ans depuis 
Ton Empire, & de luy attribuer la nomination & 
origine des ans Nabonaflàricns, qu’à fonpere. 
Pour ce que la plus part des prouinccs de l’Afie 
furent fiibiu'guces par luy , ou troublées de guer- 
re, 8c mefmement l’Egypte : félon que l’ancien 
Berofe de Chaldee ( fi Iofcphc l’a véritablement 
rapporté ) &: Hérodote liu. z. tefmoignent . Et 
que la couftume des Egyptiens eftoit,de faire cas 
feulement 8c de remarquer les temps des plus 
grands Monarques qui auoient dominé fur eux, 
ou faiéfc quelque exploid de guerre infigne & mé- 
morable en leur pais . Dontlcs ans qu’ils appel- 
loicnt Alexandrins & Auguftaux feriicnt d’exé- 
ple,lcfquclsils comptoicnt depuis le temps qu’ils 
auoient efté reduids en la puifïànce des Grecs 
par Alcxadre,&: des Romains par Âuguflc. Par- 
quoy quand on aurafaid prcuuc fufïifànte , que 
Salmanaflar donna autant d’occafions aux Egy- 
ptiens d’auoir fouuenancc de l'on regne , que Ht 
fon fils, alors ic croiray qu’il aura autant de droit 
en la nomination & origine des ans Nabonafla- 
riens. Mais les raifonsde Scaliger n’empefehent 
point que Sennacherib ne puifle dire pris pour 
Nabonaflar , pour auoir efté ceftui-cy Roy de 
Chaldee , &: l’autre de Niniue : car ic croy qu’il 
tenoit ces deux Monarchies là cnfemble. Cclà 
n’eft pas aufli à oublier, que les Egyptiens crige- 
rent vne ftatuë audid Sennacherib dedans le té- 
ple de V ulcan,à laquelle ils adioufteret ( tefmoin 
Hérodote liu.z.) ceft euloge:Toy qui me cotcm- 
ples, crains 8c reuere les Dieux. 



Environ ce temps le Roy Sennacherib en- 
uoyavne grande multitude de peuple du pais 
d’Aflyrie, pour remplir & peupler le pais de Sa- 
maric , qui eftoit defnué d’habitans , depuis que 
le peuple d’Ifraël en auoit efté tranfporté par 
fon pere Salmanaflar. Lefquels AfTyriens f ac- 
cointèrent auec le temps des Iuifs, qui.eftoient 
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leurs voilinsjfibicn qu’ils le firent emulateurs &c 
fc<ftatcursdclcurlov,do&rinc & religion, dont 
ils furent appeliez Samaritains. Lefquels régnè- 
rent audit pais (ainli que Iofcphc a compte) l’clpa- 
cede i4o.ans. 
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Le fécond Prcuoft ou Archonte d’Athcnesa- 
pres Charops,fut Ælimcdcs fils d’Æfchylus par 
î’cfpaccdcio.ans. 
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A liâtes z. Roy de Lydie, mourut (félon 110- 
ftre calculjccfte année, &: luy fucccda fon fils no- 
me Mêles ou Miles, qui régna iz. ans au compte 
d’Euf'cbe. 
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La Prouincc de Babylonc femblc auoir efté 
gouucrnce en ce tcmps-cy par vn nommé Mero- 
dach Baladan foubs le Roy Scnnachcrib ; lequel 
pendant que fon maiftre cftoit occupé à faire la 
guerre aux Iuifs & Egyptiens, fe rcuolta contre 
luy,&: de Lieutenant le fit maillrc & proprietaire 
du pais qui luy cftoit donné en garde. Suiuant la- 
quelle conicéiure Funccius a cftimé , que lesyz. 
ans de régné que Metafthenes alligne audit Mc- 
rodachjdoiucnteftrcicy commencez. Quanta 
moy fil f cft faiét quelque diuilion au Royaume 
d’All'y rie du temps de Sennachcrib , i’eftime que 
ce fut pluftoft quand il fut mis à mort par fes en- 
fans, qu’au parauant : à caulc qu’il ne le peut faire 
qu’il n’y euft lors vn mcrueilleux trouble par tout 
fon Empire, comme nous dirôs cncores cy apres . 
Scaligcr toutesfois le perluade que ce Merodach 
n’a point cfté vfurpatcur de la Monarchie de Ba- 
bylonc , ains auoir fucccdc en icelle à Baladan, 
qui dit auoir cfté fon pcre,&:cftrc ccluy dont Pto- 
lomcc &: Ccnforin ont fait mention fous le nom 
de Nabonalïàr.Mais la railon que nous auons al- 
léguée cy defTus des Egyptiens, nous a fait pren- 
dre Nabonafl'ar pour Scnnachcrib, combien que 
ce n’cft que par conic&ure. 
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Sennacherib apres auoir fubiugué &c ré- 
duit en fon obeïftancc pluficurs nations de l’Alîc, 
voulutaulfi fattaquer aux Iuifs , contre lefquels 
il mena vnc li cfpouuantablc armée, qu’ayant en- 
ferme le Roy Ezechias dedans la ville de Hieru- 
falcm , le contraignit de luy deliurer vne grolfc 
fomme de deniers pour defeamper , comme l’hi- 
ftoire des Rois liu.^chap. 18. recite. Mais Iofc- 
phe en fes antiquitez tient, qu’il print l’argent, & 
toutesfois ne leua pas le lîegej ains feulement prit 
vne partie de fon armee (taillant lercftc fouz la 
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conduittc de les Capitaines touliours campée 
deuanc Hierufalcm) &: fen alla pour fubiuguer 
l’Egypte. De laquelle larmecde Tharlites ou de 
TharacaRoy d’Ethiopie(duqucl Elàie fait men- 
tion chapitre } 6 .&C le 4. des Rois 19.) qui vint au 
lecours des Egyptiens, le fit retirer . Ce qui eft 
aucunement plus vrai-lemblable que ce qu’Hc- 
rodote eferit , comme nous réciterons cy apres 
des rats. Combien que i’ay bien opinion qu’il par- 
tit d’Egypte plulloft vido deux que vaincu :ainfi 
qu’Efaie ch.io.tefmoigne que fit Sargon } lequel 
on cffcime eftrc Scnnacherib, & que cela fut caufc 
de le faire monter en telle arrogance &: prefom- 
ption,que quand il vint à retrouuer fon camp de- 
uant Hierufalem,& qu’il ne peut induire les Iuifs 
par lès proraclïcs à fe rendre à Iuyjil fola railler du 
Roy qui fattendoit au fecours de Dieu. Dcquoy 
la puilfancc diuine fut tellement irritée, que l’An- 
ge occitcn vnc leulcnuift 185000. combatans de 
Ion armee, lailfant le demourant réduit en fi petit 
nobre, qu’il n’eut meilleur marche que delcsre- 
mencr bien haftiuemet en fon pais , où fes enfans 
le mirent à mort bien toft apres fon retour dedas 
le temple de fon Dieu, pour effectuer ce que le 
Tout-puifsatauoitau parauat promis par la bou- 
che du Prophète Efaie : ainfi que tcfmoigne le 4. 
des Rois ch.2o.CependantEfaic recite ch.36.que 
la première arriuec de Scnnacherib en Iudccfut 
cnlai4.annc* du règne du Roy Ezcchias. Etau 
ch.38.il monftre, que l’annce enfuiuant Ezcchias 
le coucha au lict d’*ne gro/lc maladie qui fébloit 
le menacer de la mort. Mais il f humilia tellement 
deuant Dieu par prières &fupplications, qu’il luy 
enuoya faire entedre par le mefime Prophète que 
fes iours luy cftoient prologez de 15. ans. En ligne 
&C confirmation dcquoy l’ombre de l’horloge de 
Achaz en fut à fes yeux voyans reculçc en arrière. 
Aurefte il y en a qui fe pcrfuadentque laiy.annee 
du Roy Ezcchias fut labbatique, c’ell à direàla- 
quellc efeheoit l’an du Iubilé,a caufc de ce qui jsft 
eferit au Ii.4-des Rois, ch.19.verf.29. Mais il n’y a 
perfonne qui ne voyc bien que cela fcpeut inter- 
préter autrement.Ioin& que luy-melmc afferme 
que la derniere année du Roy Sedechias où fut 
prife la ville de Babylone,fut aulfi labbatiquc.Çe 
qui ne le peut accorder enfemble. . 



L E temps ayant fait nailtrc vne grande ialoufic 
entre lçs Lacédémoniens & Mell'enicns,fut caufc 
que ces deux peuples entrerét petit à petit en co- 
buftiS de guerre, laqlle fut comencee par lesLace- 
demoniê$,qui enuoieret vne grollearmee fouz la 
coduttte de leurs Rois,Theopôpus fils de n icader. 
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Première partie 



& Polydorus fils d’Alcamcncs , qui allèrent ren- 
contrer de grande allcgreflè leurs ennemis. Mais 
ils le trouucrent fi brauement foulfenüz par eux, 
que i’vne des parties ne gaigna rie fur l’autre pour 
celle annee. Voylà lalource &: origine de celte 
fameufe guerre appellee Mefleniaque , qui dura 
l’efpace de 20. ans, le commencement de laquel- 
le nous attribuons, fuyuant l’authorité de Paufa- 
nias li. 4. à la i.annee de l’Olympiade 9. où les oc- 
cafions d’icelle font amplemét récitées &: en Stra- 
bo liu.6.& Oroleliu. 1. chap. 20. félon lefquels 
aulfi Euphaes fils d’Antiochus elloit lors Roy des 
Mcfïenicns. Mais Paulànias liu. 8. montre, que 
Achinus regnoit au mefine temps fiir les Arca- 
diens , duquel fut fils &: lùccclTeur Ariltocratcs, 
par qui les Mclïènicns furent trahis, comme il 1c- 
radidey apres. 



Sabachvs did l’Ethiopien, pour ce qu’il 
cftoitaulfi bien Roy d’Ethiopie que d’Egypte, 
apres auoir régné en Egypte 50. ans , quitta vo- 
lontairement là epurône pour le retirer ailleurs, 
ainfi que recitent Hérodote liu.2.&: Diodore Si- 
cilien , qui dilent que ce fut pour ce qu’il auoit 
fongé plufieurs fois que les Dieux luy comman- 
doient de mettre à mort tous les Preltres d’Egy- 
pte: &: qu’citant trop côfciencicux il ayrna mieux 
quitter fon Royaume, que fe faire exécuteur d’vn 
tel man démet. Au moyen dequoÿ Anifis l’aueu- 
gle retourna regner quelque cfpace de temps, qui 
pourroit eftre les deux années que Diodore did 
que les Egyptiens furent fans Roy apres le départ 
de Sabachus, iufqucs à ce que Sethon Prcftrc de 
V ulcan fut faid Roy au lieu d’eux , qui régna (au 
compte du mefme autheur) enuiron 35. ans. De 
lorte qu’ils confelfcnt auec Iolcpheliure 10. des 
Antiquitez, que foubs luy Scnnacherib Roy des 
Arabes &: des Alfy riens entra auec vné armée ef- 
pouuantablc dedans l’Egypte pour la fubiugucr, 
laquelle toutesfois fans trouuer aucune relîllan- 
ce humaine, fi.it miraculeufcmcnt mile en routte 
Sc deftaidc par vne multitude infinie de rats, qui 
de nuid rongèrent les troulfes & cordes de leurs 
arcs auec les pendas de leurs bouchers. Au moye 
dequoy ils fe trouvèrent deltituez de tout moyé, 
tat d’offenfer que de fe défendre. Ce qui fit met- 
tre toute leur armee en fuitte. Maisil îèmble par 
cecy que les Egyptiens ayent voulu attribuer à 
leur pais le miracle qui aduinten Iudec fur l’ar 
mec de Scnnacherib . Toutesfois pour ce que 
l’Efcriturc faid mention, Efaye 31p. & 57. & 4. 
Rois 19. que Sennacherib faifant foriimer par les 
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gens les Iuifs qui eftoient dedans Hierulà- 
lem,de fe rendre à luy ; leur fîc pareillement re- 
monftrcr de n’auoir aucune attente contre luy 
au fecours des Egyptiens: & que nouuclles furet 
ouyes que Tharaca Roy d’Æthiopie eftoit iflu 
pour batailler contre luy. D’auantage qu’il auoit 
efté prédit Eiaye 20. verf 4.5. que le Roy des À C- 
fyriens deuoit mener les captifs d’Egypte , & les 
tranlporter d’Ethiopie les fefles defcouuertcs à 
la honte d’Egypte. Et puis qu’ils craindront &: fe- 
ront confuz a’Ethiopic où ils auoient leur artè- 
re^ d’Egypte leur gloire.Cclà méfait iuger que 
l’cntreprinfc de Sennacherib fur Egypte , a efté 
pluftoft faiéte foubs Sabachus Ethiopien (qui 
(èmble eftre ccluy que l’efcriture appelle Thara- 
ca, pour ce qu’il eftoit Roy tant d’Ethiopie que 
d’Egypte: tellement que pour cela les Egyptiens 
fe tenoiet forts de l’alliance & du fecours des E- 
thiopiens ) que foubs Sethon Preftre de Vulcan. 
Et que d’autant que Sabachus fut poflîblevain- 
cu par larmee des Aftyriens, &: à ccfte occafton 
contraint d’abandonner le Royaume d’Egyptej 
& puis que Sethon luy fut fubrogéj tellement 
qu’il pouuoit ia eftre en régné quand l’armec de 
Sennacherib ft.it deffaidre en Iudee,les Egyptiens 
fcftimcrëtauoir efté deliurez par luy de la crain- 
te des Aftyriens. 


La Sibylle furnommec Erithree florifloit, 
(êlon l’obfcruation d’Eulebe en ce fiecle : & le 
Poëtc Eumelusaufll natif de Corinthe. 


Environ lemcfmc temps Romulus Roy 
de Rome fubiugualcs Fidenatcs (es voiftns&prit 
leur ville, laquelle il peupla de 2400. citoycs Ro- 
mains, la faifant depcndance(cc qu’on dilbit Co- 
lonie) de Rome. 


Sennacherib ayant efté à fon retour mis 
a mort en la façon récitée cy dcfliis , en la 7. an- 
née de fon règne, les Aftyriens fen mutinèrent 
en tellefaçon, qu’ils contraignirét les meurtriers 
de Ce fauuer és montages d’ Arménie . Et puis ef- 
leurent le plus ieune des fils du Roy defund: , qui 
le nommoit Aftarrhadon, au throne royal, à cau- 
(e qu’il eftoit innocent de la mort de fon perc. 
Qui fut caufc que fes autres freres parricides n 5 - z : 
mczparEfaye 37. chap.par l’hiftoire de Tobie 
& par Iofephe, Adramelech & Sarrazar, entrerét 
en guerre & contendance auec luy : mais la vi- 
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ftoirc luy demoura . Tellement qu’il régna au 
compte de Metafthenes fcfpacc de io. ans , ou 
(comme il eftplus croyable) 20 . ans. Cependant 
Mcrodach Baladan gouuerneur de la prouincc 
de Babylone , faisant Ton profit des diuifions & 
guerres ciuiles qui cftoiët entre les Princés d’ Af- 
lÿrie,fe reuolta tout apertement contr’eux (ainfi 
que Funccius &: aucuns autres le fontaduifez) 
prenant (à ce qu’ils difent)au lieu de Gouuerneur 
le tiltre de Roy de Babylone. De forte que les Ba- 
byloniens firent auffi eftat de luy comme de leur 
Roy. Et puis à fin d acquérir la grâce &: le fupport 
des autres Rois qu’il Içauoit cftre ennemis des 
Aflyricns , leur enuoya les Ambafladcurs aucc 
prefens , fignamment au Roy Ezechias de Iuda, 
pour auoir fon alliance , félon qu’il eft eferitz. 
Rois.io. Ce qu’eftant dit par conicéture ièule- 
ment &: fans aucun ancien & exprès tefmoigna- 
ge,nc peut obtenir en mon endroiét lieu deraiët 
certain.Combien que ie le tiens pour fort vrai- 
lcmblable.Mais on peut tirer argument ncceftai- 
re du partage preallcgué des Rois,quc Mcrodach 
cftoit ja dillrait delobeiflance d’Alîarrhadon, 8c 
qu’il eftoit prince ou ercéteur d’vnc Monarchie 
feparcede l’Aflyrienne. D’autant qu’il eftle pre- 
mier que l’Efcriturc appelle Roy de Babylone, 
dohnant à Aflatrhadon ( quelle dit auoir im- 
médiatement fuccedé à fonpere Sennacherib)& 
à tous fes predcccfleurs le tiltre de Roy d’ Art'yrie, 
lcfquels curent le fiege de leur Roiaumc en la cité 
de Niniue. A celle caufe fi les nombres ne font al- 
térez ou corrompus par la faulte des cfcriuains en 
Vclleius Paterculus , où il dit que la Monarchie 
Aflÿricnncfutdiuileeparles Medes DccLXx.ans 
deuant le Confulat de Marcus Vinicius, lequel il 
dlablitcnl’anDccLxxxn. de Rome, il femblera 
qu’il ait voulu conformer nollrc expofitiondcla 
fcparation de la Monarchie Alfyrienne.Combicn 
que fon intention n’a clic que de parler dcladif- 
folution de la Monarchie Artyrienne , qui fe fit 
apres la mort de Sardanapalus. 
















Les Laccdcmoniens cllans retournez auec 
armée contre les MclTeniens , furent combatus 
aucc fcmblable yfluë qu a la première fois- Pau- 
lanias liureq. 
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C e qui eft elcrit en l’hiftoirc de Tobie , doit 
cftre rapporté à ce temps, quand le petit To- 
bie fut enuoyé par fon perc en Rages ville des 
Medes , incontinent apres le trelpas de Scnna- 
chcrib. . 
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T a T 1 v s apres auoir régné y. ans en côpagnic 
àRomc auec Romulus,fùt mis à mort en trahiibn 
par aucuns des habitas de la ville de Laurentum. 
Au moicn dcquoy Romulus demeura feul en ré- 
gné fur les Romains, corne Dionyf Halyc.recite. 
Quant à ce que Solinusch. 1. efcrit,qucTatius 
mourut en 4 27.0ympiade,cclà eft hors de tout 
proposai dauanturc ce lieu n’a efté corrompu par 
l’impcritic ou négligence des efcriuains. 
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V n nomme Archiasdelarace des Heraclides 
&c des Bacchiades,qui tenoient le gouuernement 
de la principauté 4 e la ville de Corinthe , f eftant 
efforcé de rauir de fai & & de force vn ieune en- 
fant qui l’aimoit deshonncltcmcnt , d’entre les 
mainsdefêsparens,y alla de telle violence, que 
l’enfant en mourut. Ce qui mitfbn pere, qui le 
nommoit Melliflus , en vn tel delèfpoir mefmes 
apres qu’il eut efTayé en vain tous moiens à luy 
poffiblcs d’en auoir la raifon , qu’il falla précipi- 
ter du haut d’vn des temples de la ville en bas à 
la veuë de toute l’aflèmbîcc du peuple qui alïï- 
ftoitàlacelcbratiodesjeux Iftmiens. Etpource 
que ce piteux fpe&acle fut bien toll âpres fuiuy 
d’vne grande pcftilence qui fe mit en la ville, il fit 
çftimer qu elle auoit cité enuoyee des Dieux en 
vengeance du ieune Aj&æon (ainfi le nommoit le 
ieune enfant, qui auoit cité forcé) & auffique 
l’Oracle relpondit, quelle ne cclïèroit que répa- 
ration ne fuît prcmierçmét fai de de l’excez qu’on 
luy auoit fait. Cela fut caulc qu’Archias ( ainfi 
que récite Plutarque au liure des narrations a- 
moureufes) abandonna la ville de Corinthe, &: 
fen alla auec vn lien compagnon nommé \tilTel- 
lus,en la Sicile où il fonda & édifia (félon l’obfcr- 
uation d’£ufcbc)en ce tcmps,lapuifTante&:tres- 
renommee ville de Syracufe , maintenant appel- 
lcc Sarragofl'e,qui depuis fut l’vnedes plus riches 
&c opulentes villes de la terre, comme l’Oracle de 
Delphes ( par le confeil duquel il entreprint la 
fondation) luy auoit promis auparauant.Telle^ 
ment que les richeffes de Syracufe en furent vn 
temps en Prouerbe. 
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A v mefipe temps aufïi , félon le mefnie au- 
theur,les villes de Naxe&de Megara , ditte au- 
parauant Hibla, furent fondées en la mefme Ifie ; 
ou fi Strabo liu.é.dit mieux , feulement peuplées 
& remplies, la première des Dorics, & l’autre des 
Ioniens, qui y furent conduits de la Grèce par vn 
Theocles Athénien. 
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E w la4.aonee de la guerre Meffeniaque, les 
Melfeniens foubs la conduire de leur Roy Eu- 
pbaes allèrent faire des courfes &: rauages lur les 
■pats des Lacédémoniens. Paufanias. 



‘Les Lacédémoniens pour auoir leur rcuan- 
gedes Mdfcniens, enuoyerent leurs deux Rois 
aucc vne armee dedans la Mcflenie:où ils eurent 
vnc grande bataille contre les Meflfcnicns. Pau- 
fanias . fi 



La ville nommée Catina en Sicile fut, lelô 
l’pbicruarion d’Euicbc, fondée &c édifice celle 
année. 



Av mcfme temps aulli( qu’a note le mefine 
faucheur ) Midas rognoit au pais de Phrygic , cp- 
bien qu’Hcrodotc tcfmoigne en la vie d’Home- 
tc qu’il fut contemporain d’iccluy : fid’auenture 
il n’y a eu deux Midas, lequel ce pendant eut, au 
dire des autres hiftoriographes, les oreilles fi lon- 
gues,que les Poètes feignent qu elles eftoiét d’af 
rie, & qu’il fut le plus riche & pecunieux Prince 
de fon temps. 0 

Les Camerins ayans pris les armes contre 
les Romains, furent dcÆuts &: fubiugucz par Ro- 
rnulus , apres qu’il eut occis plus de iix mille de 
leurs hommes en vnc bataille . Au moyen de- 
quoy il mit leur ville en fon obc'iirancc,&: en traf 
portala moitié des citoyens à Rome . Et au lieu 
d’eux, renuoya deux fois autant de citoyens Ro- 
mains pour tenir leur lieu en la ville de Camcrin. 
Plutarque. 



Elydicvs fut le troificfme Archonte ou 
Preuoft décennal de la ville d’ Athènes apres Æ- 
fimedes. Eufebe. 



La guerre des Lacédémoniens &des Mef- 
fèniens prenant traitdncita les vns & les autres à 
pratiquer le fccours de leurs alliez confcdc- 
rez. De forte que les Argicns &c Arcadicns fe- 
çpururent de gens les Meneniens . Et les Elicns 
Te trouuerent au party des Lacédémoniens , & 
combattirent aucc eux les Mcfïcniens en batail- 
le ranges, Te fort de laquelle fauorifa clgallemcnt 
les deux parties : excepté que les Mcllèniens y 
perdirét leur Roy ^Capitaine general Euphaes, 

qui 
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qui les auoit conduits' & gouuerncz l’efpace de 
ij. ans. Au lieu duquel ils fubflituercnt Arifto- 
demus , tefmoin Paufanias liu. 4. qui dittoutes- 
fois cecy cftre aduenu en la 13. annee de celle 
guerre. Mais ce que nous dirons cy apres, nous le 

lait rapporter icy. i 
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Les Lacédémoniens auoientfeomme efcrit 
Diodore Sicil . Straboliu. 6 . La&anceliu. 1. &c 
Orofe liu. 1. chap. 21.) faict au commencemet de 
la guerre Mcfleniaquc vn ferment public & fo- 
lcmnel , de ne fc départir iamais du terrouër des 
Meflcniens pour retourner en leurs maifons, 
qu’ils n’euffent fubiugucz vaincuz,& entieremët 
deftruiéls leurs ennemis aucc leur ville. Or com- 
me ils fc fulfent opiniaftrezà maintenir ce fermer 
iufqua la 10. annee de la guerre, leurs femmes 
leur enuoyerent remonllrcr le danger qu’il y a- 
uoit qu’aucc le téps leur ville ne demouraft tou- 
te dépeuplée d’hommes ; pour auquel inconue- 
nientobuier,fanstoutesfoiscontreuenir au fer- 
ment , ils choifircnt tous les ieunes gens de leur 
camp , qui ne l’auoientfaiél , & les enuoyerent à 
Sparte, auec mandement permillïon d’engrof- 
fir toutes les pucelles de la ville . Ce qui fut fi bic 
exécuté, que de ce fait nafquirent grand nombre 
denfans , qui furent nommez les Partheniens. 
Combien que la naiifance d’iceuxa elle autre- 
ment racomptec par Laétancc , qui dit que les 
MelTcnicnsfaduifansquelcs Lacédémoniens e- 
lloient bien attentifs au liège de leur ville, délibé- 
rèrent d’en fortir fecrettcment pour aller furpre- 
dre la ville de Sparte , laquelle ils fçauoient cftre 
defpourueuc d’hommes. Mais la vertu des fem- 
mes fupplca fi bien le dgfault de leurs maris , que 
les Meflcniens fc trouuercnt contraints de re- 
broufTer chemin auec leur courte honte. Ce pen- 
dant les Lacédémoniens accoururent au fecours 
de leur ville , & rencontrèrent leurs femmes qui 
les prenoient pour leurs ennemis , & fe penfims 
garder d’eux leur montroient le deuant de leurs 
parties honteufes . Cequicfchauffa fifoudaine- 
ment leurs maris , que chacun d’eux fansdifccr- 
ner fa femme fc méfia indifferemmet aucc la pre- 
mière qui fe prefenta. De façon qu’ils les lailferet 
enceintes de ceux qu’ils appcllerét Partheniens, 
par lefquels la ville de Sparte en Italie fut cy a- 
pres fôdcc & peuplee. Et pour ce qu’à celle abor- 
dée les Laccdemoniens eftoient tôus armez , ils 
dedicrét en mémoire de cela vn temple à la Deef- 
. fc V enus armee . L’image de laquelle eftoit auffi 
armee. Diodore toutesfois liure ij. référé lapro- 
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création des Partheniens à la première guerre 
que les Lacedemoniens curent contre les Meffe- 
niens, apres le trclpas de leur Roy Tclades ou Te- 
le&es. 




IO 


35 


10 


zo 


Candavlej furnommé Myrlillus dernier 
Roy de Lydie, delà race des Heraclides, régna 
deuant Gyges(au compte d’Eufebejiy.ans. Com- 
bien que fuiuant la fupputatio d’Herodote nous 
conftituons icy le commencement d’iccux. 
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Les voifins de Romulus redoutans l’aggran- 
diffement &: accroiffement continuel de la puif- 
fancc d’iceluy & des Romains, commencèrent de 
penfer de près à leurs affaires. De forte qu’ils fex- 
citcrent les vns les autres. Mais les Veicntins fu- 
rent les premiers des Tofcans qui mirent vnc ar- 
mée aux champs; & l’ayans diuifec en enuoycrcnt 
vnc partie contre les F idenates, l’autre contre ro - 
mulus,quiladeffit&cn mit en pièces iufquesau 
nombre de 8000.mille .Mais les Fidenates curent 
du pire contre l’autre. Tellement qu’ils perdirent 
des leurs enuiron deux mille hommes. Qui fut 
caulé de faire aller Romulus à leur fecours, qui 
tourna fi bien la chance, qu’il leur fit rendre au tri- 
ple à leurs ennemis ce qu’ils leur auoient prefté, 
pource qu’ils en firent bien tomber 4000. à vnc 
féconde rencontre : la moitié defqucls ( comme 
aucuns ont impudemment voulu dire ) paffa par 
les propres mains de Romulus . Ce qui a moins 
d’apparécc,que la vaterie eftimee des autres pour 
fable, que les Mcffeniens racontent de leur Roy 
Ariftomcnes , qui auoit immolé aux Dieux 
300. vi&imes , pour autant de Lacedemoniens 
qu’il Ce difoit auoir tuez^le Ces propres mains en 
vntchocjX- 
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CHANGEMENT DE ROIS AV 
Royaume de Mactdone félon 
l'opinion d'aucuns. 

tjErdiccas 4. Roy de Macedone,fucceffcur 
JL de Tyrimas, régna apres l’auoir dcchaffé yi.an. 
Les autres nous informent qu’il n’eftoit de la race 
des Rois precedents , ains de ceux quilédifoient 
defeendans d’ Hercules qu’on appclloit les Hc- 
raclides. D’autant qu’Herodote liu. 8. eferit qu’il 
partit delà ville d’Argos dont il cftoit natif, & at- 
touchoit de proximité à ceux qui y comman- 
doientdclarace dcTcmcnus,àqui leRoiaume 
d’Argos eftoit efeheu apres le retour de Hera- 
clides: 
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clides:& fen vint habiter au Roiaumc de Macè- 1 
donc, duquel il dechafla parfucceffion de temps 
le Roy qui l’occupoit,& puis fe mit en pofteffion. 
Ce qui peut eftre la caxdè pourquoy plufieurs 
l’ont qualifié premier Roy de Macedone : c’eft à 
fçauoir premier Roy de la race des Heraclides. 
C’eft pourquoy auifi irocrates en l’oraifon qu’il 
efcriuità Philippe, -pere d’Alexandre le grand, 
Roy de Macedone , appelle la cité d’Argos, la 
patrie d’iceluy : fi nous ne voulons aufïi dire,qu’il 
fut le premier qui f attribua &vfiirpa letiltredc 
Roy de Macedone , duquel Tes predecefTeurs fe- 
ftoient abftenus,&: non cncorcs dés qu’il y com- 
mença à regner, ains comme tefmoigne Solinus 
ch. 14. en l’Olympiade 12. fi d’auanture les eferi- 
mpus n’y ont mis 22. pour 12. Ce que toutesfois fe 
doibt entendre félon l’opinion d’Herodote & de 
Solinus feulement. Car nous auons déclaré cy 
deuant, que tous les autres hiftoriens conuien- 
nent que Caranus eftoit de la hgnee des Heracli- 
des, partie de là ville d’ Argos,& que le grand Ale- 
xadre tiroit fon eftre d’Hercules par luy .Parquoy 
fil y a moié d’accorder ce diffèrent, il fe peut Faire 
que ccPerdiccas eftoit de la race du Roy Caranus, 
mais non pas fils du Roy precedent.Et que ce qui 
a fait dire à aucuns qu’il a cfté le premier Roy de 
j Macedone, eftpource qu’il deftina le lieu où luy 
& tous les Rois fes fuccefleurs deuoient eftre en- 
terrez, prcdifânt que le Roiaumc demeureroit à fà 
famille &: pofterité tat que tous fes fuccefleurs f y 
feroiet enterrer. Ce qui fit eftimer cy apres pour- 
quoy elle faillit en Alexandre le grand , d’autant 
qu’il prit fa fepulture ailleurs. luftin. 
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Ezechias Roydeluda mourut en la 29. an- 
née de fon règne, Sc luy fucceda fon fils nômé Ma- 
nalFes,qüi régna 5 $. ans, lequel eut ducomcncc- 
ment en grand mefpris la crainte Scie feruicede 
Dieu.Commeainlifoit que pas vn de fesprede- 
ceffeurs ne f eftoit tat efforcé que luy de l’abbaif- 
fcr,fupprimer &c anéantir du tout. Outre ce qu’il 
fit mettre cruellement à morde Prophète Efaie,à 
caufè qu’il le reprenoit de fès impietez 5 dont il ir- 
rita en telle forte la iufticè diuinc contre fby,que 
elle luy fufcitale Roy de Babylone pour cnnemy, 
par lequel il fut vaincu , prb prifonnier & mené 
captif cnBabylone, où il fut longue efpace de téps 
en grade mifere , iufqucs à ce qu’il retourna à bon 
efciét fon cœur à Dieu, par la bonté duquel il fut 
remis en liberté & renuoié en fa maifbn , où il a- 
chcua le refte de fes iours en honneur & en tran- 
quillité.2.des Chroniques 33. 
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Première partie 



> Cardiccas, fuccefl’eur de Medidus en 
la principauté des Medes, régna apres iccluy cn- 
uiron 16. ans. 



-2 






Les Meffeniens auoicnten ce temps en leur 
ville vn certain diuin nommé Ophidneus, qui e- 
ftoit aucuglc de nature , &: neantmoins rendoit 
refponfes des choies futures à ceux qui l’en inter- 
roguoient , en fencerchant & informant feule- 
ment de ce qu’on auoit fait en priué & en public. 
Paufanias liu.4. 



Les Mdlenicnslbubsla conduire de leur 
RoyAriftodemus combattirent de rcchcfles La- 
cédémoniens en bataille rangée , &: les mirent à 
celte fois en routte. Paufanias liu.4. o*- 

k vr la. S ~ a-" à r *** w-A/ 



Aristodemvs Roy des MelTenicns , cf- 
perant aduancer le falut de fa patrie , ainfi qu’vn 
Oracle luy auoit lignifié, facrifia fuyuant le con- 
feil d’iccluy , fa propre fille de fes mains : &: puis 
le tua foy-mcfinc furie tombeau d’icelle, apres 
auoirgouuerné la République Mclfcnienncrcf- 
pacede 6 . ans &: plus , tcfmoin Paufanias liu. 4. 
où il cltimc toutesfois que cccy le fit 5. mois dé- 
liant la prife d’Ithome . Dont il faudroit qu’il fc 
fuit abulc en l’vn de cés deux comptes. 



Hippo menes fut apres Elydicus 4. Ar- 
chonte ou Prcuolt de la ville d’ Athènes par l’cf- 
pacedc 10. ans. Lequel on racompte auoir fiiiét 
mourir fa fille Lemonia aucc vn adultéré, les ayat 
attrappez cnfcmble. 



Polydorvs Roy de Sparte de 1 a race des 
Agides, mourut apres auoir régné 53. ans,& luy 
fucceda fon fils Eurocrates, qui en régna 38. 



! 

Les Caricns obtindrent en ce temps la mai- 
llrifc & fuperiorité de la mer. Eufebc. 



L a perte du Roy Ariltodemus fit tellement 
perdre courage aux MelTenicns, qu’ils quittèrent 
en fin le ieu au Lacédémoniens , qui tenoient la 
ville d’Ithome capitale de leur pais afliegee. Car 
ils l’abbandonnerent apres auoir' foullenu leur 
fiege l’elpacc de y. mois : &: le retirèrent és autres 
contrées de la Grèce . Au moyen dequoy les 
Lacedemoniens entrez dedans , la râlèrent de 
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de la Bibl.hiltoriale. 



fons en comble . Et puis femparercnt de toutes 
les autres villes 8e places de la Meflenie : partie 
dcfquellcs ils alignèrent pour demeure aux Af- 
maciens que les Argiens auoient quelques années 
au parauant chaflez de leur païs,& refcrucrent les 
autres pour eux: qui fut la lin de la guerre Mefle- 
niaquc,qui auoit duré zo.ans, rapportée par Pau- 







Theopompvs fils de Nicander Roy de 
Laccdemone de la race Euritionidc, mourut cn- 
uiron ce temps , à fçauoir fur la lin de la guerre 
McfTeniaque,tcfmoin Paulanias. \p 



Merodach Baladan Roy de Babylone, 
ayant depuis qu’il feftoitfait Roy, accreuSc aug- 
menté petit à petit fes forces, dcuintli puilTant 
qu’il fofa(comme Funccius feftaduifé 8e perfua- 
dé) trouuer aux champs en citât d’ennemy con- 
tre Allarrhadon Roy d’Aflyrie, Se luy donna (a ce 
qu’il cltime) vnc bataille , où l’Alîyrien fut occis, 
ayant régné au compte de Mctalihenes 10. ans: 
ou comme ic croy plus volontiers, enuiron de 19. 
à 10. ans . D’autant qu’il y peut aufli bien auoir 
du deffaut en ce nombre icy , qu’il y-a de l’cxcez 
es règnes des autres, mefmcment en celuy dudid 
Merodach, qu’il dit auoir duré depuis fon prede- 
celleur 51. ans (fans bailler aucc cela aucun indi- 
ce ou déclaration qu’il y ait eu aucune mutation 
ou dcltruétion des Monarchies, quand l’vn aluc- 
cedé à l’autre ) ne plus ne moins que i'il cuit cité 
Ion fils ou heritier légitime . Ioinét que Berofe 
cité par Iofcphc luy attribue iéulcment 29. ans 
de règne. Mais puis que l’Efcriturc appelle Al- 
farrhadon Se les prcdccclTcurs Rois 'd’Aflyrie , Se 
Merodach Balada aucc tous fes fucccfleurs, Rois 
de Babylone leulemétjcelà clt bien liiffifantpour 
donner à entendre qu’il y-a eu ou mutation ou 
tranfport ou dillin&ion Se diuilion de Monar- 
chie en tr’eux. Ioinét aufli que le nom Se la mé- 
moire des Monarques d’Aflÿrie clt comme abo- 
lie Se elteihte depuis Allarrhadon en toutes les 
hiltoircs tant fainétes que prophancs. Indice que 
Merodach a cité celuy qui la mife bas , Se tranf- 
portcc en la perlonne aux Babyloniens , ou bien 
redui&c en fl pauure citât, qu’il ne luy eltoit quafi 
rien demouré de fon ancienne grandeur Se reno- 
mee. C’eltpourquoy les Prophètes auoient pre- 
diét plufleurs fois, que Dieu puniroit les AlTyriés 
par les Babyloniens : Se que l’hiftoire deTobic 

f iiij 












hr 



« 



20 



21 



22 



.5 

S 

1 

^2 



S 

cd 



3 ° 



3i 



31 



I 

CÉ 



3 ° 



3i 



31 



t 



£~>— 



\T 

** * / 



1 rS* 



^ f 



f 



Digitized by 



Google 




1 

aj 

» 

A 


-ô 


l: 

■* 

a-. 


1 

ftî 


j 

■f 

d 


i 

Première partie 


i 

? 


.t 

<*2 

£b 

ur 

cd 


• 

.8 

S 

•f 

d 


R .Romains. 


1 

& 


■ 

f 


1 

■ 


- 




\ 


tefmoigne que la cité de N iniue fut deftruitte par 
Nabuchodonofor . A quoy Ce rapporte auffi la 
prediétiondu Prophète Hicremic chap.jo. Que 
comme le Roy d’Aflyrie auoitle premier mangé 
& diffipé le peuple d’Iiraël , lors qu’il auoit tran- 
fporté les dix lignées en Aflyrie : femblablemcnt 
que Nabuchodonofor luy rongera les os. A l’oc- 
cafion dequoy Dieu deuoitvifiterleRoy de Ba- 
bylonc tout ainfi qu’il auoit faid le Roy d’AfTur. 
Outre ce quand il dit au mefme paflage , que Ba- 
bylonferaprinfe, Bel confus , Merodach vaincu 
(fouz lequel; il entend le Roiaume ou Monarchie 
deBabylone) il déclaré affez ouucrtemcnt que 
Merodach a cfté non feulement Roy , mais auffi 
fondateurde la Monarchie Babylonienne. Quâd 
doneques Ptolomee liu. 4. chap. 7. de fa grande 
conftrudion met en compte 854. années com- 
munes en Egypte, & 73. iours depuis la féconde 
anneedu Roy Mardooempadus iufques à la 19. 
de l’Empereur A drianus j il monftre comme au 
doigt que fon règne commença cnla3.annee de 
l’Olympiade 14. Et pource qu’il n’y eut lors Mo- 
narque en toute l’Afie ne plus puifïant ne plus re- 
nommé qu iceluy Merodach ( que l’on puxfïè fça- 
uoir par les hiftoires ) nous prenons argument 
d’eftimer que ce Mardoccmpadus a cfté ainfi pris 
&: nommé parles Egyptiens pour luy. Occafion 
pourquoy i’ay pareillement colloqué le com- 
mencement de fa Morfarchie, que i’eftime auoir 
duré enuiron 3i.ans,au lieu des 51. que Metafthe- 
nesluy attribue. Si nous ne les voulions commé- 
cer au temps qu’il fe nomma premièrement Roy 
de Babylonc , apres la mort de Sennacherib . 
Combien cependant que ic ne veux point diffi- 
lüuler que ic ne me penfe point eftre bien refolu 
ny afïèüré de ce que i’eferis de ce point ; ains feu- 
lement que i’ay voulu déclarer ce qui m’en fem- 
bloit deplusvrai-femblable. 
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La couftume de combatrc à la Luitte,lc corps 
nudfut introduitte en celle Olympiade, Sc adiou- 
ftec aux autres combats des jeux Olympiques. 
Dionyfius Halycarn.liu.7. 
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E k la mefme annee auffi la ville de Thafiis fut 
fondée &edifiec.Clement Alexandrin. 


9 


*4 


II 


34 


34 




j 


i $9 


i 

II 


5 


Lis Lacedcmoniens cftans entrez en diffe- 
rent auec les Argiens pour raifon du terroir de 
Thirea,fi accordèrent de vuider leur querelle par 
lç combat de 3oo.hommes d’vne des parties con- 
tre autant de l’autre. Dont l’iffitë fut telle, qu’ils 
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fctuerent tous iufques à trois: les deux def- 
quels cfloiét Argicns , l’autre Lacédémonien^ 
qui encorcs fe trouua fi bien bleffc, qu’il fem- 
bloit mort à fes aducrfaircsjqui fouz celle opi- 
nion d’au oir gangné la victoire, forcirent hors 
de la lice. Mais l’autre eflat reuenu à foy apres 
leur départ dreffa le trophée, &: emporta la 
defpouille des occis : pour raifon dequoy on 
remit en queflion pour le droit de la vidoire 
que chacun fattribuoit,tellcmét que les deux 
peuples fe donnèrent bataille qui fut gangncc 
parles Lacedemoniens. Dont les Argiens fu- 
rent fi dcfpitez, qu’ils firent vn ferment public 
de ne porter longues perruques deuant qu’ils 
cuflènt regangné le champ qu’ils auoient per- 
du . Mais les Lacedemoniens qui f elloient 
accouflumezà porter courte perruque , fad- 
donnerent au contenncmcnt des Argiens à la 
porter longue . Ce que Paufanias liure 3. 8 c 
Eufebedifcnt eflrc aduenu en ce temps , lors 
que Theopompus fils de Nicander regnoit 
encorcs à Sparte. Combien que Solinus chap. 
i^.eflimcquc ce fut en la 17. anneedu Roy 
Romulus,au temps delà guerre Meflcniaque. 
Mais Hérodote liu.i. l’attribue au temps du 
Roy Croefus. 



COMMENCEMENT DV REGNE 
des Mermnades au Royaume de Lydie. 

C Avdavles ( did Myrfillus ) dernier 
Roy de Lydie de la race des Heraclidcs, 
futfifottcment cmbabouync'dela beauté de 
fa femme, qu’il prit plaifir de la faire voir tou- 
te nue àvn lien familier nommé Gyges. Ce 
que la dame printen tel defpit, qu’elle con- 
traignit par grades menaces, Celuy qui l’auoit 
ainfiveuë,de maflàcrerfon maiflre:puis clic 
luy fit cfpoufer auec elle le Roiaume de Ly- 
die, &: régna au compte d’Herodote l’efpacc 
de 38-ans. Combien qu’Eufebe n’en a fait co- 
pte que de 36. Lequel auffi rapporte le cÔmen- 
cement de fon régné à l’Olympiade 10. Eu- 
phorion ancien hifloriographe 8 c Clement 
Alexandrin à la 18. Mais pourcc qu’Herodote 
tefinoigne que la lignée des Mermnades régna 
depuis Gyges iufques à Crœfus 170. ans, 8 c 
que ce nombre là fe rapporte droidement 
auec l’annee que Romulusfutmis à mort: en 
laquelle plufieurs auoient expreffément ( au 
rapport de Pline liure 33. chapitre 8.) eferit 



Digitiz^d by CjOO^Ic 



De Rome. 





214 



© 

* 



I 



1 

cd 



PQ 




ie 



-s 



-îî 



queGyges cosftmença de regncr^i’ay efté Ce m- 
blablcraent, induit d’y conftituer le principe 
duregné d’iceluy. Lequel ce pendant on tient 
auoirfaid la guerre aux Mdlcfiens &: Smir- 
niens , &C prisla ville de Colophon par force. 
Platon eftirae Êibuleux ce qu'on a eferit, qu’il 
portoit vn anneau qui le faifoit in^ifible 
quand il vouloir . Euphorion en fori liure 
des . Aliades auoit tflcrit qu’il furie premier à 
qui le nom de Tyran fut donné. Tant y-a que 
le règne desHeraelidcs pritfin en celle manié- 
ré auec Candaules, apres auoir duré joj. ans, 
venant toufiours de pere en fils depuis qu’Ar- 
gon fils d’alcxus de qui Hercules fut pere, f en 
tut empare. Hérodote. 
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P o va c e que’Romulus Roy difpa- 
rut à fa mort fiéftrangement qu’oii ne fçait 
qu’il deuint , les Sénateurs furent foup- 
çonhez db l’àubir faid mourir , iufques à ce 
qu’ils donneteht à entendre au peuple qu’il a- 
uoit efté tranfportc au ciel. A raifon dequoy 
il fut par eux cahonizé entre lesDieux,& ado- 
réedmme tel fbubs le nom de Quirinus apres 
qu’il eut régné 37. ans . Dionyfius Halycar. 
Plutarque en fa vie. Faites du Capitole , Soli- 
nus. Sencque en vne de les Epiflres à Lucilius 
qui ell au liu.19. tefmoigne apres Cicéron que 
Romùle mourut à fleure mefme que ce fit 
vne eclipfe élé Soleil , laquelle fe preuue par 
les demonftrations Aftrologiqucs i’eftrc faite 
en la' i. année de la 16. Olympiade , qui eft 
preuue certaine de noflre luppucation & de la 
fondation de Rdme, fi l’on conuient que Ro- 
niülus régna 37. ans. 
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E st ÂN s les Sénateurs de Rome en fuf- 
pëns du Rôy qu’ils deuoient eflirc apres Ro- 
mul^is j leur ville demoura fans Roy l’efpace 
dvnari. Mais à ce qu’il ne fourdift quelque 
confufion fi elle demouroit du tout fànsMa- 
giftràt qui eufl authorité de commander , fiit 
aduifé par les Sénateurs qui elloient 150.cn 
nombre, que chacun d’eux l’vn apres l’autre à 
foin tour porteroit les marques & enfèignes 
Royales faifant les facrifices ordinaires , & de- 
pëfchëroitles affaires fix heures deiour &: fix 
denuidau lieu de Romulus. Et fut celle ma- 



niéré de principauté appellec des Romains In- 
terrégnum, comme qui diroit Entrercgne, de 
laquelle ils vfoient apres le trcfpas de leurs 
- Rois 
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Rois & Magiitrats fouucrains auant qu’on 
cuit procède à autre cficétion. Plutarque. 
i_ 

Y n nommé Pythagoras natif de Sparte, 
ayant gafené le pris és ieux Olympiques, fe 
tranfporta en Italie l’année que N «ma fut fait 
Roy,&: Iuy ayda à gquucrnér Se ordonner fon 
Royaume, dont aduint qu’il y eut beaucoup 
de couftumes Laconiques méfiées parmy ccl- 1 4 
les des Romains, que ce Pythagoras luy enfei- 
gna. Plutarque en fa vie . 

, . - - r . — ■ ■ - " ■ 

Cf. pendant Numa citant natif d’vne ville 
notable au pais des Sabins, f’citoiè par fes ver- 
meilles moeurs acquis vnc telle reputatiô en- 
tre les liens , queTatius compagnon de Ro- 
mulus le daigna bien faire ion gendre. Mais 
citant la femme decedce,il quitta la ville 8e a- 
bandonnant toute compagnie erroit lèul par 
les pleines Se foreits , prairies Se taillis facrcz 
aux Dieux. De laquelle folitude prit cominé- 
cemcnt bopinion que l’on coceut de luy, qu’il 
auoit la compagnie de laNymphcÆgcria,par 
longue 6e continuelle conucrfation de la- 
quelle on penie qu’il deuint ainfi heureux 8e 
entendu aux chofcs diuines. Celte opinion 
doneques fut caulcquc fe trouuans les Ro- 
mains «Se Sabins apres la mort de Romulusde* 
itituez de Roy, 8 e en different de laquelle des 
deux natios ils deuïoient cil ire v-n Roy nou- 
ucaujfinalcmet ils faccordcrét dcreccuoir le- 
dit! Numa furnommé Pompil ius, au gouucr- 
nement 8e adminiitration du Royaume. Ce 
qu’ayant en fin accepté plus par importunité 
qu’autrement, tourna fon but incontinent à 
réduire celte ville de bclliqueufc,rude&: afpre 
qu’elle citoit, à vnc façon plus douce 8e ciuilc; 

8e de procurer aulîi a l’eltat public vn repos 8e 
1 tranquillité . A celte occaiion ilvacquoitlc 
plus ibuuent au lcruicc diuin& a ieux 8e dan- 
les entremêliez d’vnc fouucrainc granité 8e 
courtoilie, pour adouciriez cœurs gros des 
Romains 8e leur amortir entant que taire fe 
pouuoit l’ardeur de cobattre $e de guerroyer, 

8e fur tout pour les rendre enclins à la rcligid. 
Enquoy il l’acquit grande réputation de làgcl- 
fe 8e de lçauoir$ enfemblc aulfi l’opinion 'tfc- 
Itre mcrucilleulémcnt bien informé en la dil- 
ciplinedc Pythagoras, cncores qu’il ait cite 
long-temps depuis. Audi toutes lès traditions 
touchant les images des Dieux , 8e lcursccrc.- 
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monies &c facrificcs , (entent l’inllitution du- 
di&Pythagoras. Lequel cftimoit que la pre- 
mière caulc n’cfloit ny fcnlible ny palfible , 
ains inuifible &: feulement intelligible . Et 
Numa (cmblablcment défendit aux Romains 
de croire, que Dieu euft forme de belle ou 
d'homme . De forte qu’en ces premiers temps 
il n’y eut à Rome image de Dieu ny peinte 
ny moulée. Et furent l’clpacc de 170. premiers 
ans qu’ils édifièrent bien des temples & cha- 
pelles aux Dieux, mais il n’y auoit dedans fi- 
gure ne (latuë quelconque de Dieu : cftimans 
que ce fxifl: vn facrilegc de vouloir rcprcfcntcr 
les choies diuincs par les terrellres , attendu 
qu’il n’ell poflible d’attaindre aucunemet à la 
cognoiflancc de la diuinitc linon par le moicn 
de l’entendement. Outre ces choies on attri- 
bue aulfi 'a Numa l’inftitution des Pontifes 
Sc l’ordre des N onnains de Vclla, pour la gar- 
de du feu éternel , cnfemblc de plulicurs au- 
tres ordres de Prcllrife . Il fut le premier qui 
dédia temples à Foy, &c Terminus Dieu des 
bornes, amateur de paix & tefmoin de indi- 
ce , duquel il lemble auoir borné le territoire 
Romain.Puis prefentant aux citadins l’Agri- 
culture pour philtre &: amorce de paix, com- 
me feur &: lèul moicn d’honnefteté &c preu- 
dhommic plus que de richelïes , il départit 
toute la contrée en certains terroirs , qu’il 
nomma Bourgades, & en fa langue Pagi.il 
fit aullî le departement des Citoyens par Me- 
jffciers , lefqucls il aflcmbla en vn corps, depar- 
tifiant à chacun félon leurs dignitez les hon- 
neurs & le fcruice des Dieux. Sur tout il fut 
grandement loüé pour la reformation d’vnc 
loy,par laquelle auant fon regne il clloit loifi- 
bleauperedc vendre fes enfans . Il changea 
l’ordonnance des mois .monftrat que la Lune 
faifoit par an354.iours, le Soleil 36 y Parquoy 
il doubla n.iours &: les adiouflant à l’annee 
les cnclaua dedans le mois de Fcburier. Brief 
il rendit par tant de moyens fi traittable Sc 
pailible le courage belliqueux des Romains, 
que le temple de Ianus fut tout le tepsdefon 
règne clos & fcrmé.Au moicn dequoy non 
feulement le peuple Romain clloit en repos 
par la bénignité , iullice & fain&etc de fon 
Roy,mais aulfi les voifins d’iccluy tirans de là 
comme quelque rafraifchifi'emcnt d’air fain, 
ne fi employoient qu’à cultiuer paifiblemct& 
à rccoy leurs terres , ellcuer leurs enfans, &£ 
vacquer au feruice de leurs Dieux.Tcllement 
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que coûte l’Italie en general puifoic delà fei- 
gneurie & police de Nunia , comme d’vne 
Fontaine de paix viuc, tout repos & tranquil- 
lité. En laquelle il régna entièrement l’cfpace 
de 4$. ans, qui commencèrent ( félon lafup- 
putation de Dionyfius Halycarn. & de Plu- 
tarque mefme) en la 3. annee de la 16. Olym- 
piade. En quoy on ne peut dire qu’il ait enfui- 
uy la fupputation de Varro. 
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L a ville nommee depuis Nicomcdie, &: en 
fon premier nom Aftacos,fut félon l’oblcrua- 
tion d’Eufebe fondée en ce temps. Et en fut 
autheur (tcfmoin Paufanias liure 5. ) vn nomé 
Zipoctes natifde Thrace, 


Av mefme ficelé aulll vefeut la Sibylle fur- 
nommee Samicnne , félon l’obferuation du 
mefme autheur: cnlémble aulfi le Philofophc 
trefrenommé Archiloçhus:Car Cicéron liure 
1 .des T ufculanes. eferit que ce fut au temps de 
Romulus: Hérodote lors que Gyges occupa 
le Roiaume de Lydie.Combicn qu’Eufcbc li- 
ureio.de la préparation Euangelique aeftimé 
que ce fut en la 2,7. Olympiade feulement: Clé- 
ment Alexandrin depuis la 2Q. 


- 

REDUCTION DE L PRINCI- 

pauté des Medes en Roiaume , 

, 

r Es Medes feftans ( comme diét Hcrodo- 
JL/tc ) gouucrnez iufques icy en liberté & en 
égalité de loix fouz le régime &: gouucrnc- 
mec de quelques Ducs ou chefs qui ne lé don- 
noient que le nom de Princes , &c auoient plus 
d’authorité lur eux que de domination , vou- 
lurent en ce temps remuer l’cftat de leur pais, 
auoir vn Roy à l’exemple des autres peu- 
ples &: nations. De faiét qu’ils en cficurentvn 
qui le nommoit Deioces ou Deiocles (à caufe 
de la bonne réputation qu’il feftoit acquife 
entr’eux par fes bonnes complcxions) pour 
les conduire &r gouucrner à tilcre qualité de 
Roy, luy permettant de prendre l’cftat & le 
train qui y appartient, A celle caufe on recite 
qu’il lit fonder & édifier la grande cité d’Ec- 
bacane pour y cltablir le fiege de fon Roiau- 
me.Maisil eft bien vrai-fcmblable qu’il ne la 
lit feulemét qu’amplifier & deligner capitale 
-de fon Roiaume: d’autant mefmcméc que Dio- 
dore tefmoignc qu’ArbaOes çn Rit lç premier 

t 



t 



Digiti 3d by 





« 

c> 

i 

5 
a 

6 



■i 

l-S 



<u 

» 

O 

BQ 

l~« 



*95 



l 7 



1 1 



196 



18 



Première partie 



V 






II 



fondatcur.Cepcndant encores qu’Eufebc cô- 
mance fon Royaume(auquel il donne 54. ans 
de duree)enla i.annee de POlymp.18.fi eft-ce 
que l’authorité d’Hcrodotcm’a plus induit à 
le rapporter à la 2. année de l’Olympiade 17. 
pour ce que Diodore liu. j* chap. 9. tefmoi- 
gne expreftement, que tel a efté le tcfmoigna- 
ge Sc intention d’iceluy, nonobftant qu’il ap- 
pelle Ciaxares ccluy qui commença là fon rè- 
gne. Et qui fut le premier Roy des Medes. 
Mais il faut que les efcriuains ayent fuppole 
l’vn des noms pour l'autre cft l’vn defdits au- 
theursj & que le liurc où Hérodote a eferit ce 
que nous venos de dire, ne loit ccluy que nous 
auons deluy maintenant, ains poflible l’autre 
où il parloir des Afiyricns, quifetrouue per- 
du. Tant y-a que fuyuant Hérodote en ce 
point nous le fuyurons aufli es 53. ans qu’il af- 
figne à Dcioccs : combien que nous clîimons 
qu’il commença la Monarchie des Medes cn- 
uiron le mefmcs temps,ou bien toft apres que 
Merodach celle de Babylone . D’autant qu’il 
cft bien vray-lèmblable que les Medes prin- 
drent occafion de le mettre en liberté loubs 
luy, quand ils veirent l’Empire Aflyricn rom- 
pu &: diflipé par les Babyloniens , aucc lef- 
qucls ils auoient poftiblc quelque alliance & 
focieté ou obligatio , ainli qu’Herodote mef- 
mc icmble vouloir lignifier : pour ce que l’Ef- 
criturc fainéte tcfmoignbqu’ils eftoient fub- 
icts aux Afi'y riens foubs les Rois Salmanaflar, 
Sennacherib &: Aflàrrhadon. A caufc dequoy 
Iofephe liurc 10. des A ntiqu irez afferme, que 
la Monarchie Aflyriénefutdiuilec&: diftipce 
enuiron le temps que regnoit le Roy Ezechias 
en Iuda. Quant aux 118. années qu’Herodote 
liu.i. dit que les Medes obtindrent la feigneu- 
rie &: principauté de l’ Afie qui cft delà le fleu- 
uc HaliSjfàns y coprendrelcs 28. que les Scy- 
thes Nomades y ont dominé entre-deux au 
temps-dc Ciaxares , ils ne fc peuucnt ( fil ne 
fieft abufé en fon compte ) rapporter qu’au 
temps de Dcioccs, encore qu’il eftime que ce 
fut Ciaxares qui fubiugua l’Alie. 



L a ville nommee Croton de fon commé- 
cement , & depuis Crotona , fut fondée en ce 
temps au pais de la Pouille parvn Mifccllus 
( qu’aucuns eftiment auoir efté de Corinthe) 
compagnon d’Archias, qui auoit fondé la vil- 
le de Syracufe,tefmoin Dionyf. Halycar. li. 2. 
&Eufebe, lequel aulli rapporte aumelme téps 
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lafondatiô de la ville qui fut di&c Sybaris au 
mcfmcpaïs. Mais Strabo liu. 6 . femblccftre 
d’aduis quelles auoienc efté fondées ia aucun 
temps auparauant. Tellement que Paufanias 
liu. 3 . eferit que ce fut foubs Polydorus fils 
d’ Alcamcncs Roy de Sparte , que les Laccde- 
moniens enuoyercntvn nombre de leurs gës 
en Italie qui peuplèrent les villes de Croton 
&c des Locriens. 
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Comme les Egyptiens fc trouucrent par 
le trclpas de Sethon P relire de Vulcan fans 
Roy,aufli le trouucrcnt-ils en liberté. Qui fut 
caufe qu’ils alfcmblcrent tous leurs eftats en 
la ville de Memphis: &c là d’vn commun con- 
tentement ordonnèrent 12. des plus fuffifans 
perfonnages pour gouucrner les affaires du 
Royaume, lequel mefme ils départirent en 12. 
prouinces égales, alïïgnant à chacun d’iccux 
la fienne , pour la tenir &: gouuerncr en tiltre 
de Roy. Tellement que l’Egypte fut en telle 
faç 5 régie &gouuerncc foubs eux l’elpacede 
I5.ans,làns qu’aucu difcordfuruint entr’eux. 
Pourcc que f allians par mariages les vns par- 
my les autres, n’eurét onques volonté de l’en- 
trenuire, ne plus polfedcr l’vn que l’autre, ain- 
çois furent toufiours bons amis. Hérodote 
liu.z.Diodorc liu.z. 
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C e v x qu’on appelle les Parthcniens à 
Sparte, eftans deuenuz en aage furent chalfez 
de la ville. Acaufedequoy ilsfcmeirent fur 
mer foubs la condui&e de Phalantusjauec le- 
quel ils arriucrcnt en Italie, où Strabo &: Eu- 
febe tiennent qu’ils fondèrent la ville de Ta- 
rante. Mais Iuftin liu. 3. Sc Paufanias liure 10. 
font d’aduis qu’ils ne la firent que peupler &: 
amplifier , apres en auoir dcchafle les an- 
ciens habitans . Qui fut caufe de leur donner 
le bruit d’en auoir elle les premiers fôdatcurs. 
Combien qu’on tient pour certain quelle a- 
uoit efté au parauant baftie par vn Tarentus, 
qui fe vantoiteftre fils de Neptune. Eutebe 
adioufteque la ville de Corcyra fut fondée 
au melme temps en l’ifle qui portoit vn mef- 
me nom ( laquelle fe nome auiourd’huy Cor- 
fou) par les Corinthiens. 
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Gyges Roy de Lydie fit enuir'on ce 
temps guerre aux Magncficns , lefqucls il 
vainquit &: fubiugua lèlon Suidas. Mais 
Strabo liure 1 3 . montre que les Milelicns 
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fondèrent autfi au mefme temps par la permil- 
lîon d’iccluy la ville noramee Abydus. 
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Tirpander. muficien inligne , quifut le 
premier qui adioufta les mefures &: cadences 
aux poèmes &C à la poëlic , floriffoit tefmoin 
Xanthus Lydius,au rapport de Clément Ale- 
xandrin liu.i- des Stromates , en cefte Olym- 
piade, &: foubs le Roy Midas, nonobllant que 
Eulebc l’attribue à la 34. Olympiade. 
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Absakder fut apres Leocrates 6 . Prince 
ou Preuoft Décennal en la cité d’ Athènes. 
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L a ville de Phafelis fut fondée &: edifiee en 
ce temps au pays de Pamphilic.Eufcbe. 
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L a folcnnité des Rubigalcs à Rome fut in- 
ftituee par Numacn l’vnzicfme annee de l'on 
rcgnc.Plinc liu.18.ch.29. 
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L e premier grand & fouucrain Pontife Ro- 
main fut celle annee inllitue par Nuraa , qui 
l’appclla NumaMarcius. 
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M 1 d as Roy de Phrygie, lequel les Poètes 
ontditauoirdcs oreilles d’afnc, mourut celle 
année ayant beudufangdc T. aureau.Eulebc. 
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Erixias 7. Prince ou Archonte Décen- 
nal apres Ablandcr en la cité d’ Athènes. 
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G l a v c v s, félon Hérodote liure i.ou com- 
me a eferit Eufcbc , Glacus natif de 1 îllede 
Chio,inucnta en ce temps la maniéré arti- 
fice de ioindre & coller le fer enfemble. 


17 


l 5 


11 


35 


20 


58 


3435 ; 


} i*i 

y i 


î 35 

^ t 
» 


*9 


V N aduertiflement douteux que les Prin- 
ces & gouuerneurs d’Egypte reccurent dvn 
Oracle fut caufe. qu’ils conceurenc vnc mau- 
uaife opinion de l’vn de leurs compagnons, 
qui (c nommoit Pfammeticus. Aloccalîon 
dequoy ils firent tant qu ils le dechafTercnt & 
de la prouince ôc de tout le Roiaume. Raifon 
pourquoy il le mit en deuoir de te remettre en 
fon cftat par l’aydc de quelques foldats eftran- 
gcrs,auec lefqucls il rentra dedans 1 Egypte-, 
mena de telle façon fes aducrfaircs , qu il fit 
mourir les vns & contraignit les autres de fe 
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fauuer àlafuitte.Aumoicn dcquoy ilreduifit 
toute l’Egypte en fa deuotion, & puis f en dé- 
clara Roy .Depuis lequel temps Hérodote tiét 
qu’il régna y 4. ans: 1 authoritc duquel confer- 
mee du confentemcnt de Diodore me fait re- 
tenir la fuccclfiô des Rois d’Egypte qu’il nous 
donnera cy apres iufqucs à Cambyfcs , 2 c de 
laiflcr celle que nous a donne Eufebe. Cepen- 
dant on tient que ce fut le premier Roy d’E- 
gypte qui inuita les eftrangcrs à y venir trafi- 
quer, qui au parauant n’y auoient eu leur ac- 
cez : &; qui pareillement fît alliance auec les 
Athéniens & autres Grecs, fpecialcment auec 
les Ioniens 2 c Caricns , pourcc que par leur 
ayde il occupa le Roiaumc d’Egypte. En fa- 
ucurdequoyil leur donna vn certain lieu en 
iccluy pour habiter , &: fît inftruirclaieunefle 
Egyptienne es eferitures & difeiplines Grec- 
ques. Tellement que les Grecs eurent moieh 
dcflors de fçauoir au vray toutes les chofcs des 
Egyptiens, &: principalement ce qui cftadue- 
nu en Egypte depuis iceluy Pfammcticus , au- 
quel les Grecs ont commence leur hiftoirc. 
Diodore, Hérodote liu.i. 
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L e Prophète Abacuc prophetifoit en ce 
temps les calamitcz 2 c afîh&ions que Dieu 
vouloir enuoier aux nations de la ccrrc à caufc 
de leurs iniquitez. 


20 


3 


1*4 


38 


1 5 


6l 




1 


H 


38 


31 


L a ville de Gela fut fondée 2 c edifiee au 
mcfmc temps en la Sicile. 
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L e fameux Poète Hipponax florifToit. 
Eufebe. 
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A Merodach Baladan premier Roy de Ba- 
bylonc,fucceda fon fils nome par Mctafthencs 
Ben Merodach, le regne duquel dura 12. ans. 
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Homere natif du pays de Mœonie gan- 
gna celte annee le prix es jeux Olympiques. • 
Lequel eftoit fi docte, qu’on luy bailla la char- 
ge de reformer la langue &: les lettres Grcc- 
qucs:teliemcnt que la Grccefe contenta de- 
puis de fa reformation. Archilochus. 
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E n v 1 r 0 n ce mcfmc temps ManalféRtty 
de Iudafi.it pris prifonnier , 2 c mené captifcn 
Babylone , où il fut détenu quelque efpace de 
temps, &: puis renuové en liberté 2. des Chro- 
niques 33. 
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; •; ; £ s t i. n w fç.cemp* 4,’ Erndas dernier Ar- 
cb$mtc ou Pfeeiqfl de la République. Décen- 
nal expiré, les Athéniens vindrene à prendre 
Vne autre forpte. de police, par laquelle ils ef- 
leutent vn offiçiçr .04 Magiftxat qu’ils appel- 
leront coram^dit Plutaïquçcn k vie de De- 
nictrjus) Eponymes pour ccquc de toute an- 
cienneté on dénpniimiçA; rpecifioiç-on les 
années par le nom de celuy qui l’eftoit , qu’on 
potfrroitfélen nous nommer Preuoft, qui le 
reoouuelotc tous les ans. Et le premier qui fie 
l'entrec en ce changement , fut félon Paufa- 
nias Tkfias, -Ou comme veult Vclleius Patcr- 
CuluS Creon . Mais Eufcbe dit que ccfiant la 
dignité royale en la ville d’Athenes, ? f Prin- 
ces d'entre les nobles furent choifis pour gou- 
uémer la République, defquels l’vn eftoit ap- 
pelle Roy , le fécond Archonte, letroifiefmc 
JPoiemarcjbe * & les fijc pitres Thefinqthctes. 
fvlais du nom do l’Archotcfé prenoit la dcno- 
hûnation de ranoçc,ainficcMnmedcsÇgnfuls 
a Rome. Cequ’il.dit aulÇ^ftjrc adueruj aq co- 
fnen cernent de là * 4 . Olympiade. Ce non- 
pbftant l’authoricé dudi&Paulànias nous fait 
referer ceftc mutation à la a. annee de la 23 . 
Olympiade. Et de là commença la Ejemocra- 
tip des Athéniens. v . 
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• Evricrates fils de Polydorus Roy de 
Sparte de la race des Agidcs, apres auoir régné 
38 . ans mourut, & luy fucceda fon fils nommé 
Anaxandcr,qui en régna 53 . Le fécond Ar- 
chonte annuel d’ Athènes fut Tlefias. 
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La ville de Chaldone flic fondée &: edi- 
fiee en ce temps auprès .du JBofporc de Thra- 
çç, félon l’obfcruation d’Éufébe. Les fonda- 
teurs de laquelle furent les Megaricns, qui fé 
firent nommer aucugles , pour ce qu’ils ne l’a- 
Uoiçnc dreflèe au riuage de l’autre cofté, ou a 
éftp depuis ficuec la cité de Conftantino- 
plc. 
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, .Trente neuf ans apros la defolation de 
Ija ville d’Ithomeles Meflenicns fc raflémblc- 
ilcnt enfemble , & puis reprindrent les armes 
pçpr recouyoer leur pais. contre les Lacedc- 
oa^niésjlors qu’Anaxandcrj fils d’Eurïcrates, 
lé. nepueu d’Âppolodorus regnoit a Sparte 
pour vne des familles , &; Ànaxidamus .fils de 
Zeuxidamus pour l’autre , teftnoiii Paufa- 
; nias 
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nias liurc 4. fclon lequel celte féconde guer- 
re dura ij.'fns. 



La ville des Locricnt en Italie fut fondée 
en ce temps, & peuplée par les Locricnsdc la 
Gfece foubs la conduite d’Emuthcs . Strabo 
liu.é. Eufcbe. 



: r i- • p :u> /< ■- ■ ■ - - - ; 

Les Lacédémoniens avans mené leur ar- 
mée contre les Melîcnicns/urentcombattuz 
prez le bourg nommé Deras , & fi brauement 
foultenuz qu’ils le départirent d’vne-part &c 
d’autre aucc égalité de perte :& pour ce que 
de la part des Mclïcniens Ariftomenes felloit 
porté le plus vaillamment de tous les liens, ils 
le.fircntchc£&: condudcur de leur armée , a- 
pres qu’il eut refufé le nom de Roy : & par fon 
moyen gaignerent plufieurs vidoires fur les 
Lacédémoniens, lefqucls à celle occalion en- 
uoyerentconfultcr l’Oracle de Delphes pour 
fçauoir de quel Capitaine ils fe pourroiét fer- 
uircnccftc guerre. Etfuyuantlâ refponfe ils 
rcceurétceluy que les Athéniens leur enuoye- 
rent,comme.par mefptis. & moquerie : à fça- 
uoir le Poçpc Tyrtæus , perfonnage mal faid 
de corps, &: nullement expérimenté à la guer- 
re : mais qui auoit vn grande grâce de dire & 
de bien eferire en Poëlic, par la vertu de la- 
quelle il leur remit li bien le cœur dedans le 
ventre (apresqu’ils curent cité de rechef del- 
confits en vnc fécondé rencontre foubs fac5- 
duitc)&: les fît rentrer en li bon efpoir qu’ils 
commencèrent à fefuertuer plus tort qu’ils 
n’auoient encore faid contre leurs ennemis. 
Mais la fécondé bataille qu’ils eurent contre 
les Mcflënicns apres celle de Deras le fit l'an- 
née d’apres, auprès du fepulchre d’Aprc^fPau- 
fanias liu^.Iullin. 



— 



L a ville d’Era ou d’Ira,qui elloit la prin- 
cipale retraide des MelTenicns, commença 
celte année d’eltre alTiegee par les Lacedemo- 
niens : & dura le lîcgc n.ans , 

/ IJ J * M * 



Paufanias. 

JL. 






A R. g e v s cinquiefme Roy de Macedo- 
nc,fils&fuccelTeurde Pcrdiccas premier du 
nom,rcgna(au compte d’Eulcbc)38.ans apres 
luy. Iultin tefmoigne qu’il régna fort mode- 
llement & au gré Sc contentement de fes fub- 
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L a ville noramcc Inccramna au pays qu’on 
dilbit Vmbrie (maintenant c’eft Vrbin , Rit 
fondée celle année, & nommée de celle appel- 
lation , pource quelle clloit litucc entre deux 
fleuues dits des Latins Amncs, félon le tefmoi- 
gnaged’vnc ancienne infeription trouucc en 
Italie. 
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A r d i s fécond Roy de Lydie de la race des 
Mermnadcsfils&fuccclïcur de Gyg es régna 
au compte d’Herodote 49 .ans, durât lcfquels 
il alfiegea en vain la ville de Milet.Mais il fub- 
iugua celle des Pricnnicns. 


1 

37 


20 


l 


4 

1 


40 


73 


3455 


3 


3 3 3 


55 


17 


Michepsvs Médecin & magicien fa- 
meux floriiroit en ce temps , lequel laiflâ plu- 
ficurs eferits concernans la fciencc de médeci- 
ne, tefmoin Eufcbe.Son cotemporain fut Al- 
cman poëte lyrique, lequel on tient auoir elle 
le premier qui chanta l’Amour en vers. Suidas. 
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A ManafTc Roy de Iuda décédé fucceda 
fon fils nommé Ammon,qui régna feulement 
2 .anslèlon que le texte Hebrieu de la fainéle 
Efcriturc ditrencorcs que Philo, Eufebc &Ni- 
cephore en comptent io.ou 11 . apres la tradu- 
élion des 70 . Interprètes. 


3? 


22 


3 


G 


41 


80 




17 

i 

» 


335 


2 


*9 


Les Lesbiens obtindrent en ce temps la 
fuperiorité & maillrilc de la mer l’elpacc de 
68.ans apres les Caricns.Eufebe. 
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A m M 0 N Roy de Iuda décédé, fucceda fon 
fils Iofias,qui régna 31. an. 4. Rois 21. 
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L a folemnitc de la dance &: des jeux des 
enfans ruids Rit inftituce celle année à Lacé- 
démone, & premièrement celcbree lelon l’ob- 
feruation d’Eufcbe. Plutarque déclare qu’on 
lacelebroitenuironle 6 . iourdu mois Heca- 
tombæon. Ellât lors Leollratus Preuoll d’A- 
thencs ou Anthillcncs. 
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Estant Numa Pompilius 2 . Roy de Ro- 
me dcccdé, les Romains acfercrent d’vn con- 
fentcmentieurRoiaumc àTullus Hollilius , 
qui elloit natif de la ville de Meditullia, home 
grandement cllimé au fait de la guerre: lequel 
embellit &c amplifia la cité de plufieurs beaux 
&: fumptueux édifices. Comme il dilata fem- 
blablcmcnt l’ellenduë de fon Empire par les 
victoires Sc conqucllcs qu’il obtint fur les en- 
nemis 
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nemis tout le temps de ion régné, que tous les 
hiltoriographes tiennent auoir duré 31. ans. 
Solinus.Dionyfius Halycarn.liu.i.& 3. 
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1 0 s 1 a s Roy de Iuda au commencement 
de Ton regne rellitua le pur feruice de Dieu 
par tout fon Roiaume qui auoit elle mcfprilé, 
ou corrompu par Tes predeccfleurs: & nettoya 
fcmblablement le temple de toutes les fouil- 
lcures payennes qu’ils yauoient laiiTecs. 


L a Sibylle furnommee Herophile viuait 
en ce temps en l’Ille de Samos.Eufebe. 
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Ben Merodach Monarque de Babylonc 
mourut au rapport du Metallhencs que nous 
auons, en la zi.annee de fon regne. Et eut pour 
fuccelfeur l'on fils nômé Nabuchodonofor, &: 
par Iofephe (fuiuant l’authorité de l’ancien Be- 
rolc de ChaldeejNabulalIàr, qui pourroit élire 
le nom de Nabopolaffar que Ptolomee donne 
au fils d’iccluy. Lequel aulfi ditauliu. 1. contre 
Appion, qu’il régna 2i.an,& au li.io.de Tes anti- 
quitcz,z9. Mais nous trouvions par noltre co- 
pte qu’il en a regne feul 31.&: 41. en compagnie 
auec fon fils. Qjuoy que Metafthenes cfcriue 
yj.d’autrcs 3 j. feulement. Cependant ceux qui 
luy attribuét l’hiftoire de Iuditb fabulent tou t 
contant, d’autat quelle ncpcuteftrcaducnuc 
qu’apres le retour des Iuifs de la captiuité. 
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C a 1 v s Cluilius Didatcur des Albaniens, 
jaloux &c enuieux de la profperité des Ro- 
mains , fut caufie de mettre les deux citez pa- 
rentes & alliées en combuftion de guerre l’v- 
nc contre l’autre. Au commencement de 
laquelle vne maladie fçmdaine l’eitouffa de- 
dans Ion camp . A celte caufe les Albaniens 
fubllituerent en fon lieu Metiu? Sufiètius : 
lequel redoutant l’ilTuë de celle guerre , fi 
elle elloit finie par vne bataille generale, con- 
lentit que leur différent fuit vuidepar le com- 
bat de trois Albaniens contre autant de Ro- 
mains . Ce qui fut accorde . Et fe trpuuercnt 
trois freres gemeaux du collé des Romains: 
& trois autres aulfi gemeaux du collé des Al- 
baniens , qui elloient tous cquCiis germains 
& cnfàns de deux freres , qui entreprindrent 
ce combat fingulicr . Duquel l’ilfuë fut telle, 
que des trois Romains qui fe nommoient Ho- 
ratiens , les deux furent mis à mort : Mais 
le dernier foullint fi brauement lès aduer- 
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Paires appeliez Curiatiens, qu’il les occit tous 
trois. Par laquelle victoire la contendancc 
qui clloit entre les deux citez pour la primau- 
té & fuperioritéjfut terminée à l’aduantagc de 
celle de Romc,fel 5 que recite Dionyfius Ha- 
lycar. Plutarque en la vie de Numa &: au liure 
de la fortune des Romains recite, que les por- 
tes du temple de Ianus à Rome ( qu’on nom- 
moit les portes de guerre ) furent à l’occafion 
de la precedente ouucrtes , & depuis non fer- 
mecs de 480. ans apres. 

Les Mclfcniens f eftans toufiours portez 
brauement & heureulemcnt en celle dernierc 
guerre71ësï.accdemoniens furent à la parfin 
milcrablemcnt dciïaids en vne dernière ba- 
taille par la trahifon d’Arillocrates Roy des 
Arcadiens, qui clloit venu à leur fccours : le- 
quel leur tourna le dos auec les gens au mi- 
lieu de la meflee, ayant elle gaigné &: corrom- 
pu par les Lacedemoniés pour comcttre celle 
lafchctc: laquelle lit dôner le bruit aux Lace- 
demoniés d’auoir elle les premiers de laGrccc 
qui en achetant la foy &: loyauté de leur enne- 
rny, marchandèrent la vidoire d’vne guerre. 
Tant y-a que les Mclfeniens reduidsà defef- 
poir furent contraints d’abandonner la ville 
d’Era, où ils auoientfaid leurretraide &fc 
mettre fur mer foubs la conduide de leur Ca- 
pitaine Arillomenes^pour aller prendre leur 
fortune ailleurs. Tellement qu’ils fe trouuc- 
rent portez en la Sicile, où le terroir leur fem- 
bla tant gracieux , qu’ils f accommodèrent & 
édifièrent vne ville pour leur demeure, qu’ils 
nommèrent Mcfiàna ( qu’on dit auiourd’huy 
Melfine) en mémoire de leur ancienne patrie: 
ou pour le moins l’augmentèrent & remplirét 
de leurs gens. Car on did quelle fe nommoit 
au parauant Zangle , tcfmoin Paufanias liure 
4. où il dit auffi exprclfemcnt quecccy aduint 
celle année en laquelle Antollenes fut Pre- 
uoft à Athenes^Mais au liure 8. il adioufte, 
que les Arcadiens furent tellement indignez 
contre leur Roy Arillocratcs pour le vilain a- ' 
de qu’il auoit commis , qu’ils le dechaflerent 
auec tous les liens de fon Royaume, & en def- 
pouillercnt aulli ceux de la race . Miltiades 
Preuoll d’ Athènes celle annee. 



Les habitans de l’ifle de Thcra, qui e- 
lloient fortis de la ville de Sparte, fe trou liè- 
rent 
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rcnt en ce temps multipliez en telle abondan- 
ce que force leur fut de le dcfchargcr dvne 
partie de leur peuple. Duquel fut donnée la 
conduire à Battus fils de Polymncftus pour 
les mener en Afrique, &: pour l’y habituer, fuy- 
uant le confeil de l’Oracle de Delphes. Par- 
quoy aulli toft qu’ils y furent arriuez , il fonda 
& édifia la ville de Zoa, & puis'apres la cité de 
Cyrenes , laquelle il peupla tant de Thereens 
que de Grecs nouueaux venuz: au moyen de- 
quoy il fen nomma Roy. De forte qu’il fut le 
premier qu’on dit y auoir régné l’efpace de 40 . 
ans , félon que récite Hérodote liurc 4 . qui 
nous cnleignc que celle occurrence doit eflre 
rapportée à celle Olympiade , plulloll que 
aux années aufquclles Pline Sc Solinus l’ont 
referee . 
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D e v x cens foixante ans auant la fin de la 
guerre Poloponneliaque oudelaMoree, les 
Corinthiens eurent vn gros combat fur mer 
contre les Corfîots,c’ell à dire les habitans de 
l’ille qui le difoit lors Corcyra, & fe nomme 
maintenat Corfou, qu’on dit auoir elle le pre- 
mier qui fut iamais côbattu fur la mer par les 
Grecs. Thucydides liurc 1 . Archimedcs 

Preuolld’Athenes. 
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A R 1 0 n Mcthimneicn , le plus excellent 
! harpeur de fon temps, & qui premier chan- 
ta , nomma &: cnleigna la compofition du 
Dy thirainbe &: inuenta pareillemét ( tefmoin 
Suidas) la façon de la tragoedie à Corinthe 
fellant au retour de Sicile , où il auoit gaigné 
vn pris de Muliquc, embarqué aucc quelques 
nautonniers pour retourner en Grcce, fut 
par eux précipité dedans la mer , ne luy ayant 
taicl autre faucur que de luy permettre pre- 
mièrement de fonner de la harpe deuant que 
de le précipiter. L’harmonie de laquelle at- 
tira vn Daulphin, qui le reccut fur l'on dos, 
&Ie porta miraculeufcmcnt, lice qu’on en ‘ 
compte cil véritable , à bord &: à fauuecé , 
comme récite Solinus chapitre 13 . Com- 
bien que Hérodote référé celle occurrence 
au temps de Haliattes Roy de Lydie, &: de Pc- 
riander tyran de Corinthe . Au mcfmc temps 
les Poètes Simonidcs le Melicien & Arillo- 
xenus qui fut aulli excellent Muficien, &: l’hi- 
lloriographc Archilochus florilfoient lelon lé 
rapport d’Eufebe. 
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L s refte des Mcflénicns , auxquels les La- 
ccdemomens auoicnt permis de demoureren 
leur pais foubs leur obeilTance, cltans oppref- 
lézpareuxd’vnc trop grande & dureléruitu- 
dc,fe reuolcercntde rechef contr’cux celte an- 
née : En laquelle Archimedcs fut Preuoltenla 
ville d’Athencs.Paufanias liu. 4 . 
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Zalevcvs natif de la ville de Locrcs en 
Italie florilToit en ce temps , citant en grand 
bruit à caulc du fçauoir accompagne de ïàgef- 
fequi cftoit en luy. Tellement que les Locriés 
luy permirent de reformer leurs loix & d’en 
faire denouuelles , félon que tcfmoigne Eulé- 
beliure io.de la préparation Euangclique & 
en la Chronique. Combien que Diodorc Sici- 
lien liurc i.eltimc qu’il fut difciplcde Pytha- 
goras. — 
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L e Prophète Hiercmic commença celte 
année (qui eltoitlaij. de Iolias Roy deluda) 
défaire office de Prophète en Iudce. De forte 
qu’il predilt au mcfme temps les verges que 
Dieu vouloir enuoyer à fon peuple pour les 
iniquitcz,ainli que luy-mefmc tcfmoigne cha. 
1 . Auquel temps auffi il fcmble qu’on doitpre- 
dre le commencement des 40 , années de l’ini- 
quité de la maifon de Iuda , qui furent portées 
par Ezechicl, comme ileftcfcrit ch. 4 . A caufe 
que combien que les Iuifs fulfcnt reprins &: ad- 
monneftez tant par Hicremicquç parSopho- 
nias de leurs prcuarications &: olFcnfes,li elt-cc 
qu’ils ne fen amendèrent pourtant, & ne le re- 
mirent à mieux faire: occalion pourquoyleur 
ruynefic cbaltiment leurfut predid par iccux 
Prophètes. 
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Diioces Roy des Mcdes mort Phraortes 
fon filSjCntra en la fucccffio de fon Roiaumc; 
& en iouït au rapport d’Hcrodotc 23. ans. Pau - 
lanias liu.4.1’appelle Aphraortcs,&: dit qu’Ari- 
Itomencs Duc des Mclléniens fut en termes de 
le retirer vers luy ou vers Ardis Roy de Lydie. 
Cependant on tient qu’il a elté le premier de 
fes predccelTeurs qui le mit en peine d’eftendre 
les limites de fon Empire, & qui fît la guerre 
aux Pcrfes à li bon efeient qu’il les fubiugua,&: 
les rendit lés vallaux & tributaires. 


En laz.anncedc l’Olympiade 30 . Miltiades 
fut(tcfmoinPaufanias)Preuoll: àAthenes:en la- 
quelle auffi les Lacedcmoniens entrèrent en 

guerre 
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guerre contre les Arcadiens.De forte qu’ils en- 
uoyerent vne armee contr’eux, qui afliegea&: 
prit de force la ville de Phigalia : où ils mirent 
garnifon,qui en fut bien toit apres cbalfec par 
les Phigaliens à l’aide des Oreftafiens. X 



L a ville de Bizantium nomynce depuis Con- 
ftantinople, fut félon l’obfcruarion d’Eufebe 
fondée éc edifiee en ce temps. Et comme tef- 
moigne Iuftin liure 9. par Paulanias Roy de 
Sparte, qui en fut lepremier polfeireurrcfpacc 
de 7. ans. Et puis fut côtraint de quereller pour 
la pofTcfTion d’icelle contre les Athéniens. Ste-. 
phanus toutesfois &c Euftathius aucc Ioannes 
Antiochenus ticnnét, quelle auoit ja ellé fon- 
dée au parauant par vn nommé Bizas fils de 
Neptune & de Cyrœlfa fille d’Io. Combien 
que Philoftratus en la vie de Marc Sophifte de 
Bizance nomme vnBizes ou Bizas Capitaine 
de quelques Megariens, ou félon Michael Gly- 
cacn fonhiftoire de Conftantinoplc, Roy de 
Thracc,de qui elle prit là nominatio apres qu’il 
l’eut fondée. Ce qui pourroit eltre aduenuen 
ce temps plultolt que par vn Paufanias,- pource 
que les Lacédémoniens ne femblent point lors 
en auoir eu vn de tel nom , nonobftant qu’il fe 
peut bien faire qu’ils famplificrent depuis &: 
peuplèrent de leurs gens : ou bien la rçftaure- 
rent apres quelle eut cité deftruitte &c ruince, 
comme elle fut par Darius Roy de Pcrfe. Tel- 
lement qu’ils f en donnèrent le nom de fonda- 
teurs. Quoy que çc foie Pline liure 4. chap. 11. 
tefmoignc quelle fut prernicrcment nommée 
Lygos. 



Av mefmc temps Cypfclus natif de Corin- 
the ayant cxpulfé la race des Bacchiades ou 
Bauchiadcs(qui dominoiçnt en la ville de Co^- 
rinthe, lors quelle fe gouuernoit par Olygar- 
chie)fe mit en poffefiion de la principauté de fa 
patrie. Et fe comporta fi modeftement au gou- 
uernement d’icelle, & d’vne maniéré tat agréa- 
ble au peuple, qu’il ne luy fut oncquçs bèfofii 
d’auoir des gardes pour la feurctç delàpcrfon- 
ne . De façon qu’il dura en ceft eftat l’cfpace 
dejo.ans: &: puis le laiflà par fuccelïîon à fon 
fils Pcriader.Herodotc, Arillote li.y.des Polit. 
Eufebc. 



Environ ce temps Demaratus Corin- 
thien pcrc de Tarquinius l’ancien ne pqu-r 
uant falïubicttir à la domination de Cyplclus, 
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partit de Corinthe , & fc retira aucc toute la 
cheuance en Italie, où il l’habitua en la vil- 
le des Tarquinicns . Cicéron liure 5. des 
Tulcul . 
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L e Iubilé fut célébré celte année, &: la fe- 
llc de Pafques pareillement, auec plus grande 
folcmnité qu’elle n’auoit elle depuis le temps 
de Samuel. Et ce 30. ansdeuantquc le Pro- 
phète Ezechicl commençait à faire office de 
Prophète. En la mcfmc annee aulfi fut rctrou- 
uc le liure de la loypar le grand Sacrificateur 
Hclkias . 
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La ville d’Abdcra renommée à caufe du 
Philofophc Dcmocritus qui en elloit natif, 
allant par ancienneté petit à petit en déca- 
dence, fut rellaurcc en ce temps par lcsClazo- 
meniens d’Afic, qui y allèrent habiter, &la 
rendirent plus peuplée de gens & d’edifices. 
Solinus cliap. 13. Eulcbe dit aulfi que la ville 
nommée Iltrus fut fondée au mcfmc tépsau 
pais du Pont : Sc celles de Chantus Sc de Sta- 
teraen Alic. 
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L e Prophète Sophonias faifant Ion office 
prefehoit en ce téps côtrc les vices & trâlgref 
lions du peuple de Iuda,& fingulicremcnt co- 
tre fon idolâtrie. Prcdifoit lemblablemcnt les 
calamitez & afflictions qui deuoientaduenir 
aux Phililtiins , Moabitcs , Alfyricns, Chal- 
deens : enfcmble la conuerlîon du peuple d’I- 
lîraël à Icfus Chrift. 
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A v mcfmc temps aulfi le Philofophc Alc- 
mæon natif de la ville de Crotone, 8c le Poëte 
Lafchcs Lelbien , qui fut autheur de la petite 
Iliade, florilfoicnt, en l’obferuation d’Eulcbc. 
Mais Clément Alexandrin liu.r. des Strorua- 
tes tient qu’Alcmæon fut le premier des Grecs 
qui compolavn liure des raifons &: lècrcts de 
nature. Ce que toutesfois d’autres ont attri- 
bué à Anaxagoras Clazomcnicn. 


Phalaris exerçoit en ce temps la ty- 
rannie en la ville d’Agrigcnte en Sicile , félon 
qu’Eulcbc a obfcruc : laquelle elloit fi cltran- 
ge& horrible qu’il fe dcleéloit à faire mou- 
rir ceux qu’il vouloit challicr , dedans vn 
Taureau d’airain embraie fur le feu j rcceuant 

vn grand 
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vn grand plaifir quand il oyoit la voix& les ge- 
miflèmcns des pauures perfonnes qui fouf- 
froient dedans, pour ce qu’ils faifoicnt vn Ton 
ièmblable au mugifiement d’vn Taureau. On 
tient finalement que ce tyran mourut de mef- 
mc fupplice de mort qu’il auoit inucté &: pra- 
tique fur les autres, tefmoin Cicéron liure 1. 
des Offices . Ce pendat toutesfois les epiftres 
qui font publiées en Ton nom tefmoigncnt , 
qu’il n’a pas efte fi criminel qu’on la fait. 
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La ville de Himcrc en la Sicile fut ceftc 
arînec premièrement fondée &c edifiee , ayant 
cftéaulli la ville des Selinuntins qu’on difoit 
Sclinis commencée en la precedente, tefinoin 
Diodore Sicilien liure 13. chap.20. & zi.Eu- 
febeaauffi obferué que celle de Lamplaquc 
en l’HelIefpont fut baftic au mefme temps. 
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L y g d a M 1 s natif de la ville de Syracufe 
en Sicile fut le premier qui gaignale pris de la 
luitte, delacourfe&dcl’clcrime es ieux O- 
lympiqucs en ceftc Olympiade. Onadiouftc 
que fes os furet trouuez apres (a mort du tout 
folidcs &c (ans moelle : & qu’il n’auoit en tou- 
te fa vie eu foif,ny enduré fueur. Solinus cha- 
pitre 4. 
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Les Cimmericns cftans chaftez de leur 
pais par les Scythes Nomades, furent con- 
traints de venir cerchcr autre demeure en 
Afie au téps qu’ArdisRoyde Lydie regnoit: 
où ilsprindrent &fiiccagcrcntlavilledcSar- 
dis,horfmis le chaftcau. Hérodote liure 1. 
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L a ville de Boriftenc fut fondée en ce 
temps au pais du Pont. Eufebc. 
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Terpander excellent Muficien flo- 
rilfoit félon l’obleruation d’Eufebe , en ce fic- 
elé: mais d’autres ont eftimé que ce fut en l’O- 
lympiade 18. côme ilajaefte notécy deflus. 
Plutarque au liure des dits notables des La- 
cédémoniens dit , qu’il ertoit le plus excellent 
ioucur de Cithre de fon téps : & qui plus pre- 
noit de plaifir à louer les faits héroïques. Le- 
quel neantmoins les Lacedemoniens conda- 
nerent à l’amëde , pour ce qu’il auoit adioufté 
au Cithre vnc feule corde plus qu’il n’y en a- 
uoitauparauant. 
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To b i e pere du icune Tobic mourut en 
l’aage de 1 j8.ans , cent ans apres le trcfpas de 
Sennachcrib. 
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Les Meflcniens fereuoltercnten ce temps 
contre les Laccdcmonicns.Eufebe. 
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A Plammeticus décédé fucccda au Roy- 
aume d’Egypte Ton fils , qu Hérodote appelle 
Necho ou Nechus, qui régna au compte d’ice- 
luy iy.ans.Combicn qu’Eufcbe, qui le nomme 
Ncchao &: Nicepfos, neluy en compte que 6. 
Cependant pourcc que le mcfme autheur tef- 
moigne qu’il bailla vne bataille en terreaux Sy- 
ricnsau lieu nommé Magdolus ou Magdalon 
(qui cft vne place en Iudee) laquelle il gangna, 
& depuis alla aflieger vne grade ville nommee 
Cadytis,laquclle il prit auiïï , cela me fait pen- 
fer que c’cft luy que l’Efcriturc fainde appelle 
4 .Rois 23 -vcrf i^.Ncchao Pharaon, qui (côme 
il cilla dit) monta auec armée contre le Roy 
des A fi y riens auprès du fieuue Euphrates ; &: en 
Ion chemin rencontra Iofias Roy de Iuda ac- 
compagné des forces de fon Royaume, qui luy 
voulut clorre le paflage près le bourg Maged- 
do.Etfutfi téméraire qu’il l’ola combattre en 
bataille rangée. De forte qu’il ne fut pas feule- 
ment vaincu, mais aulfi blefle fi à bon efeient 
qu’il en mourut, ayant régné ji.an. A caufe de- 
quoy les Iuifs fubftituercnt en fon lieu fon fils 
Ioachaz,qui n’auoit feulement régné que trois 
mois, quand Ncchao retournant(comme nous 
cftimons ) de fon voiage contre les Aflyriens, 
le prit & emmena auec luy prifonnieren Egy- 
pte, apres auoir ordonné en fon lieu le frere d’i- 
ccluy,quife nommoit Eliachim ( mais il luy fit 
prendrelc nom de Ioacim ou Ioachim)moicn- 
nant certain tribut qu’il luy deuoit payer. Tcl- 
lemét qu’il régna lur les Iuifs n.ans.pourraifon 
dequoy il fut depuis plus affeétiôné enuers luy 
qu enuers le Roy d’Artyrie : dont vint aulli la 
caufe de fa ruine. Mais file commencement du 
régné de Ncchao doit eftre icy conftituc j il 
fàult qu’il ait faiét celle première entreprinfe 
incontinent apres le trefpas de fon pere , ou 
bien iceluy encore viuant, comme fon Lieute- 
nant. Neantmoins toutesfois Iolèphe, fuiuant 
le tcfmoignagc de l’ancien Berofe de Chaldec, 
femble ellre d’auis que Ncchao fut le Satrape 
que Nabuchodonofor le pere auoit ellably 
gouucrneur en fon nom fur l’Egypte, la balle 
Syrie, &: Phœnicie, qui fe rebella puis apres 
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contre luy. A cauledequoy Nabuchodono- 
for mena vne armée en Egypte , par laquelle il 
la remit en l’obeiffance de Ion pere , qui mou- 
rut bien tort apres en la ville de Babylonc,eflât 
ce rebelle deffaict. 
























Philippe premier de ce nom, fils &: fuc- 
ccffeurdu Roy Argæus ou Archæus, régna a- 
presluy au Roiaumedc Macedone38.ans.Euf. 
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T v l l v s Holtilius aufii troificfme Roy de 
Romc,ellantenla32. année de fon régné fut 
aucc toute là famille bruflc dedans fon Palais 
par vn feu du ciel celle annee. Dionyf.Halyc. 
liurc 3.& Solinus chap.z. 
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T h a L E s Milcfien Philofophe prince & au- 
theur de la le etc qu’on diloit Ionique, nalquit 
en celte mefinc année , lelon Diogenes Laer- 
tius . Mais Eufebe cil d’aduis qu’il cfloitja en 
bruit, & qu’il vefeut iufques à lajo. Olym- 
piade. 
























N e c h v s Roy d’Egypte fut le premier, co- 
rne eferit Hérodote liurc 4. quifitdefcouurir 
tout l’en uiron de la colle d’Afrique par quel- 
ques nauircs de Phocnicicns : lclquels fcllans 
embarquez en la mer rouge , tournoieront 
tout à l’entour iufques aux colomnes d’Her- 
culcs , &: rcuindrent de là en Egypte. Lequel 
chemin a elle beaucoup mieux dclcouuert au- 
iourd’huy par les Portugais. 
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L’o r a c l e de la ville de Dodona en l’Epi- 
rc commença en ce temps de fc Elire renômer 
à bailler rcfponfcs aux Grecs, tant des chofcs 
futures* que de celles dont on le côfultoit, felô 
que telmoignc Eufebe. Mais Hérodote liu. z. 
afferme qu’il a cité le plus ancien Oracle de la 
Grecc:&: qu’il bailloit les rcfponfcs parla voix 
de deux colôbcs.Lcs autres difent que c’eltoit 
par vne voix qui fortoit de deux chcfnes. 
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A n c v s Martius fut par la voix du peuple 
& du Sénat cfleu Roy de Rornc au lieu du de- 
funct.Tellcment qu’il régna 24. ans , tcfmoin 
Dionylîus Halycarn.liu. 3. Lequel déclare en 
vn autre endroiét que fon regne commença 
en la 35. Olympiade, & en la 344. année apres la 
prife de Troyc: encore que le traducteur latin 
ait mal traduit 43. Olympiade, &c 383. apres la 
prife de Troyc. 
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Les Latins cftimans les trefues qu’ils a- 
uoient auccles Romains, faillies aucc le Roy 
dcfunct,rcprindrét les armes contre eux. Qui 
fut caule que le Roy Ancus fc mit aux champs 1 1 
aucc fon armée , & prit la ville de Politorion 
fur eux. De laquelle il fit venir les habitansà 
Rome, & puis la repeupla d’autant de citoyes 
Romains. Dionyfius Halycarnaifeus. 

L e Roy Nabuchodonofor irrité pofiiblc 
contre Ioachim Roy de Iuda , de ce qu’il te- 
noit le party du Roy d’Egypte, ou bien le vou- 
lant diftraire du fcruice du Roy d’Egypte, au- 
quel il eftoit obligé , pour le rendre lien : à fin 
qu’il euft moins de dertourbier par luy de faire 
la guerre à l’Egyptien,&qu’il peuft mener fans 
empcfchcmët fon armée parla Syrie &: Iudcc 
iufques en Egyptc,entra aucc fa puilfance de- 
dans la Iudcc, &alfiegea de telle violence la 
cité de Hierulalcm, qu’il contraignit le Roy 
Ioachim de le rendre à lamcrcy &: deuotion. 

A caufe dequoy il le lailfa en polïclfion & loïf 
fiincc de fon Royaume comme il eftoit au pa- 
rauant , à condition de le tenir dorefnauant à 
foy &: à tribut de luy, comme il le tenoit du 
Roy d’Egypte. Mais ce pendant il fe làifit d’v- 
nc partie des vailfeaux du temple de Dicu,lef 
quels il tranfporta auec foy au temple de fon 
Dieu en Babylone. Outre lefquelsil fitaulfi 
choifir &: emmener quelque nombre d’enfans 
qui fetrouucrent les plus beaux mieux nez 

d’entre les enfans de la lignée royale &: les 
Princes deludarà fin de les employer à Ion ler- 
uicc, ou pour les tenir en manière d’oftages. 
Tant y-a que Daniel & fes compagnons, Ana- 
nias, Mifacl& A zarias, furent les principaux 
de celle partie . Lefquels le Roy comrrtanda 
d’eftre inftruits és fcicnces & couftumcs des 
Chaldeens par l’efpace de 3. ans deuant que 
d’eftre reprelcntez deuant luy. Ce quifemble 
eftre le vray léns Sc intelligence de ce qui eft 
eferitau premier chap.de Daniel , depuis le 
verfet 1. iufques au 7. qu’en la 3. annee du 
Roy Ioachim de Iuda Nabuchodonofor Roy 
de Babylone vint en Hierufalem, &: l’alftegea 
&c. Et du liurc 4.des Rois chap. 24. que Na- 
buchodonofor monta du temps du Roy Ioa- 
chim en Iudcc, & le rendit fon fubioft l’efpacc 
de 3. ans, au boutdefquels illèreuolte. Neac- 
moins Iolëphc & ceux qui l’ont cnfuiuy,lè fôt 
perfuadez que Ioachim fut faiél tributaire &: 
vaflalduRoy de Babylone en la 8. annee de 

fon 
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Ton règne ,& qu’il fe rçbella en l’onziefme, 
qu’ils eftiment eftrc appellee par Daniel la 3. 
de Ton régné . Mais fi Nechao fu^ deftaid & 
vaincu en la 4. auprès de l’Euphrates,& qu’il 
aieaumoyc de fa oeffaide perdu tout ce qu’il 
cenoit depuis l’Euphrates iufques au Nil, qui 
eftimera q Nabuchodonolor aie laiûe depuis 
la Iudeefilang temps en paix fans la toucher, 
puis quelle eftoit fubiede &c tributaire dç J’E- 
gyptienî Et qu’il ne pouuoit que par icelle ou 
par bien près aller iufques au Nil . ? Quançà 
ceux qui veulent prendre le commencement 
des 70. ans de la tranlmigration à celle pre- 
mière prife de Hierufalem,nous efpcrons mo- 
ftrer cy apres qu’il y a plus d’apparence qu’il 
les fiiut commencer à la tranlmigration de Ic- 
cfionias . .Ioind qu’il ne fepeutprouuer que 
Nabuchodonofor ait emmené auecluy de ce 
premier voyage autres que des enfansdelqucls 
melmc il fcmble auoir pris plus par couleur de 
leur faire honneur, que par forme de les vou- 
loir tenir en captiuité. Car les grands Monar- 
ques ne f eftiment pas faire peu d’honneur à 
leurs liibietSjde choilir leurs enfàns pouf leurs 
pages d’honneur ou feruiteurs domeftiques. 
Et les fubiets aulîi ne prqnnentpas cela à peti- 
te faueur. Encore que l’clcriture ait fongneu- 
fement cotte le nombre des Iuifs qui ont eûé 
tranlportez en Aflyrie à toutes les prifes de 
Hierufalem . Qui pluS elt , Hieremie déclaré 
allez cuidemment chap.25. & 30. quelatranf- 
migration n’eftoit pas encore commencée en 
la 4 . y.annceduRoy Ioachim,quoy qu’on 
ait la voulu interpréter laquatriefme pour la 
troifiefme. Car on peut tirer allez d’argumens 
du chap.36. que depuis que le liure de la pro- 
phétie de Hieremie eut efté prefenté au Roy 
Ioachimcnla 4. annee de fonregne, iufques 
à ce quille brulla, qui fut en la 5. que Na- 
buchodonofor ne monta point en Hicru- 
làlcm . 
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Nabvchodonosox (did âulTî Na- 
bulalfar) eftant deuenu fort ancien, ne pou- 
uoit plus ( à ce que difent l’ancien Bcroie de 
Chaldee & Iofephe liure 10. cbap. ii. des An- 
tiquitez, & liure i v contre Appion) porter le 
faix ny le trauail de la guerre . A l’occafion 
dequoy il déclara fon fils Nabuchodonofor 
Roy, le faifant de faid reener auec luy . Puis 
luy donna la conduide ae l’armee qu’il en- 
uoya cotre Nechao Roy d’Egypte, qui f eftoit 
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rebellé. C’eli {jourquoy le Prophète Hiere- 
mie chap. 2j.tefmorgne, que Nahuchodono- 
for (que notas prenons pour le icune )comme- 
çâ de*regner en la 4.annee de Ioachim Roy 
deIuda.Etauchàp.46. qu’il frappa l’armec de 
Pharao Nechao d’Egypte auprès de l’Euphra- 
tcs.Tellement que par le moien de la victoire 
qu’il gangna lors lurrEgyptien,il ferrtble qu’a- 
uint ce qui eft eferit liu.4. des Rois. chap. 24. 
qutt le Roy d’Egypte ne fauança plus de for- 
tir hors de là terrejpourtant que le Rby de Ba- 
bylone depuis le flcuue d’Egypte iufqüès au 
flcuue d’Euphfates auoit prins tout ce qui e- 
ftoit au Roy d’Egypte. Tant y a que Iofephc 
dit, qu’ayant pris la charge d’aller guerroier les 
ennemis de Ion perc, &: les autres nations de 
l’Afic,il y fit li bien parler de foy par fes vailla- 
ces & proüeflcs,que les excellents faits luy ac- 
quirent le furnom de Grand. Tellement que 
Strabo liu.iy.qui le nome Nabuchodonofor, 
&Eulèbe liu.10.de la preparatiô Euâgelique, 
tiennent fuiuant le tefinoignage de Metafthe- 
nes ancien hiftoriographe & de plufieurs au- 
tres, que les Chaldeens le preferoiét à Hercu- 
les, Cômeainfifoit qu’il euftmis à fin de plus 
grandes chofes,cftendu lès victoires & coque- 
lies aulli bien que luy iufques aux Colonnes 
qu’on difoit d’Hercules , & dompté toute la 
Lybie Sc l’Àfie iulques à f Arménie. Et puis 
quand il fi.it de retour en fon Roiaume, qu’il fe 
trouua failid’vne fureur diuine,qui luy fit pré- 
dire à hautevoix, que les Babyloniês receuroiét 
vnc grade calamité par vn demy aine de Perle, 
qui les delpouilleroit de leur liberté. Ce qu’on 
voioitbiéappartcniraux fongcs,qui luy furet 
interprétez par Daniel. Cependat tat de beaux 
faits par luy heureufemet exécutez, femblent 
bien auoir cfté l’occafion de luy faire enfler le 
cœur à proférer les fuperbes &: orgueillcufes 
iaétances qui font- rccitees au chap. 4. de Da- 
niel ; & à Ptolomee d’obferuer & marquer a- 
pres les Egyptiés le temps de fon Empire, louz 
le nom toutesfois de ’Nabopolalfar , qui lem- 
ble eftreccluy d’Abobalfar ,que l’ancien Be- 
role de Chaldee ( au rapport de Theophilus 
Antiochenus liu. 3 . aduerfus Autolycon ) luy 
donnoit, ou le nom Nabulaflar que les Cal- 
deens attribuent à Ion pere (tefmoin le melme 
Berolê & Iolêphe) qui fe proferoit poflible en 
cefle façon par les Egyptiens en leur langue. A 
caulè que l’vne & l’autre (au tefmoignage de 
tous les autheurs precedents ) portèrent vn 
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mefme nom.Quoy qu’il en ait qui veulent de- 
batre que la S.Efcriture n’afaiét mention que 
d’vn feul Nabuchodonofor, cftimas que ccluy 
qui emmenaDanicl eft le mefme qui cômença 
de régner en la ^..annee du regne de Ioachim. 
Mais que la première année de Nabuchodo- 
nofo’r le doit comprendre fouz la fin de la 3 . 
commencement de la 4. de l’autre. Ce qui eft 
dire&cmet co traire à ce que Hicrcmicch. 51» 
verf.2o.efcrit,quc Nabuchodonofor trâfporta 
du peuple des Iuifs 3023.pcrfonnes en la y.an- 
nee de fon regne. Car fi cela ne feft fait qu’en 
la dernicre année du Roy Ioachim, la première 
année de Nabuchodonofor ne fc peut cômen- 
cerqtia la fin dcla4.de Ioachim.Etfepeuten 
corcs le mefme argument vérifier par autres 
plus euidentes raifons tirées du mefme chapi- 
tre, où il eft déclaré vcrf.12.que le regne deNa- 
buchodonofor cÔmença le io.iour du j. mois 
de l’annee: tellcmët qu’il entra en la 19. de fon 
regne vn mois & vn iour apres la prife de Hie- 
rufalé,qui feftoit fai<fte(teîmoien le verf j.6.& 
29.)le 9. iour du 4. mois en la 18. année defo re- 
gne & en 11.de Scdcchias,qui auoit (comme il 
appert par le 24. cha.vcrf.12.du liu. 4«des Rois) 
cômcncé feulement à regner en la 8. de Nabu- 
chodonofor. Dont nous concluons auifi que 
puis qu’il mourut en la 37.annee de la tranfmi- 
gration de Icchonias , que fon regne ne peut 
auoir duregueres plus de 44.ans,defquels tou- 
tesfois nous prefuppofons qu’il demoura les 
dix premiers en focieté & communication 
d’Empirc auec fon pere. 


C e s t e guerre & la preccdete,qui eftoict les 
4.& j.annccs de Ioachim Roy de Iuda,le Pro- 
phète Hicremie prophetiza la captiuité & trâf- 
migratio du peuple Iudaïquehors de fon pais, 
qui deuoit durer 70.ans:& mit par eferit en vn 
liurel’arreft que Dieu auoit donné cotre fon 
peuple à caulc de les offenfes. Lequel fut pre- 
fenté au Roy Ioachim, qui le fit brufier.Hierc- 
mie 23.36.chap. 


Les Latins feftans remis fur pieds reprin- 
drent par force la ville de Politorium , que les 
Romains leur auoiétoftee.Mais Ancus Mar- 
tius ramena tout incontinent les forces con- 
tr’euXjparlcfquclles il les cftrilla de rechef fort 
lourdemët en vnc bataille. Au moien dequoy 
il retira ce qu’ils venoient de regangncr,à fça- 
uoir Politorium, laquelle il fit razer , à fin d’en 
ofterl’enuie.Dionyfius Halycarn. 
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Phaortes, ou Phraortcs Roy des Me- 
des, déliant mis aux champs auec vne grande 
armée pour faire la guerre aux Alfyriens ôcàla 
ville de Niniue, fut par eux dcffaiét &C mis à 
more en vne bataille . Au moyen dequoy fon 
fils nommé Ciaxarcs luy fucccda à fa couron- 
ne, & regna(au compte d’Herodote ) 40. ans. 
Lequel aulfi racomptc qu’il fut fi vaillant & 
heureux en guerre, qu’il furmonta la gloire de 
tous fes prcdeccflcurs par la grandeur^ excel- 
lence de fes fai&s. De forte qu’il reduifit,à fon 
dire, toute l’Afic,qui ell par delà le flcuue Ha- 
lis.Et puis départit tous les pais qui luy cftoiét 
fubiecls en prouinces : citant le premier qui 
diftribua par bandes, efeadres & compagnies, 
le fioldat de l’Alie :& ordonna que hallebar- 
dicrSjgcns de cheual & Archiers auroient leur 
carticr à part, & ne marchcroient plus confu- 
fcmëc enlemble , comme c’cftoit la couftume 
au parauant . Mais pour ce que le mefme au- 
theur maintient aulïi que la cite de N iniue fut 
par luy dcftrui&e &: ruince, il nous donne oc- 
cafion de le prendre pour Affileras , qui cft en 
l’hiftoirc de Tobic,qui accompagna Nabu- 
chodonofor à la prife d’icelle ville : d autant 
qu’il y auoit vne alliancc& confédération gra- 
de entre les Mcdcs & le Roy de Babylone . 
Tellement qu’Eufcbc liure 9. de la prépara- 
tion Euangeliquc tefmoigne,qu’vn ancien hi- 
ftoriographe nommé Alexander Polyhiftor a 
eferit, qu’Aftibarus ou Stibaris Roy des Mc- 
deSjpere , lelon Metafthencs &c Ctcfias , du 
RoyApanda, quielloit Alliages, lequel rc- 
gnoitdu temps de Ioachim Roy de Iuda , ac- 
compagna iceluy Nabuchodonolor a la prile 
de Hicrulalcm . Ce qu’il pourrait aulfi bien 
auoirfaiét en la ville de Niniue . D auanta- 
ge quâd Daniel nomme Adhéras pere de Da- 
rius Roy des Medes, qui auoit vn autre nom 
propre, celà nous donne à entendre que 1 ap- 
pellation d’AlTuerus elloit commune aux Me- 
des , ioinél qu’elle lignifie autant en Hebrieu 
que Prince ou Capitaine: & lelon d autres 
emporte mefme fignificatiô que le nom d Ar- 
taxcrxes entre les Pcrfcs . Ce pendant fi Hé- 
rodote ne f cil trompé en fon compte , où il 
dit que les Medes obtindrent la feigneurie 
d’Afie qui cil delàlefleuue d’Halis, l’efpace 
de n8. ans, fans y comprendre ce que les Scy- 
thes y ont dominé entr’eux , cela ne fe peut 
rapporter au tëps de Ciaxarcs ( lequel il veut 
auoir cllé le premier dompteur de celle par- 
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Ciaxares Roy des Modes, fellant pro- 
pofé de venger la mort de Ton père qui auoit 
cité tué parles Airyriens,&: ruiner la ville de 
Minus, fit à celte intention vnc grande leuee 
de Tes hommes, lefqucls il mena contre icelle 
ville, qu’il afliegea, apres auoit dcffaiéb les Al- 
fy riens en bataille. Mais ellant fur le poinét de 
pourfuyurciaviétoirc, vne grande armee de 
Scythes ( quiauoient chalfé les Cimmcricns 
de l’Europe , &: les pourfuyuoicnt encores de 
telle façon qu’ils vindrent entrer en les pour- 
fuyuans dedans la Mcdie) luy vint tomber fur 
fes bras , conduits par leur Roy Madies fils de 
Protothias . De forte qu’il fut contraint de 
lailfer fon entrcprinlé imparfaictc pour les al- 
ler repouffer. Maisilfetrouua fibicn rebuté 
de fon intention , que leur ayant donné ba- 
taille fut vaincu, &par mcfine moyen fpolié 
de l'Empire d’ A lie, laquelle ils reduirent en- 
tre leurs mains. Et puis apres prindrent le che- 
min d’Egypte , nono bilan t qu'ils ne paruin- [ 
drent que iufqu’à la Palcitine.: pour ce que le 
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tic d’ Alie que nous venons de nommer ) mais 
plultoltau commencement du règne de De- 
ioces. 



I o a c h 1 M Roy de Iuda apres auoir dc- 
mouré l’efpacc de 3. ans tributaire au Roy de 
Babylone, fc rebella contre luy. A caulè dc- 
quoy le 4. liure des Rois chap. 14. dit , que le 
lèigneur enuoya contre luy vne bade de Chai- 1 
deens,& vnc de Syriés,vnc de Moab & des en- 
fans d’Ammon , pour le deftruire, comme fes 
(bruiteurs les Prophètes l’auoient prediét . Si 
toutes ces armées furent enuoyecs par Nabu- 
chodonofor, l’efcriture n’en diél autre choie: 
mais on peut bien conicéturer qu’il ne les me- 
na pas en perfonne . A caufe dequoy celle 
guerre dura iufqucs à la fin du regnede Ioa- 
chim . 

Daniel 5 c fes trois compagnons apres 
auoir clléinllruits és lettres, fcienccs & en la 
langue des Chaldccns , l’elpace de trois ans , 
furentamenez dcuatNabuchodonofor pour 
leferuir. Et pource que Daniel déclaré chap. 

1. que ce fut le mclme qui les auoit emmenez, 
c’ell vn argument qu’il y a eu deux Nabucho- 
donofor , 5c que le fécond a régné d’auantage 
aucc fon pere que Funccius n’a cllimé. 
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Roy que les Egyptiens auoienc lors ( qu’He- 
rodotc eftime ellre Pfammaticus ) vint au do- 
uant d’eux, &: les fit par les prefents & fuppli- 
cations déporter de pailèr outre . Tellement 
qu’ils fen retournèrent en Afie qu’ils auoient 
conqucftee,où ils f occupèrent à piller & raua- 
ger , iufques à 28. ans apres qu’ils en furent de- 
chaficz par Ciaxarcs , comme Hérodote liurc 
i.recitc.Ce qu’Eufcbe a marque eftrc aduenu 
en ce tcmps:auqucl toutesfois il fcmble (par ce 
que nous auons monftrc cy deuant &C déclare- 
rons encorcs icy aprcs)que l’ Afie & la Palefti- 
nc furent fubie&es & dominées par Nabucho 
donofor,à qui aufii le Prophète Hieremic dé- 
clare en pluticurs partages que les Medes mef- 
mes &: les Pcrfes furent iubjets. Dont il fc peut 
faire que ce qu’Herodote attribue aux Scy- 
thes, conuient aux Artyriens. Car les hiftoircs 
prophancsjfignammcntdes Empires d’Oricnt 
iufques aux Perfes , ontefté ii négligemment 
& confufcment eferites par faute de bons ef- 
criuains, qu’on ne fçaic quel fond on y doit 
prendre. 
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Plvsievrs exploits de guerre fc firent en 
ce temps entre les Romains &C les Latins : tel- 
lement que la ville de Meditullia colonie des 
Romains fut prife des Latins , lefqucls aurti 
perdirent Tellenes , qui fut gangnee d’aflault, 
& les habitans d’icelle tranfportez à Rome 
par les Romains ; lcfquels outre-plus reprin- 
drent la ville de Meditullia trois ans apres que 
leurs ennemis l’eurent tenue. Et fi eurent deux 
grortes rencontres aucc eux:à la première defi- 
quclles ils firent coup fourré , mais ils empor- 
tèrent la victoire de la féconde. Auquel temps 
aurti ils curent affaire aux Sabins : tellement 
qu’ils cnuoicrcnt contr’euxvncarmce fouzla 
conduittcdc Tarquinius fils de Dcmaratus, 
qui les dédît, lequel fut cy apres Roy! Dionyf. 
Halvcarn. 



Mistævs Poète Athénien floriflbit en ce 
temps. Eufcbe. 



L a guerre aiant duré contre Joachim Roy 
de Iuda l’efpace d’enuiron 6. ans, fut caufe(cô- 
mc il femble)que Nabuchodonofor monta de 
rechef en perfonne en Hierufalcm, &l’aflîe- 
gea de telle façon qu’il la prit. Au moicn dc- 
quoy il en tranfporta(commeil eft: eferit Hie- 
remie jz. verf. 28. ) trois mille vingt & trois 
Iuifs, qui furent menez en Artyrie, cftantlors 
en la 7-annce de fon régné. Ce qu’il fit au Roy 

Ioachim, 
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Ioachim n’eft point clairement expliqué, fil 
ne faut là rapporter ce qui eft cfcrit i. des 
Chroniques chap. 36. qu’il le liadechaines 
pour le mener en captiuité. Neantmoins tou- 
tesfois il eft bic déclaré, qu’il n’y fut pas mené, 
ains qu’il mourut en l’onziefme année de fon 
règne, foit de fa mort naturelle, foit qucNabu- 
chodonofor l’ait fait mourir le tenant prifon- 
nier:& qu’il luy aduint ce que Hicremie luy 
auoit prédit chap. 22. 3 6. qu’il feroit enfepuely 
de lafepulturc d’vn afnc, & trainé & jetté ou- 
tre les portes de Hierufalem* & que fa charon- 
gne feroit jettec de iour à la chaleur, & denuit 
à la froidure. Si eft-ce toutesfois que Ioachim 
fon fils, aagé lors feulement de 8. ans, luy fuc- 
ceda au Roiaumc de Iuda,& régna 3. mois 10. 
iours. On penfe que ce fut par la permiflîon 
du Roy de Babylone, combien qucl’cfcriture 
ne la expreflement dit. 
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Les Fidenates fellans reuoltez contre les 
Romains, furent caufe de faire marcher le Roy 
Ancus Martius contre eux , qui les eftrilla de 
telle façon qu’il prit leur ville d’aflàut , & en 
donna le pillage à fes gens.Dionyf.Halyc. 
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COMMENCEMENT VV COMPTE 
des années depuis la transmigration ou captiuité 
des luifs en Babylone. 

CStant l’annce en laquelle le Roy Ioa- 
•^chimfut pris & mis à mort expirec ( ce que 
nous entendons de la Iudaïque , qui prenoit 
fon commencement à l’cquinoxe du prin- 
temps) l’armee du Roy Nabuchodonolbr & 
luy-mefme auiïi en perfonne rcuint deuant 
Hierufalem pour l’alïïegcr.Mais Iechonias ou 
Ioachim, fuiuat le confeil du Prophète Hicrc- 
mic,fe rendit auec la ville entre (es mains. Au 
moien dequoy il le prit & le tranfporta auec fa 
merc,fes feruitcurs,fcs Eunuques tout le re- 
fte de la noblefl'c Iudaïque , cnfemble ce qu’il 
y pouuoitauoir de vaillans hommes de guerre 
&: de bons artilans en Iudcc, ne laillant que les 
pauures de la terre. De forte que ccfte tranfmi- 
gration fut de dix mille perfonnes , entre lef- 
quelles fe trouuerent Mardochce , &; le Pro- 
phète Ezechicl.Or pource qu’il eft dit expref- 
fémentliu.4. des Rois chap. 24. verf. 13. 14.15. 
que tout ce qui a cfté recité cy deflus aduint 
comme le Seigneur auoit dit, ( aflauoir par le 
Prophète Hieremie chap.2j.)&: que le Sei- 
gneur tranfporta &c fit aller tout Hierufalem, 
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enlcmblc le Roy, les Princes , les plus vaillans 
à la guerre &c. en captiuité, plulîcurs ne font 
pas lans caulc incitez de croire, que ce font les 
vrayes enfeignes qui dcmonftrcnt qu’il fault 
prendre icy le commcncemêt des 70. années 
que deuoit durer la captiuité te tranfmigratiô 
des luifs en Babylone, qui auoit elle prediéte 
parHiercmic,pluflofl: que la prifede Sede- 
chias&dcfolationde la cité . D’autant que 
luy-mefmc icmble eltre interprète en celte 
forte de la prophétie chap . 27.18. 19. 30. te 82. 
Et Ezechicl en tous les partages où il parle de 
la tranfmigradon, iîgnammcnt au 40. chapi- 
tre, où il dit que la 14. année apres la prilc de 
la citéeftoitla 25. delà transmigration: com- 
me aurtî le 2. liurc des Rois chap. 25. te fainét 
Matthieu chapitre 1. Ce pendant Nabucho- 
donofor donna pour fucceflcur au Roy Ie- 
chonias f 5 oncle Matthanias,qui prit le nom 
dcSedechias, foubs lequel il régna cnuiroîi 
11. ans au Royaume de Iuda, lefqucls nous e- 
ftimons auoir commencé au commencement 
de la 8. du règne de Nabuchodonofor , qui le 
prenoit comme nous auons déclaré cy deuant 
au 10. iour du y.mois de l’an Iudaicjuc. A cau- 
fe dequoy Iechonias auoit liiccedeàloachim 
furlafîndelafeptiefme annee dudiét Nabu- 
chodonolbr . Tellement qu’il eft elcrit pour 
celte occalion liure 4. Rois 24. & liu. 2. des 
Chroniques chap. 30. que l’an reuolu l’armce 
deNabuchodonofor monta contre luyen la 
8. annee de Ton regne. 

Les Veientins ayansofé prendre les ar- 1 
mes contre les Romains , forêt fï bien chalticz 
de leur témérité par Ancuns Martius,que for- : 
ce leur fut de luy venir demander la paix , la- 
quelle fl leur accorda à fa dilcretion . Diony- > 
(lus Halycar. 1 

i 

Capiates ou Sadiatcs , fils te fuccef- 
leur du Roy Ardis de Lydie , régna apres le 
ttelpas de.lon pere 12. ans au compte d’Hero- 
dote . 

La ville de Sinopé au pais du Pont, qui 
fut cy apres la capitale du Royaume du grand 
Mithridatcs, fut lelon roblèniation d’Eufc- 
bcfoodcccnce temps en la manière que les 
Grecs le difoient fonder beaucoup de villes 
anciennement, quand ils les reparoient ou rc- 
peuploicnt de leurs gens. Car Strabo liure 12. 
tefmoigne,qu’Autolycus , vn des compagnos ‘ 
. . d’Iafon 
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d’Iafbnaù voyage de Colchôs,for le premiex- 
fondateur d’icelle^ Tellement que les habitas 
l’adoroient pour leur Dieu rutelaire . Mai? 
que les Milefiens feftàns depuis aduifèzcfe la 
commodité &: opportunité du lieu où elle e-j 
ftoit Gtuec , firent tant qu’ils en dechaflèrcnt 
les premiers habitans, & puis la remplirent & 
repeuplèrent de leurs gensj qui f acquirent par 
fucccffion de temps vne telle puifiance iiir la 
mer, qu’ils tindrent long-temps quafi toute la 
Pontique en leur fubiection . Et fè maintin- 
drent en leur liberté contre toutes les autres 
nations, iufques au temps du Roy Pharnaces. 
En laquelle façon les Milefiens iè dirent fon- 
dateurs d’icelle ville. 
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Les Sabins feftans reuoltez téméraire- 
ment contre les Romains, furent auifi lcgere- 
mét amenez à repentance de leur faute qu’ils 
auoicntcommifèpar Ancus.Martius, &: con- 
traints de fe rappointer auecluy. 
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Arcesil av s* fils &fucceilèur de Bat- 
tus premier Roy de Cyrenes, régna fur les Cy- 
reniens 1 6. ans apres fon pere . Hérodote 

liurc 4. 

j 


C e v x qui ont mis la main aux hiftokes 
facrees, conuiennent tous quand il eft queftio 
de parler du règne de Nabuchodonofor, que 
le partage de Hiercmie qui dit qu’il commen- 
ça en la 4. année du régné de Ioachim,nefc 
rapporte pas à ce qui eft eferit de Daniel, qu’il 
interpréta les fonges de Nabuchodonofor es 
fécondé & troifiefme années du régné d’icc- 
luy:& qu’il y a grande différence , fpit pour le 
temps ou pour la lignification . Mais la diffi- 
culté eft fur le mot de régné, fi en Daniel il le 
doit prendre pour le temps de la Monarchie 
de Nabuchodonofor, & en Hieremie pour le 
temps qu’il régna fèul apres le trefpas de fon 
pere : eftimans aucuns qu’il faut receuoir l’o- 
pinion de Iofèphe , qui dit que Nabuchodo- 
nofor print feulement le nom de Monarque 
j. ans apres la deftruétion de Hierufalé, quand 
il eut fubiugué les Ammonites , Moabites & 
Egyptiens : ou (comme autres difent) apres 
qu’il eut réduit foubs fon Empire toutes les 
nations qui luy eftoient deftinees par la predi- 
élion de Hieremie. Contre l’opinion defquels 
onobiedequ il ne femble point que lcsancics 
# x ij 
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Monarques ayent iarr.ais fait cftat de la diftin- 
diô du Ample Régné & de Monarchie, ou pris 
fi fongueufementgarde aux qualitez , condi- 
tions & à l’amplitude ou limites que lapofte- 
rité'a requis à vnc Monarchie, ou à ce qu’on 
appelle Empire . D’autant qu’il auoit vne fi 
grande cftcnduë de Seigneuries, tant de celles 
que fon pere luy auoit lailfecs , que d’autres 
qu’il auoit acquifes par fa propre vertu déllors 
qu’il prit la cité de Hicrufialcm fouz le Roy 
Ioachim , qu’il n’y auoit Roiaume ny princi- 
pauté aucune fcmblable à la ficnne en tout 
rOrient.Tellemcnt que les Moabitcs & Am- 
monites ne le deuoient retarder de prendre le 
nom de Monarque, lcfquels mcfmcs on pour- 
roit bien dcmonftrer par l’Eicriturc auoir elle 
dés auparauant aflubjettis à luy. Iofephcaufli 
confelfe,que les Tyricns, Phœniciens, Syriens 
& Iuifs,& les Egyptiens mefines auoient efté 
ja fubiugucz par luy auant le trelpas de fon 
pere. L’hiftoire des Rois liu.z.chap. i^tefmoi- 
gne, qu’il auoit tout réduit en fon obdiïancc 
depuis l’Euphrates iufques au Nildésdcuant 
la cinquiefine année de fon regne. Hieremie 
dit , qu’il auoit déniché le Roy d’Egypte de 
tout ce qu’il auoit poffedé en l’Afie ou en la 
bafie Syric;&: fi bien eftrillé qu’il luy auoit fait 
perdre l’enuie &: le moicn de plus mettre la 
telle hors de fon Roiaume contre luy .Dauan- 
tageon fçait que laludee & la Palcfline luy 
cftoitfubjettc &: tributaire. Et fi le pliure d’El- 
dras pour dire apocryphe ne perd tout droid 
de creance, nous l’aurons pour tefmoin que la 
vifion des 4. monarchies auoit efté expofee 
par Daniel deuant la troifiefme année apres la 
prife de Hicrufalem.Mais ce que Dieuésre- 
uclations qui furent faides à Ezechicl en la 
fixielme année de la tranfinigration , met Da- 
niel auec Noé & lob entre les trois les plus 
iufles qui euflent elle entiers luy , nous donne 
indice qu’il auoit ja fàid des ceuurcs mcrucil- 
lcufes par.luy,qui nous femblcnt donner quel- 
que confirmation à noftrc iugemerit . Par- 
quoy aiant efté monftré cy deuant que le pre- 
mier Nabuchodonolor fit regner fon fils auec 
luy deuant fon trelpas , & qu’il fe delchar- 
gea des affaires de fon Roiaume , principale- 
ment de la guerre , fur luy : i ay eftimé que 
quand les Iuifs & peuples d Afie ne virent 
, plus que le fils qui leur commandoit , ils fe 
prindrent à compter le regne du fils oubliants 
I le pere. A caufe dequoy Hieremie dit que fon 
\ regne 
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P e R i a n d e r. fils de Cypfelus fuCceda a- 
pres le trdpas d’iceluy à la principauté de Co- 
rinthe , laquelle il exerça au rapport d’Àrifto- 
teliure cinquicfmc des Politiques l’cfpace de 
44-ans , encores qu’Eufcbc n’en compte que 
40. Les autres adiouftent qu’il feftrangca fi 
bien de la douceur de fon pere,. qu’il conuertit 
(a domination en vne forte &c cruelle tyrânic-, 
laquelle neantmoins neluy fit perdre le bruit 
d’eftre fi bien fage &: adiiifé au fait de la guerre 
queplufieurs luy baillèrent lieu entre les 7.. fi- 
ges de Grèce. Mais Hérodote liu.5. tcfmoignc 
qu’il fut du cômenccment plus doux que fon 
pcre^Sc qu’il deuint plus cruel par le confèil de 
Trafibulc tyran de la ville de Miler,qui luy co- 
feilla (en la maniéré qu’on dit que Tarquinius 
le fuperbefut admonefté de faire par vn autre) 
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régné commença en la 4.annee du Roy Ioa- 
chim. Mais Daniel effcant party de Babylone 
commença à compter le regne du fils feule- 
ment au trdpas du pere, lequel fut (comme dit 
l’ancien Berofè & Iofcphe) fignifié au fils , lors 
qu’il fàifoit la guerre en Egypte. Tellement 
que cela fut caufcde l’en faire partir haftiue- 
mentjapresauoir donné ordre aux affaires d’i- 
ccllc,& de toute la Syrie fcmblablement,pour 
fen retourner en fon Roiaume,de peur que 
fon abfence ne luy fuit preiudiciable.il femble 
auffi que Daniel en touchant les années de 
quelque autre Monarque, n’a eu feulement ef- 
gard qu’au temps qu’il aveu regner actuelle- 
ment en la ville de Babylone. Car il appelle la 
première annee de Darius de Medes,‘ en la- 
quelle il fubiugua la cité de Babylone , & non 
pource quelle le fit Monarque des deux Em- 
pires de l’Afie, autrement on ne pourroit dire 
que Nabuchodonofor euft iamais efté Mo- 
narque. Dauantage fi du temps de Daniel il 
y cufl eu quelque différence entre Regne & 
Monarchie ou Empire, ic croy qu’il ncl’euft 
oublié, au lieu o ù il fait menti on delà fécon- 
de annee du regne de Nabuchodonofor. Ce- 
pendant pource que Ptolomeeliu.y. chap. *4. 
de fi grande conftruétion , conftitua l’Empire 
de Nabopalaflàr, que nous nepouuôs prendre 
finonpour le grand Nabuchodonofor, en la 
z.annec de l’Olympiade 38. qu’il dit cflrela 
iiz.de l’Empire de Nabonaflar; cela nous fiiiét 
cftimer qu’il a voulu déclarer &: marquer le 
temps auquel l’Empire de Babylone luy ad- 
uint apres le trdpas de fon pere. 
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de mettre à mort tous les principaux de la vil- 
le de Corinthe. Ce pendant on dit qu’il porta 
vnc telle affe&ion à la femme, qu’il ne fc peut 
contenir d’auoir fa compagnie charnelle en- 
core apres quelle fut morte. 
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L e s V cientins ayans derechef reprins teme- 
rairemet les armes eôtre Ancus Martius Roy 
de Rome, l’incitcrent de retourner plus cou- 
rageufement contr’cux aucc fes forces . De 
forte qu’il eut au lïi bon marché d’eux à celle 
fois,qu’il auoit eu aux autres. Car apres les a- 
uoir vaincuz en deux rencontres , il leur olla 
cncorcs la ville d’Altas. Dionvlius Halycar- 
nallcus . 


Sedechias Roy de Iuda rit celle année 
vn voyage en Babylonc, accompagné de S a- 
raias, qui porta aucc luy le liurc du Prophète 
Hicrcmic, auquel il prophetizoit ladcllrucliô 
de la ville &: de l’Empire de Babylone. Hicrc- 
mic 5t. Peut élire poflible que Sedechias rit 
ce voyage pour aller rendre les deuoirs de val- 
lélagc au Roy Nabuchodonofor à l'on aduc- 
nement à l’Empire des Chaldccns: combien 
que ic n’en voudrois point allcurcr autre- 
ment . 


Nabvchodonosor cllant en la fé- 
conde annee de fon règne, longea ( comme il 
cflefcrit au z. chap.de Daniel) qu’il voyoit 
vnc flatuë d’enorme grandeur, à qui la telle c- 
lloitd’or, l’cllomach&: les bras d’argent, le 
ventre & les cuillès d’airain : &: vnc partie des 
pieds de fer, Sc l’autre de brique. Lcfqucls fu- 
rent frappez &: brifez par vne pierre couppce 
fans main d’homme : & le relie de l’image cô- 
fequemment demoly &: renuerfé . Laquelle 
vifion fut expliquée par Daniel lignifier les 
quatre Monarchies du monde , qui le deuoiét 
enfuyure l’vnc l’autre iufqu’à la venue d’vn au- 
tre régné qui deuoit durer éternellement, &c 
réduire à néant tous les prcccdcns . Soubs la- 
quelle figure nous ellimons aucc tous les gens 
de fçauoir,quc Dieu voulut monllrcr comme 
en vne peinture viue, quelle deuoit élire la co- 
dition des principales &: fupcricurcs Monar- 
chies du monde, que les Iuifs verroient depuis 
leur captiuité iufqucs à la venue de Ieliis 
Chrill , &: de Ion regne . Le commencement 
duquel ne doit pas feulement dire pris à fa na- 
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tiuité,mais aufli au temps de la prédication de 
l’Euangile : aucc laquelle la Monarchie Ro- 
maine le vit tellement aller en decadence, 
quelle fut en fin toute dilfipec & abolie. 
Quant à ce qu’aucuns ont voulu depuis na- 
gucres rapporter lefdidcs Monarchies aux 
quatre Royaumes feulement, qui ont fucccf- 
fiucmcnt tenu en leurpuiflancclacitédc Ba- 
bylonc, iufqucs à la ruine &c cucrfion d’icelle, 
qui fut à leur dire du tout délimité par les Par- 
tîtes, aufquels mcfmcs ils fe perfuadent qu’il 
faut attribuer la quatriefme Monarchie pre- 
didepar Daniel, comme la première aux Mc- 
des : ic ne voy point que celle interprétation 
le puifle accommoder au lensde Daniel, qui 
compare la quatriefme Monarchie au 1 er, par 
la force duquel tout cil defpccé & brifé . Ce 
que n’ont faid les Parthes: lefquels cncorcs 
qu’ils le foient dcllrappcz de la feruitude des 
Grecs , &; leur ayent ollc la cité de Babylone 
aucc plulicurs autres , li cll-cc qu’ils n’ont 
point elle totalement plus forts que lesGrccs, 
&: n’ont peu dcftruire& mettre à fin leur em- 
pire . Io,ind que les hiltoriographcs tefinoi- 
gnent qu’ils ont plus gaigné fur eux par ruzes 
Sc par cautcllcs,quc par vaillance & force bcl- 
liquc: ains la dcllrudion d’iceluy fe doit attri- 
buer aux Romains feulement, lefquels apres 
auoir defeonfit les forces d A lie aucc Ancio- 
chus le grand, pat les Scipions, & réduit toute 
l’Alie&: Syrie depuis l’Euphratcs en leur puil- 
lancc par leurs autres Capitaines, rendiret les 
Rois de Syrie li petits compagnes, qu’ils n’eu- 
rent pas moyen de le plus maintenir en la pof 
fclfion des hautes prouinccs d’Alic,qui lont 
par delà l’Euphrates . Parquoy les Parthes 
n’ont faid quali que recueillir fans coup frap- 
per vne partie du fruit des vidoires que les 
Romains auoient obtenues lur lefdids Rois 
d’Afie. Et puis que par la rcuclatiô fixité à Da- 
niel chap. 7. qui cil la mefmcqucNabucho- 
donofor a eu foubs vne autre figure & vilion, 
il appert que les quatre Monarchies dcfqucl- 
les nous fommes en quellion,ic deuoient fuc- 
cclfiucmcnt deilruire l’vne l’autre, la féconde 
dcllruifant la première, la troiliefme la fécon- 
dé , la quatriefme la tierce . Ayant elle la 
Grecque ( qu’on conuienr élire la troiliefme) 
ruinée par la Romaine . Il fi enfuit que le qua- 
triefme Royaume fcmble mieux appartenir à 
la Monarchie Romaine , laquelle fut aufli 
maiftrefle de la Mcfopotamic, tk. de la ville de 
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Babylone ,• mefmes tant fouz les Empereurs 
Marc Aurele & Diocletian, que fouzautres. 
D’autant mefinement que la cité de Hicrufa- 
1 cm & le pays des Iuifs n’ont iamais elle ré- 
duits fouz l’Empire des Parthcs , comme fouz 
ccluy des Romains. Et que par la Prophétie 
des 4. Empires, les Seigneuries fouz lefquclles 
le peuple de Dieu deuoit palTer depuis fa tral- 
migration en Babylone iniques à la venue du 
Roiaumc du Meific , font lignifiées, plultoit 
quclcsRoiaumes feulement qui ontfucccfli- 
uement tenu la cité de Babylone en leur puil- 
fancc. Car puis que Iefus-Chrill eftla fin de 
toutes les Prophéties qui fc font faiétespour 
l’inllruétion &: enfeignement de fon Eglilè , il 
n cft pas vrai-fcmblablc que la reuclation qui 
a cltéfaiéfce à Nabuchodonolor , n’ait voulu 
demonitrer que l’eltat de Babylone feulement 
iufqucs à la ruine : puis auflique lamefmcfi.it 
fuiétc à Daniel long temps depuis l’autre,quoy 
que fouz vue autre figure . Ioint que fil faut 
rapporter la fin du longe de Nabuchodono- 
for à la ruine & deltruétion de Babylone , que 
on ne la pourrait plus certainement prendre 
qu’au teps quelle fut prife, faccagce , dcltruit- 
tc,brullce &: ruinée de fond en comble parles 
Medes &: Perles :ainli qu’il auoit elle prédit 
au Plainte 137. &par Hiercmic chap.50. &51. 
Encore que les hiltoires prophanes n’aient 
tait mention d’vnc li extrême & entière defo- 
lation d’icelle, à caulc poffiblc quelle fut fou- 
dainemét &c bié toit apres reftauree &: repeu- 
plée d’autre peuple que n’eltoit le premier, qui 
prit lcnomd’iccluy. Mais comment qu’il en 
foit,cc qu’on prent pour fondement certain 
que la ville de Babylone fut deltruittepar les 
Parthcs auant la venue de noltrc Seigneur, elt 
beaucoup mal afleuré: d’autant que cela ne fé 
trouue déclaré ne vérifié par aucun ancien 
hilloriographc &: approuué:&: que Strabo liu. 

1 6 . St Iofcphe fcmblablcmcnt monllrcnt en 
plufieurs palfagcs , quelle cffcoit cncorcs en 
cltre bien peu deuat St apres noltrc Seigneur; 
lignamment Iofephe au liure 14. des Antiqui- 
tczjoù il dit que Hircanus fouucrain Sacrifi- 
cateur des Iuifs pris par le Roy Pacorus dans 
la ville de Hicrulal»m,fut enuoyé prelidcr fur 
les Iuifs qui habitoient en la ville de Babylo- 
nc,lorsq,ucle prcmierRoy Herodcs futelta- 
bly Roy des Iuifs, fouz lequel noltre Seigneur 
nafquit. Et quand ainli lcroit quelle aurait 
cité totalement ruinée fouz les Partîtes ou 
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autres , cela n’emporteroit pourtant gain de 
caulc. Non plus que quand le telmoignage de 
Marc Paul Vénitien auroit lieu , qui fieft per- 
fuadé que la ville nommée aüiourd’huy Bal- 
dac, tient pluftoft le lieu de celle que les an- 
ciens appelloient Suze,que de Babylonejpour- 
cc qu’il eft certain quelle ne fut iamais tant 
ruinee , que le nom &: les traces n’en foient 
toufiours reftez . Ioinft quelle a efté plufieurs 
fois reftauree & remife quali en la première 
grandeur. Tellement que plufieurs autheurs 
plus fuftxfànts que le V cniticn, tant Grecs que 
Latins, Orientaux & Arabes, afferment que la 
ville de Baldac eft en la propre afliette de l’an- 
cienne Babylone. Mais pour rcuenir à la pre- 
miercMonarchie,c’eft aufix mal à propos de ce 
qu’on l’accommode aux Medcs : d’autant que 
Nabuchodonofor qui en eftoit Roy, ne fut 
Mede de race ne de nation , fi d’auanture il ne 
la efté de par làmere( ce qu’on peut prouuer 
par toute la fain&e Efcriturc , qui ne l’appelle 
en aucun lieu que Roy de Babylone & des 
Chaldcens , &: déclare fignamment Hicremie 
qu’il rcduilxtles Rois des Medes & des Perles 
fouz fon Empire , dont on doit conclure que 
les Medes auoient leur Roiaume à part dés le 
temps d’iccluy. Ce que déclaré encor plus cui- 
demment le mcfme Prophète Hicremie chap. 
50. j i.en prophetifant que le Roiaume de Na- 
buchodonofor, qu’il appelle en autres endroits 
dcBabylone &C des Chaldcens, deixoit cftre dc- 
ftruit &: aboly par les Medes , de mcfme façon 
qu’il auoit deftruit &: ruiné la cité de Hicrufa- 
1 cm. Et Daniel auflx où il dit que le Roiaume 
de Baltafiar qu’il appelle fils de Nabuchodo- 
nofor , fut diuifé & donne aux Perfcs &: aux 
Medes, &: que Darius prit ce Roiaume là. Et 
au chap-9.cn parlant de la première anneedu 
nxefme Darius fils d’Alfixerus de la femcncc 
des Medes , qui régna fur le Royaume des 
Chaldcens. Ce qui ne fe voit auoir efté dit de 
Nabuchodonofor en aucun lieu. Qui plus eft 
pource que les Medes furent toufiours alliez 
ou vnis auec les Perfcs, Daniel les a toufiours 
comptez &: nommez cnfemble: comme au ch. 
y.vcrf.z8.& au ch.6.verf.8.iz.ij.&au ch.S.verf. 
10. où il recite que l’Ange luy dift que le Bé- 
lier qu’il auoit veu auoir deux cornes, ligni- 
fioit les Rois des Medecs & des Perlés. Ce qui 
fe voit aulfi cftre fait en l’hiftoirc d’Eftcr, d’Ef- 
dras &: de Nehemie. De forte qu’on 11c peut 
prendre la féconde Manarchie que pour le 
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rcgne des Perfes & des îvledcs erdèmble. 
Quant «i ce qu’on obicéte que le rcchange- 
ment des Princes n’a peu faire changement 
ny variété d’Empire, & partant que Cyrus n’a 
peu eftre autheur ne fôdatcur d’vr.c nouuclle 
Monarchie : cela peut bié eftre vray , quad le 
fiege d’Empirc n’cft transféré, & que le peuple 
de qui il eft transféré , n’cft fait fubied à celuy 
à qui il eft tranlporté, ou que le Prince cftran- 
ger ne fen eft emparé , au nom &: par les for- 
ces d’vne nation cftrangcre . Qui eft caufe 
qucTraian Empereur de Rome n’a cfté erc- 
deur d’vn Empire nouueau,cncores qu’il fuft 
Prince né en pais cftranger. Mais Cyrus fub- 
iugua les Medes, comme on dit, par les forces 
de là nation, à laquelle auflx il les rendit fub- 
iets . Et puis tranfporta le fiege de l’Empire 
des Medes de la cité d’Ecbatanc en la ville de 
Suzc,parluy félon aucuns edifiee, ou pluftoft 
rertaurce aggrandie feulement . Combien 
que l’Efcriturc appelle Phul, Teglatphalaflar, 
Salmanaft'ar , Scnnachcrib Sc Afî'arrhadon 
Rois d’Alîyrie,à caulc feulement qu’ils auoiét 
leur fiege en la ville de Niniuc , & Merodach 
Baladan &: lès fuceftèursRois de Babylone & 
de Chaldcc,pour ce qu’elle eftoitlcur manoir 
Impérial. Dont il eft dit en Hicrcmiequc le 
Roy d’Afiur mangea le premier le peuple d’I- 
Ifaëlj&puis Nabuchodonofor Roy de Baby- 
lone luy rongea les os. Amefmefin Camby- 
fesfuadoitaux Princes &: Satrapes de Perle, 
de ne point laiflcr tomber leur Empire entre 
les mains des Mages, de peur qu’ils ne le tranfi 
portaflent aux Medes . Combien que pour 
tout ce que nous venons de dire , les Grecs 
ne femblcnt pas auoir mis vne grande diftin- 
<ftion en la Monarchie des Perfes &c des Me- 
des depuis qu’ils fe furent vnis & incorporez 
cnlèmblc,&: eurent réduit l’Empire de Baby- 
lone & d’Afic foubs icelle, l’attribuans confu- 
fément tant aux vns qu’aux autres : Comme 
quand ils ont appcllé les guerres qu’ils eurent 
auecles Rois Darius & Xerxcs, Mcdoiles, & 
ceux qui les guerroioiet foubs eux , aulfi fou- 
uent Medes que Perfes : Ce nonobftant Ar- 
taxcrxcs qui extirpa la race des Arfacidcs , & 
f empara du Royaume des Parthcs , fut dit c- 
ftant Perle de nation auoir ramené l’Empire 
Oriental des Parthes aux Perfes làns aucun 
remuement de fiege. Noftrcconclufion doc- 
ques eft telle , que fi nous ne l'ommes prefifez 
d’autres argumens , que nous ne voyons rien 
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qlii nous Contraigne d’accommodet les Mo 
narchies de Daniel à autres , qu’aux Empires 
de Babylonè , Perles, Grecs 5c Romains , les- 
quels font comparez au fer qui brife 5c dcfpe- 
cC tout, pour ce qu’ils furent plus forts 5c bel- 
liqueux, & poffible auili plus exceflifs és vi- 
ces de tyrannie, cruauté, ambition & auàriet, 
que les prcccdcns. Et que les Parthcs femblà- 
blemcnt, lefqticls combien qu’ils ayCnt obte- 
nu beaucoup de grandes victoires fur les Ro- 
mains, lieft-ce qu’ils ne les ont acquifes pat 
ruzes, furptinfes &c aduantàges des lieux où 
ils cftoient quand ils les ont gagnées rtclnioin 
les victoires de Cralïus 5c d’Antonius, qui fu- 
rent les plus grandes 5c ligtialecs qu’ils ayent 
iamais frit d’aucunes armées Romaines , phl- 
ftoft que par vraye proüdTc 5c vaillance de 
guerre: de laquelle ils le lont touliouts trou- 
ucz inferieurs aux Romains, toutes les fois 
qu’ils le font ofez attachera eux Cn champ 
égal. 

- * — 



Nabvchodonosor. eftant paruenu 
àla couronne des Babyloniens, prit fî grand 
plaiftr en la ville de Babylonè , qu’il employa 
ion efhrdc à réparer les ruines 5C ancténes mu- 
railles d’icclle,& à la fortifier de doubles ou 
de triples rempars: aülfi à l’enrichit 5C embel- 
lir de magnifiques &fupcrbes baftimetis& e- 
dificcs. Comme le vray Bcrofe& Àbidenus 
ancies hiftoriographes ont tefmoigné,du rap- 
port de Iofephc & d’Eufebc liure io.de la pré- 
paration Euangclique. Qui femblcroit cltre 
la raifon pourquoy lediéf Nabuchodoftofot 
le vantoir au chapitre 4. de Daniel d’atioir e- 
dific la grande Babylonè pour fiege de fon 
Empire. 



i . 

C E s T E année q^ieftoit la y. dfc la tranf- 
migration , le Prophète Ezecbkl qui eftoit cn 
la ville de Babylonc,commeçaa prophetizer, 
«St vie lesvifions qu’il aeferitesenfes i.i.j.Scq. 
chapitres. 
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A Ezechiu furent déclarées par vi- 
lion les preuarications & idofatfkls qu l i fèco‘- : 
inettoient au pais de Iudce, tant par les facri- 
•ficateurs qui eftoient ènfi ville de ffidrafald, 
que par le teftc du peuple 1 . Ezech 
Les habitans de la vïffer dA'^tig'éntc étf 1 
Sicile , ennuyez des ertormes 5t Datbatds 1 
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cruautcz de leur tyran Phalaris, fcflcucrent 
contre luy,en telle façon que Payas appréhen- 
dé au corps, luy firent expérimenter le mcfme 
fupplicc qu’il faifoit fouffrir aux autres, afla- 
uoir la chaleur de Ton Taureau d’arrain embra- 
ie. Eufebe. 

Les Voiles &: V cientins le rebellans contre 
les Romains, furent par eux vaincus, & la ville 
de Velitre priléfureux.Dionyf.Halyc. 
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A Necho ou Nechao Roy d’Egypte décédé, 
ou mis à mort par le Roy de Babylone,fucceda 
Ion fils nommé Plammis ou Pfàmmites, lelon 
d’autres Pfâmmiticus , à qui Hérodote donne 
feulement 6. ans de règne. Mais pource qu’on 
ne peut rapporter les 40. années d’affliétion & 
de captiuité qui furent prédits aux Egyptiens 
par Ezcchiel chap. 19. 30. 31. 32. en la 10. &C 12. 
années de la tranfmigration , qu’au temps d’i- 
ccluy & de fon fucccflcur, il nous a lemblé que 
12. années qu’Eufcbe luy attribue en fa Chro- 
nique, luy lont plus Utilement dcües. 

E n la mcfme année le Prophète Ezechiel 
fit par le commandement de Dieu vnc décla- 
ration au peuple Hebricu, qui clloitja captif 
en Babylone , des iniquitez & tranfgrelfions 
pour lclqucllcs il deuoit cllre puny, & la cité 
de Hierulalem bien toit apres délimite & rui- 
ncc:annonçant confequcmment la deliuran- 
cc que le Seigneur vouloic faire puis apres de 
Ion peuple. Ezcchiel 20. 
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Sedechias Roy de Iuda apres fcllrc 
comporté tranquillement en l’obcïHance du 
Roy de Babylone l’clpace de 8.ans , fut en fin 
parlespromelIès&: mencesdes Egyptiens in- 
cité à le reuoltcr.Cc que Nabuchodonofor 
prit tellement à cœur , qu’il mena en perfonne 
les forces contre luy : galta toute laludcc; & 
puis approcha fon camp de la ville deHieru- 
falcm:afindc l’alfieger’, comme Iofcpheliure 
io.dcs antiquitez , liiiuant le tefmoignagc du 
Prophète Hieremic, récite. Mais l’armec des 
Egyptiens quivenoit au lecours, le fit partir 
& aller au deuant d’eux , fi bien qu’il les deffit 
&mitenrouttc,les contraignas de fortirhors 
de la Syric.Hieremie chap. 37. 
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D r. a c 0 Lcgiflateur des Athéniens florif- 
loit tcfmoin Eulèbe, en ce temps. Les loix du- 
quel clloient fi fcucres&: cruelles , quelles ne 
ordonnoient qu’vne forte de punition pour 
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toutes fautes &: crimes, qui eftoit la mort.Cle- 
mens Alexandrin liure i. des Stromates con- 
feflfe qu’il donnoit fes loix aux Athéniens en 
la 3s>.01ympiade.Parquoy Iuftin a eferit aflez 
cruement, que les Athéniens n’eurent aucu- 
nes loix deuant Solon. 

A v mefme temps aulïï la ville d’Epidam- 
nus fut fondée en la colle de l’Illyrie par vn 
Roy qui le nommoitEpidamnus (laquelle fut 
depuis appellee des Romains Dirrachium , & 
de prefent Durazzo) comme tefmoigne Eule- 
be.Strabo toutesfois liu. 7. tient quclcs fonda- 
teurs d’icelle furent les habitans de fille de 
Corcyra,ditte auiourd’huy Corfou. Mais il le 
peut faire qu’il ait parlé félon la couftume des 
Grccs,quifedifoient fondateurs des villes, lef 
quelles ils ne faifoient feulement que peupler 
de leurs gens. 

Semblablement la ville d’Ollie, di- 
llante de Rome d’enuiron 16. mille, fut fondée 
cdilîee par le Roy Ancus Martius. 

A v Prophète Ezechiel ellant en la ville 
de Babylonc fut par vilion rcuelee la prife & 
dellruéliondclavillc de Hierufalem , le iour 
mefme que Nabuchodonofor falla camper 
deuant pour l’alïicger, qui fut le 10. iour du di- 
xiefmcmoisde l’anncc, comme il tefmoigne 
chap.24.ayant prédit auparauantchap. 4. par 
combien de iours le liège deuoit durer, qui cf- 
galeroicnt le nombre des années que les pre- 
uarications & iniquitez de la maifon d’Ilraël 
auoicntduré: & déclaré nommément qu’il y 
en eutjpo.pour Ifraël,& 40.autres pour Iuda. 
Lefquellcs aulli luy furent commandées de 
porter par autat de iours fur fes collez. Qui cil 
alfez pour faire iugement qu’il faut plulloll 
prendre la fin d’icelle en celle annee, que cinq 
ans apres la prife de Hierufalem, comme a fait 
Funccius, Hieremie déclaré, que la cité de Hic- 
rufalemfutalficgee depuis la p.iufques àl’on- 
ziefme année du Roy Sedechias. 

Sadiates Roy de Lydie commença en 
ce temps à mener guerre (qui dura l’clpace de 
iz. ans) aux Milefiens , afin de les alïubiettirà 
foy: lcfquelsclloientlorsdominez 8>c gouuer- 
nezparle tyran Trafibulus j&auoient aulU fi 
grande puiflance fur la mer , qu’ils la tenoient 
en leur fubieélion.Herodote liu.i. 
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E n la io. annee de la tranfmigration, le 
Prophète Ezechicl predifoit en la ville de Ba- 
bylonc les maux 8c calamiccz qui deuoict ad- 
uenir aux Egyptiens, 8c à leur Roy par Nabu- 
chodonofor ; lignamment comme leurs villes 
deuoient ellre defolces 8c gallccs, 8c eux trâf- 
portez en captiuité 8C difperfez parmy les na- 
tions l’elpacc de 40. ans : au bout dcfquels 
Dieu les rameneroit en leur pais . Ezechicl 
19. chap. Lequel clpace de temps toutesfois 
nous cftimons deuoir commencer dés la pre- 
mière année que Nabuchodonofor commen- 
ça de regner auec Ton perc , lors qu’il fît la 
guerre à Nechao,&: le vainquit auprès de l’Eu 
phrates,ainfique tcf'moigne Hicremie. Tel- 
lement aufll que nous en prendrons la fin en 
la 40.anncc d’iceluy : Au temps poflîble qu’il 
fut dechafle de fon Royaume , 8c qu’il vefeut 
auec les belles, félon que Daniel luy auoit pré- 
dit j pour ce que les nations qu’il auoit aupa- 
rauant fubiuguecs , fe peurét lors remettre en 
liberté, lignamment les Egyptiens foubs la c 5 - 
duiéle de leurRdy Aprics, lequel Hérodote 
tefmoigneauoirelléfort heureux en les en- 
treprifes. Ce qui me fcmble ellre la plus vray- 
fcmblable interprétation du point que nous 
venons de toucher : qui ne voudra totalemét 
condamner de faulfeté ce qu’Herodotc 8c les 
autres hiltoriographes ont eferit des Rois d’E- 
gypte, qui viendrôtey apres iufques au temps 
ac Cyrus. 

L e mont Aucntin 8c le Ianicule furent 
en ce temps adioullez à l’enclos de Rome par 
AncusMartius. 

Xenophakes Colophonien autheur 
delalêélede Philofophie qu’on difoit Elcu- 
tique, nafquit en celle Olympiade . Clement 
Alexandrin . 
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FIN DV ROT^IVME VE IVD ^4 
auec la prife ruine du temple & de la 

cité de Hierufalem. 

T Es Iuifs apres auoir foullenu d’vne tc- 
Jl-/ meraire opiniallreté le liège de Nabucho- 
donofor 8c des Babyloniens iulques à toute 
extrémité , furent au bout des 430. iours qui 
auoiét cllé prédits par Ezechicl, pris, faccagcz 
8c tuez, ou referuez pour ellre menez en capti- 
uité : cllant la ville auec le temple dedrui&e, 
bruflec 8c ralee,lans que bien peu de ceux qui 

clloicnt 
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eftoient dedans efchappalfent de tomber en la 
main des victorieux . De forte que Sedechias fe- 
ftant voulu fauuer par la fuitte, fut repris &auoir 
veu malTacrer les enfans& tous les principaux de 
là cour en là prelence,cut les yeux creuez:& puis 
futaucc le relie, à qui la fureur de l’efpeeauoit 
pardonné mené fort ignominieufement en Ba- 
bylone. En telle forte prit totalement fin le Roy- 
aume de Iuda, comme recitent liu.4. des Rois 
iy. chap. liure z. des Chroniques chap. 3 6. Hie- 
rcmic yi. lelon lefqucls celle prife fut faiéte le 9. 
iour du 4. mois de l’annee, & le temple enfemble 
la ville brullec par Nabuchodonoforle 10. iour 
du cinquiefmc mois enfuyuant,auquel commen- 
çoitla 19. de Nabuchodonofor. Qu.i cilla caulc 
pourquoy Hicrcmieau chapitre preallegué ver- 
fet 19. dit qu’il fit tranfportcr de Hierufalem 832. 
perfonnes en la 18. année delon règne. Alexan- 
dre Polyhillor hilloriographe ancien auoit eferit 
(ce dit Eufebe liure 10. de la préparation Euan- 
gcliquc) qu’Allibarus ou Stibaris Roy des Me- 
dcs,pere(felonCtefias)du Roy Apanda,qui elloit 
A lliages, accompagna Nabuchodonofor à la pri- 
fe de Hierufalem. Et pour ce que Hieremie cha. 
34. ver. t. dit que tous les Royaumes delà terre 
qui elloient foubs la puilfancc de fa main , &: les 
peuples combattoient aucc luy contre Hicrufa- 
1 cm: ce nous cil indice que les Medes elloient ia 
lors des fubicts de Nabuchodonofor. Ce pendât 
cncores que plufieuts ellimcnt, que de celle der- 
nière prile de Hierufalem doiuent cllre comptez 
les 70. ans de la captiuité du peuple Hebrieu, 
durant lefquels il demeura captifen Babylonc,& 
la ville de Hierulàlemdelèrte Sc inhabitée, iul- 
qu a la première année de Cyrus Roy de Perfc, 
ainli qu’il cil eferit ch. dernier des Chroniques, fi 
cll-ce toutesfois qu’il nous lemble par les raifôs q 
nous auons alléguées cy defifus, qu’il les failloit 
plulloll commencer à la tranfmigration du Roy 
Iechonias. D’autant que les Iuifs achcuercntlors 
de perdre le relie de leur liberté, & que Hiere- 
mie chap. 29. verf 10. lèmblc cuidcmment rap- 
porter là le commencement de la trafmigration, 
&c Ezechicl aulli chap. 40. où il parle de la ^an- 
née apres la prife de la cité , laquelle il dit élire la 
20. de la tranlmigration. ; 
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L e Prophète Ezechicl prophetizoit encore 
celle annee en Babylone la . ruine & dellruélion 
du Roy d’Egypte & de fon Royaume , enfemble 
de plufieurs autres Rois &: peuples de la terre. 
Ezechicl 31. 
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Les Sabins ayants ofé aflaillirles Romains, 
furent honteufcmét vaincus &c mis en routte par 
Ancus Martius.Dionylius Halycarn. 
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Ci axa res Roy des Medes faifant la guer- 
re aux AlTyricns, prit la ville de Niniue ou de Ni- 
nusfur eux,ainfiqu’ Eufebc aobferuccnfaChro- 
niquc.Ce que toutesfois femble deuoir dire plus 
tort; attribué à Nabuchodonofor : tâtpourcc que 
l’hiftoire de Tobie(fi l’édition Grecque cft croya- 
ble, car l’Hebraïque n’en parle point) tefmoigne 
quelle fut prife &: dcllrui&e par Nabuchodono- 
for Sc par Alïuerus deuant le trelpas d’iccluy T 0- 
bie,qui mourut en l’aage de 117. ans , ayant elle 
né louz le Roy Salmanadar ou Sénachcrib : que 
pour autant quele Prophète Ezcchicl chap.ji. &: 
ji.prophetifaencc temps ladeftrudiondu Roy- 
aume d’Alïyric parle Roy de Babylone. Combic 
quefrcequ’Herodoteliurei.cfcrit eltvray, que 
Ciaxares Roy des Medes prit la ville de N inus, &: 
le relie de l’AlTyric femblablement,lans lailfcr 
aux Babyloniens que la principauté feule de leur 
ville, apres qu’il eut chaffé les Cimmeriens &: Sc y- 
thes de rA(ie,& recouuré l’Empire d’icelle, qu’ils 
auoient occupé l’cfpace de z8.ans:il ne peut dire 
aduenu que lors, que Nabuchodonofor fut(côme 
clcrit Danieljchalfé&dejetté de fonRoiaume: 
nonobllantque Ciaxares pourroit auoir accom- 
pagné Nabuchodonofor, comme fon valfal , à la 
prendre, comme il auoit faid la ville de Hicrula- 
lcmjou bien qu’il autoitcllé Lieutenant del’ar- 
mee d’iceluy. 
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Aliates, ou( comme veulent les autres ) 
Haliates Roy de Lydie, régna apres le trefpas de 
Cadiattcs fonpcreyy. ans au compte d’Herodo- 
te,nonobftant qu’Eufebe n’en faid mile que de 
49. Cependant on tient qu’il mita fin la guerre 
que fon perc auoit commencée aux Milcliens , Sc 
puis apres alla donner ayde à Ciaxares àchalfer 
les Cimmeriens de l’ Alic. 

Panætivs premier tyran de Sicile viuoit 
(félon qu’âcfcrit Eufebc en ce temps.) Ce que 
toutesfois ne faccorde pas bien auec ce qu’il a 
dit, que Phalaris a elle cy deuant. 

Nabvzakdan, Prince de la gendarmerie 
de Nabuchodonofor, tranfporta celle année en 
Babylone le relie du peuple de Iuda, qui elloit 
demouré au pays de Iudee,& des fugitifs qui f en 
clloicnt fois au Roy d’Egypte. 4. Rois zy. Hie- 
rcmic j 2 . 1 
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A n c v s Martius Roy de Rome mort L. 
Tarquinuis ( qu’on a furnommé f Ancien)luy fut 
du vouloir & confentemcntdu peuple fiibrogé 
en la fécondé annce de celle Olympiade. Et ré- 
gna au compte de Dionylius Halycarn. 30. ans. 
Quant à ce que Pline liurc iy.chap. 1. dit qu’il rc- 
gnoit enuiron clxxxiii. delà fondation de Ro- 
me;ic ne doubte point que le lieu ne foit corrom- 
pu par la faute des efcriuains, & qu’il ne faille lire 
autrement. Enochilus Prcuoll à Athènes. 



C 1 n Qjms ou enuiron apres la deftru&ion de 
la ville de Hierufalcm , Nabuchodonofor con- 
quefta & emmena en fon obeyfTacc toute la balfe 
Syrie. Et puis mena fon armée contre les Rois des 
Ammonites &: Moabitcs.En apres aulli cotre l’E- 
gyptc:ou la fortune luyfutfi fauorable par tout , 
quelle le rédit le plus puiffant Monarque de tous 
les Orientaux, ainfi que recite Iolephe liu. 10. des 
Antiquitcz.Où il fe perfuade qu’il faut pour ce re 
gard coftitucr en celle annee le cômencement de 
la Monarchie de Nabuchodonofor, de laquelle il 
effc parle en Daniel z.Mais nous auons ja cy deuat 
monllré, qu’il tenoitja en là fubjcétion dés deuat 
la 8. année de fon régné, tout ce qui ell depuis 
l’Euphratcs iufqucs au Nil.Én quoy cil compcife 
toute la balfe Syrie.Et le z4.ch.du liu.4.des Rois, 
où il parle que Dieu fufeita & enuoya cotre Ioa- 
chim R.oy de Iuda,qui f elloit rebellé cotre Nabu- 
chodonofor, vnc armée deChaldeés,vne desMoa- 
bites,& vne des fils d’ Amni5,fcmblc lignifier que 
les Moabitcs &: Ammonites luy cfloiét ja fubiets. 
Parquoy fil leur a fait la guerre depuis, ç’a ellé 
pour fcllre rebellez. Donc il n’y a point d’empef- 
che ment, que la Monarchie n'cull ellé commen- 
cée cy deuant. 



L a belle S apho natifiic de fille de Lelbos, por- 
te Lyrique , florilfoit en ce hcclc auec les Poètes 
Alcxus & Stelicorus,lcl 5 l’obferuatiô d’Eufebe&: 
de Suidas.Quclques-vns ontclcrit qu’ellefuttât 
efprilc de l’amour d’vn ieune adolefcent nommé 
Phaon, quelle le précipita dedans la mer à caufe 
de luy. 

Les Sabins fellimas élire par la mort d’Ancus 
Martius quittes des trefues qu’ils auoiét auec les 
Romains, reprindrét tcmeraircmét les armes. De 
façon que Tarquinius fut côtraint de mener fon 
armée cotr’eux, qui deffit prcmicremét les Apio- 
lans en vnc rencôtrc : & puis donna l’alfaut à leur 
ville fi furienfement, qu’il entra dedans, & la don- 
na en proye à fes gens. Ce qui caufa vn tel cfpou- 

y iij 



2*7 



B;i 

UT 

«S 



3 



J 

'1 



.3 



O 

as* 



b 

I 

[PCh 



Ii 



Xtf 



« 3 » 



27 



1 1 3S>| 



Digitized by 



Google 





R 

O 

a 

Q 


i 

O 


■1 

.s- 

U 

Q 


0 

s: 

*2 


R. des Medes. 


Première partie 


V» 

» 

. 

C: 

$ 

* 


g 

M* 

«i 


v? 

6 
■ ** 

« 

1 


•V. 

5 

0 

fs 


De Rome. 


^ r i * 
. 

} ; 

• 

; 

t 


4 

, » 
1 


l 7 

j 

. J 

i 

< 


14 

j j 

i 

1 


15 


uantcmentaux villes votlines , comme Cruilii- 
merium, Numancium &: Collaria , quelles le re- 
miré t fins plus grade côtraintc en foo obeifsace. 
Au moyen dequoy il pourucut vn lien parent no- 
me Aruns Tarquinius du gouuernement de la 
ville de Collatia, lequel on ticnc aulfi auoir elle 
nommé Egerius. Et de luy dire delceduz les Tar- 
quiniens Collatins. Apres cela, la ville de Comi- 
culum fut aufll prife &c deftruidc par le Roy Tar- 
quinius : au lac de laquelle il prit vnc grande da- 
me, qui fc nommoit Tanaquil , laquelle il mena à 
Rome cftant lors enceinte d’vn fils qui a la naif- 
lancefut nommé Seruius Tullius, lequel Tarqui- 
nius lit cy apres l'on gendre. Au moyen dequoy il 
luy fucceda à là couronne. T outes lefquelles oc- 
currences aduindrent en ce temps, no en vnc an- 
née, ains en plulicurs, qui n’ont elle cottees ny 
Ipccifiecs. 
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C E s t e année fut faicte &: accordée paix en- 
tre les Lydiens & Milclîcns , apres que la guerre 
eut duré 12. ans entr’eux par le moyen que recite 
Hérodote liu. 1. En la mcfme année aulfi la ville 
de Sclinuntc en Sicile fut fondée & édifiée 242. 
ansdeuantquc les Carthaginiens la ruinalfent. 
Diodore. 

E n celle Olympiade le tyran Melancer fut 
dcffaiél par Pytthacus Prince de Mitylenc. 
Suidas. 
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P s a m m 1 s Roy d’Egypte apres auoir faict 
( comme eferit Hérodote ) la guerre aux Ethio- 
piens, mourut.Mais àcequ’onpeutentcndrepar 
le 42.43.44. & 46. chap. de Hiercmic , &Z par les 
29. 30. 31. 32. d’Ezcchiel , ce fut plullollà Nabu- 
chodonofor qu’il eut affaire, par lequel aufïi il 
fcmblc qu’il a ellé vaincu &c occis.Tcllcmcnt que 
lors peut dire aduenu aux Iuifs , qui i’clloientrc- 
tirez comme à lauueté en Egypte apres le ttclpas 
de Godolias,ce que Hiercmic leur auoit prédit és 
chapitres prcallcguez.Si ce n’ell qu’il foit aduenu 
foubs le Roy qu’il appelle Ephree au mefme paf- 
fage que nous prenons pour Apries d’Herodote, 
ou V afres d’Eufcbe, qui fucceda à leur dire à fon 
pcrc Pl'ammis ou Pfammiticus. D’autant qu’ils 
tefmoignent qu’il luy aduint par fon fuccelfeur 
Amafis , ce que Hiercmic auoit prédit à Pharaon 
Ephree:à fçauoir que Dieu le liureroit en la main 
de les ennemis, & és mains de ceux qui queroient 
fon amc. Nonobllant que les autres ticnnét qu’il 
Ce trouua apres fon aycul Pfammiticus le plus 
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heureux de tous les Rois qui auoient cfté aupa- 
rauantluyenfesentreprinfes. Car durant les 25. 
ansqu’Herodotc,ou jo.qu’Eulebe luy atrribuét 
de rcgne,il vainquit par mer &: par terre les Sido- 
niens &c Tyricns,& puis les Cypriots. Mais ie fuis 
bien d’aduis que ce fut apres , ou lors qu’il tenoit 
les Egyptiens en liberté,lcs deliurant delà ferui- 
tude & captiuité des Afly riens, quand les 40. an- 
nées qui leur auoient cfté prcdiéles par Ezcchiel 
chap. z^.verfets 12. 13. fetrouuercnt accomplies, 
qui fut enuirô la 13. année de fon regne, ainïi que 
nous auons ia dit cy deuant. 

L’an de la fondation de Rome 142 . & en 
l’Olympiade 42. comme Pline eferitliu. 2. ch. 8. 
Pythagoras Samien Philofophe fameux, trouua 
parles oblcruations &: reccrchcs la nature &: le 
cours de l'aftre de Venus , lequel fe leuant à l’au- 
be du iour prend le nom de Lucifer , & le cou- 
chant aucc le foleil fe faid appeller V elpcr . Ce 
qu’ellanc vray , il faut confeller ce Pythagoras a- 
uoircllévn autre que ccluy qu’on dit auoir cfté 
autheur de la feétc dide de luy Pythagorienne, 
qui palla en Italie en l’Olympiade 66.011 67.011 
conte lier qu’il a vefeu vn aage non accouftumé 
aux autres hommes. Si nous ne voulons lire en 
Pline 242.pour 142.de Rome, encore que l’Olym- 
piade y reclame. 






B a T T vs 3. du nom commença a régner en 
ce temps au pais de Cyrene. Plutarque au liurc 
des femmes illuftres dit qu'il flit lurnommé l’heu- 
reux. Hcrodotc-adioufte, que foubs luy grande 
multitude de peuple de la Grcce fut incitée par le 
confeild’vn Oracle de fen aller habiter en fon 
pais auec luy . Ce qui peut auoir donné occalion 
à Pline liu. 19. chap. 3. defcrire,quc la ville de Cy- 
rcncfutfondccenla 143. anneede Rome. Com- 
bien que Solinusadit, que ce fut en l’Olympiade 
143, &: 543.ansapreslaprinfcdc Troye: encore 
qu’il ait mal cftimé que ce fut foubs le Roy Ancus 
Martius.Mais il fe peut faire que Pline a voulu 
parler du règne de Battus qui commence celle 
annee,& Solinus du temps que ce grand nombre 
degensfallcrentioindre auec luy pour peupler 
la ville de Cyrene, qui auoit ia elle long temps au 
parauant ballie & fondée par Battus premier. 
Tant y a qu’Hcrodote nous déclare que ce fut 
foubs Apries Roy d’Egypte. 
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tx a cvs Mitylenicn ( lequel on dit a- 
é l’vn des lépt figes de Grece) combattit 
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en celle Olympiade P hry non Athénien, qui a- 
uoic plufieurs autres fois gangné le prix és jeux 
Olympiques. De telle façon qu’il le vainquit Sc 
tua,ainli que note Eulèbe. Mais la caulcdclcur 
combat vintycdmmc recite Strabo liure 13 . de ce 
que les . Athéniens auoient enuoyé vne armee 
fouzla conduittcdece Phrynon ; pour occuper 
le port de Sîgec en la Troade, pendant que les 
Lesbiens cftoient en débat pour icelle . Qui fut 
caulè que Pyttacus alla auec vne autre armée 
pour l’empelcher de ce faire : tellement qu’il le 
deffit&miten routte auec fon armee. Pour rai- 
fondeqüoy Phrynon le prouoqua puis apres en 
combat:en fin le difeora entre les Athéniens Sc 
de Pyttacus fut appaife par rentremife Sc arbitra- 
ge de Periander de Corinthe. 
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T arqvinivs Roy de Rome eftânt en fut- 
fcance de guerre auec lès voifins,f appliqua à aug- 
menter & embellir la cité de Rome de plufieurs 
beaux édifices Sc baftimens . Outre Idquels il la 
fit encore ceindre SC enuironner de bonnes mu- 
railles de piètre de taille:& fit confiruire le grand 
Theatre ou les grandes lices i dedans lequel les 
Romains fàifoiet ioucr leurs jeux. Dionyfius Ha- 
lycarnalT.Tite LiuCt 


4 


8 


34 


9 

1 


146 




î 


14 


3* 


30 


Environ ce temps la ville de Tyr fut prile 
Scfacc agee par le Roy Nabuchodonofor,& les 
Sidoniens fubiugucz, ainfi qu’on pcult conic&u- 
rcr desjprophcties d’Ezcchiel. 
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E n la zy.annee de la tranfmigration,qui eftoit 
la 14 . apres la deftru&ion de Hierufalem,larc- 
ftauration du temple Sc de la cité de Hierulalcm 
auec la dcliurancc du peuple fut parvifion pro- 
phétique reuelee au Prophète Ezcchiel chap. 40 . 
oùilcütaufli que cela aduint le dixiefme iourau 
commencement de l’annee. Ce qu’on interprète 
de l’annee du Iubilé qui commença lors. 
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A c t 1 v s Nauius, Augur,& Deuin trefrenom- 
mé,cfloiten ce temps en grand bruit à Rome, à 
caufc du grand fçauoir Sc intelligence qu’il auoit 
en la fcicnce auguralc dont il fàifoit profeflion; 
par laquelle il donnoit aduertiflèment des choies 
futures auec grande admiration à vn chacun. 
■Tellement qu’entre autres clpreuues il déclara la 
pcnfèeduRoy Tarquinius, qui premediroit en 
Ion elprit comment ilpourroit faire tracher vne 
queue par vn ralbir : Sc luy prédit quant SC quant 
que cela le fcroit.Ciceron liu.i.de la Diuination. 

, Dionyfius 
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Dionyfius Halycarn.T.Liue. 
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Evrop vs, ou félon Hcrodoteliu. 8 . Æropus 
7 . Roy de Maccdonc, régna apres le dccezde Ion 
prcdeccfteur * 6 . ans, au compte qu’en afai&Eu- 
fèbe.Maisfuiuantnoftrc fupputation nous efta- 
blifsôs icy fon regnc.Iuftin tcfmoigne qu’il eftoic 
encore au berceau , quand fon pere mourut.Ce 
qui donna occafion aux Illyricns d’enuahir fon 
Roiaume pour l’en dcfpoflcdcr : &: aux Macédo- 
niens auffi de le défendre de plus grand courage 
& vaillance.Tellemcntquc menât leur Roy tout 
tel qu’il cftoit deuant leur bataille, rembarrèrent 
& delconfirent honteufement leurs ennemis. 
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La ville de Pcrinthcfut fondée en ce temps 
au pays deThracc , &: nommée depuis Heraclcc. 
Eufèbc. 
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L e s Latins feftans efleuez contre les Romains 
firent amas de toutes leurs forces , &aucc icelles 
f’oferent venir prefenter en bataille deuant le 
Roy Tarquinius: lequel les fouftint de fi bonne 
manière, qu’il en remporta vnc glorieufe vi&oi- 
rc.Aumoicn de laquelle ils forent contraints de 
le requérir de paix, qui leur fut oftroycc. Diony- 
fius Halycarn. 

A v mefmc temps la ville ditte Camerine , qui 
cftoit en la Sicile, rut fondée & edrfice.Eufcbe. 
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Les Sabins fuiuans l’exemple des Latins prin- 
drent les armes contre les Romains , & leur vin- 
drent prefenter bataille.Ncantmoins ils fc dépar- 
tirent lâns combatrc. Mais apres que nouuelles 
forces furent rcucnucs aux vns& aux autres , 1 a 
guerre fc réchauffa de telle façon, que le RoyTar- 
quinius les attira en fin en combat : où leur don- 
nant à cognoiftre ce qu’il fçauoit de la guerre , fit 
vne merucillcufe defcofiturc d’eux. Aucc laquel- 
le il gangna leur camp. Finalement toutesfois il 
leur accorda trefucs pour 6. ans, à leur inftancc& 
requefte. Autheurs precedents. 
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FONDATION DE L ^4 CITE ' DE 
Marfeille au pays deProuence. 

▼ Es Phocicns , peuples de l’Afie mineur iftùs 
L-ide la Grece, furent (ce dit Hérodote ) les pre- 
miers de la nation Grecque, qui ounrirent le che- 
min de la mer Adriatique, & qui defcouurirent 
les colles de la Corfegue & del’Efpagne : efqucl- 
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les ils fondèrent , edifierent &: peuplèrent plu- 
ficurs villes des citoyensivne defquclles fi.it la cité 
de Marlcillc, dicte des Latins Majïiha, laquelle 
ils commencèrent de fonder & édifier au tcf- 
moignage d’Eufebe & de Solinus chap. 8. en ce- 
lte Olympiade dedans le pais de Prouencc, fur la 
coite de la mer Adriatique. A l’opinion defqucls 
femblent aulïi fauorifer Tite Liue 8c Iultin,qui 
rapportent cxprellcmcnt celte fondation au téps 
que l’ancien Tarquinius regnoit à Rome , 8c que 
les Gaulois foubs la conduictc de Bellouefus ar- 
riucrcnt en Italie. Ce qu’citant vra y, il ne le peut 
faire que les Phocicns , qui abandonnèrent leur 
pais pour ne tomber en la fubicction des Pcrfes 
(lors que Harpagus Lieutenant du Roy Cyrus 
en l’Afie mineur guerroya les peuples de l’Ionie 
ScdePAcoIic pour les foubmettre à l’obciilancc 
de fon mailtrc ) ayent elle les premiers autheurs 
de celte fondation; pour ce qu’il faudroit ncccf- 
fairement que cela fuit aduenu apres la jj.Olym- 
piade,& foubs le regne de Tarquinius le fuperbe. 
Parquoy il cltplus vray-lcmblablc qu’elle rcceut 
deux venues de Phociens, de la leconde defquel- 
lcs elle prit feulement augmentation &c amplifi- 
cation de peuples. Comme ainfi foit que d’autres 
affignent la caufe de faire partir les Phocicns de 
leur pais , pour aller ccrcher habitation en terres 
effranges , à l’infertilité d’iccluy :&que Strabo 
liu.6. déclaré euidcmmét, qu’elle eltoit ia fondée 
quand la ville de Phocidc fut prife par Harpagusj 
recitant <}uc ceux qui en peurét efehapper fc mi- 
rent fur mer loubs la conduiéte de Crcontias , &: 
furent portez iufques à Marfcille, d’où ils furent 
reiettez. A caulc dequoy ils réprindrent la routte 
de la colle d’Italie , en laquelle ( à fçauoir en la 
Pouille 8c Calabre ) ils fonderét la ville nomœce 
£/ft*,qui fi.it puis apres le lieu natal du Philofo- 
phe Parmenidcs &c de Zcno . Ce que nous mon- 
trerons aulïi foubs le temps de Cyrus auoir cité 
quafi lcmefmeaduis d’Herodote. Mais tant y-a 
que Plutarque auffi en la vie de Solon a cltimé, 
quelle fut fondée par vn marchant apres qu’ilfe 
fut acquis la faucur & amitié des Gaulois qui ha- 
bitoient le long de la riuierc du Rofne . CÔbien 
que Iultin liu. 4. eferit que Scnanus Roy des Se 
gorcgiens,qui regnoit en la Gaule Narbonnoifb, 
fut luy qui bailla permilïion aux Phociens de 
prendre le lieu où ils la firent . Ayant donné fa 
fille qui le nommoit Giptis à femme à Pcranus 
l’vn des Capitaines d’iceux : le compagnon du- 
quel fappelloit Furius. Tellement que loubs eux 
lesnouucauxvenuz f habituèrent 8c accommo- 
dèrent 
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dcrcnt en leur nouuelle cite , & y établirent vne 
Republique, qui fut les fieclcs enfuyuans vne des 
plus puiiTantes & florilfantcs aulTi de la terre , &: 
( comme dit aullî Cicéron} la mieux ordonnée, &: 
la plus accomplie qui fut onques en tout le mon- 
de fans exception. Laquelle auoit au rapport de 
Strafbo liu.3. fix cens hommes des plus riches qui 
tenoient la feigneurie d’icelle : d’entre lefquels e- 
ftoient pris les Sénateurs, & quinze Magiftrats. 
Et des quinze y en auoit trois Prcfidens , qui e- 
ftoient comme les Confuls Romains. Or comme 
apres le trefpas de Scnanus le fils &: fucccfleur d’i- 
ccluy portait enuic à l’aduancement & accroif- 
fement dcsMa{Tilicns,il fe laifla induire à cerchcr 
les moyens de les exterminer: Mais citant fon en- 
treprinfe defcouuerte,lcs Malfiliens renuerferent 
le mefehef fur luy qu’il leur auoit préparé : car ils 
le furprindrent fi bien en fon fait, qu’ils mirent en 
pièces plus de fept mille de fes gens. Qui fut cau- 
fe de les mettre toufiours depuis en picques &: en 
querelles aucc les Liguriens, &: les autresGaulois 
leurs voifins. Au moyen desquelles les vidtoires 
qu’ils gagnèrent fur eux, rendirent leur renômee 
d’autant plus glorieufe & redoutable . Finale- 
ment toutesfois on tient que les Gaulois apprin- 
drent tellement la langue, les ciuilitez &C honne- 
ftetez & difeiplines des Grecs, par laconucrfatiS 
& fréquentation qu’ils curent auec eux , qu’ils en 
deuindrét beaucoup plus ciuils & humains qu’ils 
n’eftoient au parauant . Outre ce qu’ils rctindt et 
d’eux la manière de fortifier villes, decultiuer la 
terre , & d’efleuer des vignes mieux qu’ils ne fai- 
foient. De forte qu’ils firent fcmblcr que non feu- 
lement la Grecceftoitenla Gaule, mais atilfi que 
la Gaule mefmc cftoit transférée ou tranlportce 
en Grèce . 

Environ le mefmc temps Cyhon citoyen 
d’Athenes fe penfa à l’ayde de plufieurs de fes cô- 
plices emparer de la principauté de fa patrie,cllât 
lors Archonte ou Prcuoft d’icelle Mcgacles,de la 
lignee des Alcmœonides. Lequel foppola fi ver- 
tueufement à luy aucc fes compagnons, qu’il l’al- 
la tirer de deuat l’autel de Minerue,& le fit mou- 
rir. Ce qui fut caule d’vnc grande fedition con- 
tre luy , à la raifon de laquelle il y eut beaucoup 
de fang humain efpandu. # 

C e futaufil au mefmc temps que les Athé- 
niens entrèrent en la première guerre qu’ils ont 
eue contre les Magariens , à l’occafion de Tille de 
Salamine,qui fi elloit donnée aux Mcgariens : cô- 
bien quelle fuft de l’appartenance des Atheniés, 
lefquels perdirent auec icelle la ville de N ilèc. 
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V n ieune homme nommé Polymncftor de la 
ville de Milet, citant pafteur de Cheures,le trou- 
ua fi agile & habile de corps, qu’il prenoit les he- 
ures à la courte. A caufe dequoy Ton maiftre l’ofa 
prelenter en la lice és jeux Olympiques , où il 
fie fi brauement fon deuoir au combat de la cour- 
fe, qu’il en emporta le prix &: la couronne en celle 
Olympiade. 

E n laquelle aulfi la cité d’ Athènes affligée 
d’vne mortalité , ou plulloft mence d’vnc fuper- 
llition folle & ridicule, le fit (au rapport d’Eulc- 
be,nonobllant que Diogenes Laertius ait mal 
cllimé que ce fut en l’Olympiade 27. ) purger & 
expier par le Philofophc Epimenidcs de Crète 
(qu’aucuns ont pris pour l’vn des 7. Sages de Grè- 
ce, qui en reiettent Pcriander.)Lequel mandé ex- 
près pour faire ladiétc expiation , fit quelques fa- 
crificcs aucc victimes noires en pluficurs endroits 
du terroier Attique,fur autels dediez & confi- 
erez à vn Dieu incogncu, qui y demourerent fi 
lôg temps apres qu’il l’y en trouuoit encore quâd 
S.Paulyarriua, dontfen fait mention és A&es 
des Apollres. Au demeurant ces mylteres faits &: 
paracheuez,il prit ( ce dit Plutarque) amitié auec 
Solon , &luy prépara le chemin pour ellablir fes 
loix , ayant par facrificcs continuels,oflrandes & 
prières fiiides aux Dieux , amolli les cœurs du 
peuple d’Athencs , &: rendu plus iimples &: ma- 
niables à les reccuoir. Cicéron liure2. des Loix 
tefmoigne qu’il fit édifier en ce voyage vn temple 
à la Decfié Contumclie &: Impudence. Dioge- 
nes adioulte, qu’il mourut bien toll apres fon re- 
tour d’Athencs, ayant vefeu ijy.ans, ou , comme 
d’autres ontcfcrit,20^. Dcfquelsil en auoitdor- 
mylcsy^.d’vnlbmmc continuel, fi le compte de 
Paufànias n’ell plus vray , qui n’en dit que vnzej 
combien que l’vn fcmble aulfi véritable que 
l’autre. 
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Cuxar.es Roy des Mcdes mo r t, fu c céda à 
la Monarchie fon fils Alliages, que Diodorc Sici- 
lien dit ellre celuy que Ctefias nomme Apanda : 
combien que la p lufpart des fragments qui nous 
relient de luy, l’appellent Allyigas. Le régné du- 
quel dura au rapport d’Hcrodote 3 y. ans: com- 
bien qu’Eufebe en compte 38. Il fen trouue aulfi 
plufieurs,qui auec apparentes raifons débattent, 
qu’il le faut plulloll prendre pour Aflucrus, du- 
quel il ell parlé enl’hiftoire d’Ellher,que pour diw 
rius fils d’Hillafpis-.D’autant que ( comme ils di- 
fent)rEfcriture fcmble alfigner fouuentesfois ce 
tiltrelà aux Rois des Mcdes, &: que Daniel nome 
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me ainli le perc de Darius, fou 2 qui la cite de Ba- 
bylonc fut prife- Auec ce que Zcrçophon tefmoi- 
gneque Alliages commandoic à 11 O. prouincfcs. 
Ioint que laagc de Mardochec fc rapporte mieux 
au temps d’ Alliages que de Darius. Et que les 
R'ois de Perle ne fc voyent pas en l’Efçriturc , de- 
puis que la Monarchie fut tranfportce à eux, qua- 
lifiez autrement que Rois de Pcrfc feulement. 
Tellement que les liurcs de Daniel , d’Efdras j 6c 
d’Aggce ne baillent autre tilcrc à Cyrus, Daritis 
&Artaxerxes: combien qu’ils nomment Darius 
fils d’Alfucrus Roy des Mcdcs Sc des Pcrfes.Qui 
plus cil, il ne leur lêmblc pas vrai-lemblable, que 
Darius eufl voulu parle côfeil d’Aman faire exé- 
cuter à l’endroit des lui fs les choies que l’on attri- 
bue à AlTuerus, veu qu’il leur auoic permis 6c con- 
cédé (comme nous monllrerons) de retourner 
en leur pays , 6c de parachever le temple auec 
plulieurs autres franchifcs 6c immunitez . Ét 
quand toutes ces conlîderationsn’auroient lied, 
puis que Efdras n’en a faicl mention , quivrcçicé 
les choies plus mémorables aduenues ayix Iuifs 
deuant, durant 6c apres le îegnc dudit Darius. 
Et qu’Hcrodotc tclinoigne qu’il auoit çlpoufc 
les deux filles de Cyrus qu’il ne répudia oneques, 
il cil plus croyable que l hilloirc d’Ellhcr cil ad- 
uenue en autre temps j melincmcnt deuant le re- 
tour de la captiuité, 6c que le temps ordonné d’i- 
ccllc fut accôply .Car Efther 6c Mardochee n’euf- 
fent pas moins impetré de choies pour les Iuifs 
que Cyrus, Darius 6c A rtaxcrxcs, en concédèrent 
à d’autres, qui curent poffiblc moindre crédit en- 
tiers cux.Laquellc raifon foppofèauffiàl’opiniô, 
de ceux qui le perfuadent qu’il faut prendre cell 
AlTuerus pour le Roy Xcrxes. Ccpcndat cncorcs 
que toutes ces raifons foient de grande apparécc, 
fi cfl-ce quelles ne me peuucnt perfuader, qui ne 
fera paroillre que la ville de Suze ait elle lefiege 
royal des Rois deswedes, corne l’hilloirc d’Ellher 
femble monllrcr, deuant Cyrus : 6c qui ne decla L 
rera cornent les Iuifs de la tranfmigratiô ont cllé 
ragez fouz la main des Mcdcs deuât laprife de Ba- 
bylone:veu que Hiercmie auoit prédit qu’ils 1èr- 
uiroient à Nabuchodonofor 6c à Ion fils 6c au fils 
d’iceluy . En la mçfmc annee ellat Philombro- 
tus Preuoll à Athènes fcllcua vne grande feditio 
en icelle, à caufc des vfuriers entre ceux qu’on ap- 
pelait Pediceens,Diacriens& Paraliens. 
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Solon Lcgillatcur Athénien fut celle aiv 
nce(au rapport d’Eufcbe&: de niogenesLaertins) 
faiél Preuoll de la ville d’ Athènes apçOs Philom- 
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brotus , & par melme moyen aulfi médiateur & 
reformateur des loix&del’eftatdcla choie pu- 
blique, du grc & confcntctnent de tout le peu- 
ple. Qui luy donna conlëquemment puilTance 
abfoluë de faire & de dilpofer du gouucrnement 
comme bon luy femblcroit, foitpourapprouuer 
& confcrmer les anciennes loix&couftumcs du 
pais , ou icelles changer & les abroger du tout, 
y en eftablir & faire de nouuelles. Au moyen dc- 
qudy il reuoqua auant toutes chofes & annulla 
tôutes les loix de Dracon , excepté celles qu’il a- 
uoir ordonnées cotre les meurtriers , pour ce que 
les autres luy fcmbloient trop feueres &c cruelles. 
Car il n y auoit prelquc qu’vnc forte de punition 
ordonnée pour tous crimes & dcli&s.qui cftoit la 
mort, ainfi que recite Plutarque en la vie de So- 
'on. Et puis il conuertit( comme dit Ariftote hu. 
l-dcs PoliriqucsH’eftat d’icelle, qui fcmbloit eftrc 
réduit fouz la puiflance de quelques des plus puif- 
lans citoyens , à caule de la trop grande licence 
qu’ils fattribuoient , en gouuernement populai- 
re , deliurant le peuple de feruitude. Mais il y ad- 
ioufta vnc telle modération , par ce qu’il retint 
quant &; quant le Sénat Arcopagite, qui cftoit 
compofé feulement des premiers & plus hauts 
homxnes de la cité , & le choix des Magiftrats, au- 
quel cftoient admis feulement les mieux fimcz 
& renommez en vertu & en mérités, qu’il fembla 
auoir bien obuié aux excez & defreglcmens qui 
pcuuent procéder du (impie cftat populaire. Plu- 
tarque en fon Opufcule de l’Amour , & en l’in- 
ftru&ion de ceux qui manient affaires d’eftar, ré- 
cite que la caufe de ccftc mutation aduenuë en 
ceftc forte à Athènes, vint de ce quelle cftoit di- 
uifee en trois ligues & fadions toutes contraires 
& ennemies les vncs des autres . La première des 
habitans de la montagne. La lëconde de ceux de 
la pleine. La troifiefmc de ceux de la marine. Et 
pour ce que quand Solon commença à entrer en 
la République, il ne le mclla auec pas vnc des 
trois, ains le maintenant commun à toutes, & di- 
sant &: faifant toutes choies pour les rcüiiir &C re- 
concilier enlcmblc, il fut cflcu du contentement 
de toutes Pacificateur, Gouucrncur & Reforma- 
teur pour faire loix nouuelles de pacification cn- 
tr’cllcs, & par ce moyë raffeura l’cftat d’Athencs. 
Ce pendant toutesfois Aul.Gelle liure iy.cfcrit, 
que la reformation des loix d’ Athènes futfaidc 
par Solon en la 170. annee de la fondation de 
Rome : ou fi les elcriuains n’ont fàilly à mettre 
160. pour 170. il tepeutfairc que le commence- 
ment de la reformation le fit feulement ccftc an- 
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nee,&: le parachcuemcnt&: accompliffement d’i- 
celle, 10. ans apres. Car il y a bien apparéce qu’vn 
tel changement de Republique ne fèfai£t,& tant 
de nouuclles loix ne f inuentent &c promulgcnt 
en peu de temps. 
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NabvcHodonosor. i. du nom , diéfc le 
grand, paruenu iufques à la 44. annee de Ton rè- 
gne, mourut en la 26. annee, apres la ruine de la 
citédcHierufalem,&:au commencement de la 
37. de la tranfmigration du Roy Icchonias , bif- 
fant vn fils nome parl’efcriture Euilmerodach, 
qui tint Ja Monarchie de Chaldce& de Babylo- 
ne apres luy. Combien que les autheurs ne font 
bien d’accord par combien de temps ce fut . Car 
le liurc que nous auons de Mctafthenes luy attri- 
bue 30. ans. Iofephe liu. 18. des Antiquitcz pro- 
duit le tefmoignage de Berofe de Chaldee & d’A- 
lexandre Polyhiftor , qui ne luy donnent que 2. 
ans de régné . Si d ’auenture les efcriuains n’ont 
failly à mettre 12. pour 2. pour ce que Sulpitius 
Seuerus afferme en auoir autant trouué envne 
ancienne Chronique des Babyloniens . Ce qui 
me faid eftimer qu ’vne telle diuerfité de nom- 
bres ne procède, ou que de la faute des efcriuains, 
ou de la corruption des exemplaires , ou de la 
coulpcdcs tradudeurs. Mais il ne me fcmblc pas 
qu’il l'oit pofiiblc en autheurs fi anciens & fi dif- 
cordans de le pouuoir refoudre de la fupputatiô 
la plus certaine . Parquoy ie ne m’arrefteray 
pas beaucoup à prouucr le temps qu’ont régné le- 
did Euilmerodach &: les fucccifcurs iufques à la 
prilc de Babylone,y ayant bien apparence que ce 
Roy foit ccluy qu’Hcrodote en fon premier li- 
ure appelle Labinithus , qui fut perc du dernier 
Roy occisàlaprifedc Babylone : la femme du- 
quel (qu’il nomme Nitocris)faequit plus de re- 
nommée par fon induftrie,à caufc de fes merueil- 
leux & excellons baftimens &: édifices quelle fit 
fiirc en la ville de Babylone, que la première Se- 
miramis. Combien qu’il femble que cela fc doit 
plultofi: attribuer à Nabuchodonofor: &que fi 
le dernier R oy de Babylone fut celuy qui fut mé- 
diateur de la paix entre Ciaxares Roy des Me- 
des, &Sadiatcs de Lydie, ainfi qu’il afferme, il 
faudrait que le pere d’iccluy euft efté Nabucho- 
donofor. Tant y-a cependant que Iechonias Roy 
de Iuda, ayat toufiours elle depuis fa tranfmigra- 
tion détenu fort ellroidemcnt & rigoureufe- 
ment en captiuité, fut par le Roy Euilmerodach 
en la première annee de fon règne mis en liberté, 
&: rcceu au nombre de fes Confeillcrs & familiers 
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Première partie 



domcftiqucs. 4.1iu.des Rois ij.Hieremieyz. Io- 
fcphc liu.io.chap.u. des Antiquitez. 



En ce temps le prix qui cftoitpropofé es prix 
des jeux de Lices 6 c de Theacre pour les vain- 
queurs, eftoit vn bouc dit en Grec Tragos , d'où 
vient l’appellation des Poètes tragiques. Eufcbe. 

L e Philofophc Anacharfis fi citant au mcfme 
temps tranfporté de la Scythic en la ville d’ Athè- 
nes ,yprint familiarité auec Solon, 6 c luyaydaà 
compofcr les loix.Diogcnes Laërtius. X 



Mi lo dit Crotoniatcs, fiacquit(àcequ’cfcrit 
Solinus chap.4.) vne grande renommée en ce fic- 
elé, à caufe des forces admirables 6 c plus qu’hu- 
maines de corps qu’il auoit. Tellement qu’on dit 
qu’il pouuoit aitbmmer vn Taureau d’vn feul 
coup de poing, &c le manger aulli en vn iour. Ce 
que toutesfois i’aimerois mieux rapporter à l’O- 
lympiade 67.8c 241.de Rome, comme ic voyque 
tous les autres hiftoriens ontfaid. 

Environ ce temps AftyagcsRoy des Mo- 
des entra en guerre, qui dura 6 . ans, contre Ha- 
liattcs Roy de Lydie ( encore qu’Hcrodote ait 
cftimé quecefi.it Ciaxarcs)& fiopiniailrerent fi 
bien d’vnc part &: d’autre, que l’vn ne peut gagner 
dauantage lùr ion compagnon. 



Les Sabins reuenants aux armes recommen- 
cèrent guerre aux Romains en ce temps: En la- 
quelle Scruius Tullius fe porta fi vaillamment, 
qu’il facquit vne grande réputation entre les Ro- 
mains,qui luy fiit vne planche pour paruenir cy a- 
prcs(comme il fit)à la couronne royale. 



Par l’ordonnance des Amphidios de la Grece 
la guerre fut enuiron ce temps décrétée à l’encon- 
tre des Cyrrhxiens , qui habitoient le terroir de 
Cyrrha, lequel confine le pais de Delphes, pour a- 
uoir violé les pofl'dfions facrces du tcplc d’ Apol- 
lo Pythicn. Dont la conduittc fut donec à Clilte- 
ncs tyran de Sicyonie,qui fi en acquitta fi heureu - 
l'cment auec le conicil de Solon, qu’il la fi t venir à 
fin à fon grand honneur, apres auoir chaitié les 
Cyrrhasicns, réduit leur ville en fapuifiTance,&: fia- 
cre tout leur terroir au Dieu Apollo.Paufianias. 



L A pluipart des citez de la Grecccftoicnr en ce 
temps gouuernees par tyrans , quelles eflifioient 
pour certaines années, qui cftoiet lèmblablcs aux 
didateurdeRomc. Lcfquellcs expirces elloient 
tenus de fie depofier pour donner lieu à nouucllc 
N efiedion. 
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ellettion,qui le filifoit de ccluy qui leur luccedoit. 
S iiiuanc laquelle Pytthacuslclageayâtefté elleu 
prince de la République des Mityleniens pour 
les défendre contre les Bannis qui eltoicnt auec 
IcPoërc Alcxus, fedepofa à la fin de Ion temps, 
qui fut celle année. Theophraftc liu.du Régné, 
Diogenes Laërtius,Dionyf Halycarn.liu.5. 
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DE L~4 PREMIERE ARRIVEE 
des Gaulois en Italie. 

A V temps que Tarquinius l’ancien regnoit à 
-ZjLRomc (lelon que racompte Tite Liueliurc 
y.)allauoir,commeilditzoo. ansdeuantla prile 
de Rome par Brennus, comme le lîegc de l’Empi- 
re des Celtes, (qui font la troilicfme partie de la 
Gaulc)fuft deuers les Biturigeois(ce font ceux du 
pays de Berry ) tellement qu’ils auoient la prero- 
gatiuc de nommer &: efiirc de leur corps le Roy 
de toute la nation Celtique j toute la Gaule fc 
trouua fi fertile & peuplee d’abondance d’hom- 
mes, que le pays quelque fertile qu’il fuit, ne fc 
trouuoit fumlint pour foultcnir nourrir leur 

multitude. Tcllcmct que force fiit au Roy qui co- 
mandoit pour lors aux Celtes, qui le nômoit Am- 
bigat,dc prëdre aduis qu’on ne pouuoit remédier 
à celte neccflitc par autre plus prompt moyé, que 
faire fortir vne partie de fon pcuplej afin de foula- 
ger lcreltcjfouz la côduittcdedcux fiésncpueuz 
nômezSigoucfe&Bclloucfe, pour aller ccrcher 
en pays eltrâge autre terre à habiter. De forte que 
fuiuant celte conclufion l’vn prit par fort, &c par 
la lignification des augures, comme en partage la 
contrée d’Italie : l’autre delà Germanie, liiece- 
dans leurs entrcpriles fi heureulcment, que cha- 
cun d’eux fans grand empefehement prit la terre 
où il auoit projette , eternifant en chacun par les 
villes qu’ils y battirent la mémoire des natios qui 
feftoient fouz leur conduittc acheminées à fi glo- 
rieux & nobles voyages. Plutarque en la vie de 
Camille dit, qu’il y auoit plulieurs milliers de ieu- 
nes hommes de feruice & de bons côbatans.-mais 
cncores plus de femmes &: de petits enfans. S5mc 
que Bcllouefcpritla routte d’Italie felô fon fort, 
ayant félon le incline autheurles Biturigeois (ce 
fût les Ber ruiers) Auuergnats, Scnonois, Heduiés, 
Carnutcs ou Chartrains, Aulerciës,& Ambarrois 
auiourd’huy Niucrnois , auec lcfquels il futlei. 
apres Hercules(f il faut dôner foy aux fables ) qui 
fit la brifee des Alpes pour armce:& citât defeen- 
du dedans le pais qu’on nome maintenant Lom- 
bardie, en dénicha les Tofcans &c Tyrrhenicns 
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qui l’occupoient, par le moyen d’vne grande ba- 
taille qu’il gaigna fur eux auprès du Telin , qui le 
mit luy &c les gens en porteflion d’iccluy .En vertu 
dcquoyils le départirent félon leurs nations, &: le 
nommeret Infubrie,en fàucur du nom d’vnc cer- 
taine ville qui cfloit au pais des Heduicns ou Au- 
tunois . Et puis y fondèrent la ville de Milan, 
qui fut( ce dit Plutarque au lieu prcallcgué) leur 
Métropolitaine & Capitale ville, & dont toutes 
les autres du mcfmc pais furent par fucceifion de 
temps dcriuecs Sc fondées lesvnes apres les au- 
tres. Comme Pauie, Corne, Breile,Vcronne, Ber- 
game, Trente, Vincence, Mutine, Parme, Boulo- 
gne, Laude, Caruage. Tellement que non feule- 
ment la plus part des villes de la Lombardie, mais 
auflldcla Ligurie, Romagnc&: Tofcanc, prin- 
drent leur origine &: fondation de celle flotte : &: 
les V cniticns mefmcs 5 du nom des peuples de V c- 
nes de la petite Bretagne: comme Polybc &: Stra- 
bo ont cllimé,quoy que T. Liuc auec autres paf- 
fionnezayent voulu fruftrernollre Gaule de ce- 
lle gloire pour la rapporter à quelques Hcncticns 
forgez pofTlble à crédit de Paphlagonie. Combié 
que d’autres font d’aduis que toutes les villes fuf- 
diétes ne furent fondées par celle première flot- 
te, mais par d’autres qui vindrent à la file & à plu- 
ficurs rcprinlés les vncs apres les autres. Car Tite 
Liuc dit expreflément , qu’vnc féconde trouppc 
de Cenonnanicns, comme lifcnt les meilleurs cx- 
emplaires^foubs la conduire d’vn Elitonius te- 
nant la routte des premiers fevint du gré Sc con- 
fcntcmentde Bcllouefc nicher & accommoder 
au pais où font auiourd’huy BrefTe &: Veronne. 
Et ne faut farrcller à ce qu’aucuns exemplaires 
de Titc Liue au lieu de Cenonnaniens ont rcceu 
Germainsmy longer foubs ce nom quelques peu- 
ples de la Germanie. D’autant qu’il cfl certain ou 
que le nom de Germains a elle fuppofé pour Ce- 
nonnaniens, ou que l’autheur a voulu feulement 
dire qu’vne féconde trouppc de leurs frères ou 
coufins & compagnons , à fçauoir de ceux qui c- 
floiet demourez en leur païs,fuyuit les premiers. 
Car il y a vnc fî manifellc relation és paroles du- 
dit autheur qui font telles imitera fubinde Cenonia- 
norum ( ou fil faut lire Germanorum ) manm Elito- 
nio duce, vejhgiapriorum fequuta : qu elle fait enten- 
dre que les premiers eflas Gaulois , les autres l’ont 
aufïï elle. Ce que rncfme la foi t te du relie du mef- 
me partage conferme euidemmcnt,dilant,que les 
Boiens &: Lingonnois vindrent cncorcs apres: 
lcfqucls trouuans tout depuis les Alpes iufques 
au Pau,ia occupé, paflérent outre, &: cxpulferent 
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non feulement les Hetruriens,maisauflîlcs Vm- 
bricns de leur pais, qui c lloit ce qu’on appelle au- 
iourd’huy les Duchez d’V rbin & de Spolet,pour 
fe 1 appropricr.Neantmoins qu’ils ne franchirent 
l’ Appennin. Outre ce qu’il dit d’auatage , que les 
Senonois furent les derniers des Gaulois venuz 
en Italie, qui fe Logcrententrc lcs.fleuues d’Vfan- 
te &d’Atbele, lignifiât que ce fut vne autre troup- 
pe que ceux qui auoient elle de la flotte de Bello- 
uefe.Etnefc faut efbahir de celle interprétation, 
veu que le nom de Germains a efté pris en mefmc 
lignification parles tables du Capitole j pour les 
Geflatcs, qui allèrent au lecours des Gaulois In- 
fubricnsl’an y^r.de Rome contre les Romains, 
defquels Marccllus triôpha.Car Polybe, T.Liue, 
Plutarque & tous les autres telmoigncnt expref- 
lemcnt qu’ils elloicntGaulois , habitas auprès du 
Rholhe. Ioinét qu’on peut prouuer par Strabo 
que le nom de Germains n’elloit pas encore ja 
lors d5né à ceux qui l’ont eu depuis . Ce qui a fait 
dire à Cornélius Tacitus que ce nom elloit nou- 
ucau,qui auoitcllé vfurpé par les premiers peu- 
ples qui f clloient fourrez de la Germanie en la 
Gaule. Dont nous concluons quetoutesles c5- 
pagnics qui allèrent peupler l’Italie à la file apres 
Bcllouefc, furent Gaulois feulement. D’autant 
que le pallage de Sigouelc en la Germanie décla- 
ré afleznotoiremcnt , qu’il n’y auoit lors aucune 
alliance & focicté entre les Gaulois &Germains: 

& qu’il cil bien mal-ayfc de croire, que Bellowe- 
fc cuit voulu admettre des cllrangers fi prez de 
loy , ayant vne libelle occafion d’attirer & faire 
venir telle compagnie qu’il cuit feeu délirer de 
ceux de fa propre nation. Ioinét qu’il n’y a aucü 
autre autheur ancié & approuué,qui face metion 
que les Germains ayent elle compagnons des 
Gaulois en ce voyage, ne qu’il y ait eu aucune ville 
fondée & nommée par eux: mais confcllent vna- 
nimement que tout ce qui eft de pais depuis les 
Alpes iufqucs àl’Appcnnin, comprenâtnon feu- 
lement l’Infiubrie,mais aufli l’Æmilic &Flaminie 
iulques à Ancône ( qu’on dit auiourd’huy la Ro- • 
maigne) fut tellement occupé des Gaulois, qu’ils 
en print le nom de la Gaule Cifalpine & Toga- 
te. De forte mefme que Rhetus Roy des Tofcans i 
quiycommandoit,fut contraint de leur quitter 
la place, & fe retirer auec fes gens aux Alpes , qui 
de fon nom furent appellces Rhctics, habitées en 
nollrc fiecle de ceux qu’on appelle Grifons. Quat 
à Sigouefe,il eft certain qu’il prit auec la (uitte fes 
bnfccs deuers la Germanie ( pais pour lors peu 
cultiue'dc vignobles , qui montre que ce ne fut 






Digitized by 



R. Lydiens ♦ 

R, Macédoniens . 
R. Romains . 

De Rome. 





i7 2 



-S 

S5 

O 

s 



t' 

■ô 

o 



« 



c. 

R 

o 

X 

n 

CQ 

oi 



4 

V» 



Vj 

>3 



Première partie 



vnctriandiledevins qui fit apprendre le chemin 
des Alpes à fes compagnons) &: qu’il a r relia fa 
demeure auprès de la foreft Hercinie. Ce qui me 
fàiteltimer que les Volces& Te&olàgcs qui e- 
lloient proches du pais de Languedoc d’auprès 
de Tolofe , furent de fa flocce:pourcc que Iulius 
Cadar tefmoigne enfes Commentaires qu’ils fc 
habituèrent es plus fertiles lieux de la forcit Hcr- 
cinic,où ils clloiét encore de fon temps en fingu- 
licrc réputation enuers les autres nations, tant 
pour la bonne difciplinc & iullicc qu’ils oblcr- 
uoient entr’cux,quc pour leur vaillance aux ar- 
mes. Polybc lcmbiablcment liu. i. lignifie pour le 
moins,que fi les Boiens,Egaues,Scnonois , &c A- 
naues natiôs Galliqucs ne furet de la mefme par- 
tie, qu’ils les fuiuirent quelque temps apres. A 
caufe dequoy Strabo &C Cornélius Tacitus affer- 
ment, que la nomination du pays de Boëmcelt 
procedce des Boicns fortis delà Gaule, qui y firét 
leur demeure iufques à ce qu’ils en furent chal- 
lez par les Marchomans,qui les contraignirent fe 
venir rangerai! pays Noric , où ils laiiferent de fi 
belles marques de la rcfidcncc qu’ils y firent, que 
Auentin &: fes compagnons n’ofent nier que le 
pays de Bauicre , qui fe nommoit anciennement 
Boiaria, n’ait prisla dénomination d’eux. Occafion 
aulfi pourquoy Bcatus Rhenanus n’a point eu 
de honte d’eferire, qu’il y a deux vallées en la fo- 
rcit noire auprès du Danube dittes Andegaull & 
Bclloace, qu’il cltimc auoir pris leur étymologie 
acs Angeuins &: Bcllouaqucs ou Bcauuoilins. 
Autres aulfi que les Carinthicns lont venus des 
Carnutes ou Chartrains.Parquoy il ne lemblc 
pas que ce que Plutarque a eferit en la vie de Ca- 
millus,quc les Gaulois de la nation Celtique citas 
partis de leur pays pour aller ccrchcr autres terres 
à habiter, fe diuilerent en deux bandes; l’vne def- 
qucllcs fe jetta du colté de l’Occan Septetrional, 
& partant les monts R iphecs, occupa lcsextremi- 
tez de l’Europe; les autres farrcllerent entre les 
monts Pyrenees les hauts monts des Alpes , fc 
puifle entendre que des voyages de Sigouclc &: 
Bcllouelc & de ceux qui les fuiuirent : non plus 
que ce qu’il recite encorcs en la vie de Marins de 
l’opinion de quelques hiltoriés Grecs, qui auoiét 
eferit que la Celtique pour la grande &: profon- 
de cltanduë du pays du colté de la grand merO- 
ccane&des parties Septentrionales en tirât vers 
les mardis Meotides&: le Soleil leuant, l’eltend 
iufques à la Scythie pentique: &c que pour le voi- 
linagc des deux nations fe niellèrent enfemble,&: 
fortirent de leur pays , non pas qu’ils filfent ce 
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grand voiagc tout d’vnc cire , mais à plufieurs re- 
priics,marchans cous les ans plus auanc en pays. 
De force que par long craid de cemps ils crauer- 
ferenc ainii à force d’armes couce la ccrre ferme 
de l’Europc:&: que pour cefte caufe encore qu’ils 
cuifenc plufieurs noms particuliers félon la diuer* 
ficc de leurs nacions, neanemoins couce la marte 
cnlemblc fappelloic l’armee des Celcofcychcs. 
Ccpendanc couccsfois foubz preeexee de ce parta- 
ge &c d’aucuns aucrcs d’Herodoce, d’AriftoceSc 
de Diodore , enfemble aurti d’Appianus & de 
Dion , qui femblenc auoir comme les anciens 
Grecs fore confufémenc & indiftin£temenc,figna- 
mét encre les aucres Appianus , parlé & iuge de la 
Celciquc &c des nacions d’icelle, comprcnans cane 
les Germains que les aucres prouinccs d’Occidér 
fouz fon nom Sc cftâducda plufparc des hiftoriens 
modernes Allcmâs,n6mémenc Peucingcr, Vvipi- 
lingus,Bebclius,Alcamer,Lazius,Auencin, Nue- 
nariuSjMelanchon, Galpar Pcucer &: aucrcs 1cm- 
blables, comme frappez d’vne mefine maladie fe 
fonc olèz auec conuices &c calomnies oppofer 
aux criomphes & ornemcncs que couce l’anciqui- 
cé a fans concrouerfe accribué à noftre feule Gau- 
le, pour les deriuer fur leur Germanie, iufques à 
ofer encore faire cargue de fables ou refucries de 
vieilles de leur pays, de faillies &: friuoles raifons 
& allégations, & d’aucuns cefmoignages des an- 
ciens mal pris & cnccndus , ou cirez à concrcpoil 
côcrc la vericc clarifiée fie nocifiee comme le iour, 
cane par les cefmoignages précédées que par d’au- 
cres exprès, cuidencs &r formels, que nous fommes 
concraincs par leur immodeftie de produire pre- 
fenccmenc pour confirmacion du droiét de noz 
anceftrcs, apres auoir prcmicremcnc recicé leurs 
opinions, félon lefquclles les Gaulois n’eurenc ia- 
xnais aucun auancagc fur les Germains, ny mirenr 
le pied dedans la Germanie: ains au côcraire cous 
les voyages qu’on die que les Gaulois fircnc en 
Icalie&deuancRomc, en Grèce &: en l’Afic mi- 
neur, &c coures les villes & Colonies de leur nom 
donc ils côblcrenc couce l’Europe iufques auPonc 
& à la Scy chie,fe firenr par les Germains appeliez 
Celccs. Combien qu’aucuns d’eux lonc concrains 
de honce , d’en faire parcicipans les Gaulois par 
l’aurhoricé de T.Liue.Mais aurti ils fe perfuadenc 
que leur nation eftoicyfliië&origincc de la Ger- 
manique, allcgans à cefte inccncion quel’anciëne 
langue Gauloilc eftoie celle mefmc que parlenc 
encore auiourd’huy les Allemans,auec le ccfmoi- 
gnage de S.Hierofme que les Galaces d’Afie par- 
loicnt encore de Ion cemps le langage qu’il auoic 
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vcuvfcrauxTreuiriens iflusde Germanie. Brief 
Aucntin couche Ton fài& par efcric en telle forte, 
qu’il dit que les Liguriens, Infubricns, Sueues 
Scnonois ( lefquels il ne laide iamais aller l’vn 
fans l’autre) Sycambricns , Cimbres ( Lazius ad- 
iouftcaufïi Teutons ) Chamanes & autres peu- 
ples tant de la Gaule que de la grande Germanie, 
trauerfans les Alpes, non encorcs au parauant pc- 
nctrees fcfpanchcrent en Italie foubs la condui- 
re de Bellouefe,Sigoucfe,Medon Sc Hclitonius* 
au temps que Tarquin L’ancien regnoit à Rome: 
&: que tout incontinent apres les Boicns ( la plus 
grand part dcfqucls cftoient expulfcz de Bocme 
Sc de la Hcrcinic par les Marcomans) fuyuant les 
traces des prcccdens foubs la condui&e du Roy 
Ciconius fe vindrent ioindre à eux . Et puis did 
encore, que les Annales vulgaires de Suaube châ- 
tent,que Brennus fut leur Duc, qui guerroya les 
Romains par l’efpacc de no.ans,&: fonda lix villes 
en Italie, lors que le Capitole fut bafty , àfçauoir 
Hochofena, Sienne, Breflc, Pauie& Milan . Ou- 
tre-plus que la ville de Sienef didc des Romains 
Sent G a lit ex fut fondée Sc habitée des Senonois 
Sueues. Lefquels il accouple ainfi , pour ce qu’il 
voudroit bien faire croire que ce furent ceux que 
Tacitus appelle la plus ancienne nation des Suc- 
ues. Combien que les meilleurs Sc plus fidcles ex- 
emplaires portent Semnones ou Sennones , pour 
Senones. Or pour rcfpondrc de point en point aux 
cauillations denoz aduerfaires , comme ic con- 
fellc que les Grecs ont autresfois comprins pour 
deux caufès tous les peuples d’Occidcnt en gene- 
ral foubs le nom de Celtes, & l’eftéduë de la Cel- 
tique depuis l’Occident iufqucs à la Scythic : l’v- 
nc, pour ce qu’ils eurent fi peu de notice Sc de co- 
gnoifTancc des nations de l’Occident deuant le 
fiecle d’Hcrodotc, quelle ne leur donna le moyé 
de les pouuoir difeerner les vnes d’aucc les au- 
tres : à caufc dequoy ils les comprindrent tous 
foubs le nom de ceux qui firent voler les premiers 
leur renommee iufqucs à eux. Afçauoir les Cel- 
tes de la Gaule, par leurs hauts faits qu’ils auoient 
nouucllcmcnt mis à chef tant en Italie qu’en la 
Germanie. L’autre pour ce qu’ils comblèrent en- 
core depuis non feulement quafi toutes les autres 
parties de l’Europe de leurs conqueftes Sc Colo- 
nies iufqucs en Efpagne, en l’Afie mineur, au 
Pont, au fleuuc Ifter & à la Scythic, où ils impri- 
mèrent leurs noms, vertiges dclcur memoircà la 
pofterité , ccfmoin la Celtofcy thic , Ccltiberie Sc 
les Alpes Celtiques : aufïi ne veux-iepas concé- 
der que noz Gaulois ayent pourtant moins de 
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droid cfdiétes conqueffes & Colonies. D'autant 
que comme ce n’cft pas conclufion , que tout ce 
qitvne partie des Celtes delà Gaule aura faiét, 
que tous les autres Gaulois ydoiuent auoir leur 
partrauflî n’cft-cepas à dire qu’il le faille non plus 
attribuer aux peuples de delà le Rhin,quoy qu’ils 
aycnr clfé nommez Celtes , ainfi que ceux de de- 
çà. Parquôy quand T.Li ue déclaré exprefîcment 

I que les peuples qui accompagnèrent Belloucfe &: 
Sigouefe en leurs voyages d’Allemagne & d’Ita- 
lic,&: qui les fuyuirentencorc puis apres, cftoient 
de la nation des Celtes qui font la troifielfne par- 
tie de la Gaule. Quand Polybc liure i .& Plutar- 
que en la vie de Marccllus nôment les Infubricns 
peuple venu de la Gaule, par laquelle le Rofne 
paffe, &: les peuples qui prindrent Rome foubs 
Brcnnus,&: qui feftans icttez du cofté de l’Océan 
Septentrional paflerent les monts Riphces,& oc- 
cupèrent les extrêmes parties de l’Europe , Gau- 
lois de nationCeltique:Brief quand Polybc, Stra- 
bojluftin, Paufànias&Diodoremefme appcllét 
(implement Gaulois les peuples qui aucc les deux 
Bclgius & le fécond Brcnnus occupèrent, peu- 
plèrent, illuftrerent de Colonies, ou rauagerent 
i Illyrie, Dalmatic,Ies Pannonies, la Thrace. les 
arouinccs du Pont, la Grece & l’Afic mineur, ne 
ignifîent ils pas euidemment qu’ils n’ont iamais 
entendu qu’ils fufîent venuz des Celtes de delà le 
3.hin : ne que les Germains ayentque prétendre 
:n la nomination de la Ccltibcrie, Celtofcythic, 
\lpes Celtiques ? Le feul nom de la Galatic ou 
jallogrece, n’eft-ilpas fuffifantpour iuger noltre 
lilfcrent ? Encore que Scrabo dife exprefîcment 
l ue les Teétofagcs,qui eftoient les principaux 
les Galates, fortircntdupaïsqui eft auprès des 
nonts Pyrenees & dcTholozc.Et Pline liu.j.ch. 
y que les Ambianiens furet du nombre des peu- 
ples qui occupèrent la Galatic. Si ceux qui prin- 
Irent Rome occuperëtrinfubrie,&fonderenr la 
ille de Sienne effoiet Germains &Sueucs,pour- 
[tioy cll-ce que nô pas feulemét tous les anciens 
iftoriographes, mais toute l’antiquité mcfme ne 
îsapas pluftoft T\Ôn\cGermanos, ou SueuosScnones, 
ue G.illos Senones, S en à Su en ica, ou Germanie a, que 
■na Gallica : & le pais occupé en Ital ie,Gcrmamam 
iftjpma & ro£<t/«,pluftoft q G allia Cifalpma &To- 
tta? Quant à ceux qui veulent faire part des Co- 
mies d’Italie aux Germains par le tefmoignage 
: T.Liuc,que nous auons récité cy deffus,enco- 
: qu'il le failluft prendre à leur mot, & non félon 
tefmoignage des meilleurs exemplaires, ou felô 
sftre interprétation, à qui en doit reuenir l’hon- 
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neur & la gloire , finon aux Gaulois fculs, qui 
auoient non feulement faict la première brilcc &. 
l’entree en Italie fans les Germains, 8c en auoient 
au (fi parleur vaillance dechaffé les anciens ha- 
bitans,mais aulft qui de leur courtoillc permirent 
aufdits Germains de l’accommoder aupresd eux? 
Finalement ce que Iules Cefar en les Commen- 
taires liu.é.CorncliusTacitus en la vie de Iulius 
Agricola&au liurc des moeurs des Germains , 
tcfmoigncnt,quc nozancicns Gaulois furent pre- 
mièrement plus forts, vaillans 2c adroits aux ar- 
mes que les Germains. Au moicn dequoy ils pal- 
ferent les premiers le Rhin , leur firent la guérie, 
peuplèrent de leurs gens pluficurs pais de la 
Germanie, telmoin lesTeétofagesdela Hcrcinic, 
la nomination des pays de Boëme 2c de Bauicrc 
par les Boiens , & ce quon appclloit les deferts 
des Boicns,aueclcs Egaucs, Auancs , Senonois 
& Carinthiens: cnfcmblc les Alpes qui regardent 
vers le Scptetrion 2c vers le Rofne : lelquclles,tel- 
moin Polybe liu.i.& Pline liu.j.chap.i^. choient 
habitées des peuples qu’on nommoit Tranlal- 
pins,à Içauoir des Ccponticns, Salalïicns, rauril- 
cienSjtous de natiô Gallique.Tcllemct que Schu- 
dius en la Rhctie afferme, que la vallée d’ Agonie 
retient cncorcs Ion nom dcfdits Agones,& que la 
Stirie a fon étymologie des Taurilcicns , qui y al- 
lèrent au fil habiter: comme Us firent pareillemet 
en l’Auftriche. Faitfoy nô feulement que ce que 
Plutarque a cy dclfus efcrit des Celtolcythes , 
n’appartient qu’aux Gaulois , mais aulli qu Us ont 
eu les premiers l’auâtage lur les Germains, Sc ont 
mis le pied dedans la Germanie , deuant que les 
Germains vinlfcnt rendre Ion change à la Gaule. 
Qui plus elt que par eux le nom de Celtes a elle 
dônéaux Gcrmains'.ainfi que Dion lemble vou- 
loir déclarer, où il dit,quc la Germanie ayant elle 
occupée des Celtes, fut diuilcc en la balle 2c en la 
haute.Mais quand ledit Tacitus afferme cxprciïc- 
ment que les Romains commencèrent feulement 
l’an 640.de la fondation de Romed’auoir affaire 
contre les Germains , &c de faire preuuc de leurs 
armes en la première guerre qu ils curent contic 
les Cymbres 2c Teutons, lcfqucls melme choient 
cncores tellement lors (ce dit Plutarque en la vie 
de Marius ) incognus aux Romains, qu ils ne fça- 
uoient quelle nation c’elloit,ne d’où elle venoit. 
Et qui difoient cux-mefmcs qu’ils alloient cer- 
cher terres à habiter,ne plus ne moins qu’ils ente- 
doient dire que les Gaulois anciennement chans 
partis de leur pais auoiét occupé la meilleure par- 
tie de l’Italie qu’ils auoient oltec aux Tofcans: 
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N’eft-ce pas à dire, que ne Sigouefê , ny Brcnnus, 
ny les Scnonois qui prindrent Rome ne les autres 
peuples qui nommèrent rinfubric &la GauleCi- 
làlpinc,n’cftoiët ne Germains ne Sucues ne Tu- 
tons, corne Melanthon & Lazius ont voulu ger- 
gonner auec Aucntin. ? Parquoy puis qu’il eft cer- 
tain que les Gaulois palfercnt les premiers en la 
Germanie, & en occuperét vne bonne partie, qui 
ne côfcflcra femblablcmét qu’ils y portèrent leur 
langage , tout ainfi comme les Allemans veulent 
que nous croyos qu’ils ont apporté le leur és pays 
qu’ils ont côqueftez &: occupez en la Gaule? Et li 
ainfi eft que l’ancienne langue que parloicnt les 
Gaulois non feulement du temps de Iules Ccfar, 
mais auffi auparauant,nomément ceux qui fuiui- 
ret Sigouele en la Germanie, Bellouefc en Italie, 
& les deux Brennus &: Bclgius tant à Rome qu’en 
la Grece & en Afic,eftoit toute la incline od à bie 
peu près celle dont la Germanie , lingulicremcnt 
(félon aucuns)la bafle & la côtrec des Suyflcs vfe 
encore auiourd’liuy, comme Aucntin,Melathon, 
&r les copagnons auec Goropius Decanus,Schu- 
dus &: Glarcanus fe font efforcez de monftrer par 
vne infinité d’argumets Sc de raifons, alléguants à 
celle intétion vne infinité de vocables de l’ancien 
langage Gaulois, &: de noms propres de villes, ré- 
gions &c5trccs,riuicrcs, peuples, homes, Princes, 
Capitaines & chefs de Républiques, auec les tef- 
moignages de Strabo, qui cftimoit les Germains 
élire ainfi nômez,c6mc cftas frères ou coulins des 
Gaulois, en mœurs, en loix,&: en langage, enfcble 
aulfidcS.Hicrofme, qui afferme que les Galatcs 
ou Gallogrccs de l’Afic , parloicnt encore de fon 
temps le mcfmelagagc dont il auoit ouy vfèr aux 
Trcuiriés,qui fc difoiet(tefmoins Ccfar &Tacit*) 
extraits delà Germanie: le n’auray point de hôte 
de côclurc,que corne noz aduerfaircs font con- 
uaincus d’auoir voulu malicieufemcnt & inique- 
ment frauder noftrc Gaule & noz anciens Gau- 
lois de leurs triomphes & ornements, pour en rc- 
ucftir&: emplumer leur Germanie ; qu’aufïïont 
il encore mal à propos propofé l’argument du lâ- 
gagcàleurs fins&: conclulîons. D’autant qu’ils 
n’cullcnt peu mieux monftrer qu’ils font auffi 
bien redcuables de leur langage aux anciens 
Gaulois , que des autres points dont ils veulent 
debatre contre nous: Et que la langue Galliquc 
que noz anceftrcs portèrent auec eux en la Ger- 
manie, f y eft fi bien fait preualoir , ou qu’elle y a 
cfté confondue & mefiee auec la propre & na- 
turelle Germanique , ou qu’elle fy eft faiél auec 
le temps du tout retenir éc adopter pour icelle. 
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Ce qui me fai# aduifer qu’on vfoit encore du 
temps de Celàr& de Tacitus en la Germanie de 
deux langages diuers &C dilfcmblables , l’vn de 
l’ancien & naturel, qui femblecltre celuy qu’A- 
riouilte Roy des Germains parloir: l’autre qui e- 
lloit en vfage entre les peuples ilTuz des Gaulois, 
de la qualité dcfquels ie penfe auoir cité les T rc- 
uiricns,tout ainli qu’eltoientlcs Boiens,qui vou- 
lurent accompagner les Hcluctiensà venir ccr- 
cher meilleure terre à habiter que la leur au mi- 
lieu de la Gaule. Aufqucls Ccfar mefmcoctroya 
ce qu’ils demadoient, apres qu’il les eut vaincuz. fi 
d’auenture ceux qui vindrentde la Germanie ha- 
biter en lavilledeTrcues, eltans delà race des 
anciens &c naturels Germains, n’aymcrent mieux 
Raccommoder à la langue, qu’ils ytrouucrcnt. 
Ncantmoins toutesfois quand S.Hierofme c5- 
pare le langage des Galates de fon temps aucc ce- 
luydcsTreuiricns feulement, il ferablc qu’il ait 
voulu lignifier qu’il y auoit quelque particularité 
dilfcmblable au langage dcfdits Treuiriens , tant 
d’aucc les autres Gaulois que des Germains. Au- 
trement il cuit aulli toit dit que les Galates par- 
loicnt le lâgage ou des Gaulois ou des Germains, 
que des Treuiriens feulement . Combien qu’il 
fen faut moins clbahir pour le regard des autres 
Gaulois, qui auoientlors abandonné leur langue 
propre pour Raccommoder à la Romaine . Mais 
quâd on ne voudra refoudre celte doubtc félon 
noltre opinion , ic ne trouucray point cltrangc 
qu’on eftime comme ont fait Goropius Decanus 
Flament & aucuns Allemans , qu’il y a toufiours 
eu ainli qu’auiourd’huy différence de langage , 
quant au dialeétc &c formules de parler , entre les 
peuples de la haute & de la balle Germanie, telle- 
ment qu’ils fc pouuoicnt entendre mal-ay fément 
l’vn l’autre . Et que celuy des anciens Gaulois c- 
Itoit beaucoup plus femblablc& conforme au bas 
Alleman qu’au haut Alleman, duquel le fon & 
prononciation elt plus rude , afpre &c difficile que 
de l’autre. Selon lequel aduis les Allemas ne peu- 
uent non plus prétendre aucune choie fur nous 
pour le langage. Et pour la conclufion de ce pro- 
pos^ fin que noz aduerfaircs ne le puiffent pteua- 
loir qu’il n’y a que nous & ceux de noltre nation 
qui difeordent d’auee eux pour les points dcf- 
quels ils débattent , ie le finiray par le iugemenc 
qu’en a donné vn des plus grands perfonnages en 
fçauoir de leur nation melme,&î qui a plus docte- 
ment &: auec plus de îugement qu’eux tous recer- 
chc l’antiquité delà Germanie , qui elt Bcatus 
Rhenanus, lequel en parle en ces propres termes. 
Proinde 
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Promde ( dit-il ) jatis aimiran non pojfum ambitiofos il- 
los Germanorum dilaudatores , qui etiam Senonum Gal- 
lorum preciofos triumphos fludeat vendicare Germant * , 
hoc tantum prxtextu qu'od Celtarum vocabulum amplum 
fit , (y* quod Senonum Sueuorum memmerint Chororra- 
phi. Satis habetlaudum Germania } etiam fi fuas GaÜu no 
fujfuremur. 
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L a guerre des Cyrrhaicns finie , les Ampli- 
fiions de la Grcce ordonnèrent que la folemnité 
des jeux Pythiensfufl rcmife &c reftablie en Ton 
premier cours, qui auoit elle négligée cy deuant, 
&lai(Icccn arrière par plufieurs années . En rc- 
compcnfedequoyilsyadioullerentle prix de la 
courte des chcuaux &: des chariots, &de tous exer 
ciccs de corps , mefinc de compolïtions de Poëfie 
&c de la mufique. On tient aufli que de leur ordo- 
nance fut alors inftitué l’Hymne qu’on chantoit 
à l’honneur d’Apollon nommé Pæan , & les my- 
ftercs & lacrifices qu’on luy faifoit. Strabo liu. 
5 h Paulanias. 

Environ ce mefine temps aulfi Arcefilaus 
fécond du nom , fils du fécond Battus furnomme 
l’heureux , regnoit au Royaume de Cyrcne, les 
frères duquel ne le çontentans de leur appanna- 
gc, fe mirent en fantafic d’aller cçrchcr vnc meil- 
leure fortune ailleurs, tellement qu’ils le tranlpor- 
terent foubs celle intention en vne autre partie 
de la Ly bie, où ils fondèrent &: çdificrent vne vil- 
le nommée Barca. Hérodote. 
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L a caufe &: raifon de l’eclipledu Soleil fut 
premièrement trouuce&:enlëignce( ce que i’en- 
tend des Grecs feulement: car ie ne doubte point 
que les Egyptiens & Chaldcens ne la cogneuflcnt 
ia) par le fage Thaïes Milelien en la 4. année de 
celle 01ympiade:qui preueit &: annonça pareille- 
ment quelle fc feroit deux ans apres , à Içauoir 
(comme Pline eferit liure z. chap. iz. ) en l’an 
170. de la fondation de Rome. Qui cil pour mo- 
trer qu’il n’a eferit rien en ccll article de contrc- 
uenantàfon dire , lelon qu’il a lèmblé à aucuns. 
Cicéron ce pendant liur.i. de la diuination, Soli- 
nus & Eufebe tefmoignent d’vn accord, que celle 
predi&ion fut fàide foubs Alliages : qui me 
faiél ellimcr qu’Herodote a inconiidercment ef- 
erit que ce fut foubs Ciaxares : Encore que Clc- 
mens Alexandrin liur. i.dcs Stromatcsalfermc 
qu’Eudcmus en fon hilloire Allrologique a con- 
ferme le rapport d’iccluy . La folution de Mer- 
catorfemble autant incertaine, qui cllimc que 
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Ciaxares viuait encore régnant aucc fon fils . 
D’autant qu’il faudroit qu’Aftyages euft moins 
régné depuis le trcfpas dcfonpcre, qu’Herodotc 
n’acfcritjquiditcxpreflement qu’il velcut les tf. 
ans qu’il luy attribue de règne , âpre? le trelpas de 
fon perc.Mais il y a encore vn autre point, qui dé- 
claré qu’Hcrodotc a parlé fort inccrtainement de 
celle guerre. C’cft qu’il afferme quelle futappai- 
leepar Labinithusfilsde NitocrisRoy deBaby- 
lonc, qu’il dit auoir efté le dernier Roy de Baby- 
lone: dont il le faudroit prendre pour le grâd Na- 
buchodonofor, fi cela fc fit deuat qu’Aftiagcs fuft 
en règne. 
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Periander. tyran de Corinthe , cflant 
en la forte que raconte Hérodote mis à mort , 
Pfammcticus fils d’vnGordius occupa apres luy 
la principauté de Corinthe. M ais il ne la peut re- 
tenir que trois ans, au bout defquels la tyrannie Se 
domination des Cypfclides prit fin en luy’, apres 
auoir duré 73 -ans, au compte qu’en fait Arillote 
liu. 5 .dc les politiques. 


B a t tv s 3 . du nom, Roy de Cyrcnc, defirant 
fe fortifier contre fes voilins , & peupler les terres 
de fon Royaume qui clloient encores mal habi- 
tées , enuoya femondre plufieurs Grecs de fc ve- 
nir accommoder aucc luy. A caufc dequoy il y en 
alla fi grand nombre, qu’il ne leur donna pas lcu- 
lcmét ce qu’il auoit de terres fupcrflucs,mais aulfi 
fit defnichcr par eux beaucoup de Lybiës fes voi- 
fins de leurs habitations. Qui fut caufc qu’eux &: 
leur Roy Agrican fe donnerët au Roy Aprics d’E- 
gypte : lequel enfaueur d’eux entreprit de mener 
vne armee contre les Cyreniens. Mais il y fit fi 
mal fes befongnes , qu’il fut par eux hontculè- 
ment vaincu & mis en routte . Dont fes foldats 
concourent fi mauuailc opinion de luy , cfti- 
mans que de propos délibéré il les euft mené à 
la boucherie de leurs ennemis , qu’ils fe foufle- 
uerent contre luy , &r prindrent vn Amalis pour 
leur chef , foubz lequel ils fe bazardèrent de 
reuenir donner bataille au Roy Aprics , qui par 
leur rébellion auoit efté contraint de prendre 
vn grand nombre de Grecs mercenaires à fon 
fcruice. Nonobftant lefqucls toutesfois ils le 
vainquirent & retindrent quelque temps prifon- 
nicr entre leurs mains, iufques à ce qu’ils le fi- 
rent en fin mourir, en la forte que récite Héro- 
dote liurc deuxiefme ,où il confelfc aulfi que cela 
luy aduint par fa trop grande prefomption. D’au- 
tant qu’il fc vantoit auparauant que Dieu mefme 
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ncluyeuft fçcu faire perdre fon Royaume, tant 
il le p en loit cftre aflcurc de toutes pars. Parquoy 
ce que le Prophète Hiéremie ( qui l’appelloit 
Ephree)luy auoit predid châp.44. nit euidément 
accomply. 
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La iblemmtc des jeux Ilthmicns , que l’on 
cclebroit de y. en y. ans en la ville de Corinthe , 
qui elt fîtuee au deftroit de la Moree , appelle 
Ifthmus (lequel fait la fcparation des deux mers) 
fut ceftc année apres vnc longue intermiffton re- 
ftauré & remis en cours par le loin des Corin- 
thiens, ainfi que tefmoignent Solinus chap. 13. &c 
Eufèbe. Mais fi celte fefte n’a point fàilly d’eltre 
celcbreeà tous les retours, il femble que la pre- 
mière célébration d’icelle fe deura rapporter à 
l’an 171.de Rome,ou à Van 166. D’autant que nous 
monftrerons cy apres par le tefinoignage de Thu- 
cydide qu’elle a elté celebree en la vingtiefme an- 
née de la guerre de la Moree, qui fe rapporte auec 
le 341. de Rome. 


Les armées d’Altyages Roy des Medes , & 
de Halyattes Roy de Lydie, feltans aflèmblces 
en bataille l’vne contre l’autre pour fc choquer, 
furent par la fùruenuc d’vnc Eclipfc de Soleil, 
qui fit comme faillir le iour(ainfi que le lâge Tha- 
ïes l’auoit prediéte auparauant ) fcparees , & telle- 
ment intimidées qu’elles fe mirent incontinent 
d’accord, fàifàns les deux Rois vnc conclulion 
de paix,par laquelle ils conuindrcnt entfeux des 
limites de leursRoiaumcs.Ce qui aduint(telmoin 
Hcrodote)en la 6. année de la guerre commencée 
entr’eux,& comme Plincaeftimécn la 170. de la 
fondation de Romc.Combien que Solinus chap. 
2y.eltime que ce fut en la 604. apres la prifeac 
Troyc,qui fc trouue félon luy auec la 171. ou 172. 
de Romc.Tant y a cependant que celte prcdi&iô, 
ioind le grand fçauoir & fàgefle qui cftoit en Tha- 
ïes , luy acquirét vnc fi grande reputatio entre les 
Grecs, qu’ils le mirent au nombre de leurs lèpt la- 
gcs,& le furnommerent le Phyficien,pourGe qu’il 
fut le premier de tous les Philofophes de la Gre- 
ce,quif adonna le plus diligemment Sc à bon cfi- 
cient à la rccerchc des chofes naturelles. Defortc 
qu’il inllitua vne fèfte & efcole de doctrine qui 
futappcllcc Ionique. Diogencs Laërtius. 

C e s t e annee de Rome furent promulguées 
les nouuelles loix,que Solon auoit rai êtes pour la 
reformation de l’eftat de la République d’ Athè- 
nes. Aul.Gelle liure 17. 
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L e furnom de Sage fut en ce fiecle donné 
par les Grecs aux 7. perfonnages de leur nation 
qui leur fcmblercnt mieux le mériter par delfus 
les autres : dclqucls toutesfois laicience & fagef- 
fe (qui pour lors cftoit en grande eftime ) confi- 
ftoit toute feulement en graucs fentenccs 8c dids 
moraux, conccrnans la commodité de la vie hu- 
maine ; félon Eufebe en fa Chronique , &: liu. 10. 
delà préparation Euangeliquc. Clemcns Alexâ- 
drin liu. 1. de les Stromates adioufte , que la ma- 
nière de leur Phalolophie cftoit Hébraïque, bref- 
ite 8c énigmatique . Combien que Plutarque en 
la vie de Solon eftime (Thaïes excepté qui fut leu 1 
de tous les Sages de la Grcce qui f exerça en la 
contemplation des chofes qui font en commun 
vlàge des hommes) que tous les autres acquirent 
le iurnom de Sapience, pour cftre bien entenduz 
en matière d’cftat& de gouucrncmcnt : 8c qu’ils 
auoient principalement celle partie de Philofo- 
phic morale , qui traide du gouucrnement des 
chofes publiqucsicftant au relie mcrueillcufemet 
(impies SC grofliers en la philofophic naturelle. 
Mais ce qui plus augmenta leur gloire &: réputa- 
tion , fi.it le renuoy qu’ils firent du trepier d’or, 
quand ils le refuferent tous,&: le codèrent en tour 
lcsvnsaux autres parvnc honnefte modeftie 8c 
humilité. 

Les Sabins ayans ofé derechef remuer mef- 
nage contre les Romains, furent fi lourdement 
detfaids en vne bataille, queforcc leur fut de de- 
mander la paix, laquelle leur fut accordée . Dio - 
nyfius Halycar. 
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Estant Aprics ou Ephree Roy d’Egypte 
mis à mort à l’occafion récitée cy deftus , les Egy- 
ptiens permirent qu’Amalis , ou felon les autres 
Anamalis,les gouucrnaften tiltrcdeRoyau lieu 
d’iccluy. Tellement qu’Hcrodotc tefmoignc qu’il 
régna fur eux 35. ans: lefquels ic reçoy plus volon- 
tiers que les 44. qu’Hcrodotc luy attribue, pour 
ccquefonregncduraiufqucsàlafinquafi de cc- 
luy de Cambyfes fils de Cyrus. Auquel mcfmc on 
tient qu’il donna la fille de fon prcdecelTeur nom- 
mée Nitetis ou Nidetispour femme au lieu de 
l’vne des fiennes qu’on luy demandoit. De forte 
que Cambyfes print occaliô de là de faire la guer- 
re à l’Egypte. Diodorc liu. 3. auec Hérodote faid 
vn loüable & excellent rapport de lalàgelTc,bon- 
té,iuftice& autres recommandables vertus de ce 
pcrfennagc,qui eftoient les caufes pour lefquelles 
les Egyptiens l’auoient choili pour leur Roy en- 
cores qu’il ne fuit du fang royal . A caufe dequoy 
luftin Martyr en fa concion aux Grecs l’appelle 
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le cinquiefme legiflateur des Egyptiens , aufquels 
il laifia beaucoup de bonnes loix & ordonnances: 
entre lefquelles futl’inftitutiô du régime des Mo- 
narques, qui font lesGouuerncurs des prouinccs, 
&C le departement de l’Egypte en prcfedures,auec 
la difpofition vniucrfelle de toute l’oeconomie 8c 
police de la religion. Suyuant laquelle occafion 
Hérodote dit que luy régnant, l’Egypte fc trouua 
autant heureufe qu’il cftpolfible, fans receuoir 
aucune de fortune, (oit en ce que la terre produit 
aux hommes, foi t en ce qui reuient à la région par 
le moyen de la riuiere. Mcfmcmcnt de fon règne 
elle le trouua peuplée 8c baftic de villes habitées 
iufques à zo. mil. On adioufte auifi que ce fut luy 
qui renonça à l’alliance 8c confédération qu’il a- 
uoit auec Polycratcs tyran des Samiens , à caufe 
qu’il traidoit trop cruellement fes fubiets : efti- 
mant qu’il ne fe pouuoit faire qu’il n’enrcceuftà 
la parfin vne mauuaifc iiTtic , qui luy en apporte- 
roit fafeherie &c triftefle , fil demouroit fon amy. 
Hérodote dit cncores qu’il ftit le premier qui con- 
quefta l’ifle de Cypre 8c fe la rendit tributaire. 
Pline toutesfois liu. 31 .chap. 3 r. appelle le Roy qui 
regnoit en Egypte, lors qucCyrus eftoit en règne, 
Sefoltris ; qui eftoit poiïible vn furnom donné à 
AmafiSjà caufe de fes vertus, en mémoire du pre- 
mier Sefoftris, duquel la mémoire eftoit fort pre- 
cieufe entre les Egyptiens. 
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Les fondemens du Capitole & de plufieurs 
temples infignes furet en ce temps icttez «1 Rome 
parla Roy Tarquinius : auquel temps auffi Adius 
Nauiusle diuinatcur fe trouua perdu. Diony- 
fius Halycar. 


L a Sibylle furnommec Cumee , par les autres 
Herophile 8c Dcmophile ou Amalthee, arriua en 
cefte Olympiade à Rome(coramc récite Solinus 
chap. 8 .) où elle apporta à fon dire au Roy Tarqui- 
nius 9 . 1 iurcs,quicontenoicntlesdcftinces&: oc- 
currences qui deuoient apres aduenirnon feule- 
ment à la Republique Romaine, mais aufti aux 
autres nations: luy demandant pour le prix &: de- 
liurance d’iceux 300. pièces d’or , lefquelles luy 
furent rcfufccs . A caufe dequoy elle brufla trois 
de fes liurcs.Et puis alla prefenter derechef les fix 
autres fans rien rabbattre de la fomme quelle a- 
uoit demandée. Et pour ce quelle luy fut encore 
refufec,ellc ne retint plus des fix que les trois. Lef- 
quels Tarquinius, voyant fon aft’eurance , fut cô- 
craint de payer à fon premier mot,craignat quelle 
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n’en fie autant que des premiers. Au moié dequoy 
il les mit en referuej& fen feruirent toufiours de- 
puis les Romains îulques au temps de Sylla Di- 
dateur, fouz lequel ils furent bruflez aucc le Ca- 
pitole d’vn feu cafucl. Cependant encore que Pli- 
ne, Aul. Gelle, Dionyfius Haîycarn. & Solinus 
melmes, attribuent l’achapt défaits liurcs au der- 
nier Tarquinius fornommé le Superbe , fi eft-ce 
que la datte de l’Olympiade cy deflus propofec, 
6c le tefmoignage de Varro , La&ance liurc pre- 
mier de la faulfe Religion 6c de Suidas , font plu- 
ftoft croire qu’ils furent portez au premier Tar- 
quinius. Ioind que la huidiefme Sibylle furnom- 
mee Hellelpontiaquc viuoit fouz le fecond , 6c 
louz Cyrus 6c Solon. 

£ n cédé Olympiade les Athéniens fuiuant 
le confeil de Solon , qui fie tout expreflement du 
fol à celle intention, à caufe de la loy qui auoit elle 
laide de ne plus parler du recouurement de fille 
Salamine,entreprendrcnt de ce faire& en vindrét 
à chef. 

C zst £ annee les Selinuntins de la Sicile fu- 
rent en guerre contre les Egeftcins , de forte qu’ils 
fe donnèrent bataille:qui fut perdue par les Scli- 
nuntins , encore qu’ils aillent à leur fecours vne 
trouppe de Rhodiens 6c de Candiots ou Gni- i 
dicns,qui eftoient fraifehement arriuez en l’Ille 
pour y faire leur refidcnce fouz la conduitte de 
Pantabis Gnidien , qui lêvantoit eftre delà race 
d’Hcrcules, lequel fut des occis de celle iourhee. 
Diodore Sicil.liu. y.chap .3. 
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Diopenvs 6c Scillis natifs de l’Ille de Crcte, 
forent les premiers qui fe firent renommer en ce- 
lle Olympiade en fart de bien tailler 6c grauer le 
marbre: les Medes ellans encore en régné, deuant 
que Cyrus eull mis les Perfcs en liberté. Pline liu. 
^.chapitre 4. 
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Onomacmtvs Poète natif d’ Athènes vi- 
uoit en ce temps, lequel on dit auoir elle autheur 
des poëfies qui font publiées fouz lcnom'd’Or- 
pheus. Son contemporain fut Anaximander Phi- 
lofophe,qui faifoitprofclfion principalement de 
la recerche des choies naturelles, fuiuant la do- 
drine de Thaïes Milefien, duquel il auoit elle au- 
diteur 6c difciple.Eufebc. 
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A Europus ou Æropus Roy de Macedone 
décédé en la 28 . annee de fon régné , fucceda Al- 
cetas,qui tint le 8 . 1 ieu entre les RoisMaccdoniés, 
6c régna au compte d’Eufebe 29. ans. 

Les 
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Lis fils du feu Roy Ancus Marcius Ce reflen- 
ftans encorcs d’auoir elle frullrez de la fucceflion 
de leur pcrc par Tarquinius , firent tant par leurs 
mences qu’ils le mirent à mort. Ce que toutesfois 
leur ferait de fi peu, que Seruius Tullius fon gen- 
dre luy fut du confentemétdc tout le peuple fub- 
rogé en la quatricfmc année de celle Olympiade. 
Et régna depuis 44. ans, iulques à fon trclpas. 
Dionylius HalycarnalT. Plutarque au luire de la 
fortune des Romains tcfmoigne, qu’il fùttref- 
uaillant & tref-prudent: d’autant qu’il augmenta 
la puiflàncc du peuple Romain, & en reduifieen 
belle ordonnance le gouucrncment, autant que 
nul autre Roy , ayant ellably l’ordre que l’on y 
gardoit à donner les fuffrages aux dédions 
aulfi l’ordre de la difciplinemilitairc:&:qu’ilfutlc 
premier Ccnfeur des mœurs & Syndique ou 
Contrcrollcur de la vie ôc des mœurs de chacun. 
Au relie pource qu’il fevit de condition feruile 
paruenu à la couronne, il fen cllima tant redeua- 
blc à la Fortune, qu’il luy dédia & confiera foubs 
diuers furnoms pluficurs temples à Rome. 



m<ea, 



L a folemnité des jeux qu’on appelloit Ne- 
t, que les Grecs eclcbroient en vne forellde 
laMorccdiâ:eiV>w<e<*,en mémoire (comme on 
dit)d’Herculcs, qui y auoit occis vn Lyon : ou 
comme les autres veulent, d’Archcmorus fils de 
Lycurgus Roy de Thracc , qu’on difoit y auoir 
elle mis à mort par vn fcrpcnt,fut apres vne grade 
intcrmilTion &difcontinuation de pluficurs fic- 
elés rellaurcc & rellablie en fon premier cours 
&: honneur par les Argiens. Eulcbe. 

Les citez de la Tolcanc fdlimans par la mort 
du Roy precedent quittes & abfoultcs de l’obcyf- 
fance quelles deuoient au Roy de Rome,fuiuant 
la capitulation de paix faiéte auec luy , fe rcuolte- 
rent contre Seruius TuUius:& fopiniallrerent de 
telle façon à défendre leur liberté, qu’il fut bie 20 . 
ans à les guerroier,deuant que de les pouuoir c 5 - 
traindre à reprendre la loy de luy : encores qu’il 
les eull vaincus & delconfits en plufieurs rencon- 
tres, dont il en remporta trois glorieux triomphes 
à Rome. Autheurs precedents. 



E r 1 x o n a femme d’Archefilaus, fils de Bat- 
tus Roy de Cyrene , fit enuiron ce temps mou- 
rir par vne vcrtueulé & loiiablc ruze Clear- 
chus meurtrier de fon mary, & vfurpatcur de Ion 
Royaume , & de fon lift pareillement . £t par 
ce moyen remit le mefme Royaume es mains de 
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De Rome. 










Battus Ton fils . Plutarque au liure des femmes 
illuftrcs^ 
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L e premier lullrc,ccft à dire dénombrement 
du peuple Romain, fut enuiron ce temps inftitué 
par Seruius Tullius. Tellement que Ccnforinus 
eftime que ce fut enuiron 650. ans deuant le der- 
nier, qui fut fai£t par l’ Empereur V cfpaficn en l'on 
cinquiefme Confulat. 
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L e s Cypriots furent auec leur ille fubiugucz 
en ce temps par Amafis Roy d’Egypte, & faits fes 
tributaires : lequel on tient auoirefté le premier 
effranger qui y entra pour la conquérir. Hérodo- 
te liure 1. 

L A dcsfài&c que fit Seruius Tullius des Tof- 
cans en vne grotte bataille, fembla de telle impor- 
tance, qu’il en rcuint glorieufement triompher à 
Rome. 
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Lors que Battus 3. du nom , furnommé le 
Boiteux, fils d’Arcefilaus&: d’Erixona, regnoit 
au Royaume de Cyrene,Dcmonax natif de Man- 
tinee Legiflatcur le tranfporta deuers luy, 6c luy 
enfeigna les loix, ordonnances 6c c5ftitutions,par 
lefquclles il deuoit régir 6c policer fon Royaume: 
Iefquelles toutesfois furent cy apres anullces par 
Arcefilaus fils de ce Battus , qui futcaufc que les 
fubicârs le loullcucrent contre luy 6c le dcfchaflc- 
rent. Hérodote liure 4. 


IO 


4 J 

1 


J 4. 

5 


6 


181 




l ’ 






P H A L A R 1 s , tyran de la ville d’ Agrigente fe 
fit leigncur de toute la Sicile en celle Olym- 
piade. 
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Les Thcbains cllans en guerre contre les 
Theflaliens qui tenoient pour chef vn nomme 
Lattamia,leur donnèrent vne grolTc 6c cruelle ba- 
taille: De laquelle ils gagnèrent la victoire, ayans 
mis leurs ennemis en routte. Ce qui le fit au mef- 
me iour qu’ils vainquirent 200. ans apres les La- 
cédémoniens à la iournee de Leu&res. Plutar- 
que en la vie de Camillus. 


I I 

1 

i 


44 

t 


6 


1 

7 

1 

i 

1 

( 


182 


î 


60 

T 


14 


x6 


L a fécondé victoire que Seruius Tullius ga*- 
gna fur les Tofcans, frit fi notable qu’il en ofa tno- 
pher pour la féconde fois à fon retour à Rome. 


12 


45 


7 


I 

8 


183 






i f 




Evgamnon Pocce Cyrenien HorilToit en ce 
fieele, lequel on tient auoirefcritvn œuure de la 

généalogie 
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généalogie des Dieux , ainiî qu’Eufcbe a obfcrué 
en fa chronique. 

Selon lequel aulTi Pifillratusfut pour la pre- 
mière fois charte d’ Athènes , & contraint fenfuïr 
en Italie. Mais nous dirons cy apres ce qu’il nous 
Icmblc de ce point. 

En ce temps l’arbre de l’oliuicr fut première- 
ment apporté & planté en Italie, tcfmoin Pline 
liure 15. 



C e que les anciens ont tant racopté( nonob- 
stant qu’il approche plus de fable que d’hiftoire) 
de Labaris Scythien , qu’on difoit dire party des 
contrées Hyperborees, &en allant par le monde 
portoit(commcdit Diodore) vndardou vnc fa- 
gette en (à main fans prendre & vfer d’aucune viâ- 
dc pour la nourriture& fullcntation de fon corps; 
tellement qu’il parta en tel cllat par la Grèce , ad- 
uint, félon l’obferuation d’Eulèbe,cn ce teps.Stra- 
bo liu. 15. Paulanias liu. 3. Suidas & Grégoire le 
Théologien faifans mention de luy difent qu’il c- 
ftoit fils d’vn nommé Seutha, &c qu’il lairta par ef- 
crit en vers Poétiques des Oracles, &: prcdi&ions 
qu’on appelle Scythiques , auec vn autre œuure 
Poétique auquel il defetfuit les nopces du fleuue 
Hebcr. Et d'auatage qu’il fonda le temple de Pro- 
ferpine furnomméSolpita en la vilie de Sparte. 
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L a guerre fc démenant toufiours entre les 
Romains &: les Tofcans, Scruius Tullius chargea 
pour la 3. fois l’armec de fes ennemis fi furieufe- 
mcnt& à point qu’il la mit en routte, &: en acquit 
l’honneur d’vne glorieufe vi&oirc . De laquelle il 
triompha à ion retour pour la rroifiefme fois à 
Rome . 



Arxstodemvs, Archon ou Preuoft d’A- 
thenes, foubs lequel aucuns eftiment que Pifiltra- 
tus f empara la première fois de la principauté des 
Athéniens . 
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L a folemnité des ieux di&e Pxnxthenex , que 
les Athéniens folcnnizoient de y. en y . ans en 
l’honneur de Pallas patrone de leur ville, fut cé- 
lébrée celle année en fi grande pompe & magnifi- 
cence quelle a Icmblc à Eulcbe deuoir dire mile 
entre les remarques des temps. 






Esope compofitcur des fables qui font au- 
iourd’huy publiées en fo nom, florirtbiten ce téps, 
tcfmoin Plutarque en la vie de Solon . Mais 
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Première partie 



Eufcbc a noce qu’il fut mis à more celle année par 
les habicans de Delphes. /^ 



T~' r_ 



A Euilmerodach Roy de Babylone dcccdc 
fuccedcrenc félon Mccallhcncs confecutiuemcnc 
les trois fils l’vn apres l’autre . Et regncrentàfon 
dire 14. ans en tout . Tellement que le premier 
qu’il nomme Rcgalfar en régna 3. le fécond La- 
bafiaré. &: le dernier Baltalfar5. Mais quelques 
doéles perfonnages de ce temps ont mieux aymé 
laiflèr les deux premiers &: mettre en compte 
BaltalTar feulement aucc 14. ans de fon régné, 
pour parfournirlcsyo. ans ( pendant lcfqucls le 
peuple Iudaïque fut dcccnu captif en Babylone) 
attendu qu’ils conftitucnt la fin de celle captiuité 
à laprife de Babylone.Ccpendat ceux qui fuiuet 
ce calcul fans mettre en datte les deux Rois men- 
tionnez, farrcllcnt à l’Eferiturc, & lingulicrcméc 
au tcfmoignagc de Hicremic,qui auoit prédit aux 
Iuifs qu’ils fcruiroicnc au Roy des Babyloniens, à 
fon fils &: au fils de fon fils. Tant y a que BaltalTar 
a elle le dernier Roy de Babylone, c 5 mc tous en 
font d’accord , auquel Daniel lignifia le mefehef 
qui luy aduinc.Iofephc toutesfois en fon li.i.cÔtre 
Appiô cite le tefmoignagc de Berofe de Chaldcc, 
qui dit que Euilmerodach fut mis à mort par le 
mary de la fœur,quircgna apres luy 4. ans, ou fel 5 
d’autres exemplaires 40. ans. Le fils duquel nômé 
LaborafTar,luy fucceda. Et apres qu’il eut iouy de 
l’Empire l’cfpacc de 9. ans feulement, qu’vn de fes 
Satrapes natif de Babylone nomme Nabonidus 
l’occitdcquel fut aulfi mafifacrc en la 17. année de 
fon règne à laprife de Babylone : nonobllant que 
lofephe l’appelle ailleurs Noboanderj Hcrodoce, 
Labinithus (qui cflimc qu’il fut fils delà Roync 
Nitocris,qui régna deuant luy : & que ce fut aufii 
luy qui moy enna la paix entre Ciaxares pere d’ A- 
lliagcs Roy des Medes , &: Aliates itoy de Lydie, 
dontilfaudroitqucfon règne cull duré fort lon- 
guement ) & Megallhcnes ancien hiftoriographe 
des chofcs Perfiques cité (par Eufcbc liu.10.de la 
préparation Euangclique)Nibidinochus. Lequel 
aulîî il confelfc auoir elle meurtrier de fon pre- 
dccellèur, qu’il nomineBabaflar.Mais il ne dit pas 
c 5 mc les autres , qu’il ait elle mis à mort à la prife 
de Babylone par Cyrus , ains feulement qu’il fut 
defpouillc de fon Empire, & fai&gouuerncur du 
pays de Carmanie. Et quant au compte des an- 
nées des régnés d’vn chacun dcfdics Rois , il n’en 
cil d’accord aucc Berofe, non plus que lofephe 
auec aucun d’eux. De forte que combien qu’ils di- 
fcnt tous cxprclfément que Babylone futprinfc 

70. ans 

TZ - ‘ 



UT 



18 



*9 



S 

~5 

Ré 



5 1 



5 * 



S 

s 

1 

S 

cd 



13 



14 



« 

5 

O 

c4 



14 



V. 

s 

O 

Ci 

v> 



189 



l S 



190 



Z**} /«Su.% b, ~Tt£Zâ \ e 

‘1 












^7> 



%ù 



l 



Digitized by LjOOQie 













r 



i%9 



« 

O 

3 

a 

Cl 


Olympiade. 


' •>* 
r 

Q 


« 

CsS 


R. des Medes. 


delaBibl.hilloriale. 


S 

c 

•a. 

3 

oi 


s 

-3 

cd 


5 

R 

"S 

* c 


5 c 

X» R 

g 3 

,2 C< 

*5 * 
* Q 


35^7 


1 

i 

i 

i 


i 

i 

i 

. 

» 

! 

6 8 

i 


| 

« 


1 

’ fi 

i 

• % 

. ii 

t - 

54 

S À 

i 


70 . ans apres la dellruétiô de Hicrufalem par Na- 
buchodonofor } fi cft-cc que pas vn de leurs com- 
ptes nef y rapporte. Quiell allez pour faire juge- 
ment que celle. difcôrdance n’eli procedee que 
de la faute des Efcriuains ou des Tranflateur s des 
liurcs defdits autheurs en autres lagucs . Par ainlî 
ce feroit temps perdu de farrefter beaucoup à 
concilier leurs opinions. C’ell alTcz que Daniel 
nous rend cela pour refolu , que BaltalTar dernier 
RoydcBabyloncfut occis à laprinlé d’icelle par 
Darius de Mcde:& qu’il l’appelle aulfi fils de Na- 
buchodonofor,le prenant pour petit fils ou fils de 
fonfils. Pource quetoutesfoisque Daniel faiét 
mcntiôauçha.S. de la 3 . année du Roy BaltalTar, 
cela a fait eflimcr à pluficurs que ce fut aulfi la der- 
nière de Ton régné. Mais comme ic confclTe que 
c’ell vncconiefture incertaine ,& qu’on nepeut 
pas conclure de là neceflairement que BaltalTar 
n’ait régné que j.ans $ aulfi nye-ic que quand Da- 
niel dit qu’il eut la vifion qu’il recite au chapitre 
allégué, ellant au challcau ou palais de Suzan,qui 
eft en la prouincc d’Elan , il vucillc tefmoigner 
qu’il elloit lors au pais de Perle , Sc que les Medes 
Sc Pcrfes elloicnc encores fubjets aux Babylo- 
nicns:ainsfavit feulement entendre qu’il elloit en 
Suzan durant fa vifion . Parquoy aulfi ce tcf- 
moignage n’cmpefche que les Medes ne fulïènt 
dés auparauant en liberté &: hors de la fubjcélion 
des Chaldeéns.Ioint que Daniel lé voyoit en Su- 
zan, pource que la vifion fentendoit de la Monar- 
chie des Perlés. 
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Encore que Solon par Tes loix &c par la po- 
lice qu’il auoit mile en la Repu blique d’ A thcncs, 
l’euft rcduiéfcc en cflat fort tranquille &c modéré, 
fi elt-ce toutesfois que quelques faélions & par- 
tialitcz qui fe trouucrent lors entre les Athéniens 
( dont clloient chefs Megacles fils d’ Alcméon , 
Lycurgus & Pifillratus fils d’Hippocrates, qui fc 
difoit ellre de la race des anciens Rois d’ Athènes) 
donnèrent ouuerture &moienà iccluy Pifillra- 
tus de femparer par vnc mcrueillenfe ruze & aftù- 
ce de la principauté de fa patrie. Car d’autât qu’il 
elloit fort courtois &: gracieux , & auoit la parole 
douce,amiable&perlualiue,il f elloit 11 bié obligé 
la grace& l’opiniô du populaire, qu’il eufl plulloll 
clperé toute autre choie de luy,quc qu’il cull pré- 
tendu à le priucr de fa liberté . Au moyen de- 
quoy fellât luy-mefme blefle & cnfanglanté tout 
le corpSjfe prefenta en cell cllat deuant le peuple, 
faifanc entendre que fes ennemis Tauoient ac- 
coullré de telle façon, pour le ditfcrét qu’il auoit 
contr’cux, àcaufe dugouucrncmentdelachofc 
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publiquç. Cé qui fut iî foudaifteraent cteû , quon 
ïuy permit par decret public de prendre certain 
nombre de latellitcs pour la garde de ion corpis, 
par leiquels 8 c par les autres moyens qu'il auoic (a 
prépara , 11, léfaifitdc la forterclïé du Chaileap, 
Sc par icelle aulïï -toute la cité fut reduiéte en 
ià puiilàncc &: fubic&ion . Quoy aue Solon euft 
fai& du commcncemét tous lcsc#orts 8 c deuoits 
de defcouurir 8 c empefeher les entreprifes d’icc- 
luy,ncantmoins toutesfois Pifillraçqs.vfa fi mode- 
ftemet de celle puiilàncc qu’il auoic viurpee , qu’il 
ne voulut rien changer ny innouer des lôix 
que Solon auoic ordonnées : ains permit que le 
peuple iègouuemaft comme au parauant, exce- 
pte que luy le retint la garde ae la cite auec la 
ibuucraineté&: prééminence fur icelle, làns en a- 
buicr iniquement à la foullc 8 c opprciïion ny de 
fes amis ny de les ennemis. Clément Alexandrin 
tefmoigne qu’il fe feruit en cefle entrcprinlc du 
confcil cfvn Amphilotus Athénien, quiluyaupit 
prédit le temps auquel il en pourroit lèutement 
venir a chef, lequel nous rapportos poiir celle cail- 
lé ou à celle année , ou à enuiron icelle . D autatlG 
qu’Herodote liu. r. Iullin Iiu.i. 8 c Ælianus tef- 
moignent, que Pifîllratus régna à Athènes depuis 
qu fl lé fut premièrement emparé de la principau- 
té d’icelle iufqucs a fon trelpas telpaçe de 33. ou 
34. ans. Et qu’Hcrodote aulïï déclaré, que cé fut 
au temps que Croeliis commença de rcgncr.au 
Royaume de Lydie : 8 c que Sérums Tullius aulfi 
. ( tcfmoin Aul. Gclle liu. 17.chap.11.) regnoit 
Rome. Ce qui eft caufé que ic n’ay voulu auec Eu- 
lébe rapporter cc changement aduenu à la Rcpu- 
■ btique a Athènes à l’an- 1 8a. de R ome. Ioinét piut- 
ficurs autres conie&ures qui m’en deftournent. 
Cc pendant encore que les aurhetrrs precctans 
conuiennent auec Ariftote liu.j. ehap. ri. des Por- 
ta- que Pififtratusa reïceratiucmétregné par detax 
fois à Athènes, d’autant qu’il en aauffteflc dechaf 
fé par deux fois; li eft-ce qu’onnelçàitpas ne com- 
bien il a régné, ne comble de temps if ' i ëflé en exil 
la première fois: mais on eft plus informé de la fei- 
: coode . U 1 au très auflt rapportent leoommence- 
^qient dok tyrannie de Pififltaras àta 3. année de 
'l’Olympiade ptccedenfë. 
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Solon lé voyant auoir perdu las peines, & fe 
fafehant de Veoir la liberté do la patrie opprimée;, 
fcp alla ( comme plutaurs- bons autfiexirs amèn- 
ent) volontairement en exil en Ata ,pUrftqfr qttç 
pour la raifen qu Herodixe flc Pkttarqttéoht cicj- 
poléc , qui- eftiment qiPfl tamanda* congé- dalkt 
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voyager pour dix ails en A lie, elperat que dedas ce ter- 
mclà le^Atbeniens fe feroicnt ia tout acCouftumez à 
tes loix: D’autant que cefte caufe,& ce qui en dépend, 
félon Plutarque , ne peut auoir lieu, fi Pififtratus a ré- 
gné deux fois à Athènes. Tant y-a ce pendant qu’eftât 
lorry d’ Athènes, il fc tranfporta par mer en Egypte, où 
il féiourna quelque temps, conférant 6c cftudiant auec 
Pfcnophis Heliopolitain,&: Senchis Saytain, les plus 
fçauans Prcftres quifuflcnt lors en toute l’Egypte . Et 
puis fen reuint de là en Cypre , d’où il paflà encore en 
Afie, 6c alla trouuer 6c vifiter le Roy Crœfus en la vil- 
le de Sardis,auec lequel il eut les propos que recitent 
Hérodote & Plutarque. Mais Dionyfius Halycar. 6c 
Dionliure 38. fonttcfmoins , que Solon partit cefte 
anneed’ Athènes. Ce qui f accorde auec lesautres,qui 
déclarent que ce fut du temps des Rois Amafis en Egy- 
pte 6c Crœfus en Lydie. Qui eft vn argument qu’il ne 
mourut,comme aucuns onc voulu dire, cefte année? 
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VV TRANSPORT VE L'EMPIRE V&S: 
Medes aux Perfes en la perfonne de Cy rus, qui fut • ? « 

autheur du régné des Perfes & de la fin des 
yo. ans de la captiuité Iudaïque. 

A S t 1 a g es Roy des Medes ayant efte aduerty 
jt\. par vn fonge ( comme on a eferit ) que toute l’A- 
fie eftoit couuerte de l’vrine de fa fille npmmee Man- 
dane,fur l’interpretation que donnèrent là deffusles 
Sages&Aftrologues,quc d’elle fortiroit vne lignée qui 
iouïroit de l’Empire de toute l’ Afie, fut perfuadé d’en- 
uoycrfà fille ènloingtain pais . Et de faift l’cnuoya.à. 
Cambyfés Pcrfien de nation, homme d’affez bafTe con- 
dition ( félon la commune opinion,nonobftant qu’il y . 
en a aucuns, entre lefqucls eft Platon au Dialogue Al- . 
cibiadés,quicftimentqu’ilcftoit Roy des Perfes de fa 
noble race des Achaemenides filsd’vn Gyrüs ) fàifànt 
bien eftat que la lignee qui en pourroit fortir , ne féroit 
pasfipuiflànte qu’elle luy peuft donner la loy. Toutes- 
fois Dieu permit que de ce mariage nafquit Cy rus , le- 
quel fut encore par le commandement de fon aycul 
expofé pour eftre mis à mort. Mais il fut preferué mira- 
culeufemcnt : de façon que quand il fe trouua parue- 
nu en aage d’adolcfcence , Alliages lerecogneut. Ce 
qui fut en fin la caufé de là ruine : pour ce que Cyrqs 
cftant aduerty du mauuais tour qu’il luy auoir voulu 
iouër à fà naiflan ce,eflàia d'en auoir fa raifon , fixfcitant 
les Perfes, 6c par les armes qu’il print contre luy à fi bô 
efeient , qu’il le vainquit en vnc groftë bataille au pais 
des Pafàgardes: 6c l’ayàt pris prifonnier ne luy fit autre 
mal, que de le defpouiller de l’Empire d’Afie^n le trâs- 
férant à fby-mcfme,& de l’çnuoyer acheuer le refte de 
! b b ij 
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fa vie au pays de Badrcs , defquels il luy bailla la pro- 
uince en gouuernemét.En telle manière prit fin l’Em- 
pire des Medcs en Afie, & commença celuy des Per- 
fcs en la perfonne de Cyrus ( qui fut ainfi nomme, ce 
dit Strabo liu. i j. à l’occafion d’vn flcutic, portant mef- 
me nom, qui arrouloit la rcgiS des Perles, pource que 
Ion propre nom elloit Agradatus. Combien qu’Hcro- 
dote eftime que les Pcrfes luy donnèrent ce nom, qui 
vaut autant en leur langue que Pcre , ou comme veut 
Plutarque en lavied’Artaxcrxcs,le Soleil. Mais le Pro- 
phète Efaie auoit predid plus de i8o.ans auparauant, 
que celle appellation luy elloit dcllincc par la proui- 
dence diuine; pour réduire fouz icelle les Rois &c peu- 
ples de la terre: ainfi que tous les anciens hilloriogra- 
pheSjlignamment ceux qui nous relient du naufrage 
des autres, comme Hérodote , Diodore, Iullin, Stra- 
bo , cnfemblc Platon , Arillotc & Ifocratcs tcfmoi- 
gnent qu’il fit , contraignant les Medes &: autres 
nations qui dependoient auparauant de la couron- 
ne des Medcs , de prendre la loy de luy &: des Pcrfes 
apres la deffaide d’Alliages . Depuis laquelle ils di- 
te nt qu’il régna iufques à Ion trefpas 30 . ans , qui luy 
auoicntcllé prédits par quelques magiciens ( tcfmoin 
Dionyfius Pcrficus au rapport de Cicéron liure pre- 
mier dcladiuination.) Cependant cllant celle hilloi- 
re en toute la mcfmc façon récitée par les Authcurs 
que nous auons alléguez, vn fcul mot n’ell faid de 
mention par eux, que ccll Alliages ait eu d’autres en- 
fans légitimes que ladide Mandane : qui eft allez 
pour nous faire malaifémcnt croire qu’il l’eull voulu 
confiner en ellrange pays , comme ils tiennent qu’il 
fit, &: faire aulïi périr la lignee d’elle qui luy deuoit 
hériter &: fucceder légitimement en fon Royaume. 
Parquoy ieprendroy plulloll le tcfmoignagedeCte- 
fias pour véritable , qui afferme que Cyrus n’appar- 
tint en rien de parentage audit Alliages, qu’il appelle 
Allygas ou Apartia : ams que feulement il cfpoula fa 
fille vnique no mmeeAmytis, apres qu’il l’eut vaincu 
Sc enuoyé en exil en Badriannc . D’autant que cela 
femble mieux approcher du tefmoignage de Diony- 
fius Pcrficus recité par Cicéron 5 qui dit que Cyrus 
auoitja quarante ans quand il commença à régner, &c 
que fon regne dura iufques au 70 . de Ion aage . Ce 
qui feroit incompatible, fi fa mere l’enfanta au temps 
que fon ayeul elloit ja en regne , qu’on tient auoir 
feulement dure félon Hérodote trente cinq ans , &L 
félon Eufcbc trente huit. Tant y a toutesfois que tous 
les autheurs prcallegucz conuiennent auec Callor , 
Thallus , Phlegon, & autres anciens hilloriographes, 
qu’Aftyagesnelailfa aucun fils , &C que Cyrus apres l’a- 
uoir vaincu le chalTa de fon Empire. Ec femble que 
Tatianus, Thcophilus Antiochenus , lui. Africanus, 
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Clcment Alexandrin, Iuftin martyr, Laétancc, Eulc-* 
be,faint Hicrofme&rfaint Auguftin , n’ont leü aucun 
autre autheur de marque &: digne de foy qui ait don- 
ne vn fils &C fucceifeur audit Alliages , autre que Cy- 
rus. D’autant qu’ils lèroient reprehenfibles d’auoir 
tcu& oublié en leurs fupputatios le temps de Ion re- 
gne.Cc nonobftant la plufpart tant des Interprètes de 
Daniel que des Cronographes , oient affermer qu’il 
encutvn,pourccqueXenophon l’appelle Ciaxarcs, 
& le fragment de Metafthenes Darius , par lequel ils 
difènt que la ville de Babylone fut prife : tellement 
qu’ils le prennent pour le fils d’AfTucrus en Daniel. 
Mais ils eftiment que Cyrus luy permit de tenir la 
Monarchie apres le trcfpas de fon pere , ou bien apres 
qu’il l’eut vaincu & defchafle , ioit pour le refpeéfc 
( comme ils difent ) qu’il auoit à luy, à caufè de la pro- 
ximité, & auifi que depuis il efpoufa faillie vnique: 
ou pourcc qu’il ne le fèntoit pas allez fort pour tenir 
fcul en fon obeyflànce toutes les nations fubjettes à 
l’Empire des Medes. Tellement qu’ils font leur com- 
pte par cela, que Daniel attribue la prife de Babylone 
à Darius, combien qu’ils tiennent pour certain qu elle 
fut prife par la vertu &: induftrie de Cyrus , félon que 
tefmoigncnt Hérodote, Xenophon & Iuftin. Mais 
nous monftrerons cy apres ce qui fe peut obicéler à 
l’encontre de cefte opinion. Combie que nous difons 
cependant qu’il y a beaucoup d’occafiÔs pour lefquel- 
lcsonpeut reprocher le tcfmoignage tant de Meta- 
fthenes que de Xenophon en celle caufc : pourcc que 
Metafthenes ne 1cm ble pas à plufieurs d’eftre procédé 
d’autre boutique que de celle d’où ell forty leBerofe 
Sc le Manethon d’Annius de Viterbc. Ioinél qu’il 
eft notoirement corrompu ou faux en la plufpartdc 
ce qu’il a elcrit des Rois des Perles . Et lî fe contrarie 
bien lourdement au fait de Cyrus , lequel il dit en la 
fucceflîon des Rois de Babylone auoir régné trente 
ans, dont il palfa les vingt & vn en copagnic auec Da- 
rius : & en la fucceflîon des Rois des Medes , qu’il en 
régna jy. ans apres le trefpas d’Aftiages : és premiers 
1 6 . defqucls il eut Darius pour compagnon & con- 
fort . Quant à Xenophon , Cicéron confcfTc que ce 
n’a efté fon intention d’eferire le fàiét de Cyrus 
I comme vnehiftoire, mais qu’il feft cftudié cxprcfTe- 
ment de racompter comme chofc qui pourroiteftre 
véritable, tout ce qui lcruoit à fon but: quieftoit de 
reprefènteraù vif, le patron & exemplaire d’vn Prin- 
ce parfaiéb . A caufe dcqnoy toutes perfonnes qui 
ont iugement ,& qui font exercées auxhiftoires,co- 
gnoiffent bien qu’il feft donc licécc de mentir en tout 
ccquebôluy alemblé.Mais touchant la Chronique 
des Rois de Babylone , que Sulpitius Seucrus en fon 
hiftoirefàcrec dit auoir leuë, qui rend tcfmoignage 
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que Darius de Mcde fils d’Alliages régna 18. ansauec 
Cyrus , &: qu’ils prindrcntcuxdcuxcnlëmblela cité 
de Babylone . Puis que les mcfmes autheurs que nous 
auons alléguez cy deflfus ne nous baillent aucun argu- 
ment de croire quelle ait pafle deuant leurs yeux : il 
faut que l'autheur d’icelle ait elle apocriphe & de peu 
d’authorité, ou fort nouueau. La conclufion donc- 
ques de ce propos fera , que ic ne voy raifon qui ait tat 
foit peu d’apparëcc, par laquelle ie fois induit de croi- 
re qu’Atliagcs ait eu vn fils . Parquoy fi on peut tirer 
de l’hilloirc de Daniel qu’il n’y a point eu de Monar- 
que en la Monarchie d’Afic entre Cyrus &: Darius 
de Medc qui prit la cité de Babylone , il n’y aura nom- 
plus d’intercll de prédre ledit Darius pour Alliages, q 
pour celuy qu’on dit auoir cité fon fils.Ioinél que l’aa- 
ge de lxii. ans qu’il auoit lors,lcmble fournir de quel- 
que conieélurc pour le croire: & que ce n’clloit vn 
Prince commençant nouucllcmcnt à régner. Mais 
foit qu’ Alliages ou fon fils full icy en rang,i’ellimc ab- 
foluëmcnt que la ville de Babyloncfut prife deuant la 
tranllation de l’empire d’ Afie des Mcdcs aux Perles 
par Cyrus, & que celuy qui la conquella ne tenoit fa 
couronne ne du bénéfice ne par la pcrmilfion de Cy- 
rus. Car il n’y a perfonne de iugement qui ne confef- 
1c, que Daniel récite en fon 6 . chap. les vrayes mar- 
ques enfeignes d’vn Prince qui neregnoit nctitu- 
lairemcntnc beneficiairement, ne qui eu 11 compagnô 
ou maillre: quand il expolc cxprcllèment que Darius 
de Mcde conquella le Royaume des Chaldecns: qu’il 
conllitua uo. Senefchaux fur toutes les prouinces de 
fon Empire, & trois principaux par dclfus tous les au- 
tres: qu’il commandoit tant aux Pcrfcs qu’aux Mc- 
dcs: qu’il leur faifoit des ordonnances félon la lov fies 
vns & des autres: qu’il elloit adoré & relpeélé àé tous 
les Princes, Gouuerncurs, Capitaines^ Confeillcrs 
pour le fouuerain Monarque: qu’il donna authorité à 
Daniel fur tous les affaires de fon Royaume:tcllcmcnt 
qu’il profpcra foubs luy iufques au règne deCyrus des 
Perfes : Indice cuident que l’vn eut fon temps deuant 
| l’autre , & que Cyrus ne pouuoit élire alors en règne 
abfoluëmet, puis qu’on ne voit point furquoy fon au- 
thorité & royauté eull confillé, ne fur quelles prouin- 
ccs&: Royaumes la puilfancc le full cllenduë. D’aua- 
tage le Prophète Hicremie auoit prédit chap. 51. que la 
ville de Babylone feroit prile,dellruicle &: rcduicle en 
lcruitude par les peuples & par les Rois des Mcdcs, lcf- 
quels Dieu cxcitcroit à l’encontre des Babyloniens 
fans faire mention des Perles. Aulfi Dieu auoit dit en 
Efaye chap. 13. verfi 17. Iefulcitcray fur les Babyloniés 
les MedecnSjlefqucls ne feront nulle ellime d’argent, 
&: n’appeteront point l’or. Etau chap.21.verfi2.M0n- 
tcElan.-affiegcMcdicn. Qui font tcfmoignagcs eui- 

dens, 



Digitized by 



Google 



R .Lydiens. 
R.Mcicedomens. 
R. Romains. 

De Rome. 





| DuMonde. 

f Olympiade. 

\ R. de Babylone. 

R. des Perfes. 



*9f 



de la Bibl. hiftoriale. 



S R • 

K • © v» 

| -I | | I 



dens , que la prile de Babylone doiteftre principale- 
ment attribuée aux Mcdes . Gc qui fcmble pareille- 
ment auoir efté l’aduis de Strabo en fon Jiurc 16. oùil 
dit que comme les Medes furent deftruits & fubiu- 
guez par les Perles , qu’aulfi auoient efté au parauant 
les Babyloniens & Aflyriens par les Medes . Car il n’y 
a point de raifon d’eftimer qu’il ait voulu parier d’au- 
tre deftru&ion de la ville ae Babylone que de cefte 
dernicre : d’autant qu’elle n’auoit iamais efté au para- 
uant en la puiflànce des Medes. Et croy que fi nous a- 
uions les «ferits de Diodore , Polybc, Caftor,Thallus 
3e Phlcgon excellens hiftoriographes- qu’ils le trouue- 
roient ioincts à noftre caufe : pour ce que Iulius Afri- 
canus qui les aveuz, & qui felèrt de leur authorité 
pour confirmation de ion opinion , déclaré euidem- 
ment que Babylone eftoit prife deuant que Cyrus cÔ- 
mençaft à regner apres Alliages: puisqu’il rapporte la 
fin des 70. ans de la captiuite à la première année du 
règne de Cyrus apres Alliages. Qui cft la mefmc cau- 
lè pourquoy Eufebe a montré en la Chronique que 
Cyrus commença de relafcher la captiuité apres qu’il 
eutlucccdé à Alliage^ Parquoy le rapport de Iuftin 
& d’Herodotc n’eft receuablc , qui attribuent là prile 
de Babylone à Cyrus feulement long-temps melme- 
ment apres qu’il eut fuccedé à Alliages : encore qu’ils 
Ce montrent n’eftre bien afleurez de leur ballon , quad 
l’vn racompte que ce fi.it deuant la prile &desfàidc de 
Crœfus , l’autre apres. Outre ce qu’Herodote confef- 
1c que luy auoient efté faiéls plufieurs diuers récits ie 
rapports des laits ie aduentures de Cyrus, de tous lef- 
quels il a touché en fonhiftoire ceux feulement qui 
luy ont feinblé les plus vray-lèmblables . Parquoy 
fil faut croire queCyrus defpouillafon ayeul ou beau- 
pere Alliages de l’Empire d’Afic, ie ne voy point d’oc- 
cafio qu’il ne faille auflî croire qu’il le retint toufiours 
depuis par effcél iufquesà fa mort, fans le rendre ny 
remettre entre les mains du fils de ccluy à qui il l’auoit 
oftéjVoircmefme fans luy en frire aucune focietc ny 
communication. Tant fenfaut que ie voulfifle ac- 
corder qu’il le permit regner auec îoy , ou par deflus 
lby,l’elpace de 2i.ans: ie qu’au bout du 21. la ville de 
Babylone fut prile par eux deux enfcmblc. Carilfen- 
fuiuroit que Cyrus n’auroit commencé à regner de 
puiflànce fouueraine ie abfoluëque 8. ou 9. ans de- 
uant là mort: dont les 6.derrliers.aurontcommeils 
dilent,efté employez à la guerre Scy thique ie Thomy- 
rique,où il mourut. Choie totalement incompatible 
auec le tefmoignage que rendent tous les hiftoriogra- 
phes, qu’il fit en beaucoup plus grande efpace de tçps 
tant de belles conqueftes,tant de beaux faits ie valeu- 
reux a&es,fubiugua tant de peuples & nations, ie mit 
à chef tant de hautes entreprifes,en fon nom tant feu- 
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lement,& par fes propres forces. Ainfi mefme qu’Efaic 
» auoit prediét chap. 4 y.en ces mots : Le Seigneur dit 
» aihfià Cyrus fon oinft, duquel i’ay pris la dextreafin 
» que ie rende fubiets les gens deuant fa face, 8c que ie 
» débilité les reims des Rois, afin qu’on ouuire deuant 
» luy les huiz,& que les portes neloiét point fermées. 
» I’iray deuat toy , 8c aplaniray les vallees tortues. le 
» ropray les portes d’ærain, briferay les verroux de fer, 
» & te donneray les th refors mu (fez 8c les chofcs ca- 
» chceSj&c.Ioinft qu’il y a bien peu de verifimilitude 
& apparence que Cyrus noté de tous les autheurs d’v- 
ne ambition 8c cupidité immodcrce de dominer ( qui 
fait ordinairement mettre aux Princes tout rclpeâ: en 
arrière) 8c de faire guerre aux nations qui ne luyc- 
ftoicntfubie&es 8c nel’auoient aucunement offenfé 
(teftnoin Tomyris 8c les Scythes) pour les réduire feu- 
lement en Ion obcïffance , eult voulu eftre plus con- 
fcicncieux enuers le fils qu’enuers le pere, en reftituat 
au fils l’Empire duquel il auoit Ipolié le pere , le pou- 
rtant fins force 8c contrainte 8c par droit de guerre re- 
tenir pour foy-mefinc, & eftabliflant le fils au throlhe, 
fon pere encore viuant, qu’il auoit enuoié en exil. Et 
quantàlapriléde Babylone, fil’authorité de Xeno- 
phon fert tant à ceux qui donnent Ciaxarespour fils 
à Alliages, pour quoy feruira elle aulfi moins à prou- 
uer que Cyrus cftoit en la fleur de fon aage quand il fc 
trouua à celle entreprinlc, plulloll que de 8 . pu 9 . ans 
deuant Ibntrelpas, attendu qu’il paruintàgrade vicil- 
lefle? Qui ell-cc aulfi qui niera que Xenophon n’ait 
menty tout à elcient,où il dit que Cyrus fc maria allez 
longtemps depuis laprilé de Babylone, nonobllant 
que là femme luy eull cllé prcfentcc tout exprellemét 
par fon oncle Ciaxares ; d’autant qu’il ne l’ofoit cf*- 
pouler deuant qu’ellre de retour en Pcrfc, pour obte- 
nir permilfion de ce faire de fon pere Cambyfes. ? Luy- 
mcime aulfi en Ion li.j.dc l’inllitution de Cyrus,ne co- 
fefle il pas que les Medes furet Ipoliez de leur Empire 
par le Roy des Pcrfes , 8c la Roync des Medes alfiegec 
en la ville de Mclpila, encore qu’il déclaré le cotraireau 
liure mefme? Cependât toutesfois on peut bien croire 
que Cyrus lé trouua à laprilé de Babylone, 8c qu’on 
vint à chefdel’entreprilé d’icelle par la vertu &: in- 
dullrie d’iccluy , y ellant ou comme Lieutenant de 
l’armee du Roy des Medes (ainfi que Xenophon re- 
cite) qui aufli felloit leruy de luy en lés autres guer- 
res} ou bien allé au léruicc 8c (comme ditloléphc) 
au fccours des Medes . Qui pourrait eltre la caulè 
pourquoy Daniel dit que le Royaume des Babylo- 
niens fut conquellé tant par les Perles que par les 
Medes . Et quand il adioullc qu’il fut aulfi diuifé par 
les Perlés 8c par les- Medes , ie ne fçay fil n’auroit 
point voulu donner à entédre que les Pcrfes en eurent 
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leur parc. Tant y a qu’il feinble pource que Cyrus 
tint coûte la Monarchie bien toft apres Darius , 6c 
qu’il fit par les . vaillances &prouëftès beaucoup plus 
voler 6c valoir fâ renommée que n’auoienc faift cous 
les Rois des Mcdes qui fauoient précédé , qu’elle fie 
oublier lamemoirc de Darius aux Grecs 6c aux Baby- 
loniens . Tellement que les Grecs attribuent l’hon- 
neur 6c le tilcre de laconquefte du Roiaume de Chal- 
dee à Cyrus feulement . Et les Babyloniens aimèrent 
mieux côfcffer d’auoir elle fubiuguez par luy, que par 
Darius. Ioinét qu’il y a quelque apparence que Darius 
le retira en ion pays pour y viure en repos bien toft a- 
prcsccftc conqucftc : 6c qu’il laifTa le gouuernement 
dcBabyloncàCyrus. De façon que Xenophon dit 
qu’il le diftribua en prouinces 6c en Satrapies, 6c y or- 
donna tels Satrapes 6c Gouucrneurs qu’il voulut. 
Or pour venir à fin de ce propos , fi Alliages n’a 
point eu de fils, & que le tefinoignage des Grecs Toit 
véritable , qu^ Cyrus le vainquit en bataille rangée 
au païsC comme dicStrabo)dcs Pafagardes, 6c puis 
le defpouilla de Ton Royaume , il faut neceflaircment 
confèfïèr qu’ils entrèrent en different l’vn contre 
l’autre apres la prifè de Babylone ; ou que Cyrus fè 
reuolta contre luy , 6c luy commença le premier la 
guerre . Mais fi Darius de Medes a efté fils d’Aftia- 
ges , ic ne croy point non plus qu’il ait tenu par le bé- 
néfice 6c déport de Cyrus le Royaume de* fonperc, 
apres qu’il eut efté vaincu 6c enuoyé en exil , ains 
qu’il luy efeheut apres £on decez par droiét héréditai- 
re . Cependant en contemplant ce que les anciens 
hiftoriographes , comme Hérodote , Ctcfias, Dio- 
dore , Metafthenes 6c Eufebc ont eferit de la Monar- 
chie 6c fucceffion des Rois des Medes depuis Sarda- 
napalus iufqucs à Cyrus , il fy trouue vne telle con- 
trariété & répugnance tant es noms 6c temps qu’au 
nombre des Rois, que ie fuis contraint d’eftimer que 
les Grecs n’ont point eu vne telle certitude &: aducr- 
tiflcment des affaires des Medes, que de celles des Per- 
les. A caufè qu’ils n’eurent aucune focieté ny commu- 
nication ou proximité aucc les Medcs.Et puis les fcié- 
ces& bonnes lettres commencèrent feulement ànai- 
ftre 6c à florir en la Grece, fignamment es citez Grec- 
ques de l'Afie au temps de Cyrus 6c de Crœfus , par 
lefquels auffi elles furent fubiuguees 6c reduittes fouz 
l’Empire premièrement des Lydiens 6c puis des Per- 
les . T ellement qu’ils curent plus de moyen 6c d’oc- 
cafion d’obfèruer le temps de l’Empire de Cyrus. 
Et puis auffi que la diligence ne leur a iamais man- 
qué à coucher par eferit les occurrences mémora- 
bles des temps : ie me trouue perfuadé qu’on fe 
doit rapporter à eux du temps que Cyrus commen- 
ça la Monarchie des P crics , encores qu’on puiffe 
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doubccr de la manière par laquelle ils ont eferit qu’il 
y paruint,& qu’il en dcipouilla les Medes, corne aufli 
de là naiflancc Se éducation. Et confcflcray encore 
plus, que plufleurs d’eux lemblent auoir aflez neglige- 
ment obferué l’ordre de Tes faids particuliers, &: iccux 
(lii’ofc dire) trop confiifémcnt& propoftcrcment di- 
gérez-, comme Hérodote &: Iuftin. Mais le confente- 
ment &: accord merueillcux que ie voy entre tous les 
Hiftoriographes &: Chronographes Grecs, ou Suppu- 
tateurs desOlympiades, dcmôftrc pour le moins qu’ils 
ont plus fongneufemét pris garde au poind que nous 
touchons. Car Iulius Africanus (au rapport d’Eulè- 
bc liu.ro. de la préparation Euangelique) qui a veu &: 
leu leseferits des anciens Hiftoriographes Grecs, qui 
par l’iniurc des ficelés fubfequens font maintenant pé- 
ris, afferme que Diodore , Thalus, Caftor , Polybc Se 
Phlegon conuicnncnt en leurs hiftoires,quc l’Empire 
de Cyrus quand il transfera là Monarchie des Me- 
des aux Perfes en la perfonne , commença en la i. an- 
née de l’Olympiade J5.& fi dit encore que ce poind 
a efté trai&é conformément de trois, à caufe de la cer- 
titude des Olympiades, d’autant quelles ne receuoiét 
aucune confufion. Il le peut auffiprouuer par Diony- 
(ius Halycar. &: Clément Alexandrin , qu’Eratofthe- 
ncs( duquel on difoit que les règles des temps eftoient 
infilliblcs) a elle de mefme aduis : auquel femblablc- 
ment fc rapportent les 130. ans de duree de l’Empire 
Perlique depuis Cyrus iufqu’au dernier Darius, qui 
futdcsfaidpar Alexandre, qu’ont compté Diodore, 
Q^Curtius li.4.& é.Iulius Africanus, Eufebc,Clcmét 
Alexâdrin,Strabo,Agathius&:SulpitiusScuerus(quoy 
que le tradudeur Latin ait mis en Strabo, &c les eferi- 
uains ayent fuppofé en Sulpitius 250. pour 230. ) en- 
femblc auffî le nombre des années qu’afiîgne Hérodo- 
te à Cyrus &: à fes fuccefleurs iufqucs au voyage que 
Xerxes fit en là Grèce: & aux Rois des Medes depuis 
Dcioccs iufqucs à Alliages. Car Diodore liurc 3. tef- 
moigne qu’il auoit rapporté en aucun de leseferits le 
règne de Deioces à la 2. année de l’Olympiade 17. 
Parquoy fi la difcordancedcs tcfinoinscft (comme 
nous obiedent les deux qui ont voulu prouuerquelc 
règne de Cyrus fc doit feulement commencer en la 2. 
annee de l’Olympiade 80. ) indice defàulfcté ou d’in- 
certitude de leurs tefmoignagcs: ie dy par mefme con- 
fequcncc que leur accord & contentement doit cftrc 
pris pour certification de vérité &: de certitude. Dont 
c’eft à tort qu’il nous a voulu battre de ceft argument: 
ainfi que i’eipcre encore demonftrcr plus amplement 
cy apres, quand ie refpondray à tous leurs autres con- 
tredits, chacun en leur lieu : & queic confcrmeray a- 
uec la fuitte de noftrc hiftoire,le temps des fucccffeurs 
de Cyrus par vnc infinité d’autres inuincibles tcfmoi- 
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gnagcs & raifons qui ne fe peuuent reietter ne melpri- 
ferqu’auecvne énorme impudence &: témérité . Car 
quelle plus grade ablurdite le pourroitexcogiter que 
dire, que tout ccqu’Herodore, Thucydide, XcnophÔ, 
Diodore,Iuftin,Plutarque,Paufanias,Ælianus,Athe- 

nxc&c les autres hiftoriographes qui font péris par l’in- 
iure du temps,ont eferit des affaires de la Grèce & des 
Perfcs deuant Alexandre; & ce que Platon , Ariftote, 
Ilocrates, Dionylîus Halycar. Diogenes Laërtius,Ci- 

cerô, Pline, Aul. Gclle, P tolomec,Eudoxc,Hipparche, 

Meton, Calippus,Solinus,Suidas &: autres graues au- 
theurs en ont inféré en leurs eferits & obleruations 
Agronomiques, dire faux & fabuleux? comme il fen- 
fuiura necclfaircmcnt , fi le temps de Cyrus & de fes 
liiccelfeurs doit cftré recule de ioo. ans . D’autant 
qu on ne Içauroit condamner les temps qu’ils ont ex- 
primez, qu’on ne côdamnc aulfi les chofes : par cç que 
le temps &c 1 ordre font les principaux pleiges de Thi- 
ftoirc. Ioind que ceferoitàdirequ’Herodote , Thu- 
cydide Se Xcnophon, le font mal icieulèmenteltudiez 
de bailler des bayes à la pofterité , au lieu des chofes 
qu ils auroient veu de leurs temps , comme par vne 
conlpiration Se monopole : Se que Platon, Ilocrates 
Se Demoftcncs,qui furent auflî de leur temps, fc font 
voulu faire de mcfme malice tcfmoins Se approba- 
teurs desfaulfetez d’iccux: fas qu’il fe foit iamais trou- 
ué vn fcul efcriuAin qui ait parlé des temps de la Grè- 
ce autrement qu eux, ne qui le foit eftudic de produi- 
re la vraye vérité d’iccux, fiel le auoit elle fupprimee 
tout a clcient par eux. Qui plus ell,le nombre,les teps 
Se les aages des Rois qui ont régné l’vn apres l’autre à 
Sparte, Se des grands perlonnages qui ont flory conle- 
cutiuemcnt apres le dcccz 1 vn de l’autre au oouucr- 
nement de la Republique d’Athcncs, depuis le temps 
de Cyrus iufques à la Monarchie des Macédoniens, 
comme Solon, Pififtratus,JcsPi(îllratidcs, Miltiadcs* 
ThemiftocIes,aucc Ariftides , Periclcs , Crcon , Alci- 
biades auec Nicias, Conon, Timothce,aucc Iphicra- 
tes, Phocion, nous lignifient allez quelle duree peut 
auoir eu l’Empire des Perfcs,puis que Solon eftoitcô- 
temporain de Cyrus auec Crœfus . Mais quant à lau- 
thorite de la fainéte Elcrirure, de laquelle on veut far- 1 
rc bouclier contre nollrc opinion, comme le leroit 
impiété de ne la préférer à l’hiftoirc prophane, auffi 
niay-ic que l’vnc répugné côtrcdife à l'autre en ce 1 

poinéh ains fcmWe que la profine foit l’interpretc ou 
le Commentaire de la Diuinc , montrant qu’il ne finit 
prendre le commencement des yo.fcpmaincs, des- 
quelles Daniel afaiét mention en fon dhap. 9. ny à la 
fin des 70 .ansdclacaptiuité Iudaïquc, nyàla pre- 
mière annee du régné de Cyrus, quand il* bailla per- r 
millîon aux Iuifs de la transmigration de fem retour- 



“f 

■f $ 

ai ai 



Digitized by 



De Rome. 




JO© 



5 I- 

* 

Q O 



F 

« 



Première partie 



nercnludce.Maisau temps que l’Ediét delareftau- 
ration de la cité fut faift par le Roy Artaxcrxcs , pour 
ce que nous cftimons quil y adifteiece enticl Ediét 
du retour de la captiuite, & 1 Ediét de larcftauration 
de la cité, duquel Daniel a entendu parler au chapi- 
tre prcalegué : i’ay elle plus long & prolixe en ce dis- 
cours , que l’intention de 1 ccuurc ne le requiert , à 
caufc des ditficultez qui en fourdent , defquellcs il eft 
malaifé de fe dcfuelopper j &: quon ne peut en peu 
de paroles fins eftrc manque ou obfcu-r , facquittcr 
de ce propos contre tant de diuerhtcz d opinions &c 
de iugements qu’il y a . Aufïi que de 1 intelligence de 
ccftc matière on apprend ou il faut prendre exacte- 
ment de l’hiftoire prophane lafuitte & continuation 
des temps , qui commence a manquer & défaillir 
en l’hiftoirc fainde : alors que Cyrus , la reuolution 
des 70. années accomplies , bailla permiflion aux 
Iuifs de retourner habiter en leur pays. Tellement 
que depuis cela il ne faut point faire citât dy tiou- 
ucr vnc ftipputation continuelle , & non interrom- 
pue. Dont il fcmble que Dieu par fa prouidcncc 
inénarrable ait permis que l’hiftoirc prophane depuis 
le commencement de l’Empire des Perles loit paruc- 
nuc iulques à nous , plus entière, certaine & moins 
manque ou confufe Scoblcure , que celle des lîecles 
precedents, tant pourlupplecr à ce defaut , que pour 
faire paroiltre aux hommes comme toutes lcs chofes 
qui auoient cité predittes par les Prophètes fe font ac- 
complies &aduenues en leurs temps. Cependant il 
me femble que nous auons allez prouuc pour conclu- 
re , que li la Monarchie fut vraiement transférée aux 
Perles au temps obfcruc &: noté par les Grecs , qu’on 
peut fcmblablcment fans aucune abfurdité y rappor- 
ter la première année du régné de Cyrus, de laquelle 
il eft parlé au chapitre dernier du liu.2.des Rois,& liu. 
2.cha.i.d’Efdras:où il eft dit qu’il fit l’Edid par lequel 
il eftoit permis aux Iuifs delà captiuite de retourner 
en leur pais, eftant la reuolution des 70. ans de la 
tranfinigration qui auoit elle preditte par le Prophète 
Hicrcmic,expirce.Nonobftant qu a prendre le com- 
mencement d’icelle à la dernicre prife &c deftruéUon 
de Hicrufalem fouz le Roy Scdcchias,nous ne nous 
trouucrons eftrc arriuez par noftrc fupputation qu à 
la 60. année. Mais nous eftimons auccle confentc- 
ment de maintes gens de grand fçauoir & de iuge- 
ment, quelle fe doitpluftoft commencer à la tranf- 
migratiô du Roy Iechonias,ayans l’exemple des Pro- 
phètes Hicrcmie & Ezcchicl , & de faind Matthieu 
auflichap.i.dcuant nos yeux, qui en leurs prophéties 
rapportent là le copte qu’ils font des années de la tranf- 
migration Iudaique. Ioinét qu en ce failant le trou- 
uera bien plus aifément le compte des 4 6. années , 
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parlclquelles les luifs difoienc en faind Iean chap. i. 
que le temple auoit demouréàcflrc édifié. Au relie 
encore que nous ne Içachions pas bien determine- 
ment combien de temps dcuanc le règne de Cyrus, 
la ville de Babylone futprile, finon que ce fut bien 
près de la fin des 70. années de la captiuité , ainfi que 
Hieremic auoit predi&chap. 25. verf.12. fi eft-ce que 
ce ne fera pas hors de propos de conférer en ce lieu la 
maniéré que les Hilloriographcs profanes racom- 
ptent de la prife d’icelle, auec ce que Daniel enaef- 
crit. Car Hérodote & Xenophon difent qu’ellec- 
lloit fi bien fournie de toutes prouifions, quand l’ar- 
mee de Cyrus fe 'campa deuant , quelle euft peu 
porter vn fiege l’elpace de 10. ans : & de fi grande 
cftenduë pareillement, qu’on ne lapouuoit alfieger 
que d’vn collé : parquoy le Roy le tenoit aulfi alîeuré 
dedans , que fil cuit elle en paix auec tout le monde. 
Toutesfois elle fut prife plulloll qu’on n’efperoit. Au 
moyen que Cyrus ayant dcllourné le cours du fleuue 
d’Euphratcs, qui trauerfoit la ville , bailla entrée à fes 
gens par le canal d’iceluy, qui aulfi trouuerentles Ba- 
byloniens endormis , quoy que ce foit n’ellans fur 
leurs gardes, pourcc qu’ils celebroicnt vne felle fort 
folemncllecntr’eux, dont Cyrus (comme dit Xeno- 
phon) auoit bien elle aduertypar quelques traillres. 
C’cll pourquoy Daniel eferit, que Baltalfar dernier 
Roy de Babylone cllantalfis en vn banquet fort ma- 
gnifique qu’il failoit à tous lesgrans Seigneurs defon 
Roiaume,où il les faifoit boire dedans les vafes que fes 
predecellcurs auoient apportez du temple deHieru- 
falcm,vit des doigts clcriuans certains mots dedans la 
paroy de la fille, qui luy furent interprétez par Da- 
niel, la tranllation de fon Roiaume aux ellrangers , & 
le mcfchefqui tomboit ja fus fa telle. De forte qu’il fut 
mis à mort la nuiét mefmc , la ville prife par Darius 
de Mcdes. 



UT 






C y r v s ayant permis l’annee precedente au peu- 
ple Judaïque qui auoit elle tranfporté en AlTyric, de 
l’en retourner en fon pais pour l’habiter , &c reedifier le 
temple du Seigneur j enlëmble aulfi ordonné pour ce 
faire à fes financiers de fournir aux fraiz & dclpenfès: 
plufieurs fuiuant ce bénéfice fclloient fouz la con- 
duitte de Zorobabel fils de Salatiel, & de Iefus ou Io- 
fué fils de Iofcdcch fouuerain Sacrificateur, mis au 
retour. Tellement qu’ils arriuerent celle année en 1 3 
Iudee, où ils le mirent à comencer les fondemens 
dq la réparation Sc rellauration du temple de Dieu, fé- 
lon que le premier liure d’Efdras chapitre 4. &: y. 
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auec Iofcphe liu. n. des Antiquitez recitent . Mais 
comme l’œuurc faduançoit,les Samaritains & autres 
leurs voifins commencèrent à leur donner des em- 
pclchemens de toutes parts . Enquoy pareillement 
les Gouucrncurs &: Lieutenans de Cyrus leur furent 
fort contraires. MefmemcntaufliCambylès fon fils, 
non feulement apres le trefpas de fon pere, mais aulfi 
dés qu’il fut fai& Lieutenât d’iceluy, lors qu’il fut em- 
pefché en la guerre contre les Scythiens ou cotre les 
Saceens, leur fit de fa propre authorité défendre par 
vn Edid la continuation du baftiment du tëple qu’ils 
auoient commencé. De forte que l’ouurage demeura 
interrompu iulques à la fécondé anneedu Roy Da- 
rius . A quoy la nonchalace des Iuifsayda beaucoup: 
ayans plus de foing de ce qui leur touchoit particuliè- 
rement , que des chofes qui apparcenoient au fèruicc 
de Dieu . Dcquoy on peut recueillir qu’il demoura 
long-temps à eftre bafty . Et pour ce qu’il y en a qui 
doubtetfilfut deftourbé dés le temps ae Cyrus,mef- 
me deuant que Cambyfes fon fils ( que l’hiftoire d’Ef 
dras appelle Aifucrus) fit luy-melmela defenfe de le 
paracheuer: qu’ils entendent ce qu’Efdras dit au mefi 
me chap.4. ver. 4. 6 . en ces termes. Il aduint(dit- 

il) que le peuple delaterreempefchoit les mains du 
peuple de Iuda, & les troubloicnt en édifiant: & don- 
nèrent gages à aucuns Confeillers contr’cux pour dif 
fiper leur entreprinfc, tout le temps de Cyrus Roy de 
Perle, iufques au regne de Darius Roy de Perfe.Et 
au regne d’Afluerus au commencement de fon regne 
ils cfcriuirent vne accufation à l’encontre des habitas 
de Iuda & de Hicrufalé . A caufe dequoy ce n’eft pas 
de mcrueillcs fi les Iuifs difoient ( comme il cft eferit 
en S. Ican chap.z.) que le temple auoit demouré 46. 
ansàbaftir. Ce pendant eftant Zorobabel de la race 
royale des Rois de Iuda , il fut dellors inftitué & or- 
donné Prince des Iuifs tellement que Philo tefinoi- 
gne qu’il fut en celle prééminence & authorité l’elpa- 
ce de 58. ans. Mais pour ce que fon compte n’eft pas 
par tout bien certain , i’aymerois mieux en compter 
68 . A raifon dequoy les Prophètes Aggec & Zacha- 
rie le nomment Capitaine de Iuda, pour ce qu’il fail- 
loit qu’en celle lignée là il demouraft quelque forme 
de gouuernement. Combien que le tiltre de Roy luy 
euft efté ofté, &r toute la Majcllé royale abolie : Dieu 
permettant qu’il y reftaft encore quelque forme de 
Royaumej fuyuanc ce qui auoit efté prcdi&par le Pa- 
triarche Iacob, que le Iceptrc ne deuoit point eftre o- 
ftéde Iuda, ne le gouuernement de la cuiflc , iufques 
à ce que le promis fuftvenu. Mais auec luy fut infti- 
tué louucrain làcrificateur Iefiis fils de Iofedech , qui * 
exerça celle dignité l’elpace de 36. ans, au copte qu’en 
faid Philo. Ce que pollîble doit eftre entendu depuis 

le temps 
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le temps qu'il fut admis en eeft eftat, lors que les Iuifs 
cftoiét encore en capritiité. Combien toutesfois que 
ie n’ofe pas faire grande mile des comptes de Philo, 
pour ce qu’ils fe trouuent fouuentesfois corrompuz 
&: mal certains . 

C r oe s v s dernier Roy de Lydie, fils d’Alyates, 
régna apres le trcfpas de fon perc 14. ans, en fi grande 
profperité & rencontre de bon-heur ( ainfi qu’Hero- 
dote & Eufebc le recitét) qu’il fut le plus riche ^opu- 
lent Prince de fon temps} &: le premier de la nation 
Grecque qui fe rendit aucuns peuples Grecs tribu- 
taires , comme les Ioniens , Æoliens &: Doriens de 
l’Afie mineur, fans les autres peuples de la mcfme A- 
fic,aufqucls il fit prendre fa loy , àfçauoir Phrygiens, 
Bithiniens, Cariens, Ethinicns , Myfiens, Chalibcs, 
Paphlagoniens , Mariandins & Pamphiliens ; &: qui 
contracta pareillement alliance auec les autres de la 
vraye Grèce, fignamment auec les Lacédémoniens: 
carauparauantluy tous les peuples comprins foubs 
la nation Grecque auoient toufiours vefeu en leur li- 
berté, fans qu’il fc fuft trouué aucun Prince Grec qui 
euft ofe' entrepredre de faire la guerre aux Ephcfiens 
deuant luy,&: d’aflîeger leur ville, en telle façon qu’ils 
furent contraints de la mettre en latutele &: prote- 
ction de Diane, à fin d’eftre par le moyen d’elle main- 
tcnuz&confcrucz en leur liberté . A caufe dequoy 
ils firent ceindre leur ville tout à l’enuiron des mu- 
railles d’vne ceinture , le bout de laquelle tenoit dans 
la main de l’image de la DecfTe en fbn temple . A la 
fin toutesfois l’heur luy tourna fi bien le dos, qu’il per- 
dit &: fa libertés fon Royaume enfemble, quand Cy- 
rus l’eut desfaiét& pris en guerre. Mais lorsqu’il fut 
en la fleur de fon régné , Hérodote dit que les hom- 
mes fçauans de la Grcce qui elloient pour lors, com- 
mencèrent fe retirer en la ville de Sardis , cite florif- 
fantc & abondante en biens & en richcfTes. 
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A v' Prophète Daniel en la 3. annee du régné de 
Cyrus,futm 5 tré en rcuelation l’eftat futur de la Mo- 
narchie des Pcrfes, à laquelle deuoit puis apres fuc- 
ceder celle des Grecs. Daniel 10. 11. 

N’ e s t a n t l’eftat de Pififtratus encore bien e- 
ftably& alfeuréjdcux de fes aduerfâires,à fçauoir Mc- 
gaclcs fils d’Alcmæon,& Lycurgus, qui auoient gran- 
de fuitte de parentage dalliez &: d’amis à Athènes, &: 
qui afpiroicntàla tyrannie comme luy , fefleuerent 
en telle forte contre luy, qu’ils le contraignirent f en- 
fuir en Italie, où il fut quelque peu de temps . Mais 
pour ce qu’incontinent apres fon départ fes aduerfai- 
res entrèrent en difeord l’vn contre l’autre, Mcgaclcs 
fut caufe de faire rcuenir & remettre Pififtratus en 
fon premier cftat , l’ayant mandé par vn hcrault, à la 

c c ij 



Digitized by 





£t U 44i A A/*" 

u^Sb *£*U*i- 



vr iT — /' ' ✓ 

. /- < <mVm Au^IaL 






o 

S 

» 

a 



* 

r 

£v 

O 



557* 



5^ 

i 



3575 



ùr 

cd 



*J 



2* 



*7 



28 



Première partie 



charge qu’il prendrait lVne de (es filles en mariage. 
Ce qui fcmblc (cl on Hérodote cftre aduenu enuiron 
ce temps. Car il n’a point autrement fignifié l’anneej*' 



Le Poëtc Thefpis commença en ce temps (tef- 
moin Plutarque) en la ville d’Athcncs à mettre lès 
Tragœdicsen auant,qui fut choie fort plaiiante au 
peuple ï cauic de la nouucauté, 6c qu’auparauantles 
Poètes n’en faifoientà l’enuy l’vn de l’autre à qui en 
c mporteroit le prix , comme ils firent depuis. Euicbe 
dit que Anaximenes difciple d’Anaxi mander en la 
fc&e Ionique, florifloit au meime fiede, auec Simoni- 
des Poëte Lyriquc,lcqucl Pline liu.8.chapitre 18. tef- 
moigneauoirefté inuenteur 6c premier obfèruatcur 
des quatre lettres que les Grecs ont reçeuës entre les 
autres de leur lague. Aufli qu’il adioufla la huiâiefmc 
cordeàlaLyre.Mais Cicerâ auliurede l’Orateur luy 
donneauifilelos,d’auoirle premier compofé l'art de 
mémoire. 

La guerre Tofcane ayant cité continuée entre les 
Romains 6c les Tofcans iufquesà laio. annee, fit en 
fin tellement perdre les cœurs aux peuples & citez de 
rHetrurie,qu’ilsfurentcontrains de fc rendre à ladc- 
uotion du Roy Ser.Tullius , en prenant telles loix& 
conditions de luy que Ton predecefïèur leur auoit do- 
necs. Dionyfius Halycarn. 



Chilon Lacédémonien ( que les Grecs mirent 
en compte entre leurs fêpt (âges) fut celle annee l’vn 
des Ephores de la ville de Sparte, en laquelle dignité 
on tient qu’il fut autheur défaire donner aux Epho- 
res la puifiancc 6c authorité de reformer 6c limiter 
celle de leurs Rois. Diogencs Laërt.Eufebe. 



Les Alcmœonides ( c’cft à dire ceux de la lignée 
d’Alcmæonà Athènes , defquels Mcgacles fils d’ice- 
luy eftoit chef)ic trouuans fort offeniez de Pififtratus, 
de ce qu’il ne tenoit tel compte de la fille de Megacles 
qu’il deuoit comme de fit femme, ains en vfbit dvne 
façon deshonnefte, feficucrent derechef contre luy , 
Se firent en forte qu’ils le chaiTcrent pour la fécondé 
fois delà ville d’Athenes, 6c le contraignirent fè reti- 
rer en lavilled’Eretrie,oû il fit ieiour l’cfpace de.u. 
ans deuant que de retourner en fbri e liât. Hérodote. 



D v temps de Cyrus les Ioniens eurent (ce dit Thu- 
cydide) la fuperiorité 6c principauté de leur mer . A 
caufc du grand nombre de vaiflèaux qu’ils auoient &: 
del’expcrtifc aufài&dela marine. Aumoyendequoy 
ils fc défendirent longtemps, fc maintenants en leur 
maiflrifcfurla mer. ' 
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Xenophanes Colophonien,Philofophe & Poè- 
te fameux(lequel on dit auoir compofé quelques Elé- 
gies contre les Poètes Homère & Hefiode, & intro- 
duit femblablemét la feéte & doétrinc de Philofophic 
qu’on difoit Ehatique)floriftoit,tcfmoin Eufebe,en ce 



L e tem 
annee _ 

obfèrué en fa Chronique. Combien que Paufanias a 
i. annee de l’Olympiade y 8. dont 
il faudroit que cecy euft efté tranfpofé en Eulebc. 

fils de Crœfus ayant efté enuoyé par Ton 
pere à la chaflfe d’vn horrible Sanglier qui gaftoit l’vnc 

par mefpris enuiron ce temps 



m lies fi.it celle 
pour la fécondé fois bruflé, comme Eufèbc a 



eferit qi 



A txs i 

la chalfe d’vn horrible San 
de fes contrées, fut occis j 
parfonconduéfeur. Hérodote 



Aristeas Philofophc & Poète fameux 
tient auoir corn 



en vers roetiques la 1 hcogonn 
Sc l’Arimalpec,viuoit félon l’obferuation d’Eufebeer 
ce temps . Hérodote &: Suidas monftrent que ce fu 
quelque magicien , pource qu’il faifoit croire au vul- 
gaire qu’il fe faifoit mourir 



gairc qu’il fe faifoit 
bon luy fcmbloit. 



,&:puisfc reflufeitoit quâd 



iyttacvs l'rince ac Mityiene , qu on dit auoir 
efté vn des 7. figes de la Grèce , mourut enuiron ce 
temps, au rapport d’Herodotc, qui dit qu’il auoit efté 
fortamy & familier du Roy Crœfusrquieftpourmon- 
ftrer qu’il ne décéda en l’Olympiade 51. comme Dio- 
genes Laërtius a eferit, fi d’auanture il ne failloit lire en 
iceluy lvijpourlij. 



C r. oe s v s Roy de Lydie cftant en deliberation de 
faire la guerre au Roy Cyrus,enuoya trois ans deuant 
confultcr les Oracles de la Grèce , pour eftre informé 
de l’cucnemcnt de fon entreprinle. Delquels ilre- 
çcut vne refponfe tellement ariibiguë , qu’eftimant 
quelle flift à fon aduantage , fut caufe de fâ ruyne. 
Hérodote liu.i. 

Cependant 

au Roy des Scythes dits Saceens ou Saciens 
nommoit Amorges,lc deffit en vne p 

prifonnier. Mais Sparetha 
: armee , 

quelle obtint par icelle la reuange de la perte pre- 



rus ayant commence guerre 
; , qui fe 

leffit en vne grofte bataillcjtel- 
icment qu'il y fut retenu [ 
fa femme remit fus vne autre fi puiflàntc 



cedcntc que fon mary auoit faite. Car elle mit celle de 
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Cyrti s en routte , qui démolira femblablement fou 
prifannicr . Au moyen dequoy elle le remit en liber- 
té, pour retirer fon mary . Comme les fraemens de 
Ctcfias recitent, qui tcfmoignent que cela le fit quel- 
que temps douant que 4 a guerre fuit commencée à 
Crœlus. Berôlèdc Chaldeeliu. 1. de fon hiftoire Ba- 
by Ionique ( au rapport d’Atheneus liu.14.chap.17.) & 
Strabo liu.iuracomptent, que les Babyloniens celc- 
broient tous le) ans vnefcfte nommee Sacza, en mé- 
moire de la vidoire que Cr oefus auoir obtenue for les 
Sacccns ou Saciens , de laquelle nous auons parlé au 
mois de Iuin en noz faites . Qui me fomblc foire ar- 
gutnens pour croire, que la ville de Babylone eftoit ja 
entre les mains des Perlés, quand elle luy aduint. 
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Exiclidas Preuoll à Athènes celle année fé- 
lon Paufanias,quitlit que foubs luy le temple de Del- 
phes fut bruflc. 

Av mefme temps les Lacédémoniens furent en 
vne longue & dangerculc guerre contre IcsTegcatcs: 
tellemct qu’ils y curét toufiours du pire en toutes les i 
entreprilés qu’ils firent for eux, iufques à ce qu’ils fo- 
rent aduertis par vn oracle que leurs affaires ne com- 
menceroient à fo porter mieux contre leurs ennemis, 
qu’ils n’eulTent tranfporté les os d’Oreftes , qu’on di- 
foit auoir efté fils d’ Agamemnon , en feur ville . Lefo 
quels ils firent fi bien cercher, qu’ils forent trouuez 
par vne merueillcufe aduanture en la ville de Tegec, 
& trafportez fort fobtilemét à Sparte en celle Olym- 
piade. Au moyen dequoy l’heur commença depuis à 
fi bien tourner vilage deuers les Lacedemoniés , qu’il 
les fit en fin venir au deffos de leurs ennemis, regnans 
lors à Sparte Anaxandridcs fils de Leon & Arifton. 
Hérodote Hure 1. Paufanias liure y &: Solinus cha- 
pitre y. 
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C y r.vs fcllat aufli bien propole défaire la guerre 
à Crœfus & Crœfos à luy,& ayât bien pourueu à tous 
les préparatifs de fon entreprinlê, l’cnuoya déifier; & 
puis fit palier fon armée à l’encontre de luy delà le 
fleuueHalis, où choit aulfi celle des Lydiens ia af- 
lémblee. De forte qu’ils fc rencontrèrent d’ vne fo- 
rieuléfoçon: mais le malheur tomba for les Lydiens, 
qui forent fi bien desfoi ds & mis en routte, que Crœ- 
lus n’eut meilleur marché que de le fouucr de viftelïc 
en fon Royaume. Hérodote. 
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A m y n T H a s 1. du nom 9. Roy de Macedone* 
régna apres le trcfpas d’AlcetasfonpredccclTcur jo. 
ans au compte d’Eulcbc. Qn dit qu’il fot fils du Roy 
Europus , lequel les Macédoniens prindrent ellant 
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encore au berceau , & menèrent deuant eux en vne 
bataille qu’ils eurent contre les Illyriens , afin d’eftre 
par luy animez à mieux combattre. Ce que toutesfois 
Iuftin attribue à Europus mefmc, lequel dit auoir elle 
pere de ccft Amynthas , fans faire mention d’Al- 
cetas . 
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Solon apres auoir long-temps voyagé par l’ A- 
lic,f en vint en Cypre , où il mourut(commc dit Dio- 
genes Laërtius) celle annee en l’aage de 8o.ans. Com- 
bien que Plutarque en là vie afferme apres Phanias 
Epheficn, qu’il mourut dedans la ville d’ Athènes, lors 
qu’Hcgcfillratus y fut Preuofl. 

Th a les Milcfien,qui auoit efté l’vn des 7. Sa- 
ges de Grece , & clloitautheur de l’cfcdllc des Philo- 
fophes de la feéte Ionique, mourut celle arnice. Dio- 
gcncs Laërtius. 4 + C*y /*+**$*■ <**■ /** < 4 ™* e A**?** 


C y r v s pourfuyuant le cours de fa vi&oirc,alfie- 
gea de toute fàpuiflancc la ville de Sardis, Capitale 
du Royaume de Lydie ; de forte qu’il entra en fin de- 
dans parforce. Etyfut trouué leRoyCrœfus, que 
l’on cufl mis à mort ( les foldats ne le cognoiflant 
point) fi la crainte qu’vn ficn fils ( qui auoit eflé iuf- 
ques alors muet ) du mefehef qui fe prefentoit à fon 
pere, ne luy eu fl bien à propos deflié la langue, pour 
fupplicr pour luy . Tellement qu’il fut fauué, & mené 
àCyrus, qui luy lailfalaviccnledefpouillantde fon 
Royaume: lequel printfin en celle forte, eflant anne- 
xé à l’Empire des Perfesjaprcs qu’il eut eflé gouucrnc 
& poffedé l’cfpace de 170. ans depuis Gvgcs par la fa- 
mille des Mcrmnadcs,lclon qu’Hcrodote a compté, 
lequel nous auons enfuiuy plufloft qu’Eufcbc, qui ne 
la faiél durer que 130.3ns. CÔbicn qucfuyuantl’ob- 
feruation d’iceluy confcrmcc par Solinus chapitre 7. 
nous affignons celle occurrence à la 3. annee de celle 
Olympiade. Ce pendant encore que Gralfm full 
defpouillédc fon Royaume, fi cll-ce qu’il demoura 
toufiours depuis en grand honneur & authorité en- 
uers luy & fon fils,cllant de leurs principaux Con- 
fcillers , à caufe de la prudence qui clloit en 
luy. 

A v mefmc temps que la ville de Sardis fut affie- 
gcc par Cyrus,fe fit celle mémorable bataille de 300. 
Lacédémoniens contre autant d’ Argicns,pour le dif 
fcretd’vn certain terroir qu’ils qucreloient entreux. 
T ous lefquels fe tuerent l’vn l’autre, excepté deux Ar- 
giens ÔC vn Lacédémonien, qui demeura corne mort 
fur le champ. Mais quand les deux qui feflimoient 
vainqueurs en furent départis , il drefîà le trophée &c 
f attribua la viéloire. Hérodote. 
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Lis Cimmcriens fortans de leur pays cngraride mul- 
titude entrèrent dedans la contrée des Ehbnicns',Ottils 
firent vn piteux melnage , au temps que le Royaume de 
Lydie fut deftruit par Cyrus,tcfraoin Strabo. 

A n a x i m e n e s Milcûea PhilofopheL fumeux mou- 
rut l’annce que la ville deSardis fut priie. Diogencs • 
Lacrrius. ^ WM*- 

Les Lydiens apres le départ deCyrus fèreuoltcrent 
four là conduitte a vn Paftyas contre luy : qui fut cable 1 * 
qu’il renuoya contr’ eux vnficn Lieutenant nommé Ma- 
zares aucc nouudle armee, parlaqudlc il les remit en 
plus grande foruitude qu’ils n’eftoient. Et j>uis alla faire la 
guerre aux Priennicns ; lcfquels il mena de telle façon 
qu’ils furent contrains de prendre la loyde fon maiftre, 
comme auifi furent les Megnefiens. De forte qu’il vou- 
loir palier outre, pour aller faire la guerre aux autres peu- 
ples de l’Afie mineur, quand la mort le furprit foudaine- 
ment , qui luy fit laifler fes entreprinfos . Mais Cyrus les 
fit pourfuiurc par vn autre nomme Harpagus , qu’il 
fubrogea en la charge d’iceluy : qui pour fatisfairc à l’in- 
tention de fon maiftre, qui deliroit réduire en fbn obeifîa- 
cc tous les peuples qui auoient efté fubjets &: tributaires 
du Roy Crœfus,fignammcnt les Grecs de l’Afic mineur, 
pource qu’ils le côportcrentenuersluy plus fieremeneque 
les autres , leur commença guerre ceftc année , ainli qu’a 
noté Eufcbeen fa Chronique, fadrclfant premièrement, 
comme déclarent Hérodote &: Iuftin,aux Phociens , que 
on difoiteftre les premiers des Grecs quiontvfé de long 
vaiiTeaux , & ont monftré le chemin de la mer Adriati- 
que, de la Tofcanc,de l’Elpagne &: de TartelTe. Car il alla 
mettre le fiege deuant la ville des Phociens au pays d’Io- 
nie j &laprdlàdcfipres, que les habitans d'icelle failàns 
plus de cas de leur liberté que de leur pays, fe mirent aucc 
leurs meubles & familles fur mer , &: furent portez ( com- 
me a eftimé Iuftin)en la coftc de Proucnce , où ils fondè- 
rent à fon dire quelque temps apres la cité deMarfcille. 
Mais nous auons cy deuant monftré , qu’elle auoit ja efté 
fondée auparauant par d’autres Phociens des la 45. Olym- 
piade . Tellement qu’il fc peut faire qu elle fit prendre 
maintenant ceftc routte à ces Phocicns-cy pour f aller 
ioindre à eux:dont la cite peut auoir efté d’autant aug- 
mentée . Defaid Hérodote confeifc qu’ils n’allerentà 
ceftc fois que iufques àl’IfledeCorfèigue,où ils auoiét ja 
édifié vne ville 20.ans au parauant nomraee Alalie. Dela- 
quelle aucuns d’eux fenreuindrét encore habiter en leur 
première patrie : les autres fc vindrent rendre en la ville de 
Rhcgcen Italie, d’où ils f en allèrent habiter la ville d’Ab- 
dera.Finalement Harpagus apres auoir pris en ceftc forte 
la ville des Phociens , fubiugua de force d’armes tous les 
autres peuples de l’Afic mineur, comme Ioniens, Cariens 
Æolicns & Lyciens,les vns apres les autres, qnoy qu’ils fo 
fofTent vaillamment défendus. 
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S e n a nv s Roy des Scgoregiens regnoit en ce temps 
en la Gaule Narbonnoife, où il concéda lieu ( à ce qu’ef- 
cric Iuftin liu.43.) aux Phocicns nouucllement arriuez 
pour édifier à fon dire la ville de Marfeille. Mais i’ay me- 
rois mieux le rapporter cy deuant , ou bien eftimer que 
Marfeille ne fut fouz luy edificc.Tant y a cependant que 
il eut vn fils nommé Çommanus, qui luy fuccesda en fon 
Royaume." 



Pisistratvs apres auoir demouré banni d’A- 
thenes en la ville d’Eretrie l’cfpacc de n. ans, trouua 
moien celle année à l’aide de les alliez & amis de le re- 
mettre au dedans d’A thenes. Tellcmét qu’il rentra pour 
la féconde fois en pofléflion louuerainc de la principau- 
té d’icelle, & l’exerça fans trouble & empefehement iuf- 
ques à fa mort , feftans les Alcmoçonides ( c’eft à dire 
ceux de la famille d’Alcmœon) qui luy auoiétefté enne- 
mis, enfuis en exil.Herodote liu.i.Ariftote liu.y. des Po- 
li ri. Iuftin, Eufcbe. 

Les Romains feftans palTcz par l’efpace de 170. ans 
de toutes images en leurs temples, lliiuans l’ordonnance 
de Numa, furent en fin incitez par l’exemple des autres 
nations de commencer en ce téps aies receuoir, & ado- 
rer leurs Dieux fouz la reprefentation d’icelles. Plutar- 
queen la vie de Numa,Clcmcnt Alexandrin. 



De p vis le régné de Cyrus iufqucs à Darius , les ci- 
tez de la Grèce furent quafi toutes occupées par. diuers 
tyransrlefquelsne veillans qjaa leurs commoditez par- 
ticulières , &c à conferuer & maintenir leurs eftars & mai- 
fons , ne mettoient gueres le pied hors de leurs villes , 
lans fe gueres fbucier de fe faire renômer par quelque 
illuftre & mémorable fait, finon poffiblc par aucunes 
petites guerres qu’ils fàifoicnt à leurs voifins . Qui fut 
caufc d’empefeher long temps la Grèce de produire au- 
cunes entreprinfes illuftres de les forces communes. 
Thucydide liu.i. 



Environ ce temps eftoic Argantonius Roy des Ga- 
des 6 c de la Betique en Efpagne, enfemble de Corfegue, 
qui régna 8o.ans,Herodote. 



PHERECiDEsde Syrie viuoit en ce fiecle en grande 
réputation ,aucc fon difciple Pythagoras , autheur de la 
f "eâcôc do&rine nommee de luy Pythagorienne, tef- 
moin Cicéron liure i.des TufcuL Pline liu. 7. Diogenes 
Laürt.felon lefqucls auffi & Ifocrates en fa Bufiride, Py- 
thagoras f en alla en Egypte,ou il apprit fi bien les difeir 
plincs des Egyptiens, que ce fut le premier qui en rem- 
porta toute la Philofophie enla Grèce. Leur Contem- 
porain fut Phocyllides Milcfien Philofophe SC Pocte. 
Suidas. 
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L a huiétiefine Sibylle furnommee Helelpontiaquc, 
natiue du pais de Phrygic, viuoit au rapport de Laitan- 
ce du temps de Cyrus & de Solon. 
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L e Poëtc Hipponaxfut en celte Olympiade en grâd 
renom auec Bupalus & Anthemus cxcellens maiftres en 
l’art de Sculpture: lcfquels à fin d’expofer Hipponax à la 
rifee& moquerie du peuple, à caufe qu’il eftoitl’vn des 
plus laids & difformes de vifage &dc corps de Ton temps, 
firent fon pourtraiit en vnc flatuë , laquelle ils proposè- 
rent à la veuë du monde . Dcquoy il fut fi extrêmement 
indigné contr’cux, qu’il employa toutes les forces de fon 
elprit à fen venger par la Poëlle, les depeignans de telles 
couleurs par les carmes , qu’aucuns ont eferit que l’vn 
d’eux en Ait amené en defcfpoir,iufqucs àfieftragler foy- 
mefine. Pline liure 25. chap.5. 
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Environ ce temps Tullia, fille de Seruius Tullius 
Roy de Rome, fit mourir par vn bruuagc empoifonné 
fon mary nomme Aruns Tarquinius, à fin d’auoir moye 
de reprendre en mariage L. Tarquinius frère d’iceluy, 
qui au cas pareil auoit faiit trefpaffcr fa femme , à fin de 
faire venir pluftoft à eux deux le Royaume de Rome. 
Dionyfius Halycar. 
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Anacréon Poëtc Lyrique eftpit renommé en 
cefiecle. Suidas, /c 


2-3 


I I 


4 l 


ll6 

2 »7 


l 


6i 

I 


M 


46 


C y R v s apres auoir réduit en fon obeïfiance toutes 
les prouinccs de l’Afie & de la Syrie , fc voulut cncores 
hazarder contre les Scythes appeliez Maffagctes , qui e- 
lloientlors regis &’gouuerncz par vne Roync nommee 
Tomyris, laquelle auoit vn fils , quelle enuoya auec vnc 
armee au deuant de Cyrus. Mais il fut fi mal habile, qu’il 
fe laiffa Surprendre par laruze defonennemy. Tellemét 
qu’il fut mis à mort , & fon armee quafi toute taillee en 
pièces, le relie mis en routte par les Perfes,felon que reci- 
tent Hérodote li.i. & Iuftin. Metallhcnes adioufte que 
celle guerrequ’il appelle Tomyrique , dura 6. ans,& le 
termina par la mort de Cyrus . Mais il me Semble qu’on 
la doit prendre pour celle qu’il eut contre les Saceens,au 
parauant qu’il euft vaincu Crœfus, comme tefmoignc 
Ctcfias,en prenant toutesfois Tomyris pour Sparetha. 
AcaufcqueStraboliu. 11. recite que Cyrus vainquit &: 
furprint les Sacecns, par vnc toute telle ruze que Iuftin 
racompte qu’il deffit le fils de Tomyris. Ioinét que I01- 
nandes afferme ( fil n’y a faute au nombre )que Trogus 
Pompcius rapportoit le commencement de celle guerre 
à l’an 630. apres la ruine de la grande Troye. 
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Poltcrates, Silofon ou Silus & Patagnoflus, 
frères , Te firent en ce temps Seigneurs de la principauté 
deriflcdeSamos &^des ifles circonuoifines , enfemblc 
auffi d’aucunes citez de terre ferme. Et par ce moyé f ac- 
quirent vnc telle puifTance fur la mer , qu’ils y furent les 
plus forts & les plus puifTans de leur temps. Tellement 
qu’on efcrit que Polycratesf.it le premier des Grecs a- 
pres Minos qui ofâ entreprendre de dominer fur la mer. 
Hérodote liu. 3. Thucydide liu.i. Eufebe. . 
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L. Tarquinius ayant de long-temps proie&é la mort 
du Roy Seruius fon beau-pere, fit tant qu’il trouua l’op- 
portunité de mettre fon deffein à execution d’vne façon 
fort cruelle & horrible. Et ce qui augméta èncores l’hor- 
reur de ce fàift,fut que fa femme rencontrant le corps de 
fon pere eftendu fur le paué,fit pafïèr fa coche par dclfus, 
fans vouloir que le cocher la deflournaft, à fin d’cflre 
pluflofl vers fon mary au Palais, qui fans ele&ion ny ap- 
pfobation du peuple ne du Sénat feftoitja nommé Roy 
de Rome , faifant montre auec façons de faire fort or- 
gueilleufcs infolétes de le vouloir maintenir par quel- 
que moyen que ce fuit en l’authorité de laquelle il auoit 
vfurpéle tiltre illégitimement. De forte qu’il fît de la 
Royauté légitimé de Rome vnetyranieodieufe, qui luy 
prépara depuis lesoccafions qui le firent auec toute fa fa- 
mille bannir & chalîcr de Rome : apres auoir toutesfois 
régné l’efpace de 23. ans, & acquis le furnom de fuperbe 
& orgueilleux. Dionyfius Halyc. 
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Anaximander Philofophc &difciplc de Tha- 
ïes floriffoit en ce temps: auquel on attribue l’inuention 
de faire les Horloges , & le Gnomon auec les Spheres . 
Diogncs Laërt. Au mefme temps auffi Arcelilaus fils de 
Battus troifiefme du nom regnoit fur les Cyreniens. 
Hérodote . 
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Cyrvs faifant la guerre aux Scythes , auoip eu du 
commencement du meilleur ; mais la chance fc vint à la 
fin fi bien changer contre luy, qu’il fut auec fon armee 
desfai&par la Royne Tomyris, félonie rapport d’He- 
rodote &: de Iuflin : Toutesfois outre ce que nous auons 
dit cy deffus de celle guerre , Ctefias liure 11. de fon ifi- 
ftoire Perlique afferme, que la derniere guerre que mena 
Cyrus fut contre Amorrhatus Roy des Derbi riens-, le- 
quel il vainquit en vne grande bataille , où il fut fi fort 
bleflc luy-mefme qu’il en mourut 3. iours apres . Ainfi 
fera plus vray-fèmblable ce que Strabo liu. 13. eferit, qu’il 
fut enterré en la ville des Pafagardes, qu’il aitoit édifice: 
tellement que fon Epitaphe fy voyoit encores de fon 
temps. Et aura plus de couleur auffi le rapport de Xeno- 
phon , qui di Gt qu’il mourut en fon li<3t fort aagé , àfça- 
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uoir au compte de Dionyfius Perficus de 70 . ans. L’ob- 
leruation de Sulpitius Scuerusfc rencontre auec la no- 
ftre, qui dit que ce fut en la z.annce du régné de Tarqui- 
nius.Tant y a cependant qu’iceluy décédé futeeda en la 
Monarchie Perliquc Câbyles Ton fils aifné , qui en cftoit 
ja demouré regent dés que (on pere f en eftoit allé à l’cx- 
pedition contre les Scythes ou Derbicicns$& régna au 
compte qu’Herodote 8c tous les anciens hiftoriogra- 
phes Grecs en onrfaiét^’efpace de 7 . ans y.mois.Nonob- 
ftant que Ctclias alfigne 18 . ans de duree à Ton régné. 
Mais il fe peut faire que les dix premiers le doiuent rap- 
porter au temps qu’il tint le lieu de Roy en l’ablènceae 
ion pere auant qu’il fuft décédé, fuiuant les loix des Per- 
les :li d’auenture il n’y va en ce nombre de la faute des cf- 
criuains. Ioinét que nous n’auons pas l'exemplaire en- 
tier de Ctclias, pour bien iuger delbn intention. Cepen- 
dant on tient que Cambyles fut homme belliqueux, 
d’autant qu’il conquefta le Royaume d’Egypte l’an- 
nexa à l’Empire que fon pereluyauoit laifle. Toutcsftns 
qu’il fut vicieux au polfiblc,&: ne retint que bien peu des 
vertus paternelles. Car entre autres a êtes par lefquels la 
vie a efté notee 8c diffamée , il fut li cruel qu’il fit mettre 
à mort fon frere nommé par Ctelias Tanioxarxes, &r par 
Hérodote Smerdis,lors qu’il eftoit en Egypte. Et fit aulfi 
par vn Ediét deftourber & empefeher la reftauration du 
temple de Dieu en Hierulalem , que les Iuifs failoicnt. 
Acaufeque nous le prenons pourccluy que l’Elcriture 
liu.i.chap.4. d’Efdras appelle Artaxerxes Affucrus,foit 
qu’il euft fait ccft Ediét dés le viuat de fon pere ou apres: 
n’eftantdel’aduisdcceuxqui font Darius fils d’Hiftaf- 
pis auteur d’iceluy , & qui rejettent aulfi Cambyles du 
nombre des Rois de Perle, pour celle occalion fculeméc 
que les exemplaires du liure que nous auons de Meta- 
fthenes ne le mettent en fon ordre auec les autres . Dont 
ils conie&urent qu’il a régné feulement en compagnie 
auec Ion perejôc que les ans de fon régné doiuent eftre 
compris fouz les ans d’iceluy:pourcc que lî celle opinion 
auoit lieu, la vérité 8c certitude des hilloires leroit toute 
elbranlee , fignamment en la relation 8c remarque des 
temps faites par tous les hiftoriographes Grecs lelon les 
Olympiades , aufquelles les affaires 8c chofestantdela 
Grece que des autres contrées ont efté rapportées con- 
ioinâcment auec le régné de Cambyles 8c ac lès fucccf- 
lèurs.Puis il appert aulfi. par le tcfmoignage dcl’hiftoirc 
d’Efdras, de Ctefias,Herodote, Iofephe,Iuftin 8c autres, 
qu’il a régné lèparément d’auec fon pere : melmcment 
que Dioaore Sic. liu.z.chap.z.&: Eufebc racoptcnt, que 
en la y.annee de fon régné 3. de l’Olympiade 63.il enuoia 
vneàrmeeen Egypte contre le Roy Piammitichus, le- 
quel il vainquit en guerre, & le fit mourir auec tous les 
parens 8c amis, dont nous parlerons encore cy apres . Au 
relie le temps que commença à regner Cambyles , eft 
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. Te s v s fils de Iofédcch fouuerain Sacrificateur des 
Iuifs fut cefte annce enuoyé en Ambaflàdc par deuers 
AfTucrus l’ancien ( comme die Philo ) que nous prenons 
pour Cambyfes, lors qu’il eftoiten la r.annee defop te- 
gne : afin (comme nous conie&ürons) de rcmonflrcr la 
caufc de Ion peuple, & d’impetrer qu’il hiy fofl permis de 
remettre la main à l’œuure du temple qui eftoit empef- 
ché.Mais au lieu de receuoir bonne refponfé, il fut rete- 
nu l’efpacc de 8. ans, durant lefquels la fouueraine Sacri- 
ficaturcfot excrcce en fon abfènce par Ton fils Ioachim. 
Quant à ce que Philo efcritqucfon allée fut en la dou- 
ziefmc du règne dudiéfc AfTuerus, i’eftime ou qu’il faut 
feulement lire deux pour douze, ou mefler le temps de 
fon règne aucc le temps qu’il gouucrna le Royaume en 
l’abfcncc de fon pere. 

THïAGENEsde Rhege hiftoriographe ancien viuoit 
fouzle Roy Cambyfes, tefmoin Tadanus ; le contempo- 
rain duquel fut AnacreÔ de Tec Poète Lyrique,&De- 
mocides médecin natif de la ville de Crotôn, qui fèruoit 
lors de fàprofeffion le tyran Polycrates. Mais il fut cy a- 
pres au Roy Darius, où il l’acquit vn fi grand bruit te re- 
nom pour l’auoir guery d’vne maladie qu’on eftimoit in- 
curablc,qu’à caufc de luy les médecins Crotoniatcs fu- 
rent fort eftimez:& delà cft venu, que par toute la Grèce 
ils forent dits les premiers, & les Cyrenicns les féconds. 
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Pisistratvs apres auoir depuis fon fécond rap- 
pel tenu te vfurpé la principauté d’Athcnes l’cfpace de 

1 7 . ans, ainü que tefmoignc Ariftotc liurëy. des Politi- 
ques,ou Comme veulent les autres 18. mourut au dire de 
Thucydi.liure 6. fort ancien te aagé, laifTant deux fils 
Hippias , qui eftoit laifné,& Hipparchus: lefquels tin- 
drent encore la mcfme principauté apres luy l’cfpace de 

18. ans, en telle modcftic te équité toutesfois , qu’ils fem- 
blcrcnt pluftoft Princes iuftes te légitimes , que tyrans. 
Car ils laiflcrent viure les Athéniens félon leurs ancien- 
nes loix,fans rien vfurper fur eux que la dignité du fou- 
uerain Magiffrat de la ville, qu’ils nelaifloient cjtetcer 
qu’à l’vn d’eux, ou à aucun de leurs enfans,& l’exerçoient 
à la maniéré des Preuofts annuels l’vn apres l’autre. Tel- 
lement que Thucydide fait mention de l’vn des cinq 
fils d’Hippias nommé PifîftratuSjComme fon ayeul, qui 
fot en la mefme dignité . Et femblc que c’eft de luy 
qu’Ælianus liure troifiefme, chapitre vingt te vn de fbri 
hiftoire meflee a entendu, où il recite que Themifto- 
des e fiant encore ieune garçon fé rencontra au re- 
tour de l’efcolle tout au deuant de luy en la ruë , te 
comme il fot admonncflé par fon Pédagogue de cé- 
der de lavoyeaucyran , qu’il refpondit fil n’auoit pas 
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Première partie 



aflez d’efpacepar fon chemin? Déclarant par celle re- 
Iponlê la haine qu’il auoit ia imprimée en Ton elprit de la 
tyrannie . Car en celle forte l’aage de Themillocles ne 
deroguera en rien à la vérité du temps de Pifillratus., qui 
nousacllécnfeigné par Thucydide. Mais quant au paf- 
làgc de Plutarque en la vie de Pericles qu’on oppole en- 
core à l’encontre , où il dit que Pericles ellât encore fort 
icunc redoubtoit fort le peuple,par ce qu’il fembloit re- 
traire vn peu de vifage à Pifillratus : &c les plus vieux de 
la ville craignoicnt aulfi fort là voix, qui elloit doulce,fa 
langue diferte, & là parole ayfec, à caule quelle relfem- 
bloit à celle de Pifillratus : le rcfpons que Pericles pou- 
uoitjacllre nay dés au parauât laiourneede Marathon, 
d’autant qu’il commença d’cflre le premier homme de la 
ville d’Athcnes, dix ans apres la bataille de Salamine , 
quand Themillocles fut chaflc d’Athcnes . Or il n’y a 
point de doubte qu’il n’y eull encore des vieillards à A- 
thenes du temps que Xerxes vint en la Grece,qui auoiét 
veu l’ancien Pifillratus . Car nous ne comptons depuis 
la mort d’iceluy iufques au voyage de Xerxes en la Grè- 
ce, que 48. ans. Ioinél que d’autres pouuoient auoir ouy 
racomptcr à leurs pères, ou congneupar leurs hiltoires, 
quelle auoit elle l’cloquence de Pifillratus. Et les ima- 
ges,llatuës&peinturespouuoientaulfidonnerquelque 
cognoifiànce & mémoire de la relTemblance d’iceluy. 
Par lequel moyen Plutarque en la vie d’ Aratus dit,qu’vn 
Nicoclc,qui elloit du temps d’Aratus, refiembloit na'if- 
uementdc vifage a Periandcr fils de Cyplclus, comme 
Orontcs Perfien à Alcméon fils d’Amphirraus: & vn au- 
tre ieune homme Lacedemonien à Hcélor de Troye. 
Ccqueiaycllé contraint de déduire vn peu pluspro- 
lixcmcnt que mon inflitut ne requiert, pour défendre le 
tclmoignagc des hilloriens Grccs,fignamment de Thu- 
cydide, touchant le temps de Pifillratus , lequel aucuns 
ont voulu oppugner par les oppofitions precedentes. 

L a ville nommée Dicearchia au pais de la Pouille 
en Italie, fut fondée &: édifiée félon l’obleruation d’Eu- 
fcbe,par les Samiens , qui la nommèrent de celle appel- 
lation , pour ce qu’ils la pollicerent & gouuerncrent de 
bonnesloix. Maisapres quelle eut perdu ce nom, on 
l’appella Puteoli. 



Cambyses ayant enuie d’augmenter l’Empire des 
Perfcs, comme auoit faiél fonperc,par quelque noble 
conquclte, fut par plufieurs occalions incité de drelTer 
premièrement fes delfeins contre l’Egypte. Et pour a- 
uoir quelque honnelle prétexte de ce faire, enuoya( co- 
rne difent Hérodote &: Ctefias)demander la fille du Roy 
Amafis en mariage, fc doublant bien quelle luy feroit 
refufee. Defàiétlc pcrefaduifantdel’intentionpour la- 
quelle on la demandoit, enuoya au lieu d’icelle Nitetis, 
fille du leu Roy Apries fon predecclfeur, qui elloit fort 
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belle. Er pour ce que par icelle Cambyfes fut informé de 
la fourbe qu’on luy ioüoic,ils veulent dire qu’il print oc- 
cafion de là de lignifier la guerre auRoyAmafis. Telle- 
ment qu’Herodotc penfant bien fubtilement réfuter l’o- 
pinion de ceux qui ont cfiimé que celle Nitctis auoit e- 
ilé enuoy ee à Cy rus &: non à fon fils , &: qu’iceluy mefmc 
fut engendré d’elle, & puis apres incite de faire la guerre 
à l’Egypte pour venger la mort de fon aycul paternel, n’a 
pas pris garde que ce fera efté vne finclfe bien lourde &: 
grolliere , que d’enuoyer vne fille qui ne pouuoit élire 
tout au moins aagee que de 44. ans (quand Amalis n’en 
auroit régné qu’autant j comme il veut: làuf encore ce 
qu’elle pouuoitauoir plus)en quelque façôqu’on l’ait peu 
defguilcr,à vn ieunc Empereur td que celuy-là.Tant y a 
ce pendant, que pour quelque caufe que ce l'oit, Câbyfcs 
apres auoir mis aux champs vne armee telle que fi gran- 
de entreprinfe requeroit,la fit marcher contre l’Egypte. 
Mais auant qu’il y arriuaft , Amafis alla de vie à trelpas, 
lai liant vn fils nomme Plàmmenitc, ou Plammeticus qui 
luy fucccda, entreprit de défendre fa couronne contre 
l’armee qui le venoit affaillir . Combien qu’Eufebe n’a 
faiét aucune mention de luy , mais il fcmble que ç’a elle 
à caufe du peu de temps qu’il a duré apres l'on pere ; Car 
les meilleurs exemplaires d’Hcrodotc, fignamment les 
Grecs ( ce qu’a bien obfcrué le traducteur François ) dé- 
clarent qu’il régna feulement fix mois apres Ion pere. 
Nonobftant que la traduction Latine , qui a elle enfuy- 
uie de quclqucsChronographes modernes, porte fix ans. 
IoinCt qu’Herodotc fe déclaré alTez foy-mefmc feltrc 
ainli entendu que nous l'interpretons. 
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Cambvses ellant aucc (à puillànce entré dedans 
l’Egypte , deffit en vne bataille le Roy Plammeticus &c 
toutes les forccs:&: puis citant iceluy tombé aucc les en- 
fans & feruiteurs entrefes mains, les fit la plus part met- 
tre à mort. Mais la Confiance qu’il vit en Plammeticus 
a endurer fa calamité, le fit auoir compaflion de luy: tel- 
lement qu’il luy referua la vie,& le fit fon Lieutenant fur 
le Royaume d’Egypte. Mais pour ce qu’il fxit bien toft 
apres defcouuert de machiner quelque nouuellcté con- 
tre Cambyfes , il ne trouua plus lieu de mcrcy . Ainfi fut 
par fa deft'aute le Royaume d’Egypte réduit loubs la puif 
iàncc &: fubieClion des Perfes. Diodore tcfmoigne ex- 
preflement,que ce fut en la 3. année de celle Olympiade 
& en la j.du règne de Cambyfes . Hérodote aucc Thu- 
cydide difent, que Plammeticus lailfa vn fils nome Ima- 
rus,qui fit cy apres rctiol ter l’Egvptc contre le Roy Xcr- 
xcs& Artaxerxcs . Ctcfias toutesfois appelle Amyr- 
txus le Roy qui fut vaincu par Cambyfes , qui aulfi 
(comme il dit) l’cnuoya en exil en la ville de Suze. Du- 
quel fèmblablement Hérodote a faiCt mention , l’appel- 
lant pere de Panfiris, à qui il dit que les eflats de fon pere 
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fe.Mais il monftrc qu’il fut cy apres. • 

Lors que Cambyfes mena Ton armée en Egypte, 
les Lacédémoniens drcfïèrent guerre par mer à Polycra- 
tes tyran de l’Idc de Samos , ainfi que recite Hérodote 
liu.j.qui eft repris par Plutarque d’auoir malignement 
racomptclacaufeae celle guerre , difânt que les Lace» 
démontés l’entrcprindrent pour chaflicr les Samiens,qui 
auoiét furpris 6c vole vne couppe d’or qu’ils enuoyoient 
àCrcefus, & encore depuis vn corps de cuirafïè que le 
Roy A ma fis leur cnuoyoit. Mais Plutarque afferme que 
ce fut feulement pour affranchir & deliurer l’iflc de Sa- 
mos & les Samiés de la fubiedion du tyran. le crain tou- 
tesfois quefepaffionnantpar trop pour l’honneur des 
Grecs,qu’il ne les vueille faire beaucoup plus fages qu’ils 
n’ont elle. Somme que les Corinthiens fc trouuerent en 
ce voyage aucc les Lacedcmonies. Plutarque dit encore, 
que cefte guerre fc feit trois aages apres leRoy Aliatcs.Fi- 
nalcmét Hérodote eft d’auis que les Laccdemoniens s’en 
retournèrent fans auoir rien fait, linon aflieger la ville de 
Samos, 6c qne ce fut la première expédition qu’ils auoier 
iamais fài&c en Afic. 

Comme l’Egypte , aufli fut l’ifle de Cypre ré- 
duite en l’obeiflànce des Perles par Cambyfes , qui 
contraignit le Roy Euelton premier du nom qui y re- 
gnoit lors, de la reprendre à foy 6c hommage de Iuy , ainfi 
qu’il la tenoit auparauat fous les Egyptiens. Iceluy fèdi» 
foit eftre de la race des Tcucridcs yfliis de Tcucer,fils de 
Tclamon, premier fondateur du Royaume de Salamine. 
On eftime que de ce premier Euelton y dirent les deux 
Euagoras,qui regnerent cy apres en Cyprc.Mais ceux fè 
fçauent feulement qui defeendirent de luy de pere en fils 
iufqucs au temps de Xcrxcs :à fçauoir Siromus,Chcr- 
fis,& Gorgus , auquel furent freres Onefilus 6c Philaon. 

Cambyses cflant encore en Egypte, fut tellement 
offenfédesfuperftitionsdes Egyptiens, qu’il fit ruyner 
6c abbatre tous les temples de leurs Dieux auec leurs 
idoles , puis defpecha vne partie de fon armée pour en 
aller faire autant au temple de Iuppitcr Ammon en Li- 
byedaquelle fut en chemin toute accablée 6c cftouffèe 
de la tcmpcflc des arènes 6c fablons mouuans. Autheurs 
Strabo 6c Iuftin liu.i. Mais Hérodote liu. 3. 6c Scnequc 
liurc 7.adiouftent,quc du courroux qu’il en eut , il vou- 
lut Iuy-mcfme mener vne autre armée en Ethiopie pour 
la fubiuguer,&: que les empefehemens 6c fàfchcrics des 
chemins le contraignirent aereuoquer fon entreprinfè. 
Au mefme temps aufli il enuoia faire mettre à mort fon 
frere nommé Smerdis, qui eftoit demouré en Perle pour 
quelque foupçon qu’il eut à tort de luy , 6c puis apres là 
propre fîrur qu’il auoit efpoufee. Ce que les Egyptiens 
cflimerent luy eftre aduenu par vn defuoyement d’en- 
tendement, que les Dieux luy cnuoierent,àcaufè qu’il 
auoit défi ruit leurs images . 
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Hecatæ vs Milefien hiftoriographe trefrenoinmé , 
qui fut auditeur du Philofophe Protagoras , viuoic èri ce 
fieclc.Mais ce Protagoras fut autre que ccluy qu’on appel- 
la cy apres le Sophifte. Suidas. 

Les Tofcans chaflez de leur païs.par les Gaulois f allè- 
rent joindre auec les Vénitiens , & fe trouuerent eh fi 
grand nombre, qu’aucuns en ont faiéfc le compte de cinq 
cens mille : puis fe mirent cefte anneë en effort defifrpren- 
dre & de f emparer de la cité de Cumes en la Pouille. Mais 
les Cumains firent fi bon deuoir defe defendrequ’ils rë- 
ietterent fur leurs ennemis le mefehef qui fuft tombe fur 
leurs telles, fils ne les culïènt deffaits & mis en routtepar 
vne fort mémorable bataille. En laquelle pource qu’vn Ari- 
ftodemus fe porta le plus vaillamment de tous lëscompa 
gnons,*celàluy acquit vne telle faucur en la ville de Cumes, 
qu’cllcluy prépara les moyens de paruenir apres à la princi- 
pauté d’icelle. Dionyfius Halycarndiu.7. 

Miltiàdh s^Trcuoft à Athènes cefte année , qui 
eftoit la lèptielme de l’Empire de Cambyfes , & le rën- 
controit auec la 225. de Nabonaffar . Ptolomee liure y. 
chapitre 14. 

A v mefine temps la ville de Babylon en Egypte fut 
fondée & édifice par Cambyfes au lieu où auoic eftéautre- 
fois fituee la ville de Latopolis t On tient àuffi qu’il fit 
lors fonder la ville de Meroé en vne Ule du Nil,& nommer 
du nom de la fœur . Au heu de laquelle auoit cfté ancien- 
nement la ville appellcc Saba , fiege royal du Royaume 
d’Ethiopie, lors quelle fut prile & ruynee par Moyfeen 
la guerre qu’il mena contre le Roy d’Ethiopie au nom du 
Roy d’Egypte.Iolephe liure a. chapitre ij. des Antiquitez, 
Strabo liure 17. 



I: > 



Cambyses eftant encore en Egypte fut furprins d’v- 
ne maladie fi violente , quelle le fit mourir en la fleur de 
onaage, & donna moyen à vn Magicien de Medie ap- 
pelle par les hiftoriographes Grecs $ merdes ,& par Cte- 
litas Sphendatatus ( lequel retiroit fort bien au frere düdit 
Cambyfes, qui auoit au parauant cfté mis à mort fecrete- 
ment ) de le mettre au fiege de l’Empire Perfique , en vfur- 
pantlenom devray &C légitimé heritier qu’il fe difoit eftre, 
n’ayant cfté occis comme le bruit auoit couru. Et ioüafi 
dextrement ce perfonnage, qu’il fut tenu & accepté pour 
tel : de forte qu’il régna fouz ce mafque apres le treipas de 
Cambyfes 7.mois,au compte d’Herodote,Ctefias& des au- 
tres hiftoriographes. 

L’ a h 230. de la fondation de Rome ( comme Pline 
efcrit liure 33. chapitre 4.) Polycrates tyran de l’Ifle de Sa- 
moSÿ craignant de retomber és retours de la fortune qui 
auoit iufques alors fàuorifc en tous fes vouloirs & ehtfc- 
prinfes d’vnc fiiitte continuelle de profperité , voulut ef- 
fayer fil ic pourroit garentir de fon inconftance en Ce 
deffaiiant de la plus cnere & prccieulè bague qu’il euft , 
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qui eftoit vn excellent anneau qu’il iectaau profond de la 
mer. Mais elle qui n’eftoit fatisfai&e d’vne (i legere rançon 
le luy fit rendre par vne mcrueilleufe aduanturc, dedans le 
ventre d’vn poiffon que quelques pefeheurs luy portèrent. 
Qui fit dire ail Roy qui regnoit lors en Egypte, quand telle 
notiuèllc luy fut racomptec,que la vie de ceftuy-là rie pou- 
uoit eftre quitte q d’vne malheureufe fin , à qui rie n’èftoit 
aduenu qu a fôuhait.Comme il aduint aufli quelque temps 
apres. Car il fut totalcmentdefpouillé de fa principautés 
puis eftant tombé (comme recitent Hérodote , Strabo& 
Cicéron liure y. des fins) entre les mains d’vn Satrape de 
Darius, fut pendu & eftranglé. Hérodote toutesfois rap- 
porte cefte occurrence au temps d’Amafîs Roy d’Egypte; 
pour le moins fi la relation de Pline eft certaine, il faut que 
cefte prédiction ait efté faiCte par vn des derniers Rois d’E- 
gypte , & que l’euenement f en foit enfuiuy en ce temps , à 
fçauoir ( comme déclaré Hérodote) au temps que Cam- 
byfcs tomba malade de la maladie dont il mourut. Selon 
lequel aufti le Satrape qui fit mourir Polycratcs fappclloit 
Ottanes, l’ayant-malheureufcment pris en traliifon,&puis 
reduifit l’iflc de Samos en fa puiflàncc. Mais il y laifla vn fié 
Lieutenant nommé Meandcr, qui la retint pour fby . Qui 
fiitcaufequeSilofbnfrere du defunCfc fe retira vers Cam- 
byfes en Egypte. ' - 
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L a fraude du Magicien &: de fonfrere defcouuerte eut 
cefte iftiië,qué fept des premiers & principaux Satrapes de 
Perle entreprindrent d’vn genereux courage de les defni- 
cher du fiege de l’Empire.Chofe qui fut par eux brauement 
executee. Et puis efleurcnt d’vn contentement vn d’entre 
eux pour leur Roy, qui fut Darius fils d’Hiftafpis , ayant en 
cefte cfleCtion emporté lcdcfTus par la faueur du hanifle- 
ment de fon cheual, fi bien qu’il régna 3 6 . ans , félon lc'cô- 
pte que Iulius Afiricanus, Eufcbc& S.Hierofme en ont 
fàiéfc, apres le rapport d’Herodote liu.7. & des autres anciés 
liiftoriographes Grecs. Le contentement dcfquels me tem- 
ble auoir beaucoup plus de poids, que l’authorité de Meta- 
fthenes,qui ne luy donne que 10. ans. Si c’cft celuy toutes- 
fois qu’il appelle Artaxerxes Afluerusrd’autant mcfmes que 
fon liure eft vitié & corrompu en plufieurs paflages . Et fi 
nous n’aduoüons que les nombres qui font en fon hiftoire 
( fuyuant lefquels l’Empire des Perfes ne pourroit auoir du- 
ré que 191. an) ayent efté fàlfificz, il faudra neceflaircmcnt 
infererque Cyrus aura commencé de regner celle annee, 
qui eft la 3. de l’Olympiade 6 4. à laquelle nous commen- 
çons le regne de Darius, à l’exemple de Diodore & d’Eute- 
be; enfemble aufli de Ptolomec,qui au liure 4. de fa grande 
hiftoire chap.9. rapporte la 31. annee d’iceluy aucc la *56. 
de Nabonaflàr.Dont les mcfmes abfurditez fenfuyuroient 
que nous auons récitées cy deuant , qu’à l’opinion de ceux 
qui voudraient conftituet le regne de Cyrus en l’Olympia- 
de 80. Par ce que tous les temps de l’hiftoire Grecque fe- 
raient 
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roientr enue*fcz & co/tf<Mkkar: • & ^ ilfaudrbk f apporter 
lëschofcsqui ont fàides ?|&ndànt le. lügnc de Cyrus À: de 
fes fucedfeu ré,ÙÜ leurs qU'Clles ndfoAd aduenuës , ou ont c, 
fté conftituecs'pâPtous lesautheurs.iDe pendant plufieurs 
gësde fçauoir an tprins te Darius pour Affuerus 1 mary d’E- 
ftetj que les*Hebricux appellent à ce qu’ils difent en leur 
langue Hadofe, l’eftimane cftre appeÛce d’Herodote Arti- 
fteha* &fapmhiere femme ( nommée Vafti en lafain&c 
Efcriture) Àcofîàv qui eftoit fille de Cyrus & fœur'de Cam- 
byfès. A laquelle opinion ie trouuerols moins que redire, 
fi le refmoignage d’Herodote n’y contréuenoit , qui porte 
quelcs femnies defquèlles nous venons de parler , eftoient 
fours, & toutes deux fillesdeCyrus; fans auoir onques cftc 
répudiées de leur mary. Au demeurant Piaton liure 3. des 
loixeferit, que quand Darius fut paruenuàla Monarchie 
des Perfes, il la diuifa en feptparties,en mémoire dos 7«Prin 
ces qui l’auoient deliuree au mafque Medien , du nombre 
dcfquels il eftoit ( quoy qu’Herodote fbit d’aduis contrai- 
re, qu’il la départit en zo. gouuernemens,qui furent appel- 
iez Satrapies.) Et puis fit vne ordonnance par laquelle il 
voulut qtle tous fes fubie&s fe gouuernaflènt foubs vne e- 
galité & conformité de loix: adiouftant à cela la diftributiô 
au parauantpromife par Gyrus aux Perles . Et fe rendit au 
refte tant amiable &acccfltbleà tout fon peuple tant par 
bienfaits que par recompenfes,que plufieurs nations cftran- 
geres furent incitées de fafiubie&ir volontairement à luy. 
Aucc ce qu’il gaigna fi bien le coeur de fes foldats , qu’il eut 
moyen par eux d’augmenter l’efteduë de fon Empire, d’au- 
tant de prouiqces que les predccclïèurs luy en auoient laif- 
fe de fubiettes . Aceftecaufè Strabodit que Ion Epitaphe 
portoit ces mots: qu’il auoit efté amy de les amis, à dextre à 
chcual , bon tireur , le fuperlatif des chalfeurs , prompt & 
apte à tout faire. Ncantmoins pour ce qu’il fut le premier 
.qui taxa les prouinces de Ion Empire à certain tribut (ce 
que n’auoit encore efté faiét par Cyrus ny par Cambyfcs) 
Hérodote dit qu’il fut eftime des Perfes fort mechanique 
&: tirant gain de toutes choies . Pline adioufte que la ville 
de Suzefutpar luy edifiee. mais nous auons montré cy de- 
uant quelle l’eftoit long tehips au parauant, du temps mef- 
me de Daniel. Nonobftant qu’il eftbicn poffible qu’il l’aug- 
menta & embellit d’edifices , fortcrelïès 5c de beaux bafti- 
mens. Ammianus Marcdlinus liu.ij. tefmoigne, que Hi- 
ftafpis peredeee Darius fi.it vn fage perfonnage,qùi fen al- 
la voyager iulques aux plus lècrcts lieux de la haute Indic, 
où il trouua les Brachmancs, defquels il apprit beaucoup 
degrands fècrets concernans le fèruice des Dieux , & le 
moyen de prédire les chofes futures , qu’il enfeigna aux fa- 
ges & Magiciés de Perfes. Hérodote teftnoigne qu’il eftoit 
de la famille des Acharmenides en Periè , qui fe difoit ifluë 
d’vn Achæmencs, qui auoit efté autresfois Roy des Perfes. 
Tellement qu’il monftre qu’il eftoic le iixiefmc en race de- 
puis ledift Achjcmcnes , qui fut perc d vn Cyrus , duquel 
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fut fils Teilpcs, qui engendra Ariaramnes , pere d’Arfàme- 
ne$,de qui Hiftiafpes fucfils. • 

A n a p h à dis d’Atamna,qui fe difoit eftre defcëdu en 
la 4. ligne d’vn Roy Phamaces de Cappadocie, &c d’Atolfa 
fiUe du Roy Cyrus,ou félon d’autres lœur d’iceluy , ' fut vn 
des 7. Satrapes qui occirent les Magiciens. Auquel la prin- 
cipauté de la Cappadocie fut donnée , e© recompence de fa 
vertu, fans charge de payer aucun tribut au Roy de Perle. 
Tellemét quelle demeura en (à fuccefifiô de pere en filsiuf- 
ques au temps des Romains, félon ccltôrdrc: Anapha 2. fon 
fils Dalama Ariamnes, Ariarathes: duquel fut frere Olo- 
phernes fouz le Roy Ochus , & Ariarathes , qui futchafle 
de fon Royaume par Emmenes l’vn des Capitaines d’ Ale- 
xandre, comme nous trouuons eferit és fragments de Dio- 
dore. 

I e s vs fils de Iofcdechjfouuerain Sacrificateur des Iuifs, 
ayant permiflion de retourner enludee àl’aduencmentde 
Darius fe remit en l’exercice de la facrificaturc , &c y conti- 
nua iufques à fa mort l’efpace de 20 .ans, qui prindrent fin à 
la 20.annee du Roy Darius. Philo. 
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D a r 1 v s fàuorifant aux Iuifs plus que fon predecef- 
leur, leur permit de recommencer Amener à fin l’édifica- 
tion du temple de Hierufalem, qui auoit elle interrompue 
& differee à caufe des dcfcnlès deCambyfes & des empef- 
chemens qu’auoient donné les peuples voifins . Il fit auffi 
commandement à fes Gouucrneurs &: Lieutenans de gar- 
der tellement le peuple d’Ifraël, qu’il demeurait en (cureté 
& en paix , iufques à ce que l’ouurage qui eftoit feulement 
commence fùft paracheué. A celle occafion tous les anciés 
& fuperieurs des Iuifs le mirent à l’inltancc des Prophètes 
Aggee & Zacharie en toute diligence à vacquer à l’auan ce- 
rnent de l’œuurc du temple commencée. Ce qui aduinten 
la 2.annee du règne d’iceluy Darius. Aggee i.Zacharie i.Ef- 
dras Telle cil l’opinion que la plus grande partie des 

plus do&es de ce fîecle ont du temps que le temple de Hie- 
rufalcm fut acheué de reedifier . Ce nonobllant Scali- 
ger en a mis en auant vne autre tout nouuellcment , elti- 
mant que ledit de paracheuer le temple fut faid non 
par ce Darius fils d’Hi(lalpis,mais par Darius le Baltard,& 
que de la féconde année d’iceluy auquel Ce fit l’edit , le doi- 
uent compter les 7o.lepmaines de Daniel iufques à l’annce 
que la guerre fut commëcec aux Iuifs par Néron. Dequoy 
nous dirons cy apres noftre aduis. 
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Arcesilavs Roy de Cyrcne , voulant calTer & an- 
nullerlesloix & inllitutions que Demonax auoit ordon- 
nées en fon Royaume,fcnueloppa fi bien en la haine de les 
lubjets, qu’ils le chafferent & firent retirer en Tille de Sa- 
mos , où il eut moicn de faire amas de quelques gens de 
guelrc, par la vertu defqucls il le remit en les cllats. Mais il 
n’y eut gueres demouré qu’il en fut de rechef dejetté, ayant 
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dcfobeyau confcil que luy auoit donné l’Oradc de: Del- 
phes.De façon que Force luy fucde fe recirer en la ville de 
Barca,oùi! fut mis à mort par aucuns de ceux qu’il auoic 
autrefois bannis. Cependant (a mere nommée Pherctrima 
feftoic retirée en la cour d’Euelton,qui pour lors regnoic en 
laville de SalamineenCypre, pourlafollicicer de luy bail- 
ler fècours à remettre leurs affaires au defTus.Mais elle n’eut 
autre refponfe, finon qu’vn fuzcau&la quenouille luy fc- 
roiçnt mieux feans qu’vne armee. Lefquelles occurrences 
Hérodote liure 4.monftre eftre aduenues feulement au c 5 - 
mencement du régné de Darius, fans autrement lignifier 
le temps. 

La ville de Platee f aliénant de la focieté qu’elle auoit 
auec les Thebains,fc mit en alliance auec les Phociens , la- 
quelle dura 93.ans iufques à ce quelle fut prifè & deftruitte 
par les Lacédémoniens en la j.annee de la guerre de la Mo- 
Thucydide liu.3. 



rec. 



L a mort de Cyrus auoit donne occafion à plufieurs peu- 
ples, &mefme aux Babyloniens de prendre les armes éc fe 
reuolter contre les Perfês,Mais Darius venu à la couronne, 
appliqua du tout Ton efprit à les' réduire & ramener à fon o- 
bciilànce : tellement qu’il fit (es premiers efforts contre les 
Babyloniens , lefquels il guerroia l’elpace déplus 4 c deux 
ans, les tenans toufiours afuegez iufques à ce qu’il fè fut ren- 
du maiftre de leur ville . A quoy coutesfois il ne fuft pas fi 
tort paruenu , fans la ruze &: aftuce de l’vn de fes Satrapes 
nommé Zopirusîlcquel apres f eftre luy-mefine mutilé de 
quelques membres du corps , Te retira vers les Babyloniens 
pour leur faire plus aifémét croire qu’il auoit efté ainfi mal 
traitté de Darius:fouz laquelle opinion ils luy baillèrent la 
conduittedeleur guerre. En laquelle apres auoir quelque 
temps fort dextrement tCmporilé auec eux , acheua de fi 
bien iouër fon perfonnagéau profit de Darius, qu’il le mit 
en fin dedans Babylone:& furent par ce moien les Babylo- 
niens chaftiez de leur reuolte & témérité. Hérodote liu.3. 
Iuftin.Ctefias coutesfois attribue le faiéfc de Zopirûs àvn 
qu’il appelle Megabifùs^fc dit que ce fut fouz XerxcS . 



J2I 



% D e m a d e s ou Dcmocedes Médecin entra en ce teinps 
en grand crédit & authorité enuers Darius, pour l’auoir 
gucry d’vne maladie qu’on eftimoit incurable. Neafttmoins 
coutesfois il eftimoit tant fa patrie, qu’il trouua moien cy 
apres d’efehapper fort fubtilement de fès mains. Ét en quit- ; 
tant les biens & honneurs qu’il rcceuoit de luy ,fè retira en 
fà patrie de Croton,où il efpoufa la fille de Milo Crotonia- 
te le fort. Hérodote liu.3. 



L’oewri du temple de Hicrufalem fut fi bien dili- 
genté par la perfeuerance des Iuifs, qu’il le trouua totale- 
ment parfaiét& amené à fin en la 6. année du Roy Darius. 
Au moyen dequoy la dedication eh fut folemnellement 
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Première partie 



fàiâc. i.Efdras y.Iofèpheliu. n. 

Q_v ilqve infolent & cruel queTarquinius Roy de 
Rome ait efté,il n’a pas laifle pourtant d’eftre preux aux ar- 
mes^ vaillant à la guerre. Car il entra par deux fois auec 
les forces dedans le païs des Sabins , qui fieftoient olcz re- 
uolter contre luy : & f y porta fi vaillamment , qu’il rompit 
tontes leurs forces & puifiances , puis apres fut le premier 
qui mena armee contres les V olfccs, & entra fi aüant dedas 
leur pais , qu’il en rapporta quelques notables vi&oires. 
Dionyfius Halycar, 

Av Roy Anaxandrides de Sparte, fils de Leon delà 
famille Euripontide, décédé, fticceda fon fils nommé Clco- 
menes, qui régna 25. ans, ayant vnfrere nommé Doryoeus, 
qui querella la Royauté contre luy , félon Paufanias , com- 
bien qu’Herodote déclare qu’il régna peu de téps , & fi par 
quelques autres points auffi il montre qu’il regnoit ja au 
commencement du régné de Darius. 

P 1 n d a R. e , Prince des Poëtes Lyriques Grecs, nafquit 
en celle Olympiade; Eufebe. 

L e s ' Prophètes Aggee & Zacharie, faifoient en ce téps 
leur deuoir & office de prefcher,& défaire entedre au peu- 
ple Iuif retourné de captiuité , les mandemens & ordonna- 
ces du Seigneur. Apres la mort dcfquels il fèmblcque la 

S hetie , ou bien la fùcceffion côtinueile des Prophètes, 
& expira en lfiaël . A caüfè que depuis eux iufqucs à 
la venue de noftre Seigneur il ne feft trouué qui ait fait of 
ficc de Prophète enuoyé de Dieu. 

S 1 l o s o n frere du/cu tyran Polycrates, ayant rccou- 
uré quelques forces^fc remit par icelles en la princi- 
pauté de rifle de Samos,& en chafïà Mæandrius fon cnne- 
my qui l’occupoit . Lequel à cefte occafion fe retira vers 
ClcomenesRoyde Sparte, où ilnetrouuaaucun fècours, 
comme Hérodote liurc 3. recite: où toutesfois il déclare 
que cecy aduint au temps que les Babyloniens fe rebellè- 
rent contre Darius , &quafi auffi au commencement du 
régné d’iceluy . Dont il faudroit que Cleomenes euft régné 
d’auatage de 25. ans. Mais ie crains qu’Herodote n’ait trop 
négligemment expliqué les choies félon leurs temps. 
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L’ a r m e e que Darius mena enuiron ce téps contre les 
Scythes,força la natio d<AGetes,& autres peuples leurs voi- 
fins , àfèfoubmettreàluy&àl’Empiredes Perles. Qui fut 
caufe de le faire hazarder d’entrer plus auant dedans la Scy- 
thic . Mais il y trouua fi bien à qui parler , que ce fût fon 
plus court de rebroufïèr le chemin de fon païs , fè trouuant 
bon marchant de n’auoir entièrement perdu tons les gens 
qu’il auoit mené auec luy. Hérodote liu. 4. Iuflin liu.x.ad- 
ioufte que l’occafion qui le fit entreprendre ce voyage , fut 
pourfcvangerdeLantinus Roy des Scythes qui luy auoit 
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refufé fa fille en mariage, &que les Scythes depuis vne guer- 
re qu’ils auoiët eu auec leurs cfclaucs, cftoiét toufiours iuf- 
ques alors demeurez en paix. Tous conuiennent qu’il fi.t 
ballir vnponc fur lariuiere d’Iller pour palier fon armee 
furies Scythes, lequel il bailla en garde aux Princes &c Sei- 
gneurs de l’Alie &: de ceux de l’Æolidc &: de l’Ionie , entre 
lelquels fut Miltiadcs , qui cftoit Seigneur d’vn pais du 
Cherfioncfe,qucles Athéniens auoient depuis nagueres en 
uoyé par luy peupler de leurs gens . Lequel voulut ( com- 
me dit Æmylius Probus ) perfuader à fes compagnons de 
rompre le pont qu’ils auoient en garde , à fin d’eftoupper le 
retour à Darius : mais ils furent empelchez de ce faire par 
Hifticcus Prince de Miler, qui leur remonftra que la ruine 
des Perfes ameneroit la perte de leurs cllats. Qui fut caulc 
que Miltiades de crainte de Darius lailfa le Cherfonefe , & 
l’en retourna à Athènes . Il lemble toutesfois lelon Héro- 
dote qu’il ne retourna pas fi toit . 



Qvatre ans deuant que Hippias fils de Pififtratus 
fuft chalfé d’Athencs,Hipparchus fô frere fut mis à mort au ^ 

iour qu’on cclcbroit la grande fefte dide Panathcnet, par ^ ^ /. 

deux compagnons nommez Harmodius & Ariftogiton,^ ~ ^ 

qui auoient vne putain appcllee Lemna, laquelle cllant îî 11 
oucn-ionncf nniir leurfàid. le cmtnna la langue de les nro- -k. \ , .t- ^ 



queftionnee pour leur faid, le couppa la langue de fes pro- 
pres doigts, à fin de n’eftrecontrainde de rcuelcr leurs cô- 
plices&adhercns. L’occafiondc ce meurtre vint pour l’a- 
mour deshonnefte queHipparchusportoità Harmodius, 
& de laforce dont il voulut vlcr cnucrsluy. Mais Hippias 
craignant que celle entreprinfe ne deuil auoir plus grande 
queue, contrada alliance auec Æantides tyran de la ville 



~Zr- V— ^-7 _> a. <■" ^ 



de Lampfaque, fouz efpoir de pouuoir mieux par l'intelli- 
gence qu’il auroit auec luv aflcurer les cllats, cllant bien I 



gcncc qu’il auroit auec luy affairer les cllats , cllant bien 
informé du crédit qu’il auoit enuers le Roy Darius. De for- 
te qu’il fit efpoufer l’vne de fes filles au fils d’iccluy nommé 



Hipoclus, ainli que racomptent Hérodote liure 5. &: Thu- 
cydide liu. a. Ce pendant Platon au Dialogue intitulé Hip- 



cydidçjiu.4. Ce pendant Platon au Dialogue intitulé Hip- 
parchus, maintient qu’on fit grand tort à Hippatchus(qu’il 
dit fils aifnc de Pififtratus, encore que Thucydide foit d’ad- 
uis contraire) de l’auoir ainfi traidé malheureufement : à 
caufe qu’il cftoit l’vn des plus fages Princes &: mieux con- 
ditionnez qui fuft de fon temps : ayant elle le premier qui 
fit apporter les liures d’Homcrc en la ville d’ Athènes, & les 
reciter es ieux &: feftes publiques , enfemble aufii attirer 
par bons &honncftcs appoindemens les Poëtes Anacreo 
écSimonidesdc Chio . Outre ce qu’il f cftoit tant douce- 
ment &gracieufemcnt comporté auec les citoyens ( lèlon 
qu’il cftoit d’vn naturel doux &: débonnaire ) qu’il ne fut 
iamais note' d’auoir vfé d’aucun ade de violence . De forte 
qu’on ne penfoit point que les hommes aillent plus heu- 
reufement vefeu foubs le régné de Saturne , que les Athé- 
niens foubs fon gouucrnement.Par là il ell ayfe' à iuger que 
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la République d’ Athènes n a point efté tyranniquement 
gouuerneefouzles Pififtratidcs s finon durant les trois ou 
quatre années que Hippias en eut le gouucrnemcnt apres 
le trcfpas de Ton frere:pource qu’il deuint plus rigoureux te 
farouche à eau fe de la mort d’iceluy. Choie auffi dont Thu- 
cydide te Paulànias conuiennent auec nous. 
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XX 


141 


Vne armee de Perles eftant paftee en Afrique , lurprint 
d’emblee enuiron ce temps la ville do Barca ,& vengea la 
mort d’ Arcefilaus Roy de Cyrene,qui y auoit clic occis.Lc 
chef de celle armee fut Ariandcs, Lieutenant pour le Roy 
de Perles en Egypte. Hérodote. 

E n v 1 r 0 n le mefme temps aulfi les fondemens du Ca- 
pitole de Rome furent premièrement jettez&: commencez 
par le Roy Tarquinius. 

D.o Ri iv s,frere de Cleomenes Roy de Sparte, ne pou- 
uant porter patiemment de fe voir poftpofé à Ion frere au 
droid royal, fe fit chef d’vne Colonie que les Lacédémo- 
niens enuoierenten Sicile . Mais il y fut tué te mis à mort 
parles Ægeftains en la 4-annee du régné de fonfrcre./L 
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Les Sybari tains eftans entrez dedans le pais des Croto- 
niates en nombre de trois cens mille combatans , contrai- 
gnirent les Crotoniates dcfbrtir fur eux à beaucoup moin- 
dre nombre, à Içauoir de cent mille feulement, fouzla con- 
duitte d’vn de leurs bourgeois nommé Milo, qui eftoit d’v- 
ne telle force de corps, qu’on en racompte chofe prodigieu- 
fes à croire, nommément aulfi qu’il auoit par icelle fix fois 
gangné le prix aux jeux 01ympiques:& qu’il en fit aulfi lors 
vne telle prcuuc, qu’on tiét qu’il fut le principal moyen que 
leurs ennemis furet à la première charge deftaids te ropus, 
demeurât la plufpart d’eux taillez en pièces furlechâp. Ce 
qui donna tel courage aux vainqueurs, que pourfuiuants 
leur fortune ils allèrent prendre d’emblee la ville de Syba- 
ricj& la raferent de font! en comble. Diodore liu.u.chap.3. 
Pline toutesfois liu.y.chap. n. tefmoigne , qu’elle fut prife 
au temps qu’on celcbroit la fefte Olympique. Diodore dé- 
claré que Pythagoras eftoit à Crotone au temps de celle 
guerre là,& qu’on fayda de fon confeil. 

Les Lacédémoniens (à la fuggeftion des Alcmatonides 
bannis d’ Athènes, & d’aucuns autres ) firent tous leurs ef- 
forts enuiron ce temps là d’en chalfer les Piliftratides con- 
tre lefqucls ils enuoyerent vne armee, qui fut par eux défiai - 
de par le moyen du feco urs qu’ils reccurét des Theflàliens 
Ibuz la conduittc de leur Roy Cynees . Hérodote. 
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Hippias fils de Pififtratus, tyran ou Prince de la ville 
d’Athenes,f eftant par là cruauté te tyrannie rendu grande- 
ment odieux aux Athéniens, incita principalement vn Cly- 
ftcncs,qui eftoit (ce dit Plutarque ) l’vn des plus nobles te 
des plus hommes de bien de toute la ville d’ Athènes , auec 
les Alcmatonides (qui en eftoient lors bannis) d’entrepren- 
dre 
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dre de le delhicher de fon cftat. Parquoy ils firent tant en- 
uers les Lacedcmonientfqu’ils prindrent cefàid en main, 
leur donnant leur Roy Cleomenes auee vne armée , qui 
mit Hippias en tel deffy de Tes affaires, qu’il renonça par cô- 
pofition a là principauté, & fe retira à Sigée* d’où ü le trans- 
porta bien toft apres vers Æantides tyran de la ville de 
Lampfaque,qui le fit encore conduire iufqucs au Roy Da- 
rius. Au moiendequoy les Athéniens furent en celle forte 
deliurez de la tyrannie d’iceluy,& de celle des Pififtratides, 
fouz laquelle ils auoient cfté détenus l’efpace de 3 j. ans, fé- 
lon Ariftoteliu.y.des Politiques, ou comme veut Hérodote 
56.ans.Cc que Thucydide liu.l.tefmoigne eftre aduenu 10. 
ansdeuant la iournee de Marathon , où ledid Hippiasfuc 
faid Lieutenant du Roy Darius en l’armee qu’il enuoya 
contre les Athéniens: Et auliu.8. cent ans deuant quere- 
llât populaire fut premièrement ( depuis qu’il eut efté efta- 
bly) changé à Athènes à l’occafion a’ Alcibiades , en la ai. 
anneede la guerre de laMoree. Quieft vn tefmoignage 
fort graue, tant contre Metafthenes,pour prouuer que Da- 
rius a régné dauantage qu’il n’a elcrit 5 que contre ceux qui 
parvneauthoritémalprile de lalainde Efcriturc veulent 
debatre que Cyrus premier Roy de Perfc commença de ré- 
gner en l’Olympiade 80. Car qui pourrait auoir induit 
Thucydide à excogitervn nombre fi rond&: fi iufte, &à 
tant d’autres bons autheurs que produirons cy apres, de 
f entendre & accorder comme par vne cortfpiration & mo- 
nopole auec luy:fi ce n’eft qü’il feft lentu bien informé de 
celle matière par les anciens monuments , ou autres vrais 
teimoignages de l’antiquité ? Lefquels il afferme exprefle- 
ment auoir rcccrché plus diligemment que les autres , pour 
trouuer la vérité de cefàid. Cependant encores que les au- 
tres n efcriuent point qu’il y eull eu d’aucres tyrans à Athè- 
nes que Hippias pendant le temps qu’il y a régné , fi cft-ce 
que Plutarque en la vie d’ Ariftides & au liure intitulé, de la 
malignité d’Herodote, donne la gloire aux Lacedemoniés 
&: à Cliftcnes, qui fut ayeul paternel de Pcricles, &c (lelon 
Ifocratesjbifayeul maternel d’Alcibiades,d’aüoir deliuré la 
ville d’ Athènes de la feruitude des 30. tyrans, lefquels il no- 
me en la vie de Pericles les defeendus de Pififtratus. Et à 
Cliftcnes encores(duquel Ariftides fut fort familier & amy ) 
d’auoir rcftàbly le gouuernement de la choie publique à 
Athènes, qui auoit efté ordonné (comme dit lfocrates)par 
Solon , apres que les 30. tyrans en curent efté dechaftez : 
pource(come il dit encore ailleurs) qu’il y eftablic des loix, 
& ordonna vne foçmc de gouuernement démocratique 
fort bien temperé pour maintenir fes citoyens en paix, & en 
concorde les vns auec les autres . Tellement qu’Herodote 
tefmoigne qu’il fut aulfi autheurde faire diuilér le peuple 
d’ Athènes en dix Tribus ou Ligneé^f Mais Ifocrates en l'o- 
raifon du Chariot Olympique adioind à CHftenes en cet 
œuurc Alcibiades, qui fut bilàycul paternel d’Alcibiades, 
comme l’autre maternel, difant aufti qu’ils ramenerét d'exil 
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Première partie 



les Athéniens, qui auoientefté bannis parles tyrans. 



Megabisvs fils de Zopirus Lieutenant d’vne armée 
du Roy de Perfe, prit &c conquefta enuiron ce temps la vil- 
le de Perinthc, puis apres fubiugua tour le païs de Thrace, 
où il deffit les Poeoniens en vne bataille . Hérodote lku y. 

Clistenzs gouuernant la République d’Athcncs 
trop à fa guife, concita en ialoufie & émulation aucuns de 
Tes concitoyens contre luy,fignament vn Ifagoras.De forte 
qu’ils entrerenten gros different, à l’occalion duquel Cli- 
ftcncsfotà l’aydedes Laccdcmoniens foubs la conduire 
de leur Roy Clcomcnes chafle de la ville . Mais il y retour- 
na tout incontinent , &c en mit hors fes ennemis , les ayant 
chaflez du chafteau d’Athcnes qu’ils tenoient: qui fut cail- 
le de faire repentir les Laccdcmoniens ( comme eferit Hé- 
rodote) d’auoir defehafle les 30. tyrans, comme n’ayas pas 
bien fai& d’auoir par indudion d’Oraclcs faux & fuppofez 
ainfi chafle de leurs pais des personnages qui efloient leurs 
amis & leurs hoftes & alliez, &c qui leur auoient promis de 
redre la ville d’Athenes entre leurs mains , & de l’auoir rë- 
duë à vn peuple ingrat. Et puis donnèrent vne armee à leur 
Roy Clcomenes pour aller dechafler ledid Qiflencs.Mais 
vne diflention fe mit entre iccluy Clcomcnes Sc Demara- 
tus l’autre Roy Ion compagnon , qui fùtcaufe de les faire 
retournera Sparte deuant qu’auoir rien faid de ce pour- 
quoy ils en efloient partis^ Duquel paflage nous interpré- 
tons les 30. tyrans, lefquels a eftéfaidc mention cy dcfllis, 
auoit efté autant de defeendas de Pilîftratus. Mais à ce que 
Plutarque accufe de malignité Hérodote d’auoir par le ré- 
cit precedent tafehé à effacer ou bien h deshonorer vn ade 
tres*-noble( a fçauoir d’auoir deliuré les Athéniens de la fer- 
uitude de leurs tyrans)par vne fort vilaine paflion, fans ad- 
ioufler autre raifon , il me femblc qu’il vfe d’autant de 
trop grande rigueur enuers luy , qu’il dit qu’il vfe de 
malignité enuers les Laccdcmoniens. Comme fil e- 
ftoit impoflible qu’vne telle tache & macule fuft iamais 
aducnucaux Laccdcmoniens. Ce pendant Pline liure 34. 
cliap.4. ccfmoignc, que les Athéniens erigerent publique- 
ment dçsftatuës à Harmodius& Ariftogiton , l’an que les 
Rois furent chaflez de Rome. Ce qui montre que ce fut ou 
en lamefmeannee,ou bientoftapres que les tyrans furent 
defehafléz d’Athcnes . Tellement que deux des plusillu- 
ftres Republiques qui ont iamais efté au monde, fe trouuét 
auoirefté deliurees de feruitude tout en vnmefme temps. 
Mais non feulement la cité d’ Athènes, mais aufli toutes les 
autres citez.dc la Grèce qui efloient occupées des tyrâs, en 
furent (comme tefmoigneThucydideliu. 1.) deliurees & 
affranchies au temps du Roy Darius : & en forent les libé- 
rateurs les Lacedemoniens,non tout à vne fois, mais en di- 
uerfes années. Car ils chaflerent (comme récité Plutarque 
au liure qu’il a eferit contré Hérodote ) de Corinthe & 
d’Àmbracie,les Cypfelidcs* de Naxos Ligdanùs: de Sicyo - 
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nie Æfchines: de Thelbes Symmachus: de Phocce Aulis: de Milet Ariftogenes: & ruinè- 
rent aulfi la principauté vfurpee fur la ThdTalie par Ariftomedes & Angélus : lefquels ils 
firent deffaire par le Roy Leotychides* 



CHANGEMENT VE L'ESTAT VE LA R E P V B L I QV E 

Romaine , infiitution des Confuls. 

t 

L E Roy Tarquinius fiirnômé l’Orgueilleux, n’cftant point venu au Royaume pajrbo- 
nc voye,ains mefohamët &c malheurcufemét,& f y eftant auifi porté, no point en Roy, 
ains en violet & outrageux tyran, fu t fi hay, & mal-voulu du peuple ( qui fut encor beau- 
coup plus irrité,àPoccafion de la mort de Lucrèce, qui feftoit tuce elle-mefmepour auoir 
cfté violée à force par le fils du tyran) que toute la ville le foubleua & rebella cotre luy . Et 
Iunius Brutus, prenant en main la conduire de ce foubfleuemét & rébellion , pratiqua 
premièrement Valerius PuBlicola, qui le lèconda en celle entreprife fort courageulèmet, 
à chafler les Tarquiniens,auec tous ceux de leur maifon: ayans les Rois régné à Rome, au 
rapport de Dionylius Halycar. & de Tite Liuc 244. ans. Au moyen dequoy les Romains 
elleurent tout d’vn confentement ledit Brutus, pour gouuerneurdc leur République. 
Et afin que celàne fift penfer qu’on vouluft reftablir&: remettre fus l’eftat politique , tel 
qu’il eftoit loubs les Rois auparauant, luy fut baillé pour compagnon Tarquinius Colla- 
tinus mary de Lucrèce: aufquels & à ceux qui les ont fuyuis en mefme dignité le nom de 
Confuls fut donné, qui fouloicntcftre rechangez d’an en an. Combien que l’an des pre- 
miers Confuls lemblc auoir cfté plus long que des autres, ou participant de la fin du 244. 
&: de tout le 24y.de la fondation de Rome:felon la fupputation de ceux qui ont eftimé que 
Rome fut fondée à la fin de la 4-annee de l’Olympiade 6. Car félon Dionyfius Halicarn. 
qui lemblc auoir voulu rapporter la fondation d’icelle à la fin de la première anneedela 
7. Olympiade, il auroit cfté participant de la fin delà 24?. &de toute la 246. de Rome, 
comme luy mefme nous fait eftimer efcriuant,que 4.mois reftoient encor de l’annee, quad 
les premiers Confuls furent elleuz . Ce que nous entendons , auec Onufrius de lannee 
Grccqueou Olympiaque. Careftans chaflèz les Rois fur la fin de Fcurier, corne Ouide 2. 
des Faites & des Calendriers anciens tefmoigncnt,il cft probable qu’au mefme temps les 
premiers Confuls furent elleuz.Mais en receuant ceftc opinion, il foudra reietter celle de 
Plutarque, qui dit en la vie de Publicola, que-Brutusfi.it tué le dernier iour de Feurieren 
la bataille que les Romains eurent contre les Tarquiniens Tofcans pour la reftitutxon 

des tyrans.Auquel futfubrogéSpu.Lucrctius,percde Lucrèce, & fait adioint de Vale- 
rius Publicola, qui auoit efté fubftitué à Collatinus , apres que les Romains l’eurent con- 
traint: le depolèr delà dignité.Mais mourant encor peu deiours apres ledit Lucretius 
M.Horatius Puluillus luy fut derechef fubftitué, qui acheua le relie de lannee en la digni- 
té Confulaire auec Publicola, En laquelle il fit acheuct le Capitole qui auoit eftédelailïe 
imparfait par Tarquinius. En fàueur dequoy il le dédia le 13. iour de Septembre, lèlon 
que recitent Polybe liu. 3, &: Tite Liuc liu.2.& Plutarque en la vie de Publicola ne conue- 
nans en cela auec Dionylius Halycarnafs. qui rapporte celle occurrence au fécond Con- 
litlat dudit Horatius, Suyuant cela nous entcndtôs que liiyuant la fupputation que nous 
enluyuons, qüi rapporte le commencement de Rome à la nn de la 4. année de la fixiefmc 
Olympiade, qu’d n’y a point de eontreuenance entre les Faftes Confulaires, qui réfèrent 
la première elletion des Confuls à l’an 244* de Rome. Et nous nomplus qu’auec Diony- 
fius Halycarnals. qui pour feftre allez ambiguëment expliqué , efcriuant que les premiers 
Confuls furent creez quatre mois deuant la fin de l'annee, &: adiouftant quant &quat que 
ce fut auifi en la première année de l'Olympiade 6%. a fait eftimer à Onufrius qu’il a ellé 
d’autre aduis, rapportant le banniflèment des Rois,& ce qui fen eft enfuiuy à l’annee d’a- 
pres qui fuit celle a qui nous l’attribuons. Mais fi nous ne voulons côfcftèr qu’il lefoit no- 
coircmét & de propos délibéré voulu côtredire, il n’y a doubtc, qu’en l’application de tous 
les CSfulats qu’il nous donera çy apres,&des choies qui fc font faites foubs iccux aux an- 
nées Olympiques, ne lè foit coduit felô le fens que nous fuyuos. Car fi autremét eftoit , il 
n’euft pas dit que ht iournee Marathomenne fe fit 1 6. ans apres, la mort de Brutus premier 
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|Conful,&quc l’annec à laquelle les autres hiftoriens l’attribuent, qui fut la fécondé de la' 
71. Olympiade cftoienc expirez iy.ans apres le bannillcment des Rois.Ic referue à propo- 
ser les autres probations a leur lieu , de peur de trop grande prolixité , me contentant 
|auant que conclure ce propos, d’aduertir que Polybe fauorilànt à celle opinion dernière 
en Ion liure 3-di£l,quc B ru tus premier Conful mourut 18. ans deuant l’expédition que 
Xerxes fit en la Grecc:cn laquelle aulïi il did,que les Romains contra&crent premiere- 
Iment alliance auec les Carthaginois. Le confcncement defquels autheurs me lèmblc de 
jtrop plus grand poids que l’opinion d’Onufirius, qui attribue cecy aux 3. &: 4. années de la 
67. Olympiade. 
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Megabizvs, apres auoir faid venir les Thracicns au poind qu’il vouloir , enuoya fes 
Àmbaflàdcurs vers Amynthas Roy de Maccdond^tëfquels outrepalfans les limites de leur 
légation olercnt vfer de termes fi hautains, & d’vnc infolencc fi grande enuers les femmes 
Macédoniennes, que fes fils en ellant offcnlez les mirent à mort. Hérodote liure j. Iullin' 
liurc.7. Combien qu’Hcrodotc fcmble déclarer que ce faiét aduint louz la fin du règne du 
Roy Amyntas. 

Les Athéniens àl’occafion precedente furent contraints d’entrer en guerre contre 
les Laccdcmonieris,aufquels les Bœotiens & Æginctes fe ioignirent:dc forte que les La- 
ccdemoniens enuoyerent quérir Hippiasl’vn des Pifillratidcs iulques à sigeum pour le 
rcmener & mettre en Athènes. Mais les Corinthiens f oppolercnt à eux , fignamment vn 
Solides Corinthien, qui les en diuertit,cn leur difeourant & monflrant combien de milc-| 
res & de maux la ville de Corinthe auoit endure , pendant que Pcriandcr & Cypfclus l’a- 
uoient tenue louz leur domination. Hérodote. A caufe dequoy Hippias fut contraint fe 
retirer vers A rtaphernes Lieutenant pour le Roy de Pcrfe,cn la ville de Sardis: lequel cn-| 
uoyafaire commandement auec menaces aux Athéniens de le reprendre . Qui fut caulc 
de les faire liguer bien toll apres auec Arillagoras Milefien contre luy . Hérodote. 

Ifagius Preuoll à Athènes. Dionyfius HalycarnalT. 

Pr TH agoras Samien autheur de la fcétc nommée de luy Pythagorienne , qui cx- 
pofoit toute la doârine par certains rapportemens d’ Arithmétique, qu’ils appelloient li- 
gnes myftiques & facrez (ainfi qu’eferit IullinMartyr) n e pouuant viure en la ville fouz la 
feruitude des tyrans qui l’opprelToient palTa en Italie , lors que Brutus cftoit Conful, où il 
ouurit Ion efcole de Sapience, & de Philofophie, laquelle il auoit (ce dit Ifocrates) le pre- 
mier apportée en la Grèce, l’ayant apprife de la difeipline des Egyptiens.Et fut le premier, 
quifêdonnalenomdePhilofbphe.Solinuschap.2.i.Strabo Iiu.i4.adioulle , que ce futa- 
presfon retour d’Egypte & de Babylone, qu’il fill le voyage d’Italie. A caufe qu’il trouua| 
Ion paysencor détenu enla feruitude des tyrans, ou comme nous eftimons dufrere de Po- 
lycrates.Nonobllantque Diodore Aul.Gelle liure 17. chap. 11. auec Cicéron fcmblent 
élire d’auis,qu’il elloit ja celle annee dequelque temps auparauant arriué en Itàlie.Com-| 
ment qu’il en loit Iullin liure zo .déclaré qu’il f arrella premieremët en la ville de Crotone, 
& y feiouma l’dpacc de zo.ans . Durant lequel teps il fit fi bien valoir fa doétrine & fes re-| 
monllrancesenuerslesCrotoniatcs,qu’illeur fitlailTerla maniéré de viure à laquelle ils 
felloientaddonnezd’vn contentement public, en quittant du tout l’exercice & manie- 
ment des armes apres qu'ils en eurent trop malheureufement vie en vne grofle bataille 
qu’ils auoient perdue contre les Locriens.Car elle elloit totalement dclbordce en délices, 
luxure & en toutes autres manières de diflblutions : lefquellcs di-je il leur fit changer en 
,vne plus modcllc & temperee façon de viure.De forte que leurs femmes mefmcs le def- 
[pouillercnt de leurs ioiaux &C de leurs habillemens dilfolus , pour les conlàcrer au temple 
de la Deelte Iunon. Finalement Cicéron tefmôigne encore ,que Py thagoras fit tellement 
florir là doârine en celle partie d’Italie qu’on apppclloit lors la grande Grcçe, qu’il n’y eut 
de long temps depuis autre plus célébré & plus renommée que lalienne, ny autres gens 
qu’on eftimall ellre de quelque lçauoir,que ceux qui en faifoient profelfion . Le telmoi- 
gnaged’Ilbcrates,quiditcxprel!ementque Py thagoras avelcu fort long temps deuant 
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luy,cft vncpreuuc certaine qu’il n’a peueftre contemporain de la guerre delà Morce. 
comme quelques modernes fc font efforcez de monftrcr; 


Du Monde. 


| 36 ix | R. de Perfe. 16 R. de Maceione. 


1 4* 


Olympiade. 


| a | P.deluda. 33 De Rome. 


146 



Cleomenes fils aifné d’ Anaxandridas de la famille des Agides, 6c Dcmaratus de la 
parc des Euritionides,regnoicnt en ce téps enfémble en la ville de Sparte : félon que nous 
pouuons tirer d’Herodoce §c de Paufànias liu-3.Mercator en fa Chr. feft abufé,cn ce qu’il 
eftime qu’ils gouuernercnt ia Republique d’Athenes apres les Pififtratcs. 

A v mcfme temps les Perlés fouz la conduicte d’Artapherncs gouuemeur de Lydie 6c 
de Sardis pour le Roy de Perlé, enfemblc d’Ariftagoras Milefien, firent vne entreprinfe fur 
l’ifledeNaxe.Maisilsn’cnvindrentàchef. Cependant Miltiadcs foubmit l’ifle de Lcm- 
• nos aux Atheniés,auec les Cyclades, apres qu’il eut peuplé le païs de Chcrfoncfé de Thra- 
ce de citoyens d’Athenes, deiquels il auoit eu la conduitte. Duquel pais il eut aulli le gou^ 
uernementtoufiours depuis, iufques à ce que la crainte du Roy Darius 6c des Perlés le fit 
rccourner à Athènes. Hérodote, Æmilius Probus. 

Les Athéniens auffi defirans auoir leur reuenge des Bœotiens 6c des Chalcidiens qui e- 
ftoient venus courir iufques dedans leur pais Attique auec les Lacédémoniens en fàueur 
des Pififtratides ,enuoyerent vne armee contr’eux, qui combatit premièrement les Bœo- 
tiens en bataille, dont elle obtint la viétoire. Et puis pafTaen l’ifle de Ncgrepont *où elle 
gangna fémblablement vne grofTe 6c mémorable vi&oire fur les Chalcioiens. Au moyen 
de laquelle ils occupèrent leurs terres. Hérodote. 

M. Valerivs Pvblicola, &: Ti tvs Lvcretivs, Confuls. 

Sovz lefquelsle dénombrement du peuple Romain (appelle des Latins Luflrum) 
fut faiétrpar lequel Rirent dénombrez, cent trente mille citoyens Romains.Et la coufhime 
de ce dénombrement remife en auant, qui auoit efté raifé hors de continuation fouz le 
dernier Roy Tarquinius.Lequelfeftant apres fà mcfaduencure retire vers PorfénnaRoy 
de Cluftum en la T ofcane,qui cftoit le plus puiflànt Prince de toute l’Italie, incita à prendre 
la caufé de fon rcftablifTemcnt en main.Ce qu’il fit,& apres auoir deffié les Romains,mena. 
vne puifiante armée contre la ville de Rome. Dionyûus Halycarn.Titc Liue- 
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Arist agoras tyran du pais 6c ville de Milet en Ionie, fc rebella en ce temps con- 
tre le Roy Darius.Mais fa rébellion ne luy profita à la fin de gucres. Ncancmoins tontes- 
fois ia guerre qui fen cnfuiuit,dura fix ans .Car il fit ioindre à fà caufé tous les autres peu- 
ples de l’Ionie & de la Carie, auec les Erecriens:& puis entra en alliance auec lcrAthcnics, 
qui enuoyerenc vingt galères à fon fécours. Hérodote liu, y. Où il dit auffi que ccftç ré- 
bellion aduint bien tort apres que Cleomenes eut efté faiéfc Roy de Sparte,& que les Pifi- 
ftratides furent chafTez .d’Athenes, . 

Les Thebains defirans fc venger des Athéniens demanderont par le confeil d’vn O- 
racle fécours aux Ægineces, qui pour vne ancienne haine qu’ils pprtoient aux Athéniens 
f embarquèrent facilement en cefte caufe.T cllement qu’ils enuoierent lcsÆaddcs auec 
nombre de leurs gens, faire des courfes 6c entreprinfés fur le pais Attique , qui furent fprt 
lourdement rembarrez. Hérodote. , • 

Parmenides Philofophe trefrenomme difciple 6c fucccfïéur de ea - 

l’efcole Elcat ique, qui traitta la Philofophie naturelle en larmes à l’exemple de Hefiodé 
6c d’Empedocles,qu’on did auffi auoir le pypmicr cogneu que f’çftoile de l’Aurore fcdu. 
Vefpre, appcllee Lucifer 6c piefyerm , n’eftqu’vnetmçfine , ftoriffoiten cefte Olympiade. 
Suidas. ... W 

M. Valerivs Pvblicola pourla .3 ibis Confiai , eut pour adîoin&M- Ho-I 
rativs Pvlvilxvs pour la a.fois. I 
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Les q^v e l s dépendirent la ville de Rome contre le Roy Porfcnna,qui la tenoit affic- 
gec. Combien qu’à la longue ils n’euflent pasefté pour refifter,fans la braue & courageufc 
entreprite de Mutius Scæuola , qui amena l’ennemy , feftant mis au hazard de 1 aller 
tuer dedans le milieu de ion camp , à ce poinâ:, qu’il leua le fiege , & fit paix aucc les Ro- 
mains. Dionyfius Halycar. T. Liue, Zonarc, Plutarque en la vie de Publicola. 
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Environ ce temps Darius mena luy-mefme vne armee au païs de Thrace, qui mit 
toutle pars en tel effroy , que ceux de Bizantium & de Chalcedone, auant qu’eftre fom- 
mez abandonnèrent leur ville, & te retirèrent plus auant en païs du cofté du Pont £uxin: 
où les Bizantins fondèrent la ville nommee Mefembria , ce pendant que les Pertes brufle- 
rent la leur , comme Hérodote recite . Qui peut cftre la caute pourquoy les Lacédémo- 
niens ennbyercnt quelque temps apres vn nombre de leurs citoyens , pour la reftaurer 
repeupler. 

L’ s s t a t de la Sicile eftroit tel en ce temps, que les principales villes d’icelle eftoient 
occupées & dominées par diuers teigneurs qu’on appelloit tyrans: entre lefquels vn nom- 
mé Cleander Patarecn , f empara celte année de la principauté de Gela, &C la pofteda 
7. ans. Hérodote. 

Comme, les Athéniens te fo fient mis aux champs pour aller au douant des Æginetes, 
qui auoicntrenuoyé vne tecondc armée contr’eux: dcfènic leur fût fai&e par l’Oracle de 
Delphes de ne rien attenter contre lcfdiâs Æginetes , fils ne vouloient que ce fuit à leur 
perte deuant jo. ans. Hérodote. 

S p. Lartivs, ôc T. Herminivs fuccederentauxConfulsprecedcnsrleCon- 
fiilat defquels fut fins aucune guerre à Rome , mais en d’autres parties d’Italie non . Car 
Aruns fils de Portenna ayant receu la moitié de l’armee que fon pere auoit employé cotre 
les Romains pour f acquérir quelque propre principauté, alla faire la guerre aux Aricins, 
en deliberation de les réduire en fon obeïflance . Mais il fut défiait^ occis par eux , au 
-moyen du tecours que les habitans de Cumes leur enuoyerent (ans la) conduire de leur 
Prince Ariftodemus, auquel ils auoienc tout expreflement donné ccftc charge, efperans 
qu’il ii’cn dcute reuenir . Qui fut caute qu’eftant aduerty de leur vouloir enuers luy, 
fcmparaàfon retourde la principauté de Cumes . Et à fin de te mieux eftablir &: fortifier 
en' Icelle, il lit mourir tous les Sénateurs & gens de confeil qui y cftoient . Dionyfius Ha- 
lycarnafteusliu.y. & 7. 
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O t t A n e s Lieutenant de Darius, qui auoit fiiccedé en la charge de Megabizus,con- 
quefta àprésla prite des villes de Bizance & de Chalcedone , les villes & Iflcs d’ Antandre, 
de Lemnos. & Imbrc,au nom de fon maiftre. Hérodote. 

' L e y -Æginetes obtindrent en ce temps la maiftrite & fiiperiorité de la mer,telô l’ob- 
ternatiopd’Eutebc,au moyen (ce dit Plutarqüe)du grand nobre de vaifieaux qu’ils auoiét. 
Quifirènt’que Thémiftoclcs perfuada apres la guerre de Maratonles Athéniens de faire 
bâffir forcé Galères, àfin d’ofter cefte fuperiorité aux Æginetes. Combien que Thucydi- 
de liu.i. tefmoigne qu’enuiron le mefine temps les Tyrans de Sicile & les Corfiots curent 
grande puiflànce fur la mer. Accftorides Preuoft à Athènes. Dionyfius Halyc. 

L e s Sabins eftimafts les Rolnains grandement affaiblis à caute des guerres preceden- 
tes oferent prendre les armes contre eux, & en trer à grande puifiàncc dedans leur terroir. 
A caute'deqüoy M. r Valerivs frere dé Publicola fut faift Conful aucc P. 
P o s t y m i,v s Tvbertvs: &da conduire de cefte guerre baillée audiâ Valerius, 
qui deffit fés enhémis tant heureutement en deux mémorables batailles, qu’il ne perdit vn 
[jfcul citoyen en la derniere, & tailla en pièces 13. mil de tes ennemis , Chote qui rchaufià 
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tant le cœur aux Romains, qu’ils recômencercnt àalpircr au recouurement de- la fuperio- 
rité qu’ils auoient eu fur leurs voifins. Dionyf.Halycarn. Plutarque. 
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Les Ioniens fouz la conduitce d’ Ariftagoras auec le fccours des Acheniens prindrent 
en ce temps & brufletent la ville de Sardis au Royaume de Lydie, mais ils ne peurent pré- 
dre la forterefle dedans laquelle Tiflàphcrnea f eftoit retiré. Qui fut caufequele Roy de 
Perfc entreprint la guerre contre cux,qui fut diète Ionique, félon Herôdote.Mais Plutar- 
que au liurc qu’il a eferit contre ledit Hérodote, le reprent de ce qu’il a pafle fouzfilcncc 
vn grand & glorieux aètc,que les Eretriens firent alors, lefquels auoient côbatu & défiait 
l’ armée nauale du Roy,& puis feftoiet ioints à ceux qui allèrent affiegerla ville de Sardis. 

L a 20. annee du rcgne du Roy Dariq^ fut la 245.de Nabonafiar. Ptolomee liure 4. 
chapitre 9. 

Le danger qui fe préparait coritre les Romains du cofté des Sabins qui eftoient enar- 
mes, fit eflire pourla 4.fbis Conful M. V alerivs Pvblicola auec T. Lv- 
c r et 1 v s pour la 2. lefquels deffirenc derechef en bataille tous les Sabins , ôc prindrent 
la ville des Fidenates fur eux. Mais la principale gloire de ceft exploit fut attribuée à la vail- 










lance & pouruoiance de Publicolâ^lequel au retour d’iceluy mourut au grondregret de * ' ^ ‘ A f* 1 » 

toute la cité, comme tefinoigne Plutarque en là vie auec Dio, Dionyf. Halyc. ^ "* 
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Les Cypriotsluiuant l’exemple des Ioniens fe mirent en liberté le reuoltans contre 
le Roy de Perle, à la liiggcftiond’Oncfile frère puifné de Gorge Roy des Salaminicns & 
fils de Cheofis,qui eut àpere Sirome fils d’Euelton,lcquel ne pouuant induire fondit fre+ 
re à le reuolter contre les Perles, le chaftà de la ville de Salaminc* & puis alfiegea les Ama* 
chuficns,qui ne voulaient eftrc de la partie. Herodoto. . 

E n ce temps florilfoit Hecatatus Milcfien hiftoriographe familier d’ Ariftagoras tyran 
de Miler<duquclHcrodote a faiét honorable mention. Ioièphe liure i.contre Appiontef- 
moigne fcmblablement que Cadmus Mileficn & AcufilausArgicn, qui (comme, il dit) 
furent les premiers qui ont eferit hiftoirc entre les Grecs, viuoient au mcfme temps. Défi- 
quels Aculilaus cfcriuit quelques généalogies, qu’il auoit extraittes de certaines tables 
d’airain qu’il audit trouuees dedans terre. Mais Cadmus fut aulfi (comme recite Pline li. 
5.chap.29.)le premier qui commença d’eferire oraifon en Proie. 

Environ le mcfme temps aulfi les Samiensenuoicrcnt vn certain nombre de leurs 
propres citoyens pour peupler la ville de Mcflcnc en Sicile. Herodoté.Et les Ioniens aulfi 
(nonobftant que les Athéniens les eulïcnt abandonnez) allèrent faire la guerre awç tilles 
de l’HellclpontjOÙ ils prindrent la ville de Bizance. ~ : 

Les Sabins eftans en vnefanglantc bataille dcffai&s par les Romains. {oub$ la ç$n- 
duiétedes Confuls S p. Cassi vs & O p. 1 t e r V: 1 r g 1 n 1 v s, demandèrent paiïÿ 
l’impctrerent. Autheursprccedens. .. , -n.h 
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L a guerre citant commencée parles Perles contrôles Ioniens, Cariens M Cyipriotsi 
le malheur de quelques batailles tant fur mer que fur rerre tomba fur eux. Qpi futcaufe 
qu’ Ariftagoras Prince de Milet qui eftoit autheur de celte rébellion, abandonna tes com- 
pagnons & f enfuft au pais de Thrace. Neantmoins toutesfois Hiftiams au par auat Prin- 
ce de Milct,qui auoit cité le boutefeu die tôüte cefte rébellion , nanohftat qu’ilfufi vers la 
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Roy Darius, apres eftre efehappé des mains d’iceluy,vint encore pour faire maintenir les 
Milelicns en leur felonnie, comme ils firent fouz la fiance des autres Ioniens. Mais ils ne 
voulurent rcceuoir lediâHiftùee en leur ville. Cependant le Roy de Perle renuoya de 
nouuclles armées tant de mer que de terre contre les Ioniens & leurs allie* , lefquels fri- 
rent vaincus en toutes les rencontres qu’ils eurent. Hérodote. (T' 

I e s v s fouuerain Sacrificateur des Iuifs mourut la 20.annee du régné du Roy Darius, 
&c luy fucccda en là dignité Ioachim,qui l’exerça l’efpacc de 48.ans,folon le tefmoignagc 
dePnilo. 

Anaxagoras Clazomenien , difciple & fucceflèur du Philofophe Anaximenes en 
l’cfcole Ionique(duquel Rirent auditeurs Euripidcs, Archelaus,& Pericles)florifToit en ce 
temps auec Democritus Abderitc fe&ateur de la Philofophic Eleatique, & Hcraclicus 
furnomé le Ténébreux, tous Philofophcs tresfameux, félon qu’a note Eufcbc en fa Chro- 
nique. Enquoy il fcmble auoir enfuiuy Stefimbrotus, qui aeferit que Themiftocles fut à 
l’efcoled’ Anaxagoras, & qu’il cftudia fouz Meliftusle Philofophe naturel. Mais Plutar- 

3 uc afferme qu’ilfabufa grandcmët,pour n’auqjr pas bien peins garde à la fuitte des teps: 
autant que MelifTus fut Capitaine des Samiens à l’encontre de Pericles, du temps qu’il 
tintlavillcdcSamosaffiegee.EtqucPcricles(quitcno*it Anaxagoras en fa maifon mef- 
mc demeurant auec luy au commencement dé laguerre delà Morce).cftoit plus ieune 
beaucoup que Themiftocles. Parquoy il dit qu’il y a beaucoup plus d’occafion de croire à 
ceux qui difent que Themiftocles fo propofà à imiter Mnefiphilus le Phrearicn, lequel ne 
fàifbitprofeffionny d’Orateur, ny de Philofophe naturel qu’on appelloitcn ce tcmps-là, 
ains de ce qu’on nommoit alors fageffe, laquelle n’eftoit autre chofèqu’vnc prudence de 
manier afFaires,&vn bon fens & iugemét en matière d’eftat & de gouuernement. Laquelle 
profcfÜon ayant commencé en Solon, auoit continué de main en main iufques à luy, 
comme vne fe&e de Philofophie.Mais ceux qui font venus depuis, y ont méfié parmy les 
arts de la plaiderie,& peu à peu en ont tranfporté l’exercice des effc&s aux paroles nues. 
A raifon dequoy ils ont efte appeliez Sophiftcs , comme qui ditoit , contrefàifims les 
fages. 

. Les Sabins n’ayans encor les courages rompus de tant de defàftres precedents, fo jet- 
terent derechef fur le terroir Romain. Mais par la vertu des Confols Agrippa Me- 
KENivs^&de P. Postvmivs pour la z.fois ils furent rembarrez, &: honteufoment 
mis en routte. Et a ccfte caufo permit audid Poftumius de rentrer à Rome en triomphe de 
pied appelle Ouation,qui fut le premier fài& a Rome. 

A v mcfmc tsmps le plus excellent des Romains en fon fieele, Valerivs P v b l i- 
cola mourut, & fut inhumé aux defpens de la ville. Dionyfius Halycarn.Tite Liue, 
Plutarque. 
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- MyRo Prcuoft à Athènes. Dionyfius Halycam. 

Les Phoeniciens, conquirent en ce temps le Cherfoncfo. Eufcbc. 

- Les Péries pourfuiuans leur vi&oircafliegerent la ville de Milet,-iufques à ce qu’elle 
foujrfut rendue. Ainfi fut l’Ionie & Carie reduitte de rechef fouz l’obey/Tance des Perfes, 
<S.ans apres que ceftc guerre eut cfté commencée à la foggeftion d’Ariftagoras. Hérodo- 
tcliurej. _ 

A v mefme temps Miltiades eftant Gouuemeur pour les Athéniens en vne contrée au 
païs deThracequ’ils auoient peuplée par luy de leurs gens, fut contraint l'enfuir a Athè- 
nes a caufo des Perles, qui apres la prife de Milct fe vindrét ietter dedas le pais de Thrace. 

L a s v s Hcrmionie, qu’on eftime auoir le premier eforit de la Mufiquc , & prefontc des 
Dcithyraîftbfcs au combat de prix, floriffoit en ce temps. Suidas. 

“ k 'Q_v e L-q_v fe s peuples des Ladns^en fàueur des T arquiniens prindrent les armes con- 
twdes Romams,fans toutesfois qu’ils fifient pour ceftc année aucune chofo mémorable. 
Outre-plus \?ne coniararion de feruiteursfutdefcouuerte,& tout à coup cfteinde parles 
Confals Po s xvmivs Cominivs, & T. X a r g v s; Dionyfius Halycdiurc 5. 
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Les Cypriots, apres fcftre feulement maincenuz vn an en liberté, furent derechef re-| 
duits à l’obciflàncc du Roy de Perfe , moyennant vne bataille que gagnèrent les Perles 
foubs la conduire de Stclcnor fur Onefile , en laquelle il fut pris & mis à mort . Il y en a 
qui elliment que Gorgus firere dudit Onelîle nafquit de Nicocraces pere d’Euagoras pre- 
mier,mais c’cft fans aucun tcfmoignage. Hérodote liu.y. 

A 1 a c B s fils de Silofon fut, pour les feruices qu’il auoit faiâ aüx Pcrfes , remis en 
principauté de Samos , dont il auoit efté dcchafle par les Samiens , lefqucls eftans con 
craints à caulè de luy de f enfuir, Ce ioienirent auec les Ioniens, qui f efioient abfen- 
tez de leur pais pour crainte des Perles, te retirèrent en Sicile, & femparerent en icelle a- 
ucc le temps de la ville de Zancle; à l’aydc d’Hippocrates Prince de Gcle,& par le confcil 
d’Anaxile tyra de Rhege, félon que recite Hérodote. Mais fi les Samiens & Ioniens fem- 
parerent de Zancle(qui fut depuis dide Mdfinc) en mcfhje temps qu’ils partirent d’A- 
fie,il faut que cela foie aduenucy apres, /t**+**f^' I 

Ser. Svlpitivs Camerinvs, ôc M. Manlivs TtIlts, &ou félon] 
Cicéron T v l l i v s , Confuls. 

Les<^ve ls furent enuoyez pour alfieger la ville des Fidenates, qui feftoit rebellee! 
contre les Romains pour prendre le party des Latins. Dionyfius Halyc. 
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Aristagoras cy deuant Prince de la ville de Milcc, ayant cfté chalîe par le Roy 
de Perle, fut contraint f enfuir au pais de Thrace , où il Ce voulut habituer en la ville que 
les Athéniens peuplèrent & nommerét cy apres Amphipolis . Mais les Edoniens Ip tfie 
rent lùr Iuy,de telle façon qu’ils le mirét en pièces auec fa trouppc. Hérodote liu.y. Thu- 
cydide ÜU.4.OÙ il dicexprefïcmcncquc celàfc fit 61. an deuant qu’elle fuft peuplée pour 
la féconde fois par les Athéniens. 

Cependant les Thaficns furent contraints par le commandement du Roy de Per-j 
Ce de mettre bas les murailles de leur ville. 

A Cleander tyran de Gclc en Sicile décédé, fucceda fbn frere, nomme Hippocrate, 
en la mefme principauté: lequel la tintauffi 7. autres années comme luy. Heroaote li.7. 
Enuiron le mefme temps Hiftiæc f empara à l’ayde deceuxdeMctelinde l’IfledeÇhio, 
d’où il partit pour aller mire la guerre aux Perles en l’Afie . Mais feftant trouué au pars 
d’A terne en Mifie, fut combattu & vaincu par Harpagus Lieutenant de l’armeedu Ro 
de Perle: au moyen dequoy il tomba entre les mains d’iceluy, qui le fit mourir. / <* 

P. Vetvrivs, &: Pi Ebvtivs H el va, Confuls. 

Vetvrivs continua le fiege que les Romains auoient mis deuant la ville deiFidef.| 
nés; & puis delfit le fecours que les Latins y enuoy oient. Dionyfius Halycar. 
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Amtnthas 9. Roy de Macedone mourut en la 50. annee de Ion régné, laiflànt vn 
fils nommé Alexandre, qui régna au compte d’Eufebe 43. ans. Solinus chap. 14. tefmoi- 
gne qu’il fut grandement riche & opulent , tellement que le lurnom de riche luy e n fut 
donné: & qu’il le delc&a fort d’auoir auprès delby lés plus excellens ioüeurs d’inftrumés 
de Mufique qui fùlTcnt alors, entre lefqucls fut le Poëtc Pindarc . C'eft aulfi luy qui fatj 
enuoyé par Mardonius Lieutenat de Xerxes aux Athéniens, pqur traider de paix &r d’al- 
‘ tance entr’eux & le Roy de Perfe, félon que recite Hérodote liu. 8. & Iuftin liu. 7. d’au-i 
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tant qu’il auoit jacontra&é amitié 6c alliance auecles Pcrfes désvn peu deuanc le tref- 
pas de (on pere , au moyen que Bubaris vn des Satrapes du Roy auoit pris fa foeur en 
mariagc.En fàucur dequoy il auoit lailïe les Macédoniens en paix, encore qu’il euft char- 
ge de leur faire la guerre, pour venger les AmbafTadcurs du Roy de Perle , lefqucls ceft A- 
lexandre auoit mis a mort,f eftant habillé en habit de femme , pource qu’ils fe vouloicnt 
ioüer trop priudment aux femmes de la cour de fon pere. 

Pythagoras le Philofophc mourut enuiron ce temps . En l’efcole du- 
quel fucccda fa femme nommee Theano , ÔC fes enfans Tclanges & Mcnaxarchus : 
dcfquels fut auditeur puis après Empcdocles, félon Eufèbc. Plutarque 6c Dionyfius 
HalycarnalTeus difènt,que Py thagoras fut bruflé en la maifon de Milo aucc aucuns de lès 
difciples.Cc qui a faid eferire à aucuns, que Lilîs vn de lès autres difciplcs 6c familiers, qui 
fut précepteur & inftituteur delà ieunellè d’Epaminondas le Thebain, 6c Archîtas le 
Tarentiri,quc Platon alla villter long temps depuis en Italie, efehapperent de ce feu. Ce 
que toutesfois ic ne confelïèray pas volontiers , d’autant mefinement que Iuftin liu. 10 . 
déclaré que Pythagoras ne mourut pas à Crotone,ains en la ville de Metapontc, apres a- 
uoir dogmatisé fa Philofophic à Crotonc l’clpace de zo.ans. Et que ce furent 300 . ieunes 
hommes de Crotonc qui viuoient fclcjn la dodrinc de Py thagoras , qu’on voulut brufler, 
pource qu’on penfoit qu’ils euftent confpiré contre la ville, à caulè qu’ils fàifoient des af- 
lèmbleés 6c conuenticules enfèmble.Mais que de ces 300 .il n’y en eut que les 60. de bruf- 
lcz,eftans ceux qui efehapperent enuoiez en exil. Finalemét il dit encore que Pythagoras 
demeura en telle réputation apres fon trelpas enuers les Metapontins, qu’ils conuertirent 
la maifon ou il auoit fait fa demeure en vn temple, où ils l’honorercnt comme vn Dieu. 
Mais quant à ce qu’on a voulu dire de Lifis 6c d’Architas , ie diray comme Plutarque de 
Stefimbrotus,que ceux qui ont mis cefte opinion en auant, n’ont pas bien pris garde à la 
fuitte du temps, ou qu’il y peut auoir eu plufieurs Lifis &Architas,ainfi que Plutarque co- 
feflè qu’il y a eu plufieurs Py thagoras:combien que ie ne doubte point que l’vn 6c l’autre 
h’ayenteftéfèdatçurs de la fèdePythagarique. Cependant encore qu’il y ait grande di- 
uerfité d’opinions touchant le temps de Pythagoras , & que i’erç vouluflè tirer vne côclu- 
fioû d’incertitude comme on a faid,ic ne conreflèrois pas pourtat qu’il failluft appliquer 
la mtcfmc conclufion à toute l’hiftoire Grecque.D’autant que les hiftoriographes ont efté 
plus ftudieux 6c diligens de racompter l’eftat 6c les grandes occurrences des affaires des 
Royaumes & des Républiques, que des perfonnes particulieres.Si eft-ce toutesfois qu’lfo- 
crates çnfà Bufiridc afferme exprelTémcnt,que Pythagoras a efté bien long temps deuant 
luy .Qui eft vne prcuue qu’il n’a vefeu au temps de la guerre de la Morce. 

T. LaRçivs, 6c Q. < Cloelivs, Confuls: Soubslcfquels la ville des Fidenates 
fut après vn long fiege rencluc aux Romains ;& les autheurs de la rébellion punis. Puis 
qüancflanouuelle de la ligue 6c confédération des peuples Latins fut portée à Rome, qui 
auoicrtt entrepris de remettre Tarquinius en fon eftat,non tant pour luy faire plaifir,quc 
pouf diminuer 6c rauallcr la puiftance des Romains, à l’accroiflèment de laquelle ils por- 
toient enuic,T.Largius de Conful fut faiét Diétatcur.Qui cftoit vnnomdc dignité fem 
bla£lè,& quafiefgale en authorité 6c puiiTance à la Royauté ; finon qu’elle n’auoit plus de 
vigueutvpafTê é.mois. A laquelle les Romains auoient recours aux vrgents affaires de la 
Republique, & tant quelle duroit,tout autre Magiftrat n’auoit plus de lieu, finon le Mai- 
ftre de la gendarmerie ( di & Modifier c^«/V«m)que le Dictateur eflifoit à fà diferetion , qui 
eftoit comme fon Lieutenant, & fè depofoit quant 6c fon Di&ateur. De farte que lediâ 
T.Largius,& Sp.Caflius,fè trouuent par le rapport de Dionyfius H^lycarn. auoirefté les 
premiers appeliez efdides dignitez en cefte anneej encor qu’il aicfèmblé à T. Liuc que ce 
fut 3 . ans auparauant.L’effed de cefte Di&ature fut, que l’armce des Latins fut rompue 6c 
diffipee,& treues à eux accordées pour deux ans. 
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Hipparchvs fut cefte annee Preuoft de la ville d’Athencs. Dionyfius Haly- 
camaflèus. 

Environ 
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Environ le mcfme temps, l’armec de mer des Perles apres auoir fubiugué de reche: 
toute l’Ionie alla prendre fans refillahce les ifles prochaines d’icelle, comme Chio,Mete 
lin & Tencdos. Et puis paflà en l’Hellcfpont où ils remirent toutes les villes d’icelle colle 
en l’obeïllance du Roy de Perle, qui fcn elloient aliénées par les troubles preeedens , co- 
rne Selibrie , Bizancc &: Chalccdone , fans qu’aucune reliait de fe remettre encre leurs 
mains,que la ville de Cardic, de laquelle Milfiadcs fils dp Cymon citoyen d’ Athènes c- 
Itoitlcigneurdep uis - lc temps de Ci ce lus. y' 

A. Sempronivs Atratinvs, &: M. Min vtivs, Confuls. 

Les Romains à l’occàfion de la trefue precedente, furent toute celle annee en paix 
& ne le fit rien de mémorable à Rome que ladedication du Temple de Saturne, par 
les Confuls. Auec laquelle la felle des Saturnales fut aulïi inllituee. Dionyfius Haly- 
carnalfeus, TiteLiue. 
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D a r i v s aya.nt reuoqué tous les chefs de fes armées, inflitua enuiron ce tertlpsMar- 
donius ( qui clloit Ion gendre) fon Lieutenant general d’vn autre grande armee qu’il fit 
pallèt par l’Hellefpont en l’Europe , foubs prétexte de la vouloir employer feulemêc fur 
les Eretricns & Athéniens , iaçoit qué ccfull en deliberation de prendre autant de villês 
des Grecs qu’il pourroit. Aulfi dés quelle eut pris tetre,elle aflaillit tellement la ville de 
Thafe, qu’il la ht rendre ài’obeïlTanceduRoydePerle: &puis entra dedans Jâ Macédo- 
ne, où elle donna la loy aux Macédoniens & aux autres nations qui font pàrfny èux. 
Cependant vne tourmente vint accueillir fes vaifleaux de mer auprès du mont Athos, 
de ii rude façon qu’ils furent quafi tous rompus ou debrilcz . Et puis les Brygièns vindrêtj 
donner vne camilàde fur ion camp , où ils firent vne fi lourde playe que hôhôbftant 
qu’il cneuft bien eu làreuangc, elle le fit toutesfois r pafifereh Afie, deitâc qucfolér ha- 
zarder plus' outre • Hérodote liu. 6 . Dionyfius Ha .. toutesfois rapporte, la prilc de 
Thaïe à la prochaine annee deuant la iournecMarathonienne. 

Æschilvs Poëtc tragique florifioit en ce temps. Eufebe. 

Les trefocs auec les Latins expirées, les Romains firent Dictateur AvL S ëm- 
pronivs de Conful qu’il clloit auec T. Virginius Tricoflus, polir la conduire de la 
guerre qu’ils deuoient auoir contre eux: fur lefqticls il gaigna vne gloriêufe vi&oirc près 
e lac Regille, le quinzlefmc tour de Iuillct( qui fut depuis confacré à Caftor & à Ponux 
pour ce qu’on dit qu’ils y apparurent & en portèrent les premiers la noüuelle à Rome.) 
Car de 40. mil hommes dé fanterie&: de 30. mil de caualerie de fes ennemis , la foit-J 
te n’en fauua en tout plus de 10000. Les Latins lourdement rompuz de tel delàltré , re- 
céurent les conditions de paix qui leur furent propolècs par les vainqueurs. Au moyen 
dequoy les Tarquiniens & leurs enfans fc voyans abandonnez d’eux, fe retirerét en la vil- 
le de Cumes, où Arillodemus lêigneurioit lors . Mais incontinent apres lediél Tarqui- 
nius aagé de 90. ans mourut, mettant fin à la guerre que les Romains auoient eu pour fon 
occafion l’efpace de 14. ans. Dionyfius Haly c. Plutarque en la vie de Coriolanüs. 
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Environ ce temps Hippocrates tyran de Gcle en Sicile , prenant Gelonmii eltoit 
de la race d’vn facrifîcatcur Tclene à fon fcruice, & le faifant Lieutenant general de tou- 
te là gendarmerie,obtint de grandes victoires & conquclies és guerres &: fieges qu’il mit 
deuant les villes des Calliopolitains, des Naxiois , des Zancleens , Leontiniens,$iracu- 
làins & deplufieurs des Barbares: tellement que de toutes ces villes là nulle fors Syracu- 
lèefchappa de les mains , làns élire alferuie éc reduide en fa fubic&ion. Les Syràçulàins 
mefmes perdirent vne grande bataille contre luy près le fleuuc Elorc, qui les eull faiû 
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tomber en la condition des autres,f ils n’euflent cfté preferuezpar les Corinthiés & Cor- 
(iots:moycnnant toutesfois la ville de Camarine, qu’ils deliurerentaux vainqueurs, de la- 
quelle ils eftoient poiTelfeurs. Hérodote liure 7 . 

Apîivs Clavdivs, & P. Sirvilivs, Confuls: 

S o v z lcfqucls les Nobles 6c Patrices de Rome fouz l’appuy du Sénat entrèrent en 
grandc.difTenfion auec le menu peuple, qui fe fentoit trop durement traitté 6c opprefle 
par les vfuriers,qui leur auoient prefté quelque argcnt.De forte que grand nôbre de pau- 
ures eftoient détenus en prifon par faute de pouuoir fàtisfairé a leurs créanciers. Qui fut 
caufè qu’eftant furuenue la guerre contre les -Volfqucs &les Aurunciens, perfonne dii 
peuple ne fe voulut enrooller pour y accompagner les Confuls, que iulques à ce que Ser- 
uilius l’vn des Confuls eut commandé à tous créanciers de relafcher ceux du peuple qu’ils 
ccnoient en captiuité. Au moyen dequoy il marcha contre les Aurunciens 6c fon compa- 
gnon contre les Volfques,lefquels ils vainquirent 6c deffirent en guerre. Dionyfius Ha-j 
lycarnaff.Titc Liuc. 
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Ahaxilas tyran des villes de Rhegc, & de Zangle, en Sicile , f empara ccftc année! 
|de la principauté a icelles, & la poffeda l’efpace de i 8 .ans, félon Diodore S 1 cil.liu. 11 . où il 
monftrc que ledit Anaxilas fut Prince iufte & droidurier,& qui ne tenoit rien du tyran. 

Themistoclks Preuoft d’ Athènes ceftc année. Dionyfius HalycarnafT. Qui efti 
pour monftrcr qu’il n’eftoit fi icune à la iourncc dcMarathon, que Iuftin a eferit. loint 
qu’il fut vn des Capitaines en icelle auec Ariftides,tefinoin Plutarque. 

L a 31 . année du Roy Darius efeheut en la 236 .de Nabonafïar,Ptolomee liu^.chap.? 
Dakivs voulant fonder les Grecs 6c fentir quelle volonté ils auoient ou de fie defen-l 
dre contre luy ou de fe rendre , enuoia heraux leur demander en fon nom terre 6c eau:qui 
|eftoit à dire toute obcyflance 6c fubjedion.Cc que plufieurs Grecs leur accordèrent tant 
de terre Ferme que des Ifles, entre lefquels furent les Æginctes. Dont les Athéniens les 
eurent en fi mauuaife opinion, qu’ils leur commencèrent la guerre; 6c firent que les Lacc- 
fdemoniens fe miren t aufll de la partic.Tcllement que Cleomcnes apres auoir faid démet- 
tre Damaratus fon compagnon de la dignité Royalc(pource qu’il luy contrarioit en tou- 
tes fes entreprifes) comme incapable d’icelle , combien qu’il l’cuRjaexcrcee long temps 
6c fubroger a iceluy Lcotychides fils de Menaris, mena auec iceluy vnc armee contre leflj 
dits Æginetes,quifetrouuerent tellement eftonnez de leur venue, qu’ils donnèrent les 
principaux d’entr’eux en oftages aux Athéniens pour gages de ne tenir plus le party des| 
[Medcs.Ccpendant Damaratus indigné de l’iniurc qu’on luy faifoit , fe retira vers le Roy 
Darius,oùilfutlcbienvcnu.Mais cftant bien toft apres manifeftcle tort qu’on luy fài- 
foit,Clcomcncs craignant d’en eftre chaftié,f enfuit vers les Arcadiens, lcfqucls il follici- 
toit de fe mettre en garbouille 6c mauuais mefnage auec les Lacedcmoniens, quand il fut 
rappellé 6c remis en fa dignitéioù il ne demoura pas long temps qu’il tomba en alienation 
d’efprit,qui fit qu’il fetua foy-mcfme. Ce qu’Hcrodotc recite comme fil cftoit aduenu 
douant la guerre de Marathon;Mais Diodore par le temps de regne qu’il affigne à Leoty- 
diides, femble eftimer que ce fut depuis. 

A Vir.gihivs,& T. Vetvrivs Confuls. 

Les Sabins 6c Mcditullicns feftans rebellez contre les Romains, 6c d’autre-part réfu- 
tant le peuple de Rome (à caufe du difeord qui eftoit entre luy 6c les Patrices pour la cau- 
fe precedente) de f armer & enrooller, fut caufe de la création du troifieme Di dateur 
nommé M. Valerivs, par lequel les peuples fufdids furent amenez à compofition: 
moyennant ce qu’il auoit promis au peuple auant que partir,que lesdebteurs feroientà 
l’aduenir traittez plus gracieufemcnt par leurs créanciers qu’ils n’auoientefté auparauat. 
Et pource qu a fon retour il ne luy fut poffible de fatisfàirc a fa promeflè, il fc depofà de la 
Di&aturc.Parquoy la cité retourna en plus grands troubles que dcuant,qui donnèrent 
occafion aux Æques de venir entrer à main armee dedans le territoire de Rome, dont les 
Confuls voulurent faire enrooller le peuple pour marcher contre eux , fans le vouloir enj 

rien 
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rien gratifiée de ce qu’il demadoi t. Qui tue caulè que la cômune animee pae vn Sifinnius, 
prift (i bien le mors aux dents, qu’elle iê retira tout d’vne flotte au Mont iacrê en la faifon 
d’AutQmnc,deuantque l’annec des Confuls prcfcnsfull expiree. Cicéron toutesfois au 
liurc des Orateurs illullres afferme, queV alenus Dictateur obtint de grands honneurs, & 
fut {innommé Maximu* , qui fignifie très-grand, pour ce qu’il auoit par fon bien-dire ap- 
paife la rfiutineric du peuple. Mais cela n’empefche qu’il n’y foit rcuenu depuis . Ce pen- 
dant Dionyfius déclaré expreffément que cela fefit l’an 260. de la fondation de Rome, 
qui commcnçoiten la 4. annee de celle Olympiade finiffant dedans le premier de la fuy- 
uante . Ce qui ell entièrement conforme à nollre fupputation, & non lelon l’opinion de 
ceux qui veulent que Dionyfius a mis la fondatio de Rome à la fin de la première annee 
delà 7. Olympiade. 
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A Zorobabel décédé fuccedaRcfa Melillam fon fils en la principauté desluifs, la- 
quelle il exerça 66. ans, lelon le Philod’Anniusde Viterbc.Auqucltoutcsfoisilne.lefaut 
arrcller que bien & à point au dénombrement des Princes de Iuda , qu’il nous a donnez 
apres Zorobabel , pour ce que l’hiftoire d’Efdras &c de Nehemic nous fàid congnoiftre 
qu’il n’y en a point eu d’autres depuis iccluy Zorobabel que Nehemic, iufques au trelpas 
d’iceluy . 

Diogenïtvs Preuoll d’Athcncs celle année félon Dionyfius Halyc. qui did aulfi 
en fon liu. 7. que les Citez de la Sicile furet en celle Olympiade toutes occupées & gou- 
uernecs pardiucrsTyrans,cntrelefquels elloit Gedon fils de Dinomenes, quidominoit 
enlavilledcSyraculê. Ayant recentcmentfuccedé'en la principauté de Gele à fon mai- 
lire Hippocrates décédé (lors qu’il alloit faire la guerre aux autres Siciliés)par le moyen q 
recite Hérodote li. 7. Qui cil tel, qu’il fit lèmblât de prëdrc en fa main la defenle & tutclc ► 
des deux fils q lailfoit Hippocrates cotre leurs fubiets de Gclc, qui refufoiétdeluy obéir. 

Mais apres qu’il eut rangé iccux Geleiens à fa volonté, luy-mefmc f empara de la feigneu- \ 4 

rie, & en priua les heritiers du defund . Et puis ramena à Syracufe les Gamorcs , qui fe- 
lloient retirez en la ville de Cafcmene,ayans ellé chaflez par le peuple. Ce qui luy donna 
entrée deparuenir encor à la principauté de Syracufe : pource qu a fon arriuce le peuple 
& la ville fie donnèrent à luy. Au moyen dequoy quand il le vit bien cllably , il donna le 
gouucrnemcnt de la ville de Gele à fon frere Hieron, & en demourant à Syraculë , il l’ac- 
creut & augmenta grandement en peu de temps. Or fi ainfiell qu’il ait commencé de ré- 
gner celle année, il faut que la principauté ait plus duré que n’ont eferit Diodore & Àri- 
ilote,ou qu’il foit décédé plulloll qu’en l’Olympiade 75. que nous ne voulôs elltmer qu’il 
occupa feulement la principauté ae Gele celle annee, & fut faid puis apres Prince de Sy- 
raeufe. Combien que Paufanias déclaré que ce Rit l’annce enfuyuant de celle Olympia- 
de , & félon le melme Dionyfius 8j. ans. douant quç le premier Dionyfius fen fill Ty- 
ran. Quant àce que Plutarque en la vie de l’Orateur Lifias , parle que Gelon dominoit 
encor à Syracufe en l’Olympiade 82* il n’y a point de doubtc que ce palfage là ne foit 
corrompu & defedueux , encor qu’on puilfc entendre par iccluy que Lifias vint habi- 
ter à Athènes lors de celle Olympiade là feulement, ayant elléauparauanc defehaf- 
fé de Syracufe par Gelon. Et croylèmblablement qu’il faut lire Hieron aumefmclieu 
pour Gelon. * 

Ce pendant le Roy Darius à fin de mettre à execution Ibn cntrcprinlè , failoit 
equipper par Hippagoras les vailfeaux de riter , fur lefquels il pretendoit faire palfer fon 
armee en Grèce. Lors aulfi les Æginetes &: Athéniens fe guerroyèrent encor les vns les • ✓ ^ 
autres pour la cauleexpoleecy delfus^Tellement que les Athéniens gaignerent premic- r s * 
rement vne bataille fur cux,& puis en reperdirent vnc autre qui les irrita d’auantage iuf- 4 * # 
quesaeequils les eurent mattez. Hérodote liu.6. 

Sp. Cassivs, ic Postvmivs Cominivs , tous deux pour la deuxiefinc ■A-***.. 
fois Confuls. / 

A v temps delquels ïa commune de Rome feltant mutinee contre les Patrices & ' 

Nobles, abandonna la ville, & ne vouloit aucunement partir duM ont facré où elle f elloit ^ 
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retircc.Qui Rtc caufe que le Senac fit prendre la charge à Menenius Agrippa de l’aller ap-' 
paifer.Lequel par le récit d’vne plaifante fable de la mutinerie & difienlion de toutes les 
parties du corps contre le ventre fc fit fi bien croire , qu’elle f en retourna en fcs maifons. 
Apres toutestois qu’elle le fut fait promettre les Magiftrats particuliers pour la defeni’e te 
pfoteâion, lelquels on appella Tribuns du peuple ite fut leur création fàiéfce lciour des 
Ides de Dcccmbrc(a ce que Dionyfius HalycarnalT.a obferué)n’cflans au commcnccmct 
que deux en nombre, mais ils furent depuis augmcntez.Or cftant la reconciliatiÔ du peu- 
ple te des Patriccs ainfi fai£te,le Côful Cominius mena vne armee au pais des V olfques te 
Antiates, contre lelquels les Romains auoient guerre. Auquel voyage la ville de Corioli 
fut prife l'ur eux par la vaillance de Marcius, quifacquiftdc laie lurnom.de Coriolanus, 
lelon quenous troituons eferit en fa vie eferite par Plutarque. Où il déclaré auffi qu’il fut 
la principale caufe de la vi&oire que le Conful obtint des ennemis en celle guerre . La- 
Iquellc le mefmé Dionyfius attribue cxprelTément à la première anneede celle Olympia- 
jae, déclarant conlcqucmment que lcfdits Confuls Caflius te Pollumiusentrerétencellc 
dignité le premier iour iour de Septembre de la mcfme annee,' plulloll que les autres n’a- 
uoient accoullumé de faire . Ce qui cft contre la lupputation qu’Onufrius luy veut 
attribuer. 
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D a R 1 v s entreprenant de remettre les Pifillratides en la ville d’Athenes , te le ven- 
ger par mcfme moyen des Athéniens qui auoient brullé la ville de Sardis,fit equipper vne 
armeede mer fi grande, que le nombre des combattans qu’onelcrity auoir elle, exccdcj 
toute creance. Et puis en bailla la conduittc à vn lien Lieutenant nommé Datis, accom- 
pagné d’Ataphernes te de Hippias ailhé des Pifillratides, pour la mener defeendre au pais 
Attique contre les Atheniens.Lelquels failans de necelfité vertu, mirent ce qu’ils peurenr 
de gens de guerre aux champs, pour f oppofer à eux. Lelquels f’eltoient (à ce qu’on en dit) 
en fi petit nombre, qu’ils ne fàifoicnt pas au plus que dix ou vnze mille combattans , non- 
obllant que l’armce de leurs ennemis full de cinq cens mille. Laquelle routesfois ils dédi- 
rent te mirent honteufementen routte en la pleine Marathonienne^Plutarque adicen la 
vie de Camillus que cefutle6.iour du mois Boëdromion, ailleurs en Thargeliommais tat 
a que de celle pleine la iournee prill fon nom , à laquelle Miltiades commandoit pour la 
art des Athéniens, ayant lors le premier bruit d’honneur en fait de guerre entre les Ca- 
pitaines de la Grece : corpbien qu’il eull lors aucc luy Arillides , Themilloclcs te autres 
compagnons en la conduire de celle guerre.Laquclle Aul. Gcllcliu. 17. & Sulpitius Sc- 
uerus ont voulu rapporcer à l’an z6o.de Rome , combien qu’ils conuienncnt que ce fut 
jau Confulat de Maccrinus, te n’ont pas determinément afleuré de ladiéte année, ains feu-j 
letnent que celle guerre le fit enuiron en vno telle année. En laquelle façon aufli Cicéron 
femble auoir parlé en Ion liure intitulé Brutus ou l’Orateur : où il dit que celle guerre le 
fit enuiron le melme temps que les V olfques, louz la coduittcde M.Coriolanus qui clloit 
banny de Rome, firent la guerre aux Romains. Parquoy ces deux tcfmoignages n’empef* 
chcnt qu’il ne faille rapporter celle defeente de Perles au pars Attique à l’an zéz.ou z63.de! 
Rome:d’autant melmement que Thucydide te Platon liu.3. des l°* x tefmoigncnt qu’il y 
eut dix ans d’interualle entre les iournees de Marathon te de Salamine:& Dionyfius Ha- 
Jlycarnaflcus i6.entre la mort de Brutus te la guerre de Marathon. Car il faut ainfi prendre 
ces deux nombres.Ioint qu’Herodotc liu.7.acclare expreirémentqueeemàlheureuxde- 
fallreaduintà Darius 4.ansdeuant fon trefpas: les trois premiers defquels ilemploia aux 
préparatifs d’vne nouuelle armée, qu’il délibérait remettre fus pour aller venger la honte 
de la premicrejmais qu’il fut contraint de l’employer en la 4«annce contre l’Egypte, qui le 
rebella contre luy.nonobllant qu’il ne vit la fin de l’exploit quelle y fit, ellant preuenu de| 
la mort. Cependant quand il y auroit quelque difeordés tcfmoignages des autheurs pre- 
alleguez, il lemble toutesfois fi petit qu’il certifie plulloll le temps delà guerre de Mara- 
thon, quil ne donne argument de le reuocquer en doubte. Quand mcfme il voudrait en- 
cor à ceflc fin mettre en jeu le difeord qui ell entre Dionyfius Halycarnafiêus aucc Pau- 
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fànias & Plutarque touchât le nom de celuy qui fut Preuoft à Athènes l'annee qu’on co- 
battic à Marathomcoixlmc ainfi foit que les deux l’appellét Hybilidcs, Plutarque en la vie 
d’Ariftides,Phanippus,où il afferme î’auOir ainfi trouuc és regiftres, où eftoict efcrics par 
ordre les prêteurs de chacun an à Athènes. Car il fe peut faire que Hybilides a efté fup- 
pofépour Phanippus, ou que l’vn des deuxeft quelque furnom . Tant y-a toutesfois que 
pasvndc ces deux noms ne peut apparteiïir par le tcfmoignage du mefine Dionyfius 
a aucune des années precedentes. 

T. G E G A N I V S M ACERINVSj & S P. L A R T I V S RtIFVS, 
Confuls : 

Le temps dcfqucls n’cft renommé d’aucune chofc mémorable, finon des {éditions 
quifureiit entre le peuple & l’ordre des Sénateurs. Lefquelles furent fufeitees par les flat- 
teurs &: harangueurs du populaire, quifondoient leur mu.tination fur vne grande cherté 
de viures qui cftoit lors aduenuë à caufe des troubles p’affez : mais ils foufffoiet aux oreil- 
les du peuple quelle cftoit toute expreffément moyénec & procurée par les patrices,à fin 
de fe venger de luy . Tellement qu’il ne fe trouua perfonne qui fe vouluft enrooller foubs 
les Confuls pour aller contre les ennemis.Parquoy Martius Coriolanus prenant auec luy 
fès dependans, & ceux qu’il peut induire a le fuy ure par bonnes paroles, f en alla courir le 
territoire des Antiates , d’où il remporta vnè grande quantité de butin; foubsîa fiance 
duquel exploit il voulut briguer le Confulat pour l’annee enfuy uant : mais pour ce qu’il 
cftoit des plus grands adueriaircs du pcuple,il fut reietté. Ce qui l’anima encor d’auanca- 
ge contre le peuple , tcfmoin Plutarque auec Dionyfius Halycar. Selon lequel auffi les 
Romains enuoyerent au mefme temps des Ambaffadcurs en Sicile vers Gelon, pour en 
rapporter du blé à Rome: lefquels partirent(commc il dit) en ce Confulat 17. ans apres 
le banniffement des Rois, en la 1. année de l’Olympiade yz.eftant Hybilidcs Preuoft a 
Athènes. Ce qui eft entièrement conforme à noftrc fupputation,& non à celle qu’Onu- 
frius & autres luy veulent attribuer. 
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C e s t e année Ariftides fut efleu Preuoft annuel à Athènes, ainfi que dit Plutarque 
auoir trouué cforit és regiftres où cftoient recitez les Preuofts de chacun an. Lequel ftac- 
quift vn fi bon bruit tant en ceftc charge, qu’en tous les autres affaires où il f employa, par ‘ 
fa prcud’hommie&droi&ure, qu’il fut par publique voix du peuple furnomme le lufte. 
Et pour ce qu’il vint de là en grand crédit & autorité enuers lepeuple Athénien , The - 
miftoclcs en conceut vne émulation & ialoufic contré luy, qui fut caufe qu’ils furet touf- 

iours depuis contredifans & aduerfàires l’vn à l’autre. 

Miltiades feftant acquis vne grande réputation à la iournee de Marathon , la 
voulut augmenter par quelques autres entrcprinfes,defquclles il efperoit fortir à fon hÔ- 
neur,fignamment d’vne qu’il alla faire fur l’Ifle de Pare, où il mena quelques galères de fa 
patrie. Mais pour ce que l’iffuc en fxit toute contraire à fon efperace, & qu’il y reccut vne 
fort grande & dangereufe play e,- fes aduerfaires l’accufcrent à fon retour deuant le peu- ; 
plcj fignamment Xantippc fils d’ Ariphron pcrc de Pericles, comme ayant trompé &: abu- ; 
fé les Athéniens : de forte qu’il en fut condamné à vne grofle amende, à laquelle ne luy ne 
fon fils ne peurenc fatisfaire. Ioinét qu’il mourut de la mefine playe qu’il auoit rceeuc, 
comme Hérodote liu.6. recite, laiflànt fondid fils nommé Cymon qu’il auoit eu d’He- 
gefipilc filled’Olorus Roy dcThracc lors encorcsforticune. Qui quand il fut venu en 
aage,il ne ceda(dit Plutarque ) ay à fon pere en hardieffe , ny à Themiftocles en bon fons 
& fageflê,n’eftant de rien moindre qu’eux es parties d’homme de guerre ôc vçrtuz de bô 
Capitaine . Combien qu’il les forpaffa tous deux és qualitez de bon Gouucrneur, &c en ? 
l’aaminiftration des affaires de ville . Iuftin liu. 2. adioufte , que fon pere eftant mort en 
prifon, qu’il fo rendit prifonnier au lieu d’iccluy , à fin qu’il euft permiftion de faire inhu- 
mer fon corps honorablement. 

Liotychidis fils de Menaris commença ( comme il fomfcfte que Diodore a vou- 
lu)de régner ccfte année, fil a régné au compte d’iceluy iz.ans feulement. Combien que ‘ 
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récité -nar ordre des temps les chofes qu’il expofeen Tes hiftoircs,il fem- 
lbit paruenu 'Ja dignité Royale douant la iournec de Maratlion.Cepcndanc .1 
cftcercain qu’ifÿ paruint,quoy qu’il ne fuft ny le vray, ny ic plus proche heritier du Roy- 
L t de Ctcomcnes fon compagnon delautre race , que par le moyen 

£5C rendoit te refponfesdes Oracles d’Apollp , laquelle ,1 corrompit par! 
nïtfete Pdur h?y faire direct qu'il pretendoit. Au moyen dequoy JJamararua lut non 
Fculem-m déclaré inhabile Sc incapable d’exercer la digmre totale , mais aulH contraint 

ddTiqti'iéf eï&ttenonccr^encbrcqu il l’euftjaciœrccc longtemps :aeluy par mcftrtctoo^ 

I fubroeé en icelle, comme citant le plus proche de race ainfi qu a efteja reçue cy dtoanfc 
S“cfent iceluy faiâ Roy.aduint que les Uceden»n^ B (amfique tec^K^r- 
mî£TiiIhtrc nii’il aeferit contre Hérodote) ruinèrent par hiy la principauté qu Atdkomc- 
3“s &: auoïent vlûrpee (ht la Theflàlie , poutra qu'a for conduûeur de 1 asmee 
trw’llschbiabtchbcontrfccuit, par laquelle ilsfurentdeflàits. ■■ 

fmA. “iWrh.oH.V's' AtItaTtuvs > « M. Ml HïCJVS.tousdeiKpqnrlptvfois 

C ' A^ld'drfquelsks Ambalïideürs qu’on auoit enuo^désl’annee^ee en-Sleilc 
i . 1 .'.y ndca blés huent de retour, pat ielquels Gclon. Roy de Sythfcufe enuoya tne 
S^Slédeftomentà Romecn pur domlaqucllc n’eftant diftribuee ^racifitemët 
iu' pebfth: for caul'e de grande ledition.Se de l’indignation qu’il conçMt contre Matons 
? ^TuuVa l’occafimi dequoy «fut enuoy è en perpétuel rail , lüde retira au pals des 

Romains , félon que rçcîrenc Plutarquede 

|T.Liue,auecDionyfius HalycarnaÆqui référé cecy Ma i 9 .;mnee apmscelledcsprtttttcrs 

Cônfuls. T 
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I Ekvijloncc temps les Meganens vainquirent les ----- - ™ 

villeiquelle ils auoient occupée qui fe fie apres la deffa.de dés Modes. Plutirquc au 

liure des Oracles delà Prophctcflc Pythie. t~> c i 

O S v l p i t i v s : : C a M e R. i N v s, & Sp. Lartjvs Rvffvs Confuls. N 

Sovz lefqucls les grands jeux dids votifs ou vouez furent vitieufcment celebrez, a 
câufede l’exccz faid pat vn mailtre dedans la place des grandes lices, à la perfonhe d vn 
fien efclauc r . 1 - Dionylîus Halycarn. 
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Anc ff^-sbs Prcuoft à Athènes. Dionyfius Halycarn. 7 

C. Ivï/ïvs Ivlvs, & p. Pinarivs Mamercinvs, Conluls. 

L e s VoKques ptenans pour vnc grade iniurc & oultragc d’auoir efte chaflez ignomi- 
lieufememt de Rome au temps d’vncfolcmnité de jeux, commencèrent guerre aux Ro- 
nains & cntrercntaucc armée en leur terre , louz laconduide de Mar cuis Conolanus, 
lui rancca en tel eftat les Romains, qu’il fembloit eftrc fur le point de les accabler , & pri- 
!er de llurlibcrté,fi ala prière de fa mere & de fa femme & des Dames Romaines , apres 
lü’il eut refüfé les Ambaffadeurs du Sénat &: les prières des gens de religion de Romc,il 
l’euftfaid retirer fon armee du terroir Romain. Qrnfuc caafeque 1 ^ee fuiuanted fu 
nis à mort en vn tumulte par les V olfques . Dionyfius Halycarnamaflf.T.Liue ,Plutarque 

en (à vie. 
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Estant l’armce que Darius Rbydes Medcs auoit fait apprefter es trois années pre- 
cedenteSjtoute aflèmblee & prefte de marcher, où il auoic délibéré de l’employer, nduuel- 
le ocçalion fe prefcnta qui le fit conuertir Ton delfein ailleurs: qui vint de la part des Égy- 
ptiens, qui le reuolcerent contre luy . A caufc dequoy il flic confeillé de remettre l’entre-j 
prife de Grèce en autre temps , afin d’aller premièrement obuier à la rébellion des Egy- 
ptiens. Mais citant for les termes de partir , pour ce.que Tes enfans entrèrent en di/puce 
de la fucccflion du Royaume, difans que fuyuant la coufturae des Pcrfes le Roy deuoic a- 
uant que marcher à telle expédition déclarer ccluy qui cftoit pour luy fuccedcr à la cou- 
ronne il fit Vuider'ôc terminer celte controuerfie par fentence de fon confeil , qui adju- 
gea la lucceffion à Xerxcs,encores qu’il fuit puifné , à caufc qu’il cftoit né d’Atolfa fille de 
Cyrus fon pere eftantia Roy, felon que récite Hérodote liu. 7. Laquelle Atoflà , difoit 
Hellanicus(au rapport de Clement Alexand. li. 1. des Stroma.) auoir efté la première qui 
auoit eferit des Epiftres./"^ 

S p. NavTivs,&Sex. Fvrivs, Confuls. 

Cadmvs tyran des Cohoricns,& Àmilcar des Carthaginiens,& Terillus de la vil- 
le d’Himere en Sicile en ce temps. Hérodote. 
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DV REGNE DE XERXES . 



A Darius décédé l’an apres la reuoltc d’Egypte fucceda fon fils nommé XerxGS,qui eft 
par-toutes les hiftoircs grandemét renommé, à caufc de la merucilleufe & ineftima- 
ble flotte de gens,c6duidc par luy en vne armee cotre la Grece, tant pour la fubiuguer &j 
réduire à fon Empire,que pour recouurer l’honneur des Perles perdu à la iourncc Mara-j 
thonicnne. Car ayant employé(tefmoin Hérodote) la première anneede fon régné, au 
recouuremcnt & à la réduction d’Egypte, qui feftoit rebellec contre luy ( nonobftât que 
Ctclias efcriue que ce furent les Babyloniens ) donna les quatre fuyuans aux préparatifs 
de guerre &: amas de gens qu’il pretendoit conduire en la Grece, pour mettre à éxecution 
l’intention de fon pere. Et la 6. il les fit pafler l’HelIelpont, de forte qu’au feptiefme il en- 
tra dedans la Grèce, comme Hérodote, Iuftin,DionyliusHalycarn.& Diodore tefmoi- 
gnent . Qui fort pour monftrer que le commencement de fon règne ne peut eftrc 
rapporté qu a celle annee. Melandhon toutesfois pour conformer la fupputation de Lu- 
ther, voyant que ce Roy n’eft copris entre les Rois de Perle déclarez aux liures que nous 
auons de Metafthenes & de Philo, & à fin de monftrer qu’il doit eftrc exeluz de ce nom- 
bre, dit, qu’il eft vray-femblablc qu’il ne dura pas beaucoup apres fon retour de la Grece, 
ains fut incontinent mis à mort par Artabanus,la femme duquel il cntrerenoit:& que fon 
fils Artaxcrxes regnoit en fon lieu, pendant qu’il eftoit empefehé en la Grece: foyuant les 
oix & ftatuts du pais: par lefqucls les Rois fortans du Royaume, & allans en expéditions 
oingtaincs,eftoierit contraints de commettre des V iccrois , ou Regens , pour tenir leur 
ieu,& donner ordreaux affaires du Royaume, tant qu’ils feroient abfcnts . Et que cela 
pouuoit dire caufo,que ceux qui auoient eferit les hiftoircs d’Orient , auoient mis en li- 
gne de compte Artaxerxes pour Xerxcs fon pere . Voylàlcs argumens de Melandhon, 
qui font fondez for de Amples côiedures,lelqucllcs fouz corredion ne me fcmblent allez 
fortes pour vendiquer & garentir le liure de Metafthenes de tout erreur & corruption, fii-. 
non que par mefme moyen on voulfift condamner de faux, toutes les autres hilloires en 
a relation des temps. Aulfi qu’il eft plus croyable , que Xerxes f acheminant au voyage 
de laGrecCjlailfa Darius fon fils ailhc en fon lieu,pluftoft qu’ Artaxerxes, qui cftoit le plus 
ieune de tous fes enfàns,& en fort bas aagc,mcfmement quâd il focceda à fon pere, com- 
me récite luftin. Ioind que fi l’argument de Melandhon auoit lieu, ilfaudrdit que leidid 
Longuemain euft régné plus de 6 t. ans: puis qu’il mourut, au rapport de Thucydide, en 
a 7. annee de la guerre de la Morcc qui fut commencée jo.ans apres la iourneede Sa- 
amine. Quant à ce que S. Hicrofmc donne feulement de régné 19. ans à Xerxes, Eufc- 
be 20. Clemét Alexandrin 26. Iofcphe liu. 11. des Antiquitez Iudaïqucsplus de j2.(pourj 
, fr iij 






Digitized by 



Google 





j 4 2 



Première partie 



cc qu’il eftime qu’Efdras & Nehcmias rctourncrent en ludec au téps d’iceluy)ic trouue le 
tefmoignagc de Diodore Sicilien, & de Sulpitius Seucrusplus certain,qui luy en donnent 
il. Combien que le furplus de ce que luy attribue Clcmct Alexand. fe pourrait rapporter 
aux temps que Ton pere le fit déclarer Ton fucceflèur. Et m’efmeruciUc. de Funccius, qui 
diét n’auoir trouué en aucun autheur ancien deuaiit Eufcbe,le temps definy du règne du- 
dit Xcrxes , lequel non (ans caufc on prend pour celuy que Daniel chap.n .appelle le qua-| 
triefmc,& voulant comme fignifier qnil ferait 1 e dernier Roy de la Monarchie des Perfes: 
qui deuoit eftrc riche & abondant en richeffes par de (Tus tous les predeceffcurs, & ef- 
mouuoir les autres nations de la terre à l’encontre du Royaume des Grecs ; à caufe que 
toute la puiffance des Perfes fiit quafi toute deftrui&e & renuerfee par la témérité &ou- 
trccuidancc.Car en la perte qu’il fit en la Grcce,le Royaume des Perfes perdit la fleur de 
fes forces, &: toute la réputation qu’il auoit auparauant acquis en guerre. De forte que les 
Rois qui le fuiuirent,fe laifferent depuis cfcouler en toutes délices & lafchetez,fans fe fou- 
cicr de leur reputation(ainfi comme Xcnophon lcreçitc)& par confèquent lapuiflance 
des Perles commença en luy à f abaifler & aller en decadence. A cauiê dequoy Platon au 
liure 3. des loix afferme, qu’il n’y eut depuis luy Roy en Perfè,qui fuit grand, linon de nom. 
Mais c’cft vnc pure moquerie de vouloir propofer comme quelqu’vn a faiét , Artaxcrxes, 
louz qui Efdras fut de retour en Iudee, à Xcrxes entre luy ÔC Darius au rang des Rois de 
Pcrlç5& d’appliquer le tefmoignagcde la S.Efcriture à celle imagination : comme fi c’c- 
ftoit conclufion nccellàire,que puis que l’hifloirc d’Efdras &c de Nchcmie ne font aucune 
mention de Xerxcs,ains feulement d’ Artaxcrxes apres Darius, qu’il ait elle immédiate- 
ment fucceflcur d’iceluy. Combien que Scaliger leur nierait leur fuppofition j d’autant 
qu’il eftime qu’il y a bien apparence qu’il faut prendre pour Xerxes celuy qui cft nomme 
èn Efdras chap.4.verf.é.Opiares par le texte Grec,& Aflucrusen Ahafchueros par l’He- 
[braïque, auquel aufli le verfet enfumant fcmblc doner pour fucccffeur .Mais f il.faut rap-| 
porter à ce mefine Afluerus, celuy duquel l’hiftoired’Eftherfàit mention, cc ferait mer- 
u cil le, fi cc Xcrxes auoit au commencement de fon régné empelché le paracheucment du 
temple à la fufeitation des Samaritains, cornent Efthcr& Mardochec,quand ils furent vc-| 
nus en crédit enuers luy, ne luy firent reuoquer celle defenfe. Cependant le nom de Xer 
xes crt langue Perfique fignifioit(tefmoin Herodote)beIliqueux ou guerrier. 

C. AqviLivs, &c T. Sicinivs, Confuls. 

S o v z la conduire defqurÿs les V olfques deftituez de bon chef par la mort de Corio- 
lanus, furent facilement vaincuz & fubiuguczpar les Romains , & leur Empereur A&ius 
Tullius(qui les auoit faiéfc entrer en celle guerre, occis. Dionyfius Halyc. 
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r>^ X e r. x e s commença celle année à faire fes apprefts de la guerre qu’il projettoit faire 
[aux Grecs, apres auoir donné le gouuerncment d’Egypte à Ion frere nommé Achcmcncs, 
lequel fut depuis tué par lnarus Roy de Lybic,fils de Pfàmmiticus. Hérodote liu.7. 

Aristides furnommé le Iufte auoit en ce temps le premier bruit de crédit & de ré- 
putation en la Republique d’ Athènes, commençant lors Thcmiftoclcs àfe faire cognoi- 
ftre. Plutarque. _ ' 

Sp. Cassivs pour la troifiefme fois Conful,aucc Proc vlvs Virginivs:1c 
dernier defqucls vainquit & dôpta les Æques,& l’autre les V olfques & Herniques: & ne 
le contentant de l’honneur d’auoir acquis tant de triomphes, & obtenu de fi belles digni- 
tez, voulut afpirer àfe faire Roy de Rome:& pour fc tracer les moyens d’y paruenirfit tat 
(afin d’acquérir la faueur du peuple)que la loy de la diuifio des champs fut publiée & pro- 
mulgue au grad defplaifir de tous les riches . Mais eftans fes deffeings defcouucrs , fut l’an 
(uiuant condamné & exécuté à mort, comme coulpable d’auoir ancété la tyrannie: felon 
Dionyfius Halyc.que nous enfumons pluftoft que Diodore, qui réfère cecy à la a. année 
de l'Olympiade 75. 
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LbostRatvs fut Preuoft d’Athcnes celle annce,cn laquelle aufli Ariftidcs fut fuy- 
uant la loy de l’oftracilmc enuoyé en exil, encorcs qu’il fùft eftimé fort homme de bien, 
tellement qu’il en eftoit furnommé le Iufte, tefinoin Dionyfius Halycar.& Eufebe. Plu- 
tarque toutesfois dit que ce fut 3 .ans douane que Xcrxes vint erç la Grece: adiouftan t qué 
comme le furnom de Iufte luy auoit acquis du commencement l’amour 6c bien-veillan- 
ce du peuple, aufli depuis il luy en fulcita 6c engendra l’enuie: qui futcaufc de ce bannil- 
lemcntparles menees de Thcmiftocles, qui alloitlcmant par tout qu’Ariftides auoit a- 
boly tous les iugemens. Pour autant que du gré & conlêntemét des parties il cftoit touf- 
îiours efleu arbitre pour cognoiftrc 6c iüget dé tous diflferens ; 6c que par ce moyen il fal- 
’oit acquérant fccretemcnt vne fouueraine puiflànce de Monarque. 

Q^Fabivs^ Se*. Cornelivs, Confuls. 

L a guerre perfêuerant touliours entre les V ollques & les Romains, bataille le donna, [ 
|quifùtencoreperduëparlçs Volfques. Dionyfius Halycar. 
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Cestb année Nicodcmus fut Preuoft, c’eftàdircMagiftrat fouuerain à Athènes 1c- 
on Dionyfius Halyéarn. Lequel aufli rapporte auec la melmc année Olympique la *70. 
de Rome: ce qui cft conforme à la fuppucation que nous cnfuyuons, 6c non à celle qu’on 
‘uy attribue. ‘ < 

Les Athéniens ayans au parauant accouftumc de diftribucr entr’eux le reuenu an- 
nuel qu’ils tiraient de quelques mines d’argent qui eftoient au pais Attique , furent per- 
fuadez en ce temps par Themiftocles de l’employer en deniers pour faire baftir force ga- 
lères pour en faire la guerre aux Æginetcs , lefquels Æmilius Probus appelle Corfiots, 
qui eftoient lors( ce dit Thucydide) leurs cnriçjmis,&: tenoient toute la mer en leur puif- 
lanccjtant ils auoient grand nombre de vaifleaux. De forte que furent bafties cent galè- 
res, enlemble 20o.nauires,c5mc dit Iuftin, auec lcfquelles Xcrxes fut cy apres vaincu & 
deflàiét. Et depuis ce commencement là les Athéniens par l’induâion mçfine dudit The- 
miftocles f exerciterent fi bien au faiét de la marine, qu’ils deuindret , comme dit Platon, 
de bons 6 c de fermes champions de terre ferme qu’ils eftoient au parauant , mariniers & 
gés de mer. Dont fut reproché à Themiftocles qu’il auoit ofte au peuple Athénien la pic- 
que 6 c le pauois,pour le réduire au banc & à la rame. Ce que ce pendant il gagna à l’enco- 
tre de Miltiadcs ou d’ Ariftides,qui luy contredifoit en cela. Plutarque , Hérodote. 

Leonidas fils d’Anaxandrides , frere de pere de Cleomencs Roy de Sparte , de la 
famille des Agides,comraença en ce tfcmps à régner apres le trclpas dudit Cleomenes dé- 
cédé fans enfans,qui feftoit tué luy-mefmc. Ioinft aufli que Dorieus fon autre frere aifné 
cftoit mort en Sicile. Hérodote toutesfois tefmoigne que Cleomencs régna bien peu de 
temps. Paulànias liu.3. 

L. Æmilivs, & Cæso Fàbïvs, Confiils. 

L’ v n defquels fut auec fon armee deffaiét par les V cliques , &c l’autre vengea la perte 
6c deshonneur de fon compagnon en gagnant vne féconde bataille fur fes enncmis,felon 
Dionyfius Halycar. 6c T. Liue ; lequel aaioufte que les Æques ou Æcolaniens furent au 
mefrne temps domptez par les Romain^ , leur ville aufli prife , 6c celle de Tufculum 
aflicgec. 
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Diagoxas Philofbphc Phyficicn furnommé l’ Athciftc, eftoit en ce fiede en bruit, 
auec Pindare excellent Poëtc Lyrique , & Zeuxis le Prince des peintres. Eufèbe, 
Diodore. 

M. Fabivs, & L. Valirivs, Corifîils. 
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Estant larmcc que Xcrxes preparoic pour faire pafïèr en la Greee toute affemblee, 
fit faire la monftre d’icelle en la ville de Sardis,au pais de Lydie, puis 4a fit paiTer l'Hellef 
pont au commencement du Printemps , approchant la fin de la quarriefme année de 
cefte Olympiade. D’où il enuoya fommet les Grecs par vnfienherault de luy donner la 
terre & l'eau, c’eft à dire entière recognoiffancc. Lors les Grecs eftonnez d’vn tel appa- 
reil, appaiferent & pacifièrent tous les troubles qu’ils auoient entr’eux à l’inftance de The- 
miftocles, qui leur pcrfuadà de remettre leurs inimitiez iufqucs apres la guerre. -En quoy 
il fut ayde par Chileus Arcadien.Et les Athéniens mcfmes defrogeans à la loy de leur O- 
ftracifme rappcllerent Ariftidcs,& tous les autres qu’ils auoient reléguez : puis efleurent 
Thcmiftocles leur Capitaine general, qui le foubmit volontairement à Eurybiadcs Capi- 
taine des Lacédémoniens, lefquels vouloient auoir la prccminencede comander en cefte 
guerre, encore que les Athéniens feuls euflent plus gros nombre de vaifleaux que tous les 
autres Grecs enfcmble.Finalement ligue &C alliance des Grecs fut accordée cefte année 
auec GeIon?Roy de Syracufc Sc les Câdiots & Corfiots en l’afïèmblce generale des eftats 
delaGreccàCorynthe. Hérodote tcfmoigne qu’au temps que Xcrxes commença de 
jfàirô marcher fon armée de la ville de Sardis fc fit vne Eclipfe de Soleil au Printemps vn 
peu deuant la célébration desjeux Olympiques, laquelle toutesfbis ceux qui l’ont voulu 
rechercher par les dcmonftrations de l’ Aftronomie n’ont peu trouuer cftrc aduenue que 
vn an entier deuant l'Olympiade 7 j.Mais il fc peut faire qu’Herodote a voulu dire que 
cefte Eclipfc-là fè fit lors que Xerxcs commença d’aflemblcr fbn armee en la ville de Sar- 
dis, pour puis apres l’en faire partir pour marcher en Grèce: 

Q^Cæso,^ C. Ivlivs, Confuls. 

S o v z lefquels les Romains decerncrent guerre contre les Vcicntins , à Toccafion def- 
quels les V olfques fe rebellèrent. Dionyfius Halycarn. 

Axtemisià Roync de la ville de Halycarnafïb, femme fort vaillante & adroi&e aux| 
armes, accompagna Xerxcs au voyage de Grece ,& fe trouuacn toutes les principales 
charges & cfcarmouchcs qui f y firent . Hérodote, Diodore , Plutarquc,Iuftin , Paufa 
nias. Mais Suidas tefmoigne quelle eftoit fille d’vn Lygdanus ou Danis , & femme de 
Maufolus premier du nom Roy de Carie, duquel elle eftoit lors veufoc, ayant vn fils de 
luy nommé Pinzidelis,qu’elle tenoit en fa tutcle : lequel fut petc puis apres du tyran Lyg- 
danus, par qui Hérodote fut chafïe de fon pays. 



Du Monde. 
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Cal lias Preuoftà Athènes cefte année: fouz lequel eftant toute la trouppe de 
Xcrxes quideuoit aller par terre pafTee outre rHcllcfpont,fctrouuacnuironlafaifon 
du Sotftice d’efté deuant le deftroid des Thcrmopiles , où il perdit vn nombre ineftima- 
bledegens,auaftitquelcpouuoirgangner,àcaufedcla refiftaneeque luy firent vn petit 
nombre de Laccdemoniens fouz la conduire de leur Roy Leonides,qui moururent tous 
gloricufêmetencombattantvaillâment.D’autrecoftcl’armee qu’il auoit fur mer côbat- 
tit auffi malheureufèment celle des Grecs près la ville f^irtemiftwn en rifle de Negrcpot 
Et puis quâd les forces des Grecs foret toutes ioindes,donnerét d’vnconfcntemét la con- 
duite & charge principale de cefte guerre aux Lacedemoniés,qui lors eftoietles plus puif 
fans& les plus vaillas en guerre de toute la crcce,à caufe dequoy ils firét vn de leurs citoiés 
nôraé Euribiadcs leur Capitaine general. Mais les Atheniés fuyuas le cofeil de Thcmifto- 
cles, 
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cleSjtjüidottryaà'^rftëtkfceqi'rèrOrtcledô Delphes lenrconfeillbit d’ainli faire, abandon 
nerërit leur ville ScCc mirent furvaifleaux de mer. Qiii fut caüfè que les Perles enrreret 
facilementdedanslcû'r ville, & la fàccagcrent&ï mirent en céndreSvPuisfùr le comment * ,< ‘ w "** r 
Cemencd’ Automne à fçaùôir, comme ait Plutarque en la vie dè' Camille, le' to. du môis 
Boedromion,t]üoy qu’il ait cht ailleurs mie ce fut en Munichfcim, allèrent charger toute • 

• la ffotte des Grecs afîcmbleédedâs le dellroiét de l’Mé «Salamirïé^quifouftint leur effort fi 

• vertùcülèmëtpouf lâdcféftfedôlcur païs/qt'fç la multitudé’d’iccux, qui dloitla plus gd& 

' de- de gens de giferté 'St dé èÔbâtta'ris;qfli fè fuft iamais-feuë au-môde en vn camp , n’era-i 

pefeliaqu’ils ne fo fient hontetifêmentv^frcuz & mfsén routte: Et Xebtcs reduidl en tel; 
cltonnCméht qu’iï' repafla quarante iottfcs' rfpfcs en Àfie, & fénfeiit’ vilainémprit cin foii 
païs?l aillant toucésfois vné armée décroîs cens mil homn\es fbubs ïa conduiélc de Mar- 
dônhfs,poùr pourfliytirepaf téVre la guerre contre IcsGrecs. Laquelle ayant hiuerné ai* 
pa#$ de Thertatic, fut finaleraccdeffaiâ^& qüafi toute taillée én pièces auec fon chef, par 
îcs-'Qtccs foubs la conduire dé£ 1 eoifim 5 tusdc la#gncé royale 'de Sparte, deuant la vil- 
; le de Platée nu commencement duprintemps,oU plulloft de l’ Aütomne , ayans aumef-! 
mëiour Icsarrncés naualcs d’vne-part & d’autre combattu près la ville do MyCalé } aiieC 
pareilleiflùë&profperité pour les Grecs . Apres laquelle viétoire' les Ioniéfis fiiyuis cle 
toutes lès GitèzGfequcs de l’Afic mineur, fe mirent en liberté & fe rcüoîtetéMConcrë les 
Perfës. En cCs ëhtre-fài£tes les Carthaginicns par le trai&é d’alliance accordée encre eux 
Si lé Roy de Pcrfè, ayans promis de guerroyer en melme temps les Grecs dehfeùrans' en 
Sicile , ou bien cflans incitez à ce faire par Tcrillc Prince de Himcrc^îls de Crinippc,qui 
auoitefté deietté de fon eflat par Enefidcmcfcigncurdes Acràgantinsj&pat Atiaxilety- 
taridcRhcgc, qui deilîroicnt venger leurs iniurcs , Cnftmblè attflî rabbattre la puiflahcc 
de Gëlon eftoieuc partez en ladiëte Iflc, aucc vn appareil fncflimablc de guerre , en nôbre 
de plus de trois cens mil combactans , foubs la conduire d’Àmilcar fils de Hanno Roy 
( côme dit Herodote)dcs Carthaginicns:où ils furent combattuz & mis en pièces par les 
SidlicnSjfoubs la conduire du Rroy Gefon,deuand.T'vdted > ttmTCre,au mcfinc iour( cô- 
me dit Diodore)que Lconidas auoit cobattu au pas des Thcrmopîles : ou, felô Hérodo- 
te, que les Perfes furent vaincuz au deilroiét Salaminicn. Apres ces chofes faiéles, l’armec 
des Grecs fediuifa: car les Lacédémoniens fc retirèrent en' leltrs maifbns: &: les Arhc- 
niens accompagnez des Ioniens allèrent douant la villp de S cïléj laquelle ils emportèrent 
d’aflauCjpuis fen retournèrent en lc.ur ville d’ Athènes. V oy là quelle fut la fin de laguerre 
furnommee Medoife, qui dura deux ans au rapport de Diodorè: combien que toutes les , 
batailles prcccdcritfcs fembletùfit cftre aduenuës en vrie mcfme' année, à la prendre au co- 
' pte des Athéniens, qui fut la première dcTOlympiadc 75. &c félon l’obleruâtion des Ro- 
mains en deux, files batailles de Platée &: de Mycalc furent cbmbatcuësàü printemps, 
comme Hérodote fcmblc vouloir lignifier en vn endroit : ce qui cft aurti l’opinion d’Æ- 
lianüs liu. z. quicfcritquc ce fut le 6. iour du mois appelle des Athéniens Thargelion. 

Mais Plucarque tcfmoigne fbrmclîement és vies de Camille & d’Àrillidcs qu’elles appar-' 
cicnncntau 3.011 4-iour de Boëdromion. Et fe petit entendre delà narratfon mefme 
d’Herodotc, qu’il le faut ainfi prendre. Car il recite que l'année des Grecs feftant ralliée 
foubs la conduire de Lcotychides I’vn des Rois dç Sparte, &: de Xantipptrs qui Rit perc 
de Peticlcs, auprès d’Æginc,fur le commencement du printemps f’cnalla’enrifledeDë- 
los,d’où elle fut appéllec en l’ Afic mineur par les Samicns : ce pendant qüc Mardonius a- 
ptes auoir hiucmc en Theffalic, enuoya le Roy Alexandre de Maccdonc aux Athéniens 
pour craî&er de la paix auec eux, qui rcuint fans tien faire . A càufc dequoy il fit marcher 
fon oft iufqucsàThebes, doù il enuoya derechef Vautres Ambalfadeiits aux Athéniens 
à mcfme fin qu’au parauant. Et pour ce qu’ils reuindrent auec femblablc refpohlc, il fen 
alla achcucr de brufler,&: de ruiner la ville d’Athcncs dix mois aprci que Xérxès l’eüt pri- . 
fe . Dont il faut conclure que cefte iournee de Plateefc fie en la fécondé annee de celte 
guerre. A la fin auffi dé laquelle, fignàmrhent au fiege-mis deuant la ville de Sèfte , Héro- 
dote termine fon hiftoirc , pour laquellc.il femblëâuôir cftê tfop tfgOltreitfcfflcnt traifté 
par Plutarque en fon liu. intitule de la malignité d’Hérodote : polir ce qu’il n’a pas en au- 
cuns points eferit celle guerre alfez à fon gré à l’auacage des G recs . Mais i’eflimc que c’efl 
pour ce regard qu'èn doic plus àdioiiflér de foy à Hérodote. Finalement Thucydide li.i. 

& Platon liu.3. des Loixtcfmoignent, que l’cxploic de celle guerre fe fit dix ans apres la 
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iournee de Marathon,& cinquante deuant le commencement dclaguerrc delà Morec 
Poly bc liu^adioufte que ce fut en la a8.annee apres le trcfpasdô Brutus premier Con- 
(ul de RomciDiodore Sicilien lium.Diony fius Halycarn.liu.9. Aul.Gclleliu. 17. en la 1. 
année de l’Oly mp. 7 y.&s de la fondation de Rome 273Ûgnamment la iournee de Salami- 
ne. Eratofthencs(qui auoit au dire de Dionyfius Halycarnafleus le plus cxaâemcnt recer 
ché les temps)& Clcment Alexandrin liu.i.des Stromatesen la- 197. année apres la 1. 0 - 
lympiade. Combien qu’il ne compte que 48. ans feulement depuis le voyage deXerxcs 
mfques à la guerre de la Moree.Mais il cft certain qu’il fait fon compte depuis la fin de 
celle guerre iufqucs au temps que Xenophon commença la guerre de la Morec : &c Thu- 
cydide depuis l’entrec de Xcrxes en la Grèce. Quant aux dix années depuis la iournee dej 
Marathon, elles Unifient au temps que Xerxcs dénonça la guerre à la Grcce . Par oinfi il 
faut eftimer que toutes les fupputations precedentes lé font faites ou dés le commancc- 
ment de celle guerre, quand Xcrxesfe déclara enncmy,ou de la fin ou du principal des ex- 
ploits d’icellc.Ce qui cft pour fatisfairc à aucuns , qui par celle petite variété dénombré 
ont voulu prétendre vnc incertitude du temps de celle guerre. 

Le fameux excellent Pocte Euripide nafquit le iour incline que la bataille deSala- 
mine fut donnée, Plutarque. 

A Leonidas Roy de Sparte de la famille des Agides , fucccda Ion fils nommé Pliftar 
chus à la couronne:mais poufee qu’il cftoitcnçor en fort bas aage, Paufanias fils de Clco-j 
brotus prit la tutelc d’iccluy , & l’adminiftration du Royaume en fon nom . Paufanias 
liurc 3. g 

Q..Fabivs Cæso pourla i.fôisConful,auec Sp. Fvrivs. 

Le premier defquels ellant enuoyé contre les Veientins, ne peut rien exploiter de 
mémorable contre eux,à l’occafion de la rébellion de les l'oldats. Dionyfius Halyc. 



Du Monde. 3650 
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Xantippid.es Prcuoft annuel d’ Athènes, en l’an auquel les Perlés lurent à la iour- 
nee de Platée : qui fit retirer bien viftement Xerxes de la ville de Sardis en Perfe. He-] 
rodote. Plutarque. 

L a vi&oire aduenuc aux Grecs fouzla conduire de Paufanias , le rendit tant prefum- 
ptueux, qu’il en enuoia confacrer quelques defpouillcs à l’Oracle de Delphes en fon pro-l 
prenom,auec vnc inlcription,par laquelle il fappclloitle vainqueur des Medes. Ce que- 
les autres Grecs trouucrcnt de fi mauuaifè grâce, fignamment ceux de Platée, qu’il s en ac- 
culèrent les Lacedcmoniens deuant les Amphidions,& les firét condamner à vne grolTc, 
amende, auec commandement d’effacer la fufditc infeription. A caule dequoy les Lacé- 
démoniens en portèrent toufiours depuis vn mauuais vouloir à ceux de Platee ; lequel il 
leur firent cognoiftre 50. ans apres, comme tefinoigne Demofthencs en fon. oraifon con- 
tre Ncrea. 

A v mefme temps Admetus rcjrna au Royaume d’Epirc &: de la Mololïic , ellant de la 
race de Pyrrhus fils d’ Achillcs, qu'on difoit des Pyrrhides:combien que le nom & mcmoi-{ 
rc de les anceftres le trouuc peu:mais celle de lèsfuccelTeurs iufques au dernier Pyrrhus 
cft venue à la notice de la pofterité, comme nous monftrcrons cy apres. Car il fut perc dej 
Tharynchas,ouArimbas premier. Thucydide, Plutarque, Patifanias. 

M. Fabivs pourlalccondcfoisConful,auec Cn. Manlivs: 

Les qv e l s gangnerent vnc mémorable & glorieulè vi&oire fur les Veientins & Tofj 
cans, combien que l’vn d’eux, aflauoir Manlius y fut tué. Dionyf.Halyc. 



V» Monde. 3651 | R.dePerfe. 9 j R.dcMacedone. 
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Demosthenes Prcuoft à Athènes , félon Diodore. Les autres l’appellent Timo- 
fthenes. 

Les 
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Les Athéniens ayans ramafïcz leurs femmes 8c enfans des lieux où ils Jes auoiét tranf 
portez fcdepofcz durant la guerre, àfçauoirde Troczcnc&dc Salamine,& ramenez en 
leur ville, commenccrentà la refermer de murailles, icelle fortifier 8c mettre en defenfe: 
chofe qui fucccda heureufementpar la prudence & aftuce de Themiftocles , nonobftant 
les empefehemens que les Lacédémoniens f efforcerent d’y donner. Outre cclàauffi vou- 
lans à toute force auoir le gouucrncment de l’cftat populaire, auquel l’authorité fbuuerai- 
nc eft entre les mains du peuple, Ariftides mit en auant vn ediâ , que l’au&orité du gou- 
uernement fuft egalement entre les mains de tous les citoyens, & que dés lors en auant 
tous bourgeois autant pauures comme riches pcuflent eftrc efleuzpar les voix du peu- 
ple^ promeuz aux offices 8c Magiftrats de la ville. Thucycl liu.i. Diodore,Plutarquc és 
vies de Themiftocles & de Periclcs. 

A v mefme temps Cymon fils de Miltiades commença de f entremettre du gouuer-' 
nement des affaires de la République d’ Athènes :8cy futreceu 8c rccueilly fort alai- 
grement du peuple , qui l’cfleua 8c auança tout incontinent aux plus grandes charges 8c 
aux plus grands honneurs de la ville. A quoy luy feruit de beaucoup Ariftides , tant pourj 
ce qu’il voyoit en luy vne addroiâe 8c gëtille nature, que pour-ce qu’il en vouloit faire vn 
cotrepoix à l’encotre de la ruze 8c hardieflè de Themiftocles, parquoy il fuc enuoyé pour 
Capitaine de la marine auec Paufànias. 

G e L o n Roy de Syracufc mourut, ayant au parauant inftitué Ion heritier Hiero fbn 
frere,qui régna apres luy vnze ans, felô Diodore: combien qu Ariftotc li.y. ch.iz. dçs po 
litiques n’en dit que ro. 8c n’en attribue que 7 . à fon frere Gclon. 

Q^Fabivs CjEso Vibvlanvs pour la j. fois Conflil , auec T. Via- 

(G I N I V S . 

E s t a n s les Romains empefehez en plufieurs guerres , contre leurs voifîns , le Con- 
ful Fabius entreprint auec ceux de fa parcntele feulement de fouftenir la guerre cotre les 
Veientins, fur lefquels ils firçnt au commencement plufieurs mémorables exploits de 
guerre. Dionyfius Halyc. 



Du Monde. 




R.dePerfe. IO | 


R. de Macedone. 
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Olympiade. 


4 
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De Rome. 
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Adimantvs Prcuoft à Athènes : foubs lequel Paufànias tuteur de l’vn des Rois 
de Lacédémone eftant faiâ: chef de l’armee que les Grecs auoient afïèmblcc pour pour- 
fiiyure la guerre contre les Perles , 8c par mefine moyen affranchir toutes les villes Gre 
ques qui eftoient encor tenues en la feruitude des Barbares, deliura premièrement les vil 
lcsdci’ifledc Cypre, & de l’Hcllefpont , qui eftoient tenues des garnifons des Perles , 
ayant en fa compagnie Ariftides & Cymon Capitaines des galères que les Athéniens en 
uoyerent en celle flotte , qui tindrent toufiours leurs gens en fi bon ordre 8c en fi bon c- 
quippage, qu’ils forent toufiours plus prompts à bien faire que nulle autre nation qui foft 
en toute l’armce • Qui plus eft, ils fc monftrerent fi courtois, gracieux 8c modeftes enuers 
leurs alliez, qu’elle leur fit auoir vne merueilleufement bonne opinion des Athéniens. 
Qui fut vne planche, par laquelle ils paruindrét bien toft apres à la principauté de la mer. 
Diodore,Plutarquc, Paufànias. 

Themistociès cftoit en ce temps par fon grand fèns 8c fuffifànce au faiât de la 
guerre en trcs-grandc reputation,non feulement entre les citoyes, mais auffi par toute la 
Grèce: 8c fut autheur aux Athéniens de faire accouftrer le port de Pyree, par laifàncc &c 
commodité duquel ils fc rendirent bien toft apres les foperieurs de fa mer. Dfodore. 

H 1 e r o n chaflà tous les N axiens 8c Cataniens de leurs terres 8c maifons 5 8c au lieui 

I d’eux fit venir de nouueaux habitans tant de la Moree,que de Syracufe, puis changea lej 
nom de Catane ,& la fit furnommer Ætna. Diodore. 

L. Æmilivs, 8c C. Servilivs, Confuls. 

Les Æques, Tofcans, Veientins, 8c Hcmiques, forent en plufieurs lieux combattuz ; 

I &:vaincuz par les Romains, mcfmement par les Fabiens. Dionyfius Halyc. 
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Phædon Preuolld’ Athènes ccfte annee:en laquelle l’armce des Grecs dont Paufa 
nias auoitla fupcrintendancc , prit la ville de Byzance qui fut depuis didc Conllantino- 
ple,& en dcchalfo les Perfes qui la tcrtoient.Ce qui le fit entrer en telle arrogance & pre- 
i'umption, qu’il commença de fimprimer des imaginations en (on entendement de deue-l 
nir plus grand au defauantage de la Grece.Car il renuoia fecretement tous les prifonniers 
Perles qui auoient efté pris à Byzancc,au delceu de tous les compagnons, à Xerxes , luy 
de mandant l’vne de lès filles en mariage, fouz promellè de le foire leigneur paifible de tou- 
te la Grcce.Cependantil fe mit à traitter fi rudement Sc ficrement les alliez & confederez 
de-fon pais, qu’eux ne pouuans plus compatir fouz luy l’accufcrcnt à Sparte,& firent qu’il 
fut rcuoqué & éalïe de la charge.Mais pourcc que fo trahifon ne fut pas encore bié prou- 
ueenyauerec,il fut pour celle fois abfouzdc celle imputation , demeurant nonobllanr 
priuc de fo charge. Dcquoy les alliez furent fi peu fotisfoits,quc fe refentas encor du trait- 
tement qu’ils auoient receu de luy,& ayant meilleure opinion des Athéniens à caulède 
la modeftic, débonnaireté & des autres exemples de vertu & de preudhommie qu’Arilli-| 
des&Cymon auoient demonllré entiers eux, le rangèrent volontairement fouz leur con- 
duitte,lcs perfuadans d’entreprendre la charge & l’authorité de commander aux autres 
peuples Grecs, & prendre en leur fouuegarde les alliez & confederez qui fe vouloient fou- 
ftrairedel’obeïlTancedes Lacédémoniens, pour fe foubmettre aux Athéniens. Par lequel 
moyen la principauté de la Grece fut transférée des Lacedcmoniens qui l’auoient aupa- 
rauant,aux Athenicns,non par armes, ne par cheuauxnepar nauires,ains feulement par 
le bon fens & bonne conduide des deux perfonnages fufdids.Ce qui le fit toutesfois fouz 
pretexte d’vne alliance egallc, que les peuples de la Grece traiderent enfemble pour la 
tuition Sc dcfènfe de leurs ellats & libcrtez,où chacune ville députa fes Ambalfodcurs ex- 
près. Et pour les Athéniens Arillides fut enuoyé pour iurer l’alliance comme il fit. Là fut 
arrefté,quc chacune ville dcmcurcroit en fon eftat,relTort & fouueraineté:& neantmoins 
que les deniers qui feroient par chacun an leuez fur tous les alliez pour la defenfe du falut 
commun,feroientmisauthrefor d’ Athènes, pour élire employez ainfi qu’il feroitaduifé 
par le commun confentemcnt des allicz.Thucydide,Diodore, Plutarque es vies d’Arilli- 
des & de Phocion,Æmilius Probas. 

A h a x 1 l a s tyran des villes de Rhcge & de Zangle en Sicile , ayant tenu cell eltat 
l’dpaccde dixhuid ans,mourutlaiflàntle gouucrncment de fa principauté & Seigneurie 
àvn lien amy nommé Mycithus,auquelilfcfioyt,pourla rendre puis apres à fes enfons, 
quand ils leroicnt en aagc,lclon Diodore. Ce que les fubjets endurèrent volontiers pour] 
l’alfcdion qu’ils auoient portée au defund. 

M. Horativs, & T. Minenivs, Confuls. 

L a fomillc des Fabicns,qui elloient 300.cn nombre, fons leurs domelliques & appar- 
tenans,ay ans entrepris à leurs propres frais & dangers de fouftenir la guerre contre les V e-| 
ientins,fut en vn iour,& par vn fèul defollre entièrement deffoidc &c mile en pieccspar' 
fes ennemis: vn tant feulement de celle maifon relèrué,quielloit au temps de celle guerre 
petit enfont,& en fort bas aagc,par lequel elle fut rellauree en apres . Ce que fuiuant l’au- 
thoritédcDionyfiusHalycarn.nous referons au i.ande l’Olympiade j 6 . Auquel fouo-j 
rife Aul.Gcllc liu.iy.difont que ce fut 4. ans apres la iournee Salamienne, encor que Dio 
dore le rapporte à la première année de l’Olympiade 77. 



Vu Monde. 3624 | R.dePerjè. 12 | R. de Macedone. 
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Dromoclid es Preuoft à Athènes. 

Av lieudePaufoniasles Lacedemoniens enuoyerent vn de leurs Capitaines nommé) 
Docien pour exercer la fuperintédance fur l’armee des Grecs.Mais les alliez & cbfedcrezj 

feftans' 
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ficfiansja rangez foubs la conduire d'Ariltides &: de Cymon , le refuferent . Chofe que 
les Lacédémoniens prindrent à tel delpit, qu’ils entrèrent en deliberation de commencer 
la guerre aux Athéniens. Mais ce coup fut rompu par les remonftranccs de Temondas. 
De forte qu’ils cefl'crcnt d’enuoyer de leurs Capitaines pour auoir la fupcrintcndance fur 
coûte l’armee des Grecs, fapperceuans que la licence qu’ils auoient par l’aurhoiité de cô- 
mandcr,les corrompoit&rcndoitplusinfolens. A caule dequoy ils felaiflércntdctant 
plus facilement fpolier de la prcfidcncc&fupcrioricc qu’ils auoient furies autres Grecs 
parles Athéniens. Or pour ce que les villes À: peuples de laGrece contribuoient dés au 
parauant quelque fomme d’argent, pour latisfaire aux fraiz de la guerre contre les Barba- 
res, les Grecs voulurent encor de nouucau qu’il fc fit vne taille, par laquelle chacune vil- 
le fut raifonnablcment cotifee félon fes facilitez , &: donnèrent pour ceft effed pouuoir à 
Ariftidcs de faire celle taxe &: alïiette de taillie , lequel fen acquitta fi iuftement & fincc- 
rement, qu’il en obtint le furnom de Iuftc, encore qu’on cfcriuc qu’on le luy auoit ja don- 
né au parauant , dés deuant qu’il fuit condamné au bannififement de l’ofiracifime . Mais 
tant y-a que la taxe qu’il fit en fut nommée par les alliez &: confcdcrez le bon & heureux 
temps delà Grèce. Ncantmoinspour ce que la leucc des deniers qui fefaifoic pour celte 
taille, cltoit gardée au threfor d’Athcncs,lcs A theniens en firent fi bien leur profit , qu’ils 
en fortifièrent leur ville, ports & partages fortifiablcs, & firent prouilion de bon nom- 
bre de nauires &: galères armées . Et puis apres quand ils le furent renduz les plus forts, 
ils changèrent l’alliance égale en protection , &: la protection , en fubiedion . De 
forte que les appellations de toutes les villes des alliez vindrent cy apres à rclTortir à 
Athcncs,& toutes les charges &: tailles furent impofees parles Athéniens: lefqucls ayans 
en celte forte abufé de la protection qu’ils auoient prilé de leurs alliez, fc trouucrent de 
mcfme façon puis apres traiCtczpar les Macédoniens , comme recitent les Autheurspre- 
ccdcns.Æmilms Probus déclaré , que les deniers de celte taille qui faifoient nombre de 
460. talcns, fc portoient tous les ans du commencement en fille de Dclos , pour y eltre 
gardez, comme en vn threfor commun : mais que les Athéniens les firent puis apres arrê- 
ter en leur ville. 

Sophocles &: Euripidcs cxccllcns Poètes tragiques , aucc Hérodote hiltorio 
graphc,floriiTbicntcnccfieclc. Pline Jiurc 18. chap. 7. Eufebc adioulte le Philofophc 
Empedocles, &lc Médecin Acron, tous deux natifs de la Sicile. 

A. V ir g 1 n 1 vs Tricostvs, & Sp. Servilivs, Confiais: 

Les Qjy eis conamcnccrcnt à exercer l’eltat Confulairc celte année, puis furent cn- 
uoyez contre les Veicntins &: Tofcans, lefqucls ils eltrillerent de fi bonne forte , que peu 
'’cn fallut que toute leur armée ne fuit par eux dcffaiCtc. Dionyfius Halyc. 
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Acestorides Prcuolt à Athènes, félon Diodore : foubs lequel les habita ns de la 
ville de Cumcs en Italie, au moyen du lécours que leur enuoya Hièron Roy de Syracufc 
gagnèrent vne grande bataille fur les Tofcans qui leurmenoient guerre, & fc deliurcrcnt 
de leur crainte. Diodore. 

Pavsanias fc voyant priué de l’authoritc qu’il auoit de commander fur les Grecs, 
fen alla refider à Byzance fins le commandement de fes feigneurs. Et la commença de re- 
tourner à fes premières manières de faire, par lefquclles il tua vne ieunc fille de bône mai 
fon. Ce qui irrita de telle façon tous les alliez à l’encontre de luy qu’ils l’alficgercnt foubs 
la conduidc de Cymon, dedans la ville de Byzance. Si clt-cc toutesfois qu’il efehappa de 
leurs mains, &fefauuafccrctcment au pais de Troade: où il feiourna encore quelque 
teiaapSjiufqucs à ce qu’il fut dcfcouucrt faire quelques pradiques aucc le Roy des Perles 
Lors les Ephores le rappcllerent derechef, &: le mirent en prifon , quoy qu’il fuit tuteur 
du ieune Roy Pliltarche fon nepiacu, fils de Leonidas . Neantmoins ils faillirent encore à 
trouuer certaine &: cuidcntc caule pour le condamner: comme tcfmoigncnt tous les au- 
cheurs prccedcns, excepte Diodore, qui déclare que Paulanias fut mis à mort en la 4-an 
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ficc de ceftc Olympiade. Mais il ciï en ce point delàduoué de tous les autres. Et fe verra 
cy apres, qu’il ne fut point euidemmcnc conuaincu quapres que Themiftocles fut banny. 
Parquoy ce que quelques Chronographes de ce temps,pour Élire venir leurs opinions en 
leurs points, le font pcrftiadcz que le RoyXcrxes délibérant recommencer la guerre aux 
Grecs, apres qu’il eut fçeuquefes machinations aucc Paufanias eftoient efucntecs, de- 
clara(fuiuant la couftumc des Perles récitée par Hérodote lmre 7.) fon fils Artaxcrxes 
Roy.Et quecepourroitcftre la caufe pour laquelle Thucydide a eferit, que Themiftocles 
| fc retira versluy, lors qu’il commençoic de rcgnerm’a point d’apparence pour cftrereçeu. 
D’autant que lemcfme Hérodote déclare qu Artaxcrxes nafquit depuis le voyage que 
Ibn pere fit en la Grèce : à caufe dequoy il n’cuft peueftre celte annee en aage capable de 
manier te conduire affaires d’eftat ou de guerre. Et quand ainfi feroit que fon pere l’cuft 
déclaré Roy dés celte annec.ce ne feroit pas adiré qu’il fefuft totalement dcfpouillc delà 
Royauté &dcla puifTaqce Je commander, pour la remettre entièrement fur fon fils , fans 
; fen rien referucr. Dont il elt bien vrai-femblablc , que fil fappreftoic pour faire la guerre 
1 auxGrec5 5 que Themiftoeles fc fuit plulloll retiré vers luy que vçrs fon fils, qui n’clloit 
encor qu pnfanc. Dauanragc les autres hiltoriens conuicnnent, que Xerxcs auoit vn au- 
tre fils nonVunc Darius plus aage qu’ Artaxcrxes, lequel il n’elt pas croyablequc le pere 
cuit voulu pôltpofcr au puifné. Et ce qu’Artabanus mit ce Darius quat te Xerxcs à mort, 
afin de fcfnparer de la couronne des Perles, épargnant Artaxcrxes, elt vn argument qu’il 
n eltoitjatcgnant dés ^.ouio.ansauartt le trefpas de l'on pere.Parquoy ceux qui veulent 
cltablir le commencement du règne d’Arcaxerxcs en celt endroit furies caufes alléguées 
cy deHiis, pour rapportera iceluy les fepticfmc te vingtiefmc annee de ce règne , cfqucllcs 
EfHras& Nchcmic furent de retour en Iudccauec le principe des yo.fepmaincs de Da- 
niel, fc voyent mal alternez de leur fondement . Ioint que fi Efdras fut de retour Xerxcs 
encor viuant,& ne fetrouuant lors occupé en aucune guerre contre les Grecs, dont on 
(oit aduerty par les hi Itoircs, qu’il elt bien malailé de croire qu’il n’cult pas pris fon congé 
du pere plultolt que du fils. 

P. Valehivs Pvblicola, te Navtivs Rvtilvs, Confitls. 

Les Sabins ayans prins les armes pour- les Veicntins contre les Romains , n’eurent 
plus fauorable iffiie que leurs alliez auoient eue les années preccdences,pourcc que Vale- 
rius Conful rapporta vn triomphe à Rome de la deffaiéfe d’iccux. Dionyfius Haly- 
carnaflèus. 
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R.dePerfe. 14 


if. de Macedone. 
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C o male Cynion Capitaine Athénien accompagné des Grecs alliez te confedercz, 
qui fi expient Retirez par deuers luy, flic aduerty que quelques Pcrfiens gros perfonnages 
&parensduRoymcfmc,quitcnoientlaville d’Eione affile fur lariuietede Strymon au 
pais de la Thrace,faifoicnt beaucoup de maux, fafeheries te dommages aux Grecs habi- 
tansàl‘enuiron,montafurmer auec fonarmee, &fy en alla: où il vainquit &deffitlc$ 
Barbarescri bataillç;& les ayans ddfaits chafla le demeurant iufqucs dedans la ville , puis 
alla courir fus aux Thracicns qui habitent de là la riuicre de Strymon , qui fourniflbienc 
de viure à ceux d’Eionc:& leur ayant fait abandonner le pais, le tint te le garda tout carie-: 
tement. Au moyen dequoy il rangea les affiegez à telle ncceffitéquc Bute/ Lieutenant 
pour le Roy de Perle, defcfperapt de les affaircs,mît le feu dedans la ville , te le brufia luy- 
mefme aucc fes amîs&: fes bicns.Cc qui fut le premier exploit que les Grecs firent lôuz la 
conduiétedes Athéniens fur les Barbares, recicé par Thucydide te Plutar.qui n’ont point 
nommé l’annee où cela fefit:mais ils déclarent que ce fut bien toit apres que la fuperin- 
tendance eutefté transférée aux Athéniens. Plutarque a dioufte encore, que Cymon ne le 
contentant de çc premier exploitée lailfa pat pourtant le Roy de Pcrfè en repos, ains le 
pourfuiuant au pied leué,auâc que les Perles peullcnt reprendre leur aleine , il yfa de telle 
diligence qu’il prift aucunes de leurs villes par force , te d’autres par pratique qu’il fit re- 
beller à l'encontre du Roy : tellement qu’il ne demeura pas vn homme de guerre pour le 
Roy de Perle en toute l’Afie, depuis le pays d’Ionie iufques à la Pamphy lie. 

Cependant 
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Cependant Diodore tefmoigne , que celle année Menon fut Preuoll à Athè- 



nes. 



Estant la guerre menee entre les peuples de la Pouillc & les Tàrcntins , bataille 
lè donna, qui fut perdue par lés Tàrcntins. Au moyen dequoy leurs ennemis femparc- 
rent & firent lèigneurs de la ville de Rhcgc. Diodore. 

A. Manlivs, &: L. F v r i v s , Confiais : , . 

L e premier defquels fut enuoyé contre les Veientins & Sabins, lefquels il trouua tat| 
eftonnez & mattez des pertes paflèes, qu’il les fit venir à telle compofition auec le peuple 
Romain qu’il voulut. Dionyfius Halyc.liu.j. 



Vu Monde. 3 | R.icPcrfe. IJ J R. de Macedone. | 16 



Olympiade. 77. 1 | P.deJuda. 10 | Ve Rome. 
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Ch ares Preuoll à Athènes. Diodore. 

Les Dolopiens tenans & habitans l’Ifie de Scyros efloient hommes nonchalans de 
labourer & cultiuer la terre, mais de toute ancienneté grands courfaires, qui viuoient de 
ce qu’ils elcumoient en la mer . A caulè dequoy ils en furent condamnez a vne gralïèà- 
mende, laquelle ceux qui {édifiaient élire innoccns des larrecins,ne voulurét payer. Qui 
fut caulèquc les efeumeurs firent venir Cymon,& luy liurerét leur ville entre les mains. 
Par lequel moyen il côquit celle Ifle là, en chafià les Dolopiens, la repeupla de bourgeois 
Athenien$,& deliura en cefaifant la mer de courfaires , & puis remporta auec loy les os 
de Thcfce qui furent trouuez en la mefme Ifle, à Athènes . Où il fut a fon retour laid par 
le Preuôll Aphepfion luge des Poctes Tragiques, pour adiuger le pris àceluy quil’auroitj 
mieux mérité. Et pour ce qu’il donna lèntcnce pour Sophocles , qui fit lors iouër là pre- 
mière T ragœdie, Æfchiius qui eftoit des combatcans en celle partie, en fut fi marry qu’il 
laillà la ville d’ Athènes, & fen alla en Sicile,où il mourut. Plutarque. 

A v mefme temps florifioicle Philofophe Zenon, natif de la villed’Elee, duquel Peri- 
cles fut auditeur & difciple,qui cnlcignoit la Philolophie naturelle comme Parmenides: 
mais il faifbitprofeflion de contredire à tout le monde, & alléguer tant d oppofitions en 
difputant,qu’il rangeoit Ion homme à ne Içauoir que relpondre , ny à quoy le refoudre. 
Son contemporain fut Anaxagoras Clazomenien, lequel fut par les homes de ce fiecle là 
communément appellé Nus, c’clt à dire l’entendement, fut ou pour ce qu’ils auoient en 
fingulierc admiration la viuacité &lubtilité de fon elprit à recercher les caulès des cho- 
ies naturelles, ou pour ce que ce fut le premier qui attribua la difpofition & le gouuerne- 
ment de ce monde, non à la fortune ny à la nccelïité fatale, ains à vne pure & fimple intel- 
ligence ou entendement, lequel lèpare comme caulè première agente, les lubllances des 
parties femblables , qui font en tous les autres corps de l’vniucrs méfiez & compolez de 
diucrlès lubllances. Mais ce fut luy auec qui Perides fréquenta le plus , & qui luy donna 
celle grauité & celle dignité qu’il gardoit en tous lès faits & fes di&s : & qui l’inllruifit en 
la cognoiflancc des choies naturelles, mefmement de celles qui fe font en l’air & au ciel: 
par laquelle il apprit, comme recite Plutarque en la vie dudit Pendes , à chaflcr hors de 
foy toute fupcrilitieufè crainte des lignes ccleflcs,&des impreflions quifeformét en l’air. 
Car comme il racomptc encore en la vie de Nicias, Anaxagoras a ellé le premier qui a c fi- 
ent le plus certainement & le plus hardiment de l’illumination &de l’oblcurcifiement de 
la Lune. Mais fon inuention fut long-temps tenue fècrcte,& cogneuë de peu degens,qui 
ncl'ofoient cômuniqucrqu’aucc crainte à ceux dcfquels ils le fioiétfort bien, à caulè que 
le peuple lors ne vouloir endurer les Philolophes traiûas des caulès naturelles, qu’on ap- 
pelloit alors Meteorolefches , corne qui dirait dilputas des caulès liiperieures qui fe font 
au ciel ou en l’air , cflant aduis à la commune qu’ils attribuoient ce qui appartenoit aux 
Dieux fèuls à certaines caulès naturelles & irraifonnablcs , & à des puiflanccs qui font 
leurs operations non pa^prouidence ne par difeours volontaire , ains par force& con- 
trainte naturelle. A raifon dequoy Protagoras fut cy apres banny d’ Athènes, & Anaxa- 
goras mefme mis en prifon. 

The R. o n tyran des Agrigentins ayant régné l’efpace de 16. ans mourut, feflant! 
pourauoirgouuemé doucement & modellemcnt en la vie acquis authorité de Prince 
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légitimé entre (es citoyens.Tellcment qu’ils l’honorercnt apres là mort, comme vn demyj 
Dieu. Au contraire de Ton fils nommé Trafide, lequel d’autant qu’il le porta d’autre façon 
que n’auoit fait fon pcre,fut dcfchalfé de les eilacs par fes citoyens, moyennant le fecours 
que leur donna pour cefl effed Hicron Roy de Syracufe , lequel deffit les forces du Tyrâ 
en bataille rangée. Diodore. 

L. Æmilivs Mamercvs, & Vopisc vs Ivlivs, Confulsi 

L e temps delquelsfutcnticrcmcntpacifique de guerre foraine.Mais leslèditions do- 
meftiques agitèrent grandement la cité, au moyen des Tribuns du peuple , qui vouloicnt 
à toute force faire diuifer les champs communs au peuple. Dionyf.Halyc. 



Du Monde. ) 3638 J R. de Perfe. 



z | P. de Iuda . 



R. de Maccdone. 



De Rome. 




PRÀXiERGvsPreuoftàAthcncs, Diod. 

' L es Eliens de laMoree parauantefcartez,& habitans en plulîcurs petites villes, faf- 
lèmblercnttousenvnc,quifutappcllce Elide. Diodore. • . 

v Themistocles fauifementaccufé par fes malucuillans d’auoirefte confontant& 
coulpablede la trahifon de Paufanias ,fofbanny d’ Athènes. Qui fut caulc de le faire reti- 
rer par deuers le Roy de Pcrfejduqucl il fut fort bien rccueilly îtellcmcnt qu’il luy bailla le 
reuenu de quelques bonnes villes pour fon entrcccnement. Mais le voyant follicité de 
prendre la charge & conduide de l’armee qu’il auoit enuie de renuoyer contre les Grecs, 
le lit volontairement mourir en beuuant du lang de Taureau. Tel cil le récit que fait 
Diodore du banniflement & de la mort de Themiftocles, qui auoit ellé l’vn des plus pru- 
dens& mieux aduifez Capitaines de fon temps en la Grccerauec lequel toutesfois Thu- 
cydide &Charon Lapfaccnien ne conuiennent du Roy de Perfe vers qui Themiftocles 
le retira.Car ils déclarent que ce fot vers le fils dé Xerxes,lors qu’il commcça de régner. Et 
dit Plutarque que le dire de Thucydide luy a fcmblé faccordcr mieux aucc les Chroni- 
ques, & les tables où eftoit enrcgiltrce la fuitte des temps.Nonobftant que Dinon, Ëpho- 
rus,Clitarchus,Heraclidcs &c plufieurs autres n’ont pas laide de tomber de mefme opiniô 
que Diodore, eftimant que ce fut vers Xerxcs melinc . Mais fil y a moyen d’accorder ce 
different, il fcmblc qu’il ne conuicndra pas mal de prendre à celle fin tout ce que Thucy- 
dide & Plutarque auec Diodore mefme onteferit de ce qui furuint à Themiftocles apres 
qu’ileutcftébanny& relégué du ban de l’Oftracifme par les Athéniens , qui luy vou- 
loient rabbaifler fon authorité &c fon trop grand crédit, comme ils auoicntaccouftumé de 
faire à tous ceux dont la puiftance leur fembloit cxcelîiuc Sc dclmclurce.Carils déclarent 
qu’il eftoit ja hors de la ville d’ Athènes pour celle occalion,& fe tenoit en la ville d’Ar- 
gos,deuant qu’il fuftfoupçonné&accufé d’eftre confentant de la trahifon que Paulà- 
nias auoit machinée. Dont il fe peut faire qu’il receut feulement celle année la fcntcnce 
de fon Oftracifme,fuiuant laquelle il fe retira en la ville d’Argos,oùil feiourna quelque 
clpace de téps deuant qu’il full forcé de fe départir totalement de la Grèce pour fe làuuer 
vers le Roy d’Epire, & puis vers le Roy de Perfe. Auquel temps on pèle que Paufanias luy 
communiqua fes machinations pour l’induire à f entendre auec luy. Tant y a cependant 
que dés qu’il fut charte d’ Athènes, Pericles fe pouffa fi auantau gouuerncment delà 
Republique Athénienne, qu’il fy acquift vne principauté & authorité de commander par 
deflus tous les autres, qui dura, eftant toufionrs le premier de fa patrie entre les Ephialtes, 
Lcocratcs,Mironides,Cymons,Tolmides & Thucydides,l’efpacc de 4o.ans, comme tef- 
moignent auec Thucydide, Cicéron liu. 3. de l’Orateur 8 c Plutarque. Tellement que la 
choie publique fot fouz luy comme vn gouucrnement de la noblcflè, & qui en apparence 
fombloit bien eftre populaire, mais en effait eftoit vne principauté regie par le fons & l’au- 
thorité du premier homme de la ville. > 

L. Pinarivs, & P. Fvrivs, Confuls. , 

La ville de Texunte en Italie,fut celle annee fondée par Mycithus tyran de Rhcge & 
de Zangle . Diodore. 
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Olympiade. 


3 P.deîuda. 11 De Rome: 
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D em o ti o Preuoft à Athènes cefte année. Diodore. 

Environ ce temps les Athéniens firent guerre aux Car iflicn s, &: autres peuples de 
l’Euboce, tellement qu’ils les réduiront en leur obéiflance, comme tefmoigneThucydide. 
D’autre-part auffi Cymon alla chaftier les Phafclides, lefqucls eftans Grecs de nation ne 
fe vouloient mettre d’intelligence auec les autres Grecs contre les Perles . Plutarque. 
Diodore déclaré qu’il prit encor’ au mefmc temps les villes d’Eione & de Scyum en l’Hcl- 
Iefpont , lcfquclles il repeupla de citoyens d’ Athéniens: ôc puis auec l’armee de rperd’A- 
thenes fen alla faire rebeller les peuples maritimes de l’Afic mineur contre le Roy de 
Pcrfe . 

Appivs Clavdivs, &: T. Q^vinctIvs Capitolinvs, Confiils: 

Par lefqucls les Æques,ou Æcolaniens & V olfques furent fi bien chaftiez &c gal- 
lez, pour auoir faid pluficurs dommages au terroir du peuple Romain durant les fedi- 
tionsciuilcs qui eftoient entre les Romains, qu’ils curet occâfion de fe contenter du ieu. 
Dionyfius Halyc. T. Liue. 



Du Monde. 


3660 


| R.dePerfe. 18 J R. de Macedone. 


29 


Olympiade. 
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P.deîuda. 13 | De Rome. 
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Phoedon Preuoft à Athènes. Diodore. j 

Cymon Capitaine Athénien fils de Miltiades, cftât efleu Capitaine de l’armce que 
les Athéniens enuoyerent vers la cofte de l’Afiepour affranchir les citez, qui cftoient en- 
cor tenues des garnifons Perficnnes , partit auec 100. galcres del’Ifle de Gnidc , & alla 
chercher l’armce du Roy de Perfciufqucs en la cofte de la Paphilic, où obtint deux gref- 
fes & mémorables vidoires fur icelle, l’vne en mer, & l’autre fur terre . Et ce qui fut plus 
merueillcux en vn mefmc iourpresla bouche du fleuue Eury medô en la cofte de la Pa- 
philic,fcl6 Diodore . Mais Plutarque en la vie de Cym 5 tefmoigne q cet exploit d’armes 
rabbaiffa & dompta tellement l’orgueil du Roy de Pcrfe, qu’il en fit ce traide de paix qui 
eft tant mentionné es anciennes hiftoircs , par lequel il promit & iura que de là en auant 
fes armes n’approchcroiet pointplus près de la mer de Grèce que de la carrière d’vn che- 
ual. Et ne nauigeroit point plus auant que leslfles Chclidoniciines & Cyances auec ga- 
lères ou autres vaifleaux de guerre. A caufc dequoy nous prenons icy le commencement 
des anscntiers& continuels que les Athéniens obtindrent la principauté de la mer 

iufques à la fin de la guerre de la Morcc, qu’ils en furent priuez par les Lacedemoniens fé- 
lon le conte formel & exprez que l’Orateur Ifocrates en a faid en fa Panathenaïquc ï où 
il dit encor pour le mefme cfgard,quc foubs l’Empire des. Athéniens les Perles n’oferent 
onques defeendre auec armée tetreftre que iufques au fleuue Halys,ny nauiger aücc lôgs 
vaifleaux iufques dedâs la Phafclide, Il femblc toutesfois que Diodore a voulu attribuer 
lecômencemcntde ceftc fùpcrioritéà l’anncc precedctc, quand Cymon partit auec les 
deux cens galeres pour faire ce voyage. Maisccque Dionyfius Halycarnafs. liu. i. faid 
compte de 6 8. ans,lçfquels il dit que l’Empire des Athéniens a duré f ur la mer : fil n’y va 
là de la faute des efcriuains ou du tradudeur Latin , ic ne fais point de doubte qu’il n’ait 
pris ceftc duree du temps que les Athéniens commencèrent d’auoir la fuperintendance 
fur la mer apres que les Lacedemoniens l’eurent quittée. 

Leotychides Roy de Sparte de la famille Euritionide mourut apros auoir régné 
11. ans,laiflant vn arrière fils nommé Archtdamus , qui régna au compte de Diodore 4.1. 
ans, lequel toutesfois femble auoir mal rapporté le commencement de Ion régné à la pre- 
mière année de l’Olympiade 7 6. d’autant que luy-mefme eôuient auec Thucydide, qu’il 
viuoit encore en la 4. année de la guerre de la Morce. Comment que ce foit , Paufanias 
tefmoigne qu’il eftoit fils de Zeuxidâmus, lequel cftoitdcùant fon pere Leotychides, ayat 
cfté enuoyé en exil pour ce qu’il fçftoit mal fidèlement porté en la charge qu’on luy auoit 
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commifc contre les Thcflàlicns,fcftant laifle corrompre par eux quand il auoit le moyen 
de les fubiuguer. 

Socrates Prince& père des Philolbphes nafquit,fclô Diogencs Laërtius, celle année. 
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T heag EwrtD e s Preuofià Athènes. Diodorc,Plutarq.enla vie des Orateurs. 

L’ a n c ie n n b cité de Myccncs fe voulant foubftrairc de la fubieétion Si obeyflan- 
ce des Argiens,fut par eux deftruidc &: rafèc. Diodore. 

Pavsanias apres auoir efté par deux fois accufé de trahilon à Sparte , Si renuoié 
lànscondemnatiôn par faute de iu{le&cuidentcprcuue,ne peut en fin fi lècrctcment me- 
ner Ion entreprinlè quelle ne fuft plaincmcnt dclcouuerte par vn Argillus , à qui il auoit 
donné vne lettre pour porterau Roy de Perfe, à caule déquoy il fi.it mis à mort. Et pourcc 
qu’entre les papiers fiirënt trouuces quelques lettres Si eferitures , qui rendoient Thcmi- 
lloclcsfortfufpcâ; , le peuple d’ Athènes à l’inftance des Lacedemoniens Si des malucil- 
lans d’iceluy,enuoya gens pour le fiiifir au corps en la ville d’Argos,ou au lieu où il lèiour-| 
noitjafin de le reprefenter en l’aficmblee des eilats delaGrece, pour y dire iugé, parles 
Amphi&ions.Dequoy luy ayant de bonne heure lèntu lèvent, fenfuit en l’ific de Cor- 
fou, d ! ou il pafià en f Epirc,où il fi.it tellement pourfuiuy des Athcnies Si des Lacedemo- 
niens, qu’il fut finalement contraint de f aller rendre entre les mains d’ Admetus Roy d’E- 
jpire Si des Moloflîcns.Ce qui femble dire âduenu en ce temps. A celle caulè Plillarchus 
fils Si heritier du feu Roy Leonidas fortit par la mort de Paulànias hors de tutele,& régna 
uelquc temps à Sparte:puis eut apres fon trelpas Plillonax fils duditPaulanias fucccficur 
cfaroyauté. 

L’annee que Theagenides eftoît Prcuoll à Athènes, qui fut en l’Olympiade yS.nafi 
quit l’Orateur Andocides, comme tclmoignc Plutarque en la vie des dix Orateurs: ou 
quantücftefcritqüelcmefme Orateur vint adiré plus aagé de cent ans que l’Orateur] 
Lifias, il n’en faut lire que dix. 

Avi. VTRGINIVS C OE L IM O NT AN VS, & T. M IN VT I VS P R. I S C V S,CÔluls: 
Les Æfcolaniens& Vollqucs, ayansofé violer les trefucs que les Romains leur a 
uoicntoftroyecs, furent par les Confuls chafticz de leur témérité en pluficurs rencon 
très. Dionyfius Halyc. 
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Lisistr.atvs Prcuoll à Athènes. Diodore. 

A d m e t v s Roy d’Epire , ne pourtant ou jn’ofant longuement retenir Themillocles 
deuers loy de peur des Athéniens & des Lacedemoniens, l’enuoia en la ville de Pydnc, 
d’où il f embarqua pour palTcr en Afie,au temps que les Athéniens tenoient fille de Naxc 
alficgee,pourccquelesNaxiens feftoiét rebellez contre eux, tellement qu’ils larangerét 
à la parfin en leur obey fiance &: feruitudc.Cependant Themillocles apres auoir demeuré 
lècrctemcnt quelque elpacc de temps en aucunes villes de TAfie mineur , le fit mener à la 
cour du Roy Xcrxes: lequel l’ayant receu fort amiablcment, luy donna terme d’vn an 
pour apprendre la langue Perfique auec certaines villes, pour y faire là refidence, laquelle 
(comme déclaré Plutarque apres lès autheurs)n’y fiitpas de peu de temps, -ains iulques à la 
rcuolted’ Egypte, qui fe fit fouz le Roy Artaxerxes. Qui ell vn tefmoignage que Thcmi- 
ftocles arriua vers Xerxcs,& mourut fouz Artaxerxes. 

Av melme temps Cymon Capitaine de l’armee des Athéniens fur la mer, eflantad- 
uerty de certains Perfiens qui tenoient la Chcrronde,c’ell à dire la demi-ifle de Thracc, 
n’ett vouloient point delbufquer,ains appelaient à leur aide les peuples de la haute Thra- 
cèpourleurayder à la défendre contre luy, il partit d’Athencs auec vn petit nombre de 
Galères pour leur aller courir fûs,& les ayans defeonfi ts fur mer lcsvchafifa de tout le Cher- 
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ronefè, l'acquérant par ce nioycn à la fèigncurie de fa patrie. Plutarque. 

Z evxis peintre excellent cfloit en ce ficelé en bruit. Diodore. 

A & i ST i D E s fumomméle Iuftc mourut, ici 6 Æmilius Probus , quatre ans apres que 
Thcmiftoclcs eut efté enuoyé en exil. 

H i e x o n Roy de Syracufe mourut celle année en la Ville de Catane , où luy furent 
faits honneurs diuins comme au fondateur de la ville .• Eseflats duquel fucccdafon fils 
foubs la tutcle dVn fien frerenommé Trafibulus,qui régna feulement furies Syracufains 
vn an: pour ce qiie Tralibulus f’aliena fi bien de l’amitié de lès citoy cns,tant par les mau- 
uaifes façons de gouucrner, que pour ce qu’il le voulut attribuer à Iby-mefme la tyran- 
nie, qu’il donna occafion 6c moyen à fes aduerfaires de ledechaflcr aueefonnepueu 6c 
priucr de fes ellats . Et par ce moyen les Syracufains remirent leur ville en liberté * 6c af- 
franchirent outre-plus toutes les autres qui efloicntafTeruies par autres Tyrans, 6c firent 
en toutes receuoir le gounernement populaire . Depuis cela la Cité de Syracufe ( di&e 
maintenant Sarragolfe) demeurant en paix , deuint merucilleufement riche 6c opulente 
en l’efpacc de 60. ans qu’elle fc mainteint en liberté , 6c iufqucs à ce qu’elle en fiifl priuee 
par le Tyran Dionylîus, quand il y vfurpa la tyrannie. Diodore , 6c le Scholiallc de Pin- 
dare auec Arifloteliu.5. ch.n. des Politiques. 

T. Qvinctivs Capitolinvs pour la féconde fois Conful, auec T. S er- 

VI LIT S PxiSCVS. 

La guerre pcrfeucrant contre les Æcolanicns &: Volfques,les Romains gagnèrent 
vne grande bataille fur eux: mats celle vi&oirc là leur fut fort lu&ueufc pour la perte des 
gens de bien qu’ils y firent. Dionyf. Halyc. 
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Lisanias Preuofl à Athènes. Diodore. 

Av partir du CherroncfeCymonfcn alla aueefon armee contre ccuxdel’Ifle de 
Thafos,qui feftpient reuoltez contre les Athéniens , à caufe de leurs eflappes &de leurs 
mines d’or: Lefquels il deffit en bataille de mer, où il gagna 33. de leurs vaifièaux. Et pour 
ce qu’ils ne fe voulurent tenir pour fubiuguez,il les afhegea dedans leur ville:où ils fè dé- 
fendirent fi conilamment, qu’il ne les peut aùoir de trois ans apres. D’autant mefmemét 
qu’ils faffeuroient du fècours des Lacedcmoniens, lequel ne leur cufl manqué dés le cÔ- 
mencement de celle guerre , fans vn grand 6c horrible tremblement de terre qui furuint 
en leur ville, par lequel elle frit quafi toute renuerfee &c ruinée: donnât occafion aux Hci- 
lotcs , qui font les fèruiteurs & païfans des Lacedemoniens , & aüx Meffeniens 6c autres 
leurs fubicts 6c habitans és petites villes d’alentour, de f efieucr 6c affembler tout à coup 
en armes pour aller furprendre au defpourueu 6c mettre à fac ceux qui feroict efehappez 
de ce tremblement, félon que recite Thucydide. Mais le Roy Archidamus qui efloit lors 
( à ce qu’eferit Plutarque) en la 4. année de fbn règne, pourueut fi fagemet à leur venue, 
qu’ils frirent lourdement rembarrez, 6c contraints f en retourner comme ils eiloient vc- 
nuz.Cequctoutcsfoisnefutlafindecetumultc. Car de là fen enfuyuit vne cruelle & 
fùrieufè guerre, qui dura dix ans au copte de Thucydide , lequel auffi la comcnce en mef 
me temps que larebellion des Thafiens. Occafion pourquoy nous l’auons fuyuant le tcf- 
moignage de Plutarque colloquee en la 4.annce du Roy Archidamus, encor que Diodo- 
re l’ait voulu rapporter à la 4>annee de l’Olympiade 77. Mais ileft couflumier, fignam- 
ment enfon 11 .6c ia.deracomptcr foubs vne année pluficurs chofcsqui font aduenuës 
en pluficurs années. 

T. Æmi n vs pourla féconde foisConfùl, auec QJFabi vs Fibvlanvs. 

Les Volfqucs 6c Æcolanicns, fc fentans par trop affoiblis de leurs pertes paffees , de- 
mandèrent paix aux Romains, qui leur fut odroy ce. 
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Lis ithevs Preuoft à Athènes. Diodore. 

I Artabanvsou Àrtaphanes natif du pais d’Hircanie, homme de grand crédit à l’en- 

droit de Xerxes foftmaiftre& Capitaine de fa garde, efperant defcfàirc Roy parlamort 
' d’iccluy,fit tant qu’il le mit à mort auec Ion fils aifnc Darius: 6 c comme il en penibit faire 
autant duplus icunc nommé Artaxerxes, luy-mefme futruc par iccluy, félon que récitent 
Ctefias, Diodore 6 C Iuftin.Qui fert pour monftrer, que ledit Artabanus n’a régné y .mois 
apres Xerxes, comme ont ellimé Eufcbe & S.Hicrofme:maisqu’il les faut comprendre 
fout le regne dudit Xerxes, & que A rtaxerxcs n’auoit ja efte déclaré Roy 8. ou 9 . ans au 
parauant par fbn pere, comme Mcrcator feft p çrfu adé .-d’autant que Artabanus fc fuit plu- 
ftoft ou premièrement addrelfé à luy qu a fon frere Darius.Qui plus cil Ariftotc liu. y. ch. 

* io.des Politiques déclare que ce qui fit coniurer Artabancs cotre fon raaiftre,fut la crain- 
: te qu’il eut d'eftre puny pour auoir efleué Darius fans le contentement de fon pere:ou i’c- 
. ftime qu’il veut dire qu’il l’auoit voulu faluer 6 c cfleuer comme Roy. Car ce partage fem- 
blc auoir efté trop obfcuremét traduit par les Interprétés. Tant y a cependat quefucccda 
en cefte forte fon fils Artaxcrxcs(qucIofcphetefmoigne auoir cité aufli appellé Cyrus) 
quifutfurnommé Longuemain,pourcc qu’il en auoit vne(tcfmoin Plutarque)plus gran- 
de que l’autre, ou les bras li longs fcc dit Strabo liu. iy.) qu’ils venoient iulques à fes ge- 
nouils, encor qu’il fuit de tous fes autres membres allez bien compofé. Diodore, Eufebc, 
S. Hierofme tiennent que fon règne a duré 40 .ans,Cte(ias 42. Clcmens Alexandrin 41. 
Mais fil a commencé à regner dés la 4. année de l’Olympiade 78. iufques à la 4-aufli de 
l’Olympiade 88.Comme lediét Diodore teimoigne, ou félon Thucydide iufques à la 7, 
de la guerre de la Morec,il pourra bien auoir régné quelque peu plus de 4o.ans,mais non 
pas 44. comme Funccius fans authorité ny raifon valable a maintenu. 

Les Heilotes ayans attiré aucuns de leurs voilins à leur ayde, mcfmcmcnt les Méfié-. 
niens,fe faifirent de la ville d’Ithome:& de là commencèrent à faire la guerre à bon efcict 
aux Spartiates,qui pour cefte occafion cnuoycrcnt demander fccours aux Athéniens, le- 
quel leur fut enuoyé au rapport de Plutarque par deux fois,fouz la conduire de Cymon. 
Mais fil fut conduéteur de la guerre contre les Thaficns iufques à la fin d’icclle,il n J y peut 
auoir efte que deux ans apres. Thucydide fait mention d’vnefois feulement. 

S e r v 1 li vs. Priscvs pour la 2. fois Conful, auec S p. Postvmivs 
Alb vs. 

Les Æcolaniens violèrent la paix qui leur auoit efté odroyee par les Romains I’an- 
nee precedente. Cependant toutesfois il ne fc fit rien de mémorable cefte année fur eux. 
Dionyfius Halye. 
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Archidemi des Prcuoft à Athènes. Diodore. 

Les Egyptiens aduertis de la mort de Xerxes, cftimerent que c’eftoit occafion propre 
pour leur faire rccouurcr leur liberté. A caufc dequoy ils fc rebellèrent contre les Perles, 
SC apres auoir charte leurs garnifons conftitucrent fur eux vn Roy nommé Inaro ou Ina- 
rus, qui regnoitja en la Mariatie de Libye cor^i^e de l’Egypte, y ayantfuccedé à fon pere 
Pfàmmiticus,lequel Hé r o dot e &: Thucydide dafent auoir efté dernier Roy d’Egyptc.Le- 
quel Inarus pourfe fortifier contracta incontinent alliance auec les Athéniens , tefmoin 
Diodore liu.n. Mais Plutarque déclaré que quand les nouuclles de cefte rébellion furent 
portées àla cour du Roy de Perle, qu’il enuoya meffagers à Themiftoclcs en la ville de Ma- 
gnefie,luy mandant qu’il entendift aux affaires de la Grece , 6 c qu’il luy tint les promefles 
qu’il luy auoit fài&es. Tellement que ce fut lors qu’il beut dufang de Taureau pour fc 
faire mourir, afin de n’cftrc contraint de faire la guerre à fa patrie. . 

Les Thaficns 6 c Æginctes f cftans rebellez contre les Athéniens ,& ayans efté gucr- 
roiez &afliegcz par l’efpace de 3. ans, furent contraints par force de fe remettre en lcuro- 
beyflànce, comme tcfmoigne Diodore, qui racompte tout le frit de cefte guerre fouz cefte 
année feulement, comme liellen’cuft durcqu’vn an.Suiuant laquelle occafion il dit aufli, 
qu’au temps d’icelle les Athéniens enuoyerent dix mille perfonnes tant de leurs citoyens 
que 
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que de leurs alliez, pour peupler &: habiter la ville qui fut cy apres dide Amphipolis au 
pais de Thraert^Mais ils'furét tous mis à mort par les Thraciens auprès de la ville de Dar- 
|bcfquc Edonique. Car cela doit élire aduenu l’vnc des deux années precedentes, f’il fé fît 
au rapport de Thucydide 29. ans deuant que les Athéniens cnuoyafîcnt lafccôde armee 
pour peupler la mcfmc ville. 

T. Q^inctivs Capitolinvs pour la 3. fois, Se Q^Fabivs VTbvla- 
n v s pour la féconde , Confuls: 

L e s Q_y e l s defcônfïrcnt les Æcolanicns en vnc bataille , & rccouurerent la proyc 
qu’ils cmmenoient du terroir Romain. Dionyfius Halyc. 
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Tlepolemvs Prcuoll celle année à Athènes. Diodore. 

L a guerre perfeuerant entre les Lacédémoniens & leurs Heilotes, Cymon donna c5- 
tre l’aduis d’vn Orateur nommé £phialtcs(qui debatoit qu’on ne deuoit poilït rclcuer ny 
fccourir vnc cité ennemie de déliés d’Athènes) confeil d’enuoyer fccours aux Lacédémo- 
niens , alléguant qu’on ne deuoit pas permettre que la Grece clochafl , comme fi Sparte 
eull cfté l’vn de fes pieds, & Athènes l’autre: tellement qu’il y fut enuoyé auec vne armée, 
laquelle caufa vne telle pœur aux Lacedemoniés à caufc delahardicffe des Athéniens, & 
de leur promptitude à toutes nouuelletcz, qu’ils les rcnuoycrcntfans fcflrc ferais d’eux. 
Ccqu’dsprindrcntàtcl dcfpit, qu’ils renoncèrent à leur amitié, &: (émirent en alliance 
auec les Argiens tant contre eux que contre les Thefl'aliens. Thucydide, Plutarque. 

E n la mefmc année les Athéniens enuoycrcnt fccours à Inare Roy d’Egypte contre le 
Roy de Perfe. 

Les citez de la Sicile tombèrent celle année en de grandes (éditions. Diodore. 

Archelavs Milefiendifciple d’Anaxagoras, & précepteur de Socrates viuoiten 
ce temps , & fut le premier qui alla de l’Ionie enfeigner la Philofophic naturelle à Athè- 
nes. Suidas. ' 

A. Postvmivs Albvs,&Sp. Fvrivs Medvllinvs, Confiils: 

Par lcfquelslcs Volfqucs & Æcolanicns furent derechef lourdement deffaids & 
vaincuz en vne grolfe rencontre. Dionylius Halyc. 
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Conon Preuoft à Athènes. Diodore. 

Artaxerxes enuoya celle année vnc armée de 300. mil combattans en Egypte, 
louz la conduire de (bnoncleAchemenes fils dufeu Roy Darius, où il fill fi malles af- 
faires qu’il fut au moyen du fccours que les Athéniens y enuoycrcnt auec 200. galeres, 
honteulemcnt deffaid & chalfé d’Egypte par les Egyptiens. Thucydide tcfmoigne que 
les Athéniens furent fix ans en Egypte. 

En ce temps regnoit au Royaume d’Epire& des Moloffiens Arymbas, félon d’autres 
Tharymbas,& Tharippus,ou Tharribas de là race des Pyrrhidcs , ayant fuccedé à fon pe- 
re Admetus en fort bas aage: tellement qu’il fut long-temps gouucrné fouz la turele d’vn 
Sabilynthus,qui fen acquitta fi vcrtueuîèmcnt, qu’il fitfort diligemment inftruirc le ieu- 
ne Prince en toutes bonnes mœurs Scfcicnccs dignes d’vn de fa qualité . De forte qu’il 
l’cnuoya pour ce faid eftudicr à Athènes, d’où il retourna fi bien appris en fpn Royaume, 
qu’il fot le premier qui le forma & policca de fort belles Ioix, decouftumcs&de lettres 
Grcqucsrauec lcfqùellcs il inllitua vn Sénat des Sénateurs ,enfemble auffi aucuns Magi- 
flrats annuels pour le gouuemcmét d’iceluy en forme de République. Ce qui luy acqiull 
vne fort bonne renommée par toute la Grece: de forte qu’on a eferit quépâr luy les Epi- 
h rotcs apprindrent a viure plus ciuilcmcnt & humainement qu’ils n’auoicnt faid : comme 
nous recueillons de Thucydide, Plutarque en la vie de Pyrrhus, Paufanias&Iuftin li.17. 
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Lequel toutesfois fet abufé où il dit, qu’il fut pere d’Æacides & de Neoptolcmus , veu 
que les autres, fignamment Plutarque, afferment que ce fut d’Alcetas , qni fut pere d’A- 
rymbas pere d’Æacides. 

L. Êbvtivs, & P. Servili vs, Confuls. 

L a pcftilcncefut caufc, qu’il ne fc fit rien cetc année de mémorable par les Romains 
fur leurs ennemis. Encor que les V olfques &: Æcolaniens euflent faid pluficurs courtes 
dedans leur terroir.Dionyf.Hal.T.Liue. 

Les Confulsfouloientencc temps entrer en l’cxercicc de leur dignité ‘enuiron les 
Calendes d’Aout. 
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Evripvs Preuot à Athènes. Diodore. 



Artaxerxes apres auoir rcccu le defatre prccedct enuoia fes AmbafTadeurs auec 
prefens à Sparcc,pour follicitcr les Laccdcmon iens contre les Athéniens : & pourcc qu’il 
ictrouuafruflrédc fon intcntion,il remit fus vnc autre piaffante armee qu’il renuoyaen 
Egypte foubs la conduidc d’ Arrabazus &: de Mcgabizus les Lieutenans: mais deuant que 
ils fuflent arriucZjlcs Athéniens affiegerenten Egypte la ville de Blancmur, quifutfi bien 
defendue qu’ils ne la peurent emporter, nonobllant qu’ils l’cufTcnt tenue affiegee l’efpace 
d’vn an. Diodore. 

E N la Sicile les Syracufains ayans guerre contre les étrangers qui fetoient efieuez à 
l’encontre d’eux, leur donnèrent bataille qu’ils gangnerent, mais ce fut bien chèrement, 
puis chaflèrent ceux qui tenoient la ville de Catane,& y rétablirent les anciens citoyens. 
A cet exemple ceux des villes de Rhege & de Zangle chaflerent les enfans du tyran Ana- 
xilas qui les f cigncurioient. En fin toutesfois toutes les villes de la Sicile pour acquérir 
paix,appointcrent par vn commun decret auec les etrangers qui y etoient habituez & 
demeurans. Diodore. , 

L. Lvcretivs, & T. Vetvrivs Geminvs, Confuls: 

Lesquels firent vn grand & merucilleux carnage des Volfques & Æcolaniens en 
vne grofle bataille qu’ils curent contre eux, en laquelle les deux chefs des ennemis furent 
occis furie champ. Dionyf.Halyc. 
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Phasiclesou Phaficlidcs Prcuo t à Athènes. Diodore.Dionyf.Halyc. 

Les Egyptiens eteonnez de la puifTancc du Roy de Perte te rendirent à tes Licutenas: 
leur trahiflànt leur Roy Inarus, lequel ils firent crucifier; laiflànt deux fils Thanyra & Pfâ- 
miticus,aufqucls le Royaume que leur pere auoit eu en Libye fut rendu : tellement que 
Thanyra y régna le premier, tefmoin Hérodote, iufques à fa mort. Au moyen dequoy l’E- 
gypte fut derechef conquite & reduide en l’obéiffance de leur maitrc.Cc nonobllant les 
Athéniens abandonnez des Egyptiens, au tecours dcfqucls ils etoient venus, fè défendi- 
rent tant vertueufement contre lesPerfes,que combien qu’ils euflènt perdu leurs vaif- 
fèaux ils fortirent leurs bagues fauues hors d’Egypte, & fc retirèrent par la Ly bie à fàuuc- 
tc en leurs maifons, félon Diodorc:mais Thucydide déclaré que cela n’aduint que 6 . ans 
apres. 

Lis Mcgariens & Corinthiens entrèrent en ce temps en quelque different entre eux 
à caufc de leurs confins:& de ce different vindrent à fc guerroier les vns les autres;dc forte 
que les Mcgariens furent vaincus en vnc bataille. A caufe dequoy ils fè mirent en la prote- 
ction des Atheniens,quittans l’alliance des Lacédémoniens. Occafîon pourquoy étant 
vnc armee d’ Athéniens venue prendre terre au lieu dit Halias,fut attaquée par les Corin- 
thiens &Epidauriens, qui la deffirent. Dequoy toutesfois les Athéniens eurent quelque 
temps apres leur reuange fur vne autre armee nauale des Pcloponncfiens, laquelle ils 

defeonfirent 
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delco n firent en met près l’Ecryphalcc. Thucydide. 

En la mèfmc annee Pericles par l’entremile d’vn Orateur (on familier nommé E 
phialtes embrouilla tellement le Sénat des Arcopagites, qu’il luy fit ofter la cognoifïàn- 
cedcplulicurs matières, & diminua grandement l’authorité d’iceluy. A caufe dequoy le 
peuple en prift vnc trop grande &: trop effrence licence , ainfi que dit Platon : tellemenrj 
qu’il en deuintfi infôlent, qu’on ne le pouuoitf à ce que dilent les Poètes Comiques) plus 
tenir, non plus qu’vn icunc cheual dcfbridé. Ce qui accreut aufli le crédit de Pericles en 
uers luy , en telle forte qu’il fit bannir Cymon du ban de l’Oftracifme , comme fàuorilànt 
aux Lacédémoniens, & contrariant au bien & àl’authorité du peuple. Encore que cefuft! 
le plus riche & le plus noble de toute la ville, &: qui auoit gaigné de plus gloricufes vi&oi-j 
rcs,& emply la cité d’Athenes de delpouilles cSquilcsfur les ennemis, félon Diodorc & 
Plutarque. Si cft-cetoutesfois que Diodorc dit, que les Athéniens firent mourir Ephial 
tes fccretement,pour auoir elle autheur de ce changement. 

Hippocrates natif de la ville de Co , Prince & pcrc de la Medecine & des Mé- 
decins, nafquit ccftc année. Soranus. 

P. Volvmnivs, &: Serv. Svlpitivs Camerinvs, Confuls: 

Les Romains furent exempts celle annee de toute guerre foraine, mais de conten-j 
rions ciuiles non. Dionyf 
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COMMENCEMENT DV COMPTE 

de Daniel . 



DES 70. SEPMuil NES 



-r 'An lèpticlme du Roy Attaxcrxes,Efdras Dofteur, & Interprète de la Loy des Iuifs 
3 lu retourna en Iudec en la compagnie de ceux qui le voulurent fiuyurc, qui reftoient en- 
cor au pais d’AiTyric de la captiuité Iudaïquc:& ce par là permifliÔ & licence dudit Arta- 
xerxes, qui luy donna auec cclà pouuoir & mandemet de rellaurcr & remettre fus la Ré- 
publique & police Iudàiquc, félon que le r.liure d’Efdras cha. 7. récite . Cependant!] 
les 70.1cpmainesd’annecsquc le S. Efprit par la bouche du Prophète Daniel, chap. 9. 
lignifia deuoirefcouler depuis la publication de l’Edid du retour & de l’edificadon, ou 
réparation de la ville de Hierulalcm , iufques au Médias, contiennent vn certain nombre 
d’annees communes, lequel foit compris en 490. En baillant àlafcptnainè 7. ans, félon 
le iugement Sc confèntcmcnt de tous les gens de fçauoir, il lemblc qu’on ne peut aduifèr 
temps plus certain & propre pour le principe dcfdides lepmainesque le retour d’Efdras 
icy conftituc, ayant porte auec foy l’Edid de pouuoir habiter & édifier en liberté en la 
cité de Hierufalcm , &: de viurc fouzla police de fon propre Magillrat , cnfemble dcl’im-] 
munité,&: franchifc des facrificateurs. Ce qui lemblc dire le vray retour delà captiuité 
Iudaïque &: la rellauration de la cité : d’autant què la fin d’icelles fc trotiuéra iullement 
efehoir au temps de la palfion de nollre Seigneur^ Quant à ce que Melandhon, Sc autres 
gens de grande érudition f efforcent de trouuer le vray nombre des ans defdidcs fépmai 
nés par le dénombrement des ans que leur donne Metafthénes depuis la 2. année au rè- 
gne de Darius, qu’il furnomme Longucmain,à fçauoir de 143. iufques au trelpasdu der- 
nier Darius : & puis Philon de 310. depuis la mort dudiél Darius, iufques à l’incarnatiô 
de noflrc Seigneur, & d’icelle iufques à fort baptefme 30. Icfquels reduids énvn nom- 
bre font 485. puis que nous auonsia monllréle peu de foy que nous déuons adioufler 
au tcfmoignage de Metafthenes, & que le confentemét de tous les hilloriographes nous 
rend ccrtains,quc Darius dernier Roy de Perle ( apres lequel la Monarchie fut transfé- 
rée aux Macédoniens) mourut en la troifiefme année de l’Olympiade 12. qui fe rapporte 
au 423. de la fondation de Rome, il mclemblequ’il nefautvfer d’autre adueftiflement 
pour congnoillrc l’incertitude de leur fupputation, au par dclfus la caufe: qui faiék que ie 
nefuisdemefmcaduis de ceux qui elliment que le retour d’Efdras & de Nehemias fufl| 
louz le Roy racfme , à fçauoir Darius , qui auoit donné permiflîon de recommencer & 
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paracheucr l’œuurc Ùu Temple intcrmife,&: ratifié l’Edit du Roy Cyrus,fc perfuadans 
qu’il fuftaufli appellé Artaxerxcs. Tellement qu’ils cftabliftcnt le commencement des 
70.fcpmaincs de Daniel en la ji.anncc de fon règne. A caufe qu’il y a 490. ans de là iuf- 
ques à la natiuité de noftrc Seigncur,cllquclcs 6.&7.chapitrcs dui.li. d’Efdras, mettent 
vnc diucriité de Rois en ces occurrences, qui eft aflez notoire par la différence de diuerfité 
de noms qui leur font attribuez. Car l’vn eft appelle Darius Se l’autre Artaxerxcs. 
le fçay au refte que le dode Scaliger nous a nouucllemcnt propofe vn autre commence- 
ment des 7o.fepmaincs de Daniel, que celuy que nous venons de reciter , le rapportant à 
la z.anncc du règne de Darius leBaftard, &: la fin d’icelles à la 11. année de l’Empire de 
Néron, lors qu’il déclara guerre ouucrtc à la nation Iudàique.Mais d’autant que noftrc o- 
pinion fcpcutauili probablement défendre & interpréter iclon leiens de Daniel que la 
iicnne, laquelle aufti fe trouuc expofee a autat d’oppofitiôs que la noftrc, il me lemble qu’il 
n’y a encor rien quimcpreffedclarcuocquer.C’cftàluyàpcnfer quel aage pouuoicnta- 
uoirZorobabcl&IofliélegrandSacrificatcur,lorsquclc temple fut parachcué en la 6. 
anneedu Roy Darius, fi ce rue celuy qu’on à appelle le Baftard.Car encor qu’il n’yeuft 
qu’enuiron 10. ans à Ion compte iufqucs alors, fi deuoit il aioufter à iccux ce qu’ils peu- 
uentauoirvefcu dauantage quin’eft eferit, &: les ans qu’ils auoient de leurs naifiance , 
quant ils furent fàiéts conducteurs de latrouppc qu’ils ramenèrent en Iudcc par la per- 
miflîon deCyrus.Ce qui ie doit femblablcment confidcrcr en ce grand nombre de Sa- 
crificateurs Se Lcuites,lefqucls cftoicnc montez auec Zorobabcl Se lol'uc, qui fe trouue- 
rct à la folemnité de la dédicace de la muraille de Hicrufalcm frite fouz Nehemie, &: dot 
le dénombrement f en voit frit au chap.n.du liurc d’iccluy . Car apres iccluy récité eft dit 
auverfètzé. Iceuxfurentautcmpsdcloachim filsdclcfua fils de Salaticl, au temps du 
Due Nehemie Se Efdras. Car fi cela fe fit en la 3 [.année du Roy Artaxerxcs diét le Mc- 
moratif,quifecrouuacnlai84.du règne des Perles, à commencer depuis la i.anncc du 
Roy Cyrus, ie laiifc à iuger de l’aagc que tous ces dénombrez là, ou pour le moins aucuns 
d’eux, pouuoient auoir.Parquoy il y a plus d’apparence qu’il faut rapporter cela au temps 
d’ Artaxerxcs Longucmain,pluftort qu’au Memoratif.Quant à ce qu’il allègue que Nehe- 
mie fetrouuafbrt cm pefchc à cerchcr &: trouuer le liurc de la généalogie de ceux quie- 
ftoient retournez en Hicrufalcm fouz Zorobabel , cela ne le peut tefinoigner par le hure 
de Nehemici&fedcfcouure le contraire par l’hiftoirc d’Efilras, & par les Leuites &Ioa- 
chim prementionnez cy dcifus,qui euffent facilement informé Nehemie de ce qu’il ccr- 
choit.Et quand encor la manière de parler fur laquelle il farreftc,fcroiten Nehemie , vne 
femblable fe voit au liurc d’Efther pour Mardochec,dont on ne peut tirer vne telle côfc- 
quence qu’il fait de l’autre. Pour le regard de ce qui eft eferit au 21. verfet du chapitre que 
nous venons d’allcguer,qui dit que les Leuites au temps d’Eliafib,Ioïada,Iohanan,& Ied- 
doa furent eferits Princes des familles &: les Sacrificateurs iufqucs au regne de Darius 
Roy de Perle, fi cela ne fe peut entendre de Darius le Baftard , ains feulement du dernier 
Darius,quifutdefconfitpar Alexandre. I’eftimcquc celàacfté adioufté au liurc de Nc- 
hemie par autre que par luy,ou bien que luy-mefmc n’a crté l’authcur d’iccluy, ains a efté 
frit en ion nom.Ce que nous fommes occafionncz de croire par beaucoup d’autres indi- 
ces ie argumenstà caufe dequoy on ne peut conclure qu’il ait vefeu iufqucs au temps d’A- 
lexandre, finon qu’on confèflc qu’il foit paruenu à l’aage de plus de 130.OU tyo.ans. 

Philocles Preuoft à Athènes. Diodore. 

L 1 s 1 a s fils de Cephalus natif de Sy raeufe, qui a efté vn des fameux Orateurs de fon 
temps, & qui au iugement de Plutarque fut fort apte à perfuader, & és oraifons qu’il bail- 
loit aux particuliers, fort bref &fuccint, de forte que fon ftile cftoit impoifiblc à imiter; 
fenvint(au rapport dumefme autheuren la vie d’ioeluy) demourer à Athènes, lorsque 
Philocles y fut Preuoft apres Phaficles . Combien que les exemplaires d’iccluy qui font 
imprimez, portent que ce fut en la i.annee de l’Olymp. 8 2. pour l’affc&ion qu’il portoit à 
la ville, & pour la perfuafion de Pcricles qui eftoit fon hofte ie fon amy.-ou (comme les au- 
tres tiennent)ayant cfte' banny ie chaflfé de Syraeufe, lors qu’elle eftoit aiferuie par la ty- 
rannie de Gelon.Mais il eft certain qu’il faut lire en ce paflagcla 8 o. 01 ymp. pour 8 i.ie 
pour Gclon Hieron,fi ce n’cft que les clcriuains ayent obmis quelques mots deuât Gelon, 
àlçauoir de Hieronfils de Gclon tou qu’on voulfift penfer qu’il euftefte' banny plus de 30. 
ans auparauant. V ne autre feprblablc faute eft en la vie de l’Orateur Ifocratcs , où il dit 
qu’il 
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qu’il cftoit plusieuncde 21 . ans que Lifias. Car il faut là entendre qu’il nafquit 2 . 1 . ans a- 
pres que Lifias fut venu à Athènes , appellent poffiblc fa venufc la nàiflànce d’iceluy. 

E s t a N s les Athéniens entrez en guerre contre les Choncntiens 8c Epidauriés,iour- 
ncc le donna en la Moree qui fut fort cruelle 8c fanglante,de laquelle toutesfois les Athé- 
niens eurent le meilleur. Et apres ayans obtenu vne autre féconde vi&oire fur les mefines 
ennemis, tournèrent toutes leurs forces contre les Æginetes,qui fe voulurent cfleuer co- 
tre eux : lefquels ils fubiugucrcnt au bout de rieufmois,foubs la conduire deicur Capi- 
taine Leocrates. Diodore . 

Dvcicievs Roy des naturels Siciliens, ayant pour lors grande puiflancç, fonda la 
ville de Mcnenc , 8c diftribua le terroir d’alentour aux habitans qu’ils y logea . Dio- 
dore. 

P. Vàlixivs Pvblicola, 8c C. Sabinvs, Confuls; 

A v temps defquels App. Herdonius Sabin, ayant follicité les ferfs 8c efclaues de Ro- ; 
me à fefleuer contre là ville, occupa de nuiâ: le Capitole : qui fut toutesfois bien toft a- 
pres repris d’afTault, 8c lediét Herdonius, auec lès complices, chaftié de fa témérité. Dio- 
nyfius Halyc. 
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B ion Prcuoft à Athènes. Diodore. 

Les Corinthiens defirans fe vanger des Athéniens qui auoient rcceu les Megariens 
leurs ennemis en leur protection , entrèrent à grande puiflànce dedans le pais Attique, 
lors que les Æginetes citaient encore affiegez. Neantmoins toutesfois les hommes de 
guerre qui citaient demourez dedans Athènes, fortirent fouz la conduire de Mironidcs 
fur eux, fi courageufement qu’ils gagnèrent deux belles victoires fur eux. Thucydide. 

Les Phociens commencèrent guerre aux Doriens habitans près le mont Parnalïè, 
qui eftoient anceftres des Lacedemoniés à caufe de la garde 8c fuperintendence du tem- 
plcd’ApollocnlavilledeDclpheSjlaqucllelesPhociensvfurpoiént. Qui fut caufè de 
leur faire bailler fecours aux Doriens, foubs la coduiCte de Nicomcdes fils du Roy Cleô- 
brotus tuteur du ieunc Roy Pliftonax, parlé moyen duquel les Phociens furent vain- 
cuz:mais comme les Laccdcmoniens fè penfoient retirer en leurs maifons, ils furet char- 
gez par les Athéniens 8c combattuz par deux fois , fans que la victoire tournait for l’vne 
ne for l’autre partie. Diodore, Thucydide, Plutarque. 

Q^Fabivs V 1 b v l a n v s pour la j. fois Confiai, auec L. Corn eu vs. 

La ville de Tufculc alliee du peuple Romain fut prife d’emblee parles Æqucs: 
mais celle d '^Antium, fè reuoltant contre les Romains fc donna aux V olfqucs : lefquelles 
toutesfois furent bien toft apres regaignees par les Confuls,8c les ennemis vaincuz 8c paf- 
lèz foubs le ioug,qui fè fàifoit de deux pièces de bois plantées en terre: au déifias defqucl- 
les cftoit foubs vne autre lice de trauers: fouz laquelle par le milieu des autres eftoient cô- 
traints de pafTcr les prifbnniers tous nuds : choie laquelle comme elle tournoit au grand 
honeur des vainqueurs, aufli caufoit vne telle infamie 8c opprobre aux vaincuz , que plu- 
fieurs preferoient la mort à vne peine 8c réparation fi honteulè . Dionyf. Halyc. 



Vu Monde. 3672 


| Sepmaines. 3 


P.deluda. 


» ! 


Ve Rome. 


Olympiade. . 4 


| R.dePerfe. y 


R. de Macedone. 


49 J 


196 



Mnesithides Preuoftà Athènes. Diodore. 

Les Thebains ayans cite priuez de la principauté de la Boeotie au temps de la guerre 
contre Xerxes,8c le voyans en eftre mclprifèz,ccrchoient tous moyens de rccouurer leur 
ancien honneur. Qui fut caufè qu’ils fè prelèntcrcnt aux Lacédémoniens pour foufte- 
nir auec leurs propres forces la guerre qu’ils auoient contre les Athéniens. En vertu de- 
quoy les Laccdemoniens leur ayderent à reformer leur ville de muraille : 8c puis contrai- 
gnirent les peuples de la Boeotie de fe foubs-mettre àiceux.Lorscommeles Laccdcmo- 
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Itiiens eu fi ent! dfiuoié vnë grande armee en la contrée de Tanagrè,au feeours dés Doricns 
jcontrë les Phociensd’àrmée des Athéniens (c Voulut fouz la conduittèdé Périclcs oppo- 
jfet à icelldjà fl üiàuuaife heure qu’èlle fut defeonfitte. Parqüoy les Athéniens furent con- 
trains- d’én faire vne aütrû,pour aller vénger la honte de la première : dé laquelle Mironj- 
'des Capitaine vaillant Sc heureux, prilt la conduire. Etpoiirce que les Bœotiens Sc The -- 
bàihs fd Virent élire en arrhes pour la defenlc des Laccdemoniens , il marcha première- 
ment tohfre èuX 6c letlr liura bataille, dont il gangna la viélo iffc foixante deuxlours âpres 
la.iojirnee de Tanagre,nonobllant qu’il fuit accompagne d’vn beaucoup plus petit nom- 
bre dé génsque fesennèmis. Qui fut vn cxploidt d’armes auffi glorieux 6c grand qu’àutrc 
qtli ehltiirtiâis cité exécuté parles Athéniens pource qu’ériX leitls ils combattirent & 
vainquirent les plus yaillans hommes de toute la Grece. Apres cela Mironides reduiiit en 
l’obéïllànce de la patrie là ville Sc contrée de Tanagrc,auec tètites les villes dé la fiœotie, 
excepté celle dç Thebcs feulement. Cela faict il rangea d’vn mefme cours tout le pals des 
Lôcrcs lufnorrimczOpunticnSjpuis des Phocichs,à là volohté:& fen retourna gtorieufe- 
rhCht à Athehes. Thucydide, Diodore, Plutarque en la vie de Pericles 6c dcCymon, 
Iuftinliu. 3 . 

P a H: me n 1 d e s diiciple Sc fuccclfcur de Xenophancs cnl’cfcole Elcatiquc,floriiroit 
en cotcrtips-àucc Ertipedocles Agringencin Philofophe Pythagoricien. Eufebe. 

L.Mînvtîvs, Sc C. Navtivs Rvtilvs, Confuls. 

Le premier dcfqücls futenuoic contre les Æques, quiauoicrtt violé la paix qu’on 
leur auoit oétroyee l’an precedent, &: feiloient mis aux champs auec armee fouz la con- 
duire de Clœlius,où il lîit fi mal les affaires, qu’il le trouua auec fon armée afiiegé de fes en- 
nemis.Tellcméc que pour le fecourir Sc del iurer fut crée Dictateur L.Qv 1 n c t i v s Cin- 
cinnatvs: &: celte élection (corne il clloit aux chaps cmpcfchcau labourage) àluyfi- 
gnifiec.Tcllceltoit l’opinion que le peuple auoitde la vertu dudit Cincinnatus:de laquel- 
le il ne flit en rien dcceurcar en l’clpacc de ij.iours depuis qu’il flit faiéb Dictateur, il tira 
fon armee hors de Rome,deliura le ConfuI Sc fon armce,dcffit'gloriculcment celle de les 
ennemis,&:apres les auôir fai et palfer fouz le ioug rangea leurs villes à la deuotion , mena 
leur Empereur en triomphe à Rome, puis volontairement lè depofa delà dignité qu’il 
pouuoit exercer iulqucs à la fin de 6 .mois. Dionyûus Halic. 
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Cal tï as PrCüôfl à Athènes. Diodore. 

T o tv\ ides Capitaine d’vne armee de mer d’Athenicns,ltimulé de la gloire que Mi- 
ronides feltoit acquis au voyage precedent, entra dedans la Lacçmié , qui iulques alors 
n’auoit ëllé violée d’aucunes incurfions 6c aggrclfions d’ennemis. Tellement qu’il prit Sc 
occupa te port de Gy thum auec les illesde Modon,Iacynthc Sc Ccphalenic : où îlfitvn 
merueillcux degalt,&: butin en plufieurs prifes de villes, n’ayant trouuc aucune refiltance, 
poutee que les Lacédémoniens cltoient empefehez contre les Ilotes Sc Mcflcnicns. 
Combien qüe Thucydide déclare qu’il dcffit,lcs Sicyonicns au mefme voyage à la defee- 
tc de fon armee en terre, apres auoir bruflé l’ Arlènac des Laccdcmonicns,&:pris la ville de 
Chalcedcfur les Corinthiens. Au mefme temps aulfi IcsÆginetes furent totalement fub- 
iuguez par lés Athéniens. DiOdore. 

C. Horativs, SC Q^Minvtivs, Confuls: 

D e s Q^v e l s Hôrâtius combatit heureulemént les Æqués en là pleine d’ Algide, dont 
il triompha. Au mefme temps le nombre des Tribuns du peuple, qui ne fouloiët dire que 
deux, fut accrcu iufques à dix. Dionyfius Halic. 
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Zo sistRATvs Preuoft à Athènes . Diodore. 


Pericles 
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Pericles fils de Xantippus vaillant Capitaine te homme de bien,rcceuant la cô- 
duidc d’vnc armée de mer des Athenies, 'courut toute la colle de la Morec , te mit en l’o- 
bcïlTancc de la patrie tout le pais de l’Acarnaniç . Ce pendant ( comme racompte Iuftin ) 
Sophoclcs pocte ayant la c 5 dui£tc d'vnc autre armee d’ Athéniens couroit les autres pais 
des Lacedemoniens . Combien qu’il lemble que cela fuft pluftoft faid par le Capitaine 
Tolundes. Tant y-a que les Athéniens aecreurent lors grandement leur Empire par tout 
de vidoires. Lors le Roy de Perle n’ayant peu par Ton argent faire reuoquer les Athenies 
de l’Egypte, enuoyavne grande armée fouz la conduidc de Megabazus fils de Zopyrus 
pour pourfuyure celle guerre. Lequel le porta fi heureufement en celle charge, qu’il défi 
fit l’armce des Athéniens te de leurs alliez en vnc grolïc bataille. Au moyen de laquelle il 
fit quitter la ville de Memphis aux Athéniens, & vn an apres abandonner totalement l’E- 
gypte, pour fc retirer par la Libye en leur pais . Tellement que l’Egypte fut en celle forte 
derechef reduide fouz l’obeïllànce du Roy de Perle , excepté la contrée des M arets , où 
regnoit Amyrtee,qui demeura en fa defobéilïàncc iulques àfon trclpas, auquel il laiûà là 
fuccelfion à fon fils nommé Paufiris: Ainfi que recitent Hérodote te Thucydide liu.t. nô- , 
obllant que Diodorc rapporte ce fàid cy deuant. 

Semblablement aulfi la guerre que les Lacedemoniens menoientà leurs Hilo- 
tes te aux MelTènicns, apres auoir duré dix ans prit fin, au moyen que les Hilotes te Mefi- , 
leniens ne pouuans plus durer contre la puiflàncc des Lacedemoniens , leur quittèrent 
lcjeu,à condition qu’il leurfull permis de fortir lèurement de la Morec, te feretirer où 
bon leur fembla . Parquo^Jcs Athéniens les .receurent , te leur donnèrent le terroir de 
Naupadc qu’ils auoient^ux Locricns Lozoliens pour habiter. Thucydide . Ce fut aulfi 
au mefme temps que les Athéniens rappellerent d’exil le CapitaineCymon,le difpenlans 
du terme qu’il y deuoit ellre : car il n’en auoit encor palfé que cinq années . Æmilius 
Probus. 

M. Valerivs Maximvs, te S?. Virgini vs Tricostvs, Con- 
fuls : 

• L’ a n n N e e defqucls fut( félon le récit de Dionylius Halycar. ) fans guerre , a caufc 
de la peililence qui courut à Rome : pour raifon de laqùellc Ccnforinus ellimc que les 
premiers ieux feculicrs furent inllitucz te célébrez à Rome en ce Confulat. 
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Akiston Prcuoll à Athènes. Diodore. 

E l 1 a s 1 b fils de Ioachim,fut apres le trclpas de fon pere laid fouucrain lacrificateur 
des Iuifs, depuis la 12. année de l’Empire du Roy Artaxerxes iufques à la 33. d’iccluy , par 
l’elpacc de 21. an-.lclon le tefmoignage de Philo. 

O r e s t e s fils d’Echecratides Roy de ThclTalie, cllant chalïe de fon païs,lbllicità les 
Athéniens de lcrellitucr. Tellement qu’ils entreprindrent celle expédition en là fàueur 
aucc les Bœoticns te Phociens:mais ils n’y firet rien de mémorable, pour ce que les Thef- 
falicns leur relillercnt trop puilTammcnt. Thucydide liure 1. 

Alexandre 10. Roy de Maccdonc ayat régné 43-ans mourut, laiiîànt quatre fils: 
Pcrdiccas lecond du nom,qui elloit l’aifné: te Alcetas qui fut pere d’ Alexandre, auec le- 
quel il fut cy apres occis en vn banquet par Archelaus le Ballard . Or Perdiccàs flic cc- 
luy qui liicccda à la couronne de fon pcrc,& régna 41. an au compte d’vn Acanithius Ni- 
coinedien, qui me lemble le plus certain de tous ceux delquels Athenee liu. 5. chap. 13. 
fàid mention, te que celuy pareillement d’Eulebc- Ainfi qu’il le verra par la fuitte de ce- 
lie hilloirc. Quant à fes autres frères , Thucydide nomme Derdas te Philippe , qui ell ! 
par les autres autheurs furnommé Terralees,lequel lemble ellre celuy qu’Ælianus appel- ; 
leMenelaus,qui fut pere du Roy Amynthas deuxiefme. Mais le Scholiailcde Thucydi- 
de ellimc que Derdas fût coufin germain feulement, fils d’vn Aridacus frere d’Alexandre. » 
Cependant il ell certain que \\rf te Philippe querellèrent pour la focceffion de leur 
pere contre Perdiccàs àl’ayde des Athéniens : mais qu’ils furent rembarrez lourde- ; 
ment. i 

^ h h ij i 
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A l’exemple des Athéniens fut inftituec à Syracufc l’ordonnance du banniftement 
appelle Petahfme. Auquel temps les Ægiftins & Lilibeens le guerroierent fort crucllcmët 
les vns les autres. 

A v mefme temps trefues furent accordées entre les Athéniens & ceux de la Morec 
par l’entremife de CymonAthenicn, qui portoit afte&ion aux Laccdcmoniens, & le cran- 
(porta volontairement pour ceft eftett de Sparte, lelon Diodore : Lcfquclles Thucydide 
lernble vouloir dire auoir duré trois ans. 

C. Vetvrivs Cicvrinvs, &: T. Romilivs Roc v s, Confuls: 

Par. lefquels lesÆques furent derechef defeonfits & vaincuz en bataille. ' Diony- 
fius Halycarn. 

Du Monde. 3676 | Sepmaines. 7 | P.deluiU. 39 | De Rome. 

Olympiade. 4 | R.dePerfe. 13 j R. de Maccdone. Z | 300 

■ . .i . . ■ - » ■ ■ ... -■ ■ — - • ■ — - ■ ■ - - — 

Lysicrates Prcuoft à Athènes. Diodore. 

P e r. r c l e s chef de l’armec des Athéniens fît auec icelle defeente en la Morce , où il 
gangna vnc bataille ftir les Sicyonicns en la contrée de Nemec:& puis embarquant fur fes 
vaiueaux quelque renfort de gens qu’il prit en Achaicallice pour lors des Athéniens , alla 
courir toute la contrée d’Arcananie, là où il renferma les Ocneadesau dedans de leurs 
murailles. D’autre part Tolundcs Capitaine d’vnc autre armee d’ Athéniens tranlporta 
vn nombre de leurs citoyens en l’Eubocc,pour peupler la ville & le terroir des Naxiens. 
Thucydide, Diodore, Plutarque. 

Dvcecivs Capitaine de la ligue des Siciliens naturels, fonda ccftc annee la ville de 
Palicecn Sicile. Auquel temps au(fi la ville de Sibaris en Italie quiauoit demeuré 38. ans 
delerte ruinée par les Crotoniates,fut par vn ThefTalicn rcbartic &: repeuplée. Auquel 
tëps aulli les Syracufains furent en grande guerre cotre les Tyrrheniens d’Italie. Diodore. 

S p. Tar.peivs Montanvs, &: Aterivs Fontinalis, Confuls: 

S 0 vz lefquels les Romains enuoyerent trois AmbalTadcurs en la Grèce, pour cognoi- 
if rc les loix des villes les mieux inftituces&: policées, afin de former fur icelles le droiét 
Romain. Dionyfius Halyc.T.Liuc. 



Vu Monde. 
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| Sepmaines. i 
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Olympiade. 
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Cherephanes Prcuoft à Athènes, félon Dionyfius Halycarn , combien que Plu~ 
tarqueenlaviedeLyfias(filn’yafaute) dit que ce fut Phaficles.Cetuy-ey aefté obmis 
par Diodore. 

P ir. (CL Esayatapres le voyage de la Moree mené l’armee des A thenies au Royaume 
du Pont, y traitta humainement les citez Grecques, & fit tout ce quelles luy requirent : 
donnant à cognoiftre aux Barbares habitans à l’cnuiron,& aux Princes &Rois d’iceux,la 
grandeur de la puilfance des Athéniens, qui nauigeoient fans crainte par tout où bon leur 
lèmbloit, tenans toute la mer en leur obey (lance. Dauantagc il laifta aux Sinopiens qucl- 
qüe nombre de gens Sc aucunes galères, pour les défendre à l’encontre du tyran Timefi- 
leon,(ouzla charge du Capitaine Lamachus.Et puisàfon retour enuoia d’autres bour- 
geois d’Athenes pour peupler la ville de Sinope. Plutarque. 

Amaxandr.idas Rhodien poëte Comique floriftbit en ce temps , auec Cratinus 
autre Poëte Comique. Suidas. 

Siartachvs RoyduBofphoreCimmerien,commcnçaàrcgncrencc temps. 

Sex. Q_vinctilivs Varvs, & P. Horativs Trigeminvs, Confuls: 
Lefquels furent, (comme déclaré expreflement Dionyfius liure 10. ) creez le i.an de celte 
Olympiade, eftant à la 300.de Rome expiree.Ce qui fevoit cftrc dit (clon noftrcfuppu- 
tation,& non félon celle qu’on cftime qu’il a fuiuie. 

L ï dernier defqucls mourut de pefte auant la fin de l’annce : au moyen dequoy Sp. 
Furius Medullinus luy fut fubftitué,qui auoit efté vne fois anparauat Conful. Et n’aduint 

autre 
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autre chofc plus mémorable celte annee , àcaufe de la pelle qui fut fort grande. Dionyf. 
Halycar. 71 



Du Monde. 3678 | Sepmaines. z | P. de Judo. 41 | De Rome. 



Olympiade. 



R.dePerfe . 15 j R. de Macedone. 4 | 302. 



Antidotvs Preuoft à Athènes. Diodore. 

Depvis la fuitte de Xcrxes de la Grcce,iufques à jo. ans en apres, la Grcce(comme 
efçrit Diodore liure 11 .) profpcra toujours merueilleufement en toutes chofcs ,&fit la 
profpcrité 6c opulence florir les arts : tellement que l’on trouue que les plus cxcellens Ou- 
uriers qui furent iamais au monde, vefquirët en ce temps-là, comme entre les autres Phi- 
dias le ftatuairc, Agatharcus &,Zcuxis: lequel félon le tefmoignage de Plineliu. 34 . ch. 8 . 
le fît principalement renommer en fon art en celle Olympiade. Les fciëces auffi,& mefi- 
mement la Philofophie faduanccrent infîniement, aufli fit l’cloquencc par toute la Grè- 
ce, mais fpccialemcnt à Athènes. Car de ce temps-là furet les Philofophcs Socrates, Pla- 
ton, Mélirtus, Arillote Zcno,Euclidcs, Ariftippus,Xenophon,auec leurs difciples ; 6c les 
orateurs Periclcs,IfOcratcs,& fes difciples. Semblablement les tant renommer Capitai- 
nes Miltiades,Themiftoclcs,Ariftidcs,Mironides,& autres, auecPericlcs . Mais princi- 
palement accreurent les Athéniens leur Empire 6c leur gloire, par leur proiieflè : de forte 
que leur nom f en efpandit prefque par toute la terre habitable. 

L. Menenivs, 6 c P. Sextivs, Confuls: 



DuMonde. 3679 | Sepmaines. 3 J P. de Juda. 41 1 De Rome 



Olympiade. 3 [ R.dePerfe. 1 6 J R. de Macedone. y j 
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Enthidemvs Preuoft à Athènes. 

Dvcetivs Capitaine de la ligue des naturels Siciliens , fut deffaift en bataille par 
es Syracufàins , 6c contraind de recourir à la mifcricorde du peuple, qui luy fauuala vie. 
Diodore. 

Lie d a mis obtenait en ce temps la principauté de la ville de Halicarnafiè , qui eft 
au pais de Carie, ayant fucccdé en l’cftat d’icelle à fon pere Pifindclis fils d’ Artcmifia: le- 
quel dégénérant des bonnes parties de fon ayeule fe rendit fi cruel enuers fes fubie&s, 
qu’il fit iniuftementmaflàcrerpluficurs d’eux, entre lefqucls fut Panyafis Pocte héroï- 
que, par lequel on dit que la poëfie fut comme refufcitce,eftant au parauant quafi eftein- 
tc & enfeuelit . Tellement qu’on dit que ce fut pour crainte de luy qu’Herodote l’hiflo- 
riographe fenfiiit de fa ville, & f en alla aucc ceux qui allèrent peupler la ville de Thuries. 
Finalement toutesfois ce Tyran fut charte de fon pais. Et pour ce que Menandcr, Glutus 
& Hecatomnius fuccedcrent fuccefllucmct apres luy en la principauté de Carie, cela fait 
eftimer à aucuns de ce temps, qu’ils furent fils d’iceluy : nonobllant que cela ne fe voit 
expreflëment déclaré ailleurs. 

A v mefme temps viuoit 6c floriflbit le Philofophc Hcraclitus , qui fut fort familier 6c 
amy de Hermodorc prince d’Ephele, lequel cftant iniuftement charte de fon pais par les 
Ephefiens,Ie vint retirer à Rome: où il fut ( comme dit Pomponius le Iurifconfulte ) non 
eulement interprète, mais quafi autheur des loix des xij. tables. En faucur dequoy Pline 
iu. 34 .ch. 3 . eferit, qu’il luy fut érigé vnc ftatuë en public à Rome. Or fi Heraclitus viuoit 
au temps que le Philofophc Empedoclcs trai<ftoit(comme tefmoignc Aule Gclle)la Phfc- 
ofophie naturelle, il faut eftimer qu’il cftoit lors fort aagé. 

Les Athéniens cftans en paixauec leurs voifins,& ne pouuans durer en repos, entre- 
prindrentpar le confeil de Cymon d’affranchir toutes les citez Greques de 1 ’ Afie,qui re-J 
* oient encor en la fubie&ion des Perles, fîgnamment l’Ifle de Cypre: tellement qu’ils der 
pelcherent à celle intention vne armée de merde zo6. galeres fouzla conduire de Gy- 
mon , pour aller defeendre en Cypre : au deuant de laquelle fe vint prefènter l'armce du 
Roy de Perfe en mer , laquelle il deffit 6c diflîpa : au moyen dequoy la defeente dedans 
icelle Ifle luy fut ouuerte fans autre empefehement, où il commença de prendre 6c fub- 
iugucr villes. Diodore. h h iij 
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Appivs Claydivs, ôc T. G en vti vs, auoient efté defignez Confuls pour 
ceftc année cmais apres le retour des A mbalTadeurs de Grèce, ils furent aucc tous les 
autres Magiftrats lîipprimcz,& au lieu d’iceux,dix perfonnages députez pour cftablir le 
droiét Romain furies loix apportées de la Grèce. Lequel fut par eux rédigé en dix tables, 
aufqucllcs les Confuls nouueaux, qui les fuiuirenc en adioufterent deux. Toutes le (quel- 
les cftans grauees en cuyure,& attachées au lieu où l’on faifoit les harangues au peuple, 
furent appellecs les loix des 12. tables. Dionyfius Hal. T. Litic.Solinus toutesfois aëftimé 
que les Décemvirs furent efleuz,l’an joi.de Rome: mais le different eftpetit, 6c fè peut 
faire que l’année en laquelle ils furent c(leuz,participoit de la 302.& 303. 



D» Monde. 3680 


Sepmames. 4 


P. de Indu. 43 


VeRome. 




R.dcPerfc. 17 


R . de Macedone. 6 
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v e b i e v s Preuoft à Athènes. Diodore. 

Cr mon pourfuiuant fa victoire f cduilic quafi toutes les villes des ides de Cypreen 
lobéiflàncc des Athcnicns:& comme il f eftoic mis en deliberation de deftruirc tout en- 
tièrement l’Empire des Perles, il enuoia vne partie de fon armee en Egypte au lècours du 
Roy Amyftec,quiregnoités marées d’icelle, à la pétition d’iceluy. Et puis auecle relie le 
campa deuanç la ville de Citiumpour l’aflieger : où la maladie le furprift, de laquelle il 
mourut. A caufc dequoy (on armee f en retourna à Athènes , fans qu’il eull faid aupara- 
uant aucune paix aucc le Roy de Pcrfc,finon celle que nous auons demonftré cy deuant 
qu’il fît auecle Roy Xerxcs, comme tcfmoigncnt Thucydide.Plutarque ÔC Æmilius Pro- 
bus. Parquoy Dioaore femble auoir inconfidcrément eferit que ce fut à ce dernier voya- 
ge deCymon,qu’il fit'Ccftc mémorable ÔC gloriculc paix, de laquelle nous venons de par- 
ler. Combien que ic conuiens auec luy du temps de ce voyage ôc de la mort de Gymon. 
Depuisiequd comme dit Plutarque iufques au Roy Agcfilaus,laGrecë n’eut aucun Ca- 
pitaine qui ait fait chofc digne de mémoire contre les Perles: à caufc que les harengueurs 
&Gbüuçrneurs des principales villes de la Grcce les irritèrent les vnes contre les autres 
par guerres ciuiles ’, &nefc trouua perlonne qui fe jettaft entre deux pour les départir. 
Mais onnepcutdilïimulcrque le mefmeautheur par quelque affectation n’ait adioufté 
au difcours de ceftc dernière entreprinfe de Cymon, ÔC de là deliberation de deftruirc 
l’Empire des Perles, qu’il fut induit à ce mouuement , pour cftre aduerty feulement que 
Themiftocles eftoit en grand crédit. &: en grand honneur entre les Barbares: à caulc qu’il 
auoit promis à leur Roy de luy conduire fon armee toutes les fois qu’il voudroit faire la 
guerre aux Grecs:d’autant que Themiftocles eftoit dcccdé long temps auparauant par 
Ion tefmoignage mefmc. ^ 

La cite de Rome fut encor gouucrnce ceftc annee par les dix députez à l’eftabliflc- 
ment des loix. 
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Philiscvs Preuoft à Athènes. Diodore, Dionyf. 

Les Megariens le départirent de l’alliance des Athéniens, pour entrer en celle des La- 
ccdcmoniens.Quifut caulè que les Atlieniens enuoierent vne grande armée contre eux, 
qui gafta tout leur terroir ôc mit leur armee en route. Diodore. 

E n v 1 r o n le mcime temps commeça lèlon Thucydide la guerre appcllcc fain£te:qui 
vint de ce que les Lacédémoniens auoient ofté aux Phociens la fuperintendancc du tem- 
ple d’Apollon en la ville de Delphes, qu’ils auoiét vfurpcc:& l’ayât remile entre les mains 
des DclphienSjfi toft qu’ils eurent le dos tourné, Pcricles y alla aulli auèc vne armee, qui y 
remit les Phociens. 

Comme les Dccemvirs le fuffenc illégitimement continuez encor celle année en 
fauthorité ôc dignité, où ils auoient efté eftablis pour l’an pâlie feulement , ôc donnaient 
apparence de n’auoir non feulement enuic de là quitter, mais aulli d’eux vouloir maintc- 
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nir en icelle tyranniquement, 8c commiflcnt iourncllement plufieurs infolenccs & indi- 
gnitez,mefmcs iufqucs à vouloir rauir publiqiKmenc vfte fille libre 3c cogneue, fouz pré- 
texte de droidjà ceux qui fen diloien t faullcment dire parens , pour en faire au plaifir de 
l’vn d’eux, irritèrent tellement le peuple Romain, qu’il f alla ( comme il âuoit ja fsuâ au- 
tresfois ) failîr du mont Auentin : à l’occafion dequoy pour euiter plus grand inconue- 
nient, fallut que le gouuernementde la Republique retournait en ion premier eftat,quc 
les Tribuns du peuple luy fuflent rëduz auec plus grande authoritê, 3c precminéce qu’ils 
n’auoicnc : la dignité Conlulaire remife fus , en laquelle furent admis pour le relie de 
l’annee > L. V albrivs Potïtvs,& M. Houativs Barbatvs : par 
lcfqucls les Æques , Volfques 6c Sabins furent heureufement rcmbarrcz3c deftai&s en 
bataille, félon que Dionyfius Halyc. récite: la relation duquel eft confermcepar Cicerô 
au liure de Ptnibm , alignant le fài& d’Appius Claudius l’vn des dix , en la perfbnne de la 
pucellc Virginia, à la 60. annee apres le rceouurement de la liberté. Il y en a toutesfois 
qui attribuent ces Confuls à l’annee enfuyuant , à fin de faire reuenirlalupputation de 
Dionyfius à fon poinéfc. 
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Timarchides Prcuoft à Athènes. Diodorc. 

L’armee des Athéniens fut deffaiétc au pais de Beeotie près la ville de Coronee, 
par les TJhebains,3c le chef d’icdlc Tolmidcs occis fur le champ. Cela fut caufe que les 
Athéniens rendirent 3c remirent en liberté toutes les villes ÔC places qu’ils auoienc prilcs 
au païs de la Bœotie pour rauoir leurs pnfonnicrs,Iclô Diodorc . Plutarque dit que Tol- 
midcs auoit induit les Athéniens à faire ce voyage en la Bœotie fans propos ny Iknsoc- 
cafion quclconque,contrc Induis mefme 3c conleil de Periclcs . Mais Thucydide décla- 
ré que ce fut pour ce que les Boeoticns f’eftoient reuoltcz contre eux fignamment les Or- 
chomcniens 3c Cheroniens, aufquels aufii principalement Tolmidcs ht guerre: cellemét 
qu’il prift la ville de Cheroncc fur eux,auant qu’il combattift les Thebains près de Coro- 
nec. Qui fùtaulfi la iournee où Clinias pere a Alcibiades mourut, tefmoin Plutarque en 
lavied Alcibiades. Au parauant les Laccden\onicns auoientfait vnccourfè dedans le t 

pais Attiquc. - 

Sp. HERMINIVS, 3 c T. VïRGINIVS CoELIMONTÀNVS; Conflits. 

1 L a guerre brufiant encore entre les Æques 3c V ollques contre les Romains , empefi- 
cha les icditionsciuilcs de lé refouldrc à Rome. Dionyfius Halyc. 
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L’an 20. du règne d’Artaxcrxcs qui fe terminoit, comme ont cftimé Iulius Afri- 
canus,3c Eulébc en la quatriefme annee de celle Olympiade, Sc 115. de l’Empire des Per- 
lés: Nchemias Iuifde nation qui elloit efehanfon du Roy , eut pcrmilfkm d’iceluy , de 
f en retourner en ïudec, 3c d’y faire reparer 3c relcuer les murailles de la ville de ; Hierula- 
lem. Cequi fut bien toll fàiét, par la diligence de tous les luifs. Nehemic x. 

Q_vi a donné occafion audid Africanus , d’eftimer qu’il faut commencer en cefl cn- 
dronftles 70. lépmaincs de Daniel, en comptant les a-ns d’icelles félon Ipooursdela Lu- 
nc,ainfi que les Hebrieux les obferuoient , pour ce que depuis la 4. annee de lâdifte O- 
lympiade, iufqucs au 30. de l’aage de no lire Seigneur, l’on trouue 47 j. ans fblaites , qui 
comprennent en foy 490. lunaires . Laquelle opinion lèmblcroit fort vr ay démbbblc, 
fi les Hebrieux n’auoient iamais vie de l’intercallation, qui recompeftfoit le default du 
cours de la Lime pour l’cgallcr auec celuy du Soleil. > j 

Callimachvs Prcuoft à Athènes. Diodore. 

A railon de la perte precedente fài&c par les Athéniens pluficurs de leurs fubiets le > 
rebellèrent, principalement de l’Iflc de Negrepont qu’on difoit lors Euboec . En laquelle 

h h iiij 
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fut enuoié Pcricles aucc armce,qui chalfa les Elleiens de leur pais j & euft acheué de ré- 
duire tôuc le refte de l’iile en robcïflànce des Athéniens , lans les nouucllcs qui luy vin- 
drent que les Mcgariens f elloicnt fouz le ftipport des Laccdemoniens , derechef rcuol- 
tez, ayons pris les armes contre les Athcnicns;&: que le pais Attique ciloit menacé de l’ar- 
mec des Laccdemoniens : qui furent caufc de le faire retourner en diligence pour défen- 
dre fon propre pais. ' Thucydide, Xcnophon, Diodore, Iullin 3. Plutarque, Paufhnias. . 

A l’ocçalion que les Syracufains auoient fauué la vie à Ducctius,& qu’iccluy fen elloit 
reuenu habiter en Sicile,les Agringentins en dénoncèrent la guerre aux Syracufains , & 
mirent vnc armée aux champs Contre eux,laqucllc fut dcfconfitcc. A caufc dequoy force 
leur fut de le rappointer aucc les vainqueurs. Diodore. 

Les Sibarices ficflansfouzlaconduitte d’vn Thcflalus ingerez, depuis enuiron huit 
anSjdc venir habiter au lieu on la cité de Sibaris auoitefté enuiron 66 . ans auparauant af- 
file, quand les Crotôniates la ruinèrent, &: f cllans mis à la rcballir &c rcllaurcr, les Croto- 
niates feftoient deux ans auparauant jettez fur cux,&: les auoient contrains de quitter la 
place. Qui fut caufe que deux des principaux d’entre eux nommez Lampus & Xcnocri- 
tus enuoiercnt celle année AmbaÜadcurs vers les principales citez de la Grèce, poura- 
uoir lecours de leurs gens à les aider à rebaftir & repeupler celle cité. A laquelle toutesfois 
ils ne rendirent pas fon ancien nom,ains luy en donnèrent vn nouucau, l’appellant Thu- 
ries. Les Laccdemoniens fculs ne voulurent aucunement fauorifer celle entreprinfeunais 
les autres pcuplcsde la Grèce, lignammcnt les Athéniens, fournirent de leurs gens . Tous 
lefqucls enfemblc eilcurent Charondas pour leur Lcgillatcur, qui ciloit le plus renommé 
d’entreeux, tantpburlc fçauoir & érudition qui ciloit en luy , que pour la preudhom- 
miequil’aceompagnoit:comme recite Diodore liu.u.chap. 3. Pline liu.iz.chap.i. déclaré 
que Hérodote fut du nombre de ceux qui allèrent en celle colonie, & qu’il clcriuit fon 
hilloirc en la ville de Thurics enuiron l’an joo.de Rome, car il ne faut pas prendre ce nom- 
bre là autrement.Plutarquc dit aufli que les Athéniens enuoierent leurs citoyens à celle 
! ville là,au temps qucPtaxitcles fut leur Preuoll. 

Les Thuricns,&: Tarentins entrèrent en ce temps en guerre, les vns contre les autres. 
Diodore. 

M. Geganivs Maceeikvs, & C. Ivlivs, Confuls. 
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Lisimachvs Preuoll à Athènes. Diodore. 

Qvatorzb ans dcuantla guerre Peloponneliaque Plillonax Roy de Sparte fils de 
PaufamaSjlcquel au oit fuccedé à Plillarchus en ceil ellat , entra auec vnc grande armée 
dedans le pais des Athéniens. De forte qu’il arriua iufques au bourg Elcufin, puis fen 

retournalànsauoirfaitaucunexploitplus mémorable. A caufe dequoy les Lacedcmo- 
niens le condamnèrent à cxil,eftimans qu’il le fvift laifle corrompre , comme tefmoignc 
Thucydide liu.i.& z.Suiuant laquelle occalion Plutarque dit que Periçlcs fut -inuenteur 
du moyen de le faire retirer par vnc fomme de talents . T ous conuicnncnt auifi que bien 
toil apres le départ de Pliflonax,àfçauoirenlamcfme année, le firent trcfucs dc.30.ans 
entre les Athéniens & Lacedemoniens,enfemble tous leurs alliez , lefquellesnc durèrent 
que 14.ans.Mais fil les falloit rapporter à l’annee precedente, comme ont fait Xenophon 
&: Diodore, il faudroit femblablemcnt aue Plillonax eull fait fon voiage au mcfinc temps; 
pourcc qu’on ne peut ellimer qu’il l’ait fait depuis les trefucs. 

A v x Confuls precedens fucccdcrcnt, félon Tite Liuc &c Dionyfius Halycarn. (encor 
qu’ils défaillent en la tradu&ion latine d’iceluy ) T. Q^v inctivs Capitolinvs, 
pour la 4,fois , & Agaippa F v ai v s: Par lelqucs les Æqucs &C V olfques ellans ve- 
nuz courir auec armee iufques aux portes de Rome, furent honteufement rembarrez & 
misenroutte. Tite Liuc. 

! 
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PrAXI TELES 


Preuoft à Athènes. Diodorc. 





S i toit que l’armce des Lacédémoniens & Pcloponnefiens fut hors de l'Afrique, Pe- 
riclcs remena fon armee contre les Eubociens: & citant entrez en leur Ifle, lùbiugua tou- 
tes leurs villes, qui feftoient foublcuccs,chaffa les Hippobates, qui cftoient les plus rcn 5 - 
mez d’entre les Chalcidiensjcnfemblc auflî les Elteicns , qu’il fît vuiderhorsdetoutle 
pais, & repeupla leur ville de bourgeois d’Athenes leulcmét, en dclpit de ce qu’eux ayas 
pris au parauâtvnegalcre Athénienne auoient malfacré toutes les perfonnes qui eftoiét 
dcfTus. 

Av temps du mefmc Praxitclcs la ville d’Athencs enuoya la colonie de Sybaris, qui 
depuis fut furnommee Thurics, à fin de peupler icelle ville qui fc fondoit lors. Et fut Li- 
fias l’Orateur vn de ceux qui y allèrent, aucc Ion frère aifné Polcmarchus,pour participer 
àladiftributiondesterrcsaufort. Etlàfc tint, citant inftruit& enfeigne chczTyfias& 
Nicias tous deux Syracufains,& y ayant acquis vnemaifon aucc la portion de terre qui 
luy cftoit elcheuë par le fort , il y vefquit & le porta comme citoyen, iufqucs à l’annce que 
Clearchus fut Preuoft à Athènes par l’efpace de 3 r. ou 32 . ans , lefquels il faut ainfi lire au 
lieu de 63. qui y font en la vie dudit Niciascfcrite par Plutarque. 

Encor, que T. Liue, Caffiodore , &c tous ceux qui ont rrauaillé à la reftitution des 
Faites des Confuls conllitucnt immédiatement le Confulat de M. Genvcivs, & 
C. Cvrcivs, aprcsle4.dc Qvinctivs Capitolints Sidefon adioinét,li 
elt-ce qu’il femble que Dionyiius Halycàrnals. nous en ait interpofé d’autres entre deux, 
lefquels le trouuent perduz és exemplaires d’iccluy* à caulc qu’il référé l’cllc&ion d^s pre- 
miers Tribuns Militaires à la 3. année de l’Olympiade 84. & le y. Confulat de Quin&ius 
Capitolinus à l’an d’apres: Auquel il diét , que le luftre fut rcnouuclc, qui auoitellé in- 
termis l’clpacede 17. ans entiers, depuis le Confulat de Q i Fabius,& de L. Cornélius, 
quiefeheut lelonluycn la 3. annee de l’Olympiade 80. Ce qu’eftant vray, puis *quc nous 
nous fommes propolèzd’cnfuyure la fupputation dudit Dionyiius comme la plus certai- 
ne, nous conftitucrons le Confulat defdi&s M. Genvcivs , 6c C. Cvrcivs à 
l’an de Rome 310. fi ce n’eltoit que nous voulfilTIons rapporter à l’an 306. le Cofulat que 
nous auons mis fouz l’an 305. 
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L Y S A N I A s 


Preuoft à Athènes. 





Les choies eltoient en ce temps en citât alfcz tranquille & paifible entre la plus part 
des nations de la terre, fpecialement en la Grèce. 

Thvcydides Orateur Athénien des fameux de ce temps, qui fut autre queïhi- 
ftoriographc,eltant ouucrtcment entré en contention auec Pericles , de l’authorité du- 
quel il eltoitialoux & emulateur , & fcltantmis au hazard à qui feroit bannir fon com- 
pagnon du ban de l’Oftracifme , Pericles ioüa li bien fon perfonnage , qu’il le gaigna lur 
luy, & le challa de la ville, & par mefme moyen deffit aulli la ligue qui luycltoit con- 
traire. Parquoy citant toute partialité entièrement cltaintc, & la ville reduiéte en v- 
nion & concorde , il fctrouuaadoncauoir toute la puilfance d’Athencs en fa main, & 
toutes les affaires des Athéniens en la dilpofition. Tellement qu’il demeura cncores con- 
tinuellement par déifias tous les autres l’efpace de 15. ans en vne principauté & authori- 
té de commander, où celle des autre* Capitaines ne duroitqu’vn an . Plutarque en 
là vie . 
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D 1 p h 1 l v s Prcuoft à Athènes. Diodorc. 

Protagoras le Sophillc viuoit en ce ficelé , Tes liurcs duquel furent par fcnrencej 
des luges d’ Athènes bruficz,pourcc quils contenoient vnc mauuaife do&rine des dieux. 
Eufebe. ; 

Comme le populaire fi at entré en grande contention auec les Patrices , voulant auoir 
lecreditdepouuoireflircrvndesConfulsdefon ordre, pour cuiter pis, fut accordé, afin 
que fi honnorable appellation que de Conful ne fuft fouillée par le meflange de la tour- 
be, qu’on dliroic trois T ribuns de chafquc fadion,qui auroient mefîne authorité &: puifi- 
fancc que les Confuls, &c feroient furnommez Militaires , n’elloicnt pas neantmoins tant 
odieux au peuple, à raifon du nombrerpourcc que mettre le gouuernement des affaires en 
la main des fix officiers, &: non pas de deux feulement, eftoit quelque réconfort à ceux] 
qui fupportoient mal volontiers la domination du petit nombre de la noblefle. Combien 
que le peuple fe contentait d’en auoir trois créez feulement pour celle foisdefquels encor 
pour auoir elle'viticufcmentclleuZjfedepoferentau 3. mois de leur dignité, quifitqu’on 
retourna à l’eledion des Confuls, par laquelle L. Papirivs Mvgillanvs, Sc L. 
Sempronivs Atratinvs, acheucrcnt le relie de l’annee en l’cllat confulaire. Ce 
que nous cflimons auec Dionyfius Haly c.cltrc aduenu en la j.annec de celle Olympiade, 
encor que T.Liuc le rapporte à l’an de Rome 310. 
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T 1 m o c l e s Preuoll à Athènes. Diodorc. 

Les Samiensayans guerre contre ceux de la ville de Milet pour la ville de Pricnncfc 
rebellèrent contre les Atheniens;à caufe qu’ils les voulurent contraindre parle conleil de 
Periclcs de Iailfer la voye des armes pour venir plaider leur different deuant cux / Et fut in- 
cité, à ce qu’on dit, Pericles de pourlùiure ainfi celle caufe, à la fàucur d’vne ficnne concu- 
bine nommée Afpafia,qui ellôit natiuc de Milct:qui clloit tellement fçauantc & bien en- 
tendue en matière de gouuernement d’ellat, qu’on eltime que ç’a elle l’vnc des caules qui 
le fit accointer d’clle.Tellement que Socrates mcfmes falloir aulfi voir quclquesfois aucc 
les amis,& ceux qui la hantoient y menoient leurs propres femmes pour l’ouyrdeuifer.Et 
Platon au liurc intitule Menexcnus eferit, que celle femme auoit le bruit d’ellre hantcc 
par pluficurs Athéniens pour apprendre d’elle l’art de Rhétorique. Somme que pour la 
delbbéiflance des Samiens Pericles fut delegué d’aller aucc vnc armée contre eux : lequel 
prit leur ville, & y abolit le gouuernement du petit nombre de la noblelïè , prenant pourj 
ollages yo.des principaux perfonnages de la ville , te autant d’cnfans,lclquels il mit en de- 
poftenl’ille de Lcmnos. Thucydide,Diodore, Plutarque.^ 

M. Gegahivs Macerinvs pour la z. fois, & T. Qvinctiv's Capito- 
l 1 H v s, pour la y.fois Côfuls. Entrcrëc celle année en l’exercice de l’ellat C 51 ulaire,en- 
uirô le milieu dumois de Decëbrc,c 5 mcDionyfius rccitc.Au tépsdcfquels l’crc&iô del’c 
Hat des Cenlèursfut premicremét laite (tefmoin T.Liue & Ciccrôen vne Epillre du 9.Ü. 
où il di&,que cefut l’an 3iz.de Rome)pour foulager les Confuls de la multitude d’affaires 
qu’ils auoient:& lacoullume du Lullrc par eux lemblablcmcntrcnouucllce & remifefus. 
Cependant les V ollques furet deffaits par le Conful Geganius près la ville d’Ardea, qu’ils 
tenoient alfiegec,& tous paffez fouzlc ioug. T.Liuc. 
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M im cl-i ides Preuoftà Athènes. Diodorc. 

Les Samieris àyans retiré leurs'oftages par le moyen de Pilïutncs fils du fini Roy Hi- * 
ftafpis,&: Lieutenant du Roy Artàxerxcs, fe rebellèrent derechef. Parqüoy PéPicles re- 
tourna vnc autre fois contre eux,& apres les auoir delçonfits en vne groilc bataille;fe mit 
a lc$ àlficgér,pour ce qu’iis le voulurent encorfc opiniaftrer à fc défendre . Qui fut lors , à 
ce qu’ont efcritpluiieurs,quefurent premièrement inuentees les machines ou engins de 
bâtceric appellecs Moutôs & Tortues. Doritiamais Capitaine au parauant n’auoit vfé, 
dcfqucîsrouurier&fngenicurfut Artemon Clazomcnicn. Finalement toutesfois com- 
me Pcriclés fc fuft vn certain iour auec la plus part de les galeres efcartc de fon fiege, Me- 
liffus fils d’Ithagcncs grand Philofophe, cftant pour lors Capitaine des Samicns , prift fi 
bien garde à celte occafion, qu’il fit auec les citoyés vne faillie fort à propos fui les Athé- 
niens qui elloient au fiege, tellement qu’ils les pf indrent ou taillèrent tous en pièces. Ce 
nonobltant Pcriclés les rcuint encore alllegcr, fi eftroi&ement qu’il les força de le rendre 
au bout de neuf niois,fouz telle compofition qu’il voulut. Ce qui hiy acquit d’autant plus 
grand honneur, que bien peu fen fallut, que les Samicns ne leur oltalfent la feigneurie 8c 
domination de la marine . Thucydide , Plutarque. 

Les Trinacriens en Sicile, frirent rangez fouzrobëifTance des Syracufains,apfes auoir 
cfté lourdement vairicuz par eux en vnc bataille. Au moyen dequoy les Syraculains dc- 
uindrent les plus puilfans de la Sicile. Qui fut caule qu’ils armèrent 8c equipperent beau- 
coup plus grand nombre de galeres qu’ils n’auoient,clpcrans par icelles réduire toute l’If- 
le en leur lubieétion. Diodorc. 

M. Fabivs Vibvlanvs , &: Postvm^s Æbvtivs Elva , Con- 
fias : 

Sovz lelquelslavilled’Ardeafut peuplée de citoyens Romains. T. Liuc. 
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Glavcides Preuoftà Athènes. Diodorc. 

Aristophanes Poëtc Comique floriflbit en ce temps. Eufebc. 

E n ce temps commença la guerre appcllcc Corinthiaquc, entre ceux de Corinthe 8 c 
de Corfou : qui fut lafource &: origine de celle qui fut appcllee depuis delà Morce. 
Diodorc. 

L A caule d’icelle vinepour vne ledition qui le mit en la ville d’Epidamne , qui cftoir 
colonie des Corfïots,à Fbccafion de laquelle le populaire chafla dehors les nobles 8c pa- 
crices,quife retirèrent auccîës peuples leurs voilins, fouz le fupport dcfquels ils commé- 
ccrcnt à guerroyer leurs concitoyens : 8c les reduirent en telle extrémité , qu’ils les con- 
traignirent d’aller demander lecours aux Corfiots, comme à leurs progcnitcurs . Et pour 
ce qu’ils firent peu de compte de leurs complaintes, ils fen allèrent à refuge vers les Co- 
rinthiens, qhi cftoicntaulfi les progcnitcurs des Corfiots: lcfqucls prindrent leur caufè & 
dcfenlc en main. Dont les Corfiots le fentirent fi fort offenlcz , qu’ils leurs dénoncèrent 
la guerre, 8c mirent chacun d’eux leur armée fur mer . 

C. Fvrivs Pacilvs, 8c M\ Papimvs Crassvs, Conluls: 

E n ce temps , ceux qui habitoient la Champagne en Italie , firent alliance 8 c confé- 
dération enlcmble. Pline, Diodorc. 
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| Theodorvs Prcuoft à Athènes . Diodorc. 

J E n ce temps commencèrent à régner au pais, qui f appelle le Bolphoré Cimmcrien, 
[ceux qu’on appelloit les ArcheanaétiadS, qui régneront l’clpacc de quarante deux ans. 
[Diodorc. 

E s T a n T la guerre allumée entre les Corfiots 8c Corinthiens, vindrent finalement à 
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la bataille les vns contre les autres fur mer près le port Adium : laquelle fut gangnee par 
ceux de Corfou,qui mircnt*apres cela le fiege deuantla ville de Duras , laquelle ils prin- 
drent,& par celle vidoire deuindrent Seigneurs de toute la mer de là à lentour. Thucy- 
dide, Diodore. 

Procvlvs Geganivs Mac|iinvs, & L. Menenivs Lanatvs, 
Conluls. 

A l’occàfion de la grande famine qui fut à Rome, pluficurs le précipitèrent dedans le 
Tybre:durant laquelle aufli Sp. Melivs diftribua gratuitement grande quantité de 
bleds au peuple & aux indigens,afin de fe tracer le moyen par leur faucur de paruenir à la 
Royauté où il alpiroit. T.Liue. 
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A n T H ï m E n e s Preuoll à Athènes. 

Les Corliots aduertis des grands préparatifs que les Corinthiens faifoient à l’encon- 
tre d’eux, fe mirent en la protedion des Athéniens; qui leur enuoierent fccours louz la 
conduidcdc Lacédémonien, fils de Cymon. Au moyen duquel les Corinthiens furent 
derechef vaincus en vnc bataille de mer, près le port de Sibotas, comme les Corfiots efti- 
mcrent,mais les Corinthiens fattribucrent aufli la vidoire. Thucyd.Diodore. 

E n la mefme annee aulfi les Athéniens peuplèrent ( tefmoin Diodore) la ville d’ Am- 
phipolis en Thrace de leurs propres citoyens, lefquels y furet conduits par Cymon fils de 
Ntciasdequel en dcchafla les Edonicns qui roccupoient,& la nomma. Àmphipolisjpour- 
ce qu’elle fappelloit auparauant les dix chcminsrcomme récite Thucydide liu.4. où il dé- 
clare aufli que cecy fit 61. an apres qu’Ariftagoras Milefien fe fut voulu habituer en icelle, 
& zp.ans apres que les dix mille de leurs citoyens & alliez que les Athéniens y enuoierent 
pour la première fois, eurent elle tuez par les Thraciens. 

T. Qvinctiys Capitolinvs pour la y.fois Confiai, aucc Agrippa Me- 
nenivs. 

S p. Melius ayant par trop de figues dcfcouuert fi>n ambition, fut finalement con- 
uaincu de fc vouloir faire Roy. A l’occafiondequoy il fut apprehédé & défiait par iuftice: 
apres auoirfufcité de grands troubles en la ville, pour lefquels aflopir auec plus de puif- 
fancc,il fallut dcrecheffairc Didateur Qv 1 n c t 1 v s Capitolinvs. T.Liue. 
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Navsimachvs Preuoft à Athènes fclon Diodore. Lequel toutesfois fcmblceftre 
appelle par Ælius Dionyfius Halycarnaflcus en fon liure des anciens Orateurs, & par Plu- 
tarque en la vie d’Ifocrates,Lifimachus Mirrhinufien,fouz lequel ils difent tous deux que 
Ifocrates nafquit, combien qu’ils comptent que ce fut y. ans deuant la guerre de la Moree, 
&7.ansdcuantlanaiflànceac Platon, & mort de Pericles. Dont il faudroit que ce Lili- 
machuseuft exercé ceft office deux ans plus-tard, ou lire pour y. ans j.te pour les 7. 9. ans 
deuant la naiflàncc de Platon.Ce qui fcmble cftre leur intention, difâns qu’Ifocratcs naf- 
quit zi.an s apres Lifias, encor qu’il fàllift là prendre la naiflance dudid Lifias pour fa ve- 
nues Athènes, &: que le lieu ae Plutarque foit notoirement corrompu & defedueux. 
Qui afàid que le Tradudeur François la expofé en celle forte: Ifocrates ( dit-il ) nafquit 
cnuironla 86 . 01 ympiade, plus aagé que Lifimachus Mirrhinulicn & zî.ans, & que Pla- 
ton de 7. Mais il fcmble qu’ila voulu dire qu’Ifocratcs nafquit en la 8 6. Olympiade, cflant 
Lifimachus Mirrhinulicn Preuoft à Athènes, plus icuneque Lifias de zz.ans, &c que Pla- 
ton de 7.D’autant qu’il auoiteferit que Lifias eftoitvenu à Athènes 2z.ans auparauant. 

A v melme temps Hippocrates, prince & lumière de la médecine, florifloit, comme a 
noté Eufcbe.Nous lommes informez par les autres, que ceux qui faifoient lors profeffion 
delà medecine,eftoient diuifcz en trois fcdcs entre les Grccsd’vne defquelles fappelloit 

des 
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des Rhodicns,la féconde de ceux de fille de Co , defqucls Hippocrates cftoitle prince, 

' l’autre des Gnidiens. Mais au parauant on comptoir outre icelles celle des Italiens* 

La ville de Potydee, qui eftoit colonie des Athéniens , fc rebella contre eux à la fufci- 
tation des Corinthiens : & les Chalccdoniens aufli à la fuafion de Perdiccas Roy de Ma- 
cedonc, qui eftoit lors en mauuais mefnage auec eux. Qui fut caufe qu’ils depefeherent 
vne grande armée de mer, pour aller afieger la ville de Potydee, douant laquelle ils défi- 
rent le fecours que les Corinthiens y cnuoyoicnt. Mais ils perdirent à ce choc le Capitai- 
ne general de leur armee. Thucydide, Diodorc. 

Av lieu des Çonfuls furent créez trois Tribuns Militaires: à fçauoir, 

L. Qv^nctivs filsde Çincinn atvs, M amercvs Æmilivs, & L. 
Ivlivs. 

Les Fidenatcs Ce rebcllans contre les Romains fe mirent en la prote&iort de Tolum- 
nius Roy des Vcicntins : lequel pour auoir encor plus grande occafionde guerre con- 
tre les Romains, tua leurs Ambaffadeurs qui luy furent enuoyez pour ce fàiéfc. Tite 
Liue. 
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Antiochides Preuoft à Athènes. Diodore. 

Perdiccas Roy de Maccdone eftoit (comme dit Thucydide) ennemydesAthe- 
niensjlorsquelavillcde Potydee le rebella contre eux : à caufè qu’ils auoienc fait cyde- 
uant alliance contre luy auec Philippe fon ftere & Dcrda,qui luy eftoient ennemis. Qui 
eft vn tcfmoignagc que ce Perdiccas regnoit ja,& .^uoit régné au parauant. "~ 

A v mefme temps commença d’entrer en bruit & en réputation Antiphqn fils de So- 
philus, qui eft l’vn des dix Orateurs defqucls Plutarque a elçrit la vie: lequel il dit auoir 
efté le premier qui commença celle façon de faire, de compofer des oraifons à quelqucs- 
vnsdefes citoyens qui l’en requirent, pourfenferuir en îugement à défendre & iuftifier 
leurs caufcs. Car on ne çrçuuoit pas vne oraifon iudicielle pour prononcer en iugement 
fàiéte par aucun des Orateurs qui auoient cité deuant luy , non pas mcfmes de ceux de fon 
temps, ny d’Arillidcs,ny de Thcmiftocles,ny de Pcricles. Mais fe pouuoit monllrer que 
tous les plus anciés qui ont eu ce mefme Hile, & exercé celle mefme faço de dire, ont tous 
hanté &C conféré auec Antiphon qui eftoit ja vieil : comme Alcibiades, Critias«Lifias & 
Archinous. Il fut aufi le premier qui compofa&mitcn lumière des inftitutions en l’art 
d’Oratoire: de maniéré qu’il eftoit furnomé Ncftor: Cecilius aefcritqu’ilftit précepteur 
de l’hiftoriographe Thucydide. On dit outre-plus qu’il compofavn art de remédier par 
paroles aux ennuis & maladies de l’elprit , ne plus ne moins que les Médecins guariflènt 
les maladies & douleurs du corps: tefmoin Plutarque en la vie. A ce propos aufi Ciecro 
dit au liurc des Orateurs fameux, que deuant le fiecle de Pericles 8 c de Thcmiftoclcs il ne 
f eftoit veu aucun eferit en la Grèce ayat quelque ornement de bien dire , qui lemblaft 

digne d vn Orateur. Tellement que l’eftude 8 c pratique de l’cloquence corçimcnça lors 
ànaiftre. 

A Callias fut lubroge Phormio en la charge de Capitaine general de l’armee de mer 
des Athéniens deuant la ville de Potydee : lequel continua le liege d’icelle fort alpremét 
& rauagea de piteufe façon toute la contrée de ChaIcidc,d’où f engendrerent les premiè- 
res femcnccs 8 c fondemens de la guerre Peloponncfiaque. Thucydide. 

M. Gegamivs Macerinvs pourla 3. fois Conful, auec L. Sergivs. 

Encor que les V eientins euflènt efté vaincuz en vne bataille par le Conful Sergius, 
la perte routesfois que les Romains firent en icelle de beaucoup de leurs citoyes, fut cau- 
fe de faire créer Dictateur M. Æmilivs Mamercinvs: qui deffifl derechef 
les V eientins &Fidenat£S,& puis prift la ville {lefHits Fidenates , dont il triomphai fon 
retour. T. Liue. 

ii 
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Du Monde. 3693 
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{ R.dePerfe. 31 R.de Macedone. ai 319 



Ch ares Prcuoft à Athènes. Diodore. 

L’an du régné du Roy Artaxerxcs,Nchemias apres auoir foid relcucr les murailles 
de Hicrufolem, retourna vers Ton maiftre en Pcrfc:duqucl il obtint derechef conge pour 
retourner en Hierufalcm. Nom.13. 

M. Cokkuivs Malvginensis, 8c L. Papirivs Crassvs, Confuls 
Les qv e l s menèrent vnc armée dedans le pays des V eicntins : mais ils ne trouuc- 
rentpcrfbnnequifofoftprcfcnter deuanteux, T.Liue. 



Du Monde. 


3 h* 


Sepmaines. 6 


P. de Iuda. J9 | 


DeRome. 


Olympiade. 


4 1 


R.dePerfe. 33 


R.de Macedone. 11 


3 l ° 



Apsevdes Prcuoft a Athènes. Diodore. 

Spartacvs Roy du Bofphore Cimmerien mourut,&: hiy fucccda Seleucus,qui re- 

jgnaA.ans. Diodore. .... v r , 

L e s Corinthiens cftans mcrucilleufemcnt irrite» contre les Athéniens , a cauie des 

Corfiots qu’ils auoient entrepris de défendre, cnuoicrent faire tant de plainccs & de do 

ileances contre eux au confeil des Lacédémoniens, qu’ils les firent tomber en dedr de de 
(ucnir leurs cnnemisjoint qu’ils cftoienc ja d’eux-mefmes tout'cfguillonncz de rabbatre 
leur puifTance qui falloir par trop haufTant. Lors aulli fc vindrent ioindre d’autres cla- 
meurs & lamentations, tant de la part des Megariens,allegans que ceux d’ Athènes leur a- 
uoient défendu leurs ports, leurs eftappes & tout commerce 8 c trafic c's lieux de leur obe- 
iffoncciquieftoit directement contre les loix communes 8 c contre les articles de paix iu- 
rez 8 c accordez entre tous les Grccs } que des Æginctcs qui fe difoient foulez &: trop vio- 
lentement traittez defdits Atheniens.Tellcment que de là forent pris les caufes & prétex- 
tés de la guerre que les Lacedcmoniens fe délibérèrent de foire aux Athenicns:mais ils en- 
uoierent premièrement des AmbafTadcurs à Athènes fur ces plaintes. Thucyd.Plutarq. 
Diodore. 

Mr^on Athénien excellemment dotte en la fcience d Aftrologie,mit en ce temps 
fonliurc en lumière appelle Enncacaidecacteride , par lequel ilcalculoit lemouuement 
du ciel pour 19 .ans , fpccialement du Soleil 8 c de la Lune. Diodore. Mais Ptolomcc dc-j 
clare qu’il obferua feulement le Solftice qui fc fit le 13. iour du mois Scirrophorion , qui 
cftle dernier de l’annee Athénienne, aucc lequel conclurait lczniour du mois Egyptien 
Phamenoth de la quatricfme de cefte Olympiade : 8 c que du mcfme iour il commença de 
côpter fon Enncacaidecaeteride ,autrcmct an Meconic:dont il fc peut prouucr par les ta- 
bles Aftronomiqucs,qùe le principe d’iccluy précéda le iour de la mort d’Alexandre de 
io8.ans folaircs,T38.iours 8 c 6.heures:& celuy de la paffion de noftre Seigneur de 4*3. ans 

i87.iours i8-heures. I 

i La ville nommée Heraclecfot en ce temps fondée en Italie par les Tarentms qui la 

peuplèrent des habitans de la ville appcllcc lors Siris. Diodore. 

r C. Ivlivs Procvlvs pourlaz.fois, & L. Virginivs Tricostvs. 

* L a crainte de l’armcc des F idenates 8 c V eientins venue auxportes de Rome, fit crcer 

Di&aceur Q. Servili vs P ris cv s, qui vainquit les ennemis en cefte dignité, 8 c 
[prit la ville des Fidcnatcs. T.Liue. 



P» Monde. 3 $97 | Sepmaines. 7 | P.deJuda. 60 | De Rome. 



Olympiade. 87. 1 | R.dePerfe. 34 \ R.de Macedone. 311 



Pythodorvs Prcuoft à Athènes. Diodore. 

E L I a s 1 b fouûcrain Sacrificateur des Iuifs decedc en la 33 >annec du Rox Artaxerxes, 

Ioada 
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Ioada luy fucccda en la mcfme dignité, laquelle il exerça l’çfpacc de 44. 3ns, Se fan fils 
Ioathan apres luy iufqucs à la fin du règne du Roy Ochus le mefme cl'pacc de temps ^co- 
rne nous cftimons qu’il faut lire en Philo. ’ ; 

Per. te le s fuirpaftoit en ce temps tant en noblcflè qu’en authqrité Se éloquence, 
comme aufii en expérience de l’art militaire de beaucoup ceux qui viuoient pour lpjsà 
Athènes. Oc forte qu’Anitophanes luy baille ce tcfmoignage, qu’en harangant ilcfdai- 
roit,tonnoit,cftinccloic&:brQuilloit toute la.Grece. Car jadis ceux cftoient maiftres, de 
vertus,quircftoicntd’cloqucncc..Aroccafiondcquoy il fut furoommé Olympien. A- 
ucc lequel viuoit aufii fan précepteur domeftique le Philofophe Anaxagoras,& l’cxceHét 
Statuaire Phidias . Dcfquels Anaxagoras.fut ( au rapport de Plutarque)contraint ccfte 
année de fabfèntcrde la ville d’ Athènes, à caufe d’vn decret qui fut faid de faire inquifi- 
fition des mcfcrcâs,qui n’adioufioient point defoy aux choies diuines,&: qui enfeignoiét 
certains propos nouuçaux touchant les effc&s qui fc font en l’air Se au ciel: par lequel luy 
Se Afaafia la courtizane de Periclès cftoient touchez Se notez. Maisl’autre à fçauoir Phi- 
dias fut accufé Se mis en prifon pour quelque autre charge, où il mourut. Et pour ccquc 
ces fafeheries fureneexpres fufaitees tant à l’vn qu a l’autre par les ennemis Se emulatçurs 
de Pericles, qui ccrchoient tous moyens de je mettre en la male grâce du peuple, la jfin 
d’abbailfer la grande au&orité qu’il auoit en la cité j luy pour preuenir ce danger, fa/falç 
principal autheur Se inftjgatcur de la guerre contre les peuples de la Morec , aguifanc ‘Se 
incitant le peuple à perfeuerer opiniaftrement en ce qu’il auoit ordonnécontre Ip^Me- 
garicnsXDc forte quelcs trefucs qui auoient cfté cy deuant accordées pour 30. ans entre 
les Athéniens Se les peuples delà Morce , furent rompues du tout en la J4. annçe apres 
quelles curent cfté iurecs,& fc difpofcrent Se preparerét toutes les deux parties des dcujç 
coftezàlaguerrc. Qui fut l’annee que Ænefiusrut Ephore à Sparte,& Pythodoruspre: 

* ‘ ' ' ~ ‘ 1 r . r • 1 /"■ \ r 1 _ tt : 1 J • 



/'m-C i // w y^' U «44l- t» 

;„C 



K* 






uoft à Athènes . Lequel Æncfius cft le premier des 28. fouz lcfquels Xenophon dit . que 
la guerre de la Morec fut démence, Tcfmoignage qu’il a pris ccfte année le commence- 
ment decçfte guerre, Se non à la fu y liante, comme a fait Thucydide: encore qu’il déclaré 
quelle commença fbuz lcfdits Æncfius Se Pythodorus. Mais il dit aufii confcquçrom.ent 
au texte Grec (carie Tradudeur Latin ne femble pas auoir fidèlement expliqué ce paf- 
fage) qu’il ne failloit plus que deux mois, qu’ils ne fuftent à la fin de leur annee. 

C. I v l iv s Peocvlvs pour la troifiefmc fois, &: L. Virgin ivs pouçiga. 
Confuls: . . if • -j - 

L a crainte des Tofeans qu’on difoit fè vouloir mouuoir en fàueur dcs Falifqucs Sc-Ye- _ 

ientes, fit derechef créer Didateur M. Æmilivs Mamercinvs, lequel 
tesfoisne fit ricndcmemorable,àcaufèquc les ennemis ne fc bougèrent T. Liuc* - 
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Evthidemvs Preuoft à Athènes. Diodore. 

C 1 n 03 a n t e ans apres la fuitte de Xerxcs hors de la Grecc( tefmoin Cicero apres 
Thucydide) Se fèpt deuant le trefpas du Roy Artaxerxes, fut commencceen la Grèce la 
tant famculc guerre appellec Peloponneûaque, ou de la Morcc:qui fut lapins lohgueiqui 
euft point efté au parauant , pour ce qu’elle dura l’cfpacc de zy. ans , Se quelqiie peu de 
iours. Et fut demenec par les Lacedcmoniens Se leurs alliez contre les Athéniens* à çfm- 
fc qu’ils auoient receu les Corfiots en leur protedion, Se ne vouloient reuoqiicr & anul- 
lcr le decret,par lequel ils auoient défendu aux Megariens de hanter Se ttafHquer en leurs 
pais Se eftappes. Pericles eftoitlors Capitaine general des Athéniens , qui eut authorité 
louueraine és affaires de ccfte guerre : que nous commençons auec Diodore , au com- 1 
mcnccmcnt delà 1. annee de celle Olympiade . Ce qui eft aufii l’intfcfttion de; Thucy- 
dide, qui tefmoigne que les ieux Olympiques furent célébrez és 4. Se u.aonces d’icellè: 
déclarant aufii tres-expreflement qu’il les digéré félon les principes Se definemés des ans 
Olympiques. Ce qui feroit autrement incompatible: encor qu’Aulc Celle ait voulu rap- 
porter le commencement d’icelle guerre à l’an 323. de la fondation de Rome » corne il fè 

“ 
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Jtrouueefcrités plus corre&s excmplaircs:car onlitcn aucuns autres 319. Indice qu’on ne 
fe peut feruir de ce tefmoignage,pour rcuocquer endoubtc &en incertitude le ccmps de 
ccftc guerre, comme aucuns ont voulu faire. Quant à ce que Pline liu. 30. chap. 1. femblc 
vouloir la rapporter à l’an 300. on ne peut doubter quand il n’y aura faute en ce nombre 
que ce n’a cfté l’intention d’iccluy de quoter exa&cmét le commencement d’icelle gucr- 
re,ains lignifier feulement qu’elle fut faide en la mefme ccnteine d’annee de Rome.Tant 
y a cependant que par les mefmes prcuues Funccius fe voit dire mefeompté en là Chro- 
n<dogie,eftablil!ant le commencement de ccftê mefme guerre en la première anneede 
l’Olympiade 88. Et que ce que Xenophon compte le temps d’icelle deflors que les trcfùes 
de 30 .an s entre les Lacedcmoniens 6 c Athéniens furent rompues, ne répugné aucunemet 
à noftrc intention. Ioint qu’il fc peut certainement prouuer par l’Eclipièdc Soleil qui fe 
fit (au rapport de Thucydide liurc a.)cn l’efté de la première annee de celle guerrc,& fui- 
jantfes raifons de l’Aftronomie,|e z.iour d’AOuft^éy.ans deuat la Paillon de IcfusChrift, 
à prendre l’annec comme a fait Iules Cefar, qu’on ne doit doubter de la vérité de noftrc 
fupputation. 

Comment qu’il en foit,les Lacedcmoniens furent les premiers qui (buz la conduit' 
te de leur Roy Archidamus entrèrent auccvncarmee de 60. mille hommes de pied dans 
le pays Afrique, & en ruinant 6 c gaftant tout par où ils pafifoient , arriucrent iufques au 
bourg d’Achamcs,cftimans que les Athéniens deuflent lortir fur eux pour défendre leur 
pays-.Mais Pcriclcs confiderant le danger, les deftourna de ce faire, &: puis fit aller vnc flot- 
te de cent voiles au Pcloponncfc, qui ht retirer incontinent le Roy Archidamus du pays 
Afrique, pour aller conferucr fa patrie, qui eiloit expofee au danger de ces nouueaux ve- 
nus d’Athencs : laquelle donna encor moyen à Pcriclcs de fiembarquer auec vnc autre 
flotte de nauircs,pour aller courir le pays des Megariens . Thucydide liure a. Diodorc, 
Pltttarque. 

M ai s auparauant queles Lacedcmoniens fiffentee voyage au pays Afrique, eux fc 
rcfbuuenans encor de l’iniure qui leur auoit efté faide 50. ans auparauant pactes habitans ‘ 
de la ville de Platée, d’autant mefmemcnt qu’ils les voyoient trop conftâmment arreftez 
[en l'amitié Sc alliance des Athéniens, folliciterent Eunmachus Capitaine des Bœoticns, 
de furprendre ccftc ville d’cmblce.Mais il en fut à fa honte 6 c confiifion repoufle , à l’ayde 
que les Athéniens enuoicrent au fccours des Platccns : par le moyen duquel grand nom- 
bre de Thebains furent mis à mort.Ce qui incita les Lacedemoniés de faire leurs apprefts, 
pour aller aflleger la ville de PLatce, l’annee enfuiuant : comme tcfmoignc Thucydide 6 c 
Dcmofthene en fonoraifon contre Ncera.Où il déclare cxprefTément que cela le fit yo. 
ans apres l’amende payée parles Lacedemoniens à l’inftancc des Platccns , pour la caufe 
que nous auons expofee cy dcfïus,& lors qu’on eftoit encor en plaine paix. Ce qui mon- 
ftre que cela fe fit vn peu deuant que la guerre fùft déclarée. Tclmoignagc aufli con- 
fermànt la fuppu tation de Thucydide. 

A v mefme temps aufli Sitalces fils de Tcres Roy des Odrifiens deThrace (qui feftoit 
par fa vaillance acquis vne plus grande cftcnducd’Empire au mefme pays qu’autre qui y 
euft cfté deuant luy)fit alliance auec les Athéniens, 6 c incita Perdiccas Roy de Macedo- 
ne à faire le fcmblable , qui dénonça la guerre en faueur d’eux aux Chalcidicns. Autheurs 
precedents. 

C o m m s les Athéniens tafehoient de fe fortifier d’alliances en celle nouuelle guerre, 
aufli les Lacedemoniens n’en fàiloient pas moins : tellement qu’ils enuoierent Ambafla- 
deurs vers le Roy de Perfc,pour fattircr à leur focieté . Lefquels-cftans furpris 6 c arreftez 
par les Athéniens, furent mis à mort. 

C e fiedeproduilit grand nombre d’exccllens perfonnages en toutes efpcccs de fça- 
uoincomme Ariftophanes Poëte comique , Sophodes Poëte tragique, Dcmocritus Ab- 
deritc, Socrates peredcla Phüofophie,Parmenides,Mdiflus, Zcno Elcates , Cleanthes, 
Prodicus,& EmpcdoclcSjtous Philofophes: Enfemble leperedes Médecins Hippocra- 
Jtes, auec Gorgias,Hippias 6 c Protagoras, Sophiftes 6 c maiftres de bien dire renomez. On > 
adioufte aufli Clcon Athénien pour vn bon Orateur, fil n’cuft efté trop mutin,fcditieux 

6 c turbulenr^ 

Av lieu des Confiils furent eflcuz par l’importunité des Tribuns du peuple trois mi- 
litaires , auec authoritc Confulairc , qui furent M. Fabivs Vibvlanvs, 

M. 
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Epaminondas fclon Diodore : ou ( comme veut Athenee ) Epaminio , & fclon 
Diogcncs Lacrt. Aminias, Preuoft à Athènes. 

S o v z lequel les Lacédémoniens fc difans vouloir venger la hôte faille aux Thebains, 
afliegerét la ville de Platee,fouz la cÔduidte de leur Roy Archidamus , auec le fccours de 
leurs alliez , & en propos délibéré de ne le départir de leur entreprinfe quelle ne leur fùft 
rendue. Mais les Plateens fc rcfolurent aufli à Te fi bien défendre , qu’on ne peut rien ga- 
gner fur eux de celle annee cy. , 

E n ces entrefaites vn Capitaine Athénien nommé Pho.rmio, rompit lur mer vne 
flotte de vaifleaux Lacedemoniens,prcs le lieu appellé Rion: ayant au parauant dcfcon- 
fit de mefme façon l’armec des Corinthiens & de leurs alliez, près Naupaétc . Autheurs 
prccedens. 

C e s t e mefme annee aufli qui fut la 3. de la guerre de la Moree, mourut Pcriclcs, 
qui depuis 40. ans auoit eu le premier lieu de crédit &: d’authorité en la ville d’ Athènes: 
comme tcfmoignent Diodore & Plutarque en fa vie, & Athenee liu.y. cha.iz. Tpuslcf- 
quels aufli conuiennent auec Diogencs Lacrtius & Ætius,Dionyfius Halycarnaflcuscn 
la vie des Orateurs, que Platon nalquiten mefme annee que mourut Pericles , 7. ans a- 
preslanaiflariced’Ifocrates. Combien qu’Athence eftime que ce fut fouz le Preuoft A- 
pollodorus-.Diogenes en l’Olympiade 88. 

i i iij 



V 7 * 

Afouodoevs Preuoft à Athènes. Diodore. 

Les Laccdemoniens entrèrent derechef fouz la conduire de leur Roy Archidamus ^ ^ 

à grande puiflance dedans le pais Attiquc,que les Athéniens laiflerent de taiél aduis par 
le confeil de Pericles dcfcrtcr & gaftcr,fans fortir de leur ville . Qui fut caufe de donner ' { 

entrée à vne grande & inaccouftumec pefte dedans la ville d’ Athènes. Pour remédier à 
laquelle on enuoya quérir le grand Hippocrates en l’Ifle de Ço , qui n’y pouuant aller en 
perfbnnc, fit aller tenir fonlicuàfon fils Theflalus. Mais la contagion fj.it fi furieufe, que 
nonobftant tous rcmcdes,ellc confomma toute la fleur de la ieuncflèAthenicnnc, dimi- 
nuant d’autant les forces de la fcigncuric. Comme il fc vit au fccond voyage que fit Pe- 
ricles en la Moree auec vne grande armée de mer, où il faillit à prendre la ville d’Epidau- 
re( qu’on dit auiourd’huy Modon)fcftant. Brafidas Capitaine Lacédémonien mis de- 
dans, lors qu’il penfoit encorcs reuoquer l’armee de Sparte du pais Attiqüe, corne il auoit 
fait la première fois:. .Qui fut caufe que les Athcnics caflèrét Pericles de là charge, & le cô- 
damnerent à vne grofle amende. Puis quand ils fc furent aduifcz qu’ils n’auoicnt point 
de Capitaine en leur ville 'plus entendu & expérimenté que luy , ils le remirét en fon pre- 
mier honneur. 

Ce pendant leur armee tenoit encor la ville de Poty dee affiegee : laquelle fut en 
fin tellement preflee qu’il conuint la leur rendre par compofition au boutd’vn long liè- 
ge. Au mefme temps leurs gens chaflercnt les Æginetcs hors de leur pais, & louz la con- 
duire de leur Capitaine Phormio contraignirent les Ambraciates de lcuerlcur fiege de 
deuant la ville d’Amphilochium. Thucydide lïu. z. Diodore. Ce fut à ce fiege de Poty- 
dcc, qu’Alcibiadcs eftant encor ieune garçon 1 c trouua auec lePhilofophc Socrates, & 
par le fccours d’iccluy fut prcfcrué du danger d’eftre tué en vne efcarmouchc. Plutarque 
en fa vie. , . 

Ces te annee eutencor des Tribu^ Militaires au lieu de Copfuls, qui furent, 

L. Pin.arivs Mamercvs, & L. F v ri vs Medvllinvs, & S p. Po- 
stvmivs Albvs.T. Liue. 
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378 Première partie 

O r lors que ces deux lumières d’Eloquencc fie de Philofophie cftoient encor ü ieuncs, 
florifïbientja les trois premiers fie plus exccllens hiftoriographes de la Grèce, à fçauoir 
Hérodote de Halicarnafle,Hcllanicus Se Thucydide , lequel touccsfbis cftoit plus ieunc 
que les deux autres. Car il fait mention en Ton hiftoirc de Hellanicus, qui auoit continué 
l’hiftoire de Hccatcus Mileficn iufqucs au temps de Perdiccas Roy de Maccdonc.Quant 
à Hérodote il a feulement déduit fon hiftoirc iufqucs à la fuitte de Xerxes hors delà Grè- 
ce, auccvnftile fl doux, net , gracieux & élégant , qu*il ne f’cft trouué vn feul hiftoricn 
Grec depuis luy qui l’ait peu imiter . Cependant encore que Cicéron l’ait appelle 
le pere de rhiftoire,fi eft-ce qu’il a femblé à plufieurs eftre indigne d’vn tel hôneur,à caufê 
(comme ils difent) que ion liurecft tellement plein de narrations de fàiâs fie de choies fi 
eftVanges fie peu vrai-fcmblables,qu’ils les tiennent pour fables ou pour des contes faits à 
plaifir.Mais fi cefte caufe cft fuffifante pour condamner fon hiftoire, qui eft-ce qui ne met- 
tra en mefmc rang, ce que les Eipagnol s ont eferit des Indiens, Æthiopiens fie Ameri- 
quains?Les autres des Tàxcares,Pruflîens,Liuoniens fie Lituaniens , deuant qu’ils fuflènt 
ChrefticnsîD’autant queeê que les Poëtes ont eferit de l’eftat du monde fie des hommes 
au temps du fiecle dore, incontinent apres le déluge de Deucalion , quand ils viuoicnt 
encore du gland, n’eft point plus merucilleux,horfmis les fixions de leurs Dieux , que ce 
que nous auons appris des nauigations qui fe font faites depuis cent anses terres ncuucs. 
Quant à la malignité de laquelle Plutarque en fon liurc intitulé de la malignité d’Hcro- 
dotcleveucaccufer,iecroy que les raifons pour lcfquclles il l'en taxe, feront fcmblcr aux 
bons iuges Hérodote auoirefté plus ftudieux d’eferire les affaires de la Gteceala vérité, 
qu’il n’euft voulu.Et que qui voudroit recerchcr d’auffi près Plutarque, mefines en fes hi- 
ftoires, qu’il ne fe pourroit pas fi aifément iuftificr de ce crime, fignamment enuers les na- 
tions eftrangcres qu’il appelle Barbarcs,que feroit Hérodote. 

Les Romains retournèrent ccftc- annee à l’cleéfcion des Confuls , par laquelle T. 
Qjitinctivs Cincinnatvs, & C. Ivlevs M e n t o , furent efleuz : mais ils 
firent quelque temps apres place au Diûateur A. Postvmivs Tvbertvs, créé 
pour aller contre les Æques fie Veicntins, ou félon Plutarque Volfqucs:lefqucls il deffit 
en vne grande bataille. Apres laquelle afin d’entretenir fèuercment la rigueur de la difei- 
pline militaire, il fit mettre à mort fon fils,pource qu’au iour d’icelle auant que le figne du 
combat fuft donné, pour monftrcr fon enuie de hien faire, f cftoit jetté hors de fon rang, 
pour aller affronter l’enncmy.Laquellc opinion combien que referee par Diodore lib. la- 
ie conformée par Aul.Gelle liurc rô.eft reprouuce par Titc Liue , qui attribue ce faid à 
Manlius Di£fatcur,non à Poftumius.Ccpendant Plutarque en la vie de Furius Camillus 
tefmoigne, qu’il fe porta fi vaillamment en la bataille precedente, nonobftant qu’il ne fuft 
encore lors que fimplc homme d’armes, qu’on eftima que la bataille en fiitgangncc par 
fon principal moyen. Dont il entra en telle réputation qu’elle luy fit obtenir l’cftat de 
Cenfeur. 
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I Diatimvs Prcuoftà Athènes. Diodore. 

| S 1 t a l c e s Roy de Thrace , qui auoit foubmis à fon obeyflânee plus de terre & de 
pays que n’auoit faiéf Roy qui euft régné en fon Royaume deuant luy,leua vne grande ar- 
mee,aucc laquelle il entra dedans le Royaume de Macedonc en faueur des Athéniens, 8 c 
pour remettre Amynthas fils de Philippe au Royaume, qui cftoit occupé par Pcrdiccas: 
auec lequel toutesrois il fit paix & alliacé, & puis remena fon armee en fon pays.Diodorc. 
Combien que Thucydide monftre que cecy aduintfur la fin de la 3. année ac la guerre 
Pcloponnefiaque.En laquelle auffi Athence a ofé eferire liu.7xhap.13. que ledit Pcrdiccas 
mourut fignamment au mcfme temps que Pcricles décéda . Mais fon tcfmoignagc cft 
trop fuffifammët réfuté, tat par Diodore que par Thucydide, qui déclaré euidément qu’il 
regnoit encore en la 16.& 18. annee de la mefme guerre. Qui eft argument que Diodore, 
Athcnce fie Eufeberùont bien quotényobfcrue le temps d’iceluy. Et encore quequcl- 
qu’vn de ce temps fè foit efforcé nouuellement de concilier leurs opinions , cftimant que 

Perdiccas 
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Perdiccas fit régner dés l’an precedent Archclaus Ton fils naturel auec luy , foniuge- 
ment n’eftat fondé que furvnefimplc coniedurc fans aucun cefinoignage ancien , ne me 
rend pas plus certain que i’eftois. 

Ce s t s annee,qui eftok la 40. de la guerrede la Moree,lafèfte Olympique fut(tefi 
moin Thucydide liu.3. )celebrce: auquel temps tous les habitans de l’IHe de Lelbos fors 
ceux de la ville de Mcthitnna fc reuoltcrent contre les Athéniens, pour fc ioindre au par- 
ty des Lacédémoniens. Qui fut caufc que les Athéniens enuoyerentvne armeedo mer 
contre cux > qui alficgca la ville de M itylene. Ce pendant farmee des Lacédémoniens , Si 
de leurs alliez vint encore rauager Si courir par terre le pais Attique,làns y faire autre ex- 
ploit plus mémorable: lors au lu le fiege des Lacédémoniens deuant la ville de Platée le 
continuoit en toute opiniaftreté: tellement que la plus part des Plateens , Si ceux qui a- 
uec eux defendoient la ville, furent en fin contraints fe lauucr de nuid. Dcmofthcncs en 
l’oraifon contre Ncera dit, que les Plateens fc trouuans en difette de viurcs , tirèrent au 
fort quel nombre d’eux femettroitauhazard defortir hors de leur ville pour fc retirer 
ailleurs, & que les autres relièrent encores pour foullenir le fiege, qui dura(comme il dit) 
dix ans. Mais pour ce que Thucydides n’en dcclare'que trois au plus, lequel viuoit lors, 
cela nous fait croire que les efcriuains font autheurs de celle faute en Dcmolthcnes,plu- 
lloft que luy-mefme. 

L e port de Pyree fut furpris d’emblce par Gncmus Admirai des Laccdemoniens, qui 
entrèrent quelque temps apres dedans le pais Attique , foubs la conduide de leur Roy 
Archidamus: Si apres auoir brullé Si galle tout le pais , fen retournèrent en arriéré , par 
ce que les Athéniens n’ofcrent fortir en la campagne contre eux: fclon Thucydide liu.3. 
&Diodore. Ce qui déclaré iceluy Diodorcf ellre abufé,rapportant la mort dudit Archi- 
damus à l’an 3. de l’Olympiade 8 6 . 

L. Papirivs Crassvs, Si L. Ivlivs, Confuls: 
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Evclides Prcuoll à Athènes. Diodorc. 

Les habitans de la ville de Methelin f cllans rebellez contre lés Athéniens, furent par 
eux reconquis, fit en danger d’ellrc tous mis à f elpee. Au mefmc temps la ville de Platée, 
ayant tenu le party des Athéniens, fut à faute de fecours prifc Si dellruidc par les Lace- 
demoniens,93.ans apres quelle eut pris l’alliance des Athéniens. Autheurs prcccdens. 

ArcHidamvs Roy des Laccdemoniens de la famille Euritionide, mourut apres a- 
uoir régné felpacedc 4i.ans. Auquel fucceda Agis fon fils, qui en régna xd.au compte 
deDiodore.Paulàniastcfmoignequecell Archidamus eutvnc fille, qui gaigna la pre- 
mière de toutes les femmes le prix de la courfc des cheuaux és ieux Olympiques. ^ •* r 'ï' 
A ▼ mefine temps les Peloponncfiens vindrent fouz la conduide de Cleomcnes oncle 
Si tuteur de Plillonax Roy de Lacedemone, faire vn nouueau rauage dedans le pais Atti- 
que, efperans reuoquer les Athéniens du fiege de fille de Methelin . Thucydide li- 
urc 3. ; 

S’ e s t a N T guerre efmeuë en la Sicile, entre les Syraculains,& les Leontins , Gorgias . 
f Orateur Si Sophiftc, citoyen Lcontin,fùt enuoy é en amballàde deuers les Atheniesdcf- , 
quels il fceut fi bien gaigner par là harangue, qu’ils contra&çrent ail iancc auec les Leon- , 
tins: Si leur enuoyerent fccours fouz la conduire de Lâches Si de Charoeada ou Caria- ; 
des, contre ceux de Syracufc, encor que ce full à la vérité pour f empieter de la Sicile. Iu- 
llin liure 4. femble auoir mal efcrit,que ce furet les Cathaniens qui appellcrent les Athe- ' 

nicnsjli d’aucnturc ils n’elloicnt alliez en la mefme caufc des Leontins. 

C e Gorgias au relie fut fvn des plus eloquens hommef do fon tcmps,qui à le premier 
reduid la Rhétorique en art , &qui furmonta d’autant les autres Maillres qui raifoient 
profeffion d’cnfcigncr la Philofophie , Si feloquence enfemble : qui premièrement aufli 
inuenta Si amena en vlage les ornemens & cmbeliflemcns de langage vn peu trop affe- 
dez, Si cts couleurs de Rhétorique, comme contredidcs , elaufes efgallcment melurces, 
cadencés pareilles, mcfurcs Si rithmes, fclon que tcfmoigne Diodorc. A celle caufe Pli- 
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ne liu . 33. cbap.4.recicequ’ il auoitfai&vn fi grand gaing de deniers à enléigner ledid art, 
qu’il eut moyen depofer la ftatuc d’or au temple de Delphes. Ce que toutesfois il référé 
à l’Olympiade 70.OU il faudrait pluftoft lire 89. ou 90X . j 

L. Sergivs F 1 d en as pour la 2. fois Conful ,. auc&.H o s t v s Lvcretivs 
Tri gip lt in vs. 
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Eu thidemvj Prcuoft à Athènes. Diodore. 

A pr.e s le trefpas de^Reza Melillam, fécond Duc, &gouuerneur des Iuifs, Ioanna 
Ben Rcza fon fils gouuerna la principauté de Iuda,l’cfpace de yj.ans. Philo. 

Les Peloponneliens feftans comme auparauant nus aux champs fouz la CDnduitte 
d’Agis fils d’ Archidamus Roy de Sparte, pour venir rauager le terroir Attiquc,furent cô- 
ttains de rompre lcurentn prinfeparvn tremblement de terre. 

Cependant les Athéniens qui clloient en Sicile apres auoir perdu, en vue elcar- 
mouche contre les Sy raeufains leur Capitaine Charoeada rccouurcrent leur honneur en 
vnc autre rencontre où ils dédirent leurs ennemis fouz la conduitte de Lâches. Au moyen 
dequoy ils prirent la forccrcflé de Mylas fur eux, & contraignirent les Mamcrtins de le 
foumettre à eux.Ec puis apres firent encore quelques exploits de guerre au pays des Lo- 
cricns.Mais Demolîhene autre Capitaine Athénien, feftancauec vnc flotte dcvaiiTcaux 
venu-jetter dedans le pays des Ætolicns,fut honteufemét deffait & mis en routte. A caufe 
dequoy les Athéniens le depoferent de fa charge. En laquelle toutesfois ils le remirent 
quelque temps apres en faueur des victoires qu’il obtint l’hyucr dcccfteé. année de celle 
guerre pour les Acarnanes fur les Ambraciotes, qui eftoicnc venus alfieger la ville d’Ar- 
‘ gos Àmphiloçhium. 

Au melmc temps les villes de la Grèce furent embralccs d vnc (édition vniucrfclle,qui 
fut caulé d’vnc infinité de maux fort eftrange, procédant des fadions &c partialitez qui fe 
mirent entre le populaire & les patriccs ou nobles des villcsrpource que les vns vouloient 
eftrc gouuernez à l’exemple des Athéniens en Démocratie, c’eft à dire par l’cfbat populai- 
re , les autres félon les Lacédémoniens en Oligarchie , qui eftoit le régime du petit nom- 
bre de perfonages plus apparens en noblefle , richeflc ou vertu. Et commença première- 
ment ceft embrafement en l’idc de Corcyre, qu’on dit maintenant Corfou, Thucydide 
liurc 3. 

L a ville auparauant nommée Trachinia,ou félon Thucydide Hcraclccen Trachinie, 
|fut celle annee repeuplce par les Lacedemoniens &: furnommee Heraclce. Diodore. 

A. CoRNELIVS Cossvs, &C T. Q_V I N C T I V $ ClNCINNATVS POBN.VS, 
Confuls. . 

Qve l u is-vns cftimcnt,que Larthes Tolumnius Roy des Vcicntins,fut ccftean- 
nee deffaid,&: occis en vne bataille de la propre main du Conful Cornélius Coltus , qui 
eut pour ccftc caufe l’honneur d’auoir le fécond apres Romuius confacrc à Iuppket , la 
defpouille du chef de (és ennemis. Ce que toutesfois les autres autheurs luy attri- 
buent lors qu’il fut maillre de Gendarmerie fouz M. ÆmilivsMamertinvs 
Di&ateur. 
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Str a to clés Prçuoftà Athènes. Diodore. 

Ce ste annee qui èftoit(lélon Diodore)lafepcic(me de la guerre delaMoree, Arta-| 
xcrxes furnomme Longuemain mourut , tcfmoin Thucydide , qui dit exprefl’ément 
qu’il eftoit fils de Xerxes. Etpourcc qu’il eftoit tefmoin oculaire , & quils n’euft ofé 
elèrire ync telle chofe qui n’euft efté entendue ou fçeue, (ans fe déclarer menteur 
& fkuflaire à efcient à cous ceux de fon fiecle : Ceux-là me (émblcnt (ans uige- 
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ment vouloir cftablir le commencement du regne du premier RoyCyrus en la deuxîcfme 
année de l’Olympiade 80. Puis qu’il afferme auffi aucc Diodorc, & tous les autres hi- 
ftoriens Grecs, (ans qu’il fen trouuc vri foui répugnant, qu’il y eut jo. ans d’intcrualle de-j 
jpuis le partage de Xerxes en la Grèce iufqües à la guerre de la Morcc. Cependant les au- 
tres conuicnnent,quc luy fucccda à fà couronne fon fils légitimé Xerxes t. du nom , qui 
régna au compte d’aucuns i. an: mais Ctcfias rie luy attribue feulement que 43. iours. 
Eu(èbc& S. Hierofmc u mois: tellement qu’ils tiennent, qucfôn frere nommé Ogdia- 
nus,ou félon Ctcfias Secundianus,& par Paufaniàs îfoganis,vint à la couronne apres luy, 
& n’y duragucrcs d’auantage: pour ce qu’il fut mis à mort 7. mois apres fon aduenement 
par fon frere baftard, nommé ( comme diû C tcfias)cn premier nom Ochus,engei)dré en 
vnc concubine appellee Pallace, dontilfutfurnomméle Baftard . Mais ilfènft depuis 
appeller Darius, apres qu’il fo fut (au dire de Paufanias)inftallé au throfne royal des Perlés 
par la faucur du peuple: tellement qu’il y régna , au rapport de la plus part acs autheurs, 
nommément de Diodorc 6c de Mctafthcncs,^. ans. Ce que nous monrtrcrôs auffi eltre 
véritable par la dernicrc année de fa vie . Qui me fai& croire qu’il y va de la faute des cf- 
criuains,ou du mefeonte en Ctcfias, qui luy donc trente cinq ans de règne, & en Clément 
Alexandrin , qui luy en affigne huid feulement . Quant à ce que Thucydide (qui a vefi- 
[eu fouz luy)mct la treziefme annee de Ion regne aucc la vingricf’mc de la guerre de la Mo- 
rec,il conforme le tcfmoignage de Diodorc, & d’Eufobc,qui cftabliflént l'on aduenement 
à la couronne à l’an 1. ou 1. de l’Olympiade 89. Ce pendant f’il eft vrav ce qu’eforit Plu- 
tarque en la vie d’Artaxerxes Mnemon, qu’il ait cfpoufé Parifatis fille d’Artaxcrxcs Lon- 
guemain,il fauteftimer,ou qu’il n’eftoit fils naturel d’iceluy, ou que les Rois de Perlé ne 
nifoient point alors de fcrupule d’efpoufor leurs fœurs. 

Demosthenzs Capitaine Athénien dcfïit en bataille les Ambraciotcs* & en tua 
fi bon nombre en pluficurs rencontres, que leur ville en demeura quafi dcférte:dc là il en- 
tra en la Laconie, où.il fortifia la place de Pylc contre tout l’effort des Lacedemoniens. 
Lefquels rappellans leur armee, qui cftoit allée au pais Attique, pour venir recouurir ce- 
lle place, la mrenc affieger de grande violcn ce. Mais ils furent aucc grande perte & confu- 
fion repoufléz. Qui fut caulé qu’ils enuoycrcnt demander rrefues aux Athcniens,lefquel- 
les leur furent par la dirtuafion de l’Oratcut Clconrefiifées. 

Ce pendant les Syracufains regag nerent la ville de Mcfline lur leurs ennemis, 
laquelle les Athéniens auoient conquift:&: de là firent la guerre aux habitante Rezzo en 
|ltalie,où ils furent lourdement cftnllez en vnc rencontre de mer par eux fie par les Athé- 
niens. Lefquels outre-plus enuoyerent encor au mefme temps vnc flotte de nauires en la 
Mofcejoù elles prindrent terre dedans le pais de Corinthe, & y deffirent vnc trouppe de 
Corinthiens qui les voulut venir charger. Thucydide liu.4. 

En la première année de Darius lùrnommc le Baftard finifloit l’hiftoirc d’Antiochus 
de Syracufé,qu’il auoit eferite des chofés de la Sicile , contenant 9. liurcs , qui commcn- 
çoient dés le temps de Cocanus Roy de Sicanic. Diodore. 

C. Sulvilivs Haia, & L. Papijuvs Mvgillanvs, Conlulsr 
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Isas.cn v s Prcuoft à Athènes. Diodore. 

Lis Athéniens fouz la conduire de Nicias firent quelques heureux exploits de guer- 
re en la Morce, fignament en l’Kle de Cy thcra,qui eft auprès de la Laconic:&: en la Bœo-j 
tie, louz la conduire d’Hipponicus deffirent les Thcbâins en bataille rangée . Et en vn 
autre endroiâ furprindrent la ville de Megare , moyennant l’intelligence des Megariensj 
& le port de N ifxc, duquel ils furent incontinét apres chafléz par Brafidas Capitaine La- 
cédémonien: & fi perdirent en la Bœotic vne autre grofle bataille près la ville de Delion 
contre les Bœoticns: eftant Hippocrates chef de leur armee, en laquelle Socrates & Al- 
cibiades lé trouuerentenlémble,au rapport de Plutarque & des autheurs precedens. ('•Ya 
D’ a v t a. i-p a k t la ville d’ Amphipolis en Thrace colonie des Athéniens , fut prifo 
[par Brafidas Capitaine Lacédémonien : dont les Athéniens en reietterent la coulpc furl 
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382 Première partie 

Thucy dide l’hiftoriogr.aphc , Capitaine lors del’vncdcleurs armées, pourcc qu’il ne l’a- 
uoit pas fccouruë à tcmps.Tellement qu’ils le condamnèrent à vn exil de zo.ans. 

Cependant les Siciliens firent paix entre eux, à l’occalion de laquelle les Athé- 
niens qui clloicnt allczau fecours des Leontins,fcn reuindrent à Athènes, où leurs Capi- 
taines furent condamnez à amende, comme fil euft tenu à eux que la Sicile n’auoit cité 
reduitteen la puiifancc des Athéniens. 

A v mefmc temps Amynthas Roy de Macedone mit vne armée aux champs pour faire 
la guerre au Roy Arrhiboee des Linceftes de Macedone, fils de Bromere fon voifin,ayant 
Bralidas Capitaine Laccdemonienaucc foydequel fut caufe d’appointer leur different, & 
de les faire retourner en amitié l’vn aucc l’autre. 

Sytalces Roy des Odryiiens de Thrace, mourutjeftant occis en vne bataille qu’il 
donna aux Triballiensrau moyen dequoy Scuthes fils de Sparadac , fon frère germain luy 
fucceda en tous fes tiltres &: eftats. Thucydide liu.4. - 1 

Av lieu des Gonfuls furent fai&s trois Tribuns militaires, T. Qvi nct 1 vs, C. 
Fvrivs&M. Postvmivs. 

Lesquels ne feftans heureufement portez contreles Veicntins &Fidenates, qui 
feftoient derechef rebellez, donnèrent occafion de crcer vn l)i&ateur,quifut M.Æmi- 
livsMamertinvs pour la troificfmc fois. Lequel en peu de temps deffit l’armccde 
fes ennemis, ganga leur camp,&: prit la ville des Fidenates. T.Liue. 
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A m y N 1 a s Preuofl: à Athènes. Diodorc. 

Les Sicyoniens fe reuoltans contre les Athéniens, prindrent le party des Lacédémo- 
niens. Mais les Athéniens reprindrent la ville de Meude,quiauoitfai& le fèmblable aucc 
celle d’Antandrcen l’ifle de Methclin . Qui fut caufe de la rupture des trefues qu’ils a- 
uoient fai&es entre eux pour vn an, lcfquelles auoient efté accordées le 14. du mois Ela- 
phebolion au commencement du Printemps 6 c de la 9. annee de ccftegucrrc. 

.Evdoxvs Gnidien Aftrologue & Gcometrc tresfameux floriiîoit aucc Archiras, 
fèlo Eufèbcdcfquels flirét les premiers qui par l’cnfeignemét delà Géométrie inuenterét 
& mirent en auant l’art d’inucter 6 c dreffer inflrumés &c engins , qui f appelle la mcchani- 
que ou organique, tant aymec 6 c prifee de toutes fortes de gens:cn partie pour refiouyr 6 c 
embellir vn peu la fcience de la Géométrie par celle gcntillelTe, &: en partie aufli pour 
eftaier& fortifier par exemples d’inftrumcns materiels &fenfibles aucunes propofitions 
Géométriques dont on ne peut trouuer les démon ftrations mtellccliucs par raifons indu- 
bitables & nccelfaires.Mais depuis Platon les ayant repris de ce qu’ils corrompoient & 
gaftoient la dignité 6 c ce qu’il y auoit de plus excellent en la Géométrie , en la failânt def- 
ccndredcs choies intellediucs 6 c incorporelles aux choies fcnfibles & materielles , &luy 
failânt vfer de matière corporelle, où il faut trop bafTement employer l’œuure de la main, 
la mechanique ou art des ingénieurs vint à ellre fçparec dç,la Géométrie, & ellant en mef- 
prisparlesPhilofophesdeuintl’vne des ars mlfftaircirOn tient outre-plus qu’Eudoxus 
reforma le cours de l’Oétoeteridc en fon temps. Plutarque, Suidas. . 

Perdiccas Roy de Macedone accompagné de Brafidas recommença la guerre à 
Arrhiboee Roy des Linceftes, & luy liura bataille, qu’il perdit dedans fon pays: nonobflat 
laquelle il contraignit bien toit apres Perdiccas de fe retirer honteufemét au moyen d’vne 
trouppc de Theffaliens qui furuindrent à fon fecours, & n’y eut que Brafidas qui fit là re- 
traite honorablement auec fes Lacedcmoniens. Deflors Perdiccas fellrangca de l’al- 
liance des Lacedemoniens,& le reconcilia auec les Athéniens. Thucydide liu.4. 

C e s t e annee eut encor au lieu des Confûls 4.Tribuns militaires, L. F v ri v s, L. 
Horativs, A. Simpronivs, 6c L. Qvinctïvs Cincinnatvs: 

S o v z lcfquels trefues furet accordées aux V eientes pour zo.ans, 6 c aux Æques pour 
j.feulcment. T.Liue. 

Du 
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Du Monde. 
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Olympiade. 
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A l c e v s Preuoftà Athènes. Diodorc. 

L es tréfiles que les Lacédémoniens auoient faiâes auec les Athéniens expi- 
rèrent le iour qu’on cclebroit la fefte dicte Py thia en Grèce: auquel temps les Deliens 
furent chaflèz de l’Ifle de Delos par les Athéniens, pour ne fe trouucr eftre aflèz purs 6 c 
nets à faire les facrificcs 6 c myftercs d’Apollon. Parquoy eftant la guerre recommencée, 
Cleon Capitaine dd’armee Athénienne, auecle fècours de Perdiccas Roy de Maçcdo- 
nc,f en vint aflieger la ville de T oronc en Thracc , fçaehant que Braüdas en eftoit cflon- 
gné:& la battit de telle façon qu’il entra dedans par aflaut , 6 c en emmena tous les Toro- 
niens 6 c Lacédémoniens prifonniers qui y furent trouuez. Qui fut caufè que Brafldas fc 
' mit aux champs auec l’armcc Laccdemonienne,pour obuier à ces entrcprinfes.Et aduint 
qu’ils fè donnèrent bataille près la ville d’Amphipolis en Thrace, où les deux chefs des 
armées, à fçauoir Brafldas de Sparte 6 c Cleon Athénien fc tuèrent l’vn l’autre : mais la vi- 
doire en demeura aux Laccdcmoniens, nonobftant quelle leur fcmbla plus dommagea- 
ble pour la perte qu’ils firent de Brafldas l’vn des plus vaillans Capitaines qu’ils euflent, 
que profitable pour la deflài&e de leurs ennemis. Dont ils n’en furent pas moins renduz 
enclins à faire paix auec les Athéniens, qu’ils auoient cfté lors qu’ils perdirent la forteref 
fc de Pyle. Et pour ce auffi que les Athéniens fe trouuerent frappez d’vnc mcfme inclina- 
tion par ccftc lourde cftrille,& par la mort de Cleon qui f eftoit toufiours le plus affe&e' à 
les entretenir en guerre par fon éloquence : il fen cnfuyuit entre les parties vncpaix de 
50.ans,qui fut iurec& accordée fur la fin de l’hyuer au mois Elaphcboliôdaquelle toutes- 
fois ne dura que fix ans entiers 6 c dix mois. A l’aduancemét aufli de laquelle feruirentgrâ- 
dement Pliftonax fils de Paufànias Roy de Lacédémone, nouuellemcnt retourné d’exil: 
6 c Niciasfilsdc Niceratus emulateur de Cleon, dontellefutappclleeNicium , comme 
qui diroit le chef-d’œuurc de N icias : lequel obtint dés lors ( à ce que dit Plutarque en la 
vie d’iceluy) le premier rang de crédit 6 c d'authoritc en la Republique d’Athenes , eftant 
l’vn des trois citoyens qu’eutfeomme a eferit Anftotc) la cité d’Athencs fort gens do bië, 1 
6 c qui ay merent le peuple d’vpe affcéfc ion 6 c charité paternelle: dont les deux autres furet , 
Thucydides fils de Milefius,& Theramcnes fils d’Agnon . Somme qu’auec ccftc paix fc 
termina la dixiefinc annee de la guerre Pcloponncfiaque. Thucydide liu.j.Diodorc, Plu- 
tarque és vies d’Alcibiades 6 c de Nicias. 

Appivs Clavdivs Crassvs , Sp. Navtivs, L. Sergtvs pour la 
z.fois,& Sex. Ivlivs, Tribuns militaires. 

L s temps dcfqucls fut exempt de toute guerre ou feditibn tant domeftique , que fo- 
raine, T. Liue. 



Du Monde. 


37 °S | 


Sepmaines • 4 | P.deluda. J De Home. 


Olympiade. 


4 1 


R.dePerfe. 4 j R. de Macedone. 34 | 331 



Ariston Preuoftà Athènes . Diodore. 

A r ans les Lacédémoniens & Athéniens outre l’accord precedent fai& vne autre 
ligue fècrettcment entre eux, fans y comprendre leurs alliez , les autres citez de la Grece, 
flgnammentdclaMoree, fe bandèrent contre eux ,& firent les Argicns chefs de leur li- 
gue : qui f embarquèrent de tant plus volontiers en cefte caufc que l’alliance qu’ils auoiét 
auec les Laccdcmoniens pour 30. ans venoit à expirer. Ce pendant comme les Lacédé- 
moniens ôc Athéniens furent cefte année en furfcance d’armes entre eux , aufli ne forent 
ils en amitié finccre & entière : à caufè qu’ils ne fè rendirét les vns aux autres ce qui eftoit 
porté parleur compromis. Mais les Lacedcmoniens. commencèrent guerre aux Manti- 
niens,pour ce qu’ils forent les premiers qui fe départirent de leur alliance:dc laquelle leur 
Roy Pliftonax entreprit la conduire. D’autre-part les Athéniens prindrent &: ruinèrent 
la ville de Scionc: & les Lacédémoniens femblablcment 6 c les Phociens commencèrent 
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àfc gucrroier les vns les autres. Thucydide liu. y. Diodore. 

Alcibiades cftanc encor fore icunc fquoy que Theophraftc ait efcric qu’il auoit ja 
20. ans quand Periclcs mourut) commença en ce temps à lëjcttcr aux affaires de la chofe 
publique:où il effaça incontinent tous les autres Orateurs & entremetteurs du gouuerne- 
ment, excepté deux feulement qui luy firent tefte. L’vn futPhæax fils d’Erafiftratus, & 
l’autre Nicias fils de NiceratuSjdcfquclsNicias auoit jaacquis reputatiô de treibô Capi- 
taine.Acaufedcquoy il y eut toufiours depuis vneialoufic&: émulation entre eux. Mais 
Cicéron en fon liure des Orateurs adioufte,qûc ceux qui furent concurrcns d’aagc à Al 
cibiadcs en loüangc de bien dire, furent Critias &: Thcramenes. Autheurs inef mes. 

Les Champenois en Italie ayans dcffaiéfs les Cumans en bataille, prindrent leur ville 
par force, &: lafaccagerent-, puis reduifirent le refte des Cumans cnferuitude.Diodorc. 

Av lieu des Tribuns furent faiâs Confiils C. Semproniys Atratinvs, & 
Fabivs Vibvlanvs: Lcfquels commencèrent à exercer leur dignité aux Ides de 
Deccmbrc.T. Liue. 



DuMonde .' x 3709 


| Sepmùncs . J 


P. de Iuda. 6 | 


De Rome. 


Olympiade. 90. 1 


| R.dePerfr. 3 


Jt.de Macedone. 3 y | 
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ARistophilvs Prcuoft à Athènes. Diodore. 

Les Athéniens ayans refufe de rendre aux Laccdcmoniens la place de Pylc,pour ce 
qu’ils ne fatisfàifoient de leur part aux autres conucntions qu’ils auoient accordées entre 
eux, tombèrent derechef en aiffcntion. Dcquoy les Argiçns aduertis enuoicrent recer 
cher l’alliance des Athcniensdaquelle leur fut accordée par l’cntrçtnife d’Alcibiades , qui 
faffcékaà celte négociation, par enuic qu’il portoit à Nicias . Neantmoins pour cela l’ac 
ord qui cftoit entre eux &lc3 Lacédémoniens, ne fi.it du tout point rompu. Cependant 
les Athéniens au mcfmc temps rendirent par le commandement d’vn Oracle l’iflc de Dc- 
los aux anciens poflefleurs d’icelle , qui en auoient cfté auparauant dcchaffez. Thucyd. 
Diodqrc:felon lcfquels la fefte Olympiqucfut cclçbree en la mefme année, qui fut auili laj 
u.dc la guerre de la Morce. 

Lis Anianicns, Dolopes,& Mcliens,fcftas bandez enfemble, entrèrent à groflè troup 
pe,contrclavilled’HeraclceaupaysdcTrachinic;ouils deffirent en bataille rangée les 
HcracIeotes,& en taillcrent en pièces vn grand nombre , mais ils ne peurent prendre leur 
ville, Diodore. 

Qjp a t r e Tribuns militaires furet dcreçheffaiéfcs à Romcrdcfquels toutesfois les trois 
fe trouuent feulement nommez dedas T.Liuc,affauoir L.M an^ivs Çapitolinvs, 
Q^Antonivs Merenda, &L. Papirivs MvgillaVivs. 



Vu Monde. 
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A r c h i a s Prcuoft à Athènes, Diodore. 

Les Argicns auec le fecours des Athéniens, duquel Alcibiades cftoit chef,fîrcnt quel-] 
ques exploits de guerres peu mémorables fur les Lacedcmonies & leurs alliez, fignâment 
fur les Epidauriens,aucclefquels ils eurent quelques petites cfearmouches.Mais au moié 
d’vncs trcfucs de 4. mois qui fe moycnncrent incfperemét,l’armec des Argiés fut deftour- 
bec de combattre en bataille rangée celle des Lacédémoniens, de laquelle leur Roy Agis 
eftoicchefiquifiireftimécoulpabled’vnc grande faute, d’auoirlaiffé efehapper ccfteoc- 
cafion de combattre. Thucydide, Diodore. 

A vx Tribuns preccdens fuccedcrent les Confiais, T. Qjtinctivs Capitoii- 
nvs, & C. Fabivs Vibvlanvs: 

L s qvE l mit en routte l’armec des Æqucs,qui feftoient rebelle*. 

• Vu 
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Du Monde. 3711 j Sepmaines. 7 | P. de Judo. \ 8 j De Attme. 



Olympiade. 
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Antiphon Preuoft à Athènes. Diodore. 

Les Phociens pour quelque different qu’ils curent contre les Locriens delà Gréer, 
vindrent à la bataille, de laquelle les Phociens gagnèrent la vi&oirc. Diodore, Thucy- 
dide. ; 

Agis Roy de Lacedemone, délirant reparer la faute qü’ àn luy imputoit , impetra la 
conduire de l’armec qui fut enuoyee derechef contre les Argiens & leurs alliez? de forte' 
qu’il les rencontra & combattit en bataille rangée près la ville de Mantinee , de fi bonne 
forte qu’il remporta d’eux vne glorieufc Sc mémorable victoire . Qui fut caulè que les 
mil hommes d’ordonnance qui cftoientfoudoyez aux delpcs du public tat en paix qu’en 
guerre dedans la ville d’Atgos,cftimans leur occafion eftre venue clTayercnt d’ofter l’au- 
thorité fouueraine à la commune, & fe (aire lèigneurs de là ville . A quoy faire les Lace- 
demoniens qui y furuindrent , leur aydcrcnt,& abolirent le gouuernemct populaire. Au 
moyen de l’alliance qu’ils firent entre eux contre les Athéniens : laquelle fut aulfi caule! 
que les Mantineens deft ituez du fupport des Argiens, furent contraints de fè fubmettrej 
aux Laccdcmoniens. Thucyd. Diod. | 

La plus part de l’anncef citant palïcelànsMagiftrat à caulè des dilTentions çiuiles, 
en fin furent créez quatre Tribuns militaires , T. Qvinctivs Cincinnatvs 
pourla 3. fois, L. Fvrivs Medvllinvs pour la a. M. Manlivs, &: 
A. Sempronivs. 



Du Monde. 


3711 | Sepmaines. 7 | 


P.deluda. si | 


DeKome. 
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Evïhemvs Preuoft à Athènes. Diodore. 

L e peuple d’Argos reprenant les armes contre les occupateurs del’cftat de leur cité,fè 
trouua le plus fort par le moyen d’vne victoire qu’il gaigna fur euxdaqucllc alfcüra grâdc- 
ment Alcibiades, qui y arriua tout à point, & remit fus l’authorité fouueraine du peuple: 
puis leur perfuada de tirer de longues mu railles, pour conioindrc leur ville à la marine, î 
fin qu’ils peuflent eftre plus facilement lecouruz par mer de la puilTance des Athéniens 
Qui fut caule que les Laccdemoniens entrèrent en armes fouz la conduire de leur Roy 
Agis,& y prindrent quelques villes. Thucydide liu. y. Plutarque, Diodore. 

A v mcfme temps aulfi les Athéniens deuindrent ennemis de Perdiccas Roy de Ma- 
ccdone, pour auoir refufe de ioindre fon lecours à l’armcc qu’ils enuoyoient fouz la con- 
duide de Nicias contre les Chalccdiens. 

Agrippa Menenivs, P. Lvcretivs , & Sp.Navtiys, Tribuns! 
militaires . 

Sovz lelquels la conlpiration des lêrfsqui auoient entrepris de brufler la ville, e- 
ftant dcfcouuertc, fit rcceuoir aux autheurs &c complices d’icelle le chaftiment qu’ils 
meritoient. T. Liuc. 





Du Monde. 
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Aristomnestvs Preuoft à Athènes. Diodore. 

Les Bizantins,Chalcedicns ioinds auec aucuns Thraeiens, entrèrent à grande puifi-j 
lance dedans le pais de Bithinie,où ils prindrent pluficurs villes, gafterent le plat pais , & 
commirent des a&es de cruauté & inhumanité nompareils . Diodore. 

P L 1 s t o h a x fils de Paulànias ( qui delfit cy deuant les Perles à la ioumec de Platee) 
Roy de Sparte de la famille des Agides,commença celle année à régner , félon Diodore, 

kk 
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qui cefmoigne que fon règne dura 9.ans, apres le trefpas (comme di& Paufanias)dc Pli- 
ftarchus fils de Lconidas, qui eftoit décédé fans enfans. Mais Thucydide cefmoigne quil 
regnoic de plus de 50. ans auparauant,& eftoit quelque peu d’annees auparauat de retour 
d’exil, où il auoic elle fort long temps, pour la caufc que nous auons récitée cy deuanr. 

Lis Egeftains &: Selinuntins de la Sicile commencèrent en ce temps à fc guerroyer 
jafprement les vns les autres, pour raifon de leurs confins. Et fe donnèrent bataille, qui fut 
perdue parles Egeftains: lefqucls fc fentans grandement affoiblis par ce dcfaftre , deman- 
deret fecours aux Athenies,<^ui fe prepareret à renuoycr,plus toutesfois pour auoir moyc 
de faire leurs affaires en l’i{lc(a la conqucfte de laquelle ils afpiroient) que pour les fauori- 
fcr. Diodore, Thucydide liu.6. 

N’ a y a n t cfté la guerre heureufement commencée contre les Lauicains peuples 
des Æques,qui feftoient rebellez, par les Tribuns militaires de ceftc annee , Servi- 

l 1 v s fut pour la i.foisfaidDidaccur, lequel en l’efpacc de8.iours depuis fon cleétion 
deffit& miften routre les enncmis > prift& faccagca leur ville. De là ramena fonarmee en 
criomphc à Rome, puis fe depolà volontairement. T.Liue. 



Du Monde. 3714 


Sepmaines. 3 


P. de IutU. II 
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Chabrias Preuoft à Athènes. Diodorc. 

D 1 a g b R a s furnommé Athcos , c’eft à dire qui ne croit point qu’il foie de D icu,fut 
accufé d’herefie & mefcrcancc deuant les luges d’Arhcncs,& craignant lafurcurdu peu- 
ple f enfiiic du pays Actiquc. Diodore. 

I a ç o it que les Athéniens euffent affez de befongne taillée en Grece,ncatmoins en- 
uoierent en Sicile l’armec qu’ils auoient equippcc &: appreftec l’an preccdent(qui eftoit la 
plus belle qu’ils euffent iamais mife fus auparauant)fouz la conduidc de Nicias, Alcibia- 
des, & Lamachusde premier dcfquels auoit par quelques harangues fore diffuade au peu- 
ple ce voyage:mais Alcibiades iniifta fi fort au contraire , qu’il hit commencé : Sc aborda 
l’armee en Sicile, où d entrée elle fit quelques petites conquèftcs.Thucyd. Diod. Plutar- 
que és vies de Nicias & d’Alcibiades, où il dit aufli.quc ny le Philofophe Socratcs,ny l’A- 
ftrologue Mccon n’cfperercnt iamais rien de bon de celle expedition.Car Alcibiades fut 
incontinent apres fon départ rappelle à la pourfuitte de fes maIucillans,pour fevenir iufti- 
ficr des crimes & irriputatiôs dont il eftoit accufé, comme de fcftre mocqué des mylleres 
dcCercs.Et pource que f aller commettre à la mifericordc du peuple irrité contre luy, ne 
fcmbloitcftrc fon plus court, il trompa fes gardes, & puis f enfuit à Sparte. 

P. Lvcretivs,C. Ssrvilivs, Agrippa Menenivs, Sp. Vetvrivs, 
Tribuns militaires: 

L* a N N z e dcfquels fut exempte de guerre. T.Liue. , 



Du Monde. 37IJ | Sepmaines, 4 | P. deluda. U | De Rome. 



Olympiade. 3 | R.dePerfe. il | R. de Macedone. 41 | 339 



P isa nd g r Preuoft à Athènes. Diodore. 

L es Lacédémoniens incitez par les rcmonftrances d’Alcibiades entreprindrent trois 
cholesffvnefut qu’ils rompirent les trefucs qu’ils auoient faides aucc les Athéniens, & 
dura celle nouuclle guerre l’cfpacc de 12.ans.La féconde qu’ils fc delibererent de fortifier 
la ville de Decclic dedans le territoire Attique:ce qui conlomma cy apres & mit au bas la 
puiflance des Athéniens plus que nulle autre chofcd’autre qu’ils fc refolurent de fccourir 
promptement les Syracufains. Tellement qu’ils dcpcfchcrcnt vne armée pour y aller, qui 
fut condui&c par vn de leurs Capitaines nommé Gylippusdequel cllant arriuc en Sicile! 
liura bataille aux Athéniens, qui gangnerent la vidloire d’icelle, laquelle toutesfois ils a- 
chepteret par la perte de leur Capitaine Làmachus qui y fut tué.Mais au moyé d’icelle ils 
furent induits à mettre leur fiege deuat la ville de Syracufe,où ils fc morfondirent ,à caufe 
de la rardité de Nicias, qui laifîa cfcouler beaucoup de bones occafiôs de bic fiirc. Cepen- 
dant 
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dant la rupture de l’accord fài& entre les Athéniens.^ Lacédémoniens prit ftxn cotnmé- 
ccmént.du fecours que les Athéniens enuoyerent aux Argiens,qui eftoient en gaerte co- 
tre les Lacédémoniens, par lequel le terroir de Sparte fut couru & pille. Thucyd.Diodo- 
’rc,& Plutarque. - 

E n la mcftnc année auffi Euetion Capitaine Athénien accompagné de Pcrdiccas 
Roy de Maccdonc &c d'aucuns Thracicns, ht guerre aux habitans delà ville d’Amphipo- 
lis,auec bien peu de profit. Thucydide liure i. 

A. Sempronivs Atratinvs pour la j.féis , M. Pamivs Mvou- 
lanvs, 6c S p. Navtivs Rvtilvs, tous deux pour la 2. Tribuns militaires. 
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Cleocritvs Preuoft à Aphones , félon Diodore , Plutarque l’appelle Çlear* 
chus . 

Les Egyptiens le rebellans contre les Perles conftîtuerent fur eux vn Roy nommé 
Armathcus Saithicn , qui régna 6. ans. Eufcoe. le ne fçay fi féroi^point ccluy qu’Hcro- 

dote appelle Amyrtcus,qui me perç de Paufiris , qu’il canfefle auoir regné en Egyptp de- *p 

puis que Çambylês l'ait reduide en fan obc'iflàjncej m^s iUémhlc qu’il faudroij^uil jnjft ^ ^ 

S p a rt a cvs fucceda au Royaume du Bofphoré Cimmerien , à ceux quônappel- 
loitles Archeana£tides,& régna 7. ans. Diodore, ; , 

Les Athéniens enuoyerent renfort à leurs gens, qui citaient au fiege deuant Syrâcu- 
lèjoù apres plufieurs batailles gâignçcs 6c perdues, tant par les vns,que par lès atitfes-brçf, 
apres plufieurs varierez 6c incertitudes de fortune , finalement tous les A théniens forent 
tuez, ou pris prifpnniers,mefmcment les deux Capitaines Nicias 6c DembftJienes..iDe 
forte que les Athéniens perdirét en ce voyage la plus part, ou la fleur de leurs forcesjclic- 
uance, gens de guerre, & réputation: 6c en vint leur puiflance 6c authoritccri mefpris cn- 
uers leurs fubieâs & alliez. Tellement que plufieurs d’eux Ce rebellèrent &: allièrent aux 
Lacedemoniens, comme tefmoignent Thucydide 6c Plutarque en la vie de Niçiasi.Où fl 
recite fcmblablcment que lors que les affaires des Athéniens eftoient en fi mauuais trairi 
en Sicile, les Capitaines fc trouucrent d’aduis deuant que de les laiftér tomber en vne ex- 
terne ruine, de remencr le refte de leur cap en Grèce ; mais au point qu’ils fc dcliberoient 
partir qu vne cclipfe de Lune furuint , qui leur apporta vne fi grande ffayeur , (cftiraàns 
quel le fuftfigneae quel que grand malheur) qu’en les retardant 4 e pourfuyurc leur en- 
treprinfe, les fift tomber au defaftre qu’ils vouloient euiter. Car l’occafion dcccft incon- 
ucnient vint de ce que la raifon de i’eclipfe lunairen’eftoit lors encore bien enteduë . Car 
encore que le Philofophc Anaxagoras en euft eferit le premier, fi eft*ce qu’il n-eftoit pas 
encore ancien, nylon inuention diuulguec , ains eftoit'tcnue fecrette 6c congnaiëà peu 
de gens, qui ne l’ofoient communiquer qu’aucç crainte , à ceux defquels ils fc fioienc Fort 
bien. A caufe que le peuple ne pouuoit lors endurer les Philofophès trai&ans desreaufés 
naturelles, quon appclloit alors Meteorolèfches,* comme qui diroit diiputans des chofes 
fupcricurcs qui fè font au ciel ouen l’air , cftant aduis à la commune, Qu’ils attribdoicrit 
ce qui appartenoit aux Dieux ieuls à certaines caufcs naturelles 6c irraifonnabics^&à des 
puiflànccs qui font leurs operations non par prouideneç ne difeours de raifon vqiotaire, 
ains par force 6c neceflité namrclle. A caufe aequoy Protagoras fut banny d’Athènes & 

Anaxagoras mis en prifon . Or pour ce qu’il fe peut prouucr parles demonftrations à<c 
l’Aftronomie, quecefte difte cclipfe fe fit en la 447. année deuât la paflion dé nbftrc Sei- 
gneur, à vn iour qui feroit le ai. d’Aouft,fi on comptoir félon noz anncès-:- deft vnèrpreûr 
uc certaine , qu’elle aeftéiuftemcnt rapportée par Diodore 8c par Plutarque-aufEen la 
vie de Lifias l’Orateur, à la derniere annee de l’Olympiade 91. lors que Clcoaritus félon 
Tvn d’eux, ou Clcarcus comme veut l’autre, fut Preuoft à Athènes. ; Si les affairés des A- 
theniens fc portèrent mal hors la Grèce, elles n’allcrent pucres mieux dans leur'païs , où 
les Lacedemoniens apres les trcfùes rompues enuoyerent vne armée fouz là conduite dej 
Icut'RoyAgisdequel gagna la ville de Deceliç,& puis lafitfbrcifier par lecôfcit& aduis de, 
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» Alcibkdc^qurfçauoit bien de quel prciudice elle eftoie aux Athéniens, Et pour renfort 
L )•“ /' ra .<^>^' dematheur, Tiflàfemcs Lieutenant du Roy Darius enuoya (es Ambafladeurs a Sparte, 

^ -crnJb . ^ pour contracter alliance de la part de Ton maiftre auec les Lacedemoniens cotre leurs cn- 

nemis. Thucydide liu.7^ 

/ / ' Pbxdicc as Roy de Maccdone mourut au mcfmc temps ou bien tort apres, comme 

Thucydide nous fait croire, qui tcfmoignc qu’il viuoit encore l’an precedent , te ne fait 
plus aucune mëtion de luy ny aucun autre autheur que nous ayôs peu voir.Et pource que 
Platon au Dialogue intitulé Gorgias, déclaré qu’il laifla vn fils nommé Perdiccas, qui fut 
j.dc ce nom,qac là femmc Cleopàtra luy auoit engendré, lequel fut occis en laieptiefine 
année de fon aaee par Archelaus (on frère baftard,celà me fait cftimer que le Royaume de 
Maccdoncfi.it depuis le treipas de Perdiccas lepcregouuernépar Archelaus , au nom te 
comme tuteur du icune Peraiccas,iufques a ce qu’il l’eut fait mourir:& que puis apres il le 
gouuerna en fon propre nom. ’ 

P. Cornelïvs Cossvs, C. Valerivs Potitvs’, Qjinctivs Cin - 
ci n n at vs* M. F ABtvs Vi bv lan vs, Tribuns militaires. 

Les Æques menans guerre aux Lauicains alliez des Romains , firent aufli qu’on les 
[guerroya, tellement que la ville de Vola fut prife fur eux. 
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C a L L 1 a s Prcuoft à Athènes. Diodore, PI marque. 

.D À K l v.s Roy de Perfe l’an treiziefine de fon règne, qui cftoit le vingticfme de la 
jguerre de la Morec>rcnouuella te confirma l’alliance qu’il auoit auec les Lacédémoniens . 
Thucydide liurc 8. ... 

Est ans les affaires des Athéniens reduides par Iedefàftre precedent en fi pauure 
eftarqunn Icsvit prefquc entièrement priuez de la pollclfion de la mer, & du cofté de la 
jterre leurs forces reduides à tcllc.extrcmité qu a peine pouuoicnt-ils défendre leurs faux 
bourgs ,& au dedans eftoient cncorcs diuifez Se embrouillez de (éditions ciuiles, renfort 
de malheurles vint encore rccharger,qui les accabla quafi du tout. Caries pcuplesdela 
Grcce,qui ne leur eftoient ny amis ny alliez,fc vindrent comme àl’enuy joindre aux vain- 
queurSjComme fil fuftqucftion de leur aider àeftaindre vn feu commun. Darius Roy d 
Perle aufli pretédant venger les injures faides à luy te à (es anceftres,(e prefenta pour cftrcj 
de la partie:^ laquelle fe vint encore adioufter la reuoltedes amis te alliez qu’ils auoienr 
tant au cofté de la Grèce qu’en Italie. De forte que Lifias l’Orateur fut acculé en Italie de 
ëftre trop affedionné à ceux d’ Athènes, & contraint de (c retirer à eux , l’annec ( comme: 
dit Plutarque en la vie d’iccluy)quc Callias y fut Preuoft , ayant les 400. ja occupé la ville 
te la 92. Olympiade ja venue. 

Mais ceux des ides de Chio,& de Lefbos auec les Cyziceniens enuoierent tout en vn 
mefmetemps leur d Ambafladeurs à Sparte, pour (c mettre en la protc&iô des Lacedcmo- 
niés, enfé departans de la foy des Atheniés,moicnnat qu’on leur afliftaft de (ecours pour 
les défendre. Les Bceoticnsfauorifoient ceux de Lesbos, te Pharnabazus Lieutenant du 
Roy de Pcrfraux Cyziceniens. Mais toutesfois les Lacedemoniens aymerent mieux pre- 
mièrement (ccourir ceux de Chio à la perfuafion d’ Alcibiades , nonobstant qu’ils euflent 
efté de^ouftez de ce faire , apres qu’vne flotte de leurs nauircs qu’ils auoient fàid 
partir pour aUer eh l’Ionie ( vn peu apres la célébration de la fèfte des jeux dids 
ijihmky /qu’on fiiifoitaudeftroit de la Moree) eut efté rencontrée près Epidaure,& toute 
rompue te deflaide par les Athéniens , fans le courage que leur donna Alcibiades parj 
(es raflons de perfcuerer en leurs propos, lequel print leurs affaires en main, te luy-mef- 
mefleh, alla.cn Afic,là où il fit barrer contre les Athéniens prefquc tout le pais d’Ionie, & 
fc tenant auprès des Capitaines generaux des Lacedemoniens fit beaucoup de maux à 
r cèux d’ Athènes. Au moyen dequoy l’Ifle de Chio fut défendue contre eux , mais ils re- 
conqueftercnt Tille de Samos, en laquelle ils enuoycrent aufli vnc autre grande armee 
qui deflit les Lacedemoniens & leurs alliez en vne rencontre auprès de la ville de Milet. 
Ce nonobftant leurs affaires nef cri rcmircc pas beaucoup au deflus,que iufquesà ce que 

les 



Digitized by LjOoq le 





delaBibl.hiftorialc. 389 

les Capitaines Lacédémoniens vindrent à conccuoir vne telle enuie fur Alcibiades(pour 
ce que le bruit couroit que la plus part des beaux exploits qui fe faifoient en eefte guerre 
fucccdoient à bien par fon moyen ) quelle le contraignft(pour le danger qu’il en print ) a- 
l bandôner les Lacédémoniens, Se fe retirer à la fin pour la feuretc de fa perfonne vers T if- 
fafernes l’vn des Lieutenans du Roy de Perfe.Car comme fil euft: cela ne aucc luy de pre- 
fenter l’heur à ceux à qui il fe donnoit, &: de i’aliener de qui il f eftrangeoit , il commença 
de foire tellement retourner la chance contre les Laccdcmoniens , qu’il les remit en peu 
de temps, partie par fon fens &c in duftrie, partie par fa vaillance, auffi bas qu’ils auoiét mis 
les Athéniens, par les moyens qu'il leur auoit foid tenir. Car ayant par Ion beau parler & 
par vne grâce fingulicrc qu’il auoit de f accommoder à toutes mœurs & complcxions, ac- 
quis la bône grâce de Tiflaphernes,il le fit fi bien croire de luy qu’il l’empefcha d’enuoy er 
aux Lacedcmoniens le fccours qu’il auoit en charge par fon maiftre,qui euft peu achcucr 
de ruiner de tout point l’cftat des Athéniens. Et puis fit entendre fccrettcment aux Capi- 
taines de l’armée Athénienne, qui eftoit en l’Ifle de Samos, que fi le gouuernement de la 
République d’ Athènes eftoit changé, qu’il le foifoit fort de rendre Tiflaphernes,& le Roy 
de Perle leur amy , & de reftituer les affaires d’icelle au delTus. Ce qui eut tant de pou- 
uoir,quc le peuple d’ Athènes, apres beaucoup d’altercas & de contentions, fe laifla fina- 
lement dcfpouiller de la puiflancc & authorité qu’il auoit au gouuernement de l’eftat de 
là cité, pour la lailfcr venir entre les mains du petit nombre de la noblcflc, qui n’eftoient 
que quatre cens,&: toutesfois le faifoient appcller les cinq mil . Thucydide, Plutarque, 
Iuftin,Diodorc. 

T. P osxvMjvs, Cn. Cornelivs Cossvs, L. Valerivs Potixvs, 
& Fabivs Vibvlan'VS pour la dcuxiefme fois Trib. milit. 

Les Æques regagnèrent la ville de V ola , puis la reperdirent , eftans vainçuz par les 
Romains fouz la conduide d’vn des Tribuns, qui fut alors lapidé pat fes foldats , prouo- 
quez à ce foire par fa trop grande cruauté. T. Liuc, i 



Du Monde. 


571^ 


| Sepmaines. 7 | 


P. de Iuda. iy 


De Rome. 


Olympiade. 


Z 


| R.dePerfe. 14 


R. de Macedone. 3 


34 *; 



Theopompvs Preuoft à Athènes. Diodore. 

D v conlèil qu’ Alcibiades auoit donné, aduint bié ce qu’il auoit efperé,àfçauoird’c- 
ftre rappelle de fon bannifïcmcnr,& la reftauration des affaires de fa patrie, mais non pas 
en la façon qu’il auoit imaginée. Car citant ceftè annee le gouuernement de la çhofe pu- 
blique a Athènes totalcmét ofté au peuple, Se. réduit entre les mains du nombre de 400. 
ilfc vit par eux conucrty en vne infupportable tyrannie:pour laquelle cftablir ils voulu- 
rent faire paix auec les Laccdemoniens,fans faire cas de l'authcur par qui ils eftoient par- 
ucnuz à eefte puilfance : mais leur eftant toute faueur& alliance refufee des Lacédémo- 
niens, & les nouuellcs de leur mauuais’gouucrncment portées cn l’armée qui eftoit à Sa- 
moSjil fen cnfuyuit vn tel tumulte entre les loldats , qu’ils rappellerent Alcibiades , & le 
conftitucrcntl’vn de leurs Capitaines, à fin d’eftre fouz fa conduide inceflammcnt me- 
nez à Athènes pour y remettre l’eftat populaire au defliis , fils n’cuflènt efté par luy-mef- 
mc & par Thrafybulus dilfuadcz de ce faire, leur eftant rcmôftrc que c’elloit expofer tout 
le pais d’Ionie & de l’Hcllcfpont à l’abandon des ennemis . Mais en ces entrefaides l’ar- 
meequclcs 400. auoient mis fur mer pour l’oppofer aux Lacedcmoniens, qui jppro- 
choient du port Afrique, fût auprès d’Euboec fi malheureufemet deffaide par eux,qu’cl- 
lc leur donna le branfle, par lequel ils furent deiettez de l’authorité qu’ils auoient vfur- 
pee,& le peuple remis en fon premier eftat, par le moyen des amis d’ Alcibiades:cn foueur 
dequoy il fittabfoubz de fon exil, & mandé pour fen retourner . Ce qu’il ne voulut faire 
qu’il n’euft premièrement faid quelques beaux exploits fur les ennemis de fo patrie . Ce 
que Plutarque cn la vie d’ Antiphon tcfmoigne eftre aduenu l’annce que Theopompus fiat 
Preuoft à Athènes, Thucydide 100, ans entiers apres que les tyrans fils de Pififtratus cn 
curent efté chafTcz.Sur cela le camp des Athéniens partant de Samos , fouz la conduide 
de T rafillus ou Thrafybulus , alla rencôtrer Mindarus Admirai des Lacedcmoniens aucc 
toute fa flotte, auprès de l’efcueil qu'on appelloit vulgairement la Sépulture du chien , de 
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Abonné forte qu’il y gagna vnc mémorable vi&oire fur luy:dc laquelle toutesfois le prin- 
cipal hôneur fut attribue à Alcibiades, pource qu’il furuint au plus fort du côflit aucc vne 
flotte de galères &c de gens, qui firent quitter le jeu aux Laccdemoniens, félon que Diodo- 
re & Plutarque en la vie d’Alcibiades recitent, aucc Thucydide en fon lime 8 . 1 cqucl finit 
aufli en ceft endroit fon hiftoire intitulé de la guerre Pcloponneliaqucjcontenant les cho- 
ies foiétes par la Grcce en l’efpacc de n.an en 8 . 1 iures,encores que Diodore cfcriue 21. ans 
8 c pliures. Dont il ftudroit qu’ils culfent cfté autrefois digerez autremét que nous ne les 
auons maintcnant.Cependant où Thucydide a finy fon hilloire , Xenophon Philofophc 
Orateur & Capitaine excellent, furnommé pour fon éloquence la Mule Attique, &: 
TheopompusdcChio ont commencé la leur:defquelles celle de Theopompus (quicfl 
perie par l’iniurc des temps) comprcnoit (au rapport de Diodore) les choies aduenues en 
l’elpace de i7.ans, Unifiant à la bataille qui Ait donnée en l’irte de Gnide. Mais Xenophon 
acomprinscnlalienne les affaires de 4ÿ.ans,qui le doiucnt lire au lieu dcsj9.qui font en 
Diodore, ayant toutesfois cfcritindetcrminéinent&: fans diftinftion d’annecs, les choies 
aucnucs depuis le milieu de la 11. annee de la guerre delà Moree iufques à l’Olympiade 
9 j. comme fi elles fefioient faiclcs toutes en vne mcfme année . Qui pourroit élire 
la caulê pourquoy il rapporte la première annee d’icelle 01ympiade,auec la 22.de la guer- 
re Peloponneliaque,fi d’auenture cela ne vient de la fiute des elcriuains.Mais d’où que ce 
foit,on ne peut attribuer cela qu’à erreur , fansrcprouuer le tcfmoignage de Thucydide. 
Outre cela il nous donne encore à pcnlér,li la iournee que les Athéniens gangnerent fur 
Mindarusenl’HelIefpont près la ville d’Abide, laquelle il racomptcau commencement 
dclbnhiftoirc, elllamefmc que la precedente que nous auons expofee de Thucydide j 
pourcc qu’il ladclcrit vn peu diuerfetnent.Dc forte qu'il femble que ç’a cité vne féconde, 
qui fut gangneeen la melmc année, non gueres loin du lieu où l’autre fclloit donnée , & 
que la dernière fe fit en hyuer, l’autre en cité. 

- /. / 
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Thepompvs Prcooltà Athènes. Diodore, Plutarque. 

D 1 o c l e s Legiilateur,& reformateur des loix des Syracufains en ce temps , lequel 
ayant par mclgardc contrcucnu,à vnc de fes ordonnances, fc tua foy-mcfmc. Diodore. 

Av lieu des Tribuns militaires, les Romains reprindrent les Confulscommc douane, 
& furent creez, M. Cornilïvs Cossvs, & L. Fvrivs Medvllinvs, 
qui fut enuoyé contre les V olfqucs,fur lefqucls il prit la ville de Tcrcntum. T.Liue. 
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Glavcippvs Preuoft à Athènes, Diodore. ' 

T,h eramenes premier homme de la cité d’ Athènes en ce temps au gouucrncment 
de la chofe publiquc > & qui cftoit tenu pour le plus fage,& plus homme de bien des Athé- 
niens. Diodore. 

A l ç 1 b 1 a d ES,Thrafybulus &Thcramencs, Capitaines Atheniés,dcffirct en pluficurs 
rencontres par mer &: par terre l’armee des Lacédémoniens, & de Phamabazus Lieutenât 
du Roy de Perle, qui cftoient enfemble.Etfut tue en la dernicre Mindarus , leur Admi- 
rai, & la ville de Cyzicus reprilè par les Atheniens:auec tous les vaifleaux entièrement de 
leurs ennemis, qui furent non feulemét chaflez de la mer de toute l’HclIefpot,mais aufli fe 
trouuerent par ce dclaftre rcduicls en telle deffiance de leurs affaires , qu’ils enuoycrcnt 
leurs Ambaflàdeurs à Athènes pour foire ouuerture de paix, qui leurfut refulce. 

Lors aufli fut furprife vne lettre, que le fils de Mindarus efcriuoit aux Ephores de 
celle defeonfiture en termes Laconiques , Tout eft perdu , Mindarus cil mort : noz gens 
jheurent de faim : nous ne fçauons ce que nous deuons foire . Qui Ait caulc de faire re- 
commencer les Lacedetnoniens à entendre derechef à bon efeient au fait de celle guerre: 
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& fe voyans auoir befoin de plus grande puiffance,&: d’vn plus fuflifant Capitaine que ia- 
mais,fubfticucrét Li fonder en la charge dcMindarus. Xenophon, Diodore, Plutarque és 
vies d’Alcibiades 6 c de Lifandcr. 

Archelavs Roy de Maccdone,afliegca la ville de Py dne,qui feftoit rebellee c5- 
trcluy,& la prift en fin apres vn long fiege. 

A v mcfmc temps guerre fefmeut en la Sicile entre les Selinuntins 6 c Ægeftains:dcf- 
qucls les Carthaginiens prirent la protc&ion: 6 c ceux de Syracufc fecoururent les Seli- 
nuntins: qui fût caufe du cÔmcnccment de la guerre Carthaginienne. En laquelle la ville 
de Selinuntefutprifc 6 c deftrui&e par les Carthaginois 141. ans apres la première fon- 
dation d’icelle. Diodore. 



Fabivs 


Ambvstvs, 6 c C. 


Fvrivs Pacilvs, 


Confuls : 
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D 1 o c l e s Preuoft à Athènes. Diodore. 

O r e s t e s Roy de Macedonc commença à régner apres le Roy Archelaus fon pere 
celle annee, félon Eulêbe qui did, qu’il régna 3. ans. 

A y mefme teps Agis Roy de Sparte fortit auec fon armee de la ville de Dccelie, pour 
venir courir le terroir Attique. Mais il fi.it lourdement rembarré 6 c repoulTé par le Capi- 
taine Thrafyllus, & par mefme moyen contraint fc retirer. 

L es Lacedcmoniensrcprindrent le fort de Pylc 15. ans apres que Demofthcnes Ca- 
pitaine Athénien l’eut faid fortifier fur eux: auquel temps aufli les Megaricns priréc 1 cm- 
blablcment le fort de N ylèc. Ce pendant Thraly bulus chef d’vnc armee d’ Athéniens re- 
gaigna par fiege la ville de Chalcedone, qui feftoit rebellee contre les Athéniens: où fut 
occis l’vn de les braues Capitaines nommé Hippocrates : 6 c Alcibiades celle de Byzan- 
tium apres l’ellrc fait au parauat rendre la ville de Selymbrec par côpofitiort. Xcnophon , 
Diodore, Plutarqucrcombien qu’il l'cmble que cecyfoit aduenu félon Xenophon l'an- 
née enfuyuant. 

Ha n n 1 b a l Capitaine general des Carthaginiens, arriua en Sicile auec vné armee 
de cent mil hommes, au fecours des Ægeftains : où il prit 6 c ruina fort mifcrablcmcnt les 
villes des Selinuntins 6 c d’Himere, puis l’en retourna glorieufemét auec fon butin à Car- 
thage. Mais quand il fut dehors de l’Ille,Harmocratcs banny de Syracufe, où il auoit cité 
en grande authorité & réputation , ayant failly a y rentrer par furprife , rallia fouz foy les 
reliques des Selinuntins 6 c Himeriens*&: puis fit guerre ouuerte à plufieurs villes . Dio- 
dorc, Xcnophon liu.i. 

M. Papirivs,& C. Navtivs Rvtilvs, Confuls. 
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Evctemon fut Preuoft à Athènes l’an que l’Olympiade 93. fut celebree : tclmoin 
Xcnophon liu.i. des Hcllan. 6 c Diodore. 

A v qy e l temps aufli Pharnabazus Lieutenant du Roy de Pcrfe failant la guerre aux 
Abydcniens fut auec Ion armee vaincu 6 c mis en routte par Alcibiades 6 c Thrafyllus, qui 
les allèrent lècourir. D’autre-part les Medes f eftans rebelle? contre le Roy de Perfc , fu- 
rent dcrccheffubiugucz parles Lieutcnâs d’iceluy . Toutes lefquclles choies font expref- 
fément rapportées par Xenophon liu. i.dcs Hella.à la r. annee de l’Olympiade 93. qui cil 
vn tefmoignage certain de noftre fupputation. 

E t pour ce qu’Alcibiades n’eftoit encor depuis fon rappel voulu retourner à Athènes, 
qu’il n’euft veu les affaires d’icelles remifes en meilleur train qu’elles n’eftoient , quand il 
les laiflà: apres que par les beaux faits 6 c viétoires il l’eut reftituee en la domination & 
(èigneurie fur la marine non feulement, mais aufli reduë vi&orieufe partout fur la terre, 
il luy prit enuic de f aller faire reuoir à fes concitoyens. Tellement qu’il rentra fur la fin 
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de celle année, à fçauoir au printemps, & comme Plutarque aexprcflcmét déclaré, le zy. 
iour du mois que les AtheniensappelloientThargeIion,cnla ville d’Athenes : où il fut 
receu auec aucant de liefle & de refiouïflance de tout le peuple , qu’il en auoit efté banny 
de cholere,& auec exécrations & maledidions.Et puis non feulemét rellituc en fes ellats 
& honneurs, & abfouz à pur & à plein des imputations qu’on luy auoit mifes fus, mais en- 
core efleu feul Capitaine general de la cite auec authoritc louueraine tant par mer que 
par terrc.De laquelle toutesfois il fut incontinent apres la deffaiéte de fon Lieutenant 
Antiochus depoféjà raifon de quelques nouuelles charges & faulfes accufations de les 
malueillans,qui le firent retourner en cxil(comme nous réciterons cy aprcsjayat efté celle 
malcncontrefignificeàluy par vn mauuaisprclage qui luy aduint ( au aire de Xcnophon 
& de Plutarque) le iour qu’il fit fa dernierc entrée, auquel on celebroit vnc fefte de dueil 
en l’honneur de Minerue.Etpource qu’il ne feiournaà Athènes en ce voyage que trois 
mois feulement deuant qu’en partir, durant lelquels il fit recommencer la procefliondc 
Iacehus,quifcfaifoitau mois Boëdromiô(lequclfe rapporte auec nollrc Aouft) ce nous 
ell vne dcmonftration,quc la fefte fufdiétc de Minerue & le mois auquel on la celebroit, 
deuoit eftre pluftoft attribué à noftrc Auril , çomrnç ont fait tous les autres, qu’à Scptem- 
bre.auqucl le Traduétcur François la compare. 

Eh cesentrefaidesCyruslècond fils de Darius Roy de Pcrfe fut enuoyé par fonperc 
en Afie,pour y auoir la lupcrintcndancc & le gouucrnement des Prouinces maritimes d’i- 
celle ,au lieu de Tiflaphernescà caufe dequoy Lifander Admirai de Lacedcmone 1b retira 
vers luy, duquel il obtint vne fomme de deniers pour faire augmentation de la folde ordi- 
naire de les mariniers. Au moyen dequoy il remit au dédits en peu de temps l’armee de 
mer des Lacédémoniens, & rendit celle des Athéniens quali vuide de Pilotes te Matelots. 
Plutarque. 

Harmocrates penlant encor furprendre la ville de Syraculè , fut fi bien furpris 
luy-mefme, qu’il fut tué fur le faict. Cependant les Carthaginicns firent fonder vne ville 
en la Sicile, qu’ils appelleront Thcnnes. Diodore. 

Antiphon Rhamnufien Orateur en la ville d’Athenes floriftoi t en ce téps : lequel 
on dift auoir premièrement reduidt en art la Rhétorique, ou icelle grandement illuftrec 
& augmentée par lès eferits.^ Philoftratus. 

M. Æmilivs, &: C. V a l e r i v s, Confuls. 

Les Æqucs ayans pris d’emblce la ville éc forterclTc de Caruentane, en furent puis a- 
pres dcchallezparle Confiai Valcrius. T.Liuc. 
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Antigenes Preuoft à Athènes. Diodore. i 

Nepherites Roy d’Egypte régna apres Armatheus ou Armitheus Scythicn au co- 
pte d’Eulêbc é.ans.Si c’cft luy , que Diodore appelle Ncphcreusjlbn règne aura à fon iuge- 
mentdurc plus longuement, pourcc qu’il monftre qu’il regnoit encor lors qu’Agefilaus 
palïà en Afie.Mais il y en a qui penfent qu’il fut chaflç de fon Royaume par fon frere Al- 
corides,& qu’il le recouura puis apres. 

Alcibiades apres auoir feiourne trois mois en la ville d’Athenes depuis fon retour, 
Si fait recommencer la procelfion d’Iacchus,qui fcfàifoit par terre depuis le bourg Eleufin 
iufqucs à Athènes, laquelle aucüt elle depuis la prife de Dccelie difeontinuee , en partit 
auec vne flotte de cent galeres,& vint defcenarc premièrement en l’ifle d’Andros,li où il 
deffit en bataille les habitans d’icelle auec aucuns Lacédémoniens , Et puis fen alla faire 
vne courfc iufqucs en la Carie, pour recouurer argcnt.Cependant Ion pilote nommé An- 
tiochus, à qui il auoit laide la fupcrintendancc de tous les vaidcaux en fon ablencc , fen 
alla auec deux galcres feulement contre fon commandement prouocqucr tcmcrairemët 
Tarmee des Lacédémoniens à Epheleroù il le trouua fi lourdement traitté par Lilânder, 
qu’il y fut tue perdant fes galères &c aucunes autres qui voulurent aller à fon lecours. Ce 
qui remitfi bien Alcibiades en mauuais melhage auec les Athéniens , & auec ceux de lôn 
armeemefme,quc crainte de pis le fit abandonner fon camp pour le retirer en lëurcté de 
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laCheroncfcdcThracc. Où apres auoir aircmblé quelques foldats étrangers fit en fon 
nom guerre à aucüs peuples de Thrace,qui n’eftoiét fouzla puifTance d'aucüs feigneurs, 
fai fa ne fà retraite en trois chaftcaux qu’il auoit fortifiez, nomcz fiornos,Bizia, Thcmcô- 
ticos.Où il profpcra fi bien, qu’il fy acquift degrandes richefîès, auec vne grande renom- 
mée, cnfcmble auffi d’aucuns feigneurs de Thracc. Ce pendant les Athéniens cflcuret en 
fon lieu dix Capitaines pour conduire leur guerre , dcfquels Conon fut le principal : qui 
obtint apres Alcibiadesleprcmierlieudevaillanceentreles Capitaines Athéniens , qui 
ont efte de fon aagc.Ce que Xenophon dit expreflemcnt cftrc aduenu l'annec qu’Antigc- 
ncs fut Prcuoft à Athènes. 

Plistonax Roy de Sparte de la maifon des Agides, mourut, & luy fucceda Pau- 
fanias fon fils, qui régna 14. ans: auquel temps cftant le temps de l’Admirauté deLifan- 
der expiré, les Lacédémoniens luy enuoycrent pour fucceflcur Callicratidas,qui gagna 
deux belles victoires contre Conon Capitaine Athénien près rifle dcMethelin: félon 
Diodorc. Car Xenophon déclaré que Callicratidas fut feulemét fubftituc en ccfte char- 
ge fouz le Prcuoft Callias. 

Les habitans de Tille de Rhodes , qui parauant habitoienten trois diuerfes villes , à 
fçauoir Camyris, Lyndus , & Ialyfus , fe rangèrent tous en vne feule , qui maintenant du 
nom de TI fie eft appcllce Rhodes. Xenophon, Diodore. 

Archblavs 14. Roy de Maccdonc, commença félon Diodorc à regner ccfte an- 
née^ dura fon règne 7. ans. Combien qu’Eufebe tient, que ccluy qui régna apres Ore- 
ftes,fouz le nom d’Archclaus,ne régna que 4. ans feulement , Sc commença en la 3. an- 
née de l’Olympiade 94. Mais Diodorc fcmblc mettre deuant ledid Oreftes les deux Ar- 
chelaus, Tvn apres Tautrc : & fi parle bien autrement de leurs fuccefîcurSjqu’Eufcbc.Par- 
quoy d’autant qu’il a elle le plus ancien, & le plus proche de ce fiecle,ie Tenfuiuray en ceft 
cfgard: D’autant mefmement que i’ay quelque foupçon qu’il n’y a eu qu’vn Archelaus 
qui a gouuerné cy deuant le Royaume de Maccdonc en tiltre de tuteur du icune Pcrdic- 
cas fon frere légitimé, & apres qu’il l’eut faid mourir en fon propre nom. Et que le Crate- 
tes.par lequel Diodore dit que le 2. Archelaus fut tuc,femble cftrc le mefme Cratacusqui 
mit à mort le premier Archelaus, comme déclaré Ariftote liurc y. des Politiques, & Æ- 
lianus.Ioint qu’ils conuiennenttous cnfemblc que le Cratæus & le Cratctes auoicntferj 
uy de Ganymedes tant à Tvn qu’à Tautrc Àrchel aus . Tant y-a que Solinus chap. 14. tcf- 
moignequ 'Archelaus Roy de Maccdonc fut grandement cftiméau fait delà guerre, & 
grand amateur des gens de lettres & de fçauoir . Tellement qu’Aul. Gclle recite que le 
poète Euripide & les hiftoriographes Hérodote & Hcllanicus vefquirent à la cour d’i- 
ccluy,& que Socrates fut àufîi follicité fortinftamment d’y aller : ce qu’il ne voulut faire 
de peur, comme il refpondit, d’y périr d’vne mort deshonnefte. 

Prodicvs de Chio, Gorgias Leonti.n,Tifias Syracufàin , Thcramenes le Rhcto- 
ricien, Orateurs & Sophiftcs fameux en ce temps : defquels auffi furent contemporains 
les poètes Antylochus, Antimachus Colophonien & Niccratus natif d’Hcraclee , Lcf- 
quels deux derniers compofèrent à l’cnuy Tvn de l’autre des poèmes à l’hôneur de Lifan r 
dcr,qui adiugea la couronne & la viâoire à N iceratus . Dont Antimachus fut tellement 
defpit & marry, qu’il effaça ce qu’il en auoit eferit. Mais Platô qui lors cftoit ieunc hom- 
me, & aymoit Antimachus pour fon excellence en l’art de Poëüc , le réconforta , en luy 
difant que l’ignorance ofte la veuë des yeux de l’entendement à ceux qui font aucugles, 
Plutarque. . . 

Cn. Conilivs Cossvs, & Fvrjvs Medvllinvs, Conful»; . ■ 

Les qjv ils furent tous deux cnfemble enuoyez contre les Æques , qui auoient re- 
pris la forterefTc Caruentane : laquelle toutesfois ils faillirent à recouurer ccfte fois. Qui 
fut caufc qu’il fe ietterent fur la ville de V eruge, qui appartenoit aux V olfques, & lç ga-r 
gnerent. T. Liuc. 
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Première partie 



C a l l i a s Preuoll à Athènes, félon Diodore &c Dionylius Halicarnaffeus. Mcrcator 
feft bien aduifé, qu’au lieu où Athcnecaefcritquccefut24.ans apres le trefpas dcPeri-| 
des qu’il a voulu dire depuis la depofition d’iceluy. 

Les Athéniens ayans remis fus vnc armee de mer plus grade que la prccedéte, allèrent 
liurer bataille à Callicratidas Admirai des Lacedemoniens près les llles Arginufcs , où ilj 
fut occis en combattant trefuaillammcnt. De façon que la vi&oire demeura aux Athe 
niens. Xenophon. Diodore. 

Les chefs toutesfois dcfqucls en furent fl mal recompenfcz,qu’eftans acculez bien toft 
apres à Athènes pour n’auoir fccouru quelques nauircs qui périrent par la tcmpclle , que 
huit d’eux en reçeurent fentence de mort, contre le iugcmcncfeul de Socrates le Philofo- 
phc,quiclloit vn de leurs iuges.Tcllement que la.conduiâ:e de l’armec Athénienne de- 
meura à Conon feol: mais les Lacedemoniens à la pétition & inltancc de leurs alliez &L dej 
Cyrus fils de Darius rendirent la fuperintcndace de leurs affaires fur la marine à Lifandcr. 

Environ le mefrne temps mourut Sophocles Poëtc tragique en l’aagc de 90. ans, 
ayant gangne le pris des Tragédies par i8.fois:de la derniere delquelles on dict qu’il fut fi 
elpris de ioyc qu’il en mourut.Combicn que Pline aucc Paufanias & Solinus eferit que ce 
fut, pendant que la ville d’ Athènes eftoitalfiegec par Lifander . D’autres aulfi ont eferit 
que le Poëtc Euripidcs mourut en la mcfme année, eftant defehiré en pièces par des chiés, 
comme ilfenalloit aux champs à l’elbat, pendant qu’il fàifoit fa refidcnce à la court d’Ar-| 
chclaus Roy de Macedonc:fcloh Diodore, aucc Aul. Celle liu. 15. chap.20. Qui eft vn tef- 
moignage qu Archclaus regnoit ja celle année, & non Orcftes , comme Eulêbe &: autres 
ont elcrit.Mais quant à ce que Plutarque liu.8.dcs propos de table, dit qu’Euripidc mou-| 
rut le mefrne iour que Dionylius le pere nafquit , il fcmble qu’il a pris le pere pour le fils: 
ou qu’il a voulu entendre par la naiffancc d’iceluy le commencement de là tyrannie. 

Estant Himilco Capitaine des Carchagimons enuoyé aucc vne groffe armée qu’on 
dit auoir elle de 1 20000. combattans , pour conquérir la Sicile , alfiegea la ville d’Agri- 
gente, laquelle fut finalement prife aucc grand butin pour les vainqueurs, apres auoir elle 
jafliegcerefpaccdey.mois.A l’occafion de laquelle Dionylius de Syracule, quielloitau- 
Iparauant homme priué & de baffe condition, trouua moyen par fon aftuce de le faire| 
[ellirc leul Capitaine general des Syracufains auec authorité fouucraine, moyennant la 
|quclleil vfiirpa tout ouucrtemcnt la tyrannie de Syracule , qui ellqit l’vnc des plus gran 
des &puiffantes citez Greques qui full de çe temps, ôc fe maintint en cefte principauté 
iulquesà la mort par l’clpace de j8.ans, comme Diodore, Si Dionylius Halyc. lib. 7. reci- 
tentdefqucls toutesfois ne lèmblcnt pas cllre beaucoup difeordâs de ceux qui ont eferit, 
que cecy aduintl’annee melme que Lifander prit Athènes. Car les vns peuuent auoir cn-| 
tendu du compris Sc interualle d’vnc année naturelle , lans auoir efgard fi elle tenoit 
de deux Olympiques . Xenophon aufli lemble attribuer la prile d’Agrigente à l’an pre- 
cedent, 

En celle melme année, fçauoirell à laprile d’Agrigente, Phiiiftus l’hillorien auoir a- 
eheué les premières Annales de la Sicile, qui comprenoicnt en fept liures bien l’cfpacc de 
8oo.ans,& commençait fes fécondés Annales à la fin des premières, qui elloicnt rcdui&es 
en 4.1iures.Theopompus aulfi natif de fille de Chio auoit employé trois liures de fon hi- 
lloire au récit des choies aduenues en la Sicile, depuis que le premier Dionyfius.occupa le 
Royaume de Syracufc,iufques à ce que fon fi Is en fut dechaüé, & elloicnt lefdits' trois li- 
ures depuis le ^.o.iulqucs au 43. 

A vx Confuls prccedcns fucccderent trois Tribuns militaires : l’vn defquels appellé 
Cornelivs C o s s v s, fut fait Didateur,pour aller contre les Æques & Vollques que 
on difoit auoir mis aux champs vne plus grande armee qu’au parauant,lefquels toutesfois 
ildefconfitlegicrementdeuantlavilled’Antium. T.Liue, 



D» Monde. 3724 | Scpmaines. 6 | P.deluda. 



21 



De Rome. 



Olympiade. 4 | R.dePerfe. I ( R. de Macedone. 4 



348 



A l IX 1 a s Preiroll à Athènes. Diodore, Xenophon. 

Trois mémorables occurrences furent ( tefmoin Iuilin) vne melme annee notable- 



ment 



Digitized by LjOOQLe 




delaBibl.biftoriale. 



39J 



ment remarquabledaprifc d’ Athènes par Lifander, le commencement de la tyrannie de 
Dionyfius& puis le trefpas de Darius le baftard Roy de Pcrfe,qui mourut au rapport de 
Diodorc incontinent apres l’accord des Athéniens fàid auec les Lacédémoniens. A eau 
le dequoy Xenophon liure2.dcs Hcllaniques tefmoignc qu’il tomba celle année fort 
griefiiemcnt malade. Qui fut caufcquc Cyrus fon fécond fils fen alla d’Afic à fon man- 
dement vers luy, auant que Lifander fiift party pour aller combattre les Athéniens. Et au 
liu.i.de l’expcdition dudit Cyrus contre Ion frere die, que Darius eftant tombe en vne 
maladie de laquelle il n’efpcroit pas releuer,fit venir fes deux fils deuant luy. Et pour ce 
qu’Artaxerxes y eftoit ja tout porté, Cyrus y fut mandé de la prouince où il clloit. Telle- 
ment qu’il fe trouua ainfi qu’il lignifie à lîi mort: par laquelle Arlicas, ai n fi que dit Plutar- 
que, ou félon Dion Darfcs , 6c comme veut Ctelîas Arfaces furnommé Artaxerxes a. à 
qui aulfi on a donné le furnom de Mnemon,qui lignifie Mcmoratif, luy fucceda à la cou- 
ronne, fiiyuant fa derniere volonté. Quoy que Paryfatis la mere fe full efforcée de luy fai- 
re prepolcr Cyrus, par la raifon de laquelle l’ancien Xcrxcs fieftoit autrefois aydé en cas 
pareil: mais elle ne peut obtenir autre chofe pour luy, que le faire déclarer gouucrneur 
de la Lydie , 6c Lieutenant general pour le Roy en toutes les prouinces balles & mariti- 
mes de l’Afie. Tellement qu’Artaxerxes demeura en l’eftricr,&: dura fon règne comme 
nous enfeignent Diodore 6c Clemens Alexandrin de 41. à 43.ans.Et femblc que Ctefias, ; 
Plutarque en la vie dudid Artaxerxes & Sulpitius Seuerus l’ont ainli voulu: ayant bien 
opinion qu’és lieux où ils efcriucnt qu’il a régné 61. ans, il faut feulement lire 41. princi- 
palement en Ctefias,qui peut auoir cllé caufe de faire mefeonter les autres apres luy . Si 
d’auenture Darius n’auoit faict régner fon fils auec luy dés le commencement .de fon rc 
Igné: autrement il faudroit inférer, que les fucceflcurs d’iceluy n’auroient comme point 
ou bien peu de temps règne. Ioind qu’il feroit impolfible que Ctefias cull vefeu iulques 
apres la mort d’iceluy, fil eftoit ja grandement aagé, comme il tcfmoigne ,dés le commé- 
ccmcntdcfbn régné. Auec ce que Diodore récite qu’il n’a efté auec luy que 17. ans. Ce 
pendant nous reiettons les autres opinions, qui luy donnent moins de rcgnc,comme Eu 
llèbc 40. Funccius 36. Mctafthenes 38. 

Clearchvs Lacédémonien eftant enuoyé par les fiens pour reformer 6c réduire 
en bon eftat,les affaires de la ville de Byzance, vfurpa cruellement la tyrannie fur icellej&r 
en eftant apres débouté par force par vne armée de Lacédémoniens, fe retira en Aûç vers 
Cyrus frere du Roy Artaxerxes , qui le lift condudcur principal de l’armee qu’il dclibe- 
roit mener contre fbn frere, pour luy tollir la couronne de l’Empire de Perle, duquel il le| 
vouloir faire Seigneur: félon que récite Diodore 6c Xenophon, qui loue ce Cyrus , pour, 
le lo ing 6c diligence qu’il mettoit à l'agriculture. Cicéron au llî l’appclloit excellent en efi 
prit,& en briefueté d’Eihpirc.Par la témérité 6c inexpertife de Phtlocles Capitaine Athé- 
nien 6c de les compagnons qui reietterent orgueilleulemcnt le confcil d’Alcibiades , qui' 
les alla aduertir qu’ils le deuoiént mieux tenir fur leurs gardes qu’ils ne faifoient , Lifan-j/^-Sf 
der Vis-admiral des Lacédémoniens furprift fi a point l’armce de mer des Athéniens, qu’il 
la deffit toute entièrement, & auec icelle tourc la puilîancc 6c les forces marines delà fei- 
gneurie d’ A thencs, auprès du flcuue appellé de la Chcure : (tellement qu’il ne fc fàuua de 
celle dcifaidc que huit galères, auec lefquelles Conon f enfuit en Cvpre vers le Roy Eua- 
goras) & pourfuyuant le cours de fa vidoirc,fit marchcrfon armCcdc mer contre ladté 
d’ Athènes, y eftans arriuez les deux Rois de Lacedemoncauec leur armée deterre: telle 
ment qu’ils la tindrent afliegee tat par mer que par terre l’efpaccdclix mois, oui boutdef- 
quels la necelfité contraignirlcs citoyens afliegez d’accepter les conditions dé ppix qu’il 
pleut à leurs ennemis leur prefcrire.Suyuant lefquelles Lifander entra vidoricnx'dedans 
Athènes le 16. iour du mois appellé Munychion, qui ic rapporte auccnoftrc Mars. Où 
Thucydide prcntla fin de la guerre de la Moree, autrement dide Pcloponnefiaquc, apres 
qu’elle eut duré(à fon dire) 17. ans à compter depuis le temps que l’armee des Laeedemo- 
niens entra la première fois dans le pais Attique fouzla conduide du Roy Archidamus. 
Mais Xenophon fait fon compte depuis que les trefues, de 30. ans, qui efioierit entre les 
Lacédémoniens & Athéniens furent rompues iufquesàceque l’Oligarchie fut eftablie 
à Athènes par Lifander, 6c qu’il fen fut retourné à Athènes apres la redudio des Samiés. 

Ce qui fc fit l’annee enfuyuant: 6c pour celle caufe il dit , que celle guerre dura iufqucs à 
la 18. année, 6c au 6. mois outre. D’autant que la puiflânee des Lacédémoniens par uer 
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Première partie 



une à vne mcrucilleufc grandeur par cane d’heureux fucccz , fut fi redoutable aux autres 
Grecs, qu elle les fie tenir te viurc pour quelque temps en paix.Ce que Xenophon te Dio- 
dore déclarent élire aduenu en la 4. année de l’Olympiade fj.te en 13780. depuis lapril'e 
de TroycvPolybc liu.i.en la i^.deuant la prilê de Rome par les Gaulois. A quoy ne repu-: 
gnerien ce que dit Aul.Gelle liur.17. que la iournec de la Cheurc fe fit l’an 347.de la fon- 
datiomcar le iour d’icclle déclaré qu elle aduint à la fin de la troifiefinc année de celle 
mefme Olympiade. Dont on ne peut prendre argument de ce telmoignage là , que le téps 
de la fin de celle ell incertain, comme il a fèmble à quelquedoétc perfonnage de ce temps. 
Ioint qu’il ne feroic fuffilànt pour rendre doubteux celuy de Xenophon, qui lignifie ex- 
prellemencqu’Achcncs fut prifeenlademiercanncede l’Olympiade^. Quiplusell,lc 
tefinoignage qu’on propofe de Polybcliu.i.où il dit «^uc les Laccdemoniens obeindrent 
à peine i’efpace de douze ans entiers la fuperiorite ou principauté fur toute la Grè- 
ce, depuis la fin de la guerre de la Morec,nc prcuuc,ny ncconclud aucunement l’inccrti- 
cude qu’on Veut precendre,du temps de toute celle guerre te des autres affaires de la Grè- 
ce, qui fe l'ont fàiéles en celle centaine d’annecs. Pourceque Polybe a parlé feulement de 
la l'uperiorité lur la mer, que les Lacédémoniens gangnerent à la iournec de laChcurc,la- 
Iquelle aulfi ils perdirenc enuiron n.ans apres par le moyen de Conon,commc tous les an- 
^meurs prcallcguez ont euidemment déclaré auccluy en vne infinité d’endroits. Car quat 
àlafupcriorité de la terre, ils l’ont obtenue làns contredit par plus deyoo.ans iufqucs à la 
iournec de Leuûres. A caufe dequoy Jfocrates en là Panachenaiquc a iullement compté, 
que les Spartiates obtindrent la principauté de la mereuuiron dix ans feulement, apres 
les Athéniens quil’auoient auparauanteux obtenue éy .entiers fans difconcinuation , lef- 
quels nous commençons au temps que Cymon vainquit en vn mefme iour i’armcc des 
Perles par mer & par terre. 

L’arme e des Carthaglnicns,aprcs auoir vaincu Dionyfius,cnvnc rencontre, fut en 
fin toutesfois rcdui&c par luy en telle extrémité d’affaires, que force fut à Himilco de de- 
mander paix, & de quitter la Sicile, par les conditions qu’il accepta. Ce faid, Dionyfius 
contraignit le peuple des villes de Gelc,dc Camarine, te les Leontins , de venir habiter à] 
Syracufc:mais les Leontins f en retournèrent bien tod apres te fc reuoltercnt contre luy. 
Diodore,Xcnophon liu.i. 

L. Fuivs Medvllinvs , C. Valerivs Potitvs, M. Fabivs 
Vibvlanvs, te C. Servilivs A h A L a , tous deux pour la fccondcfots Tri- 
buns militaires.Souzlcfqucls la ville de Verrugcfùt reprife parles Volfqucs, qui malfa- 
[crcrent la garnifon Romaine,qu’ils trouuercnt dedans. T. Liue. 
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Geste anncé^PythodorusTuiuant les conuentions de paix faides entre les Athéniens 
te Lacedemoniens,l’cflat populaire te gouuernement de la choie publique d’ Athènes fut 
changé parl’authorité&: commandement de Lifandcr, de l’ordonnance de les Seigneurs 
de Laccdemone:& les Athéniens contrainds de rcceuoir 30. reformateurs cllabliz par 
|luy, qui deuindrent tyrans te inhumains, & firent iniullement mourir les plus gens de bic, 
te plus riches de la ville. Entre lcfquels fut Theramcncs,qui cftoit mefines l’vn d’entr’eux, 
pourcc qu’il contredifoit à leurs mcfchancetcz.Defiors aulfi les Lacédémoniens commé- 
cerent à impofer tributs fur les villes& peuples qu’ils auoient vaincus te fubiuguez.Tclle- 
meneque là où auparauant ils n’vfoient point d’argent monnoyé , ils commencèrent à le 
reccuoir en vfage, comme les autres peuples.Dont on attribue la caufc à Lilànder,qui en- 
uoya grand nombre d’argent monnoyé qu’il au oit pris dans Athènes , à Sparte. Ce qui a 
donné occafion à Plutarque de dire en la vie de Lycurgus, que la ville de Sparte a efté la 
première du monde en gloire & en bonté de gouuernement l’clpace de cinq cens ans du-j 
rannd’autant qu’elle a obfcruéfes loix fans que nul des Rois fucceflcurs y changeait ou 
altérait choie quelconque iufques au Roy Agis fils d’Archidamus,fouz qui commença 
premièrement l’or te l’argent à le couler dedans la ville de Sparte, & aucc l’argent I’auari- 
ce& la conuoitife d’auoir, par le moyen de Lifandcr, qui apporta en fon païs la ticheffe,& 
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la remplie d’auarice, çn y apportât de la guerre force or 8 c argent contre les loix & ordon 
nanccs de Lycurgu/rParquoy on peut aire, que les riche/Tcs d’Athencs furent aux Lace- 
demoniens ce qu’on a dit que les delices d’Afie forent cy apres aux Romains : corne Dio- 
dore & Plutarque recitent. Au refteXcnophon déclare expreffcment, que Pythodorus 
cftoit Preuoft à Athènes bien peu deuant que l’Olygarchie y foft eftablic, 8 c qu’apres l’c-J 
ftabliflcmcnt d’icelle il fot demis. A caufo dequoy il fot ofté du catalogue des Preuofts,& 
fbn annee di&e Entrercgne. Finàlemét par l’cclipfe de Soleil qui fo fit (au rapport de Xe- 
nophonliure a.) l’cfté que les ieux Olympiques forent célébrez, & que les 30. tyrans fu- 
rent eftablis à Athènes, fe peut demonftrer parles enfoignemens deTAHronomie , que ce 
fot iuftement en la première annee de l'Olympiade 94. 8 c au troifiefme iour de Septebre 
43*. ans de noz années deuant la paffion de Icfus Chrift. 

O x eftant l’cftat des Athéniens eftably en la forte que nous venons de reciter , Lifan- 
der f en alla réduite les Samiens,& les autres peuples de l’ Afie ( qui auoient iufques alors 
demeuré conftammcnt en la foy des Athéniens ) fouz l’obéïflànce des Lacedemoniens. 
EtàriiTuëdecevoÿagefopritlafindelaguerredelaMoree, ayant duré (au compte de 
Xenophon) i8.ans. 

L o x s auffi les Lacedemoniens qui feftoient toufiours appeliez les extirpateurs des 
tyrans, fc virent ayder 8c fupportër fouz main le tyran Dionyiius à eftablir fà tyrannie , 8c 
à conformer fon cftat. Et pour ce qu Alcibiades redoutant le courroux des Lacedemo- 
niens contre luy ,pour ce qu’ils eftoient demeurez feigneurs de la terre 8c de la mcr,fo fàu- 
ua au païs de Bithinie,en deliberation d’aller trouuer le R oy Artaxerxes: fi l’vn des tren- 
te Tyrans d’Athenes n’euft perfuadé Lifànder, que tant qu’Alcibiadcs auroit l’amc dedasl 
le corps, les Lacedemoniens ne foroient affturez de l’eftat d’Athenes : eftant caufo que' 
Lifànder fit enuers Pharnabazus Lieutenat du Roy en Afie mineur, qu’il fc fàifit de la per- 
fonne dudit Alcibiades, & le fit mourir pour gratifier aux Lacedemoniésdefquels redou- 
toientplusceperfonnage-là qu’autre Capitaine que les Athéniens ayent eu du viuant 
d’iceluy,à caufo de la fubtilité de fon efprit,& de la grandeur de fon courage, à entrepré- 
dre toutes chofos hautes & hazardeufos,nonobftant qu'il foft au refte fort vicieux & aba- 
donné à toutes voluptez: tellement qu'on voyoit les vices balancer auec lesvertuz en 
luy. Si eft-ce toutesfois qu'il a cfté eftimé le plus vaillant Capitaine, & le mieux entendu 
en affaires de guerre, que les Athéniens ayent eu auec luy . Xcnophon , Plutarque & 
Diodore. 

Axtaxsxxes Roy de Perfo,fuyuat la couftume de fos anceftres , f en alla aux Pa 
gardes pourfe faire fàcrer par les preftres du païs de Perfo: où il fot informé par Tiflà- 
phernes des embufehes que fon frere Cyrus luy drefToit , pour le faire mourir . Occafion 
pourquoy il le fit fàifir au corps:& l’cuft fait irrcmiffiblemét mettre à mort fans les larmes 
8c fupplications de fà mere,qui ne luy fàuuerent pas feulement la vie, mais auffi impetre 
rem qu’il foft renuoyé en fon gouucrnemcnt: où il fit fi peu de cas de la grâce que fon fre- 
re luy auoit fai&e,que le defpit qu’il conccut d’auoir efte prifonnicr, le fit afpircr plus que 
iamais aux moyens de f en venger, 8 c de fo faire Roy. Xenophonliurc 1. de l’expedition 
de Cyrus, & Plutarque en la vie d’ Artaxerxes. 

A v mefme temps auffi Democritus le Philofophe,cftant en l’aage de 90. ans mourut 
Nous auons monftré en noz Faites, que ce fot au mois qu’on celebroit à Athènes les my- 
fteres Thefmophoriens . Xenophon , Diodore . Soranus auffi tefmoigne , que le grand 
Hippocrates prince 8c pere de la Medecine,mourutau mefme temps que Democritus. 

P. Coxnilivs Cossvs, Cn. Coxnelivs Cossvs,M. Fabivs 
Ambvstvs, L. Valbxivs Potitvs, Tribuns militaires. 

Les trefoes que les Romains auoient auec les V eientes expirecs,la guerre recomme- 
çade plus belle contre eux, qui dura zo. ans. T. Liue,& Diodore. 

Selon lefquels' auffi les Romains ordonnèrent premieremét fouldc annuelle à leurs 
gens de guerre pour leur nourriture 8c entretenement. 
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Eveil des Preuoft à Athènes lelonD iodp re, félon, Plutarque il ne lcdpitauoir elle 
que l’annee cnfuiuant. 

L i s a n d e r. eflaya en ce temps par cous, moyens de faire abolir le priuilcgc des Hcra- 
clidesen Lacedemonie,quiefto.it:Quenulncpouuoiteftrc elleu Roy, linon qu’il fuft de 
la race des defeendés d’Hcrculcs,donc coutesfois il ne peut venir à çhefjains excita la hai- 
ne des Rois contre luy .Quifut caufe qu’eftant allé (comme cfççiç Plutarque en fa vie) fai- 
re vn voyage de deuotion au temple de Iuppiter Hammon v fon ablènce donna occalipn 
aufdits Rois de faduifer que luy tçncuc toutes les villes en là deuotion par le moyen des a~ 
mis qu'il au oit en chacune, aufquels il auoit donné toute l’authorité d’icelles ; &c qu’il vc- 
noit par ce moyen à dire Seigneur abfolu & Prince fouuerain.Ils entrcprindrëc de remet- 
tre le gouuernemcnt des villes & c-itçz entre les mains des peuples, ic en débouter les amis 
qu’il y auoit mis.Surquoy il fe lçua incontinent vn grand mouuemcnt : car premièrement 
les bannis d’ Athenes,qüi pour les cruaucez &; iniuftices de leurs tyrans feiloient làuuez 
les vns à Thebcs,les autres à Mcgarcjfeftans ralfemblez fouz la condui&c de Thrafybu- 
itis ( eftimé lors le plus vertueux & amateur entre tous les Athéniens de là patrie ) fur- 
prindrent le challcau de Phile,& coururct fus de là aux 30. T yrans. De Ibrte qu’ils les def- 
firent en plufieurs cfcarmouçhcs rencontres. Et puis finalement leur firent quitter par 
le moyen d’vne bataille le jeu de touc poinc,fc retirans en la ville d’Eleulinc,pour leur feu- 
retétd’où ils enuoyerent demander fecours à Sparte, qui leur lut accordé, à la rcmonftran- 
çe de Lifander, lequel fe trouua de retour, & fixe aulfx defigné Capitaine & condudeur d’i- 
celuy .Mais les Rois lpy portans cnuie,& ayans crainte qu’il ne fattribuaft la ville d’Athc- 
nes à luy-mcfme, refolurent que l’vn d’eux, qui fut Paulànias,conduiro,it celle entreprin- 
fe. Lequel en fàilànt bonne mine pour les Tyrans, fit tant qu’il remit tous les Athéniens en 
amitié, en vnion & concorde les vns auecles autres, apres mefmemcnt qu’il eut faiefeom- 
medit Iuftinliu.y.) retirer auecles Ty rans leurs dix gouuemeurs, qu’ils fclloient elleuz 
depuis le départ des autres, d’autant qu’ils felloient voulu faire tyrans comme eux. Au 
moyen çlequoy le peuple d’ Athènes recpuura la puilfance Sç authorité qu’il auoit aupara- 
uant au gouucrnement de la choie publique, Quifut lors que Ce fit laloy d’Amncftiepar 
le confcil de Thrafybulus, qui lignine oubliancc des choies paflccs : afin que la mémoire 
d’icelles ne fill regermer quelque occafion de troubles ei^la cité. Comme recitent Xeno-* 
phonliu.z.Diodore& Plutarque en la vie de Lilàndcr: lequel toutesfois femble vouloir 
fignificr qu’il y eut 7«ans depuis la iournee de la Chcure,iufqucs à ce que le peuple cull re- § 

çouuré fon authorité, Si ce n’ell qu’il y aille là de la faute des elcriuains : d'autant raefmc- 
menc qu’il dit aufli expreflemét,que le premier qui fut elleu Preuoft à Athènes, apres que 
les 30.tyrans en eurent elle dechaflez,fut Euclydas.Cc qui peut ellre aduenu tout en celle 
mefme annee.Xénophon déclaré que çefut deuant que Çyrus cull commencé guerre au 
Roy fon frere. 

DioNvsivsfe lentant grandement confcrmé en là tyrannie , fit guerre à plufieurs 
villes de la Sicile:entre lefquelles i| rangea en fon obëxlfancc celles de Catanc,dc Naxe,& 
desLeontins. 

A v mefme téps la ville d’Abelium en Siçile fut fondée, édifiée par Atchonidcs, gou- 
uerneurdelavillcd’Erbilc. Diodorc, 

T. Qv.inctîvs Capitolinvs, Qjinctivs Cincinnatvs, C. 

I vl 1 vs pour la 2. fois, A. Manlivs, L. Fvrivs Med vllinvs pourlaj.M. 
Æatilivs Mamercinv s:Qxji forent les premicrslix Tribuns militaires çrcezen- 
lembleàRome.Au temps defquels la ville des Vciesfot affiegee par les Romains, qui y 
tindrentlefiegcdeuantl’clpacedcio.ans. T.Liue. 

\ . “ ' ~ " 1 ■ ■ ■ ■' ■■■ /— ■■ — . 

Du Monde. 3727 j Sepmaines. 2 | P. de Iuda. zy | De Rome. 

Qlympixie. 3 j R.dePerfe. 4 j R. de Macedone. 6 | 331 

M ici on Prcuofl à Athènes, félon Dipdorc. 

?C yrvs fellantrefolu à faire .la guerre au Roy Artaxcrxes fon frere drefloittous les 
moyens & apprells dont il le pouuoit aduifer pour faire venir à chef fon intention.Tcllc- 
ment qu’il entretenoit à là foui de grand nombre de gens de guerre ellrangers en plufieurs 
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lieux, & auoir des (bruiteurs de amis qui en (çuoiét toufiours de nouucauxcn diuers lieux ! 
Se (ous diuerfes occalions. Les Laccdemoniens aufli permirent à plu(icurs de leurs Capi- 
taines de daller ioindre à luy, Neantmoinstoutesfoispour ce qu’il deikoit tenir Ton en- 1 
trcprinlc cachée , îufqucs à ce qu’il fuft temps de la manifefter , il voulut employer 
Tes premiers apprefts contre la ville de Mifet, qui cftoicdu gouucrncmcnt de Tiftapher- 
nes,rouz prétexté de vouloir remettre les bannis d’içcllc que Tilïàpherncs en auoit çhaf- 
(cz.Tçllement qu’il la fit alfieger. Si cft-çç toutes.fois qu’il ne peut pas longuement difli- 
mulcrny celer Ton intention. Car Tiftaphernes Ton alla luy-mc(mcàla cour porter la 
nouuclle de Ton entreprinfe, Xcnophon, Plutarque, 

L es Laccdemoniens entrèrent en ce temps. <}n guerre contre les Eliens , dcfquels ils 
auoient rcccu quelque efeoroc çn l’aflembleç dçs ieux Olympiques : de enuoyerçnt leur ! 
armée fouz la conduire d’vn de leurs Rois(qui eftoiç félon Diodore,Paufanias;0u, com- 
me Xcnophon & Paufanias veulent, Agis) dedans leur tcrrc:où ifs firct beaucoup de.dô- 
' mages. D’autrc-part, les habicans de la ville d’Orope , entrèrent en telle combuftio/i de • 
guerre les vns contre les autres, qu’ils donnèrent moyen aux Thcbains, de furprçndre de » 
.('emparer de leur ville. Diodore. Xenophon toutcsfbisfemblerapporter çefte guerre au ! 
temps que Dcrcyllidas réitéra les trcfucs auec Pharnabazus , nonobftant qu’il afferme i 
qucccfUtapres.letrc(pasduRoy,Agis « Enquoy il monftrc qu’il ne rcçitc pas toy (jours < 
les choies félon l’ordre quelles font aduenuës, . . ; 

D 10 K y s i v s feftant propofé en e(prit,dc faire la guerre aux Carthaginicns,c 5 men- j 
ça a faire de grandes prouilions pour la conduire d’icelle. Diodorc. 

Isqcrates orateur Grec , forç cloquent* flori(Toit en ce temps en la ville d’Athe- j 
nés. ,-•••; ; -, ‘ 

C. Valerivs Potitvs* de S p. Navtivs pour la 3. fois . Çn. Çp£- 
nelivs Cossvs pour la*. P. Cqrnelivs Malvginensis , L, Fa-v 
bivs Ambvstv.s, M. Serçivs Fidenas, Tribuns militaires, ; . 

Sovz lefquels les Romains combattirent hcureufcmçntles Ypllqucs, ^ptîrenç la | 
ville nommceArtçna fur eux. T.Liuc. r .. 

La villedcs Vciens,eftant la capitale de touteIaTofçanc,nc(etrouuoitnyenquanr 
tité d’armes, ny en-nombre de côbattans moindre que Rome. Parquoy Tentant Ton coeur | 
à caufe de fon opulence, auoit au parauant côbattu à l’encontre des Romain^ en plufieurs 1 
» ’ grofics batailles pour la gloire de pour l’empire : mais lors elle fc fentoit tellement affai- 
blie par. plufieurs grandes dcfcôfîturcs dont elle auoit efté battue, qu’elle n’ofoit plus met- 1 
tre gens en , campagne contre les Romains: ains l’eftans les habitans d’icelle bien xempa- 
rez de munis de toutes prouifions de guerre pour la defcnle d’vnc viJIe,fouftcnoicnt.hax- 
diment le (iege des Romains, Lefquels aulfi (c voulurent tellement opiniaftrer à l’amener 
à (in, qu’ils le continuèrent encore çefte annçc de les fuyuantcs,iufquçs à ce qu’ils çn virct, 
lebout. T* Liuc, Plutarque. , 
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Exenetvs Preuoft à Athènes. Diodore, : , 

C T r v s ayant commencé guerre appertç au Roy Artaxorxcs (on fircre ppur luy ofter 
la couronne de Pcrfc, fut en la première rencontre mis à mort, Ce nonobftant les Grecs 
qui l’auoient accompagné en ce voyage , de cftoient en aflez bonne trouppc , la plus part 
Lacédémoniens , nç peurent eftre empefehez de retourner glorieufemét en leur pais: par 
le milieu d’vne infinité de nations eftrangcs : encor qu’ils eufifent toufiours d’^mee dq 
Roy à leur queue. Le chef delaquelle nommé Tiflaphernes leur ofta encor, & ftt mou-: 
rir par vne malheurculê trahifon tous leurs Capitaincsjtellcmçnt qu’ils furentçontraints 
d’en eflire d’autres : du nombre dcfquels fut Xcnophon Athénien, Philafqphc de hifto- 
riographe renommé, qui a mis çn eferit tout lç difeours de ce voyage, qyi dura à (on dire 
1. an 3. mois: de qui àl’occaûon d’iceluy fut banny delà ville d’ Athènes, pour gratifier au 
Roydppçrfc. Diodore, Xenophon,Plutarque, . ; , , , . 
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DE L^i %f. DIN^iSTIE D'EGYPTE. 

L À qv e l l e commença au rapport d’Eufebe ceftc année, & fut diète des Mendefiens: 
dont le premier Roy fê nommoit Achoris,qui régna iz.ans.Combicn que Diodorc Elit 
(feulement mention d’vn Roy qu’il nomme Pfammitichus,qui regnoit pour lors en Egy- 
pte, &: rapportoit Ta race à l’ancien Roy qui fappelloit aufli Pfammitichus.Quelqucs mo- 
dernes fc font ingerez d’accorder ce different, difans que Nepheritcs fut chaflc par Acho- 
fis, qui eftoit fon frere, lequel aufli fut encor puis apres dcchaflef>ar Pfàmmitichus . Mais 
icefte interprétation ne fe peut rapporter àl’intcntion de Diodore , nomplus qu a celle de 
Eufcbc : d’autant mcfmemcnt qu’il ne fàudroit dire qu’ Actions cuit commencé en là 
pcrfbnnc vne nouuclle Dinaftie.Mais ilfemblc que ce difeord fappointeroit mieux , fl 
A çhoriis 6c Pfammitichys auoient régné tous deux en mefme temps en diuers quartiers de 
l’Egypte. 

: Â v mèfine temps les Cyrcnicns furent en grande diuiflon 6c difcordc les vns contre 
les autres, à Toccaflon d’vn Arifton,qui f eftoit tyranniquement empare du gouuernemét 
de leur ville:tellemcnt qu'ils fc donnèrent bataille, où il fe fit vne grande effuflon defàng. 
Diodore. 

; Agis Roy de Sparte auoit cfté contraint l'année precedente par le preiàge d’vn trem- 
blement de terre de ramener fon armée hors du pais des Eliens , auant qu’y auoir fait au- 
cun exploit mémorable. Qui fut caulè qu’on le fit retourner ccfte année auec nouuclle 
armeç:pùilfit vn tel rauage, que les Eliens le xfouucrcnt réduits à la neccflité de refaire 
leur paix auec la fèigncuric de Spartc:& puis au retour de ce voyage fut faifi de la maladie 
dont il mourut. Au moyen dequoy Agciilaus fon frere fut eitably Roy de Sparte apres luy 
pôütli famille Euritionide , nonobftât qu’il fuit boittcux:pourcc qu’vn Oracle auoit au- 
jtresfeis prédit, que l’cftat de Sparte tomberoit en vn grâd dcfaftrc , lors quelle feroit gou- 
vernée par vn Roy boitteux.Mais tant y a qu’il régna depuis fon élection ( au compte de 
Plutarque en fà vie) 4 i.an. Combien que Diodore n’en compte que 39 . N onobftant qu’ils 
jconuienncnt auec Xenophon qu’il paruint à la royauté à l’ayde 6c pourfuitte de Lifandcr 
A<f9 m i(leqücl au moyen des viftoires qu’il auoit gangnees eftoit lors en crédit 6c en authorité à 

f '* Sparte, plus qu’aucun autrc.)Car il empefeha que JLeotychides fils du Roy defund ne luy 

^ ^1. s* H fuit préféré, allegant qu’ Agis ne l’auoit engendréfains Aldbiadcs,lors qu’il eftoit à Sparte. 

y ( Côbien que fi ce Lcotychidcs plaida luy-mcfme fà caufè,& fit la pourfuitte de fon droit, 

en la forte que les mcfmcs autheurs récitent, il fcmblcra qu’il ait eu plus d’aagc qu’il n’en 
deuoit aùoir,f il euft cfté tengendré au temps qu’on luy obiedoit . Cependant Plutarque 
' idit qu’Agefilaus eut cela de propre plus que les autres de la qualité du fàng royal qui de- 
uoiét fucceder à la courone,qu il vint au degré de comander,ayas appris d’enfance à obéir: 
dont il fe veit aufli beaucoup mieux fçauoir que nul faccômoder 6c fc comporter auec fes 
fubjcds,ayantadioufté à la grandeur royalle,& aux façons de Prince qu’il auoit de natu- 
re, la courtoifle &c la priuautc qu’il auoit apprife par nourriture:occaflon pourquoy Xeno- 
phon cfctitqu’cn obcïflànt à fon païs il f y acquit fl grande puiflànce , qu’il faifoit entière- 
ment tout ce qu’il vouloit. D’autant que comme les Rois euffent accouftumé quand ils 
venoient à fucceder à la couronne,d’cntrer incontinent en picquc 6c en inimitié, qui fem- 
bloit quafl eftre héréditaire à l’encontre des Ephores (qui auoient pour lors auec les Séna- 
teurs la fouucraine authorité au gouuernement de la chofe publiquc)à caufc qu’ils auoiët 
cfté ordonnez & eftablis pour réfréner l’authorité des Rois . Agcfllaus fuiuit vn chemin 
totalement contraire à fes prcdcceffeur:car au lieu de prendre querelle , & de Rattacher 
aux Ephbres,il leurporta tout honneur 6c toute reuerencc, n’entreprenant aucune chofe 
qu’il ne leur euft premièrement communiquée : 6c fc rendant fort diligent d’aller à tous 
leurs mandemens.Par tous lefqucls moyens en femblant qu’il honorait & augmentait la 



dignité de leurs offices, il amplifia fouz main fa propre puiflànce : & adioufta à la royau- 
té vne grandeur procédante de la bienueillance qu’on luy portoit. Mais outre ces bonnes 
parties qui eftoient accompagnées de beaucoup d’autres, il fut encore fi excellent en l’art 
(militaire ; &fî bien entendu au gouuernement d’affeires d’eftat , qu’il ne femble point 



que les Lacédémoniens ayenteu nydeuant ny depuis luy vnplus grand 6c digne Roy 
que luy. Lefqucls au refte pourfuiuirent au mefme téps fi afpremenr la guerre qu’as auoiét 
comcncee aux Meffeniens, qu’ils leurs firét en fin abandoncr du tout le pays de la Grece. 

Le 
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L e nombre des 6. Tribuns militaires cnlcmblc fut premièrement augmenté à Rome 
iufqucs à 8 . celle année: ainfi que T. Liue tcfmoignc . Mais les Fades du Capitole n’en 
côptent encorque 6 .àfçauoir, L. Valerivs Potit vs pourla 3 .fbis, M. Æmi- 
l 1 v s Mamercinvs pour la z. M. Fvrivs Fvsvs , Afpivs Clav- 
di vs, L. Ivlivs, M. Qvinctilivs, & ceux que T* Liue adioufte , M. Fv- 
rivs C A M I L LJfS-^.jSC / M. PoJTVMiyS. 

L e fiege fut conditue par les Romains deuant la ville des V cics , fi bien que l’hyucr 
ne les en peut faire partit} ains hyuerna toute leur armee fouz les tetes: quifuftla premiè- 
re fois que cela fe fill par eux. T. Liue. 
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Lâches Preuod à Athènes. Diodore. 

T h a m a s vn des Capitaines de Cy rus , f edant retire vers Pfommitichus Roy d’Egy- 
pte, fut par fon commandement pour l’auarice d’auoir (es richcfies , 8c vaificaux mis à 
mort . 

Tissapher.nes edant cdably par Artaxcrxes au gouucmcment des pais bas de 
rAfic,confinans à la mer, qui auoient edé à Cy rus,commcça à faire guerre aux citez Gre- 
ques de l’ Afic, mefinement aux Ioniques, qui auoient fauorifé Cy rus contre luy. Qui fut 
caufc que les Lacédémoniens enuoycrent à leur fccours fuyuat leur rcquede , vn de leurs 
Capitaines nommé Thibron , auec lequel f allèrent ioindre les autres Grecs qui edoient 
retournez du voyage d’auec Cyrus,fouz la conduite du Philofophe Xenophon , comme 
luy-mcfine tefmoigne, auec Diodore. 

Archelavs Roy de Maccdone allant à la chaflc,fut fortuitemét blcffé par vn Cra- 
tetes fon bardachc: de telle faç5 qu’il en mourut, & luy fucceda fon fils nôme Orcdes,qui 
fut bien tod apres mis à mort par Ætopus fon tuteur, qui f empara par ce moyé du Roy- 
aume de Macedone,& le teint l’efpace de & ans, félon que recitent Diodore , 8c Dioge- 
ncs Laërtius. Combien qu’Eufèbe appelle le fucceflfeur de ce dernier Archclaus Paufa- 
nias:& luy donne feulement vn an de règne, fans faire mention d’Ætopus. Aridotcliurc 
j. ch.i. des Politiques dit, que la mort fut caufcc à Archelaus par vn Dcchannichus , in- 
cité à ce foire par vn Cratæus,pour ce qu’il l’auoit fait battre par le poëte Euripide : mais 
fil y a eu deux Archelaus, il faudra attribuer cccy au premier. 

Socrates prince, & perc des Philofophes, edant par enuie accufé d’impictc , 8c de 
corrompre la leuneflc par vne nouueauté de doûrinc,fut iniudetnent condamne à boire , 
le breuuagc de CvguC,dont il mourut. Mais le peuple f en repentit bien tod aprcs:à cau- 
fè dequoy il fit mourir tous les accufoteurs d’iccluy, les principaux dcfqucls edoient Any- 
tus 8c Mclitus; félon que tefmoignent Xenophon, Diodore, Diogcncs Laërtius. Plutar- 
que en la vie de Nicias dit, que le peuple ne pouuoit endurer les Philofophes trai&asdes 
caufès naturelles, qu’on appclloit alors Mcteorolcfches , comme qui diroit difputans des 
choies fupericures qui fcfont au ciel ou en l’air; edansaduis à la commune qu’ils attri- 
buoient ce qui appartenoit aux dieux feuls à certaines caufcs naturelles 8c irrçifonnables, 
8c à des puiffances qui font leurs operations non par prouidcnce ne difeours de raifon vo- 
lontaire, ains par force 8c contrainte naturelle. A raifon dequoy Protagoras en auoit edé 
banny d’ Athènes, 8c Anaxagoras mis en prifon. Et Socrates encore qu’il ne femefiad de 
cede partie de Phdofophie,ains de la morale feulement^ ncantmoinsenfiit condamné à 
mort pour la Philofbphie. Et bien tard depuis la do&rinc de Platon venant à edre publi- 
quement receuë tant pour la bonté de fa vie, comme aufli pour ce qu’il fommettoit la ne- 
cclfité des caufcs naturelles à là puiflanccdiuinc, comme à vn plus excellent principe, & à 
vne caufc plus puiffontc,oda la mauuaifc opinion que la commune âuoit de toutes telles 
difputes,&: donna cours 8c entrée publique aux fcienccs Mathématiques. IfocraECS on fo 
Bufiridc tefmoigne, que Polycrates le Sophidc fut celuy quicompofà l'orai fon pour A- 
ny tus 8c Melitus , par laquelle ils accufercnt Socrates. “Ce que les autres difent edre ad- 
uenu au temps que Lâches fut preuod à Athènes , Xenophon , Diodore, Diogcncs 
Laërtius. - 

1 1 iij 



% 



Digitized by LjOOQie 





X 






de la Bibl. hiftoriale. 



4°3l 



frère Cyrus. Plutarque tefmoigne que les liures de Ctefias eftoient pleins de toutes for- 
tes de fables, non feulement incroyables, mais aufli folles & fottes. 

E n ce temps flonrentlcs tres-nobles poètes, Philoxenus Cy therien,Thimotheus Phi 
leficn,Thelcftus Selinuntin,& Polyidus: lequel outre la poëiie fut aufli excellent en l’art 
de peinture & de mufique , comme Diodorc recite. 

S v i d a s dtd aufli, qu’Euponipus Macédonien florifloit en la mcfme Olympiade, 
qui futtrcs-renommé,tant en Part de peinture qu es fciences de l’Arithmetique, & Géo- 
métrie: fans lefquellcs il affermoit, qu’on ne pouuoit paruenir à la perfeélion de bien pein- 
dre. Ses difciplcs furent A pelles Melan&hius. 

Dionysivs ayant perfuadé aux Syracufains de commencer la guerre aux Carthad 
|giniens,mit fus vne^rofle armee de mer &de terre, & enuoya par vn Hérault deffier ceux' 
ae Carthapc, puis alla mettre le fiege deuantlavillcdeMotycqui appartenoit de toute 
|anciennete aux Carthaginicns. Diodorc. 

P. Licinivs, P. Mælivs, L. Fvrivs, T. Titinivs, . L, Pv- 
b li livs, , Tribuns militaires. 

Par. lefquclslavilled’Anxur fut derechef reprifè furies Volfques.. T. Liue. 
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Lis ia des Prcuoft à Athènes. Piodore. 

OVB L qv e s-v n s venans d’Afie aduertirent les Lacedemoniens du gros appareil & 
appreft de mer que faifoit le Roy de Perle, pour débouter & defietter les Lacedemoniens 
de la féigncurie de la marine. Qui fut caufè que Lifander qui defiroit eftre renuoyé vne 
autrefois en Afie, incita le Roy Agcfilaus d’entreprendre ce voyage pour faire la guerre 
Jau Roy de Pcrfe,auant que l’armee d’iceluy fuft preftc,&:que les Lacedemoniens aufli luy 
dclcguerent celle charge aucc trente Confcillcrs pour luy aflifler en icelle , l’vn defquels 
fut Lifander, qui fc comporta fi arrogammentenuers Agcfilaus, quand ils furent arriuez 
en Afie, qu’ils entrèrent en grande ialoufic & inimitié l’vn contre l’autro/'l.ors Tiflapher- 
nes Lieutenant du Roy de Perle és pais bas de l’Afie fe voyant preuenu de celle nouuellc 
armee, redoutant la puiflànce d’icelle , pour ce que la ficnne n’efloit encore prefte prit 
trefiies auec Agefilaus,fouz quelque donner à entendre que le Roy fe côtcnterpit de laifi 
cr les villes GrCques de l’Afic en pleine liberté. Xenophon, Diodorc, Plutarque és vies 
d’ Agefilaus, de Lifander & d’Artaxcrxes. 

L a ville de Motye apres vn long fiege fut prifé & faccagec enricremét par D ionyïius, 
encor que Himilco Capitaine Carthaginicnluy cufl porté vn'grand dommage à les vaif 
féaux pendant le fiege. Diodorc. 

M. Pomponivs , L. Atilivs, D. Ditihivs, M. Vitvrivs, C», 
Genvcivs, Voler.0 P vb li li vs , Tribuns Militaires. 

Des qv e l s ceux qui eurent la conduire de la guerre contre les Veientes& Cape- 
natcs,rapportcrentla vidoirc. T. Liue. 
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Hor.mio Prcuoft à Athènes. Diodore. . 

Tiss APHER.HES Lieutenant du Roy de Perfe apres auoir aflemblé tant 4 c forces 
qu’il eftimoit fuffifantes pour combattre Agefilaus, luy enuoya denôcer la gucrre;laquel-j 
le icelüy accepta d’autant alaigrement, qu’il fe donnoitcfpoir d’en venir aufli ayfenjent 
à Ion honneur, qu’on auoitveulesdixmil Grecs retournez à fàuuetéfouz la conduite de 
Xcnophon,ayâs trauerféle milieu des cntraillcs.de l’ Afie à la barbe de l’armee du Roy de 
Pcrfe,qu’ils auoient fouftenuë & rembarrée. Tellement qu’auec celle confiance il fe iettdj 
premièrement fur la Phrygie, où il prit & faccagca plufieurs bonnes villes, defquelles U tin 
ra vn grand butin & entra puis apres dans la Carie &Lydic,oùTiflàphernes fut contraint 
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de le venir combatrc près de la ville de Sardis à ion malhcur.Car il fut dcfconfic &: mis en 
routtc:dont il eue la tefte tranchée du commandement du Roy Ton maillre , qui fit au lieu 
de luy Tithranftes fon Lieutenant en Tes pays bas de l’Afie , Auquel temps Conon Athé- 
nien Ton Admirai & Lieutenant fur la marine, ne luyayantpcu iufqucs alors faire aucun 
feruicc de valeur, à faute des deniers que les officiers & threforiers de fa majefté luy cfpar- 
gnoientmalicieufemcntjfcnallacnpcrfbnnc iufquesà fa Cour, où il impetra ce qu’il 
voulut:ay ant reiponflré que le Roy viendroit mieux à chef de celle guerre par vnc armee 
de mer que de terre . De forte qu’il eut charge de la faire drcfîèr &: equipper és pays du 
Roy. Dioddre,Ifocrates, Plutarque en la vie d’Agefilaus. 

V n nomme Nephereus regnoit en ce temps en Ægypte , aucc lequel les Lacédémo- 
niens contractèrent alliance, afin d’auoir fecours de luy fur la marine. Et auec celàrcceu- 
rentles Phociens en leur protcdion,au grand mefeontentement des Bœotiens,qui fefti- 
merent occalionncz d’en auoir leur raifon par la guerre qu’ils entreprindrent de taire aux 
Lacédémoniens. Iointque le Roy de Perfeferuit bien à pouffer la roiic, comme recite 
Plutarque en la vie d’Artaxerxcs, fi dauanture cela ne vint, comme déclare Xenophon 
liurc j.par Tithranftes, lequel ayant fongé les moyens de donner des affaires aux Lacédé- 
moniens dans leur pays en fufeitant les autres Grecs contre eux, defpelcha vn Rhodicn 
nommé Hermocratcs ou Timocratcs, portant force or & argent pour donner & diftri- 
buer à ceux qu’il verroit auoir crédit & authorité es principales citez delà Grccc,afinde 
les induire à faire vne ligue de tous les autres Grecs contre les Laccdcmonicns.Ce qui vint 
à tel effed , que les plus puiftantes citez de la Grèce entrèrent en vnc confédération fouz 
l’æfledcs'Boëotiens contrôla Seigneurie de Sparte. A caufc dequoy celle guerre fut ap- 
pcllec Boeôtique, nonobftant que les Bœoticns firent commencer la querelle par les Lo- 
cricns&Opunticns contre les Phociens fouz des prétextés apollcz,& puis leurdonnerét 
fecours . Qui fut caufc que les Laccdemoniens prindrent la defencc des Phociens en 
main, comme recitent Xenophon, Diodore& Plutarque en la vie d’Agefilaus & d’Arra- 
xerxes.MaisquantàNephercuSjilfàucquccequenous en venons de dire, foit aduenu 
pluftoft,ou rejetter la fupputation d’Eufcbc. 

A v pays de Paphlagonie regnoit & commandoit en ce temps vn Prince nommé Co. 
tys,&enlaCarievnIcîriæus. Plutarq. 

L’ a r. m e e que les Carthaginiens enuoycrcnt en Sicile, fouz la conduide de Himilcd 
idefeendit ^ Panorme, ayant reccu quelque dommage à la defeente , puis reprift la ville de 
•Motyeôc celle de Mcffinc, qu’il fit totalement rafer. En apres Mago Admirai de Cartha- 
ge gangna vnc grojfe bataille contre Leptines Admirai de Dionyfius en la coftc de Cata- 
ine,qui contraignit Dionyfius de foy retirer à Syraeufe , où l’armée de mer Carthaginoife 
vidorieufe le f'uiuit peu apres, & entra en grand pompe dedans le port. V ray eft que dc- 
iptris qu’ils curcntpillé le Temple de Ceres,&dc Profèrpine , leurs affaires allèrent touf- 
iiours de pis en pis,à caufc de la pcftilcnce,qui fe mit en leur camp:parquoy ils furent ayfé- 
ment defïaids aucc le temps, tant par mer que par terre par les Syracufains,&chafle2 igno- 
jminieufement de toute la Sicile. Qui fut caufc que pour le comble de leur malheur , leurs 
ifobicds&allicz de l’Afrique fe rebellèrent encore contre cux,& cependant Dionyfius fit 
irebaftir la ville de Mcffine,&: fonder celle de Tindaride, félon Diodorc. Ifocratcs dit que 
Dionyfius apres la deffaide de fbn armee fe trouua réduit en tel dcfefpoir d’affaires , qu’il 
euft quitté fa tyrannie fans la remonftracc de l’vn de les amis, qui luy dift,que la principau- 
té eftoit vnc honnefte fcpulturc.Iuftin liu.j.adiouftc , que Amilco ou Himilco fen cflant 
retourné à CaixhagCjfc tualuy-mefme de regret dudcfaftre qui eftoit aduenu à fa patrie 
fouz luy. 

L. Valerivs Potitvs pourlaf.fois, L. Fvrivs Medvllinvs pour 
laj. M. Valerivs Max. Q^Servilivs pour-Ia2. M. Fvrivs Camil- 
l v s pouf la a, Q;_ S v l v 1 T 1 v s, pour la 1. Tribuns militaires. 

Le temps delquels n’a cfté remarquable, que de quelques courfes faides par les Ro- 
mains fur les terres de leurs ennemis, &: du grand & admirable defbordement du lac qui 
eft enlaforeftdu Mont Alban , pour raifon duquel les Romains enuoyerent confultcr 
l’Oracle de Delphes.Combien que Plutarque eferit que Camillus alla faire la guerre aux. 
Phaleriens & Capenates , lcfquels pendant que les Romains eftoient empefchezailleurs, 
auoient couru leurs terrcs.Mais Camillus en ayant deffaitvn grand nombre qu’il trouua 
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en la campagne, rembarra les autres iufqucs dedans leur ville. 
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Diophantvs Preuoft à Athènes. Diodore,Paufànias. 

Estant la guerre embrafee entre les Lacédémoniens & Boeo tiens , plufieurs villes 
6c communautez de la Morce,fignamment les Argicns,Corinthicns 6c vne partie des Ar- 
cades f embarquèrent aucc les A theniens 6c Eubœcns en la caufc des Bceotiens , à fin de 
rabbatre la grandeur des Lacédémoniens : lcfquels auffi incitez par Lifander furent les 
premiers qui pour auoir leur raifôn des Bœotiens mirent deux armees aux champs , l’vne 
iouz la conduire de Lifander, l’autre de leur Roy Paufanias. Mais Lifander fe hafta d’en- 
trer le premier dedans le pais des Bœotiens : 6c eftant allez témérairement venu iufqucs 
deuant la ville d’Aliarcc,fc trouua fi lourdement rembarré par vne faillie que fes ennemis 
firent fur luy, qu’il fut dcffaiâ& occis fur le champ, au grknd defplaifir des Lacédémo- 
niens, qui l’auoientcn grande eftime 6c réputation, à caufè de fà vaillance , 6c des grandes 
vi&oircs qu’il leur auoit acquifes cil fà vie. De forte qu’ils firent le procez à leur Roy Pau-] 
fànias,pour ce qu’il leur fcmbla auoir trop lafehement fàiéfc fon deuoir de l’aller fëcourir 
6c de retirer auffi honorablement le corps d’iceluy de la main des ennemis . N onobftant 
qu’on ait trouué ( à ce qu’on eferit ) entre fes papiers apres fon decez, vne harangue qu’il 
auoit préparée de longue main( icelle luy ayant efté compofee par vn Cleon Halicarnaf- 
feen) pour perfuader aux Laccdemoniens de changer leur gouuernement,& leur remon- 
trer qu’il failloitoflcr aux Euritionidcs 6c aux Agiadcs lepriuilege qu’ils auoient, que les 
Rois de Sparte ne pouuoient cftrc cfleuz que de ces deux familles là: 6c remettre en com- 
mun ce priuilege , de forte qu’il fuit loifible d’eflirc Rois de Sparte ceux qui feroient les 
plus gés de bien de toutela ville. Qui eftoit vn moyen de mettre l’eftat de Sparte en trou 
ble 6c en confufion: dont on congncut qu’il eftoit d’efprit remuant 6c ambitieux, aucc ce 
qu’il f eftoit toufiours montré hautain 6c incopatible. Ce qui auoit fait dire à vn Etheo- 
cles Lacédémonien, que la Grece n’cuft peu porter deux Lifândres . Ce qu’on eferit auffi 
auoir efté dit tout de mefmes d’Alcibiades par vn A rcheftratus. Mais en Alcibiades il n’y 
auoit quel’infolcnce,les delices,& la vaine gloirc,quidcfplcuftaux hommes:& en Lifàn- 
der l’aufteritc de nature, &: l’afpretc de mœurs, qui rédoit fa puiftàncc redoutable & into- 
lérable. Finalement les Lacedcmoniens fe voyans menacez d’vnc fi grande confpiration 
de peuples,rappcllcrent leur Roy Agefilaus de l’AGe,où il auoit fait de beaux exploits de 
guerre, ayant efmeu quafi toute l’Afie à fe tourner de fon cofté, mefinement aucûs Satra- 
pes du Roy de Pcrfc,commc vn Spiridates &: Orys Roy de Paphlagonie:& contraint les 
deux principaux Licutenans dudit Roy en ces marches là de le recercher fort in- 
ftamment de paix 6c d’amitic: enfemble auffi reforme les villes 6c citez, leur rendant l’ad- 
miniftradon de leur chofe publique en toute liberté 6c franchifê . T ellcment qu’il eftoit 
[ja fur le point de palier outre, & tranfportcr la guerre és hautes parties de l’Afie contre le 
Roy de Perfè ^fin de luy ofter leloifir d’efmouuoir la guerre entre les Grecs, d’autat qu’il 
auoit enuoy é grad fomme de deniers à Athènes 6c à Thcbes, pour fufeiter ces feigneuries 
là contre celle de Sparte . Somme que f eftant mis au retour auec fon armée , il deffit en 
chemin les armées des Trochaliens 6c des Thcflàlicns, qui ne le pouuoient durer de paf- 
fer fur leurs terres.Et puis amena fon camp dcdàs le pais de Bœotfe. Où il eut vne furicu-| 
fe 6c cruelle bataille contre les Thebains 6c leurs alliez près la ville de Coronec , qu’on e- 
ftime auoir efté la plus grande qui ait point efté combattue en ce ficclc:en laquelle Xeno-| 
|phon l’hiftoriographe fe trouua du cofté d’AgeElaus (aucc lequel il eftoit reuenu d’ Afie) 
quoy que les Athéniens fufTent amis des Thebains en celte guerre: Comme hry-mefme 
récite liu.3. 6c 4. auec Diodorc > Iuftin 6c Plutarque és vies d’Agefïlaus 6c de Lifànder.Ou 
il déclare auffi qu’ Agefilaus fut deux ans entiers en la guerre d’Afie, Et que la deffaiâe de 
Lifander aduint 30.0ns apres l’autre iournee que les Thebains auoient gaigneefurtesA- 
theniens près le chafteau de Dclmin. D’auantagcque les ieux Pythicns fè ioüerét à Del- 
phes quafi au mcfme temps qu’Agefilaus vainquit les Thebains . II y en a tcmtesfbis qui 
ont voulu rapporter la iournee deCoronce à l’an enfliy uant. Mais tant y-a que Paufànias 
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conuient auec Diodorc , que Diophâtusfut Preuolt à Athènes en la 2.annce de l’Olym- 
piade 96. 

O r comme Age fil au s auoit la fuperintcndâce des affaires de la marine auffi bien que 
des terreftres, auffi auoit il inftituéPifànderfrcredefaféme ( qui fèmble eftrc appelle par 
Diodore Pcriarchus) fonLicutenat fur la mer, lequel apres qu’il fut partyd’Alie alla ren- 
contrer dciiât la ville de Cnidc l’armee de mer du Roy de Perle, qui cingloit fouz la con- 
duiéte de Pharnabazus & de Conon Capitaine Athcnië.Et pource qu’il eftoit accompa- 
gné de beaucoup moindre nôbrc de nauircs & de gens qu’eux, & que Cono lcfurpafloit 
en l’cxpericncc du fait de la marine: il fut auec fa flotte non feulcmet vaincu & deifait, 
mais aufli occis en laiflant le gain d’vncautat glorieufe &: illuftre viétoirc à fes ennemis 
que preiudiciable aux Laccdemonies, pource qu’ils perdirent par icelle la principauté & 
(ùperiorité de la mcr,laquellcilsauoiétàpeine(Ccdit Polybeliure i.Jobtcnuel’efpacedc 
i2.ans,ou félon Ifocratcs de dix feulcmet depuis la fin de la guerre de la Moree. Xcno- 
phonli. 4. Diodore, Iuftin,Paufaniasli.3. Nous fournies aduertis par Diodorc que Thco- 
pôpus natif de l’ifle de Chioachcua en ce mefrne endroit les Chroniques qu’il auoit dé- 
crites des faits &: des geftes des Grecs,lcfquellcs commençoiét à la bataille qui fut com- 
batue deuant l’cfcucildu Chien. 

C e s t e mcfmc année fé trouua la fin de la fccSdc Enneadecaetcridc de Meton : & en 
icelle auffi Eudoxe Cnidien exceller Aftrologue publia ce qu’il auoit inuenté &obfcrué 
pour remedier aux defàux qui fetrouuoict encor en la difpolîtion del’anncc des Grecs. 
Ce qui fut li bic venu & rcçcu,que toute la Grcce fc gouuerna toufiours depuis en la con- 
duittedefes temps félon les cnfcignçmcs& les règles queledit Eudoxe en donna iuf- 
ques au temps de Iules Cadar. 

L.Ivlivs 2. L.Fvrivs Medvl. 4. L. Sergivs Fidenas, A. Postv- 
m 1 v s, P. Cornelivs 2. A. Manlivs C api TOL.j.Tribuns militaires. 

L i s qj e l s furent dcpofèz,eftans trouucz vitieufement créez apres le retour des Lé- 
gats de l’Oracle de Delphes. T.Liuc. 
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Evbvlid es Preuoft à Athènes. Diodorc. 

Pharnabazvs Lieutenant du Roy de Perfê ayant par le moyen de la vi&oire de 
Cnidc ramène à l’obciflàncc de (on mai (Ire beaucoup de citez Grecques de l’Afie , & fc 
voyât forclos du pouuoir de prendre les villes de Seftc & d’Abyde,poürce quelles furent 
vaillamméc défendues par Dercyllidas Capitaine Lacédémonien, le printemps enfui- 
uant reuenu,il paffa encore auec fon armée de mer en Grcce : où il fît vn piteux degaft & 
rauage en toute la cofte de la Laconie. Et puis permit à Conon Athénien fon adioint en 
cefte guerre d’aller aux defpcs de fon maiftre rebaftir les murailles de la Ville d’Athènes, & 
du port de Piree,qui auoiét efté abbatues j>ar Lifandcr.Qui fut caufê pourquoy il fut par 
eux cy apres depofe de fà charge, & enuoie au rov dcPcrfc qui le fît mourir en prifô,cÔme 
Diodore récite auec Ifocratcs. Diogcncs Laërt,dit que ce fut fix ans apres la mort dé So- 
crates.Conô laiffavn fils nomé Timothée, qui ne luy céda en rien de vaillance & de ver- 
tus militaires, Sc qui fut apres luy des plus renommez Capitaines que les Athéniens 
ayenteu. ' 

P àvsanias Roy de Sparte de la famille des Agides, à l’occafiô de quelques charges 
fut enuoyé en exil,laiffant dcuxenfâs,Agefipolis,& Clcombrotus;Ic premier defqucls co- 
rne aifnc luy fucceda,& régna iy. ans: combien qu’eftant au commeceinent encor en bas 
aage,Ariftodcmus eut fa tutelc,& gouuerna le Royaume pour luy. Au mefrne téps efeheut 
la faifon de célébrer les jeux Ifthmiques à Corinthe, felo letefmoignagc deDiodorerquov 
que la precedéte ne fùft encore terminée ny difcontinuec. Et commença la gucrrcappcl- 
lee Corypthiaque entre les Argiens, Athéniens , Bœotiens , Corinthie? & autres peuples 
de la Moree, contre les Laccdemonies & leurs alliez, pource que la plufpart des exploits 
qui furent faits en icelle fe Arec à l’entour de Corinthecen laquelle mefrne les Bœotieris & 
Argiens firct le fiege de cefte guerrc:& pource qu’ils eurent deffi & foupçon de quelques 

. Corinthiens, 
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Corinthiens, ils les firent inhumainement mafTacrer le iour d’vne fefte folcmnelic . Qui 
fut caule que d’autres qui efehapperent de celle tuerie , mitent les Lacedcmoniens fouz 
la conduide du Capitaine Praxitcs dedans Corinthe, ou pluftoll dedans vn lieu proche ' 
d’icelle nommé Lechee: qui deffit en iccluy le feepurs que les Argiens'cnuoyercnt pour 
l’cn dcchaffer. Finalement celle guerre dura, l’efpacede 8. ans , comme recitent Xcno- 
phon, Diodore fie Paufanias liu.j. ' 

Æ t o p v s ou Æropus Roy de Macedone mourut fi c luy fucceda Ion fils nommé Pau- 
fanias,qui régna feulement vn an- au bout duquel il fut(au dire de Diodore fied’Eufebe) 
occis en trahifon: ou(côme l’Orateur Ælchincs fie Suidas dcclaret)dechafle feulemct par 
vn nômé Amynthas pere de Philippe fie fils de Philippe,lumoméTerraleas,qui féble eflre 
celuy qu’Eliâ appelle Menelaus, lequel fut à Ion dire frère du Roy Perdiccas fecôddc ce 
nom fie i:fils dû Roy Alexandre, lequel Amynthas comment qu’il en foie occupa enl’v- 
nc de ces façons le Royaume de Macedone, fie le teint z4.ans.|Èxcepcé qu’vn Argarus l’en 
dechalfa pour vn temps, fie y régna entre-deux vn ou deux ans:comme il fera dit cy apres. 
Ce Roy Amynthas ell celuy que Iuflin liu.7. loue grandement pour auoir eflé doué d’vn 
bon entendement, fie inflrufe de toutes les bonnes parties qu’on pourroit requérir en vn 
Roy. 

C e v x de Rhege en Sicile attentèrent de prendre la ville de Meffine , deuant laquelle 
ils furent dcffaiâs eux-mcfmcs par la garnifon de Dionylius qui elloit dedans : lequel a- 
pres cela, voulut aller alfieger la ville de Taurominc,d’où il fut repoulfé,auec grande per- 
te de gens. Qui fut caufe que les Agrigentins 6 c Mcffinicns le remirent en liberté , fie re- 
noncèrent à toute alliance qu’ils auoient auec luy. Diodore. 

P. Licinivs Calws, L. Titinivs, 2, Cn. Genvcivs pour la 1. P. 
Mænivs a. L. Attilivs x . P. Mælivs auffi pour la deuxiefine fois, Tri- 
bu ns militaires. 

Genvcivs fût deffaift, fi e tué en bataille par les Falifques. Qui fut caufe de faire 
créer Dictateur M. F vri v s ÇAMiLLVs,&:fonMaiflredecàualeric P. Cor- 
nelivs. Lefquels apres auoir defeonfit , fie rompu l’armce des Falifques 6 c Cape- 
nates 6 c gaigné leur camp, f allèrent ioindre à l’autre armee, qui tenoitaffiegee depuis dix 
ans la ville des V cics, laquelle ils preflerent fie tindrent de fi près, qu’ils entreret cn fin de- 
dans par mine, fie vendirent les hommes, fie tout le butin, qui fut trouué dedans à l’encan. 
Dcfiiid le Didateurfen retournât à Rome y entra en triomphe , lequel fut le plus braue 
qui fefiift encore point veu au parauant. T. Liuc, Plutarque en Ja vie de Camillus, Àul. 
Gclle, Zonarc. 
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Demostratvs 
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Preuofl à Athènes. 


Diodore. 


* r 



S a t y R v s fils de Spartacus Roy du Bofphoré Cymmerien mourut, fie luy fucccda 
à fon Royaume fon fils nommé Leucon , qui régnai quarante ans , comme dit Diodore 
Sicilien. 



A v mefme téps regnoit au Royaume de Carie Hecatonus en tiltre(come ditSuidas) 
de Roy : mais Ifocrates fie Diodore diiènt feulemet de Satrape , d’autant qu’il^cftqit vaf- 
fàl du Roy de Perfe, qui le voulut contraindre de faire guerre à Euagoras Roy de Salami- 
nc cn Cyprc: à quoy il ne voulut obtempérer. Autres difent qu’il fut vne fois en guérir 
contre les habitans de l’iflc de Co, fie puis qu’il leur accorda paix en faueur de Dcxippus 
Mcdecin,quiauoitfortheurcufement gueryfes deux fils aifnczMaufolusfie Pexodarüs 
d’vne maladie trcs-griefiie,fie de laquelle on n’efperoit pas qu’ils deuffentiamais rcleuer. 
Outre lefquels aum on dit qu’il eut vn autre troifiefme fils nommé Hidriacus, auec deux 
filles , feauoir efl Artemifia fie Ada . De ce font tefmoins Ifocrates , Diodore , Arriânus, 
Suidas. 

Iphicrates Capitaine Athénien, fifl pluficurs exploits de guerre à l’auantagc de 
ceux de fon party au pais de Corinthe contre les Lacédémoniens fie leurs alliez: 
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puis aucc les Argiens prift la ville de Corinthede terroir de laquelle les Argiens annexè- 
rent auec le leur , comme déclaré Diodore. Iuftin adioufte qu’Iphicrates cftoit fèulemët 
aàgé de 20. ans quad celle charge luy fut commifc, & que les bonnes parties qu’on vovoit 
reluire en luy autant qu’en Capitaine que les Athéniens euftént oneques eu, le firent 1 cm- 
bler capable d’icelle plus que Ion aage; 

' Dionysivs gangna vnc grande vitoire fur Mago Capitaine Carthaginois , puis 
alla mettre le fiege deuant la ville de Rhege, laquelle il faillit à prendre. Au moyen dc- 
quoy les Grecs habitans en Italie le liguèrent & confèdcrcrent cnfèmblc,tât pour le gar- 
der de luy, que pour refifter à leurs voifins les Lucains , contre lefquels ils auoient pour 
lors guerre. Diodore. ' 

P. Cornsiivs Cossvs, P. Cornelivs Scipio, M. Vaihivs 
Max. tL. Fabivs pour la 3. Q^Sbrvilivs pour la 3. L. Fvrivs pour la y. 
Tribuns militaires. 

Les Cornéliens eurent la conduire de la guerre contre les Falilques : Valerius & Scr- 
uiUus contre les Capenates. Au mcfme temps fcxcita vnc grande diUendon entre le peu- 
ple & le Sénat à Rome, qui vint de ce que les Tribuns du peuple vouloient propofer ync 
loy de mi-partir le peuple & le Sénat de Rome en deux parts, & en enuoy cr l’vnc habiter 
en la ville des Vcies.Cc que le Sénat ne voulut permettre. T.Liuc,Plutar. 
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P h 1 l o c l e s Preuoft à Athènes . Diodore. 

Thrasybvlvs Capitaine Athénien fit quelques exploits de guerre en l’ifle de 
Methelin au pays d’Ionie, & en laThracc,où ileontrata alliance aucc Medochus ou 
Amadochus & Scuthes Rois pour lors du pays. Diodore. 

Environ le mcfme temps aufli Iphicratcs Capitaine Athénien repoufla auec grand 
meartre,& mit en routte auprès de Lcchec les ’Lacedemoniens, qui auoient penie fur- 
prendre les murailles de Corinthe.Ce qui fcfit(tefmoin Xcnophon ) quelque peu apres 
que le Roy Agefilaus f cftant mis aux champs auec l’armee de Sparte fut allé courir & ra- 
uager le pays des Argiens, & puis rcuenu par terre deuant Corinthc:de laquelle il prift les 
longues muraillcSjcftat aidé à ce faire du coftédelamerparTelentias fonfrere demere, 
à qui il auoit donné la charge de la marine, apres qu’Euppidas l'eut excrcec , qui auoit 
elle fucceiTeur en icelle à Polemarchus , quand iceluy eut elle occis en vne rencontre 
d’enncmis.Or le mefme autheur & Plutarque declarét, que les Argiës tenoient la ville de 
Corinthe,quandAgcfilaus y arriua,& qu’on y celebroit lafèftc des jeux Ifthmiensdaqucl- 
leeftant couftumiercmcnt folemnifee de cinq en cinq ans , & ayant cy deuant mon ftré 
quelle fut célébrée en la 1 .année de l’Olymp.^i.Cc nous eft vn aduertiflèment que celle 
prifè de Corinthe par Agefilaus fe fit celle annee. Etîi elle auoit cfté ja prife auparauant 
par Praxites,c’eft à dire quelle la elle deux fois en celle guerre. Finalement Agclîlausfit 
encor vn voyage contre les Acarnaniés, afin de les faire déporter de plus molcfter & grc- 
ucr comme ils fàifoient les Achæiens:d’autrc-part Iphicrates alla courir auec lès gens de- 
uant les villes de Phliafic& de Sicyonie,où il delfit en deux belles efcarmouchcs les ci- 
toyens d’icelle, qui voulurent fortir lur luy . En ces entrefaites les Argiens aucc tout leur 
peuple en armes vindrent prendre la ville de Corinthe , & le chafteau aufli : lefquels ils 
ioingnirent& annexèrent auec le territoire d’icelle à leur ville. Qui futcaulc que le Ca- 
pitaine Iphicratef voulut aufli occuper le port d’icelle, & l’approprier à ceux d’ Athènes 
cftjmant qu’il leur deuft eftrc fort commode pour recouurer la principauté &: fuperiori- 
té de la Grece.Mais le peuple d’ A thenes ne le voulut pas, occafion pourquoy il renonça 
àfà charge, laquelle les Athehiens tranfportcrent àChabrias , qui fen alla au lieu de luy à 
Corinthe. 

Mago ayant ramené en Sicile vne autre armee de deux cens mille combatans contre 
Dionyfius,n’y fit aucun exploit honorable, ains fut contraint de faire paix aucc le ty- 
ran. Diodore. 

.. M. Fvrivs C amillvs pourla$. L. Fvrivs pour la 6. C. Æ m i l i v s, 

L. 
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L. Valerivs, Sp. Pçstvmivs Albinvs, Pv. Çornelivs Sciyjo 
z. Tribuns militaires. 

L a guerre fufeitee contre les Falifques furyint bien à propos , pouç donner quelque 
furfcanceou intermiflion aux (éditions qui cftpientà Rome: pour ce que le peuple fut 
contraint de fortir fouz la conduiâedcCamillus,pour aller aflieger la ville des Falifques. 
qui eftoit fi bien fortifiée 8c munie de toutes prouifions requifes à la defenfe d’vnc ville, 
que les Romains fuflént mal-ayfemcnt venuz à chef de l'emporter , fi les Falifques ne Ce 
fuflént volontairement foubmis au bon vouloir des Romains, incitez à ce faire parla ver- 
tu^ preudhomic de Furius Camillus,rvn desT ribuns,qui auoit la conduire de la guer- 
re contre eux, en l’aâe notable qu’il en donna, leur ayant renuoyé le maiftre d’efcolc de 
leur icùnefTe, qui luy vouloir trahir & limer leurs enfans, lequel fai£t toutesfois luy excita 
plus d’enuie & de haine enuers (és propres Çitoycs ^ de gloire &c d’hôneur . Outre-plus 
la guerre fut pour la 4. fois recommencée contre lcs Æques, &; la ville de Surriü affiegee 
fur eux par les R o mains: mais ils furent chaficz de ce}le de Y errugine, Diodorc, T. Liuc . 
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Nicoteles Preuoft à Athènes. Diodorc. . 

Evagora* natif de la ville de Salamine ayant efte chafle par quplquc (édition de 
(on pais , ou bien(comme eferit Ifocrates) contraint de fenfuir par yn certain Satrape, le- 
quel apres auoir mis à mort le Lieutenant du Roy de Perfe en Cypre , à fin de f emparer 
du gouuerncmcnt d’icclle,ficffarçoit encor de faire vn mauuais party à Euagoras,dc peur 
qu’il ne fuft par luy deftourbé de (on entreprife , & puis y eftant apres retourné a«ÇÇ cin- 
quante hommes (éulement,en chafla Ædemon tyran,amy Sc vaflal du Roy de Perlé (qui 
commandoit, comme feigneur à la cité de Salamine, & f empara dç la principauté d’icel- 
le, qui luy fit aufli prendre le nom de Roy , pour ce qu’elle eftoit pour lofs la plus, grande & 
plus puiflante de toutes les autres villes de l’ifle : defqucllès ij tafcha puis apres de fe faire 
feigneur, & de toute l’ifle entièrement, moyennant ync armee qu’il mift fus. Qui fut cau- 
(é quelles appelleront le Roy de Perfe à leur fecour$, quififteefte anneefes préparatifs 
pour y aller. Diodore, Plutarque en la vie dudit Euagoras. Mais Ifocrates en fa pané- 
gyrique déclaré que la guerre que le Roy de Perlé mena à Euagoras, ne comméça h, toft: 
quelle auoit ja dure lîx ans, lors que les Lacedemoniens firent la guerre aux OJynçhicns 
&Phliafiens. Etcnl’oraifonqu’ilafài&eàla louange d’Euagoras, il fignifie qu’il auoit 
pris la ville de Salamine des le temps du Roy qui regnoit en Perfe deuant Ârtaxerxcs. 
Meftnement aulfi que ce fut deuers luy que Çonpn (é retira en Çypre apres la bataille de 
l’Hellc(pont,& qu’il fut par luy aydé de gens &: de vaiflèaux à la ipurpee de Çniftc . Tant 
y a ce pendant, que ce que nous venons de reciter (é déclaré ne dcuqir cftrc attribué au fé- 
cond Euagoras, comme aucuns ont cftimc,ains au premier feulement. 

C o m o n apres auoir fait rebaftirles murailles a Athènes aux. delpcns du Roy de Per- 
(é,continuoit encore par le mefmc moyen à remettre la puiflàncedcs Athéniens au def- 
(us. Car il n’entretenoit pas feulement leur armee de mer, mais leur aidoit à regagner ou 
rccotiiircr plufieurs ides & villes maritifnes (ans faire autrement le profit du Roy l'on mai- 
ftre. A quoy les Lacedemoniens prindrcnc fi bien garde , quais envoyèrent Antaicidas 
vers Tyribàzus Lieutenant du Roy en Afie,l’aduertir des dep or ternes pe Cpnpp , à fin de 
le diuertir de l’ail iançe des Athéniens. Qui fut caufc qu’ils cnuoycrcnt aulfi de leur part 
d’autres Ambafladeurs vers luy, du nombre dclqucls fut Conon, qu’on retint prifonnicr: 
&enuoyaau Roy de Perfe, fetrouuant conuaincu des charges dont Antaicidas l’auoit 
accufé. Pour cela toutesfois la paix ne fut accordée apx Lacedemoniens , quoy qu’ils la , 
demandaient, en laiflant les citez Greques de l’ Allé au pouuoir du Roy. Lequel mefmcs 
dcfpefcha Struthas , pour leur aller continuer la guerre en Afic Xenophon. 

Les Lacedemoniens, ayans mis fus vn grand nombre de galères , &: autres vaiflèaux 
de mer, firent rebeller les ides de Rhodes &de Samos contre les Athéniens, & puis enté- ■ 
dirent par bons moyens à reconquérir la fuperiorité de la mer qu’ils auoient perdue. Aucc 
cela Agefipolis leur Roy entra dedans le pais des Argiens à grade armee, où il porta bcau- 
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coup-de dommages. Xcnophon.Diodorc. 

A v lieu des Tribuns militaires, furent fai&s Confuls à Rome L. Lvcretivs, &: 
Se k. Svlpitïvs Camerinv s.Qui fut lors polfible qu’ils commencèrent en la di- 
gnité Confulairc le premier iour de Iuillet .Ce qui rut obferuc iufqucs à l’an 530 . 

Lvcretivs dcÆt les Æques en vne grofle bataille comme T.Liuc tefmoigne. Mais 
Diodorc adiouftc,quc les Romains prirent auffi d’aflaut fur eux la ville de Liptc, Sc firctj 
la guerre à ceux de V elitre. 
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D emostr a tvs Preuoftà Athènes. Diodore. 

L g feu eftant allumé en l’Afic entre les Perfes & Lacedemoniens,Thibron eut la con- 
dui&e de l’armee des Lacedemoniens,lequel fut deffaid &£ oçcis en vne bataille par Stru- 
thas Lieutenant du Roy de Perlé. Diodore. 

Thrasybvlvs Capitaine Athénien apres auoir fait quelques belles conqucftesau 
paysdeThrace&derHcllefpontjCftoitpairc delà en Afie,où il fit beaucoup de beaux 
exploids de guerre fur les Lacedcmonicns:maisilfctrouua en fin furpris par les Alpcn- 
diens,dcfquels il auoit extorque quelque tribut:de forte qu’il fut auec fon armee deffait 
&: occis par eux. A caufe dequoy les Athéniens fubllituercnt Iphicrates en làchargcd’i- 
ccluy, qui repara par les vaillances & vidoircs les pertes de fon predecelTcur, & ralfeura 
en la foy des Athéniens les peuples & citez qui f en alloient eftrangcr, mefmement apres 
qu’il eut rendu au Capitaine Anaxitrius Lacedcmonien le change de ce que les Alpen- 
diens auoient prefte' à Thrafybulus.il femble auflî que ce fut quali au mefme temps que 
Philocratcs fils d’Ephialtcs allant auec dix galeres au fccours d’Euagoras Roy de Cyprc 
contre le Roy de Perle fut rompu &: deffait par larmec de mer des Lacedcmoniens. En 
quoy fe vit(ce dit Xenophon liurc 4.) vne choie bien bizarre: c’eft que les Athéniens, qui 
eftoient amis du Roy de Perle, donnans lecours à l’ennemy d’iceluy, furent combatus par 
ceux qui eftoient ennemis du Roy ,& amis du £ypriot. 

A c h o r i s Roy d’Egypte décédé liiccedâ en ion lieu Plàmmithcs 4-du nom, qui ré- 
gna feulement vn an au compte d’Eufebe:& puis eut pourluccclTeur vn Nepherites 5. du 
nom,qui ne dura que 4-mois. Quelque moderne feft ingéré d’cfcrïrc , que ce Plàmmi- 
thcsfqui cft appelle Pfammiticus en Diodore) chalfa le Roy Achorisdu Royaume d’E- 
gypte. Et apres qu’il l’eut tenu quelque temps,quc Nepherites le recouura , qui en auoit 
elle cydeuantdejetté par fon frere Achoris.Mais puisque cela eft dcuinc fans tefmoi- 
gnage ancienne m’en rapporte à ce qui en eft. 

D ion ysivs alla pour la lècondefoisen Italie, pour faire la guerre à ceux deRhcgc, 
mais ccfi.it fansefïcd:Toutesfois il contrafta alliance auec les Lucaniens, quidelfirent 
vn peu apres en vne groflè bataille les Thuriens,lelquels toutesfois Leptines Admirai de 
Dionyfius accorda puis apres cnfemble au defaduantage de fon maiftre, qui pour celle 
occalion le démit & priua de là charge. Diodorc. 
j L. Valerivs Potitvs, & M. Manlivs, Conluls. 

Par lcfquels furent derechef defïàiéts en vne grolfe bataille les Æques près. Algide: 
en faucur dequoy ils.triomphercnt à leur retour. T.Liuc. 

Dionysivs Halic. liu.i.monftre par telmoignage authentique, que le dénombre- 
ment du peuple Romain fut faiét en ce Confulat,qui efeheut en la 119. année apres leba- 
niflement des Rois. 
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Antidater Prcuoft à Athènes. 


Diodorc. 
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L E s Gaulois incitez pat la gencrojfitç de leurs courages, à faire & exccuter de hautes 
&: loüablcs entreprises, ou pour defeharger leur pais adonc trop abondant en peu- 
ple pluftoft que par lafriandife desvins , forcirent encç temps, comme vn déluge, de leur 
païs,eftans à ce qu pn a eferit en nombre de crois cens mil combattons, lefqucls au dire 4 e 
noftrc au t heur le ieparercnc en deux bandes: l’vne defquclles,qui fut conduire par ftcl- 
giuspaffacn Ulyrie(qu’on appelle auiourd’huy Efclauonnic)& en Thrace, quelles occu- 
pèrent pour la plus grande partie, ctcrnifans ceux qui furent de celle flotte, par la fonda- 
tion des villes qu’ils battirent en chaque pais, la mémoire des nations qui f acheminèrent 
à ce voyage. Lefquelles (emblavement f allèrent ( au dire du mçfme autheur, quj eft Iu- 
ttin) cfpandre iniques en la Pannpme,laquelle ils fubiuguerent: & fy ettas finalement ar- 
rêtiez paflerent vn long tçmps en continuelles guerres auec leurs yoifins , couras récipro- 
quement les vns fur les auges; iufques au temps des féconds Belgius & Brcnnus , qui les 
menèrent enuiron cent ans apres rauager la Grèce & la Maccdone :ainfi que nous décla- 
rerons encor plus amplement cy apres. Mais l’autre trouppequi cftoit la plus part des| 

Gaulois de Sens,fut condui&c par le premier Brcnnus: lequel ayant patte les Alpes , dc(- 
ccndic en Italic,& (buz lafaueur des autres Gaulois qui y eftoient ia depuis deux cens ans 
auparauanç logez & habituez,paflcrcnt au pais de la T ofçane,pour y conquefter ou trou- 
ucrlicudc demeure à leur point. Qui fut lors qu’Arron pu Arruns (èigneur de la ville 
de Clufy, irrité de l’iniure faidcàla chaftcté de (a femme, par vn Lucumo (èigneur de la 
To(canc,les follicita de venir aflieger la ville de Çlufy. Et fut mcfmc authcur(li le tcfmoi- 
gnage de T.Liue eft le plus veritable)de les faire paftèr en Italie. Combien que Eiiodore 
jeftime qu’ils y eftoient ia de long temps au parauant arriuez, récitant que comme eux Sç 
les autres Gaulois euflène conquis par armes tout le pais qui eft entre les monts des Al-j 
pes & de l’Appcnnin,& iccluy departy entrqjsux félon leurs natios, encre lefquelles cftoit 
efeheu à ceux de Sens vn quartier du pais qui leurfemblpit mal commode pour habiter, 
ils effayerent d’eux accommoder autre-part.} Et pour ce faire entrèrent dedans le pais de 
la Tofcane,où ils afliegerent la ville de Clufy. Tant y-a que les Clufins (è voyans enfer- 
mez, demandèrent (ççours aux Romains, qui çnuoycrcnt trois Ambaffadeurs aux Gau- 
lois, pour intercéder entiers eux pour les Çlufins. Lefqucls trouuans les Gaulois fur le 
îpoint de donner la bataille, le mirét en icelle du rang des Clufins, & aduint que l’vn d’eux 
jtua de (es propres mains l’vn des principaux Capitaines des Gaulois . Dequoy meuz & 
irriccz enuoycrcntdcucts les Romains, les fommer de lpur mettre entre mains l’Ambaf- 
fiadeur qui leur auoitiniuftcment commencé la gucçrq^^Ce qu’ils ne peurent obtenir. 

Au contraire il fut l’annee enfuyuanc appelle à l’eftat militaire. Lequel fait nous enfeignq 
que les Gaulois ne commençOientpas les guerres fi legercment & (ansiufte occafion,quc 
les hiftoriens Grecs & Romains leur imputent: comme nous 4110 ns cxtraiét dc Diodprc, 

Pline, Titc Liuc,Cornclius Tacitus , Iuftin, Appianusj Macrobç liu.i.dcs S^turnal. Aul. 

Gclle . Selon tous lefqucls & felo Cicéron auffi, Dionyfius Hal.Vellcius Paterpulus , les 
Faftcs du Capitole, Pau(ànias,Sext. Aurelius,Eutropc,S. Hicrofme,S.Auguftin,breffelô 
toute l’antiquité, mcfme (ans qu’on en ait iamais doubtp aucunement deuant noftrç fie- 
cle.Ceftenouuelletranfinigration de peuples qui (é fit fouz Belgius & Brcnnus fut des 
nations Gauloifes de deçà le Rhin fculement,non des Germaniques delà le Rhin , com- 
me la plus part des efcriuains Allemans modernes veulent débattre faulfemcntjnomme- 
menc Aucntin,qui ofe impudemment affermer que Brcnnus cftoit du pais dq Sijauc /fils 
du Roy des Angilons Suaues,& qu’il (è preuue par autheurs authentiques, qiie les Senp- 
nois qui prindrent Rome eftoient delà nation des Suaucs: nonobftant qu’il n’aiç peu ycj 
rifier (on dire d’autre plps beau tefmoignage que des chanfons des yielles^oij bjçr> 4 çs c5- . 

pofeursdc. Romans de (on pais, lefquelles ils voudroic préférer à tpusJes tefinoienages 
prealleguez. v ,7 1 

Or. comme ainfi foit que la République & feigneurie de la cité de Marfcilleés Gau 
les (c vit grandement florittànte en ce temps en toute abondance 4 , e richeffcs,en gloire & 
en réputation de force Sc de puiftànce bellique, enfemble aufli quelle foft de long qemps 
fort cftroiéfemët amie & alliée delà Romaine, il aduint (èmblablcmentfainfi que racôpte 
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Première partie 



Du Monde. 5741 


Sepmaines. 1 


P. de Juin. 38 


De Rome. 


Olympikde. 98. 1 . 


R.iePérfë. 18 


R.de Macedone. 6 


& 






Iuftin liu.43.) qu'au riicfme temps que les Gaulois qui auotent pafl'é les Alpes ficcagc- 
rent Rome, que les peuples Gaulois voifins de Marfeillc portans enuie à lagràndcur& 
accroilTement d’icelle , le mirent tout à vn coup de complot pour l’accabler &c ruiner, 
fbuz la conduidcd’vn grand Prince Gaulois nommé Caramandus, lequel alla auecvnc 
puiflànte armee l’afliegercn dcliberatio de ne fc départir de fon entreprinfe, qu’il neJ’cur 
amenée à fin.Sieft-cctoutcsfoisqu’vnfèulfonge, par lequel il luy fut aduis qu’vne fem- 
me qui fê difoit eftreDceflc,luy commandoit de fe déporter de faire malà la cite, eut tant 
dcpouUoirenucrs lùy qu’il ne quitta pas feulement fon propos de pourfùiurc fon fiege, 
mais aufli donna volontairement paix aux Marfillois . Lefqucls enuoycrcnt remercier 
l’Oracle r de Delphes par Ambafladeurs portans prefens & offrandes, qui à leur retour li- 
gnifierait là prife de Rome parles autres Gaulois. Dequoy les Marfillois eurent tetlccô- 
miferati<!rn’,qifilsrcciteillerenttoutccquiic peut trouuer d’or &: d’argent en leur ville, 
tant du public que des particuliers,& le firent porter aux Romains pour parfournir àlaj 
fiomme qu’ils deuoiértt delrurer à Brennus,pour la rançon de leur ville. Laquelle libéra 
iité augmenta de tant plus l’amitié & l’alliance qui eftoit entre les deux Républiques. 

Av mcfihc remplies Ægineres alliez des Lacédémoniens faifoient cri faueur d’eux 
continuellement dcs-courfes & voleries fur les Athéniens , dont ils les prouoquerent de 
mettre fus vne armée qui les alla afiicger.laqucllc f en reuint (ans honneur & profic,pour- 
■ ce que les afiiegez furent fccourus par les Lacédémoniens fbuz la conduire de Hierax, 
qui auoit fitcccdé à Teleutias cnla charge de Içur Admirai . Ce Tcleutias cft par Xeno- 
phon appelle Capitaine tres-vaillant,trcs-hcureux , & qui auoit vne fingulierc grâce de 
ffe faire aymer de les foldats.Finalement à Hierax fut encore fubftitué en la mcfmç charge 
Antalcidas, & apres luy Gorpias. Xenophon liu.y. 

D’avtrepart Dionyfius ayant redreffé vne grande armée , en laquelle fc crouuc 
rent (au dire de Iuftin liu.zo.) grand nombre de Gaulois, de ceux qui prindrent Rome, 
lefquelsfcvindrentappointeràfonfcruice,repaflacnItalie, & falla camper prcmiere-i 
mentdeûantlàviIledcCaulonie,oùil mit oti roucte l’armec des Italiens Grccs,fignam- 
ment(commc dit Iuftin)des Locricns & de* Crotoniates , qui venoient au fccours d’i- 
celle à l’encontre de luy : puis rerranfporta derechef fon camp deuant la ville de Rhcgc 
Diodore. 1 ‘ 

I l femble que ce fut aufll cnûiron ceftc année (félon Ifocrates ) que la guerre fut com- 
mencée en l’ifle de Cypre au Roy Euagoras par les Perfcs,& que le temps d’icelle n’a pas 
efté bien obferué par Diodore, nonobftant qu’il conuicnne aucc Ifocrates quelle a 
duré dix ans. v 

L. Lvcretivs Flavvs, M. Æmilivs, Agrippa Fvrivs, Ser. 
SvlpitiVs 1 Rvffvs, L. Fvrivs pour la 7. fois , & C. Æmilivs pour la 2. 
Tribuns militaires. 

Av temps defquels le vaillant Fvrivs C a‘m i l l v s fut par quelque enuie qu’on 
IuyportoitjCÔndamncenvne grofle amende.A laquelle ne pouuant fatisfairede les biés, 
fut enuoyé en exil.T.Liue.Mais Plutarque dit qu’il y alla volontairement, de defpit de fc 
voiraccufémiuftément; 3 4^^^' 
u U* 






Q^Fabivs Ambvstvs, Q^Svlpitivs Longvs,"C. Fabivs Ambvs- 
tvs, Q/_Servilivs P ris cvs, pour la4. fois, B. Fabivs Ambvstvs, Ser. 
Corne LIV5, Tribuns militaires. 

Les Gaulois irritez contre les Romains à caufe du faid de l’Ambafladcur , leuercm 
leur camp de-deuanc Clufium,& fen allèrent droidà Rom^ Les Romains allans au de- 
uanc aucc vne puiflànte armeojfurent deffaids & mis hônteufcment en routte, auprès de 
, riuiere dide Allia, dont la iournee fut dide Allienfe,enuiron la my-Iuillet . Au moyen 

'de laquelle vidoirc,lcs Gaulois entrèrent fans refiftancc trois iours apres dedans la cité 
de Rorac:& la tindrent totaleméc en leur puiflance, excepté le Capitole qui fuc vaillain- 1 
ment défendu par les Romains,qui f eftoient fauuez dedans. Combien qu’en fin , pour | 
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auoir paix &: faire retirer les Gaulois, furent contraints leur deliurer vne grande fomme 
d’or. Aucuns toutesfois ont eferit, qu’ils furent dcchaflez fix mois apres qu’ils y eftoient 
entrez, tant par vn deffaut de viures,que par vne furprinfe de Camillus(que les Romains 
qui feftoiét fauucz de la iournee d’Allia,auoiét créé Di&ateur en la ville des^V eies. ) Mais 
ileftpluscroyable(commetefmoignePolybc liu.r.& 2.)& Plutarque auliuredela for- 
tune des Romains, qu’ils furent contraints reprendre les erres en leur païs , qui eftoitaf- 
failly de leurs voifins, apres auoir vendu la paix aux Romains. Ce qui eft aucunement cô- 
fcrmé par Ruffinus au liurc des Ruzes de guerre, où il recite qu’apres cefte deffai£fcç,lesRo- 
mains donnèrent partage par la riuiere du Tibre aux Gaulois, leurs fourniflàns viures te 
munitions, iulques à ce qu’ils furent bien eflôgncz de leur ville. Suetone aufli eferit, qu’en 
fon temps quelques peuples des Gaules difoient auoir deuers eux l’or que leurs anceftres 
auoient autresfois apporté du fac te butin de Rome. Iuftin adioufte liu.10. que les Gau- 
lois apres auoir pris Rome, f allèrent prefenter au féru i ce de Dionyfius le ty ran.Diodore 
pareillement recite, que les Gaulois au partir de Rome, allèrent mettre le fiege deuant la 
ville de V afeion allice te confédérée des Romains, où iis furet artailliz te deffaits par Ca- 
millus, que les Romains auoient ( comme nous auons ia diû ) efleu Di&ateur en la ville 
des V eies, qui gaigna tout leur bagage, parmy lequel eftoit l’or qu’ils auoiet rcccu des' Ro* 
mains, &qu’vnc partie pénétra iufques en la Pouille, d’où ils f en retournèrent iulques 
en leur pais par les terres des Romains. Qui me faiéfc eftimer que tout ce que ’ï'.Liue, Pli- 
ne &: autres en ont eforit au defàuantagedes Gaulois, n’a efté que pour amoindrir leur 
gloire. Encore que Plutarque mefmeconfeflc au liure de la fortune des Romains , qu’il 
ne faut f arrefter aux vielles hiftoires Romaines de ce temps , où il n’y a rien de bien ccr- 
/ tain nyafléuré: par ce que les affaires des Romains furent à cefte prife ruinées , te toutes 
) leurs hiftoires,annales te mémoires confonduz. Neantmoins toutesfois ils n’ont peu dif- 
! fimuler,que cefte lécouflc que les Romains receurét des Gaulois, fut fi lourde, que la mé- 
moire d’icelle leur fit faire vne ordonnance que deflors en auant les preftres te gens de re- 
ligion (croient priuilegiez te exéptez d’aller à la guerre, fors que quâd il y auroit bruit de 
Gaulois.Tellemét q le mcfme autheur déclaré encore en la vie de Marcellus,que les Ro- 
mains redoutèrent deflors la nation Gauloife , plus qu’autre quelconque . Ce pendant 
la difficulté que Pline liure 34.chap.i- did qu’il y auoit à trouucr l’annec de cefte prife de 
Rome apres la fondation d’icelle, peut auoir efté caufe de la diuerfité d'opinion*, qui eft 
entre les autheurs, en ce que les vns comme les Fartes du Capitole la referent à l’an 363. 
de Rome,Pline mcfme, auec Eutrope au 364,T.Liue,& Dionyfius Halicar.au 363. mais 
fi le confcntcment de tous les autheurs Grecs, nommément de Iuftin , Diodore, Poly be 
liure i.de Dionyfius Halycar. mefme te de Strabo üu. 6 . doitauoir poids, qui tefmoignét 
quecefùt 16. ans deuant la iournee de Lcudrcs, te lÿ.ansapresladeffaidc des Atheniés 
par Lyfândcr près le fleuue de la Chcurefcomme Strabo nous monftre, qu’il faut lire en 
Polybc, encor que la tradudion Latine d’icelüy porte autrement:) laquelle a fait eftimer 
à Mercator qu’il faut lire en ce lieu là 81. an apres la vidoire que Cymô obtint fur le Roy 
de Perlé: l’annee meftnes aufli que Dionyfius tenoit la ville de Rhege afliegee , te que les 
Grecs firent ce tant fameux traidé de paix, -auec le R oy de Perfe par l’entrcmilé d’ Antal- 
cidaSjil n’y aura point de doubte,que tout cela ne foit aduenu en la fecode annee de l’O- 
lvmpiade 98. Et que par iccluy l’an de Rome ne foitfacilemét trouué,pourucu qu’on foit 
a’accord du temps auquel elle fut fondée. Encor que la caufé du difeord, qui eft entre- les 
autheurs Latins, & Dionyfius Halic. en ce point lémble procéder de ce qu’ils conftituent 
l’an des premiers Conluls au 3.44. de Rome , te Dionyfius au 143. te obmettent aufli vn 
Confulae, duquel nous auons parlé cy defllis l’an 309. de Rome. Qui eft caule, que ledid 
Dionyfius a prouué par tclmoignage authentique, que Rome fut prife 110. ans expirez 
apres le banniflement des Rois . Nonobftant qu’il lemble attribuer à cefte annee ( en la- 
quelle il dit que Pyrgion fut Preuoft à Athènes ) ce que les autres rapportent à lafuyuan- 
tc.Et eft fon opinion conformée par vne demôftration d’ Aftronomie par Mercator. Mais 
en tout euenement le different eft petit. Ioind que Diodore a recité tout lefait des Gau- 
lois depuis le fiege de Clufium fouz Yne annee, qui appartient à deux . Enuiron le melme 
temps Chabrias Capitaine Athénien allant au fecours d’Euagoras Roy de Cyptre , deffit 
en vne rencôtrc de mer Gorgopas Admirai de Lacedemone,& fut la vi&oire qu’il en ob- 
tint fi aduantageufè,qu’elle racquit te reftitua aux Athéniens la principauté te fuperiori- 

m m iij 



f 



Ê 



Digitized by 



Google 





414 Première partie 

te fur la mer. . Xenophon liu.j.Æmilius Probus dit que Chabrias f acquitta fi heureufe- 
ment de celle charge, qu’il reduifit toute l’ifle de Cypre en la puiflàncc d’Euagoras deuat 
qu’en partir. 

DE L^i DJN^STIE D' E GY P J E. 

C Este Dinaftic appellec (félon Eufebe)dcs Eucnitcs commença celle annee : le pre- 
mier Roy de laquelle fenommoit Neftenabus, qui tegna i8.ans.Cequimonftrequ’il 
n’elloit fils de Nepherites, comme quel qu’vnfell voulu perfuader. Combien quciîon 
croit Diodore, il ne lèmblcra auoir commencé à régner li toftj d’autant qu’il tefmoigne 
qu’Achoris eftoit encore régnant, quand Artaxcrxcs enuoya fon armee contre Euagoras 
Roy de Cypre, auquel ledid Achoris affilia de fecours.Neantmoins libérâtes en là Pané- 
gyrique lèmblc faire pour Eulebe, déclarant que le Roy de Perle auoit fait guerre aux 
Egyptiens, qui f'elloient rebellez contre luy par l’efpace de 3. ans., louzla conduitte de 
trois de fes Satrapes, Acrocoma,Tithranlïa&: Pharnabazus,dcuant que la guerre contre 
Euagoras full commencée. Ce qui me fait cfti mer que le RoyArtaxerxes mena guerre par 
plulicurs fois aux Egypticns,qui le rebellèrent en diuers temps fowz diuers chefs, lcfqucls 
le donnèrent le nom ac Roisrlcfquels aulfi le chalfercnt quelque fois les vns les autres,ou 
occupèrent en mcfme temps chacun la portion de l’Egypte. A celle caulè Hocrates dit, 
que l’armcc d’Artaxerxes rut lourdement rcpoulTee celle fois que no us venons de décla- 
rer. Au moicn dequoy les Ægyptiens ne fe contentèrent pas feulement de fellre mis en li- 
berté, mais aulfi commcncerét d’enuahir leurs voifins. Et Æmilius Probus tefmoignc,que 
Chabrias Capitaine Athénien fit deux voyages en Egyptcde premier pour Nedenabus, 
lequel il ellablit par fon moyen Roy d’Egypte : entre lelquels deux il en fit encor vn autre 
en Cypre pour Enagoras.Ccpendant Diodore &c D*ionylius Halycarnalleus conuicnnét, 
que Pyrgion ou Perchion fut celle année Prcuoll à Athènes. / 

Amynthas Roy de Maccdone, apres auoir régné au compte d’Eufcbc 6 . ans , fut 
deffaid en vne bataille parles Illy riens dids Efclauons j & puis eontrâind d’abandonner 
fon Royaume, lequel il ne pouuoit plus défendre. Mais auant que partir j il donna aux ha- 
bitans de la ville d’Olynthe vne grande ellenduë de fon pais, qui confinoit au leur , n’ef- 
perant pas de pouuoir iamais reuenir au delfus de fes affaires. Cependant vn nomme Ar- 
gæus occupa fon lieu,&: régna en fon abfenceenuiron vn ou deux ans,iufqucs à tant que 
les Theffalicns prindrent fa caulè en main,& luy ayderent à reconquérir fon droid. Eu- 
lebe, Diodore. 

D 1 o n y s 1 v s ayant pris de force, & rafe la ville d’H ipponion , tranlporta les habitans 
d’icelle à Sy raculc,&: bailla leurs terres aux Locriens;puis alla pour vne autre fois mettre 
le fiegedeuant la ville de Rhegc, laquelle il alïàillit fort afprement: &: cependant enuoya 
quelques de fes poëmcs & chariot^ adieux Olympiques, qui furent fifflez &mocqucz: 
& dit on que ce fut lors que l’Orateur pfononça celle belle harangue & oraifon licnne 
que l’on appelle l’oraifon Olympiaquc au deshonneur d’iceluy . Diodore. 



Du Monde. 3742. 


| Sepmaines. 3 


P.deJucLt. 39 


De Rome. 


. Olympiade. z 


R. de Perfe. 19 


R. de Macedonc. 7 
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Th eo dotv s Preuollà Athènes. Diodore. 

Les Lacédémoniens fe voyans trop foibles pour fupporter la guerre touten vn mcfme 
temps , ic contre les Grecs & contre le Roy de Perfe , enuoyerent leur Admirai Antalci- 
das vers Artaxerxes pour traider de la paix auec luy : laquelle il accepta louz condition 
que toutes les citez Grecques de l’Afie demeureroient en fon obéiffance, & que toutes 
les citez de la Greceviuroient en paix entre elles. A caulè, qu’il ne vouloir par leurs dif- 
lèntions aucunement élire dillraid de la guerre, qu’il delèignoit faire à Euagoras . Et fi 
aucune y en auoit qui ne fe contentall de cell appoindement , qu’il luy feroit loiiîble de 
luy faire laguerre. Qui fut caulè, que les Athéniens , Thebains, & autres ellans trelmal 
contcnsdecequel’onabandonnoitainfiles citez Grecques del’Afie en la feruitude des 
Barbares, furent contrainds d’accepter ccxraidc de paix(appellé le traidéd’Antalcidas): 

.■ pourcc 
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pourcc qu’ils pe Ce lèntoient pas aflez puiflans pour fouftcnir la guerre contre vn fi grand 
Roy. Lequel traiélé aefté par Iuftin, Xenophon liu. y. Diodore 11.14. Polybc liu.i. Strabo 
liu. 6. rapporté en la 19. annee apres la defconfiture des Athéniens par Ly fonder près le 
fleuue de la Chcure,& en la ié.deuanc la iournee de Lcuétres , au temps aulfi que Rome 
eftoit occupée des Gaulois, & par Diodore à la 1. de cefte Olympiade . Ifocratcs en fa 
Panathcnaïqüe afferme , qu’il ne fçftoit jamais fait vne paix plus vilaine &: ignominieulè 
ne plus dcrogante à la réputation qu’on donnoit aux Lacédémoniens: mais XenopHon 
dit au contraire que les Laccdemoniens facquiren t par icelle vne grande gloire, pour ce 
que les Thebains,Argicns & Athéniens furent cotrainsdelaiffcr en liberté beaucoup de , 
peuples & citez qu’ils tenoient en fubieétion. 

Galisthenes philofophc &: hiftoriographe Grec qui auoit eferit des faits &c des ge- 
ftes des Grecs, commëçoit Ion hiftoire,qui eft maintenant peric, en ceftendroit:àlçauoir 
à la paix fai&c par le Roy de Perle, l’ayant déduite en dix liures, qui comprenoiét les cho- 
ies aduçmics en l’efpace d’enuiron 30. ans, finiflant au laccagement du temple d’Apollon 
de Delphes par Philomclus. . 

L a ville de Rhegc, apres auoir enduré toutes les extremitez d’vn long fiege , com- 
me de vnze mois, fut finalement contrainte de fe rendre à la mercy de Dionyfius. Dio- 
dore. 

L. Valerivs Pvblicola pour la 2. fois , L. Virginivs, P. Cor-, 
nelivs, L. Æmilivs j L. Postvmivs A l b i n v s , Tribuns mili- 
taires . 

Pendant que le peuple Romain eftoit cmpelché à la réparation de la ville,& de les ; 
maifons,les Æqucs, Volfqucs& Latins vfans de l’occafion,leur commencèrent la guerre, 
& le trouucrent fi forts, qu’ils enfermèrent en lieu tres-defaduantageux l’armee qu’ils a* 
uoient menee contre eux,fouz la conduite des Tribuns militaires. Qui fut caufe de faire 
créer Fvrïvs Camillvs Di&ateur pour la 3. fois, pour l’enuoycr contre les en - 1 
nemisdelqucls il vainquit &: deffit tant heureufement , (Ipecialemcntles VolfqucS &,lcs i 
Latins,qu’ib n’euirent onqiies depuis moyen de fcllcuer contre le peuple Romain, & fu- ; 
rent contraints de fe rendre entièrement à fa deuotion. En apres il deffit les Æqucs dé- 
liant la ville de V oles,&: en vn mefme iour regaigna la ville de Sutrium,qui peu au para- 
uantauoitefté occupée parles Tofcans. Diodore, T. Liue, Plutarque en la vie de Ca- 
millus. 
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Mistichides Prcuoft à Athènes. Diodore. 

L a puiflantc armee qu’Artaxcrxes Roy de Perle enuoya en fille de Cyprc , deffit fur 
mer celle d’Euagoras,&: puis l'alla alfieger en la ville de Salaminc. Ce pendant ledit Ar- 
taxerxcs faifoit encor guerre d au tre-par taux Caduficns : En laquelloDatames fils de 
Camilïares Satrape de Gilicie, qui a elle au dire d’Æmilius Probus le plus fage & vaillat 
Capitaine de tous les Barbares apres Hamilcar & Hânibal,fit les premières clprcuues de 
fa vaillance. Diodore, Plutarque. 

A v mefme temps Philoxenus le poëtc, & Platon le philofopheeftoientàlaCourde 
Dionyfius : par lequel Platon fut vendu comme cfclaue, pour ce qu’il luy difoit franche- 
ment lès veritez . Mais il fut aulfi toft rachcpte' par d’autres philofophcs .Diodore. 

Les guerres commencèrent derechef à fe refoudre en la Grèce : mcfmemcnt entre les 
Lacédémoniens & Mantineens, qui vint de ce que les Mantineens refuferent de mettre 
leurs murailles par terre, à quoy faire les Lacédémoniens les vouloient contraindre , tant 
pour fe venger d’eux , que pour leur ofter aulfi le moyen dè fe pouuoir rebeller puis apres 
contre eux. De forte que la ville de Mantincefut alfiegee par les Lacédémoniens , c5me 
recitent Xenophon & Diodore , lefquels conuienncnt aulfi , que cefte guerre fut com- 
mencée 30. ans apres la guerre qui felloit faiéle à Mantinee, par laquelle les Mantineens 
auoientefté contraints le foufmettre aux Laccdemoniens, par vn accord fait auec eux 
pour 30.ans. 

mm iiij 1 
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Amynthas Roy de Lacedcmone e fiant chaflc de (on Royaume fe trouua réduit en 
tel defïy de (es affaires, qu’il faifoit ja eftat non feulement de l’auoir perdu pour toufiours, 
maisauffi de ne plus entreprendre de le rccouurer, de peur de fè mettre au danger de fa 
vie,iufques à ce que l’vn de les Confèillers luy remonftra que la royauté cftoit vnc honne- 
fte lepulturc(ainfi qu’on auoit autrefois dit à Denis le tyran.) Car ce mot le fit auanturer 
derechcfà remettre le pied dedans fon Royaumc:où il f empara d’entrée d’vnc petite bi- 
coque, & delà fit venir le fecours , que i’eftime auec Diodore auôir eftédeTheflàliens, 
par lequel il regangna toute la Macedone en l’efpace de 3. mois feulement , & puis en de- 
meura pofïcffeur iufqucs à fa mort.Ifocratcs en l’oraifon pour Archidamus. 

T. Q_vinctivs Cincinnatvs, Sbrvilivs pour la3.fois, L. Ivlivs 
Ivlvs, L. Aq^vilivs Cor.vvs, L. Lvcxetivs, Sexv. Svlpitivs, 
Tribuns militaires. 

Les villes nommées Cortuofa,& Cortcncbra , furet par les Romains prifes & ruinées 
furies Tofcans. T.Liue. 
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Doxithevs Preuoft à Athènes. Diodorc,Plutarquc. 

Dionysivs fît en ce temps alliance auec les Efclaupns ou Illyricns,qui auoient 
guerre contre les Epirotcs ou Albanois,& leur enuoya fçcours , auec lequel ils entrèrent 
dedans le pays d’Albanie, où ils remirent en poffcffion du Royaume le Roy Alcctas , qui 
en auoit cfté dechaffé par les fubjets, puis donnèrent bataille aux Molofficns, qui la per- 
dirent. Ceft Alcctas eftoit fils dcTharymbas ou Tharippus(duquel nous auôs parlé cy dc- 
uant)à qui il auoit fuccedé à la couronne d’Epire,&fut aufïi pere de Neoptolemus & d’A- 
rimbas. Diodore. 

L a ville de ^antincc fut par vne effrange aduanture prife des Laccdcmoniens,&: puis 
rafec:eftant Agefipolis l’vn des Rois de Sparte chef & exécuteur de celle entreprinfe , & 
qui inucntalc moyen de foire regorger le flcuue qui paffoit auprès d’icelle ville dedans les 
murailles d’icelle. Au moyen dequoy elle fut forcée defe rendre. Xenophon, Diodore. 

Evagohas fit appoindement auec le Lieutenant du Roy de Pcrfc , par lequel il de- 
meura Roy de Salamine, moyennant certain tribut qu’il deuoit payer au Roy,&: le rccon- 
gnoiftre comme fon Seigneur fouuerain. Ace moyen prift fin la guerre Cypriaquc, qui 
auoit cfté commencée dix ans auparauant,fi Diodore ne fcft mefeonte : d’autant qu'Ifo- 
crates ne conuient pas auec luy du temps quelle a commencé (encor qu’il foir d’accord 
de la duree d’icclle)car il déclaré en fa Panégyrique , qu’Euagoras auoit jafouftenu fort 
vaillamment la guerre par fix ans contre l’armce des Perfes auec trois mille hommes feu- 
lement, quand les Lacedemoniens firent la guerre aux Olinthiens &c aux Phliafiens, apres 
auoir ruiné la ville de Matinée en pleine paix,& occuppé le chaftcau de Cadmec. A caufe 
dequoy ilfemble qu’il fout prendre le commencement des dix anriecs que celle guerre 
Cypriaque a duré à l’annce precedente feulement , ou au temps que la paix d’Antalcidas 
fut fai&e.Et que Diodore a recité les chofès qui fe font fai&es es dix années de celle guer- 
re fouz deux feulement, f eftant poffible abufe en la commençant au temps qu’Euagoras 
commença de regner.Ou bien ne feftant pas foucié de déduire exactement les particu- 
laritez d’icclle,fclon les années quelles font aduenues.Si efbcc toutesfbis qu’on conuient 
que celle guerre fc termina en la forte qu’a eferit Diodore. Et fut (ce dit Ifocrates) choie 
fort merueilleufe , qu’vnefi grande armée de Perles faillit à prendre de force la ville de 
Salamine qu’Euagoras dcfendoir,quitoutesfoisl’auoit prife auparauant auec 50. homes 
feulement. 

Demosthenes, Prince de l’eloquence & des Orateurs Attiques , nafquit l’annee 
que Doxithus fut Preuoft à Athènes j8.ans deuant le trefpas de Platon. Comme tcfmoi- 
gneüPlùtarque és vies des dix Orateurs. Ce qui eft contre letefmoignagede Ælius Dio- 
nyfius Halycarn.en fa vic,qui dit que ce fut trois ans apres Ariftotc , & l’an deuant la 100. 
01 ympiadc.Combien que les autres conuiçnnent auec Plutarque, qu’il mourut en la 6 t. 
annee de fon aage. 

La 
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L a guerre que le Roy Artaxerxcs,menoit aux Cadufiens fut cefte année mile à fin.-la- 
quclle fut fuÿuic d’vne rébellion contre iccluy d’vn Satrape nommé Gaos, qui auôic efté 
Ton Admirai en la guerre de Cyprc , lequel fit alliance aucc Achoris Roy d’Egypte & les 
Lacédémoniens. Diôdorc. 

L. Papirivs Cvrsor, C. Sergivs, L. Æmilivs Mamercinvs 
pour la a. C. Corneuvs, Tribuns militaires . 

Dion ysiv s fonda en ce temps la ville de Lifte étr la colle d’Epirc, ou d’Albanie, & 
ceux de Paros vné autre en Hile de Tharc. Diodorc. Iuftin toutesfois afferme , que Dio- 
jnyfius fut reuoqué de la guerre d’Italie par vne armée que les Carthaginicns enuoyerent 
derechef coptxe lu y en Sicile,fouz la conduite de Hanno. 
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Diotrephbs Preuoft à Athènes. Diodorc, Dionyfius Halyc. 

Aristote natifde la ville de StragircenMacedonc, prince & autheur delafè&c 
des philofophes nommée Pcripatetiquc, nafquit cefte annee, tcfmoin Diogenes Laërtius, 
&:Eufcbejcombienqu , Aul.Gel.cftimequece futl’an de Rome 371. Dionyfius Halycar. 
eniavicdeDemofthene^etefinoignedesprecedens^adiouftant qu’il nafquit trois ans 
deuant Demofthencs. 

D 1 o N T s 1 v s pilla le teipplc d’ Agyllis en la Tofcane,dont il amaflà grand argent , & 
fi deffit ceux de la ville qui luy vouloicnt donner empefehement. 

A v mcfmc temps aufîi fon Lieutenantqu’il auoit en la ville de Liffe , deffir vne armee 
d’Efclauonsdeuànt icelle. Diodore. 

M. Fvrivs Camillvs pour la 4. fois , Servilivs Cornelivs pour 
la x. Q. Servilivs Priscvs pour la 6. L. Qj?inctivs Cincinna- 
t v s , L. Horativs, & P. Valerivs, Tribus militaires. 

Camillvs refiifa la di&ature, & auec fès compagnons deffit & dompta les Volfi- 
ques, Antiatcs &c Tofcans,qui eftoient efleuez contre les Romains. T. Liuc. 
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Phanostratvs Preuoft à Athènes. Diodorc, Ptolomeelia4.ch.11. 

G a o s Satrape du Roy de Perfe,qui f cftoit rcbell encontre fon maiftre, & auoit fait li- 
gue auec le Roy d’Egypte &c les Lacédémoniens, futoccis en trahifon. Parquoy vn autre 
nommé Tachos le mit en fon lieu: lequel prenant les affaires en main , aftembla vn bon 
nombre de gés de guerre autour de luy: mais il mourut en peu de temps. A caufè dequoy 
tous les inconuenicns qui feftoient fufeitez par l’Afic,f appaiferent d’cux-mefmes : pour 
ce que les Lacédémoniens fê defifterent de plus penfer aux affaires d’Afic. Diodorc. 

Amynthas Roy de Maccdone ayant reconquis fon Royaume entièrement par le 
moyen des ThcflalienSjrcdemanda aux Oly nthiens les terres qu’il leur auoit donnees.Et 
pour ce qu’ils en firét refuz,la guerre f alluma entre eux, en laquelle il fut fccouru des La* 
cedcmoniens,fouzlac6dui£tedu Capitaine Phœbidas : lcfquels auffi enuoyerét au mef- 
me temps vne autre armee contre les Phcuntins ou Phliafiens, qu’ils deffirent en bataille; 
& les contraignirent de fe foufmettre à leur obeiftance. Diodore. Xcnophon toutesfois 
en fon liu.y.' faifànt mention de cefte guerre contre les Olynthiensfne dit point quelle 
fut entreprinfe par les Lacedemoniens en faucur du Roy Amynthas, ains feulement pour 
defendre les Acanthicns Sc Apolloniatcs,quc les Olymhiens vôuloiér foufmettre à eux. 
Tellement qu’Eudamidas Capitaine Laccdemonien fut premièrement enuoyé aucc ar- 
meeaufecours defdits Acanthicns: où il fè fit rendre la vilîe de Porydec,dcuârquc Phœ- 
bidas y allaft. Lequel mefme il déclaré n’y auoir efté , mais bien auoir rcceu armee pour 
aller apres luy : ce pendant toutesfois qu’il f arrefta au terroir des Thebains, où il furprift 
d’cmblee de fon propre mouuement leur fortercflè,qui f appelloit la Cadmee, par l’intel- 
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ligence d’aucuns des principaux citoyens d’icelle, qui dciiroient yiürper la tyrannie de 
leur patrie.Cc qui fot(ce dit Xénophonie Plutarque) ynmefehant Si malheureux âde, 
pour auoir elle fait en plaine paix:dont tous les autres peuples de la Grèce furent fort in- 
dignez, & les Lacédémoniens mefmes eurent honte de l’aduouër. Defojrte qu’ils depofe- 
rcnt Phœbidas de fa charge, &: le condamnèrent à vne groife amende* Mais. ncantmoins 
ils retindrent toufiours lafortcrcflç en leurs, mains. Et puis dQnncrcnt lacondui.ttode l’ar 
mee qu’ils deuoient enuoier par Phœbidas contre les Olynchins,à Tcléutias freredu Roy- 
Agefiiaus.lcquct aucc des Macédoniens que luy mena Derdas parent d^i Roy Artiynchas, 
lit à fon arriuee aucuns beaux exploits de guerre fur les ennemis. 

Dionysivs ayant recommencé la guerre aux Carthaginiens,gangfHt prcmierfcraent 
fur eux vne groife bataille près de Cabates,où Mago Capitaine general dcfdids Carth a- 
giniens fut occis fur le champ . Mais peu de temps apresles Carthaginiens regangnerent 
vne autre encor plus groife bataille fur luy, qui fut caufè qu’ils traiderent paix cnlçmbler 
Diodore, ' , 

À. M"ANLI vs C a ?ito l. i. T. Q_yi nctivs C apit ot. L. Pa pigrrvs 
Cvrsor a. C. Sérgivs z.Tribuns militaires. . » " 

M a n l i v s excitant de grands troubles en la ville, fouz couleur de vouloir gratrifief.au 
peuplc,maisàla vérité pour trouuer le moyen de le- faire Roy , fut caufc dé • faite 'créer 
Dictateur A. Cornélius CofTus, (combien que Plutarque ellime que ce fut QurndiusCa- 
pitolinus qui le mit en prifonrpuis apres mena fon armee contre les Volfqucs , quai deffit 
en bataille. TitcLiue. v..., r 
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Menander ou Euandcr Prcuoftà Afhcnes, Diodore, Ptolomce, 

Les Oiynthiens fc mirent lî bien en point de le défendre, qu'ils combattirétfort cou*- 
rageufement en deux rencontres le Roy de Maccdonc,&: le fccours des Lacedemoniens. 
De façon qu’ils les vainquirent fort heureufement en la féconde, oufut tué Telcutias, 
frère du Roy Agcfilaus,aucc bien douze cens Lacedemoniens naturels’, defquels il eifoit 
Capitaine, félon Diodore.Combien qucXenophon tcfmoigqc qu’il auoit gangnç^upa- 
rauant vne vidoirc fur les Qlynthicns,& qu’il leur fit la guerre par fcfpacc de z.ans. 

Les Lacedemoniens trouuantgouftcn la prife de Thebcs, mirent garnifbn en lâforte- 
reffe:& puis apres auoir chaflc de la ville ceux qui leur eufTent voulu contrarier, mirent le 
gouuernement des affaires entre les mains d’vn petit nombre des plus nobles , fignament 
de deux principaux, A rchias & Leontidas,qui deuoient faire toutes çhofes à la dcuotiS Si 
au plaifirdefdids Lacedemoniens, Et puis cncores déclarèrent bannis à fon de trôpc ceux 
qui fen eftoient fuis, entre lefquels fut Pelopidas.Lefqucls forent humainement receuz à 
Athenes,quoy qu§les Laçcdemoniës incitaient les Athçnies de les reietter. Ces fkçôs de 
faire des Lacçdemoniés cnuers*les Thebains,defplaifoiét fort à leur Roy Agefipolis,liomc 
iufte, droit & pacifique, qui alloitdifant, que l’on dçuoit entretenir le tr aidé de paix vni- 
uerfelle, félon la forme Sc teneur qu’elle auoit effé iuree. Mais Agcfilaus, quiefloit h 5 me 
adif, remuant &J aimant la guerre, ne voulut qu’on lafehaft prile, propofânt l’vtilirc au 
deshonneur de fâpatrie.Xenophon, Diodore, Plutarque en la vie dé Pelopidas. 

Ser. Cornelivs pourla3. P. Valerivs Potitvs pourlaa. M. Fvrivs 
Camillvs pour la y. Sex. Svlpitivs pour la 2, Ç, Paurivs Crassvs, 
ôC T. Q_vinctivs pour la 2.Tribuns militaires. 

A. Manlius, citant çonuaincu de feftre voulu faire Roy & Tyran de Rome,fut par fen- 
tcnce du peuple condamné & exécuté à mort. T. Liuc & Plutarque,lequcl déclaré expref- 
fément que cccy aduint au cinquiefme T ribunat de Çamillus, • 
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Demophilvs Preuo&à Athènes. Diodore. 

Les Lacédémoniens remirent fus vnc puiffante armee-, qu’ils cnuoycrent contre les 
Olynthiens fouz la conduire de leur Roy Agefipolis , qui n’eut toutesfois ccfte annçc 
aucune rencontre notable, ains feulement quelques légères efcarmouches. Diodore. 

A v mcfme téps les Lacedcmoniens recômcncerent la guerre aux Phliafien® en fàueur 
de leurs bannis, lefquclsals ne vouloiet remettre en leurs biens: laquelle dura i.an S.mois. 
De forte qu’ils enuoycrent le Roy Agcfilaus contre eux, qui les alfiegéa dédans leur ville, 
& ne les peut auoir qu’au bout d’vn long ûege par faute de viurcs. Xenophon. 

Qv 1 fur lors que l’Orateur Ifocratcs publia fon oraifon panégyrique à la louange des 
Athéniens, laquelle ilauoitclabourecen l’efpacede iy. ans. Occafion pourquoy Cicé- 
ron a eferit, que les Grecs n’abonderent pas feulement en bons efprits, mais, auffi- en 
loiûr.Ce pendant il déclaré en icelle que les Lacedemoniens firent guerre aux Olynthies 
& Phliafiens,en mefme temps qu’Euagoras fouftenoit ja par fix années la guerre en Cy- 
pre auec trois mil hommes fculement,contrc l’armce du Roy de Pcrfe, qui cftoit fans cô- 
paraifon plus grande. 

A v mcfme temps encore Hecatomnus regnoit àu païs de Carie. Ifocratcs. i 

En la mefme année auffi nafquit l'Orateur Demofthenes, félon DionyfiusHalic. qui' 
dit que ce fut 3. ans apres Ariftote. 

L. Valerivs Pvblicola pourla 4. fois , L. Lvcretivs pour la a. 
A. Manlivs Capitol, pour la 3. L. Æmilivs pourla 3. Ser. Svl- 
p 1 t 1 v s pourla 3. & M. Trebonivs, Tribuns militaires. 

L a guerre fut decretce contre les Lanuuiniens,& V eliterniens,qui f choient rebellez 
contre les Romains: toutesfois lapcftilcnce qui citait à Rome, empefoha qu’on enuoyafl 
armée celle annee contre eux. T. Liue. 4 
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Pytheas Preuoft à Athènes. Diodore. 

Polybidas fuccedant à Agefipolis en la charge de la guerre contre les Olynthiens, 
fit tant par fa vertu qu’il les vainquit en plufieurs batailles, 6c les contraignit defefouf- 
mettre à l’obéiflancc des Lacedemoniens : l’exemple dcfquels fi fl puis apres fàirole fem- 
blableà plufieurs autres citez, de forte qu’alow les Lacedemoniens efloient tes plus forts 
& plus puiffans de toutfcla Grèce, n’y ayant aucun peuple ou cité qui ne pliaft&tremblafl 
fouz eux. Diodore, Xenophon liu. y. ->•-> . 

Agesipolis Roy de Sparte de la irtaifon des Agides, mourut fans cnfàns: au môye 
dequoy Cleombrotus fon frere fucccda à fa couronne. Diodore, Xenophon. 

Av mefme temps la guerre fut achcuce, par Agefilaus contre les Phliaficns , par la 
prifo de leur ville. Xenophon. • 

Sp. Papirivs Crassvs, Sirvilivs Priscvs, L. Papirivs 
Crassvs, C. Svlpitivs Potitvs, Ser. Cornblivs Ma- 
lvginensis pour la 4. fois, & L. Æmiliv s . auffi pour la quatricfme, Tribuns 
militaires. V v 

Les Veliterniens furent auprès de la ville de Velitrcs, auec les Prcneflins qüieftaiem 
venuz à leur fecours, deffaids par les Romains. T.Liue. Eutr. 
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N icoN Preuoft à Athènes. Diodore. 

Mavsolvs Roy de Carie fils d’Hecatomnus commença, (tefmoin Plincliu.36. ch. : 
y.& 6.) à regner en la z. annee de la 100. Olympiade , apres le trcfpas de fon pere . Car j 
nous eftimons qu’il y faut ainfi lire, au lieu de ce que la plus part des exemplaires portent* ! 
qu'il mourut: d’autant qu’il référé encor fà mort en l’vn des mcfmes chapitres à la i.annce 
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de l’Olympiade ioé.Qui eft le mefrae cfpace de temps , afiàuoir de 24-ans , que Diodore 
luy donne de regncicombien qu’il les commence i.ans plus tard.Ce Maufolu^çft çcluy, : 
quiefpoufàfafœur nommée Attcmifia, qui luy porta telle affedion qu’elle luy fit baftir 
apres fa mort ce tant fameux & excellent fepulchre , qui fut compté entre les fept mira- 
cles du monde. 

C e s x i. mefme année ou la precedente fut aqheuee la guerre Cypriaquc cotre le Roy 
Euagoras, apres qu’elle eut duré dix ans en la manière que nous auons rccitee cydeuant, 
par vn appoinâsment que fit le Roy Euagoras auec le Lieutenant du Roy de Perlé , par 
lequel il demeura Roy de Salaminc, moyennatvn tribut qu’il deuoit payer au Roy, & fc 
rccognoiftrc fon vaftâl, auec.cc qui a efté aid cy deffos, félon le tefmoignage d’Ifocrates. 

. L' a r mil que les Carthaginiens enuoyerent en Italie, rcmift les Hipponiatcs en leur 
pays dont ils auoientefte dechaiTez:mais cependant vne peftiience lé mit cnla ville de 
Carthage., qui fit mourir tant de peuple, que les Carthaginiens en furent en danger de per- 
dre leur. Empire, à caufe de la reuolte des Lybiens,& de ceux de l’ille de Sardeigne : des- 
quels toutesfois ils eurent quelque temps apres leur raifon'. Diodore. 

M. Fvrivs Camulvs 6. L. Fvrivs, A. Postymivs Aibinvs, L. 
P o s.t ym i v s v L. L v c r e t i v s, 5. M, F a a i v s A m b v s T v.s, Tribuns militaires. 

Camillvs accompagna L.Funus en la condui&cde la guerre contre les Volfques 
& P neneûinsj&s ayant fon. compagnon efté honteufement vaincu en feftant téméraire- 
ment attaqué aux ennemis contre fon confcil, repara toutesfois tellement ccftefàutepar 
la prudence &prouëfle,qu’il vengea auec vfurc la perte que fon compagnon auoitfài&c 
par la dcfconfiturc totale qu’il fit defes ennemis en vne fécondé charge qu’il leur d onn a. 
Puis apres fit receuoir en grâce les T ufculains,qui auoient faid Semblant de le vouloir re- 
beller. Outreplus regangnerent la ville de Sutrium, queles Tyrrheniens auoient occu- 
pée, &: taillèrent en pièces toute leur garnifon qui eftoit dedans, T-Liue, Plutarque en la 
vie dç Camiflus, , 
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- Navsiniçvs Preuoft à Athènes. Diodore. 

E n Ceftc annee commença la guerre, appellec Bœotique , entre les Lacedemoniens & 
les peuples dupais de la Bœotie:cntrc lefqucls les Thebains tenans le premier lieu recou- 
urereae leo? ville par la vertu de Pelopidas Sc de lés compagnons,' de mefine façon que 
Thrafybulus auoit cy deuant deliuré la cite d’Athenes de la main des jo.Tyrans : de forte 
que Pelopidas en fut appelle par les Grecs fon frère germain. Ce qui fç fit toutesfois auec 
le fccours quç leur baillèrent les Athéniens. Et puis allèrent aflicgpr la’ fortçreflc de Thc- 
bes,qui fappelloit la Cadmee. Et pource que les Gouucrnçurs,ou pluftoft Tyras,que les 
Lacedemoniens auoient mis en la ville de Thebes, forent tuez en ce tumulte, les Lacédé- 
moniens dénonceront fouz ce tiltre la guerre aux Thebains , faifàns marcher leur Roy 
Clcombrotusfau refus que fit le Roy Agefilaus deeefte commiftîon) contre eux aueç vne 
fi groflé&puillànte armee, que les Athéniens effrayez d’vnc fi grande force renoncèrent à 
l’alliance qu’ils auoient auec les Thebains:&: rappellcrent le fécours qu’ils leur e.nuoyoiét: 
commcDiodore,Xenophon & Plutarque en la vie de Pelopidas recitent. Combien qu’il 
fémblc félon Xenophon par les voyages de guerre que Çleombrotus & Agefilaus firent 
enlaBœotie,quceefte guerre commença pluftoft, & dura plus longuement , iufqucs à la 
iourncc de Lcu£tres,que Piodorç n’a eferit. * « . 

• L. Valbrivs Pvblicola pour la y. P. Valerivs Potitvs pour la 3. 
L. SerQivs 3. L. Menenivs Lanatvs t. S p. Papirivs Cvrsor, Sp. 
PosTVÿHv s, Tribuns militaires, 

Les Prencftins furent fi oféz qu’ils vindrent courir iufques à l’vnc des portes de Ro- 
me-Qui y caufa vn tel cftroy, qu’il fit crcer Diéfatcur T. Qv 1 ncti vs C i’n ci nna- 
rv s,quilespourfuiuitfi viuement, qu’il rompit & mit enfoitte toute leur armeepreslc 
fieu uc Allia: puis f alla camper deuant la ville de Prcncfte, qu’il afTailHt de telle furie qu’il 
entra dedans par forcc.En faueur dequoy le triôphe luy fot oâroyé à fon retour à Rome. 
T.Liuc,Eutropc,Eufebc. Du 
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H a b r. i a s Preuoft à Athènes. Diodorc. 

A c o R i s Roy d’Egypte ennemy du Roy de Perle, appclla à fon feruicc Chabrias 
Capitaine Athénien, qui eftoit cftimé homme de bon fens , & bien entendu au mefticr 
de la guerre. Mais il fut bie toft apres rcuoqué par le peuple qui à l’oppofite enuoya Iphi- 
cratcs au fcruice du Roy de Perle, félon Diodorc. Auquel ic croy plus volontiers en ce 
point, qu a Æmilius Probus, qui eferit que Chabrias fit Ton fécond voyage en Egyptc,du- 

3 uel il Ait rappelle autéps que le Roy Agefilaus y alla,fouz lequel il dit qu’il fut Capitaine 
es gés de pied. Si ce n’eft que Diodorc aie pris en ccft endroit Acoris pour Ncétcnabus. 
Es t an s Pelopidas 8 c Georgidas Capitaines generaux de la Bœotie , pour ce 
qu’ils fc virent n’eftre fccouruz de perfonne du monde, ils efpicrent fi bien les moyens de 
mettre dcrcchefles Athéniens en pique 8c en mauuais mefnage auec les £.acedemoniens, 
qu’ils furent caufc qu’vn Sphodrias natif de Sparte fe mit en deuoir de fiirprendre Je port 
de Pirce, de mefme façon que Phœbidas auoit pris le chafteau de Cadmec . Et peuir ce 
que les Lacédémoniens faillirent à faire punition de ce fait, les Athéniens leurs dénoncè- 
rent la guerre 8c rccercherent auec cela l’alliance des Thebains, &: les lecoururcnt de gra- 
de affe&ion . Qui plus cil le rcmettans à la marine allèrent ça 8c là, pratiquant &; retirât 
à leur ligue ceux qu’ils voyoient auoir enuiede fc rebeller contre les Lacédémoniens. 
Lcfquels commencèrent par ce moyen à perdre la fuperiorité de la mer,&: les Athéniens 
à la rccouurer,fc rendans la plus part des peuples de la Grèce volontairement à eux. Qui 
fut caufè qu’ils inftitucrent vn commun conlcil de tous leurs alliez pour ordpner des af- . 
faires communs de leur ligue, qui fut cftably en la ville d’ Athènes. Diodore. 

Agesjlavs Roy de Sparte, pour ce que le Roy Cleombrotus fon compagnon n’al- 
loic pas volontiers à la guerre contre les Thebains,y voulut aller luy-mefme en tranfgref- > 
fant l’ordonnance touchant la charge de conduire l’armcc que parauat il auoit obfcruce: 
& entrant à main armee dedans le pais de la Bœotie y fit du dommage, & en rcccutauffi 
en pluficurs petites efcarmouches & rencontres qu’il eut auec les Thebains, en l’vnc def- 
quclles il fut blciTé j qui fut lors qu’Antalçidas luy dift qu’il auoit reccu des Thebains le 
fàlaire qu’il meritoit , pour leur auoir enfeigne malgré eux à faire la guerre 8 c à combat- 
tre. Car on éftime que par telles efcarmouches ils acuindrent plus hardis , plus aguerris 
&: mieux duits aux armes qu’ils n’eftoientauparauant. Tellement que quand Agefilaus 
eut remené fon cap en la Laconie , 8 c laifle Phœbidas gouucrncur en la ville de Thefpics, 
ils oferent prendre la hardieffe de l’aller affiegcr:& combien qu’ils fàilliflènt à leur entre- 
prit , fi cft-ce qu'ils rembarrèrent fi lourdement Phœbidas en vne faillie qu’il fit fur eux 
qu’ils le firent demeurer mort furie champ . 

Av mcfme temps Chabrias Capitaine Athénien deffit en vne grofle bataille de mer 
près fille de Naxe, Polis Admirai de Sparte auec fon armee , qui fut la première vi&oirc 
que les Athéniens gagncrenc fèuls 8 c de leurs feules forces fans l’ayde ae leurs alliez de- 
puis la guerre de la Morce fur les Lacédémoniens. Comme tçfmoignët Xcnophop, Dio- 
dorc 8 c Plutarque h vies d’ Agefilaus , de Pelopidas 8 c de Phoçion , en laquelle il dit ex- 
preflcmentqucccftcprofpcritc aduint aux Athéniens le propre iour qu’on celcbroitla. 
refte des grâds myftcres:&pour ce qu’il eftoit alors encor fort içune, eut quelque charge 
en ceftc bataille, & qu’il y fit fort bien fondeuoir , le peuple d’Athencs commença à faire 
cas de luy. 

P.Manlîvs Capitolïnvs, C. Manlivs Capitol. L. Ivi&vj 
Ivlvs, C. Sixtilivs, M. Aî.bjn vs,& L. ANTiSTivs,Tribunsmilitaires. 

Les Manliens furent enuoyez contre les V olfques , où ils firent fi mal leurs affaires, 
que les Latins prindrent de là occafion,& la hardieffd de fc rebeller, T. Liuç, 
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Chariander Preuoft à Achcnes. Diodore. 

Les Abderitcsdu pays de Thrace furent celle année deffaiéts en vnc grofle bacaillc 
par les Triballicns,au moyen du lafehe tour que leur ioüercnt les autres Thraciens : &: c- 
ftoient envoyé de tomber en totale ruine, fans la furuenuc dcChabrias qui lesgarentit: 
lequel fut tué quelque temps apres en trahifon, comme dit Diodore. Ce qui méfait cfti- 
mer qu’il faut lire en ce lieu là vn autre que Chabrias,qui mourut au rapport du mefinc 
autheur long temps dcpuis.Mais ayant fuccedé Timothée à iceluy en la charge d’Admi- 
ral,il attira toutes les villes du pais de l’Acarnanie au party des Atheniens:& le Roy Alcc- 
tas des Moloflîcns audi fouz la conduitte de Pclopidas en moindre nombre deffit celle 
des Lacédémoniens plus grande fans comparaifon , deuant la ville d’Orchomenie ou de 
Thclpies. Ce qui dôna vn bruit & reputatipn de vaillance aux Thcbains plus grande que 
ils n’auoiçntiamaiscu.Et augmenta d’autant aufli la renommée de Pelopidas : pour ce 
qu’en tant de guerres que les Lacedemoniens auoient eu par le pâlie, tant contre les Grecs 
que contre les Barbares , il n’eftoit point de mémoire qu’ils eufTcnt cfté battus par vn 
moindre nombre d’ennemis que le leur, ny encore par vn nombre égal en bataille rangée, 
ainfi que récite Plutarque en la vie de Pelopidas. Cependant il lèmble par Xenophon 
qu’Agciilaus auoit fait quelque peu auparauant vn & encor vn troifiefmc voyage dedans 
le pays de la Bœotic,fans y auoir trouué rencontre, fil cft vray que Diodore ait bien digé- 
ré les aétes de celte guerre félon leurs annçes,ou qu’il ait rapporté le commencement d’i- 
celle iultement au temps qu’il doitcftre.Qui plus cft , Xenophon déclaré qu’il y eut de- 
puis l’annce de la mort do Phœbidas trois printemps, iufques àlavi&oire que Timothée 
fils de Conon gangna auec l’armec Athénienne près l’illc de Lcucadc fur les Lacedemo- 
niens, citant Capitaine general de la marine pour les Athéniens : laquelle auoit encor 
efté précédée d’vneautre,qucChabrias gangna au mefme temps fur ceux que les Lacé- 
démoniens auoient ordonnez àempefeherqueviures ne fu lient portez par mcràAthe- 
nes.Toutcs lefquclles f eftoient faiétes (félon Diodorc)cefte mefme annee, deuant la def- 
fài&c des Lacedemoniens par Pelopidas . Ce fut pareillement en la mefme annee que 
Clcombrotus vn Roy de Lacédémone fit vn nouueau voyage de peu d’elfait fur les 
ennemis. Et l’endroit aufli auquel Hcrmias hiftoriographe natifdela villedeMctrinnc 
en Sicile finifloic les Annales qu’il auoit eferites de la Sicile en dix liures,lefquels font 
péris. 

Sp. Fvrivs Medvllinvs, P. Cloilivs Sicvlvs, Q^Servieivs i. 
M. Horativs, C. Licinivs, L. G eg an ivs, Tribuns militaires. 

S o v z lefqucls les Romains mirent aux champs deux armees, qui entrèrent dedans le 
pays des V olfqucs,où elles n’eurent aucune rencontre d’ennemis. T.Liue. 
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Hippod amv s Preuoft à Athènes. Diodore. 

Nectenabvs commença feulement enuiron ce temps à régner en Egypte , félon 
Diodore. 

Paix vniucrfèlle fut traidceôc accordée entre tous les Grecs àl’inftance du Roy de 
Perle, qui vouloir aller faire la guerre aux Egyptiens, & defiroit fe lcruir en icelle des fol- 
datsdela Grece, ainfi quetcfmoigne Diodorc.Combié que Xenophon liu.tf. déclaré que 
l’oeçafion de celle paix vint des Athéniens, lefqucls mal-contens ae ce que les Thcbains 
apres feftrc agrandis par leurs moyens, ne voulurent plus contribuer aux frais qu’ils fai- 
foiept fur la marine, dont ils fc trouuoicnt fort greuez des charges de la guerre preceden- 
te. Et fur celle occafion enuoyerent leurs Ambafladeurs à Sparte , quitrai&ercnt ceft ac- 
cord en leur nom auec les Lacedemoniens, par lequel toutes les citez de la Grece dcuoiët 
demeurer franches & libres. Mais les Thcbains leuls ne voulurent iamais accorder que 
chaque ville capitulaft pour foyfcparémcnt en iceluy, voulans que toutes les villes du 
pays de Boeotic fuflènt comprifcs fouz celles de Thebes. A quoy les Athéniens contredi- 
rent fort inftamment:& y eut vn des Orateurs d’A thenes nommé Calliftratus, qui fur ce 
' propos fit vne trelbellc harangue en l’alTemblec des cftats de la Grèce . Et à l'entrée Epa- 
L minondas 
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minondas en fît vnc autre mcrucilleufemcnt belle pour fouftenir la caufe des Thcbains, 
fi que la chofe demeura indecifc, 8c fut le trai&é de la paix vnanimement condud 8c ac- 
cordé entre tous les autres Grecs , excepté les Thebains , qui n’y voulurent point eftre 
compris. Ce nonobftant apres que les villes &' citez Greques delaMorec eurent par le 
mefine appoin&ement toutes recouuré leur liberté, elles rentrèrent incontinent en nou- 
ucaux troubles &: {éditions, pour ce qu’elles vindrent tout à coup à rccouurer plaine fran- 
chifé populaire, ayant toufiours au parauât efté gouucrnees par vn petit nombre des plus 
puiflans 8c richefTes citoyens. Lors les peuples ^indrent à vfér infolcmment 8c outrageu- 
sement de leur fouucraine puifTance, chaffànt en ^il pluficurs gens de bien 8c notables 
citoyens. Or comme pour les mutations & gouuememcns qui cftoiétefdiéfces villes plu- 
fieurs fé foufleuaffénç attentans chofes nouuelles , d’autant qu’en la plus part il n’y àuoit 
Magiftrat quelconque qui euft au&orité de commander, & que les Lacédémoniens dô- 
noient port 8c faueur à ceux qui y vouloicnt eftablir vn gouucrnemcnt de petit nombre 
des plus gens de bien : & au contraire les Athéniens faifoient efpaule à ceux qui vouloiët 
y eftablir la forme du gouucrnement populaire . Cela fut càufé que ces deux principales 
citez ne demeurent long temps en paix , en fàuorifant chacune aux villes de fon 
party. 

L a ville des Scotuflicns fut prife d’emblec,puis rafee par Iafon tyran de Phercs. Pau- 
fàniasliu. 6 . > 

L. Æmïlivs, y. Se*. Svlpitivs a. P. Valerivs 4 . L. Qvin- 
ctivs a. C. Vetvrivs, 8c C. QvinctIvs, Tribuns militaires. 

Les Latins&: Volfques furent vaincuz&dcffaiéb par deux des Tribuns Valcrius 8c 
Æmilius. Apres cela les Antiates fé rcndiret aucc leur ville en la puiflance des Romains: 
qui fut caufe que les Latins bruflerentJa ville de Sutrium, &: occupèrent celle de Tuf- 
culc,qui fut vn peu apres regagnée par les T ribuns,Quin«ftius 8c Sulpitius. 



Dh Monde. 373 ? 


Sepmames. z 9 | 


P. de Judo. jz 


Ve Rome. 


Olympiade. 3 


| R.dePerfe. 31 j 


R. de Macedone. 2.0 


379 



Socratides Prcuoft à Athènes. wDiodorc. 

Artaxerxbs Roy de Perlé, voulut réduire l’Egypte en fon obeïffance,ainfi qu’el- 
le auoit efté au parauant, commença guerre au Roy Ne&enabus, lequel ayant preueu 
ceftetempcfte, auoit diligemment fortifie toutes les aduenuës Centrées de fôn Royau- 
me. Ce nonobftant Pharnabazus 8c Iphicratcs Lieutenans du Roy, conduifircnt fi biçn 
, leur affaire, qu'ils gagnèrent l’entrcc par la bouche du Nil. Mais ils entrèrent incontinent 
en difléntion: qui fut caufe que toute leur entreprifé refortit à neant.Pour ce qu’Iphicra- 
tesj’abandonna&fcn reuint à Athènes, nonobftant qu’il euft bailléen ccfte guerre là de 
grandes preuues de fa fuffifancc en l’art militaire, & de fa proüefTe 8c vertu . Outre ce qu’il 
auoit li bië aguerry 8c inftruit en la difeipline militaire la trouppc des foldats Grecs qu’il 
y auoit menez, qu’ils furent ( comme dit Æmilius Probus) en telle réputation en la Grè- 
ce, où l’on les nomma Iphicratiens,que furent iadis les foldats de Fabius à Rome. Outre 
laquelle louange on luy a donné auffi le los d’auoir eu l’entendement 8c le féns fortagu 
& vif, pour inuenter toutes bonnes chofés nouuelles 8c tres-vtilcs à la guerre ! . Car ce fut 
luy qui changea le harnois & la façon 8C maniéré des armes dont les gens de pied vfoict 
au parauant luy, leur fàifant changer leurs grandes 8c lourdes targes, qui les gardoient de 
fc pouuoir manier ayfemcnt,en des pauois de moyenne grandeur 8c pcfantcur : pour rai- 
fon dcfqucls les foldats de pied furent depuis appeliez Pcltaftes, pour ce que Pelta ligni- 
fie petit pauois ou bouclier , lefquels on difoit au parauant Oplitcs , àraifon des longues 
targes. Il leur fit auffi prendre des motions de laine au lieu de ceux de fer ou d’airain,à fin 
de les rendre plus légers 8c habiles à toutes fortes de côbats. Mais il voulut au contraire 
qu’ils euffent la picquc 8c l’efpee plus longue de la moitié qu’ils ne les auoient. Diodo- 
rc, Æmilius Probus, Xenophon. 

O ». comme les villes de la Grèce fuflént en trouble 8c en combuftion pour la muta- 
tion des gouuerncmens,&: que les Athéniens 8c Lacédémoniens fàuorifàfTent chacuns 
de leur part aux villes de leur party, fans auoir efgard à l’appointcment precedent, la gucr- 
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te le vie en peu de temps r’embrafee entre eux , quand Timothée Capitaine general de 
l’armée de mer des Athéniens eut entrepris de remettre par force les bannis des Zacin-I 
thiens dans leur villcrcar les Lacédémoniens actribuans cela à çontrauention,cnuoicrcntj 
fccours aux Zacinthicns.Et puis defpcfcherent vnc grande armee de mer fouz la condui- 
te de Mnafippus,pour aller aflieger la ville de Corfou , que quelques particuliers d’icelle 
le fai foient fores de mettre entre leurs mains. Qui fut caufe que les Athéniens firent en- 
trer dedans vn de leurs Capitaines nomme Cteficles auec certain nombre de gens : le 
quel la défendit li brauement, qu’il mitqyafi tout le camp des alficgeans en routte&cn 
dcfconfiturc à deux faillies qu’il fit fur^ux, à l’vne delquelles Mnafippus mcfmesfot oc- 
cis: Et puis arriua toute l’armee de mer des Athéniens fouz la conduitte de Timothée 6c 
|d’Iphicrates(qui eftoit de retour d’Egypte) laquelle hafta les reliques des Laccdemoniens 
de le retirer, &: prift quelques galcres que Dionyfius tyran de Sicile enuoyoit au lécours 
d’iccux . Auquel temps aufli la ville de Platée fut faccagee 6c ralée par les Thebains. 
D’autrepartvn Eunuque nommé Nicocles,tua le Roy Euagorascnl’ifiedeCyprc, 6c fe 
fit au lieu de luy Roy de la ville de Salamine, comme tefmoigne Diodore . Duquel fait 
Ariftote liu.j.chap.io.dcs Politiques a fait mention :où il dit que ceft Eunuque fut incité à] 
faire ce meurtre par le fils d’Euagoras , qui auoit follicité vne femme de fon deshonneur. 
Mais encor qu’il y ait eu quclqucs-vns qui ont doubté fi ceft Euagoras a cfté le premier ou 
le fécond, & fe font perfuadez qu’il faut attribuer tout ce que nous auons recite cy deuant 
du Roy Euagoras, duquel Ifocratcs aeferit la vie, fi eft-ce toutesfois qu’il y a beaucoup 
plus d’apparence que nous n’auons parlé iufquesicy que du premier, qui eut vnfils ap- 
pelle par IfôcratesNicocles,&: par Diodore Euagoras, lequel voulut cy apres (à cequ’; 
dit)recouurer le Royaume de Salamine à l’aydcdu Roy Ochus, fur vn Protagoras qui| 
’occupoit,& qui le défendit fi bien que la pofleflion luy en demeura, cftant vnc Satrapie 
donnée en recompenfc en Aüc à Euagoras par le Roy de Perlé. Xenophon , Diodore, 
Plutarque. 

L’estât de la ckofc publique de Rome fut pour la cinquicfine fois changé ccfte an 
née, à caufe des feditions ciuilcs qui y furent, voulans les vnsauoir encor des Tribuns mi- 
litairesjlcs autres reuenir aux ConfuI?. Et fot l’opiniaftrcté telle en ce difeord, qu’il ne fe 
peut ellirc aucun Magiftrat fouuerain en la ville, finon des Tribuns du peuple par l’efpacc 
de y.ans,lélon l’opinion de T.Liuc 6c des Faftes du Capitole, ou de 4.ans fculement.ainfi 
queSex. Rufus, Eutropc & Zonare ont noté. Lefquels fi nous voulons cnfuyurc,ricn 
n’empefehera cy apres,que le dénombrement des ans de Rome donné par l’autfieurdcs 
Faftes du Capitole, 6c par ceux qui les ont rcftitucz,nc lé trouuc entièrement conforme à 
la lûpputation de Dionyfius Halicarn.que nous enfuyuons. Mais fi le tcfmoignagc de T. 
Liue touchant les cinq ans que Rome fut fans Magiftrat, femble dcbuoireltrc pluftoft 
uyuie, il faudra pour trouucr l’accord fufdit rejetter l’année que les Reftitueurs des fa- 
ites dilent auoir cfté cy apres lans Confuls ny lans aucuns autres magiftrats fouuerains. 
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A s t i v s ou Aftiæus Preuoft à Athènes. Diodore, Paufànias. 

La Morccfotencctcmps mcrucilleufement affligée de grands & horribles tremble-] 
blcmens de terre, qui caufercnt la fubuerfion des citez d’Elice & Bure, félon Diodore: 
Auec lequel Paulànias dit, que la ville d’Elice fut ruinee par les Laccdemoniés l’an qu’ A-, 
ftiaeus fut Preuoft à Athcncs:& la ville de Platce femblablcmcnt prife 6c ralécjpoutla fé- 
conde fois par les Thcbains,trois ans deuant la bataille de Leudres,l’an 4. delà ror.Dont 
es Athéniens furent ce dit Xenophon tellement delpitez , mefmcmet aufli quand ils vi- 
rent que les Thebains auoient cnuic de traitter encor les Phocicns de mcfme façon qu’ils 
auoient les Platecns 6c les Tbefpiens , les ayans chafléz de leur pays , 6c contraints d’a- 
uoir recours à Athènes, qu’ils lé départirent de leur alliance , &enuoycrent leurs Aenbaf- 
fadeurs à Sparte pour traiter de la paix, laquelle fut faite 6c accordée l’annee enfumant, 
qui pourroiteftre celle dont Timotheefotmoyenneur, comme dit Æmilius Probus, de 
aquelle nous parlerons cy apres . 
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A v mcfmetcir.ps Iphicrates cflant de retour d’Egypte (fi d’auSture ily aeftéautemps 
que dit Diodorc)fùt fubftitùé à Tirtiothce en la charge de Capitaine general de Farqiee 
de mer des Athéniens, & enuoy c aU fecours des Gorfiots,lefqucls il trouua ia deliuréz du 
fiege à fon arriuee, apres auoir vaincu & gaigné quelque nobre de galeres, que Denis tyrâ| 
de Sicile enuoy oit au fécond des Lacédémoniens . Au moyen dequoy il fc mit fi bien à 
pourüiyurc celle guerre, qu’il facquift, comme dit Xenophon , vn grand bruit & renom 
tant de vaillance que de prudence, par les beaux exploits qu’il y fit. Occafion pourquoy 
Æmilius Probus dit qu’il a elle le premier de tous les Capitaines Atheniés de Ion temps: 
& qui ne facquift pas tant de gloire par la grandeur dç Tes faits , que pouraupirk mieux 
aguerry &c inftruit lés foldats en la difeipline militaire , & pour f eftrc toufiours conduit fi 
iàgement en fes charges, qü’il ne luyaduintiamais aucune mauuailè rencontre; Cnfém- 
bleaulfi pour auoir introduit plufieurs nouuclles inuentions gentilles en l’art militaire 
Neantmoins toutesfois le mefme autheur eftime,quece fut Timothee qui mit fin à ccfte 
guerre, & contraignit les Lacedemoniens de quitter la principauté de lamer*ux Athé- 
niens par la paix qu’ils firent auec eux. 

Les Thebains auoient en ce temps de bons chefs & vaillâs Capitaines, entre lefquels 
les plus renommez furent Pelopidas,Gorgias,& Epaminondas, lequel furpaflaen fâgeflé, 
grandeur de courage &c d’entendement, & en proüclTe,non feulement tous ceuxde fà na-| 
tion,mais auffi tous autres Grpcs: pour ce qu’il fut trcs-fçauant en toute difeipline, & en 
la philofophic Pythagoriqüc,& outre cela doiié de toutes les bonnes parties que nature 
peut donner à vn homme. Diodore. 
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Alcisthines Prcuofl à Athènes. Diodore. 

Estant Ioanna fils de R eza j. prince des Iuifs dcccdé, Iudas Hirçanus fon fils entra 
en fon heu, qui exerça la principauté Iudaïque, félon que nous trouuons par noftre com-] 
ptc^i.ou 43. ans. Qui pourroic eftre le nombre que Philo a eferit au lieu de 14. que les 
efcriuains y ont misîlcfquels ont auffi notoirement corrompuz les nombres en beaucoup 
d’autres endroits de fon liure. ■ 

Pàr l’entrcmife du Roy de Perlé , paix vniuerfelle fut derechef trai&ce en la Grcce, 
au rapport de Diodore feulement. Car Xenophon ne fait aucune mention du Roy , ains 
féulcment que les Athéniens furent incitez de leur propre mouucmcnt par les occafions 
precedentes, de rccerchcr celte paix;cn laquelle les alliez d’vne part & d’autre eftoient co-| 
pris. Mais les Thebains fen fequellrerent ne voulans remettre en liberté tous jes peuples 
& citez de la Boeotie, qu’ils tenoient en fubie&ion , fi les Lacedemoniens ne fàifoientle 
fémblablc à ceux de la Laconie. Qui fut caufé que les Lacedemoniens entreprindret de- 
rechef la guerre contre eux: 8 ç que fans rompre l’armce qu’ils auoient toute prefte dans la 
Phocide aés deuant l’accord fait, ils la firent marcher de ce pas dedans la Boeôtie fpuz la 
conduite deleur Roy Cleombrotus, comme Xenophon &: Diodore recitent. À caufé 
dequoy Plutarque en la vie d’ Agefilaus eferit, que le traicté fut accordé ao. iours deuant 
a iournee de Lcu£tres,à fçauoir le 14.0U iy. iour du dernier mois do l’annee. Caroncô- 
battit à Leuétrcs le y .iour du premier mois* 
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Phrasiclides 


Preuoft à Athènes. 


Diodore, Paufanias. 





Les Lacedemoniens ayans enuie de dompter l’opiniaftreté des Thebams i firent( co- 
rne a cité dit) marcher leur Roy Cleombrotus auec vne grande &c bien puifiante armee 
contre cux,lcquel toutesfois fut deffaiét en vnegroflé bataille en la plaine do Lcuéfres, 
par le bon féns & proüéflé d’Epaminondas Capitaine de l’armec des Thcbains:tellement| 
que Cleombrotus , qui eftoie de la famille des Agides , y fut occis furie champ , laiffimt 
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va fils, nommé Agcfipôlîs , qui tint vn an feuleménr Tes eftats apres luy . Et fut le dc- 
faftre il tneonuenient û grand aux Lacedemôniens en celle iourncc , qu’il leur fit per- 
dre l’Empire il principauté qu’ils auoient eu depuis cinq cens ans fur toute la Grèce. 
C’eft à fçauoir pour le regard de la Seigneurie de la terre feulcmcnt.Car ils auoient ja per- 
du pluficurs fois auparauant celle de la marine, fignammentàlaiournec deCnide, où ils 
, furent defiàids par Conon, comme tefmoignent cxprcfïcment Xenophon , Diodore il 
Plutarquç en la vie d’Artaxcrxes.Parquoy le paflage de Polybe liu.i.ou il dit que les La- 
cédémoniens obtindrent à peine 12. ans la fuperiorité fur la mer depuis la fin de la guerre 
de la Moree,fêdoibt feulement rapporter à la iournee deCnide, il non àcelledeLeu- 
dres. Et ne le peut conclure du mclme paflage(commc quelque dode de ce temps à vou- 
lu faire) fansvnc extrême abfurdicé,quc la guerre de la Moree fut achcuee en la 100. O- 
lympiadeiqui ne voudra condamner defaufleté tout ce que Thucydide, Xenophon, Po> 
lybe, Diodore, Dionyfius Halicarn . Eratofthenes,Plutarquc,Pau fanias il Eufcbe ont cf- 
crit des temps de cefte guerre là il des autres affaires de la Grèce. Quoy qu’on ait eferit, 
que les réglés des temps propofees par Eratofthcnes eftoient infallibles,& que Plutarque 
ïc difeauoir fuiuy tout le temps duquel lesmonumens eftoient encor entiers, qu’on en 
pouuoit parler aucc verifimilitude ou en eferire à la realc vérité. Et (ans auffi qu’il fe (oit 
ïamaistrouuévnfèulhiftoriographc de mefmc temps qu’eux ou depuis , qui ait aperceu 
leurs mentcrics.Tant y a cependant que Diodore liu.iy.& Paufànias liu. 8. conuienncnt, 
que cefte guerre de Leudrcs fc fit en la z.annec de l’Olympiade ioz.Polybcen la 16. année 
apres la prifê de Rome par les Gaulois, & Eratofthcnes il Clément Alexandrin 37. ans de- 
uantletrelpasduRoy Philippe.Finalemcntlcs Lacédémoniens nevoulans envntcldc- 
faftre.jettcr le manche apres la coignce, remirent le pluftoft qu’il leur fut pofliblc vne nou- 
uelle armée aux champs fouz la conduittc d’ Archidamus fils de leur Roy Agcfilaus. Mais 
les Thebains ayans enuie d’acheuer de mettre du tout bas leur eftat , enuoyerent prier les 
Athéniens il Jalon prince de Phercs de les fècourir en cefte entreprinfe.Ce que les Athe- 
nicns.ne voulurent faire. Et f en vint Iafon en la Moree auec vne trouppe de gens, où il 
fuada aüx Thebains de n’abufer de leur vidoire,& aux Lacédémoniens de demander tref 
uesjlcfquellcs leur furent à fon inftance accordées. 

Les Thebains enuoyerent cefte annee vne grande trouppe de leurs citoyens pour peu- 
pler la ville de Megalopoli, félon le tefmoignagc de Paufanias liu.8.Combié que Diodo- 
re tient que ce furent les Arcadiens qui l’edifierent il peuplèrent. t 
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Dïskicetvsou Difcynetus Preuoft à Athènes. Paufanias, Diodore. 

La mort de trois grads Princes aduenue cefte année quafî en mefmc téps fê fit remar- 
quer entre les occurrences mcmprables.Le premier defquels fut Iafon Roy de Pheres en 
Thcflaliecftant encor en la Moree, où il auoit efté vn peu auparauant moyenneur de 
quelques trcfùcs entre les Lacédémoniens il les Thebains, apres qu’il eut efté cfleu Capi- 
taine general de la ligue des ThcfTaliens . Aux cftats duquel fùcceda Polydorus fon frère, 
qui régna feulement vn an, tefmoin Diodore.Combien que Xenophon déclaré que cecy 
aduint au temps qu’on celebroit les jeux Py thiens. Parquoy fi c’eftoit la couftume de les 
célébrer infàlliblement de 8. en 8. ou au bout de chaque huitaine d’annecs, il fàudroit efti- 
mer eccy eftre aduenu ou cinq ans auparauant, ou trois ans apres, en ayant efgard aux au- 
tres qu’ils ont efté célébrez cy deuant. Outrepi us il fignific encor expreflcment,que ce ne 
fut pas Polydorus qui tint l’eftat de Pheres apres Iafon, ains Polyphron fon autre frère, a- 
pres qu’il eut mis à morticcluy Polydorus, auffi toft que le trefpas de Iafon eut efté enten- 
du. Lequel outre les deux preccdens eut cncores plufieurs autres freres, à fçauoir Alcxan- 
dre,Tifiphon,Lycophron il Pytholaus,qui fucccdcrcnt l’vn apres l’autre à Ja principauté 
de Pheres. 

Finalement le fécond des grands perfonnages qui feit cefto annee remarquable 
parla mort fut Amyntas RoydeMaccdonc,filsdeTharraIeus, apres qu’il eut régné 24. 
ansdequel laiffa quatre fils, Alexandre, Perdiccas, P tolomec & Philippe. Alexandre fuc- 
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céda à la couronne en faueur de la prcrogatiuc de fon aage , 6c régna feulemcnc vn an au 
compte de Diodore & de Gcmiftius,di& Piéton liure 1 . Lefqucl^difent aufli qu’au mef- 
me temps il y eut vne grande fedîtion en la ville d’Argos appelle? le Scythalifme. Iufiin 
n’eftimepas que Pcolomec ait eftc fils d’ A myn tas, duquel mefme il récite la lignee en tel 
le forte, qu’il dit qu’il laiflà de l’vnc de les femmes nommée Eurydice, Alexandre, Pcrdic 

a. • . « . 1 a% ft 1 « * V • 1 ^ « s « 



cas &: Philippe. Et de l’autre qui fappelloit Cygca, Archelaus, Archidstus 6c Menelaus, 
O’auantagc il dcclare,que dés qu’Alcxandrc fut pai 



paruenu àla couronne, qu’il le trouua fur 
le point d auoir guerre auec les Illyries, fil ne les euft appaifez par vn traiété qu’il fit auec 
eux, pour feureté duquel il leur donna fon frère Philippe en oftage. Et puis apres Pftuoir 
retiré, il le mit de rechef pour mefine occafion entre les mains des Thebains. Finalement 
on dit encor, qu’vn Paulànias Capitaine Laccdemonien luy alla faire guerre , 6c qu’il fiit| 
fecouru par Iphicratcs Athénien: vers lequel Æmilius Probus dit, que fà mere Eurydice 
f eff oit retirée à refuge auec fes deux autres fils Perdiccas 6c Philippe. 

A v mefme temps la plus part des peuples de la Grece à la fubic&ion des Athéniens rc- 
nouuellerent 6c iurctét entre eux l’accord que le Roy de Perle leur auoit fait faire cy de- 
uantdequel toutesfois ne fut de duree, tant pour ce que les Eliens n’y voulurent eftte co- 
pris,ny les Thebains aufli, finon que tout le pais de Bœotie demeurait compris fouz leur 
cité, que pour autant que les Mantinccns fè fentans fupportez des autres peuples d’Arca- 
die, commencent en vertu dudit accord relcuer 6c rebaftir les murailles de leur ville , qui 
auoientefié miles bas par les Lacedemoniens : 6c firent aufli guerre auxTcgeatcs . Qui 
fut caufe que le Roy Àgefilaus mena vne armée contre eux,qui rcuint fans auoir rien faiét 
de mémorable, à caufe du fecours qu’ils rcceurcnt des Argicns,& des autres Arcades. Xe- 
nophon liure 6. Selon Diodore cela {croit aduenu l’annee enfuy uant. 

D’avtre-part les Mefleniens,qui auoient éfté 297.3ns au parauant dechaflèz de 
la Moree par les Lacedemoniens, retournèrent pour y habiter derechef l’annee ( comme 

a 1 année enfuy uant. I s 1 7c 

Agesipolis Roy de Laceacmone de lafamilledes Agides,fùtie 3»des grands per- 
fonnages decedezcefte annee en la Grèce, qui ne laiflà aucuns enfàns, Parquoy Cleome- 
ncs fon frère fucceda à fes eflats,& régna au compte de Diodore liu.15 •34* ans - Mais au li- 
ure 20. il monftre qu’il régna 60. ans 6c 10. mois, &: qu’il mourut l’an que la villcdc Lyfi- 
machic fut fondée par le Roy Ly fimachus en Thrace. 



Dm Monde. - 3760 


Sepmaines. 7 | 


P.deluda. 4 


| VeRome. 


Olympiade. 4 


| R.dePerfe. 37 


R. de Macedone. 1 


! 384 . 



Lysistratvs Preuofl à Athènes . Diodore. 

Théo Roy d’Egypte régna , félon Eufèbe 2.ans apres Ne&cna^us : mais fi c’eft luy 
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que Diodore appelle Tachos,il ne peut auoir commécé à regner fi toft: fi ce n’efl que l’vn 
ait commencé a regner auec l’autre en vne partie d’Egypte , 6c depuis fcul en toute l’E-j 
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Poltdorvs tyran de Pheres, ou félon Xenophon Polyphron frere d’iceluy, ayant 
efté dcfîgné Capitaine general de la ligue des Theflàliens fut empoifonné par fon troi- 
ficfme frere nommé Alexandre, qui luy fucceda en fes cftats,& les teint l’cfpacc de it.ans. 
Au commencement defqucls il fufeita la guerre contre le Roy de Macedone , qui mena 
fon armée dedans la Theflàlie, où il prift les villes de Lariffe 6c Cranon , comme récite 
Diodore. Mais Plutarque déclaré que les Theflàliens le voyans guerroyer par Alexandre 
tyran de Pheres, qui efpioit les moyens de les afliibic&ir tous à foy,enuoycrent demanderi 
armee 6 c vn Capitaine pour les fècourir aux Thebains. Pour laquelle occafion Pelopidas 
y alla, qui retira la ville de Lariflè à foy,mit les Theflàliens hors de crainte & de danger de 
leur cnncmy,les fit tous ioindre enfèmble en vnion & en cocorde les vns auec les autres. 
Et puis au partir de la Theflàlie f en alla en Maccdone,pour appointer Iç different qui e>| 
ftoit entre Ptolomcc 6c Alexandre fon frere , auquel il fàifoit guerre . Tellement qu’en 
vertu de l’appoindement qu’il fit entre eux, il contra&a ligue 6c alliacé auec eux au nom 
des Thebains; pour fèureec de laquelle il receut& amena en oftages à Thebes, Philippe 
n n iÿj 
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frcrc dudit Alcxandre,auecjo.autresenfans des plus nobles maifons dcMacedone : lcf- 
quels y demeurent en cefte condition refpacc de trois ans,fi luftin a bien compte'. Car fi 
Philippe y fut mène' cefte année, & en partit feulement apres le trefpas de Perdiccas, il 
faut qu’il y ait demourédauantage.Tant y a cependant qucla bonne nourriture, les bon- 
nes mœurs, &: la fciencc militaire qu’il apprift en la maifon d’Epaminondas,le rendirent, à 
ce qu’on a efcric,fi grand & fi excellent en toutes les bonnes parties db Roy qu’on le vit 
cy apres.Parquoy Diodore fcmble f cftrc abufc,efcriuant que Philippe fut mis en oftage 
à Thebes par fon pere A myntas , apres qu’il l’eut retiré des mains des Illyriens, qu’il ne 
fut pas nourry en la maifon d’Epaminondas , ains du pere d’iceluy feulement, qui les fit 
nourrir & inftruire tous deux enfemble. Ioint qu’il cft répugnant à foy-mcfme en cela. 

Epaminondas pour trauailler la ville de Lacédémone, fut autheur de faire rebaftir 
celle de MeiEnc,qui auoit elle long temps aiiparauant dcftrui&c par les Lacédémoniens, 
Sc raflembla de toutes parts ceux quieftoienc demourez de la race des Meffenicns, auf- 
qucls il rcriditlcur ville ôc leur terre.Cepcndant vn citoyen de Sparte nomme Euphron 
f empara de la tyrannie de Sicyonic. Diodore. 

L’ alliance des Thebains fai&c auec les Arcadiens contre ceux de Lacedcmone, 
Epaminondas auec l’armec delà ligue, qui pouuoiceftre(tefmoin Plutarque)dc foixante 
Sc mille combatans tous Grecs, entra par quatre endroits dedans la Laconie , où il fit vn 
grand rauage & degaft de pays:& donna quelques afiaults à la ville de Sparte , n’ofans les 
Lacédémoniens forcir dehors. De forte que depuis l’cfpacc de 600. ou 700. ans, que les 
Doriensfcftoient habituez en la Laconie, clic n’auoit elle ainfi pillée ny courue :& n’y 
auoit pas mefme aucun cnnemy oie entrer dedans en armes. Qui fut caufc , qu’apres le 
départ des Thebains, les Lacédémoniens remparerent & fortifièrent l’entree de laMorce: 
mais Epaminondas y retourna & la força , puis alla defcouurif la contenance des Corin- 
thiens i defquels fi fut lourdement rCpoufte , par la vertu de Chabrias Athénien , comme 
récite Diodorc.Combicn que Xenophôn declàrc expreffément que ce ne fut pas Cha- 
brias qui défendit Corinthe, ains Iphicratcs que les Athéniens auoient enuoyé en la Mo- 
ree,pôur donner aide & confôrt aux affaires desLacedëmoniens.Nônobftat que fon allce 
ne leur y feruit pas de beaucoup, d’autant qu’il n’y fit rién de mémorable. Mais il fe peur 
bien Elire que Chabrias l’accompagna en ce voyage:ou bien que ce fut l’annec enfuyuant 
qu’il défendit Corinthe.Car le mefrne autheur récite que depuis l’accord fait auec les A- 
theniens, les Thebains vindrent derechef auec leurs alitez deuant Corinthe j d’où ils fu- 
rent honteufement & auec vne lourde perte de gens rcpoufîez. Au refte Plutarque en la 
vie de Pelopidas déclaré, que luyfcn retournant en fon pays par la ville dcCenchrces, 
bourralourdement les Athéniens, qui lofèrent venir efcarmoucher dedans le deftroit de 
la Morec:& qu’il accompagna aufïi Epaminondas au voyage qu’il fit en laMorcc ; auqucl 
outre la peur qu’ils donnèrent à la ville de Sparte, ils firent reuolter contre les Laccdemo- 
niens la plufpart de leurs fubjets & alliez:comme les Eliens , les Argiens & beaucoup des 
peuples de la Laconie mefmc.Ec puis ioignirent en vne ligue toutesleurs prouinccs d’Ar- 
cadie. 

A l F a «. e v s fils légitimé de l’orateur Gorgias & adoptif d’Ifbcrates,comença de faire 
ouïr en public fes oeuurcs, depuis l’ancc que Pififtratu s fut Preupft à Athenes,iufques à ccl- 
leoù Sotigencs le fut, en l’efpacc de 28. ans. Il compofa plufieurs oraifons iudiciaircs & de- 
liberatiues,auec beaucoup de tragédies. Plutarque en la vie d’Æfchines . 

Av mefmctcmps Dionyfius tyran de Sicile enuoya quelque nombre de galères auec 
dix mille Celtes (lefquels Diodore a pris pour Efpagnols &: Gauloisjaux Lacedemoniés, 
qui defeendirent à Corinthe:où les Grecs voulans efprouuer ce qu’ils fçauoient faire , les 
mirent incontinent aux champs contre l’ennemy :là où en toutes les efcarmouchcs & ren- 
contres ils fe portèrent fi bien qu’ils tuerent grand nombre de Bœocicns &: de leurs alliez, 
fignammét en vne qu’ils eurent des Sicyoniens,outre laquelle ils prindrenc & faccagercnt 
la ville de Géras. Dont fis acquirent réputation de bonnes gens de guerre & bien addroits 
auxarmes.Ec apres auoir faicpluficurs bons & grands fcruices aux Lacédémoniens , fu- 
rent par eux honorablement rémunérez & renuoyez en Sicile fur la fin de l’efté : comme 
tcfmoignent cxprcfiemenc Xenophon & Diodore liu.iÿ. 

C 1 lutauffi en la méfme année que les Laccdemoniens, apres que l’armee d’Ejumi- 
nondas fut repouflee de deuant leur ville , enuoycrent des Ambafladeurs les principaux 
. . hommes 
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hommes de leur cité, qui firent accord auec les Athéniens , par lequel ils confèntirent li- 
bremét quils tinfset la principauté &c fuperiorité de la mcr,&fien difïènt feigneurs, moy e- 
nant qu’eux auffi du confentcmcnt des Athéniens euffent celle de la terre. Et depuis ceft 
accord ces dcuxpuiflàntes citez défendirent réciproquement leurs feigncurics & princi- : 
pautez, comme tefmoigne Diodore.Combien qu’Æmilius Probus eferit , que cela fe fît ’ 
apres la guerre de Corfou: & qu’en confideration de ceft accord on drcflà vri autel public 
à la paix à Athènes, auec vn focrifiçe folcmnel.Outre lequel le Capitaine obtint l’hôneur ’ 
d’auoir vneftatuë pofêc en lieu public, pour auoir cfté caufe de ceft accord là. 

L. Fvrivs Medyllinvs pour la 2. fois, P. Valirivs Potitvs y.; 

A. Manlivs CàpitolîNvs ,'Ser. Svlpitivs 3. C. Valeuts Po- 
titvs. Se r. Cornelivs 6 . Tribuns militaires. 

Les Veliterniens,afliegeans & battans la ville de Tufcule de l’appartenance des Ro- 
mains furent repouffcz:& incontinent apres les Romains allèrent mettre le fiege deuant 
lavillcdè Velitres. T.Liue. 
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N an s te en es Preuoft à Athènes. Diodore. 

Ptolômee,’ furnommé Alorite,aprcs auoir occis en trahifon fon frere Alexandre, 
(quoy que Iuftin dite q ce fut fa propre merc qui le fit mourfr)occupa le Royaume de Ma- 
cedone qu’il tint ( àu compte de Diodore & de Gcmiftius) l’efpace de trois ans, ou qua- 
tre félon Plutarque en la ville de Pelopidas . O ù il femble auffi déclarer que ce Ptolo- 
mee n’eftoit frere du Roy defunéhpar ce qu’il dit que Pelopidas cftant appelle par les fer. 
uitcurs & amis du feu Roy, alla derechef en Macedonc , où il contraignit Ptolomce de 
promettre & iurcr, qu’il garderoit le Royaume aux freres dudit Roy derunû : & qu’il fc- 
roit amy & enncttaÿ cfo ceux que les Thebains aüroient pour tels . Parquoy l’opinion de 
Gemiftius pourroit cftre vraye, qui déclare que ce Ptolomeeeftoit frere naturel feule- 
ment. La fin ce pendant de ce voyage fut telle à Pelopidas,qu’elle le fit tomber au danger 
de fa vie. Car au retour d’iceluy il fut pris en trahifon par Alexandre tyran de Pheres en 
Iavillede Pharfàlc; Acaufcdcquoy les Thebains enuoycrent vne greffe armée pour le 
rauoir, qui retourna fans rien foire. Sieft-ce toutesfois qu’il fut contraint cy apres de le 
mettre en liberté . Les Lacédémoniens ayans fait preuuc de la bonne volonté des Athe- 
nicns.enuers éüx par le fccours qu’ils auoient rcceu d’eux l’annce precedente, enuoyerenr 
cefte année des AmbafTadcurs à Athènes pour trai&er vne nouuclle alliance & fbcicté a- 
uec eux, par laquelle ils conuindrent que les deux citez commanderoient altcrnatiuemét 
certain nombre de iours,tant fur l’armcc commune qu’ils deuoient drefïèr , que fur leurs 
alliez &fubieâ:s. 

Semblablement auffi Diony fius tyran de Sicile entioya derechefvn nouueau fe- 
cours de galères, & de gens de guerre qui eftoient quafi tous Celtes ou Gaulois aux Lacé- 
démoniens, qui leur ayderent grandcmët à gaigner vne jjloricufe & fort mémorable iour- 
nec qu’ils curent auec les Arcades & Argiens: lefquels feftans par leur orgueil & prcfbm- 
ption effrangez dès Thebains, oferent eux fculs venir chocqucr l’armee qu’Archidamus 
fils du Roy Agefilaus menoit contre cux,nonobftant qu’ils ne la combattirent pas de tel- 
le confiance qu’ils l’auOient afTaillie. Dont ils furent fi lourdement vaincuz, qu’ils laiflè- 
rentplus de dix mille de leurs gens morts fur le champ : & la vi&oirc à leurs ennemis, 
fans perte d’vn Lacédémonien naturel. Cc-qui fit appellcr cefte iournee, La bataille fans 
pleur. En laquelle les Gaulois qui eftoient venuz de la part de Dionyfius, firent vn tel de- 
uoir de combattre, que la plus part des ennemis qui y demeurèrent, tombèrent par leurs 
mains.'comme Xenophon recite aüec Diodore, lequel toutesfois femble auoir voulu fru- 
ftrer malicieufcment les Celtes de l’honneur qu'ils gaignetent és exploits prccedens , ne 
foifànt mention aucune d’eux non plus que fils n’y eufTent point cfté . 

Or. Dionyfius ayant enuoÿé ce dernier fccours aux Lacédémoniens , il luy prit enuie 
de recommencer là guerre pour la derniere fois aux Carthaginiens Mais il mourut, ou 
fut, au dire de Iuftin, tué au commencement de les entreprifes, ayant régné 38. ans. Et 
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luy fucccda en fon cftat Diony fius i. du nom (on fils, qui le teint encor u. ans apres , par 
le port & faueur que luy firent les foldats de Ton pere. 

Q^Servilivs Priscvs 3. M. Cornelivs, C. Vetvrivs Crassvs 
z. I N C T I v s, A. Cornelivs C O s s v s, M. Fabivs Ambvstvs -Z. 

Tribuns militaires. 

L e fiege fut continué par les Romains deuant la ville de Velitre. 
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Pol y zr lv s Prcuoft à Athènes. Diodore. - • 

Apres que Théo Roy d’Egypte eut efté dechafle de ion Royaume , & contraint dd 
fenfuir en Arabie, Ne&cnabus fécond du no occupa le Royaume,lequel il tintfelon Eu^ 
febe,i8.ans, commençant en luy la 30.Dinaftie d’Eeypte:chofe qui ne faccorde pas bien, 
aucc ce que cfcriucnt Diodore & Plutarque, tant de Ivn que l’aütrp , comme nous mon- 
ftrerons cy après. 

P o v r induire & contraindre les Arcades &r leurs alliez de le ccmcttrc en alliacé auec 
les ThebainSjEpaminondas faduifa qu’il deuoit prcmicrementinduire ou forcer les A- 
chacicns à fc foire de celte partie. Tellement qu’il entra derechef pour ceftcffcéfc auec fon 
armee dedans la Moree:&eftantarriué au terroir des Achaeiens, fit vnç telle poeur aux 
principaux citoyens de leurs villes, qu’ils f abfcnterenr. Au moyen ^cquoy les autres fac- 
commoderent facilement au party qu’il leur voulut faire prendre: par lequel ils le rangè- 
rent fouz l’adle Sc focicté des Thebains, en rcçcuant l’eftat populaire. Mais aprçs .qu’Epa- 
minondas eut rcmené fon armée, ceux qui f’eftoient abfcntez pour luy, reuindrent, ame- 
nant auec eux aucuns hommes de guerre, qui les aydcrentàfe remettre dedans leurs vil- 
les^ puis les firent retourner en l’eftat auquel elles cftoient auparauant : comme recite 
Xenophonliu.y.Nonobftant qu’il déclaré que cccy fe fit apres que la paix que les The- 
bains voulurent faire receuoir à tous les Gteçs par le Roy de Pcrfe, n’eut efté acceptée. 
Mais Diodore l’attribue à ccfte annee,cfta,nt en mcfinc difeord pour la guerre que les Ar- 
cades & Argiens,qui n’eftoient amis ny des Lacédémoniens, ny des Thebains , commen- 
cèrent aux Phliaficns , pour les diuertir du party des Lacédémoniens , &. auquel il les 
voyoient trop conftans & arrcftcz:tellement qu’ils mcirent fur cefte occafion leur armee 
dedas le terroir d’iccux,où elle fit vne infinité de maux & de pauuretez. Car il le rapporte 
auec les choies precedétes tout à vn mefine teps. Enlcmblc aufli le fiege de Phliafic(qui du 
ralèlonXcnophonplusd’vnan) & le lecours que Chares Capitaine Athénien mena des 
enuirons de Corinthe aux Phliafiens , par lequel ils furent totalement deliurez du fiege 
qu’ils auoient fort vertueulèmcnt fouftenu,ayans lourdement repoufle & rembarre leurs 
ennemis en trois afiàuts : lefqucls forent encore à la venue de ce fccours hontcqlèmet defi- 
confits & mis en routte par deux mémorables rencontres . Or Xcnophon lemble diftri- 
bucr toutes ces occurrences là, à plus d’vnc ou de deux années: lignifiât aufli qu’Euphron 
citoyen de Sparte f eftoitja emparé par fraude &: par eau tcle de la principauté de Sicyo- 
nie,& adioint à la ligue des Arcades. 

A v mefme temps le ieunc Denis tyran de Sicile enuoya douze galeres,aucç vn lien Ca- 
pitaine nommé Timocratcs,au lecours des Lacedemoniens contre leurs cnnemistpar le- 
quel la ville de Selafic fut prilc:au rapport de Xcnophonliure 7*qui ditexprcfiçment que 
ce fut bien toft apres le trelpas de fon pere. 

D’ a v t r e p a R t les Thebains firent vn autre voyage en la Thcflàlie fouz la conduitte 
d’Epaminondas, où ils recouurcrcnt des mains d’Alexandre de Phetcs leur Capitaine Pe- 
lopidas. Diodore. 

Aristote natif de la ville de Stagirc en Maccdone,aagé de 18 .ans, le fit auditeur $£ 
difciple de Platon,aucc lequel il demeura zo.ans.Eufebe,Dionyfius HalicarnalT.cn (a vie 
de Demofthene,où il tefinoigne aufli que cefot l’annee de Polyzclus. 

T. Qy inctivs Capitol. S p. Servilivs, S e r. CorkelivsI 
pour la 7. L. Papirivs, Sek, Svlfitivs 4. L. Vetvrivs, Tribuns 
militaires. 

Estant 
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Estant la ville de Rome troublée par les Tribuns du peuple., qui vouloienc à tou- 
te force qu’on cfleufl l’vn des Confuls de leur ordre , Camillvs, pour leur faire bar- 
be, fut pour la 4. fois créé Di&atcur: qui toutesfois fe demiil volontairement de celle di- 
gnité , en laquelle luy fut incontinent fubroguç P. Manlivs Capitolinvs, 
qui ne fit rien pour les Patriccs,ains au contraire f accommoda encieremet au vouloir du 
peuple.T.Liuc, Plutarque en la vie de Camillus. 
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Phisidorvs ou Ccphifodorus Preuoft à Athènes. Diodore. 

L £ peuple habitant en l’idc de Co, Ce retira celle annee dedas la ville, ou il habita touf 
iours depuis. 

. A v mcfme temps Themefion tyran d’Erethrie, occupa la ville d’Orope , qui apparte- 
noit aux Athéniens. Diodore. 

L e Roy de Perle, ayant enuoyc lès Ambalïàdcurs en la Grcce, pour (ùader aux Grecs 
de compolcr &: pacifier leurs differens qu’ils auoient entre eux par vne bonne paix gene- 
rale & vniuerlèlle,fut caufe que la guerre qui fut appcllec Laconique , 6c Bœotique , qui 
auoit duré 5. ans, ayant commencé à la iournec de Lcuétrcs , lè termina , comme Xcno- 
phonliurc fcptiefme Diodore , & Plutarque en la vie de Pelopidas recitent : qui tclmoi- 
gnent aulfi que celle paix fc fit à l’inllance 6c pétition principalement des Thebains, qui 
cnuoycreht Pelopidas &c Ifmcnias(lefquels furent fcmblablemet accompagnez des Am- 
baffadeurs des autres peuples de la Grèce} vers le Roy, pour l’induire à f interpofer à faire 
cell accord entre les Grecs. Mais Xenophon déclaré que celle paix ne fût d’aucun effeél, 
pour ce que les autres Grecs, ne les alliez mcfmes des Thebains ne la voulurent accepter. 
Qui fut caulè qu’Epaminondas fit la guerre aux Achadcns pour les côtraindro de C’y fouf ; 
mettre. De lor te qu’il les fit en fin mettre de fa ligue. Et puis adioulle , que ce fut au mcf- 
me temps qu’Euphron f empara de la Sicyonie. Ce qui ne conuicnt pas auec la deduâiô 
des choies de la Grece expofees par Diodore 6c Plutarque , qui nous fignifient,quc cellè 
paix fut plus-tard fai&e que Xenophon ne femblc dcmonftrcr:d’autant qu’ils rapportent 
deuant icelle tous les voyages 6c entreprilès que Pelopidas & Epaminohdas firent en la : 
Maccdone & en la Theflalie contre Alexandre tyran de Pheres , ddquels il ne f eft faiâe 
aucune mention en Xcnophonjlcquel auec cela lèmble auoir cfté fort peu curieux de di- 
llinguer les chofcs qu’il a eferites félon leurs années. A caulè dequoy ie fuis contraint 
d’enfuyurcfouucntefois Diodore pluftoft que luy. Ioinét qu’iceluy ayant clcrit ion hi- 
lloire fur la fin de fes iours, il fc peut faire qu’il n’a pas eu loifir de la rcuoir. 

A v mefme temps les Athéniens firent paix 6c alliance auec les Arcadicns, par l’inter- 
pofition de Lycomedes Arcade : & les Corinthiens rCnonçans à l’alliance des Athéniens, 
le mirent en ligue auec les Thebains. Xenophon. 

E n ce temps viuoient de grands 6 c exccllens hommes en fçauoir , comme Ifocrates, 
maillrc d’eloqucncc 6 c de Rhétorique, & iès difciples, Platon Athénien autheur de la le- 
&e Academique, Arillote, de celle des Peripatericicns , les derniers Philofophes de la 

leéte Pythagoriquej enfemble Xenophon, qui pouuoit cilrc lors en extrême vieilleflè : a- 
uec Icfquels viuoient ièmblablcment Arillippus, Antiflcnes &Æfchincs difciples de So- 
crates : enfemble Ifeus l’orateur natif de Chalcidc, qui fut imitât curde Lifiàs , 6 c enfei- 
gna les préceptes de l'eloquencc & de l’art oratoire pour le prix 6 c fomme de dix mil drag- 
mes. Er qui fut aulfi le premier, qui commença à former 6 c tourner lafentencedcfonfty- 
lc au maniement des affaires : ce que principalement imite Demoflhcncs. Diodore, £u- 
fcbe,Diog. Laërtius, Plutarque. 

Au. Cornelivs Cossvs x. L. Vetvrivs Crasîvj t M.Coi- 
nelivs Malvg. i. P. Valerivs Potitvs 6 . M. Gecanivs Ma- 
cerinvs, P. Manlivs Capitoli. x. Tribuns militaires. 

Le bruit qui fut,qu’vnc armée de Gaulois venoitaflîeger Rome , fitereer pourla j. 
fois Dictateur M. Fvrivs Camillvs, aagé lars.de 80. ans. Lequel menant 
fon armee au deuant d’eux, les deffit heureufement fur la riuiere d’Anio,& prit au retour 
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dé ceftc dcffâide la ville de Velitre, puis fen retourna en triomphe à Rome, où les fèdi- 
[dons fc renouucllercnt incontinent de plus beau, quand les guerres de dehors furent fail- 
lies. Qui ne fe peurent aucunement appaifer,que le Sénat n’euft accordé au peuple que 
l’vn des Confuls ferait efleu du corps a’iccluy .Par ce moyen les eftats furent incontinent 
reconcilicz:& en faueur & mémoire de ce, vn Temple fondé & dédié à la Décile Con- 
[corde.Ccquc toutesfois Plutarque diden la vie de Càmillus eftrc aduenuen la 13. annee 
apres laprifc de Rome parles Gaulois. Aul. Gelieliurcy. chapitre quatricfme en la 18 
Polybcliurc premier en la 30.Mais il femble qu’il faut lire, tant ésvns que aux autres, 23 
Et en Tite Liue cccxxcvn.de Rome pour cccxcii. Si d’auanturc ceftc difcordance n’ell 
vn indice du peu de foy qu’il faut adioufter à ce que les hiftoires Romaines ont eferit de 
ceftc deffaidc de Gaulois.Dequoy mcfme Plutarque nous fèmblc donner quelque argu- 
ment, efcriuanc que depuis icelle les Romains n’eurent plus telle crainte des Gaulois que 
ifs auoient eu auparauanr.qui fut telle, qu’ils firent vnc ordonnance , que les Prcftres fc- 
Jroient à tôufiours exempts d’aller à la guerre, quand il y auoit danger de Gaulois. Car fils 
auoient efte fi aifément deffaits çhaflèz de Rome ja cy deuant par Càmillus , qui cft-ce 
qui les auoit encore entretenu en telle crainte d’eux iufques icyî 
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Ch ion Preuoftà Athènes. Diodore. 

P x o 1.0 mu furnommé Alorite Roy de Macedone fut occis en trahifon par fon frere 
Pcrdiccas, qui occupa le Royaume:auqucl il rçgna,felon Diodore & Gcmiftius liure 1. y. 
ans,& félon Eufebc,6.Iuftin. 

Av mefinc temps les {éditions recommencèrent plus fort que iamaisenla Grèce, à 
[caufè de la guerre que les Eliens curent contre les Arcadiens. Qui vint de ce que les 
Eliens prindrent la ville de Iafon, qu’ils difoict cftre de leur appartenance , & pourcc que 
ellefcftoit mifè de la ligne des Arcadiens,ilslavoulurentretireràeux. Et ayantfaillyàce 
[faire, entrèrent à grande puiflancc dedans le pais des Eliens , d’où ils furent premièrement 
rcpoufïèz à laide des Achaicns. Et pourcc qu’ils y voulurent derechef retourner , les La- 
cédémoniens enuoycrent Archidamus fils au Roy Agcfilaus à leur fècours : lequel vou- 
lant affieger la ville de Cromne , fut vaincu & mis en routte par les ennemis. Xcnophon 
liu.y.monftre que pluficurs autres exploits de guerre & voyages fc firent les vns fur les au-j 
très, fans fpecifier ny en quel ny en combien de temps. Ce qui rend fon hiftoirc de tat plus 
oblcure & difficile à accorder auec Diodore &: Plutarque : d’autant mefme qu’il a obmis 
plufieurs autres faids des Grecs quifont recitez par les autres. Ioint qu’il fc monftrcpar 
uelquc affèdation plus diligent à narrer & expliquer les affaires des Laccdemoniés, que 
es autres.Tellement que non fans caufè les anciens ont remarqué en luy le mcfme defaut 
de rondeur qu’ils auoient en Thucy dide. 

C e s t e année auffi ou la precedente, Timophanes citoyen de Corinthe eftât faid Ca- 
pitaine d’vn nombre de gens de guerre que les Corinthiens entretepoient continuelle- 
ment à leur fol de pour la feureté de leur ville, f empara par lemoyend’içeuxdclaprinci-j 
pautc de fa patrie. Mais comme il faifoiteftat de ne vouloir lafeher fa prifè, vn lien frere 
nomméTimolcum, homme autant affèdionné au bien public de fa patrie que haiffànt ex 
trcmemcntla tyrannie, apres auoir tafehede tout fon pouuoirpar bonnes paroles à lere- 
jduire de fon cntreprinfe,lc fit mettre à mort. Duquel mit toutesfois combien que grande- 
ment genereux il prit vn tel dcfplaifir, qu’il ne peut pas auec la force de la raifon vaincre la 
paffion qu’il en fèntit.Parquoyabbatu de repentance demeura depuis l’çfpace de 20. ans 
durant, iufques à ce qu’il alla en Sicile, fans ofer fc trouuer feulement fur la place, ny fen 
tremettre aucunement des affaires de la choie publique. 

L. Sextivs Lateilanvs premier de la part du peuple fut efleu Conful auec L. 
Æmilivs Mamircvs. En recompenfè dequoy le peuple odroya aux Patrices que 
l’eftat de Prêteur (quifut premièrement inftituc cefteanneeà Rome) ferait feulement 
exercé par vn de leur ordre. T.Liue. 

Du\ 
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Dimochates ou Timocratcs Preuoft à Athènes , Piodore, Dionyfius Halicar- 
nafleus. 

Les Thebains furent perfuadez en ce temps par Epaminondas de ic faire forts par 
mer, pour conquérir la principauté de la Marine. Et fi enuoyerent deux armees, l’vnc qui 
aifiegea 8c prit d’aflault , puis rafii & defêrta la ville d’Orchomene ; l’autre au fecours des 
Theflaliçns, contre Alexandre tyran de Phcres, lequel cftant(çomme dit Plutarque) de- 
rechef retourné à fon naturel auoit deftruit pluficurs villçs de la Theflalie,& mis garnifon 
par tout le pais des Phtiotes, Achaicns & Magnefiens. A caufe dequoy luy 8c les Theflâ- 
liens auoient enuoyê Ambaflàdeurs à Thebes pour demander vne armee , 8c Pclopidas 
Capitaine d’icelle pour les deliurer de la feruitude du tyran. Laquelle les Thebains leur 
accorderct,qui fut toute prefte à marcher. Mais fur le pointa Pclopidas voulut partiale 
foleil foudainemet eçlipfa , réplifsât en plain iour Ja cité de Thebes de tenebres.Parquoy 
Pclopidas voyant tout le monde çffroyç pour ce figne 8c prefage celefte , nç youjut auec fi 
mauuaife cfperancc mettre 3 l’aducnture les citoyens Thebains , qui fçftoient enrôliez 
pour aller en ce voyage: ains fe donna luy feul aux Theflaliçns auec 300 . chcuaux qui le 
voulurent fiiyure volontairement . Mais tant y a qu’aucc telle armee que ce foit , il alla 
dôner bataille au Tyran qui en auoit vne plus grofle deux fois que la fienne, laquelle tou- 
tesfbisfut honteufement deffai&c ôe mile en routte par le bon exemple que Pclopidas 
donna aux fiens de bien faire, qui luy acquift l’honneur d’vnc belle &: glorieufe victoire, 
nonobflant qu’il fempefchaluy-mefmca’cnvoir lefruiét. Pour ce qu’il fut tue en pour-| 
fuyuant trop hazardeufement,^ voulant trop témérairement attacher luy-mcfme le Ty- 
ran: au grand preiudiçe 8c détriment tant de fçs allicz,quç de fa patrie , qui ne perdit pas 
moins en luy qu’elle fit biçn tort apres en Epaminondas, lequel il auqit fcçonaç en tous 
les grands exploits d’armes qu’il auoit faid fur les Lacédémoniens, $£ iàns luy en auoit fuit 
beaucoup d’autres. Outre ce qu’il auoit cfté le principal autheur de la dcliurancc de la pa- 
trie des mains des Tyrans qui la detenoient. Ce pendant on conuient qu’ils eftoienc tous 
deux egalement nez à vertu , excepté que Pclopidas prenoit plus de plaifit à exercer le 
corps, & Epaminondas à exercer rcfprit,ouïr,eftudicr 8c apprédre toufiours quelque cho- 
ie des lettres 8c de philofophic. Mais entre pluficurs belles 8ç bonnes parties qui leur ont 
apporté tant d’honneur 8c de gloire 3 tqus deux , on en a point trouué ny de fi grande ny 
de fi louable, que d’auoir maintenu tout le temps de leur vie leur amitié 8c bien-vcillance 
inuiolcc depuis le commencement jufques à la fin parmy tant de guerres, tant de charges 
d’armees 8c tant d’affaires de gouuernement qu’ils eurent à defmeller çnlemblc . Finale- 
ment fi la mort de Pelopidas fut defplaifantc aux alliez de Thebes, il leur en aduint cela 
de bien, que tout auflitoff que les Thebains en eurent rcccu la nouuellc,ils defpefche-, 
rent fouaaincment vne armee fquz la conduire de Malcitas &c Diogitan, lefquels ttou-j 
uans Alexandre battu, & ayant perdu la plus part de les forces le contraignirent dç rédre 
aux Theflaliçns Jes villes qu’il leur detenoit , & de laiflcrles Magnefiens , Phtiotes 8c A- 
chaiciy en leur liberté, & quant 8c quant de promettre & iurer que dés lors cn-auant il 
marçheroit fouz les Thebains contre tel ennetny qu’ils le voudroient mener. 

A v mcfme temps les Athéniens afliegerent la ville de Chalgide fouz la conduire de] 
leur Capitaine Timothee,qui efloit fils de Conon, 8c l’vn des fameux Capitaines que les 
Athéniens euflèntlorsdequcl fut accompagné en cefte eptreprife de Pcrdiccas Roy de 
Macedonc, ayant au parauant pris 8c afllcgc les villes 4 e Toronc 8C dç J?otydçç,& fecou- 
ru les Cyzicenicns qui citaient aflicgejz. 

D’ a vtre-part vn difeord fuiruenu entre le populaire 8c les Sénateurs de la ville 
d’Hcraclee au pais du Pont, fut cauie de la faire tomber en la tyranie dVn citoyen d’iccl- 
lc nommé Clearchus,qui en efloit lors banny. Car les Sénateurs le rappelleront , à fin dej 
le faire protc&eur 8c defenfeur de leur cgufi^ Mais luy abufant de ce bienfait autant ma- 
licicufement qu’ingratement,fc rendit leur, prenant la defeniç du peuple en (à main. Le- 
quel en faucur de cela le laifla vfurper la principauté de la ville . Au moyen dequoy il fit 
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mettre à mort tout autant de Sénateurs qu’il peut attraper:^ demeura en cell citât l’cfpa- 
cc de 12. ans. Diodorcjluftin hure i y.Plutarque. 

Les Pifainscntrerentenquerellc contre les Eliens , à caufc de la furintendancc des 
jeux Olympiques, & liircc eurent bataille entre eux, qui fut gangnee par les Pifains. Au 
moyc dequov ils ouurirét le toumoy des jeux Olympiques eux mefmcs, &L furet maiftres 
& feigneurs de la felte. Diodore.Xénophon liu.7.monftrc que les Pifains eurent en celte 
bataille les Argiens, Arcades & Athéniens auec cux;& les Eliens les Achaiens feulement. 

L. Genvcivs, &c S e r. v i l i v s, Confuls. 

L a pcllilence courutfbrt à Rome, durant laquelle Furius Camillus plein d’ans,d’hon- 
neurs&d’authorité finit fos iours.ipans apres la prifo de Rome-.laiflant plus de regret & 
de dueil de loy que homme qui fuit mort en Ion temps.Plutarque en fa vie. 
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Charitides Preuoit à Athènes, Diodore,Chariclides folon Plutarque. 

Ariobarzanes fut en ce teps Seigneur & Roy du Royaume de Phrygie, duquel il 
Peftoit faify apres le trelpas du Roy Mithridatcs en le rebellât contre le Roy de Perfcauec 
autres Satrapes d’Alie, comme Maufolus prince de Carie, Orontcs de Mylie , Antophra- 
dates de Lydic:cnfomblc les peuples de l’Afie mineur, comme Ioniens, Lycicns,Pifidecns 
& Pamphyliens.Mais leur entrcprifcfe porta mal, & n’en reulfit aucun bien pour eux: 
pource qu’ils furent tous trahis par Orontcs. Ce fut aulfi en la mefme guerre que Datâ- 
mes gouuerneur de Cappâdocie citant de ceux qui feltoicnt rebellez contre le Roy de 
Perfe,penfa cltre trahy par fon gendre Mitrabazanes,fur lequel il fit vn mcrueillcux a&c 
de prouëll'c,qui luy acquilt vne grande réputation . Pour raifon dequoy le Roy de Perfe 
n’eutoneques depuis celle, iufqucs à ce qu’il l’euft fait tuer en trahifon. Ceft Ariobarza- 
nesfc difoit élire de la race de l’vn des fept Satrapes qui auoient jadis mis à mort les deux 
freres Magiciens de Mcdc,& retiré l’Empire des Perles de leurs mains. Diodorc, Gemi- 
ftius,Æmilius Probus. 

Novvelle dilfontionfomitcn ce temps entre les Arcadiens, citant chefs del’vnc 
des parties ceux de Mantinec,& de l’autre les Tegeatcs . Occalion pourquoy les Manti- 
neens le départirent des Thcbains,& ayans enuoyé quérir les Laccdeinoniens , Epami- 
nondas fut incontinent aduertyquele Roy Agelilaus partoit pour aller à leur fccours. 
Qui fut caufc de le faire aulli lortir de nuit auec Ion armee de la ville de Tègee , fi focrete- 1 
ment & en telle diligence, qu’il fc trouua dedans la Laconie, deuant qu’on le fuit aucune- 
ment doubtc de là venue. Au moyen dequoy peu le fallut qu’il ne forprillenfurfautla 
ville de Sparte.Dc forte quelle fut preforucc de ce danger par la vertu feulement & vail- 
lance admirable de quelque peu de vieux citoyens & de ieunes gens de la ville, qui elloiét 
par leur aage priuilegiez de plus ou de non encor porter les armes. Delquelles ncatmoins 
ils firent des exploits incroyables. Parquoy Epaminondas ayant failly à celle attainte, 
f en reuint d’vne femblable viftelfc deuant la ville de Mantinee , qui le doubtoit aulfi peu 
de luy qu’auoit fait la ville de Sparte.Tellement que comme elle tomba inclpcrcment en 
vn mefme danger, aulfi en fut elle inefperémcnt preforucc & guarentié par le fecours qtfe 
les Athéniens cnuoyoient aux Lacedcmoniens fouz la conduittedu Capitaine Hcgcle- 
cus en vertu de leur alliance, &pour nclailfertrop agrandir lesThebains(quilembloient 
leucr la crelle par trop.)Lequel y arriua comme fortuitement, à Imitant que les Thcbains 
la vindrent enuironner.Et leur donna bâtaillc à cheual,qui flic fort afpre & roide. De la- 
quelle toutefois les Athéniens eurent le meilleur & l’aduantage:qui fut caufc ( à ce qu’ef- , 
crit Plutarque au liure intitulé, files Athéniens ont elté plus exccllens en armes qu’en 
lcttres)de rendre le iz.iour du mois Scyrrhophorion plus fainét & plus folennel à Athè- 
nes, en mémoire de celle prolperité qui leur y aduint. Auquel lieu l’intcrpreteFraçois 1 cm- 
bleauoir mal pris Scyrrhophorion pour noftrc Septembre: d’autant que fans les autres 
raifons que nous auons de le rapporter plufloft à nollreMay,Xenophon déclare cxprelTé- 
ment que celle bataille le fitau temps quon moillbnnoit les bleds. Mais comment qu’il 
en foie, les Athéniens f attribuèrent à grand honneur d’auoir lors eux fouis , fans auoir cité 
fécondez d’aucuns de leurs alliez, drefle le trophée de leurs ennemis , qui f en alloientja 
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vainqueurs . Dcfquellcs fecouflcs toutcsfois Epaminondas fut tellement irrité pluftoft] 
que matté, qu’il fopiniaftra de ne vouloir forcir de celle terre là,qu’i} n’euft donne batail- 
le encicre aux Laccdemoniens & à leurs alliez qu’ils auoiét lors a.ueç eux, qui cftôient- les 
Arcades , Achaicns, Elicns fi£ Athéniens , elpcrant regaigner en gros ce qu’il* audit per- 
du en detail . Parquoy il les alla choquer d’vne telle force fis ha|<|iie$fc , qu’il enfonça 
ceux fur qui il donna. Etn’y a doubtc, qu'il n^euft mis tout le reftç on r-QUtte, fans la blef- 
fure mortelle qu’il receutIÉh combattant héroïquement: laquelle refroidit de telle façon 
l’ardeur de fes gens, qu’ils ne f’ingererent de pourfuyure nv d’vler de cefte belle fi£ glorieu- 
se vi&oirc qu’ils auoient ia entre les ipains : ains comme f ils eiilïènt, efté autant ÿaineuz 
que vainqueurs rendirent Sc redemandèrent les corps, drefferent && n’empefeherent aufc 
lique les ennemis ne drcflàfTent le trophée. Qui fit que l’vne fie l’autre des parties fe vou- 
lut attribuer l’honneur de la viétoire. Combien qu’il n’en reuint pour lors aucun profit 
ou auantage aux vns plus qu’aux autres, finô qu’elle a efté eftimee plus prciudiciable aux 
Thcbairis par la perce qu’ils firent d’Epaminqdas,qui fèmbla auoir emporté auec foy tout 
[l’honneur fie profpcrité qui les auoit par luy accompagnez. D’aucanc qu’il ne fcft veu 
qu’ils ayent onques depuis luy foit chqfe quelconque de prix fi; de valeunains ne tarderet 
gucres qu’ils ne le viflbnt tombez au plus bas de leur eftatçlèlon que recirent Xenophoni 
liu. 7 . Diodorc , Plutarque , Iuftin fie Æmilius Probus 5 dcfquels Diodorc fie Plutarque) 
au liure des dix Orateurs conuiennenc, que cefte iournee fefit lanqucChariclesfud 
Preüoftà Athènes. Et à icelle Xcnophon termine fon hiftoirc des faits fiedes geftes des 
Grecs. Iuftin adioufte, qu’on a efté en doubtc, fi on deuoit pluftoft mettre EpaminÔdas 
en lifte des gens de bien fie dç confcicncc entière, que des vailJans fUapiraines fie condu-| 
étcurs de guerre:pour ce qu’il ne fut pas moins abondamment inftruit en toutes difcipli- 
nes Philolophiques fie en toutes yçrcuz morales, ciuiles fie politiques, qu’és militaires.Tel- 
lement que ce fut vn eftonnement aux hommes, de voir vn perfonnage nourry és (etpes 
des fa première icuneffc fouz la main d’vn Lifis Pythagoricien , deuenu fi excellent en 
guerre. Finalement comme lç bon heur des Thcbains le yit cfteint fie enfeuely auec luy 
( qui eft vn exemple fingulier de la valeur d’vn homme en vnc cité)auffi la vertu fiervailla-l 
ce aux armes des Athéniens commença lemblablemçnt (au dire du mefme autheutliu.fi.)| 
en la mort d’ipeluy à le fener fie abbaftardir. Pour ce que leur défaillant qui Icsefguillon- 
naft pgr fon exemple(comme il fàifoit) à fentretenir en l’exercice de bien fournils lè laif 
lerent fi bien engourdir des plailirs qu’ils prenoient aux elbatemens que leurs- feftes leurs 
apportoientjôe à voir en oyuueté les ieux de Theatre fie de lices, enfemblcjes combats de 
poëlic fie de mulique, comme 4 c paiftre leurs oreilles 4 e$ harangues de tap{ db braues Sç 
cxccllens Orateurs qu r ils auoient àfoifon,que l’exercice fie occupation des armçs'j la fré- 
quentation dçs années fie l’obfèruance de la dilcipline militaire leur vint à dddain . Cq 
qui donna d’aucant d'ouuerturc fie de moyen aux Macédoniens, qui n’auoient iufqucs a- 
lors fait encor parler d’eux en aucune bonne forte, de commencer, à ic faire paroiftre au 
fait des armcs.En cq mefme endroit Anaximenes natif de la ville de Lampfâcc terminoit 
fon ceuure qu’il auoit le premier intitulé l’hiftoire des Grecs, fie Pjuliiftus aufli fon hiftoi- 
re des faits fie geftes 4e Dionyfius le fécond, qui compronpitles choies fàidçs oie l’efpace ’ 
de cinq ans. 

C. Svlpitivs Petigvj , fi c G. Liciniys Stoj.o, Confuls: 

A y temps dcfquels les ieux Sccniques 8 c Théâtraux-, furent premièrement ihftituczl 
fie iouez à Rome, afin 4c faire appaifer la pc(lUençc. Tire Liue, Yalcrclc Grand 
liure t. 
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Molon Preüoftà Athènes. Diodorc, Plutarque fie ÆmiÜnsProbus. 

Le Roy d’Egypte nommé par Diodore Tachos(qui pourroic cftre ccluy qu’Eufcbe^ 
a nommé cy douant Thco)prenant occafion fur ce que les citez Greques de l’Alic fcftoiécj 
fouQeuccs contre le Roy 4e Perle, 5c plufieurs de lès Lieutenans fie Satrapes aulfi rebel 
lcZjfe mift auec eux en ligue : maû ils furent trahis par Orontcs gouuerneur de la Myfic, 
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qu’ils auoiçmftniâ cbefdc leur liguent Jiurcs cotre les mains du Roy . Dcfortc que Ta 
cho$d&neuradefpQiirueudc leur affiûancc,ayantja mis vnc armée hors de fou Royau-j 
mc^nlaqudlecftoicAgeftlausRoy de Sparte venu à fbn feruice, nonobfhnc qu’il fuft 
aagéja de 8 Q,a 0 s(tefmomXmt^)on;auccCbabrias Athénien. Quf nefiic pas pluftoft 
efloigneç în pcu*dpi’£gyptc, qucMccbcnabusfils ou félon Plutarque nepucu,&: comme 
vcutGcmiftiu* coud» germain de Tachos/e reuolta contre fbn perc , 8c occupa le Roy- 
aume» le contraignant ie retirer par l’Arabie au Roy de Perle ; lequel non feulement luy 
pardonna fa faute, mais auffi le fit chef 6c conducteur de formée qu'il auoit préparée po ~ 
enuoyet contre l’Égypte , laquelle ne luy euft feruy de rien, fi la verni & proiicfÛ; < 
Roy AgPÜUus ne lu y eûft aififté,par laquelle il fut depuis rcftably en Ion throfnc.Gôbien 
queXenophonenl’orailbnqu’ilafaidoàla louange d’Agcfilaus, déclare exprcfTcmcnt 
que ce ne fut pas le Roy qui auoit die dcchalfé par la reuolcc de les gensqui rcftoicfài&c 
cotre luy* & côtrainx fq retirer en la ville de Sydô de Phœnicic,qui fut refticuc par ledit A- 
geûlaufiiaios feulemcnrqu’il loullint & défendit la caufc de l’vn des deux , que les Egy- 
ptiens çflcurentpar fèdition au lieu du precedent , à fçauoircduy qu’il cogneut le mieux 
affe&ionnc enuers les Grecs, & de qui il cfperoit qu’ils rcccuroient mieux le fàiairc du 1er- 
uice qu’ils luy fcroictrlcqucl Plutarque en la vie d’ Agcfilaus &c Gcmiftiws difènt auoir cftél 
Ncdenobus meûnes,qui fut a leur dire défendu 8c maintenu en fbn eliat par luy , fieftant] 
depuis qu’il eut cha{réTachos,cflcuc en la ville de Menddie vn autre Roy à rencontre 
de luy, qui mit bien vnc armée de cent mille hommes aux champs , laquelle fut défia i£te 
8c raife en routte par la ruze 8c induftrie d’ Agcfilaus.Tant y a cependant que lôit l’vn foir 
l’autre, les affaires deceluy iqui Agcfilausfàuorifâ,fc portèrent bien, & fetrouua alfeuré 
cnlbn cftat-Artaxerjces mourutences cntrcfai&cs apres auoir régné 43 . 1 ns ; &iuy focce- 
dafon fils Ochus.futnomméaufil Artaxcrxcs,qui en régna 13 . au rapport de Diodorc, & 
de Sulpiçius Scuerus^que nous aymons mieux cnfiiyureque Tcrtullicn,quiluy en donne 
24 -Clcm.Alex. 3 . 1 eulcmpnt,Galatinusa 7 .Eufebe&: Mctafthcnes z6. Lefquels fcmblent 
auoir annoté les 3 .derniers du pcre à ccux du fils. Au furplus, pource que ic fécond Arta-j 
xerxes auoit bien 8c mqdcftcméc gouuerné 8c trai&é fbn peuple, St qu’il auoit elle doux, 
padfiquc>&dauancage heureux en les affaires 6c entreprinfes , les Pcrfcs voulurent que 
ceux qui regnerent apres luy , portaflent fonnom, 8c fappellaflènc Arcaxcrxes comme; 
luy. Q^nta fbn fils, Sulpitius Seuerus eft d’opinion en fon liiftoire facree, que c’eft luy,' 
quel’hdtoirc de Iudithappellc Nabuchôdonofonlc Lieutenant duquel Holofcrnes en- 
uoyé en.ludec, pour la réduire en l’obeyffance de fon Maiftrc,fut occis par elle. Laquelle 
Opinion(oniûppQfanc,quc le liurcqui eft eferit de Iudirh,ores qu’il foie apocriphe , nej 
rdo pas pourtat le nom d’hiftairc,ou qu’il n’ait elfe fait pour allégorie, corne il femble à 
iniques grands perfbntnages,pluftoft que pour vne chofe véritablement aduenue) me 
mblc bien vray-fémblablc, comme ainfî foit que le dif eours du fai<ft de ludith ic déclaré 
notoirement cftccaduenu apres le retour des Iuifs de la captiuité , eftant le Temple ja rc> 
paré&:rcmiyaü^dlu^ , &:qu’il n’ya moycn raifonnable de le rapporter à autre qu a vn 
Roy de Pot&dignammenr à ccluy-cy,que tous les hiftoriographes tefmoignent auoir cftéj 
violent, folon, cruel, ôC grandement hay de les fubjccs , pour la malignité 8c cruauté de fa] 
nature, mefmement des Egyptiens, qui au rapport de Plutarque, le furnommerent pour cej 
regard Ic’AfnCjénfemhleauÉiÿComme il déclaré au liured’Ifis ficd'Ofiris, l’Efpce, pource 
qu’il fut le plus cruel Roy des Perles & le plus terrible, comme ccluyquifit mourirplu- 
fijpurs grands pèrfbnnages,& tua finalement leur bœuf Apis : tellement qu’ils l’appclle- 
rencainfitouuours depuis en la lifte & au catalogue de leurs Rois, non pour lignifier fx 
fubftancc,ains la dureté de fon naturel & mauuaiftié, qu’ils accomparoient à vn inftru- 
ment donjon fait mourir les hommes. Qui fut l’occafionpourquoy la plufparc des citez 
8c des peuples de l’ Afiefcomme recite Diodorc ) le foufleucrcnt contre luy : à fçauoir les] 
Çilicicns, Syriens, Phoeniciens, Sidoftiens,&: Cypriots,auec pluficurs grands Seigneurs 8c 
Satrapes, telf que Hermyas tyran des Atarniens 8c Artabazus,fâns ceux qui fcftoiét ja de- 
darez cÔtrc fon pcre,vn peu auanr fa mort:comme AriobaraanesRoy de Phrygie, Aphra- 
4«cs Satrape de Lydie, Datâmes dcCappadocicaueclcs Lyciens,Pifidics,Pampbyîiens, 
Çilicicns, vnc partie des Syriens, & les Arméniens, & prelque toutesles autres natios voi- 
fines de la marine, lcfqudlcs fèmblc cftre nômecs au i.chap. de ladi&e hiftoire de ludith J 
De force qu on pourroic prendre Arphaxad pour le gouuemeur de Medic , qui fc f croit 
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rcuolté aucc les autres, &: fortifié en 1a ville d’Ecbatane : puis auroit eflé dcffaiét lors 
que toutes les nations & peuples, qui felloient fouflraiélcs de ion Empire, forent tant par 
luy,que par lès Licutcnans Mentor &Bagoas fubiuguecs& rcduiâcs àfon obeïflân.cc. 
Ce que Diodore telinôigne eftrc aduenu tant de l’Egypte & de la Phoenicie , que des au- 
nes peuples enuiron la 13. & i4.annccdcfonrcgne. Encor qu’Eulèbe ait noté les 17. & 
18. Quant à Holofcrnes , le fragment qui nous eft relie de Ion 31. liure , récite qu’il y eut 
(ouz iedid Roy Ochus vn Roy ou Satrape de la Cappadocie nommé Ariamnes fils de 
Datâmes, qui lè difoitiirudcl’vndcslèptquiauoicntaucc Darius deliuré l’Empire des 
Perles de l’occupation des deux Magiciens des Mcdcs : lequel apres auoir régné yo. ans, 
mourut, taillant deux fils: l’aifné dclqucls nommé Ariarathes, àcaulc de la prerogatiuc 
de fon aage,focceda és cllats defon perc,& ayma tant l'on frère qui fappclloit Holofer- 
ncs, qu’il l'auança par tous moyens, aux plus grandes charges &: aigmtez en la Court du 
Roy de Perle: tellement qu’il fut enuoy e aucc Ion armee, comme allie & compagnon de 
guerre contre les Egyptiens , où il lè porta li bien qu’il fot rémunéré pour fes mérités de 
grands honneurs par le Roy Ochus. Qui peut donner occafion de croire , que ce fut luy 
qui fut encor apres cclàfàid chef de l’armce qu’on enuoya contre les Iuifs : mefmemcnt 
que Diodore adioulle qu’il mourut auant fon frère, taillant deux fils Ariarathes, Arilà: 
le premier dcfqucls fot heritier & fuccclîèur de fondicl frere, qui n’eut aucuns enfans; & 
régna iufqucs apres le trclpas du Roy Alexandre, que l’vn de lès Capitaines nommé Eu- 
mcncslcdcchallà&mitàmorr. Iofcphc tcfmoigne encor que le Roy Ochusfitguerre 
aux Iuifs, & qu’il leur ofla les oblations annuelles, que les Rois lès prcdeccflèurs auoient 
accoullumé d’enuoycr au Tcmplc,dcpuis Cyrus & Artaxerxcs. 

Encore que les Lacédémoniens f attribuaient l’honneur de la iourneede Manti- 
ncc,li cll-ce toutesfois que fentans combien outre les autres pertes qu’ils auoient fai < 3 : cy 
dcuantydlc leur auoit cher coufté,forcnt les premiers qui enuoyerent rccercher les Thc- 
bains de paix: lefqucls la voulurent bien accorder à la charge qu’ils permiffent que la ville 
de MefTanc fut rcllaurcc,& les Mcllàniens remis en leur liberté. Or pour ce que les Lacé- 
démoniens forent dilluadez par leur Roy Agcfilaus ou (comme Ifocratcs fcmblc vouloir 
monflrer en fon oraifbn Archidamiquc) par Archidamus fils d’iceluy, d’accepter cefl ar- 
ticle, paix vniucrfclle fot bien traidcc entre les autres peuples de la Morec fans y com- 
prendre les Lacédémoniens, laquelle toutesfois ne dura qu’vn an feulement entre les Ar- 
cades, lefqucls commencèrent dcrechcfà fè guerroyer les vns les autres . Le commence- 
ment venant des Mcgalopolitains,qui vouloient contraindre les habirans des villes voi- 
lincs d’aller habiter en la leur,fèlon Diodore & Plutarque en la vie d’Agcfilaus . Ifocra- 
tes au lieu preallcgué, à fçauoir en l’oraifon fai été pour Archidamus, déclare que lors que 
les Lacédémoniens forent en propos de celle paix, que les Pcrfès n’auoient encore tenu 
la fouucraincté ou l’empire fur l’Afic zoo.ans. Mais la manière de parler dont il vfè,fèm- 
ble lignifier qu’il ne fen falloit pas beaucoup, ou qu'il a voulu parler par exténuation. Ce 
qui efl ce pendat vn tefmoignagc oculaire & formel cotre Gencbrard, qui afferme qu’on 
parloit du téps d’Ifocratcs & de Demoflhcncs de la mort du premier Cyrus & de Pytha- 
goras, comme de chofès fraifehement aduenuës. 

En cet endroit commcnçoitl’hifloircd’AthanasSyracufain, qui efcriuoitles fàids de 
Dion en treize liurcs. Diodore. 

C. Genvcivs , & L. Æmilivs Mamercvs, Confuls. 

L a coullume de ficher le clou annal ou annuel , fot repetee celle annee, à fin d'expier 
la cité:& pour ce faire, fut créé Di&ateur L. Manlivs. T. Liuc. 
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Nicophemvs Prcuoll à Athènes. Diodore.* 

Agesilavs Roy de Sparte,ayant remis le Roy Tachos ou Neâenabus en fon Roy- 
aume , Sc contraint par fa vaillance les Egyptiens de le reccuoir , fè mift en chemin pour 
retourner en fon pals: mais quand il fot en laprouince de C y rené, vne maladie le furprit, 
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de laquelle il mourut apres auoirvefcu quatre vingt quatre ans , defqucls il en auoit cfté 
4i.an Roy,& durant (es jo.d’iceux ou enuiron cfté fans intermiifion eftimé le plus grand 
Se le plus puiflànt homme Se quali comme Capitaine general de toute la Grèce , iufques à 
la iournee de Lcu<ftrcs,à caufe des bonnes parties qui reluifoient en luy , lefquellcs le fai- 
loicnt exceller par dcfïus tous les autres, tant en fait de guerre qu’en maniement d'affaires 
d’cftac,& de l’heur aulfi qui le fccondoit en toutes lès entreprinfes. A luy finalement fiic- 
cedaen l’vne des couronnes de Sparte pour la famille Euritionidc fon fils Archidamus, 
qui régna ij.ans. Diodore, Plutarque. 

Les Mantincens Se autres Arcades ayans enuoyé fccours aux peuples à qui les Mégalo^ 
policains faifoient la guerre, furent caule que les Athéniens depefeherent leur Capitaine 
Pammencsou Parmenio auec vn autre nombre de gens pour aller fccourir les Megapo- 
litains.Ce qui les rendit fi forts, qu’ils contraignirent en fin leurs aducrfaircs de fe loub- 
mettreàcux. Gemiftius. 

C e s t e annee finifl'oient les hiftoircs que Dionilodorus Se Anaxis tous deux natifs de 
la Bœotie auoient clcrites des fai&s Se des geftes des Grecs . 

S er. v ili vs, Se L. Genvcivs, Confuls. 

GENvcivsfixtlc premier du corps du peuple en l’cftat Confu!airc,qui eut la condui- 
re d’vne gucrretcar il fut enuoyc contre les Hcrnicicns,par lelquels eftant attiré en vne 
embufcade,il fut tué.,& fon armée deifai&c. Au moyen dequoy les Romains crccrent Di- 
ftatcur Appivs Clavdivs Crassinvs, qui deffit Se mie en routte l’armcc des 
ennemis, & gagna leur câp:puis ramena fon armée vidorieufe en triôphc à Rome.T.Liuc. 
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C a l n m e d e s Preuoft à Athènes. Diodore. 

Piediccas Roy de Maccdonc eftant aflàilly des Ulyriens ou Efclauos,fut cotrainâ 
de leur liurcr bataille, en laquelle il fut mifcrablemet dcffaiéfc Se occis , auec la fleur de les 
gens, comme tcfmoignent Æfchincs, Diodore, Se Gemiftius. Combien que Iuftin eftime 
qu’il fut mis à mort par fa mère Eurydice, de mefmc façon qu’auoit cfté fon père. Mais tât 
y a que nonobftant qu’il eu ft laifle vn fils n 5 mé Amyntas, d’autant qu’il eftoit cncores en 
bas aage, Philippe le plus ieunc de tous les frères, apres feftrc fccretemet defrobé de lavillc 
de Thcbes,où il eftoit détenu en oftage,f enfuit en Maccdonc, Se vint à fucceder au Roy- 
aume, lequel il trouua en trcfmauuais cftat,tac à caufe de la perte rccente que les Macé- 
doniens auoient fàiétc en la bataille prcccdcnte,que pour les grands dangers qui le mena- 
çoient de la part des Efclauons,Hôgre$ Se d’autres voifïns, Se d’vn Argeus quiafpiroit au 
mefrne Royaume fouz la fauedr des Athéniens. Mais ayant donné ordre aux affaires de la 
guerre, & enfeigné le premier à cÔpofcr celle forme de bataillô quarré Se ferré, que depuis 
on a toufiours appelle Phalage Maccdonique,&: côpofé auec les Hôgrcs,deflït Argeus en 
bataille, qui afpiroit au Royaume, Se rccouura quelques villes fur fes voifins:dc façon qu’il 
régna deflors 14.ans.au côpte de Diodore Se deGemiftius li. i.ou felo Iuftin iy. Eufebe 16. 
En la mefmc année aufliThcopôpus hiftoricn natif de l’ifle de Chio comméçoit l’hiftoire 
qu’il auoit eferite en y 8.1iurcs,des fai<fts& geftes de ce Roy Philippe. 

C. Svlpitivs, Se C. Licinivs Calvvs, Confuls. 

La ville Ferentinefutprife par Sulpitius.fur les Hernicicns. Apres cela vne armee de 
Gaulois vint bien près du terroir de Romc,& dôna telle frayeur aux Romains qu’ils créè- 
rent Di&atcur T. Qv inctivs pour leur faire teftc.Et aduint que T. Manlius eftant 
deffié par l’vndefdiéts Gaulois , le vainquit de combat corps à corps. Se remportaxiuec 
l’honneur de cefte vi&oirc le furnom dc Torquatus(a caufe dvne chaîne d’or qu’il auoit 
gangnee à la dcfpouille de fon cnncmy)qui fit, que lcfdits Gaulois lcucrcnt leur camp , Se 
fè retirèrent pn la campagne d’Italie. T.Liue. 
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Evchaustvs Prcuollà Athçncs. Diodorc. 

Agis Roy de Hongrie mort , Philippe aflcmbla l’on armee auec laquelle il encra de- 
dans le pais de Hongrie, où il déifie les Barbares en vne bataille, & parcelle victoire ren 
dit les Hongrois fubicts aux Macédoniens. Cela fàiél, mena Ton armee contre les Efcla- 
uons, qu’il combattit auec leur Roy, qui fenommoit Bardyllis:& ayant fur eux gaigné v- 
nc grofle bataille, leur accorda la paix, auec celle charge & condition, qu’ils remcctroienr 
en Ion obeïflànce toutes les villes & places qu’ils auoient occupées fur Tes predecelïcurs. 
Outre cela il fill paix auec les Athéniens , par laquelle leur rendit la ville d’Amphipol is 
Diodorc. i * ’< 

L a guerre qui elloit entre les Carthaginiens & Denis tyran de Sicile fut terminée par 
vnappoin&cment qu’ils firent entre eux. Outre lequel le mefme tyran en fit encor vnj 
autre auec les Lucains , aufquels il failoic guerre , apres qu’il les eut vaincuz en plufieurs 
rencontres. Et puis fit fortifier deux villes en la Pouille , à fin de tenir par icelles la naui- 
gation de la mer Ionique en paix & en feurcté. Diodore. 

E n mefme temps Alexadre Roy de Pheres enuoya quelques vaiflèaux pour efcumerj 
les ifles Cyclades:& luy auec vne autre armee fen vint affieger la ville de Pcpanete. Qui 
fut caulè de partir d’Athcnes vne armee fouz la conduire du CapitaineLeoilhenes,pour 
l’aller fecourir: qui le porta 11 mal en celle charge, qu’il fut deffai£t auec fes gens . Occâ-j 
lion pourquoy les Athéniens le condamnèrent à mort,& fubrogerent le Capitaine Cha- 
rcs en là charge: qui pour feltre porté plus doux & humain entiers les ennemis, qu’enuers 
les peuples alliez de la patrie , lignam ment ceux de Corfou, illaiffaen eux l’impreffion 
d’vn grand mefeontentement des Athéniens. Gemillius liurc i. 

C. Poetelivs Bal MTs, & M. F ab i vs Ambvstvs, Gonfuls . 

Les Tiburtins ellans en guerre contre les Romains, furent par eux vaincuz & deffaits 
en bataille fouz la conduire de Pœtelius Conful j & les Hcrnicicns femblablementpar 
Ion compagnon. Mais ellant le nom des Gaulois plus redoutable aux Romains, fit elîirc 
Di&ateur , Sekvilivs Ahala, pour aller au deuant d’vne armee d’iceux, 
qui venoit au fecours des Tiburtins,laqucllc il combattit près la porte Coliinc , &£ la mit 
en routte. C’ell celle qui l’annee precedente elloit paflèe au pais de la Campagne , 8c re- 
tournoit alors. T. Liuc,Florus Eutrop. 
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Cephisodokvs Prcuoll à Athènes. Diodore. 

Philippe ellant rentré en difcord auec les Athéniens, reprint la ville d’Amphipo- 
lis fur eux, qu’il leur auoit rendue : puis apres celle de Pidne & de Potydce , ou il fonda la 
ville de Philippi, & fit fouiller & accoullrer les mines d’or. Ce pendant les Athéniens en- 
trèrent en la guerre appellce des alliez, pour ce que ceux de Chio , de Co , de Samos , de 
Rhodes & de Byzance & toutes celles del'Hellefpont, le rebellèrent contre eux : ne vou- 
lans payer leur quotc part de la contribution qu’ils auoient accouflumé de payer, fuywant 
les conditions de leur ligue. A caufe dequoy les Athéniens leur commencèrent guerre, 
à fin de les faire reuenir à leur alliance . De forte qu’ils defpcfcherent vne armee en Tifle . 
de Chio fouz la condui&e de Charcs Sc de Chabrias , lequel fut tué en combattant VçafL 
lammcnt en vne rencontre qu’ils curent deuant la ville , ayant eflé en fbn viuanr vndd* j 
plus fameux & renommez Capitaines de fbn téps. Diodore, Plutarque en la vie de PhoJ 
cipn, Gemillius liu.i. ; f: ! 

A v mefme temps Alexandre tyran de Pheres fut mis à mort par les pratiques de' il 
femme &: de lès deux frères Lycophron & Thifiphon , comme tefmoigne Diodore. Et 
pour ce que Xenophon déclare qu’il laifîa plufieurs nepueux fils de fbn feu frère lafon, 
l’aifiié dcfquels nommé Lifiphon luyfuccedaà l’cflat de Pheres : lequel il tint à ce qu’il 
dit,iufqucs au temps qu’il efcriuoit fon hiftoirc . Ce nous efl vn indice que cell Alexîdré 
décéda pluflofl que Diodorc n’a eferit ou Xenophô,&: plus tard que Diogenes Laertius 1 
& les autres ne nous ont fait entendre, qui ont rapporté famort à la première arinee de ■ 
lOlympiadc ioy. Tant y-a ce pendant qu’on conuicnt qu’il mourut fort aagé , ayant au | 
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rapport de Lucian pâlie le $o.an de Ton aagc.ll a obtenu ces tiltres enuers la pofterité,d’a- 
uoir efté bon Orateur, grand Philofophc,vaillant & excellent Capitaine : cnlcmblc aufti 
monftré par Ion exemple, que les Mules, les lettres 6c les armes pcuucn t habiter 6c compa- 
tir enfemble: qui plus ell aufli, le premier des Philofophcs , qui fcft ingéré d’eferire 
hiftoirc. 

Philippe Roy de Maçedone ayant pris la ville de Potidce,la donna aux Olynthiés 
du païs de Chalcide,qui cftoient lès alliez. A caulc dequoy ils luy furent toufiours iufqu a 
long temps depuis fort amis . Auparauant qu’il cuit faid celle p nie, il auoit faid vn voyage 
fur les Illyricns, qu’on dit auiourd’huy Efclauons:& les ayant vaincus ,leur auoit accordé 
vne glorieule& honorable paix pour luy. Diodore,Gcmiftius. 

D i o h frère de l’vne des femmes du premier Dionylïus tyran de Syracu(c,hommefort 
feauanten la Philofophie,& qui en prouëfTc 6c expérience de l’art militaire n’auoit point 
(on pareil en toute la Sicile, eilant aulfi difciplc de Platon,fut pour quelque foupçon con- 
traind de fenfuir de Sy raculê,à caulc du fils du tyran , 6c fc retirer à Corinthe , félon que 
Diodore recite. Auquel temps Platon retourna en Sicile deuers, le icune Dionylius,pour 
trouucr moyen de refaire l’appointement de Dion enuers luy , auprès duquel ilfeiourna 
quelque tcmps,& puis de là il palla en Italie, pourviliter Architas le Tarcntin 6c autres 
Philofophcs de l’clcolc Pythagorique,comme Echecratcs , Timoee 6c Acrion Locricn: 
afin d’apprendre leur dodrine,& ce que Socrates n’en approuuoit. Cicéron toutesfois au 
liurc de la vieillelle tefmoignc,quc Platon arriua à Tarcnte, au temps que L. Furius,& 
Appius Claudius cftoient Confuls.Ce qui ne peut cftre vray, linon de l’vn des autresvoia- 
ges qu’on dit qu’il fit en Italie & en Sicile. De fait Gcmiftius tefmoigne que ce voyage cy 
rut le troifiefme qu’il fit en Sicile vers les T yrans. EtÆmilius Probus déclaré qu’il auoit ja 
efté auparauant en Sicile dés le viuant du premier Dionyfius. 

M. Popilivs Lænas, 6c Cn. Manlivs Impekiosvs, Confuls. 

Les Tiburtins ayans faid vne courlè iufques aux portes de Rome, furent honteufe- 
ment rcpoulfcz par les Confuls . 

Les Tarquinicns d’autre-part , ayans couru iufques fur les limites des Romains, fu- 
rent déclarez ennemis , 6c guerre à eux lignifiée. T.Liuc. 
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Acatocles Preuoft à Athènes. Diodore, Paulànias. 

Philippe pourfuiuant fes ennemis chafta tous les Tyrans nommez les Alcuadcs,qui 
tevouloient faire feigneurs de la Thcftalicrpar lequel cxploid il acqttift la faueur 6c bicn-J 
vueillancedetouslcsThelIaliens. Diodore, Gcmiftius. 

P a r. le trclpas de Chabrias,Charcs demeura fcul Capitaine general de l’armec de mer 
des Athéniens, qui fouftinc les effors de leurs ennemis iufques à ce qu’on eut enuoiévnc 
nouucllcarmecfeioindreàlaficnne, à laquelle Mneftcus fils du Capitaine Iphicratcs 6c 
gendre de Timothcc(qui dloient lors auec Cliarcs les plus vaillans 6c renommez Capi- 
taines que les Athéniens eullcnt) commandoit ayant Ion pere 6c fon bcau-perc pour con- 
lcillcrs,qui deuoient conduire celle guerre par vn commun confcil auec Charcs.Et pour- 
ce qu’il leur eftoitenioint de fecourir la ville &ille de Samos , que les ennemis ccnoient 
afiiegee auec vne fort puiftante armée, &: de les combatrc quand ils en auroient l’oppor- 
tunité , ils f aduiferent de f approcher de la ville de Byzance. Qui fut caufc de faire partir 
l’armce de leurs ennemis de Samospour la venir fccourir.Où l’occafiS fe prefenta de leur 
doner bataillermais elle fut troublée par vne tormetc qui furuint,qui difluada Timothée 
6c Iphicratcs de hazarder leurs gens, cotre l’opiniô de Chares,qui vouloit contre tout em- 
pefehement dôner bataille à l’enncmy .duquel mefmc il f approcha fi près (fi Æmilius Pro- 
bus a dit vray)qu’d perdit beaucoup de lès nauircs.Pour raifon dequoy il accufaTimothce 
& Iphicratcs deuant les Athéniens d’auoir elle caulc de là perte, & de ce que l’ennemy 
n’auoit elle combatu.Dont il furent tous deux condamnez à vne grolîè amande , fignam- 
ment Timothee, lequel a faute delà pouuoir payer f en alla en exil cn la ville deChalcidc, 
où il mourut bien toft apres cn fort grandaagc : laiflànt vn fils nommé Conon, qui fut 
contraint 
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contraincde payeras dixiefme partie de l’a«dendcàlaquelJcfcupiçirç} auoit cité- condam- 
né,quifoccmpk>yceàkrq 5 Ma£iond’yn pmdcsmuraaüe^tdcJacHiCjd^dwiW J^fqu^lles 
fon grand pcrc nonunc Conon comme luy* auoit cy dpuaiacfak (entièrement robaftir & 
rcleucr tout de neuf aux dcfpenfc du Roy de Pcrfc. Exéplc d’vpe teJaarqugJble .viçilfitudc 
deschofcs. Diodorc, Æmilius Probus. 

Dion aucc vne petite trouppe de Copindiicns < rcpalïken Sicile, &rçraifl la ville de 
Syraculèen Iibercé,cfoalIàntlcoyiran d’icclle^&Iuy faiktarpcrdreiûsieûws : tellcmét qu’il 
ne r etc noir plus qivelcidl'ialfeaodc Sy raeufe^ fdon Diodore & Gcmiftius liq. 1. Qui tek 
moignent auili que cela le fit 48. ans apres que la cité de Syracufe eut efté Ipolieedc fali- 
berce par l’ancien Denis: & par ce qu’au rapport de Plutarque le fitforlafindel’efté dé 
la mefine année vne ecliplc de Xaïqc , par les tables Aftronomiques le demonftrê «qu’elle 
doit cftre mftement attribuée à la 4. année de la ioy. Olympiade: pour çe qu elle le trou-, 
ueaduenuële 2z.iourd’Aouftdëlâ 589. annee deuant lapalfion de noftrc Seigneur. 

C. Fâbivs, Sc C. Plavtivs, Confuls. 

L e premier dclqucls vainquit, & l'ubiuga les Herniciens . Mais l’autre le porta plus 
malhenreufcment contre les Tarquiniens: car en vne rencontre il perdit grand nombre 
de citoyens Romains qui forent pris par les Tarquiniens, lefqucls en immolèrent & fâcri- 
fierentjiufqucsaunombrede 307. Ce pendant vne armee de Gaulois, vint derechef iuf- ; 
ques auprès de la ville de Prenefte, où elle fut encor deifciâe & mile en routte par le Di- 
dateur C. Svlpitivs, que la crainte auoit faid cil ire en cefte dignité. T.Liuc. 
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E l p 1 n v s Preuoft à Athènes. Diodore. 



O c h v s ayant pris la ville d’Apodafinc fur les Iuifs, tranlporta les habitons d’icelle au 
pais d’Hircanic près la mer Cafpie. Eulèbe. . 

Charzs citant demeuré Capitaine general de l’armee de merdes Athéniens , aptes! : 
la condamnation de Timothée & d’Iphicratcs,à fin de gagner lafoulde de fon arroee fen 
alla iotndre aucc toute fa puiflàncc à Aotttbazm,qui f eftoit rebellé contre le Roy. de Per- 
le £bnmaiftrc:&: eftoit lut le point de combattre aucc petit nombre de gens de guerre co- 
tre les autres Satrapes du Roy, qui auôient plus grandes forces : fur icfquclles tovtccsfois il , 
emporta là vidoirepar le moyen dudit Chares. Qui fot caufe que le Roy de Perfe iè dé- 
libéra de donner lècours aux ennemis des Athéniens. Diodorc. 

C e s t e année nalquic Alexandre( la grâdcur des faits duquel le fit depuis lu rn orner 
le Grand) fils de Philippe Roy de MaCedonc,&: d’Olympias fille du Roy d’Epire:# ce au! 
mefme iour que le fameux & magnifique temple de Diane en la ville d’Ephefe fut bruRé 
par Heroftratus, voulant immortalifer la mémoire parce forfàid : &c que fon perc receut 
nouuelles,quc fon armee auoit vaincu les Efdauons fouz la conduide de fon Lieutenat 
Parménion, &: que les chariots aulfi auoient gaigné le prix és ieux Olympiques, félon que » 
récite Plutarque en fa vie.. Qui eft pouwnonftrer, que lanaiftancc ne peut dire rqfbree à 
autre année qu a ceûe-cy: ioind que les ans de fa vie le conferment. Parquoy Tonne peut 
cllimer qu’il n’y ait vne faute au chap.53. de Solinus,afligaajnc ladide naiflanoe à l’an 395/ 
deRome,&auConfolatde M. Fabivs Ambullus , Se Titc Liue , Qv 1 n ot 1 v s 
Capitolinvs. 

Dionysivs lailTant fon chafteau en garde, aux meilleurs & plus fidèles loldats qu’il; 
cuft,lè tranlporta, aoeç toutes les richelïès en Italie. En l’abfcnce duquel , lès gens perdi- 
rent vne bataille contre les Syraculàins, qui en deuindrent fi mal foigneux , que peu fen 
fallut que la ville ne retombait par vne furprinfc de nuid en la puiflàncc de ceux du cha- 
fteau, n’cull efté le lècours de Dion, que fès citoyens auoient vn peu auparauanc affez in- 
gratement rciecté d’auec eux . Qui eft l’endroit où ilfaut rapporter 1 a fin des 50.4ns que 
la tyrannie des deux Dionyfius auoit duré à Syracufe, au compte de Theopompus hiûo- 
rien. PlutarquC conuient auec Diodore , que le icune Dionyfius fut dix ans fpolié de là 
prouince de Syraculè, deuant que de fi y remettre. 

Environ le mefme temps f alfembla au pais des Lucaniens en Italie vnamàs de gés 
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de coûtes pièces, dont la plufparteftoient cfclaucs fugitifs : lefquels apres auoir fàidplu- 
fieurs ribtemens de pays, 6 c faccagcmens de villes, commenceront à eftablir entre eux 
comme vne forme de choie publiquc:& forent appeliez Brutiens , quifignifioient en lan- 
gue du pays ferfs fugitifs, d’où vint l’eftabliflcment de la nation des Brutiens en Italie. 
Diodorc. 

C. Marcivs Rvtiivs, 6 c Cn. M anlivs, Confuls. • 

C £ Manlius eilant enuoié contre les Falifques , qui fcftoienc rebellez , ne fit rien de 
memorable.Mais l’autre deffit en bataille les Priucrnatçs,&prit lèurviUe, dontiltriora- 
pha. T.Liuc. 
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Cailistaatvs Preuoft à Athènes. Diodorc. 

Lis Rois doThracc,de Hongrie 6c d’Efclauonie,redoubtani les accroiflcmens de Phi- 
lippe R,oy de Maccdone,fe liguèrent cnfèmble ; mais il les alla trouuer fi hardiment aucc 
les forces, qu’il les contraignit de foire ce qu’il voulut. Diodore, 

C est e année futachcuec la guerre que les Athéniens auoient contre leursalliez, a- 
pres qu'elle eut duré 4.ans.Pourcequelcs Athéniens quittèrent le jeu les premiers, don- 
nons à leurs ennemis vn^telle paix qu’ils voulurent, quand ils virent que Maufolus Roy 
de Carie faifoit fon faid de la caufc des alliez; &: que le Roy de Pcrfc vouloir auiîi dire de 
la partie contre eux.Mais comme les affaires le fuiuent l’vne l’autre, celle guerre finie, cô- 
mença celle que les Grecs appelleront faindc ou facrce : à caufc du Temple d’Apollon de 
Delphes, occupé, iaeçagé 6c violé par Philomelus Capitaine des Phoçiensdaquelle guer- 
re dura dix ans enticrs,tefinoin Diodore & Paufanias. Lequel toutesfois au liure io. efl cn 
different du temps d’icelle, pource qu’il conflitue le commencement au 4. an de l’Olym- 
piade 10J.& la fin au i.de l’Olymp. 108 • L’occaïïon dé faire commettre ce facrilegc aux 
Phocicns vint de ce qu’eux ayans fait quelques courtes & entreprinfes fut la Bœonc, fo- 
rent acculez par les Thcbains deuant le confoil des Amphidions , 6c à leur inflancc con- 
damnez à vne amende, de laquelle ils ne te pouuoient acquitter. Qui fut caufc de les met- 
tre en tel dcfpit 6c dctefpoir, qu’ils allèrent faire ce beaumefnage au temple de Delphes, 
afin d’eftre garnis de deniers pour fouflenir la guerre contre les Thebains. 

E N la mefme année auffi mourut Maufolus z.du nom Roy de Carie, fans laiffer aucuns 
enfàns. Au moyen dequoy fa femme, qui cftoit auffi fa foeur nommée Artemifia, tint fon 
Royaume apres luydaquelle luy portoit vne telle affedion , qu’elle luy dreffa ce fuperbe 
fepulchre qui foc compté entre les fept miracles du monde. Et fit faire aux obteques d’icc- 
luyieux de toutes fortes de combats tant d’efprit que de corps, entre autres d’cloquen- 
cc,pour raifbn defqucls Ifocrates,Thcopompus de Chio,Thcodcdes, ôc Naucrate&Erc- 
trien f y trouuercnt. Diodore, Strabo, Pline, AuhGelte. 

E n ccft endroit commençoit l’hiftoirç de Demophilus fils d’Ephorus , en laquelle il a- 
uoit deferit la guerre qui fut dide facree,là où fon pcrc cftoit demouré. Et Calliftenes vn 
autre hiftorien, qui auoiteferit dix liures des faids & des geftes des Grecs finiffoit auffi à 
la mefme prife,& faccagement du temple de Delphes. Auquel fcmblablement vnautre 
hiftorien nommé Dyillus Athénien commença fon hiftoirc, qu’il cf criuit en 27-liures, ef- 
quels il comprenait toutes les plus notables chotes faides 6c aduçnues de ce temps là,non 
feulement en la Grèce, mais auffi en la Sicile. 

C e fut auffi cn la mefme anncc(tefmoin Dionyfius Halicarn.) que Demofthencs , qui 
eftoit en la ay.de fon aage,ou félon Plutarque cn la 30. commença ac f exercer à eferire 6c 
à compofet des oraifons publiques, mefmemont auffi prononça fa première oraifon con- 
tre Androtion deuant le peuple, & fà féconde des immunitez. 

M. Fabivs Ambvstvs, 6 c M. Popillivs L^m as, tous deux pourlaz.fpis 
Confols. 

Les qvels forent enuoyez tenir cap contre les Tiburtins, Phalifcics SC T arq«iniés:& 
cobie qu’fis f y foflent heureufeméc portez, toutesfois le renfort qui vint aux ennemis de la 
part des Tofcans,fitcreerDidateur C. Marcivs Rvtilvs, lequel deffit, tua & 
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prift en bataille, vn grand nombre des ennemis : & comme premier du corps du peuple 
cftoit paruenu à ccfte dignité fans le contentement du Senat,auifi premier en icelle trio 
pha des ennemis par lapermiflion du peuple contre le vouloir dudit Sénat. T. Liuc.Ce- 
îlc annee au refte eft par Pline liu.z.chap.'zy. comprife en l’Olympiade-cv ni . mais il faut 
ou qu’il fe foit mc(conté,oü que les efcriuains ayent corrompu ce nombre. 
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D 10 ti m vs Preuoft à Athènes. Diodore. 

L e v c o n Roy du pais de Bofphoré Cimmericn, mourut apres auoir régné 40.ans; & 
luy fucceda Spartacus Ion fils, qui n’en régna que cinq. 

A v mefme temps Philippe Roy de Macedone prit d’aflault, 3c rafa la ville de Metho 
ne, puis apres annexa à fa couronne celle de Pages. Diodore. 

Les Bœoticns f cftans mis en armes pour venger l'iaiure fai&e au temple deDclphcs 
defeonfirenten vne rencontre la plus part des (acrileges, dont le Capitaine Philomclus 
le tua foy-mefme, 8c luy fucceda en là charge Onomarchus. Or combie que la caufc des 
Phocicns fuft grandement odieufe quafi enuers tous les Grecs , neantmoins les Lacédé- 
moniens 8c Athéniens les olercntfauoriler contre tous les autres. Diodore. 

Dion ayant cité occis par quelques (oldars Zacynthiens,Calippus qui les auoit atti 
trez à ce faire, luy fucceda en la charge de Capitaine des Syracufains, en laquelle il ne de 
meuraque 13. mois. Diodore. Mais Æmilius Prpbus nomme Callicrates citoyen d’A 
thencs celuy qui occit Dion, qui fe fioit en luy.Souz le Preuoft Diotimus Demofthcnes 
prononça fon oraifon intitulée De l’armee marine, deuant le peuple d’Athenes, par la 
quelle il le difluada de rompre la paix qu’il auoit auec le Roy Philippe, deuant qu’il eu 
allemblé fe s forces de mer. Dionyfius Halicarnafs. 

C. Svlpitivs P >e t 1 c vs pour la 3. fois Conful , auec M. Valbr.iv 
PvBLICOLA. 

L e temps dcfquels eft référé par T.Liue à l’an fuyuant,cc qu’il pourrait bien auoir dit 
lelonlalupputationde Varro, fid’auentureil n’auoit voulu parler de la fin deleurCon 
fulatrauqueliladiouftcquelavilled’Empuliumfutprifcfurles Tyburtins par les Ro 
mains . 
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E v d e m v s Preuoft à Athènes. Diodore. Selon Dionyfius Halicarnaftèus, Thco- 
demus. 

Artabazvs qui f cftoit rebellé contre le Roy de Perfc fon maiftre,fouftenoit touf 
iours la guerre contre les Satrapes, &: Lieutcnans d’iccluy , encor que Chares Athénien 
l’euft laifle: au lieu duquel il appella les Thebains à fon fccours,qui luy enuoyerent Pam- 
mcncs, moyennant lequel il deffit en deux groflès batailles l’armee du Roy. Aumelme 
temps aulfi félon Diodore, ou 2. ans deuant , tcfmoin Pline , mourut Maufolus Roy de 
Carie, & luy fucceda Artcmifia la lœur& là femme, qui tint leftat2.ans. Souz le Pre- 
uoft Eudcmus Demofthenes compolà fon oraifon dide la Timocratcc pour Diodo- 
rus, lequel vouloit acculer Timocrates 3c fuader au peuple d’Athenes d’enjuoycr fecours 
aux Mcgalopolitains. Dionyfius Halic. 

Cersobleptes fils de Cotis Roy de Thrace, remit entre les mains des Athcniés 
toutes les villes qu’il tenoit au pais de la Cherronclc : auec cela Chares Capitaine Athc 
nicn fit vnvoyageaupaïsdel’Hellelpont, où il prit la ville de Sefte. Mais ençes entre- 
fai&es fourdit guerre entre les Argiens & Lacédémoniens, qui le donnèrent bataille près 
"a ville d’Ornces,quifut auec ladite ville gaignee par les Laccdemoniens. 

A v mefme temps Philippe Roy de Macedone , alfiegeant la ville de Methone, reçeur 
vn coup de flcfche, qui luy crcua l’vn des yeux . Ce nonobftant il deffit quelque temps 
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apres Onomarchus,& les pillards du Temple qui eftoient venus au lecours de Lycophrô 
Tyran de Pheres :& fit prendre ledit Onomarchus noyer lès gens , auquel Phayllus Ton 
frère fuoceda en fa charge. Diodorc. j 

Les amis de Dion,ayans pris les armes contre Calippus pour le venger , n’en peurent 
vcnirabout.MaisHipparinusfilsde Dionyfius, auec quelque nombre de gens, arriua 
quelque temps apres à Syraculc,où il deffit ledit Calippus, & chafia delà ville. Au moyens 
dequoy,ilrecouuraTcllat de fonpere. Diodorc. Plutarque èn la vie de Timolcon dit que 
apres la mort de Dion ceux qui luy auoiét aide à remettre les Syracufains en liberté, le di- 
uilcrent les vns contre les autres. Au moyen dequoy la cité de Syracufe changeant conti- 
nuellement de nouucaux Tyrans, fut fi fort trauaillcc de toutes fortes de maux , que pcu| 
fen faillit quelle ne deuinç toute delpeuplçe & dçlertç. Le demeurant; de la Sicile fut au 
cas pareil defiruit. 

M. Fabivs Ambvstvs pour la 3. fois Conful, auec T. Q^inctivs Ca- 

PITOLINVS. 

L e temps dcfquels fcmble auoir elle mal référé à Tan393.de Rome par Solinus. 

Les Tiburtins furent entièrement mattez & fubiuguez par les Romains fouz lacon- 
duite de Fabius Conful. La ville aufli de SalTula prife fur eux. De forte qu’il fallut que 
toute la gent Tyburtinc fc rcndill à la mcrcy & deuotion du peuple Romain: dont le triô- 
phefutotroye' au Conful,lelon le récit de T.Liue. Diodorc adioufte, que les Romains 
firent trefues auec les Preneftins,&: paix auec les Samnites : mais ils firent mourir publi- 
quement fur la place îôo.hommcs desTarquinicns jàcaulc pofliblc, qu’ils auoientfàit 
le lèmblablc auparauant des Romains. 
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Ahistodemvs Preuoll à Athènes. Diodore. 

S o v z lequel l’orateur Dcmofthcnes prononça douant le peuple d’Athenes là première 
Philippique contre le Roy Philippe, par laquelle il fuadoit d’enuoier vne armee en Mace- 
donc-.au mefme temps aufli il compofà fon Ariftocratee au nom d’Eulyclcs. Dionyfius 
Halicarn. 

D e v x ieuncs hommes de la cité d’Fîcraclec au pays du Pont qui Ce nommoict Chion 
&: Leonides,faifant profelfion de la Philolbphic,cn laquelle ils auoient cfté inftituez fouz 
Platon, ayans pitié de leur patrie opprimée a vne cruelle tyrannie par Clearchus , fc déli- 
bèrent d’expofer leur vie pour la deliurance d’icelle. Mais le malheur leur fut fi contraire 
en celle entreprinfe , qu’ils occirent bien le Tyran lans pouuoir toutesfois extirper la ty- 
rannie auec luy:d’autant qu’ils furent occis fur le fait,& que Timothee fils du Tyran fiem- 
para tout incontinent(au rapport de Diodorejde Tcftat de Ion perejlequcl il garda ij-.ans. 
Côbienquc Iullinli. 16. appelle Satyrus,celuy qui fucccdaà Clearchus Ion frère en la ty- 
rannie d’Heraclee.Ccpendant il le voir encore vne Epillre dudiç Chion, en laquelle il 
rend vn tcfmoignage fort honorable de Xcnophon, lequel il auoit veu harenguer fes fol- 
dats à fon retour d’Afie. 

Av mefme temps le ieiinc Dionyfius ellant en Italie fi empara de la principauté delà 
ville des Locrien$,& régna tyranniquement Telpacc de é.ans.Iullin liu.20. 

L’isle de Cypreeftoit en ce temps occupée par neuf Rois, qui dominèrent és neuf 
principales villes d’icelle, lclquels recognoilToientleRoy de Perle pour leur fouuerain, 
iufques à ce que l’exemple des Egyptiens & des Phœnicicns les incita de le rebeller c 5 me 
euxeontreluy. Diodore. 

Av mefme temps Lycophron & Pytholaus tyrans de Pheres, frères de Tifiphon , ne 
pouuans plus fie défendre contre les citbrts de Philippe Roy de Macedone, furent con- 
traints de mettre entre fes mains la ville de Pheres, puis fi allèrent ioindreà Phayllus Ca- 
pitaine des Phocicns,lequel fut au mefme temps vaincu en trois rencontres par les Bœo- 
ticns,&pcü apres mourut, fuccedant en fa charge Phalecus fils d’Onomarçhu$,lcquclfur 
encor deffait en d’autres rencontres par IcfditsBœotiens. Diodore, 

Novveavx troubles fourdirenten la Morec, à Toccafion des querelles que les La- 
ccdcmoniens & Mcgapolitains auoient enlemble. Qui furet caulc de plufieurs exploits 

d’armes 

r "■ ■ ■ ' ’ .! ■■■■■ - — - ■ ■■ -■ ■ ■ ..i. ■ ■ ■ — — 



Digitized by LjOOQie 








delà Bibl.hiftoriale. 445: 

d’armes qui fe firent encre les parties, & qu’il y eut deux batailles données que les Lace- . 
demoniens gaignerent fouz la conduire de leur Roy Àrchidamus,ayans les Argiens, Si- 
cyonicns, Mefleniens te Thebains donné focours aux Megalppolitains t te les Phocçens 
aux Laccdemoniens. Diodore. 

C. Svlpitivs Pæticvs pour la 4. fois, & M. Va.lee.ivs Pvblicola, 
pour la 2. Confuls : 

Estant V alerius empefehé contre les Vollques qui feftoient rebellez, le bruit, que 
les T ofeans le vouloient aufli remuer fpecialement les Cerices , fit creer Di&atcur T. 
Manlivs T o r. q_v a t v s , qui mena Ton armée contre eux, pour ce qu’ils feftoient ' 
liguez auec les Tarquiniens. Mais ils le rendirent à luy fans coup frapper, qui fut caufe 
qu’on leur odroya trcfuçs pour çenc ans. T. Titc. 
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Thessalvs Preuoft à Athènes; Diodore. Ou Thcellus : Dionyfius Halicarnaf- 
feus . 

C este anneelelon Diodore, qui eftoie la ix. du Roy Ochus, le nombre de (es rebel- ’ 
les eftoie tellement multiplié, qu’iljcn fut irrite te picqué iufques au vif. Ec à cefte caufe 
propola de faire la guerre à bon efeient à tous ceux qui f eftoienc foufieuez contre luy : te 
d’y eftre en pcrfonnc,fans plus en laiiter cefte charge à fes Lieutenans te Capitaines. Pour 
mettre donques cefte entreprinfe à chef,il mit fus vne armee de plus de trois cens mil ho- 
mes de pied, te de trente mille cheuaux } lelqucls il fit marcher premièrement contre 
les Phœniciens,& Sidonicns, qui feftoient faift vn Roy nommé Tenncs , & vn Capitai- 
ne Rhodien,nommé Mentor; pour ce qu’il le lencoit le plus offenfé d’eux . Mais deuant 
qu’il arriuaft, il leur fit commencer la guerre par Bafileus Satrape de la Syrie , te gouuer- 
neurde laCilicic, qui furent par les Phœnicicns rompuzenvne bataille: de forte qu’il, 
leur faillut attendre l’arriuee de coûte la puiflance de Perle ; laquelle eftonna fi fort Ten- 
nes Roy de Sidon , & le Capitaine Mentor, que poftpolàns leur honneur à leur propre 
lèureté,trahirenc lafehement la ville de Sidon entre les mains du Roy: la cruauté duquel 
redoutans les Sydonicns fe bruficrcnt eux-mefmcs auec leurs femmes, enfans te richcflès 
dedans leurs maifons : chofc qui cflroya tant les autres villes de la Phœnicic , qu’eljes le 
rendirent incontinent à la mercy des Perfes.Qui fut caulc que le Roy fe mit en delibera- 
tion de faire pafler outre fon armee,iufques en Egypte, que les predecclleurs auoient per- 
due, & feftoient en vain cllàycz par plufieurs fois de la reconquérir , comme Diodore re- 
cite. Ce pendant fi on peut prendre le Roy Ochus pour celuy quel’hiftoire de {udith ap- 
pelle Nabuchodonofor,nous eftimerons lèmblablement, que quand il voulut commen- 
cer la guerre eftant en la n. année de fon règne à Arphaxat ( qui fembleroic auoir efté 
quelque Satrape de Medie.qui feftoic aufli rebellé aùec les autres ) il fut empefehé de ce - 
fiiire par la rébellion & defobeïflàncc des Egyptiens, Syriens, te Phœnicicns , iulques à la 
1 7.annee de Ion regne. A l’occafion dequoy le premier chapitre de l’hiftoire de Iudith cf- 
crit , qu’il fut fi fort irrité te courroucé contre lefdittes nations, qu’il iura par fonthrofnc 
qu’il le vengeroit fur toutes les marches de Cilicic , Damas te de Syrie. 

L’ a R. m e e des Perles eftant arriuee en Egypte reccuc d’entrec par compofition plu- 
fieurs villes, &: en prit d’autres par force . Ce qui eftonna de telle fprte Ncftenabus Roy 
d’Egypte, qu’auant que hazaracrrifluëd’vnc bataille , abandonna fon Royaume, te la. 
plus parc de lès richcflcs,pour fe làuuer en Ethiopie. Au moyen dequoy Ochus remit fa- 
cilement tout le Royaume d’Egypte en fon obéiflancc $ puis remena fon armée en Baby- 
lone. Mais l’autre qu’il auoic en fille de Cypre , contraignit en peu de temps aufli toutes 
les villes d’icelle de le foufinettre derechef à fon Empire, excepté Protagoras , qui regnoit 
en la ville de Salamine, qui fouftint lefiege, puis apres fe rendit volontairement. A 
caufe dequoy il luy fut permis de régner paifiblement en ladite ville comme au parauant. 
Diodore. 

L es Megalopolitains te leurs alliez apres auoir cfté lourdement traiâez des Lacede- 
moniens,prindrent en fin trcfocs d’eux. Diodore, Gemiftius. 
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A r. y m b a s félon les autres Arifbas ou Àry bbas,Roy des Moloffes $c d’Epire, commen- 
ça celle annee à regner,& dura fon règne dix ans,fclùn Diodore, apres le trefpas de (on pè- 
re Alcetas,qui eftoit fils de Tharippus, lequel (comme refmoigne Paufaniasjdcfcédoit en 
degré iy.de génération de Pyrrhus fils d’Achilles. Ceft Arymbas eut vn frere nommé N e- 
optolemus,qui fut perc d’ 01 ympias,merc du grand Roy Alexadre, & vn fils nommé Ale- 
xandre, qui rut occis en Italie. Mais (on fircrc entra incontinent apres le trefpas de leur 
perc en contcndance aucc luy pour le Royaume: d autant qu’il cftoit l’aifné , ne le peu- 
rent accorder qu’ils ncl’eufïent premièrement departy egalement entre eux.Et à la parfin 
apres le trefpas d’iccluy régna feufcombic que ce fut fouz filtre de tuteurs des enfans que 
laifîà fon (Tcre,qui furent Alexandre, Neoptolemus, Arytbas , Troas , Olympias & Cad- 
mia.Dcfqnels Alexandre fucceda premièrement au droit de (on pere, &puis à tout le 
Roiaume d’Epirc apres le trefpas de fbn oncle, ainfique déclarent les autheurspreallc- 
guez,fuiuant l’authorité dcfquels nous rcjettonslc tefmoignage de Iuflin, qui en fon liu. 
I7.cfcrit que ce Neoptolemus fut fils d’ Arymbas, duquel nous auons parlé. Auquel aufïi 
il attribue faufTement tout ce que les autres ontlaiflepar eferit de Tharippus fon grand 
perc, que d’aucuns autres ont auffi appelle Tharymbas & Arymbas. 

En la mefmc annee l’orateur Demoflhenes prononça (à harangue Rhodiennc, par la- 
quelle il fuadoit aux Athéniens de reformer l’cflat des Rhodicns à la forme de leur Répu- 
blique. Dionyfius Halicarn. 

Av mefmc temps Leptines & Calippus Syracufain», allèrent mettre le fie^e dctiant la 
ville de Rhcgc,qui cftoit tenue par le ieune Dionyfius : & apres en auoir jette hors la gar- 
nifon d’iceluy , & dcchafle Hyparinus de Syracufe , rendirent la liberté aux habitans. 
Diodore. 

Artemisia Roync &c Princefïè de Carie, dont la capitale ville cftoit HalicarnafTc, 
mouruti& luy fuccedaldriatus (bnfrere,qui régna 7«ans. 

P. Valerivs Pvblicola, & C. Marcivs Rvtilvs pour la 2. fois, 
Confuls. 

L a nouuclleque tes douze peuples de laTolcanefeftoict liguez & badezcnfemble co- 
tre le peuple Rqmain,fut caufe de faire derechef crcervn Didateur nommé C. I vli vs 
I v l y s, lequel toutesfois ne fit rien de mémorable , poutee que les Tofcans nefè bougè- 
rent. T.Liuc. 
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i Apollodorvs Preuoft à Athènes. Diodore* 

En ce temps comme tefmoignc Pline liu.z.chap.27. toute laGrecç cftoit par Philip- 
pe Roy de Maccdonc troublée & embrouillée de gueres.Car en efpiat (dit Iuftin liure 8 .) 
comme d’vnc efehauguette la liberté des peuples & citez d’icelle , les entretenoit par fes 
pratiques & menées en diuifions & en fâétions les vnes contre les autres, afin de les attirer 
toutes puis apres en (es rets . Dont aufli prenoient accroiflement fes affaires , ainfi 
que recite Diodore , que les Athéniens qui en redoubtoient grandement le fuccez , 
mettoient tous les empefehemens qu’ils pouuoient à les defTcins , efguillonnez 
rincipalement ace faire par l’orateur Dcmofthenes, le mieux cmparlé& plus cloquent 
omme de fbn temps en la Grccc:auec lequel florifToicnt aufli à Athènes en l’art de bien 
dire,l’orateurÆfchincs emulateur dudit Dcmofthenesrenfèmblc Hippcrides, Lycurgus 



fils de Lycophron, Lificles. 

Le Roy de Pcrfc ayant enuic de retirer à(oy l’iflede Cyprc, auffi bien que les autres 
prouinecs qui feftoient aliénées de luy, donna la charge de ce rccouurcment à Idrixus 



prince de Caric,& Phocion Capitaine Athénien pour compagnon en icelle auec Eua- 
goras,qui (cmbleeftre appelle Nicoclcs par Ifocratcs,fils de ccluy qui auoit cfté autrefois 
Roy de Salamine.Lefquels executcrent celle entreprinfê en telle forte, que des neuf Rois 
qui occupoient les neuf principales citez de Tille, ils contraignirent les huit de fc remettre 
à l’obéiflànce du Roy: & ne demeura que Protagoras qui tint bon en la ville de Salaminc, 
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fans en pouuoir eftre defietté: lequel toutesfois refit là paix quelque temps apres aucc le 
Roy de Perfe, En vertu dequoy il demeura Roy paifiblc de Salaminc , iuiques à la venue 
des Macédoniens en Afie. Mais à Euagoras fut donnée en reçompenfe vne Satrapie d’A- 
fie: de laquelle comme il ne fe contentait cy apres, & fe fuit mis en mauuaiiè opinion cn- 
uers le Roy de Perfe , force luy fut de f enfuir en Cyprc , où il fut mis à mort. Diodorc. 1 
C. Svlpitivs Pætçcvs pour-la j.fois C6fiul,auçç T. Qjinctivs Çin- 

CINNATVS. 

Avec lclquelsfutaulficreévnDi6tateur,àfçauoir M. Fabivs AMBVSTVS,nÔ 
tant pour vrgence de guerre, que pour empefehet qu’en l’aifemblee de l’efle&ion des Cô- 
fulslaloy Liciniennenefuftobfefuce. T. Liue, 



Du Monde. 


3780 | 


Sepmaines. 6 | 


P. deluda. 2.4. 


De R ome. 


Olympiade. 


4 | 


R . de P erfe. iq. ( 


R. de Macedone. iz 


4°4 



Callimachvs Preuoft à Athènes, Diodore,Plutarque, 

M ç n t o r. Rhodien Lieutenant du Roy de Perlç çs prouinecs maritimes de l’Afie,fit 
reccuoir en grâce Artabazus & Memnon,qui f cftoient auçresfois rebellez contre le Roy: 
puis alla commencer guerre à Hermias tyran des Atarniens , qui cltoit auifi des rebelles, 
& tenoit en fon obeïflànce pluficurs villes & fortes places, lefquellcs il le Et rendre par v- 
nc grande altuce. Apres il en fit autant de tous les princes & grands lèignçurs, qui eftoiét 
ou mal affectionnez ou peu fideles à l’Empire des Perles . De forte qu’il eut les vns par a- 
ftuçç rufe de guerre, les autres par force: ii qu’à la fin il mit à chef la guerre contre les re- 
belles en bien pçu de temps, çomme Diodorc eferit. 

C e s t e année Callimachus fut Preuoft à Athènes , en la Preuoft^ duquel les Olyn- 
thiens enuoycrcnt demander lecours aux Athéniens, par ce qu’ils eftoient ft>rt preflèz de 
guerre parle Roy Philippe. A caufc dequoy l’orateur Demofthenes , qui eftoit lors en la 
57. annee de Ion aage,fuada au peuple de leur en enuoyer. Ce quils. firent premièrement 
fouz la conduitte de Chares, & depuis encores fouz Charidcmus : auec lequel ils gagnè- 
rent les villes de Pallene & de Bottixa. Neantmoins toutesfois ils ne pillèrent d’eftre défi 
mis par luy Tannée enfuyuant,iclon Plutarque auliure des dix Orateurs , & Dionyfius 
Halicarnafs. en la vie de Demofthenes. Libanius Sophifteadioufte,qitcla caufie pour la- 
quelle Philippe mena guerre aux Olynthiens fut pour ce qu’ils f eftoient mis en alliance 
aucc les A théniens à ion defeeu & cotre l’accord qui eftoit entre luy &C eux, par lequel ils 
luy deuoient eftre amis contre tous les ennemis, fignamment contre les Atheniens.Som- 
me que Philippe menant fon armee cotre les villes Chalcidiennes (la principale defquel- 
les eftoit la ville d’Olynthc) prit d’affault le chaftcau de Gire , qu’il raza : & en ce faiiant 
effroya tant les autres petites villes , qu’elles fe foufmirent à fon obeïffance , Del? il paflà 
en la Theffalie ; où il chaffa de la ville de Pheres,le tyran Py tholaus,qui fanait occupée, 
Spàrtacvs Roy du Pont, mourut apres auoir régné y. ans:&2 luy iucçeda en fès c- 
ftats vn fien firere nommé Pariiàtcs,qui régna 38. ans. Diodorc. 

M. Popjlivs Eænas pour la 3 .foisCanful,aucc L. Çoanelivs *Sci- 
pio. 

Vne armee de Gaulois cftant arriuce iuiques dedans le pais des Latins, fit enuoyer le 
Conful Scipio contre eux; lequel tomba en vne grande maladie . Au moyen dequoy ion 
compagnon fut depefehé en ion lieu, qui mit les Gaulois en routte , defqucls toutesfois il 
receut vne grande playe au conflid. Qui fût caufc de faire creer Didateur L. Fvuvs 
Camillvs, lequel acheua de faite ÔC mettré en routtç l’armec deidits Gaulois. T. Li- 
ue, Appianus. 
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Première partie 



B a g o a s Lieutenant du Roy de Perfe es hautes prouinces d’Àfic , eut aucc Mentor 
tant d’authoritc & crédit enuers luy, qu’il auoitquafi toute la prééminence que fçauroit 
auoir vn Roy,exceptcle nom. 

L’ a n 15. du Règne de Philippe Roy de Macedone mourut le diuin Platon , autheur de 
l'efcole Si fcéte Acadcmiqueren laquelle Speufippus fon difciple luy fucceda , félon Dio- 
genes Laërtius.Combien qu’Eulèbe réfère là mort à la première annee de l’Oiymp. 109. 
Mais Plutarque au liure des vies des dix Orateurs auec Athenee liu.j. chap. 11. & Suidas 
attelle que ce fut lannce que Philippe dcftruifir les 01 ynthies,& que Thcophilus fut Pre- 
uofià Athcncs.Cc qui eft aulfi attelle par Dionylius Halic.cn la vic<de Dcmofthene, oh 
il dit que Platô cftât mort, Ariftotc fe retira vers Hermias tyran d’ A tarnce,ou il fut 3 .ans. 

Philippe f eftant mis aux champs aucc lès forces,pour réduire en fbn obeyflance les 
villes de rHellcfp6t,rcçeut par trahilon celles de Micybcmc Sc de Toronc:puis alla met- 
tre le fiege deuant 01ynthc,qui cftoitlaplus grande &puiflànte qui fuft en celle marche,, 
là où il deffit premièrement les Olynthicns en deux groflès rcncontres,&puis les contrai- 
gnit dé rendre leur ville entre fes mains.Diodorc. Plutarque dit que la guerre contre les 
Olynthicns dura z.ans.Ce qui cil aulfi lignifié par Dionyf.Halic.cn la vie de Dcmofthe- 
nes,où il dit que la ville d’Olyn the fut prilè fouz le Prcuoll Thcophilus , & que les Athé- 
niens luy enuoierent fcçours dés l’annce precedente. 

T. Fvrivs Camillvs, & P. ClavdivsRegillensis, Confuls. 

L 1 temps defquels cil aulfi par Aul.Gelleliu.9. chap. 11. référé comme il cil par nous à 
fan de Rome c d v. Auquel pareillcmét il tefmoignc aucc T. Liuc & Eutrope que le C 5 - 
lulFurius fut enuoyé contre les Gaulois, qui efloient entrez aucc armee dedans le pays 
des Albaniensjoùles ayant defeonfits en vnc bataille, les contraignit de prendre lafuitte 
en la Pouille. Auquel voyage vn nommé M.Valcrius combattit corps à corps vn Gaulois, 
qu’il vainquit à l’ay de d’vn Corbeau qui luy aififla:& à celle caulc le furnomdc Coruinus 
luy fut donné. 
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Themistocles Prcuoll à Athènes. Diodorc. 

Encor que les Bœoticns euflent frotté les Phociens de nouucau en quelque bataille, 
fi eft-cc qu’ils le lentirent tant affoiblis de la guerre precedente , qu’ils furent conerain&s 
demâdcr fecours à Philippe de Macedone, qui leur odroya,pour l’enuie qu’il eut d’acquc- 
rir l’honneur d’auoir amené à fin celle guerre: nonobllant qu’il fuft lors fort empclchc à 
faire la guerre à Ccrfoblcptes Roy de Thracc amy des Athéniens. Tellement qu’il ne le 
voulut laifïèr, qu’il n’euft premièrement conqucftéplufieurs fortes places furluy,lefquel- 



les il fçauoit luy eftre les plus commodes.Ec puis à fon retour en Macedone accorda paix 
pôur lèpt ans feulement aux Ambalfadeurs des Athéniens, qui la venoient demader pour 
la féconde fois,laqucllc dura (au rapport de Dionylius HalicarnalT.) iufquesà l’annec que 



N icdmachus fut Preuoft.Diodore, Gemiftius. 

E n la mefine annee l’orateur Dcmofthenes prononça la é.Philippique , par laquelle il 
luadoit aux Athcnies d’enuoier fecours aux villes de l’Hcllelpot contrélc Roy Philippe. 

L’ Election des Confuls fut tellement contcnticufe, qu’il fallut creer vn Di&ateur 
pour y prcfider:& par ce moyen furent ellcuzM. Popilivs Læn as pour la 4-fois, & 
M. Valerivs Corvvs. T.Liue, 
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A r c h 1 a s Preuoft à Athènes. Diodore. 

Artaxerxis Ochus Roy de Perle deffit Arphaxat Satrape des Medcs , fuiuant ce 
qu’a cfté dit cy dcfius:fi d’auanturc ceft Artaxerxcs eft ccluy que nous debuons prendre 
pour Nabuchodonolor en Phiftoirc de Iudith. 

Les 
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Les Phocicns fe voyans abandonnez de leur Capitaine Phalcucus , qui ferait lauué 
quand il entendit 1 a venue du Roy Philippe* & hors de toute çlperancc , lé rendirent à la 
diferetion du Roy Philippe ; lequel chaftia les autheurs de la guerre du fàccagoment 

du Temple de Delphes, félon la fentence des Amphi<ftion$,Qm fiitla £ n de la guerre là- 
crce qui auoit duré dix ans. Diodore. . 

La Sicile auoit depuis la mort de DiÔ demeure en vn fi mifcrable eftat,à cauic de la dif- 
(enfion qui P eftoit mife entre ceux qui auoient aidé à remettre les Syracuiâins en liberté, 
que non feulement la cité de Syracufe , qui par çe moyen changeoit continuellement de 
nouucaux tyrans , en eftoit affligée de toutes fortes de maux , iufqucs à en deuenir quafi 
toute delpeuplce&dclèrte , mais aufflcoutlc demeurant de l’ille en eftoit entièrement 
deftruit, ic n'y auoit prefque plus de ville en pied, pour le long temps que les guerres y a- 
uoient duré. Et ce qu’il y en auoit de demeurées , eftoient pour la plus part occupées par 
foldats eftrangers,quin’auoientfouldede peribnne, eftas les feigneuries d’içelles fkedes 
à occuper,& pareillement auffl ailées à changer de feigneur . Tellement que le ieune Dio- 
ny lius dix ans apres qu’il eut cftç chafte par Dion , ayant mis enfemblc quelque nombre 
de gens de guerre, débouta à leur aide Nifieus , qui dominoit pour lors à Syracufe . Au 
moyen decjuoy il recouura fon eftat,& f en fit feigneur derechef , De maniéré que corne 
il auoit efte eftrangement chafte par vne bien petite puifïànce hors de l’vne des puiftàntes 
tyrannies qui euft iamais cfté au monde: il y rentra encore cftant banny & pauure,& Ce fit 
derechef lèigncur de ceux qui l’auoient dechafte . Mais d’autant qu’il n'auoit iamais efté 
de naturel gucrcs humain & bénin , il deuint encore plus cruel & farouche par les maux 
qu’il auoit endurez. Occafion pourquoy les plus gés de hié Sc les plus d’appjiréce de Syra- 
cufe,fe retirèrent vers Icctas tyran de la ville des JLcontins : lequel ils efleurent pour leur 
Capitaine à la conduire de ccfte guerre, & pour foire telle à leur Tyran. Mais en ces en- 
crefaiétes les Carthaginois vindrent defeendre auec vne graftè puilfançq en la Sicile , où 
ilsfc mirent incontinent à pratiquer & cftay et tous moyés de faire leurs befongnes.. Qui 
fut caulè que les Svracufains enuoycrenc deuers lcsCorinthiens, comme vers leurs perês, 
dcfquels ils eftoient defçenduz & extraits : à fin de leur demander aide , & vn Capitaine 
pour les conduire,& pour reformer auffl le delordre de leur yillc.Suyuant celàTimoleon 
qui eftoit lors le premier homme dcCorjnthc,tant en vaillance de la perfonne comme en 
fuffilânçc an meftier de la guerre^ auoit depuis 20 , ans fait tuer fon frere Tymophanes, 
qui vouloit vfurper la tyrannie de fa patrie, fut delegué pour aller a Syracufe . Diodore, 
Plutarque en fa vie. v 

Environ le mefmc temps vn Capitaine nommé Hanno , qui eftoit le plus riçhe & 
puiftant citoyen de la cité de Carthage, le voulut par tyrannie emparer de la principauté 
de fa patrie. Mais cftant fon entreprinfc dcfcouüertc , il rcccut le chaftiement de la mef- 
chanceté. Iuftinliu,ii. - 

T. Mani,ivs To 8. qj AT v s , et C. Ptavtivs Vennq, Con- 
liils: 

S o v z lçfqucls la ville de Rome fut en repos,tant dedans que dehors , 
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Evbvlvs Prçuoft à Athènes. Diodore, Dionvfms Haliç. 

Holoferkes Lieutenant du Roy Nabuchadonofor,fut enuoyé par lôn maiftrc,a- 
uec vne merucilleulc armée, pour réduire les nations dçla terre en Ion obéiftànpc, & leur 
demander l’eau & la terre(qui eftoit vne maniéré de fommer de fe rendre , pecydicre aux 
Rois de Perfc, comme nous monftrent Hérodote & Diodore. ) Et arriua deuant la ville 
de Bethulic en Iudec, laquelle il affiegea fort fièrement. Mais pendant le fiege il fut mis f 
mort par la vertueufe Iudith.Quifiit caufe que toute fô armee lé rôpit & dimpa.Ec par ce 
que cefte hiftoire eft aduenuë depuis le retour de la captiuité des Iuifs 5c redification du 
Temple , 'appert qu’on ne la peut attribuer à aucun Roy d’ Aflyric , . ny femblablcmencà 
Cambyfcs fils de Cyrus,ains à quelqu’yn de les fucçeftéurs, que nous auons à bon droift 
pris pour O chus, pour les raifons expofees cy deuant, A cauic qu’il fie fe lit point,que pas 
I PP ij J 
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vn de Tes prcdccc fleurs ait mené guerre à tant de nations , ny à tant de rebelles à dompter 
que luy:excepté Darius fils d’Hiftafpis , lequel toutesfois ayant baillé permiflion aux 
Iuifs de parachcucr le Temple qui auoit efté commëcc du remps de Cyrus, auec plufieurs 
autres gracieu(êtez,il cft malaifé de croire qu’ils fcfuflcnt vouluz fi toft apres rebeller con- 
tre luy, ou qu'il les euft voulu (ans occafion guerroyer fl cruellement. 

Aristote partant daucc le tyran Hcrmias feu alla demeurer en la ville de Mityle. I 
ne , au temps du Preuoft Eubulus. DionyflusHalic. 

I c i t a s tyran des Leontins,efperant pefeher en eau trouble , affiegea la ville de Syra 
culè auec vnc grofle armec:fixr laquelle le ieunc Dionyfius fit vnc faillie. Mais il fut fi lour 
dément rcmbarré,qu’il perdit grand nombre de fes gens . Qui fut caufc que Icctas entra 
dedans la vil le, laquelle il gangnà toute, excepté vn quartier d’icelle. Cependant les Car- 
thaginiens ayans mis fus vnc grofle armée à la follicitation d’Icctas,qui elperoit la faire 1er 
uir à fon profit, la firent paflèr en Sicilc,fouz la conduite du Capitaine Hanno, qui alla 
delccndrc deuant la ville d’Entelle qu’il affiegea. D’autre-part Timoleon, auec quelque 
nombre de gens & de vaifleaux,arriua aufli en Sicile, malgré l’empcfchcment des Cartha 
ginicns.Diodorc,Gcmiflius liu.i. Plutarque en fa vie tcfmoigne,quc Timolcon aborda en 
Sicile auec mille hommes de pied feulement, & qu’il futreceu en la ville de Taurome- 
nium,d’où vnc' partie des habitans de la ville d’Adranc l’cnuoyercnt appcllcr pour mettre 
leur ville entre les mains.Mais les autres auoient appelle Icetas. Au moyen dequoy luy & 
Timoleon fe rencontrèrent auec leurs troupes en y allant.De forte qu’ils fe choquèrent: 
& combien que la partie fuit grandement inégal le pour le nombre de gens , fl eft-ce tou- 
tçsfois que le beaucoup moindre qui cftoit auec T imoleon deffit par la vertu de fon Capi- 
tainc le plus grand.TelIement qu’eftant Icetas înis en routte , la ville d’Adranc ouurit les 
portes à Timolcon.Cequi donna exemple à plufieurs autres de faire le lcmblable:& àMa 
mercus aufli tyran de Catanc d’entrer en ligue auec luy. 

M. Val e ri vs Corvvs pour la z.fois Conful, auec C. Poetelivs Libo. 

Valbrivs mena vnc armée cotre les V olfques & Antiates,fur lefqucls il gangna vne 
grande bataille, &: prit la ville de Satricum,laquclle il brufla,& puis mena les habitas auec 
foy en triomphe a Rome. T. Liuc. 
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Syliciscvs Preuoft à Athènes. Diodore.SclonDionyfHalic.Lycifcus. 

Philippe entra en armes dedans le pays de rEfclauonie,auquel apres auoir pris plu- 
fieurs villes, & leuc vn grand butin, paffa en la Theifalie, d’où ilehafla tous les Ty- 
rans, & mit toutes les villes en liberté. Quifot caufc de luy acquérir non feulement 
la bienueillance des Theflàlicns, mais aum des autres Grecs voifins , qui le mirent en 
ligue auec luy. Diodore, Gcmiftius. Neantmoins toutesfois Demofthencs prononça 
la feptiefme Philippique contre luy en la mefinc annee . Dionyfius Halicarnaflcus en 
là vie. 

La ville de Sÿracule le trouua ceftc annee tenue de trois diuers Seigneurs . Car Icetas 
occupa vn quartier, Dionyfius vn autre,Timoleon auec les gens & alliez le tiers. Outre 
lclquels aufli les Carthaginiens , auec vne nouuclle armée de cinquante mille com- 
battans arriuerent dedans le port d’icelle fouz la conduitte de Mago , lêlon Plutar- 
que : toutesfois Timolcon n’eut rien dedans la ville de Sÿracule , que depuis que 
Dionyfius luy eut volontairement deliuré ce qu’il y auoit. Car il dit qu’eftant las defuiure 
plus cfpcrance,&:fe trouuant bien près d’eftre forcé par longueur defiege,nc fit plus con- 
te d’Icetas quand il focut comme il auoit efté rompu honteulement . Et au contraire cfti- 
mant beaucoup la valeur de Timoleon, enuoia deuers luy pour rendre fa perfonne & fon 
chaftcau entre les mains des Corinthiens. Qui fut caufe que Timolcô fit iàiiir le chafteau 
par vnc partie de fes gens,& puis enuoia Dionyfius confiné à Corinthe auec peu d’argent. 
Ce qui fut vne desfortune fort eftrange en luy , qui eftoit né & auoit efté nourry en la plus 
grande & la plus renommée tyrannie & principauté conquilè par force , qui fut oneques 
au monde:& qui l’auoit luy-mefme tenue l’clpacc de dix ans depuis le trefpas de fon pere. 

Mais 
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Mais la profpcrité de TimoleÔiic fut pas moins efmerueillable,qui dedas jo. iours apres 
qu’il eue mis le pied en la Sicile, vit entré (es mains le chaftcau de Syracufè ôc enuoy a le- 
diéfc Dionyfius à Corinthe, où il finit depuis lès iours en cres-grande pauurcté. 

Idriævs prince de Carie mourut, & Iuy fucccda par Ton teftamenc là feeur , qui e- 
ftoit aufli fa femme nommée Ada, qui régna 4-ans. Diodore. De ccft Idriamsfàit men- 
tion Ifocrates en l’oraifon qu’il a eferité àPhilippe. 

M. F a b 1 v s Dorso, & Se R. Svlpitivs Camerinvs, 
Confuls. 

Lis Aurunciens eftans entrez auec grande armee dedans le terroir de Rome , don- 
nèrent opinion, que tous les Latins eftoient auec eux. Qui fut caufc de faire créer Dicta- 
teur pour la féconde fois L. Fvriys Camillvs, qui mena les légions contre 
les Aurunciens,# de la première rencontre les deffic,# mit en routte. T. Liuc; 
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Pythodorvs Preuoft à Athènes. Diodore. 

Philippe ayant mené vne armee contre les Thraciens , le? battit & deffit en plu- 
fieurs rencontres: tellement qu’ils furent contraints, au moins ceux qu’il auoit vaincuz, 
de lelbufmettreà payer annuellement aux Macédoniens le difme de tout leur reuenu. 
Au moyen dequoy comme les affaires fenallafïcnt toufiours en augmentant, & vit les A- 
theniens fc bander & conspirer contre les accroiftèmcns, il f aduilà de les contremincr en 
celte maniéré, qu’il f empara de Tille d’Euboee pour auoir vne defenfè contre l’ A; trique: 
& puis mit Philiitides pourfejgncur en Or ce , & Clicarque en Eretric : fàilànt quant & 
quat ellargir le deftiroit de Chalcide,à fin defaire pafièr lès vailïèaux, pour ce qù’il y auoif 
moyen de nauiger delà en l’ Attiquc, comme récitent Diodore# Gemiftius. Suyuant lef 
quelles occafions Demofthcncs prononça là huidicfme Philippique contre le Roy Phi- 
lippe en la mefme annee. Dionyfius Halicar. 

Timoleon conduifit tellement la guerre en la Sicile, qu’il vint au deflïis detous les 
aduerfàircs. Car apres que la citadelle de Syracufè luy eut cité rendue , quoy que le fiege 
d’Icctas & des Carthaginois continuait toufiours déliant , il mit fi b6n ordre à la fàire re- 
frailchirdeviures & de munitions, que cela fit partir Icetas# la plus grande partie de 
l’armee Carthaginoilè de leurfiege de Syracufè, pour l’aller luy-mefine affieger dedans la 
ville de Catanc.Mars cnlcur abfènce le Capitaine delacitadellc fit auec lès gens vne làil- 
lic fur ceux qui eftoient demeurez au fiege , qui prit fi bien qu’il en mit vne partie en piè- 
ces & fit enfuir l’autte . Au moyen dequoy il fc faille delà meilleure partie de la ville . Ce 
qui caufa vn tel eftonnementà Mago, auecle deffi qu’ilauoit des Siciliens qui eftoieptà 
la fuitte d’Icetas, qu’il fc rembarqua auec le refte de fon armee, & fen retourna honccufe- 
ment à Carthage, lailTant clcliàpper delès mains fans aucun difeours de raifon humaine 
laconquéftede toute la Sicile; Ce nonobftant Icctas nevoulutencor lalcher là prilèjains 
pferlèuera toufiours à dcfrndrciufqu’au boucle quartier de la ville de Syracufè qu’il auoit 
* occupée. Mais quand Timoleonauec vn renfort de gens qui luy-vint de Corinthe' iofnt à 
ceux qu’il auoit àtnenczj# à quelques Siciliens qui lefuyuoienp ( toute laquelle trouppe 
pouuoit Élire quatremil comiiatcans au plus ) le flic allé affieger , au premier aflàült qu’il 
luy donna, il le fit faudainement abandonner la place fans perdre à l’afTaultvn feu 1 de fies 1 
Corinthiens: donc ilièmbla { comme die Plutarque ) que la fortune fèfuft prife à fàuori- 
fèr Timolcoii, commervbulanteftriuer # fàïteàTcmiy defavereuf à fin que ceux qui df- 
roient parler de lès faits, cuflènt plus d’occafiô de l’admirer pour heureux, que de lé louer 
polir ivctrueux . Ainflcftanbla ville de Syracufè remifeen liberté , Timoleon fe mit à re- 
former l’cftat & la police d’icelle, à l’aide de Cephalus # Dionyfius , deux grands perfon- 
rtagesqui furent çnuoyez de Corinthe pour luy affifter àce faire.. Et puis fit venir de la 
Grèce grand nombre d’habitarti, pour la remplir & acheuér de repeupler : 'à càü(c qu’elle ’ 
eftoit laplusfpattdcfpcaplce &rdéfcrtc par les guerres précédées. £n quoy fàifànc les Co- 
rinthiens fè monftrerent par deux fois perds St fondateurs de la cité deSyraÇüfe;Diodo- 
re, Plutarque. « f, ;L> • .-urû' 

. pp ü«j : 
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S o vz le Preuoft Pythodore Ariftote alla trouuer le Rôy Phüippe,quile fit précepteur 
&: l’inftituteur de la icunelfe d’Alexandre fon fils, où il fut 8.ans.Dionylius Halicarn. 

C. Marcivs Rvtilvs pour la 5. fois, T. Manuvs To r q.vatvs pourla 
i.Confuls. * 

O v t ». e lcfquels P. Valcrius Publicola fut créé Di&ateur , pour foire célébrer les fé- 
riés Latines, te icelles augmenter d’vniour. T.Liue. : ; 



Vu Monde. 3787 


Semaines. 6 | 


P^deluda. 31 DcRonie. 


Olympiade. 3 


R. de.Perfe. il ( , 


R. de Madone. 19 j 4I1 



S o s ige n es Preuoft à Athènes. Diodorc. 

Spevsippvs fucccfièur de Platon en l’efcolc Academique mourut , te luy fucceda 
Xcnocraccs en la fupcrintcndancc de l’Académie. Eulebe. . . . 

A R Y M b a s Roy des Molofics te d’Epire mourut, apres auoir régné dix ans,laifiant vn 
fils nomé Æacides,qui fiit pere du Roy Pyrrhus, lequel neluy fucceda pour lors au Roiau- 
mc,atns feulement lefrered’OIympias nommç Alexandre^par le moyen du port te foueur 
que luy fit Philippe Roy de Macedone, qui auoicefpouio fo (cour Olympias , nonobllant 
qu’il fuft fils du frère dudit Arymbas. Diodorc iPaulànias.Juftin f eft a,bufé,appellant ceft 
Alexandre fils d’Arymbas te frere d’Æaçides. . 

j Comme toutes chofes fo fient diipofces àla guerre entre Philippe Roy de Macedone 
& les Athéniens, d’autant que Philippe ne pouuoit delà part viure f ans guerre ; & quc les 
Athéniens çftoient continuellement pouflez te fufeitez par ies harangues ordinaires dç 
Demofthcnes te de les compagnons : les Athéniens enuoierent premièrement vnè 
armee fpuz laconduitte de Phacion en l’ille d’Eubocc , qu'on dit aiiiourdliuy Ncr 
grepont. Laquelle par le moyen de. quelques particuliers tyrans xpii féftoient faiiis de£ 
villcs,auoiteftçnouuclleracntaflèruieà l’obeïflanccdu Roy Philippe . Mais Phocion ÿ 
eftantarriuç, combatit fiheureufcmçntles Macédoniens qu’il y ttouua , te ceux qui fe 
voulurent oppoler à luy, qu’il gangna vnc mémorable viâoire fur eux, par le moyen de la- 
quelle l’ifie fut remilèen l’eftat que defiroient Ips Athéniens , comme tcfmoignc Plutarr 
que es vies de Phocion te de Dernoft hcnes.Dionyfius Halicarnaffdccjare qüece fot en la 
mefmc annee que Demofthcnes prononça lès 9 -te io.Philippiques contré lé Roy Philips 
pe,cftat Soûgenes Preuoft à Athènes, qui fut (corne attelle Plutarque en la vie d” [(ocrâ- 
tes l’orateur) en ceft cftat 28. ans iuftcmét apres que Lififtisrtus y eut efté; Lequel Ifocrates 
eftanc en f aage de 94-ans(à ce que luy- mefmc te Cicéron tefînoignont ) efenuit & publia 
au meftpe temps celle excellente oraifon qu’il a intitulée laPanathenaique, où il lotie les 
Athéniens, & les préféré aux Laccdemoniens,cinq ans(cotnrac dit Cicéron ) deuant ion 
trefpas.Ot nous auons monftréqu il nalquit fan jLg.deRome., en la première annee de 
l’Olympiade 86. ;-■■■;■ ^ ’ i : 

L A liberté rendue aux Syracufoins par vn fi heureux luccez prouoqua Timcfleonà lè 
difpofcr dé moyçnncr vn lemblable bénéfice à routes les autres villes de la Sicilçvqoi d+ 
ftoicut opprimées de tyrannies.Tcllement qu’il fadreflâ premièrement» Icetas, leqùeliJ 
contraignit abandonner l’alliance des Carthaginois, ôtpnis de viuceen homme priué en 
la ville des Lcontins.Lequel exemple fit que Leptines Ijuiptyrannifoit la ville d’Apollo- 
nic&pluficurs autres viliettes d’alentour, pour euiter le danger d’cftrDpnsopar force ; le 
rendit volontairemet. En quoy foifant Timoleon luy fouua.fc vie,&fiènboia à Corihchc: 
eftirnant que ce feroiç choie hûnorableà là patrie, que lesapnéfe Grées vident en icelle les 
Tyrans dé la Sicile viuans petitement te bafièment çamme baimis’-' Diodarc^Piui- 
tatquc. . • . nr.;; .:'. -i-X ’ -q 

M- Valbrivs Corvys pour latroiffçfmç fois.Confuf, ijutec A, Cfowielhif 1 
Cofiiis. ’ "> j.’ j ir.mï V 

A v temps dclquels la guerre appellee Samnitiquefut^cohmencee par lesRonpiiirs 
treles Samnites pourladefènlè des Campenois, qui feft crient (misjcitac&: leursbicnscù 
laprote&ion du peuple Romain. Parquoy Valerius fbtyemiqye aUdc -armee , ;pétir de- 
■ fondre leur pays , où il gangna deux gtolfes batailles fur ies ennemis deuant le Mont 
; de Gaurc , te la ville de Suefiula ; tellement qu’il les mit en routte. Maislbnéom- 

pagnon 



Digitizec 




de la Bibl.hiftoriale. 4yj 

pagnon mena vne aucre armce dedans le païs , mefmcs des Samnites , fur lefquels il 
gagna aulfi vne grollè bataille. De forte qu’ils en triomphèrent tous deux à Rome. Qui 
hit le premier des z^triophes que les Romains rapportèrent des Samnites en celle guer- : 
rc,qui dura au compte de FIorus,yo.ansou 70.felonT.Liue. Cicéron liu. 1. delà Don- 
nation tefmoignc,quc ce fut en ce Confulat que P. Decius n’eftant lors que gendarme, 
deliura l’armce des Romains qui eftoit aflîegee par les ennemis par là vaillance, te qu’il 
refpondit comme il f expofaft trop hardiment à tous les dangers de guerrc,qu’il auoit lon- 
gé qu’il fe voyoit occis au milieu des ennemis aucc vne grand gloire. 



Du Monde. 


3788 


J Sepmaines. 7 | 


P.deluda. 32, | De Rome. 


Olympiade. 


4 


| F.dePerfe . 21 


R. de Macedone. 20 | 41a 



Nicomachvs Preuoft à Athènes. Diodore. 

Pexodokvs le plus ieune de lès frères, ofta la principauté de Carie à fa ftrur Ada, 
te la tint iulques à la venue du grand Roy Alexandre en Alie. Diodore . Lequel Ale- 
xandre cftanc lors en l’aage de 16. ans : te pendant que Ion pere eftoit allé faire la guerre à 
ceux de Byzance, demeuré en Macedonelon Lieutenant, il dompta te liibiugualcs Mc- 
gariens qui f eftoient rebellez: & ayant pris leur ville d’aflàirtt en dcchallà les Barbares ha- 
bitans,& y en logea d’autres mêliez de plulïeurs nati5s,faifant fumommer dés lors la vil- 
le Alexandrinopolis. Diodore,Plutarquc. 

Philippe Roy de Macedone ayant gagné quelque viétoirc fer l’armec des Athé- 
niens, de laquelle vn nommé Moloflus eftoit chef, ayant fuccedé en la charge de Phociô 
fe mit à cmbralfcr des chofes plus grandes en fon elperance. Tellement qu’il fe tranlpor- 
ta auec vne grande armee au païs de l’Hellelpont,en opinion qu’il y prendrait incontinet 
toute la Chcrronelè. Etàceftecaufe planta fon liege aeuant les villes de Perinthc te de 
Corinthe tout en vn mefme temps: mais il f opiniaftra plus à Perinthe , d’autant que les 
Perinthiens fe mirent à fe défendre fort vertueufement, tellement qu’ils l'acculerent tou- 
te celle annee, comme récite Diodore. Suyuant laquelle occalion Dcmofthenes pronô- 
ça làPhilippique vnzicfmc,pour induire les A theniens à enuoyer fecours aux alfiegez. Au 
fiege de Perinthc Ephoras le Cumeen termina fonhiftoire, qu’il auoit eferite des affai- 
res des Grecs, depuis le retour des Hcraclides, laquelle eftoit départie en jo.liures,qui 
comprenoient la mémoire des chofes aduenuës en l’elpace de 764. ans. Et où cefte-cy fi- 
nillbit,celle de Diillus Athénien prenoit fon commencemcnt,qui continuoit la narratiô 
des faits de la Grèce iufques au trefpas du Roy Philippe. 

Av mefme temps Phocion Capitaine apres auoir mile l’entrcprinfc d’Euboeeà lin, 
dcffic te chafla Clcarchus tyrand’Erctrie,quiy auoit cfté mis par le Roy Philippe. Dio- 
dorc, Plutarque. 

C. Maicivi R-vtilvs, et Q^Sirvilivs A ha là, Con- 
fias. * 

L’vn defquels fut enuoyé en la Campagne contre les ennemis. Mais fes légions fe re- 
bellèrent contre luy,& fc créèrent vn chef, qu’elles vouloient contraindre de marcher 
contre la ville de Rome : quand le Dictateur M . V alerivs C o *. V vs , qui 
fut créé en celle vrgcncc d’afïàirc, les feeut li bien gagner par belles paroles, qu’elles f ap- 
paiferent. T. Liuc. ’ ■ 



V» Monde. 3789 


| Sepmaines. 18 


P.deluda. 33 


DeRome. 


Olympiade. 110. 1 


| R.dePerfe. 13 | 


R.de Macedone. 21 | 


■A;. .. 



Theoph*.astvs Preuoft à Athènes . Diodore. 

I o a T h a m y . fouuerain facrificateur des Iuifs mourut la derniere annee du règne 
du Roy Ochus, te luy fucceda fon fils Iaddus,qui exerça la fou uer aine facrificaturedix 
ans. Philo. . 

Les Athéniens redoutans les accroiflcmens te progrez des affaires du Roy Philippe, 
fe taillèrent fi bien prefeher par Dcmofthenes, qu’il leur fit oublier la haine & rancune 
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Première partie 



qu ils auoient contre les Perinthiens &: Byzantins, à caufe des oft'cnfes que l’vn 6c l’autre 
peuple auoient commifes contre eux en la guerre de la rébellion des alliez 6c de leurs fub- 
jets.Et puis fc rcfouldrc de leur enuoicr fecours j lequel fut mené par Cliares. Etpourcc 
qu’il ne fut pas trouuc au gré des confcderez,ilsrenuoierentcnfon lieu Phocion, quife 
porta fi vertueulèment 6c heureufement en celle charge, que par Ion moien Philippe ( le- 
quel on eftimoit auparauRnt fi terrible en armes, que rien n’arreftoit ne duroit deuant luy) 
fut contraint l’en rçtqurner en rHellclpont fans auoir rien fait linon perte de la réputa- 
tion 6c de les gens. Pendant cela Dcmofthenes alla en charge d’ Ambafladeur par toutes 
les bonnes villes de la Grece:& les harangua fi bien par fon beau-dire, qu’il les aflembla 
prefquc toutes en vnc ligue contre Philippe, fors ceux de Thebes,qui n’y voulurent dire; 
compris.Cequifit toutesfoisquePhilippercdoubtant le danger où la puiftance des A- 
theniens pouuoit mettre fes affaires, leur demanda paix, laquelle luy fut r’cfulec par la dif- 
fuafion qu’en fit Demofthcnes,qui prononça à celle fin la douziefine Philippiquc(qui ell 
laderniere)contreleRoy Philippe. Dont fut rompue la paix qui auoit elle laide fept ans 
auparauantauecluy , remettant chacun la caufe de celle rupture fur fon cnnemy. Au 
rapport de Diodore,DionyfiusHalicarn.Plutarquecs vies de Dcmofthenes & de Phô- 
cion.Par lcfqucls Diodore cft réfuté de la paix qu’il dit que Philippe fit celle annee auec 
les Athéniens. 

Les Carthaginois apres dlioirfàit pendre en croix le corps de leur Capitaine general 
Mago,qui f eftoit tué luy-mefmc craignant le fupplice de lès mauuais deportemens en la 
guerre precedente de Sicile, remirent fus vnenouuelle armee qui faifoit nombre de loi- 
xantc 6c dix mille combattans 6c de deux cens galeres,fans les autres vaiflèaux:laqucllc ils 
firent repafler on la Sicile louz la conduittc de Hafdrubal 6c d’Amilcar, pour çn deçhaflèr 
les Grecs entièrement &; tout à vn coup.Mais aulft toft qu’ils furent arriuez, Timoleon 
accompagné de fix ou lept mille combatans lèulement,les alla charger auprès de la riuic- 
re de Crimele,dc telle hardiclïc qu’il leur fit faire vn autre compte.Car il en fit vnc fi gran- 
de boucherie,qu’il en demeura bien dix mille morts lur le champ:trois mille delquelse- 
ftcûcnt bourgeois naturels des plus nobles, riches 6c plus vaillans de Carthage. Çe qui fut 
l’vne des plus grandes pertes quelle euft iamais receu. Car il n’eftoit point mémoire que 
iamais és guerres precedentes il fuft mort en vn.iour de bataille tant de Carthaginois na- 
turels qu’il y en eut de tuez à celle fois.Somme qu’auec celle perte là, tout le relie fut ho- 
teufèment mis en routtc,làns grande perte des gens de Timoleon. A qui pour celle occa- 
fion celle vi&oirc fembla ellre miraculcufcmçnt aduenuc. Diodore, Plutarque en la vie. 

Anax archvs Abderite Philofophe,auditçut 4c Diomenes Smirniçnjflarilfoit en 
ce temps. Suidas. 

C- Pi.avtjvç V e n N o pour laz. fois Conful, auec F. ÆmuivsMa- 

M ER. CVS, 

Plavtivs mena Ion armee contre les Priucrnates, qu’il dclconfit en vne bataille 6c 
prit leur ville, dont il fut furnommé Priucrnas. Son compagnon cependant fut enùoié co- 
tre les Samnites,qui ne foferent prefentor deuant luy,ains allèrent demander paix au Sé- 
nat, qui leur fut o&royec. T.Liue. 



Du Monde. 3790 


| Sepmaines. z 


j P. de Juda . 


34 j De Rome. 


Olympiade, % 


| R.dePerfe. 1 


| R, de Mctcedonc. 


zz 414 



Ltstm ac h ides Prcuolfà Amenés. Diod.Dionyf.Halic, 

O c h v s Roy de Perle, f eftoit tellement acquis la haine de tous les fubjeéts pour la 
cruauté Sç malignité de les mœurs,quc Bagoas l’vn de les Satrapes qui auoit entre tous les 
autres le plus de crédit 6c d’authorité enuers luy, eut moyen de le faire mourir par l’cntre- 
milc d’vn lien Médecin, qui luy fit auallcr du poifon:& puis de mettre le Iceptre Royal en 
maindupJus ieunc des enfàns du Roy defunà,qui fappclloit Arfes, ou félon d’autres Ar- 
fames,apre$auoirfàitmourir tous fes autres frères, qui eftoient aulfi bien icuncs : afin que 
ce icune Roy,fè voyant lèul,lc laiftaft de tant plus facilement mener à fon ebmandepent. 
Lequel au relie régna, au compte de Diodore 6c de Sulpitius Seucrus,trois ans fcujçmét, 
combien quEufebe en compte 4. 

L’ankeï 
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L’annee que Lifimachides eftoit Preuoft à Athènes , la ville de M égaré fut par l’a- 
drefle & diligence de Phocion ameneeà la ligue des Athéniens. Lefquels d’autre-part 
pour ce que la guerre eftoit allumée entre les Amphi&ions delà Grece & les Amphifllés, 
deputerent l’orateur Æfchines pour comparoir en l’aflcmblee des Amphi&ions qui fai- 
foient vn port. Et ncantmoins fiit caufe qu’ils le ietterent entre les bras du Roy Philippe, 
&luy aulfi prit ceft affaire en main à la fufeitation d’iccluy, quoy qu’il fuftennemy de fa 
patrie. De forte qu’il conquit tout le pais delà Phocide, fignamment les villes & côtrecs 
d’Elatie & de Citiniu par le moyen d’vncvi&oire qu’il gagna fur ceux qui foppofoient à 
luy auprès de la ville d’Amphifle. A caufe decjuoy Æfchines fut accufé par Dcmofthenes 
enuers le peuple d’Athenes,comme ayant cfte caufe quetoute la nation des Phocicns fut 
exterminée. Ce pendant Philippe fut tellement enflé de celle vi&oire & conquefte , qu’il 
cnuoyales Ambaftadeurs vers les Thebains,pour demander leur alliance , &c partage par 
leur pais, pour mener Ion armee contre les Athéniens. Lefquels le trouuerent tellement 
eftonnez de celle menace, qu’ils ne Içauoient quelle refolution prendre , quand Demo- 
fthenes les incita à recercher derechef l’alliance des Thebains:& ayant obtenu d’eftre en- 
uoyé en charge d’Ambartadeur vers eux pour ce fai&,y fit vne telle prcuuc de fon eloqué- 
ce, qu’ils furent non feulement perfuadez de refuler au Roy Philippe lès demandes , mais 
aulfi de le laifler embarquer en la cauledes Athéniens, toutes autres occafions qui les en 
pouuoient diuertir poftpofees. Dionyfius Halicarnaflèus, Plutarque en la vie de Demo- 
fthcncs,&: es vies des dix orateurs. Entre lefquels dix floriftoient lors auec les deux pre- 
cedens Python, &Lycurgus, qui auoit lors plus grande au&orité en la Republique d’A- 
rhcnes,qu’Orateur qui ait efté de fon temps. Mais Python, à ce que déclaré Diodore , ne 
fe tenoit à Athencs.Car il le trouua à Thebes, quand Demofthenes y fut pour diuertir les 
Thèbains de l’alliance du Roy Philippe, & le voulut oppolèr à luy pour le Roy Philippe. 
Qui fiit caufe que Demofthenes le vanta cy apres en quelque harangue deuant le peu- 
ple Athénien , d’auoir furmonté Python par fon éloquence. 

Timothevs le tyran d’Heraclee,au pais du P ont, décéda, apres auoir régné l’elpace 
de quinze ans : & luy fucceda en fon eftat fon fils appelle Dionyfius , qui le tint ans. 

Diodore. 

Timoieon, apres auoir fait paix auec les Carthaginiens,deffit Icetas tyrades Leô- 
tins,&puisNicodemiusdesCentitripins. Icetas tyran desLcontins & Mamertins de 
Catane craignans Timoleon,auec qui ils voyoient que lesTyrans ne pouuoient auoir au- 
cune paix aueurec , firent derechef alliance auec les Carthaginois . En vertu de laquelle 
ils leur firent encore enuoycr vne armee de foixante & dix voiles en Sicile, fouz la con- 
duite de Gilco. Qui fut caufe que Timoleon mena fes forces , qui n’eftoient pas en plus 
grand nombre que de couftumc, contre eux. Et les ayat deffaits l’vn apres l’autre en deux 
batailles, où l’heur ne luy manqua nomplus qu’il auoit fait cy deuant , alla prendre Icetas 
vif dedans la ville des Leontins, qu’il fit mourir. Et puis vint aflieger Hippon tyran de la 
ville de Meffinc V versqui Mamercus f eftoit retiré. Ce qui donna moyen aux Mefleniens 
de Ce làifir de leur T yran,lequel ils firent mourir publiquement , & deliurer Mamercus à 
Timoleon, qui l’enuoya exécuter à Syracule. Ccfair,iloétroyapaixaux Carthaginois à 
leur grade pourfuitte, à condition qu’ils tiendroient leulcmët ce qui cft delà la riuiere de 
Licus. Et puis alla encore defnicherNicodcmius Tyran des Centuripins. Tellemët qu’il 
defracinaenticrementtouteslestyranniesdelaSicile} & puis reforma toutes choies en 
meilleur eftat és villes. Qui fut caufe qu’elles deuindrent ch peu de temps riches & opu- 
lentes ,& tres-peuplecs , au moyen des Grecs qui y allèrent habiter. Diodore, Plu- 
tarque. 

Les Tarentinseftans en guerre contre les Lueains, appelèrent à leur lecours Alcxa- 
dre Roy d’Epirc,qui y pafïà auec grande armee en ce Conlular . T. faue. Mais il fe peur 
faire qu’il y fut appcllé apres le trefpas du Roy Archidamus de Sparte. Ce pendant on cf- 
crit qu’il le porta fi heureufement en ce voyage, & qu’il y fit de fi beaux exploits de guerre 
fur les ennemis, qu’il conccut quelque fois opinion qu’il fubiugueroit l’Occident , com- 
me Alexandre le Grand l’Orient. Mais il Ce trouua auoir affaire à plus forte partie. 

T. Manlivs Torqjatvs pour la 3. fois Conful , auec P. Decivs 
M vs. 

Lis Latins feftans depuis la iournee du lac Regil, maintenus en paix auec les Ro- 
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inatns,fallicrent ccfte annce aucc les Campenois & Sidicinsj puis commencèrent guerre 
aux Samnitcs,nouuellement alliez du peuple Romain, de la parc duquel, commandement 
leur fut fai «3: de pofer les armes: à quoy ne voulant obtempérer,!»: firent déclarer ennemis, 
Sc furent les deux Confuls enuoiez auec armee à l’encontre d’eux : lefqucls ils rencontrè- 
rent & combattirent près de V eferis de telle animofité & rcfiftance aulfi pareille des en- 
nemis, que l’aefle que conduifoit Dccius fut efbranflcc & prefte à mettre en routte. P our à; 
[quoy obuicr,fuyuant quelques aduertifTemens diuins,il le fit par le grand Pontife de Ro 
me, auec certaines ceremonies vouer & facrifier aux Dieux infcrnaux:puis falla inconti- 
nent jetter dedans la plus grande preffe de fes ennemis qui le tuerenc . Ce qui bailla tel 
. . ^cœur aux liens, de lenfuiure, qu’ils rechargèrent plus viuement les Latins, & les mirent en 

|rouctc:lcfquels feftans vn peu apres ralliez, furent derechef defeonfits par l’autre Conful, 

' ' qui en rapporta vn beau triomphe à RomofT.Liue, V alere le grand , ( Cicéron liure i. de la 

Diuination. 
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P. dehtda. 33 De Rome. 
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Olympiade. 3 


R.dePerfe. 2 


R.de Maceione. 13 413 



Première partie 



Chakondas ou Cheronides Prcuoft à Athènes. Diod.Plutarq. 

A v mcfme iour & à la mefme heure que fut donnée la bataille de Cheronee , à fçauoir 
le 7«iour du mois que les Athéniens appelloicnt Metagitnion,en fut auffi donnée vne au 
treentrelcs Tarcntins &: Lucainsen Italie, en laquelle Archidamus Roy de Sparte delà 
amillcdcs Euritionidcs eftant venu au fecours des Tarentins fut tué s SC luy fùcccdaau 
Royaume fon fils Agis, qui régna (félon Diodorc)5>.ans. 

Estans toutes les forces des Athéniens & de leurs alliez ioindes enfcmblc, &: eftant 
Demofthenes, ou félon Diodore Charesvndes Capitaines d’icelles auec Lificlcs, elles al- 
lèrent prefenter bataille au Roy Philippe auprès de la ville de Cheronee : lequel l’accepta 
fi gaillardement, que quelque deuoir que les ennemis fiffent de bien combatte, il en rem- 
porta vne glorieufc &: mémorable vi&oire:par laquelle la grandeur & puiflàncc des Ma- 
cédoniens acquift vn grand accroiftementj&: les affaires de tous les Grecs en furent telle- 
ment renuerfees quelles ne fcpcurentoncqucs depuis remettre en l’cftat auquel elles a- 
uoient cfté:ainsf’en allèrent toufiours depuis en déclinant, iufqucs à ce qu’ils furent bien 
toft apres totalement priuez &: fpoliez de leur libcrté.Cc qu’entendant bien l’orateur Ifo- 
cratcs,conçeut vn tel defplaifir de ce dcfaftreaduenu à fa patrie , qu’il fè laiftà volontaire-j 
ment mourir par abftincnce de manger en la ^S.annee defonaage. L’anncc que Chero- 
nides, félon d’autres Charondas,eftoit Prcuoft à Athènes. Tcfmoin Diodore, Plutarque 
és vies de Phocion,dc Demofthenes & d’Ifocratcs,& Gcmiftius. 

E n laquelle annee aufli quelque peu auparauan t cefte malheureufe iournee, auoit efté 
inten té le procez de la couronne d’or, que le peuple d’Athencs donna par decret publicâ 
Demofthenes, à l’inftance de l’orateur Ctcfîphorpourcc que Diodotus & Æfchines,dcux 
autres Orateurs aduerfaires de Demofthenes, accufcrcnt Ctcfiphon pour auoir mis ce de- 
cret en auant contraire aux loix.Mais cefte caufè ne fut iugee de dix ans apres, au rapport 
de Plutarque és vies de Demofthenes & d’Æfchincs.Cobien que Cicéron eftimc,qu’elle 
fut intentée quatre ans deoant le trefpas du Roy Philippe. 

T. Æmilivs Mamercvs, & Q^Pvblilivs Philo, Confuls. 

Les Latins indignez de leur terroir, qui leur auoit efté ofté par les Romains, reprin- 
drent derechcfles armes contre eux. Parquoy la charge de les aller guerroyer futbaillee 
au Conful Publilius, lequel apres les auoir vaincuz & defeonfits en bataille, les reçeutà 
mcrcy au nom du peuple Romain. T.Liue. 
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Phrynichvs Preuoft à Athènes. 


Diodore. 




A Rioî arzan E s Roy de Phrygic mourut apres auoir régné 2 6. ans : & Juy fucccda 
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à fa couronne l'on fils nommé Mithridates,qui en régna jj. D uquel vindrentlcs Rois qui 
regnerent au Royaume du Pont iufqucs a,u grand Mithridates, Diodorc, 

Timoleon Corinthien, apres auoir çhlpofé toutes choies en bon eftat, tant à Syra 
cufc, que par tout le reftp de la Sicile, deççda ayât démoul é en l’cftat & authoritç de gou- 
uerneur Sc Capitaine general l’efpace de y. a 8. ans,laifïant vn regret ineftimablc, & 
mémoire éternelle de foy,à caufe de l’excellence de les vertuz & bien-faits à tout le peu- 
ple Sicilien : ayant rendu la Sicile en l’cfpacc de huit ans non entiers vuide& libre de mi- 
l'crcs & calamitez qui y regnoient de fi long temps. Occafion pourquoy Plutarque eferit 
qu’il auoit fait en icelle de plus belles de plus grades choles,que nul autre Capitaine de 
fon temps n’auoit fait ailleurs, Ayant fcul emporte le prix de fes gloriculcs entreprinlcs, 
aufquelles les Rhetoriciens auoientaccouftumé d’inciter vn chacun des Greçs par leurs 
belles harangues qu’ils prononçoient es aflémblces de feftes,& ieux publiques de la Grè- 
ce :&ayant fait preuue delà fuffilànce au meftier de la guerre, &: delà vaillance contre 
les Barbares &: contre lesTyrans&enucrsfesamis,&generalcmétcnucrs tous les Grecs, 
feftant monftré homme droidurier &: clément : &: qui plus eft ayant gagné la plus-part 
defes vidoircs & de fes trophées, fans queles liens en iettaflént larme d’œil, ny en portaf 
fcntrobbcdcducil. Ce qui n’eftoitaduenu à aucun autre des grands perlonnages quia- 
uoient cfté au mefme temps en la Grece , comme Timotheus , Agcfilaus & Epaminon- 
das : en tous les faits defquels y eut toufiours vne fplendcur meflee aucc violence & plei- 
ne de labeur:tellemcnt qu’aucuns d’iccux ont cfté fuyuis de reprehenfion, &: les autres de 
repentance. 

Philippe ayant contraint par le moyen de la vidoire precedente les Thcbains de 
fcfoufmcttreàluy,&:dereceuoirgarnifondefcsgcnscn leur ville, accorda femblable- 
ment quelques conditions d’appoindementaux Atlieniens , parlcfquellcsils luy accor- 
dèrent la fouucraineté de la Grèce, luy deuoient fournir certain nombre devaifléaux 
«S c de gens de chcual en fes entreprinfes. Et puis fit vn commun traidé de paix auec tous 
les Grecs en vne commune aflcmblce generale des cft^ts de la Grèce, qui fe fit à fon infta- 
cc à Corinthe, où il fut auflieficu Capitaine general de la Grece pour fàiœ la-gucrrç aux 
Pcrfcs. Diodore, Plutarque. É , 

L. Fvrivs Camillvs? & C. Mae ni v s, Conluls. 

Les Antiates Aricins,Lauiniens&:yelitcrniens, fc ioignansenlcm ble, mirent fus v-^j 
ne armée contre les Romains, laquelle citant afiaillic à l’improuifte par le Conful Mæ- 
nius,fut defeonfite & mife en routte. Mais fon compagnon eut affaire aux Ty burtins, le! 
quels il vainquit pareillement; combien quelavidoircen fuft plus fanglante. Parce 
moyen tous les peuples Latins furent entièrement fubiuguez &: renduz à l'obéiflànce du 
peuple Romain, prenant fin la guerre qui auoit duré contre eux l’clpace de î.ans.T.Liue 
Florus . 
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Pythodemvs Preuoft à Athènes. Diodore, Arrianus liu.i. 

B a g o a s ayant dcfcouuert que le Roy Arfcs n’approuuoit les meurtres qu’il auoit 
commis es perfonnes de fes frères, & qu’il le faifoit aguetter pour luy en faire receuoir pu- 
nition,lc preuintfi bien qu’il le tualuy-mefine auec tous fes enfàns , nelaiflànt aucun de 
la race royale, qui par droid de fuccelfion deuft légitimement paruenir à la couronne. Et 
puis mit en auant l’vn de fes amis nommé Darius fils d’Arfànes, qui auoit efté fils d’Arta- 
xerxes iadis Roy de Perfc, & frère du Roy O chus , & fit tomber entre fes mains le Roy- 
aume de Perlé: fçaehant bien la bonne réputation qu’on auoit de fa vaillance & prouëftc, 
qui le faifoit cftimer par delîus tous autres digne de porter couronne, laquelle luy aduint 
enuiron lctcmpsqu’Alexandrcvintaulfià cftreRoy de Macedone, apres le trelpas de 
fon perc?ïl n’y a aucun authcur,qui attribue de régné audit Darius d’auantage de 6. ans, 
excepté Clcmens Alexandrin , qui aftez inconliderement luy en compte 20 . Diodore, 
Iuftin,Eulebe. 

Philippe ayant enuoy é ia deuant en Allé deux de fes principaux Capitaines , At- 
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talus ScParmenio, auec vne partie de Ton armée, pour commencer la guerre aux Perfcs, 
fut au iour de la célébration des nopces de fa fille Cleopatra occis en trahifon par vn de 
Tes faccllites nommé Paufanias, apres auoir régné l’cfpace de 24.OU 25. ans. Auquel Alcxâ- 
dre fbn fils furnomme depuis le Grand fucccda,& au Roiaume , 5 c au defir de mettre afin 
la guerre contre les Perfes, eftant lors en l’aagc de 20.ans.Mais au commencement de Ton 
régné il fit premièrement mettre à mort Attalus Ton frère, pource qu’on le foupçonnoit 
d’afpirer au Roiaume de Maccdone:puis fc fit en l’afïemblec des eftatsdc la Grcce con- 
fermer & eflirc chef general de la guerre contre les Perfes , comme auoit cité fbn pere. 
Et trouuant auffi fon Roiaume 5 c tout Ton cftat troublé & embrouillé de nouuelles efmo- 
tions qui fe drefTcrcnt contre luy en mcfpris de fà ieuncfTe,il fe délibéra de maintenir^ a f- 
feurer les affaires par hardiefTc ÔC magnanimité. Tellement que pour amortir les mouue- 
mens des nations Barbares voifines de la Macedone,il courut foudain auec fon armee iuf 
ques à la riuicre du Danubc,là où il deffit en vne grofïe bataille Syrmus le Roy des Tri- 
bàlliens.Lcs citez de la Grèce furent tellement fufeitees par Dcmofthenes , qu’elles refi- 
rent vne autre ligue enfemble:ôc les Thcbains ayans recouuré des armes par fon entremi- 
fcfcrucrentvn iourfurlagarnifondes Macédoniens qui eftoit dedans leur ville, &en 
tuerent plufieurs.Lcs Athéniens fe preparcrét pour fouftenir la guerre auec cux.Diodorc 
Iiurei6.& 17.Iuftinliure9.to.0c 11. Paufanias, Plutarque &: Arrianus en la vie d’Alexan- 
dre. Gemiftius dit Piéton finit fon hiftoire comprifc endcuxliurcs des chofes aduenues 
en la Grece depuis la iourncc de Mantinee iufques à la mort du Roy Philippe. 

C. Svlpitivs Longvs, ôc P. Ænvs Poetvs, Confuls. 

La ville de Suefta fut prifcScruinee par les Sidicinslur les Aurunciens alliez du peu- 
ple Romain par la conniucncc des Confulr. A ceftecaufè le Sénat fitereer Di&ateur C. 
Clavdivs Regillensis, qui fut contraind bien toft apres de fc depofer eftant 
trouué vitieufement créé. T.Liue. 
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Evxnetvs Preuoft à Athènes. Diodore. 

Alexandre eftant de retour du pays des Triballicns , fit incontinent marcher fon 
armee vers le deftroit des Thermopy les,difant qu’il vouloit faire veoir à l’orateur Demo- 
fthencs qui l’appellott en fes harangues enfant, qu’il eftoit deuenu adolefcent au partir de 
la TriballiCjôC qu’il le trouucroit homme deuat les murailles d’ Athènes. Mais arriué qu’il 
fut deuant Thcbes,il voulut donner moien aux Thebains de fè repentir. Neâtmoins tou- 
tesfois il f opiniaftrerent fi afprement en leur fclonnie, qu’ils oferent fortir dehors pour le 
combatre,&: cftans lourdement vaincus Sc repou fiez fouftindrent encore longuemét fon 
fiege, iufques à ce qu’il fut entré dedans par force. Au moien dequoy il la fit deftruirc & ra- 
zeriufquesauxfondemensiafind’efpouuantcr les autres peuples Grecs par l’exemple de 
ceftc defolation. Auffi en furent les Athéniens réduits en tel effroy , qu’ils enuoicrent in- 
continent Ambaftadeürs vers luy,pour le faire couertir fon maltalent entiers euxjqui eu- 
rent telle efficace, à caufc que Phocion Sc Demades l’oratettr eftoient du nôbre d’iccux, 
que combien qu’il fèfuft rcfoludeneleur rien accorder, finon qu’ils luy miflent entre fes 
mains dix deleurs Orateurs, à fçauoir Demofthenes,Polyenetus,Ephialtes,Lycurgus,Mi-| 
roclcs, Darnon,Calliftcnes ÔC Charidemus,leur pardonna toutefois, & le reconcilia auec 
la ville d’ Athènes. Et puis fe mit à faire fes préparatifs pour paracheucr l’entrcprinfc de fon 
pere contre les Perfes. Authcurspreceaens./ 

A v mcfmctêps mourut Pexodorus prince de Carie, ayât refigné fon Roiaume à Orota 
bâtes Satrape Perfè fon gendre, qui le pofTeda iufques à ce qu’il en fut dcfpouillé par Ale- 
xandre. 

Aristote Stagiritc,c6mença enuiron ce temps, à faire profeffion de la Philofophie; 
lieu appellé Lycace,cn la ville d’ Athènes, où il ouurit fon efcole , qui fut appcllcc Peri- 
pacetique, Sc y demeura n.ans iufques à l’an de Cephifidorus. £)iog.Laërtius,Dionyf. 
HalycarnafTeus. 

L. Pàpirivs Crassvs» & C. Dvillivs, Confuls. 
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Ctesicles prcupft a Athènes . Diodorc. 

Alexandre aptes auoir donné ordre aux affaires 4c la Grèce , paflk au,ec ion ar- 
mée en Afie par lcdcftroit de l’Hellelpont, où il deffit prcmicremét les Satrapes 6c Lieu- 
tenans du Roy en vne groflè bataille , qui fut donnée preslariuierc de Graniqueau 
pais de Phrygie,puis falla rendre deuant 4 ville de Milet,qu’il prit en fin par fiege,& cel- 
le de Halicarnatfb apres , laquelle il rendit à la Princefle Ada , auec tout le Royaume de 
Carie, qui en auoitefte dcçhaflec au parauant par fon ftere Pcxodorus. Puis encore çpn- 
quefta tout le pais de Lycie,où les Marmariçn's de peur de venir entre fes mains fe bril- 
lèrent eux 6c leurs enfans dedans ltjurs maifons . Diodorc , Qy Çurtius Arrianus , 
6c Iuftin. Eratofthenes toutesfois auoit eferit (ce dit Çlement Alexandrin en fes 
Stromatcs)qu Alexandre paflà lors qu’Euîenctus fut Preuofi à Amenés . Mais çelà fe 
peut bien accorder fans dificrent,fil fembarqua au printemps. 

M. Valerivs Cor. v vs pour la quatriefme fois Conful,auec M. Atti- 
L I v s Regvivs. - 

Les Aufones qui habitoient en la ville de Cales, fallians auec les Sidicins, commen- 
cèrent guerre aux Romains , de laquelle la charge fut donnée au Conful V alerius , qui 
deffit tes ennemis , prit leur ville de Cales , 6c puis vint triompher à Rome . T. 
Liue. 
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Nicqcrates Preuoft à Athènes: Diodorc. 

D a R i v s ayant remis fus vne plus puiflaqtc ârmec que la precedente, l’oppofa au Roy 
Alexandre deuant la ville d’îfïè en la Cilicie, 6c le combattit luy-mefme éri perfonne. 
Mais la fortune luy fût encor fi contraire, qu’il perdit derechef la iournee auec vn nom- 
bre infiny de fes gens:& fi la fiiittc fie l’euft garéty pour ce coup, il fuft aufli bien venu cn-j 
tre les mains d’Alexandre, que firent fa mere, femme 6c fes enfin s autheurs precedens. # 
Memnon Capitaine Rhodien, ayantla charge de faire la guerre pour lcRoy de 
Perie en la Grèce , tira pluficurs ides 6c pais à fon party , 6c mourut en fçs entrefaites. 
Diodorc, QXiurtius. ; ’ 

T. Vbtvrivs Calvïnvç, 6c Sr. Posthvmivs Albinvs , Con 
fuis . 

L a nouuclle que les Samnites fe preparoient a la guerre contre les Romains, fit eflire 
Ditateur P. Corneuvs Ry ffinvs, lequel eftant trouué vitieufèment créé, 
fe depofa incontinent apres. T. Liue. ' 
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Niceratvs Ercuoft à Athènes. Diodorc. 

L a iournee d’Iflè gagnée, Alexandcc tira droit en Egypte : & en pafiànt, tout le pais 
de la Phœnicie,ie rendità luy rlesTyriensfeuls luy refuferent l’entrec de leur ville. Par- 
quoy il fè campa deuant 6c l’amena en telle extrémité, quelle fe rendit en fin à là deuotiô 
puis en fit Roy vn pauure homme nommé Ballony mus, qui fie C'y attcndoicaucuncmçnt, 
au lieu 4c $traton,qui l’eftoit au parau^ntjélon que récitent les autheurs precedens. Io-j 
fephe lib.ii. des Antiquitez adioufte, qu’apres la redution des Tyricns , il fe mit au che- 
min de Iudce, bien délibéré de punir les Iuifs du refùz qu'ils auoient fait de reccuoir fon 
alliance: mais que la rencontre de Iaddus,fouuerain facrificatcurenfon habit potifical, 

qq Ü ■ 
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qui alla au deuant de luy,appatfà Ton courroux. 

Agis Roy de Sparte voulant remuer quelque choie en la Grèce , en fàueur du Roy 
de Perle, & ayant receu de luy quelque fomme de deniers , aucc vn bon nombre de vat tu- 
feaux, fit voile en Candie, où il prift la plufpart des villes, &: les contraignit de tenir le par- 
|ty du Roy de Perle. Diodore, QjCurtiuSjArrianus. 

L’annei qui fuiuit les Confuls precedens fut , félon f opinion, de ceux qui ont refti- 
tué les folles Romains, fans aucuns Confuls à Rome : afin que toutes les autres années de 
Rome fc trouuent parfournies de leurs Confulats,& fouuerains Magiftrats.Mais nous en 
enfuiuantla flipputation de Dionyfius Halicarn.ne frouuons point qu’il (oit de befoin de] 
rcccuoir ny admettre aucune telle année. Ioinéi qu'il n’en cft aucune mention, nyenT 
Liue,ny en aucun autre autheur . Parquoy nous conflituerons icy le ». Confulat de A. 
Cornélius Coffus,& de Cn. Domidus Caluinus:outrc lefqucls M. Papirivs C r a s 
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s v s fut créé Pffiateur,pour U^r^in^dcsC^aulo^le fqud toutes^ is 
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Austophanej Prcuofl à Athènes. Diodore. 

Alexandre cftant arriué en Egypte reccut toutes les villes d’icelle , fans contrain- 
te en fon obcyirance,puis fit vn voyage au Temple de lupiter Araraon cn Libye : au rc-j 
tour duquel fit baflir& fonder vne cité fur la bouche du Nil, laquelle il appclla de fon 
nom Alexandrie, qui par fon excellente beauté & grandeur mérita le fécond lieu de répu- 
tation apres fon conftruteur, entre les plus efmerueillables & excellentes choies de ce 
inonde. Le diuiféur & Archite&e fut, félon Strabo,Cherenocrates , ou comme veut Soli- 
nus chap.4j.Dinocrates,l’vn des plus excellens ingénieux de fon temps . Velleius Pater 
culüs réfère fà fondation à l’an 4i9.de Rome: mais nous enfuirions en ce pointDiodorc, 
félon lequel Alexandre rcmena au fortir d’Egypte fon armée cn Syric,où il refufa les der 
niers offres d’appoin&ement de Darius, lequel fut rangé à l’cxtrcmité de combattre dere- 
chef auec l’arricrcban de fes forces fût la rencontre en AfTyric près le bourg d’Atbeles, 

où ils fc donnèrent bataille au mois d’Aoufl ( tcfmoin Plutarque cn la vie d’Alexandre) 
l’ifTuc de laquelle donna fin à l’Empire & Monarchie des Perfcs , qui auoit duré depuis le 
|comenccment du regne de Cyrus zj0.ans,felon la fupputation de la plufpart des autheurs 
Grecs,nommccmcnt de Diodore, Q^Curtius IÛ1.4.& 6.1ulius Africanus,& Eufébe : en- 
cor que Agathius n’en compte que xr8.Clcment Alcxand.liure 1. des Stro.z^y.Strabo Sc 
Sulpitius Seuerusffi leurs exemplaires ne font corrompus, ou fils n’ont voulu commécer 
le regne de Cyrus deuat la dcffai&c d’Afliage$,dés qu’il paruint au Roiaume des Perlés.) 
i; o.Lcfquels on pourroit auoir fuppofez au lieu de ijo.Tant y a que ce fut auffi là le com- 
mencement de celle des Macédoniens & des Grecs, que nous cflablifTons auec Diodore 
& Arrianus liu-3.cn la z.annee de celle Olympiade. Ce que l’Edipfé de Lune, qui fé fit la 
douziefme ou vnziefmc nuit deuant la tournée d’Arbeles, àfçauoir (comme déclarent 
Plutarque en la vie d’ Alexandre, &: Pline liu.z.chap. 71. ) au milieu du mois Boedromion 
tefmoigne eûre vray .Car par les dcmonflrations de l‘Aftronomie,on trouuc quelle lé vit 
le zo.iour ou la zi.nuit de Septembre en la j^.annee deuat la Paflion de noflre Seigneur, 
à compter les années félon la façon des Romains depuis Iules Cæfar. 

Les Thraciensàl’inftigation dcMctnnonfèreuolterent contre IesMacedoniens.Au 
moyen dequoy Antipatcrgouuerncur de Macedone mena fon armee contre eux: auec 
lefqucls il fappointa pour retourner contre les Grecs, qui fouz la condui&c des Lacédé- 
moniens fefloient liguez enfémble contre Alexandre. Diodore. 

M. Clavdivs Marcellvs, &: C. Valbrivs Flaccvs, Confuls. 

O v t r e lefquels Cn. Qvincti Livsfutfàit Diâateur pour ficher leclou annal, 
Sc pour faire inquifition des maléfices de quelques femmes, qui par poifbns entretenoict 
fa peflilcncc à Rome. T.Liue. 
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Antiphontes Ptcuoft àAtJierçes. Dipdorc. Qu félon Plutarque, Ariftophon. 

COMMENCEMENT T>E £ EMPIRE 

& Q^AonurchteitsÇrtcs. 

L a puiflànce des Perfes toute defïàicle à la iournee d’ Arbcles, toutes les villes de Perle 
5c d’ Aflyrie ouurirent leurs portes , ou enuoyerent les clefs au vainqùeur. , qui fit Ion 
entree fort pompeufemét dedans la ville de Suzc, Capitale du Royaume dc Pçrfc, 5C puis 
dedans la cité de Babylonc, où forent erouuerlcs threfors ineftimables 5c richçïlcs pre- 
cicufcs des Rois de Perle. Ce pendant Darius ayant pris la fuite , f eftoit fauué au païs de 
Baéhïanie,où il fut occis paribhLtfcutenant& gouucrneur. nommé Bcflus, apres auoir 
régné iufques à là mort enuiron 7 , ans,& iulques à la iournee d’Arbeles 6. Diodore, Ar- 
rianus > C v r t i v s , Plutarque . Dionyfius HalicarnalTeus en la vie de Demofthe- 

nes conuicnt,que ce fut en la 8 . annee apres le trelpas du Roy Philippe, 5c çn la s>- âpres 
la iournee de Cheronee. 

E k laquelle lemblablementlors qu’ Ariftophon eftoit Preuoft à Athènes , luy 5c Plu- 
tarque en la vie de Dcmofthenes tefmoignct , que fut plaidce celle tat mémorable caufe 
de la couronne contre Çteliphon, dont le procez auoit ia efté intenté' vn peu deuat la ba- 
taille de Cheronee en raflcmblee du peuple d’ Athènes ( où vne multitude infinie de tou- 
tes pars de la Grèce eftoit aufftaccouruë) eftans les plaideurs Demofthencs pour Ion fait 
propre contre Æfchincs fon acclifotcur . Ge qui fut aüdiredumelmeautheurvniu- 
gcmcnt publique , autant renommé qu’il en fut onques , tant pour la rcnopimçç grande 
des Orateurs qui y plaidèrent à lcnuy l’vn contre raucre,& y employèrent tout l’arricEe- 
ban de leur éloquence, que poqr la magnanimité des luges qui le iugerent , lefquelsn’a- 
bandonnerét point Demofthcnes à fesennemis, encore qu’ils fùftbnt lors beaucoup plus 
puifiàns que luy, 5c qu’ils euflèrtt là faucur & la grâce des Macédoniens: ainsi abfolurent 
ii apurement, qu’Æfçhincs n’eut pas feulement la cinquiefmc partie des voix 5c opiniôs 
en là faucur. A raifon dequoy tantoft apres il f en alla de honte hors d’Athenes , ou bien 
fut bannyf comme il eferit ailleurs) à fautfrÜc vouloir payer vne améde a laquelle il eftoit 
condamné: tellement qu’il fc retira au païs d’Ionie 5c à Rhodes : où il récita quclqucsfois 
aux Rhodiens la harangue qu’il auoit prononcée au jugement precedent, dont tous les 
affiftans demeurèrent elmcrqeillcz comment il auoit peueftre vaincu, ayant prononcé v- 
ne telle oraifon. Acaufè dequoy il leur refpohdit, Vous ne vous efbahiriez pas feigneurs 
Rhodiens, fivousauiezouy Demofthencs îçfpondant à cela, Plptàrque aufti adioufte, 
que çecyaduint lors quo le Roy Agis fut occis; ! 

Les Grecs qui fcftoicht îou 2 là conduitte des Lacédémoniens fouficuez contre Ale- 
xandre, furent deftàits en vne grofle bataille par Antipater : où Agis Roy deSparte chef 
de la ligue fut occis en combattant vaillamment,apres auoir régné $. ans: auquel fucce- 
da fbn icunc frere nommé Eudamidas,qui fiitpere d’ Archidamus, qui régna encor apres 
luy. Plutarque en la vie d’ Agis & de Demofthencs. Paufàniasliu. 3 . -Diodore. ■ -, 
Qvelqjtes règles que Meton & Eudoxe euifent-ey deuane inuenteespour réduire 
5c accommoder le cours du Soleil à celuy la Lune en vne* îufte egaHitç ,.fi eft-çe tpu- 
resfois qu’il fè troupoit toufiours quelque deftàut: qui fit excogiter à Çalippus fon pério- 
de, lequel il comprenôit en quatre Enneadeçaetcridcs de.^Icton:cftimant qu’en tel çfpa- 
ce de temps (qui pft,dc y 6. ans folaires complets j le Soleil 5c la Lune parachçucnt yn 
période égal. Duquel il voulut eftablir le principe au point de la conionétion de cesdenjç 
luminaires, qui fc fit au plus près du Solftice d’eftéd’annçe que Pafius fut pafs à mprt.La- 
quelle fç.trpuuaifekm les demapftrauonsAftrqnomiques en la $6z. année Je uânt lapafi- 
fion de noftre Seigneur. 

I o s e p h fils de Iudas Hircanus gouuprna&: exerça la principauté des Iuifs, ajjrcs le 
trcfpas de fon perel’cfpacéde 7. ans. Philo. , ■ 

qq «j * 
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Première partie 

/^‘ A-L. Papirivs Crassvs, ,pourla2.foisConful,aucc L. Plavtivs Vbnno. 
' 7 ^^^ Les Priucrnatcs ayans pris les armes contre les Romains furent deffiez , & puis apres 

dedans leur ville par lesdcuxarmees des deux Confuls. T.Liue. 



Du Monde. 3800 | Sepmaines. 5 | R. de Macedone. 




Cephisophon Preuoft à Athènes. Diodorè. 

B e s s v s apres auoir defloy alement tue fon maiftre fe voulut faire Roy de Badrianie: 
mais l’arriuee d’Alexandre y mit empefehement , és mains duquel il fut liurc par fès gens! 
mefmes,qui luy fît rcceuoir le fàlaire de fa trahifon. Aumpien dequoy tout le pais des Ba- 
dres &: d’Hircanicfc rendit a luy , & là le vint trouuer la Roynedes Amazones. 

Anaximenes Philofophe Grec,difciple de Diogenes la Cynique eftoit en ce téps 
;en bruit, aucc Epicurus autheur de la fede Epicurienne, & Diodorus furnommé Chro- 
[nus, qu’on did auoir efté inuenteur de la Dialedique Sophiftique, & captieufè. Eufebe, 
Suidas.X 

L. Æmilivs Mamekcvs pour la4> fois, & C. Plavtivs Deciànvs 
pour 1 a 3.Confuls. 

L e s qv e l s commencèrent à exercer le Confulat dés le premier iour de Iuillet. 

Les Priùernatés feftans mis aux champs,fîircnt deffaits par le Conful Plautius,& leur 







Olympiade. 4 | P.de Tuda. 44 j Ve Rome. > 



4 H 



Ou Monde. 3801 | Sepmaines. 6 



R. de Macedone. 



Olympiade. 113. I | P.deluia. 43 . | Ve Rome. 



4 *î 



Evthychritvs Preuoft à Athènes. 

Alexandre, ayant conquis la prouince des Paromyfàdicns , mena fon armée con- 
tre les Sogdianiensfi£ contre les Scythes, lefqucls il fubiugua fie vainquit par deux fois, 
'puis entra dedans le pays d’Indie , où il fit plufieurs belles conqucftcs.. Authcurs pre- 
cedens. 

Environ ce temps Demofthenes fut par fcntence des Arcopagitcs enuoié en exil, 
où il demeura iufques apres le trefpas du Roy Alexandre^ faute de ppuuoir payer l’amé- 
de à laquelle ils l’auoicoç condamné, pour auoir pris quelques prefens dVn Harpalus , 
qui fi eftoit cnfùy d’auec Alexandre,pour lequel il eftoit Lieutenant en la Prouince de Ba- 
bylone,tefmoin Plutarque:felô lequel auffi Hipperides l’orateur comença au mefmc teps 
de fc mefler des affaires de la Republique d’Athenes,&: fut de ceux qui côtredirent à Alc- 
(xandre touchant les Capitaines & les galcres qu’il demandait aux Athéniens. 

P. Plavtivs Procvlvs, fie P. Cornélius Sçapvla, Confuls. 

Les Palxpolitains fc déclarèrent ennemis des Romains, fie firent, plufieurs dommages 
aux Campenois,fieFalernites leurs alliez. T.Liue. - 



Vu Monde. 


3801 | Sepmdines. 7 


R. de Macedone. 


IO 


Olympiade. 

i 'i ' ’ i ■ ■■ 


x | P. de Iuda. 4 6 | 


VeRome. 


4 16 


CHREMES 


Preuoft à Athènes. Diodore. 


- 





Alexandre pourfuiuant le cours de fes victoires receut Mophis Roy Indien à fâ 
|dcuotion:fie puis marcha contre le Roy Porus, qu’il deffitfie retint prifbnnicrrfie fit cnco- 
rcj>hifieurs autresf>clles conqueftcs au pays d’Indie.Qui fut letcmps auquel vn Philofo- 
phe Indien nommé Calanus f alla prefenter deuant luy, fie en fà pfefence fe brufia volon- 
tairement. Diodore,Iuftin, Plutarque. 

L. Cornelivs Lentvlvs, & Q. P v» iiLiv s Philo, Con- 
fuls. 

L e guerre eftaht dèdàree contre les Palacpolitâins, la charge en fut- donnée au Con- 
|fiüÇubUlius. 

Alexandre 
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Vit Monde. 3805 | Sepmaines. x 6 



7 T- 



R’. de Macedone.' 



II 



Olympiade. 3 



P.deluda. 47 



Ve Rome. 



427 



Anticles Prciioft à Athènes . Dionyfius Halic. 

Apres laconquefte de l’Indic., Alexandre retourna en la ci ce d’Ecbatanç Capitale 
du Royaume de Mcdie, où moutut Ton grand amy. Epheftion . Puis alla faire la guerre 
aux Coflèiens habitons és montagnes de la Mcdic , Iciqucls il dompta en l’cfpacc de 40, 

iours. Diodorc. 

L e Philofophe Anaxarchus eftoiten ce temps en bruit. Diodore, 

S* e s t a n s plulieurs gens de guerre qui auoient cûc caliez par les Lieutenâns d’A- 
lcxandre,rallicz enfemble louz la conduitte de Leofthcnes Capitainç. Athénien, excite 
rencdenouueaux troubles enla Grcce . qui furent lorigine delà guerre appellçc de 
puis Lamiaque. ; 

C. Poexelivs Libo pourla 2. fbisConfîi^auec L. Papirivs Cvr 

S-ORw ■ .. . 

Qv 1 furent cnùoyez contre les Samnitcs,aufqucls on auoit dénoncé la guerre, & ga- 
gnèrent quelques vi&oires Air eux. . • ' 

Av mefme temps auifi P v b li l 1 v s Philo Conftildc l’annec palîec,eftat 
continué en la charge de la guerre contrcfcs Paljepolicains, obtint quelques vidoircs fur 
eux ,par lefquelles il les dompta : de forte qu’il fut le premier Proconful, qui en ceft eftat 
triompha à Rome. T. Liuc. 



Dh Monde. 3804 | Sepmaines . 1 | 


R.de Macedone. { 


-JL. ■ ' 

II 


\ .j ^ 

Olympiade. 4 | P.deluda. 48 ( 


t î\ * • V 

ÛéKomè.' 1 




Sosicles Preuoft à Athènes . 


Û 


/ 



Estant lanation des Colîciensdomptee, Alexandre le mit au retour devers la vil 



le de Babylone,oùles Ctialdeens& Aftrologucsluy enuoyerent lénifier.' qu’ily finirait 



fes iours, fil y entroit.Mais Ies Philolophes Grecs le deftournerènt de fuyure leur conlcil. 
Diodore. 



I 



Æschines oTatcurAthenien,qui emportoit le brait d’eloqucnce aprcsDemofthe- 
nes, partant de la viHe d’Athcncs le retira à R hodes, où il cniêigna publiqucmët lart d’o- 
ratoire ou d’cloquencc,aucc la manière deprononcerloraifon non premediteè. De forte 
qu’il y dreiïa &lailfavncefcolc,qui depuis fut appel lé FeRude de Rhodes .Mars’ on disf 
[u’il auoit enlèigifé parauant au pais d’I onie & à Ephefe s & qu’il vint feulement à Rho-[ 
es apres le trefpas o Alexandre. Plutarque enfa vie. ; | , 

L. Fvrivs GantilcIvs pour laa. fois Çoriful, aucc Ivnivs Br vît s 

SCiEVA. i 

L e premier defqucls fut enuoyé cpntnï les Samnitcss& l’aucre contre les Veftius, qui] 
auoientprins le party des Samnites. T. Liue. • ' > 

L a nation des Gaulois fut âVce temps premièrement congncuc par les Grecs, par le 
movendes Ambalfadcurs qu’ils enuoyerent au Roy Alexandre. Diodore. Il fcmblctou. 
jtesfois qu’iceux Gaulois elfdiéntdcla race de ceux qui feftoicntvenuzcy deuficiouzla 
conduitte de Bclgius'habituetcn llllyrie,Efclatiorinie & en la Thracc. ■ ■ ■ 



! . J . \ . 



q q iiij 



£s%. ^ 



[/^Alexandre Roy d’Epire, qui depuis 12. ou 13 . ans eftoit auec armee pafle en Ita 

IicaufecoursdesTarèntinscohtrelcsLucains,fùten ceConlulat defFaîd Si occis par. , 

eux en vne bataille . T. L,|ue Üu. 8. Diodore & Paufanias déclarent que fon coulîn h, 

cidesfils du feu Roy Arymbasluy lùccedaà fon Royaume: pour ce que NeoptolcmusP- — —-a »(*»*• 
lvn des freres du defunâ accompagnoit lors le grand Alexandre, &: que l’autre ne fe trou- 
ua alfez fort pour l’cmpefcher. 
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Première partie 


' 


T)» Monde. , 3805 | 


, Sepmatnes. 3 | ILfEppte, 1 j 


TM Rome. 


olympiade. 104. 1 


j R .tT^ffîe. ‘ I R.de Miceione. 1 ' 


43° 



^^n~-^r~'~"' h ' 



H e g e s i a Preuoft à Athènes ccftc année. Arrianus. 

COMMENCEMENT DV 

Règne â'AJie. 

E S x a n t Alexandre entre en la ville de Babylonc,ou Ambafïàdeurs de toutes les par- 
ties du monde l’attcndoicnt,apressauoir fàidfairc à fori afny ËphefttÔ les plus fuper- 
bcs funérailles qui euffcnciamais efte fàiâcs à autres , fut luy-mcfmc amené aux ficnnes 
par vn brcuuagc empoifonnc,qui hiÿ caufà la mort enuiron la fin du mois, que les Athé- 
niens appelloient Hcçatombaeon, après qu’ileuctcgné tant en Macedonc, qu’en rAfiel’c- 
fpace de douze ans fept mois,{elon le tefmoignagc ae Diodorc Sicilien, Plutarque & Eu- 
fèbc.Qui eft pour monftrer,que fbn trcfpas le doibt rapporter au comenccment de cefte 
Olympiade plu ftoft qu’à la dernicrc annce de la precedente- Ioinâ queOiogencsLaër- 
tius& Arrianus font de mefmc aduis: qui tçfôaoignent auffi que Diogcncs furnommé 
Cynique à caufe de fà vie plus fçmblable à celle des chiés qu’au couftumier des hommes , 
lequel laifïà apres foy vnc fcéfce dePhilofbphes appellezCyniques,moururau mefme iour 
SC an que le Roy Alexandrc.Clcmcne Alexandrin adioufte cxpreflemjcntliu.i. desStro- 
matcs,quecefutàlafin de la 4Z9.anncc de la fondation de Romc:& Pcolomee que 424. 
ans de NabonafTar eftoiée expirez. Panodorus ancien autheur Grec adioufte 281. an de- 
uant le commencement du régné d’Augufte.Les ans queics Egyptiens appettoiët dephi- . 
lippe fc prenaient de l annce de la mort d’Alcxandre-Mais le comenccment d’iccux Te c5- 
cÔptoit du premier iour du mois Jhoth des Egyptiens,qui Te rencontroic lors aucc le 20. 
iour de Nouembrc. 

Asnir Semei fucçcda à lofcph en la principauté des Iuifs,laquelle il gouuerna l’efpa- 
cc-de n.ans. Philo. ^ „ 

COMMENCEMENT, DV; RO TviVMR 

des Lagides en Egypte, - 

• * ' - ■ • >. - . I I c ' J 

G E fiit vne chofc du tout cfmcrucillablc (comme a bien difûouruJuftiû enfbn îiu ij.) 

qu’eftant Alexandre dccede' on vicies nations effranges &: barbatesqu’il audit vain- 
cues &:fubiuguces(lefquellcs l’cftimoient deuoirefltre immortel * àinfi-qu’cUes {’auoient 
veu inuincible) lamenter & regretter fà mort, comme de leur perc & bienfaiteur . Tclle-r 
ment que là merede Darius lé fît mourir çllemefme, pour né le plus hmiiurc. Au contrai- 
re les Macédoniens f en refiouyrent ^compte de la perte: de leur cnnemy,fc refenuns de fà 
trop grande fcucrité,& des périls continuels aufquels il les expofoit fans fin &mcfurc. 
laine que chacun des Princes & Capitaines qu’jl auoit quec luy, fe.ptamétt.Qiehtvpar là 
des Royaumes &: Prouinccs qu’il auoit conqueftecs- Et tonte la multitude de fà (gendar- 
merie efperoit fç refèntir des richcfTes & trefors qu’il audit IjaifTez . . . Pour le rcgatidçk fes 
Princes & dé ceux qui auoient efte les plus auaoceg fouxJuy , leurs èfpcrancçs nfeftçient 
point mal fondées: d’autant qu’ils eftoient tellement bien partis de majefté & dé routes 
autres bonnes conditions, qu’on les çuft chacun pris, pour des RoâfyCommé^i^ipit 
qu’on n’euft peu trouuer en eux aucun dçfàutdç beauté, de forces & de vaillance de 
corpsj noraplus que de fàgcfTe , magnanimité n f «k toutes auprès grâces d’efpric . A pe 
forte que qui euft ignoré lçlieu d’où ils.cftpient forcis., oftjljcseufjbpâs priî'-poUç hom- 
mes nczd’yn mefme pays, oins pour pçrfonnes choifjç*derè>utes les contceesduOrèn- 
dc.De vray la Macedonc ny aucun autre pays ou n»tiçn-n>HQit ojpk^^s.auparaù^t pror 
uigné pour vn coup fi grand nombre d’cxcellcns perfonnages : dont il ne fê faut cfbahir fi 
le monde auoit efte vaincu & fubiugué par tels miniftres , puis que l’armec des Ma- 1 
cedoniens eftoit conduite par tant de Capitaines , qui valoient autant que Rois , 

lefquels 
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dehBtbl.hiftariale. 4 

lefquels n’euffenr iamais trouué leurs pareils., li leur ambition ne les euft renduz parties 
morcelles les vns contre les autres. Si cft-cccependanc qu’ilsfurcnt par le trémas d'Ale- 
xandre contraints de tenir incontinent confèil enfemble pour aduifcr de leurs affaires. 

Où fut refolu qu’ils feroicnt parcage encre eux des gouucmcmcns des prouinces & na- 
tions qui luy obcïfToient,par lequel le Royaume d’Egypte cfchcutà Ptolomee fils putatif 
de Lagus, pour ce(commcdic Paufànias) qu’il citait fils naturel de Philippe, pere du grad 
Alexandre, qui auoit fait efpoufer la meredudiél Ptolomee ia cnceinde d’iccluy audid : 
Lagus. Tât y-aque la mcre de ce Ptolomee fappclloit,au rapport de Satyrus ancié hifta- ' 
riographe, & Theophilus d’Antioche liu.3. Arfinoc,quieftoit fille de Mcleagcr de la race 
des Rois dcMacedone,quidcfcédoitcnlignemafculH’ied’Hcrculcs, laquelle fur femme 
de Lagus :à l’occafio duquel tous les Rois qui ont régné en Egypte depuis le premier Pto- 
lomee Ion fils, iniques à Augufte ont efté dénommez Lagides. Appianus Alex.Athenee 
lia. 4. ôc Paufanias tiennent, que le furnom de Socer,qui lignifie Sauueur, fut donné à ce 
premier Ptolomee, apres qu’il fe fut emparé du Royaume d’Egypte par lés Rhodiens , à 
caufe (comme ic croy) du fccours qu’il leur donna contre Demctrius, Clément Alexan- / 
drin liu.i.desScromat.Eufcbe,S. Hierofme,& Galatinus adiouftec, qu’il a régné 40.ahs. ' « 
Le confentementdelquels me fàideftimer que les nombres font corrompuz enTercuI- 
lien,où il luy donne 35. ans de regric feulement. Quant aux autres terres & pais, il n y eut 
pas vn des princes & Capicaines,à qui le gouucrnement de quelqu’vn d’iceux ne fuftalfi- 
gné: comme aulfi des charges ôc dignicez de l’armcc & de la guerre . Mais auec le parcage 
raid des prouinces de l’Empire Macédonien entre fes Princes & Satrapes Philippe fur- 
nommé Andree, frère du feu Alexadre,fut du vouloir de toute la gcdarmeric déclaré fuc- 
celTeur d’iccluy, & eftably Roy de Macedone , quoy quc les Princes en cufTcnt ordonné 
autrement:qui auoient conucnu que fi Roxanc femme d’Alexandre, qui cftoit demeurée 
enceinte de luy, venoic à deliurerd’vnfils, qu’il fer oit heritier & fucceffeur des eftats du 
pere: 6c que Lconatus, Craterus, Perdiccas & Antipater en feroient tuteurs. Combien 
que Dioaore cftime,quc ce fut z Perdiccas feul que celle turelefut cÔmife , pour ce qu’ü : i 
eftoit relpedé comme leprincipai des Princes Macédoniens, à qui pour celle occalion lé 
Roy Alexadre auoic donc en mourant fon anneau : 6c que par luy fut fait le departement ! 
des prouinccs,aprcs qu’on eut appaifé les gens de pied Macédoniens, qui ne vouloient en ! 
aucune forte auoir autres Rois que les fils d’Alexandre. Ncantmotns toutesfois Anerpa- 
cer retint z foy le gouuernemcnc 6c tutcle d’Aridcc qu’il auoit ia au parauant: contre le- , 
quel la plus part de la Grèce cntreprill bien toll apres pour reconurcr fa liberté, la guerre ; 
qui fut appellee Lamiaquc , z caufe du fiege mis aeuant la ville de Lamie par les Grecs, 
louz la conduicte des Athéniens, felon que récite Diodorc Sicilien . Et ne dura le règne \ 
tant dudic Aridec,que d’ Antipater en Macedone(felon la computation cTEufebe) que 7. 
ans. Les Egyptiens, ce di£t Cenforinus chap.17. cômencercnt à compter les années qu’ils : 
appel loient de Philippe au trelpas du Roy Alexandre : tellement que fannec de Rome ! 
990. ou 991. en laquelle efeheutlcConfiilatcTVIpius&Pontianus, foc comptecla jtfz. i 
à l’occafion dequoy Ptolomee liu.3.chap.8. de fon Almagcfte, 6c les autres Aflrotagucs,’ , 
commencent ce qu’ils appellent l’Erc de Philippe ( qui (émble auoir pris fa nomination, 
dudiét Philippe Aridcej au crefpas auffi dudiél Alexandre. Mais ils cflabliflent le princi- 
pe d’icelle au premier iour du mois appelle des Egyptiës Thoth. Etdifcntquelc Royau- 
me d’Egypte ft.it aboly apres le trelpas de Cleopatra en la z 9 4 . année d’icelle. P colom. ' , 

A v furplus les autres prouinces de l’Empire d’Alexandre furent en telle forte dçpar- j 
tics, que la Syrie flic premièrement aflignec à Laomcdon de Mitylene, la Cilicieà Phibo- } 
te, la Mcdic à Phyton,la Paphlagonie 6c Cappadocic,enfemblc les pais adiacens,qui n’a- ; 
u oient pas encor efté fubiugucz, à Eumencs: la Pamphilie & Lycic à Antigotttis, enfem-; j 
blc la grande Phrygicrà Caflander Carie, à Mclcager Lydie, à Lconatus l’autre Phrygic, ! 
à Lyfimacbus les païs deThrace &c les circonuoiiins: àOfartcspcrc de Roxanc femme ; 
d’Alexandre cy deuat Roy de Ba&rianic , la Paropanifade, qui cfl auprès du Mont Tau- * 
rus: à SebeTeius Arocofie & Gcdrofie: à Philippe Ba&riamie 8c Sogdianierà Leuccpe'Pcr- ; 
fide: à Tlepolemus Carmanie: z Arion Babyloné: z Tlepolcmus Mcfopotamic : Et outre 
ce fut laiflee z Porus 6c à TaxiL® a domination de’ leurs Royaumes qu’ils auoient és In- 1 
des, ainfi que le Roy Alexandnffèur auoit baillé. Diodorc. 

Alexandre auoit vn peu deuant fon crefpas délibéré de remettre cous les bannis 
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Mc la Grcce en leurs maifons 6c patries : tellement qu’il del'pefcha pour cet eflfcft vn Ni- 
chanor$tagirite,pour fe trouuer a\i iour 6c au lieu ou 1 o çclebroit la fèftc de l’Olympiade 
Où il publia fûlexunçllcmçnt l’intention du. Ro.y Alexandre : laquelle fut fi delàgrcable 
aux Etoliens & Athéniens, que delà fen enfuiuit le motif de la guerre Lamiaque. Car les 
Athéniens commandèrent louz main à Leofthcnes d’aller appointer les gens de guerre 
Grecs qui eftoientpaflèz en Afie aufecours des Perles contreles Macedoniens.Diodore. 

H i pb rides eftoit en ce temps le plus grand orateur de la ville d’Athcncs quand 
Demofthenes en fut abfcnt,tcfmoin Diodorc. Mais Plutarque çn favictefmoignc qu’il 
eftoit fingulicr entre les Orateurs aprefeher le peuple, voire qu’il y en eut qui le mirent] 
deuant Demofthenes.- 

C e s t e annee félon le eefmoignage quafi de tous ceux qui ont digéré 6c reftitué les Fa 
ftes des Çonfuls de Rome, eut pour fouuerain Magiftrat àRomevn fcul Di&atcur fans 
aucuns Confuls,qui fut L. P a p i R i v s C v ç. $ o r, le plus eftiméde fon temps aufàid 
de 1 ^ guerre en Italie. Auflr l’opinion que le peuple Romain auoit de luy, fut caufc defef- 
leuer en celle dignité, pour l’oppofer aux Samniccs;lefque{$ il deffit 6c mit honteulèment 
pn routtç,puis en triompha à Rôme.C’eft luy qui en colle mefmc dignité depofa fon mai- 
flre de la cheualcriç nommé QkJF ab r v s axi m v s , pource qu’en fon abfencc & 

fans fon commandement il auoit contre l’ordonnance de la difeipline, militaûccobattu 
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La mort d'Alexandre incita tellement les peuples & communautezdc la Grèce à re- 
louer mefnage contre les Macedoniçns,qu’ils fc mirent de ligue tous enfemble fouz la co- 
auitte des Athéniens pour leur faire la gucrre;dc forte qu’ils mirent vnc armée commune 
aux champs, de laquelle Lcofthenes Capitaine Athénien en eut la conduittedcqucl aucc 
Hiperides l’orateur eftoit le principal autheur de faire embar quelles Atheniçnsen celle 
partie. Qu; cependant f acquitta du comencement fi heureufement de celle charge, qu’il 
acquift vn grand honneur de plufieurs beaux exploits qu’il y fitd’vn dcfquels fut la batail- 
le qu’il gangna fur les Bœotiçns,& alla enclorrc 6c affieger Antipaterfà qui A^exadrc auoit 
{aille le gouucrnement delà Greçe en fon abfcncc)dedâns la ville de Lamieù caufê de la- 
quelle celle guerre fiit diète Lamiaque.Mais pendant cclà,pource quePolyenqtus enuoié 
de la part des Athéniens deuers la communauté des Arcades, pour les diftrairc de la ligue 
&c focieçé des Macédoniens, ne peut auoir la grâce de faire venir là charge à effed, linon 
[que par le moien de Demofthenes, qui l’oftoit venu féconder, lequel parla fi bien, qu’il 
obtint 6c leur perfuadades Athéniens luy en fçeurent fi bon gré, qu’ils le reuocquerent de 
[l’exil où il auoit efté enuoié: félon Diodore 6c Plutarque es vies de Phocion 6c ae Dcmo- 
fthcnes.Mais Iuftin a eftimé que ce fût Hiperides, auquel Demofthenes alla faire com- 
pagnie en celle charge enuers les Sficyoniens, Argicns 6c Corinthiens. 

! _ L e pays de Thraçe,^ les prauinces en dépendantes ou voifines, furent au mcftne teps 
-dqnnees à LifimachuSjVn des Satrapes d’Alexandre: pour lefquelles il fut contraint de 
Ifkirc guerre à San thés Roy du pays, qui le voulut oppolêr à luy. Diodorc. 

D’avtrepa RT les Indiens qui auoient efté fubiugucz par Alexandre , le mirent in-i 
Continent apres letrelpas d’iccjuy hors delaferuitude&: fubjedtiondes Af^cedo.niens , fe 
ireduifans louz le gouuernement 6c obeyflànce d’vn Sandrocottus , qu’ils receurçnt pour 
leur Roy,ayans efté incitez par luy à ceftc rébellion, & à mettre à mort rqus les Gouucr- 
neurs qu’on leur auoit laifïcz.Qui fût caulc que Seleucus luy alla cy apres faire guerre, la- 
quelle toutesfois i{ fut contraintac terminer par vnc alliance qu’ils contractèrent enlèm-l 
ble.Iuftin liu j 8 .Diodore eferit que Poru$,qui auoit efté laifïc en fpn pays es Indes par A- 
lexandre,fut quelque temps apres mis à mort par vn Eudamu$,qui fe mit en pofleffipn du 
Royaume d’iccluy. 

C. $vlpjtivs Lokcvs pourlaz.fôisÇonful,aueç Q^Æmilivs Ç|erre-] 

TA NV S. , 
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L e dernier dcfqucls mena guerre en la Pouille,& l’autre eut affaire aux Saiiinires: en- 
cor quç l’vn ny l’autre n’ait faiét rien de mémorable en celle charge. 


Vu Monde. 3807 Sepmaines. y R. d? Egypte. 3 


Ve Rome. 


Olympiade. 3 | R. £*4 fie. 3 j R. de Macedone. 3 


1 4 Î 1 ] 



Cephisodorvs Preuoft à Athènes. Dionyfius Halic. 

Les Grecs habitans le haut pais de l’Afie^’eftans rebellez furent vaincuz &domptez 
par Python Capitaine Macédonien, enuoyé par Perdiccas, qui auoit auec Meleager lafu 
perintendance de l'armec & des affaires Macédoniennes. Diodore. 

Demosthenes prince des orateurs Athéniens, fe voyant apres le defàftrc de fà pa- 
trie réduit en tel deftroit, qu’il ne pouuoit faillir de tôber entre les mains du Roy Antipa- 
ter, qu’il auoit grandement offcnfé , & qui aufli menaçoit les Athéniens de venir affieger 
leur ville, fils ne le mettoient entre les mains auec Hiperides & les autres Orateurs qui a- 
uoient harangué contre luy, il f enfuit en l’ifle d’Ægine,& delà en l’ifle de Calabrie : où ie 
voyant encor pourfuiuy,beutpour euiter vne plus ignominieufe mort du poifon, duque 
il mourut le 16. iour du mois que les Athéniens appelloient Pyanepfion(qui fèpeut com 
parera noftre O&obre ) laiffant vne fille, de laquelle & de Lachis Leuconien eftoit né 
ion petit fils Demochares,qiii fut homme vaillant à la guerre & autant éloquent qu’autre 
de fon temps, & qui premier harangua auec fon efpee au cofté ceincte par deifus fa robbe 
lors qu’Antipaterenuoya demander les Orateurs , Mais Hiperides feftantpcnfé fauucr 
à la fuitte,fut attrapé par les fatellitcsd’iceluy,& cruellement mis à mort le 9. du mefme 
mois. Ainfi finirent leurs iours les deux plus cxcellens Orateurs de leur temps, &: entra en 
crédit au lieu d'eux l’Orateur Dcmades,par la faneur que lu y portoit Antipatcr : comme 
Diodore & Plutarque en leurs vies recitent . Ce fut auffi en la mefme annee , félon 
Diogencs Laërtius& Dionyfius, qu’AriftoteStagiritcpcrc & autheur de la philofophie 
ditte Peripatetique , mourut en la ville de Chalcide aagé de 6 3. ans,& de trois feulement 
“lus que Demofthenes . En l’cfcole duquel fucceda Theophraftc fon difciplc. 

A v mefme temps fut en grand renom à Athènes le philofophe Xenocrates , qui f c- 
ftoit acquis vne telle réputation par fa vertu par tout le monde, qu’on penfoit qu’il 
n’y auoit arrogance ne cruauté ne cholcrc fi grande en cœur d’homme qui qu’il fuft, que 
le regard fcul de Xenocrates n’amollift,iufqucs à le côtraindre de luy porter quelque ho " 
neur & quelque rcuerence. 

L o n. s que l’armce de la ligue des Grecs guerroyoit encor Antipater en la Thefîalie/j? 
vn fien Capitaine nommé My cion vint auec vn grand nombre de Macédoniens defeen- 
dre dedans le pais Attiquc pour le rauager,mais Phocion fut enuoyé contre , qui le deffit 
& tua. Plutarque. 

Environ ce tempsfeomme a noté Eufebe ) Ptolomee Roy d’Egypte , eftant entré 
auec grande armée en la Syrie prift d’emblee la cité de Hierufalem à vn iour de Sabbath: 
ayant laquellepillee& faccâgec, mcfmement fans auoir efpargné lefaind Temple de 
Dieu,tranfporta vn grand nombre de Iuifs captifs en fon Royaume. Iofèphe liu. 10. ch.i. 
des Antiq. . 

Antipater apres auoir efté vaincu en vne groflè bataille par Leofthenes , n’eut 
pas le moyen de fe retirer en Macedone . Parquoy il le retira en la ville de Lamie , qui eft 
au pais de Thcfïalie,où il felaiffa affieger par les Grecs. Durant lequel fiege Leofthenes 
fut mis à mort par ceux de dedans. Parquoy les Athéniens eftablirent en fon lieu Anti- 
philus qui deffit vne armee que Leonatus ameriqit aufècours d’ Antipater. Dont il eut] 
bien toft farcuanche par deux victoires qu’il obtint :l’vnc fur l’armee de mer des Athé- 
niens, au moyen du grand fecours que Cratcf üs luy amena de l’Afic; l’autre fur toutes les 
forces des Grecs qu’il deffit par Vne grofle bataille qu’il leur donna près la ville de Cranô 
au mois Metagitnion. Qui fut caufc que les Athéniens fe rangèrent en fon obéifIànce,& 
receurent fa garnifon en leur ville , qui y entra le 10. iour du mois Boedromion , auquel] 
on folemnizoit lafefte des grands myfterés: prenant par ce moyen fin la guerre appellce 
Lamiaque,felonlerecitde Diodore Sicil. Plutarque en là vie de Phocion & de Deme- 
trius adioufte,que les Athéniens furent par mefme moyen contraints de biffer leur cftat 
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de Democratie,c’cft à dire le gouuerncmcnt populaire, félon lequel leur ville elloit con- 
duire,#: de prendre l’Oligarchie, c’cft à dire le gouuernement d’vn petit nombre de gou- 
ucrneurs,au moins de ceux qui auoient dequoy , Iefquels feulement il voulut ellre admis 
aux eftats 6 C affaires de la chofc publique . Mais il donna la garde de la citadelle à vn fien 
Licutcnantnommé Menyllus,quifc comporta fort gracieufcment entiers les Athéniens. 

| A v mefme temps Harpalus,qui auoit cy deuant faid leuee de gens en Grece pour les 
mener au fccours des ennemis d’ Alexandre en Afle,fcn cftant füy d’Afic en Crete y fut 
mis à mort par vn de fes familiers nommé Thimbron: lequel prenant les moyens qu’il a- 
uoit,pafta en Afrique, où il faillit à fè fàifir de la principauté de Cyrencsdaquelle fut en fin 
à l’occafion de luy reduitte en la puiflânee du noy Ptolomee par le moyen au fecours qu’il 
donna à aucuns Cyrçnicns bannis contre Thimbron. Diodorc. 

Q^Fabivs Max. Rvllianys, & L. Fvlvivs Cvrvvs, Confuls. 

Il eft bien certain que les Romains ne furent en repos de guerre aueç les ennemis 
toute celle année, tant au pays de la Pouille,quc contre les Samnitcs, & qu’ils y prolpere- 
rent en forte que leurs chefs de guerre en méritèrent le triomphe. T outesfois T. Liue at- 
tribue l’honneur de ce qui aduint de bie,au Dictateur Av^vs Corneiivs Cossvs 
A rv ina, qui le trouueauoir efté conllitué celle anneo en celle dignité. Mais les Faftcs 
Confulaires l’attribuent aux Confuls. 



Du Monde. 3808 



Sepnuù 



R.ÎEppte. t 



R.de Macedone. 4 



De Rome. 



Philocles Preuoll d’ Athènes, 

E v m e n e s natif de Thracc f cllolt de fils d’vn pauurc roulier par Ion bon lens & in- 
dultric mis en fi grande réputation enuers les defunds Rois Philippe & Alexandre , qu’il 
leur auoitferuy de premier fècrctaire l’efpacc de 20, ans, & eftoit deuenu vn des princi- 
paux Capitaines de l’armee d’Alexandre . De forte qu’il fut apres la mort d’içeluy vn de 
ceux qui eurent part auxgouuernemens des prouinçes.Çar il eut pour fon fort la Paphla- 
gonie, la Cappaaocie & toute celle colle qujèftau deffouz de la mer Pontiquc : nonob- 
llant qu’elle ne full pas encor pour lors reduidefouz la main des Macédoniens, d’autant 
qu’ Ariarathes deuxiefinc du nom, qui fen difoit Roy,quoy qu’il l’eull tenue en fiefaupa- 
rauant des Rois de Perlè,n’auoit pas encor cfté fubiugué par Alexandre. A caufè dequoy 
[il fut dit que Lconatus Sc Antigonus l’en iroient mettre en poflèlfion,l’en cllabliroient 
gouuerneur par le moy é d’vne grofle & puiflantç armee qui leur deuoit ellre baillee pour 
cclleffed.Et en efcriuitaulTi Pcrdiccas(qui comme curateur des enfans d’Alexadre auoit 
la fùperin tendance des affaires de l’Empire Macedonicn)à Antigonus. Lequel toutesfois 
n’en fit comptCjpourçe qu’il f elloit défia imprimé en là telle de grandes imaginations 
d’attirer tout à foy,cn mcfprifânt les au très. Qui fut caufe que Lconatus voulut entrepré- 
dre çc voyage en faucur d’Eumenes.Mais en f y acheminant il fut fbllicité d’aller premiè- 
rement fecourir Antipater contre les Grecs, où il perdit la vie . Parquoy Eumcnes falla 
rendreàPcrdiccas,lequclfeftantlaifTéfurprcndredcla conuoitifede fè faire plus grand 
qu’il n’elloit au defauantage de fes compagnos,lè deliberoit de fpolier Antigonus ceux 

qu’il voyoit ellre amis & alliez d’iceluy,de leurs eftats . Ocpafion pourquoy Eumcnes fut 
le bien venu enuers luy.Tcllement que pour fc le rendre fien, ilentreprift de le conduire 
luy-mefme enperfonnecn laCappadocie, auec vne puilfante armee: par le m o y e n de 
laquelle celle du Roy Ariarathes fut toute dcfponfitte ep bataille rangçe , & luy-mcfme 
auîfi ( comme aucuns ont voulu dire ) laiffé mort fur le champ , ou félon Plutarque rete- 
nu prifonnicr feulement. Au moyen dequoy fon Royaume fut laiffé à Eumenes , qui en 
demeura gouuerneur iufqucs apres fâ mort. Et puis il reuint à Ariarathes fils du Roy 
precedent , qui f y remit par force , à l’ayde & fecours du Roy Sardiatcs d’ Arménie , vers 
lequel il f elloit fauué au temps de l’infortune de fonpere.Etfy maintint toufiours fi bra- 
uement qu’illelaiftàeniouyflànccpaifible à là pofterité, qui y régna iufques au temps 
que les Romains furent faiéts Seigneurs de l’ Afic . Car il laifta vn fijis pommé A ry amnes 
dcuxiefme du nom, qui fut fon fuccefTeur en iceluy, duquel auffi nous reciterons les def- 
cendanscy apres. 

Cependant 
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Cependant Perdiecas lè voyant cftrcliheurcufemcnt venu à chef de celle entre- 
prise, en fut d’autant plus llimulé de pourfuyure l’autre. Mais d’autant que Craterus & 
Antipater deuindrent les ennemis, apres qu’ilseurent dompté les Grecs , iufquesà le ve- 
nir ccrcher eux-mefmes en Afie, à fin de ruiner fon cftat & là puifünce: il fut neantmoins 
confeillé d’aller premièrement efprouuer lès forces fur Ptolomee gouucrneur d’Egypte, 
de peur qu’il ne luy fuft venu donner à dos, quand il eull elle empefehé contre les autres. 
A caulc dequoy il lailfa Eumencs en Afie auec authorité & puiflance fouueraiAe,fur tou- 
te la gendarmerie qui tenoit Ion party tant en la Phrygie,Lycie,C^rie,Cappadocic & Pa- 
phlagonie, qu’en l’Àrmenic,pour faire telle à Antipater:& luy auec le principal de les for- 
ces prit la routte d’Egypte. Où il encourut fortune fi contraire , que fes gens l’abandon- 
ncrent. Au moyen dequoy il fut facilement deffai£t & mis à mort par les ennemis, par fau- 
te de n’auoir elle alfez aduerty de deux mémorables defeonfitures qu’Eumcnes auoit fai- 
tes de lès ennemis, ayant à la première mis en routte l’armee de Neoptolemus vn Satrape 
qui le vouloit aller rendre à Antipater, quoy qu’il eull donné fa foy à Perdiecas: & à la Se- 
conde tué de fes propres mains iceluy mefme Neoptolemus, & fait demeurer Craterus 
(Iullin a mal eferit Polypercon)auec les morts. Laquelleviâoire toutesfois ne luy acquill 
pas tant de gloire que de mal-veillance & d’enuie enuers tous les Macédoniens : pour ce 
que luy ellranger auoit occis le plus vaillant perfonnage d’entre eux.Tcllcment que pour 
celle feule occafion ceux qui clloient en Egypte le condanerent foudainement à la mort, 
apres 1’auoir déclaré ennemy,&donnerent la commilfion de celle vengence à Antigonus 
& à Antipater. Mais Antigonus fe mit luy lèul à la pourfuyure auec l’armee Macedonie- 
ne. Diodore, Plutarque en la vie d’Eumenes, Iullin H11.13.& 14. Æmilius Probus. Selon 
Diodorc toutesfois il lèmblc que le Royaume de Cappadocie fut conquellé l'annee pre- 
cedente, & Per diccas dcfFaiâ celle cy, apres qu’il çut exercé la fuperintendance des adi- 
rés des Macédoniens l’efpace de trois ans. 

Apres qu ‘Antipater & Craterus eurét vaincu & furmôté les Athéniens ôç les Thef- 
làliens, ils menèrent leur puiflance contre les Ætoliens, qui felloient retirez entre leurs 
montagnes:où ils lè défendirent fi dpiniallrement,qu’ Antipater fut contraint de les laif- 
fer, apres auoir faiét appoin&cment auec eux, à fin de mener fcsïbrccs en Afie à la fugge- 
(lion d’Antigonus,qui le vint trouuer en fon camp , & luy foire entcrtdte IcsdclTcins de 
Perdiecas. 

Av lieu de Perdiecas, Python & Arridcus furent déclarez tuteurs ^curateurs des en- 1 
fans d’Alexandre , Mais pour ce qu’ils furent empefehez d’exercer librement celle char- 
ge, ils f en démirent volontairement bien toll apres. Au moyen dequoy elle fut tralpor- 
tee à Antipater. Diodore, * 

C e fieele auoit pour perfonnages de renom en Içauoir de philofophie , Thcophralle 
difciple d’ Arillote , Dcmetrius Phalçreus,& Thcodorus A^hcncus, cnfcmble Dinar chusj 
l’orateur. Eulèbe. 

T. Yetvrivs Calvjnvs , &c Sp. Posthvmivs Albinvs, tpusdeux 
pour la z-fois Confuls. 

Les q^v e l s cllans enuoyez tous deux enlèmblc contre les Samnites, furent auccleur 
armée par la ruzedu chef de leurs ennemis nommé Hcrennius attirez & cnçloz en vne 
vallce nommée les fourches Caudines . D’où ne pouuans efehapper farts grand mcfçhef, 
furent contraints accepter vne fort ignominieufe paix de leur enncmy,& de fe laiflcr paf 
fer auec toutes leurs légions fouz le ioug, félon la coutume d’alors. A l’occafion dequoy 
celle paix appellee Çaudine, ne fot ratifiée nyaduouce du Sénat, Tite Liue , Eutrope, 
Florus,Zonarc,//— . 



Vu Monde. 5809 | Sepmtùnes. 7 | R. ([Egypte. y J Ve Rome. 
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Archippvs Preuoll à Athènes celle année. Diodorc. 

Antipater gouucrneur de Macedo ne, voyant comme la fortune luy auoit ren- 
contré iulquesicy, lè délibéra dalTubieétir à foy les prouinces d’Afic : & lè fit première- 
ment déclarer gouuerneur & curateur des enfons d’Alexandre, au lieu de Perdiecas. Puis 
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il fit vn nouueau departement des gouuemcmens des Prouinces 6c Satrapies , qui obeyf- 
foient aux Macédoniens: par lequel la contrée de Babylone aduint à Selcucus,& le Roy- 
aume d’Egypte fut confermé à Ptolomce.Cependant Eumenes faifoit guerre à Antigo- 
nus qui le pourfuiuoi&par lequel il fut vaincu en vne bataille , 6c puis afltegé en la cite de 
Nora,où il (é maintint fort brauemet par l’efpace quaû d’vn an,ayâc auec foy HieronymC 
l’hiftorien,qui a eferit l’hiftoirc des fucccflcurs d’Alexandre. Diodore, Plutarquc,Iuftin 
liure 14. * 

Ptolomee Satrape d’Egypte foubmit ceftc annee toute la Phœnicie 6c la baflé Sy- 
rie à foy. Diodore. 

Menandsx poëté Comique , natif de la ville d’ Athènes, propofa celle annee aux 
[/eux Olympiques la première Comedie appcllee Orge, dont il gangnale prix. Eufébe. 

1 Les Ætoliens ayans enuic de reuocquer Antipatcr du voyage d’Afic , entrèrent auec 
armée dedans la Thcflalic,d’où ils furent dechafléz par les Acarnanicns:& puis apres Po- 
typercon Lieutenant d’ Antipatcr en Maccdonc furuint auec vne autre armée , qui vain- 
quit (es ennemis en la TbcfTalie,& conquclla le pays. Diodore. 

L. Pàpirivs Cvrsor pourlaa.fois ,& Q^Pvbliliv s Philo pourlaf 
fois,Confuls. 

E s t a n t le trai&é Caudin rejette du Sénat, les Confuls qui l’auoient iuré furent deli- 
urez au pouuoir des enncmis;& encor qu’ils ne les reccufiént, la guerre ncantmoins leur 
fut derechef recommencée, & fi viuement démence, foit par la conduire des Confiais, où 
d’vn Di&ajreur créé à ceftc fin (car cela fe trouue controuers és autheurs) que les ennemis 
eftans par deux fois lourdement vaincuz 6c deffaiâs , à Çaudùum premièrement, 6c puis à! 

furent traiâez de pareille force qu’ils auoient aufli craiété les Romains l’an prece 
dent. T.Liuc,Zonarc. 



Du Monde. 3810 


| Sepmaines . xi 


R. d'Egypte. 6 


| De Rome. 
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A p o l l o d o>r y s Prcuoft à Athènes. 

Apres qu' Antipatcr eut difpofé des affaires d’Afie à fa volonté , celles de la Grece le] 
firent retourner en Macedoneroù il fut appréhendé de la maladie qui luy termina (à vie, 
6c donna commencement 6c origine à nouueaux troubles tant en l’Afie qu’en la Grece: 
pource qu’il déclara par (on dernier vouloir Polypercon tuteur 6c gouuerneur de l’enfan-l 
ce des fils d’Alexandre, enfémble aufli Capitaine générai de l’armee des Macédoniens. 
Au grand mefcontentementde Caflander fils dudit Antipatcr: lequel à ceftc occafion cn- 
treprift de retirer à foy ce gouuernement par voye defaid 6c de force.Tellemcnt quepre-i 
nant les affaires en main, &fcn(aififlant le premier, enuoya tout foudain Nicanor pour] 
fucccder à Menyllus en la charge de Capitaine de lagarnifon d’ Athènes, auanc que la 
mort de (on pere fuft diuulguec,luy commandai qu’il (e faifift de la forterefle Muny chia. 
Qui fut caufe que Polypercon à fin de luy donner vne trouflé , mcit toutes les citez de la 
Grece en liberté par vn editt Royal. Suiuant lequel il fit entendre aux Athéniens qu’il 
leur rendoit la pleine 6c entière liberté de l’eftat populaire, voulant 6c entendant, que tous 
Athéniens indifféremment gouuernaflénc leur chofè publique félon leurs anciennes loix 
6c coullumes.Qui eftoit vn piege qu’il drefloit à Phocion,pour le faire chaflcr de la ville, 
& pour le faire tomber entre fes mains. A caufc qu’il eftoit trop obftiné au party de Caf- 
fander.Lors la cité d’ Athènes fé trouua(comme did Æmilius Probus)diui(éc en deux fa- 
dions,l’vne des nobles 6C des riches, qui auoient pour chefs Phocion 6c Demccrius Pha- 
lereus,l’autre du populaire, qui fauorifoit à Polypercon contre Caflander; lequel toutes- 
jfois tenoit la cité en fa deuotion par le moyen des nobles. Diodore , 6c Plutarque en la 
vie de Phocion. 

QvEtqvE temps auparauant Dcmades l’orateur eftantenuoyé vers Antipatcr par 
les Athcnics,pour le requérir de retirer (à garni fon hors de leur ville, fut defcouuert auoirj 
[eferit quelque miffiue contre l’cftat d’iceluy au Roy Antigonus. A caufé dequoy Caflan- 
der le fit cruellement mourir. 

Leqvil aufli en faifanc au mefme temps la guerre à plufieurs peuples 6c citez delà 

GrcceJ 



Digitized by LjOOQie 








de JaBiblhiftoriafe. 



47 It 



Grèce, à fin de les réduire en fon o béi fiance, eau fa vne telle crainte de Iujr auxLacedemo- 
niens, qu’ils firër ceindre 8c fermer leur ville de murailles, fe declatans de côbicn il auoiét 
lors ia dégénéré de la vertu 8ç generofité de leurs ancêtres , qui n’auo.içnt onquçs voulu 
faire le femblable au parauant. Iuftin liu.14. 

D’a vt & e-pa rt ayant Antigonus propofé defemparer d;e la principauté d’Afie, a- 
pres le trefpas d’Antipater,congncut qu’il luy eftoit de befoing de réconcilier première- 
ment à ioy Eumencs, qu’il tenoit affiegé en la ville de Nota ; où il auoitau parauant def- 
fàiét Attalus & Alcctas,les plus vaillans Capitaines delà bande de Perdiccas . Tellement 
qu’il luy fit porter paroles de paix: durant le traitement de laquelle il fenfuit auccgens, 
& commença de le remettre fur pieds, pendant qu’ Antigonus alla faire la guerre à Arri-| 
deus Satrape de Phrygie,fe déclarant par meftne moyé ennemy des fils d’A.lçxandrc. Dio 
dore Sic. Plutarque. 1 

L. Papirivs Cvrsor pour la 3. fois, 8c Q^Æmïiivs Çïmletahv 
pour la x.Confuls. 

L e dernier defquels deffit les Ferentins en vne bataille, 8c reccut leur ville par copo 
fition en l’obcïflànce du peuple Romain. L’autre recouura la ville de Satricum, 8 c taUlae; 



n 



pièces toute la garnifon des Sajnnites qui eftoit dedans 



yv U' fn* i 



T.Liue. 
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Archippvs Preuoft à Atfienes . 

C l 1 t v s Lieutenant fur la marine de Polypercon, gagna vne bataille fur Caflànder; 
mais ilfut bientôt apres fi malheureux en vne autre rencontre contre Antigonus qu’ii 
fiitparluy vaincu 8c occis, Diodore. 6 . ' 

Lors auflï vindrent lettres à Eumencs-de ceux qui croient en Macedone , mcfme- 

ment d’O ly mpias,laquelle l’appelloit pour y aller,& pour auoir la garde &: tutelê du petit 

fils d’Alexandre: 8c en receut auffi d’autres de Polypercon & de philippus Arrideus frère! 
du Roy Alexandre, lefqucls craignans l’accroiffement d’ Antigonus luy mandoient qu’il 
luy fit la guerre auec l’armee & les forces qui eftoient en la Cappadocic.Et quant 8c quât 
auffi efcriuiront à Antigenes &: à Teutamus, les deux Capitaines des vieilles bandes de 
l’armce d’Alexandre j qu’on appelloit Argirafpides , c’eft à dire des foldats aux boucliers 
d argent, lefqucls le rccéurent en leur protedion . Combien qu’il eut autant d affaires à 
fie côporter fagemét auec eux, que fil eut eftç au milieu de fes ennemis, à caufc de l’enuie 
qu’ils luy portoiët pour eftre cftrager.Mais en ces entrefaites Nicanor ne fe cotentant d’a- 
uoir réduit la forterefle d’ Athènes en fa main , faduaça encor à furpredre le port de Piree 
par emblée pour fon maiftre,fans que Phoçio luy mit empefehemét. Qui fut caufc qu’A 
Icxadre fils de Polypercô amena vne armee pour l’en defchaffer,ou pour l’afficger en icel 
le. A la venue de laquelle le populaire d’Athencs fe trouuat le plus fôrt,codana ceux qui a 
uoiët çotrarié à fà caufe,nomement Phocion & Demctrius,qiii fe retireret pour çefte oc-i 
cafion vers Polypercon, à fin de fe iuftifier enuers luy de la prife de Piree . Mais Phocion 
fut fi mal venu,qü’on le renuoya prifonnicr à Athènes, pour luy faire 8c parfaire fon pro- 
cez. Où fans eftre ouy,fut par la choiere du peuple condamné 8c exécuté à mort , aagé de 
plus de quatre vingts ans,quoy qu’il euft cfté Pvn des premiers 8c plus excellens Capitain 
nés en armes de fon fiecle,& fans contredit le plus vertueux homme en bonté de mœurs 
de tous les Atheniens.Tellemcnt qu’i^milius Probus dit,qu’on luv çn auoit doné le fur- 
nom de bon. Occafion pourquoy Pliitarquc a eferit en fa vie ,qqe famprt rcnouuella la 
mémoire de celle de Socrates, fàifiint cftimer que ç’eftoit vne faute 8c calamité toute pa- 
reille à la ville d’ Athènes, où il maintenoit la iuftice 8c honncftetc. Mais il femble qu’elle 
fe refentit beaucoup plus de la perte de Phocion, pour ce quelle n’eut onques depuis luy 
perfonnage ne plus ne fi illuftre& recommandable, tant en conduitte de guerre qu’en 
Igouucrnement d’affaires de chofes publiques, ne qui ait eu la vertu & confcience cri plus 
grande recommandation. Au moyen dequoy comme Philopœnien l’Achaien a cfté di& 
le dernier grand homme des Grecs, auffi fe peut iuftement dife que phocion a cfté le der- 
nier des Athéniens. Lefquels fèmblent pareillement auoir achcuc de perdre auèc luy Je 
refte non feulement de leur ancienne liberté, mais auffi de leur ancienne gloire & reputa- 
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tion.Canl ne fieft point veu depuis, qu’ils ayenc foiét aucune choie mémorable en foi Cl 
de guerre, 8c de RepuBfique.Et combien qu’on les ait quelquesfois reftituezen leur li- 
berté pour viurc félon leurs loix & frachifes,fi cft-cç qu’il les a fallu* toujours plier & fiac- 
commodcr aux vouloirs & appétits de ceux qui ont cille plus de puilfance fur laGrcce. 
Qui plus eft comme peu apres la mort de Phocion Caflander fuftarriué au lecours de 
Nicanor , & entré dedans Piree , & que Polypercon fe fuit aulfi venu ioindre en per- 
fonne à fon fils pour continuer &c renforcer le liege qu’il tenoit deuant : d’autant qu’il fi y 
{morfondirent, & qu’ils furent enfin contraints de tranlporter leur camp deuant la ville] 
de Megalopoli, où ils firent encor aulfi mal leurs affaires qu’auparauant , fcfutoccafion; 
aux Grecs acquitter lcurparty,& de fiappointcraucc Caflander . Dont il f •nlfiforcc 
aux Athéniens de foire le lemblable , reccuans Demetrius Phalercus Phil he pour! 
gouucrncur de leur ville pour & au nom d’iceluy. Laquelle il fembla ( ce d iutarque) 

gouuerncr en forme d’Oligarchic , au moins en apparence , mais à la vérité «.e fut en Mo- 
narchic fouz la conduitte d’vn lèul , ayant toute puiflànce,à caulc que tout fc conduifoit 
par fon authoritéxomme tefmoignét Diodo. e & Plutarque és vies de Phocion &: de De- 
metrius. Diogcncs Laërtius Sc Cicerôn dcclarét,qucce Demetrius fut auditeur deThco-| 
phrafte, Orateur eloqucnt,fort doux & gracieux en fon parler, qui dcleétoic plus qu’il 
n’clchaufoit ou enflamboit les Athéniens. 

L. PlAVTIVS VeNNO, & M. FoSLIVS FLACCINATOR,ConfuIs. 

T R e s v e s forêt accordées pour deux ans auxSanites par les Romains.Mais par lcsCa 
nufins & Thcanenfiens de la Pouille furent prelfez de fi près par le Conful Plautiu's, qu’ils 
lèrendirent à l’obdflance du peuple Romain. T.Liue. 
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Demogenes Preuoft à Athènes celle année. Diodore. 

Evmenes apres fie lire ioint aux Argirafpidcs & à Peuccftcs qui auoitefté Capitaine 
de la garde du corps d’Alexandrc,fen alla auec eux en Perle, & en la cité de Suze , où il le 
mit apres à faire nouucaux préparatifs de guerre, pour reûftcrà Antigonus. Aulfi lesau- 
tres Satrapes de l’Alîe fu pcricurefc ioignirent auec luy, pour faire telle à Python Satrape 
de Medie, qui tenoit pour Antigonus. Lequel mcfme ils contraignirent fe retirer au gou- 
uernement d’iceluy pour hiuerncr:où ils le tindrent comme afliege' & enclos iufqucs au 
printemps. Diodore, Plutarque, Æmilius Probus. 

E n ce temps Agatocles fempara par fon aftucc,& induit rie de la principauté de la ville 
Ide Syracufe,dide maintenant Sarragofle en Sicile, qui luy fut entrée , pour paruenir à la 
(tyrannie de tout le relie de fille, félon Dioùorc:combien que Eufcbc réfère cecy aupara- 
vant. Et lèlon Diodore mefme cela feroit aduenu de l’annee prccedcnte,ou deux ans au - 
parauant:car il déclare que ce fut 8tf .ans apres la prife de Troie.Mais la manière comme il 
paruintfot,quc fiellant de fils d’vn potier de terre rendu par Ion bon lèns & entendemêt 
capable d’ellre chef& conducteur de grandes armces,& ayant donné de grandes preuucs 
de fa fuffifance au fait de la guerre, fieftoic voulu hazarder par deux fois cf empiéter la do- 
mination de fa patrie:& ayant foilly à fon attainte,fc tenoit banny en la ville des Naorgâ- 
ticnsrlefquels ne fc contentèrent pas feulement de le loger en leur ville, mais aulfi pour la 
haine qu’ils portoiét aux Syracufains,lc firct leur prêteur Sc chef de la guerre qu’ils auoiêt 
auec les Lcontins:cn laquelle il fe porta fi heureufement, qu’il prift & côquefta leur ville. 
Au moyen dequoy il f enhardit encor d’aller affieger la cite de Syraculê:& pourcc qu’elle 
fut trop bien défendue, à caulc du lecours que Hamilcar CapitaineCarthaginois y mena, 
afin de paruenir par vn autre chemin à chef de Ion delTcin , il follicita ccll Hamilcar 
fouz beaucoup ae belles promefles de le reconcilier par fon intereelfion auec les Sy racu- 
fains.Ce qui fucceda en telle force, qu’il ncfot pas leulemét repris en grâce, mais aulfi fait 
Preuoft de Sy raculè. Au moic de laquelle dignité & de l’ayde qu’il rcçcut de Hamilcar,il 
tuapar vn bcauiour les plus puilïans & grands perlonnages de la ville, afin qu’il ne reliait 
[plus homme qui le peuft empefeher de paruenir où il pretendoit. Qui fut la façon par la- 
quelle il demeura feigneur fouuerain de là patrie. 

Polypercon 
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Poltpercon pour foy inlmuer en la grâce des Macédoniens , fit appeller Olym- 
pias,merc du feu Roy Alexandre au gouucrnement de leur Royaume. Laquelle y eftant 
receuëjfir incontinent mettre à mort Aridee futncïmmé Philippe , frere du Roy Alexa- 
drc,auec fa femme Eurydice, apres qu’il eut régné ÿ* ans, ou félon Diodorc 6.ans 4 .mois 
feulement. 7 • n 

Æmilivs Barbvla , C. Ivnivs Bvbvicvs B r v t v s, 
Conluls. . . * 

T o v t le relie du pais de la Pouille fut par eux fubiugué &c réduit en la fubie&ïon du 
peuple Romain. Puis apres leur armee fe ictta fur la Lucanie, qui amena pareillemecplu- 
ficurs peuples d’ieellejauec la ville de Nerulum en leur puiffancc. T. Liue. r 



Vu Monde. 


3813 


Sepnuùnes. 4 


f R.d'Egyptei ? 


Ve Rome. 


Olympiade. 


Ij6. 1 


| Ri <£^ 4 fie. 9 


| R-de Mactdone, 2 


457 



Democlides Preuoft à Athènes celle annee. Diodorc. 

Antigonvs ayant efté tout le temps de 1’hiucr enclos dedans la Medie, n en fùfl 
pas aifement forty le printemps , fi les Capitaines des Argirafpides , &: les Satrapes qui e- 
lloient auec Eumenes,fe fulTent vouluz conduire felô le côfeil d’iceluy. Mais pour ce que 
chacun d’eux voulut faire a fa telle, & qu’ils fe tindrent efeartez les vns des autres,ils don- 
nèrent non feulement moyen à Antigonus de fortir auec fon armee des montagnes de la 
Medie, mais aulfi de les venir rencontrer : de forte qu’il les eull pris au delpourueu , fans 
la prudence dont vfa Eumencs à dcllourner fon coup. Ce que toutesfois rincita plus de 
les rapprocher: tellement qu’ils fe donnèrent vne grofle & furieufe bataille, de laquelle 
Antigonus eut le pire, comme il auoit eu d’vne autre auparauant au paflage de la riuicrc 
de Paiitigris. Mais pour çc que les Argirafpides y pcrdirët tout leur bagage, à fin qu’il leur 
full rendu, ils prindrent defioyalcmcnt Eumcnes,& le liurcrent tout lié entre les mains 
|d’Antigonus, qui le fit mourir. Et puis fit fi bien fon profit de la ruine diceluy> qu’il 
rangea au moyen d’icelle toutel’Afie louz fon obeïflàncc,&: difpofades Satrapies d’icelle 
à fa volonté:apresauoir.faitçhaftier les Argirafpides de leurtrahifon félon leur mérite 
quoy quelle luy eull cité profitable. Tellefutlafind’vndesplusfages &vaillans Capi- 
taines qu’ Alexandre eull point eu auec luy,&qui fe monftr* le plus loyal & fidele de tous 
les Macédoniens enuers la pofterité d’iceluy. Diodorc, Plutarque, Juftin, Æmilius Pro- 
bus. Selon lefquels aulfi Eudamus,qui auoit tué le Roy Porus,& occupé le Royaume d’i- 
celuy, fut occis à la delfaifte d’Eumencs, au feedurs duquel ilclloit venu aueç les autres 
Satrapes luy ayant amené grand nombre d’Elephans . Lors aulfi Hieronyme, qui auoit 
toufiours fidèlement accompagné Eumenes, fe donna au feruice d’ Antigonus. 

A p r i s la dcffaicle d’Eumencs, Antigonus fut aduerty que Python Satrape dç Me- 
dic auoit machiné contre luy, qui fut caulè qu*U le manda fouz belles paroles, & le tenat 
entre fes mains le fit mourir: puis donna le gouucrnement de la Satrapie des Medes à vn 
Orondonates Mcdc denatiô. Et apres l’en auoir mis en polTelfion,fen alla réduire le pais 
de Perfecnldn obcïflance, lequel il laiflaen garde à vn Afclcpiodotus. ■ 

P A r I s A t e s fils de Spartacus Roy du Pont, ou du Bofpfioré Cimmcrien,mouruta- 
pres auoir régné 38. ans. 

A v qv e l temps aulfi Æacidés Roy d’Epire,pere de Pyrrhus, eftant allé au fecours de 1 
a Royne Olympias.fut non feulement rcpoulTé , mais aulfi chafle de fon propre Royau- 
me par CalTandcr: en l’obeïlTance duquel les Epirotcs fe rendirent , reccüans vn gouver- 
neur de fa main nommé Lififcus,qui fut le premier cftrangier qui y domina depuis que la 
race de Ncoptolemus fils d’Achilles y eut eftably fon régné, lequel y auoit perfeueré iuf- 
ques alors par vne fiiccelfion continuelle de pere en fils. Diodore. 

Combien que Plutarque fans faire mention de Caflander déclaré , que ceft Æaci- 
:s fut chafle de fon Royaume par les Moloflïçns feulement, qui eftoient les fubiedsrlef- 
quels remirent leur Royaume entre les mains des fils de Neoptolcmus.Et apres auoir mis 
à mort tous les amis d’Æacides qu’ils peurent prendre au corps , encores cçrcherent-ils 
Pyrrhus fils d’iccluy,quicftoit encor enfant de mammellcen la féconde annec(commc 
déclaré Iuftin)dc fanaiflànce,pour lefaire mourir.Mais il fut fauué par aueüs de fes amis 1 
' r r iij 
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Sc menéà Glaucias Roy d’Illyric(qu’on diroit auiourd’huy d’Efclauonnie) qui le fît nour- 
rir aucc foin iufqucs àla douziefme annee de Ion àagc.Suiuant laquelle opinion il fèmble 
que Pyrrhus fut à celle fois mené en Efclauonnie pluftoft qu’apreslc trefpas de fonperc. 
Autrement ic ne voy point de moyen d’accorder ce que Plutarque,Diodore & les autres 
autheurs diront cy apres du faid de Pyrrhus. 

Av incline temps Polypercon tenant la ville de Perrebce afliegeefut auec lonarmce 
deffait & mis en routte par Callas Lieutenant de Caffander, qui fut la caufè de la ruine 
entière d’Olympias. Diodore. 

Çassander. voulant retirer à loy le Royaume de Maccdonc , entra dedans aucc 
grade puiflànce, & aflîegea Olympias en la ville de Pidna;où elle fut reduide à telle extré- 
mité d’affaires que force luy fut de fc rendre à la mcrcy .Mais il en eut fi peu de pitié , qu’il 
làfitmourir.Etpuisfèmitcn poflèffion de tout lcRoiàume de Maccdonc , qui luy de- 
meura, iulques à. la mort par l’cfpacc de 19. ans : qui le comptent toutesfois dés le trefpas 
de Philippe, félon que Diodore & Eulêbe recitent. Lefqucls auffi tiennent , qu’aulfi tort 
qu’il fut-inftalé , il ht fonder & édifier vne belle cité, qu’il fit nommer de Ion nom Cafïàn- 
dric.Etpourdauantagegangneràfoy le cœur des Grecs , fit cnfcmble réparer & rebaftir 
la ville de Thcbes,qui auoit efté vingt ans auparauant deftruide & ruinée par Alexandre 
le grand. Et puis f en alla faire la guerre à Alexandre fils de Pblypercon en la Morcc , où il 
reauifitlcs villes de Corinthe &d’Atgos auec aucunes autres , àfon partyauantquefen 
retourner en Macedone. Diodore Sicil. * 

S p. Navtivs Rvtilvs, Sc M. Popilivs L je n a s.Confùls. 

Lesquels ne bougèrent de la villc.-càr aucc eux fut créé Didatcur L. Æmilivs 
MaMircinv s, qui alla mettre le fiege deuant la ville âcSatricum. Au moyen dequoy 
les Samnites fe rebellèrent, &: prindrent les armes pour la defenfè d’icelle. Toutesfois ils 
furent vaincus en bataillc,& puis fe raflèmblercnt,& allerct affieger la ville do Plijlia alliée 
desRomains,penfanslesreuoqucraufècoursd’iccllc. T.Liuc. 
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P r. a x 1 b v l v s Prcuoft d’Athenes. 

L’ambition augmentant la conuoitifè d’Antigonus, luy fit encore entreprendre la 
guerre cotre Seleucus,afin de le defnichcr de la Satrapie de Babylonc. Qui fut caufè que 
Ptolomee Roy d’Egypte Caflander & Lifimachus, (lequel tenoit lors le pays de Thrace, 
& des enuirons en fa main)prcuoyans que ccftc ruine pourroit retomber fur eux, puisa- 
prcsfèliguereùtenfèmblepourledcfèndre, ôcenuoicrcnt deffier Antigonus. Combien 
que Iumn eftime que ce fut pour le contraindre de leur faire part du butin, &des acqucfts 

3 u’il auoit faids fur les Satrapes qu’il auoit cy deuant deffaits.Laquclle caufè mefme Dio- 
ore dit qu’ils pretendirent.Mais tant y a qu’auant que leurs forces fufTentdreffecs contre 
luy, qu’il affiegca& pris par compofition la ville de Tir. Et puis apres auoir mis fus vne 
grade armee de mer, en fit aller vne partie fouz la conduitte de Theodotus courir la cofte 
de Cilicic,où elle fut rencontrée & deffaidc par celle de Ptolomee , & de Seleucu s, dont 
Polyclctus auoit la conduitte. Mais l’autre fouz la charge d’Ariftodcmus falla ioindre à 
Polypercon & Alexandre fon fils en la Moree: lefqucls auoientpris l’alliance d’ Antigo- 
nus poüfr les défendre contre la puiflànce de CafTander,qui les guerroioit fort afprement, 
ayant pris la cité d’Argos enfèmble plufieurs autres villes de la Moree fur eux. Ce nonob- 
ftant encor que ce nouueau fecours euft grandement remis leurs affaires au defTus,fi cft-cc 
qu’Alcxandre fè laifTa en fin fi bien perfuader par CafTander, qu’il renonça au party d’ An- 
tigonus. Diodore, Iuftin. 

COMMENCEMENT DV ROTnAVME 

de ‘Bithynic. 

E N la mefme annee auffi commcçaftcftftoin Diodore)lc Roiaume de Bithynie(qui n’a- 
uoit efté touché d’Alexandre ny de fes fuccefïèurs , à caufè de leurs diflènfions) par vn 

Zipoëtcs; 
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Zipoëtcs,fel5 d’autrcsZibyta ou Zepoëtusynatificôrame die Pauianias)de Thraccdcque 
faiiàntfon profit des guerres qui èftoiene entre les Satrapes d’Alexandre , fiempara de la 
prouincc qu’on appelloit Bithynie, qui fe tf ouuoic comme expofee en proyc & à l’ab 
don . Au moyen acquoy il Ce confcrma fi Bien en la pofieffion d’icelle, qdcluy, ne fapo 
rite n’en pcurcntonqucseftrc depuis defiettez . Tellement qu’il laifla la fucccflion d’i- 
celle apres la mort à les deux fils Nicomedes premier du nom(quifiit autheur cy apres de 
faire paieries Gaulois en Afie)& Zipoëtes monobftant qu’il fut allez malheureux en la 
guerre qu’il eut contre Ptolomec Capitaine d’Antigonus,quile deffiten bataille deuant 
la ville de Chalcedonc, qu’il tenoit affiegee' apres auoir gagné vne grande vi&oire fur -les 
Chalccdonicns & contre le Roy Lilîmachus, qui luy ofta la ville a Aftacus, Diodorc, 
Strabo,Plutarque. 

L’escorte Sdupport qu’Amilcar Capitaine Carthaginois donna aux entreprifesj 
d’Agatoclcs,fut caufe de faire prendre vii grand auancement,&: accroiflement à la tyran- 
nie a'iceluy en Sicile. Diodorc. - ? ' . 

Menedemvs & Spcufippus difciple de Platon, & gouuerneur de fon efchole Aca- 
demique apres luy,failoicnten ce temps bruire leur nom parla Grcce,à eau le de ldurfça- 
uoir, félon Eulèbe. Les fè&ateurs de Mcnedcmus furent dits Eretriaques , pour ce que 
luy eftoit natif d’Erctrie. Mais à Speulippus fuccederent en l’efcole Academique Cratès, 
Crantor & Polemon . Le mefme Eulèbe toutesfoisa rapporté cy deuant 4e uefpas de 
Speulippus , rt 

L. Papirivs Cvrsor, & Pvblh.ivs Philo, tousdeuxpour] 
la 4 .fois Confuls. 

Les qj e l s demeurans encore à la ville la charge de la guerre contre les Samnices 
fi.it comme l*an precedent donnée à vnDiétateur, qui fut Q^Fabivs Maximvs. 
Lequel alla au liège de Satricum , où les Romains fiopiniaftrerét de telle façon qu’ils n’en 
voulurent partir qu’elle ne leur fiift rendue: aymans mieux laifTerprendre ce pendant la 
ville de Pliftia aux Samnitcs . Lefqpels ficftoicnr au parauanc attaquez à vne trouppe dej 
Romains: le Capitaine de laquelle ils mirent à mort,quiauoitfaitle fcmblable de fa pro- 
pre main de leur chef De là le fort de la guerre Ce tranfporta deuant la ville de Sont, pour 
la defenfe de laquelle, ioumée fut donnée aux Romains , qui fut perdue par les ennemis, 
tellement qu’ils ne peurcntempcfchcr quclcfiegcnefiifteftroiûement continué. Titc 
Liue. 
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NiCodorVS Prcuoft à Athènes. 

Les citez de Carie parafantes de Seleucus, oppreflccs de guerre par les gens d’Anti- 
gonus, demandèrent fecours à Caflàndcr : mais ce qu’il leur enuoya fut deffei& pa#Pto- 
’.omce Capitaine d’Antigonus. Lequel auifià fin d’bbuicr aux cntrcpnnfes de CafTander 
aifïà vne partie de fa gendarmerie à Demctrius fon fils,pour garder la Syrie contre Pto- 
omee:& fen vint auec l’autre hiuerner^n Phrygiç. Diodore. 

A c r o t a t v s fils de Cleomenes Roy de Sparte eftant allé cefte annee au fecours 
des Agringentins contre Agatocles, le voulut luy-mcfme faire feigneur & tyran de leur 
ville. Mais ils fe defèndirét fi bien, qu’ils le chaffercnt & contraignirét de Ce retirer à Spar 
te, puis firent leur appoin&ement auec Agatoclcs. Diodorc. 

Agatocles s’eftant rendu feigneur de pluficurs villes proches de Syracufc , com- 
mençade harafler fie molcftcr les fubic&s & alliez des Carthaginiens en Sicilc,fans qu’A- 
milcar fift femblant de fi y oppofèr ny de ficn refentir. A caufè dequoy le Sénat de Cartha- 
ge luy fit Ion procez en fon abfcncë, & deuant qu’il en fceilft rien , prononça fcntence de 
mort contre luy : laquelle il euita par fa mort naturelle qui le preuint . Parquoy les Car- 
thaginiens enuoycrentvn autre Amilcar fils de Gilco auec vncnouuclle armeeen Sici- 
le pour mener la guerre de toute puiflànce à Agatocles . Diodore , Iuftin liure vingt- 
dêuxiefme. 

Aristo demvs aduerty delareuolte d’Alexandre fe mitd’alliance auec les Æto- 

I . rr 
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liens; & puis entra auec fon armée dedans la Morec , où il recouura pluficurs villes des 
mains de luy &de Caflânder . Pendant lequel temps Alexandre fut mis à mort au partir 
de la ville de Sicyonicpar aucuns de lès propres foldats. Ce qui donna occafion enuie 
aux Sicyoniens de fe remettre en liberté. Mais Ccefipolis femme du defund, qui eftoit 
lors en leur villc,fe maintint fi virilement apres luy en la principauté d’icelle , qu’on ne luy 
en peut aucunement faire perdre la iouy (Tance ny la poflefliôi ains déficit en bataille ceux 
qui fofèrent efleucr contre elle. 

Cependant Caflânder faifoit guerre à Glaucia Roy d’Illyrie , lequel il vainquit en 
vnc greffe rencontre, & pui sfit alliance auec 1 u y. , . > 

M. Poetilivs Lieo, II C. Svlpitivs Lonovs, pour la deuxicfmc fois 
Confuls. 

Par. lefqucls les villes de Sara & à'^dufonia furent prifes:& celle de Luceria , qui feftoit 
nouuellement rebellée, ramenée en obcyfTance.Lcs Samnites aufiivaincuz en vnc greffe 
bataille, où ils perdirent enuiron jo.millc de leurs gens.Et puis apres la ville de Bouine af- 
fiegec. T.Liue, 
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Theophr.aste Preuoft d’Athènes. • . 

Les citez du pays de Thrace, fleftans à lafufcitation des Calantiens reuoltecs contre 
Lifimachus , lors quelles le virent empefehé aillcurs,forentpar luy reduides en ce temps 
en fon obeyflânee comme auparauant} apres qu’il eut deftaid le fecours que leur en- 
uoyoit Antigonus. Lequel reduifit au m cime temps la plufpart des citez de Carie en 
fon obeyflânee : & puis fen vint parlementer auec Caflânder en I’Hcllefpont , où 
ils ne peurcnc tomber d’accord : parquoy ils recoraenceret à fe refaire la guerre en Grèce. 
Diodore. 

L x s Cyrenicns f’eftans rebellez contre le Roy Ptolomec, furent chaftiez comme il ap- 
partenoit , ÔL reduids par luy en fon obeyflânee , Au moyen dequoy il tranfporta fes for- 
ces en l’iflc de Cypre, laquelle il fubiugua. Et puis permit encore* que Nicocreon, fils 
(comme on dit) de Protagoras, qui en eftoit Roy auparauant, en retint legouuernc- 
ment fouz fon obeyflânee : lequel aufli il donna apres le trelpas d’iceluy à Nico- 
clcs. 

Les citez de laplufpart de la Morec fc remirent en liberté , par le moyen & afliftance 
que leur fit Thclcfphorus Capitaine d’Antigonus, lorsque Caflânder eftoit empefehé à 
guerroyer les Ætoliens $ fur lcfquels il obtint vnc grande vidoire , & fur le fecours aufli 
qu’Æacides Roy d’Epire leur mena en perfonne , loquel y fut fi fort nauré qu’il en mou- 
rut :eftantaduenuc ccftc bonne rencontre â Caflânder par la vaillance & conduittede 
Philippe, qui eftoit fon frère ÔL fon Lieutenant. Quelque peu de temps auparauant 
ceft Æacidcs s’eftoit remis en fon Royaume , â fayde cfaucuns Epirotes , qui l’aymoient 
mieux que Caflânder . Diodore, Paufânias liu.i. Plutarque. 

L. Papi&ivs C v r . s o r . pour la y .fois, ôc C. Ivnivs Bvbvicvs Br.vtvs, 
Confols. 

L x fiege,quc les Romains tenoient deuant Bouine futleué pour aller reprendre la vil- 
le de Fregcllc, qui s’eftoit rendue aux ennemis: auec laquelle la ville de Nota retourna en 
la puiflânee des Romains. T.Liue. 
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de Syrie, appelle aufii des Grecs. 

E Ntre les heureufes conqueflcs miles à fin par Ptolopiee Roy cTEgyptc,tant en l’if 
le de Cypre, qu’en la haute & baflè Syrie , la bataille qu’il gaigna fur Dcmetrius , fils 
d’Antigonusfquieftôitlors comme eferit Appianus a'agé feulement de zz.ans)deuant 
la ville de Gaze,cfl d’autant plus mémorable, que la victoire qui mift en là puiflance tout 
lcpaïsdclaPhœnicie,&:donna confèquemment origine te commencement au Royau- 
me de Syrie appelle le régné des Grecs en l’hiflotre des Machabees . Auquel Alphonfc 
luyuant Albategnius, Albumafàr te plufieurs autres Aftrologucs, tant Arabes qu’autres, 
rapportent l’Ere qu’ils appellent des Grecs ou d’Alexandre le Grand, félon les autres de 
Adhilcarnain ou Tarie,confti tuant le principe d’icelle au premier iourd’Oftobre exce- 
pté Albategnius, qui l’attribue au premier de Scptembre.Dcpuis lequel ils comptent iuf- 
qucsàl’Ere de CcfarenfuiuiedesEfpagnols 173. ans & trois mois,fkilàns 99S0J. iours: 
te iniques à l’Ere des Mahumctiflcs 340701. iours, qui reuiennent à enuiron* de no? 

années, félon laquelle computation fcmble auffi que ceux qui ont eferit les hifloires Ec- 
clefiafliqucs fe foient reglez,quirefcrentla célébration du premier Concile de Nicarc 
à l’an 6$6. apres le regne d’Alexandre. Qui fert pour monitrer que Mcrcator f eft mal 
aduifé de vouloir rapporter le principe du règne de Syrie qu’il appelle des Scleucidcs,à 
la 3. de celle Olympiade. Carencoresque Ptolomec te les Chalaccns.l’aycnt pris là, co- 
rne il diâ,fi cft-ce que l’hifloirc des Machabees ny Iofèphe,ny Eufcbe liu. 8. chap.z. de la 
demonftration Euangcliquc,ny les autres n’ont entendu qu’il y doiue eftte prins,tefmoi- 
gnans tout d’vn accord exprelfement qu’il commença iz. ans apres le trefpas d’Alexan- 
dre. Ce que nous elperons encore conformer plus amplement parla fuitte de la fupputa- 
tion que nous ferons des ans de ce Royaume, combié que ie fçay bien que les Afiatiques 
comptoient les ans de Scleucus plullofl que les Iuifs,qui prenoient le commcncemct d’i- 
ccux au mois de Nilan,lcs autres au mois d’Ottobre , qui cftoit enuiron fix ou fept mois 
deuant. Tant y-a cependant que cecy aduint,pour ce que Scleucus recouura fomblablc- 
ment par le moyen de la viétoirc precedente, te du focours que Ptolomce luy donna tou- 
tes les contrées de Babylone,de Suze,&de Syrie, &fen intitula Roy des lors. De forte 
qu’il en fit vn Royaume le plus illuftre te puiflànt de tous ceux de l’Aficj auquel fa polle- 
rité régna iufques à ce qu’elle en fuft deicttcc par les Romains , comme Diodore liu. 19. 
chap. 43. & Iofophc liu.i. contre Appian récitent. Strabo te Appianus adiouftent que ce 
Scleucus flic furnommé N icator,ou Nicanor,qui vaut autat à dire,qu'inuinciblc ou heu- 
reux, à caufe del’heur qui l’accompagna en toutes tes entreprinfès de gucrre.Sinon qu’on, 
voulfift cftimer que le nom d’vn Satrape de Mcdic,par luy vaincu& occis ccftc année, l’ait 
fàiâ ainfi furnommer.On dit auffi que la nuiéf dcuac que fa mere deuint enceinte , qu’el- 
le fongea que le Dieu Apollon l’auoitengroffic,& qu’il luy laiiïbiten fignede ce fait vn 
anneau, auquel vne ancre cftoit grauec, lequel elle trouua le matin dedans fonliâ, te au 
bout des neuf mois la mcfme figure fc vit formée en la cuilfc d’vn fils, dot elle accoucha, 
qui fut ce Selcucus: lequel &: fes fucceffeurs portèrent à celle occafion toufiours depuis 
l’ancreen leurs armoiries’ te enfeignes. Cependant les 41. années que diéfc Appianus 
qu’il a régné fur la Syrie, fe doiuent compter dés le trefpas du Roy Alexandre. Mais les 31 . 
ou 3i.qu’Ëufèbe& Sulpitius Seuerus liu. a. de lbn hiftoire facree luy attribuent feule- 
ment pour la duree de fon règne, fè doiuent prendre depuis le temps qu’il prit te vfurpa 
le tiltre te nom de Roy. Car au parauant il n’auoit que le nom de Satrape. 

Encor que Dcmetrius euft cfté mis en routte deuat la ville de Gaze- fi eft-ce qu’ayât 
rallié fes forces auec le renfort de gens que fon pere luy amena en perfonne , il ofà dere- 
chef aller attacher Ptolomee,& luy donner bataille , riffiiëdc-laquelle luy fût beaucoup 
plus fauorablc que la precedente: car par le moyen de la vi&oire qu'il gagna, il le contrai- 
gnit d’abandonner tout ce qu’il auoit nagueres conqucfté en la Phœnicie te Syrie: te eut 
pouuoir encore de rccouurer vne partie de la Satrapie de Babylone. Ncantmoins tou- 
tesfbis il via auffi courtoifèment de celle viâoire enuers Ptolomce, qu’iceluy auoit au pa- 
rauant vfé de la fienne enuers luy.* Pont Iuflin a dit , que la guerre fe demenoit alors en- 
tre eux plus honneflement te courtoifemcnt,que les amitiez ne fe font fidclemct te loya- 
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lemenc gardées 6c entretenues entre les enfàns 6c fuccefleurs. En ces entrefaites Thelcf- 
phorus Capitaine de l'armee de mer d’Antigonus, prenant à defpitdc ce que Pçolomec 
Lieutenat dudit Antigonus en la Moree cftoit plus rcfpetc 6c authorife, tourna fà robbe. 
‘Ce nonobftant Ptolomee ie chafla de la Moree. Plutarque, Iuftin Iiu.iy. 

Matijathias 7. prince des Iuifs gouuerna la principauté Iudâique l’efpace de 12. 
ans. Philo. 

Æ a c 1 n e s laiflà à fà mort vn fils nommé Pyrrhus, que les Epirotes ne voulurcntdu 
commencement rcceuoir pour leur Roy:ains dit Plutarque auec luftin li.ij.qu’ils le vou- 
lurct faire mourir, encore qu’il ne fuft qu vn enfant aagé foulemét de 2. ans .Mais les amis 
de fon pcrc l’ayat defrobé le portèrent à fauuetc à Glaucias Roy d’Efolauônie.Ccpendant 
furent les Epirotes gpuucrnez par Alcetas frçre aifné du défunt, qui auoit cfté auparauât 
enuoyé en exil par fon pere A rymbasj auquel Licifcus Lieutenant de Caflander cômcn- 
ça la guerrejen laquelle la fortune luy fut.fi variable, qu’elle le fit vne fois vaincu 6c autres- 
fois vainqueur. De façon qu’il fut de befoin que Caflander allait à fon focours, 6c qu’il 
f appointaft finalement auec Alcetas en le laiffant iouyr de fon Royaume;où il fe fit fx bié 
hay r par fes mauuaifes mœurs, que fes propres fubjets le mirét cy apres à mort auec deux 
4e fes fils, comme Diodorc 6c Paufànias recitent. Cequ’eftant vray Plutarque auraefté 
mal informé de ce qu’il aeforit, que les Epirotes apres auoir dechafle 6c mis à mort Æaci- 
des&failly à tuer fon fils Pyrrhus, qu’ils mirent leur Royaume entre les mains des fils de 
Ncoptolcraus.Etfololuy aufli il ne fcmblc pas que ce fuft cefte fois que le ieune Pyrrhus 
fut porté au Roy Glaucias,ains; auparauant quand fon pere fut chaflc de fon Roiaume par 
les Moloffiens. 

A v mefmc temps Parifàtes Roy du Pont,ou du Bofphore Cimmerien mourut:pout la 
fucçeflion duquel foscnfans,Satyrus,Eumelus& Pritanus entrèrent en grande conten- 
tion 6c querelle, & fè donnèrent iourncc,qui fut gangnee par Saty rus,Sç le Royaume co- 
foquemment.'duquel il iouyt feulement 9.mois;& puis fut ocçis au fjege d’vne ville. Qui 
fut caufo,quc fes deux autres freres rentrçrent en plus grande difpute qu’auparauat , pour 
le partage de fon Royaixmç, qui demeura en fin à Eumelus, apres qu’il eut faiét mourir fon 
frere , tellement qu’il le pofleçla l’efpace de y.ans y.mois:efqucls il fo comporta fi fagemét 
6c modcftemcntcnucrs fçs fubjc&s, qu’il fut grandement aymé d eux & de tous fes voi- 
fins.Ce qui luy vint f>içn à propos. Ioinft la vaillance qui cftoit en luy, il augmenta gran- 
dement l’eftendue de fon Royaume. Diodore. 

A v mcfme teps Antigonus feit paflèr de l’Afic en la Grece vne grande armée fouz la co- 
duitte d’vn Capitaine nomé Polemo,pour remettre en liberté les citez de la Greccdcquel 
apres auoir pris 6c rendu la ville d’Orope aux Bceotiens, 6c receu les Carifticns en fon al- 
liance, fetranfpor ta au pays Attiquc,où il contraignit Demetrius Phalercus gouuemeur 
d’ Athènes, de prédre 6c iurcr l'alliance d’Antigonus. Et puis retournât de là en la Bœotie, 
chafla la garnifon de Caflander du chafteau de Thebcs.Au moyé dequoy il remit les The- 
bains en liberté. 

Açatocles ayat pris d’emblee la ville de Mcflxnc en Siçijc,dcffit en apres vne grofle 
armee des Carthaginiens defeendue contre luy. Diodorc. 

Environ ce temps Ariftodemus occupoit tyranniquemét la ville de Mcgalopoly au 
pays d’Arçadie.Les citoyens de laquelle demandèrent focours aux Lacédémoniens, qui 
leur enuoyerent Acrotatus fils aifné de leur Roy Cleomenes.Mais il fur défiait 6c occis eu 
vne rencontre par le tyran Ariftodemus.Paufànias ÜU.3.&: 8. 

M. Valerivs Maximvs, 6c P. Decivs Mvs, Confuls. 

Pendant que le Conful V alerius cftoit allé contre les Samnites la victoire qu’il ob- 
tint fur cux,luy fi t mériter le triomphc.Le bruit de l’efmotion des T ofeans, qu’on difoit fo 
mettre en armes pour courir fus aux Romains, fit creer vn Dictateur, lequel toutesfois ne 
fortit de la ville, pource qu’aufli les autres ncfqrtirent hors de leur pays. T.Liuc. Au refte 
le temps de cesConfulats eft confermé par Frontinus,& attribué à la 20. année de la guer- 
re Samnitiquc. 
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Simonides ou Thesimonides Preuoft à Athènes ceftc annce. Dio 
dore . 

P à il la capitulation de paix accordée entre Caflànder, Ptolomee 6 c Lilîmachus auec 
Antigonus,CafTandcr fut déclaré gouuerneur 6 c feigneur des prouinces pbcïflàntes aux 
Macédoniens en l’Europe, iufques à ce que le icunc Alexandre fils du grand Alexandre 
fils de Roxanc, (croit venu en aagedepouuoir commander. Qui fut eau fe qu’on luy ad 
uança fes iours bien toft apres, 6 c en la mcfme annce : 6 c que dés lors Caflànder fc decla 
ra 6 c maintint pour Roy 6 c proprietaire du Royaume de Macedone. Diodore. 

Les nouuelles de la mort d’Alexandre fils du grand Alexandre &de Roxanc diuul- 
|guees , firent que les princes &: Satrapes d’Afie , qui ne feftoient encor ofez donner que le 
nom de gouucrneurs de leurs prouinces pour les heritiers du grand Alexandre, commen- 
cèrent en vfurpat la propriété de celles qu’ils auoient en garde de f en intituler auifi Rois, 
comme Ptolomee de l’Egypte, Antigonus de l’Afie, & Lifimachus de la Thracc. Gc que 
SeleucusauoitiaauparauantfaiddclaSyrie. Diodore. 

L a fortune fc tournant contre Agatoclcs en Sicile, le rendit vaincu en vne grofle ba- 
taille par les Carthaginiens: tellement que force luy fut de fc retirer à fauueté en la ville 
deSyracufé. Qui fut caufé que plufieurs villes abandonnèrent fon partypourfe mettre 
de l’alliance de les ennemis, félon que recite Diodore liu.2d.0u il did,quc cccy aduint en 
la 883. annce apres Ia.dcftrudion de Troye.Mais il fémble qu’il faut lire 873. féulemët, fi 
cela ne vient de la faute des tradudeurs. 

C. Ivnivs Bvbvlcvs Brvtvs pour la 3. fois, 6c Q^Æmilivs Baïl-I 
bvla pour la 2. Confiais. 

La vilïede Clmianum eftantprifépar les Samnites , fut foudainement regagnée par 
es Romains fouz la conduitte du Confiai Iunius, lequel pourfuyuànf fon heur, gagna co- 
fccutiuementparaflàut lavillcde Rouianum: puis fut fi hazardeux , qu’il ofà aflaillir l’ar- 
mee de fes ennemis campee en lieu tres-aduantageux, laquelle neantmoins il deffit heu- 
reufémcnt,&: tailla en pièces plus de 20.mil de les ennemis. Ce pendant les peuples de la 
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Tofcane ayans mis le fiege deujtnt la ville de Sutrium , furent h^teuf^ent^effiûts^ 



Du Monde. 


3819 


j Sepmaines. 


y ■- 

3 ^ | "R.<f^/?r. 3 


T f V 0 

JH.de Macedone. 8 


Olympiade. 


> 


[ . R.de Syrie. 


3 R. d'Egypte. iy 


De Rome . 443 



Hieeomnemon Preuoft d’ Athènes. 

Estant la guerre rallumée entre les princes de l’Afie,& d’Europe, Antigonus fé ~ 
trouua du cofté de l'Europe, aflàilly par Caflànder ;& en Afic, Cilicie, 6 c Phoenicic par 
Ptolomee: l’effort defqucls toutesfois il fouftint fi brauement , qu’ils ne peurent rien ga- 



gner fur luy: mais il chaflà bien leurs garnifons de toute la Phœnicie . En cés cntrefàides 
~ olomec Lieutenant d’ Antigonus en la Morce fé reuolta contre luy ,&prift le partyde 
iflànder. 

Antholgon Roy de Peonie faifoit en ce temps guerre aux Antariatcs,en laquelle f 1 
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Caflànder luy donna fécours. Diodore. 

Agatoclhs congnoiflànt la puiflànce des Carthaginois cftre fort grande en Sici- 
e,& que la fienne eftoit trop inégalé pour les fouftenir,f’aduifà de mettre à effed vne bra- f***- 
ueruze. C’cft qu’il paflà auec ce qui luy reftoit de forces, qui eftoient en bien petit n 5 - 
bre en Afrique, où il fit tant d’heureufés conqucftcs de villes, 6c matta les Carthagiriois 
en tant de rencontres, qu'il les contraignit de rappeller leur armée de Sicile , laquelle ilj 
deffit encore, 6c mit honteufement en routte. Diodore. Iuftin toutesfois liure 22. 
dit qu’il paflà en Afrique en la féptiefme année de fon régné feulement. 

Par. l’intercefllon de Demetrius Phalcrcus, philofophe& Orateur excellent , com-j 
pagnon de Thcophrafte,les Athéniens impetrerét de Caflànder, que là Démocratie, c’eft 
à dure le gouuerncment populaire, fùft reftablie en leur ville, félon qu’Eufebc a noté . En 
fàueur dequoy Pline & Strabo liu.9. difent , que les Athéniens efleuerent audid Deme- 
trius autant de ftatuës en leur ville, que l’an a de iours. Et toutesfois ils furent aufli bouil- 
ans à les defmolir,auant que l’an foft pafle, qu’ils auoient efté foudains 6c prompts à les 
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4.80 Première partie 

criger.Combien que Strabo eftime que ce fut feulement apres le trefpas de Cailànder. 
Mais Plutarque tefmoigne expreffétnent, qu’ils rccouurerent feulement la Démocratie 
par le moyen de Dcmctrius, quinze ans feulement apres qu’ils l’eurent perdue. Et velcu- 
rent tout le temps & efpace d’entre-deux, depuis la bataille qui fut donnée près la ville de 
Cranon en ertat d’Olygarchic , c’eft à direfouz le gouuernemcnt d’vn petit nombre de 
gouuerncurs au moins en apparcncc,& à la vérité en Monarchie , c’eft à dire fouz la con- 
duire d’vn fcul ayant toute puiftance, pour la grande authorité de Dcmetrius lePha- 
lericn. 

CLFab ivs Max. Rvlliakvs pour la %. fois Confiil , auec C. Martivs 
Rvtilvs. 

Les charges de la guerre eftans parties entre les Conflits, celle des Tofcans aduintà 
Fabius, qui f en acquitta tant heureufoment qu’il deffitle meilleur de leurs forces en vne 
iourncc près Perufia . Car on tient que plus de 60. mille Tofcans fo trouuercnt occis fur le 
champ. L’autre Conful eut aufli bataille contre les Samnites ; mais la vi&oire fut neutre, 
finon que la blcflurc qu’il y rcçcut fit fembler que les Romains auoient eu du pirc.De for- 
te que les nouuellcs qui en furent portées à Rome furet caufe de faire créer vn Didateur 
ccfte mefrne année, félon le récit de T.Liuc. Caries Faftes du Capitole, le réfèrent à l’an 
fuiuant. 

Du Monde. 3810 j Sepmaines. 4 | R -d'^éjie. 4 | R.de Macedone. 9 

Olympiade. 4 j R. de Syrie. 4 | R. d Egypte. 16 De Rome. 444 

DeMetrivs Phalercus Prcuoft d’Athcnes. 

Ptolomee apres auoir remis fus nouuellcs forces retourna faire laguerre en Syrie, 
oùilpriftdeforcelavilledePhafolideauecplufieurs autres fortereflfes : ht tant auifipar 
fes p radiques, que Ptolomee nepueu d’ Ancigonus laifTa le party dé fon oncle, ÔC fc retira 
deuers luy:cc ncantmoins il le fit empoifonner. Diodorc. 

La yidoire qucgangncrcntlcs Siciliens fur larmce des Carthaginois, dont cftoit chef 
Amilcar,haufia de telle façon le cœur aux Agrigcntins, qu’ils entreprindrent de remettre 
toute l’ifle en liberté, pendant qu’Agatocles continuoit fès vidoires en la Libye fur les 
Carthaginois, fai fan t çn leur terre cç qu’il n’auoit peu en fon pays. Diodorc. Mais 
Iuftin afferme, que ce fut Aritandcr frere d’Agatocles, qui mit en pièces toute larmce 
des Carthaginiens,qui tenoient encore la ville de Syracufe afllcgec. 

Polyper.com délirant recouurcr le gouuernemcnt du Royaume de Macedone, & 
fe prcualoir contre Caflànder,cnuoya quérir Hercules fils du grand Roy Alexandre, & de 
Balfinc, qui cftoit nourri à Pcrgame, pourl’eftablir au Royaume de Macedone occupé 
par Caflandcr.Mais quand il fut arriué vers luy,il felailTa fi lafehement gangner par lès 
promcfTes & ptadiques de Cailànder, qu’il fit indignement mourir celuy duquel il auoit 
entrepris la conduide,fouz efpoir d’obtenir ce qu’il auoit tenu enMacedbne auec la prin- 
cipauté de la Moree. Diodorc. 

Av mcfme temps la ville de Lifimachic au pays de Thrace fut fondée par Lifimachus 
Roy du pays. Diodorc, 

Geste annee fut félon le rapport des Faftes du Capitole (ans Confuls à Rome. Mais 
au lieu d’eux elle eut vn Di&atcur, afïàuoir L. Papir.ivs Cvrsor, quifutcfleu 
a caufe de la réputation quon auoit de fa vertu, afin de l’oppofcr aux Samnites. Aulfi 
fe porta- il tant yeryueufement en ceftc charge, que l’heur ne luy manequa à lesfurmon- 
ter &: deffaire en bataille , où fut occis^ Elbivs Larthes dernier Roy d’Etrurie; 
dont il mérita l’honneur <Ju triomphe^ Ce qüc toutcsfQis Tire JJue rcfçre à l’an 
foiuant. 
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Ptolomie ayant mis plusieurs citez de la Grèce en liberté, vit qu’elles luy fàilloiét : 
de conucnance: à caufe dcquoy il fappoin&a auec Cafïànder à leur dc(aduantage,en re- i 
tenant pour foy celles qu’il auoitprifçs en laÇrece iç en la Morpe , au voyage qu’il y fit. 
celle année auec vne armée de mer» Diodore. 

A vqvEL temps Cleopatra fœut du fci> Roy Alexandre fut mile à mort en la ville de 
Sardispar le commandement d’Antigonus , afin quelle ne fallait marier à aucuns des 
princes lès ennemis. Diodore. : 

Le philofophe Epicurç aagé de 3*. ans prit ccflc année la fupcrintendance de Tcfco- 
le deMitylche,& l’exerça cinq ans. 

M e c a s t h 1 n e s hiftoriographe Perfîcn, lequel elcriuit l’hiftoirc des Rois de Perle, 
floriflbic en ce fieçlc auec Selçuçus, comme Eufcbe liu. y.chap.?, de la préparation £uâ- 
geliquc recite , le ne fçay fi ce pourroit point élire luy à qui il faudrait attribuer 4 liure 
que nous auons auiourd’huy iouz le non* 4c Metafthenes, d’autant que l’autheur viuoit 
au mefrae temps , te que les anciens n’ont fai<£ mention d’autre que de Mcgafthe- 
nes. 

D’ a v t a n t qu’Agatocles Ce portoit lors vaillamment en la continuation.de la guer- 
re contre les Carthaginois, d’autant aulïi luy acquift de mauuais bruit, la dçfloyaute dot 
il via enuérs Ophelas prince 4 c Cyrene, qui eftoit venu auec grande puiHàncc à Ion Ce- ; 
cours le faifànt mettre à mort, afin qu’il peuft ioindre te meller Ion année auec la fienne. 

. Cependant la cité de Carthage fut lùr le point de tomber au danger de perdre là liberté 
parla confpiration d’vn Bomilcar,qui augit entrepris de f en faire fèigneur ou tyran. Dio- 
aore,Iuftin liu. sa. 

Cleomenes fils d’Agefipolis Roy de Sparte delafàmifledcs Agidcs mourut eftât 
au parauant décédé Ion fils aifné Acrotatus, a l’occafion dequoy fà courcjnc fut par len- 
tencc du Sénat adiugee à Ion arrière fils Areus , fils du defund Acrotatus, qui régna au 
rapport de. Diodore 44. ans, te Ion onde Cleonymus débouté du droit qu'il pretendoit 
en çefte fuccelfion : dequoy. fl fut tant irrité contre là patrie , qu’il incita quelque temps 
apres Pyrrhus Roy d’Epire à luy faire la guerre . Paufanias liu. 3. Et Plutarque en la vie 
d’Agis te de Cleomenes, combien qu’il femble en 4 vie de Pyrrhus vouloir lignifier que 
Cleonymus régna. 

P. Pecivs Mvs pourlaz.&: Q^Fabiys Max, pour 

la 3.fqis,Confuls t 

L’ v n defquels eut la conduitte delà guerre en la Tdcancr te Tautrc fit reuenir à rai- 
lon les Vmbripns,qui auoient commencé à le rebeller contre les Romains, en les cotrai- 
gnant de retourner en l’obéifTanee d’iceux. 'T. Liuc». 
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Antigonvs & Dcraetrius f eftoient acquis vne telle renômee par leurs faits yrece- 
dés, quelle leur fit venir le defir de f acquérir encor la gloire d’auoir remis toutela Grçce 
en libertéjaquellefe voyoit tenue en feruitude par Caflànder . Tellement que Dcmç- 
trius du vouloir de fon perç .fçnfibarqua pour ccft çffeét auec vne bonne armee;& eftant 
deicendu en Grece remit iuyuant là deliDeration plufieucs des citez d’icelle en liberté:!!* / 
gnamment Athènes, de laquelle il fitrazerlafortereflèMunychia , apres auoir mis de- 
hors la gamifon de Caflander te Demetrius Phalcrien qui la gouuernoit au nom de luv. ; 
Au moyen dequoy il rendit aux Athéniens leur ancienne Démocratie te leurs loix , c’en 
à dire leurgouupfncment te police telle qup l’auoient eu leurs anceftres» Ce qu’ils reco- ; 
gneurent enuers luy par beaucoup d’honneurs te de flatteries. Car ils abolir ét en 4 mef- 
mc année qu’Anaxicrates eftoit leur Preuoft,l’eftat annuel de leur Prcuoft qu’ils appel- i 
loient Eponymbs 7 p our autant que dc tôute ancienneté on dençmmoit te fpecifioit les 
années par ccluÿ qui l’eftoit. Au lieu duquel ils arrefterent en çofeil dey il le, que tous les 
ans par les voixdupeuple ferait efleuyn qu’on nommerait lç prçftrc des Dieux fàuuenrs ' 
(ainfiappelloient ils AntigonüS te fon fils) le nom duquel on eferiroit en tous pqntraéte , 
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\L cous ides publiques, comme tefinoigné Plutarque eri la vié déDemeffiùj&encelle 
lé Dinàfchus l’orateur. Oà il déclare aufli àtiéc Diodorc SiCiiteri, que cèfté deliurance 
J’ Athènes (c fit isatis aptes laiouthec dé Granofi, &quc le mefrfio Dinafrthus feri alla en 
:xil pour auoir efté parler à CafTander.Quarit À Ce que Diodoréadiotiftc, que Demetrius 
au partir d’Athènes paffacn fàMèrèc, où il déffit l’arfnéë des Làëédenjoriiem àuée leur 
RïOy Arehtdarmis èn deux rémiôÉréSrTlatàtquefemblé vouloir remettre èévoyagje apres 
le trefpas du Roy Antigonus. Finalement apres que Demccriuseut donné ordre aux af- 
feirésdëkGréeédpâffacrtFïiîédé Gÿprô,rià il vainquit l’afriiee de Pcrdoméc déuânt la 
ville de Salaminc. Au moyen dequoy tout le refte de HA* fe #ànj§éâ faoitêméhc foüz lüy, 
aUéetfieoclcs,qHi cri àuoié lé gouriêrrièriiént àpfèà NieôCreOri. LtJqûôl fUcédz lé fit entrer 
eri téllë répütatkmdefoy , qué héfé eéntèntaftf plus dé fort eftàt K- tréiri âèèoaftumé, 
:orhhiérif a déflOrs âûée féri peré à fe féirè ferriir à lé &Çôri des Rùi$, 3 é à tenir eoUFt Roy- 
iléîl’ëxèmplé defqüels fut aufli éoft énfuiuy dé Ptéloméé eh Egypte , & dé tous lés autres 
|Satrapë§ eh leurs pfôuméés.Diédoré,ÀppiàïHis lis. Syriaque. Plutarqüé toüféifo» en la 
vie de Demetrius dit, que les Athéniens furent les premiers qui appelleront , Antigonus 
S^DetriétriüsRôis,&qùifureriteâttftdëlèurfaH?éi?ftttpèt et filtre , lequel ils aboient 
iüfqücs alorS mcfprifé & fèictté.Pàrquëÿ tecyadüiàt après k déliüféhéé dé la Grèce. 

A i c s T A s tenant (comme déclarent DiOdôre St Patifanias ) lé Royaume d’Epire fc 
fit pat fes màuùais déporteméns fi bien haïr dé fes fttbjéfc,qS’il$ lé hiirëht à mort : âc puis 
pàt pitié rènuoicrenc quérir (audirè de Iuftin limé 17.) lé iéuriê Pyrrhus fils du feu Roy 
Æâcidcspourlc remettre en pofiefliondù Royaume dêfdnpérè, qriiéftoit 1 er J nourry 
en la cour de Glaucias Roy d’IUyrie.Ec pourcc qu’il n’auoit pas encore l’aagé capable de 
les pouüoir gouucrncr : car ileftoit feulement (felon lé mefihé autbeur & PlurafqaéJeA la 
u.annce de fa naiflfance, ayant efté mené chez Glaucias , lorsqu’il élloit en la deuxiefiné: 
ils luy ordonnèrent certains T uteurs pour conduire fa iCtiriCfle.Lè mèfpris de laquelle fît, 
que Caflander (ce dit Diodorc) luy voulut tout incontinent feife la guerre pour le 
aepojtleder de Ion eftat.Occafion pourquoy il f allia de Pfolomec Roy d’Egypte, qui luy 
donna l’vnc de fes filles en mariage auec fecour s de gens St d’ârgerit, pour fc Çohfcrmer Si 
maintenir en ieeluy. Mais ie croirois plufteft , que fi Caflkndcr fit guette cette fois à Pyr 
rlms,quc ce ne fut à raifon d’icelle qu’il f allia au xoy Ptolomee,ains auec Plutarque quad 
il fut chafle de fon Royaume par les Môlodiens en la 17. atméè de fon aage : apres lequel 
temps il cipoufa la fille de Pcolomee,cn fàucurdc laquelle il fut remis en fon Roiaume, 
ainfi que iious reciterons encor cy apres. 

AsAtoc les ferengeant à l’exemple dès princes d’Afitf, fe fit nommer Roy dcSici- 
le. Puis apres auoir fâiû alliance auec plufieurs peuples St citez d’Afrique, repafla én Sici- 
le pour obuicr aux entreprifes des Agrigcntins,raifanc fon fils Archagacus fon Lieutcnat 
de l’armee qu’il laifloit en Afrique: que les Carthaginoi* vainquirent en vnc badûlle 
apres le départ de fon pere-.& puis l’afliegcrcnt en la ville de Tunes, lors que fon pereàuec 
plus heureux füccez auoit Vaincu l’armée des Carthaginois fut, mer, Si celle des Àgrigcn- 
üns én terre, & puis reduiû à foy les citez qui feftoient reuolcces contre luy. Mais quand 
la nouuclle du dcfaftrc de fon fils l’eut fàift retourner en Afrique, il y trèuua la chance de 
fes affaires fi bien roumec, qu’il fe retira derechef en Sicile àü défèéudèfoharmte, qui 
print cela à tel dcfdain,qu’cllc mit tous fes enfans à morf,â£ puis fappôirita auec les Car- 
thagihiens. Diodorc, 

D i o fc r s 1 v s tyran de la ville d’Heraclee au pays du PorttfnoUtur, St luy fuccédefent 
fëi deüX enfans Zatras&Clcarchus, qui regtwrént i7.ahs. Diéfdqro. y ! j 

Àp#ivs Clatdivs Cjjcvs, 6c L. V<ri.vMNi : ts Flamma Vrdixviij 

Confets. ■ u ; v'"" v '■ 1 

L e dtrhiér defquels fütenuoyé contre les Saleritins,qui fcïroiéht ni^lidlem 3 ttië<da- 
téZttinén'ris du peuple Romain,pcndant qucF A b fvs PrbSohfulfaifoit là guerre d’àutït; 
part contre les Samnitcs. T.Liué. !, 1 l ^. ’ 1 1! 
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Chomtvs Preuolld’ Athènes. 

Antigonvs & Dcmctrius Ton fils affriandez du fuccczde leurs affaires mirent fiis 
vnc puiflantc armee qu’ils menèrent iniques aux frontières d’Egypte , fàifa.ns leur com- 
pte de fy faire entree par force iufques au dedans. Mais ils trouuerent le paflage fi bien 
bouché & défendu par Ptolomce v que force leur fut de rebrouflèr chemin, & de trafpor- 
ter leurs forces & dciTeings en l’ifie de Rhodes , où Dcmetrius fc campa deuant la ville, 
pour ce qu’elle fauorifoic à Ptolomce. Qui fe défendit encore fi brauement, quel’aflail- 
lant perdit fes peines deuant icelle toute celle année; nonobilant qu’il fuft fi heureux en 
prifesde villes, qu’il en fut furnomé Polyorcetcs , qui lignifie preneupde villes. Ce fut 
lors(commc dit Plutarquc)qu’il vfa de certaines machines de guerre, qu’on appelloitE- 
lepolis,de merueillcufe &: inufitee grandeur &d’vn artifice fort admirable, dont on dit 
qu’il auoit elté l’inuenteur,comme auifi il fut le premier qui fit voguer fur mer des gale- 
res à quinze &c à feize rangs de rames. Diodorc, Plutarque. 

À v mefme temps floriffoient en grade réputation en la fciencc dont ils fàifoient pro- 
fèflion, les exccllens peintres Protogenes&Apclles:cnfcmble aufli le philolophe Stil- 
pon natif de la ville de M égaré , grand perfonnage & fort renommé, quoy qu’il euft efleu 
vnc façon de viure loing d’affaires en paix &: en tranquillité.Le contemporain duquel fut 
Philippides poëtc Comique , qui fût familier &c bien voulu du Roy Lifimachus . Plu- 
tarque . 

Les dcfàftrcs auoient tellement matté Agatoclcs, qu’il efloit fur le point de quitter 
fa tyrannie, & de permettre que la cité de Syracufe fe remit en liberté,fi Démocrates Ca- 
pitaine des bannis de Sicile nel'eufl retardé de ce faire: aufll qu’il trouua moyen dcfac- 
corderaueclcs Carthaginiens . Qui fut caufe & moyen de le faire rcuenir &c remonter 
bientoft apres au deflus de fes affaires. Diodorc. 

Q^, Martivs Tiemvlvî, & P. Cornilivs A r v 1 n a , 
Confuls. 

S 1 le dernier d eux fc porta heureufement contre les Saimnitcs, contre lefquels il fut 
enuoyé, encor plus le premier entre les Anagniens Hcrniques : car il gagna leur cap par 
trois fois en peu de iours,& en fin les rangea à tel point,qu’ils furent contraints de fe ran- 
ger fouz l’obeïflànce du peuple Romain, en faucur dequoy il fut honoré , non feulement 
du triompherais aufli d’vnc flatuë. T. Liuc. Pline hu.34. 
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X e n 1 p p v s Prcuofl d’ Athènes . 

Par Selcucus furent fondées en ce temps plufieurs belles citez en Afie, comme Sc- 
lcucic,Laodicee,Apamie, Edifie, Beroee & Antioche, laquelle il fit ainfi nommer en mé- 
moire du nom de fon pcre:combien qu’Eufcbe a noté que les fondemens d’icelle furent 
iettezenla iz. année de fon regne. Il fêmblc aufli que la ville de Lifimachic futfondcc 
au mefme temps au pais de Thrace par le Roy Lifimachus , félon Iullin liure dixfe- 
• 

fiege de Demetrius deuant Rhodes prenoit fi long traiét, que fbn perc luy con- 
seilla de rcceuoir les citoyens en appoin&cment, auquel les Athéniens le firent tant plu- 
floft condefcendre,luy allans (Jemader fecours contre Caflander, qui les tenoit afliegez. 
A caufè dequoy leuant fon camp de deuant Rhodes, il prit fon chemin deuers la Grcce, 
pour remettre les citez d’icelle en liberté, defquelles Caflander &: Polypercon feftoient 
enfaifinez durant le temps qu’il efloit occupé à Rhodes , & pour lçuer aufli le fiege d’A- 
thenes. Diodore. 

A v mefme temps tous les philofophes & profeffeurs de la philofophic abandonnent 
la cité d’Athenes,à l’occafion d’vn Edid que fit promulguer vn Sophoclcs , par lequel >1 
efloit inhibé à tous philofophes de tenir cfcolc en icelle ville fans permiflion du peuple & 
du Sénat, fur peine de la mort . Mais eflant celle loy bien toft apres caflèe par la mott de 
l’autheur d’icelle, ils retournèrent. Diogcnes Laërt. 

P o v R c e qu’ Agatoclcs ne peut trouuer aucun moyen d’appoinélementftuec les ba- 
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484 Première partie 

nis de Sicile, ny aucc leur Capitaine Démocrates, force luy fut de commettre fa fortune 
au hazard d’vnc bataillcrdont i! gangna la vidoirc , qui fit venir fes ennemis en fonpou- 
uoir,& le remit en fon premier citât. Diodore. 

L. Postvmivs Mïceilvs,\& T. Mi Nvcivs Avovrinvs, 
Confuls. 

Le dernier defqucls fut occis en vne rencontre par les Samnites. Parquoy M. Fvl- 
v 1 y s C v r. v v s luy fut fubrogué en la dignité Confulairc,& en fa charge pareillement: 
en laquelle la victoire qu’il gangna fur fes ennemis luy fît rapporter le triomphe à Rome. 
T.Liuc. 
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Phehecles Preuoft d’ Athènes. 

E v m e l v s Roy du Bofphore Cimmcricn,& du Pont, mourut , & luy focceda Sparta- 
cus fon fils qui régna îo.ans. Diodore. 

Demetrivs apres auoirfaid paix aucc les Rhodiens,fembarqua auec l’armec qu’il 
auoit amenée de l’Alîc fur jjo.galeres en la Grèce , deliura vne partie des citez d’icelle, 
qui reftoient encor en la fubiedion de Caflànder, fignamment celles du pays Afrique, 
apres l’auoir totalement chaffé d’iceluy. Ëtpuis le pourfuiuit encore iufques au deftroit 
des ThcrmopyleSjlà où il lodeffit en bataille rangée & reçeutla ville d’Heraclcc, qui fe 
rendit volontairement à luy. Au moyé dequoy il fen alla en fen retournant fa^re alliance 
auec les Bœotiens,& prendre les challeaux de Phylc dePanoptos és frontières d’Atti- 

que.Enconfideration dequoy les Athéniens redoublèrent les honneurs qu’ils luyauoiét 
cy deuant faids. Diodore,Plutarque. 

Cleonymvs prenant la conduide d’vn nombre de gens de guerre, que les Lacedc- 
moniens cnuoycrent au fecours des Tarentins contre les Lucains, f acquita treflachemét 
& dcfloyalcmcnt de fâ charge. Diodore. 

P. Semprpnivs Sophvs, & P. Svlpitivs Saverrio Confuls pour 
cefte année. Combien que Pline liurejj.lcs attribue à la precedente. Au furplus les Sam- 
nites mattezde tant de pertes fàides contre les Romains,demandercntpaix , qui leur fut 
odroycc. Parquoy les Confuls eurent feulement affaireaux Æques qui feftoient rebel- 
lez & auoient fauorifé les Samnitcs,& firent fur iceux conquefte de plus de 41. villes en l’c- 
fpacc de 9. iours . Ce qui mit le relie en tel ellat, que le nom des Æques fut quali aboly . 
T.Liuc. Diodore. 
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Leo'stràtvs Preuoft d’ Athènes. 

Simon furnomme l’ancicn,fils du premier Onias, exerça apres le trcfpas de fon perc 
la fouueraine facrifîcaturcdcs Iuifs,l’elpace de 13. ans, félon Philo, qui luy donc le furnom 
que nous auons did-.mais Iofephe & Eufebe efcriuent, qu’il fut auflî furnomme le iufte,à 
çaufe de là faindeté & pieté enuers Dieu.Souz lequel les Iuifs furent en paix, pendat que 
[les fucceflcuts d’AleXandrefocombattoicnt en la Grèce & en l’Aliepourla Monarchie. 
Demetrius au départ du pays Attiquc, apres qu’il l’eut remis en l’eftat qu’il defiroit,fè traf 
porta au Pcloponnele,ou il fit le lemblablc de la contrée d’ Adc & du pays d’Arcadie, en- 
semble des citez d’Argos , de Sicyonie& de Corinthe: puis en vne aflèmblee des eftats 
de la Grcce,qui fe fit au deftroit delà Morec,fut elleuCapitaine general de tous les crées, 
cÔrtic auparauat l’aupict efté Philippe & Alexadrc Rois deVcacedonc. De là il fen reuint à 
Athènes, où f eftât fait reçeuoir auec grade infolece &r mocqucrie en la cofrairie des grads 
myftereSjConuertit l’affedion que les Athéniens luy portoiéc en haine & en melpris.Lors 
Caflander craignant qu’apres tout cela Demetrius &c fon pere (qui ne le vouloicnt rece- 
uoir en leur amitié,laqucllc il rcccrchoit)luy vinffcnt encor faire la guerre iufques dedans 
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la Maccdone,il fe mit de ligue 6c d’alliance auec les Rois Ptoloracc, Seleucus, &: Liûma- 
chus. Plutarque. 

Fabivs Pictor hiftoriographe Romain florilToit en çe ficelé , Pline liu.35. 
chap.4. 

~ -Servi vs Cornelivs Lbutylys, 6c L. GenvtIvs Aventinen- 
sis, Confuls. 

V h e grande crouppe de brigans fàifans la rctrai&e en vne grande cauernc du païs 
d’Vmbrie, fut par les Romains enclofè en icelle, & par le nioyé du feu brullce ou ellouf- 
fee iufqucs au nombre de z. mil. Qui flic tout ce qui Te 6c pour celte année là 4c mémo- 
rable en Italie' par les Romains. T. Liuc, 
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Nicocles Preuoft d’ Athènes. 

Cassander ayant pris aduis auec Lifimachus Roy de Thrace commença en atte* 
dant le lecours de Pcolomce 6c de Seleucus guerre à Antigônus en la TheÜàlic; 6c fit paf 
fer Lifimachus en Afie, où il fie fit rendre plufieurs villes 6c citez. Mais Ancigônus venant 
contre luy,lc fit retirer làns le pouuoir attirer au combat , pour ce qu’il attendoit l’armeç 
que Seleucus amenoit à Ton fecours. Qui fut caufe qu’ Ancigônus manda Ion fils Deme- 
trius,qui cftoitlors en Grèce, pour Palier ioindre à luy: lequel pour en partir plus honne- 
ftement,fit vn appoinéfcemcnt fourre auec Cafïander. Diodore. 

Antigonvs Roy d’ Afie citant ( comme eferit Plutarque en la vie de Demetrius) 
encré en foupçon de Mithridates fils d’Ariobarzanes , qui eltoit de la race d’vn des lèpt 
princes de Pcrfe, nommé Smerdcs,& qufdominoit aupaïs de Phrygie,Myfie 6c Carie , à 
caufe d’vn longe par lequel il luy fut aduis qu’en palfant par vn beau 6c grand champ il y 
femoit de la limeure d’or,& que de celte lemcncc il fournit premièrement vn beau bled, 
qui auoit leselpics d’or, mais que peu apres quand il y retourna, il n’y trouua plus rien li- 
non le chau me tout fié:& comme il en fut fort defplaifant 6c marry , il ouït quclques-vns 
qui luy dirët,que c’auoit cité Mithridates qui auoit moifibnné 6c emporté fon bled d’or. 
Pour railon duquel fonge (di-ie) il auoit totalement rcfolp de le faire mourir: mais Ion 
fils Demetrius qui l’aimoit fort, à caufe qu’ils eltoient tout d’vn aage, l’en aduertic . Qui 
fut eau le qu’il f enfuit en la Cappadocic, où il fit en peu de temps forcir la deftinee à cf- 
fe&,&: accomplit la vifion qu’Ancigonus auoit eue de luy. Car il coquit de belles 6c gra- 
des terres, & fut ccluy qui eftablic la maifon 6c la race des Rois du Pont, que les Romains 
deffirentpuis apres enuiron la 8. fucccflion. Ce nonobftant Diodore eferit , que ce Mi- 
chridaces que les autres difènt auoir elté furnommé Ctiftis , fut mis à mort en la y. année 
de l’Olympiade 119. apres auoir régné 3j.ans par Antigonüs, quilefoupçonnoit d’auoir 
intelligence auec Cafïander, & que fon fils nommé lèmblablement Mithridates luy fuc-> 
céda, lequel accreuc grandement Peftenduë du Royaume que Ion pere luy laillà. De fa- 
çon qu’il luy annexa la Paphlagonie & Cappadocie, oàil regpa 56. ans . Au moins celle 
partie de la Cappadocie qui côfinc le pont Euxin.Car l’autre fut çenuëpar les Rois qu’on 
appclloit de Cappadocie. A caufe doquoy çe Mithridates 6c fes fuçcefleurs furet pluftoft 
appeliez Rois du Pont, que de Cappadocic ny Paphlagonie. 

Les premiers barbiers partis de la Sicile,arriuercnt premièrement à Rome celle an- 
née. Pline liu.y.ch.^p. 

P T r r h vs ayant pollèdé Ion Royaume depuis la 12. annee de Ion aage,iufques à la 
17. le penfoit bien conferméen la polfelfion d’iccluy, quand il luy aduint défaire vn 
voyage en l’Elclauonnie aux nopces d’vn des enfàns au Roy Glaucias . Mais fi colt qu’il 
eut tourné le dos, les Molpffiens fe rebellèrent derechef contre luy, 6c le rendirent à fon 
aduerlàire Neoptolemus , Parquoy ayant ainfi perdu fon cftat, fe retira vers Demetrius 
fils d’ antigonüs, qui auoit efpoufé là fœur,auec lequel il fe trouua en celle grofle bataille 
qui fut donnée l’annec enfuiuant auprès de la ville d’Iplê,là où tous les Rois côbattirent. 
Plutarque en là vie. 

Environ ce temps Archidamus fils d’Eudamidas Roy de Sparte de la famille des 

ff iij 



Digitized by LjOOQie 





Première partie 



£ufitionidcs,rcgnoit apres le trcfpas de Ton perc. Plutarque. , 

'• Apres quelques exploits dp guerre faits au pais de Theflalie par Caflànder Sc Lifî- 
machus contre Antigonus,en fin tombèrent d’appoinftement;fuiuant lequel Demetrius 
inena ioindre les forces à celles de fon pere contre Seleucus , 6c contre les autres Rois 6c 
Potentats de Y A fie, qui fefloicnt liguez 6c bandez contre luy. ; -Diodore. 
j M. Livivs Denter, 6c M. Æmilivs P a vlv s,Confuls. 

| Encor que les Æqucs euflent cfléfi durement traiâez 6c rangez auparauant par 
les Romains, fi cfl-cc qu’ils fetrouuerentinopinément ralliez en fi bon nombre, que le 
bruit en cfïroya les Romains, de telle forte qu’ils creçrcnti contre eux vn Dictateur, qui 
fut C. Ivnivs Bvbvlcv s, lequel dés la première rencontre les combatityvainquit,& 
fubiugua totalement, fi qu’au huidiefmc iour apres il fut de retour à Rome. T.Liue. 

Cleomint s Capitaine Laccdcmonien auec vne flot ce de Lacedemoniens,vinten ce 
Confulat prendre terre au pays des Salcntins en Italie, où il fe fît rendre la ville de Thu- 
ries.Qui fût caùfe que les Romains enuôiercnt leur Conful Æmilius fcontre luy , qui le 
rembarra fi lourdement qu’il luy fit quitter fa prifc,& fe remettre fur mcr:où efpcrant re- 
couurer fa perte vint encore defeendre au porc de Padouë. Mais les Padoüans le rcceurcnc 
de fi diirc façon, qu’ils luvfircntplus chèrement payer l’amende de fa venue parladeffait- 
tc de fes gens 6c de fes acnaits, que n’auoit le Conful, comme recite T.Liue liu.io. Dec.tl 
le ne fçay toutesfois fi cecy fe fit au mefme voyage, duquel Diodore a' parlé deux ans au- 
parauant. » 1 ' 
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S’ e s t a n s les armées de Seleucus, & des Rois fes confedcrez rencontrées contre celle 
d’Antigo nus, bataille fè donna auprès de la villedTpfcde malheur de laquelle tomba fur 
Antigonus, tellement qu’il y fut occis, eflànt en l’aagc de 8o.ans , félon que fecitcnt Dio- 
dore 6C Appianus.A celle caufcDcmetriusTon fils furnomme Polyorcetes, àcaufc de fon 
heur aux prifes des villes, fe porta pour heritièr de Jafucccflion & des Royaumes 6c Sei- 
gneuries qu’il auoit en Afie,&: y régna au compte d’Eufebe iy.ans.Toutcsfois que les Rois 
fes aducrfaircs,qui eftimoient que par la viétoire precedente clics leur cftoknc acquifcs, 
les auoient départies entre eux,& en auoit eu chacun d’eux fa part. Cependant Deme- 
trius feftant fàuué d’Afie fe penfa retirer à Athènes , fouz lcfpoir desbiens qu’il y auoit 
fai&s, auec quelque nombre de gcns:d’ou toutesfois fut rejetté ingratement des citoyens*. 
A caufedequoy apres leur auoir redemandé fes nauircs& galères, il prit incontinent la 
route au Peloponnefe,là où il trouua que tout alloit auflimal pour luy quailleurs.-pourcc 
que de tous collez ceux à qui il auoit laifïe les places en garde, les quittaient ou fe tenoiet 
encontre luy. Parquoylaifîànt le ieune Pyrrhus d’Epire qui fefloicfquoy qu’il fuit bien 
icune ) trouuc auec luy à la bataille precedente* 6c y auoit fi bien fait fon deuoir qu’il 
tourna en fuitte ceux qui fe trouuercnt en telle datant luy, tcllemët qu’il y fut renommé 
pour vn des meilleurs combÿttans,fbn Licutenat crtla Grccejpourcc qu’il ne l’auoit point 
abandonné ( aufli luy garda il encore fidèlement les villes qu’il luy meit entre mains ) 
monta fur mer 6c cingla vers le Cherronefe, là où du dommage qu’il fié 6c du butin 
quîil gaigna fur les terres , il entretint 6c enrichit fon armee:au moyen dequoy il commen- 
ça à fe remettre fus,&à reuenir redoutable à fes enncmisduy aydant bien à cela, ce que les 
autres Rois ne fe fouçierët pas beaucoup de fecourir Lifimachus,pource qu’il ne leur fem- 
bloit pas gucrcs plus équitable que Demetrius. Diodore,luflin,Plutarqueés viesde De- 
metrius & de Pyrrhus. 

A s a r Maath 8. Duc 6c prince de Iuda , goutterna la République Iudaïquc j>. ans. 
Philo. 

j Ciste année fut félon l’opinion de Sigonius 6c d’Onufrius , qui ont radoubé les 
Faites des Romains, fans Confuls à Rome:mais eut deux Diélateursau lieu d’eux, aflàuoir 
Q.Fàbivs Maximvs Rvllianvs, & -M. V alerivs Corws. 

I Le premier defquelsfutaurapportdeT. Liuc cflcu pour la crainte de la guerre dés 
Samnites 6c Tofcans,qui f cfloient rebcllez.Mais eftant allé contre eux, les combatit tant 

- heureufement,! 
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P o v r c e que Lifimachus prcnoic lVnc des filles dç Ptolomeus d’Egypte en mariage 
pour luy,& l’autre pour fon fils Agatocles, Seleucus fcftima auoir befoin d'entrer en al- 
liance auec Demetriusrtellemcnt qu’il luy demanda fa fille Stratonicc pour efpoufc. La- 
quelle Demctrius luy mena luy-mefme iufqucs en Syrie. Or ils f entremirent & feftoyc- 
rent réciproquement l’vn l’autre. Et apres fieftre réconciliez, Seleucus fit encore par ton 
moyen, que Demctrius retourna en grâce auec P tolomeus d’Egypte, prenant pour con- 
firmation de leur paix,la fille d’iceluy nommée Ptolomaridc en mariage. Qui fut lors que 
Pyrrhus alla en oftage pour Dcmetrius en Egypte: où il f infirma fi bien en la grâce tant 
de Ptolomcc,que de Bérénice là femme, par fes honnefteccz & gentilleffes, qu’ils luy dô- 
nerent Antigone fille d’cllç, qu’elle auoit eue de Philippus,deuant qu’elle fuft femme de 
Ptolomaeus. Cefutauffiau mefme voyagé, que Dcmetrius recouura la Cilicic,l’ayanto- 
ftec à Pliftarchus frere de Caflander, à qui elle auoit cfté donnée pour fa part & portion 
de la dcfpouille d’Antigonus. Plutarque es vies de Demctrius & de Pyrrhus. 

Arcesilàvs natif de l’Æolide Grecque , prince & autheur de la nouucllc Acade- 
mie, qui difputoit de toutes chofes doubteufement,& maintenait n’y auoir feicncc, ny 
fçauoir de chofc quelconque, tellement qu’il ne feftimoit pas fçauoir,fil ne fçauoit rien, 
ut en bruit en cefte Olympiade, & remit en auant la couftume de difputcr de Platon & 
de Socrates par interrogats & refponfes. Diogenes Lâcrtius. 

Cicéron tefmoigne qu’il fut compagnon &: contemporain de Zenon Citieen qui 
fut autheur &inucntcur de la feâre des Stoiciens , ayansefte enfemblc difciplcs & audi- 
teurs de Polcmon, qui auoit faitprofeffion en fon temps de maintenir & enfeigner la 
do&rine Platonique & de l’ancienne Academie auec Crates & Crantor . Mais que Ze- 
non fi.it le premier qui fingera de vouloir corriger Sc reformer par nguuelles interpréta- 
tions les documcns & rcfolütions de fes fuperieurs & précepteurs, propofans de nouucl- 
jles conclufions & expofitioris de dôdrine. Qui fut aufli caufe d’inciter Arcefilas à fefai- 
re autheur de quelques propofitions nouuclles en l’Academie. A caufe dequoy la fe- 
;de fut dicte l’Academie nouuelle. 

M,' Valerivs C o r v v s pour la 5. fois Conful , auec Q^ Appvluvs 

ANS A. 

L e dernier dcfquels fit quelques exploids de guerre à l’encontre des Æques , qui f e- 
ftoient encor rebellez, & afïïegeala ville de Nequmum cnl’Vmbrie.T. Liue. 
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Environ ce temps Seleucus &C Dcmetrius, nonobftant leur alliance rentrèrent en 
different l’vn contre l’autre: pour ce que Seleucus par fon auarice voulut cbtraindre De- 
mctrius de luy remettre entre mains la Cilicic, & les villes de Tyr & de Sidon. Mais il fe 
mit en eftat de les retenir & défendre. 

Ci pendant vn certain Lachares ayant efpiél’occafion que les Athéniens eftoient 
en fedition ciuile bandezles vns contre les autres, les opprima, fe faifânt tyran& feigneur 
de la ville. Plutarque. 

M. Fvlvivs Patvs, & T. Manlivs Torqjatvs Confuls. 

Les Tofcansviolans les trefues qu’ils auoient auec les Romains, recommencèrent 
la guerre, la charge de laquelle cfeheut au Conful Torquatus, lequel eftantpreuenu 
de mort, ne la pcult mettre à fin . Parquoy Marcvs Valerivs Conful de l’an 
precedent, luy fut Sc en fa charge & en fa dignité fubffitué,qui n’exploi&a rien de mémo- 
rable en icelle, félonie récit de T. Liue. Mais fon adioinéfc retourna victorieux de l’ex- 
■ ff iiij 
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488 Première partie 

. pcÿÿçnpàiUlla-contrc les Ncquinates, dont le triomphe luy fut déféré, qui cft notées 
Faites du Captive* > ^ 

Du Monde. 3831 | Sepmaines . 11 | Syriens. Ij | Macédoniens. 1 

Olympiade. 3 | R. de Syrie, tf | Egyptiens. 17 | Ve Rome. 4JJ 

M o v r. a N t Caflfandcr Roy de Macedone, Philippe fon fils aifné luy fucceda, apres la 
mort duquel ,qui fut bien toit apres celle du perc(comme recite Plutarque, Iuftin Üu. 16. 
8t Diodore)la liiccclfion efeheut à les deux derniers freres , afïâuoir Antipater ( comme 
le nomment les autheurs fufdi&s , car Eulèbe l’appelle Antigonus)& Alexandre , le pre- 
mier defquclsfaifônt mourir Theflàloniquc fa mere, à caulc qu’elle feftoit monltrec plus 
alfcétee à fon frère au partage du Royaume,fut caufe qu’ils entrèrent en vnc cruelle guer- 
re l’vn contre l’autre,en laquelle Pyrrhus Roy d’Epirc bailla cy apres fecours à Alexadre: 
en rccompcnlc duquel il reeeut vne portion du Royaume de Macedone , qu’il annexa au 
lien d’Epirc.Cependant tous les fils de CafTandcr, au compte des autheurs fuldids ne 
peuuent auoir eu que quatre ans de régné. 

L. CoitHELivs Scipio, U. C n. Fvlvivs Max. Centvmalvs, 
Confuls. 

Povh.ce que les Samnites,ne peurent attirer à leur ligue &c cordelle les Lucains , al- 
liez lors du peuple Romain,ils leurs commencèrent guerre , & coururent tout leur terri- 
coirc.Lcs Romains prenans ladefenfeen main de leurs alliez, leur enuoyerent fccours 
fouz la conduire du Conful Fuluiusrqui arriua fiapoinét,qu‘ il mit les ennemis en route, 
St mérita d’en triompher à fon retour. Son compagnon pareillement, citant allé contre 
les Tofcans, rapporta lemblable honneur,à caufe des vi&oircs qu’il gaigna fur eux. Titç 
Liue,Faftcs Confulaires. 
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Dembtrivs aduerty du mauuais mefnage qui eltoit en la ville d’ Athcncs,à caufe du 
tyran qui l’auoic occupée, conccut vn grandefpoirdclapouuoir reprendre par celte oc - 
cafion.Tellement quelle le fit repaflèr d’ AGc en Europe. Mais ayant au paflâge perdu 
grande partie & de lès gens & de les vaifleaux, faillit & à venir à chef de Ion entreprinlè 
fur Athencs,& à celles qu’il alla faire puis apres fur la vil le de Megare au Pcloponnefe.Ce 
nonobftantilfienvintaerechcfenrAttique,oùilprit les villes d’Eleufine & de Rharn- 
' nus, ôc puis fc mita aflîcger la cité d’ Athènes. Plutarque. 

P y K R. h v s Roy d’Epire commença félon l’opinion de V elleius Patcrculus de regner 
en ce Confulat. 

Mais nous auons fuffifamment monltré, qu’il auoit ja commencé à regner cy deuant. 
Parquoy il le peut faire que ce fut en ce Confulat, que par le moyen du mariage de la fem- 
me Antigone, & de ce qu’elle fut bonc & vertueufe enuers luy,il fit tant enuers Ptolomee 

3 u’il reeeut gës & argent, pour aller recôqucrir Ion Royaume d’Epire:où il fut bien rcccu 
u peuple, à caulc de la haine qu’il portoit à Neoptolemus , pource qu’il le trai&oit trop 
rudement &: violentemcnt.Ce nonobltant Pyrrhus craignat qu’il ne le retirait vers quel- 
qu’vn des autres Rois pour en auoir lècours contre luy, ilayma mieux appointer auec 
luy,& fut accordé entre eux qu’ils lcroient tous deux R.ois d’Epire.Mais par eraiëb de téps 
Pyrrhus defcouurit&aucra que l’on luy machinoitdclc faire mourir par poifon,il lèpre- 
uint luy-mefme,& le fit mourir le premier. Au moyë dequoy tout le Royaume d’Epire luy 
demeura. Plutarque «nia vie. _ 

Q^Fabivs Max- Rvxlianvs pourla4.fois, & P.^Dbcivs Mvspour 
la 3.Conlùls. 

L e bruit courut iulques à Rome, que tous les peuples de l’Hetruric , ou de la Tofcane, 
ayansioin&slcursfoi'ccscnlèmblc, fappreftoient d’attendre ou d’enuahir les Romains. 
Au moyeA dequoy les deux Confuls furent enuoyez contre eux.Mais ayans trouué, qu’ils 

n’auoicnt 
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n’auoient defbufqué de leurs marches, le iecterent furies Samnitcs , où ils firent quelques 
beaux exploits de guerre. T. Liue. 
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Environ cetemps Demetrius reprit apres vn long fiege la ville d’Athenes, qui fc- 
ftoit tournée contre luy, fans toutesfois qu’il en fift plus mauuais traitement aux citoyës 
ny autres, ains leur ayant pardon né fort humainement, fe contenta de laifler là garnifon 
en leur ville. Puis mena fon armee en la Morcc, où il deffit les Lacédémoniens auec leur 
Roy Archidamus ( fils d’Eudamidas & perc d’vn autre Eudamidas quiluy fuc.ccda) en 
deux batailles rangées, l’vhe deuât la ville de Mantinee, l’autre auprès delà ville de Spar-j 
te: les reduifant en tel point, qu’il neleur refta que leur ville à défendre, deuant laquelle 
il alla mettre fon camp. Au demeurant on tient , quele durant ledit fiege d’ Athènes, 
la famine y fut fi grande, que le Philofophe Epicurus qui y eftoit,fut contraint de nour- 
rir & fullenter luy,fcs familiers domeftiques & adherans à la dotrinc,en leur diflribuant 
par compte iour à iour certain nombre de febues, dont ils vefeurent , comme Plutarque 
recite en la vie de Demetrius. 

Appivs ClaHdivs Cæcvs, &c L. Volvmnivs F l am ma tous deux! 
pour la a. fois Confuls. 

L a guerre coptrc les Samnitcs prenant (on trait accOuftumc,les Romains enuoyc-j 
rent leurs nouueaux Confuls contre eux, & continuèrent aufli les pjrecedens en leurs! 
charges , en laquelle ils gagnèrent pluficurs belles vitoires fur leurs ennemis . Tite| 
Liue . 
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O n Q^y e s ( ce dit Plutarque ) ny eut Roy de qui la fortune euft de fi, grandes &: de fi 
foudaines mutations Sc de changemcns , comme de Demetrius : ny ne fut iamais 
en autres affaires fi forment petite & puis grande , tout foudain abbaiffee , & puis 
cfleuce,& puis derechef puiflante. De forte que lors que fes affaires fachcminoient fibie 
en la Grcce, qu’il eftoit fur le point d’emporter la ville de Spartej& de fe refaire aufli grad 
qu’il euft point efte auparauant,nouuelles luy vindrent, que toutes les villes qu’il tenoit 
en Afie,luy eftoient cmblees par Lifimachus,& le Royaume de Cyprcfèmblablemét par 
Ptolomee referué feulement la ville de Salamine qui tenoit encore bon pour luy , y cftat 
fa nrcre Sc les enfans cftroitemcnt afliegez . Mais comme fi effroy antes & efpouuanta- 
bles nouuelles luy firent efehapper de fi belles occafions , aufli fe vmdrent reprefenter 
& offrir tout incontinent à luy efperanccs d’autres grandes &: nouuelles chofes , qui luy 
vindrent, comme fè dira cy apres. Plutarque en fa vie. 

CLFab ivs Max. Rvllianvs pour la 5. fois, & P./Decivs Mvs pot* 
a 4. Confuls. 

Les Gaulois prenans alliance auec les Vmbriens,& Tofcans,commencercntvne da- 
gereufè guerre aux Romains: de forte que f cftans les armees des deux parties rencotrees 
& attaquées en bataille, l’aefle de la Romaine , que conduifoit le Conful Dccius , fut par 
l’effort des Gaulois en branflc de fê mettre en routte. Mais luy fuyuant l’exemple de fon 
pere,auccles mcfmes ceremonies fe voüa &: facrifîa volontairement à la mort, pour le fa- 
lut des liens. Aulquels on tient, que ce moyen vint fi à point, pour raflèurer leurs coura- 
ges, qu’ils fe remirent en meilleur deuoir de combattre. Et de fait mirent leurs ennemis . 
en fuite, auec grande occifion,& carnage d’iceux & de leur coronal mcfme. De manière 
qu’il laiflà à fon compagnon la matière d’vn glorieux triomphe.Ciccron liu.i.de la vicil- 
SjEu^ro^u^O^ofiuSjT. LiueDec.i.liu.io. tefmoigne,qvic les Romains a- 
ibaftiiîparrelpaccae^i». ans, depuis que M. Valerivs , A. Cor- , ^ . T t. 

Jjje l 1 v s Cos s vs curent efté Confuls iufques à ce Confulat. 

.t,—-»- — 
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P T o lome b apres auoir tenu la ville de Salaine afliegee, leua non feulement fon 
liège, mais aulli fît a§ grands honneurs SC prefensà lamere&: aux cnfàns de Demetrius, 
qui eftoient dedans. Mais il fit telle peur à Nicocles, pourcc qu’il auoit abandonne fon 
party, qu’il le contraignit de fc faire mourir foymcfme. Ceux-là me fcmblent auoir mal de- 
uiné, qui eftiment qu’il cftoitfilsdu Roy Euagoras,duquel libérâtes aefcritlavic. 

Demetrivs auoit elle, comme Pyrrhus, appelle au fecours d’ Alexadre Roy de Ma- 
ccdone contre fon frercmiais il y arriua plus tard que Pyrrhus, qui f auoit ja preuenu, ayât 
rcceuvne grande partie de la Macedone, en rccompenfe du fecours par luy amené. Etli 
trouua les frères reconciliez cnfcmble par le confcil de Lifimachus beau-pere d’Antipa- 
tcr.Cc ncantmoins Alexandre alla au déliant de luy , Se demeura en fa compagnie quel- 
ques iours, pendant lefqucls ils entrèrent en delfiancc l’vn de l’autre :fouz prétexté de- 
quoy Alexandre fut tué preuenu d’vn iour par Demetrius, lequel f empara conlcqucm- 
ment de tout le Royaume de Macedone, de Thcffalic & de Sinopc, lequel il polfeda paifi- 
blcmcnt au rapport de Diodorc,& de Plutarque en fa vie 7-ans , ou félon Eufebe 6 . N’v 
pouuant Lifimachus Roy de Tliracc, beau-pere d’ Antipater , frère d’Alexandre , mettre 
empefehement du commencement, à caufc des affaires qu’il auoit ailleurs, encor que Pau- 
fanias liu.i.ait eferit, qu’il en eut depuis vnc bataille contre luy près la ville d’ Amphipolis, 
la perte de laquelle mit encor en danger Lifimachus de perdre fon Royaume propre, fil 
n’euftcfto bien à poindfceouru de Pyrrhus. Qui fit fi bien, que non feulement demeura 
fon Royaume prefcrué,mais aufliluy fit gaigner vnc portion de la Macedone. Ce que tou- 
tesfois a efte obmis par Plutarque, qui récite feulement, que peu apres la prife de Thebe;, 
Lifimachus fut de fortune pris par vn autre prince barbare, qui donna occafion à Deme- 
trius de fc mettre en chemin pour aller voir comme il pourroitfai.rc fes befongnes dedans 
le Royaume d’iceluy, comme nous reciterons cy apres. 

L. Posthvmivs Megellvs, &c M. Attilivs Regvlvs: Confuls. 

Qjo Y que la perte faidc par les ennemis l’an precedent full; grande, fi ne furent ils pas 
de tant atfoiblis, qü’il ne fuft ncceflàire d’enuoyer les nouucaux Confuls contre eux .Lef- 
quels fc portèrent fi heureufement en celte expédition, qu’ils en rapportèrent lctriom- 
phe,& toutesfoisfois lailferent encor allez de bclbngnc taillée à leurs fucccficurs. T. Line, 
Zonare. 
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Ce st E année ou enuiron (félon que Plutarque nous baille à conicdurer) Demetrius 
alla planter fon camp deuant la ville de Thebes apres qu’il eut reduid le Royaume de Ma- 
ccdonc entre les mainsdaquelle il pre/Ta de fi près, que nonobflant que Cleony mus Spar- 
tiate fc fuft mis dedans pour la defendre,clle fut en fin contrainte defc rendre à luy rece- 
uant fàgarnifon,dont eltoit chcfl’hiftoricn Hicronymus. Plutarque. 

Es ce temps Ptolomec contrada premièrement alliance auec les Romains. Eufebe. 

L. Papirivs Cvrsor, Se Carvilivs M aximv s, Confuls. 

Les Samnites qui f eftoient obligez par vn ferment folemnel Se notable de combattre 
de toutes leurs forces, les Romains furent attaquez par le Conful Papirius , Se heureufe- 
mét deffaits en vnc grofic bataille, de laquelle il triompha. Son compagno aulfi ayat faid! 
le fcmblablc des Tofeans leurs alliez, mérita pareil honneur. T. Liue, Zonare. 
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delà Bibl. hiftoriale. 491’ 

A'n t 1 o c h v s 1 fils aifhé de Seleueuseftant viuetnçne ofprisSÉ atteint de l'amour de fà 1 
belle mere Scraeonicc,&: n’y voyant aucuuiæmcdt^dbçHt çefhlfcdoiniOiUEir- Maj» Selqu- : 
cas congnoiflànt façade dé fon mat, par le rappcurfrdv* MedfiCiu Erafiftratus, qui l’auqit 1 
i ngenieufemen tdefcouucrrc, luy donna pour eipo^^ceUepouE qui ü moiwk, & les fit; 
couronner en&mble Rois des hautcsprouinces d-’Àfi&PiJutâtqu&en la vie, 4 e; Demetrius. ! 

Menandek. PoèteComique Grec tres.fameuxmouriir. Euiebe. 

Q.Fabivs Mai. Gvr6es, it D. I ykït s, Rrvtvs §cj*va, 
ConFuIs. 

L e premier dcfquek feftant ietré trop témérairement fur vue trouppe de Samnites, 
furauec fon aratee par eux deifaidt & mis en rource . |>c laquelle faute il euft cité chaftié 
par Romains, fi Ion perene fefuft faitfort deluy faire bien toft reparer fouz la liccce qui 
luy fur baillée de prendre là Lieutenance: en laquelle charge il belongna fi bien, qu’ayant 
rechargé les ennemis, il les vainquit en bataille, & en laillà bien zo.mil de tue? fur le chap. 
Eutropius,Orofius,Zonare. 
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Lisimachvs Roy de Thracc fut enuirô ce temps pris prifonnier par vn prince bar- 
bare nomme Dromichetes : ce qui donna occafion au Roy Demctrius de (c mçtfrç aux 
champs aucc fa puilTancc pour aller voir fil pourroit faire fes befongnes dedans le Rpyatfe 
me d’iceluy. Mais aulfi toft comme il eut le dos tourné, les Bœotiens fe rebeller ent eontre 
luy. Qui fut caufe ( ioinït qu’il fut aduerty que Lifimachus cftoit deliuré ) de Iç faire r«^ 
broufler chemin contre eux. Lefquels toutesfois ilrrouua iadeffaitscnvne bataille par 
(on fils Antigonus . De lorte qu’il ne luy refta auçrc choie à faire que de raller au fiegç df 
leur ville: où il fut contraint de laiflèr fon fils pour marcher contre Pyrrhus, qui eftoif en- 
tré auec armee dedans la Theftàlie: lequel il fit à fbn arriuec retirer fi foudaincmfnr, qu’il 
eut moyen d’aller retrouuer fon fils deuant Thcbes, laquelle il prellà de fi près, qu’il rentra 
pour la féconde fois dedans par alTault,ënuiron le temps que fe deuoient célébrer les ieux 
& la fefte Pythicnnc. Plutarque. 

La ftatuë d’Æfculapius fut delà ville d’Epidaurc transportée à Rome, 84 co.Uoqiiee 
en vn temple qui luy fut particulièrement dédié. Florus , V alerc le grand. 

Avtoleon Roy de Pœoiiie & Bardillis Roy d’Efclauonniç, tous deux beaux peres 
du Roy Pyrrhus en ce temps. Plutarque. 

L. Posthvmivs Megellvs pour la 3. fois Conful ,aucc C. Ivnivs 
Brvtvs Bvbvlcvs. 

Estant Fabius Confùl de l’an precedent prorogé en la charge de la guerre qu’il a- 
uoit contre les Samnites, fe maintint tant vaillamment & heucculcment , qu’apresauoôr 
deftàift fes ennemis en bataille, il amena leur Capitaine general en triomphe à Rqijic , où . 
il cutfa tefte tranchée Florus, Zonarc. 
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N ag 1 d Arphaxat y. Duc A: princcdc Iiudaygouuomaia Repabdjàfiic Judaïque j®. 
ans. Philo. 

Environ le mcfmc temps Seleueus fit venin plufiéuijs in i6 (habiter. és villes qu’il &- 
uoitnoauellement fondées, leur donnanttnefines priodegesüc tfigndiiftæ , qu’^uxiQreos 
habitans en icelles. Eufèbe. 

En vi R o N ce temps Demetriusne powuant viureen repos fit gtierreaux Æ torlien s: 
& de là f en aUa-contre I^rrhus,leqiiel'ilp®urilvywit iufipjesiâien.ajtunt dcdansfoii Roy- 
aumejpourduqueUcreuoquer Pyrrhup entraauecifbn armee dedansile iRoyau nae.de Ma- 
cedonc,où ilrencontraPenrcuchus Lrcuœnârde iDemètcwis, leqùel il mitenroùteaucc 
; fon ar m ee . Quifut vnfàit qui layapporta^rftndc.reputatiani&: renommée. Plusarqucjés 
1 vies de Demctrius & de Pyrrhus. _ | 
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4 9 2 Première partie 

P. Corne li v$ Rvffinvs, Si M. Cvrivs DENTATvs,Confuls. 

Les Romains prenans en main la defènfe des Ty rrheniens , deffirent par deux fois en 
bataille rangée l’armec des Lucains,fouz la conduire des deux Confuls.Cc qui fut ache- 
ué en fi peu de temps, que l’autre Conful Curius eut encor loifir de mettre à fin par deux 
mémorables vi&oircs deux pcrilleufes guerres : l’vnç que les Romains menoienc contre 
les Samnites depuis l’efpacc de 49.ans. Car eflans ainfi vainçuz, ils fc foubmirent volon- 
tairement aux Romains. L’autre qui citait nouuellemcnt çommencçe cçntrc lesSabins 
qui f cltoient rebeilezda dcffai&e defquels fi.it fi grande , que le nombre des pris Si occis, 
ne le peut compter. A celte caufe il fe trouuc auoir elté le premier des Romains qui a gai- 
gne trois triomphes de trois diuers peuples fèpareement vaincus Si fubiuguez en vne an- 
née. Florus, Eutropius, Orofius, 
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Simon fouuerain Sacrificateur des luifs mort, fucceda Ion frère Eleazar en la fouue- 
rainc Sacrificature, comme tuteur du fécond Q nias fon nepueu,qui clloit encore en trop 
bas aage: laquelle Philo dit qu’il exerça ao.ans Iofcpheadioulte que ccfiità luy que Pto- 
lomecPhiladclfe,enuoyades Ambaffadeurs&desprefens magnifiques, afin qu’il luy a- 
drelTalt certain nombre de luifs fçauans pour luy traduire les liures de la Bible en la lan- 
gue Grecque. 

Dbmbtmvs tomba en ce temps en vnç dangereufe maladie, pendant laquelle la plus 
part du Royaume de Macedone luy fut emblee par l’inuafion de Pyrrhus. Mais citant re- 
tourné en conualefcencc , ne iqcit gucres à defniçhcr Pyrrhus de ce dont il f eftoit empie- 
téinonobftant qu’il fit bien toit apres quelque appoin&emcnt auçç luy. Diodore,Plutar. 

M. Valerivs Corvinvs, Si Q^C^pïcivs NocTVA,Confuls. 

Les Lucains ayans cfté lourdement battuz Si buffetez des Romains , ne fe tenoient 
toutesfois pour vaincuz:pourcc ils f allièrent des V ulfinicns. Si fc maintindrent encor en 
^guerre contre les Romains. 
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Demetrivs defirant recouurcr toutes les terres Si fçigneuries que fon pere auoit te- 
nues en Afie,a/Tembla vne puilfancc de gens, telle que jamais Roy auparauant depuis le 
grand Alexandre ne l’auoit aflcmblec fi grande, & le preparoit auec icelle pour aller enua- 
hirl’Afie.Al’occafîondcquoy Ptolomec,Seleucus & Lifimachus f allièrent enfemblc co- 
tre luy pour repouflcr les efforts, & tirèrent à leur ligue Pyrrhus Roy d’Epire. Puis luy co- 
menccrent guerre de toutes parts, tellement que Pçolomcp auçc vne grande armeç de 
mer defeendit en la Grcce,où il fit rcuoltcr toutes les citez auparty des confèdcrez. Lifi- 
machus fit lès efforts du cofté de la Thracc,& Pyrrhus du colté que la Macedone confine 
àl’Epirc. Diodore, Plutarque, Iuflin liu.16. 

Demetrivs doneques ayant affaire à tant d’ennemis, fut contraint de marcher 
premièrement contrc~Pyrrhus,qui eftoit le plus proche deluy.Maisenyallant toute Ion 
armée l’abandonna Si lè donna à Ion cnncmy,à caufe de la bonne opinion que les Macé- 
doniens auoient conceuë de luy. Au moyen acquoy, il fut facilement dcchaflçde toutle 
Royaume de Macedone, lequel Lifimachus & Pyrrhus fe départirent par moitié. Vray 
eft que Pyrrhus en fiit 7.mois apres débouté du tout par fqn compagnon, félon qu’Eufc- 
be a noté.Nonobflant que les autres tiennent que ce fut feulement ajires la prife Si cap- 
tiuité de Demetrius. Les affaires duquel tant qu elles profpcrercnt fi peu que ccfoit, 
autant Lifimachus demoura en alliance auec Pyrrhus,çomme tcfmoigne Diodore, Plu- 
tarque^ Paufanias liu.i. Tant y a qu’Eufcbe tient que Lifimachus régna depuis cela y. 
ans au Royaume de Macedone, les autres 7. apres auoir fait mourir Ion gendre Antipa- 
tcr,qui reftoit feul delà lignee de Caflànder, laquelle fevit en celle forye tpute çflcinélej, 

.. . ainfi 
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ainfi comme Caflandcr te Ancipater Ton perq auoicnt extirpé celle du Roy Philippe & 
d’Alexandre.! '' 

Cependant Pçmctrius fit t apres ce ^elaftre quelque tççnps defeiour en la Greçe, 
allant par pais, comme vn prince £à.ns terre , fans enieigries , n,Ç marques de Roy : fi que 
toute la premiereforce te puiflànce icmbloit àvn chacun eftrçdu tout anéantie . Mais 
quand quelques gens de guerre le furent petit à petit ralliez à l’cntour de fuy, il cpmipen- 
ça à fe rcfourdre,& à remettre en bon clpoir : puis à fin d’acquérir la bienveillance te fa- 
neur des Thebains,leurrendit leur liberté, & fi remit quant & quant le gouuernement de 
leur ville en tre leurs mains. Mais les Athéniens fe reuoltercnt acrechenouz la conduitte 
'd’vn Olympio, dore çqntre luy,ayans appelle Pyrrhus àleur fccours. 

[ Q^Martivs Tremvlvs, & P. Ço^neli vs Arv^na, tous deux 
pour las. fois Confuls. I 
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H i e r. o n fils 4c Hierôcles occupa celle annee , qui eftoit ( au rapport de Paufànias 
limé.) la 2. de l’Olymp. 123. la tyrannie te prinçipautç de la cité de Syracufè en Sicile a- 
pres je trclpas d’Agatocles: nonobllant que Polybc rapporte çc fait plus tard. Ce qui me 
fh.it loupçonncr que ce fut ceftç année qu’ Agatocles mourut . Çt quç l’vn de les fils fem- 
para del’èftat d’iccluy en l’ablcuçç de fon frerè,qui eftoit pâlie en Italie pour faire la guer- 
re aux Bruticqs , Qui fut caufè de le faire repafler en Sicile pour quereller fon droit.Mais 
il mourut incontinent à fon arriueç,d’yne maladie pcftilcntc . Parquoy fon fils pourluy- 
uit en telle forte là querelle, qu’il vainquit te tua fon oncle. Lequel different incita quel- 
que temps apres les Carthaginois d’enuoyer vne arrçiéç en Sicile, pour réduire toute fille 
en leur puiflance,d’( 5 ù vint aulfi l’occafion d’y faire aller Pyrrhus, Juftin liu.za. . 

M. C^a.vdivî?_Març| jtjLvs, &. .$ p. Navtivs Rv^rTvSjQonfuls. 
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Lu Athéniens fè reuoltercnt cntijron ce temps contre le Roy Demetrius.-S^par mef 
me moyep reuoquerent la dignité &preftrife de Diphilus, lequel auoit efté celle année 
créé preftre des Sauucurs au lieu du Preuofl qu’qn appellent anciennement Eponymos: 
puis ordonnèrent qde de là en auant les Magiftrats anciens ordinaires fcroièht remis 

te eflcuz à la fortqe Sç manière ancienne. Conlèquemmçnt aulfi enuo.y.erent en tylaçêdo- 
ne vers Pyrrhus. Qui les alla voir ie entra dedans leur ville^où il les çônTeilla dene le plus 
mettre entre les mains d’aucun Roy ou Prince. Ce nonobllant Demetrips pç lailjfa de les 
reuenir affieger , detétte furie c^îi’lls fhrcnf contraints^ d’ènuoyër vers luy le Pfùlofophe 
CratcSjhommed’authorité te dçrepptatibh^lcqùel fit tant enuers luy par les belles reïnÔ-^ 
ftranccs, qu’il kua incontinent fbri fiege. PlUtarque ésyiçsdc Dcmctrius te de'PyrrhuS. 

E n la mefinc année aulfi comméça le régné de Ptolomeefurnoqimé Philadélpj iÇi felÔ 
l’oblèrüation de Dcriis fe MaçtHematicié qui Vèfqui t fogiiceluy, & fut pariceluÿ pnùoy é; 
(teftno'in Pline liü.'&cbajiitre’xÿ.vérs rçs’ Rois des ) auec fhiftorién ^dcga-J 

fthencs.'Tellement qu’il failfa p'dféfcrit comme l'es Indiehs Comptàiehf leurs années , te 
fbrmbiéht& appèlldiéhtlbs mpis d’iéëUes iî^iquelles ihefmes il cqidnk'nça idc copier de- 
puis làdiétc i.anijëedu régne dé ce Philàdelphe . Çar il dit (au rapport de Pjcolpmcç) 
que ce fait eh la 463. arlhee côurantdc Nàbôriattarj&: dèlÀ ^.deVpfy'ti^iadè' 12 j.^td au T 
tantque Polybeteftrtpignc qiie’ ié premier ^tolortieë ‘decedacp la 124. Olytùpladç, ce 
nous cil Indice qu’il aupitfàirrejghcr deux^rts au purifiant ledit Philâdclphe fbn f fets : aue^; 
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M. Valimvs Potitvs, 6c C. Æ'liv's* Pj-tvs, Confuls. 
Estant la cite de Rome en repos de guerre foraine , elle tomba en vnc pins dange 
reufe perturbation inteftine: car le peuple fe mutinant cohtre Y ordre des Sénateurs, aba- 
donna comme il auoit autresfois fait par deux fois la ville^&: occupa d’impetuofité le mot 
du Ianicule. Duquel il ne peut eftrc ramené que par fauthorité du Didateur Hoitcnfius, 
qui en telle ncceflité fut foudainement créé. Florus,Zonare. 
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A v r. 1 s que Demetrius eut lcué Ion fiege de deuant la ville d’Adhenes, 6c ramaffè tout 
tant de nauires 6c de forces qui luy cftoient dcmourccs, il parta en Afic , où fes affaires fe 
portèrent afTez bien du cdlbmencement.Car il regangna plufieurs villes , 6c obtint quel- 
ques vidoircs,tant fur les gens de Lyfimachus,que de Seleucùs.Maisync maladie le fur- 
print fi mal à propos, que deuant qu’il en fuft relcué , il fe trouua de la meilleure partie de 
fes gens abandonné, qui f eftoient rendus à fon enncmydequcl pour ceftc caufe eut meil- 
leur marche du refte que Demetrius fut contraint de hâzardcr, apres qu’il eut par tous 
moyens elïayé d’entrer en quelque honnefte compofition aucc luy., qui luy fut rcfufce| 
tout ù plat,finon en foy foubmettant Amplement à la mcrcy, comme il luy fut force enepr 
à la lin de faire, n’ayant moyen d’efehapper par autre pertuis: toufosjfois qu’il ne fut plus 
rudement traidé que d’eftre confiné iufques à fa mort(qui aduint enuiron trois an» apres) 
en la Cherroncfe de Syric.Cependant Seleucus faggrandit des feigneuries qu’il auoittc- 
nucs én Afic les annexant auxfienncs,& fcfitdcfiors appeller Roy de l’yne &: de l’autre 
Syric.Mais Antigonùs fils aifné de Demetrius demeura en pofïcffion des villes cTAthe-! 
nés, de Corinthe 6c autres que fon pere auoit acquifcs én la Grcce. Diodorc,Plutarq.en 
lavie de Demetrius. . f y 

S t k a b o de Lampfàque,difciple &fuccefïèur de Thcophraftéen l’efcdlc Tèripatcti- 
que d’ Athènes, commença en ceftc Olympiade à enfeigner en ladidecfoole , cnhqucllc 
luy fucccdcrcnt apres Lycon,Critolaus,&puis Diodorüs, Diogcnes Laërtiüs,ÇIemcns 
Alexandrin. ,>.v'- ; ; A>. ; . 

C. Clavdivs Canina, 6 c M. Æmilivs LiPiDVs,Confuls. 

A l’inftigation 6c inftance des Tarentins,lcs Tofcans pruxdrent les afmes pour la defen-| 
fedcsLucainscontrelesRomains. . f( 
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Bien toft apres que la guerre des princes d’Afie eut prins fin, fttplomee filsdcLagus 
trcfpafïà au rapport de Iuftin,& çe comme tefmoigne Poly be liu. y çn ceftc Olympiade, 
ayantjalong temps auparauant inftitué &, déclaré le plusicunp defes fils fon heritier 6 c 
fucccfïeùr:quiafaidcftimeràFuncciu$, non fans grande probab ilit^., . qu’i 1 régna z. ans] 
aucc fbn pcrc,&: 3^,feulement apres fon trefp^s.. Mais.Eufebç , ïofephe, Epiph^nius 6 c 
S aind Hicrofme cpmpfent les 38. ans de fj?n règne, depuùf fp n 4 it,pçrç > &f crqy,quç.Clp' 
mens Alexandrin liu.i.dcsStro.la ainfieotppdu, encore.que ks exemplaires; pnpçimea 
n’en portent que 17. Tant eft,qnc Iuftin,^ Ofofc con^çiprçnj^qpç fqn^pçrccogiji^fiint la 
bonté & excellence.de fon cfprit,l’aupit fa(# çouronnpr dés jîbq yip^t,,f çftanpjdiçppis de 
toute authoritqfâps auoir reiçrup a foy autfc chroiid en p,rçjçnwne^ç fors la 4>péfiatcn-; 
dancç deiagardé du Roy fon fîis,dviquel il fe gloriifioit ji^u$ 4 ’cûrç penc^qoe d>jupir,en fa 
main la poflefïïon d’vn tel Royaume. Audi a la vérité fp. j^Py noromp, çogimqfipn pcrc; 
Pcolomee,& furnommé Philadçlphe(à caufe.de f amitié qp’il ; ppr t^ ^sfrçrçs ) ,ay an t cfté 
inftruidés foiences &bonnçs lççtrcspar Stfabo Pçripate^içic^ lç , Çi çx,çç|tcnr en 
iccllcvqù’d deuiil^vn des plus ^çeompfy prince de fon temps , , ce qui cftqiçen luy 

plus admirable; eftoit la bon^d^ucét^^d^qnnairfté t) qui aççpmpagnoicnt y r n, ç/prit 
humble, f accommodant auxoncurs 6 c complexions de tqutes vertu^ufes pérfonnes. ]f \ a 
' * TOPur 
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mour defordonnee toucesfois cju’il porta à fa fœur Arfinoc, laquelle il efpoufa,mc fcmble 
incxcufable, encore qu’il ait elle Payen,& que lès fuccefleurs l’aient enfuiuy couftumiere- 
ment en ce fait. 

C. Servili vs Geminvs Tvcca, & L. Cælivs DiNTiR,Confuls. 

Les LucanienSjSamnitcs St Tofcans,f cftans liguez &: confédéré/ auec les Gaulois de 
Sens,did Senono'is, commencèrent vne afpre St cruelle guerre aux Romains, en laquelle 
l’armec que le Conful Czlius mena contre les Gaulois , flic entièrement deffoi&e par 
euXjdcuant la ville d 'pretium. De forte que luy-mefme y fut occis fur le chap auec plus 
de 13. mil Romains. Polybius,Orpfius,Florus. 
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Sostratvs Gnidien édifia en ce temps la tour appellee Pharps en la ville d’Alcxa- 
dric. Eufcbc. 

Les peuples d’Achaic ayans demouré depuis le temps du Roy Philippe pere d’Alexâ- 
dre fouz la fubieétion des Rois de Macedonc, St par eux dilperlèz St diuifez en pluficurs 
citez, commencèrent à l’occallon des guerres ciuilcsqui elloient entre les Satrapes Macc- 
doniens de le mettre en liberté, St le rallier cnlèmblc fouz vne communauté en celle O- 
lympiadc, mais les premiers qui commencèrent ce mefnage furent ceux de lavillede Pa- 
tras,deDune&:de Phara.Polybeliu.z. 

A v mefme téps la cité de Sparte fut fouz la fubieétion d’Antigonus fils de Demetrius, 
qui commandoit lors aux citez que fon pere auoit en la Grèce. Eufebe. 

Environ ce temps tout le pais de l’Hellelpont St du Chcrfoncfèfùt grandement ga- 
llé par vn tremblement de terre, tcllemét que la ville de Lyfimachie en fut toute accablée 
zi. ans apres quelle eut ellé fondée St edifiee par le Roy Lyfimachus , à qui ce prodige li- 
gnifia, comme dit Iullin liu.17 . la fin St ruine de luy & de là lignee. Laquelle lignification 
ileomença luy-mcfmele premier de foire venir à effeét, en foifont mourir p^rpoifon l’vn 
de lès fils nommé Agatocles à l’appctit de la Maraflrç d’iceluy,quoy qu’il eufl obtenu par 
luy beaucoup de belles victoires de les ennemis. Et puis furuint là guerre qu’il eut contre 
SeleucuSjCn laquelle il mourut. Iudin. 

Spartacvs Roy du Pont St du Bolphore mourut apres auoir régné zo, ans. Dio- 
dorc. Il ne fe trouué point par eferit, qui a elle Ion proche fucceflèur. 

P. Gornelivs Dolabella, et Cn. Domitivs Calvinvs, 
Confuls. 

L’ a r m e e que les Romains enuoy erent derechef contre les Gaulois louz la condui- 
te du Conful Dolabella, fc porta tant heureulèment, qu’elle rccouurâ non fculcmét l’ho- 
neur perdu par eux l’an precedent, mais aufli deffit cn bataille beaucoup plus grand nom- 
bre d’ennemis . Et puis chaflà le relie de touc le pais qu’ils occupoient en Italie , mefme- 
ment de la ville par eux édifice, & nommee lors Sena Gaüica , maintenant Siennes^aquel- 
lc fut repeuplée de citoyens Romains ; lelquels de ce non fotisfaiéty, "allèrent encor char- 
ger l’armce des Boiens,qui feftoient alliez des Tofcans, de laquelle ils remportèrent vne 
lcconde vi&oirc aufli glorieulê que la première près le Lac V adimon , félon que recitent 
Polybe liu.z.& Florus,par laquelle le Royaume diâlors d'Etrurie, maintenant de la Tof- 
canc,fut entièrement aeffaiét St aboly : pour ce que le dernier Roy nommé Turrhcnus 
fut contraint de rendre entre les mains du peuple Romain la Capitale ville de fon païs, 
qui fcnommoitHetrurie. Mais il ne fc voulut onques aflubie&ir à eux, nyfaccÔmodcr 
à la langue dot ils vfoient.Ce que le liure des Origines attribué à Caton nous tefmoignc 
eflreaduenu en la z. année de celle Olympiade. Au premier de laquelle Polybe commen- 
ce fon hifloire vniucrfèlle. 
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Environ ce temps Demecrius Roy d’ Afie aage , comme tefmoignent Diodore 6 c 
Plutarque de 54. ans, mourut en la captiuité où il auoit elle confiné par Seleucus,- lequel 
eut bien toft apres guerre 6 c querelle contre Lyfimachus Roydc Thracc 6 c de Macedone: 
tellement qu’il le deffit&occit en vne bataille. A l’occafion dequoy , il fc glorifia d’auoir 
efté le dernier de tous les Capitaines d’Alexandre en vie , 6 c le vainqueur confequcmmct 
des vainqueurs.Cependant Lyfimachus auoit à là mort 70. ans, ou félon d’autres 74. Po- 
lybe liu.t.&: Iuftin liu.14.ont amplement récité le difeours de la dernicre guerre qu’il eut 
contre Seleucps, lequel ne la fit gueres longue apres luy : d’autant qu’ayant fait palier Ion 
armee à Lyfimachic en intétion de le faire Seigneur du Royaume de Lyfimachie 6 c de la 
Grecc,fûtillec7.mois apres traiftreufement 6 c defioyalement mis à mort en la 32. année 
de fon règne de Syrie 73.OU félon Appianus 77.de Ion aage, parPtolomcus fiirnommé 
Ceraunus,qui lignifie la foudre, frère du Roy d’Egypte,& mary de la fœur dudit Lyfima- 
chus, lequel feftoit allé rendre auparauant en là protc<ftion,ayant efté chafle d’Egypte par 
fon frerc,ou comme dit Æmilius Probus par lbnperc.De là fenfuiuitvn grand trouble 
SC remuement de mefnage, tant en l’Afie qu’en la Grcce:à caufc qu’ Antiochus furnommé 
Sotcr qui lignifie Sauucur,fils & fucccffcur du feu Roy Seleucus au Royaume de Syrie, 
(où Euiébe 6 c Sulpitius Scucrus tefmoignent qu’il régna 19. ans ) entra en guerre con- 
tre Antigonus fils de Demctrius^Et ccPtolomeus Ccraunus pour la principauté de la 
Grcce, les citez de laquelle concernent elpoir de pouuoir recouurer leur liberté: telle- 
mét qu’elles prindrent les armes fouzlaconduittcdesLaccdemonicns.Maislcur armée 
fut mife en routte 6 c dcffai&e par les Ætoliens qui tenoient pour Antigonns.Chofe qui 
fit incontinent changer le courage aux autres, 6 c fe tenir en paix , apres mefmement que 
les princes fiildi&s fc furent mis d’accord , par lequel Antigonus quitta le Royaume de 
Macedone à Ccraunus, qui fit au|fi alliance & confédération aucc Pyrrhus Roy d’Epirc, 
en luy fournilïànt leoours d’argent 6 c de gens pour l’expedition d'Italie, à laquelle il fe pre- 
paroit.Ce que toutesfois doit eftrc référé à la fin de ccftc Olympiade, ou au commence- 
ment delà fumante. Iuftinliu^.Paufanias. ' ‘ 

COMMENCEMENT DV ROTaAVME 

deTergame en <zAfic. 

P A r lamort de Lyfimachus vn Eunuque nommé Philetærus, lequel il auoit conftitué 
gardien de tous fes threfors en la ville de Pcrgame,&: oui feftoit ja long temps aupara- 
uant reuolté contre fon maiftre,à l’occafion de fa cruauté, & mis en la prote&ion de Sc- 
lcucus,femparatout ouuertement en fon nom de la propriété de ladi&c ville, & des thre- 
fors qu’il auoit en garde, par le moyen dcfquels il le maintint fi accortemcnt en fon vfur- 
pation,quc la pofleffion non feulement de la ville , mais auffi des dépendances de Perga- 
me luy demeura paifible iufques à fa mort par l’efpace de 20. ans. Tellement que de là prit - 
fon commencement 6 c origine le Royaume de Pcrgame en Afie, qui fut aufli appellé des 
Romains le Royaume d’Afie. Strabo liu.ij.Paufanias liu.t. Appianus. 

A g a R Eli fucccda en la principauté des Iuifs à Nagis Arphax , 6 c la gouuerna 8. ans. 
Philo. 

C. Fabritivs Lvscinvs, 6 c Q^Æmilivs P a^vs, C onfuls. 

Encor quclapuiflàncedesTofcanseuftcfté grandemenràbfeaiflce par le defàftrc 
précédée, li eft-ce qu’il leur cftoit demouré quelques forces pour faire telle aux Romains, 
lefqucls feftans ralliez auec les Gaulois, firent vue nouuelle armee, qui fut derechef vain- . 
eue par les Romains.De forte que cela fit venir les Gaulois en neccffité de demander paix 
à leur enncmydaquelle ils gardèrent inuiolablementl’elpace de 45. ans, tcfmoin Polybc 
ÜU.2.0Ù il dit aulfi,que cccy fè fit trois ans apres que Pyrrhus fut paffé en Italie, 6 c cinq 
apres que les Gaulois de la fuitte de Brennus furent paffez en Afie.Mais il faut lire tout le 
contraire, cnfcmblc auffi attribuer celle faute au traduâeur Latin, ou aux Imprimeurs. 
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Le Royaume de Maçedone demeuré en grand trouble par la mort de Lyfimaçhus , 
donna moyen & occafion à Ptolomee furnommé Ceraunus, c’eilàdire la foudrç ou le 
fbudroieurffurnam qui luy fut, comme dit Paulànias, donné pour la grande promptitude 
&foudainctéqu , ilauoitàexecutprfesencrcprinfes)dçfen enlàifiner , Non contant dc- 
quoy il le voulut encore par vne exécrable defloyauté mettre en poffeffion de la cité de 
Cadandrie, qui appartenoit à Philippe 6c Lyfimaçhus fils du Roy Lyfimaçhus, lesquels il 
auoitlaiflèzenlatutclcde leur metc Arfinoé lœur dudit Ceraunus , Car pour paruenir 
où il pretendoit,il prift en mariage celle fienne fepur : & puis par lès mignorifes fit qu’elle 
luy permill d’entrer dedans la ville de Caflandrie,ou il fit cruellement mafiacrer lès deux 
nepueux entre les bras de leur mere. Mais la iuflicediuine ne permit qu’il iouïft longue- 
ment du contentement d’vnc fi horrible mefchanceté:car l’armee des Gaulois partant <$ej 
l’Illyric ( qu’on die auiourd’huy l’Efclauonnic ) l’eftant venu cerchcr iulques dedans Ion 
Royaume luy apporta la fin de là malheureufe vie auant qu’il euft bien commencé la fé- 
condé année de Ion règne, fiEufèbe a bien compté . Quant à ce que Plutarque déclaré 
qu’il mourut au temps que Pyrrhus pafià en Sicile , il fcmble par les autres tclmoignages 
de nolbre lupputation que nous alléguerons cy apres, que cela le doit pluftoft enrçdre de 
la mort de Softcnes, 

Or ces Gaulois dcfquels nous voulfis porler,eftoit vne grade multitude de peuple 4c di- 
ucrlès nations Ionie de la Gaule Oceidétale, qui eft entre le Rhin 6c l’Océan, pourlûyuât 
l’cxcplc de leurs anceftres,& les bons lignes que les Augures, dontjls entendoient lafcic- 
cc,lcur donnoient aller cercher leur fortune hors leur pais, qui ne pouupit porter l’abon- 
dance d’hommes qu’ils citaient. Lefqucls ayat(cômc eferit Iuftin liu.aq*) aepuiscertain 
elpacc de temps qui n’a elle déclaré, trauerfe 6c fubiugué l'Illyrie , marchans lus le yentre 
des peuples qui les voulurent empclehcr^elloieht venuz rendre és Pannonie s (oùeft au- 
iourd’huy la Hongrie) defquclles ayons vaincu les habitans, ils feftoiec laies hofle$,fàn$(è 
déporter de prétendre plus outre. Car d’autant que rien ne duroit deüant eux ,, d’au- 
tant auflï le courage les pouflbit de faduancer coufiours en pais , combattans leprs 
voifins lâns incermiffion: iulques à ce que leur bonne fortune les fit entrer en dçl jbccatio.n 
d’aller voir les pafc& nations qu’ils Içauoient élire les plus riches 6c opulentes. Tellement 
qu’aucc celle refolution ils lè départirent (au dire de noflre autheur ) au fortir de Panno- 
nie en deux bandes 6c armees, l’vnc dcfquelles deuoit prédire la routte de Macedonc,lau- 
tre de la Grece. Combien que Paulànias liu. io. lèmble dire d’aduis que celle refolprion 
feftoit prife dés leur iortie de la Gaule , fuyuant laquelle il f eftoient départis en trois ar- 
mées, l’vnc dcfquelles fouz la conduitce d’vn Ceretrius prenoie la brilec des pais de Thra-| 
ce 6c dçs Tribalîicns: l’autre qui auoit Brcnnus, ( furnommé Praufus) & Acichorius pour] 
Capitaines, facheipinoit aux Pannonies, Latroifielme auec Relgius accompagné. (com- 
me veulent Athenee liu. y, 6c Appianus)d’vn Bathanarius falloir affronter aux Ulyriçns 6ç 
Macédoniens. Et elloit(à ce qu'il dit cpcor) la volonté venue à toutes ces trouppesftç (or- 
tir hors de leurs marches, pour aller cercher leur fortune fur les natiôs loingtaines , par vn 
autre Capitaine Gaulois nommé Cambaules, lequel citait au parauartt eux allé faite l’çk 
lày des pais effranges ; en telle forte mi’il elloit paruenufàns empefehement iufques en 
Thracc. Et pour ce que là compafgiielè trouuoit trop petite pour laite pœur aux peuples 
de Grcce,il ne f elloit olé hazarder de palier plus auât^iins reprenât le chemin de /on pais 
y auoit porté auec fbn butin les usuelles de ce qu’il auoit veu , furlefquelles feftçit prifç 
la deliberation de çellç fècondeentreprifè. Sam/hc que les Gaulois de Belgius çftaiec en 
ce temps deibufqucs de l’Illyrie, & en gagnant pais foudroioicnç 6c renuerfbicnrcô mev- 
ne tempelle tout ce qu’ils rencontraient en chemin $ç par où pafïbien?., auec figrapd d- 
pouuantement de leur nom 6c armes, que les Rois ( mcfmes ceux qui ri’oftoiept aftafita.) 
enuoyoient au deuant d’eux pour acheter la paix 6c à grâd prix.Tellem$c qu’il uçfçrtçoun 
ua Roy ny peuple ny nation qui ofafl leuer la telle ny regimber contre eux, depuis lelieu 
de lèur départ iulques en Maçedone. A laquelle il lèmble que la iufticc 6c prouidcnce di- 
uinc voulut rendre lors par les peuples Occidentaux lesraUages,. pilleriez Ôc facqagetncns 
qu’elle auoftfiiit quelque peu au parauant fur les peuples Orientaux. 
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L a guerre que les Romains auoienc contre les Tofeans, Brucicns , 6 c Lucanicns , n’e- 

ftoit encore acheùee celle annce;ce que monflre allez la viâoirc que le Confiai Marcus, 
gangna fur eux en vnegrofle bataille, dont il triompha. Les Tarentins ayans voulu élire 
delà partie : pourcc qu’ayans malhcureufèment maflacré en leur ville L. Valerivs 
Capitaine de l’armcc de mer des Romains, &: puis apres outrageufèmçnt violez leurs Am- 
balïadeursjlè déclarèrent leurs ennemis mamfeftes. A l’occafion dequoy l’autre Conful 
Æ m 1 l 1 v s leur mena guerre, & les réduit en telle extrémité, qu’ils enuoyerent femon- 
dre Pyrrhus Roy des Epirotcs à leur ayde : lequel eflimantence auoir rrouuc moyen 6 c 
occafion d’aller bien faire fes befongnes en Italie,y fît palier vnc partie de l'on armée aucc 
fort Lieutenant Milo,& fon orateur Cincas.Et ce (comme eferit Polybe liurc 1.) en l’O- 
lympiade 12.4. qui le doit entendre delà 4. annee d’icelle. Enquoypoürtant n’y a aucu- 
ne répugnance contre Pline, qui dit en fon lui. 8. ch. 6. que les premiers Elephans frirent 
veux en Italie en la guerre contre Pyrrhus , 6 c les Fades Confulaires, qui condiment le 
commencement d’icelle l’anncc enfuiuât: d’autant mcfmcment que Pyrrhus n’arriua que 
au Confulat enfuiuant auec le relie de fon armee en Italie. 
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Ptolombe Philadelphc quia efté le plus curieux 6 c le plus fçauancdc toutes fcicn- 
ccs quHài t oneques entre les Rois d’Egyptc,mic(comme dit Iolcphc ) tous les Iuifs qui c- 
doientén fon Royaume en liberté, lefqucls y auoient edé tranfportez par fon perc, leur 
otroyant dauantage plufieurs belles franchîtes &’exemption$,& puis fut curieux d’auoir 
lïritcflligeftcc de leurs loix & religion. De fait que pour y paruenir il fit venir 70. Dotcurs 
luifsde Hierulalem en la ville d’Alexandrie, pour tràduircles liures de la Bible en langa- 
ge Grec, afin de ics mettre en là tant renommee Bibliothèque qu’il àuoit dreftee, où l’on 
tient qu’il adembla plus de deux cens mille volumes de liures:& en auoit baillé la fuper- 
ihtehaançe à Demetrius Phalereus,vn des plus dotés Philofbphcs de fon temps. Ce que 
toutesfois Epiplianiüs dit edre aduenu en la dixfepticfme année, ou félon les autres 7.dc 
fon regne.Iotephc dit, que ce fut fouz le Pontife Eleazar, a qui furent enuoyez de grands 
prclêns,afin qu’il delpelchad IcfHits 70. Interprètes : dcfqucls vn Philofophe nômé Me- 
nedeme détenteur de la prouidence fitfeome dit Tertullien en Ion apologie)gradc editne. 

PfOLOMEE Roy de Maccdone fut(à ce que dit Paulànias ) le premier 6 c teul de tous 
les Rois, qui làn.s crainte ouyt parler de la venue des Gaulois en fon Royaume, & qui non 
feulement te prépara pour aller au deuant d’eux auec l’ellite de la gcnaarmcricMaccdo- 
nienne,mais auffi te mocqua de la paix qu’ils luy enuoierent volontairement offrir fil la 
vouloit acheter, corne auoict fait les autres. Corne fil luy euflefléauffi facile de repoufler 
ccdc tempede là, que de commettre des parricidcs.Tellement que bataille en fut donnée, 
6 c les Macédoniens honteutement defconfitsrPtolomcc bre blcde fait prifonnier, auquel 
lés Gaulois firent reccuoir vne honteufe mort, digne toutesfois de lès metehancetcz : peu 
dé Maccdonicns(edans les autres pris ou tuez)rellerent de cede deffàite, qui te rallicrét 
fouz vn des princes de Macedone nommé Sodenes , lequel fàifànt de ncceffité vertu, 
défendit les villes & places fortes, en telle forte que les Gaulois après auoir fàccagc 6 C bu- 
tiné le plat pays, n’eurent qu’à te retirer ou en la Thrace ou au pays d’où ils edoient partis, 
fans fingerer de palier plus outre.Mais leur retraite affrianda leurs compagnons à reue- 
nir auec plus grande puidànce glaner ce qu’ils auoient laifTé.Cependant les Macédoniens 
reecurçnt au lieu de Ccraunus vn Meleager pour leur R.oy,qui ne leur durafeomme eferit 
Eufcbe)que deux mois, dont nè luy ny aucun autre des Autheurs que nous auons,n ? a dé- 
claré la caute,nomptus que du peu de régné qu’eut le fucceflèur d’iccluy,qui ne dit quede 
^y.ioursCcqui me fuit cflimcr.qu’ils n’ont régné paifiblcmcnt,àins en contendance feu- 
lement, auec Sodenes, auquel ils furent finalement contraints de quitter la place, fè 
foubmettant toute la nobleflè Macédonienne volontairement à luy , encor qu’il nefud 
des plus grands Seigneurs du Royaume, en fàueur du deuoir qu’il auoit fait cotre les Gau- 
loi$:Comme tefmoignçnt Iudin liu.Z4.Paufànias liu.i.& 10. Plutarque en la vie de Pyr- 
rhus.Au moyen dequoy il obtint le Royaume de Macedone iufques à la féconde venue 
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des Gaulois auec Brennus,par lcfquels il fut mis à mort. Eufebe dit que ç’a efté par fefpa 
ce de a, ans. Mais fi les Gaulois entrèrent en Grèce en la féconde annee de celle Olym- 
piade, comme tefinoigne expreflement Paufimiasliu. io.confermé du confcntement de 
Polybc liu.i. iîlemble qu’il ne peut pas auoir acheué les deux ans entiers . Etquètoutes 
fois le commencement d’i ceux fis doit prendre çefte annee pluftoft qu’à la précédente où 
Eufebe la mis, fi Ceraunusa regné(à fon dire) vn an apres auoir fait mourir IcsRoÿ Scleu- 
cus en la 31. annee du régné d’iccluy. Ce qui 1 ère aufii de preuue contre la fuppiïcaftion dêj 
Mcrcator,qui a rapporté le régné de Ceraunus à la première annee de la cent 'vingtquav 
triefme Olympiade. 

Or fi nous croyons Athence,liu.y.& Appianus, Belgius & fon compagnon Bàthàha^ 
rius au partir de Macëdone fen retournèrent en la’Pannonie, où ils farrcftereiit 2£ acco^ 
modèrent en telle forte qu’ils le rendirent maiftrcsA: pofiefleurs de tout ce qui elt de pais 
depuis le Danube iufquesaux Alpes Rhctiques &Noriques.Occafion pourqudy Polybe 
tefinoigne qu’elles furent occupées & pofiedees d’aucunes nations Gauloifcs', comme 
des Egaues ,» Auares, Boiens , Taurifces & ScnonOis , defqucls nous auonS parte ailleurs. 
Et femble que d’eux iffirent les Baftarncs,Icfquels Plutarque appelle Gaulois, &céuxque 
les Rois Philippe 2 c Pcrlèus Rois de Macedonc firent venir cy aprds à leur fcrulce contre 
les Romains & autres leurs ennemis. 

P. Valerivs Lævinvs, 2c T. Corvnc anivs, Confuls. 

Pt r r h v s fut fi affectionné à fon entreprinfe d’Italie, queny la rigueur de Fhyuér nyl 
lia difficulté des chemins ne luy peurent foire furactendre le renouueau , qu’il ne fitpafTerj 
|lbn armee à Tarente-, où les Romains enuoyerent le Conful Lzuinus», qui fut défiait en 
bataille que gagna Pyrrhus non pas tant par la vaillance, 2 c proüc fié de les foldàtS,qùe par 
la terreur que donnoient les Elephans à eux 2c à leurs cheuaux , qui n’auoicnt iamais efté 
veux en Italie. Pc forte, que Combien que cefte viâroire luy euft acquis vn grand bruit, & 
attiré pluficurs peuples à fon alliance: fi eftimoit il neantmoins qu’vne autre telle vïdorrë, 
le rédroit pluftoft vain eu, que vainqueur. Pour ce auffi enuié luy prift d auoir l’amitié des 
Romains:2c à ccfte fin lcUr réuoya tous les prifonïers qu’il tenoit fans ranço ,2c leur demâ- 
da paix par lès Ambafiâdeurs; qui 1 uy fut fcfu fee à la difiùafion d’Appius Claùdius faueu-l 
|gle;cÔmc Plutarque, Frotinus liu.g ôc 4. Iuftin,Florùs,Eutropius,Qrofe Zonarèrecitét.* 
Cicéron au liure de la vieillcflc adioufte,quc celle difiùafion de paix par AppittS fe fit 17^ 
ansapres fon Confulat. Pyrrhus au refte audit ( comme on eferit ) yn Orateuràfa firitte 
nommé Cyneas, natif de Theflàlie, qui audit cité auditeur de Dcmofthcncsi lequel audit 
vne telle grâce de bien dire, que fon mai file f ofoit bien vanter qu’U auoitplusgàjgh" 
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Anaxicrates Prcuoft à Athènes. Paufanias. • r r ; 

Philadelphe auoit (cefmoin Paufanias liure premier ypluficurs frères ;& fçan 
chant que l’vn nomme Argeus brafioit quelque nouuellcté contre luy , le fit mourir ; 
Puis vn autre aufii qu’on difoit folliciter les Cypriots à rébellion : . Mais commeic tiers 
[nommé Magas gouuèrncur de la Cyrénaïque, eut induit les Cyrenicns à ferc belle r& 
prendre les armes auec luy contre fon frère , & fe foft aufii mis en chemin auec 
armee pour entrer en l’Egypte , la rcbellion des Nomades , qui cfloient dé fon gou-r 
uernement, le contraignit de retourner en là prouince . Ptolomce aufli allant au 
deuantdeluy , fut fomblablcment contraint de reprendre le chemin d’Egypte ^ a caufc 
de la conlpiration des fbldats cflrangcrs qu’il auoit auec luy . Ioinét qd’Antiochus Roy 
d’Alîc, beau-pcrc de Magas, venoit auec puifiànce aflaillir fon Roypuoic .1 De; fibixe ; que 
pour l’cmpcfcherdc cefoire,Uenuoya quelques trouppes de gens de.gtierre ci’pibuihccs : 
dudit Antiochus,qui l’empelchcrent, à le défendre luy-mefine . Le temps toucesfoSs au<- 
quclcecyaduint,n’a efté autrement fpecific. '• . ; >: 

L’armes des Gaulois qui fouz la çonduitte de Brennus accompàgnéf comme eferit 
Paufanias )d’vn autre Capitaine nommé Acichorius,çu félon Iuftm k «Ttn Euridànus& 
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jeo Première partie 

Thcflalonus,qui feftoient dcftincz les Pânonies,ou(fi l’vn des autheurs précédés a mieux 
dit)la Grece à moiflbnner & fourrager, corne leurs compagnôs au oient raie la Macedone , 
forent tellement amorcez de l’heur qui leur y eftoit aduenuffé confiant qu’il ne crouue- 
roit pas plus de vertu es Grecs que les Macédoniens en auoient monftré àleurbcfoin) 
qu’ils fe mirent d’vne trouppc,qui foifoit cent cinquante mille hommes de pied,& quinze 
! ou vint mille hommes d’armes à la mode françoife ,■ lefquels reuenoient ( au tcfmoignagc 
de Polybc)ifoixante mille hommes de cheual: poureeque chafquc homme d'armes ou 
cheualier eftoit fuiuy de deux valets à cheual comme luy:& non moins adroits & expéri- 
mentez à la gucrre:lefqucls fc tenoient toufiours à la queue de la bataille, pour fe mettre 
l’vn apres l’autre en la place de leur maiftre , fil en venoit faute ; ou pour le remonter fur 
l’vn de leurs chcuaux,u le fien eftoit tué. Et reprenans le chemin que lespremiers auoient 
tcnu.vindrcnt acheucr de glaner ce qui eftoit relié du premier fourage au plat pays de la 
Maccdo^e»Pourcc qu’apres qu’ils curent defeonfit &C mis en pièces l'armee des Macédo- 
niens auec leur R,oy Softcnes , qui curent bien la hardiefté de fé venir prefenter deuant 
eux, ils ne famuferent à forcer les villes, ains continuans leur chemin fé rendirent dans la 
Grece:où ils ne trouuercntCau dire de Iuftin)aucunc rencontre ne rcfiftacc que deuant la 
villç de Delphes. Combien que Paufanias pour fauuer l’honneur des Qrcçs fc.it en fon 
liu. lo.efforcé de foire croire par vnc grande arrogance de paroles, que les Bœotiens , Lo- 
cricns,Megaricns & Ætoliens fouz la fupcrintcndancc des Athéniens qui auoient Ca- 
lippus pour leur Capitaine, fc vindrent auec leur puiflancc qui eftoit de trois mille hom- 
mes de pied & trois mille de cheual, auec le fécours des Rois Antiochus & Antigonus, 
oppofer à eux dedaps le deftroit des Thcrmopyles,où ils en firent vnc fi grande tuerie ( à 
l’aydc du lieu qu’ils gardoicnt)qu’ilslçs empefeherent de oafler outrc.Tcllemcnt qu’ils les 
contraignirent de demander quarante mille combatans de leur trouppe, qui paflerent en 
iEtolie,afin de foire reuçnir les Ætolies défendre leur propre païsimais ils furet encore fi 
malhcurcufement traittez cncepâys là, que plus de la moitié d’eux y demeura pour l’a- 
mende de Içur folle allée. Ce qui fit derechef hazarder routlc rcftedeleuroft à vouloir 
franchir le mont Octajauprcs de la ville d’Heraclcc : d’où ils furent fémblablemcntrc- 
pouflez auec fi notable perte que le mefinc autheur voudroit volontiers qu’on crcuft 
qu’ils ne perdirent gucrcs moins de la moitié de cefte grande armée qu’ils auoient amenée 
en, ces trois efforts .N oriobftant(quc ne (è fouuenant pas de la règle qu’on donne aux mc- 
tcursjjil cuftefcritcn fon premier liure, que les Gaulois ayans trouué le féntier(par lequel 
les Perfçs d« l’armec de Xerxcs auoient autresfois entré dans le deftroit des Thcrmopy- 
les)ouuert ou mal garde, rendirent les Grecs fruftrez quand ils les eurent veu auoirtra- 
- ucrfij fe mont Oeta,par deflus le ventre de ceux qui auoient charge de le garder de la part 
des PhocicnSjfons perte nÿ dommage de leurs gens .Ce qui eft aufti le t é m oi g nag e de Iu- 
fttn éc de tous les autreshiftoricns,qui ne font aucune mention que le/Françoîs ayenç re- 
çcu tant de lourdes lécoufics en ce voyageons feulement de ce dernier & mémorable ef- 
fort qu’ils firent deuant la ville de Dclphcs,qu’ils allèrent àftieger & aftaillir en delibera- 
tion de foire butin des threfofs du fameux temple d’ Apollon qui y eftoit, fils n’y eüflent 
trouué plus de defenfç qu’ils n’efoeroicnt.Qui fut telle, que Brennus mefinc fut tué à l’af- 
fout,auec la meilleure partie de fes gens.Efcriuant vn de nos autheurs, que cela luy aduinr 
par la vaillançç des habitans,& du fecours qu’ils auoient rcccu do leurs voifins : les autres 
par vnehorriblc teiripefte &c orage de temps, qui fcmbla eftre miraculcufcmcnt enuoyee 
des Dieux. Qui fotcaufc que ceux qui efçhapperent la foric de cc danger, fe mirent in- 
cotinent à gagner le dehors de la Grece auec Ârichorius,ou (félon Iuftin)aucc Euridanus 
& Thcflàlonus, n’eftas reftez de toute cefte grade trouppe qu’ils auoiét amenée, qu’enuî- 
ron(commo on veut dire)dix mille hommes de foitdefqucls furent encore fi lourdement 
talonnez des Ætoliens & des autres Grcçs(auecla foim,le trauail, le peu de repos, le froid 
&la contrariété du temps qui fé vindrent ioindre à leur malheur)qu’on ne penfe pas que 
aucundcux (bit efçfuppé de la Grece pour tefmoigncr de leur dcffoiâe. Tel eft le récit 
que les Autheurs Grecs ont fait de cc fameux voyage des Gaulois en la Grece : entre lef- 
quels Paufanias tefmoigne exprçftement qu’il fé fit en la z. année de l’Olympiade ny. lors 
iqu’Anaxicraces eftoit Preuoft à Athènes , Combien que qui le voudra examiner de près 
& conférer enfcmble ce que chacun d’eux en a particulièrement efetit , mefinement auifi 
à ccqailsconfcflcnt qui f en eft enfoiuy,on iugera aifcraét qu'ils fé font plus propofez de 
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làuucr l'honneur de la Grèce, qu’à faire entendre nuëmcnt & (ans paillon la vérité de 
celle guerre. Car outre ce qu’ils le contrcdilententre eux & à éux-mefmes tout aperte- 
imcnt en pluiieurs points qui ne le peuuent fpecifîer fans prolixité, nommément Paufa- 
|nias, qui afferme au liu.^. que la plus part deTarmeè des Gaulois paifa l’annce d’apres en 
Aile pour y faire vn tel melnage qu’en la Grèce . Qui voudroitcroirc que fils ont cfté fi 
lourdement cftrillez en Grccc,quc leurs compagnons aÿét la hardieflè d’a/Jer G toft apres 
non feulement harfeler les autres prouinces,mais auill le trouuer en H grand nombre& en 
[fi peu de temps(qu'clcrit Iullin) en Aile, qu’ils l’ayent toute remplie de l’elpouuantement 
de leur nom,cncor qu’on voullift prendre en payement ce qu’il recite de la fécondité des 
femmes Gauloifes? Qui croira di-ie que ce peu de Gaulois que Brcnnus auoit laiflèz à la 
[garde de leur pàis,eulfent ofé aller brauer le Roy Antigonus dedans le Royaume de Ma- 
ccdonc? Et apres qu’il en eut fait vne telle boucherie qu’ils dilèht,que luy-mcfme& Pyr- 
rhus en ayent peu fi toft rccouurer à leur foulde & feruicc fi grand nôbre que déclaré Plu- 
tarque? Parquoy il elt plus vray-femblable que 11 les Grecs ont fait quelque defeonfiture 
de Gaulois dans lcur(païs, qu’elle n’a pas cfté fi grande qu’ils l’ont criée. D’autant melme 
ment qu’on les a toufiours mefereuz d’elpargner la vérité en leurs hiftoires:& que Poly bc 
melme confelfe,quc ceux qui furent de la trouppc de Brennus deuaxft Delphes, & quire- 
fterét du delaftre qui leur y aduint,ne palferet pas en Alie,ains le vindrét rager auprès de là 
ville de Byzace.Et Athcnee liu. j. afferme, qu’vne partie d’euxfcn reuindrent habiter en la 
Panonie. Strabo pareillemçt auec Appianus declarét qu’ils felc arterét au partir de Del 
plies, en diuers lieux . Mais encore ne voy-ic pas mefmes qu’il foit bic certain qu’ils ayent 
jfailly à predre Delphes, veu ce que Strabo li.4. clcrit de l’or de Tholofe, qui venoit du pil- 
jlagc de Delphes, lequel aucüs des Te&ofages retournez en leur pais porterétauec eux:& 
pour ce qu’vnc pelle & maladie les vint làifir, à fin d’en eftre deliurez ils le ictterent par le 
confeil de leurs deuins dans vn lac ou marets voifins deTholofe,en fi grade crainte qu’eux 
ne leurs fuccelfeurs ne l’ofercnt onques tirer,iulqucs à Corpion Capitaine Romain qui( à| 
fon dan) le fit pefeher. Et que Diodorc liu.3. & y. fait expreflement mention du faccagc- 
ment de ce temple de Delphes^Ioind le telmoignagc que recite Plutarque en les Paral- 
lelles d’vn Ariftidcs Mileficn,qui aüoit eferit en fes hiftoires Italiques, que Brénus fut iuf 
ques en Afic,&: arriua à la ville d’Ephefe. Combien que quant à l’or de Tholofe, Iullin li- 
ure 5i.eftime bien qu’il auoit eftépris ailleurs qu’à Delphes. Mais il déclaré auffi cxprellç- 
mcnt,que les Gaulois apres auoir efté malheureufement traiâezdeuant Delphes, plus par 1 
la force diuine que par la vertu des Grecs, qu’vné partie d’eux paflà en Afie,l’autre fen re- 
uint en Thrace,& delà en leur ancien pais, excepté aucuns d’eux, qui f arrcllerent aux cô-j 
dans du Danube & de la riuierc de Sare , où eft maintenir Belgrade: où ils le firent nom- 
mer Scordilqucs. Et d’autres qui eftoient delà nation des Tcétofages, reprindrent le che- 
min de rillyrie,où apres auoir pillé & laccagéles Iftriens, farrefterent & habituèrent en 
a Pannonie. Qui dira doneques que celà foit n’cftre aucun, ou linon bien peu relié de la 
trouppe qui auoit accompagné Brennus en la Grece? 

P. Svlpitivs Savenio, & P. Decivs Mvs, Confuls. 

Ils furent enfembleenuoycz cotre Pyrrhus, &: le côbattirent en bataille ragec près la 
ville d '^ifculunty fi vertueulêmet qu’ils taillcrét en pièces la moitié de lôn armee , perdans 
toutesfois cinq mil combattans de leur collé: du nombre defquels fut le Conlùl Decius, 
comme Cicéron liu .i.iefinibut tefmoigne:cncor que Florus,Eutrope & Zonare ncfàcét 
mention delà mort. Pluüeurs aulfi, nommément Sex.Pompec,ont attribué la vidoire dej 
celle bataille à Pyrrhus,qui luy fut tant lamentable & dommageable, quelle mit en pro 
uerbe la vidoirc AlcuIane:laquellenous eftimons pareillement auoir efté mal refereepar 
Plutarque en la vie de Pyrrhus au Confulat enfuyuant . Au mefme temps aulfi les Car- 
thaginois enuoyerent offrir vn grand fecours aux Romains contre Pyrrhus, lequel toutes- 
jfois ne fut accepté: pour ce qu’on f aduiloit bien que celà ne le faifoit pas de Bonne volô- 
té, mais afin de retenir Pyrrhus en Italie, à ce qu’il ne pallàften Sicile. Iullin liure dix-hui- 
diefmc. 
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jo2 Première partie 

Damoclès Preuoft à Athènes. Paulanias. 

ZipoETES premier Roy de Bithynie cftoit enuiron ce temps dcccdé,laiflant deux fils, 
Nicomedcs premier du nom, qui fut furnommé le grand, & Zipoëtcs appelle par d’au- 
tres Ziboëa ou Thibitesdefquels entrèrent en querelle l’vn contre l’autre pour la fuccef- 
fion de leur pere,iufqucs à Ce guerroier l’vn l’autre. Tellement que Nicomedcs fit palier 
les Gaulois en Aficfouz la conduitte de Lutharius: par la vertu defqucls il obtint 1 ^ vi- 
ctoire de Ton frère. Et puis apres qu’il fut eftably& conformé en fbneilat, il édifia la ville 
de N icomcdie en faueur de fon nomjaquellc il peupla des habitas de la ville qu’on auoit 
nommée Aftacus,auant qu’elle fuftruinee par Lylîmachus Roy deThracc,autempsdu 
defunét Zipoëtes, félon que tcfmoigncnt Polybc liu.4. T.Liue liu. 4. Dec. 4. & Iuftin. On 
dit finalement qu’apres que ccNicomedes eut régné iufques à fon trcfpas,qu’il laifla deux 
filsZiela & Prufias furnommé Cynigus, qui luy fuccedcrentl’vn apres l’autre, pourcc que 
Ziela ou Zda fut mis à mort par les Gaulois par vne mcfmerufe dont il auoit vfé enuers 
eux pour les penlcr dcffaire:comme racompte Athenee liu.z.chap.18. Au moyen dequoy 
fon Royaume demeura à fon firere Prufias, qui en fut cy apres defpouillé par fon propre 
fils Nicomedes z.du nom. Stcphanus. 

Qvan au pafl&ge des Gaulois enAfic, Paulanias déclaré expreflcmcnt qu’il fefitl 
ccfte annee icy,à fçauoir en la 3. de celle Olympiade. A utres ont feulement dit que ce fut 
l’annec d’apres le fiege de Delphcs.Mais on n’eft pas bien d’accord qui furent ceux qui les 
premiers y palTcrët.Car Iuftin & Paulanias figninét en vn endroit que ce furent ceux qui 
eftoient reliez du liege de Dclphes.Combicn que Poly be liu.4. eftime que ceux-là tircrét 
feulement en l’Hellelpont,où il s farrefterent fans palTer plus outre, au pays qui eft près 
de la ville de Byzancefqui eft auiourd’huy Conftantinople) & apres auoir vaincu les peu- 
ples de Thrace , eftablircnc le liege de leur Royaume (car ils auoient vn Roy nommé 
Comontorius)cn la ville deTilleid’où ils contraignirent puis apres tant les Byzantins que 
les autres peuples & habitas des villes de celle marche-là, de leur rédre certain tribut tous 
les ans, qui fe continua iufques au temps du Roy Clytare,fouz lequel le Royaume de ces 
Gaulois prit fin en celle contrée, au moyen de ce qu’ils furent vaincuz & exterminez par 
les Thracicns.Mais Strabo & Paufanias(en vn autre endroit que le precedent ) nous cn- 
feignent que des trois armées qui eftoient forties des Gaulles à l’exemple de Cambaules, 
lors que Belgius & Brennus en partirent chacun auec la leur, la troifiefmc qui auoit (au 
dire de Strabo)Lomnorius & Lutharius pour Capitaines, ou (félon Paufànias)Ceretrius, 
qui deuoit prendre la voice en Thrace & au pays des Triballiens, fellans rendus iufques 
auprès de la ville de Byzance, contraignirent les habitans d’icelle & leurs voilins de le fai- 
re leurs tributaires:& apres auoir feiourné quelque temps en celle contrée là , enuicles 
prift d’aller tafter de l’Alic.Qui fut caufc de les faire approcher de la ville de Lylimachie, 
par laquellc(quand ils l’eurent prile d'emblee) ils defeendirent en l’HelIcfpont appelle le 
bras S. George. Où vne noilèfourdit entre les deux Capitaines, qui fit reprendre le che- 
min de Byzance à Lomnorius auec la plus part de leur armee. Mais Luchaire ayant crou- 
ué moyen d’ofter à aucuns Macédoniens qui le venoient elpier,dcux nauiresde guerre & 
trois brigantins,il les fît feruir à palier lés gens l’vn apres l’autre en Aile. Où il n’eut gucrcs 
elle, que Lomnorius falla i oindre à luy auec fatrouppc, par le moyen que Nicomedes 
Roy de Bithynie ( qu’on dit auiourd'huy Bccfangie) leur dôna de rraucrfèr la mer, afin de 
le feruir d’eux contre le prince Ziboëa fon frerc(à qui il fàifoit guerre) lequel fi.it: vaincu 
par leur vaillance, 8 c tout le Royaume conquis au profit de Nicomedcs . En faueur de- 
quoy il leur donna celle partie de la petite Alie qu’on appelle auiourd’huy laNacolie,pour 
ry retirer & accommoder: laquelle cflant fai&c leur demeure prit le nom de Galatie & de - 
Gallogrece, qu’elle retint depuis le temps de leur venue iufques à la grandeur de l’Empire 
Romain, auec le langage que S.Hierofrac (enuiron fépt cens ans apres ) dit auoir cfté fem- 
blablcàceluy qu’il entendoit parler en Gaule au pays de Treucs. Strabo & Paufanias dé- 
clarent que ccfte contrée là cftoit du compris dclaPhrygic, fituee fur lariuierede San- 
gar, auprès de la Cappadocie& Paphlagonie, ayant la ville qu’on nommoit Ancoradc 
fon appartenance , Si celle de PefTinunte aulli.Et pourcc qu’ils eftoient trois peuples & na- 
tions, à fçauoir ToliftobogeSjTrocines ou Troganes,& Tc&ofages, ils aduilèrent de par- 
tir la confree qui leur eftoit donnée en trois, ou félon d’autres en quatre parties, qu’ils ap- 
pelèrent Tctrarchics:fur chacune dcfqucllcs ils cftablirent vn Tctrarche , qui auoit fouz 
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Coy vn luge, vn Tribun fuperieur,& deux autres Tri buns fùbalternes,auec trois cens Cô-| 
feillersquifiaflembloientcn vnlicu nommé Vrynemetum , pour iuger descaufcs crimi-jj 
nelles feulement. Cardes autres affaires les Tctrarches & leurs Iugescn pouuoiçnt fculs 
décider. Tellement qu’on tient qu’ils fe goùüernerènt touûours depuis félon celte police, 
jiufqucs à ce qu’ils furent (ùbiüguez parles Romains. Mais cftans ainfi diuifez en ces trois 
Tetrarchics,pour fçauoir de quels peuples de l’Alîe chacun d’eux deuoit leucr les tributs 
les Trocines eurent le coftê de rHclIcfpont,les Toliftoboges Æolide 8c Ionie, les Teâo- 
iages le pais plus auant en terré ferme , &: leucrent penfion de toute l’Afie , qui eft deçà le 
[mont Taurus,plantans leur fiegeau long de la riuiere Halis, qui fcpare Paphlagonie de la 
[Syrie: combien que fi les V oturiens 8c Ambianiens eurent auffi leur part (comme veulent 
[Pline Sc Solinus ) en la Galatie Comme les prccedens , il Ce peut faire qu’ils eurent la qua- 
tricfmc tctrarchie pour eux. Paufànias nous fait encor entendre qu’ils eurent du conxcn-j 
I cernent vnc plus grande cftenduc de païs,mais que les Rois de Pergamc leur rongnerenr 
puis apres les arfles. lî bien qu’ils ne leur Iaiflent que ce qui a efte appelle Galatie ou Gallo- 
Igrece . T ant y-a cependant que combien qu’ils fu fient entrez en Afle en bien petit nô- 
bre ( car aucuns ont eferit qu’ils ne pouuoient point eftre plus de dix mil homes de gucr- 
|rc)ils le rendirent fi redoutables à tous les peuples 8c nations de deçà le mont Taurus,que| 
(tant celles contre lefqùclles ils auoient marché 8c gucrroyé,que les autres où ils n’auoicntj 
|cfté,lcur obéiflbient auffi bien loingtaines que voifines d’eux. Ioind qu’ils fc virent fi bien 
Imultipiiezcn peu de temps, par lafecondité de leurs femmes, d’enfâns 8c de fuitte , qu’ils 
[comblèrent l’Afie de leur peuple, ainfi que d’vnc ruche Faiét vn eflàin d’abeilles. Ainfi que 
[tefinoigne Iuftin,qui dit aufli que pour la mefme caufe les Rois d’Afie ne f oferent exem- 
pter de leur payer tribut & penfion:& qu’il n’y auoit Roy en Orient, qui euft ofé entrepre- 
Idre guerre fans auoir des fouldoyers Gaulois, ne qui ait eu recours en fes aduerfitez 8c in- 
I fortunes, fil fc fàilloit défendre ou remettre, qu’à cux,tant eftoit grande la réputatio qu’ilsj 
I f efloient acquifè au faic de la guerre ou leurs armes inuinciblcs & heureufes. Cependant 
[encore que les Gaulois qui fortireht auccBrennus, Bclgius 8c Ceretriusfuflcntdeplu- 
Ifieurs nations de la Gaule, neantmoins Strabo femble vouloir fignifier,quc ceux qui far- 
[refterent en la Galatie, efloient partis de trois peuples feulement voifîns l’vn de l’autre al 
licz,& qui vfoient de mefme langue, fans eftre autrement difterens les vns des autres . T 
d’autant qu’il déclaré auffi expteflement qu’ils efloient fortis de celle partie de la prouïn- 
Ice Celtique, qui eft auprès de Tholofe,& des monts Pyrences,à fçauoir de la Gaule Nar- 
jbonnoifcj ce nous eft vnepreuue qu’Aucntin, G. Pcucer & les autres hiftqricnsAllcmâs 
Idc ce temps ont contre raifon voulu rapporter l’origine non feulement des Galatcs de l’A-{ 
fie, mais aufli de tous les autres peuples qui entrèrent en la Grèce fouz la coduittc de Bré- ^ 
nus,Begius 8c des autresCapitaines(nômezcy deflus) 8ç qui réphrent en ce fieele tât l’Afie 
iufqucs au mont Taurus & à la riuiere de Halis , que l’Europe iufqués à la' Scythie & au 
[pont Euxin(qui eft la mer maiour) à fçauoir l’Italie, rillyric, Efclauonnie, Pannonie, Ma- 
cedone,Grcce, Theflàlic 8c Thrace,dc leurs Colonies : aux peuples de Germanie de delà 
Ile Rhin, à fçauoir aux Teutons,Tuifcons,& Cimbrcs,& non aux Gaulois qui habitée de- 
Içale Rhin. Encorque Strabo, Pline, Paufanias,Iuftin au liu. 38 . en vnc harangue du Roy 
|Mithridatcs,& toute l’antiquité mefme , tefmoin ce qu’on a eferit de l’or de Tholofe , les 
defmentcnt apertement. Tanty-a cependant que dé la villc d’Olbia , qui eftoir la patrie 
des Te&ofages en la Gaule Narbonnoifc ou Proucncc, furent nommées quatre autres fà- 
mcufês villes de l’appellation d’Olbia, l’vnc en Bithynie, Fautrc en Pâmphylic, là troificf- 
Imeen la Cilicic,&la dcrnicreenlaCcltofcythieajjpres du Borifthcnc, félon qu ? on peut 
Jvoirçn Pline 8c cri Strabo. . 1 r 

S os te ne s mort, la couronne de MaCedonc retourna à la lignee de Demétrius: le 
fils duquel nommé Antigonüs, & fùrn 6 mc Gonatas,àyànt fait paix auec Antiochus Roy 
d’Afit , fut cfleu Roy de Maéedone,au grand contentèménc des Macédoniens , mefmc- 
ment apres qu’il eut anobly le commencement de fori régné par vnç gloricufe vidoirei 
qu’il obtint fur les Gaulois. Qui eftoit ceux(çc dit Iuftiin) que Brénus pour garder la frô- ‘ * 
ticre dé leur pais , lefqucls fevoulans monfttet <F aufli bon cœur quêteurs compagnons, 
f eft dit nt mis aux champs en nombre de quinze mil hommes de pied, 8c de trois nul chc- 
uaux: 8c apres auoir pafle par fus le ventre des Gctcs 8c des TF ribdllcs , f efloient réndilz ch 
Macedonc, oùilsluy offrirent la paixfilla vouloir payer! Mais il leur fit au contraire 
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payer bien chcremcnt par lcurf^gl’efcotdvn banquet qu T il lçur apprefta, par lequel il 
les priftii bien à Ton auâtago,qw’il les fit tous maffacrer par fes ges:fi ce que noftre autheur 
[en çferit eft vray,qui confcfïcqu’ilfot bientoft apres contraint de faire venir vneautre 
grande trouppe d’çuxàfon fçruice contre Pyrrhus. Sicft-ce toutesfois qu’on le vit de- 
puis ccftc deftaidbe non feulement afTeuré d’eu^ , mais auffi de fès voifins . Y ray eft , que 
Pyrrhus àfon retour d’Italieduy mena guejrç.Mais ieçluy mort, perfonne ne lofa plus 
trpublcrcn lapoflcffion de Maccdone,qui luy demeura iufquesàfamort parl’cfpaccdc 
$É.ans, félon le compte d’Eufebc:& dura fa patenté régnant par focceflion de perc en fils 
iufqucs à Pcrfeus,qui fut le dernier Roy de iyfaççdonc. Tout ce que deflus eft extrait de 
Iuftin,Paufanias liu.i Plutîirquc çnla vie de Pyrrhus. 

C.E aj ri t iv s Lvsçiny^ 6ç P, Æmilivs P a pp ys, tous deux pour lai. 
fois Confùls, ' , . 

. -F abritivs trouua tant mauuais le tour que Nitias médecin de Pyrrhus vouloir 
ioucr a fan maiftre, ayant marchadéapcc les Romains de le faire mourir, qu’il le fit fçauoir 
atidiâ Pyrrhus;qui cftima beaucoup cqft aduertiflcmcnt,6ç luy prift plus grade enuic que 
iamais, d’auoir l’amitié du peuple Romain. Et p.ou.t y parucnir,rcnuoya derechef quittes 
lés prifonnicrs,& demanda paix,qui luy fuç neantmains comme auparauant refufec,mais 
cn ces cn£refai&es,lcs Syracufains, Agrigcntins 6c Lcontins eftans troublez de la crainte 
des Carthaginois, qui eftoient entrez en Sicile, auec grande armee, luy enuoycrcnt offrir 
là principauté de leursvilles.Aquoyprcftantrprçille, le rranfporta en Sicile, où il fac- 
quift en peu de temps vnc mcrueilleufè puiflànce. Pendant fon abfcncc aufll les Romains 
tournèrent les armes-contre les peuples qui feftoient alliez auec luy , 6c défirent en ba- 
taille rangée, faü?lacondui&e du Conful Fabritivs les Luçaniens,Brutiens & Sam- 
nites. A l’occaûô dequoy le triôphe luy en fut donné, felôPlntarque,Florus,Eutcopc^ Zo- 
nâre.Cc que toutesfois Plutarque eftime cftre aduenu lors, que P tolomæus Çcraunus fut 
occis parlés Gaulois.Mais il férqblc ou qu’il a,youhqou qu’il deuoit pluftoft dire. Softe- 
nê$,quç Ptoloniæus, : ' , . . . 
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,Ces citezdeEgira,BuràôcCcrauniaenrAchaie en laMoree, aprçs fçftre deliurces 
du ioug 8c de laferuitude de leurs tyrans,fe mirent çn liberté . Et pour fe confèruer en 
icçlle, entrèrent en ligue 8ç alliance auec les autres villes qui f eftpiét cinq ansàuparauant 
deliurces de laferuitude des Macédoniens, & mifésfouz vne communauté 8c forme de 
police Démocratique, laquelle elles difpoferçnten telle forte quelles apoient vn Sénat 
public, qu’on nommoit Arnarion,& fuf chafque ville deux Preuofts , &{vn Sccrctaire:& 
gardèrent ccftc forme, tcfmoin Pqlybc,zy. ans, 8c félon Strabo li, 9. fculcmetî,o.ans,pour 
cGpoffible qu’il les commence çefte annce,Polybe cinq ans auparauant, 

P V A, «. If v s eftantarrïué en Sicile priftpar force la ville d!Erix , qui eftoit la plus forte 
que les Carthaginois y eufTent,8c puis defnt en bataille rangée les Mamértins. Au, ipoycn 
aequoy fçs affaires commencèrent à fc merueilleufcment bien porter. Mais venant jifê 
monftrcr plus tyran & rigoureux enuers ifès amis ÔC ceux qui l’auoient fait venir, qu’op n’aj 
uoitcfperc, alors touç fç tourna à rebours contre luy. Tellement qu’ïlfot bien çoffc .con- 
traint dç retourner en Italie. Plutarque. 

L a langue 8c les lettres 8c difeiplines commencèrent fbuz Ptolomee Philadelphc à 
ftorir merueilleufcment on Egypte, fîgnammentcn la çitç d’ Alexandrie par la libérante 8c 
beneficçnced’iceluy. Qui fut aufll caufc de. les faire eftendre par, tout l’Orient, Lors 
floriflbient en Egypte auec Demetrius Phaicrcus,Arifteas hiftorien chambellan de Phi-I 
ladelpl>e,qui aefctit des 70. Interprètes, & les Poètes I^yçophron, Callimaçhus,qùi eut la 
fuperintendançç de la Bibliothèque 4’ Alexandrie apres Phalereus, ^ratus raftronôm c > 
TheocritCjNiçander, Philicus&lc icune Homcre,auec Zoilus le reprehenfèur d’Home- 
re,enfemble aufli Athenodore frère d’ Aratus,qui cfcriuit à la defenfe d’Homcre , contre 
poilus fleurs contemporains furent Ariftobidus 6c Philo l’ancien, juifs, qui forent des 
fcptançe Interprétés. 

' ' " P. 
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P. Cornelivs Rvfïinvs, Sc C. Ivnivs B r v *r v $> tous deux: pour 
la z. fois Confuls. * 

Ils marchèrent enfemble du commencement contre tes Samnites, Lucaniés,& Bru- 
tiens. Mais pour ce qu’ils nuifoientl’vn à l’autre, il s fe fèparerent , Sc demeura à vn feül la 
charge de la guerre; qui f en acquitta tànt heureufement, qu’il y gagna plufieurs belles vi- 
ctoires , au moyen defquelles le triomphe luy fut decerne. Et à Ruffinus cfcheutla char- 
ge de recouurer les villes de Crotone Sc des Locres. En quoy la ruze Sc dextérité le firent 
arriucr à ce qu’il pretendoit,où la force ne luy auoit de rien profité. Frontinusliu. j. Zo- 
nare. 
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Ptrrhvï apres auoir fàiCt leuer le fiege aux Carthaginiens de deuant la ville de Sy- 
raeufe, fut neantmoins deffaiCt Sc vaincu par eux fur mer , Sc au moyen de ce chaffé de la 
Sicile , comme tefmoignc Paufànias liu.i. Combien que luftin die qu’il fut victorieux de 
toutes les batailles qu^il leur donna , Sc que cela fè fit au mcfme temps que les Gaulois ra- 
uageoient. Pmtarq u c ne fait aucune mention du fiege de Syracufc ,ains fèulementj 

de la caufè expofèe cy deftus , Sc de ce qu’il fiit rappellé des Tarentins , confortant toutes 
fois qu’il eut bataille auec les Carthaginois en fe retirant. 

Av mefmc temps Antigonus Roy de Macedone tenoit la ville de Sparte en fbnobeïf 
fance, félon les exemplaires de la Chronique d’Eufèbc non imprimez. Car les autres leTe- 
ferent à l’Olympiade 114. Cependant Plutarque nous enfeigne quelle ne pouuoit eftrej 
feulement qu’alliec de luy en ce temps:d’autant qu’il déclaré qu’elle eftoit fouz le gouuer-F 
nement de deux Rois,I’vn nommé Cleonymus, l’autre Areus, & que Cleonymus, pour e- 
ftre home violent, & qui vouloit faire toutes chofès d’authoritéfouueraine, n’eftoit point 
aymé. Mais l’autre y eftoit Roy paifible.Ce que Cleonymus prit à tel defpit,ioiji£t qu’il fe 
voyoit mefprifé de fa femme , qui eftoit plus amoureufè du fils de fon compagnon nomé 
Acrotatus,que de luy-mcfmc, qu’il fe délibéra de véger fes partions fur fa patrie^ Lors fur- 
uint l’occafion qui fit aller Arcus en Câdic au fècours desGortinicns,qui auoient la guer- 
re en leur pais. Au récit toutesfois que Plutarque fait en la vie de Pyrrhus , ;il fcmble qü’il 
feft mal fouucny de ce qu’il auoit eferit en la vie du Roy Agis, que ce Cleonymus ne ré- 
gna à Sparte, ains feulement ren nepucu Areus , ainfi que nous auons ia déclaré cy deuat. 
Dont il fe peut faire qu’ Archidamus ou Eudamidas fon fils eftoit Roy de l’autre famille, à 
fçauoir de l’Euritionide auec Areus. 

Fabivs Max. Gvrges pour la z. fois Conful, auec C. Genycivs 
Clepsina. 

Encor que laguerremenee par ces deux Confuls contre les Samnites, Lucaniens 
Sc Brutiens,ne fè trouue plainement difeouruë par les eferits des anciens , fi eft-ce que le 
triomphe qu’ils obtindrent noté patFËafeétts és tables dii Capitole , faiCt conieCkurer que 
la victoire qu ils gaignerent fut grande , attendu mefmement qu’elle fut caufè de faire 
retourner Pyrrhus en Italie. Quoy que Paufanias Sc Zonarc le diét auoir eftcdecharte 
de la Sicile par les Carthaginiens apres f en eftre déclaré Roy, Sc auoir defigné la royauté 
d'icelle à fon fils Helenus, qu’il au oit eu de la fille d’Agatocles. luftin liure vingt-troi- 
fiefme. 
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M’. Cvrivs Dentatvs pour la 
Lentvlvs. 


z. fois Conful , auec 


L. CoRNEnys 



P r R r h v s eftant de retour à Tarentc,mena fon armée au fècours des Samnito, où il 
[fut choqué par le Confiai Curius ,& fon armee mifè en routte: fi c^uc Pyrrhus ayant perdu 
tous les Elephans ( qui furent les premiers menez en triomphe a Rome ) fut contrainCt 
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Iudaïque 7-ans. Philo. 

E n cc temps PtolomeePhiladelphe, renouuella l'alliance, que fon pere auoit cy de- 
uantfaiéle auec les Romains. Eutrope, Zonare, 

P y R R. h v s eftoit de celle nature, qu’il amafloic &: enueloppoit çontinuellemen&elpc- 
rances fur efpcrances,en prenant toufiours les profpericezqui luy aduenoienr pour occa- 
(îon d’en efperer de plus grandes. Et fi d’auenturc il perdoit , il tafchoic à fc recouurer ôc 
remplir (es pertes par autres nouuelles entrcprinfes . De manière qu’ayant retire ion cap 
de la Laconie, felaiflà facilement inciter de le rcmencr douant la ville d’Argos fouz l’e£- 
poir que quelqu’vn luy vint donner de la faire tomber entre lès mains. Et encores que lps 
Rois cTAntigonus ô£ Areus de Sparte fcfulïcnt iettez dedans pour la défendre, fi eft-cej 
coutesfois qu’il fopiniaftra en telle forte à les en vouloir dcchafièr, qu’ils ne le peurent cm- 
pefeher d’y entrer: mais en pourfuyuant trop afpremet là pointe, vn caillou icccé de quel- 
que feneftre haute par vne femme, tomba fi lourdement fur là telle , qu’il en perdit la vie, 
|auec le moyen de paracheuer Ion entreprinfe : Ayant elle en toute là vie le premier des 
Rois & princes de Ion temps,tanc en expérience ÔC fuffilànce au fait de la guerre, corne en 
hardieue ÔC proüelï&de la perlonnc. Mais ce qu’il acqucroi^par effets, il le perdoi i^pac c f 
perances. Plutarque en fa vie. 

A v temps de Pyrrhus viuoit ôc florififoit Hieronymus Çardiaqus hiftoriographe , qui 
fut amy &: familier du Roy Demetrius & d’Antigonus Ion fils. 

C. Fabritivs Lvscinvs pour la 3. fois Gonful , auec G. Guvsirs 
Cinna. 

Les Samnitcs ôc Luçaniens,ne fe tenans pour entièrement mattez,auoiènt encore les 
armes en main. A l’occafion dçquoy Claudius Çonful fut enuoy é contre eux;& les ayans 
vaineuzen batailieen receut la gloire dq triomphe. Faites Confulaires, 



' Du Monde. 


3 8 î 7 


Scpmaines. 6 


R. de Syrie. 9 


1 R .deMacedone. 7 


Olympiade. 


117. 1 


[ R .des Grecs. 41 


R.<£ Egypte, iy 


| De R ome. 481 



Apres le trefpas de Pyrrhus plufieurs troubles f elleuerent (ce diclultin iiu.16.) non 
feulement en b Maccdone,mais au fil en l’Afie &: en la Grece: car les peuples de la Moree 
forent par trahilon réduits en la puififance du Roy Àntigonus.Qui fut caufe qu’vne partie 
[des villes des autres prquinçes Rallièrent auec luy ,ôc que les autres entrèrent en Redirions 
3 c en guerres intellihes les vncs contre les ^utres. 

A v q^e l temps auffi vn Arillocimus f empara par vne cruelle tyrannie de la princi- 
pauté de la ville des Epirotes:mais apres y auoir fait vn horrible maflacre de citoyens &de 
leurs femmes SC enfans , il en fut au bout de cinq mpis deiettp apec la perte de lu vie par 
vne confpiration. Au relie Pyrrhus laiflà entre autres enfans vn fils nommé Alexandre, 
qui luy fucceda au Royaume d’Epirc, comme déclaré Iultin . Mais Plutarque récité que 
quelque temps apres le trelpas de Pyrrhus Alcyoneus fils d’Antigonus rencontra Hele- 
nus fils dudit Pyrrhus, affublé d’vn petit manteau fimple, ôc le recueillant humainement 
auec paroles douces & gracieufcs le mena deuers fon pere. Qupy voyant Antigonus,îuy 
dilbCeft a£te mon fils vaut mieux 3 c me plaill plus que le premier (pour ce que quad Pyr- 
rhus fut tué, il eftoit allé prendre la telle de Pyrrhus, ôc l’eftoit venu iéttcr deuât les pieds 
de Ion pere ) mais encores n’as tu pas fait du tout comme tu deuois : en, ce que tu n’as pas 
o lié à Hclenus ce melchant manteau qu’il a fur les clpaules, lequel fait plus de hôte à nous 
qui auons gagné, qu’à luy qui a perdu . Ces paroles di&es l’ayant remis en honnefte e- 
quippage, le renuoya en fon Royaume d’Epire , combien que nous rie liions point qu’ill 
y ait régné. 

A r a t v s Aftrqloguc trcs-renommé,qui 4 eferit la Phœnomenc,flori(|qit en ce fieçle 
Eulêbe. 

Apres le trelpas de Strato de Lamplàque,Lycon de Tracide eut; la luperintendanccj 
de l’clcole Pcripatetique à Athènes par qz.ans. Diogenes Laërcius. 

A v mefme tëps aüfli viuoit 3 c florilfôit en la ville d’Alcxâdrie le. Poëte Callimachus, 
qui le difoit de la race royale des Bacchiades du Royaume deCy renés, lequel côpolà vn 
liurc intitulé contre Ibis, fouz lequel nom il entendoit fon ennemy qu’on dit auoir cllé 
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Apollonius, qui a cfcrit les Argonautiques. A l’imitatio aufli duquel liure le Poète Ouidc 
compofa cy apres le ficn intitulé in ibin. Suidas. 

L. Papirivs Cvrsor. pourlaz.fois Conful, auec Sp. Carvilivs Ma-< 

X I M V S. 

Lis qv^b t s au rapport de Frontinus furent Cofuls 40.ans, apres que P.Vàlerivs 
Maximvs,&P. Decivs Mvs l’eurent efté. 

La nouuelledclamortdc Pyrrhus portée aux Tarcntins leur fit chercher l’alliance 
des Carthaginiens poureftre fecouruz:chofe qui n’empefcha toutesfois que leur ville ne 
fùft bien toft apres rendue aux Romains par le moyen de Milo Capitaine du chafteau 
pour Pyrrhus:en ces entrefaites, les Samnites, Lucaniens & B ru tiens qui eftoient cnco- 
rcs fur leurs pieds , perdirent vnc grofle bataille cotre les Confuls,qui leur fit quitter tout 
cfpoir de pouuoir plus refifter aux Romains . Parquoy le foubmirent entièrement au co- 
mandcmcnt,& à la volonté du peuple vainqueur.Cc qui amena à fin la guerre Samniti- 
que,qui auoit duré l’efpacc de 7i.an. Frontinus, Eutropius,Florus,Zonarc. 



DuMonde. 3858 


| Sepmaines * 7 
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| R.îa Grecs. *41 ] 
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E t e a z a R fouucrain Sacrificateur des Iuifs deccdé,fucceda en la fouucraine Sacrifi- 
cature Manafies fon onde de mcre,lequel l’exerça au compte de Philo l’cfpace de 17 .ans: 
qui dit outreplus , qu’il fut grand amy de Scleucus Callinicus. Ce qui ne peut eftre vray, 
qu’on ne confeflc par mcfme moyen que les nombres qu’il nous a donnez des temps des 
Sacrificateurs font fàlfificz Sc corrompus . On dit au refte que fouz luy les Samaritains 
enragez contreles Iuifs, mirenten dcfpit du temple & du (cruicc de Dieu, àfeu & âfàng 
tout le territoire de Hicrufàlem. 

Poumon Philofophe Athénien , qui auoit fucccdé à Xcnocrates en la fiipcrin- 
tendance de l’cfcolc Academique, mourut, & luy fuccederenten fa charge Crates natif 
dcThebcs,& Arcefilausdequcl toutesfois voulut eftre autheur d’vnc fête nouuclle, qui 
fut nommee la nouuelle Academie. Diogencs Lacrtius,Eufèbe, Suidas. 

L. Qvinctivs Clavdivs, & L. Genvcivs C le ps in a, Confiais. 

A v commencement de la guerre que les Romains curent contre Pyrrhus, les citoyens 
delavilledcRezOjOu Rheginc, dite lors Rhegium eh Sicile, demandèrent aux Romains 
vne légion de Soldats pour les défendre, tant contre luy , que contre les Carthaginiens, 
qui leur fut otroyee.Mais au lieu de faire le deuoir femparerent lefdids foldats bien & 
bcaudelamaiftrifèdclaville,&tindrent les citoyens fouz vne cruelle feruitude par vn 
longtempSjiufqucsàcequ’cftantlagucrrcTarentincappaifèe, ils furent aificgezparlcs 
Romains,& la ville prife exécutez au dernier fupplicc. Qui fut la première armee par les 
Romains,mifc hors de l’Italie. Polybeliu.i.Orofê,Zonare. 
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G. Ginvcivs Clepsina pour la z. 
Blàsio. 


fois Confiai , auec 


Cn. Cornelivs 
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C e s ti annee la tradudion Grecque des liures de la S. Bible fiat acheuee par les 70. 
Interprètes en la ville d’Alexandrie. Epiphanius liu .demenfuris & ponderibm. 

Environ ce temps Ptolomec Roy d’Egypte & les Laccdemoniens redoubtans l’ac- 
croiftèment du Roy Antigonus,fc rendirent fes cnncmisrtcllcment qu’ils mirent chacun 
leurs armées aux champs contre luy.Mais pourcc que les Gaulois de l’Afie le deffierent 
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au(H au mcfmcccmps,fe(limantauoir vne plus dangcrcufe partie en eux qu’es autres, il 
mena l’cflitc de (es forces contre cux:tellemcnt qu’il en rempota vne glorieufe & meipo- 
rable vidoire : qui fut caufc que le Rby Ptolomee Ce les Lacédémoniens retirèrent leurs 
armees de la plus belle façon quilspeyrent. Quant àce que Iufiin liu.xé. racopte, que les I 
mdfmcs Gjaulois maffacrerent toutes leurs femmes Ce enfans d’vnc furieufe rage au com- 
mencement de celle guerre, penfans par ce cruel facrifice appaifer le courroux des Dieux 
contre cux,duquei ils feftoiéntvcuntehacez par les (ignés des entrailles des belles (acri- 
ficcsjcelà (emblccftrc vne charité que les Grecs lèlon leur couftumc leurs prefterent. 
Car li ai nfi fut, Ce qu’ils aycqtcftc tous mis en pièces à fon dire par Antigonus, qui e(l ce 
qui relia plus de leur racc& natiô? Outrc-ce, quelle plus belle Ce defirec vidoireeuflfent- 
ils plus bailler d’eux-mcfmcs à leurs ennemis & mal-vcillans,que celle-là? Cependant lu- 
(lin déclaré feulement que les choies furent ainfi fài&cs par Ântigçnus , fans defigner au- 
trement le temps ny Tannée . 

C e s t e année les Romains commencèrent premièrement à marquer l’argent, & à en 
vfer en monnoye, j.ans deuant que la première guerre Punique fùft commenccc,te(moin 
Pline liu.33. ch.3. où il faut lire, cdxxcv. de Rome pour dxxcv. 

Ç. Fabivs Piçjor, & Q^Ogvlnivs Gallvs, Confuls. 

V n des otages que les Samnircs auoienr à Rome, nommé Lollius , ayant trompé lès 
gardes fenfuit hors de la ville, & falla emparer en fon pais d’vn lieu tresfort, où il cômen- 
ça à exercer vne brigîdcric telle, qu’il fallut que les Romains cnuoyalïcnt main force pour 
le deffaire. Ce qu’ellanc exécuté fut femblablcment la ville des Carraciniens, qui receloit 
le butin des brigands, prife & chaftiec. Zonare. 
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Environ ce temps la cité d’ Athènes fut aflicgçc par Antigonus Roy de Maçcdbnc,' 
incité à ce faire par lebon heur qui luy cfloic aduenu fur les Gaulois , Ce par la haine qu’il 
leur porcoic de long-temps, à çaufe qu’ils f eftoient cy deuant rebellez contre luy& contre 
(on perc. Au fccours de laquelle, le Roy d’Egypte enuoy a vne armée de mer, fouz la con- 
duitte d’vn Pacroclus , qui falla ioindre à celle que les Lacédémoniens enuoyoient auffi 
aucc leur Roy Areus . T ous lcfquels toutesfois ne peu renc empefeher que les Athéniens 
ne fùdcnt contraints de fe foufmettre à la diferction d’ Antigonus,& de reccuoir (à garni- 
(bn en leur Mufcc. Polybc liu.i. Paufanias liu.3. Combien que Iufiin liu.zé. afferme que 
pendant qu’il eftoic occupé au fiege Athènes, qu’Alex$ndreRoy d’EpircfîlsdufeuRoy 
Pyrrhus vint aucc vncarmce entrer dedans la Macecfoncpour veeerlamortde (on perc. 
Qui fut caufe de faire partir Antigonus de la Grèce pour aller défendre (on propre. M ais 
cflant approché de fon onncmy,rut h lafehement abandonné de fes gens , qu’il (e trouua 
fpolié Ce priué de fon Royaume, iufqucs à ce que fon fils Demecrius , qui n’eftoie encores 
que ieune garfon,eut releué vne autre armée en l’abfence de fon pere,par laquelle il ne rc- 
couura pas feulement l’cftat d’iceluy, mais auffî alla defpouillcr fon ennemy du fien pro- 
pre de l’Epire. Tellement qu’il fut contraint de fe retirer vers les Arcades, lcfquels auec la 
faueur des Epiroces le réintégrèrent puis apres en fon Royaume. 

P. Sempronivs Sophvs, Ce Appivs Clavdivs R.vff vs , Confûls. 

Les Picentins feftans rebellez contre les Romains, & mis en armes dés l’an précédée, 
furent par les Conflits prefens detfaits en bataille, & ramenez à l’obéïflançc du peuple Ro- 
main. Frontinus liu.i. Eutropius,Florus. 

Lés villes d '-Jriminum en la Lombardie Ce Bencucnre au pais des Samnires, forent, 
cefmoin V ell. Paterculus & Eutrope, fondées en ce temps par les Romains, & peuplées de 
leurs citoyens. Lequel poiriél i’accorderois plus volontiers quç le premier, pour le regard 
de Bencuencj d’autant que Procopiusliu.i. de la guerre Gotcique, tefmoignc, qu’elle c- 
(loit fondée deuant la prife de Troye , Ce que fon premier nqru fut Mdeuentum, à çaufe 
qu’elle cftojtexpofee à ynmauuaisvçnt. 
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C e s t e année fut (cio l’opinio d’aucuns Pytharatus Prcuoft à Athenes,louz lequel Ci- 
ccrô au liu.Dc fàto.dit que le Philofophc Epicurus mourut en l’aage de yz.ans. Lors aulfi 
les Athéniens honorèrent la mémoire de Democharcs de beaucoup d’honneurs par de- 
cret public. 

MitHmdàtes Roy de Phrygic,Myfie,Caric,Cappadocie 6c Paphlagonie, mourut, 
apres auoir régné (tefmoin Diodorc) jé.ans. Duquel on tient cftrc defeedu en la 7. géné- 
ration Mithridatcs Roy du Pont, qui fie la guerre aux Romains. Car il laiflàprcmieremét 
la fucceflion à Ton fils Mithridatcs 4. qui fut pere de Pharnaccs premier du nom, lequel 
aulfiluy fucceda à Ton tour cfdids Royaumes, comme nous lignifient Plutarque 6c Ap- 
pianus.Combicn qu’aucun deux ny autres n’ont déclaré combien de temps l’vn & l’au- 
tre ont régné. 

Environ ce temps Hicron (4. fils deHieroclytus)fcmpara de la principauté de Sy- 
raculè en Sicile, &fen fitappellcr Roy,lèlon que tefmoignc Polybc liu.i. 6c Zonare,qui 
femblent cftrc plus croyables que Paufaniasliu.6. qui dit ,quc ce fut en l’Olympiade 123. 
fil n’y va là de la faute des efcriuains ou des traducteurs .Iuftin li.i^adioufte, qu’il fut pre- 
micrcmcnt dieu Prcuoft de Sy racufc,&: puis Capitaine des Syraculâins contre lesCar- 
thaginiens. Efquelles charges il le porta fi modeftement, que cela le fit reccuoir pour Roy 
louucrain. 

M. Attilivs Regvlvs,& L. Ivlivs Libo, Confuls. 

Les Romains defirans tirer en leur puilfance la ville de Brundufium , dicte maintenant 
Brindes,à caufc de la co mmodité de Ion port,cômencerent guerre aux Salentins 6c Cala- 
brais, fouz prétexté d’auoir tenu le party de Pyrrhus :6c eurent la coduiâe de celte guerre 
les deux Confuls, lefquels apres auoir gaigné quelques victoires fur leurs ennemis, em- 
portèrent la ville lufdi£te,& la mirent en la main du peuple Romain. Florus,Eutropius, 
Zonare. 
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A M o s Syrach fucceda à Malloth en la principauté de Iuda,& l’exerça l’efpace de 14. 
ans. Philo. ' 



V n Arillotimus fempara en ce temps de la tyrannie 6c principauté des Elicns,à l’ayde| 
que luy donna le Roy Antigonus .Ce nonobltanc il en fut dejetté cinq mois apres par vn 
Cilon, qui le tua. 

M. Fabivs Pictor, 6c D. Ivnivs P e r a, Confuls. 

Les S affinâtes peuples d’Vmbriejfeftas alliez des Salétins,furét enfêmblcvaincuzpar 
le Conful,& contraints fe rendre à la volonté du peuple Romain. Aurheurs precedens. 



Vu Monde. 3864 ( Scpmaines. 6 | R.de Syrie. 1 6 | R. de Macedone 14 

Olympiade. 4 | R .des Grecs. 48 | R .d Egypte. zt | Ve Rome. 488 



Estant Arcefilaus prince de la nouuelle Academie décédé, Lacides Cyrenicn luy 
fucceda au gouuernement d’icelle, lequel il exerça i&ans. Suidas . Eufebeau/fi tient que 
Zeno furnommé Cyttiæus,autheur de la lèCte philofophique des Stoiciens , mourut au 
mèfme temps, & que Cleanthes luy fucceda en fon clcole. 

Q^JFabivs Max. Gvrges, 6c L. Mamilivs V itvlv s, Confuls. 

Les Vulfiniensquielloientles plus anciens peuples de la Tofcane, ayans mis en li- 
berté plufieurs de leurs elclaues , 6c admis aux charges 6c offices publiques , furent 
par eux trahis , £c rcduiâs fouz la mefme feruitude dont ils les auoient affranchis. 

De 
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De forte que force leur fut, implorer l’aydc des Romains leurs alliez , qui enuoyerent 
le Conful Fabius auec main forte à leur ayde , lequel deffitles Serfs , puis chaftialcs plu 
coulpablcs,& remit tous les autres en feruitude. Zonare. 

P a r. le dénombrement fai& ccftc annee du peuple Romain forent comptez 2.93. mil 
334. citoyens. Eutropc. ' 



Vu Monde. 38 | Sepmaines. 7 | R.ie Syrie. 17 | R.de Macedone. 15 



Olympiade. 12.9. 1 | R.des Grecs. 49 | R. d Egypte. 23 | De Rome. 489 



Nicomedes Roy de Bithynie , faifant reparer 6 c amplifier la ville qui Ce nommoit 
\ 4 ftacus , changea l’appellation d’icelle , 6 c fit qu’on l’appella dés lors Nicomedie . Eu 
febe. 

N o v s auons cy deuant parlé de ce Nicomedes fouzl’an quatre cens feptante cinq dej 
Rome . 

Appivs Ciàvdivs Cavdex , ET M. F V L V I V S F L A C C V s, 
Confiils. 

D s toutes les villes de la Sicile, celles de Syraculè 6 c de Me (fine, qui eftoit habitée des 
Mamertins, reftoient à gagner parles Carthaginiens . Et lêmbloit , que Mefline ne leur 
pouuoit en brcffàillir,fi les Mamertins ne fe fu fient par Ambafiadcurs mis en la protediô 
du peuple Romain dés l’an precedent: qui en entreprint la defenfe , d’autant plus volon- 
tiers, qu’il vouloit empefoher que la puifiance des Carthaginiens ne prift plus grande efté- 
duë en leur voifinage. Parquoy fot donnée la charge à Appius Claudius Conful de les fe- 
courir; lequel auec vne armee de mcr(qui fot la première mife par Ici Romains hors l’Ita- 
lie) fut prendre port à Mefline, malgré toute la refiftancc des Carthaginicns,&: y mit gens 
de defenfe . Puis apres auoir faid pluficurs exploits de guerre fur les Carthaginiens , af- 
fiegea Hieron dedans la ville de Syraculè, mais il ne la peut emporter. Telle a cfté l’ori- 
gine 6 c principe de la première guerre Punique, demencc par l’cfpace de 24. ans entre les 
Carthaginiens&r Romains,quieft confiituee par les tables du Capitole. T. Liue liu. 31. 
&:Solinusch.z. à lande Rome 489. & é^annee deuant la fin de la z.gucrre Punique (le-J 
quel nombre femblc auflideuoireftre leu en l’hiftoire Annibalique d’Appianuspour les 
lu. qui y font : car Vcllcius Paterculus déclaré exprefiement , que la fin de ce nombre là] 
[de j r.fo doit prendre au teps que Syracufe fut prife par Marcellui) par Eutropc, &Aul. 
Gclleliu.i7.an.490.&parPolybeauflxiiu.i.à l’Olympiade 129. Combien que Diony- 
fius Halicar.liu.i. tient que ce fot en la 3.annee de l’Olympiade 128. Tous lefquels tou- 
tesfois fè pourroient trouucr d’accord, fi les vns auoient parle iclô l’opinion de Varro,qui 
conftituoit la fondation de Rome en la 3. annee de l’Olympiade 6 . 6 c les autres ielô ceux 
qui l’ont conflituee ou en la 4.0U à la 1. de la 7. Mais il y a apparence, que les vns ont cfti- 
mé que les Confulars de ce temps marchoiet vne annee pluftoft que les autres ne les font 
aller. Quant à Dionyfius,il fe pourroitfairc que le motif & origine de ceftc guerre qui 
vint des Mamertins, l’auroit faift prendre le commencement d’icelle en la 3.annee de l’O- 
lymp.128. Cependant fi c’cft la couftumedudid Dionyfius,de ne compter les ans des O 
lympiades du Solftice , mais de les commccer & finir auec les Magiftrats annuels de Ro-i 
me, cômc veutMercator,fon tefmoignage neluyfcruira de rie en ccft endroit pour la fup- 
putation.AureftePolybcMegalopolitain, hiftoriographe fameux , commence fon pre- 
mier liure de l’hiftoirc vniucriclle de fon temps , au premier voyage de mer que firent les 
Romains, qui eft fubfcquent des chofes que Timee autre hiftoriographe auoit eferite, les 
eforits duquel font péris. . 



Vu Monde. 38 66 | Sepmaines. 29 | R.de Syrie. 18 | R.de Macedone. Itf 



Olympiade. . i | R.des Grecs. 50 | R.d" Egypte. 24 | Ve Rome. 4 90 



A k fi v s fils d’Acrotatus Roy de Sparte, de lafàmille des Agides, mourut en la 44.an- 
nee de fon régné, deuant la ville de Corinthe, où il fàifoit guerre j laifiant vn fils nommé 
Acrotatus, comme fonaycul, qui luy fuccedaà fa couronne 3 tefmoin Plutarque en la vie] 
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d’Agis & Paufanias.il femble au refte, qu’il faut prendre lediât Areus, pour ccluv que Io 
fcphç appelle Arius, lequel enuoya fes Ambafkdeurs en Iudcc,pour contradcr alliance 
auec les Iuifs,lors qu’Onias eftoit fouucrain Sacrificateur. Il femble qu’au ec cet Acro 
tatus regnoit pour la famille Euritionide Eutjamidas fils d’Arçhidamus, qui auoitefté 

tue a Megalopoli, duquel fut fils Agis,qui voulut cy apres à {on malheur reformer l cllat 
de Sp<irtc« 

Phi ui ER VS l’Eunuque vfurpaceur de la principauté de Pergame.apres auoir iouv 
defon vfurparion 1 elpace de ao.ansmourut.laiffam fa fuecc/Eon à vn fien nepueu nom 
me Eumenes fils de fon frère nomme aufliEumcncs, qui print& recueillit tous fes biens 
& feigncuricsi&lesmefnagca fi bien, qu’il y annexa par la vaillance les terres voifines de 
Pergamc.Fut au refte fi heureux, qu’il deffit & mit en routte Antiochus fils de Seleucus 
aupc fon armeç deuant la ville de Sardis.Ce qui luy acquift vnc telle réputation, quon le 
lailTa touyr pa.fib cment <*cs poflcflîons qu’il auoit acqucftecs iufqucs à fa mort par l’efca- 
cede xi .ans.Strabo Un. ij.Iuftin, Atheneç, ‘ P 

M. Valbmvs Max. Meîs^lu, & M- Qtacilivs Cussvs 
Confuls. v 

E s T * w s les affaires de la Tofeane & de tourel'Jralie pacifies Romains firent paf. 
Iferles deux Confias en Sicilcila yenupdcfqncls eftonna tellement toutes les villes & peu- 
ples d icelle^ue plufiems fe rendirent de leur partyrHieron mefmement apres auoirdté 

vaincu en bataille, quittant I alliance des Carthaginicns prit celle des Romains : laquelle 
il garck(au rapport de T. Lxuc).inuiolablcment iufqucs à fa mort par l’cfpaccdc so ans 
Les villes de Scgeftc J Çatane > & Mcffinc, forent en ce voyage gaignccs par les Romains' 
comme Pplybe & 2*on*rçrcpitenç.Pe forte que V alerius acquift à la conqucfte de Mefli- 

nclcfqmo.mdc4<#^.ÇequePli n cliu.3y. C hap.4.tefmoignccommcnouseftrcaducn U 

i an 49 o.de Komc.En quoy ilne peut auoir enfuiuy lafupputation de Varro. 



DuMonde^ 3867 [ Semaines, a [ K.deSyne. 19 | R JeMacedone. 17 
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A NTio c H v sSochcr fils de Seleucus j.Roy 4 c Syrie, mourut eq lam.annee defon 
teguelaj^tvn fils nomme Antiochus, comme luy, que les M.leiiens pourauoirf cémc 
cfcric A^BnusJdechalTç leqt Tyran Timarchus.fournommerent Theos.qui vaut autant 

fÆ'rï'f D 1 v »» 'W rucccJa “ Royaumes de Syrie Sc d'Afie,& y régna ( au copte 

d Eufpjjç) ly.ans.Çependant aucuns eftimepe, que les Rois d'Afic prenoiem alors des ril 
très Q fiiper|>es 8 c magm$ques,afin de retenir leurs fubjcasenplus grande obciifance Sc 
reuerencc çnuers eux.Qn efcritoutreplus.queccft Antiodius rcpulia fa première fënï 
Lapdicç.cncorcsquellç l uy euft enfité deux fils.l'vnnômé Seleucus Callinicus «c faune 
Antiocltus Hieraxtdc ce pour elpoufèr Bérénice fille 4 e PhiladelpheRoy d'Egypte sc 
afin de contraRer par ce moyen paix auecluy.Combicn que les hiLres reciteTque Prof 
lomMauoit accordé ce mariage fiuûnt eftat que ce luy eftoit vne planche préparée pour 

quel * ! ' ne ' n “ US '“I'"' < ’ UC AnciocLsEc pour ce 

que 1 intention Sc efteft de ce mariage eftoit iniuftc,Dicu voulut qu'il n'en fuiceda auc, n 
bien, félon qu auoit prédit Daniel c hapnff.liu^; - 

E N mefme temps qu'Andochus Tlieos fût en régné, Ariamnes fécond du nom fils d' A- 

d« Rokdef^^' rf ^ n ? *1? aU Ro > , ’ umcdc Ca Ppadocie , tenant le la. lieu cnl'ordre 
v fi O cn '“ lu yRoy>ome.Lequel eue en mariage lafille d'Ancioehus Tlieos 

fo I.çfp.i,x f ,s M.sini-1, Sc Mamiiivs Vitvivs, Con- 
vilfcdAgr.gcnreteceueparcompofirion.Qui for caufe, que les Carthaginicns calfcm 

Hannon 
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Hannon de là charge, & la donnèrent à Amilcar Barchin, le plus cftimé de leurs Capitai 
nej de (on temps: lequel apres le départ des Confuls , courut toute la colle d’Italie, de re- 
couura quelques villes de la Sicile. Polybe liure i.Eutropius,Orofius,Zonarc. 



Du Monde. 3868 | Sepmaines. 3 | R. de Syrie, i j R. de Macedone. 18 



Olympiade. 



R. des Grecs, yz | R .([Egypte. 16 | De Rome. 4 pt 



L. Valerivs Flaccvs, & T. Otacilivs Crassvs, Confuls. 

S o v z lcfquels il ne le fit rien de mémorable en la Sicilc,fin6 qu’ils gardèrent de retin-l 
drent les villes medicerrances en TobeïlTance du peuple Romain : à caulè que les Cartha-j 
giniens eftans les plus forts de mieux (liiez au fait de la marine, attirèrent facilement à eux 
la plus part des villes maritimes. Qui fut caulè que les Romains firent equipper vn grand 
nombre de vaifieaux de commencèrent à faire exercer déduire leurs gens au train de la 
guerre de mer. Polybe. 



Du Monde. 


3*69 | 


Sepmaines. 4 


R. de Syrie. 1 | 


R . de Macedone. \p 


Olympiade. 


I30.1 | 


R. des Grecs. 5} 


j R. d Egypte. 27 


De Rome. 493 



Cn. Coknilivs Scipio Asina, de Cn. Dvillivs, Confuls. 
Sovz la conduire de Duillius, les Carthaginiens furent la première fois combattuz 
en mer par les Romains, de leur armee rompue: de forte, qu’il gagna grand nombre de 
leurs vaillèauXjdont il triompha à Ion retour à Rome. 

Son compagnon parlementant auec les Carthaginiens,fut contre toute loyauté pris 
de retenu d’eux,puis emmené prifonnicr à Carthage. Polybe liu.i.Zonare. 



Du Monde. 3870 


( Sepmaines. y 


R .de Syrie. 3 


| R. de Macedone. 20 


Olympiade. 1 


J R .des Grecs. 54 | 


R. <f Egypte. *8 


| De Rome. 494 



C. Aqjilivs Florvs, & L. Cornelivs Scipio, Confuls. 

A fin que les Carthaginiens fùlïènt empefchez &dillraitscn plus d’vn lieu, lcConfu 
Scipio, fut par les Romains delpcfchéés iflcs de Sardeignc de de Cprlèigue; où il conque- 
lia pluficurs villes, mcfmes les principales, apres auoir deffaiét l’armee de Hann5 Capitai 
ne Carthaginien,dcuant la ville d 01 bie,t&: iceluy tué fur le champ. Mais en Sicile A mil 
car fit plufieurs belles conquelles pour les Carthaginiens, apres le départ de C. Duillius 
de fans la reliflance que luy fit lautrcConlùl de celte annee,il (èmbloit que toute Tille fen 
ail oit perdre par les Romains. 



Du Monde. 3871 | 


Sepmaines. 6 


| R .de Syrie. 4 


Rde Macedone. 21 


Olympiade. 3 | 


R.des Grecs. 55 


| RJ Egypte, ip 


De Rome. 497 


M, Attilivs 


Cal atinvs , 


ET C. SvLPITIVS pATERCVLVS, 



Confuls. 

L e triomphe qüe le Conful Sulpitius rapporta celle annee à Rome de la Sardeigne, 
doit élire tefmoin des coquettes de victoires par luy fàiétes de obtenus en icelle fur les Car 
thaginiens. Son compagnon aulfi ne fut moins heureux cn la Sicile. Car outre la viétoire 
qu’il gagna fur Tarmec d’Amilcar Admirai des Carthaginiens , il recouura pareillement 
bon nombre de villes que lès ennemis occupoicnt, comme Drepane, Enna,Lilibarc, Pa- 
normCj&Camarine. Deuant laquelle neantmoins il lètrouuavne fois en grand danger 
jd’eftrc enderemét de$ai£t,fi la vertu de proücfiè de Calphurnius Flamma, tribun de guer- 
re, ne l’en cull preferué de garanty. Polybe liu.3. Zonarc. 
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D u Monde. 387A J Sepmainee. 7 | R.de Syrie .. J | R.de Macedone. zz 

Olympiade, 4 | A-dw Çrrcr- 56 ( R J Egypte. 30 | De Rome. 496 

L 4 communauté des Achxiens apres fi eftre l’cfpacc de af . ans gouuerncz à la maniè- 
re que nous auons récitée cy deuant, félon Polybc , changeant de Forme de police fe con- 
ftituavnDucou chefjfouzle nom duquel toutes chofes deuroient eftre gouuernces.Et 
fut le premier a qui cfchçut ceftedignitc Marcus Geranius , qui demeura en icelle 4. ans. 
Polybeliu.z. 

Ç. A-çtïJ-ivs Regvlvs, & Cn. Cohnemvs B^asiq pour la z. fois 
Confuls. 

H a N N 1 b a l eftant derechef fàiû Capitaine general de l’armoc des Carthaginiens en 
Sicile, fût encore vaincu fur mer &: deffait par les Romains-, A l’occaiîon dequoy fes l'ol- 
dats le m^ftinans contre îuy,le mirent cn pieçes.Çe faiél Attilius Conful fit pafler fon ar- 
mée ifles de Lipare 8 c de Mahe,où il mît tout en la puifTancc du peuple Romain. Po- 
lybe,Florus,Orofius,Zonarc. 



D a Monde. 


3873 | Sepmaines. 30 


R.de Syrie. 6 


R. deMacedonc 13 


Olympiade. 


131. 1 }. R .des Grecs. 57 


| KJ Egypte. 31 


De Rome. 497 



Les Athéniens furent celle année, félon l’oblèruation d’Eulèbc, remis en liberté par 
Antigonus Roy de Maccdonc.Cequc nous: eftimons eftre aduenu quand il retira volon- 
tairementjCommeefcrit Paufanias liu.j.fa garnifon qu’il auoit dedans leur Mufæe. Com- 
bien que Plutarque en la vie d’Aratustefmoisnc, quelle ne fût rcnhfe en pleine liberté, 
que long temps apres le trefpas d’ Antigctnus iouz Qemctrius Ion fils, y eftant touliours la 
garnifon Macédonienne dedas. Ce que Sigonius attribue 2 la ÿ.annee delà guerre Puni-^ 
que,& toutesfois veut que ce lut cn la 131. Olympiade; 

L. Manlivs Vvlsô Longvs, & Q^C æoitivs, Confuls. 

L e dernier defqucls mourut en celle dignité, & eut en fon lieu M- Attilxvs Re- 
|c v l v s , qui auoit elle défia Conful vnç fois . Dont il fcmblc que ce Confulat cil ccluy 
duquel Iuftin fait mention liu.4‘1. Auquel il dit que le règne des Parthcs commença, non- 
ohftant qu’aucuns çxemplaire$ portent L. Manilius fifo auce Attilius Rcgulus, pour 
Manlius Yullo, 

P p v r. accourcir & mener coll à fin la guerre que les Romains auoient contre les Càr- 
thaginicns,futaduifé de la tranlporter au pays d’Afrique.Suiuant cela l’appareil 8 c equip- 
page d’vnc telle cntrcprinlc fut mis lus,&: donné aux deux Confuls:aufquels l’heur fouo- 
rifa tant du commencement cn ce voyage , qu’ils mirent premièrement en routte près la 
colle de Sicile l’armce Carthaginicnnc , qui leur vouloir forclorre le partage d’Afrique ; 
puisayans prins port, attirèrent plufieurs villes à leur party,& réduiront les Carthaginiés 
en telle extrémité d’affaires, mefme apres qu’Attilius(cllant fon adioinâ retourné à Ro- 
me)eut gaigné vne féconde vi&oirc iur leur armee , qu’ils furent contraints, nefolâns 
plus fier en l’cxpericnce de leurs Capitaines , d’en receuoir vndc Lacedemone nommé 
Xantippus,parl’induftrie duquel le malheur fe tourna fur les Romains, cn forte que bien 
peu de leur armee elchappcrct (ans eftre pris ou tucz:entre Icfquels fut Attilius, -la fortune 
duquel en la captiuité eft digne de rccit.Çar eftant enuoyé à Rome fur fâ fby,pour traiter 
de la paix,& de l’efchagc des prifonniers, à la charge qu’il fi en retourneroit rendre prifon- 
nier, où il ne feroit rien^il donna tout autre conleil au Sénat, monftrant que ce.n’cftoit le 
profit de la République, puis retourna volontairement à Carthage , afin de garder la foy 
iurcc à fes ennemis, qui le firent mourir d’vnc forte la plus cruelle & effrange du monde. 
Et puis d’ vne ingratitude maligne & plus que barbarefque renuoicrent le panure Xan- 
tippus en fon pais, ayant donné mandement au pilote qui le conduifoit de le noicr dedans 
la mer, afin qu’il ne le peull vanter d'auoirfàit gaigner la vitoirc prcccdenteaux Cartha- 
ginois. Autheurs precedens auec Appianus : auep Icfquels Velleius Paterculus déclaré 
que cecy aduint cn la 9. année de la première guerre Punique. Mais le nombre eft notoire- 
ment 
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VS 


mentfauxou corrompu qu'il adiouflé, que ce fut cnn. ans deuant la ruine de Carthage 
par le fécond Scipion. ' • - " - 


Ht* Monde. 


3874 | Sepmaitnes. 1 | R.de Syrie. . 7 | 


R.de Macedone. 14 


Olympiade „ 


2 j|. R .desÇrççs. j8 | ,R .^Egypte. 32 | 

rr-.f-H; — I— — n : 


De Rome. 498 



Acrotatvs Roy de Sparte fils d'Arcus mourut enuiron ce temps: (car l’annee ne 
fe trouuc autrement déclarée par les autheurs ) laiflànt fà femme enceinte d’vn fils .nom- 
mé Areus,ou(comtttc les autres veulent) qui eftoit aage feulement de 8. ans, en la tutelc 
de Leonidas,rils de Clconymus,qui auoit eflé frere du feu RoyCleomencsjlequel vn peu 
apres par le trcfpas de fon pu pille, fucceda à la courônc de Sparte, de laquelle il fut en peu 
de temps dcfpouillé &c relégué en Arcadie par les Ephores , qui le rappellerent encore a- 
pres. Qui fut l’occafion des grades inimiticz & diflenfions qu’il eut contre Agis fils d’Eu- 
damidas Roy de l’aptfe famille, dont la mort dudit Agis fen cnfuyuit. Tcfmoin Paufa- 
nias liu.3-. & Plutarqueen la vicd’Agis, où il recite que ce dernier Acrotatus Rit occis en 
bataille près la ville de Megalopoli par Ariftotimus tyran d’icelle. 

Ser. Fvlviv$ Noïilior, &: MpÆMiLivs Pavlvs, Confuls. 

L’ inconvénient- aduerru à Artilius a Romc,fit partir les Confuls auec 500. voi- 
les pour aller en Afrique. Les Càrthaginiens auec pareil nombre de vaifleaux, allèrent au 
devant, & les rencontrèrent: mais la vidoirc fut pour les Romains:car ils mirent en fonds 
104. vaifleaux, &: en prindrent 30. de leurs ennemis : dcfqucls aufli ils taillèrent en pièces 
furlcchatqpiufquesà 35. mil, &: fut encore celle viftoirc fécondée dvne autre qu'ils ga- 
gnèrent en terre. Mais comme ils reprenoient la routte d’Italie chargez de. butin , furent 
accucillizd’vne tourmente qui leur porta plus de dommage que leurs ennemis n’en a- 
uoient rcccu d’eux . Pour ce que de 300. voiles les 80. feulement retournèrent à port. 
Autheurs inclines . 



Du Monde. 3873 


Sep mai nés. 


3 


R. de Syrie. 8 


R.de Macedone. 23 


Olympiade. 3 | 


R. des Grecs. 


19 


R. d'Egypte. 33 | 


7 

De Rome. 4 99 


Cn. Cornelivs Scipio 


Asina , & M. Attili 


vs Calatinvs, 



cous deux pour la 2. fois Confuls. 

La perte que les Romains aitoicntfaiéic fur la mer, donna occafion & moyen aux 
Carrhaginiens de rccouurer l’idc de Coflura,& de f lire plulïcurs conquclles en Sicile, la- 
quelle ils euflent mcfme entièrement afliibicdie fans l’arriuce des Confuls auec vne grof- 
fc flotte de vaifleaux de guerre nouucllcment cquippee,qui mirent le fiege deuant Panor- 
me, que la fàminc'fit en fin rendre par compoficion. Polybc liu. 1. Ce que toutesfois Zo- 
narc attribue à l’an fuyuant de Rome. 



Du Monde. 


3876 


Sepmaines. 4 


R.de Syrie. ç R.de Macedone. 16 


Olympiade. 


4 


| R.des Grecs. 60. 


R.d’ Egypte. 34 j De Rome. joo 



A r a b 1 s natif de Sicyonie Capitaine des plus renommez de fon temps , apres auoir 
deliuré fort vertueufement fil patrie de lafubic&ion des tyrans qui loccupoicnt: &c icelle 
îoindcàla ligue ^communauté des Achæiens,fut apres Geraniusefleu Capitaine gene- 
ral d’icelle ligue, pour la bonne opinion quon auoit de luy. En laquelle charge il fut félon 
Polybc 8. ans deuant qu’y élire rcnouuelc. Combien que Plutarque dit feulement qu’il 
y fut vn an : auquel il courut & pilla tout le pais de la Locridè,& la Calidonie aufli . Mais 
il n’arriua pas à temps pour fccourir les Bœotiens en la bataille qu’ils perdirent deuant la 
ville de Chcronec contre Ici Ætolicns,là où Abocritus gouuerneur delà Bceotie fut oc- 
cis.Or lors que cela fe fit, les Achaciens n’auoicnt pas encore ny grande puiflànce,ny gran- 
de authorite,ny cflenduc de terre : pour ce que c’cfloient toutes villes qui faifi'icnt leurs 
affaires chacunes à part foy .Mais Aratus fût ccluy qui premier les rallia enfemble, & efla- 
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blit encre clics vn gouuernement eiuil & honnefte. Et puis tirèrent à ieur ligue lesautres. 
villes qui cftoient à l’entour d’elles, les vnes en leur portant confort 6c ayde pour les deli- 
urcr de Poppreflion de leurs tyrans, les autres en les gangnant par leur vnion Scconcorde, 
& par la bonté de leur gouuerncment.De forte qu’il les efteua par ce moyen au 4e grc de 
grandeur où elles paruindrent depuis:& furent les dernières delà Grèce, efquclles les Ro- 
mains trouuerent quelque relique de l’ancienne vertu & generofité Grecque. 

M a T H a T i a s Siloah,fucceflcur d’ Amos,Sirach de la famille de Dauid exerça la prin- 
cipauté des luifs lo.ans. Philo. 

Cm. Servilivs Cæpio, & C. Sempronivs Blæsvs, Confuls. 

Les Confuls apres auoir fàilly à prendre le Lilybaee,pafferent en Afnqae,& coururent 
toute la cofte d’icelle. Mais au retour vne tormente les aflaillit,qui leur fit périr la moitié 
Jeleurs vaiiTeaux-.chofe que le peuple Romain prift tant à cœur, qu’il propofii de là en 
auant de nè plus rien hazarder fur mer. Polybe. 

Du Monde. 3877 | Sepmaines. 5 | R Je Syrie. 10 | R.de Macedone. vj 

Olympiade. 13a. 1 | K.des Grecs. 61 | R.d Egypte. 33 | De Rome. 301 

C. Avreæivs Cotta, 6c P. Servilivs G e m 1 n v s, Confuls. 

L’ opinion conceuë par les Romains , que les Elcphans leur auoicnteftécaulcde* 
pertes par eux rcccuës en Afrique, intimida tellement leur gendarmerie qui eftoit en Sici- 
le, que de eefte annee ny de la fumante, ils n’oferent atteindre les Carthaginiens en batail- 
le, telon que Polybe recitc.Mais Orofius eferit que le Conful Cotta les combattit en mer 
&C en terrc,& gaigna pluficurs belles vidoires fur eux. Pour lefquelles il fe trouuc auoir 
triomphé.Es Tables du CapitoIc.Zonare adioufte qu’il fempara de pluficurs places nom- 
meement de la ville de Himcra:& puis aflftcgea l’ifie de Lipara. 



j 

Du Monde 


3878 j Sepmaines. 6 


R.de Syrie. Il 


| K.deMactdone. 28 


Olympiade. 


2 | R.des Grecs, fi 1 


R.d Egypte. 3 6 


De Rome. 302 



M. Attiliirs prifonnier à Carthage, vint ccftcannecà Rome de la part des Carthagi- 
niens, pour traiter delà paix, laquelle toutesfois fut par luy difiuadce,commé a eftécy 
deifus recité. Polybe, Aul.Gellc,Orofe,Zonare. 

L. Cæcilivs Metellvs, 6c C. Fvrivs P a ci lvs, Confuls. 

Les Confuls auoicntcouftumc en ce temps d’entrer en l’exercice de leur dignité au 
mois de May, ou de Iuing. 

L’ o c c a s 1 o n de la timidité des légions Romaines entendue des Carthaginiens , fi; 
qu’ils enuoierent plus grand nombre 6 c de nauircs 6 c d’Elephans en Sicile, qu’ils n’auoiér 
encor fàidfouzlaconduided’Aldrubal : lequel toutesfois par l’induftrie &c rufe de Me 
tcllus Conful, fut auec tousfes Elcphans deitaid deuant la ville de Palerme; tellement 
qu’il en prift cent 6 C quatre, lefquels il mena en triomphe à Rome , félon que récité Po- 
lybe & Pau(anias.Phneliure8.tefmoigne,que le triomphe enfutfaid l’an 301.de Rome, 
ayant eu poifiblecfgard au commencement du Confulat feulement. Mais à bien le rap- 
porter au temps qu’il futfaidà Rome, ilfembleque les Faftcs du Capitole ont eu plu; 
d’occafion de l’attribuer à l’an 303. Tant y a que la fupputation de V arro n’a point icy 
de lieu. 



DuMonde. 38 79 j Sepmaines. 7 | R.de Syrie, it | R .de M.icedone. 19 

Olympiades. 3 j R .des Grecs. 63 | R. d'Egypte. 37 | De Rome. 503 

— — - — 

O N 1 a s fils de Simon , furnommé par Iolcphc le Iufte , eftoit (ouuerain Sacrifiçatein 
des Iuift en ce temps, ayant fuccedc en Ci vicillclfc à fon oncle ManalTcs en la fouueraine 
facrificature-, qui a peut eftrc cfté la caufc que pour n’auoir vefeu longuement en cefte 
charge 6 c dignité, ilacftéobrais par Philo . Cependant Iofephe did, qu’il fut oncle de 

Iofêph 
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Iolcph prince de Iuda de par là fœur : par le moyen duquel il fit fa paix , auec Ptolomeef 
Eucrgetcs, qu’il auoic ofFeniecn luy refufant le tribut qu’il demandoit:& que fon luccefj 
feur for Simon fon fib , qui cft pareillement furnommé par Philo le Iufte: félon lequel, fi 
Manaflès a elle familier &amy de Seleucus Callinicus , il faut aufli que cch Onias ait 
vefcu depuis , St que les ans de fa facrificature ayent efté comptez aueç ceux de Simon 
fon fils. 

C. Attiliys Regvlvs, L. I^aniivs Vvlso tous deux pour la a. 
[fois Confuls. 

L a vidoirc de Metellus rehauflà tellement le courage aux Romains, quelle leur fih 
remettre lus vn grand equippage de mer, qui fut enuoyé en Sicile , fouz la conduitte des 
deux Confuls, où ils afliegerent le Lilybee, à caulc de l’importance d’iccluy: quj ne peut 
toutesfois ehre emporté celle année, tant pour la refillance que fircr les alfiegez,que pour 
la playe que rcceut l’armcc des Romains en vne charge que fit fur eux Annibal fils d’Àmil 
car pendant le fiege. Polybc,Zpnare. 
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Olympiade. 
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| R.des Grecs. 
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R. d'Egypte. 38 


| De Rome. 
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Environ ce temps Agis fils d’Eudamidas commença à régner en la ville de 
Sparte, lors queLconidasy regnoit ia pour la famille des Agides , luy ellant efcheuë la 
couronne par la mQÇf du petit Arcus fils d’Acrpratus, duquel il elloit tuteur. Plutarque, 
Paulanias. 

Ce qui cft efçric au Prologue de la Sapience ou du Iiurc intitulé l’Ecclefiaftique de 
Icfus fils de Sirach,qu’il vint en Egypte l’an 38. fouz le Roy nommé Euergetes, fenible 
deuoir cftre attribué à la fin du règne de Philadelphe,&: ^u çqmmençemcnt d’Euergetes 
pour la raifon expofee cy defifus. 

P. CUVDIVS PvtCHER, ET L. IVNIVS BrVTVS, Con-| 
fuis . 

Les Romains receurent trois grandes &: notables pertes ccfleannee en Sicile. Car 
jl’armeedcmerquemenoitClaudius Confiilfut deflai&c par Afdrubal , en forte que de 
cent vingt voiles les nonante trois furet gagnées par les Carthaginicns. La fccôde fut des 
nauires, qui cflqient au fiege deuant le Lilybee, lefquellcs furet toutes prifes, ou brufc 
lees des ennemis . La tourmente fut caufe de la dernière , qui fit fubmerger toutes cel- 
les que Iv. Brvtvs mçnoit au fcçpprs des autres . Polybe, Florus, Eutropc, 
Zonare. 

Cicéron adiouhe liu.z.dc la Diuination, que ce defahre leur aduint pour fchrc| 
embarquez contre les prefàgcs qui les diiTuadqicnt de faire leur voyage . A caufèdequo 



Du Monde. 3881 | Sepmaines. 2 | R.de Syrie. 14 | R.de Macedone. 31 



Olympiade. 133. 1 | R.des Grecs. 6f | R. d Egypte. j | Ve Rome ^ 
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Philadelphe Ptolomce decedé,fucceda le 3. Ptolomee fon fils , auquel le fur- 
nom d’Euergetes fut dôné,qui lignifie bicn-faiâeür, lequel tint le Royaume d’Egypte au 
compte d’Eufèbc & de fiedaenuiron 2$. ans : combien que d’autres n’en comptçnt’que 
iy. feulement. Les hihoriens tcfmoigncnt.qu’il mourut allez de temps dcu£t Ântjoçhus| 
Roy d’Afie fon gendre . 

C. Avrelivs Cotta , & P. Servilivs Geminvs , tous dcux| 
pour la 2. fois Confuls. 

Les pertes & dommmages receuz l’an precedent par les Romains,leurs auoient telle- 
ment mattez le courage } que par fclpacc de y. ans apres, ilsn’oferentrienhazardcrfurla 
mer: combien toutesfois qu’ils ne laiflêrcnt de le tenir forts en terre & d’y combattre plu- 
fieurs fois leurs ennemis, en la Sicile principalement deuant la ville d’Erice. Mais il ne le 
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crouuefcc di& Polybe ) aucun qui ait faiéfc récit de chafque particulier exploid <de guer-i 
re,nydc Panneeny (lescbcfs.Frontinustoutcsfoiscftimc que ce ConTulat fut feulement 
M .an apres ccluy de L.Papirius Curfor,& Sp. Seruiliu s. ; 
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Ejtâwt Philaddphe décodé, Antiochtts Roy d’Afic reprift là première femme Lao- 
dicé,qu’il auoit cepnchce,& la remit en Ton premier hôncur.Mais quand elle eut eftéqud- 
quetéps auec luy, craignant qu’il ne luy ioüaft encor d’vn tour de là defloyauté& kgcrctd 
precedente, m«û bon ordre à fes aÜàiresyqu elle le fit mourir fecrcttement en la if. année 
de ion régné. Non contente dequoy elle incita encore l’ailhc desdeux fils qu’elle auoit eu 
de luy, nomme Sclcucus,&: furnommé Callinicus , qui lignifie victorieux , (lequel par le 
droiâ de ion aage fucccdoit à la couronne de Syrie,dcmeurant feulement à Ton frere An- 
riockus.fumbmé H ie rax , legou uern emen t de l’Afic mineur ) de faire malhcurcufement 
mourir là «araftre & le fils quant & quant quelle auoit eu dudit Antiochuslbn mary, 
auant qu’ci le peu ft eftrc fecourucdu Roy d’Egypte, & des citez d’Afic: lefqucllcs dereftas 
vn fi malheureux adc,fc rendirent quali toutes en l’obcifiance du Roy Eucrgctcs,&: cftoit 
tout le refte pour feirc en brcflc (cm blab le, fi quelques troubles neuflent faiét retourner 
iedift Euergctcjen fon Royaume.L abfence duquel donna loifir 6c moyen à Scleucus,de 
mettre lus vue aimée de mcr,pour rccouurer les villes qui feftoient aliénées de luy. M ais 
vnctormcntc l’accueillit de telle façon quelle luy fit perdre tous les appareils de gu cire 
Sc de mer, (ans que le naufrage efpargnaft que bien peu de (es gens. Qui fuc cepen- 
dant vn malheur, qui fe tourna aucunement en bien pour luy. Car il efincut les citez d’A- 
fic à telle pitié, quelles (c remirent volontairement en (on obeiftànce. Au moyen dequoy 
penfant bien eftrc égal de forces au Roy d’Egypte , voulut luy recommencera bon efciéc 
la guerre, en laquelle il fur derechef defeonfiedi qu’il luy fut de befoin d'appcller fon frere 
Antiochus à fon fccours , qui fe mit haftiuement en chemin , plus pour y faire fon profit 
qu’autrcmenc.Cac il ne fe contcntoit de fon partage , encor que (bn frere luy promift de 
luy faire part d’vne portion de l’Afieiufques au mont Taurus. De forte que telle intentio 
luy fit donner le furnom de Hicrax,qui lignifie Milan, 6c fit auffi appointer fbn frere auec 
(bn ennemy auant qu’il fuftarriué. Chofe toutesfois qui ne luy fit perdre la volonté 
de mettre à execution fon deftein, comme il fit par le moyen des Gaulois qui l’accompa- 
gnoient,aucclc(qucl* il vainquit fon frere en bataille; en laquelle courut le bruit qu’il a- 
uoiteftétué.Quifùtcaufeque les Gaulois Ce tournèrent contre luy-mc(mc,& le con- 
traignirent à fe cachepter d eux , auec grande femme de deniers. Puis au fertir de leurs 
main s, tomba en celles d’Eumenes Roy de Bithynie , qui voulant pefeher en eau trouble 
le chargea à rimprouiftc,fi brufquemcnt qu’il luy fit quitter toute l’Afic , & en fenfuiant 
trouua (à dcrnicrc fin entre les mains de quelques brigands qui le tucrent. Les hiftoriens 
adiouftent qu’il fut bien toft apres feiuy par Scleucus (bn frere, qui mourut par la cheutc 
, de fon chcual qui luy brifà le col, apres auoir commandé à l’Empire d’Afic, au compte de 
Eu(ebc,& de Sulpitius Scuerus, de ao.à 2.1 .an. Mais fil eft vray que par la fupputation de 
Strabo le Roy Eumenes feit décédé enuiron le commencement de la 133 .,Qly mpiade , il 
feue auflï confeftèrquc l'inconuemcnc de Hïcrax aduint long temps deuant le trefeas de 
fon frere. Tant y a que l’cftat des affaires d’A fie a efté tel tout le temps que lediâ Scleucus 
a régné, ainfi qu’il eft récité. Appianus 6c Iuftin liu.2,7. 

L. Cæciiivs, 6c M. Fabivs BvxEO,touspourlaz.fbisConfuls. 

L e dernier defquelsconqueftal’i(leColombicte au nom du peuple Romain; 6c puis 
continua le fiege deuant le Lilybee. 
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COMMENCEMENT DT REGNE ET 

Etnpirtdes c Parthesen <±Afic. 

L E s Parthes faifâns profit des difIbn'fions,& guerres ci u îles, qui efloicnt entre les prin- 
ces d’Afie &d’Orient fe reuoltcrent contre eux , & ce comme a noté Eufebe en celle 
Olympiade, encore que Iuflin liu. 41. 6c 4s. ait cflimé que ccfut au ConfulatcfAttilius 
Regulus 6c de Manlius V ulfo, Mais il côfefîc aufTi que ce fut lors que Seleucus 6c Antio- 
chus fe guerroioient lvn l’autre. Tant y-a que leur exéple donna occafion à plufieyrs au- ! 
très peuples d’Oricnt défaire le fçmblable: mefmcmëtà vn Thcodotus,quc Strabo liu. n, 
appelle autrement Euthidèmus,gouucrneur de mil cite? en Baârianie , de femparcr de 
la propriété, & nommer Roy d’icelles. Mais peu apres les Parthes , fè trouucrent aflailliz 
par vne bande de Nomades ramafïêz fouz la conauitte d’vn Arfcs , ou Arlaces Scythe de 
nation^qui les vainquit en bataille, où fut tué leur gouuerncur Athenagoras : a l’occafion 
dequoy ils furent contraints de le rcceuoir pour leur prince, corne les Hircaniens au fem- 
blable incontinent apres: d’autant qu’il fe fentoit délia afïczfort pour refifler à Thcodo- 
tus,quand il eut nouuclles qu’il efloit allé de vie à trcfpas. Apres lequel ne fe prefènta plus • 
perfonpe pour raflaillir,quc-Seleucus Callinicus: lequel ayât lcué vne armee pour rédui- 
re lcsTcbclIcs,pcrdit l’cfpoir de ce faire en vne grande bataille, où il fut vaincu par les Par. 
thés? Iç iour de laquelle fut remarqué par eux, comme principe de l’eftablifTement de leur 
liberté . Car dés loraAdaces eut loiiir de fonder 6c afïcurer fa principauté par loix 6c in- 
ftitutions ciuilcs 6c bloques, & par fortifications de fes lizicres. Enquoy faifànt il acquit ! 
telle réputation enuers fes fubieéls, qu’ils firent en l’honneur 6c mémoire de luy, nommer 
tous fes fucccffeurs Arfàcidcs, qui ont fouz tel nom tenu le Royaume des Parthes auec 
l’Empire des hautes feigncurics de rAfie,iufques au temps d’Alexandre fils de Mammea, 
Empçxctmde Rome: ainfi qu’Agathius raçompte. Qui toutesfois fcmble auoir mal com-. 
pté deux IP^S ans feulement , ou félon aucuns exemplaires 170. ans, depuis ce premier 
Arfâces iufquesà Attabanus Roy des Parthes , fi cefl erreur n’cfl procédé de la faute des 
efçriuains,qui ayênt mis cci.xx.pour cçcclxx. 

M.Fabivs Licinivs,& M. Qtjacïhvs Çrassvs, pourla. a.fois 
Confuls. ' 
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'M, FabivS ' Bvteo pourla j.fois Confiil, auec C. Attilivs Balçvs. 
L b premier defquels deffit 6c rompit l’armee des Carthaginicns près Ægimurc,qui fi c-, 
ftoic oficc ingérer de venir courir la colle d’Italie. 
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A », a t vs apres auoirftefmoin Polybe excrcé)l’eflat de Capitaine general de la ligue 
des Achseiens par J’efpacede 8. ans, au compte de Polybe,futdercchcfcÔtinué en la mef- 
me charge, en laquelle il eflâia par tous moyens de chafïcrlagarnifbn d’Antigonus Roy 
de Macedone de la forterefTe de Corinthe , laquelle fcmbloit proprement vn ioug pour 
tenir en feruitude tout le demeurant de la Grèce. Tellement qu’il vint par fon induflrie à 
chef de ce qu’il pretendoit,& puis affocia les Corinthiens à icelle ligue, pourfuyuant de là 
fon heur fi brauenjent contre Antigonus , qu’il fit pluficurs beaux exploits de guerre lur 
luy,& alla courir le p«s Attique,5c l’ille de Salaminc. Laquelle prife au relie de Corinthe 
futfee dit Plutarque) leader nier exploit notable de vertu des Grccs^ainfi que Philopcenié 
fut dit le dernier homme clés Grecs , cflant femblablc tant en hardiçflp qu’en profpcrité 
aux plus beaux des anciens. : 
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Estant cnuiron cc temps dcccdé Theodotus Roy des millc'citez en Ba&rianic , 
Theodotus Ton fils luyfucccda à fa couronne , lequel fit accord & alliance auecAr- 
fes Roy des Parthcs,& Scleucus Callinicus. Au moyen dequoy il régna en paix iufques à 
fon trcfpas.laiiïant fa fucceffion a fon frère nommé Euthidemus. On dit encore qu’apres 
iceluy rçgncrét de la mefmelignee iufques au dernier Eucratides,Menander, Demetrius, 
Eucratidcs premicr,& Eucratides iecond. Strabo,Plutarque,Iuftin. 

A r a t v s continuant fes profpcritez au dechaflcment des Tyrans dehors des villes de 
la Moree, amena les villes de Megare, Trœzcne,Megalopolis , Phliunthc , Epidaureen 
l’alliance des Achæiens.les faifant départir de la focicté du Roy de Maccdone.Au moyen 
desquels cxploi&s il induific encore Ptolomcc Roy d’Egypte à fe faire allié & confédéré 
des Achæicns fouz condition quil aûroit la prééminence 32 fûpcrintcndance en la guerre 
tant par mer que par terre. Polybc, Plutarque, Paulanias. 

À. M’anlivs Toroxatvs Att'icvs, & Caïvs Sîmhonivs Bia- 
sv $,pourlaz.foisConfuls. . . 

S o vz lefquels la ville de Brundufum fut peuplée de citoyens Romains. YelleiusPaterc. 
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Antigonvs furnommé Gonatas Roy dé Maccdonc, mourut en la 3 6 . année dé fon 
rcgne,laiflant vn fils nommé Demetrius,qui luy fucceda en fon Royaume, & y regttà tef- 
morn PdlybeiC Eufebc l’cfpacede io.ans;apres l’auoir premièrement recoüuré fur Ale- 
xandre filsde.Pyrrhus, qui en auoitdechairéauparauant fbn pere,par le moyen dyne ba- 
taille qu’il aiiôitgaignee furluy.MaisIuftinliu.i6. femble déclarer que cela fe fit viuant 
encore' Arttigonus,&: iceluy eftantabfent.Car il dit qu’Antigonus eftant Contraint dera- 
tnenèr fon armée de la Grèce pour defendre la Maccdone contre Alexandre , fuclâféhe- 
ment abandonné de fes gens. Au moyen dequoy Alexandre fempafa fàcUement du Roy- 
aume d’é Maccdonc.Mais Demetrius fils d’Arttigonus n’effânt encore qüc ieunc garçon, 
lcua vne armée, par laquelle il ne rccouura pas feulement Icftat de ion pété, mais auflî déi- 

pouilla fon ennemy du fien propre de l’Epire. 

C. Fvndanivs Fvndvlvs, & Svlpitivs G a l l v s,Gonfuls. 
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I o s e P h fécond du nom, prince de Iuda de la poftericé de Dauid, régna au rapport de 
Philo 6o.ans.Ioiephctefmoigne,qu’ilfut en grade eftime& authoriteenuérs Ptolomee 
Euergetesrdc maniéré qu’il en reccut beaucoup de faneurs & honneurs . Et fit lapaix de 
fon oncleOnias grand Sacrificatcur,fils de Simo le lufte auec luy, lequel ilauoit courrocé 
grandemét par fon auarice^cn luy refuiànt la penfiô &c tributordinâire, que les Sacrifica- 
teurs aüoiét accouftumé de paicr tous les ans pour le peuple Iudaïquc aux Rois dr’Egyptc. 
K Agis Roy de Cyrencs fircre du Roy d’ Egypte, cftanïxÿ deuat deeedc,auoit laide vne 
fille en bas aage fouz la tutele de fa mere , auec charge cxpreilc de la marier au fils de fon 
frère, afin de terminer par ce moic les differens qui cftoient entr’euX.Mais la inere Voulat 
difpoftr de ce mariage à fa tcfte,cnudia incontinent apres le treipas d’Ancigonu s -quérir 
Demetrius fils diccluy,pour efpoufcr fa fille, lequel y eftant allé , fè troüua fi agréable à la 
mere, qu’elle en fit fon amy:dc dcfpir dequoy les Cyreniéns le nuiront a mort. Au moyen, 
dequoy la fille qui fe notnmoit Berccinc,fut comme fbnperc auoit Ordonné mariée à Ion 
coufin. Iuftinliu.16. 

C. Lvt^ativs Catvlvs, & A. Postvmivs À l b 1 n vs-î’Gonfüls: 

Les Romains ayans reprins courage,dreiTcrent vn noOuel equippage de 300. Voillcs , 
qui fut mené par Lutatius Conful en Sicile, par lequel il Vainqui» heureufemeht l’armee 
que conduifoirHannon Capitaine Carthaginien près lés ifles Ægatesj où il mit enfond 
uy. nauircs defes ennemis, &c en gaignafoixante& trois. Laquellcperte abbatit en forte 

l’efpoir 
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l’efpoir du peuple de Carthage, qu’il fit par fés A mbâfTadcurs demander paix à Lutaeius , 
lequel les rcnuoyaà Rome, pour illcc capituler. Polybc, Eurrope^Zonare* 
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Agis Roy de Sparte delà famille Euritionidc fils du fécond Eudamidas 6. en li- 
gne depuis Agefilaus,qui auoit vaincu l’Afic, voulue enuiron ce temps ( comme Plutar- 
que nous donne à conic&urer, fansfpecifier l’annee) eflayerdc remettre en auant le iufle 
St honneflc gouuernement de la choie publique Lacedemonienne > auec la difeipline qui 
auoit cfté ordonnée 8 c inflituce par Lycurgus, 8 c ia de long temps hors d’vfâge ou corro- 
puë 8 c gaflcc: dont il courrouça tellemét les Ephorcs,& ceux à qui celle reformation n’c- 
floir aggreablc, qu’ils le condamnèrent iniquement à mort : & enuoycrent ibn frere Ar- 
chidamus en exil à la pourfiiiete de Leonidas , fils de Cleonymus Roy de l’autre famille 
des Agides. Qui fut par ce moyen le premier Roy régnant iéul à Sparte : d’autant que le 
régné de l’autre famille prit fin és deux frères fufdits.Mais l’anncc deuant qu’Agis fuflmis 
à mort , pour ce que les Ætolicns ennemis des Achaeicns eftoient venu entrer dedans le 
Pcloponnofe par le terroir des Megaricns,pour Içur faire la guerre, Aratus Capitaine ge- 
neral de la ligue des Achæicns ayant mandé aux Ephores le fècours qu’ils deuoient par 
les capitulations de l’alliance , eux auoient enuoy é le Roy Agis aucc vnc grande trouppe 
de leurs gens, lequel ioinél à Aratus l’incita de combattre l’enncmy deuant Corinthe. Ce 
qu’il ne voulut faire, ains le laiflà retirer. Mais pour ce qu’ils prindrent la ville de Pallene 
en f en allant, Aratus les reuînt furprendre dedans icelle fi inopinemét , qu’il en fit vn grad 
meurtrc,&: mit le relie honteufement en routte. Comme tefmoignc Plutarque, qui ligni- 
fie que cecy fc fit apres les choies récitées cy dcflùs: combien que Paufânias çftime que ce 
fut Agis qui prift la ville de Pallene, 8 c en fut charte par Aratus, 

L a c i d e s Cyrcnien philofophc Platonicien mourut , apres auoir prefidé à l’cfcholc 
Platonique, ou à la nouudle Academie 26. ans.Diogenes Laërt.Suidas. Cicéron tefmoi- 
gne qu’Euander luy fucccda en la régence de la melmc efcholc: de qui fut puis apres fuc- 
ccflcur Egefinus, précepteur 8 c predecclTcur de Carncadcs. 

L a feue des Florales fut inllituce celle annee à Rome, félon l’opinion de Vell. Pater- 
culus.Ce que toutesfois Pline liu.i8.refére à l’an ji 6. de Rome. 

A. Manlivs Touqjatvs pour la *. fois Çonful,auéc Lvtativs 
Cerco, 

Les Falifqucs voifins des Romains f cftans reuoltez contre eux, fùrene en l’efpace de 
6. ioursdcffaits&fubiuguez par les Confuls apres auoir perdu en vne bataille bic ijooo. 
de leurs gens. Florus,Eutropc,Polybeliu.i. 

Les conditions de paix propofees par les Romains aux Carthaginiens , 8 c par eux 
acceptées mirent fin celle annee à la première guerre Punique , vingt-quatre ans a- 
pres le commencement d’icelle . Par les articles de celle paix toute la Sicile, auec tou- 
tes les ifles qui font entre l’ Afrique 8 c l’Italie demeurèrent aux Romains. Palybe, Eutro- 
pe,Florus,Zonare, 
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Estant Eumenes prince de Pcrgamc décédé en la ai.anncc de fon régné, Attalus 
filsd’Attalus oncle d’içeluy,& frere puifhé de Phila?tcrus luy fliçcedaen la mcfme princi-j 
pauté,laquelleiltintrclpacede 43.ans,oulélonT.Liue 44. & fut le premier qui le don- 
na le tiltre de Roy de Pergamç, lequel vainquit lesÇalatescn vne fort mémorable batail- 
le, puis contrada alliance aucc les Romains, fùyuant laquelle il leur bailla fécours en la 
guerre cpntre Philippe Roy de Macedone , Çc fc trouua à la iournee do mer qu’fis eurent 
contre luy çn la nauirc des Rhodiens. Strabo liu.13. Par ce que plufieurs princes, peuples 
8c nations vindrent à fe bander contre les Achatfens , f entremit de les appointer 
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aucc les Ætolicns,qui cftoient alliez du Roy de Maccdonc-.tellcmcnt qu’il fit alliance of- 
Ifcnfiuc & dcfenûuc aucccux par l’cntremife d’vu Pantalcan. Plutarque. 

C. Clavdivs Cento,& M. Sempxonivs Tvdit a n vs,Confuls. 

L a ville de Carehage commcnçoit à goufter le repos que deuoit apporter la paix, que 
elle MU Mxkacniesit arlirp reedes Romains.quantl elle le trpuua derechef aflaillie d’vne 
plusdangcreufaguctrc par lès voiûnsalliez& fubjc6ts,qsü le rebellèrent &ç mirenten ar- 
mefauec les foidats eftrangcrs,qui auoient combatu pour les Carthagtniens en Sicile. Et 
dura ccftc guaewepài le rapport de Polybe 3-ans 4.mois,(clon T.Liuc y -ans. Durant lef- 
queis fa vide de Çatchagefattouua au plus grand danger quelle euft iamais encouru, de 
perdre ncmfêuleroeot fa réputation & authorité,mais.aufli fa liberté, fi la vertu &: prouëfi 
fa du vaillant Amifaar Barcha^erc d’Anoibal,nc 1 eulr garantie. 

Sévi cesCoeluls lapremicre Coraediefut compofce à Rome par Liuius,5c ioüee de- 
dans k tbcatre-.cei'mojn Cicéron en l’orateur, & au liure delavicillefle, nonobftant qu’il 
diû que ce fut l’an j14.de Rome, falon la fupputation d’aucuns . Car il dit que d’autres 
l'upputoient autrement .Mais tant y a qu’il nous dit auifi que ce fut jo.ans deuant le ConJ 
i'ulat de Q^Fabius Maximus,ce qui nous fait foupçonner de quelque defordre és Confu- 
lats de ce temps . 
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Lionidas Roy de Sparte fils de Clconymus de la famille des Agides,qui premier a- 
uoit tenu fcul le Royaume de Sparte, mourut:&luy fuccedaàfa couronne Ion fils nome 
Cleo menés, qui régna, tcfmoin Plutarque en fa vic,l’cfpacedc îé.ans. Au commenccmét 
defqucls il mit la Ville de Sparte en picque & en querelle auec la coraunauté des Achæiés: 
parce qu’il faifit le temple de Minerue qui eftoit près la ville de Balbinc, nonobftant qu’il 
fiift en querelle encre les Megalopolitains & Lacedemoniens.Combicn qu’ Aratus luy en 
euft le premier donné occafion,eftant allé harfcler.& irriter les Arcadicns(qui marchoiet 
lors auec les Elicns fouz Taille des Lacédémoniens, &: eftoient feuls de tous les peuples de 
la Moree qui reftoienc encore à fc ioindre à la ligue des Achziens)afin de fonder que vou 
droient dire les Lacédémoniens, ne faifanc point de compte de Clcomencs à caufe defa- 
ieuncfic.Mais luy faduifant à l'on aduenement à la royauté, que les habitons de Sparte e- 
ftoient de tout point corrompus, ayans delailTé la dil'ciplinc que Lycurgus leur auoit or- 
donnée , auifi qu’il n’auoit que le nom de Roy, mais que toute Tauthorité eftoit en la 
main des Ephorcs, il luy prit enuic de charger, & de ruiner l’eftac de la choie publique, 
pour les reftiruet en Ion ancien cftre,eftanc à ce faire incité de l’exemple de la vertu du feu 
Roy Agis, plus que du malheureux fuccez qui luy en eftoit aducnu:mefmemcc qu’il auoit 
cfpoufé la veufuc d’iceluy, femme fort vercueufe & loüable. Etpourcc auifi qu’il pefa qu’il 
luy fcroit plus facile de remuer les chofcs en temps de guerre que de paix , cela luy fit de 
tant plus volontiers appréhender les moyens de mettre les Lacedemoniens aucc les A- 
chaeicns en guerre. 

Q^Valiuivs Falto, & C. Mamilivs TvRR,iNvs,ConfuIs. 

A v temps defquels le Poëce Ennius nafquit plus aagé de j.ans que M. Porcius Cato le 
Ccnlcur,qui Tappelloit fon familier . Gceron en l’orateur ,ôc au liu. de la vicillelTc aucc 

Aul.Gellcliu.17. , 

L a ville de Valence,fut au mefinc temps peuplée de citoyens Romains. Velleius Pa- 

terculus. 
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S’ z s t a m T Aratus mis en detioir enuiron ce temps de inettr e la ciré d’Athcnes hors de 
la fcrulmde des Macédoniens fut repouflè,& mis en routte en vne cfcarmouche par Bi- 
thus, Lieutenant de Dcmetrius au pais Afrique, près Philacia. Polybe, Plutarque. 

T. 
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T. Sempron 1 vs Geacchvs, & P. Valejlivs FÀfro, Confiais. 

C e fut ( ce «lit Plutarque en la vie de Marccllus ) vnc cbo«fe merueillcuie & de grand 
heur pourles Romains, dcccquc la paix aueclcs Gaulois ne vint point à le rompre du 
temps que la guerre contre les Carthaginois duroit encore : & que les Gaulois comme fi 
par manière de dire ils éuflent iuré de combattre à leur tour , contre ccluy des deux peu- 
ples qui demeuneroit vainqueur, attendiret loyaumëc & de bonne foy,fàns fe bouger iuf- 
■ ques à ce qu’ils euflcntachcué, pendant que les Romains & les Carthaginois fe combat- 
toienrenfemble.Etpuis fallcrcnt attacher aux vainqueurs, quand ils n’eurent plus d’af- 
faire à d’autres. Ce qui fe fit au rapport de Polybe 45. ans apres qu’ils eurent demeuré fans 
interruption en paix aucc les Romains. Mais Zonare & Orale font tefmoins que ce furet 
les Boiens & autres peuples des Alpes, qui remuèrent ce mefnagc,&ayan s pris lés armes 
contre les Romains, defnrent trois mil hommes de l’armee que le Conful Valerius auoit 
mené contre eux! Mais il fen reuengea fi bien incontinent apres, qu’il en tailla d’iceux en 
pièces bien i4,inil,& en prit deux mil captifs. 

Av meftne temps les Liguricns,qui habitoient les coupeaux des Alpes, commencerét 
à fe faire renommer par leurs brigandages , à l’occafion dcfquels les Romains leur com- 
mencèrent guerre qui dura (par le rapport de Strabo liure quatorziefmc.) odantc 
ans. ! 

Les Romains outre-plus fe fêntans offenfez &: iniuriez de ce que leurs marchans,quj 
paflbientpresriflcdeSardeigne cftoient volez &: tuez, n’en firent autre querelle , que dç 
l’emparer par force de ladite iflc,& l’olter aux Carthaginicns qui n’y pouuoicnt alors re- 
médier à caufe de la guerre qu’ils auoient contre leurs voifins . Comme Florus , Orofiusj 
Zonare recitent . Mais Polybe liu. 1. déclaré, que les Carthaginicns voulurent enuoyer 
vnc armée en Sardeignc pour la defendte: à .caufe dequoy les Romains leurs dénoncèrent 
la guerre, pour laquelle cuiter n’eflâs en point pour la fouftcnir,ils quitterét Tille, & payè- 
rent quant & quant vne grande foramc de deniers. ■ 
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A v temps de Demetrius Roy de Maccdonc aduint ce que luftin recite lin.a8: qii’Alp- 
xandrcRoy d’Epire fils de Pyrrhus mourut, laiflànt deux fils, Pyrrhus & Ptolomce’,fodb 
la tutclc&gouuernemcnt de leur mere 01ympias,quicftoitaufîifŒùr de leur père. A la- 
quelle les Ætolicns voulurent ofter vnc partie d’ Acamanic, pour fe l’attribuer . Qàaifut 
caufe dé la faire récçrcher le fccours du Roy Demetrius, luy donnant pour plus facilcmét 
Timpetrer,vne de les filles appellcc Phtia en mariage , quoy qu’il euft ia efpoufé la fille 
d’Antiochus(ie ne Içay fil a voulu pluftofl dire de Demetrius) Roy de Syric,îaquclle le te* 
tira à celle occafion vers fon frère, & l’incita de faire la guerre à fon mary. Pour lequel em- 
pefehement les Acarnanicns fe defEans d’eftre bien defenduz des Epirotcs,enüoycrét de- 
mander fecours contre les Ætolicns aux Romains. Dont f ènfuyuit vne afnbaffadc qu'on 
defpefcha vers les Ætoliens, pour leut défendre de rien entteprendre fur f Acarnanie. 
Mais les ÆtoiicnsTayans fièrement rcnuoyccaucc vnc Fort grande brauade de paroles, 
fe mirent à poiirfuyure leur entreprinfè. Tellement qu’ils mettoient auec leur puifTance 
le pied dedans TÊpire.quand leicune Ptolomcc qui cltoirfeul relié des deux fils d’Olym- 
pias , citant Pyrrhus ion frère bien peu au jparaùànt décédé , fé mit aue'c fon àtfnce aux 
champs pour marcher contre eux.Mais vne maladie le vint tellement furpreridft:,qù’i{ éh 
mourut, caufànt vn'tcl regret & defplaifir à fa mere, qu’elle ne le furiiefqüit dé guère. Par 
lequel moyen finit le règne Sc la race mafculine des Pyrrhtdcs, dits suffi Æaeides-en Epf- 
rc : ? poûr ce que lès Rois prcccderis ëflpicttt tous defcchduz en ligne mafculinc dè P yr- 
rhus fils d’AchiHes. Car les deux freres , dcfquels nous venons de parler ne laificcent au- 
cuns enfans , ainsfcule ment” leu x fœur f,rv ne dï£tcNcreis,quifut femme du fils dcCclon 
Roy de Sicile, l'autre Laodafnià ? (fdôn d’autres Deidamra) qui Rit mifcrablemerftfnife à 
mort par vn tumulte populaire: pour ceqw’ellcvoulut'pcomme dic Pulyaenus )rvnengef la 
mort de fon frère Pyrrhus (que les autres difent fon pere) que le* Atnbrabotes: auoient 
fait mourir, & fê mettre aprCsluy en pofTeilî on du Royau d’ Epi rp r dedaignanS les Epi- 

x x iiij , 1 
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rotes d’edre commandez par vnc femme. Lcfquels cependant entrèrent parla mort d’i- 
celle en de grandes di déniions 6 c gar bouillies, (qui comme déclarent Polybe 6 c Strabo) 
donnèrent par fucceffion de temps moyen &occafion aux Macédoniens 6 c lllyriensdç 
f emparer par diuifion du Royaume d’Epire. le fçay toutesfois que Paufanias a parlé au- 
trement des deux Rois derniers, que n’ont Iudiri aucc Athcnce.Car il eftirne que Pyrrhus 
cftoit fils de Ptolomee,& qu’il fut tué depuis le trefpas d’ieeluy par les Ambraciates.Mcf- 
mement auili que Deidamia ou Laodamia cftoit fille de ce Pyrrhus. 

L a vertu 6 c prouëflc d’Amilcar donna fin cède année à la guerre que la cité de Car- 
thage auoit contre fes voifins 6 c fubjcûs:& fit quelle reçouura non feulement fon au- 
thorité 6 c puifïànce première fur toute l’ Afrique, mais auffi que tous les chefs 6 c autheurs 
de la rébellion rcceurent le chaftimcnc qu’ils meritoient . Dont il a elle merueilleufèmét 
lotie par tous les hidoriens Grecs 6 c Latins. Polybe. 

L. Coknelivs Lïntvlvs, 6 c Q^Fvlvivs Flacc vs,Confuls. 

. L'akmee des Romains fouz la conduire des Confuls , paftà premièrement le Pau 
ccftc année, où elle deffit,& railla en pièces en champ de bataille bien 13. mille Gaulois 6 c 
Liguriens. Eutrope,Zonarc. 

Environ le mcfmc téps les Florales furent indituees à Rome. Vellcius Paterculus, 
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A r. s a c e s Roy des.Parthe$ fonda enuirô ce temps 6 c fortifia la ville de Daram en fon 
Roiaume,puiscdablit en icelle fon ficec Royal. Iuftin. Lequel auec Diodorc tefinoigne 
qu’il fit Vnc fois guerre à Ariarathes4.au nom &c ij.Roy de Cappadocie fils d’Ariamnes 
z.du nom, par lequel il fut vaincu en vne bataille auprès du fleuue Aràxcs. 

£ s t a n s les Carthaginiens defpefchcz des troubles prccedens,enuoyercnt Amilcar 



ruée vne puifïànte armee en Efpagne,où il fit tant de belles conquedes, 6 c gaigna tant de 
vi&oircs fur les peuples les plus belliqueux par l’efpacc de p.ans qu’il y demeura, qu’il aug- 
menta grandement l’edendue de l’Empire de fa nation, & fiibiugua vne bonne partie de$i 



Efpagncs,où quand il arriua,il edoit accompagné de fon fils Annibal, n'ayant encore que 
?.ans d’aage. Auquel on dit qu’il fitdeflors faire ferment qu’il feroit à iamais cnnemy dcsi 
Romains. &*~**~*> 3 7^ . 

C. Licinivs Varvs, 6 c P. Cornelivs Lent vlvs, Confuls. / 

L a noblefle des Gaulois des Alpes frétillant de remuer mefnage contre les Romains, 
ou bien voulasfcomme dit Zonare)retircr la ville d’ Arimin qu’ils leur auoient cy deuant 
odec, appelèrent à lpur fèçours les autres peuples qui habitoient deçà les Alpes . Mais 
pource que ce fut fans le fçeu du populaire, quand ils forent arriuez fouz la conduire de 
deux Rois nommez Athe 6 c Galate, vn difeord fcfleua entre eux, qui les fit fi bien entre- 
battre qu’vn grand meurtre f en enfuiuit , mefmement des deux Rois. Parquoy les au- 
tres f en retournèrent en leur pays. Et les Romains auffi ayans mis leur armee aux champs 
pour marcher contre eux,fcn retournèrent, quand ils fçeurent comme ils fedoient en- 
trebattus cux-mefmes. Comme récité Polybe Iiu.a.où il dit auffi, quecetumulte-Cy 
fc fit 4f.ans apres la paix dernière que les Romains auoient faift auec les Gaulois , qui F a- 
uoient inuiolablemçnt gardée , comme Polybe Iiu.z.rcçite • Zonare adioude , que les 
Boiens furent à caufe de ccde nouucllcté priviez par les Romains d’vne partie de leur ter- 
rpir,& que Lentulus Conful vainquit en bataille les Liguricns,& gaigna plufiçurs placçs 
6 t chadeaux fur eux, pendant que fon compagnon fubiugoit fille de Cprfciguc. 
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T. Manlivs ÎORqvATVs, 6 c C. Attilivs BAmvs,Cpnfttls. ’ 
D’avta n t qucl’Hlede üardeigne fut facilement indu jdc à fc rebeller contre les Ro- 
mains,» la dilatation des Carthaginiens;d’autant auffi futfacUementrçduideàobeyffivn- 
ce,&mifècnedat deproumccparlc Conful Torquatus * Et pource que cclafaift, les 

Romains 
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Romains demeurèrent fans aucune guerre, le temple de Ianus fut par eux ferme, &: ce 
pour la fécondé fois , ne l’ayant elle depuis le régné de Numa, félon que Plutarque recite 
en la vie de Numa, & au liurc de la fortune des Romains , auec Titc Liue, & V elleius P a- 
tcrculus. 
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Simon 1. du nom fils d’Onias,eftoitcncc temps fouuerain facrificateur des Iuifs,fc- 
ion que Iofcphe & Eufebe tefmoignët,qui difent qu’il fut perc du bon Onias, & eut deux 
autres fils auec luy,Iafon &: Menelaus,qui furent pelles & ruine de leur pais. Ce pendant 
Philo n’a faid mention d’O nias ÿ qui fut pere de ce Simô, lequel il did auoir exercé la four 

ueraine facrificature l’efpacc de zS.ans. s ■ 

Ag-ron fils de Pleuratus regnoit en ce temps au pais d’Ulyrie, où il feltoit acquis 

fi grande puiflancc, qu’aucun Roy deuant luy ne 1 y auoit eu pareille. Qui fut caufe que 
pour ce que les Ætoliens faifoient lors la guerre aux Mvgdoniens pour les affubiedir a 
eux, Scies tenoicntalfiegezencfpoir de les auoir, bien que Oemetrius Roy de Maccdonc 
Tinduifit par prefens de leur cnuoycrfecours. C5meil fit, qui luy fut de dix mil Illyricns, 
llefqucls ellonncrent tellcmét les Ætoliens de leur arriuee, de laquelle ils ne fe doubtoiet, 
qu’ils mirent tout leur camp en routte. Et puis i’en retournerent:qui fit de fi grads fcllins 
de celte vidoirc , qu’il y prit la mort, lailïlint fon Royaume avnfien fils fouz la tutcle de 
fa femme nommee Tcneca . Laquelle abufant de la force de fon Royaume & de fes fub- 
icts,leur donna permiffion d’aller voler Se brigander fur tous les pais Se prouinces où ils 
pourroient mettre le pied. Ce qui fut caule de la guerre qu elle eut cy apres auec les Ro- 
mains. Polybeliu.i; < 

L E liure de l’Ecclefialtc , fe trouue auoir cité compofé enuiron ce temps par vn luit 

nommé Iefus Sirach. Iofephe, Eufebe. 

Sp. Carvilivs Rvg a, Sc L. Postvmivs Albinvs, Confuls. 

S’ e s t a n s les iflcs de Sardeigne, &: de Corfcgue rebellées, ÔC les Liguriens, ou Genc- 
uois non encor domptez, fallut que les Romains miflcnt fus trois armées. La premicic 
defqucllcs pafla en Corfcgue , fouz la conduittcdu Conful Caruilius. La z. fut menée 
par Al binus contre les Liguriens. Et 1 autre tira en Sardcigne fouz P. Cornélius Ædilc, 
T ous lcfqucls exécutèrent leur charge hcuccufcmcnt, Sc en peu de temps : mais ce ne fut 
fans trauailny mcflee. Zonarc. 



> 
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Fabivs Maximvs Verrvcosvs duquel Plutarque a eferit la vie, Sc 
M.Pomponivs Matho, Confuls. 

L e s Confuls précédons n’eurent plultoft le pied hors des contrées de Sardeigne , & 
des Liguriens, quelles fc reuolterent plus fort que deuant. Parquoy Fabius fut dcfpcfché 
contrôles Liguriens, & Pomponius en Sardeigne, oùl’vn & l’autre combattirent tant 
heureufement leur cnnemy, qu’ils en rapportèrent la gloire du triomphe à Rome. Plu- 
tarque, Zonare. 
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Demetri'vs Roy de Maçedone Iaifla vn fils vnique en fa mort en fort bas aage, 
nommé Philippe:& luy affigna pour tuteur & gouuerneur fon nepucu Antigonus furnô- 
mé Dofon,pour ce (comme eferit Plutarque) qu’il efioit plus grand prometteur que dô- 
neur. MaislanoblcfTedc Maçedone le congnoiffant bonprince&fage&vcilcàla Re- 
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publique, ne voulut pcrmeccre,quc les affaires du Roy aume fufsétgouucrnecs & côduites 
par luy fouz tilcre de gouuerneur feulement , ains ordonna qu’il prcndroitlcnomdc 
Roy, afin qu’elles fe portaient micux.Tcllcmcnt que fouztelnom,le Royaume de Ma- 
cedoncfut gouuerné(au compte d’Eufebe)iz.ans.Polybetoutcsfois liu.2.tefmoigne , que 
Dcmctrius mourut au mcfme temps que les Romains payèrent la première fois en l’IUy- 
ric,pout y faire la guerre. Mais il fc peut faire qu’il n’a pas iuftement compté. 

Les Tyrans qui clloicnt reliez és villes de la Morec, eflonnez de la mort de Dcmc- 
crius,qui eftoitleurfupport# fou (lien , quittèrent que de gré, que de crainte d’Aratus, 
leurs leigncurics,# adioignirent leurs villes à la communauté des Achæiens, mefmchiét 
Arillomachus la ville d’Argos. Les Athéniens aùffiparle moyen d’Aratus recouurerent 
leur liberté, & furent admis en la ligue des Acharicns . Qui rcceut par celle occafion vn 
^randaccroiffcmcnt. Polybe,Plucarquc en lavic d’Aratus. 

M. Æmilivs Lepidvs, & Poblicivs Malle oLvs,Confuls. 

I l faut croire que la Sardeignc n’auoiteflé totalement domptee l’an precedent, par 
ce que celle année les deux Confuls y furent enuoyez , où ils firent vn grand butin , qui 
leur futoflé par force de ceux de la Corfeguc, comme ils pafToient par leur ifie. Zonare. 

Pourcc que les Gaulois auoiét donné quelque demonflration de mauuaifc volontécn- 
uers les Romains, G. Flaminius vn des Tribuns du peuple incita le peuple Romainfeome 
tefmoigne Polybeliu.z.)cn ce Confulat,à faire ordonnance qu’vnc partie de la Gaule 
Cifalpine,où eflauiourd’huy la marque d’Anconc&: la Romagne , d’où les Gaulois Se- 
nonois auoient eflé dcchafTez,fut départie# diuifee aux gens de guerre Romains.Ce qui 
futlcmotifd’vnenouuellc guerre, que les Gaulois Boiens recommencèrent cy apres aux 
Romains.Ciceron en fon Lucullusafait mention de celle loy de la diuifion des champs. 
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Amstomàchvs qui auoit elle tyran delà ville d’, Argos, fut celle année eflcu Ca- 
pitaine general de la ligue des Achæicns.Polybc. Plutarque dit qu’ellant en celle charge 
il entrai main armee dedans la Laconie contre l’aduis d’Aratus, à caufe queCleome- 
nes clloic venu courir le terroir d’ Argos. De forte que leurs armées le rencontrèrent près 
la ville de Palantium.Mais combien que la Lacedemoniennc fufl beaucoup moindre, fi 
cfl-cc qu’ Aratus ne permit qu’on les côbatill.Lc-motif de celle guerre, que Polybe appelle 
Clcomeniquc,vint(commcildit) dcl’cnuic & ialoufîc que les Ætoliens portoient àla 
profperité des Achaeicns,quoy qu’ils fulfcnt lors en paix auec cux,lcfquels incitèrent fouz 
main Clcomcncs à commencer aux Argiens qui efloient de l’alliance» 

M. Pomponivs Mat h o pour la dcuxicfinc fois Conful, auec C. Papixivs 
Maso. 

L a deflroufle qui fut fàiétc fur les Romains en la Corlcgue,fit que les Confuls précé- 
dons y furent encor dcpefchez,comme en Tille de Sardeigne aulfi , lcfquellcs ils domptè- 
rent fi bien, qu’il n’y fallut plus retourner. Au moyen dequoyl'vnen rcçcut l’honneur du 
grand triomphe*# l'autre du petit. Pline liu.iy.Florus, Zonare. 

Le premier diuorcc fut fàiàà Rome en ce Confulat par S p. Calvilivs R va a, 
qui répudia fa femme pour ne pouuoirauoir enfans d’elle , félon que tefmoigne Diony 
ûus Halicarn.liu.z. encor qu’Aul.Gclle liu.17. référé cccy à fan 519. de Rome,# liure 4. 

l’an 5 13. parlant poffible félon la fituation des Confulats que nous cflimons qu’il faut 
tenir. 
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A r. a t v s fut par la iz.fois eflcu Capitaine general de la ligue des Achaticns.cn laquel- 
le charge il fu t deffaift en bataille près le mont dit Ly czus fàifant la guerre aux Elicns par 
CJeomenesRoy.de Spartcrcombicn que telle occafion luy lcruitdc rooycnàfurprcndre 

d’emblce 
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d’cmblec la ville de Mantinee. Au lècours de laquelle eftant accouru Cleomenes , deffit 
6 c tua derechef Lyfiadcs vn des Capitaines des Àchaeiens aucc vne partie de leur armee, 
au terroir de Megalopolis,qui feftoit ofé ietter fur luy contre le vouloir d’Aratus. Plutar- 
que en là vie. 

D e v x grandes trouppes d’Illyriens fortirent celle annee de leur païs , pour aller bri- 
gander à leur accoullumce, l’vne delquelles vint pcnlèr furprendre la ville du Durazzo, 
d’où elle fut lourdement repouflec. Mais l’autre cllant allée defeendre en l’ifle de Corfou, 
y deffirent vne armee d’Achadcns, qui alloit fecourir la ville de Corfou , qu’on difoit lors 
Corcyre, qu’ils afliegeoient. Au moyé dequoy ils la prindrét, 6 c la laiflerét en garde à De 
inetrius de Pheresrlequel la mit l’annee d’apres entre les mains des Romains de delpit dej 
cequ’iifutaduertyquelaRoyne luy portoitvnmauuais vouloir. 

M. Æmilivs Barbvla, & M. Ivnivs Per a, Confiais. 

V n bruit courut à Rome, que les Boyens Gaulois, habitans la Lombardie, braHbicnt| 
quelque nouuelleté contre les Romains. A l’occafion dequoy les Confuls le préparèrent 
de marcher contre eux,& firent telle diligence qu’ils les furprindrent , comme ils fappre- 
ftoient d’aller par autre chemin aflàillir Rome . Quifotcaufede les faire diifimuler leur 
intention, &: de monllrer aux Confuls toute apparence d’amitié . Lefquels aufli failàns 
e femblable , palTcrcnt feulement par leurs terres pour aller contre les Liguriens . Zo-J 
narc . 
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Environ ce temps Cleomenes Roy de Sparte tua Sc fupprima tous les Ephores de 
a ville de Sparte, puis ht régner fon frere Euclidas aucc luy :de forte que ce foret les deux 
premiers regnans à Sparte d’vne mefme maifon. Ce fait, remit fos l’ancienne police de la 
chofe publique, qui auoit elle inllituce par Lycurgus : cortMnc il eft récité par Plutarque 
en fa vic,encore que Polybe liu. 3. & Paufanias liu. 8. ayent faid plus mauuaife cftime dej 

«y- 

S p h ær v s natif du païs du Borifthcne,philofophc fameux, qui eftoitl’vn des premiers 
& principaux auditeurs de ZenÔ le Cithieen,inftruifoit au meune teps la ieutlclfe à Spar-j 
te. Plutarque. 

L. PosTHVMIVS AlBINVS, 6 C Cn. FvLVIVS ClNXVMAtVS, 
Confuls .' 

Apres Agron nouuellemet deccdc,rcgnoitau Royaumed’Illyrie 6 c en l’Epire Tcu- 
cafa femme au nom de fon fils, qui cftoit encore en bas aage. Laquelle tenoit garnifon en 
vne ville d’Epirc nommee Phœnicc , qui molcftoit grandement les marchans & paflàns 
Italiens Sc Romains. Dequoy f eftans plaints les Romains par Ambaflàdeurs , au lieu d’y 
mettre ordre,en fit mettre à mort aucuns d’eux. Qui fut caufc que la guerre luy fut com- 
mencée Sc menee à fin par les deux Confuls , apres qu’ils curent pris la ville d’ Apollonie, 
&.fi bien rangez les IUyricns , qu’ils contraignirent leur Roy ne de fc rendre tributaire au 
peuple Romain pour auoir paix. Auquel voyage aufii la ville de Durazzo, qu’on difoitj 
Dirrachium fe fnit en la protedion du peuple Romain. Polybe liure dcuxiefmc , Florus, 
Zonarc . 



Du Monde. 3901 j Sepmaines. 34 J R.icSyrie. 19 | R.de Macedone. j 
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A m 1 l c a r Capitaine Carthaginien tué en Efpagne,en faifant guerre aux Vetheôs, 
luy fot Hàfdrubal fon gendre fubroge en là charge , lequel ne le fuy uit de gueres loing en 
vaillance 6c conduittede guerre, aufli n’augmenta il pas moins que luy par là vertu l’Em- 
piredes liens és Efpagnes ,cn l’efpace d’enuiron 8. ans qu’il y commanda , 6c y fonda vne 
Ville appellee Carthage la neufoc. Polybe liu. 2. 

Sp. Carvilivs Maximvs Rvga, 6c Fabivs Max. tous deux 



u + t *** 4 



Digitized by LjOOQie 





Première partie 



Dour ladeuxicfmcfoisConfuls. ... 

A p r e s la deffaidc des Illy riens , les Romains contraderent premièrement alliance 

auec les Athéniens &: Corinthiens. Polybç^ 

'du Monde. 3902 } Sepmaincs. z | R.de Syrie. zo | R Je Macedon e. 6 

Olympiade. 2 \ ~R.de, Grecs. 86 I R-d'Eppte. 11 | Dr Rome. 516 

Cleomenis Roy de Sparte, apres auoir derechef gaigné quelques vidoires fur far- 
inée des Achxiens,&: fait aucuns autres beaux exploits de guerre lur eux, les mit fi au bas 
qu’Aratus qui auoit accoultumé d’eltre toujours ou atout le moins de deux ans Tvn 
cileu Capitaine general, refufa la charge , combien quelle luy fuit inftamment olterte. 

A caufe dequoy Timoxcnus fut cflcu,fouzlcqucUcs Achxicns cnuoicrent Ambalfadeurs 
vers Cleomenes pour faire paix, laquelle il leur voulut accorder à condition feulement 
qu’ils luy cedaifcnt la principauté de la Grecs . Ce que les Achæiens ayans délibéré de 
faire, en furent deftournez par Aratus, portant enuie à la gloire & profperité d’iccluy. 
loint qu’il auoit honte de fc voir defpouillc par vnieunc homme de la principauté de la 
Grcce, qu’il auoit tenue jo.ans. Plutarq.és vies de Cleomenes &d’ Aratus. 

P. Valerivs Flaccvs, & M. Attiiivs REGVLvs,Conluls. 

jy u Monde. 3903 | Sepmaines. 3 | R.de Syrie. I | R. de Macedone 7 
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Olympiade. 3 j R .des Grecs. 87 | R .d Egypte. 23 J De Rome. y 27 

E s T a N s les fils d’Antiochus Theos dcccdcz en la manière cy deflus expofee , le Roy- 
aume de Syrie efeheut à Seleucus fils de Callinicus,qui fi.it l urnommé Ceraunus , lequel 
cftant mal aggreable à toute fa noblcfle s & à fà gendarmerie , & dauantage fort maladif, 
fut par vn de (es Satrapes nommé Nicanor,cmpqifonné en la i.annee de Ion règne , ainfi 
qu’Appianus à compté ; ou félon Eufebc,&: Sulpitius Scucrusen la 3. 

MiTHRiD4TEsfils&: fuccefTeur d’Arfaces regnoit en ce téps fur les Parthes. Iultin 
liure4i. 

L’ a c c o R D que Cleomenes prefentoit aux Achæiens refufé,fit qu’il leur recommen- 
ça la guerre plus afprement que dcuanr;&: entrant dedas leur pais y prit les villesdePal- 
lcne,Pheneum& Pcntcliumrpuis apres rcmena fbn armée deuant la ville d’Argos, fîà 
point quelle luy fut rendue. Qui fut caufe que plufieurs autres firent le fcmblable : telle- 
ment qu’il commença de regangner la principauté de la Grcce à fà patrie , recouurat tout 
le pays du Peloponnefb auec grand accroifTcment de fa renommée &: réputation 
Plutarque. * , 

M. Valerivs Messalla, & L. Apvstivs F v l L o,Confuls. 

Du Monde. 3904 | Sepmaines. 4 | R.de Syrie. z j R.de Macedone. 8 
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Comme Seleucus ayant leuévnc grande armée, fappreffoit pour la faire palier le 
Mont Taurus,contre Attalus Roy de Pergamc, quifeltoit misen.poffefnon de toute la 
contrée voilinc dudid Mont, la mort qui luy fut aduancccpar vn Apaturius Gaulois, & 
par vn N icanor,luy trancha le moyen de mener fon entreprinfe à fin. Mais il auoit en fon 
armeevnfien parent nommé Achæus,lequcl le voyant fauoriféen printla conduidc:& 
apres auoir prins vengeance des meurtricrs,donna dedans le pais d Attalus, de telle puif- 
fançe qu’illcdechaflade tout ce qu’il auoit vfurpé du Royaume d’Afie deçà le Mont 
Tauru$,fors de la terre de Pergamc, & puis fc nomma R.oy de Syric.Mais quand il eut elté 
en eelt citât enuiron vn an, les Babyloniens(commc eferit Iuftin)cnuoicrent quérir en la 
haute Syrie Antiochus frère du Roy defiind,& luy afliltercnt fibien qu’ils le mirent en 
pofTeffion de tous les Royaumes qui luy auoient appartenu . Et d’autant qu’il eftoitfon 
vray heritier, le régné d’Achæus n’a point cité mis en compte, ny par Appianus, ny par 

Sulpitius 
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Sulpirius Scucrus : tellement quils tiennent que ccd Antipphus régna immédiatement 
apres (on frère (auquel ils auoienc feulement aflîgnédeuxaqs deregne)37-ans. Qjjicfl 
caulè qu’Eufcbe ne faid compte que de 3 6 . Polybcliu. ^.adiouftequ’ilfut furnommé le 
jgrand,à caufe des beaux faits & exploits de guerre qu’il fit fur les Medes Sc Paçthes . Paiv 
fanias femblablcmcnt tcfmoignè en fon liurc 8. que le furnom de Nicator,luy fut auffi 
donné. Cependant toutesfois Achæus demeura encore Roy des pais d auprès le Mpjdc 
T aurus long temps encore depuis. 

A v mefmc temps auffi A ttalus edant chaflë de la plus part de fon pais, fit venir de la 
jThracc en Afie vne grande trouppc de Gaulois Te<dofagcff,par la vertu dcfquels il recou* 
ura toutes (es pertes. En fàueur dequoy il leur permit de fhabitucr en rHellcfpoofc , où ils 
fe rendirent tellement redoubtables a tous les Rois &s peuples d’Àfie, qu’ils n’curét crain- 
te que deux j iufques à ce qu’ils furent defeonfits par Prufias Roy de ffithynie , Pq- 
lybe . 

E} v code de la Grèce Cleomcnes pourfuyuant les vidoircs attira plufieurs autres vil- 
les de la More® à fon party, entre lefquellcs fut la ville de Corinthe, qui fc mit entre fes 
mains . Parquoy les affaires des Achadens fc trouuercnt reduittes en fi pauure edat, qu’ils 
fè laiffcrent perfuader par Aratus de remettre la fortereflè de Corinthe qu’op difbit Acro-| 
corinthe entre les mains d’ Antigonus Roy de Macçdonc,à condition qu’il prid les armes 
pour eux. Ce qui vint à tel effed , qu’il enuoya vne grande armeeenla Moree , laquelle 
commença de remettre les affaires des Achæiens au deflus; combien que çc fut au grand 
deshonneur d’Aratus , à ce que Plutarque en a iugé contre Boly be, qui la plus exeufé dç 
ce fait. 

Environ ce temps,Philopœmen Megalopolitain commença à entrer en bruit &re-| 
putation de fort vaillant Capitaine, faire renommer fon nom en conduitte de guerre. 
Parquoy les Romains parlans de luy difoient, qu’il àuoit edé le dernier des Capitaines & 
homme; de vertu & de nom de la Grèce. Aufli à la vérité depuis la mort d’Aratus , ce fut 
le premier homme des Achæiens, & qui f acquid vne tres-grande gloire çntrç lçs ÇJrççs. 
Plutarque en fa vie. Paufanias, 

P l v t a r Qjtr,E dit , qu’il auoit edé nourry çs bonnes moeurs & difciplincs par deux 
philofophes Eu de mus &: Demophanes,tous deux Mcgapolitains, qui auoient edé audi- 
teurs 4 ’A rcc ^ ausen l’Academie. Et depuis employèrent ce qu’ils auoient acquis pn l’e 
dude de philofophie au gouuerncmeqt de la chofc publique, & maniement de grands af- 
faires. Çar ils dçliurercnt leur ville de la tyrannie d’Aridodcmus , & aidèrent aufli à Ara- 
tus à dcçhaflcr le tyran Nicoclps de la ville dç Sipyonic. Et à la fequede des Cyrcniens al- 
lèrent à CyreneSjOÙ ils reformèrent l’cdat dç la chofc publique, &c leur çdablirent de bô-| 
nés ordonnances. 

L. Æmilivs Pappvs, & C. Attilivs Regvlvs, Confuls 
Les Boïcns craignans, qu’il ne leur aduint comme aux Gaulois Senonois leurs voi- 
fîns, le terroir dcfquels les Romains donnoient à leurs citoyens, apres les en auoir dechaf- 
fez fè mirent de ligue auec vne partie des Infubricns edans refufez des Venctes & Ccno- 
manSjlefqucls les Romains auoient ia gagnez. Et puis enuoyerent follicitcr les Gaulois 
de deçà les monts( à fçauoir ceux qui habitoient le long du Rhofne, fignamipent les aua- 
turiers appeliez GcfTates en leur langue ( pour ce qu’ils alloient à la guerre pour argent ) à 
leur fècours: lefquels affriandez des belles promefles qu’on leur fit, defpcfchercnt'vnc a t- 
mee de cinquante mil hommes de picd,& de 20. mil chcuaux fouz la conduitte de deux 
Rois Congolitan Anproedc, laquelle edant arriuce & ioinfte aux Infubrcs, eau fa vne 
horrible fraieur non feulement aux Romains , mais aufli à toute l’Italie . Tellc-I 
ment que Polybc cfcrit que les Romains edans en termes de recommencer guerre aux 
Carthaginois à caufe des conquçdcs qu’ils fàifoicnt en Efpagne, ne furent pas fèulcmentj 
dedournez de ce faire, mais auffi incitez de conclure nouiiel appoin&ctticnt auec eux, 
par lequel ils leurs permirent d’edendre leurs pooquedef iu fques à l’Ibcrc ( <pii ed vne fà- 
meufè riuicrcd’Efpagne) feulement, fans pafler outrez^Et Plutarque en la vie de Marcel- 
lus déclaré, que les grands préparatifs que firent alors les Romains pour repouflèr ccde 
tcmpedcjtcfmoignerent allez euidemment la crainte qu’ils en auoient : d’autant que ia- 
mais au parauant ny onques depuis il n’y eut tant de milliers de Romains naturels en ar- 
mes tout à coup qu’il y eut à ccde fois, ny de foldats d’Italie femblablcmcjit. Car Polybe 
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tefmoignc,qu’ellc arma auec les domains plus de cinq cens mille homes de pied ou corne 
dit PliAcfepc cens mille 6 c quatre vingts de cheual.Dauancage lanouuellc cruauté dont 
vfereat les Romains en leurs fecrificcs en fiefoy aurti.Carauparauac ils n’auoicnt iamais 
accoüftumé défaire rien qui foft cllragc , ne qui tint du Barbare, ains eftoient leurs cere- 
monies concemans le icrnice des dieux fort humaines. Mais lors cftans contrains d’obeir 
aux aduertirtemés qu’ils trouuerét eferits és liures de la Sibyllc,cntcrrerét tous vifs dedas 
le marché aux bœufs deux Grecs homes &: fémes,® deux caulois fcmblablcmét,aufqucs 
ils firent encore long teps depuis quelques fecrcts anniuerfaires au mois de Nouébre.Tat 
fotgrand l’eftiroy que fit lors lfencienc reputatio des Gaulois, que les Romains craignoiec 
plus qu’autre naciô quelconque , pourcc qu’ils auoient autrefois pris la ville de Rome.Si 
eft-cetoutesfois que coût ce grad amas d’hômesde guerre d’Italie ne fut emploie côtr’cux. 
Car leS-Romains cnuoicrcnc le Conful Æmilius ® vn de leurs Prêteurs auec vne partie 
de leur gendarmerie au douant d’eux, pour les empefeher le partage du Mont Appennin. 
LorS'comme le Préteur les coftoiaftd’vne parc, il f approcha fi près d’eux , qu’il luy don- 
nèrent bien lourdement fur les doigts, mettans plus de iix mille de fes gens en pièces , & 
puis l’aflie^crët luy-mcfme auec le relie de fa trouppe fur vn autre tertre où il f eftoit feu- 
ué,d’ou il tuft bien malaifcmcnt efchappé,fi le Conful Æmilius n’eull amené fon armée 
pourledcfgager,quifitrebrourtercheu)inàrcnncmypour fen retourner, & lepourfin 
aie itifqucs à ce qu’il l’eut enclos entre l’armec de l’autre Conful fon compagnon ( qui re- 
itertoit de Sardeigrtc)à la ficnne.Lors ils les chargèrent tous deux de telle foreur, qu’ils en 
firentdemeurçr fur Je champ plus de 40. mille, Entre lefquels ictrouua le Roy Congoli- 
can,qui rccompenfala mort du Conful Attilius,quiluy fitcompagnie, & mirent lercfte 
honteiifemcnt en routec. Laquelle caufa teldefpit à l’autre Roy Ancrocfte, qu’il le tua 
foy-m<$ne,& aucuns de fes parens plus proches. Ainû deuint à néant celle grofle puiflàn- 
cc qui&uoit nagucrcs fait trembler toute l’Italie , & auoit aulfi combatu les Romains de 
relié hardidlé,qu’il femble qu’on n’cuft pas eu lî bon marché d’eux, fi l’aifencc & commo- 
dité des armes ne leur eullmancqué.D’autant que les Gcflates tant par brauade que par 
hardiertè entroient en bataille tousnuds, auec des efeus plus petits que leurs grands 
corps,® p auoient aucunes gens de traitiau moicn dequoy ils eftoient facilement pcrcczi 
des flefehes des Romains, fans fen pouuoir refentir.Ioint qu’ils n’vfoientquc de longues 
cfpces(k la manière de celles des fondes du iourd’huy ) qui ne pouuoient nuire que de 
taille, &n auoient qu’vnpuiflànt coup en fendant , par lequel incontinent leur caillant 
fen rabatoit,demourans moufles &faurtccs, de forte quine leur donnoit le loifir de les 
dreflèrdc fèconden eftoit inutile. Polybc, Pline Üu.^chap.ao.FIoruSjEutrope, Zonare. 



Du Monde. 




Sepmaines. 5 | 


R .de Syrie. I j R .de Maccdone. 9 


Olympiade. 
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R. des Grecs. 89 


Egypte, ay VeRome. 519 



Le s Argiens par l’indu&ion d’aucuns de leurs citoyens qui fauorifoient Ararus plus 
que CleomoneSjle remirent en l’alliance des Achæiens. Ioinc le fecours qu’ils reccurent 
duRoy Antigonusen.ee changement. Qui fut caufe que toutes les autres villes du Pelo- 
ponnefe le recourncrent du colle' des Achaden$,fignamment Corinthe , quoy que Clco- 
menes fit tous deuoirs à luy pofliblcs d’obuier à celle reuol.te.Mais la puirtànce des Mace- 
donicas-cftoitfi grande qu’il ne les peut empefeher de prendre la ville de Tegec fur luy,& 
de feccager les villes d’Orchomenc® de Mancinee, iufquesicc qu’ils l’eurent réduit à la 
ncçeflîcé.dc défendre la Laconie feulement . Comme Plutarque recite, qui déclaré aufli’ 
qu’il y auoit lors enuiron l’cfpace de 3 3. ans , qu’Aracus ayant aefia manié les affeircs des 
Achatiôns, durant lefqucls il auoit toufiours elle tenu le premier homme de laGrececn 
puirtànce & en réputation, le crouuoit pauure,defert ® 'affligé, depuis qu’il fe fot mis en la 
fa11ucgardedesMaccdoniens.Lefquels33.ans toutesfois ne le peuuenc compter depuis 
qu’il eut clic la première fois efleu Capitaine general des Achaeiens. Ains fi ce nombre cil 
vray,il le feut prendre du teps qu’il fit ioindre la ville de Sicyonie à la ligue des Acharicns. 

T. Manuvs Tor.qvatvs, & Q^Fvivits Fl ac cv s, tous deux pour lax. 
fois Confols. 

La viâoirc que les Romains gaignerencl’an precedent fur les Gaulois les fit cfperer 
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de pouuoir facilement fubiuguer les autres Gaulois: toftçmenc que leurs Confuls forent 
dcfpefchez en la Lombardic,où ils rcecurentt les Boiens à rnercy. Mais la pertinence qui fe 
mitenlèur camp les garda de marcher plus outre, félon que Polybe récite. Oroflus tient 
que Tarquatus auoit premièrement deffaic par delà le Pau , & taillé en pièces zy mille 
Gaulo*. ' 1 ‘ ' 



Du Monde. .390 6 | Sepmaines. 6 J R.deSyrie. 



R.deMacedone .. 10 



Olympiade. 



À.des Grecs. 90 | R .^Egypte. %z6 [ De Rome. 
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P. Fv*.ivs Philvs, &c C. Flamînivs, Çonfuls. 

L e s qv. g l s furent tous deuxenuoyezèn la Lombardie, où ils combattirent &; vaîn- 
quiret les Gaulois Infubriens en vne groflè bataille pies la riuiere d’Abdua: de forte qu’ils 
enlaiflèrcntplus dedixfêpt mil de morts occis furie ch^mp. Polybe liu.i.T. Liuc liurezL 
Mais Plutarque en la vie ac Fabius Maximus deçlare,quc celle profperité aduint au Cd- 
ful Flaminius (qui fut cy apres occis à la iournee dç Çannes ) contre toute railbn . Pour 
ce qucCqmbien quele Sénat le rappcllaft,âc que (on compagnon au Confulat foppofaft 
à fon intention, il alla neantmoins donner bataille aux Gaulois malgré tout le monde , & 
en remporta là Vi&’oife. Qui fut caufe (comme le rnefine autheur dit en la vie de Marcel- 
lus)que quand il retourna a Rome , encore que çe fut aucc grande quantitéde butin , le 
peuple, ne voulut point aller àü douant de luy,& f’ent fallut peu quon ne luy refufaft tota- 
lement l’honneur du triomphe ; pour ce qu’il n’^uoit pas promptement obey aux lettres 
que le Sénat luy audit eferites , par lefquclles il lerappelloit pour fen retourner inconti- 
nent, comme ayant efté luy &rfon compagnon induëment ou vicieufèmcntefleuz contre 
les fignes & prognoftiques des oifeaux. Tellement qu’auffi toft qü’ils furent de retour, on 
les contraighit de fedepofèr de leur Confulat deuant queleur année fuftexpirec, & les) 
Confuls enfuyuansfubftitueZen leur lieu. Ce qui peut dire la caufe pourquoy on a eferit 
qu’ils entrèrent en la dignité Confulaire au iour des Ides de Mars . Ce qui fût enfuiuy de 
faire par leurs fucccfleurs.iufqâés à l’an 600. laquelle inégalité nous fait foupçonner qu’il 
n’y ait eu plus de Canfulats que d’annees ciuilcs de Rome iufqucs à l’an <7o.aucn-k_ 
uiron t v' a* *>***'**-?•* *■•*+*- ■* - 

E M c 8 k t que les affaires des Lacédémoniens fo fient reduiétes en panure eftat, fi eft 
ccque Cleomenes les maintint toufioürs en telle forte, qu’il prift fort vaillamment la Vil 
le de Megalopolis,& alla brauer le Roy- Antigonus iufqucs deuant la ville d’Argos. En fin 
toutesfois au lieu de fuir les occafiôns de hazarder fi peu de forces qu’il auoit cotre Iq trop 
plus grande puiflance des Macédoniens, il fc donna fi mal garde de les approcher, qu’il le 
trouuaengagé en làneccffité de les combattre près la ville de Selafio: d’où il en çuft peu 
ncor fortir à quelque meilleur marché , fans la trahifon d’vn de fes gens . Qui fot caufe 
que fon armée fot deffaiéte , & quafi toute hachcc en pièces , par Antigonus fc fbn frere 
Euclidas,qui portoit aufïï le nom de Roy, occis en la mcfme rencontre . A caufe dçquoy 
force luy fut de quitter la ville &: fon Royaume de Sparte, & fe retirer vers Euergeccs Royî 
d’Egypte, qui luy fit vn bon recueil à fà venue. Mais pour ce qu’il mourut bien toft apres, [ 
comme dit Plutarquc,il ne peut obtenir Je fecours qu’il auoit cfperé de luy . Cependant! 
Antigonus entrà dedans la ville de Sparte, laquelle il remit en fa liberté , auec permiffion 
de fc gouucrner félon fes loix. Combien que le Royaume de Sparte ne laifla pour tant de 
prendre fin en Cleomenes (qu’on peut dire auoir efté le dernier homme de nom de Spar- 
!tc,ainfi que Philopœmen des Grecs) & en fon frere, auec le régné des Heractides à- Lace- 
demone apres qu’il eut duré enuiron l’cfpace de 891. an . D’autant que ceux qui occupè- 
rent la principauté de Sparte,nc peurenr obtenir le nom que de Tyrans, nonobftant qu’il 
y ait eu cy apres vn Agcfipolis qrcé Roy : -mais il cftoit enfant feulement . Finalement la 
royauté de Sparte fot depuis Cleomenes changée en cftat populaire, qui dura trois ansj 
pendant lefquèls le peuple cflifoitcinq Prcuofts. Polybe liu^. Plutarque, Paufaniasliu.y J 
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Première partie 



Av tempvmefme que Philopater entra en pofleffion du Royaume d’Egypte Ariara- 
thes j.du nom iemblableraçnc fut apres le trefpas de l'on pere Ariarathes 4.rcccu au Roy- 
aume de Cappadociç:où il tint le 14 dieu entre les Rois de là race,& eut en mariage là fille 
du Roy Antiochus. Iuftinhu.19. 

Antigonvs Roy de Maccdone apres la dcffai&e des Lacédémoniens fut contraint 
de fen retourner en fon Royaume, pour le défendre contre les efclaues fes voifins qui l’c- 
ftoient venuz afiàillir.Où il fe porta encore fi heureufement, qu’il gaigna vne trclbellc vi- 
ctoire fur eux, par le moyen de laquelle il en fit vne groflé boucherie 6C occiûon vn peu 
deuant qu’il mouruft. Plutatque. 

U a n apres qu’ Antiochus fut inftalé es Royaumes de Syrie (ou bien comme eferit Iu- 
ftinjlors que la plus part des Royaumes de la terre, réCcurent mutation 6c changemencde 
■Seigneurs, Ptoiomee diâ Eucrgetes fut; aucc fa femme &: vn de les, fils cruellement mis à 
mort par vn de fes autres fils. Auquel à l’occafion de ce milcrablc a<fte,on donna par moc- 
queric le furnom de Philopater,qui fignifie le contraire de çequ’il cftoit. Combien que 
Pline liu.y.luy attribue aufli le furnom de Tryphon.Tanty aque fouz l’vn, ou fouz l’autre 
furnom, il occupa le Royaume d’Egypte, & y régna, teftnoin Tcrtullien , Clément Ale- 
xandrin & Eufcbe,i7ans.Cc qui fc rapporte au ffi à la relation des temps de Polybc. Par- 
quoy Epiphanius fcft mefeonté en luy attribuant n.an de règne. 

A n N 1 b a l fils d’ Amilcar Barcha,encor qu’il fiift en fort bas aage,toutesfbis en haine 
des Romains, aufqucls il vouloir grand mal , ioint qu'il auoitfi bien gaigne le cœur des 
foidats déformée des Cartbaginiens,qu ils ne vouloient autre Capitaine que luy:pourcc 
qu’ils voyoientja reluire toutes les grâces ôç perfeftions qu’on fçaurolt defircr en vn fou- 
ucrain Capitaine : fut efleu Capitaine general par les Carchaginicns. de leur armée en Es- 
pagne apres le trefpas d’Afdrubal qui auoit cité mis à mort par vn Gaulois, où il fit contre 
l’clpoir de fon aagcpUifieurs belles conqueftc$.Mais ficela eft aduenu celte année , cômc 
veuc Polybc Ii.4Jtt7^t?autheur de la vie d’iceluy, qui çftioinâc aiicc les autres dcPlu- 
tarque,trouueront fcllre mefeontez cfcriuans qu’Afdrubal commanda ,en l’Elpagnc S. 
aps,&: qu’ Annibal auoit 16 .ans d’aage, quand il luy fucccda en là charge, 
j M. CLavdivs Mar.celi.v-s, 6c Cn. Cor.nelivs SciPio,Conful$. 
j ' Les q^v e l s entrèrent en l’exercice du Confulat dés les Ides de Mars, 6c furent enfui- 
uisen cela parleurs fu.çccflcurs,iufqUes à fan6oo.de Rome. Mais Plutarque tcfmoigne 
que Flaminius Conful de l’annee paflée, ayant eftédepofé de fon Confulat auant fon ter- 
me, pource qu’il auoit cité vieieufement créé, Marcellus fut fubftitué en fon lieu par ceux 
qu’on appelle Entre-rois entré qu’il fut en polTeffion , il cfteut pour fon compagnon 

Cncus«Cornclius : là où on dit que les Gaulois inclinans à vouloir faire appoinûcmcnt, 
&Je Sénat mefmc citant bien content d’entendre à la paix , Marcellus incita le peuple à 
vouloir plultolt la, guerre. De forte que toutes conditions Sc elpoir de paix rcfiifccs aux 
Gaulois par les Romains, les contraignirent de le mettre en debuoir de defenlc contre le 
Conful Marcellus, qui les alloit charger: cellcmét qu’ils firent venir à leur fccours les Gef- 
lates 6c autres peuples Gaulois d’outre les Alpes, qui auoient accouftumé d’aller à lafolde 
de qui plus leur donnoit.Mais ils furent tous enfemble dcfconfits cn yne grolTc bataille, 
où la tuerie fut fi grande pour eux , qu’ils , trouuercnt plus de 30. mille de leurs gens per- 
dus, nommément leur Roy Virdomarus ou Briomatus,qui fut occis de la propre main 
de Marcellus, qui voulut porter fur fèsefpaulcs les defpouilles d’iccluy au triomphe qu’il 
enfit à Romc,& apres les con&crc rau Temple de Iupiter Fcretrius, à f exemple de Ro- 
mulus 6c d’vn autre qui auoient fàiâ le femblable deuant luy.Cependant les Gaulois mat- 
ccz de tant de pertes, fc rendirent à la volonté des vainqueurs, mettans les villes de Corne 
6c dc MiIan,qui cftoit la métropolitaine des Infubriens,enttc leurs mains , comme Poly- 
bc liu.i.T.Liuc,&: Orofius rccitent,felon lcfquclsauffi,Ggnamment félon Polybe, il ne 
feftoit oneques auparauant leu ny ouy parler d’vnc plus grande & furicuféguerrc,cant 
pourropimaftreté &obftination des courages 6c audace ou hardiefle des combattans, 
que pour l’attrocité& cruauté des bataiUesjcpmmo aufli pour la grandeur des armées 6c 
multitude des occis.Mais fi ainfieft, le mefmc autheur ne fc peut exeufer de lcgcreté&: 
d’inconftancc de iugement,qui eferit au mefmc lieu , que les Gaulois furent . aifément & 
facilement vaincus par les Romains. Dont il exhorte les G recs, de ne plus craindre les vai- 
nes & frequentes in uafion s &aggrcflions des Barbares, fepouuans aflèurcr qu’ils vien- 
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droientayfemcnt à bout d’eux, quand rts auroient quelque peu fouftenu leurs premiers 
cffors.Qrfi les Grecs les auoient iacongnuztcls(cÔme il déclaré auffi) à la guerre de Del- 
phes, qui fit qu’ils lcurfuretît encore depuis, voire au ccmps du mcfinc autheur par la dé- 
claration d’iccluy,fi terriblemenceffroyables & cfpouuan tables: finon que les Grecs fof- 
fent ail ffi faciles que femmes à efpouuantCF, ou qu’ils les auoient expérimentez autres qu’il 
ne dit* De feid qui predra garde aux armes ôc armures & à la maniéré dont ils guerroiqiet 
lors, félon qu’il l'a deferit, il aura plus d’occafion de les admirer pour tant de belles & gra- 
des vidoires & conqüeftcs qu’ils auoient au parauant obtenues fur les Italiens, Romains, 
Allcmans, Grecs &c autres nations de la terre, que de les defeftimer & dénigrer pour auoir 
efté depuis par tour vaincuz des Romains, fuyuant la viciflitudc des affaires humaines, a- 
près qu’ils fe furent aguerris auec cux,& eurent inuentc par fucceffion de temps de meil- 
leurs moyens de fe défendre & deries vaincre. Qui plus eft , auffi iugera qu’ils n’ont poiint 
efté vaincuz tant par faute de courage, que par l’inégalité & aduantage des armes , Çc par 
nevouloirpiuflofequeparnepouuoirvferde ruze de guerre; d’autant qu’ils eftimoient 
( ce qui a cité auffi quaû toufioùrs l’opinion de la plus part des nations de l’Occidét &c du 
Septentrion) magnanimité &c vertu de batailler courageufement fans ruze & fans artifi- 
ce. Ec alloient en bataille quafi tous nudsffe perfuadans qu’ils en eftoient plus agiles & lé- 
gers à combattre) auec de longues efpecs fans pointe( à la maniéré de celles dont les Suif: 
(es vient encore auiourd’huy) dcfqueflçs ifs ne pquuoicnt frapper que de taille : & de pe- 
tits boucliers, qui ne pouuoientpas garentir leurs grands corps. Là où les Romains far- 
moient de fortes armures & de longues targes, dont ils fe pouuoiët couurir tout le corps* 
& fe feruoient d’efpces pointues, de longues picqucs,iauelincs & de toutes fortes de trjud 
&: de dards, defqucls il leur eftoit facile de percer les corps nuds de leurs ennemis, tant de 
loing que de pres^. Tant y-a cependant qu’il n’aduint rien lors aux Gaulais qui me foftia 
aduenu à tous les Italiës,&: aux Çrecs d’Italie & de la Siçile, à Alexadrc &: à Pyrrfiu s Rois 
d’Eplrc,aux Carthaginicns,& depuis à tous les autres Grecs , Sc à toutes les natios qui ont 
efté réduites fouz fEmpire Romain, apres qu’ils eurent occupé & poffedé celle partie d’I- 
talie qui a toufiours depuis à caufe d’eux retenu le nom de Gaule Çifàlpine ? l’efpacc de 
ans. Ayant acquis ce point par deffus les Grecs, qu’ils ont fait plus d’a&cs de vertu à dé- 
fendre leur liberté, & fe font laiflez plus difficilement vaincre. Dont auffi les Romains fe 
font eftimez auoir acquis plus d'honneur d’eux, que des Grecs. Parquoy il femhle qu’on 
peut reprocher à Poly bc & à ceux qui ont parlé des Gaulois auec luy , comme Tite Liuc, 
ce qu’il difoit des anciens hiftories Philinus &: Fabius,& ce que Plutarque de Philarchus, 
quifaifoiçnt en leurs hiftoircs ne plus ne mo jns qu’ils feroient en vn plaidoyer deuant les 
luges, accufant par toqç l’vn & défendant topfiours l’autre, 
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L’ a r m e b qu’ Antiochus enuoya fouz la conduite de Xcnoetas contre les prouinces 
de Perfe & de Medic, qui f eftoiët rebellées à la follicitation de deux freres Molon & Ale- 
xandre contre luy, fut defeonfite : tellement que force luy fut d’y retourner luy-mefme 
en porfonne auec nouuelles forces contre eux. Dont ils forent fi eftonnez, que Molon fot 
abandonne de fes gens , & reduift en tel defefpoir , qu’il fe tua luy-mcfmc. A ccfte caufe 
toutes les citez qui f eftoient reuoltecs à fon adueu , fe rendirent à Antiochus . Poly bc 
liu.y. 

Il femble auffi que ce fut au mcfinc voyage qu’ Antiochus fit guerre à Euthidemus 3. 
Roy de Ba&rianic, qui auoit foccedé à Thcoaatc fécond, lequel il vainquit, & puis luy o- 
étroya paix. Le focceffeur dudict Euthidemus fut au rapport de Plutarque & de $trabo 
Mcnandcr, qui augmenta fon Royaume de beaucoup de belles conqueftes qu’il fit en In- 
die, ayant pafle le flcuue Hipanis, lequel Alexandre auoit faid le terme de fon vovage , & 
annexa auffi à iceluy les prouinces de Pattalena,dc Te(ariofte,&lc Royaume de Sigcr- 
tidc . 

Cependant encorcs qu’Antiochus çuft en ccfte forte recouuré les prouinces de 
Perfe &de Medie,fi cft-ce que l’Armenic demeura toufiours depuis alience de luy &dc la 
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couronne de Syrie, qui fcftoitreuoltce contre luy, ainfi que recite Scrabo, comme les 
autres prouinces que nous auons déclarées fouz la conduire de deux Satrapes, qui de 
gouuemeurs d’icelle pour les Rois de Syrie f’en eftoientfaie Rois proprietaires,rayant dé- 
partie en deux, donc l’vnc qu’on appelle la grande aduint'à Artaxias ou Artaxcs : 6 c la pe- 
tite à Zadriadris. Lesquels par le (ccours qu’ils donnèrent l’vn à l’autre, & par l’alliance 
qu’ils coneraderét cy apres auec les Romains, le confirmèrent 6 c eftabliréc ü bien en icel- 
les, qu’ils n’en peurenc cflre oneques depuis debufqucz.Tcllement que leur poflericé y ré- 
gna fins interruption iniques à Artancs,quienfut le dernier Roy,lequelenfutdeietcé 
par Tigrancs.Mais la mémoire de ceux qui pnt régné entre eux-deux le trouuc perdue es 
hilloriens, tellement que n’en pointons autre choie dire, 

L a ville de Carccia au pals dc$ Olcbadcs en Efpagnc, fut apres vn long fiege prilê& 
(accagcc par Annibal,auant qu’il menaftfonartnee hyuerricr. Et quand le printemps fut 
venu, d commença guerre aux V accseens,& ksdcffic auec les Carpetans 6 c Olchadesen 
vne groife bataille, apres qu’il eue pris d’aflàut les vil les de Hermsmdtca 6c ~4rhtcaU fur eux. 
Au moyen dequoy tout ce qui cftoit de là le flcuuc Ibère, fut contraria# de le foubmettre 
à luy. T.Liue. 

S’i l cil vrayqu’Antigonus Roy de Macedone moumtfeomme dit Polybe) liu. 4-en 
celle Olympiade, cela ne peut dire aduenu qu’enuirpn le commencement de la dernière 
année d’icelle, vn an apres la vidoire qu’il auoit gaigneç fur les Illyrrims , qui efloientcn- 
trez en Ton Royaumcxombicn que Polybe fcmblc déclarer que ce fut pAuftoft. Somme 
que par Ton trefpas Philippe fils du Roy Dcmetrius prit le maniement des affaires dudid 
Royaume qui luy appartcnoit,cn main, encor qu’il n’eufllors que 14.9ns d’aage:& cri. celle 
icuncdc il le porta cane vercucufemcnc en la guerre, qu’il entreprint les ans enfuiuas pour 
la ddènfc des Aehæiens contre les Ætoliens,qui les auoienc oicz aflàillir , qu’il fit chan- 
ger en vn grand efpoir le meipris qu’on faifoit de Ion ieune aage . Tellement qu’on con- 
ecuc vqe plus grande opinion de luy qu’on n’auoic fait de tous les Rois précédons , &dti- 
m oit-on qu’il lèroit pour remettre vn iour la Macedone en Ion ancienne gloire. • Cepen- 
dant on tient, que fon régné dura 4i.ans. Polybe liu.i.Iuftin liu.a^.Eufebc. 

P. CoXNELIVS SciMO AsiNA, 6C M. MiHVCIVS RvFFVS,Confuls. 

Les Iflricns ayas commis pluficurs ades d’hollilité enuers les Romains 6 c leurs alliez, 
pafïàns auprès de leur contrée, furent afiàillis,& cri quelque bataille deffaids par le Con- 
lulScipio. Eutropius. 
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Les habitansde la ciré de Bj^antium , didc auiourd’huy Conftantinople , entrezen 
combuflion de guerre à caulè d’vn péage qu’il vouloicc extorquer de ceux qui nauigeoicr 
en leur mer contre les Rhodiens, furent fàuorilcz 6 c lècouruzpar Prufias Roy de Bichinie, 
comme leurs aduerfaires par Actalus Roy de Pergame,& Achseus Roy des prouinces de 
deçà le Mont Taurusimais ils furent en fin mis d’accord par vn nommé Conarus Roy des 
Gaulois habitansde la Thracc. Polybe liu. 4. 



Les Ætolicns ayans en meipris la parelTe 6 c lafchecé des Achæiens , pource qu’eftans 
tous accouftumez à fe défendre par forces cllrangercs,& fcllans de cous poinds rangez 
deffouz la procedion 6 c les armes des Macédoniens, ils viuoient en oifiucté 6 c di Ablution 



grandc:entreprindront de fe faire icigneurs du Peloponnefcàla fufeitation d’vn Dorima- 
chus.Dc forte qu’ils mirent aux champs vnc armée fouz pretexce de la vouloir mener 
contre les Mcflenicns , laquelle toutesfois courut aucunes des terres des Achæiens. Et 
pourçç que Timoxcnes,qui elloic lors leur Capitaine general, fàifoit mal fon deuoir de les 
aller rcpouffcr, Aracus defigne general pour l’annce enfuiuant, anticipa Ion terme pour 
aller Içcpurir les terres des allicz.Mais les Ætoliens le fouftindreot fi lourdement, qu’il 
fut vaiirçu près la villcde Caphies. Qui fut caufe que les Achæiens fe trouuerét derechef 
concrainds d’appellcr le ieune Roy de Macedone à leur aide.il vint , lequel fe cranlporta 
incontinent en laMorcc : où il fit par la commune deliberation de les alliez lignifier la 
guerre aux Ætoliens:& puis le mit à dreflèr (on armcc. Ce que Polybe dit élire aduenu 
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en la i^nnee de la 140. Olympiade, ayant la rencontre de Çaphies eflé faute à la fin de laj 
159. Olympiade, à fçauoir au printemps, où les Ach^icns cflifoient leurs Magiflrats. Par- 
, quoy il faut eftimer que l’an nec d’Aratus tenoit delà fin delà ij9.01ympiade,&:de la plus 
grande partie de la premierede la 140. à la fin auffi de laquelle le Magiftrac de Ton fils cô- 
mença. Autrement tout ce que nous venons rcciter,ceferoitfai& entièrement en la 139. 
Olympiade. 

Philoïatei par Tes lafehes, énormes, & dçteilables mœurs & complexions ,vint 
tellement encourir la haine ficmal-veillance de Ton peuple, quecelàièmblaà Antiochus 
vne occafîon propre pour recouurer toute la balle Syrie, qui auoit efte parEuergetes oflce 
à Tes predeceflcurs. Enquoy il ne fc crouua deceu : car Tbeodotus Lieutenant de Philo- 
paterluy vendit incontinent les citez de Tyr,& de Ptolomaidc. Et efpcroitauoir auffi bô 
marché de l’Egypte: mais la neeelfité fift prendre courage à Philopater de fc défendre. 
Tellement qu’il repoufia heureufement Ton ennemy de Ton Royaume. Polybc liure 4. 

• &c y. 

L. Vît vmvs Philo, et C. Lvt ati vj CATVLvs,Con- 
fuls . ‘ 

Les Iftricns,ne fè tenans encor pour totalement domptez, vindrent auec armee, iuf- 
ques auprès des Alpes. Mais les Confuls marchèrent contre eux, qui les firent haftiuemer 
rebroullèr chemin, & gagner leur pais,* où ils les pourfuyuircnt encor de fi près , qu’ils en 
amenèrent plufieurs peuples à l’obeiflànce du peuple Romain, fans coup frapper. Zo- 
nare. 

A n n 1 b ▲ l ayant réduit en l’obcïffimcc de fa patrie les nations de delà le fleuuc 
Ibcre,fc délibéra de mettre en eu idencc le vouloir qu’il couuoit en fon cœur contre les 
Romains, en fattaquanc par guerre aux peuples de Sagunte, qui eftoient comme l’entre- 
deux des frontières des Romains & Car thaginiens,&auoient clic laiflez libres par l’ac- 
cord & appoinâcmçnt de la paix. Mais ils fefloient coufiours depuis tenu z du party des 
Romains, leurs eflans tres-fideles . Pour ce qu’il f aduifa bicnqucccfcroitvn moyen de 
faire grand dcfpit aux Romains, & d’allumer le feu que tant il defiroit. Auffi les Sagun- 
tins aulfi toft qu’ils le virent approcher d’eux auec Ion armée, enuoyerent Ambafladcurs à 
Rome pour faire entédre leur fait. Enfimcur defquclslc Sénat defpefçha auffi autres Am- 
baflàdeurs vers Annibal,pour le faire déporter de fon entreprinfe. Qui à fon rçfliz paflç- 
rent à Carthage, où ils reecurent vne auffi maigre relponfe . Dont la guerre fut déclarée. 
Cependant les Saguncins furent affiegez, &c ne voulans tomber entre les mains de leur 
ennemy mortel , fouflindrent fon fiege iufques à la dernière extrémité. Polybe , Titc 
ILiue. 
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Les Gnofficns de l’ifle de Crète, guerroyans les Liciens leurs voifins ruincrent,& mi- 
rent en dcftruûion leur ville. Polybeliu.4. 

La cité de Sparte cftoit depuis le départ de Cleomenes demeurec fans Roy l’efpace 
de3.ans,&fc gouuemoit par cinq Prcuofts que le peuple eflifpit.Mais dés que les nouuel- 
les de la mort de Cleomenes fut venüë, qui fetua luy-mefme en la ville d’Alexandrie, 
ayant failly à fufeiter quelque rcuolte contre le nouueau Roy qui l’auoit fait emprifonner 
pour raifon de quelques propos picquans qu‘il auoit tenuz de l\ry , deux defdits Preuofts 
coniurerent contre les trois, & les firent cruellement mafTacrer dedans vn temple en facri- 
fiant, pour cc qu’ils deftournoient les Lacédémoniens de fe départir de l’alliance des A- 
chaciens pour fc joindre à celle des Ætolicns. Et puis firent procéder à nouuelle eflcûion 
de Roy, par laquelle fut créé Agefipolis qui efloit de la lignée royale, fils d’vn autre Age- 
fipolis , duquel Clcombrotus auoit cfté pere : auquel il donnèrent fon onçle Cleomenes 
pour tuteur y pour ce qu’il eftoit encore en bas aage . Et d’autant qu’on auoit accoutu- 
mé d’aUoir deux Rois à Sparte, vn nommé Lycurgus fe fit auffi eflire pour l’autre 
Roy par eux , au moyen des prefens qu’il diftribua, pour cc qu’il n’eftoit de la race des 
Heraçlides: afin de faire rebuter ceux à qui ccfl honneur appartenoit légitimement . Cc 
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fait il fit entrer les Laccdcmoniens en ligue auec lesÆtoliens contre Philippe Roy de 
Maccdone & les Achæiens, defquelsle icune Aratus fils du vaillant Aratus eftoit pour 
lors Capitaine general. Lors(comme on cfcrit) Philippe Roy de Maccdone fe gouucrnoit 
le plus par l’aduis confeil du vieil Aratus:à caufc dequoy les affaires enalloicnt mieux. 
Tellement qu’il f empara en peu de temps de l’iflcde Candie, &C fit vn beau voyage furies 
Ætoliens,qui cftoicnt allez auparauant faire des courfcs iufques en l’Epire : dont il eut 
bien fii rcuangc fur vnc de leurs armées qu’il deffit,&: fiir la ville &: pays d’Elidc, laquelle il 
prift,conquclla&faccagca.Èt puis en la Laconie, où il mit en routte l’armcc du Tyran 
Lycurgus,&:rcpouira lourdement les Lacédémoniens qui voulurent fàirç vnc faillie flir 
luy. Polybe hu.^Iuftin liu.z^. Plutarque. 

A v mclmc temps Antiochus defeendant des hautes parties d’Afie , fen vint auec lès 
forces en la Syrie, pour y faire la guerre tant à Achæus qui dominoit auprès du mont Tau- 
rus,qu a Ptolomee Roy d’Egypte: auec lequel toutesfois il eut plusieurs parlemcns de 
paix, qui ne vindrent à effed:parquoy ils aflémblcrent toutes leurs forces pour fe comba- 
tre. Polybc. * • 

M. Livtvs Saunator, & L. Æmilivs Pavivs, pour la x. fois Con-. 
luis. 

Le fiege fut mis par Annibal deuant la ville de Saguntc au commencement duprin- 
temps.Lcs habitans de laquelle fe défendirent auec vne telle obftination & confiance, 
qu’il ne gaigna rien fur eux que la cendre de leurs corps,biës & maifons. Car apres l’auoir 
fouftenu l’efpacc de 8 .mois, & qu’ils fe virent forclos de tout cfpoir de fccours,ils fe bruf- 
lercnt tous auec leurs biens dedans leurs maifons . Laquelle prifé toutesfois feruit gran- 
dement aux entreprifes d’Annibahpourcc que pluficurs villes qui efioient en bran lie de 
(e rebeller contre les Çarthaginiens, furent retenues en leur deuoir, &les foldats de fon 
armée tant plus encouragez à le future où il lçsvoudroit mener. De là Annibal achcua le 
refte de l’hy uer à Carthage la neufue, donnant ordre aux appareils de la guerre , qu’il dcli- 
beroit faire pafler au prochain prinremps en Italie.Ce que Polybe liu.3. ëc préféré à la pre- 
mière annee de l’Olympiade ^o.Commc aulfi ce qu’il cfcrit de la defraide de Demetrius 
Roy d’IUyrie en vnc groflé bataille parle Conful Æmilrus, qui le contraignit de fenfuyr 
à fauueté vers Philippe Roy de Maccdone. Au moyen dequoy les villes de fon Royaume 
nommément pharum , quicfioitla eapitale,fe rendirent àï’obciflancc du peuple Romain. 
Pline toutesfois liu.z9.chap. 1 .rapporte ce Confulat à l’an y3y.de Rome. Enquoy Onufrius 
eftime qu’il a parlé félon la fupputation de V arro,qui conftituc la fondation de Rome en 
laj.annccdclatf.Olymp.Maisilfcxpliquc fi bien en tant de lieux, qu’il monftre auotr 
quafi par tout pris les Confulats en telle difpofition, que ftlsalloicnt vn anaprcslcrang 
que les Faftcs au Capitole leur font tenir auec les années de Rome. Tellement que félon 
fbn intention ledit Confulat deburoiteftre mis au rang où nous mettons Scipio ëç Tudi- 
tanus.Combicn qu’en comptant les années de Rome, félon leur vray principe, qui efile 
zi.d’Apuril,on pourroit rapporter le Confulat de Salinator,& d’Æmilius à l’an 334. d’au- 
tant qu’il y faifoic fon entree : & à l’an 533. auffi pourcc qu’il en tenoit déplus des trois 
quarts.Mais ie fçay bien qu’Onufrius ne drefle pas ainfi fon compte , &: que Polybe faid 
formellement pour luy en tout le temps de celle guerre: nonobftant que i’cfpcre bie prou- 
uer en beaucoup d’endroids,quc Pline aura cy apres, mefmemcnt depuis l’an 600. trop 
plus de tefmoins de fa fupputation que les autres. Qui pourroit eftre caule de me faire pé- 
fér,ou que Polybe n’a pas trop exadement quotté & obférué les temps de la z.gucrrc Pu- 
nique,ou qu’il manque d’vn Confulat és Faftcs Confulaires de Sigonius & Onufrius, de- 
puis celle annee iufques à l’an 670.01venuir0.Ce que Polybe meftne nous fait côicdurcr, 
difant qu’il peut y auoir 33 .ans depuis lé comcncemcnt de la féconde guerre Punique iuf- 
ques à la dcffaidc de Perfcus Roy de Macedonc. Cependant Mercator f cft à tort voulu 
féruir du tefmoignage de Polybe, pour eftablir ledid Confulat en la 353. annee de Rome. 
Car quand il did que Saguntc fut affiegeepar Annibal en la 1. annee de l'Olympiade 140. 
il entend feulement, que le camp fut mis deuant fur la fin de ladide année : d’autant que 
ce fut au commencement du printemps, mefinement qu’il auoit rapporté le commence- 
ment delà première guerre Punique à la 119. Olymp. Et qu’iln’ya point de doubteque 
Liuius & Æmilius n’ayent tenu le Confulat en la 46.annee apres . Ioint qu’il fé déclaré 
luy-mcfmè expreflement, difant qu’ Annibal commëça de faire lés approches de Sagunte 
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au temps que le icuneAçatus fut dieu Capitaine de la ligue des Achadens apres fon pere 
lequel auoit exercé le mefme cftat en la première annee de la cent guarantiefmc CMym 
piade. 









Du Monde. ' ,5911 J " Sepmaincs. 4 | R.deSyriie. 7 ( R-deMaçedone. 4 



Olympiade y 3 { R . des Grecs, py | R. ([Egypte.-, y | De Rome. 



«r 



•*+**•’•**)! 



P h i l o p a t e r. auec l’arrierc-ban de lès farces , combattit en bataille rangée Aii- 
tiochus près la ville de Raphia és limites de la Paleftinc . Qui fut malheureufemét perduë 
par Antiochus,& (on armée toute defeonfiteren forte quefbrcc luy fut d’acheter paix de 
ion enncmy,en rendant les villes qu’il auoit occupées fur luy par trahifon. Ce qu’ayant 
enfle le cœur à l’Egypticn,le fit auflî paficr pari avilie de Hierufàlcm, & illcc exercer tou- 
tes fortes d’inhumanitez&cruautcz furlcspauurcs Ioift; mefmes de polluer fès mains au 
fàn&uaire du temple. Mais l’ire diuinc le fit bien toit apres reprendre les erres de ion roy-| 
au me, où il ne fit pas moins de rudefles aux Iuifs qui y habitoient,qu’à ceux de Hicruiàle. 
L’occurrence defquelles chofèsfdcfquelles cft fai&e metion au liure troifiefme des Mac- 
chabées) cft par Polybc liure troifiefme & cinquiéfme attribuée à la 3. année de cefte O-) 
lympiade. 

Apres le ieunc Aratus,vn Epiratus fut fait Capitaine general de la ligue des Acharies, 
lequel entra en cefte dignité au printemps de la fin delà 2. annee de cefte Olympiade. 
Souz lequel Philippe Roy deMacedonc continuant la guerre aux Ætoliens, alla aJficgër 
la ville de Ccphal enie, qu’il faillit à prendre par la trahiion d’aucuns de fès Capitaines. Et 
puis entraaucc ion armee dedans le pais d’Ætolic,d’où il remporta vn grand butin, apres 
auoir lourdement cftriilé les Ætoliens en quelques rencontres. Lefquelles choies fè firët 
au mcfme temps qu’Annibal cftâç entré en Italie , fapprocha des Romains pour les com- 
battre. En la mefme annee il y eut quelques propos de paix tenuz entre Philippe &C les 
Ætoliens,qui ne vindrencaefFcd. Polybc liu.y. 

P. Coxnuivs Scipio, & T. Sempronivs Tvditanvs, Con-| 
fuis. 

Pendant qu’Annibal hiuernoit en Carthage la neuue , les Ambaflàdcurs des Ro 
mains allèrent fignificr la guerre aux Carthaginicns. Àccftecauie Annibal fiiyuant ion 
defleing partir de l’Efpaghe( y ayant laiflè fon frere Afdrubal auec certain nombre de 
gens pour la goüuerncr &: défendre apres luy ) dés le commencement du printemps : puis 
ayant fài& quuerturc à ibn armée par les Pyrences, Gaules & Alpes, non fans plulicurs ré- 
contres d’ennemis & de fafeheux empefehemens ( car il fut contraint de combattre les 
Ve hqucs, qui tenoient alors les deux riues du Rhofnc , & auoient le bruit d’eftreles plus 
puiftans d’entre les Gaulois; lcfquels ne luv vouloicnt donner partage parmy eux : &puis 
eut vnc cfcarmouche en Prouence auée les gens du Conful Scipion,puis auifi receut vne 
perte infinie de gens au paifage des Alpes) arriua en la Lombardie au y. mois a^res, où il 
fut chargé de l’armce du Conful Scipiôn prez le Tezin, enuiron la fin de l’Automne , la- 
quelle il mit en routte auec vn grand meurtre de gens : &: y euftefté le Conful mefme tué 
fans fon fils qui fut cy apres dit l’ Africain , qui le preferua , encore qu’il ne fùftlors aage 
que de 1 7. ans. Puis cftant arriué l’autre Conful au iccours de fon compagnon , fut dere- 
chef combattu fiât lediéfc Annibal enuiron le milieu dcThyuct en bataille rangée, presle 
fleuüc de Trcbie,où la fortune dift encor fi mal aux Romains, qu’ils firent plus grande per- 
te de gens qu’à la première fois , f cftant ce qui efehappa , retiré en garni fon és villes pro- 
chaines. Mais le Conful Scipion paifa en Eipagne, qui luy cftoit ailignee pour prouince, 
à.la fin de fon Confulat : f allant ioindre à fon armée qu’il y auoit fait aller au parauant, 
fouzlaconduittc de Cneus Cornélius fon frere, qu’il auoit fait l'on lieutenant, deuat qu’il 
jcombattift Annibal . Car il auoit rebroufle chemin désla Prouence pour retourner en 
Italie,dés qu’il fut aduerty en chemin qu’Annibal y cftoit entré . Tellement qu’il y prift 
jl’armee des Prêteurs Manlius & Attilius,aucclaquelleils faifoient la gùerreaux Gaulois 
de la Lombardie, pour lecombattrc.'Tela cfté le commencement & progrez de lafcco- 
de guerre Pu nique, laquelle fut au rapport de T. Liue commencée 13. ans apres la fin de 
la première, &: enuiron 4. mois deuantquela z* de l’Olympiade 140. fut expiree : telle— j 
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ment que les dcuxdeffai&es des Confuls fc firent bien auan't dedans la 3. Comme il fout 
entendre fuiu&nr la demonllration precedente en Polybc : lequel cependant fe feroit vn 
peu mefconté,f’il vouloit icy commencer les 33. ans qu’il compte de diflance , depuis le 
commencement de celle 2.gucrre iurques à la deffaiéte de Pcrfcus abolition du Royau- 
me de Maccdonc , fi dauanturc il ne commence Ton compte dés le fiegede Saguntc. 
C’eft choie au (fi à noter, que comme elle fut commencée fou^vn Scipion, qu’elle fut au (fi 
mife à fin par yn autte portant mefme nom,&: qui eftoit fbn fils. Velleius Patcrçulus rap- 
porte femblablement à ce Confulat le commencement des guerres que les Romains ont 
menées en Efpagneiqüi ont duré iufques à ce que l’Empereur Auguftc eut achcué de ré- 
duire l’Efpagne totalement en l’obeilTancç du peuple Romain deux cens ans. 

Du Monde. 39 u f Semaines ; S | R.de Syrie. S j R.de Macedone. 5 
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Ayant Anriochus remis fus vnepuiffante armee , paffa derechef outre le Mont Tau- 
rus, où il entra en alliance ainec Attalus Roy de Pergame, & puis recommença guerre 
à Admis , pour le rccouuremcnt des prouinccs qu’il vfurpoit par luy. Polybc li- 
urc 3. 

A Epçratus fut fubrogéen l’cllat de Capitaine general de la ligue dçs Aclmens Aratus 
le perc.'lcquçl fuiuantla couilume de fon pays entra en celle d'gni.té au commencement 
du prinrcmpSjlors que le ligne des Pléiades fe lcuoit.Parquoy nous cllimos que ce fut en- 
uiron 3. mois deuat la fin de la j.annec de celle Olympiadé.Durât lelquels les Achziés cô- 
tinuas de guerroier les Ætolics, firent quelques exploits de guerre fur euxfouz la côduitte 
d’Aratus.Et Philippe ayant dreffe vne armee l’hyuer precedent,a(fiegea la ville dePonero- 
polis parle moyen d’içclle de fi furieufe façon , quelle luy fut rendue par compofition. 
Au moyen dequoy il en dcchaffa les anciens habitans t &la repeupla de Maccdoniçns,or- 
donnant qu’elle full dellors en adant nommée Philippopolis. Ce qui le fit au mefine téps 
que les Romains furent vaincus près le Lac Trafimcne. Dequoy quand les nouuçllcs luy 
furent venues, il fc laifia facilement perfuader par Demetrius Roy dePhcrcs & de l’Illy- 
rie,de faire appointement auec les Ætoliens,afin dcpouuoir plus aifément conucrtir les 
penfees vers î’Italicioù le malheur des Romains luy fembloit prcfcnter quelques bonnes 
occafions de bien faire les affaires . Tellement que fus celte imagination il equippa vn 
grandnombre de vailTcaux de guerre, fur lefqucls il le deliberoit faire palier vne armee en 
Italie. Mai* il voulut premièrement entrer en ligue auec Annibal,deucrs lequel il enuoya 
pour ccfaid des Ambafiadeurs.Et puis fen retourna aucc fon armee en Macedone, pour 
retirer plufieurs villes & places qu’vn prince Illyrien nommé Scerdilaida , qui luyauoir 
cy deuant fait fcruicc,y auoit occupées en Ion abfence. Apres lefquelles recouurees,&: les 
Illyriés dechallez,il fit aller fon armee hyuerner.Cc qui deelareque ccq nous venôs de ré- 
citer fcftfait partie en la 3. partie en la 4«annce de celle Olympiade, mais en la 33 6 . de Ro- 
me feulement, Autrement la iournec de Trafimcne & la prife dcThçbes fe feroient fai&cs 
dedans la fccondc annee. Ce qui ne le peut faire , fi la guerre fut décernée aux Ætoliens 
par les Amphi&ions de la part du Roy Philippe, des Àchæiens ellant Aratus lors Capi- 
taine de leur ligue apres Timoxcnes en la 1. année de celle mefme Olympiade. Ce qu’il 
m’a fallu fi longneulèmcntelplucher pour coupper broche à ceux qui veulent interpré- 
ter autrement le tefmoignagc de Polybé s lequel au relie tefmoignc que dés le temps de la 
iourneede Trafimcne, les affaires non feulement delà Grèce ,mais au(fi de l’Afic vindrét 
à tellement fc brouiller, quelles commencèrent toutes à incliner leurs cours du collé d’I- 
talie pour fe meller auec celles des Ro main s. 

Les villes de Plaifanccôt de Crémone furent aufll fondées 5c édifiées en çc Confulat 
par les Romains, qui les peuplèrent de leurs citoyens .CorneliusTacitus. Ce qui fut çaùfe 
que les Bofcns ôç autres Gaulois de la Lombardie prindrent le party d’Annibal. Nonob- 
ftant queTite Liue déclaré que cecyauoit jacllé fait dés le Confulat precedent. 

Çn, Servïlivs Ô C^vjnctxvs FlXminivs, tous deux pour la a. fois 
Confuls. 

D'avtant que les affaires des Romains prolpererét celle année és Elpaignes foùz la 

• conduire 
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conduitte des deux Scipions, par ce qu’ils defeonfirent en pluûcurs batailles les armees 
des Carthaginieus,& EÎpagn,ols,& conqucdcrent pluiîcurs villes au nom du peuple Ro- 
main: d’autant auffi furent reduittes à mauuais point en Italie par Annibal; à cauie qu’a- 
presauoir fait pafler fon armecenlaTofcane, il y fît derechef vn très-grand carnage de 
Romains près le lacde Trafimcnc, où le Coful Flaminius fut tué par (a folie & témérité: 
pour ce qu’il voulut contre l’aduis de tout le monde hazarder fon armée contre Annibal;, 
qui ne defiroit rien plus que combattre. De forre qu'il fallut faire Didatcur Fabius 

Maximus par I’efledion du peuple: à caufc de l’abfcnce 4c l’autre Conful , lequel feeut fi 
brauement 6c fagement temporifcraucc Annibal, qu’il l’empefcha de donner plus grand 
cours à fàvi&oire,8c donna loifir aux Romainsde rafleurer leurs forces. Car il luy con- 
fomma& amortit la vigueur de fon armée par long trai&de temps, fa pauureté par force 
d’argent, & le petit nombre de les gens par grande multitude de combattans:le codoyant 
touiiours en telle forte,qu’il cftoit toufîours à la queue d’iccluy^c le tepoit en crainte per- 
pétuelle fans pounofr eftre contraint de côbattre linon à fon auantage. Mais en dilayat 6c 
prolongeant ainfi le temps, il vint à cftrc mefprifé de fes propres foldacs mcfmcs. Qui fut 
caufé que le peuple Romain dona pareille puifiànce à Minucius fon maiftre de Cheuale- 
ric qu’à luy, à l’appetit d’vne heureufe alarme qu’il donna fur le camp d’ Annibal , laquelle 
le fît monter en telle prefomption, qu’il prit encore la hardicfic de vouloir donner batail- 
le à Annibal, fans le faire fçauoirà Fabius, aucc la moitié de l’armee fur laquelle il cümma- 
doit. Ce qui fuc la fin de fon icu , pource qu’il fe trouua au point de receuoir l’amende de 
fafolie,fi Fabius préférant le bien public à fes afïé&ions particu!iercs,nelc fuftallé reti- 
rer du danger où il f cftoit précipité. Au moyen dequoy la réputation d’iccluy en fut d’au- 
tant plus augmcntee,tant enuers les liens , qu’enuers l’cnnemy : qui dift lors qu il f cftoit 
toufiours bien doubté que ccftc nuec de montagne luy donner oit quelque iour de la gref- 
le fur Ja tefte. Au furplus Ouide en fes Fades aflignanr la iourncc de Trafimene au ^.iour 
de Iuing, & Polybe à l’cfté de la 5. anneede celle Olympiade, monftrent cuidemmcnt 
qu’il faut entendre de la fin de ladidc année , qui commençoic alors à raifon du Solftice 
enuiron le commencement de Juillet, & que ce qui fen enfuyuit fut de l’annee enfuy- 
uant : Conlcquemmcnt auffi , qu’il n’y a point de répugnance entre eux , & les 
Fades . 
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Les Iuifs vaincuz 6c deffai&s en vne bataille, perdirent plus de 60. mil de leurs ges. 
Eufcbe. 

Av mcfmetempsPrufiasRoydeBithyniedcffiten vne bataille grand nombre de 
Gaulois,quelc RoyAttalus anoit fait venir d’Europe à fon fecours au pais de l’HcllefpSt, 
6c deliura toute la contrée de leur crainte : ayant vfé fort cruellement de la vi&oirc qu’il 
gagna fur eux, comme recite Polybe liu. 5. Lesautrcs tefmoignent qu’il édoit fécond fils 
de Nicomedcs le grand fécond Roy de Bithynie,& qu’il paruint à la couronne par le tref 
pas de fonfrere Zela,que les Gaulois occirent, au rapport d’Athenee liu. 1. chap. iS. ainfi 
que luy-mcfme leur auoit dreffé des embufehes pour les dedaire. 

L’a r. me s demer que Philippe Roy de Maccdone enuoyoitcn Italie n’alla plus au at 
que les ides Ccphalenies & Leucade . Car le bruit de l’armee, que les Romains enuoyoiét 
au deuant de luy,fou2 la coduitte du Laruinus Prêteur, le fift reprendre honteufement la 
routee de Grece: encore qu’il n’y eud que 8. galleres,qui alloient au fecours de Scerdeida 
prince d’Illyrie,qui lesauoic demandées , edimanc que Philippe eud appredé cède flotte 
pour luy . Polybe liure cinquiefme , 6c Tire Liue , qui tou testais référé cecy au Confulat 
fuyuant. 

Eratosthines, Philofophc Grec, eftoiten ce temps en bruit. Eufebô. 

L. Æmilivs Pavlvs pour la troifiefmefoisConful, 6c C. TïRbhîivs 
Varro. 

Par la témérité de l’vn des Confuls 3c aduce d’ Annibal , les Romains furent encor 
miférablemcnt defeonfits à la iournee de Cannes, où la plus parc de leur nobleflé fut def- 1 
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fai£tc,& Je Conful Æmilius tué contre l’aduis duquel on auoit çombatu. Dç forte que li 
grande perte de gens ne leur eftoit iamais aduenue pour vn coup , te fi l’enncmy euft fçeu 
pourfuiurc fa viâaire,il pouuoic facilement entrer vi&orieux dedans la ville de Rome: 
où pluficurs eftoient ja tellcmet intimidcz,qu’ilsfaifoientleursapprefts pour fenfuyr,fil 
en roftapproché.Mais il fc tourna vers les autres contrées d’Italie: où il laiffa tellement 
corrompre fes foldats par les dclices te mignotifês de la Pouille te de la Campagne, qu’ils 
deuindrenttoutautresquilsn’cftoient auparauant.Cc qui donna moyen aux Romains 
de fe rallier te rafleurer.Çar ils rappelleront Claudius Marcellus de la Sicile , pour venir 
défendre l’cftat d’Italie.Neantmoins leurs affaires ne laifferent de fe bien porter en Efjpa- 
gne:car les Scipions gaignerent derechef vne grande vi&oire fur l’armee qu’Afdruhal fre-, 
rcd’Annibal vouloir mener en Italie. A l’occalion dequoy plufieurs peuples fè rendirent 
de leur party .Cependant fi la iournee de Cannes efcheut,comme tefmoignent Aul.Gel-j 
leôi Macrobe, au i.iour d’Aouft,ellc doibt eftre aduenue felonia fupputation mefme de 
Polybc en la i.annec de l’Olympiade i4î.pluftoft qu’en la 4. de la precedente où il femblei 
la vouloir rapporter. Mais c’eft à caufc que ce Confulat auoit faid foq entrée en la prece- 
dente: fi d’auanture Plutarque n’a mieux ohfcrué le temps de ccfte defconfiturc,qui dit 
que ccfut enuiron les iours qu’on deuoit cclebrer lafefte de Ceres. Polybc auffi femblc 
déclarer liurc quatricfme qu’elle fe fit au printemps . Toutesfois félon la difpofition de 
Pline fuiuie par Glareanus , Cufpinianus , Funccius & autres, cela (croit aduenu vnan 
apres, 
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O k i a s fils de Simon le Iufte,fiit fouuerain Sacrificateur des luifs l’efpaçc de 39. ans, 
félon le rapport de Philo;qui did outrcplus qu’il fut en grand crédit entiers Antiochuslc 
randjComme aufli enuçrs Sclcucus fon fils,ainû que tdmoigne Iofephe. C’eft de luy qui 
ît frère d’Iafon te 4 ’ Alcimus,qu’on doit entendre ce que nous dirons cy apres , pluftoft 
que de çcluy qui courrouça le Roy Ptolomccpar fon auarice. D’autant que cela con- 
sent mieux au fécond Onias,encore que Philo n’ait faid mention de luy. Qui eft caufe 
que Funccius f’cft abufé en ceft endroid. 

H 1 e a o n Roy de Syracufe mourut en ce temps, ne laiflant de plus proche heritier & 
fucccfleur qu’vn ficn nepueu nommé Hierofme , qui f effrangea l’alliance des Romains, 
pour fuiure celle des Carthaginiens. Qui fut caufe que la plus part des citez de la Sicile 
felbranlerent aucc les Syracufains. T.Liuc,Florus. 

Environ ce temps les Carthaginiens furent en guerre contre Siphax Roy de Nu- 
midic . Qui fut caufe de leur faire rappcllcr Hafdrubal fils de Barcha d’Efpagne auec 
vne partie de fon armée pour l’opppfèr 3 icçluy . Au moyen dequoy les affaires des Scipiôs 
fen portèrent mieux cependant en Efpagne. Appianus. 

M a 1 s en la Grèce les Dardanjcns vindrent à grande puifiànce entrer dedans le Roy- 
aume de Maccdone,d’où ils emmenèrent plus de zo.mille captifs . Ce qui fut caufe qu’il 
laifTa faire a Læuinus ce qu’il voulut en la Grèce, pendant qu’il foccupoit àleucrarmee 
pour aller prendre fa rcuange des Dardaniens. T.Liuc,Iuftin liu.zj. 

MiTHR.iDATESy.du nom Roy de Paphlagonie te du Pont, menoit en ce temps 
guerre aux Sinopenfes ou Sinopiens, qui font les peuples habitans la ville de Sinope au- 
près du Pont Euxin, laquelle fut auffi par luy afficgec.Poly be liu. 4. Qui fut le moyen par 
lequel il cftendit fon Royaume iufques au Pont. Les autres tefmoignent qu’il fut fils de 
Pharnaces premier du nom,& bifayeul du grand Mithridates Eupatond’autant qu’il en- 
gendra Pharnaces fécond, de qui fut fils Mithridates puergetes. 

L. Postvmïvs Albinvs pour la 3. fois Conful, aucc T. Sïmpïionivs 
Gracchvs. 

Albinvs auoit cfté feulement defigné Conful : mais deuant qu’il entraft au Confu- 
lat,il fut deftàiâ te tué auec fon armée en la Gaule Cifalpinc par les Gaulois Boicns. A 
l’occafion dequoy QJ^bius Maximus luy fut fubrogé. T.Liuc. 

L a ville de Cumcs fut affiegee par Annibal , te bien défendue par Gracchus Conful: 
tellement 
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tellement qu’il fut contraint de transporter fon camp deuant la ville de Nola , où il auoit 
intclîigcnce,qui fot encore mieux defcnchië de Marçeljus Proconful : lequel outre cela 
gagna deux belles vi&oires fur l’armee defbn cnncmy, qui.le contraignirent de leucr fon 
üegc. T. Liuc, Florus, Plutarque. Scjonlequcl les denx principaux Capitaines qu’curfcnt 
tes Romains depuis laiournee de Cannes, &aufquels ils auoicntplus de fiance, furent Fa- 
bius Maxîmus & ledicl Màrcdlùs , qtii par voyesprélque du tout contraires ffeftbicnti 
acquis louange égalé St réputation pareille : pour ce que Marçcllus cftoit homme d’exe- 
cution, & qui fo nazardôit&: aduanturoit à tout danger . Mais Fabius nevoWoic iamais 
rien mettre en hazard. Dont on ledifoit bon Capitaine pour défendre, mais non pas pour 
affaillir. A caufe dequoy PoiTîdonius a cfcrit,que l’vn fut appellé l’efpec, St l’autre le bou- 
clier des Romains: & que la fermeté St confiance de Fabius à faire la guerre fouretnent 
fans rien commettre à la fortune, meilcc aueé la vehemence de Marccllus,fut ce qui pre- 
ferua l’Empire Romain. A celle caufo tout le temps que dura celte guerre, ils furent con- 
tinuellement employez fouz filtre ou de Prêteurs ou de Confols ou de Proconfuls. Et 
les cnuoyoit on l’vn Corfful ou Proconful chacun à fon tour, là où eftoient les affaires. Fi- 
nalement comme l’vn fut le premier qui amortit la vigueur d’Annibal , auffi l’autre fut le 
premier qui apres tant dé detconfi turcs commença de luy rendre fon change es deux vi- 
ctoires precedentes qu’il gagna fur luy. 

Les Scipions ayans derechef gagne quelques victoires furies Carthaginienscn Elpa- 
gne, & iccux contraints à leuer leur fiege de douant les villes d’IUiturgis St Indibilis, 
donnèrent occafionà plufieurs peuples d’Efpagnç de fo rendre à eux. Authcurs pré- 
cédons. * ! 
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Marcellvs Conful, apres auoir en vne cfcàrmouchc dcffàitvne trouppe de l’ar- 
mec d’Annibal, paffa par l’ordonnance du Sénat en Sicile , pour pacifier & réduire l’eftat 
d’icelle au party des Romains , qui efloitfen vn merueillcux trouble depuis le trefpas de 
Hieron. De forte qu’il auoit incité les Carthàginicns à vouloir reconquérir derechêficel- 
le ifle;&: les Romains auoient elle contraints d’y enuoycr vne armée fouz la côduitre d’vn 
Prêteur, nommé Appius,des mains duquel Marcellus rcccut l’exercite qui y eftoit , auec 
lequel il alla affieger là ville des Leontins qu’il prit d’affault. Cenonobflant lesSyracu- 
fains leuerent les enfeignes des Carthaginicns, par l’indu tion de leur Capitaine general 
Hippocrates. A caufo dequoy, il alla eficor mettre le fiege deuat leur ville, qui fut par l’in- 
dullrie de l’ingenicux Archimcdcs preforuçc d’cflrc prifo ccffc anneç, 5 £ la fuyuante, Car 
il aupit préparé &ûnuété des engins St machines de guerre fi mçrueilleux, qu’il empçfcha 
par iccux tous les efforts St aflàuts que les Romains y voulurent donner 1 les ayans fait ce 
ditPlutarquc dés le teps du Roy Hieron à l inflancc d’iceluy,qui l’auoit prié de reuoquer 
vn petit la Géométrie de la fpeculation des chofos intellc&iues àl’a&ion des corporelles 
A: icnfibles,& faire que la taifon dcmonftratine foft vn peu plus cuidente , St plus facile à 
comprendre au peuple, en la méfiant par expérience materielle à l’vtilité de l’vfage. Som- 
me qu’on tient queceft Archimcdçs fut le plus excellent Mathématicien &ç Geometrien 
de fon temps. 

Les Apolloniens tcnàns le party des Romains , forent afliegez par Philippe Roy de 
Macedonc,& focouruz par M. Valcrius Lacuinus Prêteur forain, qui contraignit les Ma- 
cédoniens apres auoir bruflé leurs nauires, de fenfuïr par terre en leur païs. T .Liuc. 

Fabivs Maximvs Verrvcosvs pourla 4.fois,& M. Clavdivs 
M a r c e l l v s pour la 3. Confols. 

S o v z Icfquels la garnifon des Carthaginies fut chaffoe des villes de Caftulo St de Sa- 
gunteen Efpagnc par les Scipions,qlii combattirent aufli fort heureufoment leurs enne- 
mis dcuâc la ville dcMunda,&fans la bleffurequc l’vn d’eux y rcccut,ils gagnoiét vne no- 
table vidoire. D’ancre coflc Tfoorius Gracchus Capitaine Romain mit en route la bande 
d’Hanno Capitaine Carthaginicn deuant la ville de Benoucntç en Italie. T. Liuc. 

' zz 
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j $ y ph À* Roy deNumidic fut celle annce attiré au party des Romainsparles Sci- 
pions. T.JUue. , 

E n v i ko k cc temps Aratus de Sicyonie, qui auoit elle le plus grand & excellent per- 
fonnage de Co n, temps en la Grèce, Sc par la fageffe duquel les Achaeiens feftoient acquis 
vne grande puiffance, mourut eftant empoifonné par vn que Philippe Roy de Macedone 
auoit attikréà ce faire, pource qu’il portoit enuie à fa vertu. Au moyen dequoy Philopœ- 
men Megalopolitain entra apres luy en crédit & en authorité , fe faifant grandement re- 
nommer par fa vertu & proüeffe au fài& de guerre. A caufe dequoy il hit dit le dernier 
homme de vertu que la Grèce auoit porté en fa vieilleffc, apres tant de grands & renom- 
mez Capitaines anciens. Car il augmenta toufiours la puiflanee Sc authorité desAchæicns 
à mesure que (a gloire croKToit,pourautant que fouz fa conduit ils auoient accoutumé 
de hatoe toufiours leurs ennemis, ic d’auoirdu meilleur en la plus partde leurs affaires. 
Ioint qu’il enfèigna leur icuneffcàfcmieux aguerrir & accommoder aux armes quelle 
n’eftoit hit le premier qui changea la maniéré de dreffer leurs batailles fie leur façon de 
f’armer- : 

Q. Fabiv.s M a x i m v s. fils dü precedent, & T. Sempkoniys Gracchvs 
pointa 2.Confuls. 

S o vz lelqucls les jeux Apollinaires furent inftituez à Rome. ' 

A n N i J A tauff paflà tout lellc au pais de Tarente,elpcrant de gaigner la ville par tra- 
hifon.Mais pource que cc fut en vain, il ne fe fit autre chofe de mémorable par luy le telle 
de celte année. T.Liuc. * 

D vkant lefiegcdeSyracnle,MarccHus prit la ville de Megare en Sicile, l’vnedes 
plus anciennes qui foiten toute Pille : & fi dçffit le camp d’Hippocrates,ou il tua plus 
dehuiét mille hommes. Puis il courut vne bonne partie ac tout le plat pays de la Sicile, 
faifant rebeller les villes qui tenoient le party -des Carthaginois. Et en toute rencontre 
qu’il cytjdeffit toufiours ceux qui fofercpç prefenter en bataille deuant luy. Plutarque 
en fa vie,. 

Les Carthaginicns ayans fait paix auécSyphaxrenuoyercnc Afdrubalfilsde Barcha 
auec renfort de gens,accompagnc de deux autres Capitaines Mago & Afdrubal fils de 
Gilco, qui remirent aucunement au deffus leurs affaires en Elpagne : nonobftant quclcs 
Scipions y lemblcrent auoir toufiours le dcfiiis iufques à leur mort. Appianus. 
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La ville de Syraculè, ayant par vne grande obftinationfbullenu lefiegedes Romains 
iufques à la j.annee.qm eftoit la 4*apres ia murneede Cannes, hitprifè d’affaut par Mar- 
cellus , au moyen d’vn endroit qui fut jtrouué mal gardé en icelle . Au fàc de laquelle Ar- 
chimedcs excellent ou le premier Mathématicien Sc ingenicu^de fon temps , fut occis, 
hiifantquelqucs figures géométriques en lapoqldre , lors qu’il nefêdoubtoitde la prife 
de la ville,encor que Marcellus euft trefgrandc enuie de le fauuer . Quant à la ville il la 
! aiffa„coranvc diét Cicéron, enriere:mais auffi tellement accouflree,&.mife en poind, 
quelle debuoit rendre vn tefmoignage perpétuel à la pofterité de fa victoire, debannairc- 
cé &c clemencc.Combien que T.Liuc efcrit,que cc hit pitié des vilenies & indignitez qui 
furent commifcs àla prife d’icelle, par le courroux, auaricc& enuie des vainqueurs. A cau- 
fc dequoy Plutarque dit en la vie ae Marcellus, que la richeffe quifuc lors enleuce au fàc 
de Syracufc n’eftoit pas moindre que celle qui fut bien toft apres tirée du fac de Cartha- 
gc.Outrecc qu’il la defpouillades plus beaux ornemens quelle euft, comme tableaux, 
peinture J,ftatuës,delquels il ne fen eftoit point encore veu de fêmblablcs à Rome. 

A t t a l y s Roy de Pcrgaine &: les Ætoliens entrèrent celle année en ligue auec les 

Romains 
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Romains contre Philippe Roy de Macedone à la'follicitation de Laruinus Prêteur , Tite 
Liuc. 

Appivs Clavdivs Pvlcher, &r Q^Fvlvivs F laccvs, pour 
la 3. foisConfuls, f , . - .... 

L a ville.de Tarentc, referué le chafteau , fut par trahifon rendue à Annibal { lequel 
plus apres occit en vne rencontre M. Centenivs Penvla, auec fix mil Ro- 
mains, qui feftoit vanté qu’iücidefconfiroit. Laquelle defeonfiture fut encor fccondee 
d’vnc autre, qu’il fit d’vnetrouppe quffconduilbit Cn. Flaccus frere du Conful „ Lequel 
cependant apres auoijr auecfon cÔpagnon defFaid la côpagnie d’Hanno Capitaine Car- 
thaginien,alla mettre le fiegfedeuant la ville; de Capua: ayant vn peu auparauant entedu 
la mort & dcfiaiûc de Gracchus Conful de l’an precedent, aduenuë au pais de la Lucanie 
cnvne embufche pair îdago Capitaine Carthaginien. T.Liue. 
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Les deux Scipions,que Cicéron appelloit deux foudres de guerre , furent tuez auec 
la plus part de leur armee par les Carthaginicns enEfpagne. Ce qui intimida tellement 
les autres Capitaines Romains,qu’il n’y en eut pas vn qui ne faignaft du nez , quand il fut 
queftion de receiioir la charge de la guerre d’Elpagne en leur lieu , fors P. Scipion fils 
de l’vn d’eux aage lors feulement de 14. ans, auec vne aflèurancc merueilleufc la deman- 
da. Qui, fit quelle luy fut donnée, iaçoit que félon les loix il n’en fuft encor capable: 
mais les infignes marques de vertu qui apparoifToientenluy, firent qu’il en fut jugé tel. 

• En ces entrefài&es toutesfois vn chcualier Romain nômé L.Marrius fe trouua entre les 1 
reliques de l’armee des Scipiôs défunts, qui les raflcmbla& rallia enfèmble,&auec icelles 
dcfconfîç rébarra f orgueil de leurs ennemis enflez des victoires prcccdétes .Qui plus eft , 
d’vnç . vertu &induftrie admirable fouftint la guerre contre les trois Capitaines Cartha- ' 
ginois, iniques à la venue du ieunc Scipion: comme T. Liue recite. Ce qui eft bien le co- 
traire de ce qu’Appianus eferit , que les Romains apres l.r mort des Scipions firent aller 
Marcehus apres fon retour de Sicile en Elpagne auec Claudius: où ils fe portèrent fi mal, 
qu ils laiflerent occuper toutes les Efpagnes aux Carthaginois iufques aux Pyrenees,où 
les Romains fe retirèrent. Mais tous les autres hiftoriens luy contrcdifcnt en ce poind, 
& les vertuz aufli qu’on récite de Marccllus, 

P. Svlpitivs Galba, & c Cn. Fvlvivs Centvmalvs, Confuls. 

Annibal cfperant reuoquer l’armcc des Romains,qui eftoit deuant Capua,appro- 
cha fon armee fi près des portes de Rome , qu’il eut moyen de la contempler de les yeux. 
Mais apres qu’il y eut feulement engendre vn vain effroy, force luy fut de le retireren ar- 
rière &: de laifler perdre la ville de Capua, Qui fut en fin rendue par compofition, & puis 
priuec enticremét de fa liberté,en forte qu’on ne luy laifla aucune forme de République. 
T.Liue. 
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Antiochvs Roy de Syrie gagna vne grofle bataillefur Philopater Roy d’Egypte: 
au moyen dequoy,il amena toute la Iudec en fon obeïflance. Eufebe. 

Svtvant les conucnanccs de la ligue fai&c auec les Romains , les Ætoliens com- 
mencèrent guerre à Philippe Roy de Macedone, & le contraignirét abandonner la Thra- 
cc où fl eftoit empefehé, pour venir défendre l’Acarnanic. Au mefme temps aufll la ville 
d’ Agrigétc cn Sicile fiit oftee aux Carthaginiens par les Romains , &c toutes les autres cô- 
fequemment qu’ils tcnoienc en la mcfmçifle, tellement qu’il n’y refta rien qui n’y fuft ré- 
duit à l’obc'iflance du peuple Romain. 

M. Valerivs Lavinvs pour la 2. fois , 5 c M. Marcellys pour la 
4. Confuls. 

/ zz ij 
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vnc puifTante armée auant qu’il fuft ioint aucc Mago 6 c l’autre Afdrubal fils de Gifco,qui 
auoicnc d’autres grandes forces. De forte qu’il l’afiaillit iufques dedans fon camp; 6 c quoy 
qu’il fuft campe en vn lieu fort auantageux , le defeonfit 6 c mit hontcufèmcnt en routte 
d’vne vaillance incroyable. T. Liue, Plutarque. Au refte Cicéron en fon liure des fameux 
Orateurs afferme, que ce Confulat fut 30. ans apres celuy de C. Claudius&de M. Tudi- 
tanus,quiauoiteftél’an 5^4. deRome,& n.ansdeuant le Confulat de Cn. Cornélius 6 c 
QvMinutius. En tous lefquels nombres il eft difeordant d’aucc la difpofition des CÔfuls 
d’Onufrius. Ce qui confcrme le foupçon que nous auôs dit cy deuât, 6 c duquel nous auôs 
touché cn la préface de celle 1. partie, nonobflant qu’on puifTc entendre qu’il a voulu dire 
qu’il y a eu 50. ans entiers 6 c n. auffi d’intcrualle entre les Confulats fufnommcz. 
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L’atamanie auoit en ce temps vn Roy , qui fc nommoit Aminander . Titc 
Liue. 

S < la feflc Olympique fut celebree, comme veut T. Liue dec. 3. liu. 7. au Confulat 
de Ncro,& de Liuius Salinator; il faudrait qu’il le fuft au parauant abufé cn fà fuppûta- 
tion. Mais il le pourrait faire , que les autheurs qu’ila enfuyuis ont attribué au Confulat 
qu’il dit, ce qui fieftoitfaidt au precedent. j 

Les Ætolicns , ayans efté lourdement eftrillez cn deux rencontres par Philippe Roy 
deMacedone, receurcnt puis apres fecours 6 c renfort de gens des Romains 6 c d'Attalus 
Roy de Pcrgame: comme T. Liue tcfmoigne , qui adioufte que la féfte nommee Nema» 
fut celebree en la mefmc année . Qui fcmble auffi eftre celle en laquelle Philopœmen 
fut comme dit Plutarque fait pour la féconde fois Capitaine general de la ligue des A- 
chatienSj&fe trpuuant de loifir à caufe de lafefte, monftra premièrement aux Grecs qui 



drefie de la conduire Refaire marcher. S 

M. Clavdivs Marcellvs pôurla jrtois Confia, auec T. Qvinçtivs tf.o/LLs 

CRrspiHVS. 

L A fortune méfiant le doux aucc l’aigre, permit que les deux Confuls cerchans trop 7>* 
ardemment outemerairement à combattre Annibal , tombèrent en les embufehes . Et * / 

que Marcellus y fut tué fur le champ, qui, fut vne grade perte pour la République Roraai- 
ne)& l’autre fibie blefle qu’il en mourut quelque temps apres. D’autre-part auffi que M. 

V alcrius Læuinus chargea l’armee des Carthaginiés fi heureufèment fur mer, qu’il la rô- 
pit 6c deffit. T. Liue, Florus,Plutarqué en la vie dudiét Marcellus. 

Asdrvbal f eftant apres fon aefaftre allé ioindre à Mago 6c à l’autte Afdrubal fils 
de Gifco,aduiferét entre eux qu’ayat remis fus vne autre armce,il la mènerait en Italie au 
fecours d’ Annibal , 6c qu’eux demeureraient en Efpagne fans fehazarder aux Romains, 
dcuantque nouuelles forces leur fuflcntrcuenuës, aucc lefquclles les Carthaginois cn- 
uoyerent de Carthage Hanno tenir le lieu d’ Afdrubal fils de Barcha : lequel voulant à 
fon arriuce faire rebeller la Ccltibcric , fut combattu par M. Sillanus vn des Capitaines 
de Scipion, fi heureufement qu’il fut deffaidt auec toute fon armee , 6c retenu prifonnier. 

Au moyen de laquelle vidtoire L. Scipion frere de Publius Scipion prit 6c conquefta la 
ville d’Oringc. 

Du Monde. 3921 | Sepmaines. 37 | H..deSyrie. 18 | R. deMacedone. 15 
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A r 1 v s , comme eferit Iofcphe , Roy de Lacedemone , enuoya celle année des Am- 
bafladcurs à Onias facrificatcur des Iuifs, pour contracter alliance aucc luy . Mais fil çfl 
vray ce qu’eferiuent Polybe, Plutarque en la vie d’Agis,& Paufânias,que la ville de Spar- 
te n’ait point eu dc Rois depuis Çleomcncs, finon Lycurgus , Machanidas 6c Nabis, n’y 
aucun autre Roy portant le nom d’Arius,fi on ne le veut prendre par celuy que nous auôs 
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cv deuanc appelle Arcus fils d’Acrotatus,qui mourut en l’Olympiade 129. iifàuteftimcrj 
|qu’il feft cquiuoqué, & en l’annee 6 c au nom d’Onias, ayant polfible pris le fécond pour 

lC (TeÎ end ant que les villes des Opuntiens 6 c d’Oreum furent prifes fur les Macédo- 
niens parles Romains, Ætoliens,& Attalus,lc Roy de PcrgamcjPhilippe priftfcmhlablc- 
menc en recompcnlc fur les Ætoliens les villes de Chalcidcs ScdcTorone. Qui plus eft 
IPrufias Roy de Bichynie entra dedans le Royaume'de Pergamc.Qu» fut caufc de faire al- 
ler Actalus au fecours de (on propre. T.Liue. 

M. Glavdivs Neao, 6 c M. Livivs S alin ATOR,Confuls. 

A p r é s qu’A fdrubal fils de Barcha eut remis fus vne nouuelle armée , il arriua en Ita- 
lie, penfime Ce ioindre aucc fon frere Annibal : mais il fut li foudainement chargé par les 
deux Ctmitils^vn defquels nonobftant qu’il fuft campé tout auprès d’ Annibal, feftoit 
allé li fecretcmenc ioindre à fon compagnon aucc vne partie de fon armée, laiffànt l’autre 
en fon camp,‘qu’Anhibal ne fentit oneques le vent de fon dcpart(ains foc pluftoft aduerty 
de fon retour en fon câp)qu’il n’eut loifir non feuleméc de ce taire, mais auifi fot luy-mel- 
mc tue for 1er champ , 6 c toute fon armee taillee en pièces ou diflipec . Qui plus eft fa 
tefte fcparcc du corps, ie&ee au camp de fon frcre.qui commença deflors à fe deffier de fa 
fortunt.Cépendanr Annibal ayant rcccu vne fi lourde baftonnade , fe partit du lieu où il 
eftoitil: fe retira au païs des Bruticns,fe doubrant bien que le defallre aduenuàfonfrcre 
apporteréit vn grand auantage 6 c accroiflcment aux affaires des Romains , &: feroit de 
grande confçquéce pour l’ilfuc de la guerre.De forte que depuis il ne mena plus là guerre 
finph éjl manière dcécmrfcs 6 c de volerics,non en bataille rangée, horfmis que quand il 
combatit le'Conful'S^mpronius . Mais il ne laiffoit pas pourtant d’aflémblcr toutes fes 
force* truUuy eftoient reliées, & de fouftenir la guerre d’rn cœur inuinciblejdonnant dc- 
quoylpf* feljncrucillet le plus, en retenant par fon authorité ou par fa prudence en telle; 
bbnedfdç&^nion fonarmce.qui cftoit raefîce 6 c ramaffee d’Africains, Efpagnols 6 c Gau- 
lo&^fcfe beaucoup <f autres nations,qu’on n’a point ouy parler qu’il Vy foit oneques veu 
vie fcülé mutinerie dq {édition. 

ET a'v ant a q e la guerre cftant recommencée plus forte que deuanc en Elpagne,Sci- 
pioh ècrthbatitdercchrf Mago & Àfdrubal fils de Gifco en bataille rangée, auprès de Be- 
fula,& lésait en routjeaucç grande occifion de leurs gens:puisfans leur donner loifir de 
ife rallier; Ifc’ reprendre Hâléine,lcspourfuiuic fi chaudement qu’ils forent contraints de fe 
retirer ^ tèles Gades, apres auoir perdu prefque toute leur armée. Ce fot lors que Mafi. 
'piffa’dûïfufcy apres Rby dcNumidiepar lé bénéfice des Romains, vint prendre leur 
pàrty/c rendant a Sdpion:cn defoit de ce que les Carthaginois auoient donné en maria- 
ge au Roy Syphax la fille d’Afdrubal fils de Gifco, qui luy cftoit premièrement promife. 
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T r e iz e ans apres la iournec de Raphia, Ptolomec fiirnomme parla pluralité des au- 
theurs Epiphancs, combien qu’Appianus 6c Iuftinus l’appellent auifi Philopater, fucceda 
apres le decez de fon pcrc Philopater au Royaume d’Egypte^ y régna par le rapport de 
TcrtuHien, Clément Alexandrin, Eufcbc 6c autres 24.ans.Iuftin liu.io.adioufte, 6c pour- 
cc qu’il n’eftoit lors aagé que de y .ans feulement, les Alexandrins enuoierent prier les Ro- 
mainsde le prendre en leur tutele & prote&ion : pourcc qu’ils cftoient aduçrtis que les 
Rois Anciochus 6 c Philippe dcMacedone auoient confpiré cnfemble de f emparer du 
Royaume d’Egypte. 

S b s i l l v s Lacédémonien Philofophc cftoit en ce temps en bruit, aucc lequel on dit] 
qu’ Annibal eut g\inde familiarité. Authcur dclavicd’Annibal. 

L. Vetvmvs Philo, 6c Q^Cæcilivs M e t e l l v s,Confuls. 

Les defl&i<ftes precedentes d’Afdrubal & de Mago exrenuercn* tellement la puiflàn-j 
cedus Carchaginiens es Efpaigncs, qu’ils forent contrainéls d’en laiffer la pofleflion en 
tierc aux ‘Romains , qui les réduiront par ce moyen en prouincc , pourcc qu’il n’y 
eut ville ny peuple qui ofaft faire refus de Ce fubmettre à l’obcifïànce du peuple 

Romain 
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Romain. Ainli cftant Scipion defpefchéd’afïaires de ce coftélà, pafîa en Afrique, où 
il contra&a derechef alliance auec les Rois Syphax,& Mafiniflà au nom de là république . 
I Mais eftanc de retour en Efpagnc,vne maladiç le furprift, qui excita vne grande fedi- 
tion en (on armée, & de grandes reuoltes dEfpagnois, figuamment de Mandonius Oc In- 
dibilis, qui nlpitoicnt a la royauté des Efpagnols. Lclquels toutesfois au recouurcmet de 
la conuaiclcence recongneurenc aulfi loudaincment leurfaute, qu'ils feftoient legeremét 
l iai fiez attirer en nouuellctc. Parquoy apres qu’il eut, corne il luy fébloit, remis l’cllat d’Ef 
pagneen tranquillité, laiftà le gouuernemet d’icelle à Lentulus & Manlius, & fien retour- 
na à Rome: où fans demander l’honneur du triomphe qui ne luy cftoit pas encore permis 
par les loiXjfc contenta dalpircr au Confulatcnrccompcnfedcfesmcritcs. Lequel luy 
rùtpou* Tannée cnlû^iant par vn grand contentement du peuple accordé. Ainli que tcl- 
moigne Tautheur de là vie,nonobllant qu’Appianus fcft perfuadé qu’il triompha: qui dit 
aulfi que cccy aduint vn peu deuant la 14 4. Olympiade. T. Liue. 

• . E n v 1 x o n ce temps les Bœociens affiegerent la ville de Mcgàre ? qui eftoit de la li- 
Jnee'des Achriens. MaisPhilopoemenallafiàpointaulècoursd’iccllê , qu’il leur lit au 
bruit teulcmcnt de fa venue leucr leur lîcgc . Pareillement . aulfi Nabis tyran de Sparte, 
[ayantpris d’emblee la Ville de Melfiûe, l’abandonna cftant aduetty que Philopœmcn vc- 
it pour la recourre, encore que ccfuft auec bien petite compagnie, eibmt Lifippus lors 
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Les > Romains fuyuant l’aduertiflcmcnt des liurcs delà Sibylle enuoyerent Amballà- 
jdesen Alie pour apporter la ftatuë de la Déclic Cybelc en leur ville. Et puis aulfi ddpefi- 
Jchercnt au mefme temps àla pétition des Alexandrins M. Lepidus,pour aller gouuerner 
’e Royaume d’Egypte louz tiltre de tuteur en leur nom. Iuftin liu.30. 

L’ xspagme citant rentrée en combuftio de guerre, apres le départ de Scipion, fût en 
[peu de temps remife en tranquillité par les Proconluls L. M ànli vs , & L.Len- 
vl vs, apres qu’ils eurent gagné vne grolïè bataille furlesautheursdu trouble, qui e- 
oient Mandonius Oc Indibilis princes des Lacctans: Tvn delqucls y demeura mort fur le 
[champ, qui fut caüte, que tout le relie fe rangea facilement à la paix. T. Liue. 

P. Licinivs Crassvs, Oc P. Coenïlivi Scipio, Confuls. 
Scipion cftant Côful, requift que l’Afrique luy fuit aflignec pour prouince:à fin d’y 
tranfportfcr la guerre , Oc qu’il contraignift les Carthaginics de rappeller leur Annibal d’I- 
talie, rcmonftrant que c'cftoit le principal moyen de venir à fin de celle guerre. Finalemct 
[apres vn long êltrif( car Fabius Maximus lors grandement aagé y contrarioit fort aigre- 
ment^ plus, comme on did par enuic,que par vn bon iugement) le Sénat alfigna la Sici- 
le à Scipion, auec pctmilfion de prendre de la la routte d’Afrique , fil voyoit que ce fuit le 
profit Oc vtilité de la République. Süyuant cclà,il pafla tout le relie de celle annee en Si- 
cile à frire les apprefts pour palier l’annee d’apres en Afrique. Et ne fit autre choie memo- 
jrablc, linon qu’il retira la ville des Locriens de la main des Carthaginiens : combien qu’il 
donna cependant permilfion à C.Ladius Ion Légat, d’aller auec quelque nombre de voi- 
les faire vne cou rie iniques en Afrique, qui donnèrent à la ville de Carthage vn grand e£- 
froy. Au mefme temps le Roy S vphax laifta le party des Romains, fe ralliant des Cartha- 
ginois. Mais MalinilTadcmcurafermc Oc codant: à caute dequoy Syphaxlc chalfade fon 
Royaume à l’aide des Carthaginiens. T. Liue. 
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L a ftatuë de la mere des Dieux arriuee à Rome fut fèccuë foléncllemct par les mains 
de P. Scipion Nafica,iugé par le Sénat le plus preud’homme de la cité:& en l’honneur d’i- 
ccllc la feile,&lcs ieux appeliez Mcgalefia inftituez. T .Liue,Macrobc. 
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Chrysippvs philofophc tres-rcnommé mouruc en ceftc Olympiade. Diogenes 
aërt. Duquel aufli fut Contéporain Ncarchus Philofophc Pythagoricié,auecqui Catô 
urnomme cy apresle Ccnfcur prie familière congnoiflanec. Qui fut aufli le temps au- 
quel iceluy melme Caton commença de fe faire cognoiftrc à Rome par le moyen de fon 
cloqucnce:tellcment que plufleurs l’appelloient Dcmofthene de Rome. Car l’eloqucncc 
& la loiiangc de bien dire cftoit ja lors le but ordinaire, auquel afpiroient & tafehoient de 
paruenir tous les ieuncs Romains à l’enuy les vns des autres. Plutarque en fa vie. 

M. Cor.nii.ivs Cethiovs, Ss P. Sempronivs Tvditanvs, 
Confols. 

L e dernier defquels fattaqua à l’armee d’Annibal en deux rencontres. La première 
uy fut peu profitable:mais à la féconde il mit fon ennemy en fuiteftd tua de fes gens fur! 
.e champ bien 4000 . Ce qu’on dit auoir efté le dernier ade digne de mémoire fait par] 
Annibal en Italie.Cependant Cicéron tefmoigne en fon liure des fameux Orateurs, que 
ce Céthégus Confulnit le premier qu’on a eftimé auoir eu grâce & faculté de bien dire 
entre les Romains,qui pouuoit cftre didc cloqucncc.Car il penfc bien qu’il y en auoit au- 
parauantluy quelques diforts, mais non eloqucns.il dit aufli que Caton exerça l’office de 
quefture au mcfme Confulat ?.ans deuant qu’il fùft Conful,& 10. deuant qu’il fùft Cen- 
fcur.Mais il fomblc qu’il deuoit aufli compter i4i.pluftoft que 140. ans depuis ce mefmel 
Confulat iufqucs au ficn, fil n’a voulu entendre qu’il y acu i40.ans entiers entrcl’vn 6 c. 

CIP ION eftanfarriué aucc fon armee en Afrique, mit le fiege deuant la ville d’Vti- 
, qu’il fut contraint deleucr par Afdrubal Capitaine Carthaginicn,& Syphax Roy de 
injdic.Aumefme temps Mafiniflà Roy de Mauritanie fevint ioindre au camp des 
Romains, auec grand nombre de Numidcs.On compte que ceftc arriuee deScipioncn 
Afriquc,aduint yo.ou pluftoift yz.aprcs celle de M.Rcgulus, depuis lequel aucun Capitai- 
ne Romain ne f cftoit ofé ingérer de mettre vn armée u auanc en Afrique. Appianus liu.de 
a guerre Punique. T.Liuc. 
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Masjnissa Roy d’vnc partie de Numidic , fut ceftc annee par le fecours des Ro 
mains fouz la conduidc de Laeliüs, remis &£, reftably en fon Royaume, duquel il auoit efté 
dcchafïe par Syphax. T.Liue. 

N a. v i v s Poète Comique, ayât efté chaflc de Rome, mourut en Afrique, folon Eufc- 
be, combien que Cicéron le rapporte au Confulat precedent. 

Cm. Servilivs Cafio, & Cn. Servilivs GiMiNvs,ConfuIs. 

Les Carthaginiens, apres cftre derechef defeonfits endeux groifes batailles defuitte 
par Scipion.en l’vnc dcfquclles Syphax fut retenu prifonnier ( laquelle toutesfois luy fut 
donnée dedans fon pays mcfme par Ladius & Mafinifla ) & au moyen de ce abandonnez 
des villes & peuples d’Afrique, leurs alliez furent contrainds derappeller Magodupays 
des Liguriens (où il auoit eftévn peu deuant deffaid auec fon armee par Qv 1 n c t i- 
livs V arvs Prêteur, & M. Cornelivs Proconful) & leur Capitaine Annibal 
d'Italie, laquelle il n’auoit ccffé defourager depuis l’efpacc de 16. ans : tellement qu’il luy 
fai (bit grand mal d’en partir.Mais bon grc mal gré, fallut qu’il obtempérait à ce comman 
dément. T.Liue, Appianus, Plutarquc,Florus,Eutropc. 
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L e s Boicns,Manfoaux,Salicns, Liguriens 6c autres peuples Gaulois de la Lombardie, 
Ce ligans cnfcmble contre les Romains, firent Amilcar Capitaine Carthaginien leur chef, 
6c prirent fouz fa conduide la ville de Plaifancc.Mais L.Furius Prêteur Romain arriua in- 
continent aucc fon armee, qui les deffit deuant la ville de Plaifànce. T .Liuc,Zonare. 
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M. Servilivs Gïminvs, Sc T. Clavdivs Nero , Confuls. 
Annibal eftantarriuéen Afrique voulut premièrement capituler auec Scipion 
mais pour ce que les conditions de paix qu’on luy propofa, luy fèmblerent trop dures , i. 
vint au hazara d c la bataille auprès de Zama. En laquelle il fut vaincu Sc defiaiâ, ( non- 
obftant qu’il euft fait tout le deuoir d’vn bon Sc excellent Capitainc)auec tout le refte des 
forces des Carthaginicns: qui a ceftc occalîon furent contraints d’accepter toutes les con- 
ditions de paix, qui leurs furent proportes par Scipion } encore qu’elles nefufient ratifiées 
|du Sénat, que l’an fuyuant. Appianus, T.Liuc. 

Fabivs Maxim vs furriommé le Cun&aceur trcfpaffa cefte annee en fort; 
Igrandaage, deuant qu’auoir ouy les nouuclles de l’acheuemcnt de la guerre d’Afrique, 
T.Liucliu.30. 
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Av temps que la paix fut pat le Sénat de Rome concédée aux Carthaginièns, les citez 
de Greceafîcurecs du fupport des Romains, prindrent les armes contre Philippe Roy de 
Maccdonc pour le recou urement de leur liberté. Lequel à cefte occafion affiegea la cité 
[d’Athencs: en faueur de laquelle les Romains le deffierent. Ioint qu’il f eftoit au parauant 
en tout Sc par tout porté leur cnncmy durant la guerre Carthaginoifc . Cependant ils ne 
luy commencèrent guerre, que l’an fuyuant, félon que Polybe , Appianus, T. Liuc, Sc les 
Partes Confulaires ont noté. Au mefme temps, comme recite Iuftin liu.30. nifquit vne i- 
fle,aucc des fontaines chaudes en la mer de Crete,entre les iflcs Tberafiafic Therminia . Et 
aduint aufïfvn horrible tremblement de terre, qui renuerfà Sc accabla plufieurs citez & c- 
dificcs en beaucoup de quartiers de l’ Afie, Sc de l’ifle de Rhodes ; par lequejjrts deuins in- 
terprétèrent que l’Empire Romain, qui venoit à naiftre deuoit en bref engloutir Sc deuo- 
rerceluy des Macédoniens. Pline liu.z. cha. 9. a bien eferit le rtmblable de l’ifte fufdidc 
mais il le référé à la troifiefme annee de l’Olympiade cent quarante trois, où il faudrait] 
poffiblelire 144. 

Cn. Cornelivs Lintvlvs, Sc P. Ælivs P'ætvs, Confuls. 
Apres qx e l e s conditions de paix ô&royees par Scipion au peuple de Car-] 
thage eurent efté aduouces Sc ratifiées , du Sénat Romain , Sc icelles accomplies , 
Scipion f cn retourna à Rome , où il receut l’honneur du plus honorable & illuftrej 
triomphe, qui eut point encor efté fait à Rome , Sc quant Sc quant le furnom d’Africain, 
comme Polybe, Appianus, & T. Liue recitent, félon lefquels ceftc guerre prit fin en ceftc] 
Olympiade. Combien que ceux qui fuy uent la difpofition des Confulats ae Pline , félon; 
laquelle ces Confuls font papportez par luy-mcfmc liu.18. ch. 18. à l’an 533. la voudraient 
référer au premier de la 143. encore qu’Onufrius aitpenfé mettre icy cn ieu la fupputatiô 
de V arro.Mais ie n’oferois affermer fi hardiment , à l’opinion dcfquels on doit foubfcrirc 
pour l’cfgard des Confulats de ceftc centaine d’annecs, comme ie feray de ceux qui vien- 
drontapres l’an 670 .Sc 700. tantpour les fautes qui rt commettoientlors cn la conduite 
jdes années ciuilcs des Romains, que pour les autres occafios que nous exportros ailleurs, 
Sc auons ia exportes cy deuant. D’autant mefmemét qu’Appianus cofcrmc noftrc fbup- 
çoaen rapportant aiiec Polybe ce Confulat Sc la fin de cefte guerre à la i44.01ympiaac: 
Sc qu’il conftituë les Côfulats qui ont efté fouz Sylla Dictateur vne annee plus tara fouz 
les Olympiques, que ne font ceux de ce temps-cy par les autres. Somme qu’eftant l’Afri-j 
que fubiuguee,il n’y eut depuis aucune nation qui euft honte de rt trouuer vaincue par le 
peuple Romain, puis qu’il auoit efté vainqueur d’Annibal Sc d’vne fi puifsate Republique 
que la Carthaginoifc . Parquoy il fc fit de cefte prouince comme vne ouuerture Sc degré 
pour aller augmenter Sc eftendre la puifiance de fon Empire,tant en Macedone qu’en A- 
fie,& autres parties du monde. Cependant T. Liuc dec. 3. confèfrt , que ceftc guerre fut 
terminée 6 3. ans apres le commencement de la première que les Romains curent contre 
les Carthaginicns. Quant à ce qu’il conftituë le Confulat de Galba,& de Cotta au i.liu 
de la dec 4. en la p xuiii. de Rome, il faut qu’ü ait vouju dire my v fcplcment ï & au^ir 
parlé-fclpû 1& ftippufat+onda Pline — *- 
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PoMfATivsj. Roy des Parthes,eftoit cnuirmvcc temps en règne , qu’on di& auoir: 
duré ix.ans:le$ fils duquel furent Pharnaccs 8 c Mithridatcs,qui luy fucccdcrët Tvn apres 
'autre. Iuftinliu.41. 

P. Svlpitivs Galba, 8c C. Avrilivs C o t t à, C onfuls. 

Le fccours que le peuple Romain cnuoyaaux Grecs fouz la conduire de Sulpitius 
Conful,bailla tant d'affaires auRoy de Maccdone, qu’il fut contraint de demander paix, 
aquelle ne luy eftant o&royec, comme il vouloit,il fc prépara derechef àla guerre, & fal- 
ia de N abis tyran de la ville de Sparte, qui auoit fuccedé, tcfmoin Paufanias, à Machani 
Jas.Iuftinliu.49. 
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T o v t e s les citez de Cœlcfyric,qui appartenoient au Roy d’Egypte, furent ccftc an- 
née fubiuguccs & reduides en 1 ’obeyiTancc d’Antiochus Roy d’Afie. T.Liue liu.31. 

L. Cornelivs Lentvlvs, & P. V itiivs Tappvlvs, Confuls. 
Sovzlcfquels Cn. BxbiusTamphilus Prêteur Romain futaucc fon armee vaincu & 
deffaidpar les Gaulois cn la Lombardie.Mais Villius Confulfut enuoic contre Philippe 
Roy de Maccdone au lieu de Sulpitiu$,où il Ht auffi peu que luy. T.Liue. JC 
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Apres qu’ Antiochus{ainfi que recite Appianus)cut fubmis à foy toute la Syrie 8 c Ci- 
licie, aufli fes defleins Ce tournèrent contrç l’Hcllefpont,où il contraignit en peu de temps 
les Æolicns 8 C Ioniens de prendre laloy de luyj& puis trauerfà la mer iufqucs en Thracc,| 
où il Ht fortifier le Chcrroncfe,& rebaftir la ville de Lyfimachie, deftruidc auparauanr 
par les Thracicns. 

Environ ce temps Philopœmen fut appelle des Gortiniens peuple de Candie,pour| 
cftre leur Capitaine cnvnc guerre qu’ils auoicntdequel y alla, nonobftant que le tyran' 
Nabis fift lôrs fort afprement la guerre à fon pays:dont il P acquit vn mauuais bruit enuers 
fès citoyens.Cependant toutesfois il f en rcuint de ce voyage auec vn trcfglorieux renomj 
pour les chofes qu’il y auoit faides. Plutarque. 

T. Qjinctivs F laminivs, 8c S ex. Ælivs P æ t v s, Confuls. 

A Villivs Conful de l’an précéder, qui n’auoit rien explojdc de mémorable con- 
tre le Roy de Macedone, fucceda Flaminius Conful de cefte année $ en laquelle il deffit 
cn champ de bataille l’armce dudit Roy à l’entrcc de l’Epire,&: le contraignit de prendre 
(la fùittc cn fon Royaume, puis auec les Ætolicns 8 c Atamanicns entra en la Thcflalie,voi- 
finc de Maccdone, laquelle il courut toute fans empefchcmcnt.Et puis rcçcut la commu- 
nauté des Achaeicns en l’alliance des Romains. Ce Quin&ius au refte cft ccluy duquel 
nous auos la vie eferite par Plutarquc:ou il ledcpcindpour vn Capitaine doux, gracieux, 
humain,bon iufticierôd bien entendu au faid de la guerre. Au moyen dequoy ilfctrouua 
fort au grc des Grecs,contre lefqucls vn gouuerncur 8 c Capitaine n’euft pas efté bon qui 
euft voulu auoir toutes chofcs.par force 8 c par violence d’armes, 8 c qui cftoient pluftoft 
gangnables par Pages rcmoftranccs 8 c difeours de raifon.En quoy il me fcmblc qu’il parle 
comme vn bon Grec. D’autre cofté L.Flaminius fon frere, accompagné d v Attalus, 8 c des 
Rhodicns,dcffit encore fur mer l’armce marine dudid Roy . Par le moyen de laquelle vi- 
ftoire il conqucfta aifément puis apres riflc d’Eubœe. T Liue,Plutarquc. __ M 
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N^.b i s cyra de la ville 4 c Sparte, apres f cflre emparé par force de la cité d’Argos, quit- 
ta Iç parry du Roy de Macedonc pour fe ioindre aux Romains, Polybc, T Liue. ‘ 

. A y t À l v s Roy de Pcrgamc,amy oerpetuel du peuple Romain, mourut en l’aage de. 
71. ân,l aillant 4.fils, Eumcnes faifné,Àctalus,Philæccrus &c Athencus. Eumencs régna 
apres luy 39. ansj encore que la traduction Latine de Strabo compte 49. perfeuerant ce- 
pendant çn amitié auec les Romains, pour auoir lefquels fcçouruz fidèlement en |a guerre 
contre Ancioclms, il receut d’eux toute la contrée voifine 4 u mont Taurus. C’eft my qui 
planta lafoteft Nicçphorienne,& aflcmbla celle tant fameufe &c renomme© Librairie de 
Pergamê, comme Strabo liure troifiefme recite . Tite Liue femblablemcntliure trente! 
& yniefmc tçfmoignc , qu’il mourut au Confulat de Céthégus , &c de Minutius. 
Ce quieltaulfi l’aduis de Plutarque en la vie de Flaminius: où il telmoigne qu’il l’ac- 
compagna en la guerre contre Philippe , & fc trouua aucc luy dedans la ville de Thebes 
où il j) rit, en harenguant les. 'l’hebains pour les induire à le mettre d’alliance auec les Ro 
mains j la maladie de laquelle il mourut. 

Finalement- eftant la paix refiilce par le Sénat au Roy Philippe en laforte qu’il la 
dcmandoit,& commandement fait à Quintius de pourfuyurc la guerre,il fit marcher fon 
armee en là Theffalieroù l’annee que Philippe auoit remife fus , hit derechef deffaâ&e en 
bataille rangée par luy aupresde la ville de Septufe : le frere duquel receut cependant 
les Açarnaniens fcn l’obéïlTanccdu peuple Romain. Philippe ainfi rangé demanda paix, 
& Ce foubmità lavolonté du Sénat de Rome, au grand mefeontentement des Ætoliens, 
qui defiroicot que la puiflançe de Philippe fuft totalement exterminée ; &: ayans accom- 
pagné les Romains en celle bataille,fe vantoient d’auoir elle les principaux autbeurs de la 
vi&oirc qu’ils én àuOientobtcnuc. Mais Titus en Raccommodant à ccile^aix, prouàeut 
fageni'ciit(cc-dit Plutarque) i Padùcnir: pour ce qu Annibal feftoit ia retire dcuersleRoy 
ÎAntiochus, lequel il follicitoit incclTamment de ppurfuyure fa fortune 8 c l’acccoififanent 
de fbn cftat,qui cftoit ia fi bien achemine. Ioint qu’ Antiochus yeftoie ia dciby-mefme al- 
liez incliné, pour ce que fur la confiance dé les profpcritcz ,& des hauts faits d’armes qu’il 
auoit laCxecute^pcur lefquels il auoit acquis le furnomde grand, il alpicoitàia Monar- 
chie de tout le monde, &nedemandoitqu’occafionde f attacher aux Romains. Telle- 
ment que Titus en éntreicttanc opportunément celle paix, retrancha la guerre xjui elloic 
prcfcnte,auant que celle quielloit prefte à Iburdrc, commençait;# olla par cc moyé à Tvn 
de fe$ Rois lad©mierc;& à l’autre fa première cfperancc. 

CN.i ‘CoÜNftiil VS C ET -HE CVS , 8i Q^MlNVTlVS RVFFVS , Coi*- 

fuis . ( V ' * ' '• , - • ’ : 

■ E W qv e l s ayans defeonfits les Liguriens, Boiens 8 c Manlcaux en vnè grollc bacad 
c, éri ‘ rapportèrent l’honneur du triomphe a Rome . Mais SeiSpronius Tudicà- 
nus prêteur Romain enEfpagne, n’ayant efte fi bienfauorifé de la fortune ,fu t auec fon 
armée dcffo&âéttic par les CeRibcres s: lefquels à l’occafion des cmpefchçmcns. qu’ils 
vo yoi e nt qucfesRomairo auoient contre les Macédoniens, feftoiem rebellez^T. Liue, 
Appflànus. • ’ 1.. • 
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A NT 1 o ch vs’failànt les «lFortsde réduire toutes les citez de l’Afic mineur (où il e-| 
(loir lors) en fon dbéiflancejafliegea la ville de Smirné: 6 C de là fc tr^lfporta en laCher 
ronefe. T. Liue. 

Par. la capitulation de paix faiâc auée Philippe Roy de Maccdohe, il fut c'ontrainél 
4 c lécontentcr du Royaume dé Macedene , aücc condition qu’il ne pouproit fiijrc guer- 
re hors les limites d’icejuy fans la permilïion du Sénat, De la volonté duquel, 8 L du peuple 
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Première partie 

Romain, toutes les citez de la Grece furent par T. Quin&ius mifès aufli en liberté. Ce 
qu’i 4 leur fît lignifier & proclamer par vn Herautcn la pleine aflèmblce tant des jeux Ne- 
irurcns.que des Ifthmiens,quifut la fin de la première guerre de Macedone. Polybc,T. 
Liuc,Plutarquc,Iufiin,Appianus. Selon lelqdcis il ne feftoit onequès veu vne fi grande 
rcfiouyflàncc en la Grèce qu’il fc vit lors, confiderans les Grecs qu’ils f eftoient de toute 
ancienneté molcftcz les vns les autrcs,pout fe réduire en la ferai rude de l’vn l’autre : & 
qu’vnc nation cftrangere prouoquee de nul mérite les eftoic venu à fes propres périls a£> 
franchir &: mettre en liber té. Et ce qui augmenta la gloire de Flaminius, fut qu’il' alla £ar- 
my les villes y eftablifiant de bonnes ordonnances, reformant la iufticc , fie remettant les 
habitans &t citoyens de chacune en concorde & amitié les vns auec les autres. 

L. FvRIVS PvB.fVR.EO, & M. ClAVDIVS M ARCELLVSjConfuls. ; 

La charge de la gaerre des Boiens fut donnée à Marcellus , qui fitprcuue dclêursfor^ 
ces par deux batailles.L’ifluc de la première defqucllcs fut fi mauuaifc pour luy, qu’il per- 
dit la plus part de fon armée. Mais ayant rallié fes gens, rechargea tant vertueufemear fès 
ennemis, qu’il les rompit, & mit en fuite.Prit la ville de Coine , & bien 1 8. chàfteautf fur 
eux:puis fen retourna triompher à Rome. T.Lilie. * 
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, C E s t e année Annibalayatcfté cotrain & de vuider de 1 ’ Afrique,fe récita vers Ancio- 
chus:duquel il fut le bien rcceu,à caufe de la guerre qu’il pretendoit faire aux Romains: 
à laquelle il frit enflambé dauantage par les promefTcs d’icduÿ, qui l'wçitoit encore d’e- 
quipper vne armée de mer,& de l’enuoicr auec icelle en Italie. Mais fon confeil np futfui- 
uy par l’empefehement qu’y donnèrent les flatteurs. Plutarque eftime qu’il C'y cftoit ja re- 
tiredésauparauant. TXiuc.Iuftinliu.51. 

N ab i s tyran de la ville de Sparte tenoit plufieurs villes de la Grèce en fa, fubic&ion, 
lefqucllcs le Sénat de Rome vouloit & auoit ordonné eftre mifès en liberté • Et pourcc 
que le tyran ne faifoit cftat de vouloir quitter fa prife,il fut commandé à Flaminius de re- 
mettre la Grèce en liberté, fil voyoit qu’il le peûft faire, ainfi qu’il auoit dompté la Mace- 
done,& par mofme moyen fa charge fur la Grèce luy fiat prolongée, Iuftin liu.jr. 

Les Boicns-furcnt çncor ccftc année vainçuz &C defeonfitsen bataille par Flaccus Cô- 
ful. T.Liuc» 

L. Valbxivs Flaccvs, &M, Po.jlcx.vs C ATO»Confuls. 

D’ v ni armée de vingt mille Ccltibcrcs,fut la moitié' taillée en piçccs en vne bataille, 
Sc le refte mis en fuitte par Appius Heluius Prêteur, qui. auoit fuceedé en la charge dç 
Scmpronius. Au moyen dequoyla ville d’Illiturgisfç rendit àluy. Quelque temps apjcs 
Q. Min vcivs fon fucccflèur en la mefme prouince, gaigna dcrcchcfvnc grofTe ba- 
taille fur les peuplcsfufdids:dcfquclsil encuàcncore n, raille, demeurant l’vn de leurs 
chefs nommé Buéarc pris,& l’autre mis en fuitte,qui fè nommoit Bcfafide. T Xiue. 
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L e plaintifquç fit le Roy d’Egypte contre Antïochus,qui auoit occupé la Syrie St Çï- 
licic fur luy 7 fut caufè que le Scnatdc Rome l’cnuoya fommer , comme cfcriucntAppia- 
nus& Iuftin, par Ambafladetrr s, défaire droid au Roy dTgypte , dé’mettre en liberté 

les villesGrecques def Afic,qui auoient efte au Roy de Macedone. A quoy il ne voulut 
cntCndrc.Ccpendâc Scipion l’AfriCain(qui cftoit l’vu des Amba(TadçUrs)facçointad’ An- 
nibal,& patlcmentafamiliercment plufieurs fois auec luy .Qui fut caufè de le rendre fuf- 
ped par long temps à Antiochus.Mais il fc feruit en fin de luy. Appianus, T.Liuc:fçlpn 
içfquels.cec.y'aduint aü Confulat de Meruliflc dc-Mifiutius, 

T. Q^v i n cti v s P rocon fui, fumant le commandement du Senatmcna guerre à N a- 
bis tyran 4 c Sparte/urJequçl il gaigipa premièrement ja ville 4 ’Argoî,qu’ilmit en liberté': 
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8 c puis l’ayant deffaiél en deux batailles, le contraignit à dcmâder paix , qui luy fut Tannée 
enfuyuant par la pcrmillion du Sénat odroycc. Authcurs précédons . Plutarque dit que 
les Achaciens tarent ioints âucc Quin&ius en celle guerre : tellement qu’ils firent Philo- 
pcemen leur Capitaine nouuellemcnt retourné de Candie, lequel donna ba taill e au tyra 
Nabis par mer, dont il perdit la vi&oirc: mais en eut bien toft apres fa reuange en vnc au- 
tre rencontre de terre, où il mit le tyran auec toute fon armée en routte, Et en la vie dudit 
Quin&ius iladioufte,qu’iceluy trôpa l’efperace de la Grèce , pour ce que pouuat prendre 
le ty ratn,il ne le voulut pas faire, ains appoin&a auec luy , abandonnant, la pauure Sparte 
indignemét oppreflcc fouz le ioug de foruitude. Ce qu’on eftime qu’il fit, ou de peepr que 
fi la guerre prenoit plus long trait, il ne vint y n fuçceficurdcRomcquiluyemportaft la 
gloire de Tauoir paraçheuee , ou pour vnc ialoufie de l’honneur qu’on faifoit à Philopçe- 
men, lequel il voyoit cftre honoré 8 c reueré par les Achxiens és théâtres &aflcmblpc$ pu- 
bliques tout autant comme luy, dequoy il cftoit mal content, 

P. Cornïlivs Scjpfo A F M ç a N v $. pour la z. fois Confit, auec T, SfM* 

P R. O N t V S LONGVS. ! . : , iV 

L i s qv e l s on di& auoir efté les premiers , qui fcparerent les Sénateurs arriéré du 
peuple çs lices qui fe drefïoient pour regarder les ieux . Authcur de la vie dc.Sci- 
pion. 

G' Espagne vltcricure, c’eft à dire qui cft delà la riuiere de Ba*is, domptée au nom 
du peuple Romain, 8 c pacifiée par M.Cato Prêteur, luy en fit receuoir le triomphe: apres 
qu’il eut gagné vnc grande bataille fur les Efpagnols,& pris plus de villes en Efpagne qu’il 
n’y demeura de iours. Car on efçrit qu’il y en auoit bien quatorze cens, defquellcs il fit ab- 
batre les murailles, par les habitans mefmes d’icelles tout en vn mefme iour: Pource qu’il 
leur enuoya lettres particulières à toutes en vn mefme temps , commandant de ce foire 
le iour mefme qu’ils les rcccuroient . Cependant Sempronius Conful eut affaire contre 
les Bpycns,maisendiucrseuenemcns. Appianus, T» Liue,Florus, Plutarque. . 
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Caton eftant encore en Efpagne, Scipion qui eftoit (on ennemy, 8 c youloit empef- 
cher le cours de fes profpcritez, enfemblc auffi acquérir l’honneur d’auoir paracheqç la 
conqueftc de toutes les Efpagnes , fit tant par fes menées que le peuple Teflcut pour aller 
au lieu de Caton. Lequel à celle caufo fe hafla fi fort de pacifier fa prouince, qu’il ne laiffo 
aucune matière à Scipion de foire aucun exploit digne de mémoire apres luy, comme Plu- 
tarque récite en fa vie. Mais quand ilditconfoquemmcnt, qu’apres que Caton fut de re- 
tour & eut triomphé de l’Efpagne, qu’il accompagna Tibcrius $cmproniuseflant Con- 
ful, & fut Tvn de fes Lieutenans en la conqueftc du pais de laThrace,&: des prouinçes voi- 
fines delà riuiere du Danube en celle marche, & que ce fut auffi dcuàtla guerre d’Antio- 
chus: ic ne peux entendre comme cela f cft foit,finon que dés l’annce mefme de fon retour 
d’Efpagne il alla trouucr Sempronius en la prouince qui luy eftoit affignee apres fon Çô- 
fulat, comme aux autres Conluls. Ce qui fe feroit fait en ce Confulat. 

La paix fut, non feulement à Nabis tyran de Sparte conccdce, mais auffi à toutes les 
autres citez de la Grcce. Aufqucllcs quclques-vns tiennent la proclamation de leur liber- 
té auoir efté foi&e celle année en TafTemblee des ieux Ifthmicns. Neantmoins touccsfois 
apres que Tarmce des Romains fi en fut retournée en Italie, Nabis incité de cefte occafipn 
recommença de iouer fes premiers ieux fur la Grcce, reduifont autant de villes en là main 
qu’il en peut prendre par furprife. A caufc dequoy les Achaçiens fouz la conduittç de 
Philopœmen luy lignifièrent, & recommencèrent eux fouis la guerre. Iuftinliu.3i« 

L. Cornelivs Mervla, 8c Q^Minvtivs Thermvs, Confills. 
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Antiochvs ne voulant auoir affaire au Roy d’Egypte, & aux Romains enfcmblc, 
fit paix &: alliance auec le Roy d’ Egypte, luy donnant fa H lie en mariagc:& pour le dot d’i- 
celle, route la ba/fe Syrie Phoenicie,Iudee,& Samaric: & puis fe tranfporta en laGrece 
auec vne puifïante armée, pour folliciter les villes de quitter l’alliance des Romains,& en-j 
treren difl'erifion les vues contre les autres. A quoy faire le fecondoicnt les Ætoliens, qui 
entrèrent les premiers en ligue auec luy, à caul'c de lagrajide malucillancc qu’ils auoient 
conçcu de long tcmpsf& dcliroient auoir guerre auec luy*enfeignans au Roy Antiochus 
à dire, qu’il entreprenoit la guerre pour affranchir &: remettre les Grecs en liberté. Qui 
fut caulè que les Romains enuoyerent contre luy pour Capitaine en chef Manius Acilius 
|& Titus Quinélius pour l’vn de fes Licutcnans,afin de retenir les Grecs en leur deuoir cn-j 
tiers le peuple Romain.Ce que T.Liue,& Iofcphe liu.n. telînoignent cftre aduenu celle 
année. 

Nabis tyran de Sparte, fut en ce temps occis en trahifon par les Ætoliens. A l’occa- 
tkrtfdequoy PMopœmen mena vne armée deuant la ville de Sparte, qui contraignit les 
Icitoyens de fé ioindre à la ligue des Achaeiens:qui en rcçcut vn grand accroilfcment de 
forces &£ de réputation. Et par ainfi ce Nabis a cfté le dernier qui aregnéfur les Lacédé- 
moniens-, aûfqucls les Romains rendirent quelque temps apres leur liberté. T.Liuc.liu. 
|i. Paulànias, Plutarque, Polybe. 

T. Q_v inctivs Flaminivs, &: Cn. Domitivs Ænobarbvs, Con- ( 
fui?; • 

L £ premier defqucls fut enuoié contre les Boiens en la Lombardie, où il cn fît vne 
grande boucherie. T.Liue. 
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G v e r R e cllant fignificc par les Romains à Antiochus, il fut long temps fans en pren 
dre autre foucy,que de fc donner du bon temps cnfellins denopccs en la ville de Chai 
eide. Mais quand il fut aduerty de la venue du Conful Aci l i vs député à cefte expédi- 
tion contre luyjalors fe relucillant comme d’vn profond fommeil, occupa le pas des Thcr-] 
mopiles.-lequclroutcsfois il défendit fort lafehement, &c l’abandonna au premier alfaut 

I n ./-» « r» r* . _ * • 



U y? des Romains, le mettant hontcufcmcntcnfuitte,&: fe retirant cn Afie. Son armée de mer 

tau flideffaiélc par celle des Romains conduide par Liuius Proconful. Et d’autant que 



Annibal elloit chef de celle d’Antiochus,ccla fut caufe que la viétoire n’en fut fi auanta- 



~" < *'*'^geule P our ^ es Romains , ny dommageable à ceux de fon collé . Mais depuis celle ba 
taille de mer il ne fctrouuc point qu’Annibal ait oneques fut aucun autre ade digne de 
mémoire. Les Ætoliens d’aucrc-part,fe voyans abandonnez d’Antiochus,qui fclloit rcti 
réen A(ic,aprcslaprifed’Hcraclccfàidcfur eux par le Conful, demandèrent paix aux 
Romainstlaquclle leur fut accordée par l’intcrcclllon de Quindius Flatninius, quicm- 
pefcha audî que la ville de Chalcide ne fuft ruinée par leConful.Appianus,T.Liuc,Iullin. 

Pharnaces Arfacidc 4 Roy des Parthcs,commença cn ce temps à regner apres le 
trcfpas de fon pcrcdcqucl fubiuga en fon temps la bclliqueufe nation des Mardcs. Iudin 
liure^i.Appianusauili mondrequcla Bithynicauoitau mefme temps vn Roy nommé 
Prufîas,&: la Capadocic Ariarathcs y .du nom. Lequel à caulc de l’alliance qu’il auoit auec 
AntkjchüSjCaril auoitefpoufé la fille d’iccluy nommée Antiochidc, luy donna fecours 
contre les Romains. On dit qu’il auoit elle long temps auec faditte femme fans auoir au- 
cuns enfans d’elle. A caufe dequoy elle fit en fin lemblant d’ellrc enccinde deux fois l’vne 
apres l’autrc-.tcllcmcnr qu’elle luy donna deux fils putatifs nommez Ariarathcs & Mithri- 
datcs,qui furent tenus pour fes vrais cnfans,iufques à ce quelle vint à engédrer véritable- 
ment vn fils, qui fut nommé Mithridatcs. Lors elle fit entendre la vérité des premiers,qui 
par ce moyen furent déboutez de la fucccflion du pcrc, cefmoin Iudin & Polybe.Selon 
lcfqucls auiTi Pharnaccs z. du nom fils de Mithridatcs cinquicfme Roy du Pont, 1cm- 
blc auoir cllé contemporain des Rois precedcns. Lequel conquclla la ville de Sinopcau 
pais du Pont,&: la fit Capitale de fon Royaumerdont luy & fes fuccefl'eurs furent cy apres 
appeliez Rois du Pont,plulloll que de Paphlagonie ny de Cappadocie.Mitbridaics fur-] 
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nommé Euergctcs fut fils 6i f uccelfeur d’iccluy, lequel les Romains déclarèrent cy apres 
leur amy& allié. 

P. Cornelivs Scipio Nasica, 6 c M. Acilivs G la brio, 
Confuls . 

L e dernief defquels a efté le premier qui intercala à Rome l’an ;6i . ainfi qu’auoit cf- 
crit FlauiuSjtcimoing Macrobe,liu.i.chap. 14 . desSatur . Enquoy il fc rapporte , âuec la 
fupputation des tables du Capitole. Quant à l'autre Conful , T. Liuc tefmoigne, que le 
gouucrnement de la Lombardie luy cfchcut,où il deffit en bataille les Boy es, qui fieftoiêt 
rebellez, & puis les rcceut à compofîtion. 
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Les Romains ayans vaincu 8c chafîe Antiochus de la Grèce , embrafferent auffi en 
leurs cœurs la domination de F A fie. Et pourtant ils icttoient tous leur regard fur Scipion 
l’Africain, comme perfonnage né pour mettre fin aux guerres de grande importace. Mais 
L. Scipion ion frere 6c Ç. Lxlius eftans Confuls, chacun d’eux brigoit pour auoir le gou- 
ucrnement 8c charge d’aller fubiuguer l’ Afie . En quoy le Sénat fcmbloit plus enclin en- 
uers Lxlius, fi Scipion l’Africain ne ic fuit offert de faire office de Légat ou de Lieutenant 
à fon frere en ccftc entreprinfe,fi on luy en vouloit bailler la conduittc . Laquelle luy fut 
parce moyen facilement accordée . Parquoy apres auoir bien difpofe leur fait, ils firent 
paflèr premièrement leur armee en la Grece,où ils accordèrent trefues pour fix mois aux 
Ætolicns:& delà la firent trauerfer en Afie, où elle ne mit gueres'à combattre çn bataille 
ràgcc toutes les forces d’Antiochus:qui furet entiercmét acfjcôfites.demcurâs 50 .mil des 
gens de guerre d’Afic occis fur le champ } de forte qu’ Antiochus voyat qu’il'n’y auoit plus 
de remedc en fes affaires, 6c que toute fa puiflànce eftoit rompue, tat par mer que par ter- 
rc,ilreceut les conditions de paix qui luy furent propofecs par le Conful. Par lefquelles 
il quitta aux Romains toute l’Afie, depuis le mont Taurus, iufques au fleuuc Tanais : 8c à 
Èumencs Roy de Pergamc toute la contrée d’outre le mont Taurus: retenant feulement 
la Syrie pour luy, fans la grande finance qu’il fut contraint de foncer prefentement pour 
les fraiz de la guerre, & le tribut annuel auquel il fut oblige enuers eux . Comme Appia- 
nus,T. Liuc, Plutarque, Iuftin, Florus recitent . Selon lefquels auffi Manlius Conful de 
Tannée d’apres arriua en Afie pour faire accomplir les conditions de paix à Antiochus, 8c 
pour receuoir auffi l’Afie en la main du peuple Romain. Et pour ce qu’il y trouua les Ga- 
lates ou Gallogrecs rcfùfans de Ce foubmettre à l’obeïflàncc de l’Empire Romain, & qu’ils 
auoient auffi fccouru Antiochus en la guerre paflèc^il leur fit la guerre fans le comman- 
dement du Sénat 8c les fubiugua. Il rcceut auffi vne grande fommede deniers d’Ariara- 
thes 5 du nom Roy de Cappadocic, à fin qu’il le laifïaft en paix , & qu’il le fit receuoir en 
l’alliance du peuple Romain . En laquelle luy 6c les fucceflcurs perfeuererent toufiours 
depuis . 

L’ 1 s l e de Crctefùt reduiéte en l’obéifTance du peuple Romain par Q^Fabius Labco 
prêteur . T.Liue. 

Cependant que les Romains, & Antiochus font attachez en guerre les vns contre 
les autres, Diophanes Capitaine general de la ligue des Achxiens ; aucc T.Quindius,en- 
trerent à main armee dedans le territoire des Lacédémoniens, 6c affiegerent leur ville: 
pour ce qu’on feeut qu’ils attentoient quelques nouuelletez. Mais Philopœmen d’vne 
merueilleufchardieffefcictta dedans, & les garda d’y entrer. Puis ayant appaifé les trou- 
bles 6c feditions qui fy cftoiet fouflcuees, la remit à la communauté des Achaâens, com- 
me elle eftoit au parauant . Plutarque en fa vie . Paufaniasliu. 8 . 

A N N 1 b a l preuoyant TifTuë de la guerre d’ Antiochus ,6c ce qui luy en aduiendroit, 
fil eftoit trouué auec luy, l’abandonna, apres qu’il eut efté vaincu fur la mer, 6c puis Ce re- 
tira en Tiflc de Candie : d’où il fe tranfporta puis apres vers Prufias Roy de Bithy- 
nic . 

L. Scipio, 6c C. Lælivs Nepos, Confuls. 
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A c i n v s Conful de l’an precedent, à fon retour triompha de la vi&oirc qu’il auoit 
obtenue fur Antiochus. T.Liuc. 

Divx batailles le donnèrent au mefme temps en l’Efpagne vltcrieurc entre les Ro-| 
mains,fouzla côduide de L.Paulus Æmilius Preteur(quiy fut enuoié fouz ce tiltrc,mais 
aucc dignité &£ authorité,pource qu’on luy fit porter iz.haches deuant loy ) ôc les Portu- 
gais. La première ayant elle perdue par les Romains, comme aucuns ont efcrit,futrc- 
compcnlccparlavi&oirequ’ilsgaignerentdcla féconde : clpmbicn que Plutarque en la 
vie ac Paulus Æmilius eftime quelles furent gaignCcs toutes deux y cltans tuez bien 30. 
[mille Portugais. Au moyen dequoy il conquift bien zyo.de leurs villes, & puis remit toute 
la prouincc en paix. 



\ 

Lis Lacédémoniens ayans commis quelque faute contre les À chseicns, furent par Phi- 
lopœmcn forcez de lailTer la difciplinc& les loix que leur auoit anciennement baillées 
Lycmgus, pour rccettoir celles dont vfbicnt les Achseiens. Mais les Romains permirent] 
[depuis aux Laçcdcmonicns de reprendre leur ancienne difeipline. Comme recitent Plu-j 
tarque en fa vie, T.Liuc, Paufanias liu. j.&c 8. 

M. Fvlvivs Nobilior, & Cn. Maniivs V v l s o,Confuls. 

S c 1 p 1 0 n Conful de l’an precedent, citant retourné d’ Afic à Rome , receut vn triom-j 
jphe fort honorable, aucc le furnomdc la prouincepar luy fubiuguec. 

Cependant les Æroliens Ce trouuans dclpourucuz de toute dçfènle de dehors par 
ladeffaifte d’Antiochus,qu’ilsauoicntanimé à faire la guerre aux Romains,fiircntv.ain- 
cuz&fubiuguczparlc Conful Fuluius,quipaflad’illec en l’ifle de Ccphallenie,&lare- 
duiétfouzlapuiflancedu peuple Romain. T.Liue, Fades C0nfulaires.IuRinhu.3z dit, 
[que les Ætoliens furent les derniers peuples de la Grèce qui perdirent leur liberté, la 
quelle ils auoient conférée inuiolcc entre les guerres des Achseiens 6 c Laccdemoniens. 
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Vu Monde. 3941 


j Sepmaines. 6 


| K. de Syrie. 37 { R .deMacedone. 34 


Olympiade. 148-1 


| R .des Grecs, izy 


j R.tt Egypte. 18 | De Rome. 365 


M. Valerivs Missalla, & C. Livxvs S a l i n a t 0 R,Confuls. X 
La ville nommee Eumenia cn Alie,futcnce temps fondée par EumcnesRoy de Pcr- 
gamc. Eufêbc. 


Dit Monde. 3941 


| Sepmaines. 7 


R. de Syrie. 1 | R .deMacedone. yy 


/ • - - - ------ J 

Olympiades. z 


| K- des Grecs. 116 


| R .(C Egypte. 19 De Rome. j 66 



Antiochvs ccrchant moyen de rccouurcr finances de toutes parts pour fournir 
au tribut, 3c autres conucntionsfaiûesauecles Romains , voulut aller rauir les threfors 
du Temple de Belus cn Perfc(ainti qu’eferit Strabo liu.j6.ou félon Iudinliu.3z.) de Iupi 
ter Dodonæcn.Laquclleentreprifeeftantdefcouuerte par ceux du pays, y pourueurenc 
de telle façon qu ils le deffirent Sc tuèrent auec toute fa trouppcien la 37. annee de fon rè- 
gne laiflànt trois fils : les deux derniers defquels cftoient lors de fon rrelpas cn oftage à 
Rome,&: l’atfné auprès de luy } à qui le Royaume de Syrie parla prerogatiue de fon aage 
cfcheut,&: le tint au rapport d’Appiamis } a'Eufebe,& Sulpitius Seuerus iz.ans. Selon lef- 
quels il fut nomme Scleucus, 8c furnommé Philopatcr. Combien que Iolêphe luy’ donne 
a u (fi le lùrnom de Sotcr.Cependanttous tiennent, que la vie fut tant diiToluë&abandÔ- 
nce à toutes lafehetez & deliccs,qu’il cn acquill la malueillance de lès fubjeéts.Occafion 
de le faire en fin mettre à mort par fes propres domclliques , fans auoir faiefc aucun a&e 
memorab!c,ne digne de recommandation à la pofterité. 

Tit v s Liuius Poëcctragique,inftitutcurdelaicundredcsfilsdc Salinator,florilToit 
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en cc temps à Rome . Eufebe; 

M: Æmiuvj Lepiùvs, ix C. Qvinctivs Flaminivs , Con- 
fuls. 

La famille des Scipions & des Cornéliens ayans rcccu toutes lottes d’honneurs, l’au- 
thorité de l’Africain cftoit paruenuë à fi haut degré, qu’vn homme priué n’cneuft fccu dc- 
firer déplus grande en vne ville libre. Mais l’cnuic qui auoit cfté cachée és cœurs des en- 

uieux,ncpouuantpluscndurerceftekurgrandcur,vintàlafînàfortir&à fefpandre fur 

ceux qui auoient tant bien mérité de leur patrie . Car deux Tribuns du peuple fubornez 
comme on dict par Porcius Caton accufercnt P. Scipion deuant le peuple,comme ayant 
retenu te fouftraiéfc les deniers du Roy Anciochus fans lesauoir rapportez au threfor pu- 
blic. Dequoy dcfpicc fe retira volontairement hors de la ville, fans le vouloir aucunemçt 
mettre en peine de rcfpondre à fes accufatcurs:ains feulement feftant trouué au iour te à 
l’heure qui luy auoit cfté affignec de cÔparoiftre deuât le peuple, il mota au lieu où les Tri- 
buns harcnguoiét,où il dift feulcmét, 11 me fouuientSeigneurs qu’à vn tel iour que ccftuy- 
cy i’obtins viéfoire fur Annibal,&: les Carthaginois . Parquoy laiflant toute convention 
en arriéré ic fimd’aduis quenous montions au Capitolepour rendre grâces à Dieu d’yne 
telle vidoirc. Cela fait il fc partit delà, te fut fuiuy de toute ra/Tcmblcc,non feulement au 
Capitole, mais par tous les temples de la ville . De forte que le Magiftrat demeura fcul a- 
uec fes fergens. Lequel iour fut comme le dernier de l’heureux fuccez de la fortune d’icc- 
luy , lequel reluific plus que nul autre au parauant pour la grande affembleedegensqui 
laccompagncrcnt r & pour la grande beneuolcnce que le peuple luy demonftra. Car il fc 
retira les iours enfuyuanshorslaville. T.Liue, Autheur acfavic. 



T)» Monde. 3943 | 
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MrTHkiDATËs Arfaçidc y. Roy des Parthes fuçceda enuiron cc temps à ft>n frè- 
re Phamaces,& fit en fon temps plufieurs chofès mémorables: car il deffic te fubiugua les 
Roisde Ba&rianie,Mcdic&: des Elimæés,kfqucls il foufmit à fon empire. De forte qu’on 
dit qu’il l’eftendit depuis le mont Caucafe, iufques àl’Euphrates. Iuftin liu. 41. 

S p. Posthvmivs Albinvs, te Maxtivs Phiuppvs, 

Confuls. 

Les Conucnticulcs des Bacchanales , qui fc faifoient occultement à Rome, furent 
defcouucrtcs &: fupprimees par la diligence des Confuls,lefquels menèrent de là leurs ar- 
mées contre les Liguriens : l’vne dcfquelles toutesfois fut defeonfite , & mile en routte. 
Tefmoin T. Liue, félon lequel les délices, mignardifes te voluptez de l’Afiefurçt portées 
&: rcccuës ceftc année à Rome: tellement que l’ancienne fcucrité , difçiplinc, te intégrité 
de mœurs des Romains commença de f en altérer te corrompre . 



V h Monde. 3944 


Sepmaines. 2 


R. de Syrie, 3 


J R .deMacedone. 37 


| 


| R., des Grecs. u8 


R.£ Egypte, 21 


| Ve Rome. 368 



Evcratide.s cftoit en ce téps Roy de Ba&rianiç, duquel Iuftin li. 41. fait mention; 
où il déclaré auffiauec les autres qu’il fut premier du nom te 6. Roy de Ba&rianie apres 
le 1. Theodotc fuccedant à Demctrius en iceluy Royaume , lequel commença de régner 
en mefine temps que ledit Mithridatcs. Lequel on ditauoir cfté fi vaillant te heureux en 
guerre, qu’il fubiugua te foufmit à fon obeïflàncc quafi toute l’Indic, apres auoir defçofit 
&: mis ch routte 66. mil Indiens, qui l’cftoient venuz affieger dcdàs vne ville, par vne fiiil- 
ie qu’il fit fur eux. Mais d’autant qu’il fi.it heureux contre fes ennemis, d’autant fè trouua 
' m alhe ureux en fa lignée. Car il auoit vn fils appelle de mcfme nom que luy, lequel le miç 
mort malhcureufcmët au retour de fon voyage des Indes; à fin de iouïr pluftoft des bics 
te eftats d’iccluy qu’il n’euft Élit. Defquels toutesfois il n’eut pas longue iou'jflançe,pour 
cequclaiufticediuineftifcita& les Scythes &: les Parthes tout à coup contre luy, défi- 
uels il fut traiûé de telle façon qu’il perdit par eux la vie te fon Royaume enfcmblc,finif 
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fane quant &c quant aucc ioy toute fa famille & lignée. Au moyen dequoy tous, les Roy- 
aumes & pais qu’il auoit tenuz (ouz fa main, tomberont en la puiffimee partie des Parthes, 
partie des Scythes. 

Appivs Clavdivs Pvlchb*., & M. Semfronivs Tvditakvs, 
Confùls. 

C. Calphvrnivs Piso, &c L. Qvinctivs Crishnvs Prêteurs, ayans 
le gouuemementdc t’Efpagne vlterieurc & cicerieure, aflcmblcrcnt leurs armées enfem- 
blc,&deffirent les Portugais & Celtiberesten Êiueur dtquoy ils triomphèrent. T.Liuc. 

L e vaillant & genereux Scipion dompteur d’ Annibal,& de la cité de Carthage, mou- 
rut celle année au rapport de Cicéron liu.de la vicilleflc . Ce qui fe rapporte auffi au tcf- 
moignage de Tauthcur de fa vie, qui did qu’il trcfpafla en la y 4. annee de fon aage , ayant 
atteint le 17.au commencement de la féconde guerre Punique. 

- t ' 



Du Monde. 


3945 J Sepmaines. 3 | R.deSyrie . 4 


j R .deMacedone. 38 


Olympiade. 


149. 1 j R.de$ Grecs. 119 j R.d' Egypte. 11 


| De Rome. 5 69 



Les Achariens rendirent celle année aux Lacedemoniens leur liberté, auec option de 
reprendre leurs loix. T.Liuc. 

P. Clavdivs Pvlcher, & L. Porcivs LiciNivs,Conlùls. 

1 1 ne fe lit, que les Romains ayent eu celle annee quelque guerre , linon contre les Li- 
guriens, encore ne f’y fît-il rien de mémorable. T.Liuc. 

P l a v t vs Poëre Comique Latin, mourut l’an que M. Porcius Cato fut Cenfeur, vn 
an apres ie trcfpas de P. Scipion, zo. apres le Confulat de M. Ce thecvs&P. T v- 
d it a n v Sjÿ.apreslqCopfulatdudiâ: Caton.Ciceron liu.de lavicilleflè; Mais ilfcmble 
qu’il faut lire au dernier nombre xi.pour ix. Combien que Plutarque dit qu’il demanda 
1 office de Cenfeur dix ans apres fon Confulat.Mais iladiouftevnefcmblable faute que la 
precedente, qu’il fut Cenfeur 7.0ns apres le Confulat de L.Quindius plaminius, lequel il 
depofa de l’ordre des Sénateurs en celle dide ccnfure, pour quelque grande faute qu’il 
auoit commifc. Lequel acte aucc pluhcurs autres fcmblablcs qu’il ht en la mefme dignité 
enuers aucuns autres des plus grands perfonnages de la cité, fan s acception de perfonnes, 
luy acquifl vne grade réputation: tellement que le peuple Romain luy fit en celle fàucur 
criger vncftatuë auec celte infeription: A L’honnevr. De Marc Cato N.Pour-l 
[tant que par bonnes mœurs, faindes ordonnances & fages enfeignemens il redreflà la 
difciplinc de la chofè publique Romaine, laquelle fabbaflardiffoit défia falloir en cm 
piranc. 



Du Monde. 394$ 


Sepmaines. 4 


| R.deSyrie. 5 j R.de Macedone. 39 


Olympiade. 2 J 


R -des Grecs. 130 


j R.£ Egypte. 2.3 De Rome. 570 



I e h a N did auffi Hircanus fut apres le trefpas de fon pere le dernier prince des Iuifs 
de là lignée de Iuda,& de la maifon de Dauid,qui régna au compte de Philo Tefpacc de 
id.ans.Combien qu a regarder de près aux paroles de Iofep he , il fcmblcra n’auoir duré fi 
long temps, pource qu’il did, qu’il fut en guerre continuelle contre les Arabes , dcfquels 
il occicvn grand nombre en plufîeurs rencontres tout le temps que Sclcucus vefquit :& 
puis qu’il fe tua foymcfmc de peur d’cflre puny de fon fucceflcur Antiochus, qui par ce 
moyen occupa toutes les terres 6 C fèigneuries qu’il tenoit en Iudee.Iofcphe liu.u.chap.y. 
des Antiquitez. 

L e s MefTeniés fc retiras de la cofederatio qu’ils auoiét auec les Achasies à l’infligation 
d’vnDinocratcSjles cxciteréc à leur cômenccr guerre celle annee.En laquelle Philopceme 
Capitaine general des Achæiés pour la 8. fois, fut pris en vne bataille, & puis âpres malheu 
reufemét mis à mort par les MefTeniés. En la charge ‘duquel fut fubrogé Lycortas,leql vé- 
geabiétof ^a nres l’iniure faide à Philopœme par vne grade & mémorable deffaitc qu il fît 
des J\c|mesjar laquelle ils fùrétcôtrainds dcreprédrelâloy des Achæics.Lcs Romains 
parlans de ce Philopœmcn,difoi 5 c,qu’il a elle le dernier perfonnage Capitaine de nom de 
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la Grece, comme Plutarque en là vie, Polybc, Iuftin liu.32. & T.Liue tefmoignent. Car à 
la vérité elle n’a produit depuis luy , iufques à la déclination de l'Empire Romain aucun 
perfonnagc excellent ny en faiét de guerre ny en gouuernement de Republique. Plutar-| 
que dit fpecialemcnt qu’il cftoit en la 70. annee de Ton aage. 

M. Clavdivs Marcellvs, & Q^Fabivs Labeo, Confuls. 

Vne armée de Gaulois d’outre les Alpes arriua en Italie aucc propos délibéré de fi y 
habituer, & à ccftc fin commençoit à édifier vnc ville quand Marccllus Conful les char- 
gea, & fiftdcfloger d’Italic.Cependant l’autre Conful cftoit allé contre les Liguriens, où 
il ne fit aucun exploiâ: notable. T. Liue. 



eu 



P R. v s 1 a s Roy de Bithynic, auoit en ce temps guerre contre Eumcncs Roy de Per 
[game. Qui fut caufc que le Sénat de Rome enuoya T. Qvinctivs enambaflade 
pour les mettre d’accord, Sc pour demander Annibal,qui depuis la deffai&c d’Antiochus 
reftoit retire vers ledi& Prufias, & luy auoit par induftric fait gagner vne bataille de mer. 
fur Eumcnes par le moyen d’vn grand nombre de ferpens qu’il auoit fait ietter dedans 
les nauircs d’iceluy. Lequel craignant d’eftre liuré entre les mains des Romains, huma du 
poifon,dont il fe fit mourir. Ce que T.Liue dit eftrc aduenu en ce Confulat:mais Iuftin, 

& Poly be tefmoignent , qu’il mourut en la mefme année que P. Scipion & Philopœmcn 
Capitaine des Achanens. Somme que telle fut la fin d’vn des plus exccllens Capitaines en 
toutes fortes de ruzes de guerres, & en toutes autres vertuz militaires, qui ait iamais efté : 
aucc lequel fi cfuanouit la force 6 c vertu bellique des Carthaginiens, c ome ^uj Sell^aitgiL . r ... . _ 

fon luftre & fon cftre auec luy. 

Ptolomee furnommé Epiphancs,Iaifla deux fils, quand il mourut, en fort bas aa- ‘ * 
gcd’aifné dcfquels qu’on (urnomma Philometor,qui fignifie aymant là mere, luy fucccda 
enfon Royaume, &: y régna au compte de Clemenc Alexandrin & d’Eufèbe 33. ans. Lcif 
commencement desquels eft par nous icy colloqué : à caufc que Ptolomee en fon Alraa-[ 
gefte rapporte la 7 .année de fon régné à la 574. de l’Empire de Nabonaftàr . La vie de ce 
Roy a efté grandement taxee par Iuftin, qui dit, qu’il l’auoit tellement corrompue par dé- 
lices, voluptez 6 c paillardifès,qu elles fcmblerent l’auoir priué,non feulement de la fàgef- 
le & prudence quieftrequife en vn Roy : mais aufiidu fentiment& de la raifon, qui eft 
commune à toutes les créatures raifonnablcs. 

C. Bxbivs Tamphilvs, et L. Æmilivs Pavjlvs, Con.-J 
fuis. 

L e dernier dcfquels futftcfpioin Plutarque en fa vie) enuoye en fon premier Confulat 
faire guerre aux Liguricns,nation lors couragcufc 6 c bclliqucufe,& qui eftoiét bic aguer- 
ris pour la continuation de combattre à l’encontre des Romains. Neantmoins toutesfois 
il les alla ccrcher iufques dedans leur païs aucc huit mil hommes feulement^ quoy qu’ils 
eufTcnt mis 40.mil‘combattans contre luy, les rompit 6 c chafTa iufques dedas leurs villes: 
puis leur fit porter paroles d’accord 6 c d’appoin£temcnt,pour ce que les Romains ac vou- 
loient pas du tout exterminer leur natio,à caufc qu’elle leur eftoit comme vn rempart ouj 
boulcuart contre les mouuemens des Gaulois. Tellement que par la paix qui leur donna, 
illeur rendit toutes leurs places, fans y faire autre d 5 mage que de les defmanteler. Mais il 
leur ofta tous leurs vai fléaux de mer. Au refte Plutarque nous a deferit ce Paulus pour l’vn| 
des plus exccllens 6 c vertueux perfonnages de fon fiecle,tant en vertuz militaires que po- 
litiques & morales. Tellement que pour la bonne opinion qu’on auoit de luy, fesdeux 
premiers fils furent adoptez en deux tres-nobles , tres-chercs 6 c trcs-puiflàntcsmaifbns: 
l’aifhé en celle de Fabius Maximus,qui fut par cinqfois Coful:& l’autre, en celle des Cor- 
néliens, l’adoptant le fils du grad Scipion l’Africain, qui eftoit fon coufin germain,lcquel 
le nomma Scipion. 

D e m e t ri v s fils de Philippe Roy de Maccdone, fut par le commandement de fon 
pere iniuftement mis à mort,à la perfuafion de fon frère Perfcus. T. Liue. 
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Du Monde. 3948 Sep moines. 6 R. de Syrie. 7 J R.deMacedone. 41 




| R. des Grecs. 131 ( R.iEgipte. 1 De Rome. 57Z 



Simon furnommé le Iuflc,fouuerain Sacrificateur des Iuifseut crois fils. Le premier 
fut O nias le grand. Les deux autres feront déclarez cy apres. Ccft Onias cil loüé au a. li- 
urc des Machabccs pour fa pieté & iuflicc,par le moyen de laquelle il entra en grand cré- 
dit enuers Seleucus PhilopatenTcllemenc que pour l’amour de luy , il entretint quelque 
temps dej reuenus de fon Royaume les frais neceifitires du Temple , iufques à ce qu’vn 
certain Simon, qui auoit la charge de le garder fut incité par quelque occafion d’auarice 
de rapporter audi& Seleucus, qu’il y auoir vn grand chrefor caché dedans le Temple.Qui 
fut caufe de le faire non feulement retirer fa libéralité accouilumee , mais auifi de deipef- 
cher vn Heliodore,pour aller iaifir ce threfor.Mais quand il approcha pour exécuter ion 
mandement, fon corps fe crouua reduiét miraculcufemcnt en tcleilat, que force luy fut 
de fe defifter de ion entrcprinie,ainfi que l’hiiloire des Machabecs racompte. A la fin tou- 
ccsfois ce bon Onias fut priué de la fouuerainc Sacrificacure par fon frere lafon,&: encore 
contrainél de faller fauucr en franchife à Daphné ville de Syrie,qui n’cmpefcha pas, qu’il 
ne fuit quelque temps apres mis à mort par les embufehes de ion autre frere Mcnclaus. 
Philo fàiâ feulement mention de luy, (ans parler de fes frcres,& tient qu’il a exercé la Sa- 
crificaturc 39. ans. 

P. Corne L ivs Lentvlvs, &c M. Bæbivs TAM*HiLVs,Confuls. 

Qve Lqvss victoires que les Romains gaignaffent tous les ans fur les Liguriens, ils 
crouuoicnt coufiours ncantmoins nouuclle rcfulancc en eux . Qui donna occafion d’vn 
nouucau triomphe à L. Pavlvs Conful de l’an precedent, apres qu’il les eut vaincuz 
&: defeonfits celle année, cefmoin T.Liuc.Plutarquc toucesfois eflime que ce fut en fon 
Confu lac: mais il fcmble qu’il faut pluflofl adioufler foy à T. Liue , d’autant que tous les 
autres hiftoriens conuiennent que la paix ne fut fi tofl fai&c auec celle nation. 
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S t ati vs Caecilius Pocte Comique, natif de la Gaule Cifàlpine, familier du Poëte 
Ennius viuoit en ce temps. Eufebc. 

E n la mcfme annce,qui cftoit auifi (comme dit Appianus) en la iyo. Olympiade, Fui- 
uiusFlaccus fut enuoié en tiltre de Prêteur ou Prcuoft au gouucrnemcnt des Efpagncs 
pour les Romaiils;où il eut guerre contre les peuples qui habitent auprès du flcuue Ibere 
nommez Lufones, qui Foferenr rebeller & emparer de la ville de Complets. Mais il les af- 
fiegea dedans fi viuement, qu’il les prit 6c defeonfit, dont il obtint l’honneur du triomphe 
& au Confulat l’annee enfuiuant, comme amonftré Onufrius. Appianus feû trompé, 
eflimant qu’il vainquit les Eipagnols eilant Coniul. 

A. Postvmivs Albinvs, 6c C. Cal phvrnivs P 1 s o,Confuls. 

Les Liguriens ne Ce doubtans de l’arriuee des Confuls,furentfi foudainementfurpris 
par eux, qu’ils n’eurent moyen de Ce mettre en dcfcnfe.Quifut caufe que plus de u.mille 
Ce rendirent fans coup frapper 6c furent enuoyez demeurer en la plaine. T.Liue.En la mefi 
me annce,à fçauoir en la i.ae l’Olympiade iyo.les Romains (ce ait PoIybc)cnuoicrcnt L. 
Æmilius auec armee en l’Efclauonie. 

» 
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Apres plufieurs defconfiturcs &prifes de villes fai&cs par Tibcrius Gracchus Prê- 
teur d’Efpagnc, qui auoit fuccedé en icelle à Flaccus,fur lcsCcltibcres , il fonda encor en 
leur pais vnc ville, qui fut nommee Gracchuris. Poflumius aufli ayant gaigné quel- 
ques belles vi&oircs fur les Portugais 6c Vaccarcn s mérita de rentrer à Rome en 

triomphe 
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triomphe comme l’autre . T. Liue liu.40. 

L. Manhvs Acidinvs , et Fvlvivs F l a c c v $ , Con- 

fuls. 

Les Ligvriens, 8 c autres peuples habitans le pais de Gçnncs pouuoient eftre 
fouucnt battuz 8 c dcffai&s en bataille parles Romains, mais non pourtant H toA gagnez: 
à caufe qu’ils Ce retiroient és montagnes & lieux inacceffibles, où il cftoit mal-ayfé de les 
auoir colt enlcmble. A celle caufe Fuluius Conful eliant entré Fur leur terroir, ert deffit 
iufques au nombre de trois mil: puis prit polfeflion de leur pais > & mit garnifon aux mon- 
tagnes. T. Liue. 
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Philippe Roy de Macedonc, portant vne mcrueilleufe enuie à l’accroiflèment de 
l’Empire des Romains, fdfloit dilpolc à leur rcnouueller gucrre;& à celle fin auoiç delon- 
guc-mainfai£l fortifier & munir les villes, faiél prouilïon de toutes munitions de-guerre, 
de viurcs,& de deniers* attiré lêmblablement toutes les nations barbares fes voilâtes à fa 
cordelle, nommément le Roy d’Illyrie : quand la mort luycouppafes defïèings louz le 
pied,lailsât toutesfois Perlèus Ion fils exécuteur d’iceux,& heritier do fon Royaume. Qui 
lut le dernier Roy de Maccdone,qui régna (tcfmoing Poly be, & T. Liue ) l’efpacc de xi . 
ans. T.Liue eft d’auec nous en fon liu. 31. rapportant la mort de fon pere au Confulat de 
Fuluius Flaccus,& de Manlius Acidinus. 

Aristobvlvs Iuifde nation, philolophefaifant profelfion de la fc&c Pcrtpatcti- 
que, lequel a eferit des Commentaires fur les liurcs de Moyfe, mourut enuiron cfc fqmps. 
Eulebe. •• sUi , .• 

A. Manlivs Vvlso, 8c M. Ivnivs Êrvtvs, Confuls. : ; 

S 0 v z lefquels Perfcus fils de Philippe, fut déclaré Roy de Macedonc par Je Sénat. T. 
Liucdec.j. liu. y. . : t . - 
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Les peuples du pais d’Iftrie fe loulleucrent contre les Romains i au moyen dequoy 
Claudius Conful fut auce armée enuoyé à l’encontre d’eux , 8 c les amena à la ration en fi 
peu de temps, qu’il eut encore loifir de rcmener fon armee contre les Liguriens , lefquels 
ayant derechef vaincuz,lê donna le los d’auoir elle le premier Conful Romainvainqucur 
de deux diuerfès& bien elloignees nations en vnc année. Florus. . 

C. Clavdivs Pvlcher, 8 c T. Sempronivs Geacchvi-, Con- 
fuls . v ■ ' • ,‘îÿ- 

L’ 1 s l e de Sardeignc fe rebella 8 c fembla là rcdu&ion de tant d'importance , qu’il 
fallut yenuoyerlc Conful Sempronius,auecvnearmeç Confulaire : lequel enl’efpacc 
de deux ans ramena tous les peuples d’icelle à l’obe'illànce du peuple Romain. T.: Liue 
liu. 41. . 
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SELEVcvs(dit Appianus) portoit vne telle afïeékion à fon firere Antiochus , tenu en 
o Rage à Rome,quc pour le rauoir donna ion propre fils Demctrius en fon lieu . Ex touces- 
foisauant qu Antiochus fuft arriuédcuersluy,ilfuteuéparvnfkndameflique nommé 
Hcliodorus,qui penfoit par ce moyen fe faire Roy de Syrie: à quoy il luy efloit aflçz faci- 
le de paruenir,fil n’eull cftccmpcfché par Eumenes 8c Axtalus Rois de Pcrgamc, qui gar- 
dèrent le Royaume , 8c le rendirent audit Antiochus qui y régna au compte d’ Appianus 
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& d’Eufcbc i2.ans, encore que Sulpitius Seuerus ne dite que h. latradudion Latinedu- 
did Àppianus i.Lcs autres autheurs cfcriuent, qu’il attiralc Royaume de Syrie à foy , qui 
apparccnoic à Ton nepueu Demetrius,par fraude &C cautele:dcfquels vices on le did auoir 
cité fort noté,& encore plus de cruauté & d’infolécc de mœurs. A raifon dequoy Polybe 
did, qu’on le furnommoit par moquerie Epimanes, qui vaut autant adiré que furieux: 
au lieu duïurnbm dTpiphanes ( qui fignihc le noble ou illuftre) que luy-mefme f cftoit 
donné. Auflî ne pouuoit eftrc autre , celuy qui tant furieufement , & de telle rage fit la 
guerre à Dieu & à fon pcuple.Le premier liure des Machabees tcfmoigne,que le règne de 
ion predeceiTeur expira, & commença le ficn en la ij7.annee du règne des Grecs. 

Cn. Cob.j^eljvs Scipio, Pitillivs Spvrinvs, Confuls. 

Le s^v-exs moururent tous deux en cefte dignité. Mais le premier de maladie, au- 
quel futftrbrogé C. Valerivs Lævinvs. L’autre fut tué cn vnc bataille contre les 
Liguricns.Là mort duquel fut bien toft apres Vcgce par Laeuinus,qui obtint vne vidoirc 
fur eux. T.Liue, Faites Confulaires. 
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I e s'v S qui fbfit appcllcr Iafon,fils de Simon le Iufte, ayant charte ion frere Onias , a- 
chcpta la fouuerainc SAcrificàture d’Antiochus:dc laquelle il fut aurtij. ans apres dejetté 
par loin fr-erd Menelaus,&: apres qu’il eut tenté en vain de rccouurcr par armes la dignité, 
mourut finalement en la ville de Lacedemone, ayant longuement erré çà & là. Iofcphe 
fiuref*. 

L es Celtibercs cn Efpaignc depuis que Tiberius Gracchus les eut vaincus , feftoient 
tenus en repos, iufqucs à ce que Appius Claudius Centho Prêteur fut fàid gouuerneur 
de leur proumee.Car ils fe voulurent remuer : mais ils furent auifi toft vaincuz & con- 
trai hds^ de jpofer les armes. T.Liue. 

Av mefme temps les Baftinarcsou Bafternes voulons trauerferle fleuuc Ifter, qui 
eftoitlots tout gelc,pour aller courir fus leurs voifins, furent quafi tous noyez par la ru- 
pture déjà, glace, qui jpe peut fupporter fi pefant faix.De forte que bien peu d’eux efehap- 
perènr. Eutrope liu. 4. 

Q^Mvtivs ScSëvolà, & M. Æmilivs L e pi dvs, Confuls. 

Encore que les Romains curtcnt faid l’an precedent vnc grande defeonfiture de 
Liguriens, fi fàllut-il neantmoins encor enuoyer cefte année vne armee contre eux , qui 
fut conduide pat le Conful M v t 1 v s, qui gaigna derechef vne grande vidoire iur eux,& 
fi laiflà encore de la befbngnc taillee à fes fuccertèurs. T.Liue. 
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I e h À n did Hircanus, dernier prince du peuple Iudaïque,de la maifon de Iuda , crai- 
gnant de tomber entre les mains du Roy Antiochus,fê tualuy-mefmc, fànslairter aucun 
qui luy fuccedaft:à'ceftc caufe les fouuerains Sacrificateurs commencèrent deflors à tirer 
à eux le gpuucmcmentdcs affaires de laludee. Cependant Antiochus arriuaau mefme 
temps cn Iudce accompaigné d’vne grande armee, & fut magnifiquemét receu cn la ville 
de Hierufàlem aux lampes & flambeaux, auec Cantiques compofèz à la louange du Roy; 
lequel au partir de làjkifla vnegarnifon defesgens cn laforterèflè de Hierufàlem, qui fut 
le commencement & principe de l’intolcrable & tyrannique fèruitudc, cn laquelle les 
Iuifs furent détenus fouz luy . Iofephe. 

Ariarathes Roy de Thrace, cotrada enuiron ce temps alliacé auec les Romains. 

Sp; Postvmivs Pavlvs, & Q. Mvtivs S cæ vol a, Confuls. 

CzsTEannee .comme tefmoigncPlineliu. 7 . le dénombrement du peuple Romain 
fut fàid, par lequel fût trouué qu’en tout l’cfpace du luftre precedent n’eftoit mort aucun 
Sénateur. Ce qu’on cftimoit fort rarc,&: inaccouftumé. 

Du 
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L. PostflVMIVS AlBlNVS, It M. PoMLÜVS L^£N AS, Con- r~ 
fuis. 

S o v z lefquels la fèflc des Florales fut inôicuee à Rome, ou faite ânntielle. Ouidc liu. 
4 .desFaft. 

C. Cicérjsivs aufG propreteur fît quelques exploits de guérre en l’ifle deCorfc- 
[gitcà l’auantage du peuple Romain,dont il triompha puis apres. T. Liue, FaftéS Consu- 
laires. 
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Ch* i à s diéfc auflî Mcnelaus, troifîcfme fils de Simon, (comme a cflimé Ioféphe ) cftât 
cnuoyépar fbn frère Iafon prince des Sacrificateurs vers Antiochus,pour quelques affai- 
res, negotia fi bien pour foy-mefmc,que fouz la promefTe qu’il fit de fournir plus grande 
fomtrtede deniers tous les ans, que Ton frère n’auoit accouflumé de payer: & l'ayant ac- 
cule pareillement de pluficurs crimes 5c maluerfations , il le fit dégrader de la fouueraine 
Sacrificaturc , 5c l’attira à foy . Et tient-on (au rapport de Iofephè liure ». des Antiq. ) 
qu’il aefté en celle dignité le premier, qui pour applaudir au defirdvn Rôy effranger, 
inftitua vn college en la cité de Hierufàlem , pour y faire inftruire la teunefîc à la mode 
des Grecs 5c en la difeipline des gentils. Ce que toutesfois l’hifloirc des Machàbeds at- 
tribue a fonfrere Iafon. Tanty-a queccMenelausa eflélc dernier fouuerairt facrificà- 
tcur de la race 5c poflerité de ce Iefus,qui accompagna Zorobabel au retour de Bâbylo- 
nc en Iudec,à qui fembloit lors légitimement appartenir l’adminiflration de là foüüerâi- 
ncfaCrificature . D’autant qu’Alcimus , qui vint apres luy , efloic feulement de la race 
d’Aaron . 

C. Poriiiïvs Lænas, 5c P. Ælivs Licvr, Confuls. 

Qj i furent lés premiers Confuls de l’ordre du peuple, 5c qu’on onuoya tous deux en-| 
femblc contre les Liguricns,ou Gencuois. T. Liue. 
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Amtiochvs tnefprifant la ieuneflê du Roy d’Egypte, 5e la pufillanimitéde fcstu-| 
teurs, commença lors que Licinius 5 £ Caflius furent Confuls de tramer les moyens d’en- 
uahir le Royaume d’Egypte, faifant fon compte que les Romains occupez à la guerre de 
Macedonc,n’aurOient le pouuoir de fe formalifcr contre fes entreprinfes. T. Liue liure a. 
dcc.y.Iuftinliu. 3 j, 

P. Licinivs Crassvs, 5c C. Cassivs Longinvs, Con- 
iils. 

L’eiiction dcfquels fut ( tcfmoing Tire Lrae)fàiâe k douziefme des Calendes 
de Mars. 

P e r s 1 s Roy de Macedone, apres auoir en pluficurs fortes enfraint le traicté de 
|paix,quc fon pere auoit fâiéfc auec les Romains, 5c luy-mefme renouuelé, commença fina- 
lement de fe acclarérouuertcment leur cnnemy,5c a leur mener guerre defcouuerte, la- 
quellefùtappellecPerfiquCjôcdura refpacede 4. ans entiers . Au commencement def- 
quels les affaires allèrent aflèz heureufement pour luy: à caufè qu’il enlena vn grâd butin, 
tant de la Theflàlieque des lieux circonuoifins$5c fi vainquit 5c mit par deux rois hontcu 1 
fement en routte l’armee du Conful Licinius, tant de celle de terre que de mer . T. Liue, j 
Plutarque, Florus liu. i.Eutrope. 
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Ls Roy d’Egypte aupit, (tefmoin T.Liue liure y.dcc. 5.) vn ftere puifnc ,lequelpour 
uclquc occalion,qui n’eft eferite f cfleua contre luy;& fit fi bien fonças qu’il mit la ville 
Alexandrie en fapofieflion.A l’obieft de laquelle occafion, Antiochus nefutendormy, 
mais fans attendre qu’il fuft inuité,fc vint prefenter aucc main forte en Egypte , pour de 
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fendre la caufe ( comme il difoit ) du ieune Roy fon nepueu, qui cftoit. fils de Clçop^tra 
fa fceur,à caufe dequo^fa tutelle Iüy appartenoit : combien qu’on entendift aficz, que fes 
Ipenfccs vifoient à autre fin.Tant y à cependant qu’il fc faifit premièrement fouz ce pré- 
texte^ fouz la faueur de la Roync Clcopatra,dc la perfonne du ieune Roy. Et puis remit 
toutcslcs'placës defonRoyaumc,qui feftoient aliénées de luy, en fon obeifiànce : retcT- 
nant toutesfois en fàpuiflànçc la ville de Pelufium feulement , ouillaifTa yne garnifon 4 ? 
fcs gens, pourçe qu’elle fàifoit l’cntrec du Royaume d’Egypte , & que la porte luy feroit 
toujours ouuerte pour y rentrer toutes les fois que bon luy fémbleroit. Finalement apres 
auoir en vain pratique tous moyens d’entrer dedans la ville d’Alexandrie, fen retourna 
en fcs Royaumes dc_Syrie,où les Ambalfadeurs de Menelaus le vindrct(au rapport dç Io- 
fephe) requérir de fècours au non» de leur Maiftre, à l’encontre de fon frere Ialon,qui l’e- 
ftoit venu aifieger en la ville dc Hierufalem,& le tenoit encore enclos en fa fbrtcrefle. A 
caufe dequoy , il reprift fon chemin auec fon armee deuers Hier ufalemd’cntree de laquel- 
le luy fut facilement ouuerte par ceux de la fa&ion de Menelaus. Au moyen dequoy il le] 
rellitua en la dignité de fouuerain Sacrificateur, de laquelle Iafon le vouloit dcfpouiller. 
Et puis chaftia fort cruellement tous fes aduerfaires,qui peurent tomber entre fcs mains. 
A la fin quand il ne luy refia qu’à contenter fon auarice , il enlcua la meilleure partie des 
[threfors du T emplc,&: les emporta auec foy en la ville d’Antioche.Ce que le i.lit».chap. 1. 
des Machabees,& Iofephc teimoignét eftre aduenu en la ^.annec du regne des Grecs , 
a. ans deuantfon fécond retour en Egypte. Parquoy ç’aeftémal aduifé à Mercator de le 
rapporter à l’annee d’apres lediffc fécond retour, & à l’Olympiade ij $ . Comme aulfi au 
[Confulat d’apres celuy de Paulus & de Craffus. 

M a n c 1 n v s Conful enuoie contre Perfeus,ne fit rien de memorableà lauantage du 
euple Romain,non plus que (on predccefléur.Qui plus eft,Perfcus comme fi ccftc guer* 
e luy eufi donné peu d’aftàires,& qu’il fe fuft peu loucié des Romains , fit cependant yn 
[voyage contre les Dardaniens,lefqucls il deffit & en mit en pièces dix mille. Et puis folli- 
jciu la nanorTGauloilè habitant le long de la riuierc de la Danouë,qu’on nomme les Ba- 
flanes, hommes belliqueux & bons combatans à chcual. Plutarque. 

C. Hostilivs Màncinvs, Sc C. H o s t i l i v s, Confiais. 

So vz lefqticls L. Accius Poëte Romain nafqtiit. Aul.Gelle.liu.?.chap.4. 

C0TTIS& Bittis fon fils regnoient en ce temps au pays de Thrace. Et Prufias furno- 
mé Cynigus,qui auoit efpoufé la feeur du Roy Porfcus au Royaume de Bithynie. Ariara- 
thes 5. du nom viuoit encore, qui donna fécours aux Romains contre Pcrfeu$,& les fit ar- 
bitres du different qu’il eut auec Pharnaces fécond du nom, Roy duPont,pour les limites 
tic fon Royaume. 
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L* intention d’ Antiochus defcouucrte,fit qu’auffi toft quafi qu’il eut le pied hors 
d’Egypte, Ptolomee dechaifa toutes les garnifons , mefmement de Pelufittm , & qu’il fap- 
poin&a fcmblablement auec fon frere:dont Antiochus fut fi outrément courroucé, qu’il 
fé délibéra de faire la guerre à bon efeient à tous deux. Mais il enuoya premièrement vne 
armée pour réduire fille de Cyprc en fon obeifiànce : efperant au printemps enfuiuant de 
retourner luy-mefmc en perfonne en Egypte. T.Liue, Iuftin liu.35. 

QJMaxcivs 
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Qj_ Marcivs Philippvs pourla z.fois ConfuI,aucc Servilivs 
Cæpio. 

L a charge de la guerre Perfique efchcuë à Marcius Conful , le fît tranfporter fi cou 
uertement en fa prouince, qu’il faillit defurprendre à fon arriueele Roy Perfèus , lequel 
pour euadër laifla tomber toutes les finances entre les mains des Romains , qui caufa vne 
telle frayeur à plufieurs villes de Macedone qu’elles fe rendiret à eux. Comme tefmoigne 
T. Liucli.i.dcc.4. auec Plutarque ou ils déclarent quecemcfchcfefloitaduenuà Pcrr 
feus par fbn auarice : car il clloit defeendu à fà requclle en la Macedone dix mil Gaulois 
de ceux qu’on appelloit Baflcrnc^buzlaconduittcd’vnClondicus combattâs àchcual, 
& autres dix mil qui les co ftoy oient toufîours es batailles à pied tous gensviuans de la 
fouldc Sc de la guerre, comme ceux qui ne fçauoicnt ny labourer la terre, ny trafiquer fur 
mcr,ny nourrir du bcflail pour viure , ny bref exercer autre mefticr ny marchandée que 
faire la guerre, combattre 8c vaincre ceux qui fe prefentoient en bataille deuant eux. Au 
relie beaux Sc grands hommes, 8c fi bien exercitez 8ç apprins à manier toutes fortes d’ar- 
mes, fi braucs 8c fi audacieux en paroles & en menaces contre les ennemis , auec vne defJ 
marche fi terrible Sc cfpouuâtable que tous Içs Macédoniens efloient en grande efpcran^ 
|ccdcprofpcrcrpareux, fi par fon auarice & cicheté , il ne les eufl renuoyez refiifant leurj 
fcruicc,pour ce qu’ils luy demandèrent mil efcuz contans pour chafque Capitaine, com- 
me fil eut voulu mcfnagcr&efpargner pour les Romains , Etpuisinduifit GentiusRoy 
d’Illyrie ou d’Efclauorinic à entrer auec luy en celle guerre moyennat la fommede trois 
cens talcns qu’il luy promettoit fournir. Defqucls toutesfois il le fruflra apres qu’il l’eut 
veu feflre rendu ennemy des Romains ayant outrage vilainement leurs Ambaflàdeurs 
enuoyez vers luy, tellement qu’il ne fen pouuoit plus retirer ne repentir . De forte que la] 
guerre fut décrétée contre luy. 

E n n i v s poëte Romain en faage de 70. ans trefpafla la pcnultiefme annee de 
la guerre Macedoniquc. Cicéron liu.3. de fes Epiflres ad Jitticum t 8c au liurc des fameux 
Orateurs. 
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L e printemps venu, Antiochus mit fon armee aux champs, 8c fe vint auec icelle ren- 
dre deuant les entrées d’Egypte fommant le Roy (comme eferit T.Liue ) de rendre entre 
les mains tant l’iflc de Cypre,que les places fortes qui gardoient l’entrce dudiét Royaume 
d’Egypte; & luy donnant auflî terme d’aduispour refpondre à fa fommation, . Lequel 
expiré fe mit à vfer de force de guerre, tellement qu’il foufmit à foy plufieurs villes . 
Mais ainçois qu’il fufl arriué deuant la cité d’Alexandrie , l’Ambafïàdc des Romains 
fe prefcnta,qui luy fit defenfe de rien entreprendre fur l’Egypte. A laquclle(comme il de- 
madoit temps d’aduis, Popillius Lamas qui en efloitlccheÇfit vn cercle autour de luy de 
la verge qu’il tcnoit,& luy commanda de dire promptement fon vouloir deuant que par- 
tir de là. Lequel commandement l’eflonna de telle façon, qu’il Icua fon camp dc6 l’heure 
mefmc,&: le remena en Iudee: ayant entendu que Iafon y auoit ( ainfi qu’il efl eferit liu. z 
chap. y. des Machabccs) voulu remuer mçfnage en fon abfence,& craignant que les Iuifsj 
ncufTcnt intelligence auec luy. A caufe dequoy il defehargea toute facholerc, tant fur 
eux, que fur les édifices 8c ornemens de H ierufalem, n’y efpargnant aucune forte de tour- 
mcns,çruautcz,inhumanitez,violcces,& exccz,ny mefmcs enuers lafàin&eté du temple, 
où il achcua de glaner tout ce qu’jl y auoit laiffé de relié de riche 8c de précieux du 1, fac: 
8c puis fen retourna auec fon butin en la ville d’Antioche , ayant laiffé des gouuerncurs 
aux Iuifs,qui les trai&ercnt de mcfmc façon que luy . Outre lefquels il enuoya bien tofl 
apres fon départ, vn de fes Capitaines nommé Apollonius, accompagné d’vn grand nom- 
bre de gens de guerre, qui fit encore de grands 8c horribles mafTacres en Iudee. Et vn Ca- 
pitaine Antiochienauffi qui le fuyuit,& fut ccluy qui pofa fur l’autel du temple la flatuc 
Je Iuppitcr Olympique le ij.iour du mois Cafleu pour la faire adorer aux Iuifs; tellemét 
qu’il en fit pafier maints milliers de tous fi xes 8c aages par vne infinité de fupplices 8c mai 
cyrcs,qui ne fe voulurent polluer d’Idolatric. Laquelle profanation du temple aduint, au 
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Première partie 



rapport de lofephe liu.n.des Antiq.en l’Olympiade ry j.lclon le premier liure des Macha- 
bccscnlai4y.annee du régné des Grecs. Mais T.Liue liu.y.dcc.y.Florus & SulpitiusSe- 
uerus font tcfmoins,qu* Antiochus entra pour lai.foisen Egypte enuiron le printemps, 
Sc que l’Ambaflàdc Romaine fe prefenta deuant luy vn peu apres la dcfconfiturc &prifc 
de Perfcus, tellement qu’elle fut de retour à Rome à la fin du mefrne Confulat. aflauoir 
de Paulus & de CrafTus,qui le prenoit à la fin de Fcurier,ou au commencement de Mars. 
Selon lefquelles preuucs,fi l’annee ciuile de Rome fe commençoit lors auecla Confulai- 
rc,&: que nos Confulats foient rapportez és années qu’ils doibuentcftrc, le tout pourra 
eftre aduenu en la y gy.annce de Romc,& i.de l’Olympiadciyy Mais fi Perfcus fut deffaid, 
(comme veut Mercator^l’an 584.de Rome , la profanation du Temple aura efté fai de au 
Confulat de Ælius&Iûnius.CepcndantlcdidMercatorcft contraint d’admettre vnc 
grande abfurdité en fa fupputation du regne des Grecs : rapportant le fécond voyage 
d’ Antiochus en Egypte à l’an i4i.du regne des Grecs,&àl’an y85.de Rome, là première 
entrée en Hierufalem à la i^dudiâ regne, & y8y.de Rome,& la profanation du Temple 
à l’an y8 7. & 14 y. d’autant que cela cft diredement contraire au tefmoignage du i.li.chap. 
r.dcs Machab. Parquoy il euft mieux valu qu’il euft commencé le regne des Greçs, com- 
me nous auons fàid. 

L a quatriefme annee fut la dernière de la guerre Perfique du regne de Perfcus , & des 
Macédoniens cnfcmble, lors que le peuple Romain ennuyé de la longueur de ceftc guer- 
re en donna la conduire au Conful P. Æmilivs, pour la bonne opinion qu’on auoit 
lors de luy par dcflus tous les autres au fait de la guerre: qui eftoit telle, que combien qu’il 
ne rcccrchaft ceftc chargc,ny demandaftle Confulat, au contraire que plufieurs brigaf- 
fent fortardemment rvn&i’autre,ncantmoins toutesfois le peuple les luy offrit volon- 
tairement. Dcfortc que la première harengue qu’il fit aux Romains au commencement 
de ce Confulat, il leur dift qu’il auoit demandé fon premier Confulat pour l’amour de 
foy-mefmc , mais qu’il Feftoit prefentcau fécond pour l’amour d’eux, qui auoient befoin 
d’vn Capitaine, pourtant qu’il ne fen fentoit point tenu obligé à eux . Somme qu’il fen 
acquitra tant heureufément, qu’il defeonfit, & ruyna toutlercfte delà puiffance, &des 
forces du Roy Perfcus, en vne dernicre bataille qu’il gaigna fur luy au commencement 
du mois de Septembres caufe qu’il fut pris en f enfuyant , & retenu auec fa femme & fes 
enfàfts pour le triomphe. De forte qu’il ne refta autre empefehement au Conful pour le 
demeurant de fon annee, qu a reccuoir les villes du Royaume de Macedone en l’obcifTan- 
cc du peuple Romain, & à le difpofer en l’eftat des prouinces.En quoy faifant il diuifà par 
l’ordonnance du Sénat la Macedone en quatre prouinces:affranchit tous les peuples d'i- 
celles, les defehargeant de la moitié des impolis qu’ils payoient auparauant , & leur don- 
nant permiflion de gouucrncr leurs feigneuries & communautcz.Qui fut vn moyen fub- 
til pour allécher à l’amitié des Romains tous les peuples cfclaues & tyrannifez, & faire 
trembler les tyrans, ou pour le moins contraindre les Rois & Princes fouuerains à gou- 
uemer iuflcment leurs fubjcds,voyans que la vidoirc des Romains eftoit la liberté des 
peuples, & la ruine des tyrans.En quoy faifant ils emportoient le plus haut point d’hon- 
neur que les hommes peuuentauoir en ce monde, c’eftà fçauoir d’eftre iuftes &fàges. 
Polybecfcritquelc Royaume de Macedone fut deftruid éc aboly parles Romains yj. 
ans apres le commencement de la féconde guerre Punique. Ce que toutesfois femble 
debuoir cftre rapporté au temps que Philippe pere du Roy Perfcus commença de rtgncr, 
pource qu’il tcfmoignc que fon regne dura auec ccluy de fbn fils 53. ans. Ioind que fi la 
guerre Punique commença feulement, comme il veut, en la 1. année de l’Olympiade 140. 
que ce nombre fera ncceflaircment trop exceffif de près de deux ans . Mais en quelque 
forte qu’on le vucille prendre, il ne faid rien pour la fupputation, ny pour la fituation des 
Confulats de Mercator,qui a voulu prouucr par demonftrations Mathématiques, que 
lagrandcEclipfc de Lune, qui apparut le iour deuant la dernicre bataille ou Pcrfèus 
fût vaincu & pris ( qu’on didauoireftépredidc quelque temps auparauant par Sulpirius 
Gallus lors Tribun de gendarmerie, & depuis Conful, lequel futauffi le premier des 
Romains qui expofà la caufe des Eclipfes , félon que recitent Tite Liuc, Pline, & Plu- 
tarque) fe fit l’an 584.de Rome. Quant à ce que Iuftin liure trentc-troifiefme eferir, 
que le Royaume de Macedone dura depuis Garanus, qui en fut le premier Roy & fonda- 
. tcur,iufques a la fin de Perfcus 5123. ans,il femble que c&nombreaeftéhauffé parla faute 
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ou inaduercance des efcriuainsj fi nous ne voulions rciecter du tout la fupputation d’Eu- 
febo. Vn autre non moindre erreur F eft auffi germé en T. Liuc , où il compte feulement 
zq. Rois, depuis Caranus iufques à Perfèus. Comme auifi au mefine Iuftin qui n’en di& 
que 30. Car nous auons monftré qu’il y en a eu 38. Mais les 19 1. ans qu’il dit que les Ma- 
cédoniens ont dominé par defifus les autres iufques à Perfèus, fè rapportent iuftemcc aucc 
la première année de Philippe pere d’Alexandre, 

L. ÆmIlivs Pavlvs fils de ce Paulus qui eftoit n^ort à la iournee de Cannes 
pour la z.fois Conful, auec C.Licinivs Crassvs. 

Le temps defquels eft conforme par le i.liurede Machabees j qui tefinoigne, que le 
z. voyage d’ Antioçhus en Egypte, fe fit en la 143. année des Grecs, deux ans apres le pre* 
miçr:& par Iofèphe aufli qui disque ccfut en l’Olymp.ift. lcfquelles preuuçs me perfua- 
dent que Mercatorfè peut cftre mefconcé en fès demopftrations des cclipfes parlcsfup- 
pofitions&: fonde mens. 

A v mefme temps auffi les Romains firent amener tous les Sénateurs des villes des Æ- 
toliens aucc leurs femmes 6 c enfans a Rome , à fin de leur ofter le moyen de fç reuoltcr, 
Iuftin Uu.33. 

L, A n 1 c 1 v s G a L l v s prêteur Romain fubiugua en l’efpacc de 30. iours tout le 
païs de l’Efclauonnie 6 c Illyrie apres auoir deffaiâ 6 c pris en bataille Gcntius qui en eftoit 
Roy, lequel fut l’an fuyuant mené en triomphe à Rome,auec fa femme 6 c fès enfans , fans 
que Perfèus euft fait aucun deuoir de le fecourir, pour lequel il F eftoit mis en cefte fange. 
Appianus,T. Liuc, Plutarque, 

P» Monde, 396 z | Sepmaines. 6 | R- de Syrie. 9 | Machabees. 1 

Olympiade. z ( K. des Grecs. 14 6 | R. i Egypte, 13 | De Rome. 586 



Commencement du régné dçs 

Machabees en Iudce. 

L E mifèrable& piteux eftat de la cité de Hierufalcm 6c des Iuifs , eau fa par la proui- 
dence diuine vne telle commifèration à vn de la race des preftres , 6c de la maifon des 
Afmoneans.nommé Mathatias, qu’il prit lahardiefle d’entreprendre de dcliurcr.fon peu- 
ple de la malheureufè tyrannie des eftrangcrs: 6c pour ce faire , fè fit crcer chef de tous les 
fidcles de fà nation, qui voulaient conftamment viurcen l’intégrité de la religion de leurs 
peresj& qui fç vouloient rallier fou2 lny,pour le défendre , contre la tyrannie 6c cruautç 
des Lieutenans d’Antiochus . En laquelle chargeai fe porta fi vertueufement, qu’il com- 
mença grandement à redreflèr les affaires des Juifs en meilleur eftat. Mais il mourut quafi 
au commencement de fes entreprinfes, au grand détriment & intcreftdc cous les bons 
Iuifs: félon que récitent le r. liu. des Machabees. Et Iofèphe liurc n. des Anciq.lcfquçls 
adiouftent que fa principauté commença dés l’an 14 y. du règne des Grecs, 6c finiftau 146. 
Auquel auffi Iudas fon fils sfifnc , furnommé Machabee fut cfleu des Iuifs pour luy fuc- 
ccder en fa charge^ en laquelle il fe porta d’entree fi vertueufement, moyennant auffi l’affi- 
ftançedc fès freres,que les affaires des Iuifs reuindrent en beaucoup meilleur train en peu 
de temps qu’cljçs nettoient: d’autant qu’il deffit premièrement en bataille Apollonius 
Lieutenant d’Antiochus auec toute fon ârmcc en la Samarie ; 6c puis Seron gouuerneur 
delà baffe Syrie, qui eftoit venu aufccoursdc l’autre. Qui fut caufè que Liftas Lieute- 
nant du Roy Antioçhus en fes pàïs delà baflê Syrie enuoya en la 147. année des Grecs 
quelques- vns de fes Capitaines, corne Ptolomec, fils de Dorimenc,Nicanor& Gorgias, 
enfcmblc vn Timothee 6c Bacchides auec de grades armees en Iudce . Mais ils furet auffi 
bien deffàits les vns aprcsrles autres que les prçcedens,dcmeurans les vns occis , les autres 
heureufement mis en routte, Liure 1. Maehab.3,& liu.z.chap. 8 . Iofephc liure douziefme 
jdes Antiquitez. 
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iQ± Ælivs Pxtvs Catvs, & M. Ivnivs P obnvs, C onfuls. 

Lis Royaumes d’Illyric, Se toute la Moloffide, furent auec la Maccdonc , redui&s 
eû prouince fouz l’obeiflance du peuple Romain,apres la deffai&e & prife de leurs Rois 
par Amicivs Gallvj Proc.& L. Æui livs. Lcfquels apres cela rctournerentL 
; . en triomphe à Rome, où fût di&,quc Paulus apporta fi grand nombre de finances au thre-| 
public, que les Romains ne furent dcflors iufques au Confulac de Hirçius & Panfa 1 
■en necclfirc de leuer aucune taille ou impos fur leurs citoyens. Mais ce quon trouua plus 
mcrueillcux & loüable en luy,fut que d’vne telle vi&oire fa maifon n’en fut enrichie d’vn 
dénier dauantage plus quelle cftoit auparauant. T.Liuc, Plutarque, Pline li^.Eutropc. 
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V» Monde. 3 963 | Sepmaines. 7 | R .de Syrie. 10 | Des Machabees. a 



Olympiade. 3 J R.des Grecs. 1+7 | K.£Eppte. 1 6 | De Rome. 587 



Lis nouuellcs de la Iudec portées à Antiochus , furent caufc qU’il inftitua Lifiasfon 
Lieutenant en fes pays de la baffe Sy rie,auec charge de faire la guerre à bon efciçntaux 
lùifit. Cependant qu’il alloic faire amas ie leuee de finances es hautes prouinces de Perfe. 
Cequele i.liu.ch.3.des Machab.tcfmoignc cftrc aduenu l’an 147. des Grecs. 

C. S vl p 1 t 1 v s Galba, Sc M. Clavdivs Marcellvs, C onfuls. 

Lis Ligures, & autres peuples du Piedmonr,cftans toufiours en armes contre les Ro- 
mains,fallutenuoyer les Confuls contre eux, qui les defeonfirent en vne grofle bataille: 
pn faucur dequoy ils triomphèrent à leur retour à Rome. T.Liuc. 

P r. v s 1 a s,& fon fils N icomcdcs Rois de Bithynic arriuerent ceftc année à Rome. 
Tire Lme. 

E h laquelle atiffi la Comedie dtf Poëtc TerSce intitulée T A ndrie,fut ioüce fur le théâ- 
tre à Rome. 



Du Monde. 3964 | Sepmaines. 43 J K de Syrie. 11 | Des Machabees. 3 
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Lisias cfpcrant abolir l’Ignominie que les armees d’ A ntiochus auoient auparauant! 
receuës en Iudec, remit fus vne autre plus puiiTantearmee,quifàifoit nombre de 6o.mille 
hommes de pied, 62 de y. mille chcuaux,auec laquelle il reuint entrer en la Iudec.Mais il y 
fit au fil mal les affaires que les prccedens,par ce que les Machabees , auec vne petite poi- 
gnée de gens le combattirent fi heureufement deuant la ville de Bethfura, qu’ils le def- 
eonfirent & mirent honteufement en r outre. Au moyen dequoy ils rentrèrent fans rcfiJ 
fiance dedans la cité de Hierufalem:de laquelle & fpecialcment.du Temple de Dieu , ils 
firent chaftcr&jctter toutes les fouillures Sc abominations payennes qu’ Antiochus y 
auoit fait taverne trois ans auparauât:y remettat par mefine moyen le pur feruice de Dieu 
en Ion entier. Qui fut auffi lors qu’ils infiitucrent,& celebrerent premièrement la fefte de 
la nouuclledidicace du Tcmple,nommcc£»c«r#/rf.i.Machab.4.1olcph liu.xa. 

Amtiochvs cfiant au pais de Perle fut aduerty des defàfires qui efioient aduenus 
a ies gens en Iudec, & que les Iuifs fefioient remis pleinement ert liberté.Dont il fut fi pafi- 
fionné auec le dcfpit qu’il auoit, d’auoirefié honteufement chafle de la ville Elimaide, 
qu’il tomba en vne grande langueur d'efpric & de corps : à l’occafion de laquelle il le fit 
tranfporter en la ville de Babylone,où il eongneuc en fin que la iufiiee de Dieu le pour- 
fuiuoit. A caufe dequoy il efcriuit lettres à Lifias,pour laiffer viurc les Iuifs en liberté fèlo 
leurs loix .Dequoy il aduettit auffi les Iuifs par autres lettres rani48.desGrecs.Lmrc x.de$| 
Machab.chap.6.1ia i.chap.9.& k. 

T. Man livs TonqvATVS, & Cn. Oct a v 1 v s, Confuls. 

S o v z lcfquels Eumenes Roy de Pcrgame voulut aller voir la ville dé Romc:& pource 
que le Sénat en conceut quelque mauuaife opinion,ordonnance fut fài£te,qu’il ne feroit 
plus permis à aucun autre Roy devenir vifiter la ville de Rome.Florus,Cc que toutesfois 
Plutarque en la vie de Caton racompte autrement, fi d’auanture Eumenes u’aeftéplus 
d’vncfbisàRome. 

Du 
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L a honte que rcceuc Antiochus quand il fut ignominieufement charte du temple de 
V enus Êlimaide en Perfe, duquel il vouloit rauir les threfors 5 & les infortunes aduenuës 
aies armées en la Iudee,luy auoient tellement troublé l’elprit de falcheries,qu’il en cftoit 
tombé dés l’an 148. en vne langueur de corps, accopagnee de fi horribles douleurs , qu’il 
en mourut par tourmens fort cllranges en la ville de Babylone l’an cent quarante neuf 
des Grecs , laiflancla fucceiîlon à fon fils Antiochus , aage lors feulement dé neuf 
ans, apres qu’il luyeut enuoyé la couronne , la robbe& fon anneau par vn de fes Satra- 
pes nommé Philippe, qu’il vouloit cftrc fon tuteur &: gouucrncur. MaisLifias,quil’a- 
uoiciacfifongouuerncmentdc long temps, & cftoit en poflèflion du gouuernement de 
la balle Syrie, le donna bien garde de lafeher prilê: ains eftant aduerty de la mort du pere, 
fit prendre le nom de Roy au fils,& le furnom d’Eupator quant & quant . Et puis le nt ré- 
gner (buz fa régence l’elpacedcnuiron z. ans, félon Appian & Eufcbe , ou comme veut 
Sulpitius Scuerus i.an 6. mois. Combien que le i.liu. des Machab. chap.14. fcmblcen 
vouloir compter 3. Mais il comprend la première du fils aucc la derniere du pere. Et 
mefme Appian apres Strabo tcfmoigne , que Lifias aüoit vn peu deuant le trclpas d’An- 
tiochus, vaincu & pris en vne bataille Artaxes ou Artaxias Roy d’Armenie la grande, qui 
f eftoit emparé de la principauté. Or combien qu’on trouuc que la lignée & pofterité d’i- 
celuy a régné en la mefme Arménie iufques à Artancs qui en fut dcchaflc par Tigranes,fi 
eft-cc que la mémoire de fes fucccfleurs le trouue entièrement perdue és autheurSiCe qui 
nous cxculèra de n’en parler d’auantage, linon qu’on pourroit aulfi bien prendre ceft Ar- 
taxes pour vn des fuccclTeurs du premier Artaxes que pour ïceluy mefme. 

Philippe eftant ordonné tuteur & gouucrncur au icunc Antiochus, fe retira apres 
le trefpas du pere en Ægyptc vers le Roy Philometor , pour par fon aide & moyen retirer 
la tutele & rcgence qui luy client commile des mains de Lifias qui l’auoit occupée* z-M a- 
chab. 9. Mais Florus en l’Epito. 46. monftrc, que Philometor fut enuiron le mefme teps 
dechafle de fon Royaume par fon frère puifné;&: qu a ceftc occafion le Sénat Romain luy 
cnuoyadesAmbalTadeurs.parlecommandemcnt dcfquclsil rendit le Royaume a fon 
frère . Qui pourroit eftrela caufe pourquoy Philippe n’auroit receu aucun fccours d’Æ- 
gypte . . 

Avl. Manlivs Torqxatvs, & Q^Cassivs Longihvs, Confuls. 

A. Ri a R at h es cinquicfmc du nom Roy de Çappadocie, mourut en cctèmps,laif- 
fant vafils nommé Mithridates,mais qui en l’honneur dë fon pere prill: le nom d’iceluy: 
qui fucceda a fa couronne^ rcnouuella par fes Amballàdeurs l’alliâcc que fon pere aüoit 
faivhauéc les Romains. Florus Epit.46. 



Du Monde. 39 66 | Sepmaines. 3 j. 


— — *r ■ 

R .deSyrie* 2 • | 


Maçfiabees. 


■: * y 


Olympiade. a | R .des Grecs. 150 j 


R .ÜEppte. 19 | 


De Rome. 


590 



Lis.ias incontinent apres auoirfaiét couronner le ieune Antiochus Roy, le mena* 
commcefcritlp a. liu. dcs Machab. chap. 13. auec fon armée en Iudcc eftant le 149. des 
' Grecsencotcn cours. Mais le i.liu.chap.£. dcfdits Machab. déclare qu ils n y entrèrent, 

1 que l’an i jo. des. Grecs , lorsque Iudas Sc les frères jenoient la fortereflè de Hierulaletü 
■ afficgee,pour en endetter la garnifon du Roy qui la tenoit encore. Lequel a celle occafion 
à fin, de les faire leuer,alla planter fon camp deuât la ville de Bcthtira,où il perdit Cn beau- 
coup d’cfcarmouches &: aflàuts grand nombre de fes gens. Mais apres qu’il eut mis en 
routte par la grande multitude de fes gens,& frayeu r de fes Elcphans, celle petite poignée 
de gens que les Machabecs auoient ofé amener à l’encontre de luy, elle le rendit par com- 
polition entre fes mains. Dclàfon armée tira droit en Hicrufalem. Et cependant quelle 
cftoit aculec deuant le temple, nouucllcs vindrent à Lifias , que Philippe venoit auec ar- 
mée des pais de Perfe A: de Mede, pour fe remettre en polfclHon de la Re|encc de Syrie. 
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Qui furcnc eaufe de le faire appointer auec les Iuifs,& de rcmenec fon armee en Antio- 
che . Combien que le i.des Machab. tcfmoigne que ce fut apres auoir efté lourdement 
chargé par deux fois par les Machabecs.Iofepheadioufte, qu’ü fit par les Capitaines de la 
paix reccuoir vn nomme Alcimus pour fouuerain Sacrificateur auxluifs au lieu dudef- 
funâ: Onias did Mcnclaus, qu’il auoir faid mourir au commencement de ce voyagcjfad- 
uifant qu’il eftoit la caufc principale des maux quieftoient aduenus aux Iuifs, & des la- 
mentables pertes, que le feu Roy Antiochus auoit receuës d’eux. Lequel exemple toutes- 
,fois ne rendit ccft Alcimus ne plus vertueux ne meilleur en l’efpacc d’cnuiro.n 3. ans , que 



is ne rendit ccit Alcimus ne plus vertueux ne meilleur en 1 eipacc a enuiro.n 3. ans , que 
la fouucrainc facrificaturc fut pluftoft contaminée qu’exercce par luy. 

Philippe f eftant retiré d’Egypte, fe tranfporta derechef en la haute Syrie , où il af- 



fombla vnc puiftante armee, auec laquelle il vint defeendre en la balle Syrie, & C’y empara 
des principales villes, nommément de la cité d’Antioche,pendant que Lifias , & le ieunc 
Antiochus guerroy oient les Machabees en Iudee.Qui fut caufo de faire faire appoinde- 
ment à Lifias auec eux,& de remener haftiuement fon armee en la balle Syrie , ou il affic- 
gea la cité d’Antioche, qu’il preflà de fi près qu’il entra dedans par force, & y occit , corne 
quelques vns eftiment,fon adueriàirc &C compétiteur. Liu.i.des Mach.chap.6. 

T. Sempronivs Gucchvs, & M’. Ivventivs Th ALNA,Confuls. 

C e Sempronius fut (ce dit Plutarque en la vie de Marccllus)perfonnage qui fut autant 
honoré &prifé des Romains , tant pour fa bonté que pour fà proücifo, que nul autre de 
fon temps. 

L e dernier defqucls fut enùoic en l’ifle de Corfoguc,où il mourut d’vnc maladie fubi- 
te en facrifiant,aprcs qu’il l’eut pacifiée & remife en l’obeiflàncc du peuple Romain. Va- 
Ierc le grand. 

A v mcfmc temps aufli la Comcdie de Tercnce intitulée Heautontummorumcnos fut 
ioüecfur le théâtre à Rome. 
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A l c i m v s pour f eftre volontairement autresfois pollué & contaminé és idolâtries 
des Gcntils,ne fut trouué digne de la fouucraine Sacrificature : à caufe dequoy il fc retira 
auec forces prefés deuers le nouucau Dcmetrius,enuers lequel il fit fi bien valoir fà caufo, 
qu’il fut conformé en fa dignitc:& commandé à l’vn des Satrapes du Roy, nommé Bac 
chidcs de l’aller reconduire auec vnc grande armee, & reftablir en icelle. Mais quand ils 
furent arriuez en Iudce,& que Bacchides eut en vain employé quelque temps à battre la 
ville de Hicrufàlcm, il Iaifla fon armee & la garde de ce qu’il auoit regaigné de pais à Al- 
cimus, & f en retourna vers le Roy .Ce que fut aufli contraint de faire bien coft apres ledit 
Alcimus n’ayant peu fe défendre à l’encontre des algarades de Iuda & de fes frères. Liu.i. 
des Mach.ch.7.& liu.i.ch.14. 

De m et xi v s fils de Scleucus Callinicus,& foere du Tyran Epiphanes ( qui auoit oc- 
cupé le Royaume de Syrie fur luy, (qui en eftoit le vray & légitimé heritier depuis lç tref- 
pas de fon pcrc)ayant trouué moyen d’euader des priions de Rome, où il tenoit place d’o- 
ftagc,fcn rcuint en Syrie, où il trouua toutes chofos fi bien diipofoes pour luy, que la cou- 
ronne & le Royaume luy furent du gré& confontcment,tant du peuple que de la gdndar 
mcric remis entre les mains. Et le ieune Antiochus, auec fon gouucrneur Lifias deftituez: 
aufquels il fit par la mort rcceuoir le mérité de l’vfurpation qu’ils auoient fàiéfc fur luy. 
Defàç on qu’il fe fit fans contredit, couronner Roy des deux Syries,&y régna (au compte 
de Iofophc liure 13. des Antiq.& d’Eufobc)de $. à io.ans,fbua le fumom ( comme tefmoi- 
gneAppianus) de Soter,qui luy fut donné par les Babyloniens, enfàueur de ce qu’il les 
deliura de la foruitude& tyrannie de Timarchus, qui les auoit longuement tyrannifoz. 
Le i.liu.desMachab.chap.y.diéf qu’il fortit de Rome l’an iji.des Grecs, & en la 3. année 
apres le trefpas de fon oncle Epiphanes. Quant à ce que Polybe liu.j.luy donne iz.ans de 
règne, fi ce n’eft par la faute du tradudeur,d fe peut faire qu’il les a comptez depuis le tref 
pas de fon foere. 

P. Cox/ielivs Scipio Nasica, & C Maacivs Fic v l v s,Çonfuls. 

1 Lesquels 
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De Rome. 
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Lesqvels Ce crouuans auoir efté vicieufçment creez furent rappeliez de leurs pro- 
uinccs où ils eftoicnc ia allez, &: puis contraints de Ce depofer. De forte que C N. Domi- 
t 1 v s ÆnobaebvS} & P. Cor n e l 1 vs Lentvlvs leur furent fubftituez. 
Plutarque dit en la vie de Marccll us , que ce fut pour ce qu’vne obfcruancc n’auoit efté 
gardee, quand on les auoit efleuz. 

A v temps defquels O&auius Sénateur Romain, cftant allé en ambaflàde, fuyuant l’or- 
donnance du Sénat vers le ieune Antiochus,pour luy faire commandement d’ofter le n fi- 
bre des Elephans 8c galeres qu’il auoit plus grand qu’il ne luy eftoit permis par les capitu- 
lations de la paix fai&c auec fon ayeul, fut (comme on penfe) mis à mort par le comman- 
[dement de Lifias en la ville de Laodicee,& par les mains d’vn Leptines. Tefmoin Appia- 
nus,Obfcquens,& Zonare. Qui pourrait aulfi auoir efté caufc , que le Sénat auroit raid 
[garder moins fongneufement Demetrius,à fin qu’il euft moyen d’euader. 



D em e t ri vs cftant affez de foy ia incité contre les Iuifs, le fut encore plus parles ca-[ 
lomnics 8c fuggeftions d’Alcimus : tellement qu’il renuoyavne autre plus grande armee 
[en Iudce,fouz la conduitted’vn des Satrapes nommé Nicanor. Lequel à fon arriucc P ef- 
força de furprendre par rufe le vaillant Machabee: mais quand il vie là fraude manifèftec, 
force luy fut de poumiyure fa charge ouuertement. Finalement toutesfbis Ion armee fut 
auec luy toute hachée en pièces deuant la ville de Bcthoron le 1$. iourdumois Adar. Et 
dés lors ludaseuepouuoird’enuoycr AmbafTadeursà Rome pour contrader alliance a- 
ucc les Romains. Cependant Demetrius renuoya fouz efpoir de recouurer fes pertes vne 
|. armée en Iudee plus puiftànte,quc les premières, louz la côduitre de Bacchides, laquel- 
c fe campa deuant la cité de Hierulàlem au premier mois de l’annee j ja. Et puis alla ren- 
contrer la fuitte des Machabces,qu’ellc combattit de telle façon, que le preux 8c vaillant 
Iudas y fut en combattant fort vertueufement occis , félon le l liu. des Machab. chap. 7. 
8.9. Au pardediis fi le 1. mois de Tannée iji. doit eftre pris au 9. chap. du mcfmc liurc de 
l’annee au régné des Grecs feulement , il ne fe peut faire que le commencement de celle 
année ait efté mefme que de lannee des Hebrieux: d’autant que l’armee de Bacchides 
n’cuft peu eftre depuis le 13. iour d’ Adar afièmblee ny acheminée, iufques douant Hicru- 
falcm depuis la Syrie. 

M. Valemvs Missalla, 8 c C. Fannivs Staabo, Confiais. 

L e s qv e l s Pline liu.10. chap. 10. tclmoignc auoir efté xl ans deuant le commen- 
cementde la 3. guerre Punique, pour la mefme railbn pofliblc que nous dirons au Con- 
sulat de Cefar 8c d’Orcftes. 

I l fetnble que ce fut louz eux, que la guerre fut fort efehauffee des Romains contre 
es Liguriens,ou Gencuois, 8c contre les Portugais , 8c habitans de l’illc de Corfègue : de 
façon qu’dlcfc demenoit en diuers cucncmcns. Florus Epitomc 46. 



V » Monde. 3969 | Sepmaines. 6 | R .de Syrie. 3 | Machabees. 8 



Olympiade. IJJ. I | R.des Grecs. 133 | R .lEgfpte. ti | De Rome. 393 



A Teftat de Iudas Machabee, fucccda lonathas fon frère, que les Iuifs efleurent pour 
leur prince 8c conducteur , lequel Ce conduifit en celle charge tout le temps qu’il l’exerça 
(qui fut de 18. ans) fi vertueufement qu’il n’y acquift moins d’honneur 8c de profit à la na- 
tion que lès frere 8c perc auoient cri leur temps . Car dés la première annee de fa princi- 

E auté en ia 133. des Grecs, il rechargea de fi bonne forte l’armee de Bacchides, qu’il Ta imit 
onteufement en routte: ayant auparauant fai& vn grand camago de quelques Arabes, 
par lefquels Tvn de lès fxeres, qui fe nommoit Iehan auoit efté occis. Cependant Alcimus 
vfurpateur de la fouueraine facrificature en faifanc démolir le mur intérieur du portail du 
temple, où elloicntles monumens des Prophètes, fut frappé d’vnc apoplexie qui Tcftouf- 
fàenla 3. ou 4. année de fon Pontificat. Le liu.i. des Mach.did, que ce foc au x.moisde 
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l’an ijj. Qui fut caufc que Bacchidcsfc départit de la Iudcc, pour fen retourner vcrsle 
RoV fon maiftre, fe que par ce moyen elle demoura l’efpacc de î.ans en paix.Iofcphe ad- 
iouite encor liu.ao.des Antiq.que la fouueraine Sacrifi canne fut vaquante depuis le tref- 
pasdudiét Alcimus parrcfpacc de7.ans,iurqucsau temps que le peuple la transféra vo- 
îontaircmcnt à la famille des Afmoncans, qui en demeurèrent en polTeflion le temps de 
n6.ans,& iufqucs au premier Hcrodc. 

L. Anicivs Gallvs, & Cornelivs CETHEGvs,Confuls. 

S o v z lefqucls LJ^aulus Æmilius dompteur du Roy Pcrfcus,fe du Royaume de Ma- 
cedone,de qui Plutarque a eferit la vie, mourut tellement pauure , que de la vendition de 
tous les biens, on ne peut tirer le dot de fa femme. Exemple d’vnc admirable continence 
en luy principalement qtli auôit apporté de la Maccdone fe de l’Elpagnc de fi grandes fi- 
nances au threfor public. Florusepit^é. 



Dm Monde. 3970 | Sepmatnes. 7 ; 
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L E diifércm qui eftoit entre ÉeR-Oy d’Egypte & fon frere,fappointa enuiron ce temps, 
(ouz telle èapitulation,qiic le Roy Ce cohtentcroit dorcfnauant au Royaume d’Egypte, & 
que fofafrcrc regncrpitCn la protiince de Cyrencs. Floruscpit.47. 

'• •Onv ! Cô ; rnbliv ; s E e l L a, fe M. Fvlvivs N o b 1 l 1 o R,Confuls. 

1 M 1 1 H 1 n a T e s fils légitime d’ Ariarathcs tinquiefme du nom Roy de Cappadocic, 
ayant fuceedéà la couronne d’iceluy, apres fon dece2 porta vne telle reuerencc à fa mé- 
moire qu-’il fe fit aufli donner le nom d’ Ariarathes en l’honcur de luy. Mais pourcc qu’il y 
a doit vn Holofcrnés, qu’on auoit vne fois eftimé fon frere putatif, pour la raifon que nous 
aub& c^pofèc cy deuant,& qu’il refufa de prendre en mariage la fœur de Dcmetrius So- 
ror-jilfrfc bandèrent tous deux contre luy , & le dcchafl'crenc par leurs armes hors de fon 
rdiiaumê^âfin d'en U^cforleditHolofcrnes.Qau fut eau fc qu’il eut recours auxRomains, 
dtffquel^Ubftoicalliéfeamy.C’eftpourquDy Blorus eferit en lôn Epitomc 47. que Aria- 
rathi^ Roÿ-de Cappadocic fut equrron ce temps chafïe de fon Royaume par les forces 
fëtàz-ïa conduire ci Vn Rôfernes,& menées du Roy Dcmetrius. Mais que le Scnatde Ro- 
moie&H-dtëitucreft ïcelùy,& en débouter fonaduerfairc Holofcrnés ou Rofcrnes. Com- 
bien qücluftm liyi'^^v afferme que ce fut Dcmetrius mefmc qui débouta Holoferncs, 
pourcc qu’il auoit incité les Antiochicns à fe rebeller contre luy,& feftant fiiifi dfe foper- 
tbiibd,!c retint prifotifticr en la ville de ScIducie.Cequicftaufli conformé par Pôlybcliu. 
.qUi^dit-quc-Dcmétrius fit dejetter Ariarathcs de fon R o ta u me par Rofcrnes , fe puis vn 
«•de temps itpresdércftitua luy-mcfmeen iûduy. 
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De s deux ans paffez Baçchides retourna aucc puifiancc en Iudceà lafuggeftiondes 
Iutfsrenicz& apôffatsdeqncl'cnfcrmalonathas & fefrfrercsdcdansla ville de Bethlchcm, 
ièïés y^tint longucitient anîcgcz. Mais il fe troùua en fin reduiél en tel danger fe péril de 
fes affaires, par vnç faillie que firent les Machabccs fur luy , que force luy fut défaire vnç 
pnfx durable aucc e iix,& de retirer toutes fes forces de Iaaee * aptes duoir dcfchargc fon 
cchtrtôçrx fil rlcs : mefehans qui l’auoieht incité à faire ce voyage. A caùfo dequoy, les Iuifs 
tbmnrèhcçtentdéfloTsàcntrercn repos de leurs mauxfe miforespaflècs,'fe à fquourcr 
qüariè Ôi quant vne 'plus grandedouceùr dq temps qu’iisn’auoientaoc long temps. A quoy 
auffr leur aida grandement le foing & la prouidcnccdc Ionathas,xatà remettre fus fe en- 
tretenir le vray foruicc de Dieifqo’à challicr rigoureufement les apoffcats de la rçligi 5 ,& à 
corcnir gcnefalcmec tout fon peuple en vne bonne poIicc.Liu.i.dcsMàch.9.I<>fophq li.7. 

P. S c 1 P r o N -a s 1 c'a eftant Cenfcur à Romc,fut le premier qui monftra ccuc année 
aux Romains la maniéré de difongüer les heures du iour fe de la rwi&par l’eauc , dont d 
fit vnhorologc en fàmaifon. Plineliu.8.chap.dernicr. ^ 

’ tA '^ Ëy <Tene s 
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Evmenes Roy de Pergamc mourut enuiron ce temps , apres auoir régné enuiron 
38. ou 39.ans,lailFmtfofucceffionàfonfilsnommé Attalus , 8c furnomme Philometor 
[encor fort ieune,qui regtia fouz la tutelle de fan oncle nomme Attalus, l’efpace de 2 1. an, 

& j.autres apres que fondit oncle fut décédé. Et puis inttrtua luy-mefme à fa mortlp peu- 
ple Romain fon heritier **trtdcfonRoyaumequcdelesbtens,par{bnteftamen«^Mais 
quant à fon oncle , Strabo liu., 13., tefmoigne qn’il fauoriCi Alexandre contre Demetrius 
Roy de Syrie, bailla fecours aujc Romains en la dernierc guerre de Macedone contre An- 
drifeus qui f appelle it Philippe, aida Nicoroedes Roy de Bithynie à mettre le Roy prufias 
fon pere à mort, & mena fon arrqceau pais de Tbrace courroie Roy Diegelis , qu’il vain- 
quit &: prit en vne bdtaiile . A caufe dciquelics chofcs, nousauons cftimé , que le Roy 
Éumenes n-’auoit régné plus haut de trente huit ou trente neuf ans, encor que Strabo enfe^*'*- 



euft compté 49. 



£!Z- 



Jf 






«.Ç. ^opij,hvs Læha.s. pourla. a- fois Coriful, aucc M. Æmuiys^ 

e nart « e Wî J. 






fL e pi 01 ms. 

S o y> lefqueU la guerre Liguftiquc qui depuis 80. ans auoitduré fans intermiffionl 
entre les RomaioS)&: Liguriens dict? Gçneuois , fut mile à fin par la verra 8c proüeBedc 
M, F v i. v 1 v s Conful de l’an precedent. Au moyen dequoy, le pafTage depuis l’Italie iuf 
ques en F Efpagnc fut ouucrt 8c deliuré tant par mer que par terre de brigandages.Strabo 
liu.4. Florus. . , i ; . , j > 



1 >u Monde. 3971 | Sepnmnes • a | K, de Syrie. 6 | Machabees, 
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Six. Tvi.ivÿ Cbsajl, 8 c L» Avrëlivs Oustes, Confuls. 

Lis qv ils tomes fots PUne-lio.33. tefmoigne auoir elle en celle dignité 7. ans deuatj 
Iccommencemcncdela 3. guerre Punique. Waîsilfepeot accorder, ûon entend qui! y 
a eu lèpt ans entiers' entre ce Confolat, 8c celuy auquel elle fut commencecrû cerfett d’à- 
ucnrurequ’il y aicdc^làtranfpoifcionésConfoiacsde ce temps. 
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A v temps que la Ibdeé éftdit opprimée de tyrannie par les Rois de Syrie , 8c que les 
Iuifs foui les MacblaBeés combaittoient contre eux pour le r ecouuroment de leurlibertc, 
OniasfitedttbonfâctifiCàreur Ohîas defunâ:,qin feftoit retiré en Egypte apres le decez 
de fon pfcre,f infinuâfi auant es bonnes grâces de Ptolomee Philometor, 8c Cleopaccafa 
fèmme,qifïfs luy baillèrent pcrmi/Tion de bàftir vn temple à Dieu lêmblable à celuy de 1 
Hierufalcm en la prouincc Hèliôpolitaine: où depuis qu’il fut edeué 8c amené à chef, il 
demeural’cfpacc d’enuiro 13 0. a ru, & iufqu cs a u t emp s que Y clpaüan le fift piller, 8C puis 
fermer quand il fit là guerre aux Iuifs. lofephfc. 

Fig vt/vs Conml de celle année fucau rapporr dcCiccron en fon liure de l’orateurj 
fort’ellimé en 1 éloquence , telle que pouuoit cllre en fon temps , 8c en la Iurilprudcncei 
aulfi. 

G.' - Maacivs Fictlvs pourla i.foisGonful,àue-c L. Gornelivs 
Lwnrvtn' " • / 

Sovz tefquels les DalmatierW cmnCret à grande puiiraiicededas lepais des Illyries al- 
liez du peuple RomaintSd; le couturée en for te, qu’il foillutenuoyer leCôfol Marcius à leur 
le cours, qui du commencemet reèéut vne mauuailc eftrille de ws ennemis. Mais il ne laif- 
la pas pourtant do les pourfuyure li'afprement puis apres, qu’il les mittotakment en rout- 
te & en defeonfiture deuarit la ville de Veimtmum : laquelle au moyen de celle vi&oirc 
fot plus facilement ptife par luy , apres qu’il leut tenue quelque temps affiegee , 8c coutlei 
relie auflî delà prouincc réduit en peu de temps en l’obeillance du peuple Romain,cotn- 
incAppianuséc Iul.Oblequensracomptent.MaisFrontinusliu^.chap .4. Florus enl’E- 
pitome 47 .8c Zonarefont d’aduis, que Dcbniniutn ne fût rendue que l’an enfuyuantaj 
|5>cipion,gui mit fin à cefle guerre. 
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Xcau n e a d b s Prince de la nouuclle Academie ( en la fuperintCndancc de laquelle il 
auoitfucccdéàHegefilaus ou Hegcfinus) accompagné de Diogenes le Stoïcien & de 
Critolaus le Peripacccicicn,Philofophes les plus renommez de leur temps, furent cefte 
année enuoyez en am b afTaded’ Athènes à Rome, pour obtenir grâce Sc remillion d’vne 
amende de yo .talens, à laquelle le peuple d’ Athènes auoit efté condamné contre les Si 



aufli bien cc qu’il euft voulu, que ce qui euft efte véritablement honnefte Sc railonnabie. 
Cicéron en Tes Academiques, &: AuLGelle liu. 16 . Sc Plutarque en fa vie, félon lefquels 
aufli Camcades eut grad nombre de difciplcs, pource quil vefquic longuemcntîles prin 
cipaux dcfquels furent Clicomachus&Melonthius Rhodien , qui maintindrent la do 
drinc Aefcoled’iceluy en réputation, & puis vint Philoapres Clitomaçhus, qui fut en 

bruit fouzSy lia. X ! - 

P. Cornilivs Sciho Nasica, Sc M. Clavdivs Marcillvs tous 
deux pour la î.fois Confiils. 

P a r les Fades Confulaires nous pouuons entendre que les Romain* furent encore 
efte annee aucunement en guerre contre les Liguriens : d’autant que Marcellus trions* 
haJiRomc de la vi&oiitqu’il aüoit obtenue fur euxenceConfulat. ; 
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1 Les Portugais viuans lors cnliberté foferent ingérer d’aflài 11 ir leurs voifins, fbuz la 
conduire d’vn nommé Punicus, qui edoient alliez du peuple Romain. A caufe dequoy 
Manilius > & Galphurnius Pifo Capitaiqçs Romains f en allèrent à fçurs.fecours : mais ils 
forent deftài&s Ivn après l’autre parleurs ednemis. De façon qu’il fallut que Munadus, 
ou(fek>n AppianuS} Nummius Proconfül allait en perfbnnc venger leur honte , où il fë 
porta fi vertueufèment, qu’il en mérita le triomphe à foniretour,qmfutTan8oi.Obfcqués. 

Opimivs Nepos, Sc L. PostVmxvs Aliinvs, Confuls. 1 

' Les Liguriens. ôcautresGaulois habicans outre les Alpes , ne fc pouuans contenir en 

S laix, firent des courfcs dedans le terroir des villes d’Antipolis & dçNicee, qui eflboir de 
appartenance des Maffiliens alliez du peuple Romain. Qui fut caufe défaire enuover le 



l’appartenance des Maffiliens alliez du peuple Romain. Qui fut caufe de faire enuoyer le 
Conful O p 1 m 1 V s contre eux, qui les fubiuga:dont il fut trouué digne du triomphé à fon 
retour à Rome.Fades Confulaircs,Florus epit.47.0bfequens. 
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L a haine fut fi grande non fèulemenr-dçs Syriens, fignamment <|es Amiochiëiis, dais 
aufli de tous les princes voifins contre Dcmctrius,que les Rois d’Egypte, de Pergamc, & 
Mithridates furnommé A riarathes de CappadociCjiuy fiifcitereqt vnçôpc tireur, auquel 
Us firent prendre le nom d’ Aloxâdre,& lefurnpm de Noble: (car oq tientque fon propre 
nom,eftoit Prompalus). Et puis firét voler le bruit,qu’U cftoit le fils d’Antiochus Epipha - 
neSjCÔmea eftime Iuftin liu. 3 j.ou(commc veut Appiaqus)de Sclçucus. Tac y a que cefte 
fourbe fut fi facilement reccuë en l’opinion des homes, qu’il ië trouva en bien peu de reps 
fuiuy.fic accôpagné d’vnc grand courtd’hqmrpcs.qui rcprefentoienriuftcmcqr lés forces 
Sc fa magnificence royalc.Mais quand le fccours des princes, que nous venons de nômer, 
fé fut venu ioindre à luy:alors il comracnça<le guerroyer à bon efeient le Roy r Demcrrius 
comme l’vfurpateur du Roiaumc de Syrie, qu’il maintçnoif luy appartenir légitimement. 

Et 
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Etluy monftral’heurfibonvifagcdu commencement, qu’il le mit en pofïèlïîon de la cite 
de Ptolomaide en Syrie : d’où il enuoyafes ÀmbaiTadeurs chargez de prefèns fort exquis 
deuers Ionathas prince des Iuifs pour pratiquer fon alliance , laquelle Demctrius auoit 
voulu préoccuper. Mais il luy fit tant d’offres , mefmemcnt de l’inucftiture de la fouue- 
raincfacrificature,quin’auoiteftéconfcreeàaucundepuis le trefpas d* Alcimus , qu’il le 
rendit lien. Par lequel moyen Ionathas prit le filtre de iouuerain facrificatcur,&: coramé- 
ça d’en faire l’office au iour de la felle des Tabernacles l’an^éo. des Grecs. Auquel auffi 
Alexandre fcfleua contre Demctrius . Liure premier des Machabees chap.io. Iofcphc 
liure 13. 

Fvlvivs Nobilior, te T. Annivs Lvscvs, Confuls. 

C £ furent les premiers qui entrèrent en poffeffion te en l’exercice du Confulat dés le 
premier iour de Ianuier: qui auffi fut dés lors accouftumé d’eftre folemncl , au renouuel- 
lement des Confuls. Car au parauant, les Ides de Mars auoient obtenu ceftc prerogati- 
uc dés l’an 532. de Rome. La caufe de ceft aduancement fut la rébellion qu’on entendoit 
des Efpagnes,qui procedoic des Celciberes; lefquels feftans tenuzen repos l’cfpace de 
ans, depuis que Tiberius Gracchus Prêteur Romain les eut fubiuguez , commencèrent à 
fc rebeller cefte annee fouz la conduitte d’vn Capitaine nommé Carus rcfiifàns Jctribut 
qu’ils auoient accoutumé de payer aux Romains, &incitans leurs voifinsà prendre les 
armes auec euxCTellemcnt que ce fut le renouuellcment d’vne cruelle te difficile guerre, I 
qui dural’efpacc de 20. ans , iufques à la ruine de la ville de Numancc . Fuluius Confùl 
fut le premier enuoyé contre eux, auec armee de 30. mil hommes qui n’y acquêt a point - V, 
d’honneur, pour ce qu’il fut malheurcufement vaincu par eux en deux rencontres , l’vne 
dcfqucllcs fe fit le iour qu’on facrifioic à Rome à Bacchus. Appianus, Strabo, liu.3. Obfc- 
quens Florus,Caffiodore. 
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L a guerre fc demena entre Demetrius te Alexandre , de telle maniéré que Demetrius 
gagna premièrement deux vidoirc fur fon cnnemy . Mais quand l’arrierc-ban de toutes 
leurs forces fut afïcmblé, ils fê donnèrent iournee, ou Demctrius en combattant vaillam- 
ment perdit la vie,& fon Royaume enfemblc,qui demeura par ce moyen en lar pofTcffion 
dé fon ennemy lefpace d’enuiron y. ans, ainfi que lofephe te Appianus ont compté , en- 
cor qu’Eufèbe ait raid compte de 10. ans 7. mois -, te que^Sulpitius tcfmoignc auoir veu 
quelques autheurs qui en ont eferit 9. Cependant on peut coniedurcr par le 1. liure des 
Mach. ch. 10 . Et par Iofcphe que cccy fc fit en la 1 6 l des Grecs. Iuflin. 

Environ ce temps Prufias furnommé Cynigus Roy de Bithynic fit guerre au Roy 
Attalus de Pcrgamc*.& pour ce qu’il cftoitamy te allié du peuple Romain, AmbaiTadeurs 
furent de la part d’iceluy enuoyez à Prufias le fomiper de fe déporter de fon entreprinfe. 
Ce qu’il ne voulut faire, ains alla donner bataille à Attalus , de laquelle il gagna la vi&oi- 
re. Qui fut caufe que les Romains luy enuoyerentvn plus rigoureux mandement que 
le premier , par lequel ils luy commanaoient de reparer te recompcnfèr la perte te les do 
mages qu’ A ttalus auoit rcceuz de luy : dont il fc trouua tellement eftonné, qu’il n’ofà def 
obéir. Ce fait pour ce qu’il fê vit à caufe de fes cruautcz te inhumanitez grandement mal- 
voulu de tous les Bithyniens fês fubicts , te qu’ils ponoient beaucoup plus d’affedion à 
fon fils Nicomedes, craignant qu’ils ne le priflent pour leur Roy, il l’enuoya nourrir à Ro- 
me. Et puis quelque temps apres dcfpefchavh Mina pour fouz vn autre pretexte l’aller 
faire nourrir fecretement fil pouuoit dedans Rome. Lequel au contraire luy defcouurit 
no fèulemét la mauuaife intention defon pere, mais auffi le cofèilladefen reuenirvers le 
Roy Attalus en Afie,qui luy donna aide te confort à faire la guerre à fon pere , te aie de- 
chaffer de fon Royaume. Occafion pourquoy les Romains enuoycrent l’ambaflàde que 
nous dirons cy apres, en Bithynic à l’inftancc du pere , pour faire déporter le fils. Mais 
pour ce que les Bithyniens fc montrèrent affedionnez au fils fc reuoltans contre le pere, 
elle fen retourna fans rien faire. Appianus. 

M. Clavdivs Maackllvs, te L. Vali«.ivs Flaccvs, Confuls. 
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Comme l’Epaignc cftoit diuifec en deux gouuernemens par les Romains , auffi lvn 
qui cftoit de lacitcrieurc efeheut au Conful Marcellus, & l’autre qu’on difoit de l’vltc- 
rieurc à M. Acilius Prcccur qui eut affaire aux Portugais qui f cft oient rebellez, & auoient 
couru fur les alliez du peuple Romain.Mais il ne les peut entièrement dompter , cncores 
qu’il euft gaigne quelques vi&oires fur eux. Quanta Marcellus on tient qu’ildeffitenfa 
prou ince les Celtibcriens en plus d’vnc bataille , & qu’il rendit finalement toute la Celti- 
bcric paifible fouz l’obciffance du peuple Romaimtcllcmcnt, que pour la tenir en bride il 
[y fonda la cité de Cordubc qui fut peuplée de citoyens Romains. Appianus,Strabo liu.j. 

Florus Epit.47.& 48. ! 

Av mcfme temps,lesCarthaginiens furent en guerre contre Mafiniffa Roy deNumi-; 
die pour le different de leurs limites:^ l’occafion duquel ils le donnèrent quelques batail- 
les. Qui fut caufe,que le Sénat de Rome enuoya des Ambaflàdcurs deuers eux, tant pour 
les appointer, que pour fpeculcr,& oblcruer les deflèins & volontez des Carthaginicns. 
Et pource qu’ils ne firent rien,& qu’ils rapportèrent nouucllcs des grands préparatifs que 
les Carthaginiés faifoict fur la‘ mer, Caton le Ccnfeur fut d’aduis qu’il ne falloitplus tar- 
der à leur dénoncer la guerre:mais le confcil de Nafica fut fuiuy , qu’il falloit attendre le 
retour d’autres Ambaflàdeurs qui furent derechef enuoyez deuers eux. Les premiers fu- 
rent ce dit Appianus accompaigncz du icunc ScipionÆmilianus. 
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Alexandre fc voyant en poffelfion paifible du Royaume de Syrie, demanda la fille' 
du Roy d’Egypte en mariage, qui luy fut accordée , & en furent les clpoulàilles cclebrces 
en la ville de Ptolemaidc ,où Ionatasfut inuité &: reccu fort honorablement des deux 
Rois& puis apres renuoy é auec confirmant), tant de la fouuerainc lacrificaturc.quc de la! 
principauté de Iudcc.Ce qui fc fit en la tôz.annec des Grecs. Liu.i.Mach.io.Iolcph.13. 

A v mcfme temps Attalus Roy de Pergame & Prufias Roy de Nicomcdie le guerroie- 
ront l’vn l’autre, à raifon poflible ae N icomedcs fils de Prufias , qui f cftoit rebellé contre 
fon percàlafuggeftiond’Attalus. Polybc liu. j.Iuftin. 

L. Licinivs Lvcvllvs, & Postvmivs A lbinv s, Confuls. 

L e dcrn’icr dcfquels fi.it au rapport de Cicéron en l’orateur homme fort lettré , &: de 
grande érudition, & qui efcriuit vnc hiftoirc en Grec . Combien que Caton fc mocqua 
(au dire de Plutarquc)dc ce qu’il prioit les Lc&curs en fon Prologue qu’on l’exculàft fil y 
auoit quelque imperfection au langage . Car il euft bien mcrité(difoit Caton)qu’on luy 
pardonnai! voirement, fil euft elle' contraint d’eferire fonhiftoire en Grec par l’ordon- 
nance du confcil des Amphi&ions. 

Maïs l’autre fucceda au gouucrnement d’Efpagnc à Marcellus: & pource qu’il n’y 
trouuoic aucun fubjet à employer fon armee,il falla fins aucune occafion valable , jetterj 
fur les Vaccarens &Cancabrois,qui ne fe donnoient garde de luy. Tellcmet qu’il fit d’eux 
ce qu’il voulut, &: puis alla encore faire quelques exploits de guerre en laTuditanie, & 
Portugal :où l’on did auffi que Sergius Galba Prêteur fit pour fonplaifir hacher en piè- 
ces iulques au nombre de 9.mille,ou fclon d’autres de 30. mille de la iéuneffê Portugaifc: 
& en vendre encor vn autre grand nombre comme cfclaucs à l’encan, laquelle il auoit 
faid aflembler comme pour luy vouloir donner quelque aduertiflèment pour fon profit J 
Ce fut outreplus au mcfme temps que P. Scipion 1’Æmilian faifant l’office de Tribunde 
guerre fouz Lucullus, combattit & occit corps.à corps vnEfpagnolqui l’auoitprouôqué 
au combat: Et qu’il paffà auffi d’Efpagne en la Numidie vers le Roy Mafiniffa pour auoir 
de luy des Elcphans pour la guerre de Lucullus: où il vit les armees de Mafiniffa Ôc des 
Carthaginois, dont Hafdrubal cftoit chef,fè combatrel’vne l’autre , demeurât la vi&oirc 
a Mafiniffa. Qui fut caufe que les Carthaginois le prièrent de f emploiera les mettre d’ac-^ 
cordaucc Mafiniffa : auquel ils redemandoient certaines terres qu’il auoit occupées lur 
eux.Ecpource qu’il ne voulut rien rendre, ils enuoierent encore à Rome prier le Sénat de| 
.è faire moicnneur & arbitre de leur different, qui defpcfcha quelques Légats en Afrique 
à ccfte intention. Appianus,Suctone,Obfcquens,Orofc, Florus 48. 
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Les Lcgacs fauorifans à Mafiniflà plus quaux Carthaginois , auoient charge que fils 
ctouuoicnt les affaires du Roy en meilleur e fiat, de le Simuler à pourfuy ure la guerre. Au- 
cremcnt de le mettre d’accord aucC Tes ennemis* Parquoyayans trouué l’armee des Car- 
thaginiens en vn lieu defauantageux où elle languifToit de famine 6c de pcfle laiffcrcnt a- 
cheuer fon ieu à Mafiniflà ; qui fouz couleur d’vri accord par lequel elle fe deuoic retirer 
en fcureté,il la fit quafî toute hacher en pièces par fon fils Gclofies. Tellemît que de y 8. 
mil combattans qu'il y auoit,fbrt peu fen retournèrent à Carthage. On efcrit,que Mafi- 
niflà eftoic lors aagéia de 88. ou 90. ans,& fi pouuoit monter encore à cheual fans met- 
tre le pied en l’eftrieu. Florus, Appianus. 

T. Qvinctivs Flàminits, IT M’.) Acilivs Balbvs, Con- 
flits. 
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Environ ce temps, Prufias Roy de Nicomcdiecftanttrahy paries fubietsfùt par 
fon fils nommé Nicomedes mis à mort à l’aide 6c fuggeftion du Roy Attalus de Pergame. 
Encore que les Romains euflènt enuoy é au parauant trois Ambafladeurs , pour réconci- 
lier le pcrc auec le fils: l’vn defquels auoit la telle mal formée, l’autre les picas malades , 6c 
le tiers l’efprit lourd 6c pelant . A l’occafion dequoy Caton le Cenfeur difbit facecicufe- 
ment,que celle légation n’auoit ne telle ne pieds ne cœur. Cependant Nicomedes ayant 
en telle forte obtenu le Royaume de Bichynic,Ic pofleda iufques à fon trefpas,auqucl il le 
laiHà à vn lien fils de mcfmc nom que luy, qui fut fumommé Philopatcr: lequel en fut de- 
chai^ cy apres par MithridatesEupater, &puis rcllitué en iccluy par Sylla. Appianus. 

A v mcfmc temps aufli vn affronteur nommé Andrifcus , prenant le nom de Philippe, 
fut fi effronté , qu’il f ofà vanter eflre le fils du feu Roy Perfeus de Macedone : tellement 
qucpluficursletenoientpourtel. Qui fut caufe qu’eftant tombé entre les mains du Roy 
Prufias,il l’enuoya à Rome: mais il trouua moyen d’en euader, 6c de fe retirer en la Macc- 
donc,où il enforcela fi bien les perfonnes d’vne fàulfe opinion de luy , que plufieurs fe mi- 
rent incontinent à fàfuitte : à l'aide defquels il f empara que de gré que de force de toutes 
les villes de Maqgtdone , 6c cfloit pour en faire autant de la TnefiàJie fi le fecours que les 
Achseiens y Aiuoyerent pour les Romains ne l’cufl garde d’cflendre les en treprinfes plus 
auant. Cependant il commença à fe maintenir fi bien en ce qu’il auoit conqucflé,quc M. 
Ivventivs Prêteur Romain enuoyé contre luy, fut auec toute fon armee par luy défi 
fàid 6c occis . Mais Mbtxllvs Proconful vint apres, qüi le deffit en vne ba- 
taille, où il fur retenu prifonnicr 6c mené puis apres en triomphe à Rome . Au moyen de- 
quoy toute la Macedone fut derechef rangée fouz l’obeïflàncc du peuple Romain , 6c en 
acquifl ce Mctellus le furnom de Macedonique. Ce que fcmble eflre aduenu en ce Con- 
fulat 6c au fuyuant. Velleius Pater. Paufanias liu.z. Florus. 

L. Marcivs Cinsorinvs, 6c M’. Manlivs, Confuls. 

Povravt ant que les Carthaginiens ne pouuoictft demourcr en repos ,& frctil- 
loient de f efmouuoir à toutes occafions de guerre, leurs voifins cfloient fouuét outragez 
par eux, mefmcmét MafinifTa Roy deNumidie, lequel fcflant toufiours loyalemét main- 
tenu en amitié auec les Romains, ne fut pas beaucoup en peine de leur tirer l’aureille pour 
prendre fa defenfe en main. Car auffi tofl que le Sénat eut aduifé qu’ils enfraignoient en 
plufieurs poinds le traidé de paix qu’on auoit fàid auec eux à la fin de la 1. guerre Puni- 
que, ou bien ayàs deffiance fans autremeilleure occafion de la trop grade puiflànce qu’ils 
fembloient encore auoir.les opinions furent conformes, qu’il failloit non feulement pren- 
dre les armes pour le Roy: mais aull! couppcr iufques au pied toute la puifFancc 6c fiereté 
les Carthaginiens: nonobflant que les opinions furent du commencement de la dclibc- 
! ccc 
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ration de ccftegucrrc(appellee la3.Puniquc)diuerfes entre les Sénateurs , fil conucnoit 1 
razer la ville de Carthage,ou bien lalaiflcr en cftre.La raifon de ceux qui la vouloient re- 
ferucr,cftoic que Carthagcc ollec,ils ne cefleroicnt entre eux-mcfmcs de fe tempefter par 
guerres, & feditions intcftines.Mais M. Porcivs Caton Cenfeur,qui auoit le nom 
d'eftre lors le plus prudent de la cité,remonftra fort conftammcnt l’oppofitc auec legrad 
dangier qui menaçoie la Republique Romaine, fi ceftc ville neftoit exterminée : tellemët 
que l’on opinion l’emporta, & mouruc au temps que l’on clloit en celle deliberation en 
l’aage de 8$. ans.Ciccron dit que ce fut en ce mefmc Confulat 86.ans deuât le ûen, lequel 
auili le nomme entre les anciens Orateurs te le compare à Lifias Orateur Athénien. 
Donc Plutarque feft efmerueillé,nonobllant qu’il prife grandement le Hile d’elcrire te la 
mémoire de parler où l’eloquence d'iceluy:par laquelle comme il eull celle opinion que 
pourruraTe les mefehans en iullice elloit vne des principales choies à quoy deuoic vaquer 
Se Rappliquer vn homme de bien te gouucrneur de choie publique, il f ingéra d’en acculer 
luy fcul plufieurs des plus puiilans te plus grads perfonnages de la cité, te en fit beaucoup 
condamner. Audi fil donnoit la moindre prile du monde fur luy,il elloit incontinent mis 
en iullice par lès malueillans.De forte qu’on dit qu’il fut accufé près de 50.fois,à la derniè- 
re dclquelles il elloit aagé de 8o.ans:& toutesfois ne fut iamais condâné, ayant pour toute 
defenfe de fa vie te de fon innocence fa langue qui luy elloit vn oullil dont illèlçauoit 
trelbienaider à faire de belles & de grandes chofes:& auquel on doit^ttribuer ce qu’il n’a; 
iamais rien loulfèct indignement, ny n’a elle condamnéiniuftcmenrf?Finalcmenc cllant la 
refolution de la guerre prife, la charge d’icelle fut commife aux deux Confuls , qui pafle 
rentauec leur armée en Afrique, où ils trouuerent les Carthaginois obeiHàns(fouz l’elpoir 
te enute qu’ils auoient d’obtenir paix)à tous les mandemens qu’ils leurs firent : tellement 
qu’ils Ieurd0nnerent300.de leurs enfans en oftages,Sc mirent entre leurs mains toutes 
les armes te vflenfiles de guerre qu’ilsauoient en leur cité,iufques à ce qu’il leur fut com- 
mandé pour la fin d’abbatre leurs murailles te maifons , te aller baftir te édifier vne autre 
ville pour leur demeure en vn lieu plus eflongné de la mer que n’eftoit la leur. Ils entrè- 
rent en telle rage te delcfpoir, qu’ils fe délibèrent de défendre leur cité iulques à la derniè- 
re extrémité, quoy qu’ils fulTcnt defpouillcz de toutes armes. Qui fut caulè qu’ils rappel- 
I lerent Hafdrubal, lequel ils auoient auparauant chafle l’ayant condamné à mort, pour 
penlèr gratifier aux Romains. Souz lequel ils commencèrent à fcdefcndteà fiboncfciët, 
que les Confuls quife promettoient d’entrer dedans fans rcfiftance,lc trouuerent lourde- 
ment te honteufement repoulfcz à toutes les approches qu’ils y firent. Ecn’y eut lors en- 
tre tous les Capitaines de l’armee Romaine qui y fit aucun exploit de guerre digne de 
loiiange,quc le icunc Scipion qui fut cy apres dit l’Africain : lequel eftant encore icune 
homme, 6c ayant charge de mille hommes de pied feulement, faifoit a&es cxccdanslcs 
facilitez de foaaagc. Qui firent dire à Caton, % 

Cehp-la jeulefim nombre des figes, * 

Les autres tous ne font qu'ombres volages. ■ 

Cependant nous conflituons le commencement de ceftc guerre , fuiuant l’authorité des 
Faftcs Confulaires te de Solinus chap. a. à l’an 604.de Rome , qui fe deburoit prendre fé- 
lon la fituation des Confixlats d’Onufrius ciuilement , aaec le premier de Ianuier quatre 
mois auant qu’il fuft naturellement en cours . Mais nous cftimons que les Confulats ne 
doiuenteftrc( au moins ceux qui font depuis l’an 600.de Rome) fi auancez d’vne année 
qu’ils ont cfté par Onufirius.Et difons que ce Confulat auquel la guerre fut declaree aux 
Carthaginiens,pritfon comencemcnt de la fin de l’an 604,naturel de Romc:& le relie du 
principe de l’an ciuil60y.de Rome, qui le commcnçoit en Ianuier. Ainfiqucfèmblcnta- 
uoir voulu faire Pline liu.zi.chap.i.6c V clleius Paterculus,encore qu’Onufrius ait voulu 
appliquer leur tefinoignage à la lupputationde V arro. Tanty a ccpendat qu’il font tous 
formellement contraires à l’opinion de M creator. 

Du Monde. 3981 | Sepmames. 4 "| R .de Syrie. y | Machabees. 13 
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Apollonivs Licuccnanc pour le Roy Alexandre en la balle Syrie , fellant in- 
géré fans le commandement de Ton maiflrc , de faire la guerre au prince Iona- 
chaSjfuc par luy defconfit,& mis en routte, auec toute Ion armée. Qui fut caufe , que Io- 
riarhas eut le moyen de rccouurcr en ce voyage pluûcurs villes , qui eiloient de la dépen- 
dance ancienne de Iudcd, & de bru ( 1 er la ville d’Azot,où efloit le temple du Dieu Dagon 
des Plulilliins. Ce quiaduint félon lofephe liu. 13. en la cent foixatc & cinquiefmc année 
des Grecs. 

S p. P osthvmivs , & L. Càlphvrnivs Piso, Confuls. 

Desquels Calphurnius fucceda à Mancinus en la charge de la guerre de Cartha-j 
gc, de laquelle il facquitta auffi peu heureuferaent que luy. Car fans f’actacher à la cité de 
Carthage, il fe voulut feulement employer contre quelques villes que les Carthaginiens 
tenoient encore en leur puiflancc, comme Alpida&c Hypparecta: defquellcs il fut hon- 
teulement repoufle,& fi rcccut deuant vne rude eilrille qu’Alarubal Capitaine des Car- 
thaginois luy donna par vne alarme qu’il fit dedans fon camp.Tcllemct qu’il acheua tou- 
te fon année fans auoir autre chofê fait. Appianus. 

Masinissa auffi Roy de Numidie,amy perpétuel du peuple Romain, qui comma- 
doit depuis les Maurrubiens,qui font en la colle de l’Océan Athlantique iufques aux Cy- 
reniens, mourut aagé d’enuirô jo.ans : laifiànt plufieurs fils : entre lefquels fon Royaume 
fut diuifé.Mais Micipfa qui eftoit l’aifné, luy fucceda au principal /uyuantfon teflamcnt 
par le corifèil & aide de P. Scipion Æmilian. Appianus. 
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Demetri vs dernier Roy de Syrie, auoit auat fa mort enuoyé fon fils, nommé auffi 
Dcmetrius, encor fort icuncenl’ifle de Crete, poureflreen lafauucgarded’vn ficn amy 
L aliènes, nourry & gardé iufques à ce que l’gftge l’eut rendu fuffifànt à entreprendre le re- 
couurcmentdc fon Royaume. Iceluy forçant d’adolcfcencc futaducrtydelavic defor- 
donec &c difToluë d’ Alexadre fon ennemy,& de la nochalace qu’il auoit de fe garder. Qui 
luy caufa tel elpoir qu’auec fon hoflc L^flenes ) & quelque nôbre de Candiots , il pafià en 
Syricl’an 165. du règne des Grecs. 1. Machab. oùplufieurs fe donnèrent incontinct à luy 
Qui fut caufe qu’ Alexandre laiflà la Phcenicic,ou il efloit: & f en vint en diligence à An 
tiochepour donner ordre de fe défendre cçntre fon aduerfaire. lofephe liu. 13. 

Ptolomee leua vne puifiànte armee, qu’il fit palier en Syrie au fccours(comme efli-j 
me Iofcphc)de fon gendre. Mais comme l’hifloirc des Machabecs porte, pour le dcfpouil- 
lerfouz ce prétexté de fon Royaume, &lc ioindreau fien . De forte qu’il arriua en paix 
iufques à la ville de Ptolemais, où il péfà perdre la vie par les embufehes d’vn Ammonius. 
A quoy,fçachant Alexandre eflre confcntant,il renonça apertemét à fon alliance, & prit 
celle de Demetrius,luy donnant fa fille en mariage, qui auoit premièrement efpoufé l’au- 
tre . Qui fut caufe que les Antioçhiés,fc rangèrent auffi du party de Demctrius : comme 
Iuftin liu.36. auec Florus en l’Epitome yi. & les autheurs prccedens récitent. Le liu. pre<- 
mier chapitre vn2icfmc des Mach. adioufle , que cecy aduint en la itfy. année du régné 
des Grecs. 

Damocritvs efloit ccflc année Capitaine general de la ligue des Achziens , fouz 
lequel les Lacédémoniens entrèrent en different auec les Achaâens : pour l’occafion du- 
quel ils fè donnèrent bataille, qui futgagnee par lesAchaâens.Lcs Romains voulans paci- 
fier leur difeord enuoycrcnt des Ambauàdcurs à celle fin j qui furent non feulement mal 
reccuz des Achatiens,mais auffi outragez, pour ce qu’ils leur firent commandement de la; 
part du Sénat en vne affemblcc qui fe faifoit en la ville de Corinthe de fe départir de la fi- 
gue & communauté qu’ils auoient entre eux, pour viure çhafque peuple & cité d entre 
eux félon fes propres loix, à l’infligation de Di£ùs qui auoit fuccedé à Damocritus,&: ne 
ccrchoir qu’occafion de guerre. Laquelle prit commencement de ccfeid, & fut nommeej 
Achaïquc. Car il fut faid commandement à Q^ Metellvs Prêteur Romain en la 
Maccdonc démener fon armée contre eux, qui les deffit en deux batailles prçs le pa^ des 
rherraopylcs,&cnla Phocatc. Paufaniasliu. 7. recite bien amplement celle guerre. De 
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laquelle aufli Cicéron fait mention enn. Philippe , auec Vcllcius Paterculu$,Florus, 
Orof»us,&£ Iuftinliu.34. 

À Lucullus 6c Galba fucecda au gouucrnemcntd’EfpagneC.Vetilius Prêteur, lequel 
eut affaire aux reliques des Efpagnols qui eftoient efchappecs de la cruauté 6c perfidie de 
Lucullus 6c de Galbai caufe dequoy ils n’auoienc pas cncores mis bas les armes. Mais 
c fi an s peurfuiuis par V etilius fe trouucrent reduids en vn tel danger , qu’ils parlèrent de , 
fc rendre par compofition. Quand vn Viriatus qui efioitauec eux,deuenu auparauant de 
Berger BandoIier,lcs difluada fi bien de fc commettre à lafoy des Romains,qu ils lccreu- 
ront,â£ puis ayans tenu le moyen qu’il leur donna par vne grande rufô& vaillance d’ef- 
chappcrdu danger où ils eftoient, fe rendirctauccluy en la ville de Tribola, oùilslefirét 
chef de leur guerre. En laquelle charge il fc porta fi brauemét,que Vetilius le venant ccr- 
cher tomba auec fon armee en des embufehes qu’il luy auoit drcfices. Où il fut tué,& la 
moitié de fon armée mife en picçesrlc refte fc fauua auec le Qucfteur d’iceluy en la ville 
de Carpeflum.Dcuant laquelle Viriatus deffit encore cinq mille de leurs alliez qui les al- 
loicnt fccourir.Cc qui luy acquift vne telle réputation que plufieurs peuples d’Efpagnc 
laiflànc l’aUianco des Romains fe ioignirent à luy .Tel a cftclc commencement de la guer- 
re contre Viriatus, qui dura S. ans. Appianus. 

Lb long traidqucprcnoit la guerre Carthaginicnne , fut caufe de faire eflire Conful 
pour cofie annoc R. S c 1 p 1 o n furnommé Æmilianvs ( pource qu’efiant fils de 
" Paulus Æmilius auoit efté adopte en la maifbn des Scipions) encor qu’il fcmblaft félon 
l’aagc,& n’ayant encor tenu aucun autre magiftrat,inbabile à telle dignité, auec L 1 v x v s 
Drufus:afiadcluy commettre la charge delà guerre d’Afrique, qu’on cftimoit ne de- 
uoir prendre fin que par vn Scipion.NQnobftanc que le Sénat fc voulut, oppofer à fon c- 
le&ion,allegantla loy.Mais le peuple fc difant prince des cleftions,l’en difpëfa.Qui plus 
eft il luy prefenta volpntaircment le Confulat lans qu’il y pretcndift,au lieu de l’Ædilité, 
qui eftoit le plus bas office qu’il demandoit, pour la fingulicre opinion qu’on auoit con- 
ceuë de luy.Suiuant cela,il paflà en Afrique, où apres auoirà (on arriuee preferué Manci- 
nus d’eftre défiait aueç tous fes gens à vn aflàftc qu’il voulut aller donner aux Carthaginois 
à la defrobee:& puis corrigé les fautes qu’il crouua au camp des Romains , 6c remis fus la „ 
difeipline militaire ,affiegca plus afprement la ville de Carthage qu’elle n’auoit point en- 
cor efté:fi bien qu'il là força l’an fùiuant , non fans grande peine 6c danger. Car les Car- 
thaginois (è défendirent iufques au dernier bout. Et leur fallut premièrement retrancher 
tous les (oukgemens 6c commoditez qu’ils receuoient d ailleurs.Gcloflès fils de feu Ma- 
finifla accompagna Scipion auec grand nobre de N umides en toute cefte guerre. Appia- 
nus, Vcllcius Parère. Plutarque. 
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Les armées d’Alexandre le noble 6c de Demctriusj affilié du fccours 6c de la prefencc j 
de Ptolomec fon beau pere,combattirent en bataille rangée l’vnc contre l’autre , le mal- 
heur tombant du cofté d’Alexandre, qui fut mis en friiete, puis apres occis par vn prince i 
des Arabes, auquel il f eftoit retiré, & fa tefte portée à Ptolomee. Suiuanc cela Demetrius j 
tint paifiblcment le Royaume de Syriorcfpaccde î.ou j.ans , &fut furnommé le fécond 
Nicanor,à caufe qu’il aüoic chaffé lafaufle race du Royaumc.Le i.liu. des Machab.ch. 11. 
adioufte que fon regne commença l’an 167. du règne des Grecs. 

T R. o 1 s iours apres que la cefte d’Alexandre eut efté portée à Ptolomee , il mourut de 
la playe qu’il auoit rcceue en la baraillc,ne lai fiant aucun heritier 6c fucceffcur qu’vn fien 
fils en fort bas aage, duquel fàfemmeCleopatra, qui eftoit auffi fa finir, detroitauoir la tu- 
tclle.Mais les Egyptiens cnuoicrent quérir fon frère qui regnoit en la ville dcTyrcne , 
poureftre leur Roy , &pourefpoufer aufli auccle Royaume la veùfuc du defunét.Qui 
fut le 7. Ptolomee furnommé par Eufebe Euergeces,qui fignifie bienfaiteur, 6c par Stra- 
boliu.17.Iofcp.liu.13. Clément Alexandrin Iiu.i.dcs Scromaces, Phifcon, ouFifcon, qui 
vaut autant à dire que ventru, à caufe de la deformité de fon ventrc.Lequcl furnom cou- 
çcsfois a efté aufli donné à fon fucce(Teur,û les autheurs ne fc font mefeomptez en l’vn Ou 
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en l’autre, ayans les vns poflible pris Phifcon,pour Philogon autre furnom donné fembla 
blemcntpar Epiphanius à ce Roy. Lequel cependant Tcrtullian, Clément Alex,& Eufc- 
bedientauoir régné 19. ans au Royaume d’Ægyptc, Iuftin liu. 38. adioufte, qu’il fut fi 
delbordé en cruautcz que dés le iour qu’il Fut eltably au Royaume d’Egypte, &qu’il cfpou- 
fa fa loerir qui elioit veufue de Ton frere defunâ: , qu’il fit cruellement malïacrer le fils de 
(onfrere entre les bras d’cllc.-puis apres Fc moftra auifi peu gracieux enuers fes fubiets raef- 
mes qui l’auoient appellé à la royauté , qu’enuers Ton cfpoufe qu’il répudia pour prendre 
la fille d’icelle en mariagc.Cc qui le rendit tcllemét redoutable, que les Alexandrins abâ- 
donnerent leur ville, le laiflànt quafi leul en icelle, à caufc dequoy il inuita pluficurs cltra- 
gers à y venir habiter: aufquels il le rendit encore auifi peu aggreable qu’aux au^es. 

A Vctiliusfuccedaaugouuernçmcntd’Efpagnc te en la guerre contre Viriatus, C. 
Plavtivs, lequel ne i’en acquitta gueres plus heureufement que luy , finon qu’il eut 
cela de meilleur marché, qu’eftant lourdement vaincu en deux rencontres qu’il eut aucc 
V iriatus,efqucllcs il perdit vne infinité de fes gens, le malheur ne voulut qu’il y fuft occis 
aucc eux. Appianus. 

Metellvs apres auoir deffaiétlcs forces des Achaiiens , fembloit deuoir bien toft 
mettre fin à celle guerre: mais L. M v m m i v s Côful fut enuoyé en fon lieu, qui réuerla 
le relie de la puiflancc des Achaeiens-cn vne bataille. A l’occaiion dequoy toute l’Achaie 
fc rendit à luy ,& la rangea en l’ellat de prouince, apres auoir bruflé te razé la cité de Co- 
rinthe, principale ville te lumière lors de toute la Grece(fclô le dire de Cicéron) de pœur 
quelle le peuil puis apres releucr : te ce comme tefmoigncVclleius Paterçulus 951.011 
plulloll ans apres la fondation d’icelle faiéle par Aletes.Paufanias liu. 4.^: Appianus 

au liurc de la guerre Libyqueefcriucnt,que ce fut en l’Olympiade 160. Ce qui cil mani- 
fellcment faux } fi cela nç vient de la faute des exemplaires ou des traduéleurs . Encore 
qu’Appianuslcmble feulement dire que ce fut en ladite annee que triomphèrent Mum- 
Imius de la Grece,Scipion de Carthage, & celuy qui auoit vaincu le faux Philippe . Tant 
y-a que ce qui rclloit de liberté te de forme de République en la Grèce, fut par celle der- 
nière guerre cftcinét te aboly,& ne peurent les Grecs onques depuis faire aucun exploiét 
de guerre mémorable en leur nom. 

Ch. Cornelivs Lentvlvs , et L. Mvmmivs Achaicvs, Con 
fins . 

L a puiflante te fameule cité de Carthage, qui cftoit plus ancienne de fondation que 
Rome,&: non inferieure en nombre te excellence de Capitaines, par la vertu defquels cl- 
ic f cftoit acquilê vne fort grande cftenduë de domination , reccut mcfmc calamité celle 
annee que celle de Corinthe. Car elle fut prife d’aflàult , pillée, làccagce,miferablemcnt 
brufiee, deftruite te ralcc auec vn horrible maflacre d’vn nombre infiny de pcrlbnncs qui 
eftoiét dedâs,par P.Scipion,qui de ce fut auifi furnÔmé l’Africain, comme le prebier qui 
auoit vaincu Annibal: te outre ce rendu toute l’Afrique tributaire, te reduiéle en prouin 
ce. On dit que Polybel’hiftoriographe accompagna Scipion en celle gucrre,duqucl il e- 
ftoit compagnon te précepteur en fes eftudes:&:que le voyant pleurer, lors que Carthage 
brulloit, & dire deux vers d’Homère: 

I inique dits aderit quo concidet ilton ingens> 

Et Priamus Priamique met plebs atmipotentii. 

En fin le iour viendra, que l’Ilion peupleç 
Se verra te Priam te fa gent ruinée. 

Il luy demanda dequoy il cftoit cfmetu& qu’il refpondit que le reprefentant deuaflt les 
yeux par l’cxcple prefent la viciifitude des choies humaines, il craignoit que telle fin n’ad- 
uint quelque tour à la cité de Rome. Plutarque dit que Marius commença de faire fon 
premier apprentilïagc de guerre en la guerre de Numance,&: qu’il y fit de fi beaux actes 
que Scipion predift qu’il (croit quelque iour le plus grand Capitaine de Rome apres luy. 
CcqueMacrobcliu.z.ch.iï.du longe de Scipion tefmoignc, aucc les Faites Con fulaircs 
du Çapitolc eftrcaduenu celle année de Rome. Mais Pline liu. 34. ch. z. te Cenforinus 
l’attribuent à l’an 608 Ce qu’il faut prendre(commc veut Onufrius) félon lafupputation 
de Varro, qui conftituoit la fondation de Rome en la 3. année de la 6 . Olympiade : d’au- 
tant que Pline le déclare aucunement, adiouftant que celle calamité aduint en la m. an- 
née de 1*01 y inpiade cLvm.ainfi que nous ellimons qu’il faut lire au lieu de clvi. Si d’a- 

c c c iij 



Digitized by LjOOQie 




OC 


_ . . * . ~ — -i. y 

Première partie 


uencurc le premier nombre n’eftoit aulli corrompu. Mais tant y a que tous les tclmoigna- 
.^es prcccdens font conformément contraires à l’opinion de Mcrcator. 
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Ionathas prenant occafion des troubles qui eftoient au Royaume de Syrie , allie- 
igca la fo rcerdTc de Hierufàlem:qui fut fi brauement défendue par la garmfon des Syriés, 
.jueccfutcn vain , mefinement apres que Demetrius fut venu luy-mcfmc en perlonnc 
[au lécours d’icelle: aucc lequel toutesfois Ionathas entra en grâce , &lc conuoyaiuf-) 
.pies à Ptolcmais,où il impetra de luy pluficurs franchifcs & libertez pour toute la Iudce: 
demeurant ncantmoins toufiours la garnifon dedans la forterefife de Hierufalem. Iofe- 
phe liurc 13. 

Fabivs Maximvs Æmilianvs, L. Hostilivs Mancinvs, 
Çonfuls. 

V iRiATvs eftant de Berger deuenu -veneur, bandolier, & finalement conducteur 
d’vne trcfjmilTantc armée, fefloit par les vidoircs precedentes emparé du pays de Portu- 
gal,& y auoit combattu en la forte que nous auons expofee les Romains fouuent à l'on 
aduantagc.Mais -C. Lxliv s, furnommé le fage eftant Prêteur celle année dcl’Efpa- 
gne eut la conduide de la guerre contre luy, & le rembarra tant vertueufement qu’il cft 
compté le premier qui a rompu fes cornes, &: le cours de fes victoires, monftrçmc conlé- 
quemment les moyens de le pouuoirddfaire. Q. Fabivs fils defeuP. Æmiliusiut 
(on fucccllcur en la mcfmc charge. Cicéron liu.iTdes Offices. Appianus toutesfois ne jfait 
aucune mention de Lxlius en celle guerre, ains afferme que Fabius fucccda immédiate- 
ment à Plautius. 
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S’ estimant Demetrius élire en grande léureté de toutes les affaires fans crainte j 
d’aucun cnnemy,calïa toute fa gcndarmcrie:rctenant feulement les eftrangcrs qu’il auoit 
amenez de Crète pour la garde. Ce que les vieilles bandes de fon Royaume trouuerent 
tant mauuais, quelles le donnèrent à Antiochus furnommé par aucuns Secetcs, &par 
Iofcph Thcus,qui lignifie Diuin,fils d’Alexandre le Noble , que Diodotus furnommé 
Triphon,vn des Capitaines de fon père, alla prédre en Arabie, oùileftoicnourry. A laide 
delquclles il vainquit & mit en fuite Demetrius, tellement qu’il luy ofta toute la balfe Sy- 
ric,auecla ville d’Antioche, où il régna enuiron 3.ans.Hiftoire des Machabees Ii.i.chap.ir. 
Se Iofephe liu.13.chap.12.des Antiq.Iuftin adioulle que Demetrius apres le dcfaftre vou- 
lant reparer les pertes ai Ueurs,6c recouurcr la bonne grâce de lés fubjcds, qu’il feftoit 
laiflé perdre par fes mauuailés complcxi5s,par quelques beaux faids délibéra d’emploicr 
le furplus de les forces à faire la guerre aux Parthes. 

Antiochvs eftant en pollelfion de la baflè Syrie, prit alliance auec Ionathas Roy 
des Iuifs-.en confirmant ôc ratifiant tout ce que lés predcceflcurs luy auoient odroyé. A 
l’occalion dequoy Ionathas chafla tous les eftrangcrs qui couroient la Iudce, puis renou- 
uela l’alliance aucc les Romains SC Lacédémoniens. En apres dcfcôfit les Capitaines que 
Demetrius cnuoyoit contre luy;&: de là f en alla mener guerre aux Arabes. Hift.des Ma- 
chabees,&: Iofephe. 

Servivs Svlpitivs Galba, & L. Avrelivs CoTTA,Confuls. 

Fabivs Conliil de l’an precedent, ayant fucccdé à Lælius au gouucrnemcnt d’Ef- 
pagne, Se à la charge de la guerre contre Viriatus,lc vainquit en quelques rencontres, Se 
prit deux fortes places fur luy. De Ibrte qu’il le contraignit fe Retirer àlàuueté en vnlieu 

fore nommé Bzeor. Ap^anus. C-> 
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T r. i p h o n ne fc contentant de la tutelle du ieune Antiochus qu’il auoit entre lès 
mains, commença à brader de plus hautes tntreprinfes . Et congnoiffant cependant que 
Demetriuscfloitcmpefchéésguerres d’Orient, qu’il n’y auoit perfonne qui peuft don- 
ner empefehement à les delïèins que Ionathas , le fit fouz belles promelTes venir à luy e» 
la ville de Ptolemaidc} & puis cruellement mettre à mort, nonobftant qu’il euft promis 
de le lafcher , en receuant la femme & fes enfans en oflage pour luy. Mais il en fit autant 
que du pere. A celle caufè, Simon freredudid Ionathas fut du commun confcntement 
du peuple efleuDuc& fouucrain fâcrificateur des'Iuifs. Laquelle dignité il exerça l’efpace 
de 8. ans . Au commencement dclquels Demctrius eftant encore en la Cilicic , auant 
qu’il fufl pâlie en Orient, rcnouuella Ion alliance auec luy: à fin d’aupir les Iuifs à fon par- 
ty, quand il encreprendroit le recouurcmcnt de fon Royaume . Et en contemplation des 
pertes qu’ils auoientrcccuëç parTriphon, il leur quitta pour iaraaislctributqu’ilsdc- 
uoient aux Rois de Syrie. De forte qu’ils commenceront à iouïr de celle frahchifc& im- 
munité, dés la première annee dudid Simon, qui comraençoit en U 170. année du règne 
Ides Grecs. Iofèphe, SulpitiusSeuerus,hilloircdes Machabces lL1.ch.r3. Combien que fé- 
lon le compte des Iuifs qui commencent à Nifan , cela pourroit élire aduenu en la 171. 
des Grecs. 

Appivs Clavdivs Pvlcher, &: Q^Cæcilivs Mitiuvs Ma- 
cedohicvs, Gonfuls. 

V iriatvs clloit quafi reduiâ: au dernier defefpoir de fes affaires , quand il o,btint 
inefperément vnc vi&oirc fur l’armee de Qv 1 N c t 1, v s Prêteur , qui auoit fuccedé à 
Fabius: par le moyen de laquelle il deuint plus grand qu’il n’auoit eflë:ietta la garnilon 
des Romains hors de la ville d Vtice, & fit que la plus part des villes & peuples de la Cel- 
tiberie, qui depuis Lucullus n’auoient rien attenté contre les Romains, entrèrent en 
guerre pour luy. La charge de laquelle fut commifè à Cæcilius Metellus Conful. Ap- 
pianus . 

Lis Salalficns , qui font les peuples du Marquifat de Saluffc fc foulleuerent cotre les 
Romains,&: taillerét en pièces en vne rencotrc 8. mil homes de l’armee qu’Appius Clau- 
dius Conful mena contre eux. Mais il les rechargea depuis fi brufqucmcnt,qu’il leur ren- 
dit bille pareille. lui. Obfequcns,Orofius. 

P. Scipio Africànvs, auec L. Metellvs, & Sp. Mvmmivs 
furent comme AmbafTadeurs enuoyez de la part du Sénat en l’Egypte, Syrie, Afie,&Grc- 
ce,pour defcouurir les delïèins &c volontcz tant des Rois & Princes, que des citez & com- 
munautez. Appianus. 
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T r 1 p h 0 N fc voyâc deflrappc de Ionathas, fill occire le ieune Antiochus Sedctes 4. 
ans aprcs(commc diâ Iofephe) qu’il l’eut pris en fa tutelle: puis f empara du Royaume de 
la baffe Syrie, qu’il garda 3. ans, ou félon Appianus 1. feulement: qui fe doit poflible pre- 
dre depuis qu’il poffeda toute la Syrie apres laprife de Dcmetrius. Lequel apres auoir 
faifl leuec de gens de guerre, les mena en Medic & Mcfopotamie pour les rcccuoir en fon 
obcïffance-, d’autant qu’il cftoit defiré des peuples d’Orient ennuyez de la domination des 
Arfacidcs Rois des Parthcs , lefqucls il guerroya bien durement par le moyen du fecours 
que luv baillèrent les Elimxens & Badriens , U de ce que la fortune luy fut du commen- 
cement fort fauorablc.Mais en fin les Parthes le dcccurent par vnc diffimulation de paix, 
Sc le prirent prifonnier, puis le menèrent en derifionoar toutes les villes qui fcftoient 
données à luy. Delà, le confinèrent en prifon aurais d’Hircanic: comme Appianus , Io-| 
fcphliu 13 ch.ÿ.dcs Antiq. & Iuftin liu.38. récitent . L’hifloire des Machabees adiouflc. 
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que ccftc prife Te fiften la i7i.annee du règne des Grecs. 

L. Cæcilivs Metellvs, & Q^Fàbivs Maximvs Servilianvs, 
Confuls. 

Le dernier dcfquels qui eftoit'frere de Fabius Æmilianus, ayant fuccedc en la charge 
de Qujnétius,combatit en diuers cucncmés Viriatus:car il eut quelque fois du meilleur, 
quelque fois du pire.Combicn toutesfois qu’il le (erra de fi près qu’il le fit retirer en Portu- 
gal , où il rcccut encor pluficurs villes par compofition. 

Cependant Metellvs eftant continué en la charge de la guerre contre 
. les Ccltiberes,gaigna plufieurs belles vi&oires fur eux,& prit par vne brauc rufo la cité de 
Trebiaj& fembloit qu’il approchai du poin&de la vidoire,fi Q^ Pompeivs Confixl 
del’an fuiuant ne luy euftli toftfucccdé.Appianus,VcllciusPaterculus, Flôrus,Valercle 
Grand liu.des Stratagèmes. 

V n nommé Perfeus,foy difant fils de Perfcus dernier Roy de Macedone , aflcmbla 
autour de foy vne grande multitude d’efclaues & de fugitifs, qui faifoient nombre de plus 
de i7.millccombattans,parlcfquelsilmittoutcla Macedone en trouble contre IcsRo- 
mainsrmais ils furent incontinent rompus, dilfipez & deffai&s , &lcur Capitaine tué par 
L. Trebellivs Qucfteur.Eutropius,Oblcqucns. 
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Simon eftably cn fa principauté , retira plufieurs forterefles deludeedelamaindcs 
Syricnsrentrc lefquellcsn.it celle de Hicrufalcm, qui iufques alors auoit cfté tenue de la 
garnifon Syriaque, baillant beaucoup dcfàfchcrics aux Iuifs : puis il l’a purifia de toutes 
les abominations payennes,& inftitua vne fefte en mémoire du recouurement d’icelle, 
félon l’hiftoirc des Machabees.Iofephe adioufte qu’il la fit razer , & puis conftitua fon fils 
Hircanus coronal de toute fa gendarmeric.De forte que la Iudec commença defiors à rc- 
fpircr,& reprendre les ailes fouz luy, laquelle depuis Antiochus le Noble n auoit cclfé par 
l’elpace de 15. ans d’eftre focoüec & vexee de guerres continuelles. Au demeurant quand 
il fut en la t-annee de fon Pontificat, il renouuela l’alliance qu’auoient faift les preaeccf- 
feurs aucc les Romains. Et par arreft du Sénat fut conformé en la fouueraine Sacrificatu- 
rc & principauté des Iuifs.Cc que toutesfois fhiftoire des Machabees rapporte à la 171, 
annee du régné des Grecs. 

Cn. Sérvilivs Cæpio, & Q^Pompeivs RvFFVs,ConfuIs. 

Encor que Fabius Seruilianus euft quafi rangé tout le Portugal à la deuotiondes 
Romains, & cn iceluy pris d’aflaut pluficurs places & forterefles , & mefinement aflîcgc 
Viriatus en l’vne d’icelles, il fut toutesfois par vne faillie tcllemét furpris d’iceluy, que fon 
armee fut mife en fuittc,& rangée cn lieu fi delauantagcux quelle pouuoit eftre fàcile- 
mét dcffaidc, fi Viriatus ne l’eu fi: laide efehapper par capitulation, par laquelle Fabius le 
reccuoit en l’alliance du peuple Romain,lequcl certifia ccftc compofition. Appianus. 
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La cruauté de moeurs deTriphonl’auoit mis en telle haine enuers les liens, que là 
gendarmerie l’abandonna &fc donna à Clcopatra femme defeu Demctrius, qui feftoit 
lors cnclofe en la ville de Seleucic auec fos enfans . Qui fût caufo qu’elle enuoya quérir 
Antiochus fi cre de fon mary qui feftoit lauué en fille de Rhodes, & fo mit aueç le Royau- 
me de Syrie en fa prote&ion.A l’occafion dequoy il fut incontinent fuiuy de grand nom- 
bre de foldats,aucc lefquels il vainquit Triphon cn bataille , puis le chalfa de la haute S y- 
rie,&: le pourfuiuit de fi pres,qu’il le ferra en la ville de Doram,ou il l’afliegca. Hift.des 
Machabees. 

Lælivs Le Sage, & Q; Suviuvs Ci pio, Con- 
fuls. 

Çæpio 
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C æ p i o frère de Fabius Seruilianus &: Ton fuccefTeur au gouuernement 
défirent y crouucr maticre de fy employer & acquérir hôneur , Ht par (es pour(ui\ 
le Sénat luy permit de violer cotre toute raifbn, l’accord qui auoitefté fait aucc V\ 
Tellement qu’il luy recommença la guerre: & ne pouuant trouucr moyen d’achetièl 
defF.iiie, fol 1 ici ta par prelens & promefles aucuns des compagnons d’iceluy qui le mK 
traiftreulement à mort. Ce qui luy augmenta d’auantage fon los & réputation { cbm\ 
fil euftefté inuinciblefans tel moyen. Ccpcndanton confeflc quil aeftévndespremic 
& plus excellcns Capitaines de (on temps en fait de guerre. Auquel on a remarqué entfb 
autres fingularitez celà d’cfmerueillable > qu’en l’clpace de 8. ans qu’il a fouflenü la guer- 
re contre les Romains, il nef cil veuë mutinerie, (édition ou defobeiltance en Ion camp, 
quoy qu’il ait touliours efté compofé de diuerfos nations qui luy faifoient feulement fër- - 
uice volontairement. Neantmoins toucesfbis les gens le voulurct encore défendre apres 
le trefpas d’iceluy contre les Romains-.mais ils furent en peu de temps contraints de venir 
à compofition auec Caepio . Cequi fut la lin de la guerre que les Romains auoient contre 
luy , & donna commencement à celle qu’ils eurent contre les Numantins , qu’on 
appclla Numantine , laquelle fut du commencement demenec allez matheureufe- 
ment par les Capitaines Romains. Car Pompiivs Conful de l’an precedent en 
ayant pris la charge, fut fi mal accouflré par eux en plufieurs charges qu’ils luy dônerent , ' 
qu’il fut contraint leur oâroyer vnc honteufe paix, (ans le confontement du Sénat. 
Qui fit qu elle ne fut aduouce ny conformée. Appianus , lui. O bfequens , Orofius , Vel- 'J- 
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Triphon abandonnant la ville de Doram,fe fauua en Orthofeidafainfi nommée U- 



ure 1. ch. rj. des Machab.) qui fomblc dire celle quç Iofephe appelle oô il fhè en- 
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Au moyen dequoy Antiochus demeura en poffellîon du Royaume de Syrie par l’elpace 
de 12. ans: nonobftantqu’Eufebe n’en efcritque 9. luy donnant Iefiirnom de Sedetcs, 
[que dautrçs auoient auffi donné à Antiochus fils d’Alexandre. Mais Iofephe tient qu’il 
Ifiit fumommé Sothef. 

Aktiochvs fo voyant deliuré de T ryphon , faulfà l’alliance qtfil auoic iutde auëc 
Simon prince des luifs Jf*cnaoyantfommerdc luy rendre les villes & forcer elfes quefos 
prcdecclFeirrs aiioiehttènuës en Iudce. Et pource que la refponfo ne fut telle qu’il vdù- 
|loit,il delpefcha Genuebus auec vnc puiflâhce armée pour allercon quérir la ^traee. Mais 
'il trouüa lean &:Iudas,fils dè Simon, en fi bon equippage deuattt ïuy,qtr’ils fodefoonfirét : 
& contraignirent de guerpirlcs marches de tudec: tellement qu’ils eurent moyen de de- 1 
moKr&renuerfcrles munirions &forterelTes que leurs ennemis auoient commehcéày 
idrefler . Qui fut catrfe qù’Ahriochus n’ofa onques depuis prendre la hardidîe d’afiàillir 
îles Iuifs,& que la Iudce mt laifièe en paix. Liu.r. chap.18. des Mach. Iolcpheliü. tj. des , 
jAnriq. Parquoy Iuflin liu .3 j. afàulfomentdcrit qu’il fubiuguapar armes les luifs quife- 
ftoient mis en liberté. > 

Cm. Calpbv^nivs Piso, & ,M. Popillxvs Lanas, Confuls. 
Encor, que Viridtus fùll mort» & l’Efpagne vltcrieure pacifiée , la guerre toucesfois \ 
refloit encor en la Celtiberie: à caufo que le Sénat ne voulut accepter la capitulation pre- 
cedente fàiéte auêc les Numantins par Pompeius,&: leur lift renouueller la guerre :qtii ftit 
tonduitte par le Conful Popillius,fequel cnria auec fon armée dedans le pais : mais il tt’y 
Ifift aucun exploit mémorable de guerre. Appianus. i 

Les Chaldees , allrologues , diuinateurs,& harioles, furent par arfcll du Prêteur Ro- 
main contraints de vuider de la ciré de Rdmc,&: de toute l’Italie. V alere IcQrand liu.i. 




\ 
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P. Co&nelivs Scipio Nasica, ic D. IvNivs B r v t v s,ConfuIs. 

Plvsievxs Capitaines Portugais fuiuans l’exemple de V iriatus, mirent tout le pays 
de Portugal en trouble &combuftion de guerre. A l’occafion dequoy, icelle prouince 
fut decrecee à Brutus Conful,qui n’y fît rien de mémorable celle annee . Mais en l’autre 
partie d’Efpagne,Popillius ayant ofé mettre le fiege deuant la ville de Numancc,fut auec 
fon armee honteufement defconfu.Frontinus liuj.Iul.Obfcquens . Au rcfle Cicéron 
liu^.dcs loix tefmoigne,quc ces Confuls furet mis en prifon & enferrez par C. Curiatius 
l’vn des T ribuns du peuplc.Ce qui ne f eftoit oneques auparauant veu, pource qu’ils fo- 
pofoient aux fedicicufes loix qu’il vouloir mettre en auant. 
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;Plvsievks ferfs efclaues & fugitifs feftans en la Sicile ralliez & amafl'cz enfèmblc 
en grand nombre, commencèrent vne dangereufe guerre aux Romains , qui fuçappellce 
fèruilc:& defeonfirent premièrement quatre armees de Prêteurs . Florus , Eutropius , 
Orofius. 

M. Æmîlivs Lepidvs, Sc C. Hostilivs M anci Nvs,Confùls. 

Ce Mancinus fut enuoie contre les Numantins,dcfqucls il fut plus malheurcufcmont 
traiâé que fon predeccflcur n’auoit elle. Car apres auoir elle deffait &battu en deux grof 
fès batailles, fon armee fc trouua encore enuelopce & engagée en des lieux mal*ifcz,dont 
il n’y auoir moyen d’cfchapper.De forte qu’il fut contraint de capituler aucc eux vnç h 5 - 
teufe infâme paix, qui fut répudiée du Sénat. Lequel auifi depefehaen fon lieu l’autre 
Conful poiir aller en Efpagne:qui çn attendant le retour des Ambaftadcurs des Numan- 
tins,qui cfloicnt allez à Rome pour debatre leur caufe,commcnça guerre aux V accæcns 
fans caufclcgitimc^ncfmemet contre ladefenfedu Scnat:& afficgeala villcdc palantiwn 
fur eux aucc Brutus fôn gendre, mais il y perdit fon temps. A caufc dequoy le Sénat le rc- 
uoquaj& l'ayant condamne à vne amende , 1 e démit du Çonfulat, ainu que recite Àppia- 
nus.Mais les autres font d’aduis qu’il n’y alla que l’annec enfuiuant en tiltre de Propon- 
ful. Cependant! unius Brutus battit les Portugais en pluficurs rcncontrcs:&ncrpftoit dc 
toutes les villes de la Lufitanie àgaigner que C mania : les habitant de laquelle çftansfom- 
mcz firent rcfponfc,que leurs aneeflrcs ne leur auoient point laide, d’or , mais fqulcmcnt 
du fer pour fc racheptcr de feruicudc.Strabo I1.3.&: Valcre lc GraniÀppianus tputosfois 
eftime que Brutus fut Prêteur en Efpagne au temps, que Csepio y eftoit! : combien quil 
conforte qu’il y fit encore lagucrpc auec le Conful Æmilius fon gpndrc.V cllciUs Pai^r- 
culus déclaré que Tiberius Gracchus fut Qucflcur en Efpagne fouz Mancinus ,,aucp le- 
quel auflî il foubfigna l’accord fait auec les Numantins;& pource qu’il neiut auo>iié, il en 
conceut la haine contre le Sénat qu’il fît paroiftre cy apres par fès loix fcditieufès. 
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• 1 * , ■ • , 

Phhaathes 6 Roy des Parthcs regnoit en ce temps apres fon frer cM it h ridâtes, qq i 
depuis fut deffaift& tué par les Scythes.Iuftinliu.4ij , ■ 

P. Fvaivs Philvs, & Sex. Attilivs Seipaan vs,Conftils. , , , 

Les affaires d’Efpagne furent en pareil cftat que l’an precedent : car d’autant qu’elles 
fc portèrent bien du cofte de Portugal pour les Romains , à caufe quc lu. Brutus y.dcflft, 
en bataille 60. mille Galiciens venus au fecours des Portugais ; Nonobftantquc cc fut 
auec grande difficulté, pource qu’ils firent vn mcrucilleux deuoir de fc bien défendre 

ayans 
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ayans leurs femmes auec eux au combat, qui ne f y épargnaient pas moins qu’eux , ainfi 
que dit Appianusj tellement qu'on les vôyoit pluftoftmourir que tourner le dos, ne faire 
aucune plaintcfethinine : qui phiseft plufieurs d’elles fc voyans emmener captiucsfc tuè- 
rent eltcs-mefmcs& leurs* eftnmsj prcfëfàdS lia mort à la captiuité : d’autant fc portèrent 
elles mal ailleiirs;&fut l’amiéé de M.^Æ mil 1 v« -;mal trai&cc par les VaceacCïis al- 
liez des Numantinsqu’^l aaoit témérairement alTarlliz, où il perdit fix mil combàtcans; & 
lercfte tournéenfuitte, pendant que les Ambaffadeurs des Numandns eftoiertt allez à 
Rome pour décider du trai&ê pafTé auec eux par Mancinus, comme Orofnis &5igonius 
recitent. Combien-qU’Apptenus le rapporte ( ainfi que nous auons ia dit) à fan précé- 
dent, adiouftanc que 'FuriusiÇXKnful fût après Æmilius enuoyé au gouucrnementd'Efpa- 
gne,où il liura Mancinus coiit nud aux.Numantins pour en faire leur plaiûr, lequel ils re± 
ietterent. Mais il nemonftrc point qu’il y. ait fait autre chofe. 

— Z ^ _L 
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Simon allant vifiter les villes de Iudee, fut traiflreufcmcnt mis à morten la ville de 
Hierico par Ptolomee fon gendre , qui en eftoit gouucrneur . Des mains duquel cftant 
Hircanus fils aifnc de Simon,à grand peine efehappé, fucceda à fonpere en la principau- 
té de Iudec,comme à la fàcrificature auflî, laquelle il tint, au rapport de Iofephe , lcfpacc 
de 31. an. On tient, qu’il ne fbrligUa en rien de la generofité & vertu de fès anceftrcs . Ce 
nonobftant Antiochus,efperant auoir meilleur marché de luy , qu’il n’auoit en d’eux , & 
fà reuanche desperees,qu’il auoir au parauat reccucs en Iudee, leua vnepuiffante armee, 
qu’il mena deuant la ville de Hierufalcmï& la prcfTa fi fort que Hircanus fut contraint 
de capituler auec luy, moyennant certaine fomme de deniers, pourl c’fai rc rccéref . Il fc- 
ftoit porté tant humainement entiers les luifs en ce fiege , que non feulement ne voulut 
faire aucun effort fur eux , lors qu’ils celebroient la fefte des tâbernacles , mais auflî leur 
enuoya vn beau Taureau d’eflite pourle facrifice. Quifut’caufe qu’autre ccqu’ilfacqüift 
le renom & fumom de deuot &: religieux, ils le prindrent encor en telle amitié, <j»ikâctc- 
ceurent volontiers auec fon armee dedans leur ville, oùpeu apresHircamis pourf ac- 
quitter de la finance promife,fift ouurir le fcpulchre de : Dauid,auquel fùrlc trouuez trois 
mil talens,qui faifoient dixhui&tonncs d’or ,: Moyennant lcfquels , il commença le pre- 
mier à entretenir vcc gendarmerie ordinaire d’eftrangers . Ce que Iofephe liu. 4. diû c- 
ftre aduenu en là première année, de fa principauté , &c en l'Olympiade 162.. Mais il fêm- 
ble, qu’il faut pluftoft lire 161. Combien que Mercatorayme mieux retenir le premier nô- 
bre. Tant y-a cependant que fhiftoire des Machabees rapporte la mort de SirnS&îâ i^y. 
annee du règne des Grecs. A caufê que les luifs commençoicnt de compter les ans du ré- 
gné des Grecs vn peu plus tard que les Grecs mefmes. 

Ser. Fvlviv-s Piso, &: Q> ou félon d’autres P. G Atp vrnivs : Pi- 
so, Çonfuls. 1 

C e Pifo fut enuoyé contre les Numandns au lieu de M. Æ m 1 l 1 vs , ou de Fu- 
rii|s,/èlon Appianus: où il ne fift rien de mémorable* 

Ce Confulattoutesfbis cft aflîgné par quelques anciennes inferipuons à l’an 4 zo.de 
Rome : de l’vnc dcfquelles Onufrius a fait mention la difanteftre telle. 

Sfca,. Fvlvio Flacco, & Calpvrnio Pisone, Coss. A. 
P. V, C. Dcxxi Rem#. Bell© servi li Tvrbante. De l’autre And. 
Theuet en fà Cormographie vniuerfelle,laquclle il dit auoir veuë en Sicile en vn tableau 
dematbre. S. P» 0 ^,-R. S-ervio Fvlvio, ôc P. Calphvrnio Pi- 
sone Vrbem Messanam a provinc i æ. Coloniæ tribvtis cv- 
IVSLIBET VECTIGALI 5 PIXI M O B I LI S QXE P ON D ER E PER OMNiA 
SfgVLA LIB1RAVIT. AP-PROBATVM EST HOC PATRVM DECRETVM 
Aî f OCTAVIO PLEB. TRIB-VN O A N. P. V. C. DCXX. ReMPVB. BELLO 
enm TVRBANTE. 

Cependant les fctfsdeSicile , apres auoir heureufement combattu les armees de 
4. Prêteurs Romains: àfçauoir de Manilius , Pifo , LentulûSj &c Hipfieus * rçccureift à la 
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pTr^vrw touche de M.Pcrpcnna.qui deffit vne grade partie d’eux. Mais comme le relie 
1 emblaft cftre grandement affoibly,vn ferf nomme Cleo ralluma la guerre plus fort que 
dcuantîde forte qu’il fut de befoin enuoycr contre luy des armées Confulaires. 

Av mefmc temps les lllyricns,quifcftoient tenus en repos depuis la deffaite de Pcr- 
feus Roy de Macedonc/crefueillcreht, nommément les Vardxens ,qui oferent aflaillir 
leurs voifms,mcfmes les alliez du peuple Romain: Au fccours defqucls cllant enuoyé 
Flaccus Conful, deffit par vne feule bataille les moteurs de celle guerre , laquelle par ce 

moyen print bien toft fin. 

Lis Scordifques femblablement peuples de Thrace a 1 exemple diccux, fejetterent 
fur le pays de Maccdone,mais ils furent repouflez auec leur honte te dommage par M. 
Cosconivs Prêteur Romain. Florus,Eutropius,Orofius. 
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P. CoRNELIVS 


Scirio Africanvs Æmilianvs pour la 1. fois, &: C. 



Fvlviys Fl a ccv s, Confuls. 

Comme l’importance de la guerre Numantine fut cattfe de faire eflire Conful Sd- 
pion pour la x.fois,à caufc quelle fcmblcroit ne pouuoir eflrc terminée par autre que pai 
luy.Appianus dit qu’il cfloit encore en aage incapable de tenir le Confulat,& que pour 
celle occafion les Tribuns du peuple à la pourlùittc du Sénat le difpcnfcrcnt derechef de 
l’cmpcfchcmcnt de la cftimoit, comme nous dirons cyaprcs,que ce fut en la 

jé.annee de fdn aag^l cïeuoit auoir celle année y i. Dont il me fcmblc que celle caufc ne 
le deuoit empefeher de prétendre au Confulat : d’autant mefmement que Cicéron au li- 
ure de l’amitié déclare expreflement qu’il elloit en aage compctent,quand il fut fait pour 
la féconde fois Conful.Si cll-ce que cela fuccedafi bien, ou’incontincntaulfi qu’il fut ar- 
riué en Efpagnc,toutcs chofcs fc trouucrcnt changées dedans le camp des Romains , par 
le bon ordre te reiglemcnt qu’il y mit.Car trouuant les foldats fort diflolus te abandon- 
nez^ trop de mignotifcs& délices plus que la difciplinc de guerre ne rcqueroit, les ran- 
gea premièrement te accoulluma à vne plus rigoreufe difciplinc, puis les mena contre les 
N uraantin$,lefquels il rembarra fi vaillamment , qu’ils furent contraints f enfermer de- 
dans leur ville, laquelle il affiegea de touces parts. Appianus,Florus,Orolius. 



V» Monde. 


3 996 | Sepmaines. 5 


R.de Syrie. 6 | Machabees. 3 


Olympiade. 


4 | R .des Grecs. 180 | 


R J' Egypte. 14 | Ve Rome. 610 



Attaivs furnomme Philometor^clon Plutarque Philopatcr fils d’Eumencs,dcrnier 
RoydcPergamc,mourut,ayantàfamort inflituc par Ion tcllament le peuple Romain 
heritier de fon Royaume te de fes biens , apres auoir régné (félon Strabo liurc 13. ) y. ans. 
Cependant les autres hifloriographes tcfmoignent, qu’il mourut l’an que Gracchus fut 
occis à Rome,fignamnicnt Plutarquc.Iullin tefmoigne qu’il auoit cfté horriblemct cruel 
enuers fes amis te plus proches parcns,lefquels il fit mourir la pluf-part de poifon ou de 
glaiue,fignamment fà grand mere te fa femme. 

L a guerre que les Romains auoienten la Sicile contre les ferfs & fugitifs , fut à leur 
confufion mife ceflc année heureufement à fin par L. Pifo Conful. Frontinus I1U.4.IUI. 
O bfequens,Or ofius . 

P. Mvtivs Scavol a, dit le Iurifconfultc , te L. Calphvrnivs Piso, 
Confuls. 

Tiberivs Gracchus homme des plus cloquens de fbn temps à Rome, mais au refie 
trop atfeté au party du peuple, cflant Tribun du peuple , voulut en faucur d’iceluy pro- 
pofêr des loix qui fcmbloicnt fcditieùfes te trop infupportablcs aux Sénateurs , te aux ri- 
chcs:combicn quelles fufTent vraiement iuflcs te équitables. Car il vouloir faire obféruei 
/ne ancienne loy, qui defendoit atout citoyen Romain de tenir plus de yoo. arpens de 
L errc: afin que les pauures citoyens qui parl’auaricc des riches clloicnt fraudez du fruit 
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qu’ils deuoient receuoirdes biens delà République, en valuflent mieux , Qui fut caulc, 
que P. Scipio Nasica foppola hardiment à luy auec ceux de l'a fa&ion , & le 
lift mettre à mort auec beaucoup de les complices. Qui fut le premier fang elpandu à Ro 
me en fedition ciuilc . Valcre le Grand liu. 3. Dionylius Halicar. Iiu. 2. Plutarque en fa 
vie. Au relie ce Confulat fut(tcfmoin Vclleius Patcrculus)i6i.ans deuâtlcCofulatdc M. 

Vinicius, qui cfcheut(commc il dit) l’an 782. de Rome, qui cft vn tcfmoignage formel 
contre Mercator. AppianusadiouftequeleTribunatdcGracchus fut yo.ansdeuatSyl- 
la: ce qui fera vray, fil les faut compter au temps que Sylla reuint d’Alie , autrement il y 
auroitefté yi.andeuantla Di<ftatured’iccluy v Ê / 2 > 

L a ville de Numacccn Efpagnc apres vn 15 g &: difficile fiege,futcn fin par la prouelfe 
&: conduitte de P. ScipionÆmilian prilc,deftrui<Stc&: ralce, i4.ansapresla deftruétiono*'*’ — ’/ / 

de Carthage :parlant Cicéron dcfquelles les appelloit les deux efpouuentaux de l’Empi- ^ 

rpRnnwin Annnnnc Tnl OKl(*mirn« Omfiiis. Veilcins Parprrnliis ditmieNumancc fur ** a/\J^**** / ' 

4 /...y'*?***- 



reRomain. Appianus,Iul.Obfcqucns,Orofius.Veileius PatcrculusditqueNumancc fut 
prile vn an trois mois apres que Scipionfi.it arriué en Efpagne, 
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Aristonicvs frère baftard d’ Attalus Roy de Pcrgame fàifimt cftat de la fuccef- 
fion d’iceluy, comme fil euft elle' fon heritier lcgitimc,f empara que de gré que de force de 
la plus part des citez du Royaume d’ Afie,&: mena guerre fi afpre à celles qui refuferent de 
luy obéir qu’il les rangea finalement à fa volonté, auant quelles peu lient offre fecourucs 
des Romains. Qui fut occalion &: commencement de la guerre qu’ils entreprindrent co- 
tre luy. Iuffin liu.37. 

P. Pohluvs Læhas, &: P. Rvtilivs, Confuls. 

P. Scipio retourne' à Rome triompha de la ville de Numance Sc des Numantins par 



luy deftaicts ôc exterminez : dont il arquift le furnorn de Numantin , outre ccluy d’Afn- 
D. mutusauffjayantcnrcfpaccdc 3. ans vaincu &fubiuguc les Gallæcicns &: Por- 



cain . 

D. Bru tus a 

tngais,rcccutfemblablc honneur à fon retour à Rome. Appianus,Eutropius. 






L a côduitrc de la guerre cotre Ariftonicus,qui profpcroit toufiours de mieux en mieux, 
fut donnée à Licinius Craffus Côful & grad Pontifc.lcqucl encor qu’il euft auec foy le fe- 
cours des Rois Nicomcdcs de Bithynie,dc Mithridatcs Eucrgetcs du Pont, d Ariarathcs 
de Cappadocic, & de Pilcnienes de Paphlagonie, fut ncantmoins deffaid & pris en ba- 
taille par fon cnncmy, puis mis à mort: Luyfailant compagnie ledid Ariarathcs , qui 

fappclloit de fon propre nom Mithridates, mais il feftoit donné l’autre en l’honneur de 
lonpcrc,quifut Ariarathes y. du nom &: le 14. des Rois de Cappadocic. Cependant ce 
Mithridates laiffa àfon trcfpas fix fils auec leur mcrc Laodicc, laquelle cmbralee d’vnc cu- 
pidité furieufe de gouucrncr le Royaume de Cappadocic plus 15 g temps qu’il ne luy fem- 
bloit quelle euft fait, fit mourir par poifon les cinq plus aifnez, à fin que le dernier qui fe 
nommoit d’ Ariarathes,qui fut 6. du nom, ne peu ft offre fi toften aage capable de régner^ 
&: que cependant elle gou uernaft le Royaume en til tre de tutrice. Mais les parens du mi- 
neur cfmcurcnt le peuple contre clic, tellement qu’elle rcccut le falaire de fa furieufe am- 
bition^ fut le iegne Roy cftably en fon droit,lcquclcfpoufacy apres la fille de MUhrida- 
ccs Eupator Roy du Pont. Iuffin liu. 37. 

A v mcfmc temps les Romains ayans délibéré de ruiner & razer la ville des Phociens, 
pourcc qu’ils f eftoient monffrcz leurs ennemis tant en la guerre d’Ariftonicus que d’Ar- 
:icetus,lcs Maflilicns enuoyerent Ambafladcurs pour intercéder pour eux; en faueur def- 
]iicls le^©yîcur pardonna. Iuffin. 

P. Licinivs Crassvs, &: L. Valerivs Flaccvs, Confuls. 
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Le premier dcfqucls fut occis en la guerre contre Ariftonicus. Sou? lcfquels aufliL. 
GjEcilivs Meteilvs & C^JPompeivs furent ÇcnfcLvrs , lcfquels on dit auoir 
efté les premiers de l'ordre populaire efleucz à celle dignité, qui auoit cnçor pâlie feule- 
ment parles mains des Patrices. 

Mithkidates furnommé le Grand ou Eupator,qui fera guerre cy apres auxRo- 
mains, nafquit ccftc année, fil a vcfcu(c 5 me tefmoignc Appianus) <5 y. ans. Son pcrceftoit 
Mithridates Euergctes fils &: fucccfTeur de Pharnaccs deuxicfmc . Parquoy Eurropcfeft 
abufé qui eferit que ce fut le fils qui enuoia fccours aux Romains contre Ariftonicus. 

A v mcfmc temps la ville de Philadelphie en Afic , eftoit tyrannifee par vn nommé 
Zenon. 
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Perpenka Conful fut au heu de CrafTus enuoié contre Ariftonicus, lequel il dçffit 
premièrement en vnç bataille, puis le prit en la ville de Stratonice,où il feftoit retiré : & 
toutesfois mourut en la ville de Pergamc,auant que de rcceuoir le fruid de fa vidoirc, 1 
qui fut refcruce à M-Aquilius fon fucccfTeur, lequel acheua le relie de ccftc guerre. Car il 
remit toutes les ville? de l’ Afic fouz Tobeiflanccdu peuple Romain, & reduid tout le Roi* 
aume d'Attalus en forme de prouince .Puis tranfporta toutes les richcflès & threfors d’i- 
celuy à RomeiEt aucc ce toutes les dclices & mignotifes de l’Afie , qui furent fi bien re- 
cueillies entre les Romains, quelles commencèrent deflors(commel*on did)à corroprc, 
& altérer leur bonne nourriture & difciplinc,& à faire placé aux corruptions, & depraua- 
tions de mœurs. Côbiçn que d’autres ont cftimé que cela eftoit défia aduenu dés la guerre 
d’Afie contre Antiochus.Ccpendant Aquilius rapporta le triomphe de ccfte vidoirc à 
Rome. Au pardeflus en recompenfc du fccours baülc aux Romains en celle guerre , c£- 
tejieut le pays de Phrygie à Mithridatcs Roy du Pont,& aux enfans du Roy Ariarathcs de 
|Cappadocic,qui eftoit mort en ccfte guerre,la Lycaonie & Cilicie. Dcfiors aufli les Ro- 
mains appellerez ceftç prouince par eux conqucftce Afio. Strabo liu. 14. luftin liure 37. 
Appianus,Veiicius Paterculus,Eutropius,Orofius. 

Environ eemefrae temps Euergetes Roy d’Egypte fe rendit fi odieux à (es fubieds 
tant par Ces cruautez & tyrannies enuers tous fes fubjcts,que par les inccftes & parricides, 
ayant cfpoufç fa four Cleopatra,& puis icelle répudiée pris la fille d’elle pour fa femme, 
qu’ils le penferent brufler dedans fon palais, fi! ne fe fuft retiré fecrettemcnt cnl’ific de 
iÇypre,où il fit encore mourir fon propre fils aifné,l’ayant fait venir de la ville de Cyrene, 
de crainte que les Alexandrins ne le fiflentleur Royj& puis le fils qu’il auoit eu de fa fem- 
me & fa four ClcopatrajdSt il enuoia la telle ôc les mains à fa mere. A caufè dequoy toute 
rfegyptç fut encore plus embrafee d’indignation à l’encontre de luy. A caulc dequoy il le 
mit à faire guerre à fa four & à fa patrie à l’aide de quelques foldats mercenaires eftrâgers . 
[Florusepit.y9.Eutrope, luftin liu.33. 

M. Perpenna, Sc Ç. Çlavdivs P v LCHER,Confuls. 

L e premier vainquit & defeonfit Ariflonicus-.mais il mourut auant que la guerre fùft] 
lachcucc. 
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C. Sempronivs T vditanvs, & M. A Qjr 1 l 1 v s,Confuls. 

Les feditions Si. diuifions inteftines fe renouuellercntplus que deuaht à Romc,entre 
le peuple & la noblcftc, à l’occafion du departement des champs &des loix turbulentes 
que C.Gracchusfrere du precedent, auecFuluius Flaccus, & Carbo vouloient à toute 
force promulguer. Aufquels ScipionrAfricainfcllantvoulu oppofêr,fùt crouué le lende- 
main clloutfé dedans fonlid.Delamort duquel ne fè fit aucune information , bien que 
-outc la ville en fuft dcfplaifantc.Parainiireccut telle fin le parangon des chefs de guerre 

de 
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de ce temps qui n'auoit ( comme dit Velleius Patcrculus) fait, dit ou penféen fa vie choie 
qui ne fuft vertucufc&: louable, aagéde y ans: efquçls il fut dit n'auoit rien acquefté, 
rien vendu, rien édifié &laifl*é feulement à fes heritiers $3. liures d argenr,& 2p. d’or vail- 
lant, luy qui auoit efte le dompteur de la grande Carthage. Cicéron le loue , pour fa fin- 
gulicrc éloquence, loyauté 6c prcud’hÔmic, l’appellant vn fécond foleil , Velleius Pater- 
culus,Appianus, Plutarque. 

A v mcfmc temps les Illyricns, nommément ceux qu’on appelle lapidiens fé rebellè- 
rent contre les Romains. Parquoyle Conful Scmproniusfutenuoyé contre çux, lequel 
en fin les vainquit, 6c cottaignit retourner à l’obéifiance du peuple Romairt^ençore qu’ils 
euflcnt gagne vnc vi&oirc fur luy au commencement. Appianus. 

Carneaoes Philofophe Grec prince de la fe&eAcadcmique mourut,tefmoin Dio- 
genes Laërtius en la 4-annee de l’Olympiade 562. feftant fait vnc eclipfc de Lune au téps 
qu’il expira, laquelle les tables Aftronomiques déclarent eftre iuftemcntaducnuë en la- 
dite annce,pour ce que ce fut en la 161. deuant la paillon de noftre Seigneur au j.iour de 
Nouetîibre,a compter félon noz années. 
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Antiôchvs Roy de Syrie mena, fur la fin de fon régné, vnc grande 6c puiflàntc ar- 
mée contre les Par thés, lefqucls il battit en trois grandcsrencontres . Qu.i fut caufè que 
tous les peuples d’Orient, auec la ville de Babylone fé rendirent à luy. Mais comme ne fe 
doubcant plus de rien, l’hyuer luy euftfaidefearter fes gens en diuers lieux pour hyucr- 
ner, Phraatcs, Roy des Parthes le vint charger fi à l’improuifle, qu’il ne peut cftrc fcçouru 
de les gens,auant que d’eftre defeonfit & tué, félon que Iuftin liu.38. recite. Mais Iofephe 
liu.jj. des Antiq, tcfmoigne,quclafeftcdcPentecoftcfùtcaufe de fa mefaduenture:pour 
ce qu a loccafion d’icelle Hircanus prince des Iuifs quilauoit accompagné en ce voyage 
auec grande troüppe de gens, 6c par le moyé duquel il auoit gagné les premières vi&oircs 
t rmprfnhr de cheminer 6c combattre.Lors qu’ Àntiochus entra dedans 

IcKoyaumc des Parthes auec armce,Demetrius fon frere qui cftoit tenu en garde au pais 
d’Hircanie,fut lafché,à fin que fé mettât en deuoir de rccouurer fon Royaumc,il fuft cau- 
fe de faire quitter l’Orient à Antiochus, la mort duquel eftant publiée , il entra fans refi- 
ftance en la pofléffion de fes premiers eftats,& vefeut encor depuis l’efpace de 4. ans, felo 
le compte d Eufebc.Florus en l’Epitome 59. référé la guerre du Roy Antiochus contre le 

I Roy Phraatcs, au remps que Scipio fut mis à mort. 

Ch. Octavjvs Nipos, 6 c T. Annivs, Confiais. 
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Phlaates Roy des Parthes ne fe contentant pas d’auoir chaftié le Roy Antiochus, 
voulut encore mener vnc armee contre luy iufques dedans la Syrie ; mais il fut deftourné 
de ccfte entreprinfé par les Scythes, qui pour n’auoir efté afïéz falariez à leur gré du férui- 
ce qu’ils luy auoient fait en la guerre precedente, vindrent courir 6c fourrager fon Roy- 
aume. Tellement qu’il fut contraint de marcher auec fon armée contre eux, contraignît 
la gendarmerie Grecque, qui auoit accompagne Antiochus contre luy, de le fuyure. De 
laquelle il fut fi mal féruy,qu’elle donna moyen aux Scythes de le vaincre 6c mettre en piè- 
ces auec fon armec. Au moyen dequoy les Parthes luy fubftituerét fon pnçle Artabanus, 
fouz lequel les Scythes apres auoirrauagé la Parthie fen retournèrent en leur pais. Iuftin 
liu. 42. 

M 1 c 1 p s a eftoit Roy de Numidie en Afrique en ce temps, plutarque. 

L* Cassivs Longinvs, 6 c L. Cornelivs Cinna, Confiais, 
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H me an vs ramenant Ton oft de l’Afic, apres la more d’Antiochus prit plufieurs vil- 
les du Royaume de Syrie, qui auoient efté jadis des appartenances de Iudce : raza aufli le 
temple de Gazirin en Samarie zoo.ans apres qu’il auoit efté bafty par Sanabalath Cu- 
theen en faueur de Manaflès, frere de Iadaus,du temps d’Alexandre le Grand.il contrai- 
gnit outre-plus les Idumeens apres les auoirvaincuz de rcceuoirla Circoncifion & reli- 
gion Iudaïque. 

M. Æmilivs Lepidvs, &: O'reliVs ORESTES,Confuls. 

L’ 1 s t e de Sardcigne feftant rebellée contre les Romains, la reduâion d’icelle fut co- 
mife au Conful O relies, &: auec luy pour Quefleur C. Gracchus en celle charge , qui le; 
monllra lors non moins excrcité & vaillant aux armes, qu’à plaider & à l’eloquence. Plu- 
* fârqueen là vie, Aul.Gclle liu.iy.chap.n. 

Lis jeux fcculicrs,füiuànt l’ordonnance du Sénat, furent pour la 4.fois ioücz àRomc. 
Ccnforinus. 
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Apres que Demetrius le vit deliuré d’afïàires domeftiqucs,occafion le prefenta qui le 
fitafpircrau Royaume d’Egypte. A caufe que Cleopatra merc de là femme luy enuoya 
demander fccours contre Ptolomee,quilaguerroioitpour rentrer en Ton Royaume, fouz 
promelîe de le faire iouyr de l’Egyptc:à raifô dequoy il entra en ce voyage .Mais en fon ab- 
fence,lcs Antiochicns baillans exemple à plufieurs autres citez de Syrie, qui le mefeon- 
tentoient fort des fiercs façons de faire qu’il auoit apprjfes. cj ttrc lesJParjh cs . fe regoltcret 
contre luy,&: fe rangèrent fouz la conduire d’vn liypnon/ fuïtin 

Les Salicns & Falanes, peuples de la Proucncc voifinc de Marlcille, entrèrent en ligue 
auec les Liguriens, Auucrgnats,& Dauphinois, qu’on difoit lors Allebroges:puis auec ar- 
mée enuahirent le terroir des Mafliliens,qui elloient confedercz du peuple Romain : oc- 
cafion pourquoy Fuluius Flaccus Conful mena vne armee à leur fccours, qui deffit en ba- 
taille celle de fes ennemis. Qui ell la première vi&oirc,qui fe trouuc auoir elle gaigneepar 
les Romains outre les Monts, &la première guerre aufli que les Romains y ont fai&c. 
Florus,Obfequens,Orofius. 

M. Plavtivs Vesævs, & M. FvLVivs.FLAccvs,Confuls. 

L i s Qjr e l s toutesfois Frontinus attribue à l’an precedent. Cependant le Conful Ful- 
uius incita les Italiens confedercz des Romains à demander pareil droiâ de nomination 
és eledions des Magiftrats qu’auoient les citoyens Romains.Ce que leur cflant refufé,Ies 
Fregcllans fe rebellèrent, & firent vne confpiration contre les Romains, dont C. Gracchus 
fut foupçonnc.Mais ils feront cy apres chafliez& ramenez à leur debuoir parle Conful 
Opimius.AppianuSjObfèquenSjValcre le Grand. 

Geste annee fut tant fertile, & porta de fi puiflan s vins, qu’il y en eut qui fe gardèrent 
l’cfpacc de zoo. ans, fi Pline efl véritable liu.i4.chap.4.& 14. I 
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P o v r c B que Demetrius auoit ofé entreprendre furie Royaume d’Egypte, & retiré à 
foy Cleopatra, auec grand nombre de richefles, Ptolomec luy fufcita vn compétiteur &: 
aduerfaire, lequel il nomma Alexandre, qui fût furnomme Zcbina ouZebenna, qu’on 
cftimoit cllre fils d’vn marchant d’EgyptCj& luy donna forces pour conqucfler le Royau- 
me de Syric,ainfi que fil luy euft appartenu, comme ayancefté adopte par Antiochus, 
I félon 
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lèlô que Iultin li.39. recite. Mais Iofcphc dit, que Ptolomce auoit cité requis des Syrics de 
leur enuoyer vn de la race de Seleucus pour regner fur eux, & qu’il lcurcnuoyale perfon- 
nage fufdict, lequel moyennant l’efcorte de gens qui luy fut donnée vainquit & tua De- 
metrius en bataille près la ville de Tyr:nonob(tantqu’Àppianus&Floru s en l’Epit. 60 
ont eferit, qu’il fut mis à mort par (à femme à fon retour d’Orient. Quoy que ce foit, Eu- 
febe cient qu’apres le trclpas de Demetrius , Alexandre régna deux ans en la plus grande 
partie de la Syrie. Pource que Cleopatra femme des deux frères defunéts, Demetrius & 
Antiochus retint le relie en la puifsâcc au nom de lès fils qui clloiét trois: deux dcfqucls lè 
nommoient Seleucus, &: Antiochus furnommé Griphon,àcaufe de fon nez crochu ( cô- 
bienque Iolèphe eftimc,qu’ileullaulli lefurnom de Philometor) le tiers portant le nom 
de fon pere Antiochus, auquel le furnom de Cyziccnus fut donné , pour ce qu’il auoit e- 
llé nourry en la ville de Cyzicum (nonotylant que Iullin dit qu’il l’eflimoir feulement 
(ils d’elle &L d’Antioçhus oncle de lès frères. ) Or comme Seleucus fc fuil en l’abfencc de 
les frères, donné le tiltre de Roy, fins la licence, &: congé de fa mcrc, cela fut caufc qu’elle 
le lift incontinent mettre à mort. Et puis donna le nom de Roy feulcmct à fon frère Gry- 
phus ( qui feiournoit lors en la ville d’Athcncs) retenant à ifoy la puiflançc&: authori- 
té de commander, aucc le maniement de toutes les affaires. 

Lvcilivs, Terence, Pacuuius,Accius,Licinius, Ca:cilius,Afranius, poètes Latins 
Comiques & Tragiques, florilfoient en ce ficelé. 

C. Cassivs Longinvs, & C. Sextivs Longinvs, Confuls. 

Av dernier efeheut le gouucrncmcnt de la Gaule apres M. Fvlvivs, où il vain- 
quit &:fubiugua les Salicns: puis fonda en leur pais la ville appellee A qvæ Sexti æ: 
à caufe des fontaines chaudes 5e froides qui clloient en icelle. Qui cil celle que nous ap- 
pelions auiourd’huy Aixcn Proucncc,&: la peupla de citoyens Romains, à lin de feruir ac 
garnifon contre les Gaulois. D'autant qu’il voyoit, que la guerre n’elloit encor finie con- 
tre eux, pour ce que Teutomal Roy des Saliens ou Saliniens citât chalTé de fon pais le re- 
tira vers les Allobroges & Auuergnats , qui le mirent en ellat de le fecourir. 
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Les VoconticnSjhabltans le Mont Ccnis, furent aucc les Liguriens defeonfits par 
M. Fuluius Flaccus Proconful,dont il triompha. Faites Confulaires. 

Cæcilivs Metellvs Balearicys, T. Qv inctivs F l a- 
minivs, Confuls. 

C. Gracchus fut pourla première fois faiét Tribun du peuple: en laquelle dignité 
il propola plulicurs loix aggrcablcs au peuple, & delplailântes àlanoblefle.Entrc lelqucl- 
lcs fut celle par laquelle la vuidange dcsproccz futoftcc aux Sénateurs &: attribuée ou 
communiquée aux Chcualicrs aucc eux. Plutarqiflwm fa vic,Vcllcius Paterculus. 

Les îlles Maiorquc &: Minorque, appcllces des ancies Baléares, furent domptées, & 
réduites en lafubicétion de l’Empire Romain par Mctcllus Confiai, qui prit de là le fur- 
nom de Balcaricus. Straboliu.3. Florus,Obfequcns. 
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H 1 r c A N V s pour fc munir d’auantage contre les Rois de Syrie, renouuclla l’allian- 
ce aucc les Romains en la iq.anncc de fi principauté, &: en la 191. du règne de Syrie , lors 
comme clcritlofephcliu. 13 ch.16. des Antiquitez,que Domitius Ænobarbus 5C C. Fan- 
nius(ainfi qu’il faut lire, au lieu de C.Flaminius)elloicnt Confuls à Rome. Mais quand il 
adioulte que ce fut en la 4 .année de l'Olymp.164. &: au 6. iour de Fcuricr, il déclaré qu’il 
a eu plus d’efgard au Côfulat qui tenoit plus de ladiéte année, que non pas à (on commen- 
cement, &: à la datte du iour que cela fc fit, pourueu cependant que nous cltimions qu’il a 
parlé félon la (iipputation de Pline, qui conltituc ce Confulat à l’an 631. 
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Première partie 



Selevcvs fils aifné de Cleopatrafut par elle mis à morc,enuiron le temps que Do- 
mttius Ænobarbus fut Conful,tefmoins TiteLiue, & Florus en l’Epitomeéo.pourla 
caufe que nous auonscxpofeecy dcflus.Parquoy elle donna le nom de Roy fculemenraj 
fonfrcreAntiochusGriphusfquifeiournoitlorscn la ville d’ Athènes retenant àfoyla 
puiflancc U authorité de commander auec le maniement de toutes les affaires. 

Cependant Alexandre vintà fe mefcognoiflre enuers le Roy Ptolomee qui auoit 
cfléautheur de tout fon auancement. Lequel partant fe reconcilia auec (à fœur Cleopa- 
tra , & donna forces à fon nepueu Gry phus pour recouurcr le Royaume de Syrie,moyen-| 
nant lefqucllcs il vainquit & occit en bataille fon ennemy :& puis rentra cnpofleffion[ 
de toute la Syrie,où il régna, félon qu’a compté Eufebc , l’cfpacc de iz. ans , ayant pris le 
gouuerncment des affaires entre fes mains , apres auoir fài& receuoir la mortà fà merc, 
quelle luy auoit prcparce.Car il la contraignit de boire le poifon qu’elle luy vouloir faire 
âuallcr. Dont on dit que fonfrere Cyzicenus entra en querelle & en débat contre luy 
tant pour la vengeance d’icelle , que pour auoir fa part du Royaume. Mais Iuftin afferme 

3 u’il demeura bié en paix l’cfpace de 8-ans, depuis le trefpas de fa mcre,auatqu’il entraft en 
ifferent contre fon frere, qui fut rcl(â ce qu’il dit) qu’ils fé gucrroicrent fort longuement 
Tvn Tautrc.Cependant Iofcphe tient, que fon régné dura tant en paix qu’en guerre l’cfi- 
pacedc z<>.ans,nonobflant qu’Eufcbe en attribueles îj.à Cyzicenus. 

C n. Domitivs Ænobarbvs, & C. Faknivs Strabo 
Confuls. 

L’ e s s a y que les Romains auoient cy deuat fait des forces Gauloifés,fut caufe du com-| 
Jjncnccment de la guerre qu’ils entreprindrent en ce Confulat contre les Allobroges & 
Auuergnats,qui auoient pris les armes pourlarcflitution de Teutomal Roy desSaliens 
ou Saliniens,& couru le pays des Hcducns ou Autunois alliez du peuple Romain.Tclle- 
mentquc Domitius Conful,futenuoyépour lapourfuiure apres C.Sextius, quilesvain- 
jquit derechefen vnc groflé bataille près Vandalie ville affilé fur les conflans des riuicres 
de Sorgue&de Rhefne,au moyen des Elephans qu’il auoit, chofé non encor veuë parles 
Gaulois.VclleiusPatcrculuSjSuctoncen la vie de Néron* Obféqucs. Defqucls Patercu 
lus dit, que ce fut la première entrée des Romains en la Gaule, pource que la guerre prece- 
dente f’efloit bide en Piedmont feulement. 

La cité de Carthage effant réparée & rcmifefus parles Romains, fut repeuplée de 
leurs citoyens : la conduire defquels en fut donnée à C.Gracchus lors qu’il cfloit pour la 
1. fois Tribun du peuple: lequel apres auoir exécuté fa charge en l’cfpaccdc7o.iours&: 
donné le furnom de Iunonia à celle nouuellc ville , fen retourna à Rome . Plutarque en 
fa vie. 
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L. Opimivs, & Fabivs Maxim y s Æmilianvs, 
Confuls. 

C. Gracchus faffc&ionnant touffours par trop au party du peuple contre la noblcfle, 
vouloir empefeher de force l’abolition qui fe pourfuiuoit des loix& ordonnances qu’il 
auoit fàiâes en fon T ribunat.Dc n^nierc qu’il excita vnc grande (édition àRome. A l’oc-J 
cafion de laquelle il fut mis à mort par le Conful OpimiuS'fiz.ans apres le trefpas de fon 
frcre.felon VelleiusPaterc.Appianus& Plutarque en fà vie. Combien que Pline liu. 14. 
chapitre 4.attribuececy à l’an ae Rome <34. Mais au chapitre 14.1I di& feulement 633. 

Les Allobroges foultcnus par Bituitou Bitito Roy des Auuergnats fort riche princc,re- 
mirent aux champs vnc grande &puiflàntearmce, qui fut caufe que Fabius Conful fut 
au lieu de Domitius enuoié deRomeauec trente mille homes pour acheucr celle guerre. 
Ce Bituit efloit fils de Lucric prince tant pernicieux que par magnificence^ pour roon- 
flrcr fon grand thrcfor,en allant par les chaps il rcfpâdoit çà & là de 1 or & de Target , que 
ceux qui f uiuoiet fon chariot pouuoiét cueillir.II prefumoit aufli tat de les forces, qu’oyat 
parler du petit n 5 bre dcsRomains,il difoit qu’il n’y en auoit pas pour repaiflre de leurs cha 
rognes les chics de fon armcc.Mais nôobflât qu’il fufl fuiuy de cet quatrevingt mil homes. 
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il perdit la bataille pour l’effroy que les cheuauxGaulois eurent des Elephans que les Ro- 
mains auoicnr auec eux . La deffaide fut au confiant de l’I faite 8c du Rholne , le 8 , iour 
d’Aouft(fclon Pline liu. 7 .) Où Fabius perdit au plus fort du confliéfcvne fiebure quarte 
qui le tenoit àlprement: 8c fît demeurer cent vingt mil hommes de fes ennemis, non 
que fi grand nombre cuit elle tuo fur le champ, ains par vn inconvénient. Car Bituit pen- 
lant que le pont ia faiét fus le Rholne ne fut fuffifant pour pafler fi grand peuple que le fié, 
en fit faire vn autre lus des radeaux couuers d’aix liez à chaifnes 8c cordages: lequel le trou 
uant à la défiai de ou trop chargé de fuyans , ou defioint trop à la halle, fit noyer ceux qui 
le bazardèrent de palier delfus. La ioyc de celle bataille gagnee fut fi grande, que Deme- 
trius& Fabius firent drelïèr lus le lieu où les batailles auoient elle données des tours de 
pierre chargées de dcfpouillcs pour marques de leurs victoires. Or Bituit ellat ainfi vain- 
cu, fi en voulut aller à Rome pour faire la paix auec le Sénat Ce nonobllant il fut retenu 
contre le làuf-conduit qu’on leur auoit donné, & puis enuoyé prifonnier en la ville d’Al- 
be , apres qu’il eut elle mené par deux fois en triomphe à Rome , quand Domitius 8c Fa- 
bius triomphèrent. Et qui plus ell fut ordonné que fon fils Cogentiac feroit failiau corps, 
8c amené à Rome. Ainfi prit fin la guerre des Allobroges, qui auoit duré cinq ans : 8c le 
pais réduit en prouince que les Romains (le trouuant bon 8c plailànt) nommèrent la Pro- 
uincc des Romains, comme par vnc excellence. Les autres l'ont dit la Gaule Narbonnoi- 
fe. De forte que dés lors ils firét couRumc d’y enuoycr de Rome des Prêteurs tous les ans, 
pour la gouuerner en leur nom , 8c fouz leurs loix . Comme tcfmoignent lui. Obfc- 
quens,Strabo liure quatriefmc Pline liure lèptielme chap.cinquantiefme Appianus,Oro- 
le,Valerc le Grand. Iules Cefar toutesfois liu. 1 . de fes Commentaires afferme , que l’on , 
pardonna aux Auucrgnats qui fc difoient freres des Romains,& aux Ruteniens ( qui font 
ceux de Rodez) les laillànt en leur liberté: tellement qu’ils ne furent réduits en prouince, 
ny faits tributaires. Combien que les autres déclarent que les Romains afin de fiaffeurcr 
du païSjfc contentèrent mener cy apres des Colonies en Gaule Bracate furnommec Mar- 
tienne, comme ia ils auoient fàid à Narbonne. VellciusPatcrculuS parlant des Gaules, 
dans lefquclles Domitius 8c Fabius(qui fut fornommé l’AUobrogique) entrèrent les pre- 
miers auec armee, dit que iufques à Cefàr , Magné mox claie noflra ajfeêlauimus (y ami- 
fimtts . . 
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P. Manilivs Nepos, 8c C. Papirivs Carbo, Confols. 

Lis autheurs de la mort de Gracchus , entre lefquels cfloit Opimius Confol de l’an 
precedent, furent accufoz deuantle peuple par QJDccius Tribun : mais ils fien retour- 
nerentabfouz. Cicéron liu.i. de l’Orateur. 
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Environ ce temps trois fe&cs de religion prindrent commencement 8c origine en- 
tre les Iuifs : d5t l’vnc rut nommée des Pharifiens, l’autre des Sadducecns,la tierce des Ef- 
fieens: lefquellcs par lîmulation de fain&eté extérieure 8c grand amas de nouuelles tradi- 
tions,altererent grandement la pure 8c ancienne do&rinc de Moylè 8c des prophètes. La 
plus part de leurs lbngcs& erreurs folon qu’ils font recitez par Iolèphe liure trezieime des 
Antiquitez,& liu.i.ch. 7 . de la guerre Iudaïque, outre ce qu’on en peut recueillir du nou- 
ueau Tcllamcnt,elloient fort lembiables aux opinions 8c raifons des foperfticieux de no- 
llre temps. 

Mithridates Roy du Pont fornommé Eupator,fils de Mithridates Euergetes, 
doit auoir fuccedé es Royaumes de fon perc en ce temps, fil a régné, comme veut Appia- 
nus 57. ans, encore qu’Eutrope en compte 60. par i’cfpacc de 31 . ou 41. defquels il me- 
na guerre contre les Romains. Iullin toutesfois tient, qu il cômença guerre aux Romains 
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en la 13. année de fon regne. Et confefle aufli qu’il fucceda fore icunc à la couronne de 
fon pere, qui mourut d’vne maladie fubiteià caufc dequoy il fut long temps fouz le gou- 
uernement de fes tuteurs,qui luy dreflerent fouucntesfois des embufohes pour le faire 
mourir, delqucllcs toutesfois il fe preferua luy-mefmc par fon induftric. On dit aulfi qu’il 
f accouftuma tellement dcllors à vfer d’ Antidotes contre les poifons,que quand il Ce vou- 
lut depuis faire mourir par poifon,il ne peut. 

L. Cæcilivs Metellvs, & L. Avrelivs C o t t A,Confuls. 

Les Romains eurent guerre en ce temps contre les Thraciens. Florus,Eutropius. 
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Micipsa Roy dcNumidie mourut, laifTant deuxenfans légitimés Adhcrbal , & 
Hiemp{al,&vn baftard qu’il légitima, nommé Iugurtha. Salufte. 

M. Pokcivs Cato fils de Cato le Ccnfeur, Conful, auec Q^Màucivs 
Le R or. 

C e Cato fut enuoyé en Afrique à caufe de quelques nouuellctez qui f eftoiét remuées: 
mais apres aitoir pacifié le tout, &: reduiâ: l’Afrique en prouince,il mourut en icelle. Aul. 
Gclle Îiu.i3.0bfequens. 

Cependant l’autre Conful alla faire guerre aux Sarniens , qui habitent les Alpes, 
lelquels il vainquit & fubiugua. 
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Estant Ptolomec (urnommé Phifcon décédé le 8.dcs Ptolomecs depuis Lagus, qui 
eftoitfonfrcre,luy fucceda au Royaume d’Egypte, & y régna, au compte a’Eufebe Sc au- 
tres 17. ans. Mais Clemcns Alexandrin liu.i.des Stromaccs comprend tout le tempsqu’il 
rc gna la première & féconde fois Sc fon fuccefleur, entre les deux en 3 6 . ans , le furnômant 
pour ce regard, auec Iofophe & Straho liu. i7,Lathuru$,qui lignifie retourné. Combien 
qu’Eufebc l’appelle Phifcon, Epiphanius So ter, Plutarque Lamyrus,qui vaut autant à di- 
re, que grand parleur:Paufanias liu.i.PhiIomctor,& ce par mocquerie, pource que iamais 
Roy ne fut tant hay de là mcrc,que luy . Càfdés auant le trefpas de fon pere elle l’auoit 
fai& enuoyerdemourer en Cypre,afin delcftranger de luy. Puis apres là mortfeftoit en- 
core mile en tout debuoir de l’empefcher qu’il ne paruint &C fucccdaft à la couronne, en- 
core qu ? il fiift l’aifnc de fes frcres.Et pource que les cftats du Royaume ne furent de ce cô- 
IcntemêntjClle fit donner le Royaume de Cyprc pour appannage à fon autre fils nommé 
Alexandre, afin qu’il luy lcruift de contrepoids contre l’autre. 

Les Efclauons,& Dclmatiens feflegerent contre les Romains, & prindrent les armes 
de telle fàçon qu’il fallut enuoyer le Conful Marcellus contre eux , lequel les vainquit & 
deflfit en batailleront if acquift le furnom de Delmatiquc. Afconius Pted. en la 3* a&ion 
de Cicéron contre Verres, Eutropius. 

L. CjECilivs Met ellv s furnommé en cefte dignité Delmaticvs, &Q. 
Mvcivs Scævola A v g v R.,Conluls, 

C e Scjeuola,fut au iugement de Cicéron, l’vn des plus exccllens Iurifconfultcs de Ion 
temps. 
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M. Tcrentius Varro,Philofophe & Poète, appellé de S. Auguftin,lc plus doéte des Ro- 
mains, nalquit. Eufebc. 

L. Licinivs Geta, & Q^Fabivs Maximvs Eb vR.Nvs,ConfuIs. 
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L e téps d’iccux ne fc trouue mémorable d’autre chofe,quc de la guerre qui fut ache- 
uee par Metellus contre les Dclmatiens , defquels il triompha . Eutrope, Faites Con- 
ful. 
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M. Æmilivs Scavrvs 6c Cæcilivs Metellvs, Confuls. 

L e premier defqucls flic enuoyé contre les Liguriens, ou Geneuois , fur lefquels il ga- 
gna quelques vidoircs,qui firent qu’à Ton retour il en triompha à Rome . Faites Coniù- 
laircs. L’autre fut le troifiefmc fils de QjCardlius Metellus furnommé le Maccdoniquc, 
qui mourut en ce Confulat, ayant côme diient Cicéron 6 c Paterculus apres auoir longue- 
ment vefcu, obtenu tous les principaux honneurs de ià patrie , &: acquis le premier hon- 
neur en icelle, outre beaucoup de beaux triomphes qu’il luy auoit rapporté en cefte heur 
de laitier quatre fils tous grands 6 c cxccllcns perfonnages , qui le portèrent en ià fcpultu- 
rc: defqucls l’vn auoit cité Conful 6 c Ccnièur, l’autre Conful,le tiers eitoit Côful,le qua- 
triefine Prêteur 6 c pourfuyuant le Confulat qu’il obtint cy apres. 
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Environ ce temps Ptolomee fut contraint par fa merc , de prendre ià plus ieune 
fœur nommée Seleucic en mariage, 6C de répudier l’autre nommée Cleopatra qu’il auoit 
eipoufèedaquellcàcefte occafion fe donna à Antiochus Cyziccnus , qui aflcmbla toute 
la gendarmerie que les Rois d’Egypte tenoient en Cypre,aucc laquelle il fouftint la guer- 
re qu’il auoit pour la contendance du Royaume de Syrie contre ion frère Antiochus 
Gryphus, duquel il fut du commencement vaincu 6c mis en routte. Au moyen dcquoy,le 
vainqueur entra dedans la ville d’Antioche, où il trouua Cleopatra femme de ion irrere & 
iœur de la ficnne,nomce Gryphinc,à l’optât de laquelle fut ladite Cleopatra miie à mort. 
Mais la iuftice diuine,ne permit que ce mesfaid demeurait long-temps impuny. Car ve- 
nant la fortune à porter meilleur vifage à Cyziccnus, luy fiit regagner vne grande victoire 
fur fon frère, qui fut mis en fuittc;& iàfemmeGryphine attrapée par le vainqueur, duquel 
elle rcceut ce quelle auoit moyenné à iàpropre fœur , ièlon que Iuftin liu. 39, recite. De- 
puis ce temps(commc Ioièphc 6c Euiebe atteftent,les deux freres demeurèrent en guerre 
continuelle l’vn contre l’autre, iufqucs à la fin de leurs iours , tournant la chance mainte- 
nant fur l’vn, maintenant fur l’autre, qui les fàifoit régner comme alternatiuement fur la 
Syrie. Iuftin adioufte que Gryphus régna 8. ans en paix depuis qu’il eut fait moutir fa mè- 
re deuant qu il entrait en querelle contre fon frere, laquelle vint de ce qu’il le voulut cm- 
poifonner. Les hiftoircs de ce ficelé nous demonftrcnt,que le plus dont les Rois d’Afiote 
d’Egypte ayent fait parler d’eux alors , a efté par leurs parrycides meurtres 6c incc- 
ftes , qui ont cité toufiours fuyuis de leurs chaftiemens enuoyez par la iuftice di- 
uine. 

M*. Acilivs Balbvs, 6 c Porcivs Cato, Confuls. 

Les Scordifqucs f cftoient eilcuez au pais de Thrace. Parquov Cato Conful fut en- 
uoyé contre eux auccarmee 5 où il fiit fi mal iès affaires , qu’il fut honteufement deffaid 
par eux . Mais T. Didius Prêteur luy fucccdant en ià charge , réfréna leur auda- 
ce 6c iniblcncc par quelques vidoires qu’il gaigna fur eux , qui furent dignes du 
triomphe. 
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Les Cimbres 6 c Teutoniens,peuplc$ de la Germanie, qui habitoient le long de l’O- 
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ccan Septentrional, ayans efté contraints de defloger de leur pays , à caufc du déborde- 
ment de la mer, pour en trouucr vn de plus commode habitation, trauerferént toutes les! 
Gaules, puis fe vindrent jetter dedans les prouinces de l’Empire Romain:à l’occafion de- 
quoy Carbo Conful les alla trouucr au pays d’Illyrie,mais il fut honteufement deffait & 
tué par eux,aucc toute fon armee .Plutarque en la vie de Marius,Strabo, Cornélius Taci- 
tus, Faites Confulaircs . Dcfqucls Cornélius Tacitus au liurc des mœurs des Germains 
confcfTc expreflément que ce Conful fut l’an 640.de Rome zio.deuanc le fécond Confu- 
lat de Traian:qui eft vn tefmoignagc formel contre Merçator,qui rapporte ce Confulatà 
l’an preccdent.Mais quand il adioufte au mcfme lieu que les Romains commencèrent 
en la raefinc annee feulement d’ouy r le bruit des armes des Germains , 6C d’auoir affaire 
aueceux,à caufe des Cimbres ,il me fait auflipenfer que ce fut femblablement lors que 
les autres nations de la Germanie, fuiuant l’exemple 6c la brifcc des Cimbres 6c Tcuto- 
niens, commencèrent d’apprendre le chemin des Gaules, 6c de paflèr pour y venir faire 
leurs demeures, & pour f habituer en aucunes contrées d’icelles. En la mefme façon que 
les Gaulois eftoient enuiron joo.ans auparauant allez faire lefemblable en la Germanie 
fouz Sigoucfc.Or fi ainfi cft que Carbo ait efté deffait par eux cefte annee , Plutarque fc 
fera abufe difant que la nouuelle de la defeente des Cimbres 6c des Teutons, vint feule- 
ment à Rome apres la prife de Iugurtha. Au refte Iul.Cæfar en (es Commentaires tefmoi- 
gne que les Cimbres eftans entrez en la Gaule,y laifterent en vn certain lieu affez près du 
Rhin 6c de la mer Occane fix mille de leurs gens, qui fe nommoient Atualiciens.pour gar- 
der les hardes & meubles qu’ils ne pourroient porter aueceux:Iefquels fy fortifièrent fi 
brauement, qu’ils fy maintindrent ôc conferucrcnc toufiours depuis contre les aflauts 6c 
aggrefftons des peuples de la Belgique, iufqucs à ce qu’ils les eurent contraints de les laif- 
fcr en paix. Au moyen dequoy il Fy accommodèrent en telle forte que Doropius Feft per- 
fuadé en les antiquitez d’ Anuers,quc de ceux qui y dirent d’eux, ladite cité a pris fon ori- 
gine &naiftànce. 

Citcitivs Metïllvs, 6c Cn. Papirivs C ARBO,Confùls. 

L s s ifles de Sardcigne 6c de Corfegue fe rebellèrent contre les Romains: mais le Con- 
ful Metellus y eftant arriué les dompta 6C ramena en obeifTance. Faftes Confulaires. 

En la mefme annee C.Marius apres auoir efté Prêteur à Rome obtint legouuernemét 
de l’Efpagnc vltcricurc, laquelle il deliura des volcrics 6c briganderics qui Fy fàifoiéc,fcpt 
ans deuant fon premier Confulat. Plutarque. 
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M. Livivs Drvsvs, 6 c L. Calphvrnivs P 1 s o,Confuls. 

Les Scordifques peuples de Thrace,ifTus des Gaulois firent guerre aux prouinces Ro- 
maines.Toutesfois Dru fus Conful les rembarra fi bien par vne bataille où il les vainquit, 
qu’ils perdirent l’enuie de fortir plus hors de leurs limites. Florus, Ruffus , Faftes Con- 
fulaires. 
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L e s Cimbres apres la deffai te de Carbo, rentrèrent és Gaules 6c les fourragèrent. 

A v mefme temps aufli les ferfs 6c efclaues Famaflercnt en grand nombre en la Sicilc,& 
firent la guerre à leurs maiftres. Appianus. 

P. Cornelivs Sc ipio Nasica, 6 c L. Calphvrnivs BestiAjCoFuIs. 

A caufc que Iugurtha feftoit par vne mauuaifè façon emparé du Royaume de Numi- 
die, apres auoir mefehamment fait mourir les deux frères Adhcrbal, & Hicmpfallcs 
Rois légitimes, qui Fcftoient mis en la fauuegarde 6c protetiondu peuple Romain, luy 
fut la guerre fignifiee 6c commencée, qui fut appellec Iugurthinc, dont la conduite 
'ut premièrement donnée à Calphurnius Conful , qui Fcn acquitta fort mal : car 

M 
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il fc laiflâ vaincre par prefens, voire iufques à luy octroyer vne defaduancageufe paix pour 
le peuple Romain, queleScnat ne voulut aduoücr. Salluftius , Florus, Eutropius, Faites 
Çonfulaires. ’ . 
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Les Gaules eftoient en ce temps mifcrablemcnt troublées 6 c affligées par les Cim- 
Ibres & Teutons. Et routesfois cftans enfin dcchaflcz , comme ifs voulaient tirer en Ef- 
pagne, furent repouflez. Parquoy rebroufTerent chemin deuers l’Icalie. Cefar liu.7, defès 
Commentaires, Florus. 

M. Minvcivs Rvffvs , et Sp. Posthvmivs Albjnvs, 
Confuls. 

L e dernier fucenuoyé contre Iugurtha,où il fc porta auffl lafchemcnt que Ton prede- 
ccflcur. De forte qü’eftant vnepartie de fon armee vaincue en vne rencÔtrc où fpn ftere 
commandoitjil fut contraint de reccuoir vne ignominieufè paix , quj fût defàduouec par 
le peuple Romain. Âuthcurspreccdcns. 

Les Scordifqucs 6 c Daces furent derechef vaincuz par les Romains, fout la conduite 
de Minutius Conful. Froncinusliu. 2. Florus, Eutropius. 
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Comme les deux frères fc guerroyèrent à outrance en la Syrie , la Iudccdcménra 
|quelquc peu de temps en paix . Et cependant Hircanus fc fortifia grandement, en baftif- 
fant pluficurs forterefTcs 6 c faifàntamas de toutes munitions de guerre. Finalement apres 
auoir retiré pluficurs villes qui auoient efté de l’ancienne appartenance de Iudee,il mic le 
iicgedcuantla villcdcSamarie, 6 cy laiflâ les deux fils Antigonus 6 c Ariftobulu? pour le 
|continuer. Al’occafion dequoy Antiochus Cyzicenus amena vne grande armee au fc* 
cours d’icclIc, qui fut honteufement repouflee 6 c chaflce,iufqucs à Scvthopolis. De forte 
que le fiege fut rcmené deuant Samaric corne parauanr. Pour lequel faire leuer, Cyzice- 
nus rentra derechef en Iudce aucc nouuclle armee, pillant 6 c faccageant tout. Mats il fut 
encore repoufle: 6c ne voulant pourtant quitter le ieu, laiflâ la charge de fon armee âdeux 
de fes Capitaines.- l’vn defquels fut tué des Iuifs , l’autre vendit par argent la ville de Scy- 
thopolis 6c les autres voilînes. Qui fut caufè, que Samarie apres auoir enduré en grande 
mifcrc 6c deftrefle le fiege par vn an,fut à la parfin forcée 6c rafee. Et demeura l’efpaçe de 
100. ans ou enuiron dcfcrte,iufqucs à ce qu’Herodcs la fiftrebaftir 6 c nommer Sebaftc en 
'honneur d’AuguftcCefâr. Iofepheliu.13. 

Environ le mefme temps Mithridatcs Roy du Pontfurnommé cy apres le grand, 
cftant fortyde minorité, pritl’adminiftration de fon Royaume entre fes mains. Laquelle 
touccsfbis il ne commença pas pluftoft à penfer comme il le gouuern croit , que comme il 
raugmcntcroitjàccqueracomptcluftinliu. 37. Car ayant l’cfprit frétillant de gloire 6 c 
d’ambition, & le courage haut, il fc hazarda tout incontinent d’aller faire la guerre aux 
Scythes , qui auoient efté iufqucs alors indomptables 6C inuincibles : tcfmoin la honte, 
confufion& pertes que Cyrus, Darius, Philippe 6 c Alexandre auoient rapporté d’eux. 
Neantmoins toutesfois il fé prit à eux de fi bône lorte qu’il les vainquit, & foufinit à fâ loy. 
Parquoy cflant fa puiflâncc 6 c réputation grandement accreuë,par ce moyen il luy fut fa- 
cile bien toft apres de réduire 6 c annexer tout le pais du Pont à l'on Royaume . Or com- 
bien que les autheurs n’ayent point cxprcflcmcnt noté 6 c defigné le temps auquel cc- 
cy fc fit , fi eft-çc qu’on peut bien entendre d’eux que ce n’a pas efté fort Joing de ce 
temps. 

Les Cimbrcs ayans efté repouflez des Gaules 6 c des Efpagncs , enuoycrent prier les 
Romains de leur donner quelque terre pour y faire leur habitation 6 c refidence. Dequoy 
jftansefeonduits fc difpol'erent à la guerre , 6 c defeonfirent Sillanus Conful auec toute 
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(on armée, qui leur cftoit allé au dcuanc.Florus,Eutropius,Afconius Paedianus. 

Q^Cæcilivs Metehvs, & M. Ivnivs S i l l a h v s,Confuls. 
i L e premier fut enuoiè pour pourfuiurc la guerre contre Iugurtha , lequel il vainquit 
en pluücursgroflesbataillcs.Mais il ne peut toutesfois mettre fin à ccftc guerre ceftc an- 
née ne en la fuiuante, comme recitent Salufte Plutarque en la vie de Marius;qui difent 
aufli qu’il mena quant &: luyC.Marius pour vn defes Licutenans en cefte guerre:où il fcf 
uertua de monftrer toutes les preuuçs qu’il cft pofiîblc de proüefle & de valeur, Tellcn)ct 
qu’aucc la bonne grâce qu’ilfen acquift des folaats, il emplit toute la I,ibyc & toute la 
çité de Rome de l'a renômcc. Qui fut caufe de le faire fuccedcr en la charge de Mctellus, 

En la mcfmc année Q^Seruilius Cæpio gouuerncur d’Efpagnc vltcrieurc en tiltre de 
Prêteur, deffit lcvLufitains ou Portugais, qui feftoient voulu rebcller:dont il mérita d’en 
triompher à Rome l’année enfuiuant. Appianus, 
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Servivs Svlïitivs Galba, & M. Avunvs Sc AVR.vs,Confiils. 

Lï dernier fetrouueés Fifres Confiilàires auoir efté lubrogé àvn autre, fccnuoyé 
(comme tefmoignent Vclleius Paccrcul us,& Cornélius Tacitus)contrc les Cimbrcs:def- 
qucl&ilfutauflimilheureufèmcnttraiâéquc fon predeccfleur. Car outre lapertedefon 
armee, il fuctué fiir le champ. 
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Aux a B a N V t y.Koy des Parthes de la famille femblc cftrc décédé enuiron ce temps, 
edantocciscn vnc guerre qu’il menoitaux peuples delà Colchidc. Nousauons cy deuât 
dcclarç qu’il auoitfuccedc à fon nepueu Phraates. L’annec toutesfois de fa mort ne le 
trouuc point fpccifice ,mais nous la rapportons au plus près de fon temps que nous pou- 
uons.Cependantludinliu.^.tefmoigncqu’illai/Ta deux fils qui luy lucccdercnt l’vn a- 
pres f autre à fon edat , Mithridaces z.du nom , qui fut par fes grands faiâs furnommç le 
Grand, &: Horodes.Neantmoins toutesfois il femble qu’il faut pludod admettre le tef- 
moigoagedcPlutarque,Dion,Florus,Xiphilinus,qui prepofimt deuxautres Rois apres 
Arxabànus deuant les deux precedcns,à fçauoir Pacorus premier du nom, lequel Appia- 
nus appelle aufli çn quelque endroit Sintrieus, qui fit alliance auec Sylla au nom du peu- 
ple Romain)& Phraates z. qui fit guerre à Tigranes pour l’amour de fon fils. 

Les Tigurins,q.uc nous appelions auiourd’huy le Canton de Suyflcs de Zurich, ac- 
compagnez des Ambrons autres pcuplcsGaulois,forrans de leur pays à grande armee en- 
trèrent dedans les prouinces alliées au peuple Romain,fignammcnt de celles qui efloiëc 
du long du Rhofnc.Aufccoursdcfquellcs leConful Cafliusfutcnuoié,quiy fit fi mal lès 
affaires qu’il fut tué par cux,(on armee deffaifte & paflèc fouz le joug:Comme Ccfàr Iiu. j. 
auec Orofius recitent. Parquoy l’opiniô de Tacitus n’eft receuë,qui eferit, que ce Caflius 
fut tué par les Cimbres,lefqucls à noftrc iugcmentf cftoient défia retirez des Gaules, 

C. M a R i v s, qui auoit efté Légat de QiMctellus en la guerre deNumidic,fçachant 
la bonne réputation qu’il f y eftoit acquis ,fcnrcuint à Rome; où il fit tant par les belles 
promeflcs,qu’il fut efleu Côful,auec L. C a s s i vs,pour auoir la charge de la guerre cotre 
lugurthadequel il pourfuiuit tant viucmét qu’apres luy auoir baillé la chafle en plufieurs 
rencontres, le contraignit en fin de f aller joindre à Bocchus Roy de Numidie,& les vain- 
quit tous deux apres, auec leurs forces en vne mémorable bataille.SaluAc,Plutarque. 
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Qv e i. q^v,e s peuples de Gafeongne, appeliez Teétofages &c Tolofains,prindrcnt les 
armes contre les Romains qui dcfpefchercnt incontinent Seruilius Cxpio Conful,qui 
les combattit allez heureufement en quelques rencontres . Puis ayant pris la ville de To- 
lofe, pilla dedans les temples lor qui auoit eflé au tresfois apporté par les Gaulois du lac 
du Temple d’Apollo, de Delphes, qu’on diét auoir elle tint malheureux aux rauiflèùrs 
d’iccluy,qu’ilapporraàtousvnemalhcureufe fin, tant à leurs biens,qualeur vie. Strabo 
üu.4. Eutropc,Orofe, Iullin, Aul. Gellc liu.j. Ce qui ne fc fit rien contre les Cinabres ce-] 
ftcanneeen Gaule, nous fait entendre qu’ils n’y efloient encor retournez. 

C. Attilivs Serranvs, &c Q^Servilivs C^çpio, Confuïs., 
Bocchvs ne voulant plus hazarder Tes eflats pour la querelle de lugurtha , le deli 
ura vif entre les mains de Sylla pour le rendre à Marius/^ Qui fut la fin de la guerre Nu 
midique^de laquelle il triompha puis apres fort glorieufement à Rome. Mais pour ce que 
Sylla le voulut attribuer l’honneur de la prife de lugurtha, vne ialoufie fen mic entrc eux, 
qui fc conucrtit en haine, laquelle fut la fourcedes horribles guerres ciuiles qui fçn en- 
(uyuirentcy apres par l’Empire Romain, Sallufte, Plutarque. • , . 

M< Tvllivs Cicéron pcreôc prince de l’eloquence Laçine, &dès' Orateurs 
Romains, nafquitcn ce Confulat, félon le tpfmoignagc d’ Aul. Gelle Iiu. iy. &de Plutar-i 
tarque en fa vie, &deluy-mefmefemblablement, qui afferme que ce fut 34. ans apres le 
Confulat de Q^Cxpio&dc C.Lxlius. Vellcius Paterculus ditt auffi que Pbmpcius 
nafquit au mcfmc Confulat, félon Pline liu.37. le dernier iour de Septembre, ^ ‘ 
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Hircanvs, apres auoir tenu la principauté des Juifs & la (buuceaineTîlcrlficafbre 
cnfemblc l’cfpacc de 31. an, mourut. Iofèphecfcrit qu’il futoutrcics deux qua|itcz.prece- 
dentes fort renommé d’auoir eu l’cfprit de prophétie, & la cognoiflance des chiofcs futu- 
res par vn don fingulier de Dieu. . ; , - 

P. Rvtilivs Rvffvs, Sc Cn. Manlivs, Confufs, 

Les Cimbrcs &: Teutons, auec plus grand nombre que deuant, retournèrent és Gau- 
les ,& fallicrcnt auec les Tigurins Sc Ambrons, nations Gauloifcs,pour exterminer l’Em- 
pire Romain. Qui caufa tel clfroy à toute l’Italie, que le Conful Manlius fut baftmernent 
defpcfché contre eux, auec plus grandes forces que iamaisjauec lcfquellcs fè Joignirent 
celles qu’auoit ia Seruilius Cxpio,qui auoit eflé continué par le Sénat cn fa charge , à fin 
qu’eux deux cnfemblc conduififfcnt plus heureufement celle guerre. Mais l’enuie & am- 
bition mit vnç telle difcordc entre cux,qu’cllç fut caufç de la ruine dç tous deux . Car ils 
furent honteufement deffaiéts en bataille par leurs ennemis, le 8. iour d’Oélobrc, auec fi 
grande perte de gens qu’il y eut plus de quatre vingt mil combattansde l’armcc Romai- 
ne occis fur le champ, auec les deux fils du Conful fans bien 6oopo. bagagiers. A celle 
caufc Carpio fut rappellé à Rome, & par fentencc du peuple dégradé de toutes fa digni- 
tez, puis exécuté à mort. Plutarque, Florus,Eutropiu$,Orofius. 

E n la mefrne annee aulIUes Romains rcccurent vne autre grande defeonfiture degés | 
parles Portugais cn Efpagnc, comme a noté Julius Qbfcquens^/'*^'' **** * * 

Si laguerre que les Romains ont eu contre Mithridates a duré au copte tfAppianus S 
4i.ans,ellc doit auoir cômcncé ceflc année ou enuiroicobicn qu’il ne la faudra pas prçdrc 
au téps que les Romains cômenccrct de le cÔbattre,ainspluflofl lors que Mithridates co- 
meça de femer les premières occafions des guerres enfuyuates que les Romains eurent cy 
apres contre Iuy . Qui fut quâd apres auoir fait mourir feçrctemétparlcmoycd’vnGor- 
dius Ariarathcs 6 . dunomRoyde Cappadocie( nonobflant qu’il euflefpoufç fàfbeur) 
qu’il f entremit par vne feinte amitié de défendre le fils d’iccluy , qui fucceaa a la couron- 
ne de Cappadocic(nommé de mcfmc nom que fonpere) contre N icomedes Roy de Bi- 
thynic,qui luy auoit efraeu guerre. Et puis incontinent apres mena guerre au IG à fondicl 
nepueu mcfmc, fôuz prétexte de ce qu’il ne voulut mettre en liberté Gordius mcurtriei 
de fon feu pcrc. En laquelle il le tualuy-mefmc traiftreufement de fes propres mains , en 
vn colloque de paix qu’il eut auec luy . Puis reduifit entre fes mains lcpàisdçCappado- 
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cic:ou il mie fes Licutcnans Se gouuerneurs pour le gouuerner en Ton nom.Mais les Cap- 
padocicns firent venir d’Afic où ilfcftoitfauuêlefrcrcdcleur Roy dernier , qui fe nom- 
ment aufli Ariarathes, (tellement qu’il fut aufli hui&icfme de ce nom , Se le dixhui&iefmc 
[en l’ordre des Rois de fa lignee)pour le faire leur Roy .Qui fut caufc de faire rcuenir Mi- 
thridates contre luy,auec vnc telle puiflance que rayantdefFait en vne grande bataille , le 
contraignit de quitter fon Royaume, lequel il mit derechef entrefes mains. Dcquoylc 
panure fugitif conccut vn tel dcfplaifir qu’il en mourut, fans laifler aucune lignce.A cauiê 
dequoy la lignée & famille des Rois de Cappadocic,qui auoit duré fans interruption de- 
puis Pbarnaces fils d’Atofla fille de Cambifespere du grand Cyrus faillit en luy. Noant- 
moins toùtèsfois les Cappadocicns ne pouuans demourer fouz le joug de Mithridates, 
cfléurent vb des grands Seigneurs de leur pays pour leur Roy, qui fe nommoit Ariobarza- 
ncsdcqüei afin de fe fortifier en fon eftat,fc fit conformer par les Romains, Se rcccuoir en 
leur alliance Se pfotcction.Occafion pourquoy Mithridates ne folànt pas déclarer apper- 
tement contre lcsRomains, incita fouz main Tigranes Roy d* Arménie à dcfnichcr Ario- 
barzançs de |a Çappadopic. Ce qu’il fit,&: y mit au lieu de luy Gordius, qui cftoit fait à la 
dcuoqpû de Mithridates.Dont Ariobarzanes fut contraint fe retirer à Rome:ainfi que ra- 
comptcritluftin liu.37.&38.aucc Appianus.Orpourccque les trois Ariarathes derniers 
& Ariobarzanes cftoiçnt amis Se alliez du peuple Romain, mefmcmement que les Ro- 
mains tlctiant qu’ Ariobarzanes fut eflcu,auoient mis en liberté les Cappadocicns , com- 
mandant à Mithridates de ne rien prétendre ny entreprendre fur eux : il nous a fomblc 
qu'on a voulu prendre le commencement de la guerre Mi thridatique , au temps que la 
Cippadociefut premièrement occupée par Mithridates,combicn qucles années des oc- 
currences precedentes n’ont efté Ipccifiees par les autheurs. 



Vu Monde. 402.J 


| Sepmaines. 6 


j R. de Syrie. 19 ( Muchabccs. I 


Olympude. 1 6p. I 


| R.des Grecs. 109 


( R. S Egypte. 14 | Ve Rome. 649 



Amjtobvlv s,aifnê des cnfàns de Hircanus fucceda és eftats d’iceluy:& fut le pre- 
mier qui changea le nom de la principauté en dignité royalc,prenantle diademe qu’il en- 
uoya aufli à fon frère Antigonusdcqucltoutesfoisil fie tuer en la mefine année, pource 
quille foupçonrtoitd’affoder le Royaume.il fit outre-plus mettre les trois autres frères 
en prifon,&:fa mere pareillement qu’il y fit mourir, pource quelle vouloit par force auoir 
le gouucrncmcntdu Royaume. Cependant il régna feulement vn an, durant lequel il 
annexa au Royaume de Iudee le pais des Ifurecns,&: les contraignit de rcceuoir la reli- 
gion Iudaïque.apres qu’il les eut vaincus, félon que Iofcphe récite, qui compte quccccy 
aduint 4 81. an apres le retour des Iuifs de la captiuité. Ce que toutesfois ne peut cftre vray, 
fi Cyrus n’a commencé à régner plus de zo.ou 30.ans pluftoft qu’il n’cft eferir. 

Les Cimbres Se Teutons cftoient ( à ce que difent les hiftoriensjfi courageux Se har- 
dis, que rien ne pouuoit durer deuant eux , tant ils fàifoient d’effort de leurs mains , là où 
ils trouuoient à combatrc , fi violcntement Se fi foudainement qu’ils fombloicnt vn feu 
foudroyant tout par où ils pafloient. Au moyen dequoy apres qu’ils eurent honteufoment 
dcffai&s & emportez tous les premiers Capitaines Romains, aucc leurs armees qu’ils a- 
j uoient rencontrées de là les Alpes, & ne trouuans plus perfonne qui leur ofàft fairerefi- 
ftancc, ils en furent fi bien amorcez, qu’ils fe refolurent d’aller jetter leur tempefte fur l’I- 
talie. Ce qui caufa vn tel cfpouuantemcnt dedas Rome, que perfonne ne fc trouuoit celle 
année qui fofaft prefenter pour demander le Confulat. A caufo dequoy l’importance de 
celle guerre Cimbrique,&: la réputation que feftoit acquifo C. M a r. i v s au fait de la 
guerre, fut caufe de le faire eflireConful celte année pour la fecondcfois,auec C. F la- 
v 1 v s F ï m b r i a, encore que les loixfiiflent au contraire, lefquellcs defendoient d’eflire 
vn perfonnage abfcnt,& que certain temps qui cftoit prefix ne fuft elleu entre deux, pre- 
mier qùon le peuft cflire pour lafocondefoisau mefine magiftrat, afin de luy donner la 
conduite de celle guerre, nonobftant que les Cimbres n’entreprindrent rien celle annee 
contre les Romains : à caufe qu’ils tournèrent toute leur impetuofité Se orage fur l’Elpa- 
gnc,d’où ils fui ent vaillamment repouflez par les Celtibcres,& contraints de répéter les 
Gaùlcs.Plutarquc en la vie de Marius,Florus . Cependant pource que Iulius Oblcqucns 
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tefmoigne qu’il fè fit vnc ccliplc de foleil en ce Confulat , laquelle les tables Àftronomi- 
ques démon firent eftreaduenuë au compte d’aucuns le 4. de Feuricr de l’an 647.de Ro- 
me,fi nous prenions les années comme elles fe font comptées depuis Ccfar : delà ils veu- 
lent conclure que ce Confulat appartient à l’annee precedente . Mais celle difçor dance 
peut eftreaduenuë de la confufion qui aeftédeuant Cefar es années Romaines. 

Les Tfiraciens eftans auec armée entrez en IaMacedonç,furétpat les Romains vain- 
c\.vi6C contraints fe retirer en leur pais. 
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Aristobvlvs ayant acheué la première année de fon règne, mourut.Parquoy la 
couronne paruint à (on troificfmefrere nommé Iamncc,diâ: aufli Alexandre, par le moyé 
de Saleure, femme d’ Ariftobulus,à laquelle il auoit promis mariage: 6c régna, félon le co- 
pte de lofephe i7'.ans . Au commencement delqucls il fit mourir Tvn de lès fferes, quil 
foupçonnoit pratiquer quelques npuuclletcz contre luy. 

L e retour des Cimbres cftant attendu par les Romains fur le temps nouueau , fift en- 
core obtenir celle année le 3. Confulat à C. Marivs, auquel fut donné pour ad- 
ioin& L, Avrelivs O restes. Pour ce toutesfois que les Cimbres nçvindrent 
comme on les attcndoit,il ne Ce fift rien contre eux, que les préparatifs de la guerre fuy uâ- 




Plutarque, Velleius Paterculus. 



L \ Syrie eftoit merqcillcplement vexce 6c aflligee de guerres ciuilcs en ce temps, qui 
eftoient continuelles entre les deux frères , Antiochus Grypfius, 6c Cyzicenus, lo- 
fephe, ' 

L’occasion qui fit obtenir les Confulats precedcns à C. Marivs, luyfitcn- 
cor conlccutiucment rcceuoir le 4. celle année , auec Catvlvs Lvctativs. 

Car les Barbares eftans de retour és Gaules lediuilèront en deux armées pour palfer 

Italie par deux palïàgcs j dont l’vn qui eftoit par les hautes Allemagnes , que aefendoit 

Catulus efeheut aux Cimbres: 6c l’autrç qui eftoit le pas des Alpes 6c des Geneüois,aux 

Teutons 6c Ambrons: Aufquels f oppofa M af ius,qui les deffit tous en deux mémorables 

batailles, 6c en occitplus de cent mil auprès de la ville d’Aix en Prouécçrl’vne où les Am-. 

brons qui eftoient les plus belliqueux de toute l’armee, fiirét fculs deffaits: l’autre Ips Tcu- -c *-*** 

tons. Velleius Paterculus, Plutarque. 

V» Monde. 4018 | Sepmdines. x | R,.. de Syrie. xx | Machabees. 3 ^ 

Olympiade. 4 | R. des Grecs, ij» J R.cC Egypte. 17 | De Rome. 6yz 

Lathvrvs apres auoir régné 17. ans en Egypte, fut contrainftf lelon que récite Iu- 
ftin 6c Paufanias) par là mereà qui il fàfchoit d’auoir compagnon, de quitter fon Royau- 
me^ le fauucr en Cypre, où il régna 6c feiourna pendant les dix ans que là mere occupa 
le Royaume apres luy, auec fon frère Alexandre quelle auoit rappellé de Cypre: lequel 
toutesfois ne f ofanc fier en la cruauté d’iccllc , l’abandonna peu apres pour aller viure en 
{cureté ailleurs : fignamment apres qu’il eut veu qu elle ne fe contentant d’auoir dcchaf 
fc fon aifné, le fàifoit encore pourfuyurepar vne armee iufqucs dedans Cypre.Tellcment 
qu’elle le contraignit d’en partir, apres quelle luy eut fajd donner vnc bataille non tant 
coutesfois pour y cftre le plus foible que pour la honte 6c vergongne qu’il eut d’eftfe veu 
en guerre contre fa mere. 

L a vi&oire precedente, 6c la crainte que l’on eut du refte des Barbares , furent caufe 
que le Confulat fut déféré pour la cinquiefme fois à Marivs: auquel il eut pour çom- 
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jpaignon M A i l i v s. Et alla au fccours de Catulus , qui n’auoic peu empefeher le 
hallage des Alpes aux Cimbres. De forte qu’il les fallut combaccrc en la pleine deVer- 
fcilcnuiron le xy.iour de Iuillet,où ils furent quafi dcfïài&s iufques àvn. Car il y en eut 
de tuez bien 160000.&: éoooo.pris prifonniers. Qui fut caufc que Marius fut furnommé 
le troificfmc fondateur de la ville de Romem’eftant eftimé le péril dont il l’auoit dcliurce^ 
pas moindre qu’auoit anciennement eftéccluy des G au lois. Ce qu’on eferit du courage 
des femmes Ombriennes apres la deftai&c de leurs hommes , mérite bien qu’on le mette 
en mémoire. Car quand elles virent tout perdu pour elles, enuoicrcnt prier qu’on lauuaft 
leur honneur, à la charge de feruir aux Religieuses Veltales. Ce que leur citant refufé, el- 
les combattirent longuement de defllis leurs chariots, cmploians toutes fortes d’armes 
pour leur defenfe. Finalement fe voyant prelfees de tous coïtez, montèrent delTus leurs 
chariots vcltucs de robbes noires en ducihtuerentceux de leurs hommes qui fuirent, làns 
dilferençc quelconque, les vnes leurs pères, les autres leurs maris ou leurs frcres,& eftran- 
glans leurs petits enfans aucc leurs propres mains, le tuoient cllcs-mclmes apres. Comme 
tcfmoigncnt Plutarque, Velleius Paterculus,Orolc &: autres. . Laquelle victoire alleura 
les Romains en leur conquclte de Dauphiné & Proucnce , voire par tout le Languedoc, 
qui fut rcduict en prouince Romaine, & le pais (au lieu de Gaule Bracatc) appelle Gaule 
Narbonnoifc,pour la Colonie enuoiee fus les confins de Gaule & Eipagne. 

Av incline temps Sylla citant Lieutenant de Catulus , conquit Se lubiugua par force 
d’armes lapluf-part des nations Barbarcs,qui habitoient entre les Alpes. Plutarque en 
là vie. 
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C. Iulius Cælàr,qui fut le premier Dictateur perpétuel des Romains, nafquit en ce Co- 
fulatleix.iour de Iuillet. Dion,Macrobcliu.i.dcs Saturnal. 

P a r. les pratiques de Saturninus Tribun du peimle, C. M a *. i v s fut elleu Con- 
ful pour la 6.fois,aucc Valem vs Flaccvs. Ce qui n’eltoit oneques aduenu à au- 
tre qu’à luy,& à Valcrius Coruinus.En faueur dequoy Marius laifla entreprendre & faire 
à ce Saturninus beaucoup de chofcs iniques & defrailonnablcSjqui firent cognoiltre qu’il 
ccrchoit les moyc »s de le faire fcigncur de la ville. Dont fenfuiuirent pluficurs troubles 
&: meurtres de gens de bien, outre ce qu’il fit enuoier Mctclluscn exil, pource qu’il ne 
voulut oneques approuucr vnc pcrnicieufoloy qu’il vouloir mettre en auant. Choie que 
Ile Sénat eut tant à cœur, qu’il bailla permiflion à Marius de deliurer la ville de ce danger. 
Ce qu’il fie, apres auoir pris &c mis à mort Saturninus, 6 c fes Complices qui l’cltoicnt fau- 
tiez dedans le Capitole. Appianus, Plutarque. 
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M. Antonivs, & Avl. Pos TVMivs,Confuls. 

Les Portugais fe rebellèrent & prindrent les armes contre les Romains.Mais L.Cor- 
nclius Dolabclla les vainquit en bataille, & contraignit de feremettre en l’obeillànce du 
peuple Romain. 

Les premiers combats des EIcphans furent rcprelêntez en Théâtre à Rome en ce Co- 
fulat, félon Pline liu.S.chap.7. où il di& aulli que ce fut l’an y. 
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Environ cctcmps,lacicédc Ptolemais fcreuolta contre les Iuift : à l’occafion de- 
quoy , Alexandre alla mcctrc le liège dcuant:& la prelfa de fi près , que les citoyens furent 
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contraints appcllcr Ptolomcc Lathurus à leur fccours, qui eftoit en Cypre, lequel y vint fi 
bien accompagné, qu’il fift leuer le fiege aux Iuifs, &: fc retirer. Iofcphc, 

Cæcilivs Metellvs, 6c T. Dioivs, Confuls. 

A v dernier efeheut le gouucrncment de l’Efpagne, 6 c la conduitte de la guerre contre 
les Celtibcres Sc autres peuples qui f eftoient rebellez : lesquels il fccut fi bien ranger par 
quelques batailles, ou il en tua plus de 20. mil qu’il pacifia toute la prouincc, 6 c en reCeut >„ 
l’honneur du triomphe . Appjanus,Frontinus hu.2. Il lemblc que ce Didius eft celuy que * ' ' 
Plutarque dit que Sercorlus accompagna en la guerre d’Efpagnc.auec charge de mil ho- 
mes, où il prit vnc rigoureufe vcngcnce des habitans de la ville de Caftulo 6c des Gyrilce- - 
niens,qui auoient penfé par furprile mettre en pièces toute fa compagnie. 
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Cn. Lentvlvs, 6c P. Crassvs, Confuls. 

A R. R. e s t futfaid par lé Sénat Romain , qui defendoit aux Romains de faire plui fa- 
crificc ou immolation d’homme viuant. Pline liu.50.chj. 

L e s Portugais fe rebellèrent derechef contre les Romains , 6 c forent par eux , fouz 
la conduite de CralTus ConfuI, heureufement vaincuz cn quelques batailles , Appianus, 
Florus. 



Du Monde. 4055 


Sepmaines. 7 j 


R.de Syrie. 17 


| Machabees. 


8 


Olympiade. 171. 1 


| R .des Grecs. 117 | 


R.d Egypte. 5 


| .De Remit."/ 


— 

6 S 7 



Environ ce temps Lathurus aduerty qu’AIcxandrc Roy des Iuifs eftoit entre cn li- 
gue, auec Cleopatra fa mcrc , fortit de Cyprc , 6 c luy alla mener guerre cn Iudee, ou il le 
vainquit cn vnc bataille, en laquelle forent tuez 50.mil Iuifprcslclordain. Au moyen 
dequoy il porta plufieurs dommages à toute la Iudee, fins qu’on luy fift rcfiftancc. Et euft 
faid encor pis, fi le fccours qu’enuoya Cleopatra ne foft arriuc , qui fift retirer Lathurus, 
pour aller enuahir rEgyptc,qu’iI cfpcroit trouuer delgarnie de dcfenlc: toutesfois qu’il fe 
trouua bien loing de Ion compte. Cependant Cleopatra aftiegeacn perfonne la ville de 
Ptolcmais, qui ferendità elle par compofition . Etl’cftant là # vcnu trouuer, Alexandre 
flit rcccu fort gracicufcmcnt, puis renuoyé auec grands prcfens,apres qu’il eut renouucl- 
é &: conformé l'alliance auec elle. Ce qui luy hauflà fi bien le courage, que quand il vid 
Lathurus retourné en Cypre, il remena ion armée en la balle Syrie , où il conquefta plu- 
ûcurs villes, nommément Gadara , 6 c le chafteau d’Amathunte , dedans lequel Theodo- 
rus fils de Zeno auoit retiré lès plus precieulcs richclïcs , qui fût tellement irrité de ccftc 
perte, qu’il alla delèfpcrement donner dedans le camp des Iuifs $ dont il en tua plus de dix 
mil,&gaigna tout le bagage d’Alexandre. Lequel toutesfois ayant quelque temps apres 
remis fus vne nouuclle armce,afficgca les villes de Raphia 6c Anthedon.qui luy furent ré- 
duës par compofition. Puis en continuant fes profpcritcz , prit d’alfault la ville de Gaza, 
laquelle il fit râler apres y auoir fàid grand carnage de gens. 

Cn. Domitivs, 6 c C. Cassivs, Confuls. 

A v temps delquels, ainfi que Suctonc 6c lui. Oblequcns tclmoignent , 6c en celle O- 
lympiadcl félon l’obfcruation d’Eufcbe) aufqucls Iuftin femblc aulfi fauorilèr, Ptolomcc 
<urnommé Appion fils baftard du Roy d’Egypte, qui eftoit Roy de Cyrçne, mourut! 
lyantparfon Tcftamentinftituélc peuple Romain heritier de fon Royaume ; Ce que 
routesfois Appianus référé, a la première année de l’Olympiade 17 6. Eutrope à l’an de 
Rome 6-j6. 
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Environ cc temps le Roy des Paiches nommé Pacorus'fqui cftoit le premier de ce 
nom,contrada premièrement alliance auec les Romains par vn lien Ambafladeur nom- 
me Orobafus, lequel il fit efcorcher tout vif à Ton retour : pource qu’il auoit permis que 
Syllafaflitentreluy& AriobarzanesRoy de Câppadocie, quand il luy donna audience, 
ni Qu» fut lors qu’vn deuincur qu’on difoit C.haldcen , qui auoit accompagné ceft Oroba- 
Jjr fus, ayant contemplé la phyfiognomie de Sylla, dift qu’il cftoit force que cc perfonnage 

/ ‘ ‘f* f* 1 ft vn * our trefgrand.& qu’il fcfmerueilloit comme deilors mefme il pouuoit fupporter 

A qu’il ne fuit le plus grand du monde,tefmoin Plutarque en la vie de Sylla. Selon lequel, 

auili en la vicxle Lucullus,Tigrancs commença de régner au Royaume d’ Arménie enui-j 
.wM 4 ron le mefme temps, fignamment de la grandc,apres qu’il fe fut retiréde la captiuité des 
Parthes,aufquels il auoit efté donné dés fa ieunefte en oftage,moiennant qu’il leur donna 
r é*f' x /^gjCt pour (à deliuranccvne partie de fon Royaume, laquelle toutesfois il retira bien toft apres 
par armes de leurs mains, leur faifànt vne fi rude guerre qu’ils ne feftoiet oneques aupara- 
uât trouué traidez (î lourdemét par aucun autre, qu’ils furet à ccfte fois par luy. Aumoyé 
dequoy dés qu’il fe vit afleuré d’cux,il falla hazarder fur l’Armenic mineur, qui cftoit lors 
fouz la main d’vn Artânes,qui en fut le dernier Roy de la lignee &pofterité de Zadriadris, 
par quiello auoit efté occupée fur les Rois de Syrie au temps d’Antiochus le Grand, & cri-] 
gec en Royaume proprietaire, pource qu’il l’en dechafta & débouta l’annexant à la fienne. 
Et combien qu’on tienne qu’il cftoit de la pofterité du premier Artaxes,qui fe rendit pof- 
fefiedfj de la grande Arménie fouz le mefme Antiochus, fi eft-cc qu’il ne le lit point qu’il 
aieefté fils d’iccluy,ne quels autres predcceifcurs il eut.Nonobftant qu’on a bie fait men- 
tion d’vn frère nommé Gura-.Comme nous recueillons de Strabo,Iuftin, Plutarque, Ap- 
pianus, Dion: outre lefqucls Pline déclaré que ce Tigraries fut furnommé le Grand. 
'L.“"C'R. a s s v s, & S cævo LA,Confuls. 

F v l v 1 V s Flaccus cy deuant Conful,& depuis Tribun du peuple, feftant ingère auec 
Tibcrius Gracchus de faire accorder par le peuple Romain le droit de bourgeoifè Ro- 
maine à tous les alliez & confèderez habitans par toute l’Italie,auoit tellement affriandé 
les Italiens d’obtenir cefté qualité qui les fàifoit deuenir de fubjets cfgaux à leurs Sei- 
gneurs, qu’ils ne ceflercnt oneques depuis de pourfuiure les moyens d’y parucnir.Iufqucs 
à ce que Liuius Drufus fut eficu Tribun du peu pic, qui f’efforça de les gratifier en cc point. 
Mais pource qu’il voulut mettre en auant d’autres loix, qui ne plaifoicnt ny aux Italiens 
mcftnes,ny au Sénat, ny au peuple Romain,ilfc rendit odieux à tous : tellement qu’il fut 
afTafinémcnt mis à niort,fans qu’on fçeuft qui l’auoitfrappé.Combien que le foupçon en 
tomba fur les Italiens. Ncantmoinstoutcsfois pource qu’ils fe virent forclos de cc qu’ils 
prcçendoicnt,& queles Cheualiers Romains voulurent par force faire publier vne autre 
loy pour les recerchcr plus auant(combien que fouz prétexte d’icelle ils pretendoient de- 
riucrà euxlafouucrainepuifranccenlacitéjil en concernent vne telle indignation, qu’ils 
fe délibérèrent de fe rebeller contre les Romains. Mais ils firent premièrement des ligues, 
alliances & confpirations fccrctes cnfcmblç,qui fe menèrent long temps deuant quelles 
fuflèntdefcouucrteSjàcaufcdesdifTcnfionsquifurentà Rome entre les Sénateurs &les 
Cheualiers. Appianus. 

Cependant le gouucrncmcnt de la prouincc d’Afic efeheut au Confiil Sca:uola 
(cftimé lorsle plus do de Iurifcofulte des Romains)qui fe comporta en cefte charge aucc 
telle modeftic &c continence, que le Sénat toufiours depuis le propofa en exemple à ceux 
quialloicntaux gouucrnemcns des prouinces.Valere le Grand liu.8.Ciceron auffidccla-| 
re au liurc des fameux Orateurs, qu’iceluy aucc L.CrafTus& M-Antonius furent les plus] 
cxccllens Orateurs de leur temps à Rome: tellement qu’ils firent fembler que l’cloqucncc 
cftoit paruenue en fa maturité en leur aage entre les Romains. Ioint qu’il ne feftoit one- 
ques veu fi grand nombre d’autres excellens Orateurs auparauant.Dauantage au mefmçj 
Confulat QJdortenfiuSjqui fut le plus grand Orateur de fon temps apres Cicéron, aagé 
de 19. ans commença de plaider aucc grande admiration de ceux qui fouirent. 
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Sylla âpres auoir cfté Prctcur(commecfcrit Plutarque en fa vie)fut en ec temps cn- 
uoyé en Cappadocicpour remettre Ariobarzanes en fon eftat, duquel il auoit efte chaffé 
par Gdrdius à l’aide &fiipport que luy auoic baillé Mithridates Roy du Pont: cnlêmble 
aulTî pour reprimer vn peu iceluy Mithridates qui fentremettoit de trop de ch<5fes,&alloit 
embraffant vn accroiflcment dcnouuelle feigneurie, de non moindre cftéduë, que celle 
qu’il auoit auparauant. 

L a qv i l l e charge Sylla exécuta braucment,& remit Ariobarzanes, apres auoir def- 
faid vne groffe trouppe de Cappadociens à laide des alliez &C confcderez du peuple Ro- 
main : & depuis encore vne autre plus grofle d’ Arméniens, qui venoient au fecours. Tel- 
lement qu’ilfemblc qu’on doit icy prendre le commencement de la guerre que les Ro- 
mains ont eu contre Mithridates par l’eipacc de 50. ou 31. années ( au compte que Pline 
en faid liu.7.) pluftoftquc 42. félon Appianus & Eutrope , ou félon Iuftin 46. qui tou- 
tesfois afferme qu’elle commença en la 23. année defon regne. Et pour ce que le temps 
d’icelle a efié,tefmoin Orofc, diuerfement recité par les autheurs , il n’eft befoing de lire 
31,. pour 42. en Appianus, comme avouluSigonius. D’autant mefmement qu’ils peuuét 
auoir pris lejcommencemcnt d’icelles années au temps que le Royaume de Cappadocie 
fut occupé par les Capitaines de Mithridates, quand ils firent mourir les deux derniers A- 
riarathes. 

C. Coelivs Caldvs, & Domitivs Ænobarbvs, Confuls. 

Les Celtibercsfc rcbcllans prindrent les armes contre les Romains . Mais Fuluius 
Flaccus Prêteur f oppofa tant vertueufement à eux, qu’il les deffit,& en tua iulques au n 5 - 
bre de 20.mil en vne groffe bataille. De forte qu’il les rangea à fa volonté , Sc rendit l’Ef- 
pagne toute paifiblc iufqucs à la venue de Scrtorius. Appianus. 
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Les diftènfions & guerres ciuilcs qui eftoient entre les Rois de Syrie & d’Egy pte,les fi 
rent venir en tel mcfpris entiers leurs voifins, que chacun fefforçoit de pefeher fur eux 
comme en cauc trouble . De forte que les Arabes mefmes, defquels on faifoit an para 
uant peu de cas pour la guerrc,f enhardirent d’aller faire courfes ic pillages fur leurs pais, 
ayans vn Roy nommé Herotimus,qui auoit fix cens fils, tant de fes remmes que de fes co 
cubines,entre lefqucls il diuiioit fes forces, &: les faifoit courir par diuers endroits les pro 
uinccs d’Aûe & d’Egypte. Tellement qu’il rendit foy & la nation grandemet redoubtablc 
tous les voifins. Iuftin liu.39. 

C. Valerivs Flaccvs, &: M. Herennivs, Confuls. 
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Antiochvs furnommé Gryphus, apres auoir ( comme tefmoignc Iofephe ) règne 
±9. ans, fut par les embufches d’vn Heracleon mis à mort: laiffant vn fils nommé Seleucus 
qui luy fucccda,&: continua la guerre que fon pere auoit eue contre fon oncle Antiochus 
Cyziccnu$,pour le rccouurcmcnt total de fon Royaume, lequel il defeonfit & occit en v- 
ne bataille. Au moyen dequoy le fils qu’il auoit nommé auifi Antiochus, prit auec la fuc- 
ceifion la querelle de fon perc,& le vengea en vne bataille qu’il gaigna fur fon coufin Sc- 
leucus: par laquelle il le dcchaffa de toute la Syrie, & ne luy laifla lieu de fauueté qu’en la 
Cilicie,où il fut encore bien toft apres bruflé vif auec tous fes domeftiques dedans le Té-j 
pic de Mopfus,à cauiè de la haine qu’on luy portoit pour fes cruelles mœurs. Qui fit, que 
fondiét coufin Antiochus(qui fut furnommé Eufebes ou Eufcbius, par ce, comme eferit 
Appianus, qu’il auoit efté preierué de mort, par la pitié desSyriens, ou par vne fienne amie: 
ou pourcc qu’il fe vantoit cftre ayme & mary de la Lune, ainfi que fes peres & oncles a- 
uoientefté)demeura pourvn temps paifiblc delà plus part de la Syrie.Car Antiochus fire- 
rcdeSeleucus en occupoit encore vn autre : lequel apres auoir faiéfc amas de quelques 
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forces, rentra en concendancc auec ledid Eufcbius,par lequel il fut defFaid & tué . Par- 
quoy Ion tiers frère, nomme Philippe luy fucceda en la partie de Syrie qu’il auoit tenue , 
&: y rdgna au compte d’Eufebe z.ans,lcfquels il termine en la dernière annee de l’Olym- 
piade precedcnte-.durant laquelle auffi,il did que la Syrie tomba en la puiffance des Ro- 
mains.Cc que toutesfois ne fembleeflrc véritable, pource qu’Appianus tcfmoigne que 
ceft Eufebefot chafle de Syriepar Tigranes Roy d’Armenie:& Iofcpheliu.13. ch. 10. des 
A'ntiquitcz, qu’il fut tué par les Parthes , depuis que Lathurus fut rcftably au Royaume 
d’Egypte. Parquoy fuiuant le iugement dudid Appianus.nous cflimons que le règne de 
Antioebus Eufcbcs Si de fes coufins,a dure iufqucs à l’arriuec de Tigranes en Syrie. Ce 
que Funccius cflimc cftrcaduenu dix ans apres le trefpas d’Antiochus Griphus. Mais 
nous y en trouuons par noftrc fupputation quelque peu dauantage. 

C. CLAVDIVS PVLCHEK,& M. P ER P E K N A,Confllls. 

Les Thraciens cflans entrez à grande puifTance dedans le pays de Macedone.y firent 
& portèrent de grands dommages, mefmcs défirent en vnc rencontre Gemimivs Prê- 
teur Romain, aucc fes légions. Iul.Obfequcns. 
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L. Marcivs, Si Six. Ivlivs C æ s a R,Confuls. 

L a guerre des alliez d’Italie, qui de long temps fecouuoit&fùmoit,& fut appelleede 
ce Italique ou fociale&Marfique/embrafa celle annee cotre les Romains, tefmoin Ap- * 
pianus &: Solinus chap.z.pource que les plus puiffans peuples & les plus bclliqucufcs na- 
tions de Tltalie fc foufleuerent cnfcmble contre les Romains , à caufc qu’on leur dcnioit 
le droid de bourgeoiûe Romaine. Combien que les Marfiens fcdeclarcrét les premiers, 
apres auoir fàilly à tuer les Confuls au temps qu’ils celebroient les fériés Latines , Si puis 
defeonfit & tué Q.Servilivs Proconsvl aucc Ton armee , qui efloit enuoie 
pour obuicr à leurs entrcprinfe£Qui fut caufc que les Samnites, Peligniens, Piccntins, 
Lucanicns,& Marruciniens fuiuirent leur exemple , Si que les Romains déclarèrent la 
guerre contre eux, qui ne l’auoit encor cfté. A celle caufe les Faftes du Capitolc,auec Vcl- 
leius Patcrculus,& Afeonius Pædianus afignent le commencement d’icelle au Confu- 
latenfuiuant.Tanty a que celle guerre fut mcrucillcufc , pour la diuerfité des accidens 
qui y aduindrcnt,&: pour la variété de la fortune en icelle. De forte qu’il fen fallut bien 
pcu,quc les ennemis n’accablafTent l’Empire Romain, pource qu’ils efloient , non feule- 
ment en forces d’armes Si nombre d’hommes , mais auffi en hardieffe , difeipline militai- 
re, manière de guerroyer, Si en fufifance de Capitaines à peu près cfgaux,& fcmblables 
aux Romains , à caufc du long Si continuel aguerriflcmcnt qu’ils auoient apris auec eux. 
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L. CiESAR, Si P. Rvtilivs Lvp vs, Confuls. 

L a guerrtfeflant déclarée contre les peuples d’Italie, les Confuls Si autres Capitaines, 
aucc pluficursarmces, furent enuoyez contre eux, qui les combattirent en diuers cuene- 
mens.Car le Conful Rutilius fut deffaid Si tué en vne rencontre par les MarijeiufTautrc 
auflimisen routrc.Mais C.Marius,Sylla,& autres Capitaines eurent l’avantage en d'au- 
tres rencontres .Car à chafquc Conful furent adioints cinq Pjpteurs , auec autant d’ar- 
mccs:afin de faire la guerre en diuers lieux. Qui fut caufè que les ennemis leurs oppoferét 
aufi autant d’autres Capitaines & armccs.Mais il cfl certain que nonobflant que Marius 
eufl tué fix mille Marfiés en vne rencontre, qui efloient les plus belliqueux detousleun 
compagnons (tellement qu’on dit que les Romains n’auoient oneques auparauant triom 
phé d’eux , ny triomphe fans eux ) les Romains firent ceflc année beaucoup plus de 
perte de gens de Capitaines es autres rcncôtrcs que leurs ennemis. Appianus,P)utarquc ; 
Florus,Eutropius,Orofius. 
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A v mefme ceps Ariobarzancs,Roy de Cappadocie fut derechef dcchaffé de fon Roy-1 
aumc par Bagoas,&Miftraliis,ou félon d autres par Tigvancs Roy d’A rmcnie,à l'inftiga-j 
cion&pourchas de Michridates Roy du Pont. Par mefme moyen auffi Nicomcdes FU)ÿ 
de Bichynie fils de Nicomedes, duquel nous auons parlé çy deuanr, naguercs au para uant 
Uecede, qui eft celuyqui auoit fait mourir fon perc , fut dépouillé de ion Royaume par 
Ton frère Socraccs* A l’occafion dequoy l’vn & l’autre affligé eut recours aux Romains- 
lefqucls prenans en main la defenfe de leur caufe , les firent reftablir en leurs Royaume.* 
(par Lv ci vs Cassivs Proconsvl d’Afie, & par M. Aqvilivs, 8c 
M a N I v s : lefqucls apres cela incitèrent Nicomedes à faire des courfcs 8c entreprinfesf 
fur les pais de Micbridatcs . Qui furent le prétexté de la guerre qui fen enfuyuiccntre 
luy & les Romains * Car il enuoya fes Ambaflàdcurs vers les Capitaines Romains pour 
en faire fes doléances , qui demanderont qu’on luy fift faire raifon par le Brthynicn - ou 
qu’on ne l’empefchaft de la prendre d’iccluy. Et pour ce qu’il rcceut v oc refponfç ambi- 
guë , par laquelle les Romains difoiét qu’ils n’auouroiéc point les courtes 8c aggreffionj 
indeuës 8c non occafionnees que Nicomedes fèroic fur luy, nôplus auffi qu’ils ne fouflfrL- 
roient que luy offenfoft Nicomedes : fignifians qu’il auoit cité luy-mefmc autheur de l’in- 
iure foi&cau Bithynien par Socrates.Lors ayant fait de longue-main fes préparatifs pour 
l’entreprinfc qu’il premcditoit.fit alliance auec les Rois & princes d’A fie, de Scytbjç* 6'ar- 
matic 8c les Gaulois: enuoya fon fils Ariarathes auec armée en la Cappadocie, qui en de- 
chaffo derechef Ariobarzancs. Appianus,Iuftinliu. 37.38. 
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Aiixamdre frere de Lathurus auoit cfté rappelle par fa mere , au gouuççnernent 
du Royaume d’Egypte. Mais cftant informé qu’elle luy brafToit vn mauuaisparçÿ 9 ilPa 
preuint fi bien, qu’il la fit mourir : ce que le peuple d’Egypte crouua tant mauuajs T qu’il je 
chafla,&rrendicla couronne à Lathurus , qui la pofteda derechef par le rapport d'Eufebc 
& autre? 8.ansou 9-filyacu }6.ans depuis le commencement de fon premier, règne, iuf- 
Jqucs à fon trcfpas(comme veut Clément Alexandrin.) Tant y-a qu a fon retour , jil affic- 
gea la cité de Thebes,qui feftoit rebellée contre luy 18c l’ayant prife au bout d,c yuns^ la 
rendit en fi pauure cftat,qu’il ne luy laififa aucune marque de fon ancienne grançjcur,&: de 
la proéminence en richcffes 8c opulences qu’elle auoit eu fur toutes les villes d’Egypte & 
de Grèce. Paufanias. 

Estant la guerre commencée entre Michridaccs Roy du Pont,& les Rqjs.dc Cap- 
padocic& Bithynie , les Romains prindrent en main la defente de ceux-cÿ : auxquels if y 
cnuoycrcntfecourSjfouzlacharge&conduitcedc M. Aqvilivs, &; X- Cas- 
sivs, qui furent honteutemcnc deffoiéts par Michridates, 8c leur armee mife a vau de 
routte: Aquilius pris prifonnicr 8c cruellement mis à mort, en la maniéré qu’on di£t, que 
CrafTus flic depuis traidé des Parthcs . Au moyen de laquelle vidoiro les Royaumes de 
Cappadocie, Bithynic& d’Afic vindrent en lapuiflànce dudid Michridates: comme Ap- 
pianus recite, duquel toutcsfbisla tradudion Latine référé cccy à l’Olympiade 180» mais 
il eft notoire qu’il fiiut lire autrement. Somme qu’apres ces conqueftes Michridates vou- 
lut aller foire laguerre aux Rhodiés auec fa puifl'ancc, lefqucls le fouftindrent fi bran P met 
qu’il fut repoufïe lourdement en tous les aif autsqi i’il leur d^najL^^en fin contra int < 

retirer auic fo honte & confufîon. cLl t - ] 

L. Porcivs Cato, 8c Cn. Pompeivs Strabo, Confuls. , ^ 

C e s t e annee fut moins fouorable que la precedente aux Italiens, en la guerre qu’ils 9 **- 
auoient contre les Romains . Carcn toutes rencontres, ils curent quafï du pis , 8 c furent y 
la plus part de leurs Capitaines tuez. Combien que le Conful Cato perdit auffi la vie en ^ 

vn affault qu’il donnoit au camp des ennemis, &: ce comme on eftimoit de la maindu fils ^** a ** v 
dcMarius. Mais entre tous les Capitaines Romains qui firent le mieux, Syllafuccftimé 
auoirfoid de plus beaux exploits de guerre: ccllemcnc qu’il fen acquift vne fort grande 
reputation. Finalement toutesfois les Romains fe crouuans réduits cn telles difficultcz, JZ j * 
accorderont le droit de bourgeoifie aux peuples qui ne leur auoient encor foulic la foy, ^ 
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comme aux Vmbricns&Tyrrhenicns. Ce qui les conforma d’autant plus en leur con- 
tante & loyauté. Et puis apres tant de vi&oircs les Romains vindrentà tellement auoir 
l’auantagc fur les Italicns,lcursayans fait perdre tous leurs bons Capitaines, & la pluf. 
part de leurs gens de guerre, qu’ils les forcèrent tous les vns apres les autres de reprendre, 
comme auparauant le joug& la loy des Romains. Appianus,Orofius. 

C. Ploîivs G ali v s fut le premier, qui fit en ce temps profclfion à Rome, d’enfei- 
igner à laicuncflè la Rhétorique Latine. Cicéron, 
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AuxandU Roy des Iuifs ayant vaincu les Arabes en quelques rencontres , con-| 
traignit les Moabites & Galaadi tes à luy payer tribut. Mais vn peu apres , il tomba en vnc 
embufehe d’Obeda Prince des Arabes,ou il perdit la pluf-part de fon armée, &Iuy-rac£- 
meefehappa à grand peine. Lequel dcfaflre donna encor occafion aux Iuifs de fefinou- 
uoir,& rebeller contre luy. Iofephe. 

■ M LT'fi lidatis pourfuiuant le cours de fa fortune, fc mit en pofTeflion de la Phrygie, 
prouince desRdmains, puis confcquemment de l’Afieics villes de laquelle il fit mettre à 
mort tout en vniour plus de 60. mille citoyens Romains. Et non content de ce eriuoya 
deux armees,rvne fouz la conduire de fon Lieutenant Archclaus en la Grèce, qui f em- 
para de la cité,& du port d’ Athènes, par le moyen d’vn Philofophc delà fcéte d’Epicurus 
□orné Arifton ou Ariffion qui fc ioignit à luy, auquel il en donna Içgouuemcmët.Ce que 
nous èonftituons auèc Plutarque au Confulat de Sylla, encor que Velleius Paterculus,& 
Appianus femblent le référer pluftoft. 

L. Co itH e l iv $ Sylla (depuis fumommé l’Heureux) & Q^Pompeivs, 
Confuls. 

L a guerre des alliez mile à fin, celle de Mithridates fut proclamée, & la charge d’icelle 
commife à Sylla.Combicn que Marius ayant pratique vn Tribun du peuple fvoulut à 
toute forcé attirer à foy celle commiflion ,dont f enfuiuit vn grand trouble en la cité , par 
lequel Ici Confuls décernèrent ceflâtion de la iufticc&furfeancc de tous affaires publi- 
ques. A caufc dequoy ils le trouuerent en danger d’eftre mis à mort par les complices de 
Marius:tellement que le fils du Conful Pompeius fut tué aucc plufieurs autres en ce gar- 
bouille:& fut le pere depolc de la dignité Confulaire.Mais on ofta feulement la charge à 
Sylla d’aller faire la guerre à Mithridates, la transférant à Marius, qui enuoia fur le champ 
des Capitaines en la ville de Nola, pour prendre l’armcc qui yeftoit appareillée pour al- 
ler contre*Mithridates,& la mener à Marius. Lcfquels forent affommez parles foldats, 
pource que Sylla les prcuint,à qui ils f aimèrent mieux donner qu’à Marius. Au moien dc- 
quôy il les ramena à Romc,d’où il fit vuider Marius & tous les complices, apres auoir faiéf 
mourir tous ceux de leurs partilans qui peurent tomber entre fes mains:cntrc lcfquels fut 
le fedirieux Sulpitius,cn recompenfe de ceux de fes amis qu’ils auoient auparauant fai£t 
mourir. Et pource que le peuple fe voulut mefler de celle partie pour Marius, Sylla fitj 
mettre léfcu en quelques endroits de la ville, qui y fit vn mifèrable degafl. Tel fut le co- 
menccmcnt&motifdc la furieufè guerre ciuilecxcitee pour les partialitez d’entre Sylla 
&C Mariusdaqucllc amena apres foy non feulement vne horrible trainee de maux & de 
cas tragiques, mais auffi vn merueilleux changement de mœurs, de couflumes & auffi d’e- 
flat à Romc.Cc qui fut dénoncé celle mefmc année par grand nombre de lignes & pro- 
diges inaccoullumcz & cfpouuantables,par lcfquels les Içauans deuins de la Tolcanc in- 
terprcterët (au rapport de Plutarque)la mutation du monde, & le pafTage en vn autre aa- 
gc:pource qu’ils fe pcrfuadoicnc qu’il y en doibt auoir huit tous differensles vns des au- 
tres en mœurs & en façons de viurc:à chacun defquels ( fc difoient ils ) Dieu a prefix cer- 
tain terme de duree.Mais que tous viennent à finir leur cours dedans l’efpace du grand 
|an:& que quand i’vn ell achcué,& l’autre prell à commencer, il fe fait ainfi quelques mer-| 
ueillcux Sc. ellrangc ligne en la terre ou au ciel . Finalement Marius ellant euadé de Ro- 
me, & ayant efehappé encore vn autre grand danger es Mardis de Minturnes, pa/Ià en 
Afrique . Et cependant Sylla donnoit ordre aux affaires de la ville , ayant duïoye fon 
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Environ ce temps Lathurus fit venir de Gnide Demecrius,furnommé Eucaerus 4. 
des fils de Gryphus, frere de Philippe, &luy donna la principauté de Damas. Puis eux 
deux enfemblc donnèrent beaucoup d’affaires à Antiochus Eufcbes leur coufimqui tou- 
ccsfois ne laiffà rien gagner fur luy , iufques à ce qu’eftant quelque temps apres allé au fe- 
cours de Laodicé Roinc des Galadcnicns contre les Parthes,& ayant efté vaincu , & tue 
en bataille, retournala Syrie aux deux frères . Iofephe liurc treziefme chapitre ai. des 
Antiquitcz. 

Environ le temps que Sylla fe partit d’Italie, Mithridates eftoit de feiour en la vil- 
le de Pergame,où il departoit entre fes amis fes principautcz 6c conqueftcs : ayant fon,fils 
aifné au Royaume du Pot & du Bofphoré,où il gouuernoit fes terres patrimoniales, qu’il) 
auoit eu de fes pcedcccfTcurs’ iufqu’auxdeferts qui font delà les marées Meotides. Etl’au- 
tre Ariarathes, félon d’autres Arcathcas, auec vnc groffe armee qui eftoit apres à conqué- 
rir la Thrace& la Macedone. Semblablement aufli lès Capitaines & Lieutcnans auec| 
groflè puiflancc fàifoient plufieurs grandes 6c belles çonqueftes en diuers lieux , entre lef- 
qucls Mctrophancs f adreffa aux villes d’Eubœc, de Dcmctriade , 6c de Magnefie . Mais 
Archelaus c fiant feigneur 6c maiftre de toute la mer, au moyen du grand nombre de vaif | 
féaux qu’il auoit, conquefta les ifles Cyclades: & commençant à la ville d’ Athènes auoit 
fàitfouflcuer& rebeller toutes les natiôs de la Grèce iufques en laThcflàIic:cxcepté qu’il 
récent quelque perte près la ville de Chcronee par BrutiusSura l’vndes Licurenans de 
Scntius gouucrneur de la Macedone: lequel le deffit en trois rencontres,^ le contraignit 
de fè ranger derechef à la marine, iufques à ce que Sylla fut arriueen la Grèce, qui le fit fer- 
rer dedans le port de Pyrcc pour le défendre contre luy. Plutarque, Appianus. 

Sylla donques fit palier fon armee en la Grèce, laquelle àfon arriuee rccouura tou 
tes les villes qui feftoient rangées du cofté de Mithridates, excepté celle d’ Athènes , qui 
eftoit contrain&e par le ^ran ^j^n^q^JJçftoit mis au lieu d’Atheius, ainfi qu’aucuns 1 
ont eferit ayant quittdpourfcruir aux affaires du Roy.) Parquoy Sylla fit incontinét mar- 
cher toutes fes forces, & affieger la ville tant par mer que par terre , auec le port de Pyree, 
que defendoit Archelaus Lieutenat de Mithridates. Qui fut caufe de luy faire pafler tout 
l’efté à la batterie d’icelle. Appianus. 

L. CORNELIVS CiNNA, 6>C C N. OCTAVIVS, Confuls. 

Qvoy que Cinnafèfuft obligé par ferment à Sylla de ne rien efmouuoir apres fon 
départ contre fon party,fi cft-ce toutesfois qu’auffi toft qu’il eut le pied hors d’Italie , il fe 
mit à tramer de nouuellc befongne, à fin de trouuer moyen de faire rappeller les banis par 
Sylla. Qui fut en pourfuyuant à faire obtenir aux confcdercz de l’Italie droid de donner , __ ^ 

voix 6c eflcdions des Magiftratsfdont il entra en different auec fon côpagnon, iufques à +- 
prendre ouuertcment les armes. De forte qu’Odauius ayat gagné le defTus en vnc cruel- f' S 

le rencontre qui fe fie dedans la ville mefme, où Cinna ne perdit gueres moins de dix mil a **^ 
de fes hommes, &: feftant fàid le plus fort, fit vuider la cite à Cinna, fubrogeant en fa pla- 
ce Cornelivs Mervla. Dequoy Marius aduerty en Afrique où il ne faifoit pas 
bon pour luy, retourna en Italie, 6c fe ioignant auec fes forces à Cinna ( qui auoit auffi a- 
mafle gens du refte de l’Italie,quoy que Sertorius ne fùft d’aduis de le rcceuoir, eux deux 
cnfcmble entrèrent par force dedans la ville de Rome, où ils firent vn horrible maftàcre 
de citoyens, & des plus exccllens perfonnages, comme des Conflits Odauius & Mcrula, 
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auec Antonius, Craffus & Catulus orateurs principaux de leur temps, fignamment An- 
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tonius qui harengua fi gracieufcment les fouldars qu’on enuoya pour le tuer, qu’ils ne luy 
ofoientfaire mal, fans leur Capitaine qui luy alla luy-mcfme trancher la telle. Plutarque, 
Appianus. 

C. Valerivs Catvllvs poëtc Lyrique nafquitceftc année à Vcronnc, &: 
| Salluftius Crifpus hiftoriographe l’annce d’apres en la ville de Minturncs des Sabins, Eu- 
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icbc . Au mcfmc temps aufli viuoit Sc florifloit lePhilofophc Sc Hiftoriographc Pofli- 
donius. 
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L a ville d’Athencs apres vn long & difficile fiege fut prife par Sylla, qui entra dedans, 
tefmoinPhitarqùc,lc premier iour de Mars.Combicn quon trouue eftrangcde ce qu’il 
di& aufli que le mois Antheftiriondes Acheniens y concurroit.Tant y a que le tyran d’i- 
celle Ariftion y fut mis à morttlc relie des citoyens qui eftoient efchappez,remis en liber- 
té Sc en leurs biens.L’armce de Mithridatcs qui eftoit bien de 1 10000., Combattans fouz 
la conduire de Taxillcs, félon Plutarque>ou comme veut Appianus, d’Archelaus , qui a- 
uoit défendu le Çyrec,eftant palTcc de Macedone en Theflàlic, vint trouuer Sylla près la 
ville dcX^uîcîSc en la Bœotie ou elle fut deffai&e par luy,& encor derechef en Orcho- 
menic, comme elle feftoit ralliée Sc augmentée de nouuelles forces , qui forent amenées 
par Dorilaus.Au moyen dequoy toutes les citez delà Grece,Macedone& Thcflàlic,qui 
auoient pris le party du Roy, retournèrent en l’obeiflance des Romains . Cependant la 
ville de Magncfic(qui feule entre les villes de l’ Afie eftoit demeurée en l’alliance du peu- 
ple Roraain)fot afliegee par ledid Mithridaces,& fi vertueufement dcfenduc,qu’il y per- 
dit tous fes efforts. Appianus, Plutarque. 

L. Cornelivs Cinna pourlaz.fois, SC C. Mari vs pourlay.Confuls. 

C. Mariuscftantmortauiy.iourde fort Confulat L. Valerius Flaccus luy fot fubfti- 
tué,& enuoyé en Afie contre Mithridatcs au lieu de Syllaroù fe voulat porter trop cruel- 
lement Sc auarement enuers toutes fortes de gens , prouoqua tellement la haine de fes 

f rcnfdarmes, qu’il fot abandonne d’euxj& par C.Fimbria fon Qucfteur ou(fèlon d’autres) 
on Légat, mis à mort au pays de Bithynic. Lequelfefit maiftrepar ce moyendetoute 
l’armee, &: aucc icelle afliegea Sc prit en l’cfpace de vnze iours la ville de Troye au pays de 
Phrygie,puis lafaccagea ôc brufla:comme Strabo liu. 13. Sc Appianus recitent. Vellcius 
Patcrculus toutesfois fcmblc référer la mort de Flaccus à l’an enfuiuant. Ce qui eftauffi 
l’opinion d’ Appianus, qui dit expreflement que celle féconde ruine de Troye fot foiéleà 
la fin de la îyj.Olympiade: Combien qu’il fcmblepluftoft vouloir monftrer que ce Con- 
fulat alloit plus-tard a’ vnc annee. 
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Les Iuifs à la fufeitation des Pharifiens fc rebellèrent en ce temps contre leur Roy Alc- 
xandrcjdont f enfuiuit entre eux vne cruelle guerre, qui dura l.ans. Durant Jelquels fu- 
rent tuez plus de cinquante mille Iuifs. 

Demetrivs Eu ccrus partant de Damas leur baillafècours, Sc deffit en vne grande 
bataille l’armce d’ Alexandre:Mais en fin, il fot contraint defe retirer en fon Royaume. 
Iofephc. 

L. Cornelivs Cinna pour la 3.foisCôful, aucc Cn. Papirivs Carbo. 

Les qv,e l s feconftitucrenten celle dignité pour deux ans de leur propre authorité, 
k fans l’eledion du peuple: d’autant qu’ils tenoient toute la cité en vne fi mcrueilleufej 
craintc,qûc perfonne n’euft ofe ouurir la bouche contre eux. De façon que plufieurs fc 
retirèrent à fauueté vers Sylla, qui profperoit lors en Macedone contre les peuples de 
Thracc,qui l’auoicnt cnuahic:& eftoit aufli cn termes d’accord aucc les Ambafîadeurs de 
Mithridatcs, fil euft voulu rcccuoir les conditions de paix qu’il luy propofoit, pendant 
que Fimbria luy donnoit des affaires cn Afie, où il le vainquit en quelques rencontres, & 
rccouura la ville de Pergame,puis l’alla affiegeren la ville de Pyttane,oùpeu fallut qu’il 
ne le prift.Com me aufli il euft fait fans doubtc, fi L. Lucullus qui venoitlors d’Egypte Sc 
de Rhodes quérir des vaifleaux de mer pour Sylla , luy euft voulu donner ay de à ce foire 
par la mer. Ce que toutesfois fot caufè que plufieurs villesde l’Afie fè rendirent à luy J 
, ‘ AppianusJ 
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D e m et r. i v s au retour de Iudee mena Ton camp contre Philippe fop frere , Sç l’af- 
fiegea en la ville de Boerrhoéyoù il fut (ecoviru dès Parthes , qui vainquirent & prindrent 
Demetrius, qu’ils menèrent à leur Roy, & fut là gardé iufques à fa mort. Au moyé dequoy 
tout le Royaume de Syrie vint en la puiiTance de Philippe pour vn peu de temps . Car vn 
ficn frère appelle A n fiochus Dipnyfius l'empara peu apres du nom &du Royaume de 
Damas :& comme il penloit défia en élire bien aiïcuré, mena vne armee cotre les Arabes. 
Qui donna oeçafion à Philippe fon frère de donner quelque cllrijle à la ville de Damas, la 
forterefle de laquelle luy fut trahie par le Capitaine qui en auoit la garde: mais aulfi colt 
pRec par luy-mcfmc ( à caufe qu’il fen voyoit mal rccompenfé) & gardée à Antipçhus, le- 
quel à fon retour mit ion frere en fuitte. Puis mena fon armee en Iudee , d’où il fut vailla- 
ment repoufle par le Roy Alexandre, & contraint de prendre fon chemin contre les Ara- 
bes: defquels il fut vainçu,& tué en bataille. Au moyen dequoy ceux de la Çreulc Syrie, 
defpourucuZ de Roy légitime, (e donnèrent à vn nommé Arctas , qu’ils dleurent pour 
leur Roy . Lequel inçontinent apres mena vne armee en Iudee contre Alexandre, & gai- 
gna vne vidoirc fur luy. Mais ayans appoindé enfcmble,il fen retourna en paix. Toutes 
lesquelles choies fontaducnuës } felonîofephe liu.13. ^ cs Antiquitez tant en Iudee, qu'en 
Syrie,depuis la mort d’Antioçhus Gryphus, iufques à la 4.annce deuant le treipas d’Ale- 
xandre Roy des Iuifs. 

ï.. Coxnelivs Çinna pour la 4-fois, Qc C Nt P a p 1 R ï v s Car.?o pour 
la j.. Confias a ; ' 

Cinha voulant pafler en Afie,aucc vne armee contre Sylla , fut par ics légions mef- 
mesjou pat vn de les Capitaines qui penibitfeomme dit Plutarque ) qu’il euftfait mourir 
le ieunc Pompce mis à mort. Parquoy Carbo exerça tout fcul le Confulat le refte de fan- 
neç,en laquelle firent mis en auant&prqpofcz plufieurs propos d’appoindement auec 
Sylla,qui nefortirenc aucun effcd,pour Topiniaftretç de ceux de lafadion de Carbo , & 
duicùnc Marins. Cependant Sylla paffa en Afiçauçç fon armee , où il ht appoindement 
auec Mithridates} par lequel toute la Phrygie, Cappadocie, Bichynie, 3c A fie fut rendue 
aux Romains. Puis mena ion camp contre Fimbria* lequel eilant abandonné de ics ^ens 
fe tua foy-mcrmc.Combien que félon les Autheurs prcccdens, cela femble auoir çfte fut 
deuant la mort de Cinna,lors( comme dit Plutarque ) que Sylla apres auoit remis les af- 
faires d’ Afie en eilat tranquille, fen reuint çn la Gtcce , fignamment à Athènes : où il re- 
tint pour foy la Librairie a’ Appellicon Teien , en laquelle cftoit la plus part des oeuures 
d’ Ariftote & de Theophraile,qui n’eftoict pas guercs cnçores çpgneuz ny vçnuz es mains 
des hommes. Et dit-on qu’ayant celle Librairie eilé portée à Rome , le Grammarien Ti- 
rannion trouua moyen d’en iouilraire vne grande partie:& qu’ Andronicus le Rodié ayât 
par ics mains rccouuré les originaux, les mit en lumière, & clcriuit des fommaires dcilus; 
car les anciens philofophcs Peripatçtiçiens auoient auparauant bien peu veu Sc eu de li- 
urcs d’Ariiloté & de Thçopbrafte, 
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L. Scivro, & C. Nqrranvs, Coniuls. 

Sïli a apres àuoir donné ordre aux affaires d’Afie, repaflâ auec ion armee en Italie, 
où il enuoya derechef des A m baflàdcurs au Sénat, pour traider de la paix, qui furent vio- 
lez par le ConfulNorbanùs. De forte que les armées desvn$& des autres yindrentau 
combat deuant la ville de Canofc,& gagna celle de Sylla la vidoirc. Apres que leieune 
Ppmpce fc Rit venu joindre à luy auec grande trouppe de gens de guerre, qui en leur che- 
min auoient deffaid les Capitaines que Scipio& Norbanus auoient enuoyez pour les 
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cmpcfcherdc palier. Au moyen dequoy les légions de Sciptofc rebellèrent contre luy 
lemirentaupouuoirdeSylla,quiluyfauualavie:lequeldelàafficgea, ô£ prie la ville de 
jSuefTa^Cependant Scrtorius,prcuoyant le malheureux fuccez de ceux de Ion party,fc re- 
tira en Elpagne, le gouuernemcnc de laquelle luy auoit efté jaaffigné. . En ces entrefai- 
des le Capitole, & les liurcs de la Sibylle dedans rut bradé 41?. ou 4iy.ans pluftoft, apres 
fa fondation &c dedication. Appianus,Velleius Pater cul us , Dionyfius Halicarn. liurc^ 
Cornélius Tariras, liu.19. Appianus toutesfoisfèmblc eftrc d’aduis que Sylla fut de re- 
tour en Italie dés l’an precedent, & qu’il y fit la guerre par trois ans deuant qu’odre Di 
dateur. 



V » Monde. 4047 | Sepmaines. 7 | HL.de Syrie. 11 j Mttchdbces. zz 
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L. Mvrena ayant elle' laide en Afie par Sylla auec deux légions pour la garde d’i- 
ccllc,eut enuie de triompher de Mithridates, & ne fen prefèntant aucune occafionlcgi- 
time,fe jetta fur vnc trouppc de Caualerie quialloit au fecours de Mithridates contre 
les Bofphorains,& ceux de la Colchidc, qui f'eftoient rebellez contre luy. Et ne le con- 
tentant de celà,pilla&cburut outre-plus vnc des prouinces dudid Mithridates: lequel 
irrite de tant d'algarades, occupa la Cappadocie.Qui fut le motif & commencement de 
la (ccondc guerre que les Romains eurent contre luy. Appianus. 

Serr.or.ivs Pédant emparé du gouuerncmcnt des Eipagnes en fut en ce temps de- 
Ichaflc, & contraint de fc retirer en Afrique par vn Annius que Sylla enüoya auec plus 
grandes forces que les tiennes contre luy.Ioint que Salinacorà qui il auoit donné la garde 
du patiage des Pyrenees,fùt tué par fes gens mefmes. Plutarque, > 

C N. Papirivs C a rb o pour la 3. fois Conful , avec Cm. Ma&ivs Le 
Ievne. 

A près quvn horrible maflàcre eut etié derechef faid à Rome de ceux du party de| 
Sylla, les deux Confuls menèrent leurs armées contre luy. Mais nonobdarîttous leurs ef- 
forts ils furent dcf&ids auec toutes leurs forces, & tous deux tuez en diuers lieux . Tant] 
que Sylla demeurant victorieux, pourfuiuit trefaigrcmentle rede de fes ennemis, iufques 
à propofer le tableau de profcription,&mettreen vente les biens des bânis & proferipts. 
Puis edant la Republique fans Confuls, fut faid ccluy qui en tel cas accoudumé fc dx-| 
foit I n t e r r e x,par lequel Sylla fut déclaré Dictateur pour l’an fuiuant , commerça- 
ient Vcllcius Paterculus, Plutarque, & Appianus: félon lequel toutesfois cecy aduint en 
la derniereannee de l’Olympiade 174.Ce quied totalement conforme à la fupputation 
de Pline, qui conditue les Confulats en rang auec les années de Rome vn an apres que ne 
les onrmis les Fades du Capitole, fi d’auanture ilne faut interpréter fon opinion àla réglé 
[de VarroiEçpourcc quç Appianus perfcucrc de réciter en tel ordre tous les Confulats cn- 
ffuiuans,& ce qui f cd faiCt de leur temps, iufques au trcfpas deSylla , il femblc qu’il fc foit 
oulu edudier de déclarer plus diligemment le temps de Sylla que les autres. Dont il faut] 
/ * i ~ ■ - Iconclurre que la difpofîtion des Confulats de Dionyfius HàliCarn.& des Fades du Capi- 

tole, ne pcuccdrcadmifè en ced endroid,fàns condamner fon tefmoignagc defàufTeté; 
ou qu’il y a quelque deffaut ou defordre au dénombrement des Confulats que nous auos 
^TÜonné depuis l’an joo.CependantPlineliu.7.ch.4.8.did,queceConfulac fut 91. an dc- 
&*%*** ccluy de Q^S vlpitivs, & C. Poppæv s.Cc qui cd vray , en comprenant les 
f |deuxcxtremitez. 

Les fondemensde la cité de Florence en Italie, au païs de la Tofcane, furet jettez celle 
anncc par les Légionnaires des vieilles bandes, qui auoient faid fcruice fouz Sy lla.En rc- 
compenfe duqucl,il leur afligna en propriété le païs qui confine la riuicre d’Arno. Telle- 
ment qu’ils fondèrent auprès cede ville, qui fut nommee premièrement par eux Fluenta: 
d'autant qu elle cdoitfituce fur le Confluent de ladide riuiere dide des Latins Fluenta. 
Leon,Aretiiius,Blondus. 

Du\ 
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: Ptolomee furnommc Lathurus, apres auoir pour la fecode fois régné 8. ou^.ans, 
décéda, laiilànt Pcolomec ion fils, quifut le io. des Ptolomces qui luy fucceda en Ion 
Royaume: &: régna au compte d’Eufcbc jo.ans , ou comme veut Clemens Alexandrjnus 
tç. félon lcfqucls&DiodorusSicil.liu.2. il fi.it furnommé Dionyfius,ou Dionyfus, & 
par Strabo liu. 17. Cicéron & autres hiftoriographes Romains , Aulctes,qui lignifie 1 flu- 
ileur. C’eft luy qui fut pere dç Cleopatra,&: que Gabinius remettra cy apres en fon Roy- 
aume . * 

Mvræna ne le pouuant contenir de guerroyer Mithridates contre tonte raifan,fut 
' rappelle par Sylla: &en cefaifànt Mithridates demeura en paix, moyennant la reftitutio 
qu’il fill de la Cappadocie à Ariobarzanes. Appianus. 

S y l l a vfant du pouuoir que l’au&orité de Didateurluy permet toit , fift beaucoup 
de loix nouucllcs,& en abrogea des anciennes , débilita grandement l’audorité des Tri- 
buns du peuple, fill aufli mourir grand nombre de citoyens tant à tort que par raifon. 
Mais pour ne lëmbler vouloir abolir du tout l’ancien eftat de la choie publique , permift 
que deux Çonfuls fulTent elleuz qui furent M. Tvllivs Dicvla, & Cn. 
Cornelivs Dolobella. Au delTus defquels il fe feoit en maieflé royale . Ce- 
pendant il n’y a point de répugnance, en ce qu’ Appianus conftituë la Diâaturc de Sylla 
au 1. an de l’Olympiade 175. pour ce qu’il participoit de 1 an 671. & 6jy de Rome. 

Les Lulitaniens eftans en deliberation de fe rebeller contre les Romains, enuoyerét 
exprez à Scrtorius qui faifoit lors la guerre en Afrique à vn Alcalius,qui le vouloit empa- 
rer du Royaume des Mauruficns (lequel il deffit & tua en vnc bataille, nonobllant le fc- 
cours que luy auoit enuoyé Sylla ) pour le prier de vouloir eltre leur Capitaine general a- 
uec plein pouuoir autorité fouueraine . Qui fiit caufe qu’il fe tranlporta verseux , & ' 
que par leur moyen il reduifit en fon obcïflànce les peuples de l’Elpagne, qui font les plus 
proches de celle marche-là. Et puis ayant alfemblé quelque petit nombre de ges de guer- 
re, commença de guerroyer les Prêteurs & Proconfuls , qui gouucrnoient les autres pro- 
uinces d’fifpagne. De forte qu’il gagna de grades & glorieufes vi&oires fur eux , qui aug- 
mentèrent grandement là réputation enuers les Elpagnols. Car il deffit Cotta en vnc ré- 
contre de mer: &: rompit aulfi cn bataille rangée à diuerfçs fois Fidius gouucrncur de l’Ef 
pagne Betique,& Lucius Domitius Proconml de l’autre contrée d’Elpagnc. Plutarque 
en fa vie. 

A v mcfme temps le ieunc Cn. Pompeius fut enuoyé contre Carbo.Perpenna & Do- 
mitius, qui felloient emparez delà Sicilc,&renduz grandement forts en Afrique. Mais il 
deliura premièrement la Sicile de leurs mains, y ayant trouuc Carbo, qu’il fit mourir. Au 
moyen dequoy il palïà delà en Afrique,où il deffit encore cn bataille rangée auec grande 
cffulion de fang, l’armec de Domitius : tellement qu’on dit qu’il cn fit demourer plus de 
17. mil lu rie champ, entre lefquels fut Domitius. Quifut caufe que toutes les villes du 
pais fe rendirent à luy. EtpourcequeîarbasRoy de Numidie auoit combattu pour Do- 
mitius, il donna Ion Royaume à Hiemplàl,oufelon Eutropeà Bogud fils de Bocchus.Fi- 
nalçment apres auoir dedans l’cfpace de 40.iours cn tout defiaiârlcs ennemis , reconquis 
le pais d’ Afrique, & ordonné les affaires des Rois & prouinccs de tout le pais, n’ayant en- 
core que 24. ans il fen retourna à Rome, où Sylla luy donna le furnom de jWrfg»#f,qui li- 
gnifie le Grand. Mais ce fut contre fon grç que le triomphe luy fut accordé, quoy qu’il ne 
riill encore en aage, ne Conful ny Prêteur, ny aulfi Sénateur. Plutarque. 

Cicéron aagé de 16. ans f’aduançaau plaidoyer, & luy vint fi bien, qu’il plaida pre- 
mièrement là première caufe pour ladefenlc de QV i n c t i v s , qui luy acquill vn grad 
bruit. Certains orateurs fortcxccllens auoient efte deuant luy : Içauoir cil Q^, Catv- 
l v s , M. Antonivs, & Crassvsj du temps duquel la langue Latine (félon le 
dire dudid Ctccron)vint à fa maturité, de forte qu’il appelle ce fieele le plus doéte de tous 
les precedcns. 
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T i g R. k N e s Roy d’Armenie, apres auoir fubiugué& foufmis a foy plufieurs peuples& 
nacions Tes voifines,qui auoiêt leurs Rois particuliers , il fe fie appeller & qualifier le Roy 
des Rois.Non content de ce, annexa à Ton Royaume les Seleucidcs . Puis apres , tout ce 
qui cft de la Syrie outre l’Euphraces J &' toutes les nations de la haute Syrie , iufqucs à l’E- 
gypte, aucc la Cilicie,qui auoit toufiours efté de 1 appartenance des anciens Rois de Syrie. 

r. u ^ A Tnr rniifAc nnrinns nar IV.ftvjrff A* ta iinç T p 



lVregna,par le rapport d’ Appianus fur toutes Icfdi&cs nations par l’efpace de 14. ans. Le 
commencement delqucls doibt eftrc icy conftituc, û 

- 1 • /• 1 n 1 ■ r\ _ • 






( , U uHu C ut t u..u l uwvj..... ; ,_nous ne voulions, auecluftinliurc 

40.1uy en attribuer 18. par lefquels il le di& auoir régné fur toute la Syrie , qui feftoit vo- 
lontairement en haine de fes Rois rendue à luy.Cc que ncantmoins ne peut cftre encore 
entendu, que de la haute Sy ric,pourcc quil n’entra dedans la bafle , finon depuis la mort 
d’Alexandre Roy des Iuifs,ainfi que Iofcphc recite. 

L- _ . . 1 n ^1 • J _ O_.ll ^ J - - 











lie ésmafles en Egypte.Cc qu’il fàifoit en intention d’en tirer quelque grande fommede 
deniers . Mais les Alexandrins ne pouuans fouffrir qu’vn Roy leur fuftimpofépar les 
cftrangers, firent mourir ccft Alexandre ij.iours apres qu’il leur fut donné, commcre- 
1 J cite Appianu». Chofe toutesfois qui nefe pourroit pas bonnement fouftenir, fi ainli 
cftoit que Ptolomce Auletes ja régnant fuft de la lignee Royale. 

’ l - ^ Encor que Sylla fe fuft continué ceftc annee en la Di&ature , fi cft-ce qu’il voulut 1 

auffi cftre déclaré Conful , aucc Q^M ïteilvs: auquel il donna la commiffion de la 
guerre de Portugal contre Sertorius, homme trefuaillant & trefesepert au meftier de la 
guerre, qui faifoitlors de fi mcrueilleux exploits de guerre, que les Efpagnols l’appel 
foient leur Annibah Et auoit fufcitévne terrible guerre en Efpagne depuis fon arriuee 
car il auoit bien frotté quelques Capitaines Romains en beaucoup de batailles, &mis] 
^ufieurs villes en fon obcillànce.Toutcsfois que Metellus combatit contre luy par plu 
'ficurs années en diuers euenemens. Appianus, Plutarchus,Florus. 

Cicéron aagé de *7.ans, plaida la féconde caulé pour la defénfe de Sex. Rofcius A- 
mcrinus.Etpource que Sylla en fut offcnfé,forceluyfùt de f abfcnter de Rome , iufqucs 
apres le trefpas d’iceluy,pendat lequel temps il fit fa demeure à Athcnes:où il ouy t le Phi- 
llofophe Antiochus,qui cftoit lors en grande cftime, pour la grâce qu’il auoit de bien di- 
re: lequel feftoit departy des opinions des Academiques, pour adhérer aux refolutions des 
j Stoiqucs. Aucc lequel auoient aulfi vogue alors Clitomachus & Philo Philofophcs Aca- 
’demiciens.Etpuis apres paflà en Afie, pourvoir & fréquenter les Orateurs & maiftres d’e-l 
loqucnce,qui y cftoient pour lors les plus renommez : entre lefquels il hanta Xenocles 
Adramcntin,& Dionyfius Magnefien,& eftudia aulfi aucc Menippus Carien. Et àRho- 
des il ouyt Apollonius Molon,& le Philofophc Polfidonius.Et dit-on qu’ Apollonius n c- 
tendant pas la langue Romaine, le pria de déclamer en Grec deuant luy par manière d’e- 
xercice.Ce que Cicéron fitaucc telle admiration de tous les alfiftans,qu’ Apollonius mefi 
me ne fe peut tenir de dire en foufpirant, qu’il auoit compalfion de la pauurc Grèce, voiat 
que le fçauoir & l’eloqucnce,les deux feuls biens & honneurs qui cftoient demourez aux 
Grecs, le trouuoient conquis par luy fur eux,&: attribuez aux Romains. Somme qu’eftac 
mort Sylla, il f en retourna à Rome au rappel de lés païens & amis:& feftant mis à aduo- 
caccr,ily paruinttoutaufli toft au premier lieu, reluifanteneftime de bien dire par def- 
fus tous les autres Orateurs qui lé mclloient de plaider en ce temps-là , & les laiflà tous' 
derrière luy. Plutarque en fa vie,& luy-mefme en fon liurc des fameux Orateurs. Afco- 
Inius PîedianuSjEufcbc. 
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Alexandre Roy des Iufts , apres auoir fiuçfc plufieurs belles conqucftes eu Syrie, 
fçn retourna vidorieux, Triomphant en Iiidçci 4. ans auanc la mort. Iofèphe. 

L e peuple Romain pour gratifier à Sylla, luy offrit le Confiilat de celle annee . fixais 
il le rcfufà,faif'antdlireen fon lieu P. Servilivs Isavrïcys, &: Appivs 



Clavdi vs, Quiplus cft fans aucune contrainte fç depofa volontairement dç là Pi- 
«Stature, ne retenant aucune garde pour fà defenfe: fexpofant auffi à redre compte de tout 
ce qu ? il auoitfàit auparauant 4 Parquoy, il cft réputé le premier de tpus les T yr^nsy qui . 
fi cft volontairement defïàit & demis de fa tyrannie: Ce qui fit encore confirmer la veri 
te du tiltre qu’il fieftoic donné d’PJcurçux , Appianus, Vçllçiu^ PatCfculps f Plu- 
tarque* 
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La guerre fedemenoitaâè^diucrfemcnt en Efpagne entre Metill vs,&.Ser- 
to ri vs, lequel Ce eonduifoit tant vaillamment que tes ennemis ne pouuoicnt riehgar 
[gnerfur luy. • ! V 

E n v j a o n ce mefme temps Mithridatcs fit guerre au Royaurap du Bofjmprc, de fi 
afpre façonqu’il lc rcduifit en km obcïfTance,&: en fit Roy l’vn ac les fils nomme Machar 
rcs. Puis apres alla faire encore guerre aux Aphieicns , qui font au. deitus de la.Çplçhide. 
Mais ils fc défendirent fi vertueufement, qu’il ne gagna rien fur eu* que honte &ç confii- 
lion. Appianus. " vjO v ! ^ 

M. Lepidvs, .& Catvlvs, Confuls. . j 1 

S o v 2 lcfqucls: L. Sylla aagé de jtfo. ans mourut , & fut fon corps fuyuant fonmgamet 
bruflé &r inhumé publiquement au champ de Mars à Rome. On ditque luy^mcfipçîéfit 
fon Epitaphe, auquel il difoit que iamais homme ne l’auoit furmonté en bien f Ççs a- 

mis,nyàfàirc miux à fes ennemis. Incontinent apres les Confuls entrèrent çh difTehfîo 
l’vn contre l’autre: à’eaufe que Lcpidus vouloit , que les proferits pat Sylla fuyait, refta- 
blis cn leurs biens Ac maifons. A quoy fon adioinâ ne fe vouloit çpndçlcçndr^ .Dç dprtc 
qu’on fufivdnu aux armes, fans finterpofition du Sénat, qui fit iurcr à Lcpide,qu’ifn ef- 
mouueroit point de guerre contre la République: & l’enuoya de ççpas au gouuç^ççrpent 
’es Gaules, qui luy eftoient affignees. Ce que toutesfois Appianus rc&ré à l’an 4. de ce- 
e Olympiade, 
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Les Thraciens habitans la contrée du mont R hodopé , ,nc cefio ient pap continu cl- 
és courtes de molcftcr lescôtrecs de la Grcce & de Mæedonc obéifiantes aux Romains. 
A l’occafion dequoy , guerre fur decretee contre eu x par les Romains ; dont la çpnduirce 
fut donnée à Appius Claudius, qui vainquit heureufisment les barbares en plyiîçurs ren- 
contres, & eut bien toft mis fin à cefte guerre , fil n’euft efte preuenu de la mort , , Eutrp- 
pius,Orofius. > ■ ■ (\ 

M. Æmilivs Mamercvs, & D. Brvtvs, Cpnfuls. - . ; 

L e p 1 d v s , faulfant fon ferment, lcua vne armee és Gaules, laquelle il fit paflcr çn Ita- 
ic contre les aduerfaires. A cefte caufc Catulus,& Pompée furent ènuoyez contre luy,& 
e combattirent de celle façon qu’ils rompirent fon armee premièrement dpuaqr la ville 
l’ AJbc , & puis derechef auprès de Rome: de forte qu’ri fut contraint de prendre la fuit- 
ce en l’IÛe de Sardcigne,où il fut bien toft apres çftouffé d’vn catharrc. Ce faiétjPcrpcnna 
qui çftoit l’vn de les Capitaines, princ la cpnduitte du refte de fo n armee, & fi alla ioindre 4 
Sertorius en Efpaghe. Qui fut caufc, que Pompee y fut rçnuoyé pour renforcer la guerre 
contre eux aueç Mctcllus. D’autant mefme que Sertorius auoit npuuellcmcnt dçfconfit 
ic tue Toranius, l’vn des Lieutenans de Mctellns,aue,c fon armepen vne bataille , & que 
Mctcllus mcfmcs(qu’on cûimoit l’vn des plus grands perfonnagesau faiét de la guerre, & J 
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des meilleurs Capitaines que les Romains euflènt pour lors) il donnoic tant de trauerfes, 
qu’il auoit fallut que Lucius Lollius le fuft allé fccourir de la Gaule Narbonnoifc. Ap- 
pianus, Plutarque. 
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Nicomzdes Roy de Bithynie mourut,ayant auparauant inftitué le peuple Romain 
(on heritier par (on teftamcnt.Appianus.Sclon lequel auffi Ptolomcc fils de Lagus, qu’on 
nommoit Appion, refignafon Roiaume de Cyrene aux Romains par fon teftament en 
ceftevnefme Olympiade. 

ÂLfXANon Rov des Iuifs,faifant la guerre en la montagne des Gergefcnicns , fut 
(h r pris d.Ync maladiedcuant vn chaftcau qu’il tenoit afficgc,de laquelle il mourut : ayant 
premièrement déclaré par fon teftament qu’il laiftoit l’adminiftration de (on Royaume si 
fa femme Alexaridra,iufques à tant que fes deux fils Hircanus 6c Ariftobulus fartent for- 
tis de minoritéd’aifhc defquels,qui eftoit Hircanus , n’eftant fi remuant ny a&ifque fon 
frère, fcmbloitplus propre à conduire affaires de religion que de royaume. Pour raifon 
dequoy on rattacha àla fouueraine facrificature. Sa mere cependant mit fi bien fit deuo- 
tionenuçrslcs Pharfcns,qu’cllc leur donna plus de crédit & d’authoritc qu’à tous autres: 
de façon que le maniement des affaires du Royaume pafibit entieremét parleurs mains, 
6c n’auoit que le fèul nom 6c tiltre de Roync. Iofephc. 

Ck. Octavivs, 6c C. CvMOjConfuls. 

L a guerre fut continuée en Efpagne auffi afprement que deuant. Car on y combatif 
foùuentcsfois ic toufiours en diuers cuenemens , toumsmt quelquesfbis laviâoirc du 
cofté de Mctcllus 6c de Pompée, 6c autresfois contreeux pour Sertorius 6c Pcrpcnna. 
Àppianus. 

V n grand nombre de Gladiateurs Pcftans enfèmble alliez en l’ific de Cretc,& en quel- 
ques contrées de l’Italie commencèrent à faire plufieurs Tôleries &C brigandages. Qui ef- 
meut encor plufieurs autres à le ioindre auec euxj& accreut le nombre , en forte qu’il fài- 
foit monftre d’armcc,dont f enfuiuit puis apres Tne trefperilleufe guerre. Le fêmblable 
auffi aduint au mefine temps des Pirates fur toutes les mers . Appianus* 
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M i th ridâtes cfperant faire fon profit des affaires quifeftoicnc dreflèes contre le 
peuple Romain, fignamment par Scrtorius,cnuoia gens pour faire alliance auecluy; fui- 
uant laquelle il fempar a du Royaume de Bithy nie 6c de Cappadocie. Pour lefquels re- 
couurcr,lcSHomains entreprindrent la troifiefme guerre contre luy.Acaufè dequoy Sc 
torius luy enuoya quelques Capitaines auec gens ,ppur le fccourir, 6c conduire les affaires 
de fàiâ 6c de confeiI,ainfi que fil euft fàid la guerre au nom du peuple Romain. Appia- 
nus, Plutarque. 

L. Octavivs, 6c C. CoTTA,ConfuIs. 

L a guerre fccontinuoit toufiours en grande afpreté , contre Sertorius en Efpaigne. 
Appianus.Plutarque parlant de ccftc guerre dit, que durant tout le temps que Sertorius 
guerroia fcul Mctcllus, il eut le plus fouucnt auantage fur luy:d’autat que Metellus eftoit 
defia vieil 6c de fa nature lent & pefant , ayant accouftumé de combattre en ioumeeaffi- 
gnee de piedfermc,&conduifàntvnearmeepefànte& chargée deharnois, ne pouuoit 
pas refifter contre ce icunc homme hardy &auantureux,qui conduifoit vne armée lcge- 
re, laquelle il ne pouuoit attirer à bataille rangée, ny l’attraper en pleine campagne : mais 
qui fc muoit 6 c rournoit facilement en toutes formes, pour l’agilite 6 c legereté de Ces fou- 
dars Efpàgnols armez à la legcre.Mais depuis que Pompée fut venu en Efpagne , 6 c qu’il 
eut monftre à Sertorius toutes les rufes de guerre 6 c tous les tours de bon Capitaine qu’il 
fçauoit,& luy fèmblablemcnt à Pompée, &neantmoins qu’on vit que Sertorius auoit 
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encore le plus fouucnt auantage tanta luy dreflèr cœbufchcs qu a fè garder des ficnnos,a- 
donc le renom de Sertorius fut fi grand, que iufqucs à Rome mefme il fut eftimé le plus 
grand Capitaine,& le mieux entendu au fait de guerre, qui fuft de fbn temps. D’autat que 
ce n’eftoit pas peu de choie que de la réputation de Pompee , laquelle auoitf fait à ion ar- 
riucc en Efpagne que pluficurs des villes& citez qui obcifïbicnt à Sertorius forent en hrâfi 
le de foy retourner deuers luy. Mais elles changèrent de volôté, depuis que Sertorius eut 
pris ic deftruit la ville de Lauron contre l’efperance de tout le m 5 dc , à la veuë de-Popec, 
qui auoit amené armee pour la fècourir, ic toutesfois ne l’ofà hasarder quand il vit côme 
Sertorius feftoit apprefte à lereceuoir.Or combien que durant ccfte guerre Sertorius ait 
receu plufieurs pertes &dommagcs,on tient toutesfois que cefot toufiours ouïe plus fou- 
uent par la faute de fes Lieutcnans. Car quant à luy il ic maintint toufiours inuincible, ic 
ceux qu’il conduifoit aufli, n citant iamais battu qu’en les Lieutcnans : encore acqueroit 
il plus d’honneur par les refiburces des batailles que lès Capitaines luy perdoient , ic que 
luy recouuroit,que n’auoiét fait fes aduerfitires qui les auoient battus . Comme à la jour- 
née qu’il gaigna contre Pompee près la villedu Sucron, ic vne autrefois contre Metellus 
ic Pompee enfemblc près de la ville de Tuttia. 

S part a cvs, natif de Thrace gladiateur bien fameux, fè fit ccfte année chef l. t 

des autres qui brigandoient , comme aulfi de tous les fugitifs qui fè retiraient à 
luy : dont il acquift vne telle renommée , que la cité de Rome enreceut vn grand effroy, <»** 

mefinement apres qu’il eut mis en routte quelques armees qu’on auoit enuoyees contre 
luy. Ce qui fèmble cftrc aduenu félon Appianus ccfte année, combien que d’autres le rap- 
portent alan 680. ^ 
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L a guerre eftant arreftec contre Mithridates, la conduira d’icelle fut donnée en ter 
rc à L. Lucullus Conful, ic la dcfènfè de la mer à fbn compagnon Cotta: lequel efperât 
acquérir honneur deuant la venue de Lucullus, f ofâ hazarder cotre Mithridates, duquel] 
il fot vaincu, auec fon armee en la fiithynic par mer ic par terre , ic affiegé en la ville de 
Chalcedone ou de Chalcide par iceluy. De forte, qu’il fot de befoing que Lucullus le le 
couruft, lequel fit leuer le fiege. Appianus, Plutarque. 

Estant toute l’Âfie troublée ic affligée de guerres, & la puiflànce des Romains di- 
ftraiâc en plufieurs parts, les Cilidens prindrent occafion de l'emparer de la maiftrifè de 
la mer. Aufquels fè joignirent toutes fortes de Pirates. Au moyen dequoy la mer fot en> 
tierement diffamée de brigadages: pour la nettoyer dcfquels fot baillee vne armee à Ser- 
uilius,qui exécuta ccfte commiflion fort heurcufèment, apres auoir defeonfit les Piratesj 
en quelques rencontres, & pris les villes de leur retraite , qui eftoient en la Cilicie : entre] 
lefquclles Ifaürie,qui luy fit plus de refiftance,dont le fomom d’Ifauricus luy fot donné. 
Appianus,Eutropius,Orofius. 

L. Lvcvllvs, ic M. Cotta, Confiais. 

Sertorxvs rcduific en tels termes Metellus ic Pompee,leur ayant par fès algarades 
trenché viures ic prouifions de camp, qu’ils furent contraints de fefearter loing l’vn de 
l’autre. De forte que Metellus f en alla hiuerner en la Gaule , ic Pompee demeura en Ef- 
pagne bien à deftroit de toutes choies à faute d’argent. Dont il efcriuit au Sénat à Rome, 
qu’il remencroit fbn armee en Italie,fi promptement on ne luy enuoyoit argent.Tellemét 
qu’on tenoit ia pour tout afTeuréà Rome, que Sertorius ferait premier en Italie, que Po- 
pce, tant il auoit réduit à Tellroit les principaux ic les plus cftimez Capitaines de ceft aa- 
gc par fbn bon fens ic fa bonne conduitte. Mais Lucullus Conful auant Ton départ, crai- 
gnant que fi Pompee rcuenoiten Italie, que la guerre contre Mithridates ne luy foft com- 
mife, employa tout fbn pouuoir à faire enuoycr l'argent auec renfort de gens ic de proui- 
fions de guerre de Rome à Metellus ic à Pompee en Efpagne : qui leur donna moyen de 
redrefTcr aucunement leurs affaires, & de regagner quelques villes qui foyuoient le party 
de Sertorius. D’autant mefmemenr que les mences ic fàâions qui fè drefîèrent cotre ice 




I uy de la part de Pcrpenna ic d’aucuns autres bannis qui eftoient auec luy , leur vindrent 
à propos pour les aider à fc remettre fur pieds. Lefquels outre-plus ayans côceu vne folle! 
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enuie &: ialoufie de la puilïancc te authorité de Sertorius, mefmcmcnt Perpenna, l ; en laif- 
(êrent li furieufement tranfportcr, qu’ils le maflacrcrcnt traiftreufement fouz lcfpoir que 
Perpenna fèroitfaid chef de toutel’armec apres luy. Telle fut la fin d’yn des plus excel- 
lons Capitaines de l'on fiecle, lequel (ce dit Plutarque)nc cedoit en boré d’entendement à 
AnnibaJ,mais le furinontoit en humanité fie clemence,& qui Ce monftra en p*perience ef- 
gai à Mctcllus,en proüclfe à Pompee,&: en fortune à Sylla,ayât ( ellant banny de ion pais 
cftranger en prouinçe eftrangc , & commandant à vne nation barbare) fouftenu fi long 
temps la guerre contre le peuple Romaindaquelle mefmc ne fcmbloit deuoir ne fi toft ne 
fi à bon marché prendre fin, fil euft plus longuement velcu.Cependant Plutarque és vies 
de Lucullüs te de Pompec,nous monftrequc çccy fc fit en ce Confulat, au moins à la fin 
|d’iccluy,ou au commencement du fuiuant. Ce qui fc doit aulfi croire, fi Pompce retourna] 
feulement d’Efpagne à Rome i-ans apres le trcfpas dudid Sertorius. Plutarque au refte a 
parlé douteuferoent feulement en la vie de Lucullus, quand il a rapporté ce Confulat à la 
177. Olympiade, ou enuiron,ou pluftoft , ce qui le fit fouz la côduide de Lucullus contre 
Mithridatcs, depuis , ce Confulat , encore que le Trad.udeur François ait traduit 160 
Olympiade. 
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Lvcvllvs ellant arriué en Afic pour fairela guerre à Mithridatcs,fcmbla à fon enne- 
my auoir amené fi petit nombre de gens pour latisfaire à fon entreprinle, que fe confiant 
en la grande multitude des liens Pola ingérer d’alficger la ville de Cyzique à la barbe d’i- 
celuy : pource que les Cyziceniens V eftoient trouucz çn la bataille contre luy auec Cotta.’ 
Mais il fetrouua fi lourdement rembarré par les Cyziccniens, fi: réduit à faute de viurcs 
par Luçullus,que force luy fut de defbandcr vne partie de Ibnarmce, pour aller recou- 
urcr viurcs, laquelle eftant deffaidc par Lucullus , rendit tellement eftonné Mithridatcs 
qu’il f enfuit auec fonarmee de mer en fon Royaume du Pont , laiflànt le refte de Ion ar- 
mée de terre entre les mains de les Capitaines pour la rcmener.Mais Lucullus Iapourfet-j 
ait iufqucs auprès duflcuuc Granic: où il la chargea de telle façon , qu’il en tua 2,0. mille' 
hommes fur le champ, & en prit vn nombre infiny. De forte qu’elle hit entièrement def- 
faide.Et dit-on qu’il mourut bien en ccfte guerre tant de foudars , que d’autres gensfui- 
uans le camp,‘plus de trois cens mille pcrfonncs,fans vnç autre grande perte de gens fi: de 
nauircs que fit Mithridatcs par la tormente fur la mer en fç retirant en fon Royaume. 

L Au mefme teps vn des Capitaines d’iceluy nomé Eumachus,eftat entré en la Phrygic y 
tua vn grand nombre de citoyens Romains .Mais voulant aller faire le femblable mefnage 
és pais d’Ifauric,Pifidie te Galatic,fut chargé par DeiotarusTctrarche des Galates,&: def- 
fait. Plutarque, Appianus. 

M. LvcvIlts, te C. C a s s 1 v s,Confuls. 

Nonobstant que Sertorius fuft décédé en la 8.anneç delà guerre par luy commë- 
cce en Efpagnc , fi eft-ce,que ce ncfiit pas encore faid. Car le traiftre Perpenna fucccda 
au lieu d iceluy,& commanda à l’armce,auec laquelle il fit encore refiftancc toute ccfte 
année. Appianus. * 
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Lvcvllvs pourfoiuant fà vidoirc, entra dedans le Royaume du Pont,où il eonque- 
fta les citez Eupatoria,laquclle Mithridatcs auoit fondée luy-mefmc en fon nom,& The- 
inyfcira,auec plufieurs autres. Mais il fut campé longuement deuant Amifus citérichc& 
puiifantc , à caufc de la refiftance qu’il trou ua dedans.Ioint qu’il neprelfbit pas fort le fic- 
gc , le fàifant durer tout çxprdfémçt, afin de donner loifir à Mithridatcs de fc refaire & de 1 
remettre fus autre nouuelle armce,afin de la combatre te mettre fin par ce moyen à la 
gucrrç.Mais pource qu’il prenoitla plus-part des villes à compofirion, te les foudars fè 
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crouuans fruftrez du pillage, commencèrent à le mefeontenter de luy , & à deuenir rebel- 
les Se defobeïflans. Plutarque, Appianus. 

Les Dardaniens 6c M œ liens ayans faiét ade d’hoftilité contre les Romains, furent fi 
bien chaîniez par C.Curio Proconful , qu’il en remporta le triomphe. Faites du Ca- 
pitole. 

L. Gellivs, & Cn. Lentvlvs, Confuls. 

T o v t e s les armées que les Romains auoient cy deuant cnuoyecs contre Spartacus 
auoient couru fi mauuaife fortune, qu’il fut dcbefoingquc les deux Confuls menalfcnt 
chacun Vne armee contre luy,qui n’eurent pas encore au meilleur, 6c furent toutes deux 
miles en routte. De force que la Republique Romaine ne feftoit veuë depuis long temps 
précipitée en fi grand danger. Appianus,Florus. 

La fin de la guerre contre Perpcnna fut telle, qu’apres qu’il eut mis en auant tous lès 
efforts,il fut finalement dcifai&,& puis en vne bataille, & puis mis à mort par Cn. P o m- 
p e 1 v s , auquel le furnom de Grand fut apres donné . Et pair ce moyen prit fin la guerre 
d’Elpagnc . ' 
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Mithridates délirant làuuer fa ville d’Amifus, remit encore fus vne nouuellc 6c 
puiflànte armee, qui luy apporta aulfi peu de profit que les precedentes; d’autant qu’el- 
le fiithontcu fement vaincue aucc perte de plus de 60. mil combattans . 'Au moyen de- ’ 
quoy M ithridates fut reduid à telle extrémité, qu’il ne trouua meilleur party qu’en aban- 
donnant fon Royaume au pouuoir des Romain$,fè fauucr en l’Armenie, qui appartenoit 
au Roy Tigranès, lequel eftoit lors em^efehé à la conqucftc de la balTe Syrie 6c Phœnicie. 
Parquoy Lucullus apres cftre retourné au liege d’Amifus, &l’auoirprilc, fèmic à fubiu- 
guer 6c à réduire cn l’obèiflànce du peuple Romain tant les Chaldecns , 6c Tibareniens, 
que l’Armcnic mineur. 

L a Gaule cftoitftcfmoin Iules Cefar liu. 1. de lès Comment. ) diuifee cn ce temps en 
deux ligues & fàdions. Dont les Æduiens ou Autunois cftoict chefs de l’vne, 6c les Au- 
uergnats de l’autre : qui feftoient ia de long-temps guerroyez les vns les autres pour em- 
porter le premier lieu de fuperiorité : 6c à celle caufè faifoient tous leurs efforts de fe fou- 
ftraire les vns les autres leurs alliez & voifins. Tellement que les Æduiens auoient fait ve- 
nir les Biturigeois,qui font voifins de l’ Auuergnc fouz leur aifie.Et à l’oppofite les Auuer» 
gnats auoient attiré les Sequanois en leur cordelle . Somme que comme la Republique 
des Æduiens fut l’vne des plus floriflantes de toute la Gaule, d’autant quelle cômandoit 
6c donnoit la loy à d’autres , comme aux Scnonois, Parifiens 6c Bcauuoifins ou Bclloua- 
que$(quoy qu’ils fufïènt des plus puiflànsde la Belgique) les Auucrgtiats& Sequanois 
pour feprcualoir à l’encontre d’eux, firent venir à leur foulde vne trouppe de 15. mil Ger- 
mains fouz la conduitte de leur Roy Ariouiftus , par le moyen duquel ils vainquirent cn 
deux rencontres les Æduiens 6c les contraignirét de fc foufmettre aux codifions de paix 
qu’ils leurs voulurent propofer. Mais ccftc vi&oire rcuint à peu de profit aux Sequanois, 
pour ce qu’Ariouifte trouua fi bon gouft en leur terroir , qu’il le délibéra de n’en partir.Et 
pour n’cftrc forcé de ce faire, fit encore palier le Rhin à.plufieurs autres trouppes de Gcr- 
mains,qui fè trouuerent cn fin cn nombre de fix vingt mil, aucc lefquels il n’occupa pas 
feulement le beau & meilleur du pais defdits Sequanois, mais auffi les contraignit de fè 
rendre fès fubiets 6c tributaires, comme auffi les Æduiens : tellement qu’ils demourerent 
cn vne miferablc condition fouz juy l'efpacc dc quatorze ans, iufques à la venue de Cc- 
far. 

Les citez d’Efpagnc qui auoient tenu le party de-Scrtorius,fè rendirent ceftc annee à ^ 

la mcrcy des Romains excepté *4uxima , 6c Calagurum , lcfqucllcs feftas voulu opiniaftrer 
en leur rébellion 6c fèlonnies, furent deftruites 6c rafèes. Ce faiû , Metcllus 6c Pôpee fe n 
retournèrent à Rome rcccuoir la gloire du triomphe par eux meritee cn l’acheuemét de 
ceftc guerre. Appianus, Plutarque. 

C. Avfidivs, 6c P. Lentvlvs, Confuls. I 
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M.Craffiis ayant rcccu la condui&e de la guerre contre Spartacus, gaigna dcuxgroffes 
batailles, contre ledit Spartacus, qui y fut tué,auec'la pluf-part de fes compaignons . De 
forte que ce Craffusfuc loué d’auoir mis fin à celle guerre en l’cfpacc de fix mois. 
Appianus. 
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Lvcvllvs aduerty que Mithridates ficlloit retiré vers le Roy Tigranesffenuoya 
fommer par vn Ambaffadeur de le luy rendre, ou de luy dénoncer la gucrrc.Et cependant 
qu’il attendoitlc retour dudit Ambaffadeur, il fien alla vifiter les villes de l’Afic, afin de 
leur donner quelque foulagcment de loix Si de la iuftice,pource qu’elles cftoient grande-, 
ment affligées &opprcflecs par l’auarice des fermiers gabclcurs Si banquiers Romains J 
Mais apres qu’il eut remis toute l’ Afie en bonne paix Si tranquillité , Si qu’il y eut eftably 1 
de bonnes ordonnances fur le fait de la iullice,& que la rcfponfcdc Tigranes fut venue, 
par laquelle il entendoit qu’il deuoitauoir guerre aucc luy, il retourna vers Ton armee, 
qu’il auoit laiffee au pais du Ponttpar laquelle il fe fit rédre la ville de Sinope.Et puis la fit 
marcher contre la riuiered’Euphratcs,quifctrouua à Ton arriucc fi gueablc, qu’onefti- 
ma à grand miracle de ce qu’il la paffa aucc tout fon camp fans grand empefehement. Et 
delà entra dedas l’Armenie. Et pourcc que perfonnen’cn ofoitaduertir Tigrancs(pource 
qu’il ne prit pas bié à ceux qui le luy voulurét faire fçauoir les premiers ) il y coquefta plu-, 
fieurs villes (ans refiftancc:&: vint iufques deuât la grade cité dcTigranoccrta,qui cftoit la 
capitale Si principale du Royaume de Tigranesjlaquellc il auoit luy-mefme aggrandie Si, 
amplifiée Si baptifee auffl de fon nom.Qui fut aufli caufe que Lucullus fc délibéra de l’af-: 
fieger. Plutarque, Appianus. 

T i g *. a n e s (comme eferit Iolèphe)liu j3.chap.24.des Antiq.eftant en la 8. annee de 
fon regnede Syrie, Si xj.ffelonPlutarquc/de fon régné d’Armcnie entra, aucc fon armée,, 
qu’on difoit eftre cqmpofee de yoo.millc combattans en la baffe ou crcufc Syrie, en inten- 
tion de conquérir toute la Palcftinc,&:f alla camper deuant la cité de Ptolcmais , qui 
jeftoit fi bien munie de toute defenfe de guerre ( que la Roine Scleucc, ou félon l’opinion 
'de quelques autres, Cleopatra y auoit mife, laquelle aufli donnoit par fes remonftran- 
ccs,& par fa prcfcncevnmcrueillcux courage aux afliegez) qu’ilfy trouua acculé, iuf- 
ques à tant que les nouuclles luy vindrent de l’arriuee de Lucullus en fon Royaume : qui 
hit caufe de le faire leuerhaftiuement fon camp,& de reprendre fon chemin en fon pais, 
où toutesfois il ne fit rien de mémorable pour celle annee contre Lucullus-.lequcl cepen- 
dant gaignoit Si conqueftoit villes Si pais, au nom du peuple Romain. Plutarque, Appia 
nus,Iolephe. 

Bien toft apres que Tigranes eut retire' fon armée de Syrie, pour la remener en fon 
Royaume, Alexandra Royne des Iuifs mourut, tcfmoin Iofcphc en fes liures des An- 
tiquitez Si de la guerre Iudaïque eftant en la ncuficfmc annee de Ion regne . I’cflimc 
îtoutesfois pourcc qu’il commence le regne de fon fils au Conlulat de Q^Hortenfius , 
&enla troifiefme année de celle Olympiade, ou qu’il fi cil en ce nombre mefeonté de 
trois ans * ou que l’erreur des cfcriuains y a mis le mefeompte en fubllituant neuf au lieu 
de fix . Sinon que l’on voulfift retrancher trois ans du regne de fes prcdeccffeurs. Quoy 
que ce foie , combien qu’Hircanus fils ailhé d’elle deuil à bon droiét fuccedcr à la 
icourort ne, toutesfois Ariftobulusfonfrcre l’ayant vaincu en bataille, le contraignit de] 
'quitter tant le Royaume, que la fbuuerainc facrificaturc, pour viure en priué auec lêsj 
[biens &: richcffcs. Et par ce moyen ledid Ariflobulus demeura en poffcflion du Royau- 
me de Iudec, iufques à la venue de Pompce,fon frère en ayantiouy auparauant luy enui- 
jron trois mois tant feulement. 

M. Chas s vs, Si Cn. P o m p e 1 v s, Confuls. 

Pompee délirant fiacquerir la grâce Si faucur du peuple, luy rendit en fon premier 
Conlulat l’office de Tribunat,qui auoit efté comme fupprimé par Sylla : Si fi permit que 
lapuiffancedciuger&congnoillredcscaufestant ciuilcs que criminelles par edid ex- 
près fu 11 rendue & transférée à l’ordre des Çheualiers Romains. Aufli fut ce choie fort 
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plailâncc te aggrcablc à voir au peuple Romain, quand luy-mcfme alla Te prefenter deuât 
les Cenfeurs pour auoir exemption daller à la guerre, menant Ton chcual luy-raefmc cô-j 
me Cheualier Romain, &leur rendant compte du temps qu’il auoit efté à la guerre & de 
Tes deportemés en icelle, aux iours qu’ils exarainoient te fàifoicnt félon la coullume la re- 
ucuëdcs Chcualiers Romains. Qui fut lors qu’il afferma qu’il auoit efté autant de temps 
à la guerre comme il cftoit ordonné par les loix,& nonfouz autre Capitaine que fouz luy-l 
mcfinc. Gefte Ccnfure auffifut de tantplus mémorable, qu’ayant efté difcontinuee te in- 
tcrmilè depuis grand nombre d’annees , futàcaufc de la corruption des mœurs qui alloit 
en augmentant, remile au dcftùs&reftitucc en ce mefmc Confulat, Cicéron, Plutarque, 
Afconius Paedianus. 

L e nombre des Pirates eftoic tellement accreu , qu’ils fe làifirent du port de Syrâcufe 

Sicile; où ils frirent toutesfois fi viuement affàillispar L.Metellus Prêteur, qu’il les 
" J 
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vainquit &çhal& de toute l’iflc. ' 
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L’ importance de la grande cité Tigranocerta , capitale du Royaume d’ Arménie, 
alfiegee par Lucullus , touenoit tellement au cœur de Tigranes , qu’il fe mit en point dej 
bazarder toutes fes forces, qu’on difoit cftre de 230.mil combattans , pluftoft que de la 
laifter perdre deuant les yeux par faute de defcnle. Mais il en aduint comme à Mithrida- 
tesjque la vertu te proücflc du peu de Romains(qui ne pouuoient dire qu’enuiron de 10. 
ou ii.mil homes, côbattans en tout: tellement que Tigranes les voyant approcher de luy, 
(è gaudiftbit d’eux, difantrque fils venoient corne Ambaftàdeurs, qu’ils eftoiet beaucoup; 
(1 comme ennemis , trop peu) furmonta l’orgueil du grand nombre de leurs aduerlàircs. 
Dont ils firent vn fi grand efchcc,quc Tigranes n’eut meilleur marché que de prendre a- 
uec le refte honteufement la fuitte ; qui ne l’cuft encore garenty d’eftre pris , fi les (oldats 
de Lucullus n’euffent efté trop lents te lafehes à le pourfuy ure. Ccpenaat l’iffuë de celle 
vidoire,qui fur gagnée le 6.iour d’Odobre(quoy qu’il fuft eftime auparauant malencô- 
tr’eux te infortuné aux Romains) fut, que la cité ac Tigranocerta fut réauë entre les mains 
[de Lucullus. Et fi donna occafion te moyen à Antiochus furnommé l’Afiatique^ls d’An- 
tiochus Eufcbcjde recouurer le Royaume de Syrie, qui luy auoit cllé auparauant rauy par 
Tigranes : tellement qu’il luy fut confermé puis apres par Lucullus . Lequel au refte fut 
grandement loüé apres celle vi&oirc, en ce qu’il auoit deffait deux des plus grands te des 
plus puilfans Princes du monde par deux moyens totalement contraires, l’vn par tardité, 
autre par foudaineté. Car il auoit miné &confuméMithridatcs par reculer te dilayer, 
ors que les forces eftoient encore en leur entier : te au contraire il ruina Tigranes par fe 
iafter,fàifat ce que peu de Capitaines ont iamais feeu faire : c’eft qu’il vfa de tardite pour) 
exécuter, & de hardiclïe pour afleurer fon affaire. Plutarque, Iullin, Appianus. 

Q^_ Mitellvs, te Hortensivs, Confuls. 

L s temps defquels a efté par Iolcphe liu.ij. ch. 24. des Antiq. Iud. rapporté à la 3. an- 
née de l’Olympiade 177. àcaufe dequoy Mcrcator fcft voululcruirdece tefmoignage 
pour confirmation de fa fupputation:cncore qu’il ne lèmble pas moins cSfcrmcr celle des 
Pâlies du Capitole, d’autant que ce Confulat pouuoit auoir faid Ion entrée au milieu de 
a troifiefme,& là fin en la 4. de ladi&e Olympiade, lofephe toutesfois ne peut cftre d’ac- 
cord auec luy, qu’il ne fe contrarie à foy-mefme, ayant cy deuant rapporté le Confulat de 
Domitius Ænobarbus,& de C.Fânius à la 4>annee de la 164. Olymp.Parquoy il y pour- 
rait bien auoir de la faute des efcriuains en ce nombre ; qui ne voudra confidcrer que la 
Roinc Alexandra mourut en la j.annce de ceftcdite Olymp. te <pic fon fils Hircanus tint 
le feeptre apres elle quelque temps deuant qu’il enfuft depoftede par Ariftobulus : le rc- 
^nc duquel auroit par ce moyen commencé feulement au temps d’Hortcnfius. 










^ -rry 



|V 



Vu Monde. 


4061 | Sepmaines. 7 


K.de Syrie. 12 


| Machabees. 2 


Olympiade. 


178. 1 | R.des Grecs. 243 


1 R. d Egypte. 14 


| Ve Rome. 683 


- 









Digitized by LjOOQie 




i. 



624 



Première partie 



Lvcvllvs apres auoir mis en routte Tigranes & Mithridatcs , voulut aller elprou- 
uer Ton armée contre le Roy des Parthes, qu’il fçauoit auoir intelligence aucc Tigranes, 
mais lès foudars ne le voulurent fuiure. A caulè dequoy il fut contraint de fen reuenir en 
rArraenic:où apres auoir delfaitles Arméniens en deux ou trois rencontres qui le bazar- 
dèrent de l'attendre, alfiegea la grande cité d’Artaxata capitale d’ Arménie. Qui fut caufc 
de fixire venir Tigranes pour la lecourir.Mais il lut aulfi honteufement deffait qu’à la pre- 
mier fois, perdant à celle-cy plus grand nombre de plus grand perfonnages qua l’autre. 
Au moyen dequoy Lucullus l’cuft pourfuiuy à toute refte pour acheuer de le dcltruirc , fi 
la dclbbciflànce de les foudars ne l’cuft empefehé de ce faire. A caule dequoy il luy fut for- 
ce de venir cmploier le temps à alfieger la grande cite de N ilîbis,laquellc apres auoir lou- 
llenuairczvcrtueufemcntparquelquccfpaccdetcmpsleliege des Romains, fut finale- 
ment par eux pri le de force, pendant que Tigranes & Mithridatcs chacun de Ion colle 
faifoient amas de riouuellcs rorces:aucc lcfqucls ils rentrèrent en l’ Arménie, Redonnèrent 
beaucoup d’affaires aux Romains, fur lefquels ils regangnerent pluficurs villes. AutheUts 
preccdens. 

Les habitans de l’illc de Crète , prenans les armes contre les Romains excitèrent la 
|gucrre contre eux, qu’on appella Cretiquc , laquelle fut premièrement conduire par An-| 
tonius pere de celuy qui fèra cy apres Triumvir:mais aucc fi malheureux liiccez , qu’il fut 
vaincu par eux, de lortc qu’il fen laiflà mourir de delplaifir.Puis Q^Metellus futlouz fil- 
tre de Proconfulcnuoyé en fon lieu, lequel facquill en celle charge le furnom de Creti- 
quc. Eutropius,Florus. 

L. Metellvs, & Q^Ma RT ivs,Confuls. 

L e premier defquels mourut, (au rapport de Dion) au commencement de ce Conlu- 
lat:& pource que perfonne ne luy fut fubrogé,fon adioind exerça lèul le Confulat tout 
le relie de l’annce, dont il fut (urnommé le Roy. 

Environ ce temps L.Plotius natif de Lion,& M. Antonius Gnipho, Gaulois, cxcel- 
lens& fameux Rhetoriciens, commencèrent de faire profèllion d’enlcigncr les premiers 
rudimens de la Rhétorique & éloquence Romaine à Rome, auec telle renommée &: fré- 
quence d’auditeurs, que tous les plus nobles de la noblclïèRomaine le rendirent leurs au- 
diteurs &difciples. De forte que M.CrafTus,M. Antonius, Qu. Hortenfius, L.Domitius, 
M.Claudius,L.Torquatus,Ser.Sulpitius,P.Lentulus,&plulieursautres furent infiituez 
par eux en l’cloqucnce.Ciceron aulfi confeïfe les auoir ouys. Somme qu’on die queleditj 
Plotius fut le premier qui commença efcole de Rhétorique à Rome. Mais Suetone 
rend vn excellent tefmoignage dufçauoir de Gnipho tant es lettres Grecques que La- 
tines. 
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La mutinerie &defobcifîance des foldats de Lucullus fufeitee malicieulcment par 
aucuns de lès malucillans, fut caufc qu’il ne peut mettre à chef la guerre qu’il menoit 
contre Mithridatcs & Tigranes rmefme qu’il ne peut faire celle annee aucun cxploiét mé- 
morable fur eux,ains fut bien près de perdre ce qu’il auoit acquis par le pâlie. Apres que 
deux de fes Lieutcnans Fabius Sc Triarius curent elle defïàics par leur propre témérité 
par Mithridates,auec occifion de plus de fept mille Romains, 150. Centcniers, & 14. Ca- 
pitaines de mille hommes:dc lortc qu’il fut contraint de laillcr encore brauer Mithrida- 
tes & Tigrancs.Parquoy il Rie reuoqué de facharge,&: Cn.Pompcius fubroge Capitaine 
en fon lieu, par le decret du peuple, incité à ce faire par les harangueurs & orateurs de Ro- 
me, qui allcgoient qu’il tiroit en longueur celle guerre pour Ion plaifir : Mefmemenc de 
Çiceron,qui fît à celle fin vne braue harengue deuant le peupleà l’auantago de Pompée, 
qui cil l'oraifon pro lege Manilia. Au relie on ne doute point que Luçullus n’eûll fâcile- 
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ment amené celle guerre à fin, f il eull eu autant de grâce à fc taire aymer de lès foudars 
V^rjqu’il.y auoit de vaillance <5c de bon fens en luy.Si ell-ce que les chofes qu’il fit en là char- 
ge, furent caufc de l’honneur que Pompée acquill en la ficnne. Vcllcius Paterculus, Ap- 
pianus,Plutarque. ' 

La 
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L A dcflai&o des Cretois ei^yne grofle bataille par Metellu$,où furcç tuez leurs chefs 
LaAenes &: Panares,auec bien i^mü hommes, fut l’acheuemcnc de celle guerre, par le- 
quel aufli toute l’ifle, qui iufqucs al ois fefioit maintenue en fà liberté, fut reduité en l’o- 
beïflàncc 6c fubic&ion du peuple Romain, & mile au rang des proujnccs. Autheurs pre- 
cedens. 

P a c o r v s premier du nom 8Roy des Parthes,appellé par Appianus Sentricus mou- 
rut félon le mefme autheur conferme par Dion, vn peu de temps deuant que Tigranes fe 
fuft allé redre a Pôpce, laiflant fa fucceflîon à fon fils Phrahates z. du nom, lequel donna 
l’vne de fes filles en mariage au fils aifné de Tigranes. Enfaucur dequoyil lu y donna fc- 
cours cy apres contre ion pçrc . Iuflin toutesfois n’a fait aucune mention de luy ny de 
fon perc. 

C. P 1 s o j & Mi G l a b r 1 o , Confuls» 

Avec la charge de la guerre Mithridatique , celle aufli contre les Pirates , qui occu- 
poient quali tous les ports de la mer Méditerranée, &: tenoient toute la nauigation en fu- 
ic£Hon,fut donnée à Pompée le Grand, qui fitfeomme eferit Cicéron) les apprcAs d’icel- 
1c fur la fin de l’hyuer , 6c les commencemens au printemps , 6c la mit à fin en la my-efié. 

De forte qu’au yo. iour de fon embarquemet à Brindes, toute la Cilicie fut par luy vain- 
cue 6c fubiuguee,& tous les Pirates aufli dcflàids ou pris ou tuez ou rcceuzà mcrcy . Ap- 
pianus, Plutarque, Florus. Selon Iefquels toutesfois la charge delà guerre Mithridati- 
que fut feulement donnée à Pompée, apres le parachcuement de la Piratiquc, 6c ce c5tre ' 
l’aduis de tout le Sénat, qui portoit impatiemment de ce qu’auec celle comiflion on fouf- 
mettoit à vn fèul homme toute la puiflànce entière de L’Empire Romain. 



Du Monde. 40(3 | Sepmaines. z | R.ie Syrie. 14 | Machubetf. 4 

Olympiade. 3 | R .des Grecs. Z47 | R .dEppte. 16 | De Rome. 687 . 

Pompee apres auoir défiai# les Pirates 6c efeumeurs de mer, mena fon camp, contre 
Mithridates: la chaualcric duquel il mit en routte par deux fois en l’ Arménie . De forte 
qu’il fut contraint de recourre de rechef à Tigranes,quinele voulut reccuoir , fçaehant 
qu'il cfloit caufc de la guerre, que fon fils aueç le Roy des Parthes ( vers lequel il (’ eftoit re- 
tiré) luy menoient. A raifon de laquelle ne fe fentant afTez fort pour refifier aux Romains, 
quand ils furent entrez en fon Royaume falla rendre en leur camp,& fe profierna deuât 
les pieds de Pompee: qui le releua non feulement fort humainement, mais aufli luy remit 
fur fon chef fon diademè royal qu’il auoit ictté bas, en luy rendant auec certaines char- 
ges fon Royaume d’ Arménie. Toutesfois il retint pour le peuple Romain toute la Cili- 
cie, Phcenicie,Galatie 6c Syrie, laquelle il auoit tcnuë(comme eferit Appianus ) en fon o- 
bcïflancc i 4 .ans. Et combien que Luculluseufiauparauanc remisât réintégré en icelle 
Antiochus fils d’Eufcbe$,il en fut toutesfois depoflèdé par Pompee, qui le difoit indigne 
de rcjçouurçr fon Royaume par les Romains , lequel il n’auoit feeu ny ne pouuoit défen- 
dre. Et par ce moyen la race des Grecs 6c Macédoniens perdit alors de tour point le Roy- 
aume de Syrie, qu’elle auoit toufiours tenu 6c occupé depuis Seleucus. On dit outre-plus 
que Pompee ayant reconcilié le fils auec Tigranes fon pere, qu’il donna au fils le Royau- 
me de Sophenc 6c deGordiane, qu’on efiimeeflrela petite Arménie, pour fa parr.Et pour 
ce qu’il fen déclara cAre peu contant, d’autant qu’il efpcroit plus de Pompee, il fut pris 
6c referué pour le triomphe: 6C ce qu’on luy auoit donne, trâsfèré au ieune Ariobarzanes, 
fils d’Ariobarzanes premier du nom Roy de Cappadocie, lors que Pompee en fàucur de 
fon perc , lequel il rcAitua en fon Royaume, le déclara Roy. Cependant Mithridates ayat 
eflé totalement rebuté de Tigrancs,fc retira en la Col ch idc, & delà en la Scythie:où il Sol- 
licita toutes les nations Scy phiques de delà le ponc,& les Marcts Meotides,à f embarquer 
auec luy en la guerre qu’il defiroit remettre au deflus contre les Romains. Autres toutes- 
fois font d’aduis que l’ Arménie mincur,ou vne partie d’iccllc,fut donnée à Deiotarus tc- 
trarchc des ToliAobogiens de la Galatie,cn recompenfc des bons feruices qu’il auoit fait 
aux Romains en ccflc guerre. Qui fut caufequ’il fuyuit depuis le party de Pompee contre 
Ccfar en la guerre Pharfàlique. Il fut au rçAe grad amy de Caton,dc Cicéron 6c de Bru- • 
eus . Acaufc dequoy Cicéron fait fouuent mention de luy en fes efçrits : luy-mclinc aufli 
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auec Brutus firent chacun cy apres vnc oraifon pour luy deuant Ccfer, quand ilfùc accu- 
lé de luy auoir drefle quelques embufehes. I 

V n Capitaine nommé Antipatcr,qui eftoit du pais d’Idumee , qui fut pere du grand 
Herodcs,i ; cftantaddonnéauferuicede Hircanus frère d’ Ariftobulus , fit fi bien parfes 
rcmonftranccs enuers luy,qu’il fenfuit enuiron ce temps en Arabie au Roy Arctas, qui 
cntreprjft de le reftituer au Royaume de Iudce.Et pour ce faire y mena vnç puifiànte ar- 
ince,qui deffit Ariftobulus en vne rencontre. Au moyen dequoy , il entra victorieux de- 
dans la cité de Hicrufaiem.Mais Ariftobulus fc (erra dedans le Temple , qui eftoit fi fort, 
qu’il pouuoit fouftenir vn fiege,aufti bien qu'vne puifTante forterefle. Cependant, il fiefî 
bien valoir fa caufe enuers Scaurus Lieutenant de Pompée, qu’il fit commandement aux 
Arabes de leuer leur camp,& de fe retirer en leur païs.Parquoy l’entreprinfe de Hircanus 
demeura pour ceftcfois fans elfed. 

L. Tvllvs, 6c M. LEPiDvs,Confuls. 

L a coniuration de Pifo contre la République Romaine, qui fut defcouucrte ccftc an- 
née, fut la fource& origine de celle de Catilina. Sallufte,Dionliu. 35 . 

Possidonivs Philofophe Grcc,floriftbit en ce temps en la ville d’ Athènes, fi citant 
acquis fi grand bruit pour fe doctrine, que Pompee,au temps qu’il alla faire la guerre à Mi- 
thridarcs,le voulut bien aller ouyr dedans fonauditoirc/aifant demourer fes bedeaux à 
la portc.Plincliu. 7 , Ses contemporains furent Antiochus natif d’Afcalon , homme cio-* 
quent 6c difert,dcfenfeur delà dourine de l’ancienne Acadcmie.pour raifon dequoy Lu- 
cullus l’cntretcnoit auec foy en fa maifon,& Philo feûateur de la nouuellc Academie , 
enfemble aulfi AntipaterT y rien Athenodorus,philofophcs Stoiciens, dcfqucls Caton 
le fege fe fit auditeur, familier 6c amy . 
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Pompes pourfuiuant Mithridates , pafia Icpaïs des Albaniens 6c Iberiens , nations 
belliqueufes, qui n’auoientiamais efté fubjcCtcs ny aux Perfes , ny aux Macédoniens. Et 
pourcc qu’ils luy voulurent barrer le paffege,il les combattit 6c vainquit les vnes apres les 
autres en deux greffes &fenglantesbatailles,auec leurs Rois, Artaces ouOrazes des Al- 
baniens, 6c Torus des Iberiens puis les remit en leurs Royaumes, à condition d’eftreeux 
6c leurs fubjcéts tributaires du peuple Romain. Cefait voyant qu’il per droit fon temps à 
pourfuiure plus outre Mithridatcs,il fen reuint en l’Armenie mineur : où il receut (com- 
me dit Plutarque)!es prefens que luy enuoierent les Rois desElimiens& des Medois : & 
leur referiuit amiablemertt. Mais Appianus dit qu’ayant pafte le mont Taurus , qu’il eut 
guerre premièrement auec Antiochus Roy de la Comagenc,& puis auec Darius Roy des 
Medes.Tellcment qu’il les vainquit 6c fubiugua tous deux l’vn apres l’autre . Il femble 
aulfi qu’il vainquit beaucoup d’ autres, fil eft vray (comme dit Eutrope) qu’il aie eu affaire 
auec" 12 . Rois en cefte guerre.Cependane Mithridates ayant trauerfe la Scythie,fen vint à 
i’aide des Rois des Scythes remettre en fon Royaume du Pont:d’où il chaflafon fils Mâ- 
châtes, que Pompce y auoit eftably ;& le pourfuiuant encore pour le prendre , le contrai- 
gnit de le tuer (by-mcfme. Appianus, Plutarque. 

AsclepiadeS médecin florillbit en ce temps en la Grece , lequel on eferit auoir le 
plus éloquemment, de tous ceux qui Fauoient précédé, expliqué les Theorcmes 6c demo- 
ftrationsde la fcicnce de Médecine, & en icelle innouc pluficurs chofes contre l’opinion 
dcsancicns.On luy attribue pareillement d’auoir trouuc 6c enfeigné le profit &r.commo- 
dité qu’on peut tirer de l’vfege du vin, pour la gucrifon des malades. La familiarité qu’il 
eut auec Pompce luy fit mefprifer & reietter tous les dons& promettes que le Roy Mi- 
thridates luy fit pour l’attirer à fon feruicc. 

L. Avrelivs Cotta, 6c L. Mahlivi Torq^atvs furent faiCts Cefte 
annee Confuls au lieu de P. Antonius Partus,& P.Comclius Sylla , qui fetrouucrét auoir 
efté vitieufement créez. Saluftf,Dion,Afconius PatdianuL . * ■ 
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Phraates Roy des Parthçs defpité, de ce que Pompée fèmblpit l’auoir en mefpris, 
commença guerre à Tigrancs, qui cftoit rcceu en l’alliance &prote<ftion des Romains, 
fouz prétexté de vouloir defendre le fils d’iceluy qui cftoit Ion gendre . Le fccours 
defquels luy ayanr manque à ce bcfoing,fùt caufc qu’il f appoin&a aucc Phraates. Com- 
bien que Plutarque cfcrit,que Pompee fiit efleu arbitre entre les Parthes Si les Armcniés, 
touchant vn certain pais qu’ils pretendoienc Si les vns & les autres , Si qu’il y enuoya trois 
députez pour en décider Si iuger diffinitiuement: Lors qu’ayant laifTé le pais d’ Arménie, 
il luy prit enuie de venir conqueftcr la Syrie , Si de pénétrer à trauers l’Arabie , infqucs à 
la mer rouge,à fin d’eftendre (es vidoirçs Si conqueftes de tous coftcz. Tellement qu’c- 
ftant arriué en la Syrie,il la fit vn gouucrncment Si prouincc acquifc à l’Empire Romain: 
pour ce qu’elle n’auoit nul R oy légitime. Puis fitla guerre au Roy des Arabes Nabathcës 
nommé Arctas,qui n’auoit iufques alors fai&iamais conte de la puiflancedcs Romains: 
lequel il deffit , au dire d’ Appianus,en vne bataille. Mais les autres difent feulement qu’il 
affiegea la ville de Petra fur luy,& la prit. Cependant Mithridates faifoic tous Tes efforts, 
pour efmouuoir toutes les nations barbares de Septentrion^ faire guerrcaucc luy contre 
les Romains. A ppianus, Plutarque, Eutrope. D’autres toutesfoiseftiment ,qu’Horo- 
des Arfaces eftoit en ce tempsRoy des Parthçs, qui auoit occupé lcRoyaumc,apres auoir 
mis à mort fon frère Mithridates . . 

i • 

L. Ivnvs César, Si C. Marcivs Figvlvs, Confuls. 
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Mithridates auoit conduit fes dcflèins à telle fin , qu'il eftoit fur le poinâ , auec 
l’armee qu’il auoit amaflèc,dc transférer la guerre en Italie. Mais pour ce qu’il fit mourir 
aucuns de fes cnfàns Si domeftiques pour quelque foupÿon qu’il eut d’eux, Pharnaces fon 
fils fc rcuolta contre luy. Si l’afficgca en vnchaftcau : ou il le mit en telle extrémité, qu’il 
le contraignit de fc tuer foy-mçfmc, apres qu’il eut cflàyé en vain par tous moyens de fc 
faire mourir par poifon. Ce faiâ: ledid Pharnaces f alla rendre à la deuorion de Pompée, 
qui luy laiflà le Royaume du Bofphore,& reduifit ccluy du Pont en prouincc , auec toute 
l’Afie mineure Si la Syrie . Ce quiaduint ayo. ans apres que Selcucus eut commence le 
Royaume des Grecs en Afic,ainfi que Strabo à fupputé. Qui nous aduifè , qu’il faut rccc- 
uoir vn femblable nombre en Appianus,au lieu de 170. Si nous ne voulions rapporter au 
temps que le grand Roy Alexandre conquefta l’Empire d’Afie. Plutarque dit que Pom- 
pee eftoit campé deuant la ville de Petra en Arabie, quand les npuucllcs de la mort de Mi- 
thridates luy furent ponces. Lequel au refte a çfté grandement recommande par toutes 
les hiftoircs pour beaucoup de bonnes parties qui crtoient en luy, fingulierement pour le 
bon fèns Si entendement, pour le fçauoir Si l’eftude qu’il appliquoit es bonnes lettres-, no- 
tamment à la cognoiflànce des chofcs naturelles Si de la Médecine. Tellement qu’on dit 
qu’il a cfté inuenteur de l’Antidote qu’on vfc auiourd’huy contre les poifons,qu’on nom- 
me en mémoire de luy Mirhridat:de l’vfage duquel il feftoit fi bien garenty cotre les poi- 
fon s , que quand il fc voulut faire mourir par iccux, ils ne luy peurent nuire , Il eut auffi 
cela de fingulicr, qu’il pouuoit parler & entendre 21. langues , d’autant de nations à qui il 
commandoit.Tcllemcnt qu’il n’vfa iamais de truchcman enuers aucunes d’icelies. 

Les devx frères aduertis de l’arriuee de Pompee en Syrie , f allèrent acculer l’vn 
l’autre deuant luy requérir fon aydepour cftre maintçnuz au droi£t qu’ils preten- 
doient tous deux , tant au Royaume, qu a la fouuerainc façrifiçature des Iuifs.Et pour ce, 
qu’il fc monftra plus fàuorable à la caufe d’Hircanus, Ariftobulus fon frere luy ferma 
Importes de Hierufcjcm quand il entra en Iudcc. Mais les Romains l’afTaillirentd’v- 
nc li grande pu iflànflr, qu’il n’y eut defenfe qui les*pcuft empefeher d’entroç Si dedans 
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la cite Sc dedans le Temple par forcc,lc iour de la folemnité du icufne que les Iuifs cclc- 
broient au mois Thamuz,qui leur eftoit le 4-apres Nifan, tellement qu’ils y firent vn grad 
efchcc de Iuifs. Et ceux qui relièrent furent auec tout le pais punis par Pompée de leur 
contumacc,& fclonnie par la priuation de leur liberté, cftans feids tributaires du peuple 
Romainrnonobftant que la facrificaturc fuft reftitucc à Hircanus,qui l’exerça depuis au 
Compte de Philo Sc d’Eufebc 34. ans , félon Iofephc 40.8c comme d’autres veulent a». 
Mais le compte de Iofephcfetrouucvray, fil commence depuis le trcfpas dclaRoync 
Alexandra, iufques à celuy d’Hircanus. Au demeurant Pompée emmçna quant Sc luy à 
Rome en triomphe Ariftobulus,auecfcs deux fils.l’vn dcfqucls efehappaen chemin. Ce 
que Iofcphcliu.i4.tefmoignccftrcaduenu en celle Olympiade, l’année que Cicéron & 

Antonius furent Confuls : combien qu’Eufebe did feulement que ce fut en la première 
anneed'icellc. 

M. Tvllivs Cîceilo, Sc C. ANTONivs,Confuls. 

L b temps defquels cil auflî par Pline liu. 9. chap. 39. rapporte à celle annee de Rome: 
encore qu’on life es exemplaires mal corrcds n c c.pour dcxc. Cicéron luy-mcfmc tef- 
moigne au liure des Orateurs, qu’il fut ConfuU.ans apres Hortenfius. Mais en ce qu’il 
dit auflî ailleurs que ce fut ^o.ans apres le Confulat de P . Tuditanus Sc de Céthégus , il 
femblcra ellre discordant d’vnc annee de la fupputationd’Onufrius, fi nous n’entendons 
qu’il a parlé feulement de l’interualleentierqui eftoit entre lcfdirs Çonfulats, combien 
qu’il ne parle pas toufiours de telle façonJ\ 

La guerre de Mithridates finie,la cite de Rome entra en combuftion de guerre ciuile, 
qui fiit appellce Catilinairc,à caufe qu’vn L.Cadlina , coniura 8c confpira aucc pluficurs 
gens de la forte, de deftruire l’cftat de la chofc publique, & de le rendre entièrement fei- 
gneurs de la ville de Rome.Mais leur trainee fut fi dextrement defcouuertc par Cicéron, 
que force fut à Catilina de vuider la ville, demeurans pluficurs de fes complices appré- 
hendez^ fi bien conuaincuz, qu’on n’attendit le iugement du peuple pour les executer à 
mort. Salufte. A caufe dequoy Cefar Se aucuns des Tribuns du peuple , qui luy en por- 
toicntvnmauuais vouloir, pourcc qu’ils auoientcftélbupçonnez d’ellre de celle coniu- 
ration, luy voulurent donner de la fàfcherie à l’ifluc de Ion Confulat, le voulas empefeher 
de rendre raifon de fes a&es deuant le peuple.Mais Caton le fage, qui lors auflî eftoit Tri- 
bun du peuple, prift la defenfe d’iccluy en main,8c magnifia tellement le Confulat de Ci- 
ceron,6c les choies fàiâcs en iccluy, qu’on luy décerna les plus grands honflburs que ja- 
mais eulTent elle auparauant décrétez Sc o&roycz à perfonne du monde. Car il fut appellé 
par decret du peuple Pcre du païs,ainfi que Caton l’auoit nommé en fa harengue. Ce qui 
n’auoit iamais elle auparauant luy. Plutarque en fa vie. 

Avqvel Confulat femblablement Cm. Octa vivs, à qui on donna depuis le 
ItirnomaAugulle, nafquitle 25. iour de Septembre, comme Suetone Sc Dion tefmoi- 

S nent.Ce que toutesfoisdoibt appartenir à la 691.de Rome, fila fituation des Çonfulats, 
e laquelle nous parlerons cy apres plus amplement, fi: doibt enfuiure. 
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de foldats:& là eftant.fitvneiufte armée de gens perdus Sc defcfperez, auec lefquels il le 
ofa prefenccr en bataille contre l’armce de C. Antonius:qui le vainquit , Sc fit mourir fur 
jle champ en combatant defcfperément . Par ce moyen la choie publique fut deliuree 
d’vn terrible danger. En fàueur dequoy le gouuerncment de la prouince de Macedone 
fut aflîgné andi£t Antonius, en laquelle eftant les Dardaniés Sc autres peuples de la Thra- 
cc en armes , aufqucls il fut contraint faire la guerre, mais auec vn tel malheur, qu’il de- 
moura vaincu , Sc toute fon armee mile honteufement en routte. Salufte , Florus , lui . 
Obfequens. 

C e Confulat fut principalement mémorable pour les grandes ^iflenfions quifordüt 
entre Caton le Sage,& Mctcllus,lors tous deux Tribuns du peuple. A caufe que Metellus; 
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vouloir mettre en auantvn decrctau peuple , par lequel Pompce fuft rappelle auec l'on 
armee en Italie , à ce qu il pounieuft que la chol'c publique ne tombait en inconucnicnt 
pour le danger de Catilina. Mais Caton faduifànt que le but de ccft Edid ne tédoit qu’à 
mettre tous les affaires de la choie publique & les forces de l’Empire Romain entre les 
niains de Pompée, foppolad vne confiance admirable, & fît en forte que l’entreprinlc de 
Ion aducrlàirc fut rompue: quoy que Cefar qui exerçoit lors l’cftat de Prêteur de ville, fa- ( 
uorifalt a Metellus.Qui fut auftî lors que Claudius fut trouue' entre les femmes au temps âr"/ 

qu clics failoicnt les lacrificcs de nuit à la Bonne dcelîc, dot les amours de luy & delà fem- /7 *** r/y 

me de Cefar furent defcouirettcs. Plutarque en leurs vies. Où il déclaré aulfiquecefut 
a la fin de ce ConfuIar,quc Pompce fut de retour d’Orient en Italie, & que pour ce que la 1 / 

lov defendoit d entrer dedans la cité deuant le triomphe , qu’il enuoy a requérir le Sénat 
de vouloir différer pour quelques iours Feflc&ion des Confuls , & luy faire celle grâce , à 
finqueprefent il peuft aflîtler & fauorilcr à Pifo qui demandoit celle année là le Confu- 
lat. Mais il fut débouté de là requellc par l’oppolition qu’y mit Caton. Parquoy Pompce 
délirant le gagner, luy enuoya demander deux niepccs qu’il auoit,en mariage, l’vne pour 
.oy,l autre pour fonfilsdefquelles luy furent aulîi refulces, rclpondant Caton, qu’il ne 
vouloit bailler ollagcs contre la choie publique. Lcfquellcs choies cllât vrayes , nous dc- 
monllrcnt que Pompce triompha aulli en ce Confulat(cequi cil l’opinion d’Eutropc) 
pluftolt qu au fuyuant,ou pour le moins qu’il triompha au commencement d’iceluy, non 
és trois derniers iours de Septembre, comme a voulu Pline, n’cllant pas croyable qu’il ait 
demoure a triôphcr vn an apres fon retour en Italie, fil ne luy furuint quelque autre dif- 
penfe que les hilloriens n’ont cxpofcc. 
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I o a c h i m , pcrc de la V ierge Marie, nafquit l'année mefme que Hierufalem fut prife 
par Pompée, félon que recite S. Hierofmc. 

M. Valerivs Messalla, & M. P iso, Confuls. 

Apres Je retour de Pompce la cité de Rome fe trouuadiuilcccn trois ligues, celle de 
Pompce, l’vnc de Craflus le Riche, Si l’autre de Cefar. Car quant à Caton, fa réputation 
l eftime qu’on auoit de là preud’hommie elloit plus grade que fon crédit, ny fa puiflàn- 
ce: ôç elloit la vertu plus admirce,que luy uic. D’autant que les plus graues & les plus fà- 
[ges,lc rangeoient du collé de Pompce: mais les plus volages & plus prompts à entrepren- 
dre toutes chofcs témérairement, fuyuoicnt les efpcrances de Cefar . Cralfus nageant au 
milieu, le lcruoit de tous les deux , &: changeant fouucnt departy en l’adminillration de 
la choie publique, n’cfloit ny confiant amy , ny dangereux &: mortel cnncmy : ains fe dc- 
partoitailémcnt&: d’amitié &: d’inimitié, où il voyoit fon profit. Mais fon crédit proce- 
doit autant de la crainte qu’on auoit de luy, que de bonne affedion qu’on luy portail: 
nonobllant quille fuft acquis authorité& réputation par diligence &c alfiduité d’aduo- 
cacer, défendre en iugement les accufez,prcllcr argent a ceux qui en auoient affaire, afli- 
’ cr&: fiuorifcr à ceux qui briguoient quelque offi cc,ou demandoient quelque autre cho- 
ie au peuple: là où Pompce f elloit acquife la fiçnnc par philicursenuids exploits d’armes 
Plutarque en leurs vies, f fl ^ <T^ a «2? ~ 

Pompee ellant de retour à Rome de fes voyages d’Orient, triompha trcs-gloricufc- _ fr 

ment par pluficurs iours, des Rois, peuples, nations, prouinces, & citez par luy vaincues, fl* 
lubiuguees Sc réduites en l’obcilfance du peuple Romain : ftifant marcher deuant le cha- ° 

riot triomphal Arillobulus Roy des luifs auec les fils de Tigrancs &c de Mithridatcs. Qui 
fut lors que le furnom de Grand luy fut derechef donné &: côfcrmé par toute l’alfemblce. 

Pline liure feptiefme chapitre vingt-lixicfme, Florusen l’Epitome, Fallcs confulaircs. 

Plutarque adioullc,quc Pompce augmenta de plus du tiers par les conquclles le reue- 
nu de l’Empire Romain , l’ayant faiclreucnir à huid millions d’elcuz, qui ne montoit 
auparauant qu’à cinq millions par an feulement. Appianus fcllabufé difant, qu’il elloit 
lors en la 55. année de fon aage: car il faut qu’il en cull 4 y. pour le moins, fil a vclcu 58.011 . ^ 
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Cependant les Heluetiens de la Gaule à la fufeitation d’vn de leurs Princes, nômé 
Orgetorix, firent conclufion de partir de leur pais, pour aller conquefter 6c fubiuguerles 
autres prouinces des Gaulcs.Er en ce temps commencèrent à drefler leurs appreits pour 
ce voyage-.apres auoir contraint ledit Orgetorix de fe faire mourir luy-mefmc , feftant 
^rouuécoulpable d’auoir voulu entreprendre fur la liberté de fa patrie. Iulius Ccfar 
liuret. 

i 

De leftat de la Gaule en ce temps. 

'Estât delà Gaule auant qu’elle foft rcdui&e en forme de prouince par 
les Romains, & queCcfàr y euft mis lopied,cftoit tel qu’elle n’eftoit point 
entièrement toute fubiede à la domination 6c authorité d’vn feul qui la 
gouucrnaft en tiltre de Roy, n’y n’auoit aufli chacune ville à part vnc for- 
me de police purement populaire, c’cft à dire où le peuple euft fouucraine 
puiflance,ny ne mettoitlegouuernemenr entre les mains des plusnota-| 
blés 6c des plus gens de bien. Mais toute la Gaule vniuerfellementeftoit départie en cites 
ou en Republiques, lcfquellcs ne fe gouucrnoient pas toutes d’vne mefine forte . Car les 
vnes eftoient régies par vn confeil compofé des plus apparens 6c des plus nobles , qui- a-| 
Uoicnt la fuperin tendance des affàiresdes autres efiifoient des Rois.Mais toutes générale- 
ment faccordoicnt à obferucrvnecouftume:c’eft que tous les ans en certain temps de 
l'annee elles tenoient vncdictte&affomblce generale de tout le païs,où fe deliberoient 
les affaires d’eftat 6c conccrnans le bien vniuerfel delà chofe publique. Et de ces citez là, 
c’eft à dire régions ou prouinces, Cornélius Tacitus en compte l+.qui vfoient d’vn mef- 
me langage, de mefines ftatuts,loix,couftumes 6t magiftrats:quiauoicnt leur authoricéli- 
mitee à certain temps . Neantnioins les vnes eftoient plus grandes & mieux fondées en 
|puiftànce que les autres.Lcfquclles fe mettoient volontiers en la tutelle, prote£tion& fau- 
uegarde des plus puiflàntes.Â caufc dequoy Cefàr racompte que lors qu’il mit première- 
ment le pied en la Gaule, il la trouua diuifee en deux ligues, à fçauoir celle des Heduiés ou 
Autunois , & celle des Auucrgnats, qui feftoient défia longuement trauaillez par guer- 
res les vns les autres à l’appetit a obtenir le premier Heu de fuperiorité eirla Gaule. Mais ce 
qui les entretenoit principalement en ceftc diuifion cftoit,que ceux de Berri , voifins des 
AuucrgnatSjfeftoicnt mis fouz la protection des Autumnois.Et à l’oppofite les Scqua-J 
nois , voifins des A utunois , feftoient rangez fouz Telle des Auucrgnats. D’aütre-part les 
Romains tirans celte diuifion à leur profit pour fe faire planche fur la Gaule, allumoient 
le feu par pratiques 6c menées dauantage.Tellemcnt que fouz celte intentiô ils firent pre- 
mièrement alliance auec les Autunois , les nom mans leurs frères, leurs bons amis&ab- 
jjiez.N canrmoins la fcigncuric des Auucrgnats f eftoit fi fort accreuë en grandeur , fi bien 
fortifiée 6c munie de f obeiflànce des nations fubjettes, 6c d’alliances de aiucrs princes &| 
puiifans feigneurs,que non feulement ils ne f cftimoient de rien moindres que les Autu- 
nois,mais mcfmes vn peu auant U venue de Cclàr il leur foullcuercnt la plus-part de leurs 
fubjc&s 6c vaflàux,& le fioient tellement en leurs forces qu’ils oferent bien entreprendre 
j la guerre contre Ccfar: dont fut Capitaine en chef vn Vcrdngcntorix, qui mitvne armée 
^de 40ooo.hommes en campagne.Mais les autres plus puillàntes Républiques de la Gau- 
le apres les precedentes, eftoient celles des Bcllouaques, des Ncruiens, des Trcuiriens 6c 
de ceux de Vcnnes en TArmorique.Quat aux autres citez qui fe gouuemoiet par Magi- 
ftrats, qu’ils appelaient Rois ou Roitelcts,c’cft pourcc qu’ils n’auoient pas leur authorité 
limitée à certain temps,mais qu’ils portoient toute leur vie le tiltre de dignité royallc, en- 
core que leur puiflànce nef eftendift gucres auant. Ainfiles Sequanois auoient vn Roy 
nomme Catamcntalcdes,qui fut appelle amy & allié du peuple Romain. A leftat duquel 
fucceda fon fils Caftic du temps que Cefar fut és Gaules.Lcs Liégeois aufli eurét vn Am- 
biorix pour leur Roy. Les Sucflioniens vn Diuitiacus, la domination duquel ne fcftcn-| 
doit pas feulement iufqucsfur la plus grande 6c meilleure partie de la Gaule Belgique, 
mais mcfmes ayant pafle la mer feftoit rendu feigneur de l’Angleterre, quelques années 
dcuantquc Cefàr arriuaft cfdiCtcs Gaules. Car lors qu’il y entra, lefdits Sucflioniens 
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auoient ia vn autre Rby qui Te nommoit Galba . Extrait des Commentaires d’i- 
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Environ ce temps Scaurus,que Pompée auoit laifle en fon abfencc , au gouuerne- 
méne dc’Iudee auec deux légions, afliegea la ville de Pctra en Arabie,cftant affilié des for- j 
ces & du fccours de Hircanus. lolcphc. 

Q^Metellvs Celer, 5c L. A*ranivs, Confuls. 

S o v z lefqucls on tient que la ligue 5 c confédération que Craflus, Pompec,5c Iul.Ce- 
làr tirent entre eux, pour d’ vnc force, & eonfentement commun minier toute la choie pu- 
blique à leur volonté, fut commencccrcommc Appianus,FIorus, Plutarque 5c Dion ré- 
citent. Combien que ccfut apres le retour dudift Ccfar de l’Elpagne vltcrieurc , laquelle 
il auoit gôuucrnce celle année fouz filtre de Ptotonful. Tellement qu’il y auoit dcflàiâ: 
ôc fubiugué les Hcrminiens, peuples de Galacic, comme difent Appianus, Dion & Sueto- 
nc.ou félon Florus,les Portugais -, qui feftoient ellcuez en armes a l’encontre de lùy . Et 
pour ce que ce furent les premiers , 5 c plus mémorables fai&s que les hifloriens ayent cf- 
crit de luy,mdmement qu’il fût en termes d’en demander triomphe: nous eftimons que 
Diodorecn a entédu parler en la préfacé de la Bibliothèque hift. où il les rapporte à la i. 
annee de l’Oly mp.i8o.lors qu’Herodes cftoit Preuoft àAthencs,pluftoft que de ceux qu’il 
fît en fon premier Confulat. Et concluos aüflî par ce mefrae tcfmoignage, qu’il a efté mal 
conftituépar Mercatorcnladi&e i. annee de celle Olymp. Somme que la caufc ÔC oc- 
cation de la ligue precedente vint, de ce que Cefàr au retour de là preture d’Efpagne arri- 
ua iuftement au temps que les Confùls futurs le deuoient cflire . Et pour ce qu’il detiroit 
triompher ôc demander le Confulat,l’vn luy eflant dénié par l’oppofition de Caton, pour 
ce que les loix cmpelchoient qu’aucun n’cntrafl dedans la cité deuant qu’auoir triomphé, 
fil pretendoit de ce fàire,il fc contenta de demander le Confulat . Mais fc doublant bien 
encore que malaifémcnt l’obricndroit-il làns lafàueur de Pompée 5 c de Craflus, qui a- 
uoient’ lors le premier degré de puillànce ôc d’âuthorité en la cité, lelquels auffi cftans en 
diflênfion l’vn contre l’autre, luy ofloient l’cfoèir de tirer d’eux le fècours qu’il pretédoit: 

Il f aduilà de les reconcilier cnfcmble,lcur dilcourant que tafehas à fe ruiner l’vn l’au tre , 
ils venoient à augmenter le crédit ôc l’authorité de leurs aduerfàires: 5 cque ioignans leurs 
igues 5c pars enfemble, ils rangeroient toute l’adminiftration de la choie publique fouz 
cur puillànce. Par lequel moyen les ayant tous deux réduits en amitié,ôc recueilly la puif 
'ance de tous les deux en luy lèul,on^ie le donna garde que fbuzvnaâc qui auoit la plus 
belle apparence, & le plus honnefte tiltre du monde, il renuerfa làns delTus deflouz coûte. „ 
la choie publique Romaine. Car la force qui parauant eftoit diuilêc en deux parts, main- rj { 9 
tenoit la République en égal contre-poix /Ce que Catoi/preucit bien , 5 c prophetiza ce A 
qui en deuoit aduenindont toutesfois en rapporta pour lors la réputation d’homme fàf- IF*? 
çheux ôc importun, mais depuis en fut elhmé plus làge qu’heureux en les confeils. Fina- 
lement on dit qu’aucc celle réconciliation Pompee ôc Craflus allèrent au deuant de Ce- 
far iufques à Luques,où ils conclurent de mettre à bon efoiçnt la main à l’œuure, pour te- 
nir fouz eux toute la puillànce de l’Empire Romain: 5 c ce moyennant qu’il retiendrait les 
forces qu’il auoit entre mains, 5 c que Craflus prendrait d’autres prouinces 5 c d’autres 
armées aufli: pour à quoy paruenir,ils demanderoient vn fécond CQnfulat. Plutarque en 
eurs vies, Appianus 5 c Dion. 
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M. Tulle Cicéron , pere de l’cloquence Romaine fut à la pourfuitte de P. Claudius 
( qui felloit fàiél cllirc Tribun du peuple, encore qu’il full de l’ordre des patrices) enuoyc 
en exil. Mais les amis pourfuy uirent fi bien fa caufc , qu’il fut l’annee d’apres rcuoqu é 1 b- 
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lemncllcment,&: au grand contentement du peuple Romain, Se de toute l’Italie. Plutar 
que. Dion tefmoigne que cela fc fit au Confulat de Pilo Sc Gabinius. La eau le de le faire 
enuoier en exil fut l’inimitié que Cefar Sc. Clodius luy portoicnt,lc prétexté de ce qui’l a- 
uoit faid mourir en Ion Confulat Lentulus Sc lès complices (ans auoir elle ouis en iuge- 
ment. Outre ce que la force Sc la violence curent plus de pouuoir en celle procedure, que 
la iuftice ny les loix.Cc qui cftoit vn des effe&s de la conlpiration precedente. 

L’ i s l e de Cypre auoit toufiours elle de l’appartenace des Rois d’Egypte.Mais pour - 
cequ’ellceftoitcn ce temps tombée en la pofTelîion d’vn Ptolomec, oncle de Cleopatra, 
qui fill quelques defplaifirs à aucuns citoyens Romains , ou bien fc melcongneuten- 
uers aucunSjljjecialement P. Clodius. Iceluycllantfaiâ; Tribun du peuple, mill en telle 
au peuple de chafièr ce Ptolomec de celle iilc,&: de bailler la commiflion de ce faire à M. 
Caton,afin qu’il eull loifir par (on abfcnce de faire ce qu’il voudroic contre Cicéron. La) 
venue duquel ellant entendue par ledid Ptolomec, il le tua luy-mcfmc. Au moyen de- 
quoy,tous fes thrcfors,richclïcs,&: précieux meubles furent faifis de luy, & conduits à 
Rome , apres auoir rangé l’idc en l’edat des prouinces prétoriennes. Strabo liu.14. Plu- 
tarque en la vie.Lcquel voyage toutesfois ne lèmble auoir cllé fai& qu’apres le Confulat 
de lui. Cefar. 

C. Ivuvs César, & ,M v Bib vt vs,Confuls. 

L e temps delquels fe pafla quafi tout entièrement en altercations , Sc contentions ci- 
uiles,qui furent entre eux &: les Sénateurs. Car Cefar ayant enuic de facqucrir la faueur 
du populaire Romain, afin de paruenir à fes intentions, qui eftoient de fe faire grand en la 
Republique, fit promidgucr des loix (mieux feantes à quelque feditieux Tribun du peu- 
ple, que non pas à vnConful) qui luy eftoient autant aggreablcs que dcfplaifantcs &fu- 
fpedes au Sena^Parquoy les riottes furent û grandes, qu’il ne peut faire venir à chef fon 
cntrcprinfe,quc par force d’armes, par laquelle il chafla vne fois fon compagnon hors du 
palais,& enuoya le fagcCaton,qui luy fàifoit trop opiniaftremët barbe, en prilon.Et puis 
apres auoir donné là fille Iulia en mariage à Pompée, nonobftant qu’elle fuftja promile à 
vnautre,& pris pour foy la fille de Pifodcfigné Conful par fon moyen pour l’annee cn- 
fuiuant,quoy que Caton criaft que la Republique le vendoit & trahifloit par tels maria- 

H gcs,le fit finalement fur la fin de ion année alfigner le gouucrnement des Gaules pour y, 
ans:(nonobftant que Caton predift Sc denonçaft allez au peuple, que luy-mefme auec les 
propres voix logeoit le tyran dedans lafortqreflè qui luy mettroit vn iour le pied fur la 
gorge.) Souz le premier delquels ce Confulat çft compris, d’autat que leur terme elcheutl 
au i.Confulat de Pompée. Ioind que nous mon tirerons cy apres par bons tefmoignagcs,' 
qu’il ne fut que 9. ans à fubiuguer les Gaules, &: qu’il les eut en gouucrnement l’elpace de 
io. Appianus, Plutarque, Dion.Lc lieu d’Eutropeeftmanifeftcment corrompu, où did 
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Ptoiomei furnommé Auletcs, Roy d’Egypte , ne le voulant formalilèr contre le 
peuple Romain à recouurer l’ille de Cypre, n’eftantd’autrcpart à caufe de les mauuaifcs 
mœurs guercs aggreablc à fon peuple, fut dcchaflc en ce temps de fon Royaume par les 
Alcxandrins:& le retirai Romc,ou il fut bien rcccu de Pompée Sc recommandé par luy 
jau peuple Sc au Senat,pour le faire remettre en fon Royaume.Cepcndant , les Egyptiens 
firent regner fa fille aifncc,ou(lclonaucuns)fœur,quifenommoit Bérénice, en fon lieu, 
apres luy auoir faid clpoulcrvn Archclaus,quifc difoitfilsde Mithridatcs Eupator.-cn- 
c. rc qu’il fuit feulement le fils d’Archelaus, Lieutenant de Mithridates , qui auoit faid la 
guerre à Sylla. Strabo I1U.11.& 16 Appianus. Plutarque toutesfois déclaré que Ptolomee 
en allant à Rome, alla trouuer Caton en l’iflc de Rhodes, deuant qu’ilfiift arriuéen Cy- 
prc,qui luy conftilladefereconcilierauccfcsfubjcds,pluftoft que d’aller iufqucs àRo- 
nc:oùillcfaudroitfouzmcttrcà tant d’indignitezdc faire la couràtant de trauaux 
tant de corruptions de prefens qu’il luy faudroit faire pour gangner l’auaricc de epuxqui 
moient crédit Sc authorité dedans Rome. w ^ 
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L. Piso,'& A. Gabinivs, Confuls. 

César, cftantarriuccs Gaules, trouua tout incontinent matière d’cfprouuer fa vail-] 
lance te ce qu’il fçauoit en l’art militaire contre les Heluetiens, qui habitoient lors le pais 
de ceux qu’on nomme auiourd’huy Suiftès te de leurs voifins les Tiguriens, lcfquels def- 
gouftez de la fterilitc de leur terroir bruflerent leurs bonnes villes iufques au nombre de 
bien 400. bourgades, &; fc mirent fuyuât la deliberation qu’ils auoient prife deux ans 
auparauant,aux champs à iour nommé auec toute leur famille, qui faifoit nombre de plus 
de 368000. pcrfonnes,dont les 91. mileftoientportans armes , pour venir entrer à toutj 
leur puiflan ce dedans laProuence, pour de laie lancer dedans le reftedela Gaule, & y 
conquerre pais commode à leur demeurance. Qui fut caufe de faire hafter le départ dej 
Cefar& de fon armée de Rome, pour venir obuier à leurs entreprinfes . Et luy fut force à 
lafin de les combattre en bataille rangée: dont l’ifTuëfuctelle, qu’ayant gaigne lavi&oire 
il contraignit ceux qui eftoient efehappez de leur dcfaftre, de retourner en leurpaïs, de 
peur queles Germains ne le vinfTcnt occuper . Et puis fut follicitcdcs Autunois , te au 
fixes peuples de la Celtique, alliez du peuple Romain, de prendre la guerre en main pour 
leur defenfè contre Ariouifte Roy des Allouas, qui les detenoit en vne cruelle fèruitudc, 
ayant occupe le tiers du pais des Sequanois,nonobftant qu’ils l’cufïcnt fait venir à leur fc- 
cours contre les Autunois ou Hcduiens , te voulant encore donner vne partie du refte à 
vne trouppe de Harudes qu’il auoit nouuellement fait venir de la Germanie pour fè for- 
tifier d’eux. Tellement qu’il luy alla donner bataillé iufques auprès du Rhin , où il le def- 
confit te mit honteufèmenten routte. De forte qu’il fut contraint d’abandonner la Gau- 
le, où il feftoit niché depuis 14. afis,& fc retirer en fon ancienne demeure. Qui fut le re- 
couurement de la liberté de ceux qu’il auoit entrepris de deliurer (comme luy-mcfmc ré- 
cite au 1 . liure de fes Comment, auec Plut, te Dion.) te le cômencement auffi de la guer- 
re te fubiugation des Gaules . Qui cft: par Diodorc en la préfacé de fa Bibliothèque hift. 
conftitué en la 7 yo.annee apres la 1. Olympiade, te 1138 . depuis la prifè de Troye . Mais 
on voit,ôu que les tradudeurs ou efcriuains ont adioufté du leur en ce nombre: d’autant 
que la 720. année depuis l’Inftitution des Olymp.A: la 1118. depuis Troye , fachcuct feu- 
lement à la fin delà 4. de l’Olympiade 180. Souz laquelle ce Confulat aeuroiteftrc(felo 
a fupputation de Pline,que nous cftimons deuoir eftre enfuyuie cy apres) rangé, nonob- 
[fant qu’il face fon entrée en la 3. Qui eft vn argument de croire, que ce dernier nombrej 
cft celuy qu'il faut légitimement receuoir en Diodore pour le premier , te que ce Confù-j 
lat a cfté, félon l’intention d’iceluy mal rapporté par Mcrcator à L’an fix cens nouante < 
quatre de Rome. K 

Clavdivs deuint tellement infolcnt d’auoir eu le moyen d’enuoycr Cicéron en c-| 
xil, qu’il fc voulut encore attacher de brauade aux autres plus hauts hommes de la ville, 
îgnamment à Pompce qui eftoit celuy qui luy auoit le plus fouflcué le menton . Qui fut 
caufe que fè ioignant auec les amis de Cicéron le fit rappeller par decret du peuple . Ce 
que toutesfbis ne fc paflàfâns ieu de coufteaux te effuuon de iang , Mais tanty-a que le 
retour d'iceluy fut tellement aggreable non feulement au peuple de Rome , mais auffi à 
toute l’Italie, qu’on n’eftime point qu’il ait mis à fàulfès enfeignes en fès eferits que l’Italie 
le rapporta fur fès efpaules iufques dedans Rome . Parquoy en recompenfè du bien-fàiû 
qu’il auoit receu de Pompee , il le remit en la bonne grâce du Sénat : te perfùada la pro- 
pofition qu’on auoit ia mife en auant- de donner à Pompee commiffion aefàirç venir des 
bleds à Rome. Par laquelle il remit vne autrefois en la puiffiuice de Pompee tout tant de 
mer te de terre (par maniéré de dire) qu’il y auoit defTouz f Empire Romain . Plutarque 
en leurs vies. 
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Aristobvlvs ayant rompu les priions de Roitae , où il eftoit detenu , C’en allare- 
mettre toute la Iudee en trouble:mais il fut incontinent rattrappé de Gabinius, te ren- 
uoié à Romcdaiilant toutesfois vn fien fil> nommé Alexandre, qui ne fè defifta de conti- 
nuer le train de fon pere, iufques à ce qu’il fut encore deffaift en vne groflè rencontre, 
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auec cous (es complices, dcfqucls furent taillez en pièces plus de dix mille par ledid Ga- 
biniiû. Lequel auoit lors Antonius auec luy pour vn de^cs Capitaines : qui comme dit 
Plutarque luy ay da grandement par fa vaillance à gangner toutes ces belles vidoircs,&: à 
venir a bout de fes enncmis.Et puis a fa perfuafion fut caufc qu’apres cela il fingera,c 5 me 
Gouucrneur de Syrie (fans aducutbutcsfbis du peuple, ny du Sénat Romain) d’aller ré- 
tablir le Roy Ptolomceenfon Royaume, dont il vint à chef: mais ce fut apres qu’il eut 
vaincu les Egyptiens en deux rencontres, l’vnc de mer, 6c l’autre de terre : tellement que 
par ce moyen Archelaus,&: fa Bérénice tombèrent entre fes mains, où ils trouuercnt la fin 
de leurs iours.Strabo liu. 17. Plutarq.cn la vie de Caton, Iofephe, Dion. 

P. Lentvlvs Spinter, 6c Q^Cæcilivs Mbtillv s,Confuls. 

L’ a v r 1. 1 v e e de Iules Ccfar es G au les ,& le progrez de fes vidoircs , engendrèrent vn 
tel deffy de luy, aux autres peuples Gaulois, notamment aux Beljgcs,qu’ils entrèrent en li- 
gue enfcmble contre les Romains pour la defenfe de leur liberté: fàifans Galba Roy des 
Sueffioniens chef& condudeur de toute celle en treprinfê, pour la bonne opinion qu’on 
auoit de luy '.lequel auoitnagueresfùccedéà vn Diukiacus,qui ne commandoit pas-lcù- 
lemet aux Sueffioniens, & à vnc bonne partie des peuples de la Belgique , mais auffi à la 
plus grande partie de Tille de Bretagne.Cc qu’eftant venu 2 la notice de Cefar , il marcha 
auec Ion armee contre eux de telle célérité, qu’il en déifie vne grande partie qui clloicnt 
ja alTemblez,auant que les autres fulTent ioinds à eux. Au moyen dequoy , les peuples de 
Beauuoifin,deSoilIons, AmienSjTournay,& autres voifins, furent contrainds de Ce ren- 
dre de prendre la loy de luyd’exemplc dcfquels fut bien toll apres çnfuiuy des peuples 

maritimes delà baffe Bretagne, dide lors Armorique. Au moyen d’vnc légion qui fut me- 
née contre eux par P.Craffiis. Autheurs précédera. 
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P h k. a a t e s Roy des Parthes, fut enuiron ce temps malheureulcment mis à mort; 
parles filsd’vn dcfquels nommé Horodes luyfucccdaàfa couronne, lequel non content 
de ceftaduancement,Pauança encore de faire la guerre à fon frère Mithridates, qui rc- 
enoitcnla Mcdic,&: fit fi bien qu’il l’en dechafTa/lont il fut contraind de le retirer à re- 
fuge vçrs les Capitaines Romains: Tefmoin Dion liu.3.9. Iuftin toutesfois liu.4z. tcfmoi- 
gne,que Mithxidates(à quvil donne le furnom de Çrand)quqy % qu’ille face fils d’Artaba- 
nus, duquel nous auons parié cy delïus, régna non feulement fur la Medie, mais aulfi fur 
les Parthes deuant fon frcreH o rodes . Tel lemen t qu’il amplifia grandement Tcftenduë de 
Ion Royaume, par la redudion de pluficurs peuples fouz là loy, 6c obtint beaucoup dej 
belles vidoires fur les Scythes. Et puis fit finalement guerre à Artuafdesou Artoadoles 
Roy d’Annenie,àfimauuaifcheurc,que les Parthes Tayans pris à cœur pour fes grandes 
cruautcz^edepoferentau moyen de fon abfence:& receurent fon frere Horodes en fon 
lieu pour leur Roy . Qui fut caufc que fon frere fc retira (corne difent Appianus 6c Dion) 
vers Gabinius Capitaine Romain,pour élire remis en fon Royaume. Et le voyant melpri- 
fé,euttlecours aux Arabes , c^ui le rellituerent en fon lïcge : duquel toutesfois il fut de- 
rechef bien toft apres dejette par Horodes à l’aide de Surena. Et puis encore enclos (ad- 
ioulle Iuftin)& affiegê en la ville de Babylone:où il fut en fin forcé de le rendre à la mcrcy 
de fon frcre,qui fans aucun cfgard à icelle ny à leur proximité , le fit mettre à mort en là 
prefcncc. 

> A Tigranes furnommé le Grand Roy d’ Armenic,aulfi décédé enuiron le mefmc teps, 
fucccda fop fils Artanafdcs premier du nom: pource qu’il luy elloit toufiours demouré 
fidèle 6c loyal entre tous fes frères. On dit que c’cll luy à qui Mithridates Roy des Parthes 
fit la gucrre.Si ainfi ell , il faudra rapporter la mortdc Phraatcs pluftoft. 

L. Martivs Philippvs, 6c Cn. Cornelivs Lent vLvs,Confuls. 
CKs AR,apresauoir fubiugué auec bien grand danger la nation des Ncruicns, fut 
contraindre faller adreflfer aux peuples de Vcnncs en la petite Bretagne, qui luy baillè- 
rent des afFaircs,iufques à ce qu’il les eut vaincuz en vnc rencontre de mendont ils furent 
contrainds euxfoufmettrc à la condition des autres vaincus. Cependant ceux de TA- 
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quitaine furent trai&ez de mefme façon par Sabinuslon Légat, qui auoit auffi auparauât 
deffaid par vne bataille, aucuns peuples de la petite Bretagne. Autbeurs mefiries. Quand 
Celàr auoit donné ordre aux affaires de laGaule de delà les monts, il f en venoit toujours 
palier fon hyucr aux enuirons du Po en la Lombardie , pour difpolcr les choies de 
Rome à là deuorion, allant pradiquant te gagnant amis dedans Rome. A caufe que plu- 
fieurs l’y alloient voir,aufquels il donnoit tout ce dont ils auoient affaire, te les renuoyoit 
garnis de bons prefens, te encore plus de promeffes te d’elpcranccs pour Taduenir. Telle- 
ment que durant tout le temps de celle conqucfte des Gaules, Pompée ne Te donna point 
de garde que réciproquement Celàr fubiuguoit les Gaulois par les armes des Romains, 
&gangnoit les Romains par l’argent des Çaulois.D’autant que non feulement ceux qui 
brigoient les offices, eftoient cllcuz par le moyen de Tardent qu’il leur fourniffoit, dont ils 
corrompoient & achetoient les voix du peuple, & foifoient puis apres en leurs Magiftrats 
tout ce qu’ils pouuoient pour augmenter &accroiflre la puifiànce d’iceluy: mais auffi la 
plus part des plus grands te plus nobles pcrlbnnagcsalloient iufqucs àLuques par deuers 
luy : corne firent celle annee Pompce & Craffus auec plufieurs autres, qui tindrét tonfeii 
cnfemble que Pompce & Craffus aemanderoient encore IcConfulat. A quoy Celàr les 
deuoit aider par (es nïoyens:& eux auffi ellans cflcuz deuoient foire conformer te prolon- 
ger au nom d’iceluy les prouinces qu’il tenoit pour autres cinq années. Laquelle marcha- 
dife citant, diuulguee à Rome,lesplusgés de bien du Sénat f aduifans que ccft’cfloit pas 
au Confulat que Pompce te Crafius afpiroient, ains à vne domination tyrâniqne ; te que 
ce n’elloit point pofirfuitte d’vn magillrat ce qu’ils foilbient, ains vn violent rauillêment 
de prouinces telles qu’ils voudraient, &: d’armccs qu’ils pretendoientfe faire donner pat 
ce moyen: mirent en lice vn Domitius à briguer le Confulat contre eux . Mais force luy 
fut par la force te violence d’armes, dont ils vibrent enuers luy & lès adhcrcns,dt fe dépor- 
ter de Ion entreprinle. Au moyen dequoy ils Ce firent créer Conful* pour l’annce enluy- 
uant. Plutarque en leurs vies. 



& 



C r a s s v s citant Conful fe fit par fbn crédit te authorité affigner le gouuemement 
de la Syrie, & la conduitte pareillement de la guerre contre les Parthes,qui auoient of- 
fcnle les Romains en plufieurs maniérés: tellement que Ion Confulat expiré , il le tranf- 
porta fuyüant la couftumc en fa prouince^qaoy que l’vn des Tribuns du peuple fc fuit op 
pôle à Ion partemét, te que plufieurs lignes luy denôçallènt mauuaife iffuë de Ion voyage. 

Et c fiant arriué en Iudce, pilla par là côuoirifè inlàtiable tous les threlors làcrez du teplc 
de Hierulàlem, delquels Pompee feftoit auparauant fort religiculèment abflenu . G’cft 
ce Craffus icy qu’on diét qui louloit dire , que celuy-là feulement Ce pouuoit vanter cftre 
riche, qui auoit le pouuoir d’entretenir vne armee de fon rcucnu/Cc qu’on tient qu'il a- 
uoit moyen de faire: dont il fut fumommé le Riche . Appianus , Plutarque, Dion, Iofe- 
pheliu.14. 

Cm. Pompeivs, te M. Cxassvs, tous deux pour la deuxiefmc fois Con- 
suls. 

Vne grande armee de peuples Allemans nommez V fipetes &T en£thercs,quc les Sué 
uçs auoient chalïèz de leur pais, ayant paffé le Rhin pour entrer és Gaules , fut heureulc- 
mentdcfeonfite par Celàr. Lequel auffi, fuyuant leurs- traces, fit dreffervn pont fort in- 
génieux deffus le Rhin, fur lequel il fit palier fon armee , te entrer dedans la Germanie II 
lauant, qu’il fc trouua dedans le pais des Sueues,lefquels toutesfois il n’ofà aflàillir dedans 
leurs forts te retraites : & luy fut force de reprédre le chemin des Gaules, làns autre cho- 
fe foire. Mais en recompile de fon temps perdu, il entreprift de foire vn voyage d’vne har- 
dieffe grandement recommandable: ce fut de nauiger l’Océan occidétal auec armeena- 
uale,& à trauers iceluy paffer fon armee pour aller foi re la guerre en Tille de la grande Bre- 
tagne qu’on dit auiourohuy Angleterre. Ce qu’au cü autrèfi’auoit encore foit auparauât ^ !)<*»'■ 
luy. Tellement qu’il fut le premier quicommcnça à la conquérir. Et qui cftendit l’Empire 
Romain plus auant que le rond de la terre habitable: nono bilan t qu’il y acquift plus d’hô- 
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ncùr que 4e profit , à caufc de la pauurcté des habicans d’icelle . Mais cane y-a que 
l’heur luy fut fi fàuorable, qu’il en fubiugua 6C aflùbjetit vnc partie a l’obcifiancc du peu- 
ple Romain. Lequel cependant en fàueur de tant de victoires , 6c à l’inftancc de les amis,; 
fignammenc des Confuls, luy prolongea le gouucrncment des Gaulcs,iufques à cinq au- 
tres années, expirant le terme des cinq premières en ce CôfulatrSuiuant ce qu’il auoic cô- 
tra&é auec Craflus& Pompée, lequel fe fit auflî par racfmc moyen décréter pour là part 
toute l’Afrique &c les Efpagncs,auec quatre légions, dont il en prefta les deux à Cxfàr, 
qui les luy demanda pour la guerre de la Gaule. 

E N la mefmc annee auflî Caton voulut demander l’office de Prcture:mais les Confuls 
craignans qu’il n’cfclairaft leurs a&ions de trop près, & empefchall leurs deflèins, firent 
qu’il futrcpoufle.Qui fut lors qu’apres qu’on eut propofe l’cdiâ des prouinces 6c armees 
que dçman doit Cclâr,Caton f’adarefTa à Pompée, luy -dénonçant 6c proccftant qu’il le 
metcoit luy-mcfmc fur le col le joug de Cefàr : dont il ne fapperceuoit pas alors, mais que 
bicntoftilluy commen ccroic à peler, &fcntrouueroit pris 6c attaché. Cefàr, Plutar- 
que, Dion. 
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^ ^^9 tUJ C R. a s s vs ccrchant matière 6c occafion de fenrichir, commença (fàns qu’il y eufl en- 
. wT. t <*>? c occafion affez valable 6c lcgicime) guerre aux Parthcs .Et pour Ici approcher de plus 

presdedans leur pais, fit drcfTer vn pont fur l’Euphrates,par lequel il entra auec toute Ton 
armée dedans la Mcfopotamie:pluficurs villes de laquelle fc rendirent incontinent à luy 
^‘T^jrrldp leur plein gré.Et puis l’hyucr furuint,qui le contraignit d’y laifïèr les garnifons., 6c C'en 
retourner hyuerner en Syrie. Tellement qu’il ne fitaucre chofe pour la première annee de 
celle gucrrcîlaquellc les autheurspreccdens,nommément Plutarque, cefmoigncnt qu’il 
[commença l’annee d’apres Ton Confulat, qui fut, félon Eutrope,l’an 699. de Rome. 
Et comme Dion cefmoignc expreflement liu^o.à la fin du Confulat de Domitius Æno-j 
batbus. Par^uoy Mercator fcftfauflcmcnt voulu feruir du tefmoignage d’iceluy, pour 
prouuer la duree de la guerre Parthique,que la 700. annee de Rome fut fans Confuls. 

L. Domjtivs Ænobaabvs, 6c Arrivs Clavdivs Pvlchea, Con 
fuis. ; 

T 0 v t e s les autres nations de la Gaule fhbiuguees,lcs Treuiriens fc trouuoienc fculs, 
ne tenans encore compte des eommandemons de Cefàr.Qui fut caufc de le faire achemi- 
ner auec vne partie de fes légions contre eux.Ce qui les mit en tel deffi de leurs affaires , 
d’autant mefmement qu’ils n’cft oient pas bien d’accord entre eux,àcaufè du différée qui 
jefloit entre vn Induciomarus 6c Cingetorix,pour la principauté d’iceux, qu’ils fe rendirét 
àluy par compofition, deuant que de fefaire afïàillir. Au moyen dequoy illuyfutloifiblc 
de faire encore vn fécond voyage en Angleterre, pour aller réduire aucuns peuples qui 
ne fcft oient voulus foufinettre à l’obciflance du peuple Romain. D’autant que les Brc-. 
tons eftoient lors comme les Gaulois diftinguez en plufieurs citez,qui fc gouuernoient en 
forme de République^ en diuers pcuples,qui auoient chacun leurs propres Rois:def- 
quels Cefar en nomme cinq, à fçauoir Caffiuellaunus,Cingetorix, Caruilius, Caximagu- 
lus 6c Segonax.Mais à la venue de Cefar, tant les peuples que les citez fe rangèrent fouz la 
conduire de Caffiucllaunus pour la dcfènfc de la liberté communc.Et mirer aux champs 
vnc grande atmee, laquelle toutesfois fut en fin apres plufieurs efcarmouches 6c rcncon-- 
tres entièrement deffaiâc&mife en routte. A caufc dequoy force fut audit Caffiuellau-j 
nus,& aux Rois & peuples fes alliez, de rcceuoir la loy de Cefàr qui les rendit fubjc&s & 
tributaires du peuple Romain .Cependant les Liégeois ou Eburoniensà lafufcitationde 
[leur Roy Ambiorix,(cjetterentàrimprouiflcfurvne des légions qu’il auoit laifTceenla 
Gaule fouz la charge de Sabinus:& la taillèrent en pieces.Et eftoient pour en faire autant 
à vnc autre, qui eftoit fouz la conduire du fils de Cicéron, fi Çefàr ne fuit hafliuement ar- 
riué au fccours,qui mit l’armec tant des Eburoniens que des Treuiriés , qui fcftoiét auflî 
cfleucz à la fuggeftion d’Induciomarus,cn routte , demeurant ledit Induciomarus entre 
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Orodes, ou Horodcs eftoit nommé le Roy , qui regnoit en ce temps , auec Ton fils 
Pacorus fur les Partîtes, apres qu’il eut chafTé ou félon autres, mis à mort Ton frereMi- 
thridates , contre lequel Craftus voulut derechef mener fon armée ; mais il le laifla par fàj 
témérité & imprudence fi jualhcurcufement attirer en des lieux fi malaifcz & dcfâduan- 
tageux, qu’il donna vn bien facile moyen aux Partîtes de le deffaire auçc toute fon armee 
luy prins deuant la ville de Carras,& puis hontcufèment mis à mort d’vne maniéré autât 
ignominicufe,qu’eftrange. Qui fut le fàlaire de fon auaricc infatiablc, & du facrilegc cô 
mis au temple de Dieu. Autheurs precedcns: Tvn defqucls, à fçauoir Dion tefmoignc no-| 
tâment,que cedcfaftrc aduintau Confulatde Domitius Caluinus,& l’an 701. de Rome 
Plutarque tefmoignc que le fils de CrafTus mena auec luy en ccfte guerre quelques Cor- 
nettes de Gaulois , aufquels il fè fîoit le plus , comme ceux auec lefquels il fàifoit de mer- 
ueilleufés proticflcs . Car ils empoignoient à belles mains les bourdons des Partbcs,& Les 
cmbraflàns corps à corps les iettoient de dcfTus leurs cheuaux en tcrre.Et plufieurs y en a 
uoit,qui laifloiét leurs chcuaux, & fe iettoient fouz les ventres de ceux des ennemis, qu’ils 
perçoient à coups d’efpees. 

Artabazes Roy d’ Arménie fut en ce temps , qui femblc auoir elle vn des fils dej 
Tigranes, auquel auffi il auoit fucccdé en fon Royaume apres le trefpas d’iceluy. 

Cn. Domitits Calvinvs, & M.Valerivs Messàla, Confuls 
Estant l’alliance d’entre Pompée & Cefar , laquelle couuroit pluftoft qu’ellel 
ne refrenoit leur ambitieufe conuoitifc de dominer , cûcinte par le decez délulia fille de] 
Cefar, &: efpoufc de Pompee (qui mourut enuiron ce temps) il fe leua incontinent dedâsf 
Rome vne tourmente, qui fit commencer toutes chiofès à branfler , Sc à fe difpofer à fèdi 
tion & à diuifion . Puis furuintauffi de renfort lanouuellc de la mort de Craifus , qui fut 
comme vne barrière oftec , laquelle empefehoit que ces deux parts ne fentreheurtâflènt 
cn guerre ciuile. Car Tvn &r l’autre des deux chefs le redoubtant , fe rangeoit encore au- 
cunement à la raifdn enuers fon compagnon. Parquoy eftant encore ce tiers ofté , Pom 
pee preuoyant que Celàr ne voudrait pas faire comme luy, qui auoit quitté tous lés cftatsj 
qu’il auoit eu en TadminiftratiÔ de la Repubhq,& cafte toutes les armees qu’il auoit euës 
pluftoft qu’on n’auoit attendu ; cÔmcnçadc fe fortifier des cftats & officcs.de la ville con 
tréluy,fans remuer autre chofe. Mais quand il vid que acs Magiftrats de la ville nefç di 
ftribuoicnt pas afon grény à fa volonté , pourautant que les citoyens qui les eflifoicnt c * 
ftoient corrompuz par argent, il laiflà adonques tout aller en abandon ; de maniéré qu’il 
n’y auoit plus dé Magiftrat qui commcndaft,ny à quion obeïft en la ville . A l’occaiion 
de laquelle confh fîon quclques-vns , mefmemcntvn des Tribuns du peuple, voulurent 
mettre cn auant défaire eftire Popee pour Diâateur.Mais Caton f y oppoiâ fi vifuemenr, 
que ce coup fut rompu non feulement, mais auffi que Pompee luy-mef mc fem ploya fi di 
ligemment à remettre les chofcs en bon eftat , qu’apres que le temps de ce Confulat cut| 
cité, à caufc des contentions ic feditions qui elloient en la cité par les faâions & brigues 
de ceux qui afpiroient au Confulat, fi turbulent qu’iln’yeut moyen défaire eflcâion de 
Confuls deuant le y.mois de l’anncc : que ceux-cy cftans cn fin e(leuz,ne pcurent ioïr du 
frui&ny de l’exercice de leur dignité, qu’enuiron l’cfpace de cinq mois, qui ne furent pas 
plus tranquilles que les precedcns: car T. Annius Milo qui brigoit le Confulat pour Tan- 
née enfùyuant,mit à mort P. Claqdius, Tribun du peuple, qui luy eftoit fort ^duerfai- 
rc: lequel fut fi lamenté & regretté du populaire , qu’il prit fon corps &c fitfes funcreillcs 
en la place publique des harangues. Vcllaius Patcrculus dit que Cefar cftoic çn la 7. an 
ncc depuis fon arriuee és Gaules , quand fa fille Iulia mourut. 

Nonobstant que les Eburonicns & Trcuiriens euftènt cfté lourdement vain-j 
cuz& dcfhucta cn deux groffes batailles l'annee precedente far Iules Cefar , néant- 
moins la guerre n’eftoit pas encore pour tqut cela finie &appaifçe contre eux: d’autant 
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qu’ils ne feftoient pas encore rendus , mais faifoicnV'tpus leurs effors de remettre autres 
forces au deflus pour la dcfcnlc de leur liberté, appellans les Germains d’outre le Rhin à 
cur aide. Qui fut caufc que Cefar pour auoir moins d’aifairc contre eux, mena première-! 
ment fes légions contre les Senonois Se Carnutes, qu’il fçauoit auoir intelligence aucc i- 
ccux-.lclquels il cftonna tellement de fa vcnuc,qu’il leur fit perdre l’enuie de fc défendre 
contre luy .Mais les ayans rcccuz à compofition,prit vnc trouppc d’eux , qu’il mena aucc 
luy contre les Mcnapicns,dcdans le païs defqucls il fit vn fi piteux mefnage (pourcc qu’ils 
eftoient de la ligue de fes ennemis, & ne luy auoient encore enuolé faire aucun deuoir de 
rccongnoifiancc) que force leur fut prendre tel appoin&emcnt de luy qu’il voulut. Ce- 
pendant les Treuiriens feftant ofez hazarder de choquer vnc légion Romaine , dont La- 
bien 11 s auoit la conduire, qui citait dedans leur païs, furent derechef fi lourdement rem-| 
barrez Se dcffai&s , qu’ilsnc peurent plus garentir leur ville d’eftre prife des Romains, 
qui la remirent en la puiflancc,& entre les mains de Cingetorix, en raueur de là fidelité 
enuers eux. Au moyen dequoy Cefar mena encore fon armee outre le Rhin pour rembar- 
rer l’audace des Sueuicns,qui auoient enuoié fccours à les ennemis, quoy qu’il ne fujffc ar- 
riuc à tempSjd’où il rcuinttoutesfois fans rien faire, pource qu’il ne lesofa allaillir dedans 
leurs forefts Se retraidcs,où ils feftoient mis en équipage de le reccuoir.Mais à fon retour 
il trouuales Liégeois en armes, qui couccsfbis ne l’ofcrent choquer, ains fe fauuerent auec 
leur Roy Ambiorix dedans la profondeur des forefts. Au moien dequoy il donna tous 
leurs biens Se païs en proie à leurs voifins, afin quilles achcuaft par eux de defeonfire Se 
exterminer. Caefarliu. 6 . 
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Ces ak Peftimant auoir bien pacifié les Gaules, fen alla palier l’hyuer en la Gaule 
tranfalpine:& pourcc qu’vnc faufle nouuclle vint de là qu’il y cftoit fi bien empefehé qu’il 
n en pourrait facilement partiale defir de recouurer leur liberté Ce vint fi ardemment rc- 
prefenterdeuant les yeux des Auuergnats Se des Carnutes ou Chartrains , qu’ils firent 
quafi tout en vn moment embrafer d’iccluy auec eux cous les autres peuples de la Gaule, 
fans que les Heduiens en fulTent cxempts,qui feftoient iufques icy maintenus en l’amitié 
des Romains, excepté ceux de Reims Se les Lingonois & Treuiriens. Tellement qu’ils re- 
mirent la Gau le en plus grande combuftion de guerre contre les Romains, qu’elle n’a-j 
uoit encore efté.Cc qui fit aulfi que Cefar eut plus d’affaire à reuenir au deftus d’eux,qu’il 
n’auoic cu.Finalcment toutesfois apres les auoir lpurdcment eftrillcz en diuerfès rencon- 
tres, tant par luy-mefmc que par fes CapitaincsjSt auoir repris à leurs barbes les citez d W- 
uaricnm Se àeGcrgpuin, l’importance de la ville d '^ilexia au païs des Mandubiés, qu’il alla af- 
fieger,les contraignit de venir hazarder l’arriereban de toutes leurs forces ioinârcs enfem- 
ble,qui faifoient nombre de plus de îyoooo.combatans contre luy , pour la deliurance d’i- 
celle . Maisledcftinquiles vouloit faire totalement tomber foux le ioug des Romains, 
les fit encore à ccfte fois fuccomber fouz la force Se prouëftc d’iccux. Tellement qu’ils ne 
le peurent oneques depuis redrdfer en l’cftat qu’ils cftoicnt,ains furent contraintes tou. 
tes les citez qui feftoient miles en armes contre Cefar de luy renuoyet leurs clefs. Et pari 
ce moyen penlànt bien auoir pacifié Se alleuré les Gaules , repalïà les Monts pour eftre 
plus preft de Rome. Mais pendant qu’il feiournoit en la Gaule Cifàlpine, nouucllcs luy 
reuindrcntqueles Gaulois, nommément ceux de Beauuoifin,fe préparaient à rébellion. 
Qui fut caufe de le faire repafterhaftiuementen là prouincc.Iul.Cef.liu.7.Dion,Florus, 
Appianus. 

Comme Soipion,Hipfieus,& Milon afpiraflent (ainfi qu’elcriucnt Florus en l’Epito- 
mc de Tite Liuc , Se Plutarque en la'vic de Caton)tous trois enlèmble au Confulat,non 
feulement par corruption, Se liftribution de deniers , quieftoient crimes ja tous com- 
muns & ordinaires es brigues des eftats de la choie publique, ains ouuertcmcnt par ar- 
mes , batteries , Se meurtres , tendans à guerre ciuilc , tant ils citaient tous trois au- 
dacieux Se temeraires : Se que ce malfuft ja inuctcré de plulïcurs années à Rome en 
ceux (comme récite pareillement Plutarque és vies de Pompée Se de Iules Cclàr ) 

qui y 
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qui y paurfuy uoicnt les cftats & offices d’acheter les voix du peuple à beaux deniers con- 
ccns, qu’ils dcliuroicnc publiquement à là banque, fans vergongne ne crainte quelcoque. 
Et venoit le commun populaire, ayant vendu (es voix à pris d’argent, au lieu Se iour de fê- 
le dion combattre pour ccluy qui l’auoit payé , non auec fes voix Se fuffrages , mais auec 
arcs, fondes Se cfpecs. De forte que l'aflemblee bien peu fouucnt fc dcpartoit,quc la Tri- 
bune aux harangues ne fut fouillée de fang Se de morts : demeurant cependant la ville en 
croublc fans Magiirats qui y commandaient, ny aufquels on obdi en la ville , (pccialc- 
mcnt(commc di& Appianus) la première partie de l'année. Tellement qu’AfconiusPx- 
dianus monirc,que ccic-cy fut,(ans en auoir depuis le i.iourdclanuier, iufques au 25. 
de Fcuricr, auquel Cn. Pompeivs fut fuyuant le confcil de Caton ( qui difoit qu’il 
valoir mieux vn Magiirat qui commandai, qui qu’il fui, que de n’en point auoir du tout 
du contentement de tout le Sénat extraordinairement efleu enfon abfcncc. Se déclaré 
Conful pour la 3. fois, (ans adioin£t(cc qui n’cioit iamais aduenu,au rapport de T.Liue, 
à aucun autre auparauant) par Sulpitius, qui ce iour là eioit à fon tour Entrcroy . Mais 
on permii bien , que fil voyoit qu’il cui de befoing de compagnon , d’en nommer vn tel 
qucbonluyfèmblcroit, pourueu que ce ne fui deuant 1. mois. A caufe dequoy, apres 
qu’il eut faiâ procéder à l’encontre de ceux qui par voyes indeuçscioientparuçnuz aux 
honneurs Se dignitez de la chofe publique, Se faict Elire le iugement à Milo pour le meur- 
. tre de Claudius, fuyuant lequel il fut condamne à exil perpétuel à Marfeille,nonobianc 
que Cicéron cui plaidé (à caufe, &quçCaton qui eioit de fes luges, l’cuiabfouz. Et 
puis fînalcmct reduift les affaires dçla chpfe publique en meilleur eiat,lefquellcs il auoir 
Tenable du commencement auoir mis à nonchaloir,il opta pour compagnon au Confulat 
fon beau pcrc Metellvs Scipion pour les cinq derniers mois. Puis fe fit ençore 
continuer fes gouuerncmcns d’E(pagnc Se a Afrique, pour autres 4. ans. A l’exemple de- 
quoy Ccfar fit requérir par fes amis que l’on eui auffi efgard à luy,& que l’on luy donnai 
vn autre Confulat,ou que le temps de (on gouuerncment luy fui encore prolongé. Tou- 
tes lefquclles occurrences eians exprefTément attribuées par tous les autheurs que nous 
nous venons de ( nçmmer,& par Diçn femblablcment,au 3. Confulat dudit Pompce fans 
adioin&jMcrcator (èmblc feirc allez témérairement ingéré de vouloir ciablir vne an- 
née à Rome (ans Confuls, entre le Çonfulat de Domiius SC Mcflàlla , Se le troiûcfmc du- 
di& pompée. 



Vu Monde . 4078 ( 


Sepmaines . 3 | 
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P x t h o l a vs Iuifdc nation, excitât des tumultes Se fàéhos cn Iudee,en faneur d’A- 
riiobulus , fut par Çaffius defeonfit çn vne rencontre , Se retenu prifonnicr , Io- 
fephe . 

Les Patthcs,efperans trouuer la Syrie dcfpourueuc de defenfe, à caufe de la deffai- 
éte de CrafTus,& de (on armée, entrèrent à grande puiflànce cn icelle. Mais Caflîus Lon- 
ginus,qui auoit cié Queicur dudit Craffus, Sc que la fuitte auoit rcferuc' de fon défaire, 
les fouiint tant vertucufèment qu’apres auoir gaigné vne grande vidoirc fur eux, force 
leur fut de fe retirer en arriéré: félon que recitent Appianus Se Dion, lequel adiouic,quc 
cela fut la fin de la gacrrç Parthiquc,qui dura 4 .ans, au temps que Marcellus Sc Sulpitius 
furent Confuls. 

C e s a r ciant de retour és Gaules, empelchà que la rébellion des Gaulois ne procé- 
dai piusr outre, chaiiantccuxqui premiers feioient defcouuers par quelques batailles 
qu’il gajpia fur eux, nommément és Bcauuoifiens. Lcfqucls ayans le bruit d’eire les plus 
vaillam& belliqueux de la Gaule, mcfmement auffi des Belges, feioient parles belles pa- 
roles.de leur prince Cçrbeus J^iflczpQufïct en ccic licc,& y auoient fait embarquer auec 
eux les Attrebaccs auec leur prince Cominius, & les Ambianicns, Àulcrcicns, Calcticns, 
Vcllocafficns. De forte, qu’il reput toute? chpfes çn f’eiac qu’il voulut, Hirtius liu,8. Flo- 
rusenrEpitomc. 

César eiant abfcnt , failoit neantmoins continuellement des menées à Rome par 
(es adhcrans , Se y alloit toujours ( ce di& Plutarque cn la vie de Caton) gaignant amis, 
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po.tr fy rendre puiflant. Acaufc dequoy M. C A T o n Peftoie des le Confulat prece- 
dent entremis de demander le Confulat enfuiuant,en incencion qu’il o lier oit à Cefar in- 
continent les armes ou du moins qu’il defcouuriroic {es embufehes, &lcs fins où ilprc- 
rcndoit.Mais H fut fi dcfagreable au peuple à caufe dé fon aufterité, qu’il perdit la brigue: ' 
& furent eflcuzConfuls pour ceftcannceM. Clavdivs Marcillvs, 8c Ser. 

S v l v i T 1 v s. Entre lcfquels il y eut de grands differensjà caufc que Marcellus mift en de- 
liberation, qu’ilfailloit enuoyer vn fucccffcur à Cefar, encor que le temps de fon gouuer- 
nement ne fuft expire, durant lequel il ne luyeftoit permis par lcsloix de Ce départir de 
(à prouince.Mais Pompée rcmonftra qu’il auoit lettres deluy, par lefquellcs il deman- 
doic qu’on luy cnuoyaft vn fucccffcur , 8c qu’on le déchargeait de la guerre. Cependant, 
qu’il luy fcmbloit bien raifonnable, que l’on luy donnait priuilege de demander vn fé- 
cond Confulat, encore qu’il fuftabfent. A quoy foppolcrent formellement Caton & 
Marcellus, tellement qu’il n’y eut rien d’accordé , firfon qu’il falloir le temps venu qu’il 
fc dciniit de (à charge , 8c f en rcuint ( les armes pofees ) en priué à Rome , fil y vouloir 
cltrc admis à la pétition du Confulat:felon que recitent Appianus, Plutarque, F lorus , 8c 
Dion.La conclufion que Mercator a voulu tirer de là, àfçauoir que le temps delacin- 
quaincd’anncesdugouuernementdeCeiàrésGaules,facheuoità la fin de ce Confulat, 
me fcmblc friuolc.-dautant qu’il n’cft vray fèmblable que Cefar cuit voulu attendre fi tard 
à pourfuiurc à bon efeient fa demande, & qu’il luy euft faillu félon les loix , laiffcr fa pro- 
tuncc 8c les armes au commencement du Confulat enfumant. Ce qui euft cité dé(lors,lç 
commencement de la guerre ciuile,pluftoft que quand Lentulus 8c Marcellus furçt éta- 
blis au Confulat. 



Dh Monde. 4079 


| Stpmames. 4 


| AUàfobctu 10 J 


OlympUdes. 3 | 


R .iEppte. x . 


| Vt Rome. 705 



A Ptolomee furnommé Aulctes décédé, fucccdal’aifhé de deux fils 8c deux filles qu’il 
laifTa , fumomme' par aucuns Dionyfius , qui régna toutesfois enfèmblément aucc fa 
feeur aifncc Clcopatra,du vouloir 8C confen tentent de fon peuple, l’cfpacc de quelques an- 
nées, iufqucs à la venue de Cefar en Egypte, qu’il fut occis. Mais elle continua encore de- 
puis à régner feule, iufqucs àiontrcfpas.Cepcndant Clement Alexandrin 8c Eufebetef- 
moignent, que fon règne dura en tout t£.ans. 

M. Tulle Cicéron ayant le gouucmcmcnt de la Ciiicie en main fouz tiltre de Procon- 
ful,cut affaire aux Partîtes, qui le vindrent affaillir. Mais il les repoufïà de fi bonne forte, 
que les ayant vaincus en quelques rencontres, il leur fit quitter les marches de fon gou- 
ucrncmcnt.Combicn que Plutarque afferme, qu’il n’y fit feulement qu’vn petit de guer- 
re, chaiTant quelques brigans qui fc tenoient auprès à la montagne Amanus , pour lequel 
exploit les foudars le nommèrent Imperato R,c’cft à dire Capitaine fouucrain. Mais 
il rendit auffi la Cappadocie obeiflànte à fon Roy Ariobarzanes , fuiuant la commiffion 
qu’il en àuoit du Scnat.Ca(fius en fit autant en la Syrie contre les mefmes Partîtes , où ils 
l’eftoicnt venus derechef cfiiciller,fi bien , qu’ils n’eurent dés lors plus d’enuie de le venir 
rcuoir. Auffi que la guerre ciuile furuint entr’cüx,qui les fit demourcr en leur pays. Appia- 
nus, Vcllcius, Dion. 

L a totale fubiugation 8 c rcdu&ion des Gaules en prouinces fouz l’obciffiuice du 
peuple Romain fut fai&e au Confulat de L. Paulus, 8c C. Marcellus par lui. Cefar, 
lequel fçcut , aucc cela, fi bien pacifier l’eftat du pais , 8c le mettre én tranquillité , qu’il 
n eut plus d’occafion,ayant tourné le dos, de craindre vne Ffcbellion : & aucc ccfte affcu- 
rancc ne fift difficulté, l’hyucrpafle,de retourner outre les Alpes pour Cftrc plus près de 
Rome.MefTala Continus au liu.de la généalogie d’A uguftc,tcfmoigne que les Gaules fu- 
ret fubiuguces en l’efpacc de s>.ans,ou comme dit V ellcius Paterculus en 9 . eftez que nous 
commençons à l’annce d’apres le i.Confulat de Cefar. Sex. Ruffus di&,auec Appius, que 
elles furent fai&es tributaires en la io.annee:à fçauoir, apres que le gouucrncmét d'icelles 
fut ailigne à Ccfar.Cela cft auffi vray qu’adioufte Ruffus, que Cefar combatif feulement 
les Gaulois l’cfpaec de 8 . ans , pourcc quê Oppius ou Hircius monftre qu’il ne fit rien 
de mémorable eu la dernière, qui fut lors qucL. Paulus 8c C . Marcellus furet Confuls, 
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non de la rendre tranquille. Car ayant defir d’aller en Italie, il effay oit de laiffer paifible le 
pais conquis entretenant les villes en amitié (ans leur donner occafion de prendre les ar- 
mes, ne voulant fur Ton partement faire ouuerturc à vne guerre, en laquelle les Gaulois 
Rident entrez volontiers &: fans danger. A cefte caufc caredant les villes, il faifoit de grads 
pre(ens aux chefs d’icelles:& n’y mettat aucunes impofitions nouuelles,i] contint en bonc 
paix le pais trauaillé de guerre, &: qui voyoit bié que l’obeïrtancc luy cftoit plus profitable 
que la rébellion. Si cft>çe coutesfois qu’il mitaudi quatre legiôs enBclges,deuxaupaïs des 
Heduiens, &en laiiTa audi deux à Tours,contrc ceux de Chartres, & le pais vers l’Océan: 
& encore deux autres en Limofin non gucres loing Auuergnc 1 à fin qu’il n’y euft partie 
de la Gaule qui fuftfansgarnifon. I’adiouftcray encor pour la fin de ce propos, ce que'' 
Plutarque eferit en la vie de lui. Ccfar, qu’il fc fit congnoiftre par la conquefte des Gaules 
audi grand homme de guerre, & audi excellent Capitaine que nul des autres qui onques 
furent renommez pour fages&vaillans chefs d’armces ,& qui plus ont acquis de gloire 
pour leurs hauts faits de proviede . Car qui luy voudroit cÔparer tous lçs Fabicns,les Sci- 
pions^lcs Mctclles,&: ceux mcfme de fon temps ou vn peu plus anciens, comme vn S y lia, 
vn Mariu$,les deux Lucullus & Poropeius mçfmc; on trouuera que lçs gçftçs de Ccfar en 
toute vertu militaire, les furmontent tous entièrement, l’vnenmalailànce des pais ou il 
fit fes eonquçftcs; l'autre en çftcnduë de régions qu’il adioufta à l’Empire Romain ;l’autre 
en multitude & puiflànce des ennemis qu’il dédit : l’autre en dureté arreté des homes 
aulquels il eut affaire , lefqucls il polit & addoucit depuis : l’autre en douceur , humanité 
& clemence vers ceux qu’il auoit prisd’autre en libéralité & benefiçcnçe grande vers ceux 
qui combattirent fouz fa charge en ces guerres. Et tous en nombre de journées qu’il ga- 
gna, &: multitude des ennemis qu’il oçcit en bataille. Car en moins de dix ans que dura la 
Iguçrrc de la Gaule , il prit d’affault ou par force huiét cens villes , fubiügua trois cens na- 
tions, & ayant eu deuât foy en bataille trois millions d’hommcs(combien que Fatcrculus 
n’en dit que ccec. m.) à phifieurs fois, il en occit vn million, & en prit de prifonniers bien 
autât. Ioinc qu’il eut lagrace de fc faire tat aymer de fes gçs, qu’ils fc môftroiçt fi afdémcnt 
affe&ionnez à luy faire fèruiçe , qu’au lieu qu’ils n’effoient rien plus que lçs autres quad ils 
combattoient pour quelque autre querelle, fil cftoit queftion de l’hortncur ou dé lagloi-J 
re de Ccfar, alors ils eftoicntinuincibles. On dit outre* plus que ce fut luy le premier qui 
inuenta en ceftç guerre là manière de parler auec fes amis par chiffre de lettres tranfpo- 
fccs, quand il n’auoit pas loifir de parler de bouche à eux. 

L. Æmilivs Pavlvs, & C.Clavdivs MAR.eELLvs,Confuls; 



S 0 v z lefqiicls Cefar feftant de fon commencement propofé ce but làde terraffer & 
renvoya 



abbactrc{v^^nt aîi armcc aguerrie, & la^loirc de fon nom augmenree par Tes hauts 



faits d’armes, de maniéré qu’il fcgalloit aux geftes de Pompce, n’auoit plus qui luy reftaftj^ 
pour exécuter & mettre à effeéifoncntreprin(e,qucquclques occafions coulorces, lef- 












quelles en partie Pompée luy donnai en partie audi le temps luy pre(cnta,& fur tout ld 
mauuais gouucrncmcnt qu’il y auoit pour lors en la chofe publique Romaine : par ce que) 
ceux qui y pourfuyuoicnt les eftats & offices, acfietoict les voix du peuple à beaux deniers 
contans. Au moyen dequoy laiffant puifer en fes coffres les richeffes Gauloifcs à ceux qui u , . . 
fentremettoient du gouucrncmcnt de la chofe publique, &c qui cftoienten office à Ro-/-^ 'Ir • 

me, gagna & corrompit plufieurs, entre lefquclsfut Paulus l’vn des Confuls,& les Tribus ^ tn***** 

Curio & A ntonius,qui firent à cefte occafion tout ce qu’il? peurét pour luy, Qui fut eau- 
fc de faire entrer Pompcius en crainte, & de pourchafler ouucrtement tant par luy que 
par fes amis, que l’on cnuoyaft vn fucccffcur à Ccfar , U de luy redemander outre-plus les 
deux légions de gens de guerre qu’il luy auoit preftecs pour la guerre & conquefte de la 
Gaule, lcfquelles luy furent renuoyecs. Cependant la diftènfion fut fi grande entre les Sé- 
nateurs, àfçauoir, fi Cefar deuoit premièrement quitter fa gedarmerie & fa prouince, que' 
demander le Confulat.quc le Sénat adonc fc leua fans rien arreftcr,& chagea l’on de rob- 
bcs par la ville, comme l’on a accouftumé de faire en vn ducil public, à caufc de cefte dif- 
fenfion. Finalement MarcclluSjfcignantauoir eu aduertiflèment que dix légions pafloiet 
défia les monts pour venir en armes droiét contre eux, f en alla deuers Pompce luy dire, 
qu’il fecouruft la chofe publique. Enquoy il fut fécondé de Lentulus Conful dclignc 
pour l’annce enfuyuant , voire de tout le Sénat , qui fut confeillé par Caton de mettre les 
affaires entre les mains de Pompeejallcgant que ceux qui font les grands maux, font ceux 
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qu i fçauent mieux les moyens de les guérir .Plutarque en la vie de Caton , de Pompce Ôc 
de Cefàr, Appianus, Dion. 

Hortensivs excellent Orateur Romain , lequel fut en fon temps le fécond apres 
Cicéron en fçauoir de bien dire & en éloquence à Rome, mourut aage dé 51 an, tcfmoin 
Cicéron & Plutarque. Vclleius Patcrculus dit que Q^Catulus , les deux Lücullus & Me- 
ccllus,qui auoient flory en laîlcpubliquc fans enuie, curent ceft heur de mourir tranquil- 
lement au mefme temps quc4uy,deuant que voir le commencement des guerres ciuiles. 



Du Monde* I 


Sepmaines. y | 


Machabees. 21 


olympiade. 4 | 


R.£ Egypte. j 


De Rome. 704 



La regnedcCefar,commcnçatcfmoinNicephore, Patriarche de Conflantinople,&: 
Anaftafius en la j.annec du règne du dernier Ptojk>mee,ôc de Clcopatra (a fœur. 

Si la première anneedel’Empire de Iuftin l’ancien,oncle de Iuftinian, fut comme tcf* 
moigneEuagriusliu.4.ch.i.defon hift.Ecclcf.la j66.annee du compte des Antiochiens, 
il faut qu’ils le foientprins à compter des le commencement de la Monarchie de Cefàr, 
combien que NicephorCj&Cedrenus, ont eftimé que leur compte feprenoit dés la 49. 
de l’Empire d’Aûguftc. ' 

L. Lentvlvs, ôc C. M AR.ciLLVs,Confuls. 

L a fin de la guerre Galliquc,fcmblc auoir elle le commencement de la ciuilc,qui fem- 
brafà entre les Romains, à caufe de l’ambition des principaux de leur cité, qui déliraient 
fc retenir le premier lieu en icclle-.fie pour l’enuie qu’ils auoient conceuë contre Cefàr , le 
vouloient empefeher de demander le fécond Confialat, qu’il n’euft prcmieremcntquitté 
fa gendarmerie ôc fà prouincc. Mais luy fçaehant de quelle importance cela luy cftoir, 
ne f y voulut confèntir , que Pompée ne fit tout d’vn train le fcmblablc de fà pajrt. Ce 
que n’eftant accepté, encore que les Tribuns intercedaflènt pour Cefàr, if fc mit en che- 
min, fie paflàd’vne incroyable vifteflc des Gaules en Italie auec fon oft. Quoÿ entendu 
Pompee auec les deux Confuls fortirent (ce di< 5 t Plutarque)de Rome le iour de la fefte 
des Bacchanales, qui fe celebroit en Mars, fie abandonnèrent l’Itaiic pour palier en la Ma- 
ccdone. Au moyen dequoy Cefàr entra fàns contredit dedans Rome, où ne la fàifànt gue- 
res longue apres cux,les alla pourfuiure de toute fà puifïàncc. Mais eftans ja embarquez, 
fc trouua fbrclos,par l’incommodité du temps, ôcdifèttc de vaiffeaux, du pouuoir de les 
rattcindre.Qui fût caufc de le faire reprendre fes erres à Romc,f eftant fait jnaiftre fie Ici— 
gneur de toute l’Italie, en l’cfpace de foixante ioursffàns aucune effufion de fàng) où il fît 
les doléances, propofa quelques conditions de paix.Et puis fen alla mettre le fiege deuât 
la cité de Marfèillc,qui auoic lcué les enfcîgncs de Pompce. Cognoiffât toutesfois qu’elle 
le pourroit trop longuement arrefter,y laiflà fes Lieutenans , fie donna outre iufques en 
Efpagnc, laquelle fc rangea finalemét à fà deuotion:apres que Afïranius fie Petreius Lieu, 
tenans de Pompce fc furent rendus à luy, comme fît au femblable la Cité de Marfèille à 
fon retour. Comme luy-mefme recite en fon premier liure de la guerre ciuile,auec les au- 
theurs precedcns.Ciceron déclaré en fes Epiftrcs,qu’eftant de retour de la Cilicie , apres 
le départ de Pompce, fc trouua en perplexité fil le deuoit fuiurc,ou fc ioindre au party de 
Cefàndifant que Pompée auoit biet^ la plus iufte fie hônefte caufc de faire la guerre , mais 
que Cefàr conduifoit mieux fon affaire , fie fc conduifoit mieux pour faflcurer luy fie les 
ficns.Dc forte qu’il auoit bien (difoit-il)qui fuir,mais non pas à qui rccourir.Ncantmoins 
toutesfois encore qu’on le confcillafl de fe tenir neutre , fi cft-cc toutesfois qu’il fen 
alla trouuer Pompce, dont il fut repris de Caton . Quant à ce qu’aucuns exemplaires 
de V elleius Paterculus attribuent ce Confulat à l’an 705. de la fondation de Rome, il fem- 
blc que c’eft de la faute des cfcriuains,d’autant qu’il dit auffi qu’il fut 78. ans deuant ccluy 
deM.Vinicius. 
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Alexandre fils d’Ariftobulus, fcftant mis en deuoir de remuer mefnage en la Iu- 
dcCjfut pris par les Romains au commencement de fon entreprinfe : & puis mis à mort 
du commandement de Pôpee par Scipion,qui gouucrnoit lors la Syrie, apres que les par- 
nfims de Pompée curent auffi raid mourir fi>n pere par poifon,l’ayant Cefar ictté hors de 
prifon,& renuoyé en Iudcc. Iofephcliu.i4. 

Pompee ayant efté vaincu par Cefar , prit par mer la routte d’Egypte , efperant que 
la mémoire du bénéfice qu’il auoit faid au feu Roy Aulctes, l’ayant reftably par Gabinius 
en fon Royaume, luv fèroit trouuer Tccours en fa neccffité enuers fon fils. Mais pour ce 
qu’il cftoit encore fort ieune, fes Gouuerncurs voulans gagner la faucur du vainqueur, ou 
bien mcfprifàns la condition prefèntc de Pompee, le firent defloyalcment mourir, & puiv 
cnuoycrent faire prefent de fa telle à Cefar, qui arriua le 3. iour apres en Alexandrie. Au- 
quel toiucsfois ce fpedablc fembla grandement defplaire : tellement qu’il ne fit onques 
fcmblant d’en fçauoir gré aux autheurs d’içcluy. Au contraire propola toft apres, à l’occa- 
fion d’eux de faire la guerre au ieune Roy, pour ce qu’il fè trouua qu’ils machinoient auffi 
là mort:& n’ayant celle entreprinfe fucccdé, qu’ils auoient perfuadé leur Roy de Iuy faire 
la guerre. Au commencement de laquelle, la fameufe Librairie d’Alexandrie fut bruficc. 
Ce qui aduint,te(moing Cefar liu.j. de la guerre ciuile,& Oppius liu.i. de la guerre Alex, 
deuâc que l’annee de la iournee Pharfàiique fut expirec. V clleius Paterculus adioufle,que 
Pompee mourut en la 58. année de fon aage,ou félon Plutarque la 79. le iour enfuyuant 
là natiuité,qui auoit elle ce did Pline liu. 37. le dernier iour de Septembre . Dés lors que 
Cefar arriua en Egypte, il trouua le Roy en armes contre fàfœurpour la contcndance du 
Royaume. Parquov,il les fomma de fè venir prefènter deuant luy pour débattre leur dif- 
fèrent, pluiloll par droid que par armes: à caufè qu'il efloit Conful du peuple Romain, & 
que la formé de l’alliance contradee auec leur pere le portait ainfi. Mais les gouuerneurs 
fc plaignans,que la Majcfté &C liberté royale efloit' par là blclfce &c interefièe,irriterent les 
chofcs en telle façon, qu’on prit les armes contre Cefar : lequel apres auoir efehappé de 
merueillcux dangers en quelques batailles qu’il eut contre eux tant par mer que 
par terre, demeura finalement vidorieux, &c fit mourir le ieune Roy &: fes gouuerneurs, 
puis odroya le Royaume à Cleopatra , & à fon autre ieune frere. Mais Oppius recite, que 
Cefar defpefchant la guerre d’Egypte,les Efpagnes fè rebellèrent contre Iuy en fàucur de 
fes aduerfaires, & qu’elles defehafierent Camus fon Lieutenant. Auquel temps auffi vn 
autre de fes Capitaines, nommé Domitius , fut deffaiden vne bataille par Pharnaces fils 
du fèu Roy Mithridates,& contraind de f enfuir au Royaume du Pont, auec bien peu de 
gens. Qui fut caufè que Pharnaces pourfuyuant fa vidoire auec vne conuoitifc infatia- 
blc,ne fe contenta pas d’auoir ia occupé la Bithynie & Cappadocie, ains téta encore l’Ar- 
o\cnie mineure, fuicicant tous les Rois,Princcs,& Potentats de celle marche-là, à l’enco- 
tre des Romains . A l’oCcafion dequoy auffi toft que Cefateut amené à chef les affaires 
d’Egypte & de Syric,dreflàfon chemin celle part,& luy donna bataille , en laquelle il luy 
mit en pièces toute fon armée, &: le dcchaflà de tout le R&yaume du Pont : puiseonflitua 
vn MitnridatcsdcPergame RoyduBofphorc,qui auoit appartenu à Pharnaces , luy an- 
nexant la Tetrarchie de Gallogrece occupée auparauant par le Roy Dejotarus;en recom- 
penfè du fècours & du fcruice qu’il luy auoit fût en la guerre d’Egypte : dont Pharnaces 
futfidcfcfperé,qu’ilfètualuy-mefmc. Toutes lefquelles affaires furent faidesen fi peu 
de temps, que Cefar pour monftrer comme il feftoit defpefché legerement de ce voyage, 
cfcrïuit à les amis en ces termes ( qui toutesfbis ont beaucoup plus de grâce en Latin) le 
vins,i’ay veu,i’ay vaincu. Cependît vn certain nome Afànder,qui auoit efpoufé Dinamis 
fille de P harnaces,f empara du Royaume du Pont& du Bofphore,& le défendit fi brauc- 
ment, qu’il vainquit cy apres & tua Mithridates en vne bataille, qui len vouloir deietter. 
Au moyen dequoy il luy demeura toufiours depuis , au moins en vne partie d’iceluy, iuf- 
ques à fon trcfpas,pour ce qu’il fut confèrmé en iceluy par Augufte. Mais Darius fils auffi 
dudid Pharnaces, recouura encore cy apres vne partie du Royaume de fon pere par An 
tonius . 
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Commencement de la Monarchie 

de Iules Cefar. 

E s a R ayant efté dés l’an prcccdct déclaré en Ion abfence Didateur par M 
Lcpidus Prêteur, le fit encore à Ton retour de Marfoille eflire Conful parle 
peuple, aucc Pvb. Servilivs Isavkicv s. Tellement qu’il exerça 
pour la fécondé fois le Confulat celle année . Au commencement delà-' 
quelle, apres auoir donné ordre aux affaires d’Italie , fen alla embarquer à' 
Btmdcsjén la plus forte & dangereufe faifon ànauigcr de l’hyucr pour palTcr de là en la! 
Grèce : où apres pluficurs cfcarmouches ô£ petites rencontres, combatif finalement tou- 
tes les forces de Pompce en champ de bataille en la pleine Pharfalique, qui cil au pays de 
[ThcfTalic ,où l’heur luy fut fi fàuorablc , qu’il gaigna la vidoirc , & mit fes aduerfaircs en 
routrc.Tellemcnt que la fuperiorité fur tout l’Empire Romain luy demeura toufiours 
dés lors,iufqucs à fon trcfpas:ô£ dura, fi le principe d’icelle fc prie au iour de ladidc iour- 
nce,quifofitauiugcmcntd’Onufrius,cnuironIe commencement de Iuillet, ou comme 
Cefar tefmoigneluy-mcfmc en fon liurcj.de la guerre ciuilc, en la làifon que les bledsj 
approchoient de maturité,quclque peu moins de 4.2ns. Mais fi on la doibt commencer 
aucc ce Confulat , la duree d’icelle fe pourra compter de 4.ans a. mois 1 j.iours. Tant y a 
jque Popec eftant vaincu fenfuit en Egypte, & les gens f efearterent en diuers autres lieux, 
pluficursdcfquelsfc retirèrent vers Celàr, comme Cicéron fie Brutus : enuers lefqucls 
il vfa fort benignement fie humainement de fa vidoirc. Dont il facquill vn grand los de] 
clemcncc, qui fit dire à aucuns qu’on ne Içait fi la vidoirc full aduenue à Pompce , fil 
fe fuit porté en icelle fi gratieufement enuers fes amis, que Cefar fit enuers lès ennemis. 
Lequel cependant le peuple Romain créa derechef Didateur pour vn an , Conful pour 
y. &: Tribun du peuple à perpétuité- A caufe dequoy il créa Caius Anconius ( qui fut cy 
apres l’vn des Triumvirs)fon maillrc de Chcualcrie: fiel’cnuoia fouz celle charge à Ro- 
me pour gouuerncr les affaires d’icelle en fon abfence, pendant qu’il alla pourfuiure Pom- 
pée. Qui fut lors qu’il foppofa à Dolabella Tribun du peuple, qui vouloit à toute force 
mettre en auant ce que les Romains appellent nomt tabuLu y ou nouucflcs tables :c’cftà 
dire vne rcfciiion de toutes obligations, & abolition generale de toute manière dedeb- 
tes. Dont il fallut qu’il luy rcfiltalt par armes, auec cflfufion de lâng. Ce qui luy eull gran- 
dement acquis la bonne grâce du Sénat, fi ladilToluë fie defordonncc vie ne l’en eull df^u-l 
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En faueur du focours que Hircanüsenuoyaà Cefar, lors qu’il en auoit affaire en E-| 



Sepmaines. 7 



Machahees. z 3 | De Rome. 



De Ceftr. 



/ J/ y gypte fouz la conduide d’ Antipater, la louucraine fàcrificaturc luy fut confermec, fie Ion 
Antipater ordonne tuteur & protedeur de toute la Iudee. Iolcphc. 
t, /JJ ’ La Didaturc fut cxcrccc toute celle année par Celàr , excepté que lur la fin Q- 

Jtfj* Fvsivs Calenvs, fie P. Vatinivs exercèrent le Confulat pour 

tuh. fiv***^**^} , «eu de iours : lelon que tcfmoigné Dion . Ce nonobllant Mercator fcll perfuadé en fa 

Chronol .que le 3. Confulat a fuiuy immediatcmétlc lèc 5 d de Celàrifie que la guerre d’E- 
gypte, 8e contre Pharnaces fils du grand Mithridates, fe firent toutes en la mefinc année 
que la bataille Pharlàliquc.Mais le temps auquel elles furent faides, monllre aulfi que ce 
fut en deux années . Car Celàr tcfmoigné clcrement au liurc 3. de la guerre ciuilc , 
qu’il arriua feulement en Egypte à la fin d’Autonne , eftant encor Conful. Ce que le teps 
de la mort de Pompée conforme pareillement. Oppius afferme liu.i.dc la guerre Alexan- 
drinc, quelle fut mile à fin en hyucr: fie que l’cltc enfui uant Celàr apres auoir ordonné! 
les affaires de Syrie , fen alla faire la guerre à Pharnaces Roy du Pont, laquelle parachc 
ucc farrefta quelque temps en Allé à difpofèr des prouinccs d’iccllc:&: puis repallafcômc 

did 




Digitized by LjOOQie 




delaBibl.hiltoriale. 64$ 

dit Plutarque en fa vie) en Italie l’en retournant à Rome, où il finit l’annee, pour laquelle 
il auoic efté eilcu Di&atcur pour la z. fois . £t fut derechef elleu Conful pour l’an- 
nce enfuyuant. Adiouftant encore auec Eutrope, que la guerre ciuile dura 4. ans entiers, 
depuis le iour que Pompée fortit de Rome auec les Contais, iufqucs à la ioumee de Mun- 
da. Parquoy Mercator fcfl en vain efforcé d’cclipfer vne année entre le fécond 8 c troüief- 
mc Confulat de Cefitr. 

Estant la chofè publique Romaine reduitte en Monarchie, Cicéron quitta le ma- 
niement des affaires, & fè mit à enfeigner la philofophie aux ieunes hommes, qui le vou- 
lurent hanter par la fréquentation dcfquels,pour ce que c’cfloicnt tous les premiers 8c les 
plus nobles de la ville, il vint derechef à auoir autant ou plus d’authorité en la ville que ja- 
mais. Son eflude & occupation effcoit de compofèr des aifcours'de philofophie en maniè- 
re de Dialogues 8 c de dcuis,& d’en tranflater de Grec en Latin , mettant peine de rendre 
les paroles Grecques qui font propres aux Diale&iciens ou aux PhyGciens par autres La- 
tines. Tellement que ce fut lors qu’il efcriuit lès liurcs des Academiques, desOffices,Tu£ 
culancs,des fins des biens 8c des maux.de la Diuination 8c autres fèmblablesmeantmoins 
toutesfois durant tout ce temps là, il fè tenoit prefque ordinairemét aux champs en quel- 
ques maifons qu’il auoit auprès de Tufatlwn: où il vendit bien peu fbuuent à la ville pour 
vifiter 8 c entretenir Cefar feulement. Deuatit lequel quelque peuauparauant qu’il eufl 
pris ce train de viure, il auoit défendu Quintus Ligarius accule d’auoir porte lesarmes 
contre iceluy,& plaidé celle eau fc de fi bône grâce 8 c auec telle vertu de paroles, que Ce- 
far fut contraint de pardonner à l’accule ,■ quoy qu’il fè fuft entièrement refolu à le con- 
damner. Pour mefme occafiort fl fit auffi au meime temps lès harangues pour Marcellus, 
[& pour le Roy Deiotarus de Galatie. 
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César P eflant aduifè du trouble 8 c de la confufîon qui efloit aux années ciuiles que ' 
les Romains obfèruoiene, tant pour les aboz qui fè commettaient en l’intercalation,qu’à 
caufc que les anciens Romains n’auoientpôint de certain formulaire, ne de reiglearrcflcc 
pour accorder les rcuolutios des mois auec le cours de l’annec, 8 c pour autres raifqns que 
nous auons expofees ailleurs: propofâ celle matière aux plusfçauans 8 c expers Mathéma- 
ticiens de fon temps, nommément à vn Sofigenes(commeeflimc Pline)par le Côfcil def- 
qucls il inuenta 8 c publia vne plus exquifè & fingulicrc reformation d’année , laquelle c- : 
ftoit toute compaflcc 8 c difpoleeau modelledelareuoiution dufolcilparle Zodiaque. 
Mais auant que mettre en cours fon année, il jflèmbla (tcfmoin Macrobe , à l’aide de M. 
Flauius tous les iours,qui parla mauuaifè fupputation , &: négligence des Pontificcs,d 5 - 
noient trouble à l’ordre annuel, &: les confondit dedans le cours a vn an eflendu en 443. 
iours,fouz le nom de confufîon . Tcllcmenr qu'il eut ( ce diéfc Suetone ) 1 y. mois compris 
Mntercalairc,qui félon la coufhime y aduenoit lors. Ce que Cenforinus tefmoigne auoir 
eflé fàicl en fon 3. Confulat. Mais Mercator congnoilTantque celàderoguoit à là fuppu- 
tation, a fongé que la deliberation de reformer l’annee fè fit fèulement en ce Confulat , 8 c 
la reftkution ou reformation au Confulat enfuyuant. Tant y-a cependant que les Ro- 
mains cédèrent dés lors de fe conduire par années lunaires , 8 c façcommodferent touf- 
iours depuis à celle que Cefàr leur ordonna : en l’vfage& obfcruation de laquelle ils ont ; 
fèmblé moins errer que les autres nations qui fè font conduites autrement, comme Plu- 
tarque tefmoigne. , 

César permit en ce temps à Hircanus de reparer 8 c rèftablir les fortifications delà 
cité de Hierufalem,quc Pompée auoit aupârauant fait abbattre. Iofèphe. 

César f abflenant du tiltre de Di&ateur , exerça fèulement celle annee le Confulat 
pour la j.fois, auec M. Lepidvs. Mais eflantau milieu de l’hyucr, il fen alla embar- 
quer en Sicile, pour paflèr en Afrique contre Scipion SC Caton, qui P y efloient retirez de- . 
puis la routte Pharfaliquc,& y auoient faiét grande leucc de gens de guerre, & encor atti- 
ré à leur ligue Iuba Roy de Mauritanie: lefquels toutesfois il vainquit en bien peu de téps 
cnvncgroflè bataille, où ils furent quafitous occis, excepté Caton, qui tfefloit quelque 
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temps auparauant donné la mort luy-mcfmc,afin de ne combcrcntrc les mains de Cefar, 
ny en ncceflité d’experimenter fa clemence. Dont on eferit qu’il dift lors qu’il luy por- 
toit enuie en fa mort,pujs qu’il luy auoit enuié la gloire de luy fauuer la vie. Lequel fi nalc- 
mét apres le parachcucment de celle guerre, f en retourna à Rome,auant que l’annec de 
ccCôfulat fuit de long téps apres cxpirce,où il triompha par diuers iours de la fubiugatiô 
des Gaules,de l’ Egypte, & de la rcdu&ion aufll du Pont & de l’Afrique en l’obcilTance de 
l’Empire Romain.N on pour y auoir defïait Scipion, mais le Roy Iubadefils duquel ( qui 
lauoit aufli nom Iuba) citant lors vnieune enfant, fut mené captif en la monftrc de ce 
triomphe. A quion dit que celte captiuité fut tresheureufe, ayant fait qu’au lieu qu’il fuit 
demeuré vn Barbare N omade , il a depuis par le moyen de l’cftudc qu’il fit en fa pri fon , 
cité nombre entre les plus fçauans hiftoriographes des Grecs. Cependant l’ignorance de| 
a caulc,pour laquelle Cefar f abftint celte annee du filtre de Dictateur ( qui pourrait a- 
aoir cité vne fimulation de modcltic,afin de preuenir l’opinion que l’on pourrait auoir 
qu’il fe voufilt maintenir en vnc tyrannie pcrpctuelle)a fai# cltimcr à Suetone,Hirtiu$,&: 
Dion , qu’il fintitula encore Di&atcur celte année pour laj.fois. Mais Onufrius femblc 
auoir fulfifamment réfuté leur opinion-.toutesfois ils ont formellement déclaré tous que 
ils n’entendoient pas pour cela, qu’il fitllull, comme fcft perfuadé M«rcator,eclipfer vne 
des années, que nous auons miles depuis la première iniques à la dcrnicrc Dictature dc| 

Cefar. * 

Theomne st v s Philofophe Academique , & Cratippus Peripatetique floriüoicnt 
ce temps en grande réputation en la ville d’ Athènes, où ils faifoient profeflion de lire 
cnfeijrncï la Philofophie aucc grande fréquence d’auditeurs. De forte que les plusgrâds 
* ~ ^ ^ J - : — : — u: — n “t ouyr leurs le-i 

14 * rrt- * * 



D » Monde. 4.084 


Z. M-v 

( Sefmaints. a 


1 


Machabees. 


M 


-- ofympude. 4 

f ■ ■ ■ - 


| RrfEgptc. 7 


1 


De Rome* 

JE 

• 


708 



( . L i s. IHyriçns fe rebellèrent contre les Rom*iAs:à l’ocçaiîon dequoy, la charge de leur! 
tfoirclagUPrrefntcommifcparÇefar à P. V*NTiDivs,qui fen acquitta fi heureufe- 
Tmen^qùîtflcs, vainquit en plufieurs renconfrcs,ôc en fin les fubiugua du tout. Appianus. 
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mees de lui. Cefar. 

E s a &,auec la troifiefme Di£tamrc,quil reprit celte année, exerça encore le 
4.Confulat fans compagnonifinon qu’citant arriué enuiron le io. mois, il 
fedepofa&fubftitiiacnlonlicu Q^Fabi vs Maximvs, & C. Tri- 
Toh iv s. Mais ce fut apres fon retour d’Efpagne,où il clloit allé dés le mois 
de Ianuietfaire la guerre aux enfims dcPompce quifycltoicntmeruciljeu- 
Icmét fortifiez. De façon qu’il eut plus de peine à les vaincre, qu’il n’auôit eu a tous les au- 
tres eùncmis. Et fut au plus granddanger de là perlonnc , ou il le fuft iamais trouué en la 
bataille qu’il leur donna ( donçil. gaigna la victoire ) deuant la ville de Munda. Qui fut la 
dernicre guerre ciuilc par luy mile à fin, 4.ans entiers apres que la première eut eltc com-| 
meneçe parPômpecJçquel fortitde Rome (jcefmoin Plutarque & Eutrope) pour celt ef- 
fcGt , accompagné des Gonfuls le iourmefme qui eltoic dédié à la célébration des Baccha- 
nales en Mars)quc fcs fUs furent 4.ansaprcsainfideffàiéts à la iournee de Munda,où l’vn 
demeura mort fur locharop.&ravqrçfefauuapar la fuiçtc.Depuis laquelle Cefarfuten 
corc quelque mois dé fejour en Efpagnc,& puis fe trouua de retour à Rome au mois d’O -1 
£tobra, Authçurs prçcedens. ; 

L’ E i R; 8 Y & qui engendrait la confufiondes temps, & failbi c difeorder la reuolutio de 
[l’an ciuil^ç des rnpis.d’àucc le cours du naturel , citant trouué, &: les remedes aufli qui 

' . . . Icmbloienî 
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(cmbloienc les plus conucnables à la guerifbn de telle discordance inuentez te appliquez 
à la fin du Confulat precedent, fallut Semblablement que lanouuelle composition du Ca- 
lendrier cxcogitcc par l’ordonnance de Cefar , &la dilpofition de l’annee en l’cftac qu’il 
vouloir qu elle fuit dorefnauant obferucc des Romains,entratt incontinét apres en cours 
auec les reigles te moyens neceflàires pour la retenir puis apres es barrières ac la rcuolu- 
tion ordinaire du Soleil; à fin de ne plus recidiuer au aeforare precedent, &: qui l’accom- 
modoient aufli par l’obfèruation du Cide de 19. ans au cours de la Lune &: des Faites. A 
caufe dequoy, il elt bien vray-femblablc, que Si la refolution de la reformation de l’annee] 
fut fai<ttc,commc tcfmoignc Ccnforinus au 3. Confulat de Cefar, que la restitution desj 
iours,qui faifoient la confùfion des temps, y fut Semblablement fai&c , te conduitte à fin. 
Tellement que la première annee de rcrormation attribuée à Cefar , dont elle fut di&e 
Iuliainc,fevintà pratiquer, & mettre en compte auec le commencement de fon 4. Con-j 
fulatau principe du mois de Ianuicr: ainfi que Ccnforinus mefme afferme expreSTémcnt, 
Sans qu’il Se faille perfùadcr, comme Mercatorafaid, (à fin d’accommoder à fon poind, 
ce qui en eftoit cflongné) que CeSàr n’eut pas loifir de faire la deliberation te confultation 
auec les Mathématiciens de celte entréprinfe, te puis de mettre à exe cution l’ordre qu’ils 
auoicntrcfblu d’y mettre. Qui fut la restitution des iours tout en vne mefme annee: com- 
me Si les historiens ne declaroient pas allez ouuertement qu’il l’auoit ia proiedee long 
temps au parauant,mefmcmcnt dés qu’il fut en Egypte, d’où il amena le Mathématicien 
Sofigenes pour le feruir de luy en celte affaire. Tant y-a que ic fuis bien d’accord , tant a-j 
itec luy qu’auec tous les autres Hiltoriographcs,Chronographes,& recercheurs destéps, 
qu’il faut eftablir le principe de la nouuellc annee dudid Cefar en la 708.de Rome Selon 
[la Supputation que nous enfuyuons: combien que ie fçay, qu’ils l’y eStabliffent d’autre fa- 
çon que ie ne Sais, pour ce qu’ils cStiment que les huid derniers mois de celle de CeSàr , -fi- 
rent leur temps dedans les huid premiers de la- 708. de Rome, à fçauoir depuis le 11. iour 
d’Auril où l’on rapporte le natal de la cité de Rome: te quant à moy, i’artribuë Seulement 
les quatre premiers mois de l’an reformé aux quatre derniers de l’autre . Mercatpr auifi, 
ne mettant point de diftindion entre les années de CeSàr te de Rome , did qu’il les com- 
pte toutes deux du 7. iour de Ianuicr: de façon qu a Son compte les années de Romefc 
[comptent quatre mois deuant qu’elles Soient proprement , te naturellement en cours : fi 
bien, que le cinquiefme Confulat de Cefar, & fanouuelle annee, Sont fuyuant cette raifon 
rapportez par luy à la 708. de Rome,fouzlaquellei’ay bien voulu Semblablement ranger] 
(achète annee de CeSàr (auec Son quatriefme Confulat toutesfois , comme tous les autres 
[ontfàid) ayant faid confcicnce de distraire les Confulats des années , aufquelles ils font 
rapportez parles Tables du Capitole: tatpour les raifons que ie pourray expofer ailleurs, 
que pour ce qu’ils ne bifferont d’y eftre auSÜ bien accommodez felon npftrc intention, 

3 ue félon la côfidcration des autres. D’autant qu’ils ne Semblent pas moins auoir de. droit 
e prendre leur indication de l’annee en laquelle ils faifoient leur entrée, que de celle qui 
la faid en iceux. Ioind qu’ils femblent encore auoir tenu vn autre ordre te plus certain, 
auec les années naturelles de Rome& les Olympiades qu’au parauant , ou depufs enuirô 
l’an 600. de Rome: à fçauoir quand le peuple Romain eut commencé de defcouurir vn 
peu mieux le gouuernement de l’annee, &les fàllaces que les Pontifes y faifoient, ou. de- 
puis feulement la reformation de Cefàr,qui remédia à l’irrégularité des années de Numa, 
qui eftoit telle, qu’il trouua Son principe diStraid te efgaré de deux mois de fon lieu natu- 
rel &accouftumé, qui eft le SolStice d’hyuer. Tellement qu’vne partie de fon mois de 
Mars,pouuoiteStrelorsaulieuduIanuierdeCeSàr : dont il fut contraind d’yadioufter 
enuiron les trois mois que nous auons did cy dcSfus, afin défaire reuenir le principe des 
Siennes audid Solftice. A caufc dequoy les Confulats Semblèrent eftre, depuis Ictroificf- 
me Confulat de Cefarfqui auoitfaid fon entrée enuiron le 6. mois de la .70 7. annee . na- 
turelle de Rome,& le 4. mois de la 3. annee de l’Olympiade 183.) reculez en telle façon, 
que le quatriefme Confulat fe trouua participant des quatre derniers mois feulement de 
la 308. de Rome, & des 6. delà 4.del’01ymp.i83.Mais des 8. premiers mois de la 709. 
de Rome, & des 6. premiers de l’Olymp. 184. De façon que fil m’cuSt fàillu changer l’or- 
dre de ce Confulat ou des autres depuis l’an 600. de Rome, ou fi on veut depuis le 3. Con- 
fulat de Cefar Seulement, ainfi comme il femble auoir cité véritablement changé par luy, 
:ncor qu’il euft ia commencé à lettre auparauant , ie l’eulfe rangé fouz la 7O9. de Rome' 
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pluftoftquefouz la 708. Sc les autres enfuiuans de mcfme fuitte & façon. Cependant 
pource que les anciens nefaduifant de ce changement, fc font perfuadez, que les Confu- 
lats font allez toufiours d’vn mefmc ordre depuis les premiers iufqucs aux derniers , aucc 
les années de Rome ôc des Olympiades. Aucuns ont mis les premiers en mefmc rang que 
ils ontveu ceux de leur temps aucc lcfdidcs années de Rome. Les autres au contraire 
ceux de leur temps en mefmc ordre qu’ils ont cftimé auoir efté les premiers : dont eft ve- 
nue la grande diuerfité qui fc voit es anciens en l’aifignation des Confulats aux années de 
Rome,cftant vn mefmc Confulat rapporté par pluhcurs à diuerfes années. Combie que 
l’incertitude du temps de la fondation de Rome enuers aucuns en a efté quelque fois cau- 
fc,& la corruption aufti,ou falfification des nombres es liures des autheurs. Mais le dif- 
cord qui eft entre les Tables du Capitole, Dionyfius Halic.T. Liue,& Solinus d’vnc part, 
& Pline, Dion, &: Cenforinus mefmcment de l’autre, me fcrnblc eftrc procédé de la pre- 
mière caufe que nous auons diâc,& non comme Onufrius aeftimé du changement que 
fit Ce for par le confcil de L.Tarruntius Firmanusj&V arro de l’ancienne fupputation des 
ans de Romcenfuiuie par les Faites du Capitole en celle dudiâ Varro, qui conllituoit la 
fondation de Rome en la j.annee de la é.Olympiadcjtellcment que l’annec qui le coptoit 
auparauant la 708. de Romefut fuiuant la nouuelle fupputation foiâe la 709. Dont il le 
perfuade, que Dion, & Cenforinus ont eu cfgard à laraifonde Varro en leurs computa- 
tions. Combien que Cenforinus fc fembleeftre allez expliqué , quand il diét , que l’annce 
qui eut pour Confuls Vlpius & Pontianus,fut la 1014. depuis la première Olympiade la 
991* de Rome, la 986.de l’Empire de NabonalTar, y6 1 .depuis la mort d’Alexandre , & 2,83. 
des Iuliancs,quij>renoient leur fource du 4. Confulat & de Iul.Cefor, & leur principe du 
premier iour de Ianuier. Dont iLfiut compter que la première année dudit Cefar, fut la 
|73t.01ympiqüc,qui eft la 4. de l’Olymp. 1 83.1a 703.de NabonafTar,& z79.de la mort d’A- 
lexandre. Et pource qu’on tient pour certain, qu’il mourut en la i.annee de la zi4.0Jymp 
Sc que les Egyptiens comptoicnt les ans depuis la mort à leur mode , conftituans le prin- 
ciped'iceuxau prcmieriour de leur mois, nommé Thoth, qui félon la rcigle de Cenfori- 
nus, qnidit qu’il fe trouua 991.de nome, au zj. iour de Iuin,& ioo.ansauparaùatau zi.iour 
dcdUilfét , il doibücftrc efeheu en ce temps enuïron le 10. iour de Septembre, ou comme 
nous auons cydcuant dit en Nouembrc. Et lors qu’il commença la 179. dudi& Alcxan- 
dfc,qhc <tc fut au commencement du 3. mois de la4.annce de l’Olympiade 183. Sc au y. 
moislèulcmcnt de la 7o8.naturellede Romc.Parquoyfi la première année, &: le 4. Con- 
fulat de Cefor fut la Z79.d’ Alexandre, il y a plus de raifon d’eftimer que ce fut pource que 
élit lift fôn entrée au 4. mois d’icelle, & qu’elle en occupoit les 8.dernicrs mois , que pour- 
ce que celle d’Alexandre fit Ion entrée au huiâiefmc mois de la première de Cefar. Et 
quanta l’an Olympique, ta raifon n’eftpas moindre, que ladite annee de Cefar aitpris 
|fon- indication de la 4.de rOlymp.183.pour auoir fai& fon entrée au milieu d’icelle, que fi 
dlë y auoit fai& fa fin. Ioinét qu’il y a beaucoup d’autres tefinoignages des anciens, que les 
Confulats tcnoicnr ja tel ordre, non feulement depuis Cefor,mais auffi dcuant.Caron ne 
peut prendre autrement ccluy d’ Appianus,qui rapporte le Confulat de Paptrius Carbo, 
& du ièuneMatius,aucc les chofes,qui fc firent en iccluy,à la 4. année de l Olymp.174.La 
Di&ùturc de- Sylla au i.dc la 175. Et ion trefpas au dernier de la mefmc Olymp. non plus 
quceekiyde toféphe liu.13.chap.16.dcs Antiq.attribuant le Confulat de Domitius Æno- 
büfbus,& de C.F annius à la 4*annee de l’Olymp.164. Enfcmble de Ptolomee & de Clc- 
ftierfs Alexandrin , conftituans le commencement de la Monarchie d’Augufte apres la 
294-d’Alexandre. Et de IuliusAfricanus pareillement, qui mcttoitla 13. année de l’Empire 
de Tibcrê en la z.de l’Olympiade zoz. Et puis de tous les anciens Do&eurs de noftre reli- 
jgicm,hiftoriographes &c rcccrcheurs des temps de l’Eglifc , la paffion de noftre Seigneur 
en laï8<dudi&Tibcre,&en la 4-dcla mefmc Olympiade. Finalement Dionyfius Halic. 
Frontinus &: Solirtus déclarent afléz cuidemment en quelques paftages , qu’ils n’ont rien 
tfçeu du changement de la fupputation des ans de Rome par Cefar, fuiuant le confeil de 
Varro. Cependant toutesfois ceux qui fe voudront contenter de l’opinion d.’Onufrius 
n’auront quefoirede defircrdc.voir les chofcs qu’on veut rapporter au temps des Ro- 
mains rangées en autre ordre lieux quelles font par nous, excepté la paffion de noftre 
Scigncur,quc nous colloquons enla iS.annec de Tiberc.Mais Onufrius l’atcrihue à la 19. 

- . . . Quant 
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Quint à Mercacor tant fen faut que par fes nouuclJes opinions, il ait reftably les Confu- 
lats en leurs propres lieux, & qu’il ait oûé les tranfpofitions qu’il feft perfuadéeftreen 
ceux d’Onufrius , qu’il fembic pluftoft les auoir dcfrangez& defordonnez de mieux en 
pis, dcmolitfànt quant &î quant les bonnes réparations que tant d’exccllens perfonnages 
( qui y auoient auparauant mis la main)y auoient faides par leur fçauoir & induftric:d’au- 
cant qu’en rcceuant l’ordre qu’il feft ingéré d’y mcttre,il faut auffi du tout reietter le tef- 
moignage,non feulement desautheurs que nous auons nommez cy deftus, mais auffi de 
P ol y be. Plu tarque, Cor .T acitus, V clleius Pacer cul us & autres, cômc auffi de la parole de 
, Dieu, qui tefmoigneforrnellcmcnt en S.Luc,qucIcfusChriftfutbaptizccn la iy. année 
4eTibére,&: non enk .comme il foudroie qu’il fuft aduenu félon fes conceptions^ju’il 
appelle dcmonfttàïions de Mathématique* 



Vu Monde. 


4 o8y | * 


Sépmaines. • 3 


Machabets. 2(5 | 


Ve Rome. 


Olympiade. 


184., 1 | 


: ! RuiEgtpte. 8 


Ve Cefar. y 


7°9 



La mort de Gcfârentenduë en Iudcc, excita bien toft apres vn riche & opulent Iuif, 
nommé Mafachusâ troubler l’cftat dïcellc:dautant que ne pouuant voir dé bon beil,quc 
la puiflance d’Antipatcr Idumean f en allait roufiours ainû en augmentant,^ que le gou- 
uernement des affaires de la Iiidebpaflàft entièrement par fès mains, pratiqua tant de 
moyens quille fî t empoifonn cr & mourir.Ec puis fc voulat auanccr par fa mort, mit tou- ' 
te la Iudee en trouble & en confufion. Cependant Herodcs fils d’Antipatcr, auqucl(non- 
ob fiant qu’il fuftehcorc bicnicune)fon pereauoit donné lcgouucrnement de la Galilee, 
défendit fi brauement for> rang qu’il vint en fin au deftus de les aduerfàires, & fit perdre la 
vie au meurtrier de fondid pere. Le frere duquel le voulant venger, fc mitàbrigandcr par 
le pais en façon d’ennemy: tellement que toute la prouince en fut réduite en vn bien mi- 
ferahle &C calamiteux cftat . Lequel Antigohus fils du feu Roy Ariftobulus vint empirèr 
encore bien d’auantage, quand il fut arriué en Iudee eftac efehappé des prifons de Rome, 

& qu’il eut faid amas degfand nombre de gens de guerre, aucc lefquels il fe fit maiftre de 
beaucoup déplacés. Mais Herodcsremporifo fi prudemment à toutes fès entrepri(ès,qu’il 
en trouua l’ifluc à fon auantagcj qui fut telle qu’aptes l’auoir deffoid en vne bataille , il le 
chafta, 8 c contraignit de quitter tout le pais. Iofepho. 

Les çitezdc Corinthe, & de Carthage, qui depuis vne grande fuitte d’annees,eftoient 
demeurees deftruides & defertcs,conàmenccrenc en ce temps à fc reparer, rebâftir, repeu- < 

pler & remettre fus, par la permiffion de Ccfar. De façon qu’on vit que corne elles auoict 
cfté toutes deux prifes &c minces en vncmcfmc annee,qu’ellcs furent auffi reparees en vn 
mcfmç temps; comme Appianus,Plut.Dion,tefmoigncnt,qui difène auffi que ce fut 101. 
ans apres la ruine de Carthage par le fécond Scipion. 

César, f eftanc faid Didatcur pour la 4 .fois , & Conful pour la 5. aucc M. An- 
ton 1 v s fubrogea en fon lieu au Gonfukt P. Cqr.neljvsDoi.a- 

BELLA. 

Cependant à caufe qu’il fccondnuoit roufiours & maintenoitenla puiflance & 
authorité de Didateur, laquelle mcfme il fèmbloic vouloir eftablir en Monarchie perpé- 
tuelle, par beau coup d’indices qq’il en donn oit, lors mefmcmcnc qu’Antonius luy alla 
au iour des Lupercalcs mettre le diademe royal fur la tcftej &c par ce moyen priucr la 
choie publ ique de fon ancienne liberté, pour la réduire en cftat de fèruitudc ; pluiieurs fu- 
rent excitez de le haïr, & de confpirer contre luy, fi bien qu’ils le maflàcrerent le iy. iour 
du mois de Mars en la grande fale de Pompee,où fe cqnoitffèlon la couftumc)le parlemét 
SC confcil public. Les chefs de la confpiration eftoienc Bkvtvs & Cassivs (auf- 
quelsilauoit pardonné d’auoir porté les armes contre luy en la guerre Pharfalique) lef* 
quels apres l’exploid de leur coniuration accomp!y,fc foifirent du Capitole. Qui fut cau- 
fc d’vn grand trouble en la cité, pour lequel pacifier fut fuyuant l’aduis de Cicéron faide 
la loy^’oubliancc de tout ce qui feftoitpaffé. Au moyen dequoy tour retourna pour vn 
téps en vniô,iufques à ce que vint le iour qu’il falluc inhumer le corps de Cefor. Lors An- 
conius fc mit à faire deuant coût le peuple vne oraifonfunebre ï la ioüange du defund , fi 
lamentable que les efcoucans n’en furent pas feulement incitez à commifèration, mais 
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a^fli a fureur, contre ceux qui l’auoicnt occis. Tellement que force leur fut de Ce retirer 
hqrs de la villc.Ce qui fie leuer la telle fi haut a Antonius, qu’il comméça de prendre en fa 
imainrÉoutlegouuerncmcnt delà cité de Rome, &àconduirc toutes chofcs defapuiffan- 
ce abfoluë,fe rendant aucc cela û formidable à tous, que Giceron mcfmc fc trouua fur le 
peint de partir de Rome pourfe retirer en Afic,quand C. Odauius nepueu de Cefar de 
p 4 r fa mcre,reuintde la ville d’Apollonie,oùil vaequoit à l’cftude à Rome, pour accepter 
Il hérédité de Cefar, qu’il pretendoit luy auoir cflc delaifleepar fon teftament, lequel amc- 
na vn autre changement à Rome. Pource que les Confuls Anto*mv$, & D o l a- 
p.fe lia entrèrent à caufe d’icelle en difputc, 6c en different auccluy. Acaufe dequoy il 
f alla renger à Cicéron, & aux autres qui vouloient mal à Antonius, par le moyen defqucls 
il f infinua en la grâce du Sénat. Et puis la memoirade Gefar luy acquift la faucut du peu-j 
pic Se des vieux foudars.Dont Antonius le trouua tout embrouillé : car Cicéron rcuint! 
en puiffancc 6c en authoritc plus grande qu’il n’auoit iamais efté,fajfant 6c obtenant tout ( 
ce qu’il vouloir. Et les partialitez ciuiles commencèrent àfè refoudre de plus fort que dé- 
liant 6c la haine qu’on portoit à Antonius à augmenterldautant qu’il fc conduifoittrop 
fuperbement# infolcmment en fa dignité# qu’il vouloit à toute force cftre enuoyé au 
gpuucrnemcnt des Gaules , encore qu’il euft cftcja par decret du Sénat aflignéà Db- 
civs Brvtvs. Ioind que les aigres# éloquentes inuc&iues proclamées en plein Sé- 
nat par M. Cicéron, enflammèrent meruciUcufcment les cœur des Senateufs à l’encontre 
de luy,mefmemcnt apres qu’il fut party de Romc,pourfallcr emparer du gouuernemcnt 
dddides Gaules. De forte qu’il fut par fcntencc du Sénat déclaré cnnemy de la Répu- 
blique# guerre dccrctce contre luy. La conduire de laquelle fut donnée aux deux Con 
fùls,aufqucls aufli fut adipint le icune Odauius aucc l’authorité Se lesjhonneursqu’or 
donnoit aux Prcteurs.Dont Cicéron quilcs luy auoit moycnncz# qui feftudioit aufli à 
l’aduancer trop haur,fut mal eftimé# repris de Brutus,qui difoit qu’en ce foufmettant à 
c p jeune Cefar, il monftroit ne tafeherpas tanta remettre Rome en libcrté;c 5 mc il pour- 
chafloitd’auoir vn maiftre doux 6c gracieux. Comme les autheurs cy deflus alléguez ré- 
citent. , , , ztM 

S b Xi Pompée dernier des fils du grand Pompee, ayant efte dechafle par Cefar des Ef- 

pagnes, feftoit rallié auec quelques bannis de fa condition , 6c aucuns courfaires de mer, 
qui le rendirent fi puiflant fur la mer, qu’il commença delà tenir toute en fa fubiedion: 
.tellement qu’il eut moyen lors que la cite de Rome fut troublée par la mort de Cefar de 
f emparer de la Sicile, de laquelle il en demeura toufiours iufques à fà mort non fculemét 
mailtre 6c feigneur,mais aufli de toute la mer Occidentale. Appianus,Dion. 

Velleivs Patercvlvs aucc les Faites du Capitole# les Tables du Colofle, 
continuèrent le dernier Confulat de Cefar , & fon trefpas auflià l’an 709.de Rome.Mef- 
falla Coru inus en fon liure delà généalogie d’Auguftc,Solinus chapitre z.6c Sextus Ruf- 
fiis content enuiron 710. ans , depuis la fondation de Rome iufques au trefpas de Cefar, 
6c au Coüfulat de H ixtivs 6 c Pansa, & d’iccluy iufques à la première annee de 
l’Empereur Valentinian premier 407. ans. Ce qui cil affez conforme à noftrefuppu- 
tation . Cependant toutesfois nous attribuons , fuiuant les raifons cxpofecs cy de- 
uanc j les quatre premiers mois decc dernier Confulat de Cefar aux quatre derniers de 
l’an 709. naturel de Rome, 6c lés 8. derniers à l’an 710. Quant à ce que Mcrcator a 
voulu dcmonflrcr par l’Eelipfc ou deffaut du Soleil * qu’il did cftre aduenu ( à fon 
compte) à la fin de May ; 6c par le tcfmoignage de Virgile liure premier des Georgi- 
ques , 6c de fon Commentateur Seruius , bien toft apres le trefpas de Cefar , que toutes 
les occurrences, que nous venons de reciter appartiennent à l’an 7p8.de Rome. Si nous 
ne voulions d’auenture concéder qu’vnevraye Eclipfc de Soleil euft eftéfaide deuant 
le trefpas de Cefar, ainfiqu’Ouidemcfme a eftimé en quelque endroid. Mais que le 
deffaut, dont Virgile a parlé, que ce ne fut pas tant vn deflàut aduenu par inrerpofition 
de ^unc , comme vne offufeation ( ainfi quefanblent auoir entendu Plutarque en la vie 
de Cefar# Pline liure i.chapitre3o.)prodigicufe& non naturelle ny accouflumeedela 
lumière du Soleil , lequel fè lcua, cômc ils difenr.tout le long de celle année là toufiours 
pâlie , 6c non iamais auec fa clarté eftineelante : dont fà chaleur fut aulfi toufiours 
fort foible 6c debile . On pourroit auoir occafion de foupçonner , que les fupputations 
de fondemens de fà dcmonftration Mathématique l’ont faid mefeompterde deux ans: 

d’autant 
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d’autant que comme clics font tirées de quelques authoritez &: oblcruations d’autres e- 
clipfes de Ptolomce: fcmblablement auifi noftrc fupputation le peut prouuer & vérifier] 
tant par d'autres dcmonftrations Mathématiques , comme font celles de Iean Lucide, 
que par le confentcment quafi de tous les Allrologues en l’cftabliflèment des Eres,& par 
les computations mefmement de Ptolomce, Clemens Alexandrin liure premier des Stro- 
mates,de Nicephore,Copernicus liure troificfme, chapitre ynziefmc des reuolutionsi les- 
quels conftituentla Monarchie d’ Augulle apres le treipas de M- Antoine triumvir, & 
dcCleopatra,àl’an 19 4. apres la mort d’ Alexandre, & en la 7i8.annce de Nabonaffar, 
laquelle cftant efchcuë en la 713. de Rome , faut auifi que la mort de Cefar Soit aduenue 
l’annec que nous auons notée. Outre lefquelles raiions Scaliger a bien vérifié par les rei- 
glcs d’Aftroloeic, qu’il n’y eut point d’eclipfe de Soleil en toutes ces années, finô deux ans 
apres la mort de Celàr. 



"Du Monde. 408 6 | 


Sepmaines. 4 | 


Machabeef. 17 


Olympiade. 1 | 


R.iEppte . 9 J 


Ve Rome. 710 



Lss peuples nommez anciennement Rhcti , qui le dilènt auiourd’huv Grifons , fe- 
llans rebellez contre les Romains, furent derechef fubiuguez en ce Confinât, & reduids 
en leur première obeïfiâncefbuz l’Empire Romain par L. Mvnacjvs Plan cvs, 
lequel on tient outre -plus auoir au mcfmc temps fàid, fuyuant le mandement du Sénat, 
commencer la fondation de la fàmeulc cité de Lion , nommée par luy Lugdunum , au heu 
où la riuicre de Saône vient perdre Son nom dedans leRhofncjàfin d'y retirer le peuple 
que les Allobroges auoient chafïe de Vienne en Daulphinc -, & auifi pour la peupler de 
citoyens Romains:felon que tcfmoignent Dion,& vne ancienne infeription qui le voit 
à Caiette . Parquoy ceux qui eftiment, quelle auoit ia cftê long-temps auparauant fon- 
dée par vn ancien Roy des Gaules,nommé Lugdus, fabulent tout çontçnç,fils n’ont au- 
tre garant de leur opinion que le Berofe d’Annius dç Vitçrbe, parce mefmement que 
Plutarque tefmoigne au liure des fleuues , que la montagne , ou l’eminence fur laquelle 
elle cil lituee( que les Gaulois appelloient en leur langue Dunum, & Lugum, vn cor- 
beau , furent l’origine de fa nomination Sc étymologie : combien quo M. T v r n e- 
b v s en fon liure „ iduerfariorum f eft perfuadé que Lugdunum ne fignifie autre chofc,quc 
Mont de Lucius, qui eftoit le prénom dudid Munatius. 

L* annes du Confulat de M. Antoine expiree,fitcceda celle qui eut pour Confuls 
A. Hib.civs,& C. Vibivs Pansa. 

Les qv,e l s furent incontinent auec armée enuoyez contre Antoine, qui f elForçoit 
de chafifer D. B a vtvs des Gaules , & le tenoit alfiegé en la ville de Mutine , ou 
Modene.Deuant laquelle ils le defconfirent,& mirent (on armee en routte au mois d’A- 
uril . Mais ils y furent fi malcment bleflcz tous deux, qu’ils en moururent bien toft 
apres celle vidoire . De façon que le fruid & la gloire n’en reuint qu’à C * Octa- 
v 1 v s , qui fèmbloit auoir pris auec eux les armes, cq faucur de la Republique, fi le conr 
traire ne IcfuR defcouuert par l’ilïuë . Car au lieu de pourfuyure la vidoire contre 
M. Antoine, & de luy oller le moyen de rallier les gens ( feftant l’armee des Confuls ral- 
liée apres leur treipas louz la conduide) il le laifl à encore aller joindre à l’armee de Lcp> 
dus,& puis deMvNATivs PLANevs.Et puis en fin apres plufiéurs allées & venues 
(abandonnant Cicéron pour ce qu’il le voyoit trauailler totalement, &n’auoir autre vo- 
lonté ny intention que de remettre la choie publique en là première liberté) le réconcilia 
fccrcttcmcnt auec luy ,à fin d’auoir Ion affiflancc en la pourluitte dç la vengeance qu’il 
le deliberoit faire des meurtriers de Ion pere: comme il fit âpparoiftrc clairement auifi 
toll qu’il le fut fàid fubroger en la dignité Confùlaire , auec P s d 1 v s , au lieu des 

Confuls precedcns, ayant feulement attaind la fin de la zo. année de fon aage . Car il fit 
incontinent citer les meurtriers en iugcment,& leur faire leur proccz , V oy ant toutçsfois 
qu’il n’auoit encore allez de forces pour aduancer lès entreprinlès, fen alla rettouucr An- 
toine & Lcpide à Boulogne la grade, & coclurre auec eux vne ligue , par laquelle ils fat- 
tri buoient le pouuoir & authorité de manier toute la choie publique d’vne force & con- 
fentement commun,& généralement toutle gouuerncment de l’Empire Rotnain(qui fut 
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appelle Triumvirat) fouz leur main pour y.ans, commenças (côme les Tables Coloflîanes 
ont noté) au 17-iour de Noucbre-De laquelle conclufiô fenfuiuit vn horrible maflacrc de 
citoyens, qui feftoient auparauantformalifez contre aucuns deux , mefmement de leurs 
plus proches & plus grands amis, lefqucls ils abandonnèrent les vns aux autres, poftpo- 
l'ans toute rcucrcncc de confanguinité fie toute fainâeté d’amitié, à l’enuie qu’ils auoient 
de fo venger de leurs aduerfaircs. De forte que Octàvivs permit, aucc vne grande note 
d’ingratitude, que M. Ci ce*, on prince de l’eloquence Romaine, qui auoiteftécaufè 
de tout fon aduanccmcntjfut mis au nombre des proforits. A caufc dequoy, il fut pour lu i- 
uy des làtellites d’Antonius,& occis en la mefme annee le 7-iour de Décembre , & en la 
tfj.fclon T.Liue,ou comme veut Plutarque 64.de fon aage. Et Antonius abandonna à 
Cclàr Lucius Cefar,qui cftoit fon oncle, frère de là merc:& tous deux enlèmble permiret 
à Lcpidus de faire mourir fon propre frere Paulus.Le commencement de ce Triumuirat 
eft grandement à noter, tant pourcc qucd’iccluy f’cft enfuiuy le changement de l’cftat 
ancien de la chofo publique, par lequel elle a cité finalement redui&c fouz la puilTancc fie 
authorité d vn Monarque, qu’on a nommé Em rixiv R;que de ce que les ans de l’Em- 
pire d’Oébuiius,furnommé depuis Augufte , font parpluficurs du iour d’iceluy Trium- 
virat comptez, fie par d’autres du zi.iour de Septembre,auquel il prit pofleffion , tefmoin 
Dion, de fon premier Confulat.Suiuant laquelle fupputation le commencement dudiâ 
Empire fe rapportera à l’an 71t.de la fondation de Rome, le commençant, comme nous 
auons did cy deuant,à la fin d’ Auril.Toutcsfois fi Iofephe liu.14.des Antiq.fie Corn. Ta- 
riras liu.des Orateurs, ne fe font mefcomptcz,donnant l’vn d’eux 57.ans, j.mois, a. iours 
de regne à Augufte, fie l’autre 58. il faut necellàirement que nous les rapportions à la mort 
de Cefàr,ou bien au retour dudid O&auius à Rome de la ville d’Apollonie, apres le trefi- 
pas de Cefirr, lequel eft a efte noté par Cicéron en fos Epiftres,au i?.iour d’Auril Où eft 
aufli ce qu’il fout rapporter ce qui fe trouue au fragment de l’Indice des chofos foi&es par 
luy, nouuellement miles en lumière par André Scot.^nnos natm vndemginti exerdtum pri - 
uatoconfilio (y pritMta impenfk co/»p<m«w.Nonobftant celà toutesfois le nombre del’vnne 
de l’autre ne reuiendra parfài&cment au compte de l’Empire d’ Augufte, lequel à bien 
C 5 pter,fc trouue auoir duré feulement depuis fon premier Confulat iufques à fon trelpas 
yfi.ans entiers : & depuis fon premier Triumvirat yy.ans, y.mois 14. iours. Defquclsilfut 
les n.ans,9.mois,6. iours en Triumvirat auec lès compagnons. Suiuant laquelle déclara- 
tion, ilnefo trouuerafemblablementqu’ilyaiteu uo.ans depuis le trelpas de Cicéron 
iufques à la fixiefme annee de l’Empire de Vefpafian ( ainfi que Cornélius Tariras a com- 
pté au lieu preallcgué ) ains feulement 117.0U 118.au plus. Quant au telmoignage de Vel- 
lciusPaterculus, que ce Confulat fut lxxii. ans deuanteeluy de M. Vinicius, il femble 
que Mcrcator n’a occafion de l’accommoder à fon opinion,encor qu’il y ait eferit au mef- 
me paifageen aucuns exemplaires, que le mcftnc Confulat fut dccix. apres la fondation 
de la cité:car les plus corrc&s exemplaires lifent dccxi. 
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Commencement du compte des 

années de l’Empire d’ Augufte & 
de fes fucccflèurs. 

Lzpidvs Txivmvi*. pour la z. fois Conful , auec L. Mvnacivs 
ËEmI » Plancvs. 



Les alfoircs d’Italie cftans ordonnées par les Triumvirs, Lepidus demeura 
à Rome pour la gouuerner : mais Oftauius 8c Antoine palïèrent auec leurs 
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armées en Maccdonc cotre Brutus &Caflius chefs des conlpirateurs delà mort de Ccfar. 
Lcfqucls ils côbattircnt premicrcmécen rnc grofle bataille, dot la vi&oire fut incertaine. 
Mais feftans cncores leurs armées rcnc 5 trees,la perte tôba totalcmét fur Brutus, lequel le 
tua loy-mefmc, à fin de ne tomber en leurs mains ayât fccu que Caflius auoit fait le fem- 
blablc auparauat. On dit aufli que Porcia femme de Brutus,qui cftoit fille de Caton,ayat 
entendu la fin de fon mary,aualla dvn grand courage des charbons ardas, dont elle mou- 
rut. Aumoyendcquoy tout l’Empire Romain fut fans plus de refiftancercdui&fouz la 
main & difpofition des vainqueurs:tellement qu’ils départirent les prouinces d’iccluy en- 
tre eux, dont celles de l’Afie aduindrenc à M. Antoine; l’Europe fouz la ville de 
Rome à César: &c l’Afrique à M. Lepidvs. Mais la Sicile demeura cependant 
en lapuiflfance de Sex. Pompée, qui fen^eftoit ia emparé, & y tenoit bon, depuis le trelpas 
deCclar. Velleius Paterculus,Appianus, Plutarque, Dion, Eutropc, Orolè. 

Deiotarvs Tetrarchc de la Galatie auoit enuoyé lecours à Brutus , en fàueur des 
bicns-fàifts qu’il auoit receu de luy. Mais le Capitaine qui le conduifoit , qui cftoit vn lié 
feribe nommé Amyntas,au lieu d’accomplir l’intention de fon maiftre , fen alla ioindre à 
Antoine. Enfaueurdcquoy l’vnedesTetrarchies de la Galatie luy fut donnée, & fon 
maiftre maintenu en la fienne. TefrnoinDion. Appianusadioufteliu.y. qu’Antonius 
apres la viétoire precedente rendit vne partie du Royaume du Pont à Darius fils de 
Phamaccs 3. qui en auoit efté delpouillc par Ccfar. Etl’inftitua Roy de l’autre qui con- 
fronte la Cappadocic,Polemon fils d’vn orateur de Laodicee nommé Zenon. 

Tiberivs Clavdivs N er o, quifutfucceftcur de l’Empereur Auguftc,naf- 
quitcnce Confulatle 16. iourdeNouembrc,& mourut en la y8.annee apres. Suctone: 
par lequel tcfmoigne le nombre des Confulats , qui ont efté depuis fa naiflancc iufques à 
Ion trcfpas cft confermé; comme! aufli par les ans de la vie de Iunia, femme de Caflius, la- 
quelle mourut( ce dit Taciçus liu.3.)64.ans apres le trelpas d’iceluy,àlçauoir au Confulat 
de Hatcrius Sc Galba» f 
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Les Parrhes fouz la conduitte de Pacorus fils de leur Roy, entrèrent à grande puilsa- 
ce dedans la Palcftine, où ils afliegerent le Roy Hircanus dedans la cité de Hierulalem, 
aucc Herodcs &: Phalclus lbnfrcre,lcfqucls M. Antoine auoit ia inftituez Tetrarches de 
Iudce. Et pour ce que Pacorus congneut par la rcfiftancc qu’ils faifoient, qu’il luy lcroit 
impoflible de les gagner de force ouuertc , il vint aux rufes ; dont il l'aida li dex- 
trement, qu’il le lailit,non leulcmét de la perfonne de Hircanus & de Phalclus, mais aufli 
entra dedans ia ville, ayant toutesfois failly d’attraper Herodcsj lequel prenant la clef des 
champs, fc retira à Rome. Cependant Pacorus remit en polTeflion,non feulement de tout 
le Royaume de Iudce, le fils du feu Roy Ariftotulus , qui fe nommoit Antigonus ; mais 
aufli de la Ibuucraine làcnficature,laqucllc il exerça que plus que moins de 4. ans . Lors 
le bon Hircanus fut au départ del’oft des Parthes enuoyé au Roy Phraates: lequel infor- 
mé de fa nobleflèjle mit en liberté. Etpuisl’enuoyaprefider furies Iuifs,qui habitoient 
en Babylonc: entre lefqucls il velquit en grand honneur l’cfpace de y.ans. Iofephcliu.14. 
Mais fi Orodcsou Horodes,pcre de Pacorus, n’eftoit pas cncores dccedé,il deuoit plu- 
ftofteferire Orodcs que Phraates. 

P. Servilivs Isavricvs, & L. Antonivs, Confiais. 

F v l v 1 a femme d’Antonius, ne fc pouuant accommoder auec Oétauius , fut caufe 
d’allumer vne guerre ciuile entre les Triumvirs. De lorte,que toute l’Italie en frit embra- 
(ee, iufques à ce qu’O&auius, apres auoir pris le Conful Antonius à Perulè, &: chafle Ful- 
uia de Romc,fc trouua le plus fort, &: rangea toute l’Italie à la deuotion ; pendant qu’An- 
tonius fon compagnon eftoiten Afic occupé feulement à le donner du bô temps, aie raf- 
faficr des voluptcz,& à cfcorcher les villes a’icellcs par tailles & exa&ions . Qui fut caufe 
qu’elles luy cnuoycrent vn Orateur nommé Hybraeas pour luy faire leurs remonftrances. 
Lequel ofa bien prendre la hardiclfe de luy dire: Si tu veux auoir la puiflancc de nous im- 
poler deux tailles en vne mefme année, il faut aufli que tu ayes le pouuoir de nous donner 
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deux citez, deux autonnes, deux moiffons 6 c deux vendanges. Mais ce qui acheua de le 
pcindre,fut l’amour de Cleopatra Royne d’Egypto,qui luy luruinc lors que Payât enuoiée 
adiourner à comparer en perfonne dcuant foy pour refpondrcà quelques charges qu’on 
propofoit à l’oncontre d’elle , elle y vint en vn equippage G mignard 6 c voluptueux , qu’il 
le trouua pris d’elle plus quelle de luyrtcllcment qu’elle luy fit latflcr Ton voyage , qu’il al- 
loit faire en perfonne contre les Parthes,& la fuiure en Egypte pour y viurc aucccllcen 
dclices 6 c en folies < Suetone,Appianus,Dion,PIutarquc. 



Du Monde, 


4089 
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Hekodis e flanc à Rome, fut du confentcment des Triumvirs , 6 c de tout le Scnar, 
inftituéRoy detoutelaludcc, eflantpar njefme moyen (on aduerfairc Antigonus dé- 
claré cnnemy du peuple Romain.Ce que Iofcphe liurc 14. diét eflre aduenu en ce Con- 
fulat,4.ans apres le trefpas de Cefar. Mais femblc, qu’il deuoit dire Olympiade i8j. plu- 
floltquc 184. Si ce n’eft qu’il faille attribuer cela au Confulat precedent, comme femblc 
vouloir lignifier Dion,& ce qui fenfuiura Cy apres. Ou bien venir à la ficuation des Con- 
fulacs félon Onufrius,fuiuartt laquelle le commencement de ce Confulat participoitde 
la moitiédelaquatricfmeanneederOlymp. 184» 6 c le furplus du commencement de la 
première de Cefte Oly mpiadc.Mais tant y a que fuiuant ccftc opinion le commencement 
du régné d'Herodes doibe eflre en toutes les façons qu’a propofees le doéte Scaliger 
compté de la fin de la 4. année derOlymp.184.foic à commécer depuis le mois de Nifan, 
cofnme il fc perfuade, (encore qu’il ne l’ait prouué)que les Iuifs faifoient alors , foit d’au- 
patauant, 6c non du commenccmet de l’ 01 ymp.i 8 y. Car puis que Iofcphe déclaré exprefi- 
fement que Herodcs fut déclaré Roy en ce Confulat, il faut conclure qu’il a compté fon 
rcgnedelà,& non de l’annee enfuiuant, qui eut vn autre Confulat. Parquoy il mourut à 
la fin de la j.annce de l’Olymp. 194. Côme le mcfme Scaliger nous veut pcrfuadcr,il faut 
ncccfTairement que félon les fuppofitions Herodcs ait régné iufques à fon trefpa$,à com- 
pter depuis ccConfulat,non feulement plus de 37.ans,tnais auffi qu’il foit paruenu iufques 
au commencement du 4o.Dont on aduifèfa comme celà fc peut accorder auec l’opinion 
dudit Scaliger. 

Les Parthcs entrez derechef en la Syrie, fouz la conduiéte de Pacorus , 6c du Satrape 
Bazarpharnes,qui donnèrent ce dit Plutarque la principale conduiéte de leur armee à La- 
bienuSjdcffircnt l’armee que T. Didius Lieutenant de M. Antoine en Syrie leur ofa pre- 
fenter en telle. Au moyen dequoy ils f empirèrent de toute la Phcnicie , Cilicic , 6c Palc- 
itine,& de ce qui cft de l’Afie 6c de la Syrie depuis l’Euphrates iufques au païs de Lydie 6c 
d’Ionie. Mais quand Vcntidius renuoyé contr’cux par Antoine fut arriué,il regaigna tout 
ce qu’ils aüoient conquefté fut les Romains, & les chaflà quant 6c quant de toute la Syrie, 
apres les auoirauffi biencftrillezenvne rccontrc qu’ils auoict fàiéî auparauac fon prede- 
ceflèur Didius:pource que Labicnus 6c Bazarpharnes ou Phaemabatesle meilleur Capi- 
taine qu’eufl le Roy Orodcs,y furent tuezxombien qu’il femblc que cela ne fc fit que la- 
nee enfuiuant. 

C. Asinivs Pollio, 6 c Cn. Domitivs C a l v i n v s,Confuls. 

Les victoires 6c conqucftes que les Parthes faifoient cn Afie, furent à la parfin caufè de 
faire efbciller Antonius de (es plaifirs qu’il prenoit auec Cleopatra:tellement qu’il fc vou- 
luc mettre en cftat d’aller contr’eux.Mais les nouuclles de ce qui efloitaduenu à Fuluiafa 
fcmmc,& à les amis en Italie, le firent tourner tout cour deuers l’Italie auec deux cens na- 
uires.CependantFuluia en l’allant trouucrluy-mcfme, mourut en la Grèce de maladie: 
&: pourtant fut l’appoin&ement entre luy 6 c Cefar plus aifé’ àtraitter. Car quand il eut 
pris terre en Italie, & qu’on luy eut fait entendre quefa femme auoittout exprcfTémet cf- 
me u le tumulte d’Italie pour l’cfperacc de le retirer par ce moié d’auecClcopatra,les amis 
de l’vn 6c de l’autre firent qu’ils f accorderét 6c recocilierent enfemble,moicnnât le maria- 
ge d Octauia focur de Cefar auec Antonius.Ec puis qu’ils diuiferent entr’eux l’Empire de 
Romc,tàifans la mer Ionique borne de leur partage. Car il baillèrent touces les prouinccs 
du Lcaant à Antonius, 6c celles de l’Occident à Cefar , laiflànt l’Afrique à Lepidus. 

Or 
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Ortcnoit alors Sextus Pompcius toute la Sicile, &: de làcouroit&pilloit toute lltalica- 
uec vn grand nombre de fliftes & «autres nauircs de Courlaires que coduifoient Menas ôc 
Menccratcs,dcux efeumeurs de mer. A caufe dequoy Ccfar auoit ia commence de grâds 
préparatifs pour le guerroyer. Mais pour ce qu’il feftoit fort humainement porte enuers 
les amis d’ Antonius, fignamment enuers fa merc & fa femme, quand elles fenfuy oient de 
l’Italie, il fut caulê de le faire comprendre en l’appoinélcment faiét auec Ccfar, moyennat 
qu’il deuil rendre la mer feurc & nauigablc, & nette de tous brigans & larrons . Ce qu’e- 
llanc «ainfipalTé,iIs le vilîterent&fcfloierent réciproquement les vns les autres. De forte 
qu’Àntonius & Ccfar allèrent banqueter auec Pompeius iul'qucs dedans les galères d’ice- 
luy. Qui fut lors que Menas l’vn de les courlaires luy vint dire en l’oreille, que l'il vouloir 
qu’il couppaft les cordages des ancres, qu’il le rédroit feigneur de tout l’Empire Romain . 
Et qu’il rclpondit, qu’il le deuoit faire fans l’en aduertir, pour ce qu’il n’auoit pas accou- 
tumé de faufler fa foy ny de faire a&c de trahifon. Ainfi ils fe départirent l’vn de l’autre en 1 
bonne amitié:commc il fcmbIalors,&fenreuindrent les deux Triumvirs à Rome . Plu- j 
carque,Appianus,Dion. 



Du Monde. 4090 ( 
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De la fupputation des Eres des 

Elpagnols . 

O m m e c’cft choie bien aflcurce , que les anciens Elpagnols fc propo- 
foient vn certain an de l’Empire d’Auguftc , pour y cftablir & rapporter le 
principe de la fupputation de leurs années , laquelle ils obferuercrifa l’an 
1385-. de noftrefalut: aulfi eft-il bien mal-aifé de fçauoir bien tirer la plus 
certaine refolution d’entre les contrarictez &c répugnances qui le trouuët 
en celle fupputation, & des diuerfitez aulfi d’opinions & de iugemens qui 
font fuf l’origine & de la nomination & du principe d’icelle. Tant y-a cependant qu’on 
ne peut faillir en l’appellant l’Erc deCefar,qui !ignific(quant au mot de l’Erc) au iugcmét 
de Ptolomec,&: de Thcon,vn principe illuftre , Sc de marque de quelque temps , ou bien 
en parlant métonymiquement tribut, ou le payement de la finance &C monnoyc qui fc 
paye pour tribut, fil cil polïible quelle foit venue du mot <es , qui fe prend fouuentcsfois 
en celle lignification aux Latins: d’autat qu’Idatius le plus ancien auchcur que nous ayôs 
leu en auoir parlé, obfcruant l’annce (en fa fupputation des temps , en Laquelle il cllimc 
quelle fait inftitucc,di£l que ccfut pour ce que totus orb'u xs Reipubdicx reddere profejfus eft. 
Encore que d’autres, entre lcfqucls a elle Nebriflenlis, comme nous cfpcrons déduire cx- 
prelïcment ailleurs, l’aiment mieux cllimcr auoir elle di&c Hera Cxfitris , ou félon vn an- 
cien Aftrologuc Arabe, ^raheris, ou herx: & d’autres, entre lcfquels eft Sepulueda, que 
xra clloicnt notez de plulicurs mots Romains, à fçauoir de A. ER. A. qui ne fignifioict 
autre choie que ^nnuferat^ugujli. Qui eft l’opinion qui a le plus rencontré d’approba- 
tcursj combien qu’à la bien efpluchcr de prcs,ie n’y trouuc pas plus de certitude qu’és au- 
tres : d’autant que fiç’auoitcfté l’intention des Efpagnols de marquer la fource du com- 
pte de leurs années en telle façon, il me femblc qu’ils fc fulfent aulfi toll aduilez de choilir 
d’autres notes plus propres &: plusvficees à lignifier ce qu’ils vouloient,lclon la propriété 
de la langue Romaine, que les precedentes, à fçauoir A. A. A, ou A. AB. A. ou A. P. A. 
pour anno ab ^ ugujto , ïc anne pojt ^éugujlum. Aijîfi que les Romains efcriuoient , *> 4 nno 
.tb vrbe conditx , &C dnno vrbts conditx , ou anno pojl vrbem conditam . Qui plus eft, qui eft- ce 
jui ofera dire que les liurcs, cfcrirurcs, pâchartcs,infcriptiôs & autres femblablcs monu- 
mens de l’antiquité & des remarques des temps , qui auoient efté faits en Efpagnc depuis 
<à reduélion fouz l’Empire Romain, euflent ia tellement efté perduz ou effacez ou depra- 
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nez & confondus dés le temps d’Idatius, d’Ifidore& de lui. Pomœrius , comme ils peu- 
uent auoir efté depuis que l’Elpagnc fut reduide en la puiflance des Maures, qu’il ne fi fuft 
trouué aucun relie de vertige & cnfeigncment,ou moyen de pouuoir lire , & difeetner les 
notes & abbreuiations d’aucc les mots entiers. Ou bien que l’ignorance &c llupidité fuft 
ja fi grande entre les Efpagnols,qu’il ne le foit trouué aucun qui les ait peu entendre, mef 
moment Ifidore qui a efté fi grand reccrcheur des Etymologies. Orpuisqu’iccluymef- 
me cft tefinoin auec Idatius & lui. Pomœrius, que le mot d’Erc n’eftoit point vne confu- 
fiond’abbrcuiatipnsdcmotsRomainSjfirEtymologicqueluy donne Idatius fcmble de 
trop dure digeftion pour la propriété de la langue Latine ( encore polfible que les Elpa- 
gnols ne f y l'oient pas par tout fi fort aftubicttis qu’ils n’ayent voulu quclqucsfois accom- 
moder les mots Romains à leur patois & diale&e naturel)ou que les Elpagnols nel’aycnt 
pris en mefme lignification qu’a fait Ptolomeejic ne craindray point d’eftimer iufqucsà 
ce que ip fois mieux informé, que le motd’Era jfcftoit que ce que Nonius Marcellusa 
dit numeri »of4,c’eft à dire la marque & lignification de quelque nombre , foit que ce fuft 
d’annees ou d’autres choies. En laquelle mefmc lignification il le voit cftre fouuentesfois 
pris ic vfurpé és eferits des Autheurs Efpagnols , qui ont vefeu depuis mille ans, quand ils 
ont voulu lignifier lenombre des filtres ou des chapitres de quelques liures :comme en 
citant les tiltres du Code Theodoficn,ils onteferit £>4 1. 1.3. 4.&C. Codiez Theodofij , pour ti- 
tulo 1.1.3. 4. Et en parlant des chapitres des Conciles, £>4 de tel ou tel Concile, clloit au- 
tant que le nombre du chapitre du Concile.Mais il y a plus de difficulté à trouucr l’annec 
dudid principe fouz l’Empire d’ Augufte,tant à cauic des contrarietcz qui font és fuppu- 
tarions depuis celle Ere, que pourcc que plufieurs gens de fçauoir,ne voyas point de cau- 
fe remarquable pour laquelle ce principe fe doibue conftituer en la 38.annee deuant l’in- 
carnation de noftre Seigneur . Aucuns d’eux l’ont aymé mieux rapporter au temps que 
toute l’ Efpagne fut entièrement rcdui&e en l’obcilfance de l’Empire Romain par Augu- 
ftc : d’autres à Ion premier Triumvirat, ou à la iourncc Asiatique ; Sc autres à lanatiuité 
de noftre Seigneur. Si eft-ce cependant que la pluralité des autheurs, mclmc des plus 
anciens, comme du mefmc Idatius Eucfque Elpagnol,qui a vefeu fouz l’Empereur Leon 
premier enuiron l’an 450.de noftre Seigncur:& Iulianus Pomœrius Archcuelquc de To- 
lctte,qui a flory fouz le Roy Eringius l’an 68é.ticnncnt que l’Ere qu’ils appellent de Cc- 
làr, commença, & fot inuentee (ainfi di<ft lediét Iulianus en fon 3. iiu. contre les Iuifi) 38. 
ans deuant l’incarnation de noftre Seigneur. Mais Idatius adioufte fpecialcment en l’O- 
ly mp. 185. & en la y.annce de l’Empire d’Augullc le premier iour de lanuier . Tellement 

3 u’il ell en cela enluiuy non feulement d’Alfonle & des autres Aftrologucs qui tnt efté 
cuantluy,nommeemcnt de quelques Arabes,commelefils de Sammi,& vn qui a elcrit 
vn traidé des Eres des nations , lcfqucls difent outreplus exprellement quelle prift fon 
commencement 13880. iours deuant l’Eredes Chreftiens, ôc 273. ans 3. mois apres l’Erc 
des Grecs, qu’ils prennent au règne de Selcucus en Afic. Mais aulfi de Dom Rodcrio de 
Tolettc en fon hiftoire d’Elpagne,& des autres hiftoriens Elpagnols que nous produiros 
cy aprcs.Cependant toucesfois il fepourroit faire que les Elpagnols le prindrent à com- 
pter les années d’Augufte depuis celle annee,pource qu’ils commencèrent lors de reco- 
gnoiftrcplcincmfcnt Augufte pour leur Seigneur, au gouucrncment duquel ils eftoient 
alfignez par le partage que les Triumvirs auoient faiâ entr’eux des prouinces de l’Em- 
pire Romaimd’autant mcfmcmctit que leurs faids furent approuuez celle année, & leur 
authorité côfcrmee par la Rcpublique.Ioint q ce fut la première fois qu’ils elprouuerétla 
puilfancc & authorité d’Augufte par l’armee q Domitius mena cStr’eux au nom d’iceluy 
L. Marcivs Censoxinvs, & C. Calvisivs Sari n vs,Confuls. 

S o v z lcfqucls les Triumvirs firent ratifier & aduoücr tous leurs faits & aélcs,& intro- 
duiront aulfi la couftumc,qui n’auoit point encor efté auparauant, d’eflirc non feulement 
deux Conformais aulfi plufieurs pour l’annee qu’ils deuoient exercer le Confolat les vns 
apres les autrcs.Combicn que ceux qui le tenoient les premiers mois, en retenoient aulfi 
le tiltre tout au long de l’annec:maisies autres f’appelloient petits ou moindres Confuls. 
Dionliu.48. 

Les Cerctains peuples d’Elpagnc,fc rebellèrent en ce temps contre les Romains :à 
cauic dequoy la charge de les réduire, fut donnée à Domitivs Calvinvs Pro- 
conful, lequel nonobltant la dcfobcilTance de Ces foldats gaigna deux grandes iournes fur 



Digitized by 



Google 




de la ËibLhiftoriale. 


<5*7 


cuxjdont il leur fut force de retourner en la fubieâion de l’Empire 
quoy le triomphe en fut accordé audid Domitius. Dion. 
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Cepindant qu’Hcrodcs eftoic allé trouuec Marc Antoine, l’vn de lès frères qui 
qui fè nommoic Iofippus,fofâ bazarder auec ion armée d’attaquer celle d’ Antigonus,qui 
le fouftint de b bonne forte qu’il'fut deffâiâ 8c occis. lofèphe . Au incline temps Darius 
Pharnaces, fils de feu Mithridates , fut inftitué Roy du Pont par Antonius : Amyntas 
Roy des PiGdiens, 8c Polemon de Cilicie. Appianus. 

L A ville de Samofate près l’Euphratcs,feftant laiiTce longuement affieger par Antoi- 
ne, fut finalement prife par luy . lofèphe. 

Appivs Clavdivs Pvlchir., 8c Caivs Nokbants Flaccvs, 
Confùls. 

Sovz lefquels Auguftc efpoufâ Liuia fille de Drufiis , nonobftant qu’elle fuft femme 
de Tiberius Nero,& enceinte du 6. mois de luy. 

B o c v d Roy de Mauritanie eftant pâlie en Efpagnepour la réduire en fon obcïfTan- 
cefiit,nonfèulementfruftrédefès intentions, mais aufudefpouilléde fon propre Roy- 
aume par Cefâr,quile donna à vn nommé Bocchus: tellement que Bogudrut contraint 
de fè retirer vers Antoine. 

Les Gaulois de l’ Aquitanie ayans voulu remuer mefnage, furent par Agrippa, Conful 
de l’annee enfuyuant fi bien chaînez , que force leur fut de fè remettre en l’eftat , auquel 
ils eftoient auparauant . Ce qu'ayant raid, il mena fon armée outre le Rhin contre les 
Germains , lur lefquels il fift quelques exploits de guerre : tellement qu’il facquift 
l’honneur d'auoir cfté le fécond des Capitaines Romains, qui paflâ le Rhin apres Cefâr. 
Dion. 

E n tous ieux 8c en tous efbats à quoy Antonius 8c Cefâr pafToient quelques fois le 
temps l’vn auec l'autre, Antonius (ce dit Plutarque)perdoit 8c auoit toufiours du pire. A 
caufe dequoy vn dcuinÆgyptien qu'il menoitauec luy, de ceux qui fe méfient de iuger 8c 
de prédire les aduentures des hommes, luy çonfcilla de fè reculer le plus loing qu’il pour- 
rait de ce icunefeigneur. Carton Demon(difoit-il) craint 8c redouble le fien. Ce qu’An- 
tonius appréhenda fi bien en fâ fântaifie, qu’il partit dltalic auec fâ femme O&auia dés la 
fin de l’cfté precedent, & fen vint paflèrl’hyuerâ Athènes. Où les nouuelles luy furet por- 
tées de la première defeonfiture des Parthes fàide parVcntidius fon Lieutenant en Syrie. 
Occafion pourquoy il fè délibéra f acheminer foy-mcfme à ccfte guerre : d'autant qu’au- 
tres nouuelles vindrét que Pacorus le fils du Roy des Parthes amenoit derechef vne grof- 
fè puifTance pour enuahir 8c occuper toute la Syrie. Mais cependant Ventidius l’alla ren- 
contrer en la contrée Cy rreftique : où il luy donna vne fi lourde recharge qu’il mit toute 
fon armee en defeonfiture auec vn merueillcux carnage qu’il en fit, entre lequel fe trouua 
Pacorus mcfme: auquel ce defâftre aduint au iour mefine que CrafTus auoit efte aupara- 
uant accablé aueefon armee par les Parthes. De forte que ceft cxploid (qu'on dit auoir c- 
fté excellent entre les plus glorieux qui furent onques faits) donna aux Romains pleine 
8c endere vengence de la honte 8c perte qu’ils receurentâ la defïâiâe dudiâ CrafTus:& fit 
retirer les Parthes 8c fè contenir au dedans des limites de la Mefopotamie,& de la Medic. 
Mais Ventidius n’ofâ pas entreprendre de les pour fuyure plus outre, craignant la ialoufie 
8c la male-grace d’ Antonius: tellement qu’il fe contenta de mener fon armee contre ceux 
qui f eftoient rebellez , 6c les reconquift . Entre lefquels il affiegea Antiochus Roy de la 
Comagene,qui pour efehapper ce danger offrait mil talents, à ce que fâ rébellion luy fuft 
pardonnee. Neantmoins toutesfois il ne le voulut receuoir â aucune compofkion, qu’elle 
n‘cuft pafTé par l’aduis d’ Antonius mefme , qui délirait eftre veu auoir fait de fby-mefine 
quelque exploit en ceftc guerre. De forte qu’il arriua au fiege, où il trouua les afnegez f e- 
ftre fi bien fortifiez pendant qu’on attendoit fâ venue , qu’il fut contraint d’accorder paix 
\ Antiochus â beaucoup moindre prix qu’il ne la demandoit auparauant. Ce qu’eftat fait, J 
il f en retourna en la ville d’ Athènes: d’où il enuoya Ventidius â Rome, pour obtenir l’hô-| 
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ncur de la vi&oire qu il auoic gagnée fur les Parthcs,par le triomphe qu’il y fit en ce Con- 
fulatle xj . iour de Nouembrc . Quifut le premier & le fcul que iamais aucun autre ait 
obtenu des Parthcs iufqucs au temps de l’Empereur Traian. 

£ u ces entrefaites la guerre fc recommença entre Ccfàr & Sex. Pompee. Et aucuns 
rapports auffi faits à Antonius , 1 c firent prefque rentrer ouuertement en mauuais mc£ 
nage auec Cefanpour raifon(comme dit Appianus)de Pompee, à qui Cefar vouloit faire 
la guerre contre l’accord fait cy deuant cntr’euxmonobftant que Cefar prétendit qu’il 
auoit etc premièrement violé & tranfgrcfïc en plufieurs points par Pompée. De forte 
qu’il cquippa vnc grande armee pour enuoier contre luy . Et puis aduertit Antonius de 
fon cntreprinfe,afin de la luy faire approuuer.Qui fut caufe de le faire paffer auec vnc pe- 
tite compagnie de vaiffeaux a Brundufumiiù n’y trouuant Cefar comme il auoit cfperé , il 
fen retourna auec dcfpiten la Grcce,luy ayant fait entendre par mcflàgc, qu’il ne trou- 
uoit qu’il entreprift rien contre l’accord fait auec Pompee. Ncantmoins toutesfois il ne 
laifla de pourlui urc fon entreprinfe. Car donnant la conduite de fon armee à Menodo- 
rus vn des affranchis de Pompccfqui feftoit venu rendre à luy,ayant laifTé fonmaitrc)& 
à Canifius Prcteur,il les fit aller trouuer l’armce dé Pompee, dont Menecratcs & Dcmo- 
chares deux autres liens affranchis auoient la conduite:laquelle ils rencontrèrent à l’en- 
droit de la ville de Cumes.Où le choc fut fi furieux, que Menecrates fut auec fà nauire de- 
dans laquelle il combatoit, enfoncé dedans la mer parMenodorus. Ce nonobftant lcreftc 
de l’armce de Cefar fut auec Caluifius rompu U mis en routte par Demochares. Auquel 
dcfaftre fe vint le iour enfuiuant ioindre vnc tormente horrible de mer, qui acheuade ro- 
prCjCaffer ou diffiper tout le refte de l’appareil de mer queCefàr auoit apprêté contre P 5 - 
pce,auec vne perte mémorable de gens qui citaient en iceluy .Duquel danger Ccfàr mef- 
mc euada fans difficulté.Cependant Pompee fe montra fort endormy en vne fi belle oc- 
caûon à pourfuiure fa fortune: car fans rien entreprendre outre la vitoire qu’il auoit ob- 
tenue^ laiifa rallier fes forces à Cefar tout à fon aifc : lequel auffi enuoia vers Antoine 
pour fe rappointer auec Iuy,& pour le faire auffi embarquer en cete guerre. Pline, Fat es 
Confulaircs,Plutarquc, lofephe, Appianus,Ccnforinus,Dion liu.48. 

P. O v 1 d 1 v s Nas o, Poëte Romain fort gracieux U excellent, nafquit cete annee. 
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E s t a h t Antonius en termes de commencer la guerre à bon efeient en perfonne aux 
Parthes,cnuoya premièrement fon Lieutenant Sofius, auec main forte, en Iudcepoury 
rétablir Herodcs:auec lequel ayant adioinâ fon armee, tindrent enfemble par quelques 
mois la ville de Hicrufalem affiegcc. Et puis par faute de defenfe entrèrent dedans le mef- 
me iour (qui citait vn grand Sabbath) qu’elle auoit été 17. ans auparauant prife par 
Pompee, & y.apres le trcfpas de Iules Cefar, lors ( comme a noté lofephe ) que Vipfànius 
& Canidius furent Conluls,& que r 01 ymp.i 8 f.etoitencore en cours. Mais Dion liure 
4 9. afferme, que ce fut au Confulat de Claudius,& de Nofbanus.Et qu’il ne fê fit rien de 
mémorable l’annee d’apres en la Syrie par les Romains. Dont il le peut faire que le fiege 
fut mis dés le Confulat precedent, &: que la J>tifc fc fit au commencement de cctuy-cy. 
Car Iofèphc dit que le hege dura y. mois iufqucs à vn iour de ieufne,qui etoitfeome por- 
te l’exemplaire Hébraïque dudit lofephe) auquatriefme mois de l’annee, lequel nous 
pouuonsetimerauoirctéThebet(quife rapportoit lors auec Ianuier) qui etlequa* 
triefme à côptcr depuis Tifri,ainfi que Mercator mcfme nous a aduertis.Mais l’cxçplaire 
Grec d’iceluy déclaré liu.iy.des Antiq.que Hicrufalem fut prife le 15. iour du mois Tha- 
mus,7a.iours deuant la neomenie de Tifri, qui etoit le premier de l’an Sabbatique des 
Iuifs.Ce nonobtant il a femblé à Scaliger, que lofephe n’a pas compté le règne dudit 
Herodcs de ce iour là , ains du mois de Nifàn ou de Iar enfuiuant : pource qu’il affer-r 
ne que c’etoit la coutume des Iuifs d’alors de compter les ans de leurs Rois Princes 
& des Empereurs Romains qui leurs commandèrent, du commencement de l’vn dcfdits 
mois , & non du propre iour de leurs règnes . Mais ayant failly à déclarer & expri- 
mer les lieux defquels ilfc dit auoit apris cela en lofephe, il ne nous donne occafion de 
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!e croire deuat q l’auoir aurremcc prouué. Ioint que fi Iofepheauoit fait fo côpcc en cefte 
faç 5 ,il auroit aufli copte le règne a Herodes& la prife de Hierufàlé,nô d« ccCofiilat,mais 
du fuyuât, qui feroit vnc côtràdi&io grade.Sôme q ce tefmoignage cy de Iofephc n’eft pas 
beaucoup ferme, pour cofermcr la fituation des Côfulats d’iceluy Mercator . Mais l’vn & 
l'autre fert, pour môftrer que le comenccment du règne d’Hcrodcs, 6 c des 37. années de 
duree, que Içfephe luy afligne,fe doit prendre au temps où nous le conftituons,fi on veult 
trouuer la firtd’iceux en la mefme anricc que noftre Seigneur nafquit. Quant à ce que Io- 
fephe mefmefe contreuchant did,en vn autre partage, qu’Herodcs mourut en la xxxvil 
annee apres fa première déclaration &inftitution à Rome, & xxxnu.ans apres le tref- 
pas d’Antigonus,qui fut celle année riais à mort à la prife de Hierufalem : le moyen de ra- 
douber ceftc répugnance femblcconfifter, en retenant le premier nombre en fon entier, 
pour le temps que régna ledit Hërodes, depuis le trefpas d’Antigonus,& fubftituer xi.ou 
xli . au lieu d’iceluy . Autrement il faudrait rapporter la nairtance de noftre Seigneur à 
la 747.OU 748. dé Rome, fil nafquit fouz Herodcs. Par ce moyen, la famille faCerdotale 
des Afmoncans demeura dcfpouillee &priuee de tout point de la principauté Iudaïquc, 
[apres en auoir iouy l’efpace de 12,7. ans: 6c fut ttanfportce en la puiflance d’vnc race eûrâ- 
gere,qui auoit efléferuc des Rôisprecedcns. Ce qui dcuôit ainfî aduenir fuyuant la pre- 
didion de Iacob,recitee en Genefe 49. quand la venue du Mertias approcheroit.Cc non- 
obftant Hircanus ayant grande fiance en laminé 6 c fidelité qu’il cftimoit qu’Herodcs luy 
auoit portée au parauantj fe defrobba de la ville de Babylone, &fcn retourna en Iudee, 
[où il fût bien amiablement receu non pas pourtant cftably en la (buucraine fàcrificatu- 
rc. A caufe qu’on trouua quelque deffault eti fes membres. Parquoy elle fut donnée à vn 
~uif, natif de Babylone, qui fe nommëit Ananelus,& en fut le premier inuefty,n’cftant de 
a race Leuitiquc. Mais à péine eut-il acheuéîa premicreanneedefoninueftitùre, qu’il 
en fuc deueftu, pour eftre trâfpottée à Ariftobulus fils d’Alexandra l’vne des filles d’Hir- 
canus, auquel Herodcs fàifoié volontiers cefte fâueur pour gratifier à fa femme Mariam- 
nc, qui cftoit aufli niepee de ladidé Alexandra. Toutesfbis qu’il ne laifta de le faire mou- 
rir vn an apres qu’il eut comrfifc’ncé à l’exercer. Au moyen dequoy elle fut rendue audid 
Ananelus. Iofephc. 1 

Av printemps de cefte année Antoniusf embarqua auec 300. nauires en la Grece , 6 c 
en vint au fecours de Ccfàren Italie. Lequel toutesfois f crtimant ( comme dit Appia- 
|nus) auofr rartcmblé forcésTuffifantcs pour fatisfaire à la guerre qu'il auoit commencée à 
Popcc,fit monftre de fe peufôucicr de la venue d’ Antonius. Dont il fembloit qu’ils deuf- 
fent deuenir plus ennemis qu’ils n’eftoicnc,fi O&auia n’eüft fi bien fait enuers fbn frere, 
[qu’il fe remit en termes d’appoinâement aueefon mary. Tellement qu’ils fentreuirent, 
[fe careflcrent réciproquement l’vn l’autre, 6 c radoubèrent leur amitié : puis Antonius en 
receuant quelques cornettes 6 c enfeignes de gens de guerre d’Italie de la part deCefàr, 
pour aller faire la guerre aux Parthes, il luy dônna en rccompenfe vn grad nombre de fes . 
vaifleaux pour f en fcruir contre Pompee. Laiflant quant 6 c quant fà femme Fuluïa*& fes 
enfàns auec luy pour repaffer en Aiie,apres qu’eftans les cinq années, durât lefquelles eux 
deux auec Lepide auoient vfurpé le gouuemement de la chofe publique , cxpirces , ils fe 
firent continuer derechef en la mefme puiflance 6 c authorité pour cinq autres annccs.Et 
cependant M.Vipsanivs Agrippa, & L. Caminivs Gallvs exer- 
cèrent par leur permiflion le Confulat. Fartes Confulaircs,Dion. 

O R. o d e s Roy des Parthes rcccut vn tel dcfplaifir de la mort de fon fils Pacorus , à 
caufe de l’affe&ion qu’il luy portoit pour fà gentillertc 6 C vaillance, qu’il perdit l’enuic de 
plus regner: 6 c refigna volontairement fon Royaume à fon fécond fils Phraates,ou Phra- 
hartcs,lcqucl au lieu de recongnoiftre d’vne bonne volonté vn fi grand bénéfice , fift par 
vnc execrable ingratitude mourir l’autheur& de fa vie 6 c de fes honneurs , auec tous fes 
autres freres qui ertoient en nombre de 30. Iurtin liu^x. Zonare ? Dion liu.49. Plutarque 
en la vie de Craffus . 
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i L. Gellivs Poplicola, & M. Coccæivs Ne*, va, Confuls. 

I César ayant remis fus vne grande armée de mer , 1 a fit an conùçcricemcnt de l’cfté 
aller contre Pompce.Mais vne tourmente auffi furieufe que celle de l’annee palTee,la vint 
accueillir de telle façon quelle la mit en pareil eftat qu’elle auoit fait l’autrc.Mais pource 
que Pompée fc môftra auffi fortendormy en ce fecpnd heur au d auoit fait au premier, (è 
contentant de fappcllcr le fils de Ncptune,fans pourfuiure là fortune, il laiffa encore pre- 
dre loifir & moien à Cefar de raflembler en peu de temps nouucllcs forces Çur mer par la 
dextérité & expertife d’ Agrippa, auec lcfquelles il luy commanda de pourfuiure à outran- 
ce Sex.Pompce,cç qu’il fit & alla trouucr l’armcc d’iccluy conduit par Democharcs.la- 
quelle il mit premièrement en routte.Et par ce moyen prit terre en Sicile. Qui fut caulc 
que Pompcc > auec le refte de lès forcer le reuinc derechef charger. Mais il fut encor plus 
milcrablcment vaincu que fes gens n’auoicntcfté auparauant.-tcllement qucforce luy fut 
de qui&er la Sicile, & de fe retirer en Afic vers Antoine, qui faifoic lors la guerre aux Mo- 
des, auec peu de profit & d’honncur.Sur cela vne difcordc fc mit entre Lepide ( qui auoit 
fàuorifé fecrettemcnt à Pompcc,&: demandoit là part du fruiâ de la vi&oirc obtenue fur 
lùy)&: Cefard’ifTuc de laquelle fut, que Lepide abandonne de fes gens fut contraint de 
f aller rendre bien humblement à la mcrcy de Cefar,qui luy referua la vie: mais il le def- 
pouilia de toute fa puifiàncc authorité,& enuoya quant Si quant fon armeç en Afrique, 
poiur la réduire entre fes mains. Appianus,Dion. 

P. Ganidivs Cxassvs enuoyé contre les Ibcciens, vainquit leur Roy Pharna- 
bazas en vne bataillc,& le contraignit de prendre l’alliance des Romains,& auec luy fub- 
iugua le Royaume d’ Albanie: je Roy de laquelle nommé Zoberes,fut auffi contraint de 
le fuiure.Tellcment qu’ Antoine fc voulut feruir d’eux, çn!èmblc 4 ’Artanafdcs, félon d’au- 
tres Artabaxes,qu’on cfli me auoir efté fils du grand Tigranes Roy de la grande Arménie, 
contre Artanafües auffi Roy des Medes.Mais l’iflfue vint à, rebours de Ion attente , & fi fut 
trompé en la paix qu’il çlpcroit auoir du Roy des Parthçs,& contrai n& de fc retirer hon- 
teufement de la Medie 5c Mefopotamic,auec perte de la moitié de l’armee qu’il y auoit 
menee, qui eftoitdc 16. légions :tefmoinDion,yellei us Çatefculu$,Iuflin.Où comme dé- 
clarent Plutarque & Appianus d’enuiron fix vingt mille combatans : félon lefqucls auffi 
celle honte aduint àAntonius pour l’ampur deClcopatra;d’autat .que le grand defir qu’il 
eut d’eftre l’hiuer auec celle, luy fit commencer laguçrrç^ior,s,de faifon,auant qu’il en fuft 
tcmps,&- précipiter toutes chofes à la halle, penfant plus; corne il pourrait retourner bien 
toll vers elle,quc cômc il pourroitvaincre lès ennemis .Car prcmiercmet là où il falloir hy- 
uerner en l'Armenic pour tefraifehir &rcpofèr(ès gens qui efloicnc aggrauez &: recreuz 
du longchemin qu’ils auoiét faic,& puis fur le comcncemet de lanouuelle làifon aller en- 
uahir la Mediq,deuant que les Parthes bougeaient de leurs maiions &c garnifons,il n’eut 
pas la patiéce d’attédrc,ains les fit tout incontinét entrer en pais d’enncmy,& aller mettre 
le fiege deuât la ville dePhraata,qui elloit la principale & la plus grade ville qu’eu 11 le xoy 
de la Medie,làns attedre que fon artillerie & tout l’equipage par lequel il la deuoit battre 
luy firll amené. Or pource qu’ Antoine elloit efehappé à meilleur marché qu’il n’efpcroit 
de ce danger, il prenoie celle fuitte pour vne vidoire. Vcllcius Parère. 
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Antoine délirant auoir faraifon du Roy d’Armcnic, qui l'auoit abandonné auec 
fes gens au plus fort du voyage precedent, encore qu’il cull elle le principal autheur de le 
faire faire, f allia(tefmoin Dion)du Roy des Medcs. Mais Plutarque & Appianus dilènt, 
qu’incontinentaprcs lcdepartd’AntoniuslcRoydesMcdcs & Phraatcs Roy des Par- 
thes entrèrent en groffe querelle l’vn contre l’autre, qui commença par les dclpouillcs des 
Romains: & prit tel accroilfcmcnt, qu’elle mit en danger le Medicn de perdre fon Roiau- 
me. A caufc dequoy il enuoia vers Antonius le follicitcr dallerfairc la guerre aux Parthes, 
luy promettant de luy ayder de toute là puiiîàncc.Cc qui mit Antonius en grand defir de 
fuiure fon confcil.Mais cômeil fe délibérait d’aller parlementer auec luy, nouuellesluy 
vindrent de la venue de fa femme en la ville d’A chênes, quil’alloit trouucr. Lcfquelles 

firent 
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firent iouer à Clcopatra fi bien Ton pcrfbnnagc ( craignant qu’elle ne le perdift ) quelle Ici 
retint en Egypte fans faire le voyage qü’il auoit entrepris vers le Roy des Mcdcs,lc remet- 
cat à vnc autrefois,& qu’il renuoya fa femme à Rome. Ce qui fut caufc de rchouücllct les 
rancunes d’entre luy 6c Ccfitr. 

Les peuples du Picdmont, &: leurs voifins comme ceux du Marquifàt de Saluffe , de 
Turin,&: les Iapigiens,&Liburnicns,fcreuoltans contre l’Empire , firent retourner O- 
dauius qui vouloir pafier en Afrique contre eux; lequel les vainquit & fubiugua en peu 
de temps : 6c puis marcha outre auec fon armee contre les Pannoniens , ou félon Appia- 
nus Illyriens,qui ne l’auoient en aucune forte offenfé: lefquels toutesfois il fubiugua pour 
fon plaifir. Dion. Mais Appianus récite que Cefar apres auoir appaifé les troubles 6c fe- 
ditions de la Sicile & de l’Italie , qu’il commença de mettre la main à reformer les mœurs, 
les abuz 6c le defordre qui eftoit en la chofe publique. En fàucur dequoy le peuple le créa 
Tribun perpétuel, ^beaucoup de villes d’Italie le canoniferent au nobre de leurs Dieux, 
lors qu’il cftoit en la z 8 . annee de fon aage. 

Sex. Pompeivs, 6c L. Cohn ificivs, Confuls. 

L e premier dcfquels eftoit autre que Sex. Pompce fils du grand Pompee , lequel fe- 
ftant ceftc annee retire és lieux où Antoine auoit puiflànce , fut par fon commandement 
mis à mort: pour ce qu’il fut defcouucrt qu’il ccrchoit de fc mettre en l’alliance du Roy 
des Parthes contre luy,pendat qu’il prioit Antonius d’autre coftc de le receuoir en fà pro- 
tection. Appianus, Dion. 

Avqvel temps auifi Statilivs T a v r. v s , alla prendre poifeifion du gou- 
uerÀement de l’Afrique au nom de Cefar. Dion. 

Sallvstivs fcmblablemcnt hiftoriographe excellent mourut, pendant que Cor- 
nélius Nepos autre hiftoriographe Romain ftoriftoit encore. 
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Antonivs retoumafeomme récité Plutarque) vne autre fois auec grande puiflàn- 
ce en Arménie, 6c fit tant par belles promettes , follicitations 6c mcflàgcs , qu’Artanafdes 
Roy d’Armenie fen alla fouz fauf-conduit parler à luy: qui toutesfois fut iniuftement rc T 
tenu prifonnier, 6c lié de chaincs d’or , 6c fon Royaume donné à vn des fils qu’il auoit eu 
de Clcopatra, apres qu’il l’eut reduid en fa puiflànce, & mis en routte Artaxata , fils aifhé 
d’Artanafdcs,que les Arméniens auoient pris pour leur Roy au lieu de fon perc. Lequel 
mefme il mena en triomphe en la ville d'Alexandrie , dont il offenfa merucillcufcmcnt 
les Romains, & les aliéna de luy, quand ils virent que pour l’amour de Cleopatra il oftoit 
le propre hôneur 6c la principale gloire de fa patrie, pour en gratifier aux Egyptiens. Mais 
il leur defpleut encore plus,quand comme pour leur faire defpit,&:.cn mcfpris d’eux il dé- 
clara publiquement auec grande fuperbe 6c infolencc , qu’il eftablifToit Cleopatra Royne 
d’Egypte, de Cypre,de Lydie, 6c de la bafTe Syrie: 6c quant 6c elle Cefarion auifi Roy des 
mefmes Royaumes qu’ elle auoit eu de Iules Cefar. Puis appella les enfans de luy 6c a’clle 
les Rois des Rois, donnant pour appennage à Alexandre l’ Arménie , la Medie 6c les Par- 
thes, quand il les auroit fubiugucz 6c conquis: & à Ptolomeus la Phœnicie , la Syrie 6c la 
Cilicie. Ce nonobftant il femme auifi que ce fut au mefme temps , qu’il alla faire paix & 
alliance auec le Roy des Medes,&: qu’il fiança la fille d’iceluy à l’vn des fils que Clcopatra 
auoit eu de luy. Dion 1 01 , 49 . auec V elleius Patcrculus, Plutarque, Appianus: lequel finit 
en ceft endroit ce qu’il a eferit de la guerre Parthique. 

L. Scribonivs Libo, 6c L. Atratinvs, Confuls. . 

Sovz lefquels C.SofiustriomphadclaprifcdeHicrufàlé,&dclavi£toireparluyob- 
tenuc fur les Iuifs: comme C. Norbanus au fcmblable de la fubiugation, 6c rcdu&iÔ d’v- 
ne partie des Efpagnes,qui P eftoit rcuoltec. 

Avqvel temps aufli Oct avi vs César alla faire guerre en perfonne aux Pa- 
noniens,& Dalmatiens, lefquels il vainquit: mais ce fut apres auoir dompté les Piedmon- 
coiSjLiburnicns 6c Iapidicns,qui feftoient rebellez contre luy . Et puis f en rcuint exercer 
le Confiilat à Rome auec V oleatius. Dion,Zonarc, Appianus. 
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Digitized by {jOOQie 







66z 



Première partie 



Dm Monde. 


4096 j 


Sepmaines. 7 


| Machabees. 5 


| Ve Rome. 


Olympiade. 


4 t 


R . et Egypte. 1 9 1 


j Empereurs. 10 


710 



Bocchvs Roy de Mauritanie mourut; au moyen dequoy Ccfar mit fonRoyaumé 
au nombre des Prouinces. 

A v mefmc temps aufli Archclaus fut inftituc Roy de la Cappadocic par Antonius, fil 
eft vray(conimc dit CorncliusTacitus liu.2.)qu il régna jo.ans. 

L e Roy de Mcdic,auec le fecours des Romains, deffit vne armée de Parthcs.qui eftoit 
venue contre luy .Mais apres que les Romains l’eurent laifle, les Parthes reuindrent , qui 
levainquirent,rctindrentprifonnicr,&: réduiront fonRoyaumé auec l’Armenic en leur 
puiflance.Mais ils rcfticuercnt P Arménie à Artaxias fils d’Artuafdcs, fi cela ne fcft faid 

depuis. Dion. • 

César eftant retourne à Rome pour exercer le Confuiat , laifla la chargea Statilius 
Taurus de pourfuiure la guerre contre les Dalmatiens en fon abfencc. Lors commença à 
Ce faire paroiftre le fêu de la haine qui fecouuoitde long temps entre Ccfar &: Antonius. 
Car Ccfar fc fentant mefprUe en là fœur par le tort qu’ Anton ius luy faifoit,fit tout ce qu’il 
luy fut poffible d’irriter tant pour ce fait que pour fes autres deportemens le peuple &lc 
Sénat de Rome contre luy :lcqucl aufli enuoia de fon collé gens à Rome pour côtrechar- 
ger & acouicr Ccfar de ce principalement qu’il ne luy auoit fait aucune part de la def- 
pouillc qu’il auoit fait de Pôpeius & de Lcpidus.Etpourcc que Cefar répliqua qu’il ne luy 
auoit oomplos rien communiqué des conqucfltes qu’il auoit faides en l’ Arménie &cn la 
Medie.Lors Antonius Ce refolut à la guerre à la fuggellion dcClcopatra,faifant approcher 
les forces qu’il auoit en Alic de la Grèce. Plutarque, Dion. 

C. César Octavivs Trivmvir pour la 2.fois Conful, auec L. Voica 
tivs Tvllvs. Lequel a cfté pris par aucuns pour M. Tullius Cicéron, fils de l’o- 
rateur . Maq Dion monftrequ’il fat feulement Conful apres la iournec. Adiatiquc. 
Frontinus rapporte l’année de ce Confuiat à la Dccxix.de Rome. Mais il femblc qu’il 
faut pluftoftlirc, comme il eftefçric en Dioq, dccxxi. ou félon les Faftes du Capitole 
Dccxx.feulement : d’autant qu’il adioufte qu'il fut 13. ans deuant le Confuiat d’AppuIeius, 
& de Si! ius Nerua* Suctonc did aufli qu’il fut 9. ans apres le prcmierConfulat dudid 
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D r s c o r 1 p e s médecin excellent, lequel au iugementde tous , a le mieux, &Ie plus 
dodement eferit de cous les anciens, de là nature & cognoiilançedes plantes, floriflbit en 
ce temps , & eftoit fort familier de M. Antoinc& de Cleopatra. Auec lequel aufli viuoict 
les Phflofophcs Arrius & Philoftratuscnîa ville d’ Alexandrie : le dernier defquels eftoit 
( cc-dit Plutarque ) le plus difèrt Sc le plu s éloquent de tous les Sophiftes & Rhetoriciens 
defan -temps pour parler promptemeint &c à l’impourucu. Mais l’autre fot tellement 
ayméd’Odauius, qu’il pardonwaenfiiueurdcluy aux Alexandrins, & luy fitde grands 

honneurs & carefles. , 

Cn- DoMiTïys 4n«b arbvs, U C. Sosirs,Confuls. 

A n T o 1 N E,ayantefpoufé Odauia,lôeurde Cefar , eftoit tellement cnforcclé de l’a- 
mour de Cleopatra Royne d’Êgyptc,iju’il ne la recognoifloit feulement pour fa femme, 
■ mais aaffi pour les occalions precedentes vint à largpudicr du tout.Dont fut totalement 
coRttemc &: cmjbrafbepn guerre mortelle liniuîlicequife couuoitdclong téps entreluy 
tk. Ccfar.Et puis d’autres occafiôs(qui font bicamplemcr recitees par les hiftorics)fiiruin- 
drem,qui en firct fortir le feu en telle aiidccc/que chacun d’eux fappreftaauxarmcs,firct 
letiec tk toute lagedarmerie qu’ils peucet des prouinces qui cftoiét fouz leurs gouuernè- 
N mens. Tant qu’ils (cvindrenc trouuerau pais d’Epirc, où toutesfois nefefit rien de mé- 
morable, pour ccftc année , linon en cfcarmouchcs . Appianus , Dion , Plutarque. 

Leque 1 
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Lequel tclmoigne qu’Antonius eut auec luy lors en perfonne les Rois Bocchus des Li- 
bycns(ii ce n’eftpas luy que Dion dit eftrc décédé l’année precedente) Tarcondemus de 
la haute Cilicie, Arcbelaus de la Cappadocie, Philadelphus de la Paphlagonie, Mithri- 
dates de la Comagcnc, Adallas de Thrace, auec le lècours que d’autres Rois luy enuoye- 
rent, comme Polemon Roy du Pont Mancus d’Arabie, Herodcs de Iudee, Amyntas de 
Licaonic te de la Galatic, enlèmble de celuy des Medois. Tellement qu’il le trouua auoir 
beaucoup plus grand nombre de gens de guerre te de vaiû'eaux de mer que Cclar. Et en- 
core qu’il les cuit aulfi beaucoup plultolt prefts te aflèmblez que luy, lî eftee qu’il le lai fi- 
la prendre le loilir de faire fon fait te Ce s apprelts . Dont il fut eltimé auoir peu fàgemcnt 
faid, comme il fut aulfi d’auoir trainé Clcopatra auec luy iufques en la Grèce. 
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Herodis par le commandement d’Antoine, mena guerre au Roy d’ArabiCjquire- 
fufoitle tribut, qu’il auoit promis à Clcopatra. Et luy vindrent les choies du commence- 
ment fi à fiouhait, qu’il gagna vne grande bataille Ihr les Arabes. Mais la chance le tour- 
nant contre luy, perdit toit apres te Ion camp,& la plus part de Ion armec.Tcllement que 
ce fut à grand peine qu’il repoufia lcfdids Arabes, qui te vindrent charger,iufques dedans 
la Iudee, & qu’il les contraignit de le retirer en leur pais. Cependant la guerre Adiaquc 
furuint eltanten la 7. annee de fon régné. Auquel temps le païs de Iudee fut merueilleu* 
fement galté par vn tremblement de terre. Outre cela Hcrodes entra en ie ne fçay quel- 
le deifiance du bon vieillard Hircanus, duquel il eut opinion qu’il f en vouloit fuir çn A- 
rabic: à cauic dequoy ,il le filt exécuter publiquement à mort : demeurant par ce moyen 
la race mafeuline des Machabeens Rois de Iudee totalement efteindc auec luy,& ce 40. 
ans apres la mort de là merc Alexandra. Ce faid Herodes le confiant en la bénignité de 
Celàr,& en la fidelité qu’il auoit toufiours gardee aux Princes Romains, allatrouuer O- 
dauius,lors qu’il eftoit à Rhodes, qui luy fit vn fi bon recueil, que non feulement il le rc- 
ccut en grâce, mais aulfi luy conforma te augmenta les cftats de la principauté de Samaric 
te de pluficurs villes maritimes , par le moyen dcfqucllcs l’cllcnduë de fon Royaume fut 
merucillcufementaugmcntee. Iolèphe. 

Octavivs ayantgagnélavidoire Adiaquc, inftitua en mémoire d’icelle des ieux 
en la ville d’Adium qui le deuoient célébrer de cinq en cinq ans en l’honneur d’Apollon 
Adien,au iour qu’elle luy eftoit aduenuë. Et puis voyant qu’ Antoine feftoit retiré hon- 
tculcmenten Egypte, auant que de le pourfuyurc , il fen reuint donner ordre aux affa ; * 
rcs de la Grèce, de laquelle il repaflà en Afie pour la rcceuoir en fon obcilTancc. Mais lùr 
la fin de l’anncc,il fen retourna en Italie, par le milieu quafi de l’hyucr : tellement qu’il le 
trouua à Rome au commencement de fon 4. Confulat,!! nous croyons Dion : combien 
que Suctone afferme qu’il le commença en Allé, 

Cependant Cleopatra feftant retirée en Egypte, fc mit en çeuure à tafeher de fai- 
re enleucr toutes les nauires de la mer mediterranec, te les faire trainer iufques en la mer 
rouge, en deliberation que fi elle l’euft peu faire, de Ce mettre defïus auec la famille te gra- 
de compagnie dcgcns,cnfemblc tous les threfors te ioyaux,& fen aller habituer en quel- 
que terre de l’Occan méridional; mais elle fe trouua ffuftree de Ion entreprinfc . A cauic 
dequoy elle Ce mit à baftir d’autres moyens pour deltourncr le malheur quiJa^pourchaf- 
loit,qui reuindrent tous à néant. 

C. César Octavivs Triumvir pour la j.fois Conlul, auec M.Més- 

' SALL A. 

To vte s les forces d’Antoine & de Celàrallcmbiecs, tant par mer que par terre , Ce 
vindrent rencontrer près le port d’Adium en l’Epirc : où apres pluficurs elcarmouches, 
fc donnèrent vne grolTc bataille le fécond iour de Septembre. En laquelle Cefar demou- 
ravidorieux (parla faute de Cleopatra, qui fenfüitaucc grand nombrede nauires deuât 
que 1 * bataille fut perdue: qui fut eau le qu’Antonius fc mit honteulcment à la fuyurc,fans 
-onfidferation de fes gens qui combattoicnt pour luy ,te que fon armée de terre eftoit en- 
core toute entière) te par mefmc moyen niaiftre te fouuerain de l’Empire Romain . 
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caulb dequny on commença de compter les ans de la Monarchie du iour que luy aduint 
celle victoire, comme Dion liu.jo.recitc. Laquelle toutesfois fera comptée de Pan 715. fi 
çcConfulatafaidfcuIcmcntfbnentrceàlafindcran 711.de Rome. Qui fcmble aufli a- 
ùoir cfté laduis de Ptolomec liu^.chap.S.de fon Almagcrte , & de Clément Alexandrin 
liu.i.dcs Stromates. Qui font compte, que le Royaume desLagides dura en Egypte, de- 
puis le trefpas du grand Roy Alexandre iufques à la Monarchie d’ Auguftc,&: à la iourncc 
Asiatique l’efpacc de 194.ans.La fin dcfquels ne peut cftreefchcuë qu’en la 711. de Ro- 
me, félon la fupputation des Tables du Capitole & 714.de Varro :& au commencement 
aufli de la j.annce de la ^.Olympiade, fi Alexandre mourut en la première annee de l’O- 
lympiade ii4.Acaufedequoy Iulius Afiieanus difoit (au rapport d’Eufcbc liu.8. chap.i. 
delademonllrationEuangeiiquc) que le régné des Macédoniens fut totalement aboly 
do.ans deuant la ié.annec de l’Empire de Tibere, lequel il conftitue en la z.annce de PO- 
lymp. loi.Iofephe aufli confcfle liu.iy.chap. 6 . des Antiq. que la Monarchie d’Auguftc 
commençacnlay.anneedu Roy Hcrodcs.Ccnforinus, & Nicolaus Copcrnicus liu. 3. 
chap.n.dcs rcuolutions adiouftent en la718.de l’Empire de NabonafTar. Par toutes lef- 
quclles fuppùtarions & par toutes les autres aufli que nous citerons cy apres fouz Pan 
990.de Rome, celle de Mercatorell condamnée, qui rapporte ladidc Monarchie à Pan 
721.de Romc,& à la 7i6.anncc de l’Empire de Nabonaflar.Combié que celle d’Onufrius 
y peut eftre adaptée, outre ce qu’il y a tcfmoignagé oculaire cotre celle de Dionyfius Ha- 
licarnafleus,qui déclare expreffément qu’il arriua premièrement à Romel’annee que les 
guerres ciuiles furent mifes à fin,apres le milieu de la 187. Olympiade : & qu’il y demeura 
z2.anscntiers,compo(antfonhiftoircRomaineiufqucsàl’an74j.dc Rome, & premier 
de la 193. Oly mpiadc.Mais pour vuider totalement les doubtes quife font prefentees fur 
la fupputation des ans depuis la iourncc Adiatique,fàut entendre aucc ledode Scaliger, 
que le principe de la vidoirc Àdiatiquc a cfté pris des anciens en deux maniérés , Pvnc 
quand ils l’ont compté du temps que Tarmcc d’Antoine fut deffaidc au porc 
l’autre de la prife d’Alexandrie. 
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O c t a v i v s entendant qu’Antoine & Cleopatra faifoient tous leurs efforts de raf- 
fcmblcr nouuellcs forces de guerre,feiourna fi peu de temps en Italie, qu’il en fortit le 30. 
iour apres fon arriuee;& fut de retour en Àfic,& de là aux entrées de l’Egypte , auant que 
Antoine fçeuft qu’il eftoitallé en Italie. Dcquoy les gardes de la ville de PeluJîumRitcnt 
tellement eftonnez, quils rendirent la ville entre fes mains:& par ce moyen le partage luy 
fut ouucrt iufques deuant la ville d’Alexandrie , où fà caualerie rcçcut quelque perte en 
vne cfcarmouche contre ceux d’ Antoine.Qui fut caufe qu’Antoine voulut tenter dere- 
chef le hazard d’vnc bataiIle,où il fe trouua de tout poind vaincu; fi bien , que ne fentant 
plus d’efpoir de remede en fes affaires,il fe tua foy-mefmc. Mais Cleopatra efpcrant quel- 
que meilleure compofition d’Odauius,fc mit aucc la ville & tout fon Royaume entre fes 
mains.Toutesfoiscongnoiflantaprcs qu’elle cftoit referucc pour le triomphe, preuint 
celle ignominie par fa mort,qu’ellc f’auança par vn poifon fccrct. Ainfi fut le règne des 
Lagidcscn Egypte efteind &: aboly aucc elle, apres auoir duré depuis le trefpas d’Ale- 
xandre les i94.ans,que nous auons did.Poutce que Ccfar rangea toute l’Egypte en l’e- 
flat des prouinccSjfouz l’obeifsace du peuple Romain, en fit A. Cornilivs Gai- 
l v s le premier gouuerneur.En faucur dcquoy,le Sénat ordonna ( tefmoin Dion)que le 
iour auquel la ville d’Alexandrie luy fut rendue, feroit marqué és Fartes, comme iour de 
fcfte,& laid principe de la computation des ans enfuiuans. Qui pourroit dire ccluy que 
nous trouuons marqué au Calendrier de P. Manvtivs furlcz6.iourdcMarscnces 
mocs;//oc die Ce far ^ 4ltxini.recepit.Si ce n’eftoit que cela fe peuft aufli bien attribuer à lui. 
Ccfar. Et que nous auons plOifieurs argumens de le rapporter au mois d’Aouft pluftoll 
qu’aillcurs:commc ceux que recitent Macrobe& Ccnforin , qui furent caufe de Ufàirc 
iurnommer du nom d’ Auguftc.C’ell à fçauoir pour auoir en iceluy réduit toucc l’Ëgyptc 
fouz robciflàncc du peuple Romain, & nus fin aux guerres ciuiles. Ce qui cil aufli con- 
forme 
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fermé par Dion, qui dit que les nouucllcs de la mort de M. Antoine furent portées à Ro- 
me en celle partie de l'annec que Tullius Cicéron cltoir Confiai . Ioinét que nous trou- 
uons eferit qne les Romains célébrèrent tous les ans le premier iour d’Aoufl vncfeftc.çn 
mémoire de la vi^oirc obtenile fur M. Antoine de Cleopatra, laquelle fut conuertie puis 
apres en la fcfte de lamemoire des liens de S. Pierre : de que lés.ans que les Egyptiens ap- 
pelaient Augullaux, qu’ils comptoicnt, comme di&CcDfoririuî,de la Monarchie d’ Au- 
gure, ou du temps qu’ils furent fubiuguez par luy, prenoient leur principe au j.iour de 
’eur premier mois, nommé Thoch, qui fc trouuoic félon fçs reigles cri ce temps enuiron 
afin d’Àouft,oule commencement de Septembre ; pour ce dù’il afferme qu’il fètrouuaj 
an 891. de Rome, aucc le xi.iour dcluillet,&; 100; ans apres ati 1 y.iàur de Iuin , JLlfcm- 
ble, qu’ils fc doiucnt compter pluftoft du iour de la vi&oirc A< 5 tiaquc*que d’aucu de ceux 
de l’annee d’apres.Tant y-a cependant , qu’il mon lire qu’il les feue compter de. la fin des 




CRA JSVSi 

Vkî partie duqucl Confulat fut èkefrjee, fuyüànt la côuftume , &Iâpcrmifliond’0 
dauius,par M. T v l l 1 v s fils de l’Orateur Cicéron-, à fçauoir comme on trouue ef- 
erit és Faites d'Appianus, depuis les Ides de Septembre, iufqucs aux Cal. de Noucmbrc, 
ou fel oit d’au très, à la fin de l’annec . Acaufcdequoy Dion eferit , que celàfembla clire 
aduenu comme par la prouidence diuineen celle partie de l’annec qucibnpere auoit eftéj 
occis par AntoineXAu demeurant Cefer apres auoir ordonné de feftat de l’Egypte , f en 
retourna en Afie, où il fit paix auec le Roy Phraatcs des Parthcs, qui auoit nouuellcmcnt 
vaincu vn Tyridàtes,qui feftoitcfleué cotre luy ,& auec lequel il auoit ëu vnc forte guer- 
re. Finalement l’hyiier retint encore ledid Odauius en Afie, Mais auparauant les. peu- 
ples de Dace,Gctie,& fiaflarnie,& autres tant de la Thracc,que de la Scychiç feftans fbr- 
malifcz pour Antoine, auoient donné occafion de feireenuoyer Craflus Confhl contre 
eux, qui le porta fi hçureufèment en celle charge , qu’il les fit vuider premièrement hors 
delaThrace, & puis de laMœfic: tellement que force leur fut dcTliy donner bataille, 
qu’ils perdirent fi malheureufement , que leur Roy qui fè nommoit Dcldo y fut occis pari 
les propres mains dudiâ Çraflüs : Qui à l’ilfüe de cefl affaire , f en alla encore fecourir 
Rhollo Roy des Getcs contre vn autre Roy nommé Dapygcs, auquel ilficvn méfmc 
partyquaDeldo. Cependant les peuples de la ville de Thcroücnnc qui font en la Gau-i 
]c Belgique fc rebellèrent contre les Romains, auec les Treuiriens de autres, de. firent pafi-j 
fer le Rhin à vn grand nombre de Sueuiens,qui leur yindrent au fccours . Mais ils furent 
tous vaincuz de rcpoulTcz les vns apres lesautres par C • Carriras au nom d’O^fepius, 
Appianus, Dion,Florus. 
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Apres Ananclus fut conftitué en la dignité de la fouueraine facrificaturedes Iuifs 
vn nommé Iefus fils de Phabet , qui fut le fécond des étrangers qui exerça celle 
charge . 

Deiotarvs Tetrarchc de la Galatie,c’cft à dire du païs que les Gaulois habitaient 
en Afie, mourut ayant eu pluficurs cnfans,lcfqucls on dit qu’il auoit fait tous mourir , ex- 
cepté vn,à qui il dêfiroit referuer la fucceffiÔ entière de tout fon eflat. Comme il fit auffi 
par la permiffion d’Augufle: mais la iuflice diuine puniflànt celle barbare inhumanicé ) nc 
permift que ce fils qui auoit nom Dciotarus comme fon pere,laiflàfi aucune lignée aptes 
uy pour luy lucceder légitimement enfès biens. 

L a ville de Nicopolis fut bien tofl apres laiourncc A&i»quc fondée auprès du port 
- 4 £lium par O&auius. Dion. 

A v qv e l temps au® M. T v u. 1 v s fils de Cicéron fut fai& gouuerneur de la 
Syrie. 

kkk iij 
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666 Première partie 

C. César Octavivs pourlaj.foisConlUl,aucc Sex. Apvleivs. 

C e s a r fut dcrctour à Rome en cftc, lors que Valerius Poticus tenoie le Confulat en- 
tre les. féconds Confuls de l’annee, citant l’Empire fi bien pacifié de toutes parts , qu’il n’y 
auoic aucun ennemy qui le troublait ny par mer ny par terre. A caufc . d^juoy il fi t fermer 
le Temple de Ianus,qui nel’auoit feulement cfté qu’vncfois depuis le règne de Numa:& 
puis-rcccut par trois diuers iours,Hionncur de trois honorables triomphes. Le premier 
pour les Gaulois, Pannoniens,Dclmaciens,&: Iapidicns par luy , ou parles LieutcnansA: 
Commis domptez.Le fécond de la Macedone& lllyrie. Le troiiiefme de Cleopatra , 8c 
de fon Royaume par luy reduid en prouincc. Et tous trois , au rapport de Macrôbe 8c 
d’autres, au mois a Aouft.Qui cft l’vne des caufès , pour laquelle le fomom d’Augufte en 
fut donné au mois qu'on ne nommoit auparauant que £*xnfo.Parquoy le tefinoignage de 
1 0 rofius ne doibt eftre rcceu , qui les rapporte au mois de Ianuier. Combien qu’on ne fc 
pourra mefcomptcr,en les référant à l’an 71 j.de Rome, ainfi qu’a fàid Dion , fi nous cfti- 
mo ns que les quatre premiers mois de ce Confolat dependoient feulement des quatre 
derniers de l’an 7 » 4 ,ainfi que nous auons aficz amplement did cy deuant. Quant à ce que 
V cllcius Paterculus dit que le T cmple de Ianus fut fermé pour la féconde fois au téps que 
T.Manlius cftoit Conful pour la 3 . rois, il fcpeut entendre que ce Manlius eltoit lors Cô- 
fulextraordinairc quand cela fc fit. 
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M. Terentius Varro,quieut l’honneur d’eftre appelle le plus dode des Romains de 
fontcmps,mourutccfteai»necàRorac,tefmoin Eufebe,où floriffoit Dionyfius Halicar- 
nafléus,qui a eferit l’hiftoirc Romaine en langue Grecque. 

Cn- Octavivs pour la 6 . fois , & M. Vipsanivs Agrippa, pour la z. 
fois Confuls. . 

X Btcrops duquel Confulatnefot remarquable à Rome quedeplufieurs fortes de jeux, 
que l’Empereur Auguftc fit celebrer tant cn l’honneur de Iules Ccfar, qu’en fàucur des 
vidoircs.&: profperitcz qui luy cfloicnt aduçpucs cy deuant for les ennemis. Et de ce que 
Craffosauffi,apresauoirhcureufement mis a fin la guerre qu’il auoit menee contre les 
peuples de Thrace 8c de Scy thie,que nous auons nommez cy deuant, eu receut le triom- 
phe qu’il aiioit mérité à Rome. Dion. 
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E m v 1 r o n ce temps Herodes Roy de Iudee,inflitua en l’honneur de l’Empereur Au- 
gufte (à l’exemple des autres nations , qui f efforçoient de toutes parts de luy faire nou- 
ueaux honneurs) vne folcmnité de jeux femblables aux Olympiques delà Grcce, qu’il fài- 
foit célébrer de cinq cn cinq ans. 

L a grande cité ac Thebes cn Egypte fut en ce temps deflruide 8c ruince , fdon le tef- 
moignage d’Eufebc.Chofc toutesfois qui ne fc trouuc ( que ie fçache) autre part eferite, 
ne par quelle oeçafion ce mefehefluy aduiht. 

Athene v s natif de Cilicic,Philofophe Peripateticien,Nicolas Damafcene auffi Pe- 
ripateticicn 8c hiftoriographe,Iulius Maternus Mathématicien excellent , 8c Vitruuius 
architcdcéc ingénieux tresfàmcux, ornèrent la Grcce 8c l’Italie de leur fçauoir en ce 
licclç.- - 

C. César Octavivs pourla 7 .fois,& M. Vipsanivs Agrippa pourla 
j.fois Confol?. 

E s t a n s les guerres ciuilcs du tout affopies, l’Empire Romain pacifiéde toutes parts, 
'Sc ncantmoins de. beaucoup amplifié par les vi&oircs d’O&auius , fi bien qu’il nef c- 
iloitiamais veu cn telle grandeur : volonté luy prit de remettre la chofc publique en fon 
premier eftat de liberté cn fc defehargeant 8c démettant du faix de l’Empire, comme 

il 
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il en auoit défia propofé quelque chofe (ainfi que récite Dion) des Ton y. Confulat auec 
fes amis: mais il trouuapar leur aduis qu’il ne le pouuoit faire, fans extreme dager dc'foy 
& des liens . Qui fut caufe de le faire changerd’opinion , en retenant l’authorité qu’il fer 
ftoit ia acquifc. Laquelle toutesfois il le fit premièrement confef mer par lç 5 cnat,&puis 
par le peuple pour jo.ans feulement, qui furent encore aptes prolongez iüfques à autres 
cinqcnfuyuans. Et finalement encore à dix autres confecutifs. De forte que par vne tel-j 
le continuation l’Empire luy demeura toute fà vie. Ce que fes fuccciTeurs rcccurent tel- 
lement en obferuation, que combien qu’ils fbfïènt créez Empereurs pour tou tle re fte de 
leur aagc,ils folemnizoient chafquc cinquainc 8c dizaine de leur Empire, comrtrc^il 
eu quelque rcnouuellcment en icelles . Cependant Odauius defirant bien faire paroi- 
ftrcy qu’il n’auoitenuicd’eflablir ceflc principauté en tyrannie & royauté, de toutes les 
qualicez & tilcres d’honneur qui luyfurent prefentez à grande inflancc, 8c à plu fieu rs 
fois, tant par le peuple que par le Sénat, accepta feulement auec le. nom d’Empereur le 
fumom d’ Auguftc , qui lignifie façré, ou augmentant , ou de condition plus haute que 
humaine. Et ce apres que le departement de toutes les prouinces eut elle faid entre 
le Sénat & luy, par lequel il le retint le gouuerncment 8c la conduire de toutes les 
plus belliqueufès 8c mal-paifiblcs . Choies que la plus part des autheurs tcfmoignent 
auoir elfe raides ail premier mois de fon fcpticfmc Confulat . Mais nous trouuôs par vne 
ancienne infeription, de laquelle nous ferons mention cy apres fouz l’an 763. de Rome, 
que ce fut le vu. des Ides de Ianuier, auquel auffi les peuplesde la prouince Narbonnoi- 
fc luy fàifoient pour celle caufe vn facrifice folemncl tous les ans . Les mots de la- 
quelle font .tels : vu. QVOQV,E ÏDVS IaNVAB.I 1 , QJA DIB PRIMVM 
ImPIUVM OR.BIS TE RR AB. VM AVSPICATVS EST, ThVRE, VIN O 

svppLiciNT, et singvl. hostias iMMOLfNT, 8cc . Suyuant laquelle 
raifan Euttopc femble auoir eferit : Cétftr quam ex Oriente ViElor reuerfm effet 8. ld. lanua ~ 
rij , ton* primant ~4ugvf}ns eojjuodRemp. taxent , confUut4tus eSl. ^itque eo diejammam reram po~ 
tejlatem, quam Graci M onarchiam ‘vocant^tdeptas cfl . Tan t y-a quel’eflat de Rome apres auoir 
perdu fà ferme de Republique fut totalement confcrmc en Monarchie fans contredit 
d’aucun: pour ce que les plus farouches eflotétmorts aux . batailles ou par proscriptions: 
8c que le refie des nobles voyans les plus prompts à feruir eflre efleuez aux biens 8c hon-j 
neurs, voire auancez par le moyen de telle nopfueauté, aima mieux ce qui efloit affeuré 8c 
prêtent, que fefbrmalizer auec danger pour les chofès anciennes. Ioind que cefle muta- 
tion ne fut trouuee mauuaifè des prouinces de l’Empire : d’autant qu’elles ne fc voyoient 
point affeurees fouz legouuernement du Sénat 8c au peuple, à caufe des querelles des 
[grands, auaricc des Magiflrats,& qu’il n’y auoit pas grand fupportaux loix, puis quelles 
jefloient renuerfees par force, par menées ou par argent . Qui ferable eflre auffi la caufe 
pourquoy les Romains referaient la four ce 8c origine des ans qu’ils appelaient Augu- 
flans: lefquelsf comme did Cenforinus) fc comptoicnt de ce Confulat, & prenoient leur 
principe au premier iour de Ianuier, comme les Iulians:tellemët que L’annee qui eut pour 
Confuls Vlpius 8c Pontianus à Rome, efloit à fon rapport la 165. des Auguflans , 991. de 
a fondation de Romc,& 561. depuis la mort d’Alexandre. Ce qui fe rapporte bien à no- 
te fupputation. 
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H e r o d e s fit fortifier en crtemps,& baflir quelques places fortes en fon Royaume, j 
cfquclles il fit nommer Hcrodion,Alcxandrion,Hircanion. Iofephc. 

Ælivs Gallvs, gouucrna le pais de Syrie en ce temps fouz tiltre de Pro- 
conful. 

Cornelivs Gallvs eflant çafle du gouuernemcnt d’Egypte par l’Empereur, 
pour les fautes qu’il auoit commifes en fà charge, & enuoyé en exil,fc deffit foy-mefme de 
dclcfpoir. 

Avqjel temps auffi Polcmon Roy du Pont, contrada alliance & confédération a- 
ucc le peuple Romain. Dion. 

kkk iiij 
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Ç. CésaI Octavivs A vc.pourla8.foisConful,&: T. Statilivs Tav-| 

* Y Cantabrois,& Nauarrois,prcnans les armes contre les Romains, furent caufe de 

.aire f ouuri&lcTemplc de Ianus,pour la guerre qui fe commença contr’eux.Et auffi con 
tre ceux du Marquifàt de Saluffc,qui fe rebellèrent. Dion,Suctone. 
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H e R o d e s donnant & oftarit à ceux que bon luy fcmbloit la fouucraine fàcrificaturc 
des Iuifs,cn demift Icfus qu’il auoir pourucu auparauant: fie puis en inueftit Simon fils de; 

Boëthus natif d’ Alexandrie, en faueur de ce qu’il eftoit fon beau-perç. 

A v qX e l temps aulfi,qui eftoit laij.anncc de fon règne, vne fechercflc non accooftu-l 
mec, engendra vne grande fterilitc en Iudce, qui fut fuiuic d’vne grande famine, fie puis 
dVne horrible pefte fi£ mortal ité, tant d’hommes que de beftes. Iofephe liu.15. 

Phr.aHar.tes Roy des Parthes,abufat de l’heur qui l’auoit aecopagné en toutes les 
affaires & exploits de guerre qu’il auoit fait fur Antonius & fur tous les autres Capitaines 
Romains, ch eftoit deuenu tant infolent, qu’ilen tra&oit fes fubjc&s beaucoup plus ty- 
ranniquement qu’ils n’àuoient accouftumé d’eftre , iufqucsà ce qu’ils ne le peurënt plus! 
fupporter. A caufe dequoy ils l’auôient cy deuant chaffe& enuoie' en exil ; fubftituant vn 
Ti ridâtes en fon licu,qui les gouucma l’efpace de quelque temps corne leur Roy , iufques 
i ce qu’il vit reuenir Phrahartes auec vne grade armee de Scythes pour fe remettre en fon 
eftat.Lors fe deffiât de fe$fbrccs,il luy qui&a laplacej&dcuatqu’auoir vculc loup, il fe re- 
tira auec Vne grade trouppe de fes amis vers l'Empereur AUguftc,lorsqu’il eftoit allé faire 
la guerre en Efpagne,où il le trouua.£t poureequ’il luy mit entre fes mains l’vn des fils de 
Phrahartes qu’il auoit furpris fie amené auec foy , Phrahartes enuoiades Ambaflàdeurs 
.pour redemander l’vn fie l’autre, aufquels le fils fut bien rendu, mais Tiridaccs fut refufe, 
pl qui on affigna vh honnefte cftat pour fon-cntrctencment,tant qu’il voudrait demourer 

entre les Romains. Iuftinliu.4i. ‘ 

A m 1 n t h a s Roy d’vnc Tetrarchie delà Galatic fie de Lycaonie, mourut laiffant plu- 
fleurs enfans;aufquçls l’Empereur ne permit de fuccedcr à leur pere.Le Royaume duquel 
il mit au rang des prouinccs Romaincs.il inueftit auffi au incfmc temps Iuba, fils du der- 
nier Roy Iuba de Mauritanie, d’vne partie de la Gctulie,en rccompenfedu Royaume qui 
auoit cftéofté par Ccfar àfonfeu pere.CeIubafutautcfmoignagedes anciens , homme 
de grand fçauoir,mcfincmcnt ch l’agriculture, fie des chofes naturelles. Dion. 1 

C. César. Octavivs Àvg. pour lay.fbis Conful, auec M. Ivni 
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A V G V S T e ayant entrepris de faire la guerre en perfonne aux Cantabrois^qui font au- 
iourd’huy les Nauarrois ô c Bifcains)&: leurs alliez , fut arrefté dVne maladie fur les fron- 
tières d’Efpagnc.Parquoy il donna la conduire de fon armée à T. Canufius , fie Anti- 
ftius : lcfqucls allèrent trouuer fes ennemis rangez en bataille, qu’ils chargèrent de fi bone 
façon qu’ils en obtindrentvne glorieufe fie mémorable vi<ftoirc:par le moyen de laquelle 
force leur fut de rcccuoir le j oug de l’Empire Romain. D’autre coftd Terentius Varro 
chaftia fi lourdement les Salufficns de leur rébellion en vne, bataille qu’il gaigna fur eux, 
que la plufpart de ceux qui en refterent, fc laifferent vendre par luy à l’encan commeef- 
claues Et par ainfi cftans ces deux prouinces en ccftc forte traidccs fie appaifees , fie qu’il 
n’y auoit aucun trouble ailleurs,lo Temple de lanusfutpour la y. fois , au retour de l’Em- 
pereur, fermé à Rome. Dion,Florus, 
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A v g v s t e afin de retenir en crainte , & en obcifTance les deux nations par luy nou- 
ucllement fubiuguces, fi t fonder deux villcs,nommces de fon nom,l’vne au Marquiiàt de 

Salufle.' 
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Saluflés , qui fut dide ^ iugujh prxtorix , pour cc qu’il l’afligna pour demeure à quelques 
vieilles bades des cohortes Prétoriennes: &: l’autre en Elpagnc, qui prit le nom Ü^iugufta, 
Emerïtx , pour ce quelle fut donnée aux vieilles bandes qu’il licentia des armes, &cft celle 
qui fe did auiourd’huy Mcrida. Strabo liu.14. Dion. 

V n grand nombre d’exccllens elprits &: grands perfonnages, tant poètes qu’Oratcurs 
de marque, florilloiét en ce liecle en Italie, comme V irgilius, Varus,Plotius,Galgius,Fuf- 
cus,lcs deux Gifqucs, Alinius Pollio Me/l'alla, les Bibules,Seruius,Furnius,Horace,Oui- 
de & autres: de forte que depuis le temps de Porcius Cato,& le premier Africain , Rome 
a touliours efté peuplee d’exccllens efprits. Mais ce liecle d’Augufte a cftéquafi le der- 
nier qui retint la naturelle faucur,fubftancc,&: propriccc de fa langue Latine, fans aucune 
corruption: car depuis par fucccllion de temps, elle fert alla en abaftardifant toufiours, 
iufqucs à cc quelle deuint toute barbare, comme elle a continué tfeftri>iufques à noftreU, 
temps. 

C. César. Octavivs Av g. pour la 10. fois Conful , aucc C. N 
B a n v s . 
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Les Cantabrois,contreuenans àlapaixquileurauoit efté donnée, fc rebelleront in- <***^ ■''J ^ 
L. Æmilius en fon nom contre eux, qui ne f y acquift pas moins d’hôneur à les fubiugu 



' AA / 

continent qu’ils fccurcnt l’Empereur eftre de retour en Italie. A caufcdequoy,il renuoya 



qu’auoit faidCarilius. Dion. ~ 

Ænvs Gallvs fut le premier des Capitaines Romains, qui mena vnearmee de- ^ ^ 

dans l’Arabie heureufc,pour la réduire en la fubiedion de l’Empire. Mais il trouua l’air - ** 

d’icelle li aduerfairc à fes gcns,& le chemin tant pembje, que force luy fut de les ramener , ^ 

fans rien faire. Dion / ^ /" k* - 7/V T' . 
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L’Æth iopie qui confine l’Egypte, cftoit en ce temps gouucrncc, comme rccitcp^ < “ 4 ^^^"‘^ rv * / ^' 



Dion, par vnc Roinc nommée Candace, de figrâd courage, qu’ellcfe fit chef d’vnc armee 
d’Æchiopiens,qui entrèrent en façon d’ennemis dedâs l’Egypte, lors que Lepidus,&: Lol-j 
lius furent Confuls. Mais ils furent honteufement rcpouflczpar C. Petronius Capitai- 
ne Romain. A caufc dcquoy,cllc luy enuoya parler de la paix, qui luy fut finalemét accor 
dcc. Au rcfte,fi c’cft elle-mefmc qui viuoit encore au temps de l’Empereur Tibcrc(comme 
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tefmoignéc Strabo,& l’hiftoirc des Adcs des Apoftres) il faut que fon règne, &ià vie ay|t 
efté de fort longue duree, ou qu’il y en ait eu deux de mcfme nom. 



ey 



C. César Octavivs Av g. pour la xi. fois Conful, aucc Cn. Calphvr 
n 1 v s P 1 s o. 

A v g v s t e , cftant tombé cn vne tres-dangereufe maladie, de laquelle il fembloit au 
iugement des hommes ne deuoir plus releucr, fut toutesfois fi heureufementpenfé par 
Antonius Mufa fon Médecin, qu’il reuint à conualefcence. Cc qui acquift non fculemét 
vn grand honneur audid Mufa, mais aufli vnc bonne opinion de la fciencc de Médecine. 

n fnicur dequoy Augufte concéda vn priuilege aux profefleurs de ladidc fciencc, par lc- 
]ucl il les déclara fracs &: exempts à l’aduenir de tous fublides & charges publiques à Ro- 
me. I)ion,Zonare. 

M. Marcellus nepueu dudid Augufte de par fa feeur, mourut en cefte mefme annce,e- 
(Lmt en la fleur de fon aage,en laquelle il promettoit quelque bonne chofe de foy à l’ad- 
ucnir: &c fut à caufe de cela merucilleufement regretté Sc fort magnifiquement inhume. 
Qui fut caulé de faire partir d’ Afic M. Agrippa, où il efl oit allé pour cuitcr les ialoulies qui 
cftoient entre luy & ce icune Marcellus, pour reuenir à Rome, où l’Empereur Augufte luy 
fitcfpouferfiiceur Iulia, femme impudique. Au mcfme ConfulatauflîTiberiusClaudius 
Ncro,qui fut cy apres Empereur, cftant cn la 19. année de fon aage exerça la dignité d’E- 
iilc aucc grand honneur &: réputation. 
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Ç e s t B ânnee, qui cftoit la 30 b. depuis le trcfpas du grand Roy Alexandre , & ai. de la 
principauté d’ Augurte, fe fit au dire de Panodorus ancien autheur Grec la reftitution de 
l’an Embqhfmeou Intercalaire des Egypticns,laquelle il appelle Apocataftafin , déclarât 
quelle commcnçoit toufiours le ao.iour d’Aouft,ô£ faccomplirtoit au bout de 1460. ans, 
qui cftoit le grand an Cinique des Egyptiens. le croy qu’il a aufli voulu entendre par cela 
que les Egyptiens commencèrent lors d’adioufter le iour de Biflcxte à leur annee, fuiuant 
l’exemple des Romains, duquel ils n’vfoientauparauant. Comme nous auons trouué vn 
ancien fragment de certain Chronographc Grec, qui ne fcft nommé. A caufe dequoy Al- 
bategnius Aftrologue Arabe a fait mention de certaines années qu’il appelle Alkept , les- 
quelles il commence de compter du temps que les Egyptiens commencèrent de Raccom- 
moder à la forme d’annec que tenoient les Roinains,fuiuant l’ordonnance de lui. Cefar, 
fc defiftans de l’ancienne qu’ils oblèruoient auparauant: & Icmblc qu’il ait voulu rappor- 
ter leur principe à Pan7.dc Romc,dilànt que ce fut 287 .apres le règne de Scleucus, qu’il 
appelle de Hilcarnain. 

Les A£turiens& Cantabrois/aifant leurs apprefts pour fc rebeller contre l’Empire, 
furent fi bien preuenus par Carifius,& C.Furnius qui les aflaillirct diuerfement,que force 
leur fut de remettre bas les arme?,& de reprendre le joug. Dionliu.34. 

M. Clavdivs Mar.celivs, & L. AR.R.VNCIVS,Confuls. 

Comme toute l’Italie eftoit mcrucillcufcment affligée de perte & de famine , les Ro- 
mains attribuans la caufe de celle malheurté à ce que l’Empereur Augurte f cftoit defirté 
celle annee d’exercer la dignité Confulairc.Le voulurent quaficontraindre de prendre la 
Di&ature: laquelle toutesfois il rcfela de tout poinét. Mais il accepta feulement à perpé- 
tuité la dignité de Tribun du peuple, qu’il exerça dés lors,&donna exemple à lès fuccef- 
feurs de fe ioindre le tiltre de Tribuns, aucc le nom d’Empcrcur. De forte que Je nombre 
des années qu’ils auoient cfté T ribuns,môftroft aufli celles de leur Empire. Dion & Onu- 
firius. Lequel toutesfois doubtc fil faut attribuer cecy pluftoft à l’an precedct.Ce qui 1 cm- 
ble aulfi ertre le plus véritable. 
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Estant Artanafdes Roy des Medcs,& de l’Armenie mineur décodé, Augurte donna 
le Royaume de ladiéte Arménie à vn nommé Archelaus,rcfèrué la Comagenc, dont il fit 
Roy vn Mithridates.Mais il fit chalfcr par Tiberius lé Roy Arrabazes,felon d’autres Ar- 
taxias fils d’Artanafdes,quc M. Antonius auoit fait mourir, de la grande Arménie pour y 
mettre en fon lieu fon frere Tigranes à la pétition des Arméniens, qui auoient occis le dé- 
fend deuant l’arriuce de Tibcrexommc tcfmoignc Dion liu.54.Mais Cornélius Tacitus 
liurc 2. déclaré qu’Artaxias ayant cfté mis à mort par fès propres parens, Augurte donna 
charge à Tibère d’aller fubftitucr Tigranes en Ion lieu.Combien que Velleius Paterculus 
appelle Artanafdes ccluy que Tibère cftablitau Royaume d’Armenic,aprcs qu’il l’eut ré- 
duit auec les légions Romaines en la puiflànce du peuple Romain. 

A v g v s t e délirant aller vifiter l’cftat des prouinccs loingtaines de fon Empire , par- 
tit celle annee de Rome: & citant arriué par mer en la Grèce, il y acheua le relie de ce 
Confulat. Et apres auoir ordonné es villes d’icelle , ce qu’il luy fembloit élire expédient, 
paflà l’cfté enfuyuant en Aiie,où il dilpolà de l’cftat de la Bithynie: & puis priuales Cyzi- 
ccmens,Tyriens,&: Sidonicns de leur liberté, quand il paflà par leurs villes pour ce qu’ils 
auoient maflacrez aucuns citoyens Romains. Dion,Zonare. 

Q^Æmilivs Lepidvs, & M. L o l l i v s,Confuls. 

S ovz lefquels L.Sempronius Arratinusfeftantvaillammcntportéenlaguerrcqu’il 
auoit menée à quelques peuples d’Afrique qui feftoient rebellez , où il auoit gaigné quel- 
ques 



Digitized by 







de la Bibl.hiftorial 



e. 



671 



ques vi&oircs fur eux, fut trouué digne d’en triompher à Ton retour à Rome.Faftes Con- 
fulaircs. 

M, A g *. i .p p a , gendre de l’Empereur Auguftc , fut le premier par luy in- 
ftitué gouucrncur de la cite de Rome, quand il alla viliter les prouinces d’Oricnt. 
Oion. 
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Herodis cftoit en la 17. année de Ton régné, quand Augufte arriua en Syrie , où il 
l’alla .trouver: & fut lî bien receu qu’il luy adiouftaàfon Royaume celuy qu’on appclloit 
de Chalcide,aucc la Trachonitc 3c Bathaneei& luy bailla permifllon quant 3c quant d’in- 
ftitucr Ton heritier, celuy de Tes cnfàns,que bon luy fembleroit . Outre laquelle faucur , il 
luy donna le tiltrcdctroifiefmcgouuerneurde l’Empire. En recongnoiflance defquek 
bénéfices, Herodcs crigea 3c confacra vn temple fort magnifique en fon honneur en Iu- 
dce. Iofcphc. 

M. Appvleivs, 3c P. Silivs Nerva, Confuls. 

Frontin vs tefmoigne,qu’ils furent en ceft eftat 13. ans apres le Gonfulat a.d’Au 
|gufte,& de Volcatius Tullus. 

Phraates Roy des Parthes , fçaehant l’arriuce de l’Empereur Auguftc en Afic fqt 
en cmintc,qu’il ne fuft là venu tout exprès pour luy faire la guerre,à caufe qu’il n’auoit en 
corc en rien fàtisfàit aux conucntions de paix qu’on luy auoit accordées auparauât : ren- 
uoya volontairemcnt(à fin dé deftourner la tempefte qu’il craignoit)les enfcigncs,&;Cor- 
nettes de guerre, que luy ou les predeccflcurs auoient gagné fur les Capitaines Romains, 
[auec tous les prifônniërs 3c captifs de la ilatiori Romaine qu’il auoit en Ion Roya um e. En 
faueurdequoy la paix fut confermec auec luy: ppur fçqrctc de laquelle Phraates luy cn- 
uoya pluficurs de fes fils en oftage. En quoy Augufte fit plus par la grandeur de fon nom 
feulement, que n’auoient peu tous lesCapitaincs Romains auparauât luy par leurs armes. 
Dipn 0 Iuftinliu.4z. 
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H i r p d es eftant en la 18. année de Ion règne, fit rebaftir le Temple de Hierufelem en 
beaucoup plyis grande magnificence 3c fumptuofiré qu’il n’eftoit auparauant : mettant 
[telle diligpnçe après à le faire venir à chef, que fon œuurefuft paracheoé au bouc de huit 
ans. Auraefçtié temps aufli il fit reparer la tour de Straton,& amplifier aufli grandement: 
3c puis la fit nommer Cefarec, Iofephcliu.ij.&i6. 

P. Vïrgilivs Ma ro, prince des Poètes Latins,mourut. Eufcbe. 

X.. Cornelivs Balbvs natif des Gadcs en Efpagnc, fut en ce Çôfulat enuoyé 
contre la natiô des Garamantes en Afrique, laquelle il fubiugua,&: mit tout le pais en l’o- 
beïfTancc du peuple Romain. En faucur dequoy il fut le premier de tous les Capitaines e- 
ftrangets qui triompha dedans Rome . Pline liurc cinquiefme , Fartes du Capitole , $ 0 - 
linus. - - : - 

C. Sintivs Sa'tvrninvs, 3c Q^Lvcretivs Vespillo, 
Confuls . 

Les Cantabrpis voplans derechef remuer mefnage contre le? Romains , furent bien 
tort apres fi bien mattez par M. Agrippa ( nonobftant que ce fut auec peine & danger) 
qu’il n’y faillut plus retourner : car il les defnichadc leurs montagnes 3c retraites , 3& les 
fit venir habiter en la plaine. Mais auffi toû q ce feu là fut cfteind, vn autre fe ralluma en 
la Pannonie: pour ce que les Pannonicns prenans les armes , commencèrent vnc cruelle 
•mètre aux Romains, qui fut dite Pannoniquc: la première conduire de laquelle futdô- 
"icc à Nero. En ces entrefaites l’Empereur Auguftc fait de retour de fes voyages d’Oricnt 
1 Rorae,pour remedier à quelques (éditions qui f y cftoient cfmcuës. Par la fa&ion d’vn 
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Egnatius Ruftus, lequel ayant cy deuant exercé lapreture ic edilité par lafaueur du peu- 
ple, fe voulut encore ingérer fouz l’cfpoir de la mefrne fàueur de briguer le Confulat. Et 
pource qu’il f elloit rendu par fa mauuaifc vie indigne d’vn tel honneur , Scntius Conful 
f oppofa a fa pétition, & empefeha qu’il n’obtint fa pétition. Dont il conçeut vn tel dcfpit, 
qu’il fc mit de confpiration aucc quelques-vns pour faire mourir Augufte. Laquelle en- 
treprinfe e liant dclcouuer£c,il fut par fentcncc de iuflice exécuté à mort : comme tefmoi- 
gneVellcius Patcrculus aucc Dion, lefquels loücnt grandement ce Sentiuspour la fèue- 
ritc dont il vfa en ce Confulat, à repoufîcr ceux qui demandèrent les offices & dignitez 
publiques, filles voyoit indignes parleurs mauuaifes mœurs d’afpircr à telles charges. 
Velleius Patcrculus auffi déclaré outre,que celle guerre d’Efpagne fut entièrement mile 
à fin en la 220.annce apres que les Romains eurent commencé de guerroier en Efpagne. 
Ce qui fcfloit fait au Confulat de Scipion & de Tuditanus. Mais ce qu’il adioufle , que 
cccy aduint jo.ans deuant le Confulat de M. Vinucius, nous fait penfer que cela cfl ef- 
crit par la faute des cfcriuains , ou le foupçon efl qu’il y a des Confulats tranfpofcz fouz 
Augufte & Tibcre. 
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Cn. CoRNELIVS LeNTVLVS, & P. COS.NILIVS LENTVLVS,Confills. 

S o v z lefquels M. Agrippa, gendre de l’Empereur Augufte, fiitfaiét Tribun du peuplej 
pour y. ans. Dion. 
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Environ ce temps, la ville qui fc nommoit anciennement Samarie , fut reftauree 6 c 
remife fus par Hcrodes,qui la fit auffi nommer cn l’honneur de l’Empereur Augufte a Sc- 
baftc,qui fignific autant qu’Augufte.Eufèbe. 

C. Evrvivs, & C. Ivnivs Syli ANVS,Confuls. 

S o vz lefquels les£rands jeux fcculiers, furent pour la y. fois célébrez à Rome , SC 109. 
ou tio.ans apres la quatriefmcpar l’ordonnance de l’Empereur Augufte : félon que recite 
Dion liu.54.Phnc liu.7.chap.4S.diâ que ce fut 63. ans deuant ceux que Claudius fit cn 
fon 4.Confulat,oufclon Cornélius Tac.liu.11. 64.cn y comprenant les deux extremitez. 
Dion & Cenforinus adiouftent l’an 7j7.de la fondation de Romc.En quoy Onufriüs pè- 
lent qu’ils ayent fuiuy la fupputation de V arro,qui conftituoit la fondation de Rome en 
la 3. année de 1 ’Olymp.é.Et auoiteftéautheur à Cefàr d’y rapporter ( comme il fè perfùa-j 
dc)l’origine& principe des ans de Rome: cn changeant l’ordre quon obfcruoitaupara- 
uant à les compter, qui nous cfl reprefenté és Tables du Capitole: félon lequel ce Confu- 
lat eft attribué à l’an 73$.feulcment de Rome, qui félon V arro feroie le 737. Combien que 
nous auons monftré cy deuant, ce qu’il fàilloit croire de ce changement. 
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E n v 1 r o N ce temps, Marie, mere de noftre Seigneur IcfusChrift , félon la chair, naf- 
quiten la ville de Nazareth de Galilée. S.Hicrofmc. 

M. L o l l 1 v s, allant au fccours de Rhymetalces oncle & tuteur des fils de Coccys, 
Roy de Thracc, alliez de l’ Empire, fubiugua Ta nation des Bcflès , Sc puis fen reuint con- 
tre les Sicambricns, Vfipctcs Sc Ten&hcrcs qui auoicnc en bcaucoupde fortesoffenfe les 
Romains. Mais quand ils entendirent les apprefts qui fc dreftoient contr’cux , ils enuoye- 
rent leurs Ambafïâdcurs,quifcfubmircnt humblement à la paix. Cependant C.Lucius 
cftant allé aptes Lollius au fccours dudiét Rhymetalces, contre les Sarmatcs, les contrai- 
- gn« 
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gnithonteufcmentderepaflcrlcfleuuclftcr. Dion. 

L. Domitivs Ænobar.bvs, te P, CoilneliVs Scipjo , Con- 
fuls . 

A v temps dcfquels, l’Empereur Aùgufte partit de Rome, pour aller vifiter l’eftat des 
jGaules: mais cependant aucunes nation; des Alpes, des Elpagnes, de la Dalmatie, des 
jPannonies te du Noric , recommencèrent à tumultuer , A quoy toutesfois leurs gouuer- 
ncursobuicrcnt,dcfi bonne heure, que l’Empereur demeura par tout, le plus fbrt&obey. 
Dion. 
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Les Grifons dids Rheti,& les Vindelicics , habitans le pais de Trente, auoient fou- 
uent faief des courfcs & voleries fur les Gaules. A caufè dequoy la charge de les reprimer 
fut donnée à Drufus frère de Tibère, qui les vainquit premièrement te fubiugua par le 
moyen d’vnc bataille qu’il gaigna fur eux. Mais quand ils fe furent de rechef cimeuz Ti- 
berius y alla, qui ne les (iibiugua pas tant fculcmêt, mais aufli les meit en cftat de ne le pou- 
uoir plus rebeller par apres. Dion liu. 54. Vellcius Patcrculus toutesfois clcrit,quc Tibe- 
rius te Drufus feirent la guerre tout en vn mefme temps à ces peuples là, combien que ce 
fut chacun à part foy te en diuers endroids. 

M. Livivs drvjvs, & L. Caephvrnivs Piso,Confuls:Tiberius,beaufils 
d’Auguftc, & qui fut Empereur apres luy , exerça celle année la Qucfturc. 

A v qxe L temps auifi l’Empereur Auguftc, enuoya plufieurs Colonies du peuple Ro- 
main es Gaules & Elpagnes. 

C e fut aufli au mefme voyage, qu’il diuifà(comme les autres elcriucnt la Gaule en qua- 
tre parties, auançant la Prouince d’Aquitaine iulques à la riuicre de Loire, &impofant 
les cens par toutes les Prouinces que Iules Celàr auoit conquiles te chargées leulemét de 
quatre cent miïïe'SeJlertium. Or Auguftc voulut que la Prouince Narbonnoilc paiaftvn 
censrcd,&? lcsautrespcrfonnehqui nepeut eftrcleuédu commencement bicnailemét 
par la malice d vn Licinius Gaulois de nation affranchi de Iul.Cefar. Lequel eftat trauail- 
lc par A ugu fte eïi Gaule, trauailla le pays de leuees fl excefliucs qu’il ne leur laifla rien der- 
rière. Et fl il deuint tant infolent , que nonobftant que le cens fe cueillit tous lç$ mois , il 
en vouloit conter quatorze en l’amdifant que Décembre n’eftoit que le dixiefme,comme 
il anparoifloit par Ion nom, te que les autres fappelloient Auguftes. Parquoy eftantaccü- 
fé deuant l’Empereur pour fes concutions, il le mena en là maifon : où luy monftranr les 
grands tas d’argent, luy feit croire qu’il les auoit aflemblcz pour aftbiblir les Gaulois, te 

3 uc les ayant gardez à cefte intention, il luy en fàifoit lors vn prclcnt. Ce qui fut l’origine 
t la rcuoltc d’aucuns Gaulois, te de l’cfineute des Sicambriçns. Dion, 
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Asander Roy du Bofphore de Thracc mourut de regret de ce que l’Empereur Au- 
gufte auoit donné la fupcrintendàce des affaires de la guerre à Scribonius aagé de 93. ans, 
ayant pair Ion tcftamentinftitué fa femme nommée Dînanus, (qui cftoit fille du Roy 
Pharnaccs, te nicpcc de Mithridatcs le grand ) fon hcritierc en Ion Royaume. A càufe de- 
quoy elle le remaria à vn Scribonius, qui fedifoit aüfli nepueu ou arrière filsdudiél Mi- 
chridates: te s’emparèrent enlcmblcdudift Royaume du Rofphorcfans le contentement 
de l’Empereur. Qui fut caufc que M. Agrippa donna la charge à Polemon Roy d’vnc par- 
tie du Pont, de les dcchafler. Mais quand il le fut mis aux champs pour ce faire, il fut ad- 
uerty, que Scribonius appelle d’autres Sempronius, cftoit occis par les Bofphorans : lcf- 
qucls toutesfois ne le deliberoient de luy bailler entrée dedans leur pays , linon de force, 
tellement qu’il leur donna bataillc,donciI gaigna la viéfcoire. Si cft-çc toutesfois qu’il fal- 
lut qu’Agrippa vint encore à fon fccours: à la venuë duquel les Bofphorans mirent bas 

■■ 1 ■— ■? 
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Scs ar mes,rcceuant lediâ Polçmon pour leur Roy , à qui le Royaume de la Colchide fut 
aufli lors adioufté en efpoufantleur Roync Dinamis:pour laquelle chofe mile à fin, Agrip- 
pa ne voulut triomphcr.Mais il fut le premier à qui les ornemens triomphaux furent cn- 
uoyez par l’Empereur.Qui eftoit vne manière de recompéfe honorable au lieu du triom- 
phe, i'el on Dion liu.y4.1ofephc adioufte qu’Hcrodcs Roy des Iuifs accompagna ledid 
Agri ppa en tout ce voyage au Bofphorc & du Pont. 

Cn. Cornelivs Lentvlvs, & M. Cicinivs C ra s svs,Confuls. 

L e premier defqucls fut enuoic contre les Getulicns , qui auoient pris les armes con- 
tre l’Empire Romain , où il fit fi bien qu’il les fubiugua , & fen acquift le furnom de 
Getuliquc. 

Du Monde. 411 6 j Sepmaines. 6 | Empereurs. 50 

Olympiad e. 4 | R.dtsluifi. 15 ) De Rome. 740 

Tiberivs Clavdivs Nero (cy apres Empereur) & P. Qvinctilivs 
V a r v s Confuls. 

A v temps defqucls l’Empereur Augufte,aprcs auoir reformé l’eftat des «Gaules , & des 
prouinces d'occident à fit volonté, fen retourna à Rome, où M. Lepidus , qui auoitefté 
cy deuant fon compagnon au Triumvirat, mourut en l’cftat de grand Pontife. Au moyen 
dequoy Auguftc mefme luy fut fubrogé & fubftitué en ccftc dignité. Dion , Suetone, 
OUidc. 
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Qv o y que l’Empereur Auguftc euft à fon opinion bien pacifié les Gaules, fi cft-ce que 
auili toft qu’il en fut party,ceux qui auoient cfté mal traiâez par Licinius,ne fc peurent 
tenir de remuer mefnage,mcfmcment ceux qui feftoienc retirez en Germanie vers leurs 
parens voifins & alliczdcfquels cfmcurent fi bien les Sicambriens,Vfipctes & Tanétercs, 
fouzcfpoir de faire cfmouuoir toutes les Gaules aueceux,quils firent vne armee com- 
mune, de laquelle vn nommé Melon eut la conduidc. Lequel ayant trauerfé le Rhin,mit 
lacaualerie Romaine en routteauec le Colonel d’icelle nommé M.Lollius,qui y perdit 
(au dire de Paterculus)l’cnfeignc delà cinquiefme légion. Acaufe dequoy l’Empereur 
Auguftc depefeha Drufus contr’eux, lequel fapprocha fi près d’eux qu’il les contraignit 
de repafter le Rhin,& puis pour les cmpcfchcr de plus faire telles entreprinfes, entra par 
Hile de Hollande dedans le païs des Friions qu’il fubiugua premièrement, & puis delà 
dedans la Sicambrie,d’où il fut contraind de fortir pour fen retourner à Rome, àcaufe 
de la furuenue de l’hyucr attendant le retour de la Primc-vcrc . Apres auoir toutesfois 
laifle des garni fons tout le long du Rhin afin de les deftourner de le repafle r, d’au tant que 
les Romains n’auoient faid cas auparauant que des parties mieux peuplées de la Gaule, 
laiflant tout exprès les autres qui leur fembloient de peu de valeur,ffoides & inutiles. 
Dion. 

L’oevvre du Temple de Hierufàlem cftant venue à fin , Herodes fen alla à Rome, 
d’où il ramena fes deux fils Alexandre & Ariftobulus qu’il y auoit enuoyez deux ansau-j 
parauant pour eftudier. Iofephc. 

M. Valerivs Messalla, & P. S vl pi tivs, C onfuls. 

Les Pannoniens fai fan s monftrc dp fc vouloir rebeller , furent tellement eftonnez de 
la venue dcM. Agrippa contr’eux, qu’ils fc defifterent de leur rébellion. Qui fut caufe que 
il fen retourna en Italie, où il mourut, au grand regret de tout le peuple Romain , mais 
principalement de l’Empereur qui l’aimoit fingulierement pour fes vertus.Parquoyayant 
affaire d’vn autre,fur lequel il fe peuft defeharger d’vnc partie du faiz des affaires de l’Em- 
pire, il choifit Tiberius à ccftc charge , luy fiiifànt efpoufer fa fille Iulia vefuc d’Agrippa, 
& puis fenuoya contre les Pannoniens, qui par la mort d’Agrippa , auoient appertemenr 
repris les armcs,lefquels il vainquit Sc fubiugua derechef, par le moyen des Scordifques, 

q i,i 
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qui le feruircnc loyalcmcnccn cçvoyagc. A l’oécafion de laquelle vi&Oirc , 1» Sénat luy 
en voulût deccrneéiééHbmphesMàis Augufie voulut qu’il fc contentàft: feulement des 
orncmens-criomphânx qu’il luyetfHoya comme ilauoic fàiéfc aqtresfois à Agrippa. Ainfi 
que Dion ccfmoignç, Combien que Suetorieeftime que ce fut le premier qui ci* êic ho- 
noré : Velleius Pacér çolus toutes fois affermé que eefte guerre fut commencée àuObhfu- 
iat de M, 'Agrippa , & : de M. Vïriucius, ccquiconfcrme noftre foupçon dés Gonfulàcs 
de ee temps, & fi d’aùanture ceux-là ne furçfit -Oonfuls extraordinaires. ; ! ; ’ 
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V n nommé Vologefes ouBulogefes natif du pays des Beflcs, Preftre de Baçéhus -,i fe» 
duifoitfi grand nombre depeuptetn ce temps par vnefaulfe perfuafion, qu’il leur donnoit 
;dc fa rdsgionqu’iLfefaifoirfuyure de grande multitude de gens de guerre , par le moyen 
dcfquels ii tua en voc rencontre Rhafciporisfils du feu Roy Cortys de Thrace, &(mejt 



aulfi fon oncle Rhimctalces en routte qu’il alla pourfuiurc iufques dedans le Chcironofr. 
le. Cependant qu’vn autre pciiple nommé les Sialctes rauageoientla Macedtfle, Mais 
quand h. Fifogouuerneur lors delà Pamphilie. fut venuau deuant d’eux , il fit retirer les 



vns apres les autres en leurs pays , 8c puis les pourfuyuit de telle façon, qu’il contraignit 
les vns de force, les autres de crainte de fe fou-mceçre à l’obeiffance de l’Empire Romain, 
félon que Dion, récité. Mais Velleius Patcxculus afferme, que çefte guerre dura l’efpace 

de crois ans. 7- 7.7 , : -j 

L a villedê Cdâreecommenccc dix ans au parauant a cité fondée par Hcrodes , fut a* 
cheuceccftc anqee.qqieftok la t8.de fon régné en l’Olimp.ipi. Ioféph. liu. 16- ch.$, 

L e Teinplq ctaianqs. fe vouloir refermer à Rome quand lés Daciens ayans paflcîefieu- 
uelftcfj^fîrent^wqiïescdurfqsfurlcsPtouincesde l’Empire, & les Pannonicns nour 



ue iitcr.j.hrent, quelques courtes iur les rpoumees ae 1 empire , oc les eannonicns .pour 
les trop grandes cxji«ipns qu’on fàifoit fur eux fc cumultuercnt. Mais quandi Tibcniis y 
fut alléjillesappai^açhpQude^mps. Dion liu. j4. 

QTÆlivs TyBE«.o, &r,P. Fabivs Maximvs Confuls v -7 

L e départ de Ty berius de laPannonic, donna occafion aux Dalmàtiêqs & Pannonics 
de reuenir à rébellion : Tellement que force fat qu’il retournait contre’ éjux,$î quilles 
pourfuyuift de toutes fàçqns parles fproreprçndrc Jeioug auquel ils ne fe pouuoicnt 
accouftymcr, Ce péhdjmt Drufus ' feit de fi beaux fàiâts fut les Sicambriens , 8c fur leurs 
alliez, quand il fut retourné de Rome contre eux qu’il acheuâ de les dpmpper 8c vaincre* 
les chafuincdçlà.les riuiercs de Vcfçr & Elbc,& puisféit baftir deux ponts à Bonne,& l’au* 
treà Oçfortîc auec plus de cinquante forts, furie bort de ces riuierçs 8c celle du Rhfn,ie£. 
quels feflas habkez» 9 .nc efte caufé de fonder plufieurs villes tcllçs que Majçcc, Çologne, 
ScrafbourgjVotmc.SjSpire, Bafle & autres, Pion. -. ,. 7 

En laquelle annçç aulfi le prçnycr Tygre ajîpriupife fut preférité par l’Emperéur ’Au- 
gufte dedans le Théâtre de Marçcllus, au* i^iixqu’il fiffcelçbrcràla dediçation 4’içcluy. 
Pline liu, $. ch. 7 , 7 ^ .1 i \ 
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I v 1 1 $ s. A H x.b * j y s* Afilicanve 8c Çab iv s Maximvs. Çouzlcf- 
quels Çiaudius qui IVra Empereur apres Caligula nafquit le premier iour d’Aouft,# vçf 
quit 7lçpuisiufquesà.fan34. de fon aage. Suetone. 

Auquel temps auflî Horace Pru>ce des Poètes Lyriques mourut, Eufcbc, 
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6/6 Première partie 

Hfc R.P des mena enuiron ce temps la, guerre aux Arabes , ic gaigna quelques vi- 
âoirçs fur çux.Iofophe liu.16. Selon lequel aulfiSacurninus te Volumnius eftoicnrgou 
uçrnci#s du pais de Syrie pour les Romaios.Mais le Royaume de Cappadocic cftoit g 
ueméparvnRoy,quirenommoitArchclaus.. > , 

Dursvs Ne*o, te L. Qvinctivs CR.is*iNvs,Confuls. 

C 1 .Drufus fut celuy,qui auoit faiâ cy deuant de fi beaux faids de guerre (ur les Ger- 
mains, & en auoit rapporté de glorieufes viâoircs. A caufo dequov quand ils fe furent en- 
core remuez, il partit de Rome au commencement de ce Confulatpour aller contr’eux, 
nommément ceux qui (’appcUoicnt Caches te Chcrufccs,lcfqucls il vainquit & fubiugua 
ded ansfeur pais. Tellement qu’il le foubmit à l’Empire Romain,iufqucs à la riuiered'El 
bc,qui l’empefcha d’eftendre Tes conqueftes te vidoires plus outre. En fàueur dcfquelles, 
le furnom de Germanique luy Fut donné. Mais ainfi qu’il f’eftoit mis en chemin pour rc-j 
palfer te Rhin vne maladie le furpric, à caufo delà froiflèurc qu’il reçcut eftant tombé de 
fon cheual jdc laquelle il mourut,au grand incereft de l’Empire Romain. Parquoy la char- 
ge de pourfuiure la guerre Fut transFeree à (on frère Tyberius (qui fut apres Empe 
reur) lequel f en acquitta Forcvertucufcment. Dionliure jy. Vclleius PaccrÇulus, Eu 
itropiui. 

: L i s Décades de l’Hiftoriographe T. Liue,cfquclles il auoit compris toute l’hiftoirc 
Romainc,dcpuis ^fondation delà cité fo finiffoient au temps que ledid Drufus mourut, 
auquel aullî Faucheur floti/Toit. 
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H r i Q d e s eftant en la jo.annec de fon régné , fit mettre à mort les luges ordinaires 
de la’maifbrt de Dauid , te en fubfticua d’autres en leur lieu, qui cftôiénc nouuellcmen 
coniiertis à la loy Iudaïque.O urrc-plus il fit tuer le mary de la fitdr Sàlome, qil’on difoit 
eftre de la lignee de Dauid , te vn de fes propres fils qu'il auoit eu dVne femme qui eftoic 
jdc la mefme lignée, pour ce que le bruit couroicque le Ctmft promis en la Loy & aux 
Propheteç, qui debuoit eftre de la maifon de Dauid, eftoit défia né: Philo. 
v ' M k c t N a s qui a donné le nom aux amateurs te proteâcurs des gens de lettres te de 
fçauoir mburuc en ice Confulat. Dion. r 

L. Maîccivs Çensoxihvs, te C. Asiwivs Gai tvs 5 Confuls. 

Sovz lefquelsic mois des Romains zpptWèsextilis prit le furnom d’Augufte par l’or- 
donnance duSenat en l’honneur de l’Empereur Auguftc , pour les caufes te railons cx- 
potccs par Dion te Çcforinus,ou comme ic croyrois plus volontiers, pourcc qu’il lUiuoit 
le mois a qui on auoit ja fàiâ prendre le nom de fon pere & predeccireur.Tanc y a que Cé- 
forin afferme que cela le fie en la 20. année de. celles qu’il appelle Auguftales. 

Les Germains n’eftans encore bien domptez, furent caufe défaire partir .de Rome 
l’Empereur Auguilc pour aller és Gaules, afin d’eftre plus près du lieu de la guer re qu’il 
faifoic mener à Tyberius. Lequel ayant palfé le Rhin, & ayant faiâ plufieurs beaux ex- 
ploiâs de guerre, eftonna de celle forte les Barbarcs,qu’ils enuoierent leurs Ambâftàdeurs 
pourmiœsr de lapaix. Laquelle tootesfoisne leur fut accordée en la forte qu’ils lade- 
mandoient, parquoy Ty bere les pourfuiuit encor fi alprcnient, quilles fit venir au point 
où il vouloir, car Patcrculus afferme qu’il les rendit quafi tous çributaires.Et Suetone dé- 
clare qu’au moyen de la viâoirc qu’il obtint d’eux,!! les rcçeut tellement à compoficion 
qu’il prit te choifit 40.mille telles des Sycambticns qu’il tranfporta deçà le Rhin,& les lo- 
gea au pais le plus proche de ce flcuuc là où Fon cftime eftre auiourd’huy les Du£hcz de 
Gueldrcs,& de Clcues. Tellement que le nom des Sycamb tiens fut déflors comme effacé 
te aboly en la Germanie au dire de Cornélius Tacitus.Npjiobftanr que ceux de la Gaule 
le recindrent encor long temps depuis, pourcc que les Romains fo feruoict d’eux en leurs 
guerres, & en ciroient des bandes ou cohortes , qu’ils appel 4 oient Sycambriénes,defqucl- 
les ledit Tacitus a faiâ mention. Aurclius V iâor adkmfte que les Sueues te Caches hirct 
auffi quafi cxtcrminezpn ccfte gucrre.Finalement celle guerre ainfi mifo à fin acquift tant 
de réputation? quIHuy fut permis d’en triompher à Rome du périt triomphe: ic le Con- 
fulat prefcnté,qu’il exerça l’annec enfuiuant. 
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* L’ a r a b i e , auoit en ce temps vn Roy, nommé Dinca ou Aretha, lequel auoit fuccc- 
[déàObodois. Iofephc. 

TibeaiVs Clavdivs Nero, 5c Cn. Calphv*.nïvs Pis©. Tousdcux 
pour la z. fois Gonfuls. 

Lesqje ls toutcsfoisfontparDionyfiusHalic. liu. 1. attribuez ala 74 y. de Rome, 
ôc à la première année de l’Oly mp. 193. A caufe, comme cilime Onufrius, qu’il cftablifToit 
la fondation de Rome à la fin de la première année de l’Qlimp. 7.6c non à la fin de la 4. 
an.del’Olimp.6. comme les Tables du Capitole ont faiâ, Mais il femble au contraire, 
que cela fe doit auec plus de raifon entendre félon la raifon d’icelles; par laquelle l’an 745. 
an de Rome, commença deux ou trois mois deuant la première annee de là 193. Olimpi. 
iEt pourcc que felonl’intentioiLdu mcfme authcurlcConfulatfeitfonentrçc dans le fix 
ou fcptiefmc mois de la mcfme annee Olimpique, il f enfuit confcquetnment qu’il tenoit 
encore de la 743. année de Rome: outre ce que ic ne voudrois accorder à Onufrius que 
Dionyfius ait conte les ans de Rome depuis Ianuier en ccfl: endroiâ , ains depuis leur 
vray Principe, non plus que ic ne côfelleray à Mcrcator que ce tcfmoigaagc face aucune- 
ment pour fon opinion des Confulats, D’autant que Dionyfius dççlare exprcffcmept 
que lefdits Néron 5c Pifo entrèrent cn la dignité Confulaire, ellant la 193. Olimpiade ja 
commencée ce qui eft formellement contre luy. Cependant encor que ce Çonfulat 
femble par le mcfme tcfmoignagc cftrc bien fitué cn fon lieu , parOnuftius5c Sigonius : 
fi eft-cc toutesfois qu’il n’empcfche point qu’aucuns des precëdens 5c des fubiêquens 
n’ait efté tranfpofé. Comme aucuns pairages de VcIlciusPatcrculus^Sqcçonç^ Dion 
nous font fpupçonner. 
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Titivs gouuemoit la Syrie pour les Romains en ce temps , iufques auquel auffi L: 
Florus a conduit fon Epitome de l’hiftoirc Romaine: Qui nous faiét aufli eftimer qu’il e-i 
loit de ce mefme tcmps.Comme cftoit femblablement C.Iulius Hyginus grammairien, 
"urnomé le Polyhiftor, 5c Thrafillus l’ Aftrologue familier 5c domeftique de Tiberius,au 
quel il predifoit toute fà fortune comme elle luy aduint. Dion, Iofephc, Eufcbe. 
D.Lælivs Balbvs, 5c C. Antistivs Confuls. 

T iguanes Roy d’ Arménie décédé ou mis à mort par Tibère, eftant acçufé commej 
di& Iofcphe enuers iceluy paries propres fubieéb, Phraates Roy des Parthes f empara de 
ladi&e Arménie, que l’Empereur cftimoit eftre en fa collation. A caufç dequoy jr donna 
la charge de la retirer à Tyberius qu’il auoit fkift au parauat Tribun du peuple pour y .ans, 
lequel toutesfois n’y alla pas, mais farrefta en la ville de Rhodes , comme pour y vouloir 
vaquer à l’cftude des lettres. Mais c’eftôit pour y dieerer la fkfcheric qu’il auoit, & de ce, 
que l’Empereur auoit créé. L. 5c Caius Cefàr fils de faillie, 5c de l'impudicité dc’fâ fem- 
melulia. Pour raifon de laquelle fon perel’cnuoya celle annee en exil en vne lfle,5c cha-| 
ftia ceux auec qui elle ic forfaifoit, tellement qu’on di<ft, quclePoëte Ouide fut pour cl 
le confiné en exil perpétuel au pays des Gethes : ÔC plufieurs autres grands peribnnages! 
.]ui font nommez par Vcllcius Paterculus punis criminellement, lequel toutesfois attri- 
bue cela à vn Çonfulat, auquel AuguftcfutConfulauecQallus Canfnius 30. ans deuant 
'c Çonfulat de M. Vinucius. 

Finalement Caius futenuoyé de par Angufte en l’ Arménie, auquel fc ioignit Ti- 
berius. Mais quad Phraates fut aduerty de leur arriuee cn Syrie , 5c qu’il y auoit de la gar- 
gouille en fon Royaume, il fut content de jrédre l’Armcnic, 5c qu’ils le laifiaflcnt en paix. 
Comme tefmoignc Dion. Combicnque VellciusPaterçulps rapporte çy apres l’arriucc 
le Caius cn Aiie fans faire mçntio que l’ Arménie aye efté remife entre les mains de quel- 
îuc autre par les Romains, çombicn que Dion aiferme qu'elle fut donnée à vn Arçaxias, 
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Cornélius Tacitus liu.i.à vn Arunafdes oui en fut puis apres dejetté. Lequel aucuns ont 
voulu dire auoir elle le dernier de la race dngrand Roy Tigranes. 
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' C. C iSAK. Octavivs pour lata, fois Cônful,auec L. Stlla. 

A v g y s t b prift, comme tefmoigne Suetone, Ion douzicfme Confulat 17. an s d’in ter-, 
Uatlc âpres fon vnziefmc,&: deux ans deuantfon treizicfme. Qui cil vn tefmoignagc aucc 
ceux que nous réciterons cy apres,qui nous fài& foupçonner qu’il y a quelque choie à re- 
dire en ccftcndroiÊt en l’ordre des Confirlats, pource qucceftuy-cy rut le 19. Confulat 
apres l’vnziefmc, encore qu’on puifle interpréter qu’il y eut 17. ans entiers entre l’vn & 
rautre.D’auantage Vélleius Pacerculusfàid mention d’vncannee qui fut la jo.dcuantle 
Confulat de M.Vinucius, en laquelle Auguftc fut Conlulauec Gallus Canutius , &: fa 
fille Iuliaenuoiee en exil pour fon impudicité. Et Caius Cefar femblablement en Afic 
bien tort: âpres le bannifièment de Iulia,ou il parlementa auec le Roy des Parthes fur l’Eu- 
phrates /Combien que cela le pourrait aulfi bien entendre du treziefmc Confulat d’ Au- 
guftc, fil ne déclarait que ce fuft bien toft apres que Tybere f’en fut allé à Rhodcs.Mais 
auquel des deux on le voudra rapporter, noftre foupçon des Confulats demeurera touf- 
iours confirmé par ce tefmoignage,fi d’auanture il n’eft corrompu. 
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J A i. r i î'o b v l v s &: Alexandre fils dTîcrodcs furent en ce temps mis à mort par le 
commandement de leur pcrc,ayans cfté faufiement & iniuftement chargez & acculez d’a- 
uoir machiné à l’encontre de luy. Iolcph. 

C, C.ALvisrvs Sabinvs, & L. Passienvs Rvffv s, Confiais. 

L’oj mission fai de par Dion de ces Confuls au Catalogue des Confuls,qu’il a bail- 
lé de ce temps , [encore qu’elle foit attribuée à la faute des efcriuains ou Libraires, fi eft-ce 
qu’elle fèmble encore augmenter noftre foupçon precedent,qui nous fai& craindre que 
il n’y ait non feulement de la tranlpofition en aucuns Conlulats : mais aulli de la fuppofi- 
tiondçquclquc autre où il n’en falloir point, & delà fupprclfion d’vn qui eft requis en 
quelque année. Depuis cnuironla 7j6.iufqucsà la }6o.àc Rome.Tellemct que cela pour- 
rait eftrcçaulè de la contrariété, qui lemblc cftrc en quelques paflàges entre Suetone, 
Dionyfius Halic.Dion,Vclleius Patcrc.Ccnforinus,&:lcs Faftes Consulaires. 
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L. Iulius Cefar, petit fils d’Augufte,fut celle année defigné Conful,fans exercer le Con- 
fulat. Onufrius. 

Cyreni vs gouucrncur de la prouince de Syrie pour les Romains en ce temps. 
Iolcph. 

M. V alerivs Messallinvs, & Cn. Cornelivs Lentvlvs, Con- 
suls. 1 

; S o v z lcfquels Suetone di£t,que Sergius Galba, qui fut apres Empereur, nafquit le 14. 
ïour de Décembre, & mourut en la 73.annec de Ion aage , en laquelle aulfi il fut créé Em 
percur.A caufcdcquoy l’oracle Py thien auoit aduerty Néron, de le donner garde d’vn 
tel aage . Lequel eftant répété de la mcfme forte en deux endroi&s par ledid Suetone 
nous faid entendre, qu’il n’a point cfté, ny fortuitement, ny temerairement eferit , ou par 
luy, ou parles Libraires* Encore que Dion luy ait baillé feulement 7i.an s. Cependant fil 
mourut l’an 8zi-ou 811.de Rome, il ne le peut faire qu’il ait vefeu fi longuement, ou que 
ce Côfulat ne foit mal colloqué, fi d’auanturc il n’y a quelque autre choie de ce que nous 
auons foupçonne cy deflus,foit que nous nous voulions contenter du nôbre de Dion, ou 
<lc ccluy de Suetone. Du 
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Les Germains ne fé pouuans tenir en repos, reprindrent les armes cotre les Romains, 
|& refirent recommencer la guerre par eux. Vellcius Pater. 

C. Cæsar. Octàvivs Av g. pourlaij.foisConfiiIr 
S 1 ce Confulat eft celuy auquel Paterculus dit que Gallus Caninius fut Conlul auec 
Augufte , ce futlors félon le mcfmc auteur que Iulia fille d'Auguftc fut enuoyce en exil, 
6c que C.Çcfàr pafifa en Afic,où il parlementa auec le Roy des Parthes fur l’Euphrates cô- 
bien qu’il ne dit point ce qui fy fift.Mais on peut bien prefumer de ce qu’il raconte que le 
Parthc Tréucla quelques macbinatiôs 6c entreprinfes dcfloyallcs de M .Lollius que l’Em- 
pereur Augufte auoit donné à Caius pour conduâeur de fa icuncfté, à l’occafion dequoy 
il fut mis à mort, nous faiâ: eftimer qu’ils firent à cefte entreueuë quelque accord. Ce fut 
fémblablemcntcnlamefmeanneequ’Auguftcdediale temple qu’il auoit édifié au Dieu 
Mars,&qu’ilfiftiouër de fort magnifiques ieux 6c combats , tant de gladiateurs que fur 
l’eau. 
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Delà Natiuite de noftre Seigneur Ie- 

fùs Chrift, & de la fupputation des années 

des Chreftiens. 

Ou s queCyreniusadminiftroitlegouuernementdclaSyriepourles Ro- 
mains, le premier dénombrement 6c defeription de l’Empire Romain fut] 
fàiâ par l’ordonnance de l’Empereur Augufte, fuyuant laquelle chafque fa- 
mille fc deuoit trouuer au lieu de fànatiuité pour eftre efcritc. Qui fit aufti 
que Ioféph,& la vierge Marie fon efpoufé,fé rendirent pour le mcfmc effe& 
cefte année en la ville de Bcthlchem, où le terme d’enfantement la prifhtellement qu’elle 
y accoucha du fils de Dieu, qui s’eftoit vcftu de noftre chair en elle, par l’operation du S. 
Efprit, pour venir accomplir en ce monde le my ftere de la rédemption , & reconcilia tiô 
du genre humain auec Dieu le pere. Et ce comme toute l’Eglife primitiue 6c moderne a 
crcu au iour du Solftice d’hiuer, lequel félon l’obfcruation des Romains fé comptoit lors 
au ij.iour de Décembre. A caufê dequoy le principe.^ origine de la fupputation des 
ans, que font les Chreftiens depuis fànatiuité, y eft aufti rapportée, & fa circoncifion fé- 
lon la loy desluifs au huiûiefme iour enfuyuant, qui fuft le premier iour de Ianuicr de 
l’annee de ce Confulat : en laquelle aufti les trois Rois (félonl’opinion vulgaire) 6c félon 
les Do&es, fàgcs partis tout exprès d’Oricnt, le vindrent fouz la coduittc de l’eftoile trou- 
uer 6c adorer.De façon qu’Hcrodcs, ayant entendu par eux le bruit de la natiuité du Mefi 
fias, qui deuoit eftre Roy dès Iuifs , en fut embrafé de tel courroux ( mefmement apres 
queues Sages ne furent retournez deuersluy) qu’il fift mettre à mort tous les enfans de 
l’aagc de deux ans 6c au deftouz dedans la ville de Bcchlché , 6c és marches voifincs,fattê- 
dant bien que le nouueau MelTias ne faudroit à eftre du nombre. De maniéré qu’il nej 
permit pas (comme Philo mcfmc 6c Ioféph ont confefTé ) qu’on fift en ce maftàcrc plus 
Je grâce à vnde fes propres enfans qu’aux autres. Mais noftre Seigneur en Rit par vn ad- 
îertiftément diuin preferué : fuyuant lequel fés parens le tranfporterent en Egypte, 6c ne 
l’en rapportèrent qu’apres le trcfpas dudift Herodes, qui ne dura longuement, apres l'ac- 
compli ftément de cefte mal’hcurcufc execution. Car la iuftice diuinc , qui ja le pourfuy- 
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H h r o d B s auoit parfon dernier tcftament, inftituéfbn fils , nommé Archelaus (on 
heritier & fucceflèur de la couronne de Iudcc : mais cela fut de fi mauuais gouft aux Iuifs 
qui ne fe pouuoient accommoder fouz la domination d’vn eftrangier, qu’ils commencè- 
rent au fli toit qu’ils f appcrceurent qu’il auoit l’œil clos de tumultuer & remuer melhage.j 
[Ce nono bilan t Archelaus mcit d’heure fi bon ordre à lès affaires, que force leur fut de le 
contenter fur le ieu, 6c de fe rafifeoir, tellement qu’il n’y eut plus d’cmpcfchemcnt qui le 
rccardaft de faire le voyage de Rome, où il luy conuenoit aller auec lès deux frères Hero- 
dcs& Philippe, pour auoirappoinétement par l’Empereur Auguftc, du different qui c- 
ftoitentre-cuxfurlafucccfliondelcur pcrc, &en reuindrent appointez en celte forte 
qu’Archelaus fut faiét Etuarche de la moitié des lèigneuries qu’auoit tenues fon feu pcrc, 
qui contenoit la Iudec,Idumee 6c Samarie. Mais l’autre fut diuifee en deux Tctrarchics: 
l’vne defquelles ( qui auoit la Galilee 6c Peroce affeétcc ) fut alfignec à Herodes ,furnom- 
mé Antipas, qui en demouraen pollèlfion l’clpacc de 36. ans. Et l’autre qui confiltoit en 
la Bathanec, Trachonitc, Anchonite, 6c Chalcidc, demeura pour Philippe , qui en fut 
pofiefièur l’elpâce.de 33. ans, mais Archelaus ne le fut de fon Etuarchie feulement que 9. 
ans : comme recitent Philo 6c Iofephe liu. 17. & 18. des Antiq* 

V a R. v s fut celte annee gouuerneur du pays de Syrie pour les Romains. Iofephe. 

V £ l l ei vs Paterculus ait qu’il trouua la Syrie riche, quand il y entra luy citant pau- 
ure, 6c qu’il en partit riche la laififant pauure. 

L’ z SMOTIOM des peuples de la Germanie qui reprindrent celte annee furieufement 
les armes contre les Romains, & leurs efmcurent vne dangereufe guerre, fut caufe de faire 
refermer le temple de Ianus , tefmoin Y eUeius Paterculus, qui déclaré que ce fut fouz M. 
Vinucius qui eltoit lors capitaine de l’armee fur les frontières de la Germanie, en laquelle 
[charge il fe porta fi heureufement qu’il en obtint les omemens triomphaux. 

C, Ivnvs Casar. filsadoptifd’Auguifce. & C.Æmilivs Paylvs, C on- 
fias. 

I o a z a r fils de Symon Boëthus, futinftituéfouuerain Sacrificateur des Iuifs vn peu 
deuant le trelpas du Roy Herodes, mais; quand Archelaus fut venu à la couronne, il le de- 
pofa 6c fubltitua en ibn lieu fon feere Eleazar. 
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P. Vntvcivs Nipos, 6 c P. Alvinivs Varvs, Confuls. 

S o v z lefquels Tyberius eftanc appelle par J* Empereur f en retourna de Rhodes ( où il 
auoit demeuré 8.ans ) à Rome, tefmoin Y clleius Pater. Combien que Dion eftime qu’il 
ne fut rappcllé qu’apres le trefpas des deux ieunes Cefârs. Mais il fe peut faire que Lucius 
décéda en ce Conuilat apres le retour de Tybere, pource que Yellciustcfmoigne qu’il 
mourut vn an deuant Caius en la ville de Marfeille comme il alloit en Efpagne. 

S. 1 1 h a n furnommé l’Euangelifte nafquit ccftc annee, félon que l’aage qu’on di£t 
qu’il a vefeu nous déclaré. 
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L. Ælivs Lamia, 6 c M. Servilivs Gemin vs Confuls. 

Les Arméniens follicitez par les Parthes fe donnèrent à eux, renonçans à l’obcïflance 
^u’ils deuoient à l’Empire Romain. Apres auoir honteufement 6c auec vne grande def- 
jconfiture de Romains (ainfi que récite Cornélius Tacitus liu. 2.) leur Roy Artanafdes 
ou Artaxias qui leur auoit elle donné par Augufte, lequel à cefte occafion donna charge 
: » Caius Ccfàr, qui eftoit encore lors en Orient d’aller pacifier l’ Arménie, où il fit ( au dire 
de Vcllcius Paterculus ) a fiez bien du commencement. Mais pource qu’il eftoit fort ieu- 
nc6c mal entendu en conduite de grandes affaires, ilne continua pas, ains fe laiflâ trop 
légèrement mener à vn colloque auec fes ennemis, auprès de la ville d’À «agira, où il fut 
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bleile par vn nômé Addrio,tcllcmét qu’il ne fit oneques aucun beau fait depuis. Ains fic-J 
ftâtïnis ert chemin pour retourner à Rome où Augufte le mandoit , mourut en la Lycicj 
ellât fonfrere Lucius décédé enuirô vnan auparauat, côme tefmoignc Zonare^ucc Pa- 
tcrculus.Dont il faut eftimer que Caius fit deux voyages en Arménie. Neantmoins tou-; 
tesfois Cornélius Tacite afferme au lieu prcallcgué, que Caius fit prendre aux Arméniens I 
vn Ariobarzancs Medc de nation,homme de belle ftature, 6c de bon entendement , pour] 
leur Roy:qui mourut peu de temps apres d’vnc mort cafiiclle, taillant des enfàns,auïqucls 
les Arméniens ne le voulurent foufmcttre,àymans mieux ic mettre fouz la rcgencc d’vne 
femme nommeeErato,qui fut leur Royne tant qu’ils voulurent, & n’eurent autre iufqucs 
à ccqu’ils prindrent Vononcs. 
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Première partie 



Antiochvs Roy de Comagene, 6c Antipatcr de Cilicic , en ce temps vailàuxde 
l’Empire Romain. Iofephe. 

Athenodorvs de T har fePhilofophc/aifant profelfion de la lede des Stoicicns, 
llonllbit en ce temps. EuCcbcffî 

S ex. Ælivs Catvs, & C. Sentivs S atvrnin vs,Confuls. 

S o vz lelquels Tybcnus Nero (apres Empereur) futile trefpas des deux Cefàrsfès 
nepueuxaduenu, adopté pour fils Ôc hicceffeur de l’Empire par l’Empereur Augufte, 6c 
conièqucmment reftitué en la dignité tribunaire du peuple : apres auoir toutcsfbis luy- 
mefmc premièrement adopté Germanicus,fils de Ton frère Druliis. Ce qui aduint , au 
rapport de Velleius Patcrc. le zy.iour de Iuing î7. ansdeuantlc Confulatde M. Vinu- 
cius.Mais quand il diét, que ce fut l’an yjé.pu félon d’autres exemplaires 75 4. de Rome, 
fil n’a cfté de l’opinion de ceux qui ont conftitué la fondation de Rome, à la fin de la pre- 
mière année de la 7.01ympiade,ou qu’il n’ait cucfgard au principe de ce Confulat , que 
nous cftinions auoir fàid Ion entrée à la fin de ladiâe année, il le peut faire qu’il aura feu- 
lement pris garde à l’ordre que tenoient les Confulats es Tables du Capitole dés le com- 
mencement, fans auoir aduifé au changementqui y peut eftre furuenu depuis Cciàr , le- 
quel cependant il déclaré n’eftrc tel par ce teinyoignage-qu’a eftimé Onufrius , ou pour le 
moins qu’il n’en auoitbuy parler.Or citant la guerre fort efehaufee depuis trois ans en la' 
Germanie, la charge d’ieellefutcospmife à Tybàrc incontinent apres ion adoption: telle- 
ment qu’il partit au rapport de V elleius Paterculus,dcs l’annce mefme de Rome, pour al- 
ler prendre la condùidc de l’armee Romaine, aueç laquelle il fubiuguales Caninefâtes, 
Attuaridns.Rru&ercs.&c rcçcut à compofiqon les Cherufches,& pma la riuicre de Veicr 
depuis le iour qu’il fut arriuéen la Germanie,iufques au mois de Décembre, d’oùilfcn 
retourna faire l’hyuçr à Rome, 
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Les Antiochicns furent long temps à compter leurs années depuis feulement la 48 
du règne de l’ Empire d’ Augufte. Gcorgius Cedrbnus,Niceph.Mais Euagrius en ion hift 
Ecc'. monftre qu’ils prenoient leur compte dés la Dictature de Ceiar. 

Apres Eleazar,Iefus fils de Sia fut faid iouucrain Sacrificateur des Iuifs par Ar- 
chelaus. , 

L. Valerivs Messalla Volvsivs, 6 c Cm. Cornelivs Cinma 
M a g n v s. 

Les q^e l s toutesfois font immédiatement pofez apres Lamia 6C Seruilius , par Epi-| 
phanius en ion Catalogue des Confuls,qui ont cité depuis la Natiuité, iuiques à la Paffiô 
de noftre Scigncuntellcment qu’Ælius &c Sentais font fupprimez par luy : ayant pofiif>lc 
eftimé qu’ils n’eftoient des premiers Confuls de l’annee.Ccpendant Ouide tcfmoignç en 
des Faites, que le tiltre de pere de la patrie fut donné en ce Côfulat à l’Empereur Augufte. 
Auquel temps auifi Dion afferme que l’Empire Romain entretenoit 13. 01125. légions 
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ordin aires de gens de guerre, fans beaucoup d’autres ordinaifès, &: eftrangeres. 

Le printemps rcuenu,Tybcrc partit derechofdc Rome pour retourner faire la guerre 
aux Germains, auquel voyage les choies luy fucccdcrent fi heureufèment qu’il achcua'dfi ; 
vaincre &: fubiugucr toutes les nations qui font depuis le Rhin, iufques à la riuiere d’El- 
be, nommément les Canches & lès Langobars, Scnonois & Hermundures : tellement 
qu’il ne reftoit plus de la Germanie à réduire en l’obéiflance/lu peuple Romain, que ce où 
Marobodnus roy des Marcomans qui habitoient lors au pays de Boëme , Prince làgc & 
vaillant commandoit, lequel tenant continuellement aux champs 60 . mille hommes de 
pied & quatre mille cheuaux, qu’il auoit fi bien aguerris aux exploits de guerre qu’il fài- ‘ 
ioit inccflamment fur les voifins, qu’ils fembloicnt ne guercs différer des légions Romai- 
nes, en difeipline militaire, au moyen dequoy il fc faifoit obéir de tous les peuples, depuis 
les Pannonies &: depuis le Noric iufques à la foreft Hcrcinie. Or en toute celle cheuau- 
chce que Tyberefit,il n’cut qu’vne feule r’encontrc auec l’ennemy qu’il mcit enroutte 
aucc grande efïufion de lâng. Il fit aufli lors vne choie qui ne l’eftoit point encor veuë,quë 
fon armee de mer ayant tournoie l’Océan, vint entrer & rcbrouflçr iufques à luy la riuie- 
rc d’Elbe :& puis citant l’eftc expiré, il s’en retourna comme au parauant palier l’hiucr à 
Rome. Vellcius Parère. 
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Les Ifàuriens ayans deftrouffé quelques troupes de loldats Romains, en deuindrent fi 
prelumptueux, qu’ils f olcrent rcuoltcr apertement: mais ils furent aufli legerement dom- 
ptez, qu’ils s’clloient témérairement efleuez, comme aufli furent les Getulicns, qui ne 
vouloicnt obéir au Roy Iuba , que l’Empereur leur auoit donné, tellement qu’ils defirét 
quelques bandes de Romains, qui allèrent contre-cux. Mais Cornélius Coflus vint qui 
les chafiia de leur témérité par vne bataille qu’il gaigna fur eux, àl’occafiondc laquelle il 
prift le furnom de Getulique , auquel temps aufli Sentius Saturninus ayant obtenu quel- 
ques viftoires fur les Gcrmains ; lcmbla auoir fi bien faift, que l’Empereur Augulle luy en 
enuoya les ornemens triomphaux. Dion liu. yy. 

L. Æmilivs Lepidvs, &c L. Arrvntivs Nepos Confuk. 

Tiberivs retourna ( ce dift V elleius Patcrculus ) pour la troifielme fois en Germa- 
nie en l’clpace de trois ans , auec deliberation de commancer guerre à Marobodnus , qui 
fembloit trop mcfprilêr la puiflanceRomainc,quoy qu’il ne fc fiift point déclaré ennemy. 
Tellement qu’il donna charge à C. Saturninus Lieutenant des légions, qu’il auoit laiflccs 
fur lafrontierc du Rhin, de le venir charger de fon collé. Au mçfinc temps qu’il fe délibé- 
rait le venir luy mefmc charger par la Carinthie, aucc les légions de laDalmatic & Illy- 
rie qu’il fi fl: venir à fon lecours,fi le départ d’icelles n’euft donné enuic & occafion au peu- 
ple delà Dalmatie, &dc Pannonie, qui ne le pouuoient comporter fouz le ioug des Ro- 
mains, de fe rcuoltcr contre-cux, fouz la conduitte de deux de mefme nom, nommez Bat- 
to & d’vn Pinet qui les firent mettre de ligue cnfcmble, aucc vne fi puiflante armee qu’el- 
le mcit toute l’Italie en frayeur. D’autant mefmcmcnt qu’ils Ce pouuoient faire veoiràla 
CitédcRomecnl’elpacededixiours : loft aufli qu’il fut Içeu le grand maflacre de Ci- 
toyens &: d alliccs du peuple Romain , qu’ils auoient faift , &la Macedonc occupée par 
eux, auec aucunes victoires gaignecs par leur Batto, fur quelques trouppes Romaines : le- 
quel toutesfois fut en fin lourdemët vaincu &mis en routte par Agrippa Mcflalinus Lieu- 
tenant de Tyberc, tellement que force luy fut le retirer vers les Brcnccs de la Pannonie 
qui elloicnt de fa ligue, &: auoient nouuellcment penféfurprendre la ville de Sirmium y (i 
elle n’cutl elle bien à temps fccouruë par Caccinna Proconful de Mœfie : en lorte qu’ayat 
:ailly à celle entreprinfe , ils le vindrent auec luy faifir du mont Alman: d’où Rhimctal- 
ccs Roy de Thrace,ny Seuerus Capitaine Romain ne les peurent dcfnicher, encore qu’ils 
euflent faift vn grand efehet d’eux. Ioinft que l’hiuer furuint,& que Seuerus fut cotrainft 
daller défendre la Moefie contre les Daccs &: Sarmates qui elloicnt entrez dedans. Ce 
]uc nous rapportons auec Patcrculus (qui accompagna Tibcriuscn toute celle guerre) 
icelle année. Dionliu.yj. àla precedente. 
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M. Verrius Flaccus Grammarien fameux acquit la réputation en ce temps d’eftre 
tellement apte à bien inftruire la icunefTe aux bonnes lettres, que l'Empereur luy bailla 
fes nepueux à enfeigner. Aucuns cftiment encore, qu’il a eftéautheur des Fades Confù-j 
laircs,quicftoicntgrauez«n des tables d’aerain au Capitole, dont les fragmens ont cfté 
depuis nagucrcs trou uez à Romc,&: remis en lumière. Eufcbc tefmoigne, qu'il florifloit 
enccfiecle: ayant, comme les autres difent , FcncftcUa hiftoriographe ion contcm- 

qn^CÆcirivs *Metellvs Cmticvs, Si A. Licinivs Nerva, 
ConfuR 

Entre lefquels Si les prcccdcns Epiphanius entrejette Ccfar Si Capito Confuls, qui 
pourroient eftreceux qu’Onufrius appelle C.Atteius Capito, Si C.Vibius Poftumus,lef- 
quels toutesfois il eftimcauoir cfté Confiais vnc partie de l’annee feulement auec Lcpi- 
dus&Arruntius.Mais il fc peut faire qu’Epiphanius les a trouuez autrement di(pofezés 
Faftes qu’il aveu. 

Cependant les Brences,Dalmatiens,& Pannonicns,ayans clpié leur opportunité,] 
defeendirent dedans la Maccdonc,oùils furent mis en routte par Rhimetalces , Si (on 
frere Rafcipolis, Rois de Thrace:qui Rit caufc de les faire retirer en lieux forts Si auantar 
geux,d’où ils faifoient continuellement des courlis fur les lieux Si prouinces qui voyoiét 
mal gardées des Romains,qui fit cftimer à l’Empereur Augufte , que T iberius les laifToit 
ainfi demeurer longuement fiir pieds tout à e(cient,afin de prolonger la guerre. Parquoy 
il donna la charge à fon nepueu Germanicus de les aller dompter, lequel gaigna feulcmcc 
ceftc année vnc viâoire fur les Mazeens de la Dalmatie. Mais Seucrus mit en routte au 
partir de Mœfie Batto,auec les Brences qui l’eftoicnt venus aftàillir. Dion liu.jy. 
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Ar#minîvs prince belliqueux & vaillant, fils de Sigimere, commença celle année 
de régner fur les peuples de la bafle Germanie, qu’on appelloit Cheru(ciens,qu’on cftime 
cftre ceux qui habitoient le pais qu’on appelle auiourd’huy Saxe, Magdcbourg,Go(lariej 
Si Brunfamius,& dura (on régné u.ans.Cornelius Tacitus,auec lcquclaufli Q^Varus qui 
auoit cfté cy deuant gouucrncur de Syrie, fut laide par Tyberius pour gouucrner l’armec 
& la frontière Germanique. 

M. F V R I V S CaMILLVS, Si S EX. NoMIVS Qjr INCTILIANVS, 
Confuls. 

Les Delmatiens Si Pannonicns , quoy que merueilleufement affligez, & de (amine. Si 
de pelle, continuèrent encore de (c défendre fort courageufement contre les Romains, 
iufqucs à ce qu’ils eurent perdu vne de leurs plus fortes places qu’ils auoient longuement 
defendue fort vaillamment, par laquelle force leur fut de (c rendre par compofition à 
Tiberius, quivintau(êcoursdeGcrmanicus,aprcsquc leur Capitaine Batto luy eut li- 
brement did,que la caufe de leur rébellion cftoit venue des Romains, qui enuoyoicnt des 
loups au lieu de chiens, ou de pafteurs pour garder leurs trouppeaux . Mais ce Batto fut 
bien toft apres mis à mort par vn autrcBatto de la Pannonie (on compaignon,qui le foup- 
çonnoit d’eftre plus fidèle enuers les Romains,qu a (à nation. A caufc dequoy les Panno- 
niens Si Dalmatiens, retombèrent derechef en rébellion, &: y alla Syluanus, qui vainquit 
&cha(Ta ce dernier Batto de la Pannonie, Si le contraignit de fc retirer à fauucté en la 
Dalmatie.Cepcndant les Pannonicns faccordcrcnt aux conucntions de paix qu’on leur 
o&roya,rcftans les Dalmatiens, à caufc dudiét Batto, encore à dompter. Dion liu.55.VeI- 
leius Patcrculus. 
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L a réduction te pacification des Pannoniens te Dalmatiens , «apporta point tant de 
rcfiouyflance aux Romains que fift d’cftonnement & de delplaifir, la perte qu’ils firent 
des légions qui elloient à la garde du limite Germanique, iduz la conduitte de Quinti- 
lius V arus, lequel f citant par trop fie aux belles apparences d’amitié que luy monftroient 
Arminius te Segimerus fon perc, Princes de quelques nations de Germanie, fe laifla tom- 
ber en leurs embufehes fi mal-heurcufcment qu’il fut defaid te occis auec vn grand nom- 
bre de vaillans Capitaines, te trois légions Romaines, &fix cohortes de gens de fecours 
qu’il auoit auec luy taillées en pièces: ce dcfaftre citant de relie confcquence , que l’Em- 
pereur Auguftc ne penfoit pas: qu’il y cuit lors allez de forces en Italie pour enuoycr au 
deuant des ennemis, fils culïènt paffé le Rhin, dont on dit mefines qu’il receur tel clfroy, 
que craignant la rébellion des Gaules te de Rome , fift afïcoir des corps de garde par la 
ville, te comme forcené heurtoit la telle contre les murailles, criant, V arus rend moy mes 
légions. Aulfi la défaille fut fi grade , &haufla tât le cœur aux victorieux que les Romains 
qui fouloient tenir des garnifonsenGermanieiulqucsfus l'Elbe, le contentèrent d’auoir 
le Rhin pour frontière : (ans que les autres Empereurs fiflent depuis grand eftat de recou- 
urcr ce que lors ils pcrdircnt,pour le peu de profit qu’il y auoit d’aller chercher de fi vaih 
lates natiôs iufqucs fur leur fumier. Si elt-ce toutesfois qu’Acminius le contenta de celte 
grandç vidoire, fans la pourfuiure plus ourre.JVcllcius Pater. Dion I1U46. 

I o a z a R fils de Simon Boëtus fut derechef remis te r’inltallé en la fouueraine facrifi- 
cature des Iuifs. 

F t a v 1 v s Vèfpafianus, qui fut Empereur apres Vitellius,nalquit le 17.de Noucmbre 
en ce Confulat au pais des Samnitcs,cinq ans(côme did Suctone)deuant le trefpas d’ Au- 
gu (te, mais s’il mourut comme il didle 14. iour de Iuin 6 y. ans 1. mois 4. iours apres , il 
faut qu’il ait ou plus ou moins velcu, ou qu’il y ait faute au nom des mois . Cornélius Ta- 
citus dit qu’il auoit 60. ans quand il fut clleu Empereur. 

Q^Svi.pitivs Camerinvs, te C. Popævs Sabinvs, Confuls. 

Tibere fen citant retourné à Rome , auoit laific la charge de la guerre contre les 
Dalmatiens à Germanicus, lequel failant fbn deuoir,priftd’afIàult deux de leurs princi- 
pales villes, à Içauoir Rhetinum, te Serctium: mais il ne peut fi bien faire, qu’il ne fem- 
blaft trop longuement entretenir la guerre au gré de l’Empereur Augufte , lequel à celte 
caulê y renuoya de rechef Tibère , auquel l’heur rencontra fi bien à celte fois , qu’il n’y fal- 
lut plus retourner apres luy. Car il dechaflà fes ennemis de tous les lieux oùils faifoient 
leur rctraidc, & leur ofta tout moyen non feulement de plus nuire aux autres, maisauf- 
fi de fe défendre: de façon que Battofiitcontraind defc venir rendre àfà mercy , qüi Rit 
la fin de celte cruelle guerre, par laquelle le pays Noric, l’Efclauonnie &: l’Illyrie demeu- 
rèrent en paix, fbuzl’obeïfiàncc du peuple Romain. Comme Vcllcius Parère. te Dion 
liu.56.recitent.Plincliu.7.ch.48.tefmoigne,queceConfulatfut 91. an apres celuy de 
C. Marius,& Cn. Carbo:ce qui Raccorde à noitre fupputation,cn y comprenant les deux 
extremitez. 



Du Monde. 4138 


| De JeJùsChriJl. Il j 


R. des Juifs. 


y De Rome. 


Olympiade. t 


| Sepmaines. 7 j 


Empereurs. 





Archelavs Roy de Iudec citant accufé parles Iuifs , ou (comme elcrit Dion) par 
les propres frères deuant l’Empereur Augulte , pour les malucrfàtions, feeut fi mal aucrcr 
fon innocence, qu’il fe trouua conuaincu des charges à luy impolies» A caufc dequo.y il 
futenuoic te confiné en exil perpétuel à Vienne en Dauphinc,où il trefpafià quelque téps 
apres, fans lailTcr aucuns enfans , fon Royaume reduiét en ‘prouincc , te annexé au gou- 
uernement de Syrie. De forte que Coponius fut le premier enuoyé de Rome, pour admi- 
niltrcrlcgouuerncmcnt de la Iudec, où il demeura deux ans, &fut faille fouz luy la fé- 
conde delcription, te dénombrement de toute ladiéte prouince,dontIolèphc a parle liu 
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i8.chap.i.dcs Anciquitcz.Parquoy ceux qui ont pris ce fécond dénombrement pourcc- 
luy qui flic fâid en ce temps que noftrc Seigneur nafquit,fe font mefeomptez de dix ans 
entiers. Cependant Dion liurc y y. recite que ccft Archelaus, qu’il appelle Hcrodes Palc- 
ftin,auoit elle enuoié en exil dés l'année qu’Æmilius Lepidus , 6c Arnutius furent Con- 
fuls.Adiouftant que cc4it4}.ans apres la mort d’Antigonus, dernier Roy de la race des 
Machabces,dont il faudrait qu’ Archelaus n’cuft régné que 6.ans. 

P. Coinelivs Dolabella, 6c C. Ivnivs S y l l a n v s,Confuls. 

A v g v s t e craignant que la dcfîài&c de Varus ne donnait la hardielfe aux Barbares 
d’entreprendre plus auant fur l'Empire, defpefcha Tibère 6c Germanie, auec dcnouucl- 
les Légions pour aller contr’eux.Mais quand ils furent entrez dedas la Germanie, ne trou- 
uans perfonne qui leur lift celte, gafterent feulement les pais par où ils paderent, fans fc 
gucrcs toutesfbis eflongner du Rhin. Et puis l’Automne venu,f*en retournèrent à Rome, 
le contentans d’auoir ra/Tcuré le limite Germanique, 6c faiét tenir l’ennemy dedans fon 
pais. Dion liu.y6. 



D» Monde. 4139 | Ve IefmChnJl. Il 
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De Rome. 
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N o st re Seigneur eftant en la u.annee de fonaage fut au retour de la fefkc de Paf- 
questrouué par iesparens dedans le Temple, où il diiputoit 6C conférait des poin&s de 
la Loy entre les Sacrificatcurs:comme on lit en S.Luc.chap.z. En laquelle année audi le 
Temple de Hierufalem fut profané leiourde laféltedes Azymes, à caufc de quelques os 
de corps morts qu'on y jetta dedans par mefpris. Iofcphe liu. rô.chap.y. 

M. Æmilivs Lepidvs, 6c Q^Statilivs Tavrv s,Confuls. 

A l’vn dcfquclSjà Içauoir à M .Æmilius,fut par le rapport des Tables du Capitole, fub- 
ftitué dé; la mefme annee en la dignité Confulaire, L. Caflîus Longinus le premier iour 
de luillec.Ce qui eft audi confermé par vue ancienne infeription trouueeauxfondemens 
de la ville de Narbonne. Laquelle aufli déclaré que les peuples de la prouince Narbon- 
noifé erigerent 6c inflituerent au mefme Confulat vnautcl à l'honneur de l’Empereur 
Augufte,&: vn facrificc folenncl qui fe deuoit faire fur iceluy tous les ans, le 23. iour du 
mois d’Octobre.Etpource qu’en icelle font contenus aucuns points fort remarquables 
6c de confequence,il me fémble bon de la ioindre icy. 

T. STATILIO. TAVI. L. CASSIO. LONGINO. COS. X. K. 
OCTOB. NVMIN1. AVGVSTI. VOTVM. SVSCEPTVM. A 
PLEBE. NARBONENSI VM. IN. PERPETWM. 

Q Vod. BONVM. FAVSTVM. FELIXQXI. si t. Imp. C A S A U. DIVI F. 

Avgvsto. P. P. Pontif. Max. trib. potest. xxxiiii. con- 

IVGI. LIEE RI S. GEKTIQV^E. 1IVS. SENATVI. POPVLOQXB. RoMANO.II. 
COLON1J. INCOLISQXE. C. I. P. N. M. I. SE. NVM 1 NI. El VS. 

IN. PERPETWM. COLENDO* O B L IG A V E RV N T. PLEBS. NaRBONEN- 
SIVM. ARAM. NARBONE. IN. FORO. POSVIT. AD. QV,AM. Q^OT. AN- 
nis. viiii. K. Octob. qxa* DIE. EVM. SjECVII. FOELICITAS. ORBI. 
TER RA R VM. RECTOREM. -EDIDIT. TRES. EQX IT E S * RoMANf. A. PLE- 
BE. ET. TRES. LIBERTIN I. HOSTIAS. SINCVLAS. IMMOLENT. ET. CO- 
LONISÉ IT. INCOLIS. AD. S VP P LIC AND VM. NVMINI. EIVS. THVS. ET. 
VINVM. DE. SVO. EA. DIE. PRÆSTENT. ET. VIII. K. OCTOBR. THVS. 
VINVM. COLONIS. ET. INCOLIS. ITEM. PRÆSTENT. K. QXOQV,!. IaNVA- 
RII. THVS. ET. VINVM. COLONIS. ET. INCOLIS. PRÆSTENT. VII. QV, 0 - 
QV,E. IDVS. IANVAR. QX.A. DIE. PRIMVM. IMPERIVM. ORBIS. AVSPI- 
C A T V S. EST. THVRE. V I N O. SVPPLICENT. ET. HOSTIAS. SINGVLI. IM- 
MOLENT. ET. COLONIS. INCOLISQXE. T H V S. VI N V M. E A. D I E. PRÆSTENT. 

Et. pridie. K. Ivnias. qxpd. ea die. T. Statilio. Tavro. et. 
M. Æmilio. Lepido. cos. ivdicia. PLEBIS. DECVRIONIB VS. CON- 
IVNXI T. HOSTIAS. SINGVL. IMMOLENT. ET. THVS. ET. VINVM. AD. SVP 
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PLICANDVM. NVMINli EIVS. COLONIS. ET. INCOLIS. PRÆSTENT. &C, 

A Ioazar fut fubftitué en la fouuerainc facrifiçature des Iuifs Ananus , ou Hanna fils 
Scthi, qui l’exerça to.ans. 


DuMonde. 4140 | De Iefus Chrifl. 13 R.des Juifs. 2 


| De Rome. 1 


Olympiade. 4 | ’ Sepmaines. z Empereurs. 54 | 
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Estant Qùirinus gouucrncur general de la Syrie, Se C. Coponius fon lieutenant en 
la Iudce rappeliez à Rome, QjCaccilius Metcllus fut enuoié au gouuerncmcnrdc la Sy T 
rie, lequel inftitua Ton lieutenant en la Iudec M. Ambinius, Se fut gouuernec fbuz luy 
l’efpace de z.ans, comme recite Iofcphc liu.z8.où félon d’autres vn an feulement. 

Tib. Ivlivs Germanicvs Cæs a r, fils du frère de Tiberius, Se C. F o n^ 
taivs Capito, Confuls. 

T i b e ri v s cftanc de retour à Rome, triompha fort magnifiquement pour ralfbp de$ 
victoires par luy acquifes Se conqueftcs fàiâes àl’auantage du peuple Romain, tant en la 
Pannonie que Dalmatie<Son neueu Germanicus (lors Conful) fut f*ai& Coronel&gou- 
uerneur des lcgions de la Germanic,laquclle charge luy demeura iufquds apres le trcfpas 
d’Augufte, Vcllcius Pater. Suctoneadioufte que fon fils Gaius Cefâr furnômmé depuis 
Caligula, luy nafquit en la mefmeannee le dernier iour d’Aouft. Valerius déclaré que ce 
fut en la 9. annee apres que celle derniere guerre Germanique eut commencé. 



Du Monde. 4I4I | De Iefus Chrijl. 14 J Rides lui fi. 1 



Olympiade. 198.1. ( Sepmaines. 3 | Empereurs, yy 



De Rome* 



L. Mvnacivs Plancvs, Se C. S jlivs, Confuls. 

S o v z lcfqucls T iberius reprit du confèntement d’Augufte la dignitéTribunairc fie fit 
aufii ledid Augufte fon Teftamcnt. Supto. Dion. 



Du Monde. 4141 | De Iefus Chriji. 



Olympiade. z | Sepmaines. 
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À A m b 1 n 1 v s retourné à Rome, fucceda au gouucrncmét de Iudec Annius Ruftiis, 
qui l’adminiftra encore deux ans. Iofêphe. 

Phraates Roy des Parthcs , le difpofânt de refigner fon Royaume aux enfâns de 
fon premierfiét, fut enuiron ce temps preuenu Se mis à mort par là féconde femme , qui 
vouloitpar ce moyen faire tomber la couronne des Parthes entre les mains de fon fils 
Phraates qu’elle auoit eu de luy. Dont les Parthes furent fi courroucez, qu’ils firent ve- 
nir de Rome Vononcs fils aifiié dudit Phraates, où il auoit cité cy deuant enuoié en ofta- 
ge par fon pere : mais ils le trouuercnt fi mal à leur gouft qu’ils le taillèrent , Se prindrent J 
pour leur Roy vn de la race des Arfacides nommé Artabanus , qui regnoit ja en l’Arme 
nie: à caulé dequoy le pauure Vononcs fut contraint fé retirer en l’Armonic, où les Àr 
menions le prindrent pour leur Roy. Ce qui fcmblc toutesfois cftrç aduenu és p remie 
res années de l’Empire de Tibère. Cornel. Tacitus liu. 3. Iofcphc liu.18. cb, 3. des Antiq. 
Ainfi ce Phraates rcccut le payement en mefme monnoyc du parricide, qu’il auoit aupa- 
rauant commis en la perfonne de fon pere. Iofcphc au lieu mefme eftime que les Parthes 
prindrent deuant Vononcs vn autre lien frère nômé Orodcs : mais qu’ils le firec mourir en 
peu de temps pour fés cruautcz Se mauuaifes complcxions. 

Sext. Appvleivs, Se Sext. Pompeiv s, Confuls, 

Octavivs Augufte, Empereur Se premier Monarque des Romains, aagé de 7j.ans. 
(o. mois , %6. iours, mourut le 19. iour d’Aouft, apres auoir commandé à l’Empire Ro- 
main depuis le premier iour de fon prcmicrÇonfulat l’efpace dé ans entiers, depuis fon 

premier Trium-virat 55.ans,8.mois,X4.iours,&: depuis la iourncc Adiaque i^iours moins 
le 44-ans. Ce pendant le iour qui fi.it le dernier Se de fa vie St de fon Empire, doit cftrc 
compté pour le premier du règne de Caius Tiberius Ncro, qui luy fucceda , tant pourcc 
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qu’il cftoitfon gendre, que pour auoir cfté aufli adopté par luy, aufli que fa mcrc Liuia 
ioüa fi bien Ton perfonnage, qu’il lue appelle de la Dalmatic , où il eftoit , Se mis en poflef- 
fion de l’Empire, deuanc que letrefpas d’Augufte fiift diuulgué.Cc nonobftât il fie beau- 
coup de mines, & du marmiteux du commencement, pour faire paroiftre qu’il reccuoit 
fort a regret Se enuy la charge de l’Empire , Se qu’il en euft volontiers veu charger vn au- 
tre. Tellement qu’il fc laiflfa en fin, par vnc fort feinte contrainte furmonter des prières Si 
inftanccs du Sénat, Se des Confuls qui luy firent les premiers le ferment de fidelité, aucc 
lcfqucls il confultoit d’entree de toutes choies d’importance fins rien expédier que par 
lcuraduis,&duSenat.Mais la fin fut bien contraire de l’pntrcc , car il deuint non feule- 
ment négligent Si nonchalant des affaires de la chofe publiquc:mais aufli defordonné en 
voIuptez,yurongnerie,cruautcz &: iniufticcs,fc déclarant auecccla d’cfprit variable, di- 
uers Se couftumicr de penfer ou projettcrvne choie, & en dire ou faire vnc autre, lans 
que l’inftru&ion qu’il auoitprife des bonnes lettres, efquelles il eftoit fuffifammenr ver- 
fé,luy peuft foire changer, corriger, ou modérer fes pallions Si malheureufes manières 
défaire: & en telle variété de mœurs, l'Empire fut variablement gouuerné fouz luy l’ef- 
pacede iz.ans, tf.mois, z6.iours:comme tefinoignent Suetone, Cornélius Tacitus liure i. 
Si Dionrlcqucl adioufte qu’il eftoit en la ytf.annce de fon aage, quand il paruint à l’Empi- 
re, combien qu’il ne pouuoit cftrc encore qu’à la fin de la yy . Mais quant à l’argument que 
Mcrcator a voulu prendre de l’Eclipfe du Soleil qui le fit, comme recite Dion liure y£. 
deuant le trcfpas d’Augufte, pour dcmonftrer qu’il doibt eftre rapporté à l’an 76y.de Ro- 
me, Se le Confulat des deux Sextes fèmblablcment: le luy nye premièrement, que Dion 
ait cntcndu,que tous les prefages qu’il racompte, qui femblcrent auoir predidla mort 
d’Augufte, foient aduenusen la mclme année, Se au mefme Confulat qù’il mourut. Et 
puis que Suetone fai& mention de tous les mefmes prefages recirez par Dion, ilfcmblc 
qu’il ne l’euft voulu oublicr,fi elle ne flift aduenuc en quclquc-vne des années aupara- 
vant. Ioinét que fi l’opinion de Mercator eftoit vraye , Si que ladiétc Eclipfè fuft aduenuc 
au iour qu’il diift,qui eftoit le ccnticfme deuant qu’Augufte rendift l’efprit, auquel tous 
les autres efcriucnt d’vn accord que la foudre tomba fur la ftatuë d’Augufte dedans le 
Capitole, qui y effaça la première lettre de fon nom, le prefâge en auroit cfté beaucoup 
plus prodigieux & remarquable , à caufc delà rencontre de deux tels prodiges, qui ne 
caufoic point moins d’efbahiflement, que le plus merueilleux d’iceux . Mais il eut aufli 
paillé moins d’occafîon aux obferuateurs & remarqueurs de telles occurrences de l’ou- 
blier, &: de mettre en mémoire l’vn fans l’autre.Cepcndant Cornélius Tacitus Cheualier 
Romain, commence fes Annales, qui comprennent les chofes faiéfes Si aduenucs tanta 
Rome que par tout l’Empire Romain, fouz les Empereurs qui ont efté depuis Augufte 
iufqucs à Ncrua,à l’anncc qu’Augufte dcccdé, Tibere monta és arçons de l’Empire : par 
le ftile defquclles hous cognoiflohs que l’clegance Si naïfueté,ou pureté de la langue La- 
tinc, eftoit ja du temps d’iceluy grandement alteree&abaftardie. Et parce qu’il eferit en 
fon liure 4. qu’il ne doubte point que fon labeur ne foit moins glorieux Si dclcûablc 
que de ceux qui auoient auparauant couche par eferit les anciens foi&s Si geftes du peu- 
ple Romain : pource qu’on ne le trouuera pas deferiuant les grandes guerres, les fieges Si 
expugnations de villes, les routtes & prifes de grands Rois , les diflentions des Confuls, 
aucc les Tribuns , les promulgations des loix frumentaires , Si du départ des champs , Si 
les combats du peuple Si. des patriccs,ains feulement les furieux Se cruels commandcmcs 
des Empereurs, les accufations continuelles des grands perfonnages,lesamitiezinfideles, 
Si les fupplices des innocensril déclaré briefuement la différence qui a cfté en l’eftat des 
Romains, deuat qu’il fuft reduid fouz le gouuernemét d’vn fcul,& depuis fous les Erapc- 
rcurs.Car on ne verra point que les hiftoires Romaines de cy apres , (oient guercs pleines 
d’autre matière, ne que les hiftoriens fc foict guercs plus occupezqu’à d’efcrire les mœurs, 
humcurs,adions,& façons de foire des Empereurs rarcmét louables, mais quafi toufiours 
fort effranges Si bizarres. 



Du Monde. 4I44- | DelefusChrift. 16 R. des Iuifs. 



Sepmames. y | Empereurs . 



De Rome. 
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Environ cc temps la ville de Cologne furie Rhin fut fondée par Germanicus , 6 c 
peuplée de citoyens Romains , 6c nommée Colonia Agrippina , en faueur du nom delà 
femme Agrippine. 

C. Asinivs Pollio orateur des plus fameux & plus excellens de fon temps, cy apres - . ~ , 

mis à mort par l’Empereur Tibere , floriffoit en ce temps. Eufebc. 

Drvsvs Ivlivs Cæsar, 6c C. No rb an vs Confuls. 

S o v z lefquels l’Empereur Tibère fut faid grand Pontife à Rome au lieu d’Àugufte,p<^«*‘^fc^4r*T 



&: A. Vitellius qui fera cy apres Empcreur,nafquit,tefmoin Suetone,le ij.iour de Sepceml^^^^^^^’L^^^ — 



ui< m<aui / Lx. 



bre : mais fil mourut, comme il dit, en la 57 . année de fon aage, il faut qu’il ait pris ce Co^. 

fulat pour vn autre : à fçauoir pour ccluy de Germanicus Ccfàr, quifut cy deuantrôu lire J 

uni. feulement, pour tvn. Cependant Germanicus cllant cnAlcmagne, fut fort empefi tSi’W'- 

ché à çôtentçr 6c appaifcr les légions qui le vouloient faire Empereur à toute force, 6c puis 

les mena faire la guerre aux peuples de la Germanie qui fc nommoient Marsi&Che- 

rvsci &: Ch ATTi, aufquçls Arminius qui auoit cy deuat deffait Q^V arus auec fes lcgiôs , 1 

commandoitjfur lefquels il gaigna pluficurs belles vidoires: combien que fès légions fe cjl- 

trouucrent vne fois reduittes ep grand danger par Arminius, mais ils en efehapperent par 

la vaillance du Çoronal Cecinna,qui rapporta de cc voyage aucunes des cnicignçs Ro-' /t ■ 

maincs qui auoienteftégaignccs fur les légions dudidYarus: cc que Cornélius Tacitus^ f,,M — 
j&Dion tcfmoignét eflrc auucnu 6- ans apres la defaide d’iccluy.Sclon lefquels auffi Dru- 
fus fils adoptif de l’Empereur Ty bere, auoit efté au mcfine temps enuoyé aux légions de 
la Pannonie, qui fcfloient mutinces comme les Germaniques : mais à fa venuë elles fc re 
meirenç çn leur deuoir, deliurant l’Empereur Tibere d’vne grande crainte. 



Estant Annius Ruflùs reuoqué de Iudcc, fut en fon lieu çnuoyé au gouucrnement 
d’icelle V alcrius Gracchus, qui y arriua dés la première annee de l’Empereur Tibere, & y 
|demeura l’efpace de xi. ans. Iofephe. 

A v mcfme temps nouuelle fèmcnce de troubles fefleua en Orient, entre les Parthes 6c 
Romains, à caufc â les Parthes apres fcflre défaits de pluficurs de leurs rois, depuis Phraa-| 
tes qui auoit faid la paix auec l’Empereur Auguflc,cnuoicrét celle annee leurs Ambalfa 
deurs deuant à Rome, demander le fils d’iceluy nommé Vononçs pour eftre leur Roy, qui 
y cftoit tenu en oftage, lequel leur fut donné : mais ils ne l’eurent long ceps eu qu’ils prin- 
drent à des-honneur d’auoir pris vn Roy de la main des eflrangers , quoy qu’il fut de la 
race des Arfacides. Tellement qu’ils f aliénèrent de luy,&: firent venir vn Artabanus refi 
dant à Dahas, qui efloit aulll de, la race Arfàcide, pour regner fur eux, contre lequel tou 
tesfois V ononcs fc défendit du commencement, fi brauçment qu’il le mit en routec; mais 
[autres forces luy reuindrent çn peu de temps fi grandes qu’elles firent quitter la place àj 
Vononcs, &: fc retirer en l’Armcnic qui n’auoit lors aucun Roy, pourçe que les Armé- 
niens fc gouuernoicnt depuis quelques années cux-mcfmes, apres auoir chaffé vne Roy- 
nc nommee Erato qui les gouuernoir, ayant fucccdé à fon pere Ariobarzanes que l’Em- 
pereur Auguftc leur auoit donné, quand ils curent çhafTé Artyfafdcs fuccefïèur de Tigra- 
nes, duquel Artaxias fils d’ Art^fafdcs(qu’ Antoine Trium-vir auoit faid mourir) futpre- 
deceflcur. Au moyen dequoy les Arméniens reçcurent ledit Vonones pour leur Roy, & 
fc gouuerncrcnt fouz luy quelque cfpacc de temps, iufquçs à ce que la crainte d’Artaba 
nus le leur ficreicttcr. Cornélius Tacitus liu. z. 

Sisenna Statilivs Tavrvs, 6 c L, Scribonivs Libo Confuls. 
Germaniçvs fcparant fes forces en pluficurs bandes, fe mit à faire la guerre en di 
uers lieux aux Germains, de forte qu’il faddrcfla auec fa troupe aux Chcrufciés, aufquçls 
commandoit Arminius, lefquels il vainquit en vne bataille cruelle 6c fanglante: mais les 
Cattes 6c MarficnSjdefqucls Arpis 6c Maloucnduscfloient çhefs,furcncfubiuguezparC. 
Silius, &: les Angriuaricns fc rendirent à Stertinius. 

Les qjv elles pi;ofpcritez toutesfois engendrèrent plus d’enuie que de grâce 6 c fa- 
ueuràGcrmanic entiers l’Empereur Tibere, tellement qu’il ne luy voulut lai/Ier acqué- 
rir l’honneur de mettre celle guerre à fin. A ins eflans encore les Cherufçiens 6c leur Af- 
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minius déboutai le rappclia à Rome fouz prétexté de luy vouloir faire receuoir le triom- 
phe de fes beaux faiûs,&: enuoya Drufus en fon lieu. Cornélius Tacitus liu.a. 

E t en ceftc année mcfmc l’Empereur Tibère, ayant faiét toute fa vie grand cas de l’ A- 
ftrologic iudiciairc,fut à l’occaiion d’vn longe tellement animé contre les A Urologues, 
Magiciens Sc diuinatcurs,qu il les bannit de Rome,& de toute l’Italie par vn cdi& fort ri- 
goureux. Cornel.Tacit.liu.i.Dion liu.57. 



D h Monde. 414^ 


De IefusChriJi. 18 


R.des Iuifs. x 


, De Rome. 


Olympiades. 199. I 
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T 1 b 1 K. e portant vnc ancienne dent à A rchelaus Roy de Cappadoce,pour ce qu’il f c- 
ftimoit auoir cfté mclprifé de luy lors qu’il eftoit à Rhodes, le fit venir tout ancien & ma- 
lade qu’il eftoit à Rome, pour luy fairefairefon proccz : mais ilioüa fi finement fon per- 
fonnage, qu’il clchappa la mort violente, nonobftant que la naturelle lefurprift bien toft 
apres en la jo.annce de fon règne, auquel firent compagnie au rneline temps les Rois An- 
tiochus,&Philopaterdc Cilicie.Au moyen dequoy l’Empereur mit leurs Royaumes en 
l’cftatdcs prouinces fouz l’obciflàncc du peuple Romain. Corn.Tacitus. 

A v melrne temps, douze des plus nobles & fameulès citez de l’Afie , furent ruynees & 
renuerlèes par vn horrible tremblement de terre* 

C. Coelivs Rvffvs, & L. Pomponivs Fl ACC vs,Conluls. 

V n nommé Tacfarinas , fefaifant chef d’ vnc troupe de gens fediticux , fempara par 
leur moyen du Royaume de Numidic,& puis fitauecloy rebeller quafi toute l’Afrique 
contre les Romains. A caulè dequoy Furius Camillus, qui eftoit lors Proconful d’Afri- 
quCjle mit aux champs, aucc lès Légions, pour rompre lès defleings tellement qu’ils le d 5 - 
nerent bataille, qui fut gaignec par les Romains,& les rebelles mis en routtc,qui lè r’allie- 
rent toutesfois quelque temps apres. 

Le départ de Germanie de la Germanie, taillant les Cherufciens en paix , acquit vn 
grand bruit & réputation à leur Roy Arminius entre les Germains, comme fil euft par fa 
vertu & puiffancc maintenu & gardé la liberté Germanique. De lorte que Merobodnus 
Roy de toute la nation des Sucues,qui occupoient lors la plus grande partié de la Ger- 
manie, eftat diuifec en plufieurs& diuers peuples, dont les plus nobles & anciés fe nomoiét 
Semnones, aucuns autres Langobardi,cn fut fi mal venu enuers les liens pour feftrc rendu al- 
lié des Romains, pluftoft que feftrc fài& leur cnnemy pour vne telle querelle, que lcfdi&s 
Semnonicns & Langbars lè rcuoltcrcnt contre luy, & fc donnèrent à Arminius. Au 
moyen dequoy luy & Merobodnus lè déclarèrent ennemis, & lè donnèrent bataille. De 
laquelle combien que la viétoire euft cfté incertaine, fi eft-cequepourcc que le Sueuien 
ne fiolà oneques depuis hazarder contre le Cherufcicn,& qu’il lè retira en la contrée des 
Marcomans,dont il enuoya demander lècours à l’Empereur Tibere,il fcmbla auoir eu du 
pis.Finalcment toutesfois Tibère ne fc voulant méfier de leur different , donna charge à 
Drufus de les appointer cnlèmblc. Cependant ceux-là lè femblentcftre trompez, qui lè 
fontperluadez,quclagentque Cornélius Tacitus appelle en ceft endroit Langobardos , 
eftoient ceux qui fiircrit cy apres appeliez Lombards, fi ce que P.Diacrc en a eferit doibt 
eftrccftimé véritable: d’au tant qu’il afferme qu'ils fortirent près de 400. ans depuis de la 
Scandinauie,où ils fenommoient V vinules,& prindrent puis apres le nom de Lombards, 
à caufc de leurs longues barbcs.Ioint que la plulpart des exemplaires ont Langobardos non 
Longobardos.Et pour le regard des Semnones , le melme erreur cftaulfiaduenua la plulpart 
des hiftoriens modernes Allemans,qui les veulent icy prendre pour les autheurs des peu- 
ples de la Gaule nommez Senones , louz ceft argument que Tacitus les appelle plus no- 
bles, & anciens des Sucues. Mais fi ce que luy-mclme nomme les vns Senones, fides au- 
tres Semnones , ou Sennones , ne monftre la différence quia cfté entre l’vn & l’autre peu- 
ple: ic concluray au contraire pour nous , que les Semnones des Sueuesontefté originai- 
res de ceux de la Gaulc.D’autant que les Gaulois ont cfté les premiers qui ont fai& peu^ 
plades & colonies hors leur païs,fignammcnt dedans la Germanie: Et que tous les anciens 
luftoriographcs déclarent vnanimcnt,quc les Senonois ont cfté les plus anciens peuples 
de la Gaule. Qui plus cft Polybc liure i.tcfmoigne expreficmcnt,que les Senonois furent 
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de ceux qui allèrent peupler la Germanie auec les Boyens. 



Du Monde* 414 f \ De Jefus Chrifl. 19 \ K.des Juifs. 3 | DeKome. 



olympiade. 



Scpmaines. 69 | Empereurs. 4 



7 7 ° 



Rhescvporis Si Cottis Rois de Thrace , cftans en guerre l’vn contre l’autre , fe 
donnèrent iournee' en laquelle Cottis fut tué: à caufc dequoy les Romains prindrent la 
defenlè de fes enfansen main, Si chafferent Rhcfcuporis de fon royaume, qu’ils départi- 
rent aufdits enfans de Cottis. , 

Cl. tiberivs Nero Avg. pour laj. fois, &: Germanicvs César 
pour la 2.» Confiils. , 

C e Germanicus enuoié par l’Empereur Tibere en Arménie, y ellablit vn Roy qui le 
nommait Zenon fils de Polemon roy du Pont, du vouloir des Arméniens, lefquels luy 
firent prendre le nom d’Artaxias; Si puis fit paix auec Artabanus roy des Parthcs. Mais 
quand ilfutde retour en Egyptc,vn Pilbquil’accoropaignoit,attiltréparrEmpereurTi- 
bercjluy fit aualler du poilon,dont il mourut au Coniulat cnlùyuant. A caufe dequoy Ti 
bere feftimant par là mort deliuré de toute crainte, commença de faire venir en cuidcn- 
cc par plufieurs aétesla malignité de Ion cœur, qu’il auoit iufques icy par vnc merueillculc 
Emulation de modeftie touùoùrs cachee. Corn. Tacitus, Dion. 



Du Monde. 4147 | De lefus Chrijl. 2.0 J R.des Juifs, 4 J De R orne. 



Olympiade. 3 | Sepmaines. z } Empereurs. 3 | 
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Mirobo Djf v s roy des Sueues n’eftant pas bien en la grâce de lès fubieâs, prefènta 
occafion Si oppotfunirc à vnJSeigncur delà gent des Gotnoniens nommé Cathualda, 
qu’il auoit cyacdantfài&deehiifler de lonpay s, defe reflentir de lïniure qu’il 1 îafy auoit 
faible : tellement qu’ayant f àift Krucc de qudlquc nombre de gens , il le vint troüucr Si af- 
faillir iufques dedans vn chaftcàu où il fàifoitfarefidcnce: de telle façon qu’il lé contrai- 
gnit abandotlner Ion royaume, Si le fàuuct çnltalic, où F Empereur luy donna permidion 
de faire là demeure à.Raoéne,en laquelle 11 acheua le relie de lès iours a 2. ans apres.Neat- 
moins Cachualdané demeura güères en l’eftat qu’il auoit vlùrpé fans en ellre deierté par 
la puiflancc des Hcrmundurés, fouz la conduitte de leur Prince Vibilio. Tellement qu’il 
le vintauïfi retirer èbmmc Merqbodnus en Italie, où if eut là retraite alfignee par FEmpe-i 
rcurrqui alfignà femblablement quelques terres, qui font entre la Morauie, Auflirichc & 
Hongrie, aux peuples qui les aboient fuyuis, de peur qu’ils ne troublaflènt les nations 
qui elloicnttranqûiUcs, lèur ordonnant vn Varimcr de la nation des Qu^dcs pour leur! 
Roy.' ’ '' ' 

Arminivs roy des Chcrulçiens,qui auoit cy deuat taillé en pièces Quin&ilius Va 
rus auec fes legios. Si charte Merbbodnus de fon royaume Si foullenu longuement en di- 
uers euenemens l’effort Si la puifiànce des Romains, fans auoir oneques cité entièrement 
vaincu, enfembleaüfîi maintenu la Germanie en fon honneur & liberté contre-cux,fut 
par fes domcftiqücs mis à mort en la n. arirtee de fon régné. 

D e p v 1 s le trefpas de Rhocmctalccs roy de Thrace,lc royaume d’icelle eltoirdemeu-j 
ré entre les nuinsde deux Rois que l’Empereur Augulle y auoit mis, à fçauoir de Rhefcu 1 
poris frere, Si Cottis fils du défbnéfc : mais Rhcfcupbris^yant enuie de ioindre lc tout i 
(oy,trouua moyen de faire mourir par trahifon lôn neueu, dont il fut accule & mené dc- 
uant l’Empereur, qui le fit punir de mefme mort qu’il auoit donnée à Ion neueu: néant- 
moins il lairta vnc partie du royaume d’iceluy à fon fils Rhoëmetalces, adiugeant; le relie 
auxfils de Cottis. Cornël. Tacitus liu. i. 

M. Ivnivs Sillanvs, Si L.Norb a N vs, Confuls. 

S o v z lefquels le poète Ouidius , Si T. Liuc hilloriographc Romain moururent , tef- 
uoin la Chronique d’Eulcbc : mais Cornélius Tacitus faiét feulement mention dé la 
mort de Crifpus Sallu (lius autre hilloriogfaphe Romain ënla melmcannce.cÔbicn qu’il 
àudra qu’il ait vefeu depuis là coniuration Catilinaire enuiron 80. ans. 
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T 1 b b r e faifoic venir en ce temps à Rome , fouz belles parolles plulicurs Rois de 
loingeainspaïs, lesquels il retenoie lans leur bailler pcrmilfion defen retourner , félon 
que recite Eulcbe. Quidi£fcaulfi,qu’il y eut treize fameufes citez de 1 -Afic,quifurcntau 
mcfme temps milcrablcmcnt gaftees par vn cftrangc tremblement de terre: à fçauoir E- 
phelè,Magncfic,Sardis,Moftcnc,Mopcechicre,Magnelie,Ccfarec, Philadelphie, H i mu- 
le, Thémis, Cinnc,Myrthine, Appolonie, 6 c Diahicarnic. 

M. Valerivs Messalla, 6 c M. AvxeliVs Cott a, Confuls. 

S o v z lefquels Tacfarinas Roy de Numidic,feftant rallie aucc les complices, rafTem- 
blavtic armée non moins puiiTantc que la première, auec laquelle il recommença dere- 
chef la guerre aux Romains. Mais il fur encore lourdement repouiTé en vneefcar mouche, 
par vn Capitaine Romain nommé Decrius:& puis encore deiconfic 6 c mis en routre par 
L. Apronius Proconful d’Afrique, qui auoit liiccedé en ccft eftat à Camille . Cornélius 
Tacitus; liu.3. 



Du Monde. 414^ 


| De IefusChrifl. 22 | R.des Iuifs. 6 | De Rome. 


Olympiade. 200. 1 


Sepmaines. 4 | Empereurs. 7 773 



Q^ Hatcrius Orateur trefeloquent, auoit le bruit des mieux dilanséh ce téps. Eufcbc, 
Iun .Blefus Proconful d’Afrique apres L. Apronius. 

Cl. Tiberivs Av g. pourla4.fois & Drvsvb César, fon fils, pour la 2.fbis, 
Confuls. ; . ; - v 

. L 1 quatriefmeConfuIatde Tibère fut,tcfinoin Eulèbe jiu.i.chap.io.ac l’hiftoire Ec- 
clcfiaftique,cn la y.annce de fon règne. Auquel aufli lesprouinccs de ia Gaule, eilans ac- 
cablees dfi tailles ,& extrêmement affligées pat l’auarice des gaboleurs 6 c vfuriers Ro- 
mains,# aufli par rinfolcncc& atrogance defgouucmcurs, & des gens de guerre qui 
eftoienten garnifon,fc fouleucrcnt tout à coup: lignamment les Heduiens pu Autunois 
à ia fuggçftion d’vn de leurs citoyens nommé Julius Sacr6.uir,& les Treuiricns à la fufei- 
tationd’vn Iulius Florus. Chacun d.efqucls follicita (es voifins en telle. forte , qu’vne par- 
tie dcs Belges commença de feibtanler auec Florus, & lcsScquanois aucc Sacrauir- Qu- 
trélciqucls les Angeuins &Tourcngeaux aufli fcfmeurcnt.Iylai s ils jfujent tous en peu de 
temps d»çfconfits& opprimez les vns apres les autres par les Gouucrneurs 6 c Ligionnai- 
res Romains,ordonncz à la defenfe des Gaules,deuant^’ils cuflcnc moyen de ioindre 6 c 
communiquer leurs forces enlêmble.Tcllémentqü’iln y eut que Sacrouir qui mitenui- 
ron 40. mille hommes aux champs, mais tous quafi mal armez, 6 c mal aguerris. Auffine 
luy fuE-ûl pofflble de fubfiftcr deuant les Légions Romaines pn vne babille qu’il leur d 5 ~ 
na , quoy qu’il fit vn fingulierdeuoir dobien eombatre.Cçpcndantencore que ce tumul- 
te euft mis toute la ville de Rome en grande crainte , ncantjnoins toutesfois l’Empereur 
Tibcre en fit fi peu décompte, qu’il ne donna aucun ligne ne monllrç de fen fàfcherou 
efmouuoir, tant auoit il peu de loin du làlut 6c conlçruatioh de la choie publique! Cor- 
nélius Tacitus liu.3. 

... ‘ « 



Du Monde. 41 JO | De IefutChriJl. z'} : | R. des Imfi. 7 | , De Rome. 

Olympiade. 2. | Sepmaines. 5 ) Empereurs. 8 774 

D. Hatemvs Agrippa, 6 c C. Svlpitivs G a l b a, Confuls. 

Tacfarinas Roy de Numidic,feftant encore remis fur pieds, çrôuua moyen d’af- 
lêmblcr nouuclles forccSjtcllcmcnt qu’il tailla derechef de la belbngncaux Romains, & 
entra en telle arrogancc,qu’ilofaenuoicrlbmmçr l'Empereur Tibere de luy aflignerter 
rc,& lieu pour la demeure de luy &: de fes gcns,ou lignifier la guerre perpétuelle aux Ro- 
mains .Combien que ce ne fut pas aucc heureufé iiTue pour luy qu’aux autres fois. Car 
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ion armee fut defai&c ôc mifc en routtc par les légions Romaines , fouz la conduitte de 
Iunius Bbefus Proconful. Corn. Tacitus liu.j. félon lequel aufli Iunia niepcc de Caton 
d’Vciquc, fœur de M.Brutus,femmc de Caffiusjmouruten la $4. annce apres le trcfpas de 
Ion mary. 



Du Monde. 4IJI | DelefusChriJl. 14 | R.des lui fs. 8 



De Rome. 



Olympiade. 3 | Sepmaines . 6 



Empereurs. 
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Les baftclcurs, ioucurs de bouffons, plaifantcurs ôc autres telles fortes de gens , furent 
par vn edi& de l’Empereur chaffcz & bannis de Rome. Orofe liu. 7. 

C. Asinivs Pollio, ôc C. Antist ivs Vetvs Confuls. 

Ce Confulat fut comme tcfmoignc Pline liu. 33. ch.z. en la $.annee de l’Empire de Ti- 
bère, en l’an 773. de Rome félon aucuns exemplaires, combien que les autres ont 776. 
Mais ie n’en ay veu pas vn qui ait eferit 774.0Ù Mcrcator veut qu’il foit rapporté. Par- 
quoy qu’il confidcre G ces raifons font plus vallables,que la depoGtion d’vn tefmoin ocu- 
laire. 

Cornelivs Tacitus ôc Dion tefmoigncnt, que Drufus fils de l’Empereur Tibère 
fut empoifonne en ce Côfulat par M.Scianus (qui tenoit lors le premier rang de crédit ôc 
d’au&orité entiers l'Empereur) tellement qu’il en mourut: mais l’vnfémble parler de la 
vie de ce Drufus d’vnc autre façon que l’autre : Conuenans toutesfois que Tibère c0m- 
mença dcflors d’abandonner de tous poin&s le foin de la republique, (e gouucrnant féulc- 
mét félon (es appétits ôc voluptez, Ôc par le confeil de fés mignos ôc applaudifïéurs,fur lef- 
quels ledit Seianus auoit le premier licu:mais le principal exercice qu’il eut,eftoit de vcoir 
& affifter aux iugemens Ôc accufations des grands personnages qui fc faifbient au Sénat. 



Vu Monde. 


41 yi J Delefm Chriji. zy J R .des Juifs. y 


De Rome. 


Olympiade. 


4 | Sepmaines. 7 j Empereurs. 10 | 
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Qj e l OJ es vidoircs que les Romains euflént gaigne fur le Roy Tacfarnias,ficft-cc 
qu’ils ne le peurent oneques empefeher de trouuer moyen de le remettre fus pieds , & de 
r’aflcmblcr gens pour fc maintenir à l’encontre d’eux, iufquesàceque Dolabellaproço- 
ful d’Afrique l’attaqua de fi bonne forte cefte année en vne bataille qu’ils fc donnèrent, 
qu’il luy fit perdre la vie : au moyen dequoy la guerre contre luy fut finie. Cornélius Ta- 
citus liu. 4. 

A vmefme temps aufli Ptolomeefilsduféu Roy Iubaregnoi, dtu conféntement des[ 
Romains , fur vne partie de la Mauritanie. 

Sextvs C o rm e l 1 v s Cethegvs, ôc L. Visellivs Vauo, 
Confuls. 

Av temps defquels lafefte des premières Décennales de l’Empereur Tibère, c’eft à| 
dire de la première dixainc de fon Empire, fut célébrée, félon Dion. 



Du Monde. 4133 


| Delefm Chrifi. 


26 | R .desluifs. 10 DcRome. 


Olympiade. zoi 


| Sepmaines. 


70 j Empereurs, n 777 



Philippe Terrarche dlturec, fit enuiron ce temps édifier vne ville en fbn pays qu’il 
fit nommer Ccfarce de Philippe, ÔC donna le nom de Iuliade à vne autre, qu’on nommoit 
auparauant Bcthfaida. Eufebe. 

M. Asinivs Agrippa, Ôc Cossvs Cornelivs Lentvl vs, Con 
fuls.Lcfqucls toutesfois Cornélius Tacitus liu.4.femble vouloir monftrer auoir cflé en la 
yo.annce apres la mort de Brutus ôc Caffîus, fil n’y a de la faute ou inaduertcnce. En la 
mefme année aufli l’Empereur Tibere fortit de Rome, ôc s’en alla faire fa refidence en la 
Campagne d’Italie, pour y viureplus licencieufcmcntà fes plaifirs ÔC voluptez, laiffiint le 
maniement des affaires de l’Empire à Seianus, par le confcil aufli duquel on penfè qu’il fit 
cefte départie de Rome. Corn. Tac. 
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Les Hircanicns fai fans la guerre aux Parthcs, demandèrent fecours auxRomains,qui 
leur fut enuoyc. A caufc dequoy les Parthcs fc jetterent fur T Arménie, & la miret en leur 
poflcffion.Cornel. Tacitus liu. 4 . 

Cm. Lbntvlvs Getvlicvs, & C. Calvisivs S A»iNvs,Confuls. 

A v temps dcfqucls le païs de Phry fe fc rebella contre les Romains, & les Thraciés fera- 
blablcmcnt,à caufc de la grande feruitude dont ils eftoient détenus. Mais ils furent in- 
continent vaincuz & fubiuguezpar Pompeius Sabinus. Cornélius Tacitus liu.4. 



Dm Monde. 41 jy 


| De JefutChriJl. 18 


| RÀes Juifs. ix 


| De Rome, 


Odymptade. 3 


| Sepmaines. 3 


Empereurs. 13 




9 



Apres Valcrius Gracchus, Ponce Pilate fut fàid Lieutenant de l’Empereur au pais 
de Iudee,fouz le gouSeçneur general de Syrie, félon le tefmoignagc d’Eufebe. Iofcphe 
ticntqu’il y arriua dés la iz.annec de l’Empire de Tibère, &: que fon gouuernemcnt dura 
10 .ans. 

M. Licinivs Crassvs, & L. Calphvrnivs Piso,Confuls. 

A v temps dcfquels furent tuez cinquante mille perfonnes, fouz la ruine d’vn Théâtre 
enlavilledcFidenc. Cornélius Tacitus liurc 4. 



Du Monde. 41 y 6 


j De JefusChrijl. 19 


| R.des Iuifs. 13 | De Rome. 


Olympiade. 4 


| Sepmaines, 4 


Empereurs. 14 | 780 



Environ ce temps Hcrodes Antipas Tctrarchc de Galilée , paflânr par la maifon 
de fon frere Ariftobulc,trouua fa femme Hcrodias fi à fon gré , qu’il l’a rauit & emmena 
auecfoy,& puis l’cfpoufa,cn répudiant là femme légitimé, quieftoit fille d’Arctas Roy 
des Arabes, dont il fuc fort aigrement repris par S.Iean Baptifte. Iofephe. 

Appivs Ivlivs Silanvs, & P. Silivs N e R v A,Confuls. 

Les Phryfiensfemaintcnoicntfibraucmentcncc temps contre les Romains , qu’ils 
deffirent leur armee, dont L. Apronius auoit la conduire : tellement que cela leur ac- 
quift vn grand bruit & réputation de vaillance. L’occafion de leur rébellion vint de l’a- 
uaricc des Romains, qui les grcuoient d’vn tribut intolérable. Cornélius Tacitus liu.4. 

Dm Monde, 4157 j DelefmChriJ}. 30 j R. des lui fs. 14 [ De Rome. 

Olympiade, zoz. 1 | Sepmaines. 5 | Empereurs. IJ j 781 

Lors que l'Empereur Tibère cftoit en la îj.annce de fon Empire (qui commençoit 
dés le mois d’Aouft) & que Ponce Pilate gouucrnoit la Iudce pour les Romains,Herodes 
tenoit la Tcttarchie de Galilce, Philippe fon frere celle d’iturce, Lifânias d’Abidene , fai- 
fans auffi Anne & Caiphc l’office de la grande SacrificaturedesIuifs:Ieanfurnommé 
Baptifte, fils deZacharic, commença de f acquitter au dcfêrt du deuoir de fà vocation, qui 
eftoic d'annoncer la venue prochaine du Médias, en admonneftant les peuples à fc prépa- 
rer pour le rcceuoir dignement, par amendement de leur vic:afin d’eftre fàiéts participas 
de fes grâces, par Icfqucllcs eftant lauez & nettoyez de toutes leurs offenfes , ils pourroiet 
auoir entree au Royaume des cieux. Ce qu’il leur donnoit à entendre par le myfterc du 
Baptcfmc, qu’il donnoit à ceux qui venoient à luy .Tellement que noftre Seigneur Icfus- 
Chnft l’alla trouuer au mcfmc temps pou reftre baptifcparluy , eftant lors feulement à 
l’cntrcedc la ^o.annec de fon aage, comme les parollcs de S. Luc chap.3.fignifient,fignam- 
ment celles du texte Grcc,qui portent,qu’il cftoit comme commençant, ou au commen- 
cement du 30.de fon aage, encore qulrcncc liu. z.chap.39. les ait expofèes du rrcnticfmc 
non encore complet, mais proche de Ion accompliflcment. Mais l'authorité de S. Ignace 

. er. 



Digitized by LjOOQLe 








delaBibl.hiftorialë. ~^9S 

en l’Epiftre aux T rallians, d’Apollinaris, de S . Hicrofme fur Ezechiel,de Bcda en fès Cô- 
mcncaires fur S . Luc, 8 c d’autres gens de grand fçauoir & iugemenc , auec les demonftra- 
tionsd’Ofiandercnfon Harmonie Euâgelique, me font incliner à la première opinion. 
Suyuanc laquelle nous eftimons auffi que fon Baptefmc Ce fie au mois de Ianuicr pluftoft, 
que (comme Epiphanius liu. i. corne i. contre les hcrefies, femble auoir voulu pcnfèr)au 
mois de Noucmbrc, ou (félon Funccius) au iour de lafcftc des Tabernacles des luifs: 
d’autant que la plufpart des anciens Do&curs de noftre religion tant Grecs(entre lefqucls 
eft Iean Chryfoftome ) que Latins, font de mcfmeaduis,& que les Eglifès Grecques 8 c 
occidentales y confèntent encore. Ioind qu’il n’y a moyen de bien accommoder ^adap- 
ter l’opinion contraire à l’hiftoire Euangelique: la fuitte de laquelle monftrc pareillement 
qu’il n’y eut pas tant de diftance depuis fon Baptefmc iufques à lafefte de Parues, qui fut 
prochaine. Pourtant nous Tommes bien d’accord auec Onufrius (qui fcft eftudié d’ef- 
plucher cefte matière plus diligemment que les autres ) que le Baptcfme de noftre Seign. 
cfchcuc au commencement du Confulac de Rubellius,& de Fumis. Et en la 781. de la 
fondation de Rome:en la commençant toucesfois, non corne il afàid ciuilemencau mois 
de Iauier: mais au temps qu’il faut référer, cômc nous auons did cy deuant, fon vray prin- 
cipe, félon lequel elle deuoit expirer proprement au mots d’Auril prochainemct venant: 
Tellement que félon cefte confédération, nous ne crouuons bonju’il le vueille auffi rap- 
porter à la fin de la 4. annee de l’Olymp. 201. encore que le tefmügnage d’Eufebe au 10. 
liu. de la préparation Euang. femble faire pour luy en ce poind, d'autant qu’ils confefTcnc 
cous deux, nommément Eufèbe liu. 1. ch. 10. de l’hift. Eccl. que tout le temps de la pré- 
dication de noftre Seigneur, 8 c de la probation qu’il fit de fà dodrinc par œuures miracu- 
leufes ne dura 4. ans entiers : ains feulement ( comme il dit liu. 8. chap. i.\<|c la Demonft. 
Euang. que les anciens auoient fàid entendre à la poftericé) que trois , 8 c enuiron vn dc- 
my ( qui fe comprend félon Onufrius 8 c nous en 3. mois ) qui commencèrent au temps de 
fon Baptefmc, & en la 30. année de fon aage, 8 c prindrentfinàfàmort, en la 4. annee de 
l’olymp.101. Ce qu’on voit ne pouuoir eftre aduenu, fans admettre vne grande contradi- 
ction 8 c répugnance en leur fupputation : mefmcmenten celle d’Onufrius,qui fcft gran- 
dement efforcé de monftrer par raifons, que le Baptefmc fc fit au commencement de la 
j o. de l’aage. Dcquoy Mercator feftant penfé donner garde, a voulu fuiure le tefmoigna- 
ge d’Epiphanius,en ce qui concerne le iour du Baptefmc de noftre Seigneur, qu’il rappor- 
te au mois de Nouembre de la 780. de Romc:mais il f eft erapeftré en vne plus granac ab- 
furdité, fc contraignant d’y faire venir pareillement ( nonobftant tous fès efehappatoires 
8 c cauillatios)la année de l’Empereur Tibere, cotre le tefmoignagc exprès de la parole 
de Dieu cotenu en S . Luc. Ce que toutesfois il pouuoit euiter en foy conformant au con- 
fentement de la plus part des anciens, 8 c quafi de toutes les Eglilcs, que le Baptefme fe fit 
au mois de Ianuier , 8 c que ie pourrois auffi bien cftimer auoir cfté l’aduis d’Epiphanius, 
pourcc qu’on peut iuger par beaucoup d’indices, que le paflâge où il a parlé de Nouem- 
bre eft corrompu: mefmes qu’il conrcfïè en vn autre endroit où il di*,difpute du temps 
auquel vefquit noftre Seigneur contre quelques heretiques, qu’il mourut 3. ans 3. mois a- 
pres fon Baptefme, encore que la traduâion Latine ne porte que t.ans 3. mois feulemet. 
Mais le nombre des Confulats qu’il entre-iette entre l’vn 8 c l’autre, fàid foy qu’il en a 
conté autant. Tant y a doneques que Mercator a eu plus de crainte de fè précipiter en 
fèmblablc contradi&ion que les autres, d’autant qu’il fcft veu en defàult aargumens à 
prouuer que Iefus Chrift exerça fon minifterecncc monde enl’efpacede plusdcy.ans 
entiers, apres auoir eu beaucoup de peines en fon Harmonie des Euageliftes, à faire trou- 
ucr vray-fcmblablc, qu’il l’acheua en 4. ans entiers, 8 c vne portion du cinquicfme. Ce 
pendant toutesfois ic lai fie à iuger aux bons efprits, fil eft paruenu à fon poin&mais i’ef- 
(perc bien monftrer cy apres qu il n’y a aucun des anciens, qu’il puiflè produire pour au- 
ctorifcr fon opinion. À caufe dequoy- puis que les fupputations tant de l’vn que de l’autre 
font fubieûes à tant de reproches & contredids, il femble que nous nous deuons pluftoft 
contenter de la noftre ( à laquelle ils n’attouchent en rien, 8 c qui n’eft pas moins confcr- 
mcc de demonftrations Mathématiques que la leur, outre ce qu’elle l*eft beaucoup plus 
de tefmoignagcs 8 c au&oritcz anciennes: dont celle de lui. Africanus récitée par Eufc- 
jbc liu. 8. eu. 2. de la dcmonftration Euangelique , &: par S. Hicrofme en fon commentai- 
re fur le 19. chap. de Daniel , pourrait fufnre pour toutes les autres, comme eftant fon au- 
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chcur le plus ancien Chroniqueur 6 c obfcruatcur des temps de l’Eglifc. Qui afferme que 
lai6.anncedcrEmpiredeTibereercheutcnlai.dc l’Olympiade 201. Et que ce 610475. 
ans apres la to.du regne d’Artaxcrxes Roy de Pcrfc,furnommé Longucmain, qui feftoit 
trquuee en la 4.de l’Olympiade 8}.& 115.de la Monarchie desPerfcs commencée par Cy- 
u^Duant à ce que Iofephc conftitue troisSacrifieateurs qui exercèrent la fouuerainc fa- 

.jjcriïïcature des Iuifs chacun leur année à leur tour entre Anne &: Caiphe, fouz lcfquels 

jÊXX eu- (r»u*-rxdf Çhrilt fut baptifé 6c crucifié: Eufebc fcmble cftrc d’aduis , qu’Anne fut demis bien toftl 

/v Zip res le Baptcfmc,& qu’Ifmacl fils de Phabus luy fut lübroge en la mcfme annee par V a- 

lcrius Gracchus.Mais qu’il n’y auôit pas long temps que Caiphe eftoit eftablyau Ponti- 
ficat quand il fit crucifier noftrc Scigneur.D’autant que les Empereurs de Rome,&: leurs 
frouucrncurs en Iudce,fcftoicnt depuis quelques années donne la licence de ne laiffer| 
^ n ir i a fouueraine facrificaturc des Iuifs par fucceffion héréditaire, comme elle auoit au-j 

parleur loy : mais de la transférer à ceux que bon leur fembloit , 
Xâns toutesfois la leur laiffer exercer plus d’vn an.Acaufc dequoy quand Ifmaël eutfaid 
fon année, Valcrius Gracchusle priuadcla fouuerainc facrificaturc, &eninueftitvnElea- 
* zar fon fils , qui l’exerça enuiron vn an , & puis en fut encore demis. Rcfte à rcfpondrc à 

X -k«X >1 SEâîiger.qui f’eft perfuadé que noftrc Seigneur fut baptifé en la i6.annee de Tiberc,felon 
WkJ, C Wlupputation des Ron^ins.M ais que les Iuifs comptoient encore la quinziefmc, à caufc 

«m’il eftime que c’cftoiHbr couftume de compter les ans des règnes de leurs princes 6 c 
Z^T *s Empereurs Romains,non du iour qu’ils commcnçoient,ains du premier iour de leur 
mois N ifan.Quc cela di-ie n’a pas efté bic prouué par luy, encor qu’il difè l’auoir apprisde 
Iofcphe,mais il n’a exprimé le lieu où il le dit.Ioint que le contraire fc peut auffi prouucr 
^ £ar le mcfme autheur.Etquâd encor on luy accordcroit fô dire^e ne voudrois pas côfcf-! 



-i fer, que les Iuifs comptaffcnt du Nifan, qui venoit apres le propre iour du règne des Em- 

1 -- - - 1 D - 



uu 4 '* 

pcrcurs,ains au precedent à la façon que les Rois de France comptent leurs annecs.Car 

„ A» pouf quel Empereur euffent ils compté l’intcrualle, qui fuiuoit depuis le trelpas de l’Em 

1 9 pereur dcfund,iufques au mois de Nifan enfuiuanc? 

XV Ç. Rvbellivs Geminvs, & C. Fvsivs G EMtwvs.Confuls. 

A^Ç-i b e r e feftoit en ce temps tellement abandonné à toute oyfiucté, 6c aies voluptez, 
u < qu’il ne faifoitparoiftrc par aucun effed, qu’il fùft touche d’aucun foing des affaires de la 

1 ?r*chofe publique, ny des prouinces de l’Empire. De forte qu’il laiffa demourer l’Efpagnc& 

. ^ Va/ — f <- férSyrie pluficurs années fans Proconfuls 6c Lcgats.Et endura que l’Armeniefuft longue- 

<* OCCU p cc des Parthcs, la Mae fie courue &: fourragec des Daciens & Polaque$,la 

X 1 1 1 £&ule des Germains.Qui fut caufc qu’on l’appelloit par raillerie, Caldius Biberius Mero, 

f l / ^ lau< ^ lus Tiberius Ncro. Suétone en fâ vic.Ccdrcnus tefmoigne qu’il a trouuc| 







.J k L cArtu^/^- 

. r\\\\ I9 

Z° a**''**— 



,quc cc Confulac (e rencontra en la première année de l’Olympiade zoi. 









r^Vft Monde. 4.1 fl 


De JefusChriJl. 51 


| R. des Iuifs. 


5 1 


DeKome. • 


^ Olympiades. r 11 


| Sepmaines. 6 


| Empereurs. 
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782 



A R e T a s Roy dePctracn Arabic,fcrcffentantd’vneiniure qu’on auoit faide àfafil 
..S. / t&f A^jlc } mena vne grande armee en Galilce,qui deffir celle d’Herodcs Antipas, 6c tailla en pie- 

* T *ÿ' t * UA ta vn mcrueilleux nombre de fes gensrqui fit eftimer aux Iuifs que tel mefehefluy eftoit 



aduenu par la vengeance diuine,a caufc qu’il auoit fàid iniuftement décapiter S.Ican Ba 
**-<**- ptifte, homme d’vnc fingulicre &c admirable faindeté de vie.Ainfiquc récité Iofèpheliu. 



% liiA. | 



sLfuri ^cyU««_j8.chap.7.dcsAntiq- 
Environ le mef 



/U 



J 



le mefmc temps auffi noftrc Seigneur IcfusChrift , commença par fà pre- 
’ /fdication à rcueler la fainde 6c fàlutaire dodrine de fon Euangilc , en la confermant par’ 

beaucoup de lignes & œuures miraculcufcs. Lors auffi Eicazar fcmble auoir efte grand] 
Sacrificateur des Iuifs. 

M. Vinvcivs, ou Vinicivs Qv A rt in vs , 6c L. Cassivs Longi- 
n v s.Confuls. 

S o vz leiquels Vclleius Patcrculus hiftoriographe, efcriuit fon hiftoiredes affaires 
des Romains, qu’il continua iufqucs à ce Confulat , qu’il did expreffément cftrc aduenu 
7Sz.ans apres la fondation de Ronic,ou bien apres laySz.expircc. Ainfi qu’on voit eferit 
n tous les meilleurs exemplaires , qui eft vn tcfmoignage contre Mercator , qui a 
rapporté 
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rapporté cc confulat à l'an precedent, &: en pcnfc efchapper cllimant qu’il faut lire 781. 
au lieu de 781. 

A v relie Plutarque au liurc de l’exil, did que l’Empereur Tibere vcfquit les fept der- 
niers ans de fa vie iulques à l'a mort, en la petite Illettc de Caprees : tellement que le tem- 
ple 8 c throhe Impérial de la terre habitable, rcltraint au cœur d’vn feul homme , par ma- 
nière de dire, fut tant de temps en ce leul lieu là, fans en fortir nulle part ailleurs. 

* 



! 





mm 


De le fus çhrijl. 31 


■■ . i-fi; n* . •• 

Empereurs. 17 


Olympiade. 




K. des Juifs. 5 


DcKome. 783 



' >ï.S* 



liWii 1 l o Iuifdc nation , mais natif d’Alexandrie, perfonnage d’vne lingulicre cruditio, 
[d’vne éloquence incomparable, &: de dextérité d’cfprit merueilleufe, florilfoit en cc têps, 
lequel pour là bonne reputatiô fut cfleu AmbalTadcur, pour aller de la part des Iuifs d’A- 
lcxandric à Rome. Ses eferits fe relfentoient en telle forte de la dodrinc éloquence de 
Platon, que les Dodes de fon lieele difoient comme en commun Prouerbc, ou que Pla- 
ton Philonizoit en lu y, ou qu’il Platonizoit en les eferits, 

Eleazar fils d’Anne, ayant achcué fon année en la fouucraine facrilîcature, fut cô- 
traind de la refigner à vn Simon fils de Camythus,qui l’exerça vnf'autrcannee apres luy. 
Iofcphe, Eufebc. 

Tiberivs Cæsar Ave. pourla y.foisConful, aucc Ælivs Siianvs. 

C e fut la coultumc de Tibere ( cc did Dion ) de faire mourir de mort violente , tous 
ceux qui luy furent compagnons en fes Confulats : tellement qu’il fit reccuoir vn tel par- 
tyàcc Seianus, qu’il auoittàid aux autres, encore qu’il luy cuit au parauant donné vne 
telle audorité qu’il ne fen dtoitgucrcs referué d’auantage à luy-mefmc.De façon qu’il fc 
trouua quelquefois en danger d’eltre dcfpouillé de l’Empire par luy,& n’cull peu venir au 
bout de le défaire, finon par vne grande rufe &: dillimulation. Ce pendant quand il fut e- 
xccutéàmort, le Confulat clloit occupé par deux féconds Confuls nommez Fulcinius 
Tyrio,&: Memmius Regulus, qui félon la couftume d’alors auoient elle fubftituez aux 
deux premiers en vne portion de l'année, félon que l’on peut entendre par Corn.Tacitus, 
& Dion, encore que la plufpart de ce qu’ils ont eferit tous deux de ce Confulat , foit pery 
par l’iniurc des temps entre leurs eferits. 



Du Monde. 4160 \ 


De le fus Chnjl. 33 


Empereurs . 18 




R.des Juifs. 6 


Ve Rome. 784 




De la Palsion de noftre Seigneur. 

D 

L fcmblc q ce foit vn poind quafi tout refolu entre les anciés de noltrc reli- 
gion ( Tcrtullicn,Ladancc, &: bien peu d’autres feparez) que noltrc Scign. 
IefusChrift prefenta fon corps en lacrificc en l’arbre de la croix pour lalà- 
tisfadion de noz péchez: Tibere citant en la 1 8. année de fon Empire, & puis 
le 40. iour enfuyuant qu’il monta és deux, 8 c le yo. enuoya fon S.Elprit à les 
Apoltrcs&rdifciplcs, lequel apparut en forme vifible, afin que tous les oyans parler di- 
uers langages cogncuflcnt au fil les mcrucillcs de Dieu. Cc qui eut tel effed que plulicurs 
luifs qui auoient auparauantreietté le Seigneur, furent de telle forte cfmcuz de cc mira- 
cle, qu’ils le rccognurcnr pour le Médias, 8 c le rangèrent de fon troupeau. Delà le royau- 
me de Dieu prit accroifl'cment, &: fut conformé par les miracles que faifoient les Apô- 
tres : mais le diable 11c pouuant porter ceftauanccment de l’Euangilc, fufeita vne griefue 
pcrfccutionenlavilledc Mierulàlcm, en laquelle S. Elticnne fut le premier qui receur 
couronne de Martyre parles Iuifs, félon l’opinion commune: car Nicephorcliu.z. ch.3. 
àc fon luit. Eccl. tient que ce fut 7. ans apres l’Afccnlion. Dont plulicurs furent contraints 
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de f elcarccr çà te là. Qu,' foc oceafton déplus grand fruid de l’Euangilc. Gar ceux qui fu-| 
fentatnûcfpars,annonccrcntrEuangilc par toutes les Sinagogucs des Iuifs. Mais ceux 
qui demeurèrent en la ciré, «fleurent pour leur Euofqoe laques qu’on difoit le frère du 
Seigneur^aumoaent le Iuftc,& le mineur Apofke,& EU d’A (phec, 3c de Marie Clcophc, 
qu’Eufèbc appelle pour celle oceaûon l’Eucfque des Apoilres.Cepcndant pour auoir ré- 
solution dcl’aage qu’auoit noftrc Seigneur,qu*nd il mçvmit.nous fommes d’accord'prc- 
micrcmentauec tous les plus fameux & diligens fupputatcurs des temps de l’Eglifc qui 
ont ellé dçuant nous,& de ceux qui ont reduid les Euangiles en Harmonie, tant anciens 
( comme Ammonius,lc jugement duquel eA c on fo rmé par quelques EpiArcs de faind 
Ignace , te par les pafTagcs que nou&auonscy douant citez d’Eufebe ) que modcrnes,que 
lcminiAcre& office de fa prédication n’a duré quatre ans entiers, ains feulement trois 
entiers , te enuiron trois, ou félon l’opinion d’aucuns fix mois, qui fe doiuenc commencer 
autrentiefme (comment qu’on le vuqillc interprctcr)dc fon aage , encore que nous fça- 
chions bien,qu’il y eut certains hérétiques, qui (comme recicc Cleraent Alcxand. liurej 
premier des Stromates)fèperfuadorent qu’il auoit accomply le temps defà prédication 
en vnanrlrenee (fèul entre tous ) en dix : te Mcrcatot nouueüeracnten quatre entiers, 
te vnc portion du cinquiefme . Mais fi les contredids te argumes que nous auons propo- 
fez au temps de fon Baptefme font de refped , la condufion qui en dépend , me fai d eAi- 
ener eAre pins vray-fcmblable , qu’il n’a feulement vefeu que trente deux ans entiers , te 
enuiron crois mois, 3c qu’il a receu la more au commencement du trente troifiefinc. AinA 
tncfmemeht que Iean Lucide, 3c autres gens de fçauoir ont fupputé deuant nous : à caufe 
que te fuis bien d’aduis tantauec eux , que du confencement des Eglifès d’Ocddent ,3c 
quafi de tous les anciens D odeurs de noftrc religion ,8c rechercheurs des temps del’E- 
^tfè,tant Grecs que Latins qui ont touché ce poind , comme Eufèbc , Epiphanius , Eu- 
trope,faind Hierofmc , fain& AuguAin, Idatius, Niccphore, Vitturnius, l’Abbé Denis, 
Jfidorc , Beda Abbé , Marianus Scotus , & autres qui feraient trop longs à nommer, que 
— pela foit aduenu en la dixhuidiefme année de l’Empereur Tibère, & en la derniere auffi de 

^^eA^«^»M'u^M-v^ 8 ^poiympiadezoa.En laquelle les Payons mefines obfcrucrcnt ceAe Eclipfc admirable 

£ î u ‘ aduint à l’heure de la Palïïon de IefusChri A , comme Qrigenc le recite en plu ficurs 
Su. t+çTr-jrf&p )ieux, notamment au vingricfme traidé fur l’Euangile fàind Matthieu. A ceAe caufe, Eu- 

***** febe en fâ Chronique tclmoigne , quePhlcgon excellent fupputateor des Olympiades 

<n<±- x'HàCjJf*-* 

Av * 



T 

/ nn ^ i 57 u ^la cfcrit, qu’en ladide année fut faide Eclipfc de Soleil la plus grande te efmcrueillablcj 
de toutes celles dont on eut iamais auparauant ouy parler. Car le iour fur les fîx heures, 
arx^Jr- **Hd^k&**wj — c c ^ à dire apres rai dy, fut en obfcurité te tencères telks , que les eAoiles furent vcucs au 
/Ùi . j*v, L^u*$rQJt & puis f'cnfuiuit vn fî horrible tremblement de terre au pais de Bithynie,quegrand 

/ n . (r.rtrr.kr,» A' teàc baflimcns en furent accablez en la ville de Niccc. Combien 

aucuns, n’eA pas bien aflcuré, que ceAe Eclipfc ait eAé veue en la ville 
î^^vVtfA^d’Athcnes par Denis Arcopagitc:àcaufeque l’EpiArcqui luy cA attribuée, cefinoigne 
A, ^ qu’il cAoit en la ville d’Heliopolis , quand il l’obArua. Aufurplus encore que Func- 

\u>cL*~ , Oxiufnus &c Mercator tiennent ce dernier poind pour refolu auec nous, fi eA-ce 

^ ^ ^ que quant à l’autre qui concerne l’aage de noArc Seigneur, que les deux premiers fè font 

perfuadez qu’il auoit paflfe la crcntecroificfmc annee , tellement qu’il cAoit ’parucnuiuf- 
ques au crois ou ^.mois de la 34. quand il mourut , te le dernier iufques en la 55. Mais les 
raifons qui les ont meuz à cela , ne m’on t femblé fi vrgentes ou ncceffiures , quelles 
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% ^ ^-^tih^àycntfàid fouferire à leurs opinio nsjpo mplus que celle de Scaligcr, par laquelle de 
r voulu difputcr que no Are Seigneur Courut en la première annee de l’Olympiade 204. 
D’autant que ce n’eA pas reproche receuable contre le tefmoignage de Phlcgon,&: d’Eu- 
febe, touchant le temps de l’Eclipfê de Soleil aduenuc au temps de la Paffion de noAre 
Seigneur, de dire qu’ils ont failly en cela :te puis que luy-mcfmc a bien rccogncu en fà 
préfacé, que les autheurs de l’opinion que nous fuiuons,ne font pas deAituez de toute bô- 
nc raifoiwuant à l’obieâion que faid Onu Aius,que noAre fuppu ration ne fàid venir le 
temps dena Paffion de IefusChri A au 4.an de ladide Olympiade , cA fauflc , comme no- 
Are cable delà correfpondancc des temps fera voir à l’œil : par laquelle auffi il fè crouuc- 
raqucc’cApluAoAlaficnne qui caufe l’abfurdité qu’il nous obiede. D’autant que fi la] 



i^^^^u-juAuJjprcdication de noAre Seigneur ( qu’il con Aile auoir commencé au commencement du 
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ConfulatdcRubelliuSj & de Fufius,&àlafindcladernicrcanneedcr 01 imp. 2oi.)n’a 
duré q trois ans tr£is mois, la fin ne pourra eftre aducnucauec fa mort qu'en la troificlmc 
année de l’Oliropifidc i'o*.& non en la 4. ny du Confulac de Galba & de Silla, Ioin&quc 
luy ne Mcrcator, n'c Içauroicnt nommer aucuns des anciens, qui fe foientaduilezdeuant 
eux, que noftre Seigneur foit decçdc en lai?, ou zo. de l’Empire de Tibcre. Parquoy ç’cft 
merueillcs que ledit Onufrius le foit bien lequcftré du contentement des anciens, & de 
l’Eghfc Romaine, tant en ce poinft qu’en la dilputc qu’il faiét du iour de la Paffion de no- 
llrc Seigneur , & qu’il nous l o(c obic&er en vn autre article de fon opinion. Quant à ce 
qu’il propofe de la couihime des Iuifs qu’ils ne prenoient precifément l’entree de leurs 
mois au premier iour delaconiondiondelaLunc,ains au temps qu’on did qu’elle cft 
en fa moyenne cooion&ion, & qu’elle faid paroiftre fon premier croiflanr, eft totalemét 
incertain, comme i’elpcre prouucr plus amplement ailleurs , encore que d’autresm ’ayet 
ja preuenu. Ce pendant fil n’y a point d’abfurdiré de rapporter la Paillon de noftre Sei- 
gneur à la i^.annec de Tibcre, ic ne me formaliferay pas beaucoup fi on laide les Confu- 
latscn la (ituation où ils font couchez par Onufrius, pluftoft qu’en celle que i’ay propo- 
fcc. Nous deuons encore aduiter que les 70. tepmaines d’annccs predides par Daniel, fe 
voy ent accomplies au temps que nous cftimons que noftre Seigneur fit le facrificc de (on 
corps en la croix, Iotephe& EutebcadiouftçntquelotephediâCaiphe, ou Caiphas e- 
rtoi t lors en la fouucrainefacrificacure, y ayant fucccdçi Simon fils de Camithus , çe qui 
ne peut eftre aduenu qu’vn peu deuant la prifç de Iefus Chrift. 

Cn. Domitjvs Ænobarbvs, & Camillvs Arrvntivs, telon 
Suçtpne, ou comme Cornélius Tac. & Dion cfcriuent,Scribonianus:au lieu duquel tou- 
tesfois Onufrius a conté Avl. Vitellivs Nepos. 

S o v z lefqucls M- Saluius Otho, qui fera cy apres Empereur de Rome apres Sergius 
Galba, nalquit le 28. iour d’Auril, tcfmoin Suétone cn là vie, où il dit auffi qu’il mourut 
en la 39. annee dç fon aage; çonzbicn que fi ce fut le zo.iour d’Auril , que ce n’a peu eftre 
qù a la fin de la 37. 

Cependant l’Empereur Tibère f cfForçoit de contenter (à rage par la mort de plu- 
fieurs perfonnages de nom, tant de l’ordre des Sénateurs que des Chcualiers , lefquels e- 
ftans déferez deuant luy pour des friuolcs & légères accuutions qui eftoient encore mal 
prouuces, il faifoit iniuftcmçnt c*ecutçrà mortouproferire. Corn. Taç. liu. y, Dion 
liu.58. 
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L e temps dcfquels & des fuyuans n’a elle renommé que de morts de grands perlonna- 
ges, que l’Empereur fàifoit mourir à là volonté. 

Pilate ayant, apres la mort de noftre Seigneur,clcrit à l’Empereur Tibcrc,lcs cho- 
ies miraculeutes qu’il auoit fài&cs cn Iudcc, &C la manière de fa rcfurreâion,fut caute que 
l’Empereur cn fit rapport au Sénat, & inlifti que Iefus Chrift fuit canonifc & mis au rang 
des Dieux. Mais pourcc que l’aduertillcment n’en auoit elle premièrement fàiât au Sé- 
nat, les Sénateurs n’y voulurent entendre, ains parvn arreft firent commandement ex- 
près à tous les Chrcfticns de vuider la ville : dont l’Empereur fut fi mal content, qu’il fit 
vn Edi# contraire, qui dcfcndoit de les aucunement accufer ou molcfter. Cependant Pi- 
late voulut polcr l’image de l’Empereur dedans le temple de Hierufalem, & cnleuer le 
threfor des Iuifs ( diét Corban ) qui y cftoit,pour en faire des conduits d’eau. Ce qui def- 
pleut tant aux Iuifs qu’ils fen mutinèrent cftrangcment , qui fut le commencement de 
leurs malheurs. Iofcphc liu. 18. des Antiq. Tcrtullien en fon Apol. Eufcbe, Orolë. 
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Commencement de l Eglifè 

Chrefticnne. 

S t a n t la perfccucion contre l’Eglifè fort embrafee en la cité de Hierufâ- 
1 cm, Saul employoit toute fà diligence à rechercher 6 c perfecutcr les fi- 
dèles de Dieu. Mais comme il fètranfporta pour cefteffcâ en Damas de 
la part des facrificatcurs de Hicrufaicm, il fut conuerty par le chemin au 
Scigncur.Et puis apres auoir cfté baptifé en la cité de Damas, fen alla en 
À rabic.Àâes des Apoftres. 

A v roefmc temps le pais de Samarie receut l’Euangile,par la prédication des Apoftres 
&difciplcs. 
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A ▼ temps defquels l’Empereur Tibère fut en la zo. année de Ion Empire. 

Philippe Tetrarchc d’Iturcc 6 c de laTrachonitidc,frere d’Herodes Antipas, mou- 
rut (ans enfans en la zo.anncc de l’Empereur Tibcre-.Icquel au moyen de ce fie mettre fà 
Tctrarchic au rang des prouinces,& annexer à la Syrie. Iofephcliu.i8. 

Le Phoenix fut veu en ce Confulat , tcfmoin Cornélius Tacitusliu. y. Combien que 
Dion liurc 58.&S Solinus chap. 36' ont eferit, que ce fut au Confulat de Q^Plautius 6c de 
Papirius. 

L’ e v a N g 1 L e fut prefehe 6 c annoncé es villes maritimes de Iudee par Philippe Apo- 
ftre, lequel au meftne voyage bapdza l’Eunuque de Candace,Roine d’Ethiopie , comme 
le 8.chap.dcs A&cs des Apoftres recite. Strabo liu. 17. afferme quecefte Candace eftoit 
femme Fort virile 6 c magnanime, ayant perdu l’vn des deux ycux,& qui regnoit encore en 
Ethiopie au temps de l’Empereur Tibère, lors qu’il alla voir l’Egypte auccAfiniusGal- 
lus.Combien que Dion liu.54.auoit déclaré, qu’elle regnoit ja des la 8. année, apres la 
iournee A&iaquc. 
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C. Gallvs Cestivs Came&invs, 6c M. S,ERviLivs,Confuls. 

A.Pcrlius Flaccus excellent Poète Satyrique nafquit cefte année. Eufebc. 

Iosippvs diét auflî Caiphe fouuerain Sacrificateur des luifs,fut en ce temps dcpoTé 
de fa dignité par L.Vitelliusgouucrneur general de la Syrie, 6 c vn Ionathan fils d’Anne 
fubftitué en Ton lieu. Iofepheliu.18. 

Estant Zenon dit Artaxias Roy d’ Arménie décédé, Artabanus Roy des Parthes 
prit la hardidTe d’en faire fon fils Arfaccs Roy. Et pourcc qu’il vit que l’Empereur ne fen 
eftoit autrement efmcu,il f ingéra encore d’entreprendre fur la Capadocie, dont il deuint 
fi infolcnt quefes fubjc&s ne peurent plus fupporterfes manières de faire , 6 c enuoyerent 
prier l’Empereur Tibcre de leur donner pour leur Roy vn Phraatcs, fils de Phrahatcs, 
qu’il tenoit en oftage à Rome, lequel deuant qu’arriuer à eux mourut. Parquoy il fit aller 
en (on lieu vnTyridates,qu’oncftime auoir efté fils ou nepueu dudit Phraatcs, qui fut 
bien reccu des Parthes,pcndant que le Roy Artabanus eftoit allé défendre l’ Arménie co- 
tre le Roy Mithridates,frere du Roy Pharafmancs Roy d’Ibertc , qui l’cftoit allee aftaillir 
par le commandement dcT>bcrc:où il fit fi mal fes affaires que fon armée fut dcffai&e pat 
eux,dontOrodcs fon fils auoit la conduire. Occafion pourquoy il entra en tel dcffidc 
fon cftat , qu’il f enfuit au pais d’Hircanic. Ioint qu’il eut aduertiffement que L. Vitcllius 
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gouuerncur de la Syrie, approchoit auccfes légions Romaines, pour donner cfcorte à fou 
cnncmy. Cornélius Tarit, liu.j. Dion liu»j8. 

L a do&rinc du fils de Dieu , fcmblc auoir elle prefchec 6 c annonçee en ce, temps, en 
coûte la Syrie, & Phœnicic, par ceux que la persécution auoit contraind de fortir de la 
ville de Hierufalem. 
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Q^, Plantivs Lælianvs, 6c Six. Papirivs/ou Papiniv$,| 
Conluls. 

Sovz lefqucls L; Domicius Ncrofucccfïcurcy apres de l'Empereur Claudius , naf-j 
quit le 15. iour de Décembre, félon Suétone. 

Les Cittaricns du pays de Cappadocicl : eftans rebellez contre les Romains, furet bien | 
tofl apres fiibiuguez 6 c reduids en leur premier cftat par V itcllius gouuerncur de Syrie. 
Corn. Tacitus. 

Tiridates feflant faid couronner en la ville de Crefiphonte,gouuerna les Parthes 
jfortgracieufcment&modcftcmcntrncantmoinstoutcsfois, pour ce qu’il donnoic plus 
|de crédit 6 c d’audoritc enuers foy à aucuns Satrapes qu’aux autres, l’enuiefic la haine 
fen enfuiuirent, qui furent caufê de faire rappellcr Artabanus du pays d’Hircanie, lequel 
jaccompagné d’vne armée de Scythes, fit quitter la place à Tiridatcs,& Te retirer en la Me- 
fopommic, où il fut incontinent abandonné de tous ceux qui le fàuorifoicnt : au moyen 
dequoy Artabanus fè remit en Ton fiege, fans plus grand effort. 

A p p 1 o n furnommé le grammairien, ennemy iuré de la nation des Iuifs , comme les 
eferits tcfmoignoicnt (aufqucls lofephe refpondic) viuoiten ce tempszayant comme did 
Pline, vne telle prefumption de foy, à raifon de Ton fçauoir, qu’il le vantoit de rendre im- 
mortels ceux aufqucls il dedioitfès liures.Qnadioufte auffiquc Tibçrc lcfouloit ap- 
peller le Cymbale du monde. 0 * ^ <&-rZ 

S. Pavl 4. ans apres là conuerfion fùc de retour d’Arabie en Hierufalem, où il fc- 
iourna , 6 c conuerfa l’efpace de 13. iours, auec S .Pierre 6 c laques ffere du Seigneur , puis 
falla Acheminer au pays de Syrie 6 c de Cilicic. Ad. y. Galat.i. Eufcbe toutesfoiseferit 
que S. Pierre fonda celle année l’Eglifc d’Antioche, 6 c y prefida z^ansichofc qui contre- 
uient à ce qu’il en a cfcrit ailleurs; qui a donné occafion a aucuns d’eflimer que celaa elle 
adioufté à fa Chronique par autre que par luy. 
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Cn. Acerronivs Procvlvs, 6 c C. Pontivs Nicrinvs Confuls. 
Sovz lefqucls C. Tibcrius Ncro , fécond Empereur de Rome , apres auoir régné Z2. 
ans 6 . mois, 26. iours, mourut tcfmoin Suétone, le 17. iour de Mars. Qui fut auffi le pre-j 
mier de l’Empire de C.Cacfàr Caligula fils de Gcrmanicus 6 c d’Agrippine, auquel il par- 
uint au moyen de la faueur que luy portoient les foldats en mémoire de fon pere, encore] 
queTibcrecufl inflitué par fon Tcflamentvn lien neucu,qui fenommoitTiberc,fbnfuc 
çcflèur & heritier. Comme tefmoignent Suétone, Cornélius Tacitus , Dion. liu. 58. 6c 
Tertullicn, félon lefqucls Caligula régna 3.ans,io.mois, 8. iours. 

Pilate acculé deuant V itcllius de là trop grande cruauté enuers les Iuifs , fut ren- 
voyé à Rome , pour rcfpondrc aux accufàtions dreflccs contre luy: mais en y allant Tibè- 
re mourut, Marccllus cependant gouuerna la Iudee vn an apres luy, de l’ordonnance du- 
dit V itcllius. Mais quand Caligula fut paruenu à l’Empire , il fit mettre Agrippa fils d’A- 
riltobulus hors deprifon,& puis l’inllitua Roy des Tctrarchics,qui auoient cy douant ap- 
partenu à Philippe, Lifanias. lofephe liu. 18. des Antiq.ch. y. 

L a couflume des Apoflrcs cfloit de choifir pour conduire les affaires de rEgtifê,Ccluy 
}uifcmbIoitcflre le plus propre, félon 6 c autant qu’il cfloit requis: la puiflance duquel 
ne fcflcr.doit plus outre, ne plus long temps queportoit Icconfcntcmcntdc l’aflcmblec, 
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comme il fc voie en l’cle&ion de fainâ Matthias, & en l’cle&ion des Diacres Aâ. 6. 6c en 
ce que fainâ Pierre auffi,&: fain& Ican.font eouoycz par les autres Apoftrcs Ad.8. 6c en 
ce qui cft femblablement did 6c fai& au Concile dcHicrufalcm Ad.iy.& dedans Antio- 
che par lâind Paul. 

E N v i a o n ce temps faind Pierre fit vn voyage en plufietirs villes maritimes de Iu- 
dcc, comme en Lydde,Ioppe,& Cefarce , où il amena grand nombre de peuple à la con- 
gnoiflance de IcfusChrilî 6c de (on Euangilc/uiuant le mandement qui luy en auoiccftc 
donné par vne reuclation diuine,& y maintint auili deuant les Iuifs la vocation des Gen- 
tils. Ad.y.io.ii. 




Du Monde. 41 66 



Olympude. t 



De JefmChriJi. 



R.deslutfi. 



De Rome. 



C. Ci s ak Càligtla Ave. pour la a. fois Conful , auec L. Cæsonivs. 

Lis qxe l s toutcsfbis femblent cftre , félon Dion, tranfpofez, pource qu’il les 
poitpofc au ConfulatenfuiuantàcaufedequoyFrontinus üu.z.lcs rapporte aufTi à la a. 
annee de Caligula,& 790.de Rome. 

SotMVsfut celte année inftitué Roy des Arabes 6c Ituriens par l’Empereur Caligu- 
la,& Cotys üls de Darius de l’Armenie mineur. Et Polemon fils de Zenon, fils d’vn autre 
Polemon,du Royaume du Pont, duquel Ton pereauoitefté cy deuant Roy. Dion liu.yp. 

Lis nations Germaniques, par la mort de l’Empereur Tibere, reprindrenr les armes 
contre les Romains, & fediuifansen plulieurs bandes, les vnespailcrentle Rhin , les au- 
tres paircrcnt le Danube, dont elles fc dclbordcrent fur les prouinccs Romaines delaPâ- 
nontc, Moche, & des Gaules. 

Les nouuelles qu Agrippa retournoieen Iudee,auectiltre de Roy , pour prendre pof 
felfion des Tctrarchies qui luy auoient cite données, firent partir Herodes Antipas de 
Galilée pour aller à Rome : efperant y trouuer autant de faucur 6c d’aggrandiftement de 
Tes cftats. Mais Tes malucdlans l'allèrent acculer deuant l’Empereur aauoir intelligence 
auec le Roy des Parthes,& donnèrent tant de prcuues de leur accufatio, qu'il fut comme 
convaincu, & à celte occafion non feulement acfpouiUédc tous biens 6c eltats,mais aulfi 
confiné en exil perpétuel auec la femme Herodias à Lion, où il achcua miferablement le 
rcltc de fes iours,au grand avancement dudiâ Agrippa,! qui toute fa dcfpouillc, tant des 
biens que delà Tetrarchie, fut adiouftee. Iofephe liu.18. 

L.Pctronius rcccut celte annee apres Marcellus la charge du gouuernement de Iudce, 
louz Vitellius. 

L’ h e k e s 1 e des faux Prophètes fefleua en ce temps. 

Baknabas enuoyé de la part des Apoltrcs en la ville d’Antioche , trouua la moifi- 
lon ii grande de ceux que Dieu vouloit appcller à là congnoillànce , qu’il fit venir 
fàin&Paul de Tarie de Cilicie pour fe ioinare auec luy : tellement qu’en euangeliiànt 
eux deux la parole de Dieu , recueillirent vnfi grand fruiéten l’elpace d’vn an qu’ils 
y demeurèrent, que ce fut le premier lieu auquel les difciples de Chrift furent nom- 
mez Chrcltiens. Dont la nouuelle eltanc portée en Hierulàlem , fit partir Agabus le 
Prophète auec d’autres difciples , pour aller aider à porter le faix des premiers , qui 
fiitlors qu’il prophetifa la famine qui deuoit aduenir cy apres en Iudee. Acaufede- 
quoy ceux de l’Eglifc d’Antioche leuerentvn grand nombre d’argent, qu’ils enuoyerent 
aux indigens 6c ncceifitcux des Eglifes de Iudee. Aét. ir. Cccy demonltre qu’il eit 
vray-femblable que ce fat en ce temps que l’Eglife d’Antioche fut fondée par eux, 
plultolt qu’apres que lainû Pierre y fatarriué, pource qu’on ne peut penfer queBarna- 
bas 6c Paul n’y ay ent laifle vn Eucfque ou Paltcur à leur aepart.Lequel toutesfois ils pou- 
uoient auoir cllcu du confentcment de fainû Pierre , qui les y trouua encore. Qui fut 
lors qu’il entra en quellion auec fainét Paul , de ce qui eft recité en l'Epiftrc aux Galates 
dcuxicfmc.Tantyaquefaind Paul f en retourna de là en Hierulàlem, accompagné de 
Barnabas. 
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M. Aq^ilivs Ivhanvs, 6 c P. Nonivs A sprenas, Confuls. 

Lesquels deuroient cftre fclon Dion conftitucz deuant le Confulat precedent. 

Pilate c liant accule d’auoirmal vcrfé au gouuernemcnr qu’il auoiceudu pays de 
Iudee, auoit cité enuoté en cxiI,où il endura beaucoup de pauuretez& de mifères -, 6 c fi- 
nalement par defcfpoir ic donnala mort de les propres mains. Eufebc. 

L’emperevr Caligula fit en ce tcps, vn grand appareil d’armee de mer, qui fèmbloit 
cigalcr celuy que Xcrxes auoit autrefois mené en la Grèce, pipe la renommee duquel il cf- 
pcroitcfpouucntcr les nations qui fi eftoient cileuees contre l’Empire Romain : mais le 
tout reuint à moquerie. Outre celà il fielleux au mefme temps en tel orgueil, ou pluftérf 
furie, qu’il voulut cftre appelle 6 c adoré comme Dieu, 6 c fit vn Edi& fort terrible à toutes 
les nations de fon Empire, d’adorer fon image en leurs temples. Ce que les Iuifs fculs en- 
tre tous les autres refufèrent de faire, tant en Iudee qu’en Alexandrie , qui fut caufè que 
l’Empereur enuoia mandement exprès à Petronius,fuccefIèurdeMarccllus, augouucr- 
nementde Iudee, de mettre à execution fa volonté, faifant receuoir fon image dedans 
le temple de Hierufalem: 6 c pource qu’il n’auoit moyen de ce faire, fans vfer de violence 
on ncpouuoicefpcrcr, que toute la nation Iudaïque, ne deuil cftre bien toft accablée 
par ce furieux Empereur, fi Dieu ne l’euft ofte premièrement de ce monde. Iofèph. liu. 
i8.ch. ii.des Antiq. 

Divx frères Iuifs de nation nommez Afmeus,& Anileus demeurant en la cité de Ba- 
bylonc,fc firent fi bien eftimcr&cognoiftre par leur vaillance 6 c prottefiè enuers leroy 
Artabanus, qu’il les receut en amitié, 6 c leur donna le gouuernemeht de toute la prouin- 
ce de Babylone,laquclle ils adminiflrerent l’efpace de iy.ans. Iofephe. 
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Du Monde. 4168 | Ve lefmChriJl. 41 j Empereurs* 4 


Olympiade. 4 | R .des Juifs. 3 } Ve Rome. 79a 


C. CjESAR Caligvl a Avg. pourlaj.foisConful, fansadioinft. 

A caufè queceluy qu’il auoit pris pour compaignon, mourut dés le premier iour de 15 » 
uier,& qu'il n’y peut pourueoird’vn autre, eftant lors en la Gaule, de laquelle il fit vn 
voyage iufques outre le Rhin, comme pour aller faire la guerre aux Germains, & de 12 fien 
rcuint fans auoir rien faid au bord de la mer Oceanc,commepour vouloir palier en l’An : 
gleterre. Mais il ne fit en tout ce voyage autre choie que iè mire moquer de luy : finon 
que ce luy fut honneur de ce que Adminocius fils de Bellinus roy de Hollandc,falla ren- 
dre à luy. Dion. Suetone, Oroièliu. 7. 

Ti t v s nafquit à Rome, le 19. iour de Décembre^ vn peu dcuanc le trefpas de Caius 
Caligula, ce qu’il faut ainfi entendre s’il a vefeu, comûac veut Suetone, iufques en la 41. 
année de fon aage. 

Mais Cornélius Tacitus nous met bien en la vie d’ Agricola, en vne plus grande dou- 
te, où il dit qu’il nafquit le ly. iour de Iuin en ce Confulat, 6 c qu’il mourut au y an de fon 
aage, le ai.d’Aouft, lors que Prifeus 6 c Collega furent Confuls: tellement qu’il faut con- 
fcflcrqu’ilyalàfaute,oùauxansderaage,ou auxConfulat$,ou bien en l’ordre de ceux 
qu’Onufrius nous a digérez. 

L. Vitellius fut celle annee reuoqué du gouùèrnement de Sine par Caius , ayant au- 
parauant contraint Artabanus Roy des Parthes de faire paix auec les Romains. Dion. 

Apres que Paul 6 c Barnabas fe furent acquittez de leur office’ & dduoir en la ville 
de Hierufalem, ils prindrcntIean,furnommé Marc, pour le mener auec eux en Arçtioche: 
où cftans arriuez furent derechef fèparez par le S. Efprit , 6 c cnuoyci prefeher l’Euangilc 
aux Iuifs de l’Afic. Ad. u. 15. 
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C. Ces ar. Ca ligvla A vG.pouc la4.foisConful,aucc Si h ti k vs Satvr- 

NINVS. 

Les cruautcz, mœurs, & façons de faire eftranges 8c monftrueufcs de Caligula , pro- 
uoquerent la haine de tant de perfonnes de bon cœur à l’encontre de luy, qu'ils confpire- 
rent fa mort, & fut leur entreprinfe mife à execution le z+.iour de Ianuier. Auquel aufli 
TïberiusClaudiusNerofononcle,aagélorsdcyo.ans, fut à l’inftance des Légions de la 
arde Impériale fubftituâfl^? l’Empire adminiftre par luyl’efpace de 13. ans, 8. moi s, 2,0. 
nîrs.Suetone,Dion liu.oo. Iofcphe liu.20.dcs Antiq. 

. Clavdivs c fiant par l’aide 8c confcil d’ Agrippa Roy de la Palefline paruenu à l’Em- 
pire, fen cftima tant tenu à luy , qu’il le conforma non feulement en Ton Royaume, mais 
aufli l’augmenta de tout le refte de la Iudee& Samarie, 8c de toutes les autres portions 
ui auoient clic en la pofleflion du grand Herodes fon ayeul : en y adiouftant encore a- 
claTctrarchiedeLifàniasvneparticde la Cilicic, 8c Comagene oflee à Anciochus, 
fi conféra dauantage en fàueur de luy , 1 e Royaume de Chalcide à fon frère Herodes. 
mme Iofophc recite liu.19.des Antiq.& Dion liu.6o.ou il adioufle aufli les autres hon- 
neurs qu’ils leur furent fai&s par lediâ Claudius. Quant à ce que l’hiftoirc des A&. des 
ApoRattubue le nom d’Herodes audid Agrippa, c’cll pource que ce furnomcfloic com- 
mun aux fuccefléurs du premier Herodes. 

Vn nommé Simon natif de Samarie , furnomme le Magicien , à caufc qu’il fài- 
foit profcflion ^ exercice des arts de Magie , fefloit rendu par les illuflons d’icelle 
merueillèufément admirable à ceux de fon païs , comme l’hilloirc des A&es recite. 
Mais quand les Apoflres y arriuerent ,fes operations diaboliques furent fll>iefl trou- 
blées 8c inualidees , qu’il fut contraint de leur quitter la place , non feulement en 
fon païs , mais aufli en tous les autres où l’Euangile aüoit efté fcn.é par eux. De 
* çon , qu’apres auoir bien roule le monde, il fè retira à Rome, où il enchanta de telle 
çon les opinions & imaginations des hommes , qu’il fe fit adorer comme Dieu des 
fàcrificcs qu’on luy fàifoit fur vn Autel qui luy cftoit cxprefTément dédié , auec vne 
mfeription , portant le tiltre de Simon le Dieu fàinâ . On tient qu’il cenoit plufteurs 
opinions damnables 8c pcrnicieufcs , lefquelles font récitées parlullin martyr , Eufe- 
fce , Philafter , 8c Nicephore. Et pour celle caufe Iratnee 8c Thcodoret l’ont ap- 
jaètté le pere&fource de toutes hereües, duquel font procédez, les Dofytheens , Cleo» 
Jianiens, Gcorthcnicns , Maflabotheens , Adrianiftcs, Eutychiftes, 8c Canyfles,mais 
notamment le nom des Simoniaques , qui vendent 8c acheptent les choies facrces : à 
canfo qu’il auoit aftédé d’auoir par argent des Apoflres le don de donner le S. Efpritpar 
l’impoficion des mains. 

S a 1 n c t. Matthieu , eftantfur le poinâ de fo mettre en chemin , pour aller Euan- 
gelizer la parole de Dieu aux nations eftranges hors de Iudee, compofà premièrement 
fon Euangilc en langue Hébraïque, tcfmoin Eufobe en fa Chronique , 8c liu. 3. de fon hi- 
ftoirc Eccleflaft. Toutcsfois qu’ltence n’eft d’aduis qu’il l’ait eferite deuant le trefpas de 
fàind Pierre, 
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Clavdivs Tib, César Ave. pour la z. fols Conful, auec Licinivs C^e- 
cinna Largvs. 

Dion liure y 9. ou félon aucuns 60. eft tcfmoin formel que ces Conflits occupèrent 
immédiatement le Confulat apres les precedèns. Mercator toutcsfois cuydant par 
la fupputation de quelques Eclipfés auoir rrouué delà tranfpofltionésConfulatsd’O 
nufrius , iufques à l’an 797. de Rome , où il confoflè que Vinuçius 8c Stacilius font 
droiâement conftituez : eftime que pour reftituer lefdids Confulats en leur vraye fuitti 
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te ordre, il en faut interpoler vn qu’il diteftre de S ex. Nonius Celer, te lunius Quin&i- 
lianus ( de (quels Frontinus a fait mention ) entre le dernier de Caligula, & le fécond de 
Claudiu^, à caufe qu’il ne feft peu aduifer d’autres, ne de lieu plus commode pour les re- ' 
ceuoir, combien qu’il n' ait autre raifon, autorité, ou tefmoignage de ce faire. Mais puis 
que celte opinion contreuicnt directement, non feulement au tefmoignage de Dion, mais 
aufïïau temps que Suetone , te Corn. Tacitus afferment, que Claudius te fon fuccef- 
feur Néron ont régné &velcu, c’cflvn argument cuident que la fupputation des Ecli- 
pfes n’cft pas fort certaine ny afïeuréc , non plus aufsi que ce qu’il penfe auoir prouué par 
icelle: D’autant que s’il conrefTc que le nombre des Confulats foit entier depuis Iul.Ccfar 
iufques à la mort de Caligula, te qu’il n’y ait à redire qu’en la fituation , il faut qu’il prou- 
ucquc Claudius ait régné plus de i4-ans,&:vefcu plus de 64. & Néron aufC plus de 17. 
quan d il commença à regner, fil veut qu’on rcçoiue le Confulat de Nonius Celer, te de 
lunius Quintilianus au lieu où il les rapporte, te qu’il demoltre fcmblablemét que Fron- 
tinus les a pris pour premiers Confuls de l’annee, plufloft que pourfcconds ou fubflitucz, 
te quelle prerogatiue il leur a donné fur Suillius te Titianus, qu’il dit auffi auoir efté 
Confuls fouz Claudius l'an 806. de Rome. 

Les ordonnances publiées autresfois par l’Empereur Augufte en fàueur des Iuifs , fu- 
rent ceftc annee renouucllces par Claudius : fuy uant lefquelles il leur eftoit permis de vi- 
ure en leurs libertez te franchifcs par tout l’Empire : en Ce comportant toutesfbis mode- 
ftement en la liberté de leur religion, aucc les Gentils, te fans les troubler en leurs cere- 
monies. Iofcphe liu. 19. ch. 4. des Antiq. 

Lis beaux exploits de guerre, te les vitoircs obtenues par les Romains, fouz la con- 
duire de Suetonius Paulinus, te de Cn. Sidius,fur les Maures qui fefloicnt rebellez en la 
Mauritânie,Tingitanie te Ccfaricnfc, firent predre à Claudius le tiltre d’Empercur pour 
la 3. fois. Auquel temps aufH Scribonianus coronal des légions de la Dalmatie , f citant 
laide faluër Empereur par elles, fut par les mefmes le cinquiefinc iour apres mis à more. , 

E n v 1 ko n ce temps Agrippa voulant gratifier aux Sacrificateurs des Iuifs , fie mettre 
à mort plufieurs fidèles, entre autres laques frere du Seigneur, frere de Ican fils de Zebc- 
dee, auquel il fit trencher la telle, te emprifonner quant & quant Pierre , au iour de la 
fefte de Pafques : lequel toutesfbis fut tiré miraculeufcmenc hors de la prifon par l’Ange. 
At. 12. 

Mathias exerça la fouuerainc facrificature des Iuifs celle annee. 
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pour la 2. fois Confuls. 

Les Bretons dits maintenant Ànglois, cftoiènt en ce temps fouz le gouuerncment 
de plufieurs Rois, mefmement fouz deux nommez Caratacus, te l’autre Togodumnus 
ou Gundericus fils de Cynobelinus ou Kimbelinus,lcfqucls violas la paix, qu’eux te leurs 
anceftres auoient eu auec les Romains , depuis lui. Cefar, furent caufe que l’Empereur 
bailla la charge de leur faire la guerre, & la conduite de fon armee à Plancius, lequel apres 
les auoir contraints de fortir de leurs cachettes, gaigna quelques vitoires fiir eux, telle- 
ment que Togodumnus fut occis en vne rencontre. Ce nonobftant les autres donnerét 
encore tant d’affaires aux Romains, qu’il fallut que l’Empereur fy tranfportafl en per- 
fonne, où il redrefla les chofes en fi peu de temps, qu’il ne feiourna cn la Bretagne que 16. 
iours,&fut de retour à Romeau 6. mois apres qu’il en fut party. Dion liu. 60. Zonare. 
Cornélius Tacitus liu.ij.tefmoignc qu’il emmena aucc luy le roy Caratacus cn triôphe, 
l’ayant pris par rufè ou tromperie. 

E l 1 o h æ. v s fils de Cy thacus exerça la fouuerainc facrificature des Iuifs en ce temps. 

L a religion te difciplinc des Druides de la Gaule fut par l’Empereur Claudius abolie, 
qui fit auffi couper la foreft où ils faifoient leurs myftcrcs,& enfeignoient leurs fciences. 

Ce fieele fut fécond en perfonnages exccllcns d’efprit te de fçauoir, comme furent 
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Domitius Afcr premier Orateur de Ton temps , Anncus Senccque Poëtc tragique & Phi- 
lofoplic,qui fut inilituteur dclaieuncfte de Néron, le Poëtc Lucain, Pahemon Grâma- 
ricn,M. Antoine Rhctoricié,M.MdTala Orateur, &Titc Liuc Hiftoriographe, lequel on 
eferit eftre deccd é celte année. 

D u fondement & commencement 

de l’Eglife Romaine. 

A plus-part des anciés,& des plus fameux Do&curs de rEglife,qui nous 
ont laide des efcrits,conuicnnenc que fainâ Pierre citant aile à Rome, 
y dre/Ta & cftablit l’Eglifc:& puis y feclla auec fainét Paul par fa mort la 
doétrine du fis de Dieu qu’ils y auoicntprefchec. Donc on fcfbahit de 
fainét Hicrofmc, lequel fc déclarant en plufeurs endroids de les liurcs 

eftre du mcfmc aduis,a toutesfois laifle eferit en fon Commentaire fur 

les zj.& 14-chapitres de fainét Matthieu , que iaind Pierre fut crucifié pat les Iuifsen 
Hicrufalem.Etde Clcment Iiure premier des rccongnoiftances, quiaifermeque Barna- 
basalcprcmierdrcirérEglifedc Romc.Or combien qu’il y aitvn tel confèncemenc en- 
tre les anciens de la fondation de l’Eglifc Romaine, fi cft-cc qu’il ne fè trouue vn fcul ref- 
moignage d’eux, qui nous accrcainc de l’annee, ny de l’cfpacc du temps qu’il arriua & fe- 
iournaàRome.Si nous ne voulons croire à ce qu’en a die Origeneen les Commentaires 
fur Gcncfc,& Eufebc en fon hiftoire Ecclefiaftique , où il faid mention du ccfmoignage 
dudidOrigenc.Quefaind Pierre fccrouuaàRomc fur la fin de lès iours feulement, a- 
pres auoir prefehe par vn long temps aux Iuifs difpcrfez parles prouinces du Pont , de la 
Galatic , de la Bithynie,Cappadocie & Af e mincur.Cc nonobftant tous ceux qui ont 
traidcl'hiftoirc des Eucfques &: Papes de Rome , tombent d’accord qu’il y arriua beau- 
coup plus long temps deuant fon trcfpas. Mais ils font grandement diirercns entr’euxau 
calcul de ce temps-là. Car Damafc la fait de zy.ans, z. mois 7. iours. Platine de zy. ans 6 . 
|mois:Gencbraddcz7.ans:Onufriusdci4.anSjî.mois,iz. iours: le Poëtc Mantuan en 
fes poëmes de 17.ans.Ils conuicnnent au (fi quàfi tous, que fon arriuee fc fit en la 44. an- 
née de la Natiuité de noftre Seigncurrpourcc qu’on la ainfi noté en la Chronique d’Eu- 
fcbc. Combien que les vns la rapportent à la fécondé année de l’Empire de Claudius, les 
autres à la troificfmc. Plufieurs autres diuerfitez d’opinions fc voyoient fur ce point, & fur 
cefte calculation en Rcgino , Niccphore.Marianus Scotus, Martin de Polongnc, Theo- 
doricà Ni«m , Platine, Volatcrranus, Stella,Sabellicus, Vvicelius & Onufrius. Aucuns 
defquels,commcVolatcrranus&Onufrius, qui a le plus curieufcmcnt& diligemment 
recherche les temps des Papes, comprennent les fept ans qu’on dit que fainft Pierre a 
gouuerncrEglifcd’Antioche,fouzceuxqu*ilsattribuentàla prefidcnce d’iccluy furl’E- 
Iglifc Romainc.Lcs autres font d’auis totalement contrairc,eftimans qu’il auoit fondé & 
gouucrné l’Eghfe d’Antioche deuant qu’aller à Rome. En defaut déplus certaine refolu- 
tion,i’eftabliray l’arriuee de fainft Pierre a Rome, & le commencement de l’Eglifc Chre- 
fticnnccn icelle en la 44-annce de la Natiuité de noftre Sauucur, auec la fupputation la 
plus commune &c vulgaire. 

E n ce temps que les Eglifcs cftoientgouuernces par les Apoftres , qui auoient efte in 
ftruiéts en l’efchole du fils de Dieu par (à propre bouche , fa doétrinc y eftoit faine & en 
ticrc, en telle forte, qu’elle n’cuft peu eftre micuxinonobftant que le Diable yauoitdcfia 
fes fuppôfts,à fçauoir faux frères & faux Apoftres : te fi ouuroit défia lefccret d’iniquité 
par fes Antcchrifts z.Thefla.z.&: 1 -Iean z.4. Il y auoit ou trop! us des herctiques Titc 3. des 
loups & hommes parlans chofcs peruerfes. AÂ.zo.gens qui n’eftoiçt ne froids ne chauds. 
Apocal.3. 
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C. Q»i cti vs Crispinvs, pour la 2. fois Conful, aucc T. Statilivs 
Tavrvs. 

C l a v d 1 v s, apres auoir gaigné vne grande bataille fur les Bretons, & pris le palais de 
leur Roy Cynobcllinus,(èpcnlaeftrcvcnu au bout de la guerre, 6c auoir fùffifàmment 
dompté fes ennemis.Parquoy comme fil cuft rcduiét toute Tille en (on obcïflàficc, encore 
qu’il n’y en euft qu’vne partie, en laiflà le gouuerncmét à A. Plantius,aucc la charge de côtif 
nuer la guerre, contre ceux qu’il n’auoit encore attouchcz,f en retourna pour triompher a 
Romc;aucuns font d’aduis qu’il fubiugua femblablemét les ides Orchades en ce voyage. 
Cependant les Bretons le mirent fouzla côduitc d’vn Ariaracus, le fàilànt régner fii r eux 
au lieu de Togodumnus, appelle par les autres Gundcricus. Dion liu. 60. Zonare,Poli- 
dore. 

Svetone toutesfois & Cornélius Tacitus en la vie de Iulius Agricola Ictfiblcnt At- 
tribuer l’honneur quafi de tout ce qui le fit lors en Angleterre à V efpaficn , lequel l’Em- 
pereur fit palier auecluy de la Germanie, où il eftoitcoronal des légions: tellement quo 
Tvn dit que partie louz le commandement de l’Empereur, partie fouz A. Plancius (à qui 
Dion dit qu'il fiitadioinét pour legat)qu’il combatif trente Ibis l’cnnemy en bataille, fub- 
iuguadeux trefpuifïàntcs nations, prit 10. bonnes villes, & reduifit l’iflc de Vcôc,fouzle$ 
loix de l’Empire: l’autre adioufte qu’il prit les Rois. 

Agrippa Roy de Iudee, en vne aflèmblee de ieux qu’il fit iouër publiquement, fut 
veu en eftat fi fuperbe& magnifique, que le peuple en fut merucilleufcmcnt clbahy , Qc 
penfa qu’il y cuft quelque aiuinité en luy : tellement qu'il fut appelle Dieu , & pource 
qu’il fit paroiftre , que ce tiltre ne luy eftoit point dcfaggreable, Tire de Dieu manifèfta & 
puiltance fi foudainement fur luy, que Tes entrailles furent en vn moment réduites en 
pourriture, 6c conuerties en vcrs:qui luy caufoicnt des horribles douleurs & inaccoutu- 
mées, qui Tamencrent en peu de temps à la mort : apres auoir ( efté contraint en prefened 
de les amis &alfiftans de redarguer le roenfbngc de ceux qui l’auoient appelle Dieu: tel- 
lement que fa fin fut telle, apres qu’il eue régné en tout l’efpace de 7. ans ; laiflànc vn fils 
nommé Agrippa, aagé feulement de 7. ans. A caufe dequoy fon Royaume fut derechef 
remis en forme de prouince, 6c gouuerné par gouuerneurs, di&s Procureurs : le premier 
defqucls fut Cufpius Fadus, qui dura en ccfte charge 1. ans. Ce que toutefois Cornélius 
Tacitus liu. 12. femble référer au Confulat de C.Pompeius 6c QjV erannius,fouzlcfqiicls 
il dit que les Itureens 6c Iuifs citas leurs Rois Bohennius & Agrippa morts, furent réduits 
louz les prouinces de Syrie. . 

Environ ce temps, S. Marc, difciple de S. Pierre, euangeliza premièrement la pa- 
role de Dieu en Egypte, nommément en la ville d’Alexandrie, où il drefla la première E- 
glifc, de laquelle il fut fai&Euefque. Eulcbe adioufte qu’Enodius fut aumefme temps 
inftitué Eucfque d’Antioche, ce que toutesfois d’autres dilènt eftre aduenu cy apres. 

Encore que l’Empereur Claudiusn'euft point faiét de commandement public de 
perlccuter les fideles de Dieu, fi eft-ce qu’il n’empefehoit que cela le fift par lès Gouuer- 
neurs 6c Lieutenant ou autres, és prouinces de Ion Empire fans Ion mandement. 
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M. Vinvcivs ou Yinicivs pour la 1. fois Conful, aucc M. Statilivs 
Cor vin v s. 

A v temps defqucls le fit vne Ecliplè de foleil le premier iour d’Aouft, qui eftoit le na- 
tal de l’Empereur Claudius , par laquelle Mercator a prouué que ce Confulat eftoit fitué 
par Onufrius droiâeroentcn fon heu. Mais fi lès autres fupputadons ne font pas du tout 
certaines, poffible que celle-cy ne le fèra pard’auancagc. 

En ce temps les Parthes chafièrent derechef leur Roy Artabanus de fôn Royaume, & 
prindrent vn Linnamis au lieu ,qui toutesfois quitta bien toft apres la place à Artabanus. 
Iofèphe, Dion. 

H e r o d e s Tctrachc de Chalcide, fit par la permilfio de TEmpereur, édifier vn tem- 
ple au mont Liban, où il mit tels fàcrificatcurs qu’il voulut. 
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A v qxe l temps aurti la faminequi auoic elle cy deuanc prédite parle Prophète A 
!gabus,aduinc non feulemcnc en Iudcc,mais auffi en plufieurs autres contrées de la terre 
A caufc dequoy Hclenc Roync des Adiabcniens,qu’on difoit cftrc(auec fon mary nômé 
lzates)bicn inftruitecn la crainte &: congnoiflànce de Dieu , fit porter d’Egypte en Iu- 
dcc grande quantité de froment Si de figues de Cyprc,pour en fubuenir à la neceffité des 
indigens. Dcccftc famine ont fait mention outre l’hiftoirc des A êtes des Apoftres, 
iofephe liurc xo. des Antiq. Eufcbc Si Dion : lequel toutesfois la rapportée à l’an 7jy.de 
Rome. > 

V n fcdutcur Si abufeur nommé Theudas , fc vantant eftrc quelque grande chofc_ 
attirait grande multitude de peuple à fa fuitte: tellement qu’il faifoit mcrucillcufcment 
parler de luy en ce temps en Iudec. Qui fut caufc, que Fadus gouucrneurde Iudceluy 
mit la main fur le collet, & en deftrappa le monde , Si defes complices auffi. Auquel temps 
aufii vn autre faux Prophète qui fe nommoit Elimas , Iuif de nation , feduifoit plufieurs 
perfonnes en l’iflc de Paphos,par fes fallaccs Si cnchanteraens. Mais quand S. Paul parta 
par là, il le conuainquicA: confondit, de telle façon qu’il luy fit perdre non feulement le 
moyen de fc plus feruir de fes arts, mais aurti la faculté de la veuë. A t.y .Si 1 y. Iofephe liurc 
i9.des Antiq. 

Apres que Paul Si Barnabas curent annoncé l’Euangile és villes de l’Afie , où ils a- 
uoientcftécnuoycZjlcur rqtour fut enÂntioche,où ils fciojirnerét encore plufieurs iours, 
trauaillans toufiours fidclemept en l’œuurc du Seigneur. Ce que plufieurs tiennent auoirj 
efté la fin du troifiefme voyage de S. Paul. 

I o s s p h fils de Chamidas exerça la fouuci^iae'facrifieacure des Iuifs en ce temps. 

C e v x qui fè plaifent au compt^qtfoiTEuâ de la mort de Simon le Magicien à Rome 
[parles prières de S. Pierre, ^prCÎIadifputc qu’ils eurent cnfcmble,ont noté qu’elle aduint 
celle année. ~&/\\ 
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C. Valirivs Asiaticvs pour la i.fois. Si L. Vitellivs pourlay.fois 
Confuls. 

V kspasian pourfuiuancà bon cfcientla guerre contre les Bretons , gaignajo. ba- 
tailles terribles Si furieufes fur eux . Qui furent caufc de faire venir à fa mercy deux des 
plus vaillantes nations de toute l’iflc:& bien vingt villes, fans ce qu’il contraignit aurti 
ceux de l’iflc de Ve te prochaine de fè foufmeptre fouz le joug de rEmpire.Suctonc,Dion. 

Artabanvs Roy des Parthcs, apres auoir efté derechef dejetté de fon Roy a urne, & 
reftitué auffi en iccluy,par le fccours & afiiftance que luy donna Izates Roy des Adiabc- 
niens, mourut , Si luy fucccda à fa couronne fon fils nommé V ardo, félon d’autres Barda- 
. incs,qui voulut incontinent commencer guerre aux Romains, Si contraindre Izates de 

yj\ 1 accompaigncr.Mais il fut en ces entrefaites mis à mort par fès domeftiques. Au lieu du- 

quel fucccda fon frere, nommé Gotar^es,qui n’eftoit pas encorcs bien inftitué, quand fon 
autre frère, qui le nommoit Vologefus le furprint, de celle façon qu’il luy fit perdre la vie, 
Si occupa le Royaume.-puis afin que fes autres frères ne luy querelafTcntricn, il inueftit 
l’vn nommé Pacorus du Royaume de Mcdic,&: donna enapannage la petite Arménie à 
u ^ Tiridates. Apres cela les feigneurs d’Adiabenie l’incitercnt à faire la guerre à leur Roy 
^ V* (Izates, auquel ils vouloiet mal,pource qu’il tenoit la religion Iudaïque.Mais Izates mou- 

rut en cçs entrefaites, apres auoir régné trefuertueufement Si hcureulèment l’cfpace de 
x4.ans.Etpourcc qu’il ne laiffoit aucuns enfans, vn nommé Monabazus luy fucccda en 
fon Royaumc,au deffaut de proche heritier. Iofephe li.10.dcs Antiq.A: Zonarc.MaisCor-| 
nelius Tacitusliu.ii.rccitcbien diuerfement le fait precedent, racompcant qucGotarzes 
tua le Roy Artabanus qui cftoit fon frere, & puis occupa fon Royaume : au gouuernemet 
duquel il fc comporta fi cruellement enuers les Parthcs , qu’ils appelèrent ion frere Bar- 
nades pour eftrc leur Roy contre luy. 

E s entrefaites que les Parthcs fe confommoicnt cux-mcfincs de guerres ciuiles,Mi- 
thridates frere de Pharafmancs Roy d’Ibcriccftant venu trouuer l’Empereur à Rome, 
fen retourna rcmcctrc dedans le Royaume d’Armenic à l’ayde de l’armce Romaine, & dc| 

fon 
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fon frcre, duquel il auoîtcfté dejetté auparauant parles Parthcs, depuis qu’il l’eue con- 
queftéfureux. Corncl.Tacit.liu.11. 

L’ a N 48. de noftrc Seigneur, félon l’obferuation d’Eufebe,ou pluftoft de ceux qui ont 
additioné fa Chronique, la vierge Marie, mere du fils de Dieu mourut le 16, iour d’Aouft, 
&pourcc qu’on a eftime que tous les Apoftrcsfctrouucrontà Ion trefpas,Onufrius feft 
ingère de mettre en auant que S. Pierre y aflHIa ayant efté contraint aefortir de Rome 
celte année, à caufèd’vn Edi& que l'Empereur Claudius fit, qui commandoit (tefmoin 
Suetone ) à tous les Iuifs de vuider d’Italie. Et qu’il comparut par mcfmc moyen au con- 
cile des Apoftres tenu l’anncc enfuiuant en Hierufalcm :au partir aufli duquel il fe tranf- 
porta en la ville d’Antioche, où il fèiourna l’efpacc de 7-ans à drefler &: gouuerncr J’Egli- 
fè. Mais d’autant qu’il ne fc peut prouucr par aucun tcfmoignage ancien & authentique, 
que S. Pierre foit celte anneeforty de Rome pour venir en Iudee,ou queccfoiten lamcf 
me que les Iuifs furent chaflez d’Italie par l’cdid de l’Empereur, il n’y a point .de doubtc 
qu’Onufrius feft en ce partage ofé licenticr de nous donner à croire fa iimple coniedurc 
non audorifec, pour preuuc certaine du faidquin’aeftcpropofé que par luy. D’autant 
qu’il n’y a defaut de beaucoup d’Authcurs anciens, qui ont affermé que S. Pierre auoic e- 
ftably l’Eglife d’ Antioche, & prcfidc en icelle deuant qu’auoir efte à Rome. De laquelle Ot 
pinion Genebrard a aufli voulu cftre. Ioind que S. Paul en l'Epiftre aux Galatesia. parlât 
du temps qu’il fut au Concile de Hicrufàlem, déclaré euidemment que, S. Pierre auoit 
feruy iufques alors de fon minifterc plus aux Iuifs, que trauaillc à dreflèr des Eglifcs loing- 
tai nés entre les Gentils. Car il dit, que comme Dieu auoic befoigne par Pierre à l’office 
d’Apoftre enuers les Iuifs, aufli auoit-il par luy enuers les Gentils, Occafion pourquoy O- 
rigenc au 3. tome fur les expofitions de Gencfc, & Eufebc liu. 3. ch.i. de fon Jbiftoirc Ec- 
clcfiaftique,ont cfcric,que S. Pierre prefeha aux Iuifs difpcrfcz par lcsprouinççs du Pont, 
de la Galatie, Bithynie,Cappadoce & d’Afic mineur ; & puis fç trouuaà la fin de lès iours 
à Rome, où il fut crucifie. 

V n e grande partie des peuples dcl’Aficfut inftruidc en ce 'temps en la cognoiflànce 
du fils de Dieu , Sc de fon S.Euangile, par la prédication de S. Paul. 

Tib er.1 Alexandre fut apres Fadus gouuerneur de Iudee l’efpace d’vn an . 
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Tibe*.. Clavdivs Cæ s. A vg. pour la 4. fois, & L. Vitillivs pour 
la 3. Confuls. 

S o v z lefquels vn exemple d’vne impudicité prodigieufe & non iamais ouye en aucun 
fieele, accompagnée d’vn eshontement & audace fembJable, en vnc Impératrice Romai- 
ne, aduint à Rome enuers l’Empereur fbn mary , de fâ niaifcrie & couardifc duquel icelle 
abufànt , &: luy fâifànt croire fcmblcr beau, & ignorer tout ce quelle vouloir , ne fc con- 
tenta pas de faire prodigalité de fbn honneur quafi en public à tout homme qui plaifoit à 
fes yeux , vint encor à telle impudencc,qu’eftant l’Empereur forty horsxle Rome pour al-r 
lcr iufques à la ville d’Hoftic feulement, fc maria publiquement &aucc tous les myfterts 
&folemnitez nuptiales, aux yeux de tout le peuple, du Sénat & des foldats de la garde Im* 
pcriale, à vn icune Sénateur nommé C.Silius Conful defigné pour l’anncc çnfuyuarit. Ex 
fans ce que les feruiteurs de l’Empereur precipiterct lecSmandcmcnt d’iccluy plus hafti- 
uement qu’ils n’auoicnt charge, on eftima quelle euft efchappc la punition de fa vilenie^ 
tant cftoit fon mary embabouiné d’elle. Corncl. Tacitus. 

A v mcfmc temps aufli, lesieux feculicrs furent pour la 6. fois célébrez à Rome par 
l’Empereur Claudius, de l’ordonnance du Sénat: encore que l’Empereur Auguftcks^ euft 
faiefiouer 63. ans feulement au parauant, félon Pline liu. 7, ch. 48. ou comme dit Cor- 
nélius Tacitus liu. 1. 64. en y comprenant les deux extremitez. Quoy que tous deux fofet ; 
d’accord, que ce fut en ceConfulat. Mais Tacitus auec Dion liu. jjj.&Cenforinus chap. 
14. adiouftent d’vn accord en l’an 800.de la fondation de Rome. Qui fut poffiblc lors que 
l’Empereur fit (comme eferit Solinusch.36.) veoir au peuple dedans le Thcatrelc Phoe- 
nix qu’on luy auoit apporté d’Egypte, pourcc qu’il diét que c’cftoit la mcfmc annee.Onu- 
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frius cltime en fon liurc des leux fcculicrs,quc l’Empcrcuifuc incité de les faire célébrer 
auanc leur temps accoudumé, afin de les réduire te edablir en quelque annee inlîgne te 
de marque, comme cftoir vne ccnticfme,qui faiû le commencement dvnvray fieele : te 
qu'ils peufTcnt en celle force rcuenir toujours precifément à leur période ordonné au c5~ 
mencement de chafque centaine d’annees de Rome. T outesfois que ie ne luy accorde- 
ray pas que l’Empereur ait compte lors les années félon la fupputation de Varro, qui 
cftablifToit la fondation de Rome en la troiûefine annee de la fixicfme Olympiade. D’au- 
tant que nous auo ns mon lire cy deuant , & monftrerons encore cy apres par le tefmoi- 
gnagedeSolinus&deCenforinus,qucnon feulement les gens de fçauoir , mais aulfi le 
public edoit plus accouftumé' à celle de Dionyfius Halic. qui cft auffi enfuiuic des Fades 
duCapitole.Parquoy iefuis d’aduis que tous les cefmoignages precedens font pludod! 
preuue de la fituation des Confulats que nous cftimons qu’il faut tenir, que de l’opinion 
deVarro.^^ 

GotaUes edant chaflc du Royaume des Parthes par fon frere Bardanes , fc retira] 
vers les Hircaniensà l’aide dcfquels il reuint faire la guerre à fon frère. Cependât Mithri- 
dates qui auoit edé cy deuant dcjecté du Royaume de la grande Arménie , f y vint remet- 
tre à l’ayde de Pharafmanes Roy d’Hiberc fon frere. Et pource qu’au melme temps les 
deux frères qui fe guerroyoient l’vn l’autre, dcfcouurirent le mauuais vouloir que les Par- 
tîtes leur porcoient à cous deux , ils fe réconcilièrent enfemble, permettant Gotarzcs que 
[fon frere regnad, contre lequel toutesfois ilfeflcua derechef bien tod apres. Mais il fur] 
vaincu auprès du fieuue Erinde. Au moyen dequoy Bardanes demeura malgré luy en pof- 
feffion de l’Empire des Parthes ,iufques à ce qu’il le fut tellement rendu odieux par les 
mauuaifescomplexionsàfesfubiet$,qu’ilslemirenc à mort de guet àpent, deuant que 
* 4 ccde annee fud expiree: te rappellerent Gocarzes,qui ne fe rendit entiers eux gueres plus 
aimable,ne deuenant en rien plus fage de l’exéple de fonpredecefleur ne des autres : quoy 
mefmemcnt que plu (leurs d’eux cuflcnc edé d’aduis de faire venir Mithridatcs fils du feu 
Roy V onones de Rome. Cornélius Tacit.liu.i. 

A v mcfmc téps les Cherufciens, peuples d’Allemagne ayant perdu tous leurs Rois en 
leurs didèntions ciuilcs,enuoicrct quérir vn Icalus,quicdoic de la lignee de leurfditsRois, 
à fçauoir fils d’vn Flauius frere d’Arminius, pour régner fur eux, qui demouroit à tome. 
Lequel leur edant amené, commença bien tod apres de dcfplaire à la plus-part d’cux,tel 
Icment qu’ils fedeuerent pour le dechafTer. Mais il fe maintint vaillamment conrr’eux à 
l’aide des Langobars. 

Cependant les Chaucicns,pcuplc(commc dit Tacitus ) qui cdoit des plus grands 
de l’ Allemagne, te maintenoit fâ grandeur par innocence te iudice , confinant aux Bata- 
uiens,qui font bas Allemans te Hollandois,fouz la conduire d’vn Ganafio,qui cdoit de 
la nation des Caninefates, firent quelques entreprifes te aggreffions par mer fur les natiÔS: 
maritimes de la Gaule.Mais ils furent repouflez te rembarrez par Corbulo gouucrncur 
du limite Germanique : par les. menées auffi duquel ledit Ganafiofùt mis à mort. Au 
moyen dequoy il fc vouloir aller jetter dedans le pais desChauciens pour les fubiuguer, 
fi l’Empereur qui craignoit d’efmouuoir les autres nations de la Germanie, ne l’eull par] 
fon commandement empefehé de ce faire. Corncl.Tac.liu.il. 

Qvatorze ans aprc^laconuerfion S.Pauflcs Apodres fetrouuerent en la ville de] 
Hierufalcm, nommément Naul,Barnabas,&: S. Pierre ; où ils cindrent vn Concile qu’on 
appelle des Apodres, auquenis déterminèrent dupoin&dc la iudification , qui aflcure, 
que les hommes font gratuitement iudificz par la foy fans les œuures de la loy:& abrogè- 
rent quant te quant la Circoncifmn.Puis cnuoycrent leur détermination par Paul , Bar- 
nabas,Sillas,& Barfabas à l’Eglifc c^Antioche,où Pierre auffi les alla trouuer. Qui fut co- 
rne aucuns ediment, quand S. Paul liW refifta en face. A& 15. Galae.z.Com bien que les au-l 
très l’ay ment mieux rapporter au premier voyage , pource qu’il n’ed pas à prefumer que] 
Pierre eud voulu contreuenir à la conclu^ on du Concile. 

E n v 1 r o N la 7.annec de Claudius,lcs Athéniens erigerent l’autel au Dieu incogneu, 
qui y futveu par S. Paul, félon Anadafius.Combien que nous auonsmodré ailleurs qu’il 
y en auoit eu de tels érigez par Epimenidcs de Crcte. 

Du 
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Ven tidivs Cumanus fut Lieutenant au gouucrncment de Iudce,fouz Quadratus 
gouucrncurgcnci'al de Syrie. 

A v q^e l temps au fil le pays de Thracc fuc réduit au rang des prouinces fouz l’Eau 
pire. Eufebe. 

H e R o d e s Roy de Chalçidc, frere du feu Roy Agrippa mourut : & fut donne Ion 
Royaume par l’Empereur au jeune Agrippa fon ncucu, fils du precedent, qui en fut en 
pollèfiion l’efpacc de 4. ans, fouz tiltre de Roy de Galilee. Et ell celuy qui donna audien- 
ce à S. Paul. Ad. 2f. Iofephc liu.zo. ch.y.des Antiq. Selon lequel aulfi Ananias fils de Ne- 
bedee , exerça la fouuçrainc facrifiçaturc au mefmc temps, lors que plus de 20. mille Iuifs 
furent par vncfouHecftouftcz entre les portes du temple le iour de Pafqucs à l’occafion 
d’vnclcdition. 

P a vl laillant la ville d’Antiodic prit Sillas en fa compagnie, 8 c s’en alla trauerfer la 
Syrie & Çilicic, pour confcrmcrl«sEglifes qui y eftoientia dreflces. Et puis fen reuint à 
Dcrbc, & de là à Lyltrc, ou il trouu^ïimothcc, par lequel il fc fit accompagner iufques 
enMaccdonc en la ville de Philippcs, où il farrefta premièrement pour euangelizer. Et 
puis fen alla à Thclfalonique. De Iaquelfô^l le tranfporta en fin à Athènes. Ad. iy. \6. 17. 
& 1. Thcll’ 3. D’où il femblc qu’il cfcriuit le^cux epiftres aux Thcflalonicicnstcntre lcf- 
quels s’cftoicnt cficucz quelques faux Dodcurv qui fufeitoient des contentions touchât 
la fin du monde, &: le dernier iugement qu’ils malsucnoient dire prochain. 2. Thcltlz. 
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Qv Virannivs, &: C. Pompeivs Gallvs, Confuls, v . 

E n ce Conliilat (did Solinusch. z.) lazo7. Olympiade fut notée ic figncc à Romett 
es ades &: inltrumcns publics. Ce que toutesfois ne fcmblcprciudicicr en rien à la fitua- 
tion des Confulats de laquelle nous aucms parle cy deuant } tant pourcc qu’il elt bic vray- 
fcmblablc qu’on contoit IcsConfulats de l’anncc en laquelle ils entroient,pluftoft que de 
celle où ils finifloient, ainfi que ce voitauoirefté faidpar Dionyfius Haliearnaficus:mef- 
mement quand on les comparoit aux années des Olympiades, le milieu defquclles cftoit 
le principe de chafqueConfulat: quedeccque le temps des premiers Çonfuls de celte 
annee cuit cité expiré deuant que ladide Olympiade fut venue en cours.Car cncorcs que 
tout le Confulat prit le nom des premiers Çonfuls , fi cft-ce que les féconds eftoient no- 
mcz & foubfigncz en tous les ades qui fefailoient de leur temps: comme Frontinus & O- 
nufrius nous monllrcnt par plufieurscxemples.Par mcfnieraifonaulfi Solinus peut en- 
core auoir dit que Icfdits Vcrannius, & Pompcius furent Confuls l’an 8ot. de Rome. 

Environ ce temps l’Empereur Claudius donna priuilege aux Gaulois (jafaidsSc- 
nateurs ) de pouuoir eftrc Magiftrats dans Rome mefmc, & voulut que les Educns ou Au- 
tunnois fu lient les premiers nommez pour reccuoir ce droit corne anciens fteres & alliez 
des Romains. Qui fut caule de bien vnir les Gaules à l'Empire, qui n’eut plus de peine 
qu’à défendre la frontière du Rhin contre les Germains :aufqucls deux grofles garnifons 
railoicnt telle • l’vne au pays d’amont celte riuicrc, &: l’autre au bas vers Cologne & où la 
Molcllc fembouchc dans la mer, qu’on appclloit A rmecs de Germanie. De forte que de- 
puis les territoires d’Argentine, Spire, V vomies, Majcncc, Balle, RufFach, Çolmerc, fu- 
rent appeliez la première prouince Germanique : Cologne &Tungrcs la féconde. Ces 
garnilôns eftoient prcfquc tous les iours aux mains auec quelque nouucau pcuple.Ce qui 
leur donnoit grande réputation de vaillance. 

Les Iuifs nccellans ( comme did Suctone ) d’cfmouuoir des tumultes & contentions 
, o o o i j 
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à Rome, pour raifon de Chrift, furent par vnedid de l'Empereur côcraintts devuider de 
toute l’Italie. Dont on peut conie&urcr que les Chreftiens ne furent exempts de ce man- 
dement. A 18. &: Orofe liu. 17. 

G o t a r z e s feftant rendu odieux à fes fubic&s par fes trop grandes cruautez &mau- 
uailcs mœurs, fut caufe qu'ils cnuoicrcnt quérir vn Meherdates Se Vononcs de la lignée 
de leurs Rois à Rome, pour eftre leur Roy.lequcl y cftantallé,fut vaincu, trahy Se mis en- 
tre les mains de Gotarzcs,qui mourut bien toft apres. Au moyen dequoy Vononcs fon 
frère, qui auoit le gouuernement de la MediCjluy fucceda à fa couronc, qui mourutauffi 
en peu de temps. Mais il lailfa vn fils nommé V ôlogefTcs qui fut fon heritier Se fuccdTcur. 
Corn.Tacit.liu.ir.fclon lequel aufhEizates ou Hÿliatcs cftoit Roy des Adiabeniens , Se 
Atbare des Arabes. 

Mith ridâtes Roy dy Bofphore de Thrace , ayant efté cy deuanc pour fa fclonnie 
chafTé de fon Royaume par Didius Capitaine Romain,fit apres le départ d’iceluy fèscf- 
fors ceftcanncedcfy remcttrc,f emparant premièrement du Royaume des Dandarides. 

Mais Aquila gouuerncur pour les Romains en ces quartiers là,auec le fecours deCotys 
d’vne partie de la Thrace , Se du Bofphore,& Ennoncs de la gent des Adorfiens,le rem- 
barra de telle forte qu’il fut en fin contraint de fc venir redre à la mercy dudit Ennoncs, 
qui obtint enuers l’Empereur que la vie luy fuit fauuc : combien qu’il fut mené caprifà 
Rome. Aucuns cftimér qu’il cftQit delà race du grand Mithridates, Se qu*il fut fils de Da- 
rius fils de Pharnaccs,& frère dudit Cotys. 

Clavdivs apres auoir iuftement faiéfc mourir fa femme Mcffaline , prit en ma- & , 

riage la fille de fon frere nommée Agrippine , qui cftoit mère du cruel Néron. Cornélius 
Tacitus. 
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Clavdivs fc laifToit fi bien gouuemer par fa femme, qu’il adopta le fils quelle auoir, n £ C 

(nommé Domitius Ncro , encore qu’il euft vn propre fils. Qui fut caufe de la ruine d’eux J ^ 
deux. WW# / j. *** 

P.OftoriusScapulaayant fuccedeau gouuernement d’Angleterre à Aulus Plantius, 
jfutembefongne tout le temps qu’il y fut contre les Icenicns premièrement , qui fc voulu- 
rent cfmouuoir contre les Romains:& puis apres contre les Cangiens:en apres contre les 
Brigantins.Finalcmentaufficontreles Silures, defqucls Caraûacus cftoit Roy, quifè 

maintint fort longuement Se hcurcufcmënt en guerre contre les Romains. Mais au bout . 3 

de $.ansOftorius le vainquit en vne bataille, par laquelle il fut contrain&fe retirer vers] 
Cartimanda Roync des Brigantins,qui le deliura defloyaument entre les mains des Ro- 
mains:tcllement qu’il fut enuoié par eux à l’Empereur auec fà femme, fes frères Se enfàns. 
Neantmoins toutesfois les Silures nelaiffcrcnt de fc défendre encore fort opiniaftreraentl 
depuis:tcllemcnt qu’ils donnèrent autant d’affaires audit Oftorius,qu’ils auoientaupara- 
uant,iufqucs à mettre en pièces aucunes des Légions d’iccluy.Corn.Tacic.liu.ii. 

C v m a N v s apres auoir commis beaucoup de concuffions Se maluerfàtions en fon 
gouuernement de Iudcc,cn fut accufé,& fi bien conuaincu deuant l’Empereur , qu’il en) 
tut condamné à exil perpétué! :Se Félix eftably en fon lieu au gouuernement de Iudec, 
fouz lequel fainét Paul fut apres pris prifonnicr, félon Iofephe. Combien que Cornélius 
Tacitus liurc douziefme monftrequc Ventidius Cumanus gouuernoit le pais de Galilce, 
lors que Félix prefidoit en la Samane, &ce au Confulat de Fauflus Sylla,&dcSaluiu$ 

Otho. 

A v qxe l temps auffi Agrippa Roy de Chalcide fut par l’Empereur fai& Roy de Ga- 
lilée. Iolêphe. 
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-viré,, v AN NI VS Roy des Sucuiens, apres auoir régné trente ans, futchaflc defonRoy-L 
J C^Aw^ M r.' aumc P arvn I u biliusRoy des Hermunduriens en Germanie. Ce nonobflant fes enfàns; 
^ “ 'nommez Sido& Vangio filsdcfafœurluyfuccedcrent en fondit Royaume qu’ils diui-1 

(crcnt cntr’cux.Corn. Tacitus. 

è La. 
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La ville de Corinthe rctiTfe-^Paul l’clpacc de 1 8. mois, apres qu’il fut party d’Athc- (£>«****^ 4 ' 
nés, où Syllas & Timothée IcfurentKQUuer. Mais ce pendant qu’il yfeiourna, le diable 

enuieux du fruiét qu’il faifoit , lu y fufcitad^^fuixApoltres, qui fçlforcercnt de refifter à tùI. 

Ion miniftcrc detra&ans Sc mcfdifansde luy calunufiettldijcnt. A£t. 18. z. des Corinth. 
y. io. n. 

S. Denis, furnomme l’Arcopagite, florilfoit en ce temps. 




Dumonde. 4179 | De le fus Chriji. yz | Papes. 10 



De Rome. 



Olympiade. 
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R. des lui fs. 2 | Empereurs. 11 
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Tiber.iv s* Clavdivs Avg- pour la y. fois Conful, auec Sir 
livs Scipio Orfitvs, Confuls. 

S o v z lefqucls Domitian, fécond fils de Vefpafian, nafquit le 24. iour d’Oétobrc, peu 
de iours deuant que fon pcrc deuil entrerai! lieu d.’vn des derniers Confuls de l’annee. 
Suctonc. 

Les fcditions&diftercnsquiclloientcntrclcsSamaritains&les Iuifs, furent celle 
année appointiez par le moyen de l’Empereur. Iofephcliu.20. 

Mithridates Roy d’Arincnic fut occis en trahifon, par Rhadamillus fils de Pha- 
rafmancs fon frère, Roy d Hibcric. Qui fut caufe que Vologefes Roy des Parches luy 
mena la guerre à fi bonefeient, qu’il le chalfa de fon Royaume } doncM miefon frere Tiri- 
dates en polfdfion. Corn. Tacitus liu. iz. 

Ionathas exerça la fouuerainc facrificaturc des Iuifs en ce temps. 

Les deux epiflres Canoniques de S. Pierre furent au iugcmentd’EulebecfcriteserçQè 
temps, de la ville de Babylonc. Quoy que S. Hicrofme aitellimé que ce fut de Rome, 
prenant par allégorie le nom de Babylonc pour icelle 

S. Paul citant rcpalîe en Afic, f arrefta quelgne-t^mps à Ephefç, où il laifla Aquila, 
Prifcilla. Et puis f en alla par la CcfaîcecfiTFlicf ufalem. Et de là rcuint à Antioche. Atl. 
1 9 - 
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Du Monde. 4180 | De le fus Chriji. 


53 | 


Papes. 


il De Rome. 


Olympiade. 4 j R.des Iuifs. 


3 


Empereurs • 


12 | . • 804 


^ ê 

Favstvs Silla, &: Salvivs 


O THO 


Confuls. 





Ostorivs apres auoir longuement gouucrné fille d’Angleterre, & guerroie les Si-j 
lurcs, fans ellre venu à chef d’eux, mourut. Parquoy fa charge fut donnée à Àul. Didius, 
qui appaifa Pcfmorion des Silures : & fecourut Cartimanda Roinc des Brigantins contre 
fon mary V enutius : tellement qu’il gaigna quelques victoires fur luy. Corn. Tacit. 

Les Silicicns louz la conduittc d’vn Trofobore fc rcbellcrét contre les Romains, mais 
ils furent bien toit apres reprimez. Corn. Tacitus. 

Le Royaume de Chalcidc fut par l’Empereur lors qu’il clloit en la 12. année de fon 
Empire ollc au Roy Agrippa, & tranfportcàfononcle Ariltobulus.Maisilreceuten cf- 
change les Tctrarchics de Trachonitidc &: de Bathance, que fes oncles Philippe &: Lyfa- 
nias auoient autrefois polTcdecs. Iofcphc liu. zo. ch. 5. des Antiq. 

S. Philippe Apollrcfut, au rapport de pluficurs, crucifié celle celle année en la ville 
de Hicrapoli d’Alic par les Gentils. D’autres ont eltiraé que S. Luc cfcriuit au mefme téps 
fon Euangile. Eufebc. 

S. Paul apres auoir vifitc les Eglifes de la Galatip'éc de Phrygic,fcn retourna à Ephefe, 
où il feiournapar l’clpaccdez.ans. A 6t. 19. pcn<Lmt lequel temps aucuns faux prophètes 
l’y cllcuercnt,qui mdloient la lov auec l’Euâgdc troublans les colciences de pluficurs par 
vnc trop ambitieufe recherche des Généalogies. 1 J Timothée i.Ccux qui ont eferit que S. 
Ican gouuernoic l’Eglilc d’Ephefc en ce teufps dés qu’il fut party du Concile de Hierulà- 
! cm,pcuucnt pour le moins élire alfeurc/qu’il n’y clloit pas à toutes les deux fois que S. 
Paul y lut. Et li conicélurcs faifoient pzcuuc des choies palfecs, on en peut tirer allez du 
19. ch.dcs Aél. qu’il n’y auoit point^cor cité. 
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Du Monde. 4181 


De Iefus Chrift. 54 | 


Papes. il De Rome. 


Olympude. î.08.1 


Rjesluifs. 4 


Empereurs. 1 3 8oy 



D. Ivmvs Sîllanvs, & Q. Hàterivs Anton iv s,Conful$. 
Environ ce temps le pais de Iudcc fut mcrueiileufcmcnt troublé Sc inquiété de 
brigands &abulcurs, qui fedeucrent à l’occaûon de Ionathas fouucrain Sacrificateur; 
qui pourauoir repris &admonncftc Félix gouucrneur de Iudee de fon debuoir , futpaf 
luy non feulement depofé , mais aufïï mis à mort par la main de quelques ruffiens , & 1 
pendarts qu’il auoit fubornez à ce faire; lefquels le frappèrent au milieu de la tourbe 
le iour d’vnc grande fefte . Car pourcc que ce faid là demeura impuny, & qu’on n’en 
ht vnc telle recherche qu’on debuoit , occafion fut donnée à tous les autres brigands 
de faire couftumc de commettre beaucoup de tels cxccz fur ceux qu’ils vouloicnt en 
toutes les adcmblees du peuple. Dont ils vindrent encor en telle licence, qu’ils incitè- 
rent le populaire à fc rebeller à l’encontre des Romains. De forte qu’ils fc mirent aux 
champs partrouppes bruflanslcs maifons & villages de ceux qui ne fc vouloient ioin- 
drcàeux.Iofcphe,Egclîpc,Eufcbc. Cornélius Tacitusliurc ii.faid mention du trouble 
precedent de Iudee , qu’il monftreeltreaduenu au Confulat precedent, par la faute de 
Félix qui gouucrnoit la S amaric,& de V entidius Cumanus qui preddoit encore en la Ga- 
li!ce:Icqucl fut condamne pour fes maluerfations,par les luges que l’Empereur ordonna. 
fA . MaisFelixdcmeuraimpuny. 

-l Paul citant cncoVà Ephefc efcriuit fâ première Epiftre aux Corinthiens, 
laquellcfutportccparFortunatÆllicnnc&: Timothée, lors qu’il l’cnuoyadeuant luy en 
,a.>. Macedone. A£t .19.vcrf.11.Mais qsand il fut de retour, il le laifîa en la ville d’Ephelé, 1. 
M^^^g^qpinjothee, &f achemina luy-mcflne en Macedone. Auquel voyageen partant par Lao- 
K dicce,il luy efcriuit fa première Epmrci. Timothée i.Et puis citant arriué à Philippes en 

t , v Macedone, enuoyafa féconde EpiftVaux Corinthiens par faind Luc, &Tite,a.Cor. 

wLt z.&i5.Adcs2o.Combienqucquant\rEpiftreàTimothce,ilycnaquieftiment,qucla 
commune infeription Grecque en cftraufle, qui contient qu’elle fut enuoiec dcLaodi- 
^ cce. D’autant que faind Paul efcriuant ahx Colofficns lors qu’il cfloit prifonnicr, tefmoi- 

f'v g nc q U e iamais il n’a veu les Laodiciens. PVrquoy ceux qui veulent maintenir celle inferi- 

i- fty \wUSjbrr vis* . ^ pcion,font contrainds d’excogiter deux LVodicccs en l’Afic mineur : nonobftat que tous 

les hiltoriographes n’aycnt faid mention qVed’vne. Outreplus faind Paul ayant laifTé 
Timothée en Ephefc quand il alloit en Macqdone, (comme fes paroles le déclarent) ou il 
a eferit celte Epiftre du chemin auant qu’il amuaft là, ou ellant de recour ayant délia faid 
Ion voyagc.Or on fçaic bien que Macedone eflartus loing de Laodiccc , que non pas d’E- 
phclc. Ét n’ell pas vray-femblabferque S.Paul à ron retour foie allé en Laodiccc , fans paf- 
fcr par Ephcfc:accendu mcfmemcnt quepluficurs^aifons l’y appelloient. 
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Du Monde. 418 2. 


DelefusChriJl. y y 


| Papes. 13 | De Rome. 


Olympiade, z 


| Rjesluifs. y 


( Empereurs. 14 | 806 



Q^Asinivs Marcellvs, & M. Acilivs A viol A,Confuls. 

S o vz lefquels aduindrent (ce dit Cornélius Tacitus )plulîeurs prodiges ,quUfurcnt| 
ntci prêtez parles Augures tfgnificr changement &x:onuerfion des choies en pis. Audi 
’cnfuiuit que Claudius Empereur commençant à f’aduilcr du mefnage que luy fxi- 
foic la femme Agrippine , ne fc peut- touccsfois donner de garde du banquet quelle 
luy apprclta : auquel il crouua la caufc d«; fa mort, qui luy aduinc le rreizicfmc iour d’O- 
dobre en la quacorziefme année de fon Empire, & foixâte & quatre de fon aagc.Etpour- 
cc que fa fin fut inopinée auant qu’il eull bien. préparé l’adrede de paruenir à l’Empire ài 
fon fils Britannicus , L. Domitivs-Nuo, fils de ladide Agrippine le 
dclarçonna facilement par fon moyen , & finltalla le premier au fiege de l’Empire , 
n'cllant alors, tefmoin Dion au rapport de Xiphilinus, qu’en ladixfcptiefmc année de 
(on nage. A caufc dequoy il fe gouucrna du commencement allez modeltcmcnt 
fouzla conduidc tant de fa mcrc, que de fon précepteur Scncqucj tellement que les 

affaires 
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affaires de l'Empire allèrent vn temps allez bien. Mais la fin fut toute contraire, qui le 
tranfmua en vn monftre horrible Scdeteftablc, pluftoft qu’en homme naturel. Finale- 
ment l’Empire fe trouucauoircfté gafté pluftoft quegouucrné fouzluy(par le rapport de 
tous les autheurs ) l’cfpace de 13. ans, 7. mois, 28. iours. Suet. Corn. Tac.Dion,Eutrope. 

L’ armenie eftant donnée à Ariftobulus fils d’Herodes euft efté occafion de faire re- 
muer mefnage au Roy des Partbes, fans le trouble qui luyferuint de la part d’vn ficn fils 
nommé Vardanis, qui fe voulut efleuer contre luy , lequel le fit diffimuler la perte d’Ar- 
ménie, &: rcnouucllcr la paix qu’il auoit aucc les Romains, pour {cureté de laquelle il en. 
uoyaoftagcs au nouucau Empereur: eftant alors Domitius Corbulo gouuerneur general 
de la Syrie. Cornélius Tacitus liu.13. 

A v e e les brigans qui troubloicnt la Iudce,fc rndlcrent pluficurs faux prophètes &*fc- 
du&curs: entre lcfquclsfètrouuavn Egyptien trefrenommé, qui auoit tire vne gran- 
de multitude populaire à la fuitte. Mais Félix fè ictta aucc fa garde fur fa trouppc , en 
fit vn grand efehet : Nonobftant que le trompeur euada, duquel cft faidc mention Ad. 
ar. Iofcphcliu. 2. ch. 12. de la guerre Iudaique. 

; Paul laiffant le pays de Maccdone, reuinren l’Achaic, to<!c II à Corinthe, fuyuant 
promefte qu’il auoit faide 1; Corinthiens 16. D’où l’on cidot que fon Epiftre aux Ro- 
mains fut efcritc& enuoiee. Et d’autant qu’il fut aduerpyae quelques embufehes qu’on 
luy drefloit, il reprit fon chemin en la Maccdone jjptîr de là f en aller en la ville de T roas/ 
Ad. 20. Pluficurs fe perfuadent que l’epiftre à^pifei fut eferite par luy au mcfme voyage de 
la ville de Nicopolis en Babylone. La 2. àTifnothee ch.i.monftre qu’aucuns fe reuoltcrét 
au mefme temps en Afie contre luy , &/fe formalifcrent contre fa dodrinc comme Phri- 
gelé, & Hcrmogenes. ^ 



Du Monde. 4183 | DelefusChriJl. 56 | Papes. 



Olympiade. 3 | R.ies Juifs. 6 | Empereurs. 



De Rome. 



Nero Clavdivs Ave. &r L. Antistivs Vetvs, Confuls. 

S o v z lefqucls Britannicus fils du feu Empereur Claudius mourut de poifon que luy 
fît donner Néron, qui commença lors de mettre en euideneeles effeds du mauuais natu- 
rel qui cftoit en luy. Cornélius Tacitus. 

A nitvs eftant ordonné gouuerneur de rifle d’Angleterre par le ieunc Empereur, fut 
fi malheureux en fes affaires, que les Romains firent vne grande perte de gens fouz luy . 
Corn. Tacitus. 

A s 1 a s v s Roy des Emefiens mourut , & luy fucceda vn ficn frère en fon Royaume. 
Iofcphc. Cornélius Tacitus liu. 13. dit auffi que V ologefes Roy des Parthes chafla dere- 
chef au mefme temps Radamifte de la grande Arménie, qui f y eftoit remis la reprift 

en fà main. 

Aristobvlvs fils d’Herodes Roy de Chai eide fut cefte annee cftably Roy de la 
baffe ou petite Arménie par l’Empereur Néron. EtlaTetrarchicaufliduicune Agrippa 
grandement augmentée, à caufc qu’on y annexa vne partie de la Galilée & les villes de 
Tiberiade jTarichie&Iuliade Iofèphc liu.20.dcs Antiq.Cornelius Tacitus liu. 13. rap- 
porte cecy au Confulat precedent, auquel auffi il dit que Soheme fut femblablemcnt in- 
ftituéRoy delaprouincede Sophene. 

I s m a e l fils de Phabacus exerça la fouueraine facrificature des Iuifs en ce temps. 

S. Paul feftant embarqué fur mer, pour reparte?* :n Afie, vifita les Ifles qui font en che- 
min de Iudcc: & puis arriua finalcmcnt^rf'Hicrufalctn, où il fut incontinent appréhendé 
parle commandement des Saeri£c«r6urs : &: puis reprefenté deuant le gouuerneur Félix, 
qui le garda prifonnier enk^ittede Ccfarce l’cfpacc de 2. ans, félon que le Prophète A- 
gabus luy auoit cy dcjrtfîtprcdid. 



Du Monde. 4184 | DelefusChriJl. 57 | Papes. 



Olympiade. 4 | K. des Juifs. 7 J Empereurs. 



De Rome. 
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Q^Volvsivs Satvrninvs, &: P. Cornelivs Sci pio, Confuls. 

V ERANivs enuoyé par l'Empereur au gouucrnemcnt d’Angleterre, mourut au bout 
de l’année qu’il y fut arriué,& luy fucceda en la charge Suetonius Paulinus. Cornélius 
Tacitus. 

A Félix rcuoqué par Néron fut fubftitué Portius Fcftus au gouucrnemenc de Iudec: 
fouz lequel les Iuifs furent merueilleufcment troublez & inquiétez de feditions,nommé-j 
ment és deux vil les de Ccfarce,tellcinent qu’il y en fut faid d’eux vn grand malTacrc. A < 3 :. 
27.Iolephe,Eufebc. ■ 

En ce temps Linusfut faid premier Eucfque de Rome , & demeura en celle charge 
depuis ce Confulat iufques à celuy de Ruffus,& de Capito dix ans cinq mois, douze iours, 1 
ou comme Platine, Sabellic.Ennead.7.1iure 2. Volatcrranliu. ai.de fon antrop.ont com- 
pté vnze ans, deux mois,vingtquatrc iours,ou bien félon Onufrius vnze ans , trois mois, 
douze iours.Mais il y a controuerfie fil fut inftitué par S. Pierre ou non , & fil gouuerna 
l’Eglifc Romaine du viuant mefme de S.Picrrc,ou bien apres Ion trefpas tant feulement.! 
La plus-part ellimans que S.Pierre ne pouuant vacquer commodément à fon Apoftolat, 
& au gouuernemcnt de TEglife tout enlcmblc,l’auoit commis pour gouucrncr l’Eghfe cij? ,, 
Ion abfencc. Les autres tenans opinions contraires, 



6 



Première partie 



Fe s tv s cftantarriuccn Iudec, donna tout incontinent audience à S.Paul,&: à les ac-hf" 
culàtcursenprclcnccd’AgrippaRoydeludee.Etpource qu’il appella de luy àCefar 3 ^ 



tr ' L XI 



l’cnuoya par mer auec d’autres prilbnnicrs à Rome. Ad. 24.15. 16.27. 









Du Monde. 418^ | De IefusCbriji. 58 | Papes. 
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Clavdivs Niro Ces* Avg. pour la z.fois Conful,auec L. Calphvrniv 
IPiso. 

S t a T 1 vs Surculus natif de la villcdeTololèen la Gaule Aquitanique , Rhctoricicn 
fameux, floriffoit en ce temps auec le Grammaricn Probus de Berithie. Eufcbe. 

^^ÊLOD omer Roy des François accompagne d’autrp^ Allemans , paffa celle année le C/ Xi 

Rhin,& entra en façon d’ennemy dedans les Gaule^omme le Hunibaldus de Tritemic . 

récite , lequel auffi afferme que la ville de Mpjéncc fur le Rhin fut repareeparlcsRo- 
mains au mefme tcmps.Mais puis que CorjxTacitus qui a fort diligemment eferit les af- 
faires de la Germanie de ce liecle,nc faijdmention de telles occurrences elles ncpcuuent 
qu’dire fufpcdes. , yr 

S ain ct Paul arriuc à Rome'dcmeura en garde l’cfpace de t. ans auant qu’cllrcouy. 

Cependant la captiuitc neftjfpoint fi ellroidc , que la porte de fon logis qu’il tenoit de 
loüage, nefullouuerte^fmis ceux qui le vouloient venir voir &ouyr prefeher en toute»"' 
liberté le Royaum^d€T)icu. Ad, 28 . 




Du Monde. 4186 


| De IefusChrifl. 39 


| Papes. 17 


Olympiade. 2 


| Rides Iuifs . 9 


J Empereurs. 4 



De Rome. 
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Niro Clavdivs Ces. A vc.pourla^.foisConfuljauecM. Valeri vs Mts-i 

S A L L A. 

Les Germains ayans efté lourdement ellrillez en quelques batailles par les Ro 
mains, furent contrainds de fe ranger à la paix auec eux. Au moyen dequoy l’Empire Ro-] 
main fe vit tellement pacifié de toutes parts rant par mer que parterre, que ce fut la 
cinquiefine fois qu’il fallut fermer le Temple de Ianus à Rome : comme Onufrius a 
prOuué par vnc infeription antiquc.Parquoy il faut que celà'fbit aduenu apres ou deuant 
qucCorbuloProconfuldeSyrie,àqui on auoit faid commencer la guerre aux Parthes 
pour le recouurcment de l’Armenie, fcnfult fi vaillamment acquitté qu’il mit l’armee de 
Tiridatcsoccupateur de ladide Arménie honteufement en routte : 8 c puis entra vi&o- 
rieulement dedans la ville capitale d’Artaxata, qu’il fit brullcr&: dcllruire, félon Cornel 
Tacitus li.i3.Combicn que Pline liurc 2. chapitre 70, monftrc que cela fc fit au Confulat 
enfuiuant. 

Les 
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Les Anfibaricns chaflez de leur pays par les Chauciens,vindrcnt demander terres aux] 
Romains pour demeure, qui leur furent refufees. 

Les Cactcs & Hermunduricns de Germanie, cftans en guerre les vns contre les au-j 
très pour des Salines, le dônerent bataille, qui fut gaignee par les Hermunduriens.Corn.[ 
Tacitus liu. 13. Selon lequel auflî les Parthcs faifoient guerre au mcfme temps aux Hirca-j 
niens. Et Pharafmancs Roy d’Hiberie fit mourir fon fils Rhadamiftus,qui luy machinoit 
ruine. 

A v mefme temps L. Vêtus coronal des légions de la Gaule & delà Germanie, fentre- 
mit de faire vn canal, par lequel on peuft nauiger de la riuiere de la Saône en la Mofèlle,| 
afin de rendre les riuicrcs d'Occident nauigables au Septétrion.Qui fut vn ouuràgé qua- 
fi femblablc à celuy que Charlemagne voulut entreprendre depuis, & duquel nÿ Tvn ny 
l’aurre ne peurent venir à chef. 

Povravtant que les Frifons fe trouuoient en vnc terre infertile & incom- 
mode, ils fc mirent à en cflàrtcr vne autre proche d’eux, pour y accommoder leurj 
demeure. Mais les Gouuerneurs Romains les empefeherent de ce faire. Qui fut cau- 
fe qu’ils enuoicrcnt deux Ambafladcurs vers l’Empereur , l’vn dcfquels fc nommoit Ver 
ritu s, l’autre Maiorigcs, qui auoiét grade authorité entre eux, pour impetrer ce qu’on leur] 
leur dcfnioic. Qui leur fut encor rcfufé, nonobftant qu’ils fc mflent acquis vne bonne ré- 
putation à Rome par vn gencreux faiâ qu’ils y fircnt.Car feftans trouuez dedans le théâ- 
tre de Pompce où l’on iouoit des ieux, & y ayans veu certains fieges auprès de ceux des 
Sénateurs qu’on difoiteftre defignez par honneur pour les Ambafladcurs des nations les 
plus excellentes en vertu fie en fidelité enuers le peuple Romain, ils fy allèrent hardiment] 
aflcoir,difam aucc vne grande afTeurance, que les Germains ne ccdoient en faiéf d armes 
ny en fidelité à aucune nation qui fuft fouz le ciel. Cornel. Tacitus. )* 

Les epiftres aux Galatiens, fie aù\Epheficns furent enuoyees de Rome par Tychique:: 



fie celle aux Philippiens par Épaphro&tçe; comme celle aux Coloflîens fie à Philcmon ef-p*/*^** 4» 



critcs par S. Paul détenu aux liens, ayantfcqcore aucc foy Ariflarquc , Timothee , Marc, 
Epaphras &:S. Luc. Ephcf.3. Philip. 3. Philembni. Aucuns eftiment auflî que S. Luccô- 
pofa lors l’hiftoire des Apoftres. 
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Olympiade. 3 ] R.desluifs. l° .J Empereurs. # 

C. VlSPANIVS ApRONIANVS, fie L. FoNTEIVS CaPITO, Confills, 

Av temps dcfquels Néron citant deuenu tout autre qu’il ne fefloit monftré du com-*k — 

menccment,eut la compagnie charnelle de fà merc, fie puis apres la fit mourir, comme «X-Wty’ «****- 

Corn. Tac. Iiu.i4,rccite. Auquel temps auflî lafoudre tomba fur la table dudiâ Néron, A — 

qui confomma toutes les viandes qu’on y auoit miles. Et fe fit Eclipfe de Soleil lors,com-, 
medid Dion, que Néron fàifoitfairc quelques facrificcs pour les obfequcs de fa mcre.Par Jh *»***■ 
laquelle Eclipfc( qui fc fit tcfmoin Pline liu.i.ch. 70. le dernier iour d’Auril) Mcrcator 
conforme que ce Confùlat a cfté bien fitué par Onufrius. 

La Cité de Lyon qui eflés Gaules, fut ioo.ans apres fa fondation quafi toute bruflcc 
par vn feu cafuel. Senequc en fes epiftres. 

V n icuncgarfonaagé feulement de 8. ans, fut trou ué auoir fàict en ce Confùlat 43. 
mille pas de chemin, depuis le midy iufqucsau vefpre d’vn fcul iour. Qui a efté caufc de 
faire mettre en mémoire ccf^caduenuc entre les choies mcruciUeufcs. Pline. 

7 /^S. Paul prefenté deuantNcrolhdefcndit fà caufc contre fes accufateurs. Mais il ne fut /vA n^y 

abfouls qu’apres auoir cfté ouy la lelbwide fois. Auquel temps la z.Ep.à Timothee fut cf- — 

critc, comme luy-mcfmc tcfmoignc cnK^llc. Combien qua contempler de près le 4. ch. Kiivu+i town- 

1 fcmblcra quelle ait cfté bien peu de tcm^t s efcrite deuant fà mort. S. Hierofmc en fa ^ 

vie. Eufebc. t 

Vcifrvx0 Jr *' 
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Première partie 






Nero Clavdivs Ces. A v g. pour la 4.fois Conful,aucc C o r n e l. Cossvs 



frcWv. rf »— «r?**- 

t^n 1 1 A 4 W- Lentvlvs. 

/•; iw (^iiucwt*- A v <^v e l Confulat Néron inftitua vne folemnitcde jeux , qui eftoient tous fcmbla 

^u>C y- *** blés aux Olympiens qui fc ioiioicnt en la Grcccdcfqucls il fitappcllerNcronicns.Efqucls 

5 ï.ifk^üA, — Kc^x+n‘^ +- | eux au ^ -j p u£ vcu (} ans le Théâtre monté fus l’cfchafaut tenant la cithare vcftu cômc 

^ / t v JJ 
. t wvvtv<£n/^ 

^ r - . 

Corbvlo pourluiuanc la guerre contre les Parthes en 1 Armemc, print fur eux par 

^rtu/t^A compofition la ville deTigranocerta.Et par ce moyen il mit finalement énpoftefïiondc 

tout le Royaume d’Arménie ccluy de qui l’Empereur vouloir qu’il fuft tenu , qui fe nom- 



/ T lej autres ioüeurs de farces, chantant, feruant de crieur,& iouër des tragœdies. Cornélius 
„a~, Tacitulliurc 
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moit Tigrancs:Qui cftoit de la race des Rois de Cappadocic, petit fils d’ Archclaus,qui en 
auoiteftécydcuantRoy,cftans lors les Parthes encore empefehez en la guerre qu’ilsa- 
uoicntaucclesHircaniensdefquclsàroccafion d’icelle enuoierent leurs Ambaifadeurs 
vers Corbulo,pour faire alliance auec les Romains. Cornélius Tacic.liu.14. 

<\ GuvfiX- I o s e p H fils de Chabi Simô exerçoit la fouuer^ine facrificaturc des Iuifs en ce temps 
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inct Paul eftant mis «n liberté fen alla rcjmiter les Eglifcsdcla Grece, d’Afic & 
de Syric,afin de les confcrmcrcn la dodrinc qmiflcur auoitprefchec. Et puis ayant faid 
|lc tour,rcprift fes brifccs en Occident:ou auams tiennent qu’il voyagea toute l’Italie, les 
Gaulcs,& les Efpagncs,& y laiffa par coutldlcmcncc de la dodrine Euangclique.Côbicn 
que cela ne (è crouuc pas bien affairé p faucheurs certains & fidèles. 
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Avqvil auffi la ville de Laodicec en Afic,fut quafi toute rcnucrfcc par vn tremble- 
ment de tcrre.Corn.Tacitus liure 14. 

Coenvt v s, Baftus Salcius, & Aulus Perfius , Poètes exccllcns, florifToient en ce 
temps. 



Cæsonivs Pætvs, &: Petronivs Tvrpi li ANvs,Confuls. 

L’ 1 s l b de Mona voifine de l’Angleterre fut ccftc année fubiuguce &c reduide en l’o- 
bciffance de l’Empire par Suctonius Paulinus.Mais pendant qu’il cftoit encore empefehe 
à la redudion d’icelle, la rébellion des Iccniens & d’aucuns autres peuples Brctôs furuint, 
qui mit l’Angleterre en hazart d’eftre totalement perdue pour les Romains. D’autant que 
i ils fefleuerent en fi grand nombre fouz la conduided’ vne Roinc nommee Bunduica ou 
Bondicea ou V aodica, femme couragcufc & martiale, qu’ils fàifoient armée de plus de fîx 
vingt mille combatans. Au moyen deqnoy ils taillèrent en pièces quelques Légions Ro- 
maines. Oucrc plus de 60.011 70. mille tant de Romains que de leurs alliez en deux villes 
colonies qu’ils prindrent d’aflautrcftant ccftc efmotion venue de ce que Prafutagus Roy 
defdids Icenicns nouucllcmét decedc, ayant à fon trcfpas inftitué l’Empereur Romain a- 
uccdeux filles qu’il auoit heritiers de fon Royaume, fbuz efpoir que leur droit Ieurfcroit 
mieux maintenu &gardc,&: que fes fubjcds en vaudraient mieux: les Romains toutes- 
foisfouzombrcdeccftercfignation le reduirent tyranniquement tout entier entre leurs 
mains en façon de prouince de conqucftc,& les Icenicns en telle ou pire feruitude, que 
fils cuircntcftévaincuz&fubiugucz par force de guerre, fans faire non plus cas ne mile 
des deux filles du defund , nyde leur mère Bunduica: lefquclles mcfmcs ils traiderent 
encore fi vilainement, que les deux filles outre la perte de leurs biens furent violées , & la 
mère battue ignpminicufèmcnt comme vhe efclauc.Dc forte que de là fen cftoit enfuiuy 
ce fouflcucmcnt quafi de tous les Bretons. Lequel finalement fut reprimé par vne grande 
bataille que SuetoniusPaulinus gagna fur eux à fon rctounoù il en fit demourer ( à ce que 
dit Tacitus , qui fcmblc auoir efté quelque peu trop aflfcdé à la loüange d’iccluy , à caufc 
duparentagc)plusde8o.millcfur lcchamp.A caufb dequoy Bunduica (e fit elle niefnic 
mourir par poifon:combicn que Dion racomptc qu’elle mourut de maladie, fans laquelle 
elle euft encore j>eu donner des affaires à Paulin, qui n’eue l’honneur de mettre à fin.ccftc 
gucrrc.Pource que ne plaifanc au Sénat ny à l’Empereur la rigueur qu’il vouloir tenir aux 
vaincuSjPolycletusfcruitcur&mignonqcNcronfut enuoié vifiter l’eftat d’Angleterre: 
lequel à fon retour fit rappcllcr Paulin, & aller Turpilianus Conful de ccftc année en fon 
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lieu. Qui fut fi gracieux aux Bretons, qu'il leur accorda paix, laquelle ne fut violée de plu- 
ficurs ans apres. Corn. Tacitus liu.14. & en la vie d’Agricola,aucc Xiphilinus en l’Epi- 
tomc de Dion. 

I o s e T H dit d’Arimathie arriua celle année en la grande Bretagne, aucc vne trouppc 
de fes compagnons, où il prefeha & annonça le Royaume de Dieu , & ce qui eft de Iefus 
Chrift'. tellement qu’on tient qu’il y drcflàvne Eglife Chrefticnnc. Hift. d’Angleterre. 

Barnabas compagnon de S. Paul fut félon l’obferuation d’aucuns exécuté à mort 
en ce temps en l’Hle de Cypre pour la querelle de Chrift : pour laquelle aulfi d’autres tcf- 
moignent que S. André fut crucifié au pays d’Achaie. . 

Du Monde. 4190 j DelejusCÏrnft. 63 | ° Papes. z ï j De Rome. 
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I UtUJ, 

P. Marivs Celsvs, & L. Asinivs Gallvs, Confuls. 

Estant Burrus décédé ou de mort naturelle ou par poifon, par lequel &: par Scnc- OArfiwrt, 7 - 

que Néron feftoit iufques icy alTez modeftement c6duit,Senequc fut dciet'té de Ion cre- 

ait, venant Néron à fe dclborder en tous vices, mcfchancetcz & cruautci par la fuggelliô 
de ceux qui luyapplaudilfoientcn toutes les cupiditez, nommément d’vn Tigillin : qui 
luv mit en telle de faire mourir fa femme Otauia, pour cfpoufcr la concubine Poppca. 



luy mit en telle» 



fa femme Odauia, pour cfpoufcr fa concubine Poppca. 



Dellors ne le parla plus à Rome que de meurtres des grands pcrfonnages.Cornel.Taçitus 
liu. 14. - 

T 1 R 1 d a t e s ayant receu vne nouuelle armee duRoy Vologcfcs des Parthçs que co- 
duifoit MonofcS, le remit à guerroier les Romains au pays d’ Arménie. A caufè dequoy 
Cxfonius Partus fut enuoié contre luy, où il fit fi mal les affaires qu’il fut honteulçmcnt 
defeonfit, & toutes les légions contraintes de palier fouz le ioug. Au moyen dequoy Ti* 
ridâtes fe remit vitoriculcment en polfellion du Royaume d’Armenic.Corn,Tac,liu. 1 y. 

A Fistvs gouucrncur de. Iudce décédé, fut donné pour fucccflèur vnnoraméAl- 
binus :maisauant qu’il fullarriuc en Iudcc, Agrippa Roy deludee démit Iofeph de la 
fouucraine facrificaturc,&: en inuçftit vn certain Ananiasde pcrc duquel auoit çftc(ce dit 
Iofeph ) le plus heureux homme du monde 4 c fon temps ; pourcc qu’il auoit tenu ladite 
iacrificature fi long temps qu’il auoit voulu ; & tous lès cinq enfàns fuccefliuement apres 
luy. Maisccft Ananias n’en fut en poltclfion plus de l’efpacc de trois mois, &: en fut 
demis pour fes excès , notamment pour la mort de S. laques. Qui fut (ce dit Jofçphç liu. 
zo. ch. 8. des Antiq.) tant defplaifanreàtous les gens de bié quïls fe tindrent pour a/îé li- 
rez, que toutes les calamitez & milères qui tomberenebien toft apres fur toute leur natiô, 
Rirent cnuoyces par la vengeance diuine pour punition de celle mort. Cependant le fuc- 
ccUcurdc ccft Ananias en la fouucraine facrificaturc fut vn Iefus fils de Damhxus. 

S. Marc Euangelifte fut celle année brullé pour la querelle de Chrift en la ville- cf Ale- 
xandrie, d’où il cftoit Eucfque. A caufè dequoy les fidèles de fon Eglifcefleurent poüf 
leur Pallcuren fon lieu vn Ananias, qui les gouucrna zz. ans.Selon Eufebc,&’S. Hicrof- , 
me. Combien qu’Ircncc afferme, que S. Marc compofa fon Euangùe apres le'tréfpas de 
S. Pierre. Les autres adiouftent que Simon Chananecn &c Iudas Thada:us Apoftres Ri- 
ent aulfi martyrifez au mefmc temps au pays de Perfe, pour la mefmc querelle. ^ 
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L- Memmivs Recvlvs, & Virginivs R vffvs, Confuls. . ; ^ 

Néron fit fi peu de cas du defaftrequi cftoit aduenu à fes gens en FArmcnie,qu’il cô- alu». 

manda encore à Corbulo de confcrmer en fon nom le Roy Tiridatésâu Royaume d’Ar- r€* 4 > M 

menie, apres qu’il fe fut offert de ie reprendre de luy. Corn.Tac. liu. 15. f&t a j/l* 

A c r 1 r p a Roy de Iudeefailànt augmenter la ville de Cefaree, voulut qu’elle fuftauf 
(i nommée Ncronta. Eufcbc. , r.Jfl. <1 A ■- . ^*euu- fus- 

I e s v s fils de Gamalicl exerça au mefme temps la fouucraine facrificaturc des Iuift,a- u.\eniL, 
près les précédons. ^ ^ 
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A N a n i a s fouuerain Sacrificateur des Iuifs , eftimant que la mort de Feftus luy euft 
apporte liberté de faire ce qu’il vouloir , auant la venue de fon fucccflèur , fit appré- 
hender S.Iacqucs diû le Iuftc, frère du Seigneur (homme au iugemenc de tous les Iuifs 
de Hicrufalem,dc fort fâin&c vie, combien que les anciens femblent auoir eferit chofcs 
par trop abfurdcs & mal-feantes de fafain&ctc ) comme prcuaricateur de la loy. Iofèphc 
liurc io.chap.8.dcs Antiq.Egcfippeliurc y.Eufcbe liure a.dc l’hift.Ecclcûaft.Epiphanius 
lîure 1. e l*u-'~A*u un £\h *W£rr*ri4£ -finCnr- Jir- Ç 



Du Monde. 



— 'Myu 

De le fui Chriji . 6 y 



R .des Iuifs . 15 



Papes, 



Empereurs. 



De Rome. 



816 



GLecanivs ou Lexovivs B a s s v s, & M. Licinivs C r a s s v s, 
Confuls. 

Av temps defquels la fefte de la dixiefme année de l’Empire de Néron fut cclcbree. 
Dion,Onufrius. Aul.Perfius excellent Poëtc Satyrique mourut en la ap.annce de fon aa- 
gc. Eufcbe. 

G e s s 1 v s ou Ccrtius Florus, ayant fuccedc au gouucrnement de Iudce apres Albi- 
nus,(è comporta fi maîemcnt enuers les Iuifs cri fa chargc,que fon predeceflèur fut trou- 
ué homme de bien au refpcét de luy. Et fut caufc d’inciter dauantage les Iuifs àfe mutiner 
& rebeller contre les Romains. Iofcpheliu.zo. 

Nikon cftant furpris d’vne fotte ou cruelle curiofité de voir quel auoit efte le feu de 
la grande cite de Troyc,fit fccrcttcment mettre le feu en plufieurs quartiers de la cite de 
Rome, qui commença le iour mcfme quelle auoit efte autrefois brufleepar les Gaulois, à 
(çauoir le t9.de Iuillet,&: y fit vn horrible & piteux mcfnage.Mais afin que la caufe ne luy 
enfuftimpufce,ilenrcjcttalacoulpefurlcsChrcfticns> Et pour contenter le peuple, en 
fit iniuftement mourir vn nombre incftimable,&tormentcr les autres de plufieurs for- 
tes de martyres. Ecàfin que ceux qui faifoient profeflion ailleurs delà mcfme religion 
n’euflent meilleur marché,publia de fort cruels edi&s à l* encontre d’eux, par lefquels il or- 
donnoit qu’on les recherchai! & extirpaft detoutes iesprouinces de l’Empire. Ainfifut 
horriblefticnt embraie par tout Icfeu dclaprcmiereperfocution drcflee contre l’Egüfc 
de Dieu pour vne telle occafion, laquelle dura iufques à la mort dudit Ncron.Corn.Tac. 
liu.iy.Dib^TcrtulIiàn en fon Apologie, Eufebc, 
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y. SlLIVS NeRVA, & C. IvLIVS ÀTTICVSjConfuls. 

V n e confpiration contre Néron en faueur d’vn C. Pifo dclcouucrte,le fit entreren 
telle rage , qu’il fit mourir plufieurs grands perfonnagcs:du nombre defquels fut Atticus 
Cônfuldcccfteanncc,afindeiouyrdclabcautcdc(àfcmme, nommée StatiliaMcflàlli- 

1 na:&: le Philofophc Senccquc fon précepteur, aucc le Poëtc Annxus Lucanus, tous deux 

A natifs de Cordouë en Efpagne. Corn.Tac.liure 16. ' 2 }'£ 

T roi s fameufes villes de l’Afie,à fçauoir JLaodiccc,HierapoIis, Sc Coloflê , furent en 
ce temps quafi toutes rcnucrfecs & demgurecsparvn merueillcux tremblement de terre. 
En toutes lefquelles l’Euangile auoit elle plante , viuant encore S. Paul, qui les auoit in- 
ftrui&cs tant par fes Epiftrcs que par fes difciples,fclon Eufèbe. Corn. Tacicus toutesfois 
’ ?.. - jaf fe rme ? quc Laodiccc auoit efte gaftee par vn mcfme orage, y. ans auparauant. 

‘ ^vr Av mcfme tcmps.aucuns tiennent que S. Matthias Apoftrc fut martyrifepour laquc- 
.J^elledelefusChrift. 
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Confuls. 



Pavlinvs, &: L. Pontivs Telesinvs, 



Mercatori 
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M £ r. c a t o r. ayant cy deuant interpolé vn Coniulat pour conformer fes imagina- 
tions, cil contraint maintenant pour rpduire les années de Néron en leur lieu, de fuppri- 
mer les deux Confiais enfuyuansde lannee ou ils font fituez par tous les coljeéleurs des! 
Confuls , & de les réduire iouz l’annec de ce Suetonius, & de Pontius. Mais fi Ton iuge-l 
ment a lieu, il faut, ou qu’il en remette d’autres en leur lieu, ou qu’il monftre que Sucto- f 
ne, Dion, &: tous les autres ont mal eferit que Néron mourut en la i^annee de fon règne. 
Cependant on peut cognoiftrc par les fragmens de Corn. Taciçus * que Néron fit encore 
exécutera mort plulicurs grands perfonnages celle année, pour vnc autre eonfpiration 
qui fcdefcouurit contre luy. 

F r o r v s gouucrneur de îudee, à Poccafion d’vnc fedition fit tailler en pièces vne gra- 
de trouppe de Iuifs. Qui fut caufc q les autres l’enuoyercnt accufcr à Rome deuant l’Em- 
pereur, & r’amcncrent en icu toutes lés autres maluerfations. Mais voyans qu’ils ne pou- 
uoient obtenir raifon des torts & griefs qu’on leur au oit fait, ils fen mirent en telle force- 
nerie , qu’ils ne fc peurent contenir de fc rebeller ouucrtcmcn t, fouz couleur d’vn fot zé- 
lé de rccouurcr leur liberté. Pour raifon dequoy, la guerre fut déclarée contre-eux par 
l’Empereur, ellanticeluy en la ji.annccde Ion Empire, & Agrippa en la 17. de fon régné. 
Tefmoin Iofephc liu,2,,ch.J3.& 14. de la guerre Iudaique : lequel auifi met fin çn ççt çn- 
droiél au dernier liure de fes Antiquitez, 

En ce ConfulatTiridates Roy d’Armcnic vint auec les fils du Roy Vologcfusengra- 
de magnificence à Rome, où il fut couronne Roy d’ Arménie par l’Empereur, & puisren- 
uoyé en fon pays. Mais apres fon départ l’Empereur fen alla faire du bouffon & du baftc- 
lcur par les villes de Grèce. A» ; j 
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L. Fontiivs Capito, & C. Ivlivs Rvffvs, Confuls. 

S o v z lelquels C. Iulius V index, natif de Royale lignée, & gouucrneur des Gaules le 
(burtcua contre l’Empereur Néron, & incita Sergius Galba prêteur des Efpagnes à faire le 
lcmblable,nommcmcntàrcceuoirrEmpirc.Maislerctardemcnt&derneured’iccluy fut 
caulc que les légions qui cftoient auec Vindex le proclamèrent Empereur. Cependant 
Clodius Macer prit les armes en Afrique: Virginius Ruffus Licutenat de Iagarnilon d’A-j 
lemagne en fit autant Galbafappreila en Efpagne. Or combien que l’intention de 

Vindex fut bonne, Virginius qui auoitefeonduit fes foldalts, le voulans contraindre le 
déclarer Empereur, partit de fa garnifon pour venir faire la guerre à Vindex, non pour] 
bien qu’il portail à Néron, mais pour ne fouffrir qu’vn autre tint l’Empirclâns l’auoir ob- 
tenu du Sénat. Parquoy il le vint rendre deuant Bczançon pour l’aificger , pource quelle 
luy ferma les portes : où Vindex accourut femblablcmenc, afin de la fecourir. Lors apres 
qu’ils eurent parlementé enfemble, comme Vindex fauançoit auec les liens pour entrer 
en la ville, les loldats de Virginius pcnlàns qu’ils vinffent contrc-cux, les allèrent char 
ger (ans qu’il leur fut commande : & trouuans les Gaulois en defordre, en occircnt ving 
mille fur la place. Dequoy Vindexfùtfimary, qu’il fc tua foy-mefme, Virginius courrou- 
ce de la mort, ne daigna ncantmoins receuoir l’Empire que fes loldats luy voulurent faire] 
prendre a toute force, encore qu’il fùft tres-vaillant & fage Capitaine. Pour cela néant- 
moins Galba ne ccfla de pcrfeucrcr en là rébellion. Et lors que cela fe faifoit , l’Empereur 
n’elloit encore de retour de la Grcce à RomaKuet.Dion, Plutarque en la vie de Galba. . 

T. Vespasianvs Capitaine des plmcllimez de fon temps au faiâ: de la guerre, 
rcccuant de l’Empereur la charge d’opprimer la rébellion Iudaique, mena premièrement 
fon armée dedans lcpaysdeGalilcc,oùilfoufmitàfoy les villes l’vne apres l’autre .-en- 
core que les Iuifs fy defendilfent affez opiniailrcmcnt , mcfmcment cnla ville de Iotapa- 
tc qui le tint acculé deuant bien fort longuement : A caufe de la refiilance , & des mer- 
ueillcux llratagcmes dont vlà l’hilloriographc Iofephc, qui en eiloit chef à la défendre. 
Mais il fut en fin pris , & mené à Vcfpalian , qui luy referua la vie, pource qu’il luy fignifia, 
que l’Empire Romain paruiendroie bien toll apres non feulement à luy, mais aufli à fes 
enfans. Iofephc liu.3,ch.i3.dc la guerre. 

L 1 n v s premier Euci'que de Rome ( ainfi que nous auons diét cy deuant ) fut pour la 
querelle de noftrc Seigneur misa mort en ce Confulat le 13. de Septembre , vn an deuât 

PPP 






yr*> 

- 4 . an — aww- 
i-t. 

cr&i'&vtn* 

fcld 






tout-* 



LW-tU, 









yaUOAAAFlA*-- 









tiAAJ 









's&T+rx * — 



I ir\i/<U 4 + " 



•Ou AH’Wt 



L 



Xï&ï 









4 AJL * A \ fy 



Digitized by ^.ooQie 



722 Première partie 

que l'aind Pierre, & fainét Paul receuffent fentcncc de mort pour mcftne caufe ; laquelle 
leur fut prononcée le 29-iour de Iuin la dernière année de Néron : ainfi que tefinoignent 
le luire Pontifical de Damafe,le liure des Conciles, auec la plus part des autres Hiftorio- 
graphcs.Pour raifbn dequoy ils n’ont point faict de difficulté d’cfcrire,quc Clcmens fuc- 
ccda immédiatement à S. Pierre au gouucrncment de l’Eglife Romaine. Qui eft auffi l’o- 
pinion de Clemcns au liure des Recongnoiffanccs. Mais Onufrius faduifant que fi 
S. Pierre cftoit décédé le mefmc iour 5 c annee que les autres ont di£t,quc cela (eroit aduc- 
nu apres letrdpas de Ncron:& que Irenee, Eufebc, Epiphanius, S. Hicrofme,& Niccpho- 
rc auoient vnanimement affermé, que Linusauoit tenu la chaire de Rome apres la mort 
de S.Pierre(laquelle auffi Epiphanius conftitueàla iz.anncede Néron, Abdias 1. ans dé- 
liant celle de S.Paul)il auroit voulu moyenner celle diuerfité d’opinions$cfcriuant que S. 
Pierre 5 c Linus eftoient morts tous deux en vn mefmc Confulat:mais au iour noté cy def- 
fiis, Clcmens fils de Fauftinus , ayant cllé premièrement dcfigné& ordonné par Pierre 
Vicaire de Chrift apres luy en l’Eglife de Rome. Tellement qu’il faid fon compte qu’il y 
prefidadés le iour du trelpas de S.Pierre,iufques au Gen l’cfpacc de 9.ans,4.mois,z6.iours. 
Mais pource qu’il eft fcul qui nous a digéré celte opinio en celle façon, & qu’il n’y a point 
d’apparcnccqucS.Pierrcfcfoitordonnévniucceffcurviuant, encore ccluy à qui il fai- 
loit de long temps auparauant tenir fa place, ny qu’il y ait eu deux Eucfqucs de Rome rc- 
fidens en vn mefmc temps, par l’clpaced’enuironj.moisjie ne voy point qu’il nous aita- 
mené rien denouueau,dont nous puiffions tirer quelque refolution afl'eurec du difeord 
precedent. D’autant mefmcmcnt que les Théologiens Catholiques modernes ne fe peu- 
ucnr accorder à fon opinion,fignammcnt Gcncbrad,qui afferme que Linus 5 c Clctus ont 
vefeu 5 c prefidé fucccffiuemcnt l’vn apres l’autre fur l’Eglilc Romaine apres la mort de S. 
Pierre, deuant Clcmcns.Combicn que S .Pierre a receu mort en la yo.anncc de la Natiui- 
té,& 37. apres la Paffion de nollrc Seigneuncomme il a compté que cela ne peut cltrc ad- 
uenu du viuant de Néron, comme il le voit par nollrc fupputation qui cil auili celle d'O 
nufrius. Cependant l’authoritc des plus anciens, comme d’Irenee, d’Epiphanius , 5c d*Eu- 
lèbe,mc fcmblc auoir tant de prerogatiue par deffus les autres, que ic ne peux ellre acculé 
de faute dciugcment, fi fuiuant leur àduis en continuant la fuirte des Eucfques de Ro- 
me , ic conllituc Linus apres fainft Pierre : en luy laiflant, pour m’accommoder aucune- 
ment à l’opinion de nozeontredifans, douze ans pour la duree de fa prcfidcnce, qui luy 
font auffi attribuez par Eufebc 5 c Epiphanius. Lequel outre-plus fellant aduifé des 
contrarierez precedentes , a confeffé qu’il n’y voyoit goutte : mais qu’on pouuoit cllimcr 
par conieclure feulement que Clemcns fut contraint de reprendre la charge del’Eglife 
Romaine qu’il auoit ja refufee vnefois auparauant, quand làinét Pierre la luy auoit voulu 
donner. 

L’ e g l 1 s e des Chrillicnsquielloiten la ville de Hicrufalcm,futparvn aduertiffemét 
diuin informée de la calamité qui debuoit prochainemét tomber tat fur la ville, que fur la 
nation Iudaïque. A caufe dequoy elle fut tranfportcc en la ville de Pclla , qui eft outre le 
Iourdain. Eufebc. 
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M. Galerivs Træhalvs Tvrpili anvs, 5 c C. Silivs Italicvs, 
Confuls. 

Av temps dcfquels Néron aduerty delà rebgllidflrtfftant de prouinces,&fevoyanta- 
bandonnédctouSjfetuafoy-mefmelcA^etlfcle Iuin: afin d’euiter le fupplice auquel il 
auoit efté adiugé par le Scnat:ellap*^toutcsfois le 821.de Rome en cours. Au moyen de- 
quoy Sergius Galba, qui ai^pirfacfté falüé Empereur des Légions, 5 c du Sénat entra en 
pofleffion feul de rEnjpfrcTduquel on tient qu’il iouyt feulement y.moiSjj.ioursrCornc- 
liusTacitusliu.i8.Suetone,Dion,Iofcpheliu.y.dc la guerre Iudaïque,Tcrtullian. 

Les Roxolans, nation Sarmatique, qu’aucuns cftiment auoir efté cy apres dits Ruf- 
ficnSjfortans de leur pais en nombre de ^.mille cheuaux,(c vindrent jetter dedans la Mœ- 
fie pour lafourrager:où ils taillèrent en pièces deux cohortes ou compagnies de gendar- 
merie 
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meric Romaine. Mais feftans les autres légions raflèmblees fouzla conduite de P 4 Apo 
nius , vengèrent le dcfaftrc de leurs compagnons par la dcffai&c de leur cnncmy. Comel. 
Tacicus. . 

Phanassvs, diâ: auffi Phinccs , fils de Samuel, fut fai& fouucrain Sacrificateur des 
Iuifs cefte annee -, Sc fut le dernier qui exerçaeefte dignité entre les Iuifs. 

C. S i l i v s Italicus poëtc, par q ui la guerre Puniquc^fut eferite , eft celuy qui fut 
Conful celte année. 
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erg. Galba Avg. ppurla a. fois Conful, aucc T. Vinivs I^vffinvs. 

, a nouucll c de U ü Imll i 1 1 mies légions d’Alcmaigne portccjuRerrr^ qui auoient faiét 
Empeijuais'VîtcIlius, le j.iour de Ianuicr, fit^igijalbâradopta L.Pifo pour Ion fuccef. 
fottlqCc que print de fi mauuaifo part M. Salüius Otho qui aipiroit a mciînç fjiueur, qu’il 
fauança de gaigner par fes pratiques les foldats Sc légions de la garde Impériale :Sc fc fit 
créer & falucr par eux Empereur le 17. dcÿ Calendes de Feuricr , apres auoir premicre- 
ment mis à mort lcdid Galba. Sur cela, l’armcc de Vitellius entra en Italie ,au deuant de 
laquelle Otho marcha en perfonne auec la fienne, iufques deuant la ville de Bcbriac , où 
là fortune luy fut fi aduerfe , que fes ennemis le defeonfirent, & mirent en routte les g 5s. 
Ce qui Pamo aa à tel d cfcfp o ir , que n e v o ulant plus hazard er c e qui lu y re ft o i e de forc e s ; 
fi B- donn a-la mortluy- . mefm g lr t o. i o urd’Auril : ayant feulement gpufté de la friandifo de 
l’Empire 3. mois, y.iours: la poflclïlon duquel ne demoura gucrcs plus long temps apresj 
audià V icellius : car les légions Romaines de Syrie, Mœfie, Sc Pannonie , fc donnans v- 
nc mcfmc autorité que les autres, firent Rufli de leur part Empereur T.Flavivs V e- 
spasianvs, aage lors de 60. ans , qui cftoit Gouuerncur de Iudec,& luy prefenterent le 
forment de fidelité le i.iour de Iuillet. Qui for à celle occafion compté le premier de fon- 
Empire, qui appartcnoitjaau8at.de Rome. Parquoy il delpcfçha au temps mçlme vnc 
puiflànte armée en I ralie,qui vainquit en bataille celle de V itcllius au mois de Décembre 
de la mcfmc année, Sc du mcfmc Çonfulat. De forte qu’il fut incontinent apres eoûiron 
le 14. iour dudit mois miforablcmcnt occis à Rome, Sc fon corps ignominieufement trai- 
té apres auoir régné depuis la mort d’Otho 8. mois, y. iours: laiflanc la pofleffion de l’Em- 
pire paifiblc audit Velpafian , comme Suctonc, Cornélius Tacitusliu. 19 . Dion Sc Iofe- 
phcliu.j. de la guerre Iudàiquc récitent; lequel toutesfois eft different en ce d’aucc les 
autres qu’il rapporte la mort de Vitellius au commencement du mois d’O&obre. A u de- 
meurant Corn.Tac.liu. ^.conforme noftrcfupputation,quiattribuc ce prefent Con> 
folat , Sc ce qui f eft enfuiuy en iceluy à l’an de Rome 8 ai. Si d’aucnturc il n’y fàucpluftoft 
lire vccxx,que veeexx. Comme il fovoit en aucuns exemplaires . Car il fombic qu’il p' 
feulement voulu dire , que ceux qui ont voulu coucher par eferit les fài& s <Jes : Romains, 
iufques à l’an veexx. ont parlé auec plus de liberté que ceux qui les ont eforucs depuisjr 
guerre A Iliaque. Mais en quelque forte qu’on le doiuc entendre, il me fomble que Met 
cator n’a deu appliquer ce partage à fon opinion. u y 

L a mort de Néron entendue, fut caulc que la guerre que V efpafian ràifoit aux- IuiËr 
cftant la Galilée défia rcdui&c fur le poind de mener fon armée deuant Ffi? ru J^fom,ceff 
pour quelque temps, Sc iulques à ce que luy- mcfmc fut eflcu Empereur pat les legjons, 1 
Iofophcliu.7. ch. 6 . de la guerre Iudàiquc. f 

A v mcfmc temps les nabitans des villes de Lyon Sc de Vicne fo^uerroierent fort crucf- 
Icmcnt les vns les autres, pour les ialoufies Sc émulations qui cftoict cntrc-cux.Cbrn.TacJ 
Lis Mœfics fomblablcment furent troublées par les Scythes du pays de Thracc , 
les vindrent fourrager en manière d’ennemis,Et la grade Bretagne auflî.à caufo du difeord 
qui fo mit entre Venufius Roy des Brigatins Je fa femme Carthimandua, qui le voulut re] 
pudicrpourefpoufcrvndcsforuitcursdomcftiqucs d’iccluy. Tellement qu’il fallut que 
les Romains femcnaflcntdclcur dilfcrcnt,qui firent que Venufius demeura en pofTeffiâ 
du Royaume. 

I g n a t 1 v s difciplc des Apoftres,gouuerna l’Eglifo d’Antioche fouz tiltre d’Euclquc 
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apfts le trefeas d’Enodius l’efpacc de ^o.ans. Eufcbc. i 

M.FabiUs Qttintiliarius Rhctoricien cresfamcuXjaccompagnantGalbajarriuaccftc aû- 
nce à Rome pour y cnfcigncr la icuncfTc. Eufcbc. 

- Â v mefmc temps aura les Aftrologues Si Mathématiciens furent chaflcz de Rome pat 1 
ivnedid de Vitcllius.Sottz lequel au(U la ville de Crémone en Italie tenant fon parcy en la 
tjoirre contre Vefpafian fut ptife d’aflàut,& puis miièrablement dcftrui&c Si ruince z86.j 
ant apres la fondation d icdtc. Ctftn.Tac,lutï9-ûion, 

i A y mcfme cempfimffi vn c-crtamMacicus Boien , venu de bas lieu, Ce faifânt appel lei 
PicUj&affriWPbiireur des Gaules, les mit en grand trouble* caufc du grand accours de 
gens qui fefiiifoità luy auprès d’ Autun,iufques ace qu’il fut rompu, dettaid Si puny de fa 
jolie par les foldats de Viccllius. 
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TiT. Flà. Vîsp asianvs Avg. pourlaz.fois Conful,auec Titvs fortfils. 
Les Gaules, & la Germanie furent toute ccf^ année merueilleufcment troublées dej 
gqcfre&d <î ^^ tcntions * tânt ^ cau ^ c ^ cs ^ c S ion * c l^ auoicnc tcnu l c P art y Vitcllius, 
que pourbc q'ttc quelques Gaulois Si Germains à l’occafion des guerres eiuiles auoient 
pris les atmcsfouzcfpoir de recouurcr leur libcrtc.Mais pourle regard des Germains, le 
commencement vint des Hollandois,qu’ondifoit lors Bataues : qui eftoient gouuernez 
>ar vn ClaudiüstSriîfeis de leur nation, extrait de race royale, homme accort& martialjl 
equcl fe refemant de l’iniurc qui luy auoit cftcfaidc d’auoif elle enuoié prifonnier à Ro- 
me foUz Néron ,& du mauuais traidement qu’il auoit rcceu par Vitcllius, incita les Hol- 
landois de fèreuoltcr contre les Romains, foireprctexte de vouloir tenir leparty de Vc- 
fpafian contré Vitcllius, prctendanscftrcoçcafibrinez de falienerdcluy, pource que les 
[CommifTaires qu’il enuoia en leur pais pour faire Icucc de leurs gens dont il Ce vouloir fer- 
uir en fegücrre,extorqûetèftttyranniqucipièht argent des anciens Si invalides pour les 
exempter de Vtnroollcmehi,& cnroolloicnt la plus-part des plus beaux jeunes garçons 
qu’ils pôüiioierit chdifif 'non ebcorcs en aage de porter armes, plus pour fc feruir d’eux en 
leur luxüréb< , ucale,qu , à la guerre. Somme qu’en celle deliberation ils f allièrent encore 
des Camne$fè$ lcuf$voij(îns,qüi habitbient en vnç partie de leur ifle,& des Frifons^iulfi. 
Qui fut Caufe due les Gintnefates efleurent vn certain Brinio pour leur chef, obferuans 
cnTôn efljC'ftiim leur ahciéhnc manière de faire,par laquelle ils le mirent fur vn grand Pa- 
rois,# puîsïèjjorterent fur leurs cfpaulcs. Lequel fut le premier qui alla donner l'alarme 
dedans le ftcù où les Légions Romaines deftinees à la garde du limite de ce qüartici là 
Htdôlcht càrrlpèes:dc telle forte qu’il les dilGpa Si mit en routte,& pilla leur camp. Ce qui 
4 op/tt courage aiix Hollandois Si Frifons Peftans venus joindre à eux, d’aller attaquer les 
jiuttcs LçgiÇs prochaiîjes.dclquellcs ils curent aulfi bon marché, citant la viôoirefccdit 
QornéliuS ’f acitus)qu’ils en obtindrent fi glorieufe pour lors, que la renommée en futen 
Vn inftarttéfpandue par tout. Et fi fut encore de plus grande efficace pour l’aduenir,pour 
fe qu’au iïcûqu’its n’aiioient du commencement ny armes ny vaifïcaux de marine , ils en 
[fcçouurcrcnt tant qu’il eftoit befoin. Outre qu’ils fen acquirent vnc telle réputation, 

3 ü’bn les chantoit Si celebroit tant par la Germanie , que par les Gaules pour autheurs 
ela liberté. Qui fit mcfmes que les autres Germains leur cnuoicrcnt offrir leur fecours. 
Aumoycndeqûoy ils fc rendirent en fin fi forts, apres pluficurs nouuellcs deffaides des 
Romains^qu’ils olcrcnt trauerfer le Rhin,& aller faire des courfcs iufquesbien auant de- 
dans les GaülcS.Et puis reuenir pourfuiure les reliques de la gùcrr<yfur les Romains , fiaf- 
prëment qu'ils firent de mcrueilleux exploits d’armes fur eux. Qui incitèrent la plus-part 
des peuples de là Belgique fouz l’cnfcignc des Trcuirics auec ceux de Lâgrcs de le mettre 
dcleurradibdùfqücsi ce que Ccrealis Capitaine Romain prenât de la part de l’Empereur 
Vefpafian là dondùide de ccftc guerrc,remit fi brauement les affaires des Romains au def- 
fus, tant par vaillance que par prudence, qu’il fit retomber la chance fur fes ennemis , iuf- 
ques à ce qu’ils eurent recogncu leur faute Si repris le joug.Cornel.Tac.liu.19.zo.21. 

Ves p as 1 an auant que partir de Syrie pour retourner en Italie, conditua Titus fon 
fils Lieutenant fur l'armce qu’il laiffoit en Iudee contre les Iuifs : lequel fc campa deuantj 
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Hicrufalem au mois d’Auril,&: l’enuironnadc toutes parts enuiron le temps queles Iuifs 
celcbroicnt la fefte de Pafqucs.Parquoy vn n 5 bre infiny y eftoit accouru de toutes parts. 
Qui fut caufé que comme la ville fut par vn temps plus opiniaftrement défendue, auiïî 
que la famine & mortalité fy mit pluftoft : laquelle toutesfois ne peut tant faire enuers 
les mutins qui cômandoient à la ville, qu’ils le voululTent rendre à la mercy des Romains, 
pluftoft que d’attendre la calamité de la prife, qui fuyuit bien tort apres. Et fut le temple 
pris le to.iour d’Aouft , où comme les autres veulent dire de Septembre, auquel il l’auoit 
autrefois elle par Nabuchodonofor, & le refte de la ville mis à lac & fubuerfion miféra- 
ble les 7 . & 8. de Septembre enfuiuant,&: tous ceux qui furent trouuez dedans, maflacrez 
ou pris pour eftrc menez en féruage.Le nombre defquels eftoit fi grad, que Iofcphc Affer- 
me qu’on;nc peut compter moins d’vn million de perfonnes,tant de ceux qui périrent du- 
rant le fiege pour la famine, que de ceux qui pafterent par le fil de l'cfpee à la prifé de la 
ville, ic. 97000. mis à la eadene, De forte que ceftc dernierc deffai&c des Iuifs éfteftimee 
comme la ruine & abolition de toute la gent. Çar depuis ils ont touliours efté ferfs,cfcla- 
ues, ou cfpars & efgarez entre les nations, fans aucune communauté ne forme de police. 
Somme celle calamité leurcftaduenuëla z.anncc de l’Empire de Vcfpafian, pource qu’il 
commcnçoit au premier iour de Iuillct, &: au fécond Confulat d’iccluy aucc Titus fon 
fils le 823. de Rome, & de Iefus Chrift 71. &c depuis la première fondation du temple par 
Salomon mo. de fa première ruine fouzNabucnodonofor 688. félon noftrc fupputation. 
Les Iuifs en leurs Chroniques, comme en celle qui cft intitulée Scdcr O lem , aifenc que 
ce fut l’an 38z9.de la Création du Monde : dont ne fé peut rapporter à l’an 70. de noftre 
Seigneur. 

Le Capitole de Rome qui auoit efté bruflé l’an precedent pendant la guerre ciuile, 
[fut pour la 3. fois rebafty. Corn. Tacitus. 

L’hehesie des Ebionites eut vogue en ce temps en l’Afie, lors que S. Iean prefehoit 
en la ville d’Ephcfé.Les auchcurs d’icelle eftoient Ccrynthus &Ebion,qui eftimoient que 
Iefus Chrift n’eftoit point fils de Dieu, ned’vnemefmccftcnccaucc le pere: que le mon- 
de auoit efté créé par les Anges. Que toute la loy& ceremonies Mofaïqucs eftoient nc- 
ccflaires pour obtenir falut. Qui fut caufe qu’ils inftituerent entre leurs féftatcurs des Sa 
crifices, oblations, icufnes,&iours defcftes,àla façon des Iuifs. Ils tenoient outre-plus, 
que le régné de Chrift deuoiteftre temporel & terrien apres fàrcfurre&ion. Comme re-j 
[citcnt Irence liurc i.ch.2 y. &z6. Tertuîlienliu. 1. des preferiptions, Euf#bc liu.y.ch.zy.fc 
z8. de l’hiftoire Ecclefiaftiquc,Theodoret 5 f Epiphanius liu. 1, ch.30. contre les hgrefics: 
lequel toutesfois maintient que les Ebionites ont efté long temps depuis. 



Du Monde. 4199 


( De IefmChrijl. 71 


tWŒSiÊÊiÊÊnÊHEns^ 


Olympiade. 3 


) R. des Iuifs. 22 


Empereurs . z } 823 



Fl a. VispAsixNvs Ave. pourlaj.foisConfulj^uçç Çocceivs Ner- 

VA. 

Les rebelles tant de la Gaule, que de la Germanie eftans par Cerealis Lieutenant de 
l’Empereur defeonfits & vaincus, l’Empire fut totalement pacifié tant par mer que par 
terre. A caufe dequoy le Temple de Ianus fut pour la 6.fbis fermé à Rome. Corncl. Tac. 
liu. zi. de fés Annales Romaines, lcfqucllcs finiflént en ceft endroiét. Orofius liu. 7. 

Simon fils de Clcophas, qui eftoit de la parenté de noftre Seigneur félon la chair, fut 
ordonné fécond Eucfquc de Jîierufalcra.lEufcbe lju.i, ch.11.de l’hill. Ecclefi 
Selon lequel auffi, ceux qui eftoient de la race de Dauid furent au mcfmc temps rc-J £3 
cherchez par le commandement de l’Empereur, qui fut caufe ençore d’vnc grande perlé * 1 
cution contre les Iuifs. 



Du Monde. 4100 J De Iefus Chriji. 73 | Papes. 



De Rome. 



Olympiade. 4 | K. des Iuifs. 23 Empereurs. 3 



814 



Fl a» VespasianvsAvg. pour la 4. fois, &: Tijvs fon fils pour la Cpnfuls 

pp p iij 
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yi6 r rem îere partie 

L esq^els triompherai c tous deux ccftc année delà dcffai&e des Iuifs & rcdu&ion 
de la Iudec:puis fc mirent à faire édifier le Temple de Paix, qui fut l’vn des plus excellens 
édifices de la cité. Iofephc liu.y.dc la guerre Iudaïque. 

Cesennivs gouucrncur de Syrie chafla cefte annee Antiochus Roy des Comage- 
niens hors defon Royaumc,&: l’enuoia prifonnier à Romc,où il fut toutesfois allez béni- 
gnement rccueilly par 1’Empercur.Iofephc liu, 7. chap.2y.de la guerre Iudaïque. 

L v c 1 l 1 v s Légat pour l’Empereur au pais de Iudcc. Iofephc liu.7. 

S. Barthélémy ,di& aufli Nathanaël, Apoftre, fut enuiron ce temps martyrifépourla 
querelle de Chrift au pais de Perfe. 



| Dit monde. 4201 


De Iefus Chriji. 74 


Papes. 6 j 


De R ome. 


Olympiade. 213. 1 


R .des Iuifs. 24 J 


' Empereurs. 4 


8zf 



Flà. Domitianvs fécond fils de l’Empereur Vefpafian, St Valb hits Mes- 
s alinv s,ConfuIs. 

^ - Vjespasian f addonna fort en ce temps à corriger St redreiTer l’cftat de la Republi- 
quc,qui auoit efte tellement corrompu St altéré par fes prcdcccflfeurs^u’il fembloit aller 
du touten ruine.Suetonc,Eufcbe. 

L a cité de Brigantimn , en la grande Bretagne fut ccftc année fubiuguec par Petelius 
Cercalis Capitaine Romain. 

Lis Alains peuples de Scythie, entrèrent cefte annee a grande puiftànce dedans la 
Medie,& en dcchaiTerentle Roy Pacorus, puis coururent tous les pais voifins iufqucs 
' aux lificrcs de l’ Arménie. Alors Vologcfes cftoit encore Roy,quicnuoiademâdcr fecours 
à l’Empereur. Iofephe liu.7. de fon hiftoire delà guerre Iudaïque, laquelle prent icy fin a- 
uec celle d’Egefippus. , 

F l a v 1 v s Silua gouuerncur de Iudec ccftc annee. 

H e rm as difciple de S.Paul,auqucl on attribue vnliure de vifions, qui fèmbledcbuoir 
eftrc leu auec iugemcnt,florifToit cn ce temps. 



Du Monde. 4202 


De Iefus Chrift. 7 y 


| Papes. 7 


| De Rome. 


Olympiade. 2 


| R. des Iuifs. zy 


j Empereurs, y 


1 826 



Fla. Vbspàsiahvs Ave. pourlay. Se Titvs Vespas. César, pour 
la^,fois,Confuls. 

So vz lefqucls le dernier luftrc,ou dénombrement du peuple Romain, fut faid cefte 
anncc.Car depuis la couftumc cn fut abolie, qui apoit efte inftitucc 650. ans auparauant 
par Ser.Tullius Roy dcRome.Cenforinus chap. 15. Suétone, Pline liu.y. cfiap.y. fidiurç 6. 
chapitre 49. 

P a r vn tumulte St (édition furucnuc,vn grand nombre de Iuifs furent maftàcrcz cn 
la ville d’Alexandrie. Eufebe. 

S.Thomas Apoftre futcncc temps martyrife pour la querelle de IelusChrift au pais 
des IndcSjfelon aucuns. 



Du Monde. 


4203 | De Iefus Chrift. 


7 6 f Papes. 8 


De Rome. 


Olympiade. 


3 | R. des Iuifs. 


2 6 j Empereurs. 6 


827 



Fla. Vespasianvs A v g. pour la 6. Se Titvs Vespas. César pourla4.fois, 
Confuls. 

Les Silures peuples d’AngleterrCjfeftans rebellez contre l’Empire, furent derechef 
fubiuguez&rcduidspar IuliusFrontinus,gouucrneur d’icelle. Cornélius Tacitusjenla 
vie d’Agricola.Mais il femblc feftre mefeompté au liure des Orateurs , où il dit que la 6. 
année de l’Empire de Vefpafian fut la no.aprcs le trcfpas de Cicéron. 

Les pais d’Achaic,Lycie, Rhodes, Byzance, Samotliracie, Cilicic, &Comagçnc, qui 
iufqucs icy auoientefté franches, Se fouz la iurifdidion des Rois, amis Se conrcderez du 
peuple Romain furent ccftc année afleruics& reduides au rang des autres prouinces de 
i’Empirc. Eufebe, Aurclius Vidor,Eutropc. Environ 
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Environ ce temps S. Luc Euangcliftc floriffoit en la ville de Bichy nie , où il eftoit 
marié, Si y vcfcut iufques à l’aagc de 8 j.ans, tefmoin Platine, qui ne plaift à Sabellicus liu. 
4. Enneadc7.quantau poinét qu’il luy a baillé femme. Enquoyien’y voy rien d’imper^ 
tinent, puis que beaucoup des Apoftrcs en ont eu auifi bien que luy. 



Du Monde. 4x04 | DelefmCnriJî. 77 j Papes. 9 [ De Rome. 

Olympiade. 4 | R.des Juifs. 17 | Empereurs. 7 | 828 



Fl a. Vespasianvs Av g. pour la 7. & Titvs fon fils pour la y.fois Confiais. 
Sovz lcfqucls Hadrianus, qui fera cy apres Empereur, nafquitàRomc le 24. iour de 
Ianuier: depuis lequel on tient qu’il a vefcu iufques à fon trcfpas 62.ans,y.mois, 17. iours: 
comme Dion & ÆliusSpartianus tefmoignent. ' • 

Agrippa Roy des Iuifs mourut en la j.annec de l’Empire de Vefpafian, apres auoir 
regné i7.ans: lairtant vn fils nomme Agrippin, qui tint fon Royaume Si (es cftats apres 
luy30.arçs. Philo. Les autres prennent en luy la fin du Royaume de Iudec^ — 

C l e m e n s mourut ( (clon Onufirius ) en ce Confulat le zj. iôur de Septembre^ luy 
fut fubftituc le iour mcfme Cletus fils d’Æmilianus citoyen Romain, qui tint le fiege Ro- 
main 6.ans, y. mois,3.iours. Damafus toutesfois di& en vn endroift , que Clcmcns com- 
Imcnça à prefider en ce Confulat : & en vn autre, que ce fat Cletus qui tint le fiege Ro- 
main, iufques au Confulat 9. de Domitianus , Si auec Ruffinus , par l’cfpace de ii.ans,ii. 
iours : ou comme a compté Volatcrranus, iz.ans, 1. mois, 11. iours. Les autres tiennent 
que ce Cletus a efté forgé à crédit, f il n’eft pris pour vn auec Anacletus. A caufc qu’Ire-. 
ncc qui a efté voifin des Apoftres, ne l’a mis en compte, non plus que Eufebé. Ioind que 
Ruffinus di& qu’il a feulement gouuerné l’Eglife auec Linus deuant la mort de fainâ: 
Pierre. ' 



Du Monde. 420 y 


DelcfuiChrtfi. 78 | Papes. ïô | De R ome. 


Olympiade. 214 { 


R. des Iuifs. 1 | Empereurs. 8 . ( - $29' 



M 

Fla. Vespasianvs Avg. pour la 8. & Titvs Cas. pourla 6. Con- 
fiai*. 

Les Parthes eurent en ce temps vn Roy nommé Artabanus, qui offenfa grandement 
VefpaGan de ce qu’il bailla aide Si fupportà vn certain impofteur qui fc difoit cftrc Nero, 
faifantmonftre& déclaration qu’il le vouloit remener à Rome, Si reftituer au fiege Im- 
périal : comme tcfmoignc Zonarc.Duqucl toutesfois nous nepouuons prendre aduertif- 
fement , fi ccft Artabanus fut fils de Vologefcs dernier, Si perc des Rois que nous men- 
tionnerons cy apres. 

Asconivs Pa:dianus hiftorien Si grammarien tres-doûc , duquel nous auons les 
Scholics fur Cicéron, florifloit en ce temps : lequel en la 73 . année de fon aage perdit la 
veuë, & vefquit encore iz.ans apres en grand honneur. Eufcbc. 

Trois villes de l’Iflc de Cypre périrent ceftc année parvn tremblement. 4 e terre. 
Eufcbc. - - 



Du Monde. 420 6 | De le fus chrtjl. 7 9 


— — , . j î-te-p — 

Papes. Il | Dçnfme. 


Olympiades. t R.des Iuifs. i 


Empereurs. 9 830 



L. Caionivs Commodvs, Si Priscvs Cassivs Rvptfvs, Confiais. 

L a pefte eftoit en ce temps fi horrible ï Rome, que par plufieurs iours tm y enregiftra 
10. mille perfonnes mortes par chafquc iour. 

Menander, difciplc de Simon le Magicien, lequel il a auffi (urmonté en malice Si en 
mcfchanceté diabolique , publia fa faulfc & peruerfe do&rine au temps de l’Empereur 
Titus : félon laquelle il fc vantoiteftre enuoié pour fauuer les hommes , Si que les Anges 
eftoient vaincus par fa magie, par laquelle auffi il pouuoit rendre immortels ceux qui ad- 1 
hcroicnt à luy. Irencc,Eufcbc,Epiphanius,Thcodorct, 

PP P h'j 
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Première partie 


; 


Du Monde. 4107 


J De Ie/ùs Chrifl. 80 | Papes. ix | DeKome. 


Otympiide. 3 


| R. des Iuifs. 3 | Empereurs. 1 j 831 






Fl a. Vespasianvs àvg. pour la$. fois, 6 c Titvs Ton fils pour la 7. fois 
Onfuls. 

Vespasiak apres auoir régné 9.ans,n. mois , 24. iours , mourut le 14. iour de Iuin: 
laiflànt l’Empire à Titus Cefarfon fils aifné, qui en iouyt dés le iour mefme iufqucs à fa 
mort i.ans,i.mois,xo.iours. Le commencement defquels doibt toutesfois eftre référé à 
fan de Rome Sja.pource qu’il eftoit ja en cours dés le mois d’Auril precedent. Suctonc, 
Dion. Wv 




^/T 1 t v s Empereur eftoit liberal 6 c débonnaire. De (ortc qu’on l’appelloit los délices 
monde;8c fouloit dire, que perfonne ne doit eftre renuoye de deuat le prince qu’auec 
1 . Tcontenteracnt. Suctonc. 

fi 

J* j 

Ui J 






Du Monde. 4108 j Dtlefus chrijt. il | Tapes. ï J De Rome. 



Olympiade. 4 | R.des Iuifs. 4 | Empereurs. 2 j 831 



Fla. Titvs Vbspas. Avg* pour la 8 . & Fl. Domitianvs fonfrerepour 
If! — ■” — ,/ » U 7. fois Con fuis. 

yjt- 1 *y r ' Ivlivs Agricola en tiltre de Légat gouucrna(tcfmoin Dion)ccftc année Tille d’An- 

gleterre , 6 c fe porta fi vaillamment fur les Bretons , qu’il gaigna aucimes belles viftoires 
lut eux :qui firent adioufter à l'Empereur Titc entre fes tiltres pour la i5.fois Empereur. 
•Neantmoins toutesfois il femblc lelon Cornélius Tacitus,que ledit Agricola ne fut fi toft] 
fàiâ Gounerncur en chefd’Angleterre.Dont il le peut faire qu’il fut ieulcmet cefte annee 
fàiét Lieutenant fouz le Gouucrncur. 

L’an premier de l’Empire de Titus,Linus Euefque de Rome fut mis à mort à Rome 
apres auoir refigné fa charge à Anaclctus, qui prefida apres luy au fiege Romain Tefpace 
de douze ans, félon le rapport d’Ircnee liure 3.chap.3.contre les hcrefies, 6 c d’Eulcbc liurc 
3*& j.del’hiftoireEccleiiaftique: encore que Damafus,Sabellicus, 6 c Onufrius le ran- 
gent apres Clcmcns, en adiouftant feulement ( fpecialement Onufrius ) deux mois dix 
iours aux douze années qu’ils luy donnent de fon miniftcrc , car les autres n’en comptent 
que y. Mais tous confentcnt en ce, qu’il a cfté Grec de nation:homme de grande doâri- 
nc& de fain&cté,& dauantage fort diligent à publier la parole de Dieu, On luy attribue 
l’inftitution deplufieiirs ceremonies tant en l’ordination des Eucfques 6 C Diacres , qu’en 
l’adminiftrationdc 6 c l’Euchariftie, primauté de, l’Eglifc Romaine :commc on peut voir és 
Epiftrcs 6 c conftitucions qui font inferees au Tome des Conciles fouz fon nom. Mais le 
Poète Mantuan cfcrit,quc par lçs creux des forefts 6 c plus fecrets dcftours,S. Anacleçc vfa 
la plus part de fes iours. 





Du Monde. 4109 


| De IefusChnJl. 81 


j Papes. x 


| De Rome. 


Olympiade. ity. 1 


| R.des Iuifs. j 


j Empereurs. I 


1 *55 





M. Ahnivs Ver.vs Pollio, 6 c M. Plantivs S 1 l v a h v s,Confuls. 
S o v z lefqucls le bon Empereur Titus mourut le 14. iour de Septembre, en la 4t. an 
ncc de Ion aage , citant le 834.de Rome , 6 c le 1. de ccftcOlympiadejaen cours , 6 c le 8z. 
de noftrc Seigneur non encore expiré. Par la mort duquel l’Empire efcheutà Fl a- 
vivs Domitianvs fon frère, qui le pofteda depuis le iour prediét iufques à la mort, 
’cfpaccdciy^nsjj.ou d.iours. Comme Suetone 6 c Dion tefmoigncnt;encore qu’Eulcbcj 
6 c Epiphanius ayent compté j.mois,pour y.iours. 

L e Mont V cfuue,qui cft en la terre de Labeur d’Italie , fcmbrala fi eftrangemcnt , que 
es flammes qui regorgèrent d’iccluy, delertcrétôc bruflerent plufieurs dcsvillcs 6 c rcgiôs 
voiûnes,auec les hommes}Cncrc lefqucls Pline le grand autheur de l’hiftoire naturelle fut 
eltouffé de la ftimec, l’ayant voulu de trop près approcher pour rccognoiftre la caulc d’i- 
ccluy, félon que Pline fon nepucu racompcc en les Epiftrcs,& Dion. 

Domitian 
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Domitian Empereur fut ennemy de coure vercu 8c d’humanité, plus feroblable 
à Néron quafon frère, audacieux, cholcrc, craiftrc,&d’vn naturel incognu , n'aimant de 
bon cœur créatures du monde, linon quelques femmes ; 8c toutesfois feignoit de porter 
faueur à ceux defqucls il chcrehoit la mort 8c ruine; defloyal à ceux qui luy gratifipicnc,&: 
le feruoient en fes plus grandes mefchanceccz. Audi n’ell de merueillcs fil a elle lefecôd 
perfccuteur de rEglifcdc Dieu. 


Du Monde. 4210 | DelefùsCbriJl. 83 ( Papes. j | De Rome. 


Olymptade. z j, R.desluifs. 6 J Empereurs. Z | 834 


Fl. Domitianvs Ave. pourla8. fbisConful,aucc Tjt. Flavivs 
Sa bihvs. 

1 


Du Monde. 4111 | De IefiuChriJi. 84 | Papes. 4 | De Rome. 


Olympiade. 3 ( R.deslmfs. 7 [ Empereurs. j | _ 833 


j ■ * > J i . * : ■ •* 

Fl. Domitianvs Avg. pour la 9. fois, 8C T. Viaginivs Rvffvs, pour 
la z. Confuls. 

V k edrdrfaiâ par l'Empereur Domitian défendit de plus chaftrcr aucun homme ou 
enfant, pouren faire des Eunuques. 

S. Denis Àreopagite, Ruftic 8c Elcutherios prefchotenc en ce tëps FEuangile es Gau^ 
les , où ils fondèrent des Eglifcs. 


Du Monde. 4x12 | De Iefm Chrijl. 85 j Papes. j |j De Rome. 




Fl. Domitianvs Avg. pour la 10. foisConfuI, àuec Àpprvs S a- 
binvs. 

V h grand nombre de Sénateurs Romains, & autres grands j»erfôtmages,ftirent oir mis 
à mort, ou enuoyez en exil fans occafion légitimé, pour le plaiûr fcul de Domitian, Eu- 
febc, Eutrop. 

Anianvs ou Aignan 1. Euefquc d’Alexandrie apres S.Marc,mourut,&füceflcu en 
fon lieu vn Albiliùs,qui gouucrna Ion Eglifè ij.ans. 


Du Monde. 4x13 j De Je fut Chrijl. 8 6 } Papes. 6 [ De Rome. 


Olympiade. il 6 | R. des Imfs. 9 ( Empereurs. 5 | _ 837 


Fl a. Domitianvs Avg. 11. fois Conful,auec T. Avaelivs Fvl- 
vvs. 

Lis Pi&cs fortans du pays de Scythie, pour chercher nouuelle habitation, arriucrent 
celle année au pays d’Angleterre; où apres auoir vaincu les Bretons, ils fhabituerent fé- 
lon les Hiftoircs a Angleterre, 8c Polidore liu.a.Ce que toutesfois Cornélius Tacitus dé- 
clare euidemment dire faux, lequel en la vie de Iulius Agricola femble reciter amplcmct 
tout ce qui aduinc en ce temps de memorableen ladite Idc, làns faire mention de celle 
occurrence. Qui plus ell, il raonllrc que ce fait au mefme temps que ledit Agricola fut 
enuoié au gouucrnemcnt de la Bretagne apres Iulius Frontinus, qui auoit vaincu 8c fub- 
iuguc les Silures : où il fc porta fi heureufement qu’il acheua de réduire tous les peuples 
Bretons en l’obciflàncc du peuple Romain en Fefpacc de 8. ans qu’il y fùc,mcfmement 
ju’il illullra 8c ennoblit le premier de Ion arriuee par la redu&ion de Fille de Mona , que 
Succonius Paulinus auoit cydeuant elle deftourbe de fubiuguer. Ce pendant Dion dé- 
clare expreflément que ledit Agricola fut des le temps de Titus fàiét Prêteur ou Légat cr. 
Angleterre, & qu’il en triompha parlapcrmifliond’iceluy,en faueur des vi&oircs qu’il 
auoit obtenues fur eux, mefmcmenc de ce qu’il auoit le premier des Romains dcfcouuert 
]uc la Bretagne clloit toute enuironncc de mer. Parquoy ou il faut que lui. Agricolaait 
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gouticmc deux fois l’ Angleterre, l’vnc en ciltrc de Lieutenant, l'autre deGouucrneur en 
chef ou que Dion Ce foie mefeompté efcriuant,mefmement qu’il triompha pat la permif- 
üondcTice. 

I v v i n a l , Martial, & Statius Poëtes Latins florifïbicnt. 

E v t x o p e, apres auoir fidèlement annoncé l’Euangilc es Gaules , où l’ondid qu’il a 
uoit efté enuoië par S.Pierre,mouruc. Vincent de Bcauuaisliu.il. 
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Première partie 



Du Monde. 411 4 


j De IefusChriji. 87 


[ Papes. 7 


| De Rome y 


Olympiade. z 


| R. des Iuifs. io 


• ( Empereurs. 6 


838 



F l a.‘ D o m î t i a n v s A v g. pour la n.fois Conful , aucc S e r. C o r n £ l i v s 
D o LA BEL LA. 

L a (olcmnité des jeux appeliez Capitolins fut inftitucc en ce Confulatpar l’Empcreurj 
Domitian, aufquels y auoit prix pour combats de tous exercices de corps & dedodrine. 
Le retour dcfquclseftantobfcrué de j.cnj.ans entrans, fit reuenir en mémoire la cou- 
tume du Luftrc auparauant abolie , commeCenforinus recite : par le tefmoignagc du- 
quel nous fommes acertcncz, non .feulement que ce Confulat cfi iuftement attribué àj 
I’annee à laquelle il apparticnt,mais auffi que le nombre des Confulats qui vicndrSt apres 
iufqiics à celuy de Proculus & Ponrianus,eft entier & complet. Auquel il did , que le 39. 
icu Capitolin fut joücftellemcnt que le terme des 38. eftoit pafle, qui font le nombre de! 
ifi.ans)eftanc le 991.de Rome en cours, le i.dc l’Olympiade 134. le 98t.de Nabonaflâr, 
ffo.aprcs la mort d’Alexandre, le 184. des ans Iulians,& delà Monarchie d’Augufte 268. 
De façon qu’en feparant de tous lefdids nombres 132. ce Confulat fe trouucra efeheu en 
la 2.anncc dc celle Olympiade 216.cn la fin & commencement des 38.^ 39. de lafondatibl 
de Romc^en la 834.de NabonafTar^io.d’Alcxandrc, 113.de la Monarchie d'Auguflc , & 
131. des ans de Iul.Cefar.Qui cfl vnc fuffifante preuuc que le? Confulats ne fontpasdroi 
dément fituez en cefl endroid par Mercator. 

L' a r me e que Domitian enuoya en la Germanie outre le Danoüe , fouz la conduidc 
de Fufcus ou de Iulianus,fùt entièrement defcôfire par Dropaneus,ou(commc dit Dion) 
Dccebalus Roy de Dace,demeurant Fufcus entre les occis. Iornandcs en l’hifloirc Got- 
thiquc,&: Nicephore,ou Anaftafius fouz le nom du grand Eutropc. Ncantmoins toutes- 
fois Domitian triompha dudit Roy dedans Rome,commc fil eull cflévaincu:& fc trouuc 
qu’il mit le furnom de Germanique celle année entre les autres tiltres. 

Antoninvs cy apres Empereur furnommé Pius,nafquit en ce Côfùlat le i3.dcs Ca] 
lcndesd’Odobre. IuliusCapitolinus. 



Du Monde. 4213 


| De IefusChriji. 88 | • Papes. 


8 


| De Rome. 


Olympiade. 3 


R .des Iuifs. Il | Empereurs. 


7 


H* 


F là. Domitianvs Avg. pour la i^.fois Conful, aucc 


A. 


Volvsivs Sa- 



t v R n 1 n v s. 

M. Fabius Quindilianus,natifd’Efpagne,fùt le premier qui commença en ce temps 
à inflruire & enfeigner la icuncfle aux gages de la République; tcfmoin Eufcbc & Caffio- 
dor<^ 5 n tient que Iulius Higinus Philofophe florifibit aucc luy,& qu’il luy dédia fonli- 
urc de la Sphère du monde & des fignes cclefles. 

Av mcfme temps au/fi Iulius Agricola gouuerneur de la grande Bretagne, gaigna 
plufieurs belles vidoires fur les Bretons , par le moyen defquellcs il fubiugua aucuns 
peuples qui n’efloicnt encore venus en l’obeilfancc du peuple Romain. Cornélius Taci 
tus en fa vie. < 



/-D» Monde. 4216 | De IefusChriji. 89 j Papes. 



De Rome. 



Olympiade . 4 | R.desluifs. 12 | Empereurs. 8 



840 



Fl. Domitian vs Av g. pour la 14. fois Conful , aucc L. Minvcivs 
Rvtpvs. 

Les 
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Les icux feculicrs furent pour la 14-fois celcbrez à Rome par l'Empereur Domitian, 
au commencement de la 8. année de Ton Empire, qui commençoit en Septembre : ainfi 
comme Onufriusfcmbleauoir dcmonftrépertinément. Combien que quant à ce quille 
fert du tcfmoignagc de Ccnibrinus pour les cftablir en la 841. de Rome , fuyuant la fup- 
putationde Varro,nousefperonsmonftrercy apres qu’il Ce peut aufli bien appliquer à 
l’intention, félon laquelle nous fituons les Confulats. Tant y a cependant que ce tcfmoi- 
gnage l'ert encore pour condamner la difpofition des Confulats de Mcrcator. 

Environ ce temps la féconde pcrfecution contre l’Eglife de Dieu , fut excitee par 
les edits de l'Empereur, par laquelle plufieurs faints perfonnages furent cruellement 
tormcntez&: enuoyezà la mort, comme Denis Areopagite 8c Oncfimc en la Gaulc^elon 
que Nicephore recite. S.Iean l’Euangelifte aufli fut chafle de l’Eglife d’Ephcfè,& confiné 
en l’Ifle de Pathinos,où plufieurs tiennent qu’il cfcriuit l’Apocalypfe.Irenceliu.j.Eufebe. 



Vu Monde. 4ZI7 



Olympiade. 117.1 



De IefusChriJl. 90 | Papes. 



R .desluifs. 13 | Empereurs. 



10 ( D eRome. 



9 I 841 



j T. A v r u 1 v j Fylvvs pour la 1. fois Conful, auec A. Sempronivs 
Atratinvs. 

Environ ce temps plufieurs nations fc rebellèrent contre l’Empire, à caufe des exa- 
ctions &: pilleries que fiufoient fut elles leurs gouucrneurs & magiftrats. De forte que les 
Nafàmonicns de Numidieoccirent leurs Threforicrs & Rcceueurs : 8c puis vainquirent 
Flaccus Prêteur de Numidie,&f emparèrent de fon parc. Chofequi les renditfinoncha- 
lans à fetenit fur leurs gardes,qu’ilsfelaiflercnt bien toft apres furprendre par luy-, de tel- 
le façon qu’il les facmcn ta quafi tous. Zonare. 

I v l. Agricola defirant réduire tous les peuples de l’Angleterre en l’obeiflànce du peu- 
ple Romain,mena fon armee iufques dedas la Calidonie: où il fe porta en telle forte qu’il 
deffitl’armcc des Bretons qui fc prefentadeuant luy. Neantmoins toutcsfoisce qui refta 
de Bretons Ce rallia en telle façon qu’ils luy donnèrent encore long temps de l’affaire à les 
acheucr de dompter. Cornélius Tacitus en la vie dudit Agricola. 

Les Mathématiciens, Aftrologues,&: Philofophcs, furent par vn edit de l’Empereur 
contraints de vuider de toute l’Italie. Qui fut caufe qu’ Apollonius ThiancusPhilofophe 
& Magicien en partit. Philoftratus, Eufebc. 



Du Monde. 4118 | DelefttsChriJl, 91 j Papes. 



Olympiade. - z | R.des Juifs. 14 | Empereur^ 



De Rome. 



Fl. Domitianvs Avg. pour la ij. fois Conful, auec M. Cocceivs Ner- 
v a ( qui fera cy apres Empereur ) pour la z. fois. 



DuMonde. 4219 | De IefusChriJl. 92 ] Papes. 13 j De R orne. 



R.des Juifs. I | Empereurs. 14 | 843 



M. Vlpianvs Tr ai an v s, cy apres Empereur, & M. Acilivs Glabrio, 
Confuls. 

Plvsievrs légions Romaines furent , auec leurs Capitaines entièrement défaites 
parles Germains, Getes&: Daciens. Ettoutesfois Domitian fut fi effronté, qu’il ofatrio- 
pher d’eux à Rome , comme fil les eut vaincus luy-mefme. Suctone, Eufcbc. 

Ayant fait ce dit Corn. Tacitus acheter par les foires certains cfclaues pour les 
faire tenir lieu, nombre 8c la reprefèntation de captifs en fon triomphe, encore que les en- 
nemis euflent fait tant de defeonfitures d’armccs Romaines, tant de carnages de légions, 
tant de prifes de grands perfonnages, qu’ils ne combatoicnt ja plus pour les limites de 
l’Empire, mais pourlapoflcffion totale des Prouinces,venans chercher les reliques des 
légions Romaines , iufques dedans leurs fors 8c lieux de leurs garnifons. A caufe dequoy 
Pline afferme qu’on Rit en fin contraint d’acheter la paix fort chèrement deux, qui fut! 
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paiee par grande fomme d'or, afin de les faire contenir dedans leurs limites , fans plus ou- 
trepafler ny le Rhin,ny le Danube„X>ion adioufte que celle guerre fut commencée j>ar 
DecebalcRoy deDaccoudcs GeSés, homme vaillant & de grande conduire, qui fut 
cy apres mis à mort fouzTraian* 

t D oMiTiANa elle le premier des Empereurs, qui f eft faiét appeller Seigneur K Dieu,] 
&: a publié ediâ: à celle fin, pour eftre adore en images & ftatues. Calfiodore. 

G l a b m o Conful de celle annee fut décapité, pour la querelle de Chrill , & Neceus 
aucc Achilleus U Domicilia enuoyezen cxil.Onufrius.Combicn que Dionfemble figni-| 
fier que ce fut cy apres. 



D* Monde. 


42ZO De Iefus Chrijl. 


93 ) Papes. 1 


De Rome. 


Olympiade. 


4 ( R.deslutfs. 


16 | Empereurs. 12 


*44 . 



Fl. Domitianvs Avg. pourlaid.fois Conful,aucc A. V olvsivs Sa- 

TVLNINVS. 

Ivtivs Agricola ayant derechef gaignévnc grande viétoire fur les Bretons, qui n’e- 
lloientencore fubiugucz, les mit en tel point, qu’ils ne fepeurent oneques depuis remet- 
tre lür pieds, ains leur fallut receuoir la loy du vaincucur, &fe foufmettreà la condition 
des autres nations fubic&cs à l’Empire. Ainfi fut l’illc de la grande Bretagne totalement 
r eduide en la forme des autres prouinces,cn la 8.anncc que ledit Agricola eut entreprins 
la redudion d’icellc.Lequcl en la p.fen reuint à Romc,où il eut vn recueil de l’Empereur 
indigne de fon merite:d’autant qu’on luy porta enuie de ce qu’il ciloit mieux venu à chefj 
,dc celle gucrrc,qu’ on n’efloit de la Germanique & Mœfique. Cornélius Tacitus. 

A p R. e s le trelpas d’ Anacletus,que nos autheurs ellimcnt élire dcccdé en la iz. annee 
de Domitian,Clcmcns receut le gouucrnement de l’Eglife Romaine en fon licu,& y pre- 
fida au compte d’Eufebe liu.j.chap.j.de rhift.Ecclcfiaft.9. Aulquels d’autres adioullcnt 2. 
moiSjio.iours, autres 6.mois,7.iours.Mais tous conuicnncnt en luy donnant cclos , d’a- 
uoir elle non feulement de trelfainde vie, mais aulfi de grande dodrinc, laquelle il em- 
ploya de fort grande affedion à publier l’Euangile, & à augmenter le troupeau de Chrill 
De forte qu’Irence,Eufcbc,& faind Hicrofmc confcllènt, qu’il lailTa plulieurs eferits fort 
vtiles-.lelqucls toutesfois Epiphaniusliu.i.Tom.z.contrclcs heretiques tefmoignc auoir 
elle ja de fon temps fort altérez & corrompus par les Ebionites & autres herctiques.Et ne 
font aucune mention de tout ce qui eft auiourd’huy public de conlli tucions, d’Epillrcs, 
&dc Canons en fon norfi touchant la confirmation des enfans, la Méfie &: la primauté 
de S.Picrrc.-comme aufii delà diuifion des régions de la cité de Rome en certaines Egli- 
fès.L’ellatderEglifedcceficclelànousdonne aflez àcognoillrc qu’il elloit ordinaire- 
ment contraind de fc cacher & mufier,à caufc de la pcrfccution,&: en fin ënuoyé en exil 
parTraian. 

L’h e r e s 1 £ des Nicolaitcs commença a auoir vogue en ce temps , fpecialcmcnt au 
païsd’Afie.Ilsellimoientqüelcsfcmmcsdcuoicntellrccommunes, & que commettre 
fornication elloit chofeindilfercntcjencor que ccluy dont ilsprcnoicnt leur nom neuft 
eflé de telle opinion.Irenee liu.i.ch.27. Eufebc Iiu.3-ch.29.de l’hill.Ecclcf 



Du Monde. 4221 | De IefusChriJt. 


94 f Papes. z 


De Rome. 


Olympiade. zl6.l | R.desluifs. 


17 J Empereurs. 13 


U-s 

OO 



PoMPEIVS CoLLEGA, & CoRNELIVS P R I S C V S,Conlllls. 

S ov zlcfquels Iulius Agricola Capitaine Romain trcsfàmcux,bcau-pcre deCornelius 
Tacitus hilloriographc, mourut le zz.iour d’ Aoull,tcfmoin ledit Tacitus an la vie. Où il 
dit toutesfois que ce fut en la 86.an.de Ion aage, ayant clic né au 3. Confulat de Caligula: 
ce qui ne peut ellre vray que ce Confulat icy ne loit tranlpofé de 2.011 3.annees. 

L’ histoire des antiquitez Iudaïqucs fut en ce temps eferite par Iofcphe , comme 
luy-mcfmc recite. 

Environ ce temps le gouuerncment des Gaules du limite Germanique fut donné 
par l’Empereur Donjitian à Vlpius Traianus, qui fera cy apres Empereur, pour la bonne- 

opinion 
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opinion qu’on auoit de luy : afin qu’il fift contenir les nations d’outre le Rhin en leurs 
limites. 


Du Monde. 42.12. 


De Iefut Chrift. 9$ | Papes. 3 j 


De Rome. 


Olympiade. 1 | 


R. des Juifs. 18 ( Empereurs. 14 f 


84 6 



L. Nonivs Asprenas, Sc M. Arricinivs Clemens, Confuls, 
Domitian craignoit l’aducnemcnc de Icfus Chrift, ainfi qu’auoit fài<ft Hcrodes. 
De telle façon qu’il fit amener à fo y, ceux qui fc trouucrcnt encores cftre de la race de 
Dauid : lcfquels toutesfois il renuoya quittes, & fit publier vn nouucau Edi&, qui defen- 
doit, qu’on ne pcrfccutaft plus les Chrefticns. Eufebc, 



Du Monde. 


4125 ( DeJefus Chrift. 96 


Papes. 4 


De Rome. 


Olympiade. 


3 | R.des Juifs. 19 | 


Empereurs. iy 


847 



Fl a. Domitianvs Av g. pour la 17, fois Conful, aucc T. F l a v i v 
Clemens. 

Les Mathématiciens & Aftrologues furent par vn Edift reiteratif chaflèz dercche: 
de Rome. Etccuxquifailbicntprofelfiondcla religion Chrcftienne, cruellement rç 
cherchez Sc pcrfecutcz : du nôbrc dcfquels fut ledit Clcmes Conful, au rapport de Dion 
qui toutesfois luy donne le nom de Fabius. 

Timothée difciplc de S • Paul fut en ce temps enuoié au martyre parlés Gentils. 
Nicephoreliu.j. 

Les Chrefticns de l’Eglilc de Corinthe furent en ec temps en de grands difeords & 



Ichifmcs. A ceftecaufe Clemens Eucfque de Rome leur enuoia vnc Epiftre au nom de 

le 



route l’Eglife de Rome, pour les ramener en vnion.Ircnee liu.^.ch.^.Eufcbe liu.^de l’hift 
Ecclcf. 



Du monde. 


4224 | De IefusChriJi. 97 


1 P*/w. y | 


De R Orne. 


Olympiade. 


4 R. des Juifs. 20 | 


Empereurs. 1 


848 



C. Fvlvivs Yalens, & C. Antistivs Yetvs, Confuls, 
Domitian aage de 47. ans, fut par vneconfpiration de les domeftiques mis à mort 
c iy. iour de Septembre , cftant le 849. de Rome ja en cours,l’Empirc déféré à Cocccius 
Nerua, pour la bonne opinion qu’on auoit de là vertu, douceur &preud’hômic.Combié 
qu’il eftoit eftrangicr, Sc qu’autre perfonne de telle qualité n’auoit au parauant attainét à 
cefte dignité : laquelle, prefte de vieillcflc, il ne polTeda qu’vn an 4-mois, 9-iours: lélon le 
rapport de Dion, Eulcbe, Eutrope & Cafliodore. Lclquels aulfi tefmoignent, que le pre- 
mier loucy qu’ilcu^futdcrappellerdcban, par ordonnance du Sénat, ceux qui auoicntj 
eftéiniuftcmcntbannisouprofcriptsparfonpredeceflcur. Tellement qu’il fit fçmbla- 
blemcntreuocquerl’Ediéb qui auoit cftéfàiâ: contre les Chrcftiens. Au moyen dçquoy 
S. Iean retourna de Hile de Pathmos en fon Eglilc d’Ephefe. 

Apollonivs Thyanams, Philofophe Pythagorique, & Magiçicn trefrenomme, 
operateur aulfi ( comme on dift ) de choies mcrueillculcs, florifloit en ce temps:& eftoit 
en la ville d’Ephefe, où il aduertit tout hautement le peuple de la mort de Domitian à 
'heure mcfme qu’on le tua. Philoftratus en la vie. 

A v melmc Çonfulat aulfi ledit Y alcns Conful aage de 96, ans mourut. 



Du Monde. 42iy j De IefusChriJi. 98 ) Papes. 



6 



De Rome. 



Olympiade. 119 j R.des Juifs. 21 j Empereurs, % 



849 



Cocceivs Nerva A vq. Sc T. Virôinivs Rvefvs, tons deuxpour 
a 5. fois Confuls. * ^ ^ 

Nerva cftant defticué d’enfans Sc hors d’aagc d’en auoir, Sc fe trouuant aulfi inquic- 
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cc d’aucunes conrpiracions &: monopoles dreflfees contre luy , par vn Calphurnius Craf- 
fus,& Cafpcrius Ælianus, capitaine des légions de la garde impériale, &: de leurs copliccs, 
fut incite d’adopter M.VlpiusTraianusgouuerneur de la Germanie pour luy, pour fon 
fils:& de le defigner par mcfmc moyen fuccdTeur}à caufedcla réputation de (a vertu & 
!fuffifancc,& de cc qu’il eftoit natif de fon païs,quoy qu’il n’euft defaut de plus proche pa- 
rent à qui rcfigncr ce bénéfice. Et commçdid Dion , qu’il ne fuft Italien ny de race Itali- 
que, mais Espagnol totalement de natiomMcfmemét aulfi que l’Empire ne le fuft encore 
veu cftre tombé en aucune main eftrangerc.Car il faifoit fon compte qu’en tel négoce la 
vertu d’vn chacun doit cftre plus prifee & mefuree que la patrie. Onufrius feft perfuade 
que l’adoption fut fàide d’iceluy le i4.dcs Cal.d’Odobre. Ce que toutesfois me fcmblc 
eftre bien mal certain.Tant y a cependant qÿil prit le nom de Cefar Augufte , 6c de Tri- 
bun du peuplc,dés le temps de fon adoptioimtellcmcnt aulfi qu’on commença deflors a 
compter les ans de fon Empire fuiuant la couftumc des Romains, qui comptoient les an- 
nées de la dignité Tribunairc(commc Onufrius a déclaré en pluficurs lieux ) pour les an- 
nées de l’Empire des Empereurs. A caufc dequoy i’cftime,que quand Ptolomce did qu’il 
oblêruale iy.iour du tf.mois de la 8 4y.de l’Empire dcNabonalfar(diddcs Egyptiens Mc- 
chir)le foleil eftantau lo.degré du Capricorne, qu’il comptoit fon Empire depuis le téps 
qu’il portoit le nom de Tribun, pluftoft que depuis le trcfpas de Nerua. Cv-ÿ*** 

* Cornelivs TacituSjhiftoriographc Romain, florilîoit en cc temps à Rome : ayant 
continue' fes Annales des chofes aduenues par tout l’Empire Romain, depuis la mort de] 
Augufte iufques à Nerua. 

- Abilivs 2. Euefquc d’ Alexandrie mourut : au lieu duquel fut inftituévn Ccrdoou 
jCordo,pour gouuerner fon Eglilc apres luy, lequel preûda 10. ans. Eufebe liurc j.de l’hift. 
Ecclefiaftique. 



De Iefut Chrijl. 



Olympiade. 



99 

tt 



Papes. 



De R ome. 



R. des Iuifs. 22 j Empereurs. 1 



8so 



Cocc. Nerva Avg. pour la 4.fois , 6c M. Vleivs Traianvs pour la a. 
fois Confuls. 

Ce Confulatfuttcfmoin Cornélius Tacitus iio.ans apres celuyde CcciliusMetellus 
6c Papirius Carbgjquiauoitcfté l’an de Rome 640.Quicftvn tcfmoignagc formel con-j 
tre l’opinion de Mercator,qui rapporte cc Coqlulat à l’an precedent. 

T r ai an fuiuant l’adoption deNerua,entracn polfelfion de l’Empire le 24.iourdcj 
Ianuier, auquel fon prcdccefteur mourut:& dura fon regne i?.ans,tf ,mois,iy .iours. Dion,] 
6C Ælius Spartianus. 

T r a 1 a n a efté loue de tous les hiftoriens, comme prince ciuilement bon, humain, dé- 
bonnaire^ amateur des gens de bien , encore qu’il ait efte Jpcrfecuteur des Chrefticns, 
homme au refte fort bien entendu au faid de la guerre , 6c tellement cftimé à caufc de fa 
iuftice 6c bonté, que toutesfois 6c quintes qu’aucun fut depuis luy créé Empereur, on fou- 
haitoit és falutations publiqucs,qu’ilfuft plus heureux qu’ Augufte, 6c meilleur que Traiâ. 
A caufe dequoy dés qu’il Ce vitparuenu à l’Empire, il cfcriuit de la propre main au Sénat, 
qu’il le garderoit bien qu’aucun tort ou vio lence ou ignominie fuft faidc de fon comma-j 
dément à aucun homme de bien 6c innocent// Mais citant de retour à Rome ilfitrigou-j 
reufement faire iuftice de ceux qui feftoient eileuez contre Ion prcdccclfcur.Et puis fap 
pliqua à réduire l’cftat de la Republique à la meilleure forme qu’il luy fut poifible. 



Du Monde. . 422 7 


De IefusChriJi. 100 | 


OO 

C 

&4 


De Rome. 


Olympiade. 3 


R. des Iutfs. 23 


Empereurs. 1 


851 



Avl. Cornelivs Palma, 6c C. Sossivs S b ne cio, Confuls. 

C e Solfius fcmble cftre celuy à qui Plutarque a dédié plufieurs de fes liures. 

Environ cetcmps,l’EmpercurTraian fit commencer la 5. perlccution contre les 
Chreftiens, qui dura quafi tout le temps de fon Empire. A celle occafion vn nombre infi- 
ny de Chrefticns furent mis à mort. Combien que l’Eglilc n’en laiilaft de prendre plus 

grandcj 
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grande force & vigueur au milieu de tant de tribulations : entre les plus 
ceux qui experimenterent la cruauté de çefte perfecution furent Quirimu 
la,Sulpitius Seruilianus à Rome, & Phocas Èuefque du Pont. 


renommez de 
fa fille Balbil- 


Du Monde. 4118 T>e JefusChriJl. 101 | Papes. 


9 . 1 


De Rome. 


Olympiade. 4 ( R.des Juifs. 14 } Empereurs. 


3 1 


832. 



VlpivsTraianvs Av g. &M. Cornelivs F r. o n t 0, tous deux pour 
la 3 .fois Confuls. 

C. Pline fécond, nepueu du grand Pline, floriflbitencetcmpsàRome, où ilfutfubro- 
gé celle année à l’vn des Confuls, comme luy-mcfmc tcfmoignecn fes Epiftrés. 

Parthamasiris clloit Roy d’Arménie en ce temps-.lequel fefitcy aprçs in ftituer 
& côfcrmer par Chofdrocs ou Ofrocs Roy des Parthes,qui fut caille de la guerre que leur 
amena l’Empereur Traian. Dion Caffius, 

A v'mçfmc temps au Ailés Parthcs au oient (tefmoin Capitolinus & Suidas) vn Roy 
qui fe nommoit Pacorus : lequel vendit le Royaume d’Edefla pour vne fomme de deniers 
à vn Abagarus, Et ne le trouuc autre choie eferite de luy, lînon qu’il fut quelque temps a- 
pres dechafle de fon royaume par vne guerre ciuile : tellement qu’il fut vagabond iulques 
au temps de l’Empereur Antonin, qui luy donna le royaume des Laziens en la Çolchidc. 
Et pourcc que nous monltrcrons que bien toll apres les Perles curent vn autre Roy nom- 
mé Ofroes ou Chofdroes, il fc peut faire que ce fut par luy par qui Paeorus fut dechafle. 
Mai?, lïl’vn a cftéfrcrc de l’autre ,& de Rarthanalpatcs, duquel nous ferons mention cy 
apres, & fils du dernier Artabanus, qui a cy deuant régné, cela n’eft déclaré par nos au- 
theurs. Parquoy ceux qui l’elliment, le deuinent. Tant y a cependant qu’il y a bien am- 

grandes guerres ciuilcs entre eux 

;neur , S. Iean l’Euangclifte aagé 
d’enuiron ioo. ans, mourut en la ville d'Ephcfe : les difciples duquel, comme Papias, E- 
uefque de la ville de Hierapoli, homme fort cloquent & îçauant és laindes lettres , Poly- 
carpeEucfquedeSmyrne, Ignace d’Antioche, florirent apres en làindcré de vie & zele 
de l’exaucement & auancement du règne de Chrift, à la confufion des hérétiques. Ircnee 
liu.3.Eufebeliu.3.hift.Ecclef.S.Hierofme. Dorothée toutesfois a eferit, que S. Ieanmoii- 
rut apres le dcccs de Traian: & qu’il auoitcllé par luy enuoyéenexil. 



Du Monde. 4119 | 


De Iefus Chrijl. loi } 


Papes. 1 


De Rome. 


Olympiade, zio. l. 


R. des Juifs. zj 


Empereurs . 4 


OO 

V*» 



Vlp. Traian vs A v g. pour la 4. fois Conful, auec S ex. Articvleivs 
Pætvs. 

Traian apres aüoir depuis fon aduenement feiourné en repos quelque elpace de 
temps à Rome , prit en fin tellement garde aux adions des Daciens & de leur Roy Decc- 
balc, qui fclleuoient & aggrandiflbient touliours de plus en plus,faifant quafi la figue aux 
Romains, au moyen delapenfion qu'ils reccuoiét d’eux, qu’il fcdelibera&dc venger le? 
brauades qu’ils auoientcy deuant faides aux Empereurs preccdens, & de leur abbaifler 
totalement le caquet. Tellement qu’il leur dénonça la guerre , qui fut appellce Dacique, 
de laquelle il voulut auoirluy-mcfme la conduittc, & mena fon armee au pays de Dacc, 
outre le fleuue Ifter, où il vainquit, & mit en routte l’armcedefonennemy. Quifutcau- 
fequ’ilfallarcndreàfamcrcy.&futrcceuàcompofition. Au moyen dequoy Traian fc 
donnalcfurnom de Dacique, &fenreiiint triompher à Rome pour auoir amené celle 
guerre heureufement afin , comme récité Dion. Cependant toutesfois qui prendra gar- 
de à ce qu’eferit Ælius Spartianus en la vie d’Adrian,' ou il dit que ledit Adrian exerça 
en ce Confulat l’office de Qucllcur, & que fa Quellure expirec il fut exécuteur des a- 
des 8 c arrells du Sénat, & puis alla* accôpagner l’Empereur Trqian en la guerre Dacique, 
il femblcra quelle ait elle feulement commencée l’an enfuiuanp. 

qqq ÿ 



pie tefmoignagc, que les Parthcs eurent en ce temps de 
par lefquelles leur forces fu rent grandement afFoiblics. 
Soixante huidansapreslapaffiondenollreSek 
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73 6 Première partie 

V ne partie de l’ Arabie, voifine de la Pierrculc fi.it (übiuguce celle année, & reduitte en 
làfubie&ion de l’Empire Romain par Palmias ou Palma grand gouuerneur de Syrie .- qui 
fut le troifiefmc auec Celfc &: Sofius,qui eut le plus de crédit & d’authorité enuers l’Em- 
pereur Traian. 

L a forme du gouucrnement de l’Eglife,eftoit prefque femblable en ce ficelé à vne De- 
mocratie.Car chacune Eglifcauoit pareille puiffancc d’enfeigner purement la parole de 
Dieu, d’adminiftrer les Sacrcmens , d’abfouldre , d’excommunier les hcretiques ,& tous 
ceux qui menoient vie diffoluë, d’eflire, d’appcllcr, & ordonner les Miniftres & de les 
depofer félon les occafions , dedreffer les efcholes , d’afTembler les Synodes, de deman- 
der les opinions des autres en chofes douteufcs,& mifes en different. Les ordres ou de- 
grez des Miniftres y eftoient,l’Euefquc ou Preftre & Diacre feulement. Car les offices 
qui furent depuis attribuées aux Portiers, Lecteurs , Exorciftes & Acolytes eftoient con- 
joints à la charge de Diacre &Souzdiacrc, comme on peut congnoiftrc des eferits d’I- 
gnace, Iuftin, Eufebc , &C faind Hicrofme : lequel en l’Epiftre à Euagrius tcfmoignc 
que du temps des Apoftres , les degrez d’Euefque & de Preftre n’eftoient diftinguez. 
Mais depuis dur an ries S chi fines, on en efleut vn du nôbre des Prcftres, auquel la préémi- 
nence fur les autres fut donnee,& appellé Eucfquc , à caufe qu’il eftoit different des prc- 
ftres feulement pour l’office de l’ordre. Et pource Eufebc monftre , que les anciens Euefi- 

3 ues de Rome eftoient appeliez Preftrcs par les autres. Quant aux Conciles Synodes 
es EglifesmoyennementdrefTees & conftituees , auoient accouftumé de faire des Sy- 
nodes particuliers, efqucls les Euefqucs , Preftrcs & Diacres fàifoient des deliberations 
appartenantes au gouuernement de l’Eglife.Si quelques herefies eftoient miles en auant 
ou autres queftionsd’importance,lorsfaffembloicnt tous les Prouinciaux, ou plufieurs 
Doteurs:& apres auoir bien examiné le fait & la matière , ils en fàifoient refolutionpar 
vn commun iugement. Recueilly d’Irenee,d’Eufcbe,& deNicephorc. 



Du Monde. 4130 


| De Iefus Chrijl. 103 


| Papes. 1 


De R orne. 


Olympiade. 2 


| K. des Juifs. 1 6 


| Empereurs. y J 


* 

00 



C. Sosivs Senecio pourlaj,fois,&: Licinivs Svra pour la a. fois Con- 
fuls. 

Neantmoins toutesfois Ælius Spartianus en la vie d’Adrian tient que Sura fut 
Conful pour la a.fois auec Scruianus.Ce qui fapproche aufli du tefinoignage de Cufpi- 
nian,qui mec vn Seruihus auec Sura en vn mefme Confulat,& des Faites Grecs qui met- 
tent Suranus auec Sura.Parquoy fi Sctuianus n'a cfté vn des furnoms de Senecio, ou qu’il 
n’y ait faute en l’exemplaire de Spartianus,ic nevoy point qu’Onufrius ait bien prouuc 
que Senecio doiue cftrc pVuftoft colloqué auec . Sura que Scruianus. Outreplus Ælius : 
Spartianus monftre encore que le Confulat de Candidus & de Quadratus précéda ccluy » 
de Sura. 

Decebalvs contreuenantàlapaixquiluyauoit cfté otroyec l’an precedent, fit 
que l’Empereur Traian retourna derechef contre luy à grande puilfancc , ic l’ayant dere- 
chef defeonfit en vne grofTe bataille , le reduifit en vne telle extrémité d’affaires, qu’il fc 
tua foy-mefme. Au moyen dequoy toute la prouince de Dace fut redui&e en l’obeilfance 
de l’Empire Romain, ôefaide (comme dit Eutrope) prouince és lieux où lesThaipha- 1 
tiens, Vi&ophaliens&Thcruingicns (lcfquels Ammianus Marccll. liu.ji.eftimc auoir 
. cfté de la nation des Gots) habitèrent depuis. Ce qui monftre qu’ils n’y eftoient en cores 
habitanscncctemps.Tanty a que Traian y fit fonder deflors quelques villes pour la te- 
nir en fubieéfion,lefquelles il fit peupler de citoyens Romain^|vïais de toutes les choies 
qu’il fit en ccftc expedition,rien ne fèmbla tant digne d’admiration que le pont qu’on 
dit auoir cfté d’admirable grandeur &;ftrudurc, qu’il fit conftruirc furie Danube pour 
palier fon armee: lequel toutesfois fut puis apres deftruit par l’Empereur Adrian, qui 
eut crainte qu’il ne feruift de planche aux Barbares pour entrer dedans les prouinces Ro- 
maines toutes les fois que leur femblcroit. Dion. 

L’an de noftrc Seigneur ioz.Clcment Eùefquc de Rome auec vne ancre attachée au 
colfut jcttéenla mer: auquel Euariftus Grec de nation, &Iuif de race, fils d’vnludas de 
Bcthleëfut fubftitué,au rapport d’Ircnee liure troifiefme,d’ Eufebc, Nicephorc & Zonare. 

Suiuani 
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Suy uant l'opinion dcfqucls il gouucrna l’Eglifc par l’efpace de 8. à 9. ans, encore qu’Onu- 
frius luy en donne 13. & ^mois, & d’autres quelque peu moinv Qui le font pareillement! 
aucc Damafus,Platinc,Volaccrfanus,&: Sabellicus, fucceflcur d’Anacletus: comme auffij 
autheur de pluficurs Epiftrcs , Conftitutions Sc Decrets, qui conféraient la primauté du 
ficge Romain : &c luy attribuent la cognoiflancc des caufes & affaires de toutes les autres 
Eglifcs. Ordonnent auffi de chanter la Mcffe à la confècration des temples. Dequoy les 
plus anciens hiftoriens n’ont faid aucune mention. 



Du Monde. 


4 * 3 1 1 


De IefusChriJi. 104 [ 


Papes. 3 


De Rome. 


Olympiade. 


3 1 


R .des Iuifs. 27 J 


Empereurs. 6 


OC 

VI 



Vlp. Tr'aianvs Ayg. pourla y* fois, & Q^ Mess i vs . M aximvs, 
pourlaz.Gonfuls. 

Estant Traian de retour à Rome il rcfpondit à pluficurs Ambafïàdes qui vindrent 
à luy de diuers lieux des nations barbares, nommément des Indes. Dion. 

P l v t a R. qv,e de Cheroncc, Philofophe Sc Hiftoriographe excellent, précepteur de 
Traian , floriffoit en ce temps i auec vn autre Philofophe, nômé Euphrates,& Dion Prn- 
ficn furnommé Chryfoftomc, qui fefouloit en public couurir d’vne peau de Lyon, qui 
Ifot en crédit enuers l’Empereur. 



i/^Svranvs pour la 2, fois ConfuI, auec P. Nerativs Marcellvs. 

i tzt t ï b™ & 



pie par le vouloir de l’Empereur : félon Æl. Spartianus, qui fcmble auffi lignifier que rnU . 

Confulat précédé le fécond de Sura &: de Scruianus. -r- 



Du Monde. 423a | De IefusChriJi. 105 | Papes . 



De Rome. 



Olympiade. 1 4 j R.desluifs. 28 | Empereurs . 7 
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Du Monde. 423} j De le fus çhriji. 106 7 | Papes. 



J De Rome. 



Olympiade, au. 1. | R.desluifs, 29 | Empereurs. 8 j 837 



T. Ivlivs Candidvs, &: A. Ivlivs Q_v a d & a t v s, pour la a. fois 
Confuls. 

S o v z lcfquels Hadrianus cy apres Empereur, exerça la dignité Tribunaire du peu- 
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Olympiade 
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L. Ceionivs Commodvs Vervs ConfuI, & L- Tvtivs Cere 

Le luftre Capitolin fut ccfte année célébré à Rome, auquel vnicuncadqlcfcent nom- ! 

me L. Valerius Pudcns, aagé de i3.ans feulement, fut couronné de la courone qui fe don-, 
noit aux vainqueurs du prix de poëfic és combats des Poètes qui fe faifoit audit luftre. 

Avqvel Confulat auffi l’Empereur Traian délirant illuftrer fon nom, dénonça de 
gaieté de cœur la guerre aux Partîtes & Armcnicnsmonobftant qu’il pretédift l’occafion 
d’icelle fur Partamafiris,ou,(elon Eutropc, Sarmatus Roy d’ Arménie: d’au tâc qu’il f eftoit 
pluftoft fait inftitucr par le Roy des Parthes (qucPaufàniasliu.y.appcllé Ofroes les au- 
tres Ofdrocs)quc par luy, Tellement qu’il mpna vnc puiffantc armee contre eux par Icj 
moyen de laquelle il les vainquit &ç mit en routte, demeurant toutçsfois l’ Arménien oç-i 
cis fur le champ: ce qui mit les A rmeniens en telles affres qu’ils fe rendirent fans plus con- 
certer auec toutes leurs villes à luy. Occafio pourquoy les Rois des Ibcriens^Sauromates, 

Arabes,Ofdroniens,de là la Cholcidc & du Bofphore,luy vindrent auffi prefenter leur o-J 
bcïffance. Qui fut caufe de le faire encore tellement pourfuiurc fa viirtoire, qu’il entra) 
ufqucs au cœur du royaume des Parthes : où il çonquefta ( félon Dion ) la ville de Nefi- 

qqq ii] 
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Première partie 



bis,& les Barnes tant feulemcntrcombien que Cafliodore adioufte auec les citez deSe- 
leulic,Ctefiphontc&:dcBabylonc. En faucur dequov le furnom de Parthique luy fut 
donne, auquel le Scnat adioufta celuy deTrcfbon(tefmoiti Dion ) lequel toutesfois il ne 
fe trouue en aucune des anciennes infetiptions auoir porté* nomplus que l’àutre , deuant 
fonô.Confulatjnonobftantque Cafliodore rapport* ceftc expédition au téps queCeio 
nius & Cerealis furent Confuls. 



Vu Monde. 413 y 


| VelépffÇhriJl. 4 108 j Papes. 7 | 


Ve Rome. 


Olympiade. 5 


| Fin du Royaume de Iudee. ( Empereurs. 10 


8yy 



C. S.osivs Sinecio pour la 4.fois , 6c L. Licinivs Svra pourla3.fois 
Confuls. 

L’ pirevr. Traian eftant venu hiuerner en la ville d’Antioche , faillie à yeftreac- 
abléqfar vn horrible &inacouftumé tremblement déterré, qui gafta la plus-parc de la 
ville,& accabla vne infinité de perfonncs-.lequel aufli feftendit iufques à plufieurs autres 
villes de rAfie,Galatie & Grece.Finalement le Printemps teuenu Traian remena fon ar- 
mée contre les Parthcs,les forces defqucls eftoient tellement diminuées par les diflcntiôs 
nteftines qu’ils auoient eu entre eux, qu’ils ne le peutent émpefeher de paflernyl’Euphra- 
tes nyleTigre:teIlemcntqu’ilfoufmitàfoycnpeude temps la région des Adiabeniens, 
cnfemblclcs principales villes de l’Afie, comme Arbele, Gangamele , Bai?ylone& CtcfiJ 
phontc:par la prife de laquelle il fut appelle Empcrcurjau dire de Dion, Ce que i’inter- 
pretcdela6.fois,d’autantqu’Onuftïusamonftré par les anciennes inferiptions qu’il co 
mença feulement de porterie tiltre d’Empcreur pour la 6,fois au Confiilat enfuiuant,f in- 
titulant auparauant dés le Confulat de Candidius 6c de Numidius Quadratus Empe- 
reur pour la y .fois. 

Agrippin fils d’Agrippa Roy de Iudce mourut„apte$ auoir régné yo.ans , félon que 
récite Philortequcl on tient auoir prediéfc qu’il paruiendroit à la fin de (es iours,cn la mef 
me année que l’autre décéda. Si la Iudee aeu d’autres Rois apres, les autheurs n’en difent 
rien. 



1 Vu Monde. 


+*36 


Ve IeJusChrifi. 109 


J Empereurs. 


II 


OlympUde. 




Papes. 8 


| J De Rome. 


. 86°. 


Appivs Annivs Trebonivs Gallvs, 


6 c M. Atilivs 


Mexilivs 



B r a d v a, Confuls. 

Traian apres auoir pris la ville de Ctefiphonte , mena fon armee en l’ifle du Tigre 
nommée Meflana,habitce des Topafins, fur lefquels Athambile regnoit, qui (e foufmit' 
auec tout fon peuple à luy fans refufter. Au moyen dequoy pourfuiuâtfa viàoireparuint 
iufques à l’Océan, & aux limites de l’Indie orientale, ayât réduit en fon obcififancc toutes 
les nations par où il parta, qui fc trouuercnt en fi grand nombre , que le Scnat ne les peut 
congnoiftrc ny nommer. A caufc dequoy il luy permit de fe décerner autant de triomphes 
'qu’il voudroit,encore qu’il fuft mal a fleuré de les pouuoir Jonguemét retenir (ouz la puif 
fancc de fon Empire. Si cft-cc cependant qu’il f’acquift l’honneur en ce voyage d’auoir 
parte les Légions Romaines, outre les limites qui leur auoient cfté preferites parles liurcs 
de la Sibylle,lcfquclles mefmes Pompée ne feftoit ofé hazarder de franchir, 

En ce temps les Euefquesde Rome ordonnoient dcsEucfqües en diuers lieux , fé- 
lon que récite Platinejmais il ne nomme qui furent ceux qui furent ainfi ordonnez. 

V n nommé Primus ouPriamus, futfaidfc en ce temps Euefquc d’Alexandrie apres 
Cerdon, & y pnefida iz.ans. Au mefmc temps aufli à Simon Cleophc Euefquc de Hieru-j 
falcm martyrife' pour la querelle de Chrift, fut fubrogé enl’Eucfchéde Hicrufàletn, vn 
nommé Iuftus, qui prefida 4-ans. Eu(cbe. 

P a p 1 a s Euefque Hicropolitain auditeur de S.Icanen ce temps. 

Vu 
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DuMonde. 4237 [ 


D e le fus Çhrijl. 110 Empereurs. 


U 




• Olympiade, iiz 


Papes. 1 | De Rome. 

* - - 


861 


1 

i 



A. Cornelivs Palma, ôc C. Calvi^evs Tvllvs tousdeuxpour 
la x. fois Confuls. 

L e Panthéon de Rome fut bruflé du feu du ciel durant ce Confulat. 

Lis Prouinces d’ Arménie, d’Aflyric& de Mefopotamie domptées , les Eddfiés vain- 
cus, I’armec Romaine fut ramenée és contrées du midy : où elle trouua encore fi peu de 
refiftan ce, qu’il n’y eut ville en toute l’Arabie, qui ne luy ouurift les portes, & qui ne iuraft 
au nom de Traian. Aumoyc dequoy il equippa de là vnc armee nauale,pour fe faire auec 
icelle pafl'cr la mer rouge iufques en l’Indic, cfperât de paruenir à bout de la réduire fouz 
les loix de l’Empire Romain, aulïi bien qu’ Alexandre l’auoit autresfois fait plier fouz luy. 
Mais eftant arriué aux frontières d'icelle, fe trouua tellement fruftré de l’efpoir d’y-veoir 
les mcrueillcs qu’on luy auoit comptées, qu’ifpcrdit l’enuic de palfer outre. Ioind que 
nouuclles luy vindrét de la reuolte de toutes les nations qu’il auoit cy deuat fubiuguecs, 
lefquclles auoient depuis fon départ chaffé ou mis en pièces toutes à vn coup les garni- 
fons qu’il leur auoit lailfces. Dion,Xiphilin, Eutrope. 

Lvcianvs atheifte & apoftat, compofoit fes Dialogues fouz l’Empereur Traian: 
au temps duquel Iulius Frontinus compofà pareillement fes liures des ftratagemes. 

Estant Euariftc mis à mort pour la querelle de Chrift le x 6 . ( comme Onufrius a 
noté) d’O&obre de l’annce precedente, Alexandre fils d’vn autre Alexandre citoyen de 
Rome fut 19. iours apres fubrogé en fon lieu: auquel il gouucrna l’Eglife Romaine depuis 
la i2.annee de Traian, iufques à la 3. de l’Empereur Hadrian, par l’efpacc de io.ans. Com- 
me Eufcbe IÛ1.4.& 5. de fon hift.Ecclef. tcfmoignc: aufquels toutesfois Volaterranus ad- 
iouftcy.mois, 2 iours. Mais Onufrius fuyuant toufiours fes conie&urcs,nc faid compte 
quede7.ans,y.mois,i9.iours. Quoy qu’il en foi t, tous les anciens autheurs & hiftorio- 
graphes Ecclefiaftiques rendent vntefmoignagéhonorablc de la faindctc de vie &dcla 
dodrine de ce Pape. Par laquelle ils difènt qu’vnc bonne partie des Sénateurs dé Rome 
fut attirée à la cognoiflànce de Icfus Chrift. 



Du Monde. 4238 | 


DelefusChriJl. ni j 


Empereurs. 




Olympiade. x 


Papes. H . 2 | 


De Rome. 


% 6 i 



Clodivs C rispi n vs, fie Solinvs O r ph it vs, Confuls. 

Traian ayant mis fin à fon voyage des Indes, entreprit de réduire derechef les re- 
belles en fon obeïflànce. Et pour ce faire, donna la charge de fon armee à deux de fes Ca- 
pitaines Lufius & Maximus : le dernier defquels y fit fi mal fes affaires , qu’il fut occis en 
vne rencontre par cux.Mais l’autre fe comporta fi brauement en fa charge, qu’il rccouura 
la ville de Nifihis,pilla5i faccagea Edcffa. Mais Seleucic fut repr ife & bruflee par Ericius, 
Clarus,&: Iulius légats. Dion,Xiphilin; 

Ignace Eucfquc d’Antioche, ayant ofé reprendre l’idolatric de Traian, fut pris & 
mené à Rome, où l’on tient quil fut expofé dedans le théâtre contre les Lions, defquels il 
fut deuoré : & fut Hicron ordonné Eucfque d’Antioche en fon lieu. Eufcbe. 



DuMonde. 423 9, 


. | De IefitSiChrifl. , V II2 


Empereurs. 


14 • 


olympiade. 3 


Papes.^ 3 


De. Rome. 
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L. Calphvrnivs Piso, & Vettivs Rvsticvs Botanvs Con-j 
fuis. \ j 

Traian eftant dedanslavilledeCtcfiphonte,faduifaàceque les Parthcs & nations 
4 ’Orient qu’il auoit fubiuguces, ne fe rebellaftènt encore contre luy , de leur donner vn 
Roy de leur nation nommé Par thamafpates, ou félon Ælius Spartianus, Pfamatofiris. 

q q q ; 



Digitized by 



Google 





740 Première partie 

Auquel mefmc il impofa le diadème, 5c mit l’Armenie , Aflÿrïc 5c Mefopotamie au rang 
dcsprouinces Romaines. Ce nonobllant toutesfois elles n’.y demeurèrent pas longue- 
ment. Cependant cela fait congnoillre élire vray non/culement ce que Appianus 5c 
Ruffinus ont eferit , que l’Empire Romain n’auoitcfléiamais ne fi floriflant ne fi puif- 
fant qu’on le vitfouz Traianunais aulfi quel fut au fommctdclaplushautcgrâdeuroùil 
a iamais eftéjd’aucant ijn’il a toufiours depuis deualle. Pource que les limites d’iceluy de 
la part du Septentrion furent les Orcades, 5c le Danoüe, les Gades du couchant, l’Eu- 
phrates du Leuant,& l Oe^ioplic du M idy. Combien qu’on eferit que Traian rcfpondit 
au Roy des Parthcs,qui le prioit de permettre que l’Euphrates fuft borneur de l’Empire 
Romain d’auec le Parthique,quc l’Empire Romain ne le terminoit par flcuues , mais par 
iuflice. 

Du Monde, . 4140 | DelefusChrifi. 113 j Empereurs. ly 

Olympiade, 4 | Papes. 4 | De Rome. 864 

Vlpivs Traianvs Avg. pour la 6 . fois , 5c C. Ivlivs Africanvs, 
Confuls; 

T r. ai an feftimant auoir remis I’ellatd’Aflyrie 5C de la Mefopotamie en tranquilli- 
té, fen retourna derechef en Arabie contre les Agarenes,qui feftoient rcuoltcz demef- 
me façon que les autrcsdefquels toutesfois fe défendirent à celle fois fi courageufcment, 
qu’ils rendirent le retour des Romains ôc tous les efforts qu’ils firent contr’eux inutiles. 
Ioint que l’incommodité du temps 5c du pais leur vint aulfi biëà propos. Dion,Xiphilin* 

A Iullus Eucfque de Hicrulalcm fucceda Zachee,ou Zacharie, qui prefida vn an. 

Du Monde. 424 f | D elefusChrifi. 114 | Empereurs. 16 

Olympiade, 22,3. 1 | Papes. y J De Rome. 86y 

L. P v b l 1 vs C e l s v s pour la z. fois Conful , auec L. Clodivs Cm s- 
pinvs. 

Du Monde. 4242 | DelefusChrifi. uy | Empereurs. 17 

Olympiades. 2, | Papes. ~ 6 j De Rome. 86 6 

Qt, NinNivs Hasta, 5c P. Majnilivs Vosois cvs, Confuls. 

Les Iuifsdcmeuransenlavillcdc,Cyrenc,lc rebellèrent louz laconduide d’vn An- 
dréas, 5c firent paffer au fil del’cfpec tout tant de Grecs ôc Romains qu'ils y trouuerent: 
tellement qu’on faiét compte de 22000 o.pcrfonncs qui tombèrent par leurs mains : de la 
chair 5c des entrailles dcfquels ils remplirent aufli leur ventre. L’exemple delqucls fut 
aulfi enfuiuy par ceux d’Egypte, 5c de Cyprc. De forte qu’il fembloit qu’ils fuflcntelpris 
tous d’vrte mefmerage 5c fureur. Quifutcaufe que l’Empereur enuoya fonarmeeco- 
tr’eux,fouzlaconduidc de Martius Turbo, qui fit vn grand carnage d’eux en Egypte 5c 
Libye.Eulèbc,hill.Eccl, liu.4.Xiphilin. 



Du monde. 4245 


De IefusCbriJi. 11 6 


| Empereurs. 18 


Olympiade. 3 


Papes. 7 


De Rome. 867 



M. V ALimvs Messalla, ôcC. Pomivs Carys Pædo, 
Confuls. j 

Dion toutesfois tefmoigne que ledernier dfifdids Confuls fut tue dedans la ville 
d’Antioche, lors qu’elle fût quafi toute accablée par l’horrible tremblement de terre du- 
quel nous auons parlé cy deuant au commencement de la guerre Parthiquc. Ce qui me 
fait foupçonner que ce Confulat peut auoir elle mal colloqué eneelt endroit : d’autant 
melmemcntqucCafliodorelaconllituécn la i4.annec de Traian. 

L.Quietus Capitaine Romain, ayant charte les Iuifs hors de la Mclbpotamie , fut con- 
tinué procureur de Iudec par l’Empereur. 

Vn 
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74 ' 



V n gentilhomme Romain nommé Zeno,auecvn autre Euftathius, accompagné de 
fa femme & enfans, Rirent martyrifez pour la religion Chrefticnne. 



Du Monde. 42.44 



De Jefus chriji. 117 | Empereurs. 19 



Olympiade. 



V* 2*P' S ' 

T r. 



De Rome, 



868 



Æmilivs Ælianvs,&L. Antîstivs. Vetvs, Confuls. 

Les Parthes chaflans le Roy Parthamafpatcsappellépar Æl.SpartianuSjPfamatorifis, 
qui leur auoit efté donné par l'Empereur Traian, fe remirent en leur première liberté, fe 
gouucrnans à leur ancienne mode. Parquoy Parthamafpates fe retira vers rEmpcreur,qui 
vouloir entreprendre de le reftituer, fi la mort ne l’cuft preuenu. Ælius Spartianus, 
Dion. 

Les Iuifs feftans rebellez en Cypre,fouz la côdui&c d’vn Artemion,mafTacrerent plus 
de deux cens 40. mille perfonnes. A cefte caufc L.Quietus fut enuoié contre-eux,qui les 
challia félon leur mérité : &£ fut par l’ordonnance de l’Empereur l’cntree de Cyprc inter- 
dideàiamaisdepuisà tous lesluifs.Tellementquefiquelqu’vnd’euxy euft elle fortuite-] 
ment poulie par la tormente,il eftoit incontinent mafïàcré. Dion,Eufebe. 

Environ ce temps, que la perfecution eftoit fort embrafee contre les Chreftiens, & 
qu’on en faifoit ordinairement mourir, Pline fécond ayant le gouuernement de Bithy- 
nic, en efcriuit vne lettre 2 T raian fur ce faid : qui luy fit refponce & mandement de ne 
plus rechercher les Chreftiens. L’cpiftrc cft au liu.io.des Epiftres dudit Plinc,&: en l’hift. 
Ecclcfîaftiquc d’Eufcbc. 



Du Monde. 


414 y 


De Jefus Chrift. 


118 Empereurs. 1 


Olympiade. 


124 


Papes, 


10 f De R orne. 8 69 



Qjinctivs Niger, &T. Vipsanivs Apronianvs, Confuls. 

T r a 1 a n f eftant mis en chemin pour retourner faire la guerre en la Mcfopotamie, fut 
arrcftéd’vne maladie en la viHe de Selinunte, ou felo Eutrope Seleucie,qui fut nommée 
depuis Traianopolis de Cilicic, de laquelle il mourut l’onziefme iour d’Aouft, courant 
félon noftrc intention l’an de Rome 8 70. depuis le mois d’Auril,nonobftant que le 118.de 
noftre Seigneur ne fut encore expiré. 

Son fuccelTeurfutP.Ælius Adrianusfoncoufin,quifevantoit(tefmoin Ælius Spar- 
tianus) auoir efté adopté, & déclaré fon fucceflçur,z. iours deuant fon trcfpas. Combien 
que Dion afferme formellement qu f il n’en cft rien, mais que Plotine veufue du defunét, 
pour i’affedion qu’elle portoit à Adrian, ioüa fi dextrem^pt ce ieu, quelle fit croire qu’il 
auoit efté adopté & inftitué pour fon fils & fucceflèuMSomme qu’il paruint en vertu de 
cefte adoption ou vraye ou fimulee à l’Empirc-Lequelnous trouuons auoir efté gouucr- 
nc par luy zo.ans,io.mois, z8.iours, félon que tefmoigncntTheophilus Antiochcnusliu. 
3. aduerfus Autolicum, Dion,Caffius,&: Nicæus,auec Ælius Spartianus, Eufebe & Eu- 
trope. Les Aftrologues toutesfois en la fupputation de leurs Eres femblent commencer 
l’Empire d’ Adrianus vn ou deux ans pluftoft que nous ne faifons : d’autant qu’ils comptét 
qu’il paruint à la couronne Impériale en la 145. annee depuis la Monarchie d’Auguftc. 
Ce qui cft auffi confcrmé par Ptolomce lia. $. ch. 8. de fon Almagefte, où il did , qu’il ob- 
ferua le 7. iour du mois ( appelle des Egyptiens Athir )i6i. an apres la Monarchie d’Au- 
guftc en la i7.annee du regne dudit Adrian, & au liu. 4. chap. 9. Que la 9. de fon règne fe 
trouua en la 871.de Nabonaffar. Mais il fe peut faire qu’ils n’ont pas affez exactement ob- 
ferué le temps dudit Adrian, ou que fon predeceffeur eft décédé en vn autre Confulat, 
que ccluy qu’a nommé Onufrius, ou qu’il y a quelque tranfpofitionés Confulats de ce 
temps. De laquelle Ælius Spartianus nous fàiCt aucunement fbupçonner, quidiét qu’A- 
drian futfaid pour la z.fois Conful auantle trelpas de Traian par lafaueur de. là femme 
Plotine. Tant y a que fi Mcrcator nous veut preflér de ce tefinoignage de Ptolomec, faut 
auffi qu’il le teçoiue, où il tcfmoigne que la Monarchie d’Auguftc commença 149. ans a- 
preslc trefpas d’Alexandre. 

B e n 1 a m 1 n fut Eucfqucde Hierufalem apres Tobic l’efpace de z.ans. 
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DuMonde. 424 6 ] Delefus Chrijl. 119 f Empereurs. 1 

Olympiade. 2. | Papes. 10 j De Rome. 870 

Ælivs àdrianvs Avg. pourla2.fois Côqful, aucc T. Clavdivs Fvs- 
cvsSalinator. 

Encore qu'on conuienneque l’Empereur Adrian a eftcConfuI pour la (ccondcfois 
en l’annee que Traian mourut, ou defigné feulement pour l’annee d’apres, félonie iuge- 
ment d’Onufrius: fi eft-ce qu’il ne feft point encore monftré quand il fut la première fois 
Conlul,quoy que Ælius Spartianus afferme qu’il obtint ce bénéfice apres auoir fige- 
ment#: prudemment gouuernè la baffe Pannonie fouztiltrede Légat Prctorian, &en 
icelle charge réprime vaillamment les entrcprinfcs,& aggreflîons des Sarmatcs. Cepen- 
dant aufli tort qu’il fc vit cftably au throfne impérial, fes premières entreprinfes furent de 
remettre l’Empire Romain en repos Sien tranquillité, quife trouuoit lors grandement 
troublée agité tant de la reuoltc des nations que Traian auoit fubiuguees en Orient, 
qucderefmotiondes Maures,desaggreffionsdcsSarmates, des fedicions & rebellions 
des Bretons, de l’Egypte, Lycie & Paleftinc, Tellement qu’il fit premièrement paix aucc 
les PartheSjleur rendant non feulement l’ Arménie, Aflyrie,& Mcfopotamie,aucc tout ce 
que fon predcceffeur auoit conqucfté delà l’Euphratcs,& bcTygrc,ie couurant dei exem- 
ple de Gaton,qui auoit efté d’aduis de laifler les Macédoniens en leur hbcrté,pourcc que 
il n’y auoit moien de les rctenir:mais aufli leur permit de fc remettre en leur premier cftat, 
le choififlàns vn Roy à leur gré fans les contraindre de garder leur Roy Parthamalpates 
ou Pfamatofliris,quc Traian leur auoit donné} pour duquel mcfmc les dclcharger il le 
conftitua Roy des autres nations voifinçs d’eux. Et conuint outre-plus aueceux que l’Eu- 
phrate dcujft eftrc dorefnauant le borneur des deux Empires . Ælius Spartianus , 
Eutrope; 

Alexandre Euefque de Rome , fut aucc deux de fes Diacres , & le Preuoft de la 
ville nommé Hermes accompagné de fa femme ,,cn£ms , & de tous lès domçftiques, qui 
faifoient le nombre de i^o.cmprifonné par Aurclc gouuerneurdc la ville de Rome: & 
puis bruÜGZ tous cnfemblc dedans vn fourneau ardent. , 

Pho'g/i s premier Euefque du Pont,floriflbit en ce temps félon Ado , &c autres qui ef- 
criucnt qu’il fut martyr ifévn peu auant la mort de Traiaç, laquelle il auoit predide: mais 
les autres difent que cefut fouz Hadrian, 



Du Monde. 4247 


De lefusChrifl. 120 * | 


Empereurs. 


3 


Olympiade. 3 


•Papes. I | 


De Rome. 


871 


Ælivs Adrianvs 


*4 

A v g. pour la 3. fois ConfuI , 


aucc Qj^ I 


V N I V S R V- 



STICVS. 

A d r r a n fit vn edid par lequel il defendoit aux hommes de fe laucr dedans les cftu- 
ues publiques auec les femmes. Il fc trouuc aufli d’autres ordonnances de luy datteesde 
ce Confinât. 

' L vc 1 vs Quietus gouuerneurdc l’Afrique citant foupçonne d’auoir incité les Mau- 
res à fedition,& de vouloir prétendre à l’Empire, fut par Adrian dcpofç&mis à mortdc- 
quclenuolacnlbnlicuMartiusTurbo } quivenoit d’appaifer l’efmotion des Iuifs, pour 
demcfmcfaçon remettre l’Afrique en tranquillité. Et puis apresauoir laiffélegouuerne- 
ment de l^a Syrie à C. Attilius Seucrus fen reuint parl’Jllyriea Rome:où il fit faire les plus 
magnifiques & honorables funérailles dont il le peut aduifer à fon predeeefleur, Ælius 
Spartiàmis. 

V n Philofophc nommé Euphrarcs, fort renommé en ce temps mourut de mort volon- 
taire que l’Empereur luy permit fc donner. 

S 1 xt e, ou Xiftc 6 . Euefque de Romc,gouuernarEglife apres Alexandre enuiron 10. 
ans:comme tous les autheurs accordèrent aucc Eulèbe,finon que Damafe adioullc trois 
tnois,2i.iours.EtOnufrius commence fon Pontificat au 2p. iour de May de l’an n7.de 
noltrc Seigneur . Plulieurs nouuelles confiitutions & ordonnances luy font aufli bien 

• atrribuecv 

■ - - - . . 
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atcribuees, qu’à Tes predccclTcurs : comme d’auoir adiouflé à la communion de l’Eucha- 
riflie, le SanElus^SanElus^Sanclus^Dominus Veus Sabaoth: 8c inflitué quelques autres ceremo- 
nies qui font expreflcs en deux Epiftres, publiées en fon nom. Defquelles toutesfois Eu- 
fcbc, Damafc,&: S. Hierofmc ny autre autheur ancien n’ont fài& mention. 

A Priamus Euefque d’Alexandrie décédé, Iuftus fut ordonne fucceflèur au gouuer- 
nementde fon Eglife,qui la gouuerna xj . ans, auquel temps aulfilean tint le fiege Epi- 
fcopaldel’Eglifcde Hierufalem apres Béniamin , l’cfpacc de z.ans. Eufebcliu.i. ch. 4. & 
y. de l’hift. Ecclef.Zonare,Nicephorc. 



Vu Monie. 4148 j ' 


VelefuiChrtJl. tll | 


Empereurs. 


4 


Olympiade. 4 ( 


Papes. 1 | 


De Rome. 


87a 



L. Catilivs Severvs, 8c T. Avrelivs Fvlvivs, quifiitcy apres appelle 
Anto'ninvs, Confuls. 

L a nouuelledcrclmotiondes Alains 8c Sarmates, contre l’Empire portée à Rome, fit 
partir l’Empereur Adrian pour aller en la Mœfic, faifant marcher fon armee deuant luy, 
fouz la conduite de Martius Turbo rappelle d’Afrique. En fin toutesfois ayant prisco- 
gnoilTance de la caufe qui auoit efmeu le Roy des Alains à prendre les armes, renouuela 
la paix , pource qu’il n’eftoit queftion que de fa penfion qu’on luy auoit diminuée : félon 
Ælius Spartianus. Ce fut en celle guerre que la Cheualcrie Batauienne qui accSpaignoit 
l’armee Romaine, ola toute armee 8c à cheual trauerfer le Danube au grand eftonnemet 
de i’ennemy, qui en fut incité de demander la paix. 

Apvleivs Philofophe natif d’Afrique, qui a eferit la fable my llique de l’Afnodoré, 
viuoit fouz l’Empereur Adrian, aucc Fauorinus autre Philofophe. 

P v b l 1 v s Euefque d’ Athènes en ce temps fut mis à mort durant la perfecution con- 
tre les Chrcfticns,& fucceda en fon fiege Quadratus. Eufcbc. 



Vu Monde. 42.49 | 


Ve IefmChriJl, iz 1 | 


Empereurs. 


5 


Olympiade. 22y.l. | 


Papes. 3 ( 


Ve Rome. 


873 



M. Annivs Vervs pour la i. fois Conful, auec Avgvr. 

S o v z lelquels M. Antoninus, furnommé le Philofophe, qui fut apres Empereur, naf- 
quit le 16. des Cal. de May. lui. Capitol. 

Plvsievrs grands perfonnages forent en ce temps mis à mort par le commandemét 
de l’Empereur Adrian, feftans trouuez coulpables d’vne conlpiration qu’vn Nigrinus a- 
uoitintcntec contre luy. Ce que toutesfois luy acquit vn fortmauuais renom. A caufe 
duquel il fen reuint tout exprès à Rome pour fen exeufer enuers le Sénat: où il fit fermer 
que de fon commandement ne foroit déformais aucu Sénateur puny fans le iugemen t de 
tous les Sénateurs. Ælius Spartianus. 

Av mefme temps Hadrian fit plufieursloix& ordonnances, à l’exemple de celles de 
Solon, 8c de Lycurgus. 

A Ican Euefque ac Hierufalem décédé, fucceda Mathias, qui prefida feulement vn 
an. 



Vu Monde. 4Zyo 


| VelefmChrifi. IZ3 


j Empereurs. 


6 


Olympiade. z 


Papes. 4 


| Ve Rome . 


874 



M. Acilivs Attiol a, 8c C.Corellivs P a n s a, Confuls. 

L’emperevr Adrian partantde Rome fen alla vifiter les Gaules, lefqueUcs il allégea 
de beaucoup de gabelles &impofitions.Et puis le tranfporta en la Germanie, où il remit 
au deffos la difeipline militaire à l’exemple de Metellus,de Scipiô 8c de Traian, qui cfloit 
grandement altérée & corrompue entre les légions Romaines par la négligence des Em- 
pereurs preccdens. Au partir de là il pafTa en Angleterre, où pour tenir les Bretons en fub- 
icélion , qui fcfloicnt nouuellement rebellez , 8c auoient elle domptez 8c vaincus par 
TrebelliuSjfit faire & conftruirc vn mur de oétante mille pas, qui diuifoit les Romains 
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d’auec les Barbares, ai nfi que dit Ælius Spartianus :ou feparoit l’Angleterre d’aucc ce que 
on a depuis appelle Efcofle.Neantmoins toutesfois d’autres ont eftimé que cela fut feule- 
ment foui l’Empereur Scucrus.I’ay veu vnc pièce de monnoyc antique failànt mention 
de cède année de Romcioù elle déclare qu’Adrianfit fonder a Rome vn lieu de Lices que 
onappelloit Circum.luT- César Traianvs Adrïanvs Av g. P. M. T. P. 
Cos. m. P. P. del’autrcpart, Ann. Dccçlxxiiii. Circon. S. C. 



Vu Mo 



' 4^1 VelefusChriJl. 124 j Empereurs. 7 



Papes. y J Ve Rome. 875 



Q^ Arrivs Pætinvs, & C. Veranivs A p r o n 1 a n v s,Confuls. 

V N 1 (édition furuenue en la ville d’Alexandrie à l’occafion du Bœjif que les Egypties 
cftimoicnc eftrele Dieu Apis, qui feftoit apres plufieurs années nouuellemcnt trouué,& 
faifoit debatre les peuples entrc-eux,afin de l’auoir chacun deuers (oy,fit rcuenir l’Empe- 
reur Adrian de l’Angleterre en la Gaule. Qui fut lors qu’il fit conftruire en la cité deNif- 
mes vn temple à Plotinc veufue de fon predece(Icur,par le moyen de laquelle il eftoit par- 
ucnuàl’Empire.Etquefeftantaulfi propofe devifiter toutes les prouinces d’Occident 
qui eftoient de fon Empire, qu’il paflà en Efpagnc, où il reftaura le temple qu’on y auoit 
drcfTé à Auguftc ; & à fon retour donna de fa main vn Roy aux Germains. Ælius Spar- 
tianus. 

I v l 1 v s CeIfus,Saluius Iulianus,Ncratius Pri(cus,Iurifcon(ultes fort renommez , du 
confcil dcfquels l'Empereur faidoit,florirent en ce temps, aucc Suetonius Tranquillus 
hiftoriographe,fecretairc dudid Empereur, lequel a eferit la vie des douze premiers Cc- 
fars d’vn ftile autant clesant & excellent que nouueau. 

S o vz l’Empereur Aarian fefleuerent les hérétiques Saturiiinus, Bafilides , & Carp 
cratcs,quirefufcitercnt des opinions abominables & monftrucufcs, quiauoienteftéau- 
parauant comme eftcintes,& en controuuerent d’autres toutes nouuelles. Ladodrinc 
des deux premiers eftoit toute vne, excepte que celle de Bafilides Ce deibordoit plus en 
imaginations fantaftiques, touchant la procréation de (es Dieux & Anges. Mais Carpo- 
craces les a, outre cecy (urmontez en impudicitcz & ordures, fe donnant plus grande li- 
cence à (c dclborder en paillardifes.Qvy a faid eftimer qu’ils auoient, de propos délibéré, 
choifi vne fi abominable profelfion pour rendre l’Eglile Chrefticnnc odieulc aux Gen- 
tils . De faid les calomnies dont on chargeoit les Chrcfticns , à (çauoir qu’ils (c m^j 
loient aucc toutes femmes charnellement , (ans aucun e(gar*d de (ang ou de parenfl 
ge, voire qu’ils mangeoient des cnfàns , proccdoicnt de là. Toutesfois les difciplcs 
ac Carpocrates ne forent nommez Carpocratiqucs , mais Gnoftiques , qui lignifie 
congnoiflàns : pourcc qu’ils fattribuoient vnc perfedion de vie par deflus tous les au- 
tres . Ils vfoient aufli entr’eux fecrcttcment de quelques images taillées iç moul- 
lees , qu’ils difoient cftre images de noftre Seigneur , pourtraides (clon la face d’ice- 
luy , quand il conucrfoit entre les hommes . De laquelle fede (ont procédez d’autres, 
comme de ceux qu’ils appelaient entr’eux Borboricns ( félon les autres Barbolites) 
Coddiens,Stratialiqucs,Philioniqucs,&Zachecns . Lefquelles toutesfois furent viue- 
ment confotecs & conuaincucs par plufieurs perfonnages de grande dodrine & pieté qui 
viuoient au mefmc tcmps,comme recitent Irence liurc i.chap. n. Clemcns Alexandrin, 
Tertullien, Thcodoretliurci. Epiphanius liure 1, tome 1 , Eufcbe en (on hift.Ecclcfiaft. 
S.Auguftin, 



Vu Monde. 4x^1 | Ve JefusChrifi. ixy 



6 



Empereurs. 8 



Ve Rome. 876 



M. Acilivs Glabriô, & C. Billicivs To r QV, ATVS >Con(uls. 

E n v 1 r o n ce temps les Parthcs furent fur le point de prendre les armes contre les 
Romains. Mais l’Empereur Adrian qui auoit l’clprit plus enclin à la paix qu’à la guerre, fit 
tant par vnléul colloque qu’ils fe déportèrent 5 c rentrèrent en amitié auec luy, Quifot 
aufli lorsqu ayant pris enuie d’aller peregriner par toutes les prouinces de fon Empire, 
I qu’il 
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qu’il paflà en Afic & voulut veoir en chemin toutes les Iflcs de la mer mediterranee , qu’il 
entra en l’Achaic, d’où il lè fit rapporter par mer en Sicile & puis à Rome, & de là en A* 
fri que: lefquellcs trai&es il fit en fi peu de temps, qu’on n’eftimoit point qu’il y euft iamais 
eu prince qui euft faiét de fi -longs & diuers voyages en telle célérité. Ælius Spartianus. 

Agrippa, furnommé Caftor homme de grand fçauoir,eftant en bruit fouz l’Em 1 - 
pereur Hadrian, réfuta fort do&ement par eferits les herefies de Rapides. Eufcbc liu. 4. 
de l’hiftoire Eccleliaftique. - , ; 



Du Monde. 4173 



Olympiade. 116.1. j 



Delefus Chrift* 116 



Papes. 7 



Empereurs. 



De Rome, 



P. Scipio Asiaticvs pour lai. fois Conful, Vbttivs A QJT I- 

LINVS. 

Ad ri a n eftant de retour d’Afrique à Romerepaffa tout incontinent par mer en 
Grèce, & feiourna quelques iours à Athènes d’où enuie le prit d’aller veoir l'Orient. Au- 
quel voyage il Ce monftra fi gratieux & liberal enuers les Rois, Princes, & Toparches des 
pays Orientaux qu’il les rendittous amis. Signamment Chofroes Roy des Parthcs qui 
auoit efté cy deuant chaffé, auquel il renuoya fa fille que Traian luy auoit cy deuant em- 
menée. Tellement que plufieurs d’eux le vindrent faluër & vifiter, qui fen retournèrent 
fi contans de luy, que les autres qui auoient defdaignc de faire le fcmbl»blc,fe repentirent 
de n’auoir efté de la partie. Du nombre dcfqucls fut Pharafmancs Roy des Albanicns^ij 
dits Maflàgetcs & des Hibcriens, auquel neatmoins il enuoya de gràds &c riches prefens; 

Ce pendant afin que les Arméniens euflcntdufli dequoy fe reflentir delà venue a. euxi II ; 
leur permit de reprendre vn Roy comme ils auoient anciennement , deuant que -Traian ■ 
les euftpriuéde leur liberté. Mais quoy qu’il fut de tel humeur enuers les eftrâgcfs, fi cft- ! 
ce qu’il fut fi mal affectionné aux Antiochiens,qu’il fut en branle de diftraire la Phœnicie 
de la Syrie, afin qu’ Antioche ceffaft d’eftre Métropolitaine de tant de pays. Ælius Spar- 
tianus. 

Sinicqvi Euelque de Hierufàlcm, apres Philippe prefida z.ans. 

Dix mille Martirs furent ccfte annee crucifiez au mont Ararat qui eft en A Tme - 
nic,pour le nom de Iefus Chrift. Henry de Erphord. 



Du Monde. 
Olympiade. 



4 1 5 + 



De Iefus Chrift, 117 | Empereurs. 

Papes. 8 | De Rome. 



M Lollivs Pædivs Virvs & Q^Ivnivs Lepidvs Bibvevs, 
Confuls. 

S o vz lefqucls le fùrnom deperc du pays fut donné à l’Empereur Hadrian. 

Æ l 1 v s Pcrcinax aufli qui fut apres Empereur, nafquit le premier iour d’Aouft. Iu- 
lius Capitol. , 

Qj a d r a t v s Euefquc d’ Athènes, difciplc des Apoftres eftoit en bruit fouz l’Em- 
pereur Hadrian, auquel il prefenta vn liure pour la defènfe de la religion Chrefticnnç. A- 
uec luy aufli floriflbit en la mefme ville Ariftidcs excellent Philofophe,qui compofa fèm- 
blablcmcnt vnc defenfe pour les Chrefticns,&en prononça vne autre deuant l’Empe- 
reur : à l’occafion de laquelle il manda à Minucius Fundanus proconful d’ Afic, de ne plus 
pcrfecutcr les Chrefticns, fils ncftoiçnt chargez d’autres crimes que de leur religion. 
Eulèbc. 



Du Monde. 
Olympiade. 



De Iefus Chrift. 
Papes. 



Empereurs. 
De Kome. 



Gallicanvs, &: D. Coelivs Titianvs, Confuls. 

Les villes dcNicopolis & dcCcfarec eftans renuerfecs te ruinées par vn trcmble- 
uent de terre, furent reftaurecs & remifes fus parla libéralité de l’Empereur Adrian. 
Eufcbc. 
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Phavorinvsou Fauorinus, Epi&etus.Hcliodorus, Dionyfius Mdclius, Palcmon, 



Philofophcs&:Rhctoricicnsexcellens,florifibicntencc temps, cftans en crédit & hon- 
neur entiers l’Empereur Adrian, qui prifoit&: honnoroit les gens cxcellens en quelque 
art ou fcicncc que ce fut,foit Grammaire, Rhétorique, Philofophie, Géométrie, Altrolo- 
gic, Peinture ôc Mufique. Combien toutesfois que ce fuit fa couftumc (ainfiqueditSpar- 
tianus)de les harfcler de difputes & de queflions. Neanttnoins Dion eferit qu’il eftoit fi 
cupide d’honneur & gloire, & enflé de prefomption de foy-mcfmc, que ce ne luy eftoit 
pasaflfczdefcftimcrleprime&lcplus parfaiét du monde en toutes fcienccs (erqucllcs 
tous confcflent bien qu’il auoirfai£t de grands progrez, fîgnammcnt en la poëlic&: élo- 
quence Grecque &: Latine, & en l’Artrologie) mais aufli portoit vne telle cnuicàceux 
qu’il fçauoit exceller les autres en quelque fçauoir, qu’il fefforça de les opprimer ou oftfcr 
de ce monde par diuers moyens, afin d’eftre veu n’auoir Ton pareil. Tellement que Fauo- 
rin natif d’Arles en Prononce, &: Dionyfius Milefius, qui auoient le bruit fur tous les gens 
de fçauoir de ce fieclc,lcmblerent comme miraculcufement auoir efehappé de les mains. 
Occaûon pourquoy Aul.Gellc,qui fut ion auditeur &: difciple,&: qui cotnpofaen ce téps 
fon hure intitulé les Nuics Attiques,lefquelles font la plus- part pleines des conciôs, difpu- 
tes, icntcnccs & documens d’iccluy,racomptc qu’il fe fouloit vanter de trois grades mer- 
ueilies aduenues en luy: l’ vne de ce qu’eftant Gaulois, fafloic profdïion de lire 6 c interpré- 
ter les langues ÔC fciences Grccqucs:dc ce qu’eftant Eunuque &c chaftré, on l’auoit accufc 
d’adultcre:&pourcc qu’eftant en la malc-grace de l’Empereur, ilreftoit encore envie. 
«Tant y a cependant que ledit Fauorin eut le renom d’eftre le plus excellent en éloquen- 
ce, & en toutes autres difciplincs de fon fieele : de forte que fa maifon fut comptée entre 
les familles des Philofophcs.Et n’y eutprofeflcur d’cloquence& de fcicnce iibicnfuiuy, 
de grand nombre de difciples des plus dluftrcs maifons que luy. Son contemporain aufli 
fut vn Hcrodes Athénien Sophifte fameux, quientracn tel crédit entiers Adrian, qu’il 
obtint deluy lcgouuernementdepluficurs citez dcl’Aüetoù il fit fi bien fa main, qu’il dc- 
uintvn des plus riches de l’Afic: tellement qu’il fouloit faire des facrifices de cent bœufs 
par iour à Mincrue. Au refte on dit encore que l’Empereur fut d’vn humeur fi bigearre, 
qu’il f efforça de fupprimer la mémoire d’Homcrc,de Cicéron , Virgile, &c Salluftcjvou- 



L. Nonivs Asprenas Torqv,atvs pourla2.foisConful,auec M. An- 
ni vs L IB o. 

L’emperevr Adrian venu par la Paleftinc en Egypte , y fonda vne ville nommée 
Antinoé, en laquelle il dédia vn temple &: fepulchre magnifique en l’honneur d’vn Anti- 
noiis, duquel il auoit en fa vie vilainement abufe enfes voluptez. Qui fut lors aufli qu’il 
ordonna qucla cité de Hierufalcm fuft rcftaurcc &c renifle au dcirus,enfemble aufli nom- 
mée de fon nom Ælta Capitolina, mcfmcmcnt qu’il y fit aller vn nombre de peuple des 
Gentils pour la repeupler, comme vne colonie, aucc permiflion d’y conftruiredcs téples, 
&(èruir leurs dieux à leur mode. Ccquifutcaufc apres dclarcuolte generale des Iuifs, 
lefqucls fe contindrent iufqucs a ce qu’il euft mis le pied hors de la Syrie. Dion, Ælius 
Spartianus,Eifebc hifl.Ecclef. 

L. Annius Verus qui fera cv apres Empereur aucc M. Antonius, nafquit au mois de 
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L 4 féconde verfion des liurcs.de Moy fc en la langue Grecque fuc faidc, tefmoin E- 
piphanius, par Aquilaen la n,anncc de l’Empereur Adrian. Mais Ion calcul eft feux , 4 i- 
fent que ce fut 430.ans apres la tranflation des 70, interprètes, car il n’y fçauroit auoir gue- 
rcs plus de 363. 



Du ^4 onde. 
Olympiade. 



Papes. 



Empereurs, 
Ve Rome. 



■■ . • ‘ ‘J ' -k* 

P. Ivventivs Cecsvs pourlat.foisConful, auec Q^Iviivs Balbvs. 

Pavsanias hiftoriographe floriftoit en ce temps, duquel le Sophifte Ælianus qui a 
eferit de l’hiftoire diuerfe hit auditeur. PhiloftratuS. Seruius commentateur de Virgile 
fut auffi à ce qu’on dit leur contemporain. 

X 1 s t e Euefque de Rome mourut,fclon Onufrius le 6.d’ Auril l’an de noftrc Seigneur 
117. Mais Eufebcconftitûê le commencement de la prcfidencc de fon fuccelTeur. Thc- 
Icfphorus natif de Grece, celle année s &: tient quelle dura il, ans, aufquels pamafe, & 
Platine adiouftent 3. mois zi.iours. Combien qu’Onufrius ne luy attribue en tout; que 10. 
ans, 8, mois, a8.iours. Les ordonnances qu’on luy attribue font, qu’on chantaft au com- 
mencement de la McfTe, l’hymne de gloire des Anges, qui fe commence Gloria in txcelfis 
Deo : Et qu’on célébrait trois MelTesle iour de la Naciuité de noftrc Seigneur. Item qu’on 
ne les célébrait çn autre temps, ny en autre iour, ny ftcuant trois heurçs du matin. Qytrç- 
plus qu’on icufnaft le Carefmc, laquelled’autrcs rapportent auffi à S. Piertc. Mais î’hi- 
ftoirc Ecclefiaftiquç Tripart. liu.^.ch.38. déclare enfemblc l’hiftoirc de Socrates,qu’il n’y 
a point eu de certaines loix de ieufnes,ne de Carefmc en l’Eglilc de fort long temps aprps, 
& que cela eftoit en la liberté de toutes les Eglifcs,&: que les cou ftumes en eftoient diuer- 
lès félon les diuerfitczdes pays. Qgj plus eft, que le Çarcfme n’eftojx point encore du teps 
• dudit Socrates obfcruc à Rome ny en Italie , en la manière que Tctçfphore la ordonné. 

Tavrin vs Euefque d’Eureux en Normandie, florifloit en ce temps, où il receut 
plufieurs affligions des Gentils : & fît quelques miracles deuant Liciniusgouuerncur de 
la Prouincc, qui furent caufe, que luy &: plufieurs grands Seigneurs rççcurcQt l’E- 
uangije. 



Vu Monde. 4158 | 


Ve IefusChrijl. ijï | 


Empereurs. 
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Olympiade. 3 | 


Papes. z j 


Ve'Rome. 


88i 



Q>Fabivs Catvllinvs, Sc M* Fvlvjvs A p e r, Conlùls, 

Adrian apres auoir faid réparer la cite de Hierufalem ’, &: donne permiffion aux 
Gentils d’y habiter aucc leurs Dieux, caufe vnc telle indignation aux Iuifs,qu’ils prindret 
furieufement les armes contre les Romains, & firent leur Capitaine vn nommé Barcho- 
chabas,ou Barcholbas, félon les Juifs Cholba, qui fenommoit le fils de l’eftoille: lequel 
fempara de force de toute la Judée & Palcftine, ou il commift de grandes cruautez con- 
tre les Chreftiens, à l’occafion de ce qu’ils ne fc vouloient entendre auec Iuy.L’Empcreur 
enuoyaprcmicrcmcnt vne armeé à Tinius Ruffiis gouucrncur de Iudce,pour les rembar- 
rer; mais ils le rembarrèrent tellement Iuy-mcfme, qu’il fallut faire puis apres venir Iulius 
Seucrus de l’Angleterre pour aller contrc-eux, qui les vainquit en plufieurs rencontres, 
auec perte toutesfois mémorable de fès gens. Et finalement les deffit totalement près la 
ville de Bcthcrc^prochc de Hierufalem : où il en tailla en pièces iufqucs au nombre de /? 

58000. & puis chaffa fout le refte de la Paléftinc , apres les auoir defniehczdccinquan- 7- 
te forterefles qu’ils tenoient brufle 980. 4 c leurs villages. Çe qu’on tient eftrcad- 

uenu en la 18. annee de l’Empire d’ Adrian^ lequel fit apres cela publier des Edids fort 
rigoureux contre les Iuifs. Par Içfqucls il leur defendoit de n’aborder non feulement, 
mais aulfi de n’approcher de bien loinglcpays de Iudce. Outre-plus fit fermer de mu- 
railles la cité de Hierufalem ; & luy oftant fon ancien nom , commanda quelle fuft dés 
lors en auancappcjlce Ælia Capitolina. Dion,Eufcbehift. Ecclef. Orofc, Rabbi Abra- 
ham toutesfois en fa fiipputation des temps did, que celte dernierc calamité aduint aux 
Iuifs 73. ans apres celle de Vcfpafian,oùi’eftime qu’il faut lire 63. 1 
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Car leur grande Chronique qu’ils appellent Seder Olam tefmoignc , que Cholba re- 
ignMvans aptes la ruine du. temple: nonobftant qu elle déclaré quil mourut en paix, laifc 
jSiv&fuccdîion à.fonfils Rutfus.Lcqucl aulhlaiffa-lâ fucceflion à Ton fils Ro-J 

mulus qui fut occis à la prife de Bethel le 9. iour de Iuillet,où il faifoit le fiegede fon RoiJ 
aumcran73.de la ruine du temple, par l’armcc de l’Empereur Adrian. Autrement leur 
compteieroit notoirement fa^ix. Tant y a que les Iuifsqui furent retenus captifs de celle 
guerre, furent tranfportez en Efpagnc,où ils accreuienc meruciUcufemçnt. 
b Eihrai M,ouVafrius Eucfque dcl’Eglrfc de Hierufalem apres hiyprelùh^.aftst A: 
Eumpucs qui fucceda en la chaire d’Alexandrie à Iuftinus,ij. 



Dumçnde. 4259 


De IefmCkrift. 


*3 z J Empereurs. 




Olympiade. 3 | 


Papes. 


3 | De Rome. 


883 j 

■■ ■■ ■■■ t 



5e».. Octayivs, LiENAS Pontiawvs, & M. àntonivs Rvïfi 
N y s,(Corifuls. 

Lês Paftcurs & D odeurs de grandrenomen l’Egliiè de ce temps eftoient Poly carpe 
& Papias,en Miic,auec Çachilus, ApdluvariSjMilito^heophilc, Polycrates , Egefippusi 
L”Attique aJRc Lufkus D.croctri,us , Pan tenus, Clemens Alexandre : l’Europe , Iuftin & 
IeoojecdefquelsîtoaccsÉbis-flonircnt encor long temps depuis. ! 



Du Monde. 42.60 


pe IefueChriJi. 


m 1 


Empereurs . 16 


Olympiade. 4 


Papes. 


4- 1 


De Rame. 884 



SeRivs Av<;vuiivs, & A*lrivs Ssy ïri a N v s,Confuts. 

L a guerre ïudaique mile afin , commença celle que les Romains eurent contre lesl 
Sarmaces ou Alains de l’ A fie di&s Maffagetcs. <5uiRit efmcuc par leur Roy Pharafina-f 
oc5,quifialla$ettcr en façon d’enneray dedans la Medie, apres auoir rauagé 1* Arménie & 
Cappadocie.Ncantmoins toutesfois on dit qu’il (claiflafi bien appaifer par les prefens de 
Yologofcs qui regnoitjors fur ies Medes & Parthes , qu’il fen retourna fans auoir autre! 
choie fàid.Ioint que Flauius Arrianus qui gouuernoit la Cappadocie, leur monftrales 
derits. Diod,Zonaf e.Mais fi ce Vologcfes a cfté fils de Chofdrocs,qui a régné cy deuar, 
& fi c’clt luy-mefme aulli.qui a régné iüfqucs au temps d’Awonin & de Marc Aurclc,ncq 
autheurs n’en déclarent rien. j 

A-dju an fit cucc temps haûir pluficurs beaux édifices SC bailimens , aucc vncfiim- 
peueufe bibliothèque <jn la ville d’ Athènes. 
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T)» Monde. 4-2.61 { DeleJitsChriJl. 134 | Empereurs. 17 



Olympiade. *2-8. I j Papes. 



f j pe Rom*. 






HïiEAVS, & IVLIVS S IL AN VS. S I S E'N N AjÇoulÛls. 

Joseph e ou IoGs tint le fiege Epifcopal de la ville de Hicrulàlcm , apres Ephraim vnj 
an^eutpour fuccellcurfelon Epiphanius ,Iudas* 



Du Monde. 4*62 ,| De IefuaÇhriJl. 133 | Empereurs, 



18 



Olympiades. 



j Papes. 



6 { D* Rome. 



886 



C. Ivnvs Servilivs Vrsvs Sirvianvs, & C. Vibivs Ivvin-] 
TI Y S V ER v s,Conluls. 

P ho t 1 n Euefqucde Lion, homme de grande fain&cté en cetcpsrludasiy. Eucfqudj 

... ^ _ n 1 1 • 1 1 r._ J •• A 1 1 _ J* 







Du Monde. 4263 J De IefusCbnft. 136 { Empereurs. 
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De Rome. 
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PoMPEIANVs! 
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Pompeianvs Lvperivs, te L. Ivlivs Atticvs AciLIANVS, 
Confuls. 

L’emperevr Adrian, ayant peregriné Sc voyagé par toutes les Prouinccs de l‘Em 
pire Romain, fien retourna finalement à Rome: où il deuint tellement caduc te d’aage te 
de maladie, que Ce (entant hors d’efpoir d’auoir lignee, fut incite de fc defigner vn fucccf- 
(éur,qui futL. Ceionius Commodusjcs prcdccclTcurs duquel eftoientiflusde la ville dc| 
Faucncccn l’Hetruric, lequel il adopta femblablemér pour Ion fils heretier Iexj.d’Àouft, 
luy faifant prendre le nom de Lucius Aurclius Vcrus Ceionius Commodus , auec le til-| 
très de Cæfàr : te puis l’enuoya au gouucrnement de la Pannonie. Onufrius a cftimé que 
cefte adoption fut fai&e auConfulat d’iceluy,mais Ælius Spartianus déclaré formcllemct 
que ce fut la precedente. 

Getvlivs, te Symphora fa femme furent auec leurs fept fils , te leurs compagnos 
Cercalis, Amantius te Priontinuscouronnejtdumartyrepourlcnomdc Chrift. 



Vu Monde. 4164 


Veltfachrijl. 137 j 


Empereurs. 20 


Olympiade. 4 


Papes. 8 | 


Ve Rome. 888 



v 



L. Ceionivs Commodvs Vervs, te Sex. Vetvlinvs Civi 



ta Pompeianvs, Confuls. 



L e premier defquels apres fon adoption faide par l’Empereur Adrian, fen alla en cil 
tre de Prêteur au gouuernèment de la Pannonie : où il eut quelque guerre, laquelle il mit 
heurcufementàfin. Ælius Spart. Dion. 

S a p h i R. a vierge, & Sabine vefue, furent martyrifccs à Rome, pour le nom de Chrift 
E s t a n s les Iuifs chaficz de la ville de Hierufalcm, Marc en fut le premier de la na- 
tion des Gentils cfleu Eucfquç, qui prefida 4- ans. 



Vu Monde. 426? ( 


Ve Iefachrifl. 138 


Empereurs. 


il 


Olympiade. 229.1. f 


Papes . 9 


Ve Rome. 


889 



L. Ælivs Adrianvs Vervs Avg. pour la z. fois Conful, auec P. Coe 
melivs Balbinvs Vitvllivs Pivs. 

L e premier dcfquels, qui deuoit cftrcle fucceflcur d’ Adrian, mourut le premier iourj 
de ce Confulat. Et pource que c’eftoitaufll lors qu’on faifoit les vœux pour le fàlut du 
prince & de la République, l’Empereur ne voulut permettre qu’on fit aucuns vœux pour] 
luy. Ælius Spartianus. 

Environ ce temps Valentin Philolophe Platonicien prenant à iniure de ce qu’on 
l’auoit contemné, &poftpofè en l’cfledion d’vn Euefquc, commença par vn dcfpit à fc 
mer fes erreurs, te blafphemcs, lcfquelsil auoit compofcz &: rapetaflez des hcrcfics 
precedentes, comme des Gnoftiques,dc Carpocrates, te Bafilidcs , fc {forçant de mcfler 
des opinions philofophiques te profanés, te de les accommoder à la religion Chrefticn- 
ne . De forte qu’il attribuoit vne grande puiftancc aux nombres. Main tenoit qu’il y auoit 
30.fortcs de Dieux, ou Deitez, que Chrift n’auoit point pris chair humaine au ventre de 
la vierge : mais qu’il cftoit paffé par là comme par vn canal. D’auantage que les corps ne 
reflùfciteront point, te n’y aura que les âmes fàuuces. Il eut plusieurs autres exécrables 
opinions, qui furent diligemment &viücmcnt réfutées par pluficursfain&s perfonnages, 
qui viuoicn t en ce ficelé, & qui ont cfté depuis, corne dit Irenee liu .i.i.^.Tcrtullian liu. 
contre les V alcntinian s,Clemens Alexandrin liu. des Stromatcs, Thcodoret , S. Augu-| 
ftin, Epiphanius liu. i.tome 2. contre les hcrefies. 



Du Moitié. 42 66 \ ' Ve le fa Chrijl. 139 ) Empereurs. 12. 1, 



Olympiade. 



J 



Papes. 



lo 



VeKome. 



890 



Svlpitivs Cameri n.vs, te Qv inc tivs Niger, Confuls. 

Estant l’heritter te fucceffcur que l’Empereur Adriâ f eftoit defigné, deccdé,T. Au- 
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relius Antoninus,furnomraé Pius à caufe de fàdebônaireté de mœurs fut au lieu d’iceluy 
adopte pour fils par le mcfmc Empereur, & quant & quant déclaré Ton fucceflcur fexy. 
lourde Feburier, à condition aufli qu’il adopteroit Marc & Vcrus (fils de CcioniusCom- 
modus cy deuant décédé) les Antonins pour Tes fils & fucceffeurs eftant tout enfemblc 
faiét participant de toutes les prerogaciues, droi&s & nominations impériales auccfon 
perc adoptir,lequel cftoit lors en fi mauuàifcdifpofition, qu’il ne la fit gueres longue apres 
ceftcadoption,car il mourut, comme eftime Onufrius en la mcfme annee , combien que 
Dion & Iulius Capitolinus,ny Ælius Spartianus ne le déclarent point. Qui plus eft , Ca- 
pitolinus déclaré expreflement que l’Empereur Antonius mourut au fécond Confulat 
d’ Antonius,difan t>Marctts ergo oSlauo decimo <etatu anno adoptatutin fecundo Confuhtu ^Antoni- 
ni Mm pétrit fut, *AdrUnof trente gratté <etatu fa£iu, cjHxJior ejl deJîgnatut.lAiis ils confcflent que 
ccfutlcio.iourdeluillctcftanccn lafi.anneey.mois, iy.iours defonaage. Aumoyen 
dequoy l’Empire Romain demoura fouz l’adroiniftration dudit Antoninus ( les anccftrcs 
duquel cftoientyfius de la ville de Nifmes au Languedoc) qui fen acquitta, au rapport 
de tous les authcurs,fort vertueufement & fagcmcnc,iufques àfontrcfpas par l’efpace de 
Z Sa .mi Jii.ans,7.mois,î6.iours.Ainfiquc TheophiluS^tlcxandrinuSjquia vefculôuzluy liurcy. 

Kor?vC****y ! aduerfus *Antolycum & autres ont compté^ fçauoir depuis fon adoption & non de la mort 

d’Adrian.Quant à ce que Ptolomcc hure y.chap.j.& liu.io.cbap. ^.de fà grande conftru- 
éfion tcfmoigne qu’il a obferué le 24.iour du y.mois des Egyptiens diéf Phamenoth de la 
88<$.annee de Nabonaflar en la 2.annec de l’Empire dudit Antonin, le folcil eftant au 18. 
degré d’Aquarius,qui pouuoit aduenir lors enuiron le commencement de Feburier , &lc 
9.iour aufli du 3.mois,did Athir de la 46}. année, depuis le trefpas d’Alexandre en la 3-an-J 
nec dudid Antonin.il monftrc bien que ces deux obferuations fefont fai&cs en vn mefi- 
me Confulat.Mais en deux de la fondation de Rome , à fçauoir d’vne annee 9. mois de la 
991.de Rome qui deuoit expirer à la fin du mois d’Auril , & l’autre enuiron lef.de la 991. 
félon nous, d’autant que le premier mois des Egyptiens did Thoth , commença, tefmoin 
Ccnforinus,lors que Pius hit pour la 2.fois Conlul le zi.iour de Iuillet,& que nous auons 
monftrc cy deuant, qu’ Alexandre mourut le premier an de l’Olympiade 114. Parquoy il 
jfèmbleroitque Ptolomec euft voulu conftituer l’Empire dudid Antonin vn, ou félon] 
Mcrçator 2. ans,pluftoft que nous n’auons faid.Mais i’ay opinion qu’il a eu cfgard au tëps' 
de fon adoption, dés lequel il prift le tiltre de la puiflance Tribunaire , & non pas au tref- 
pas de fon predcceflcur, comme ont fait aufli les autres que nous auons alléguez cy def- 
fus.-pourcc que (comme a déclaré Onufrius par plüfieurs tcfmoignagcs d’antiquitc(lc n 5 - 
bre adiouftéà la puiflance Tribunaire és tiltres des Empereurs , fignifioit le nombre 
/ des ans qu’ils auoient regné,ou gouucrné l’Empirç^tancy-a que quand il ne l’auroitpris 
-U& cc ^ c forte, qu’Onufrius fcmble toufiours l’auoir mieux rapporté à l’an 890. que Merca- 

^ tor à l’an 889. D’autant que Cenforinus tefmoigne que le 2. Confulat de Pius &dePrx- 

p, *2? feus fut 100. ans deuant celuy d’Vlpius & Pontianus. 

Antonin comme tcfmoigne Tcrtullian ne fut pas du tout bening enuers les Chrc- 
ftiens,mcfmement au commencement de fon régné, ains les laiflà tormenter, &pcrfccu- 
ceraflcz cruellement par toute l’Afic. Encore qu’il fiift en toutes autres chofès , humain, 
gratieux, débonnaire enuers tous,entieremcnt bon , cordial & aliéné de toute tyrannie 
& cruauté; tellement que ny la cite de Rome, nyles citez & prouinccs fubjedes à icelle 
n’eurent oneques meilleur temps que fouz luy.A caufc dequoy les hiftoriens l’ont com- 
paré au Roy N umer.Ioint mcfmemen t qu’il foc plus ftudieux de confcrucr l’Empire en 
l’cftat auquel il l’auoit receu,quc de l’amplifier par nouuellcs guerres : tellement qu’il ncj 
reccut aucune diminution ny augmentation fouz luy. D’autant qu’il allcguoit à l’exem- 
ple de £cipion,qu’il valoit beaucoup mieux conforucr vn citoycn.que perdre ou deffaire 
millcennemis. Cependant il fe rendit tel enuers tous les Rois, peuples nations tantj 
effranges que domeftiques, qu’ils ne l’aimoient &: reueroienfpoinc moins quils le redou- 
toicntjlc rcfpcftant autant pour pere & patron, que pour fcigneur.Tcllemenc que tous les 
plus cflongncz de effranges le venoient faire iuge arbitre de leurs diffcrens.Finalcment 
tout ce qui fc peut dire d’vn bon & modeftp Princc,a efté eferit de luy. 
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Du Monde. 4167 
Olympiade. 



De lefiuChriJl. 140 



Empereurs. 



13.4. 



3 ( Papes. 



Il 



DeRome. 



8j>i 



T. Ælivs Antoninvs Ave. Pivs, pour la z. fois Conful,auec B *.vt- 
[tivs Præsevs. 

M. Annivs Vervs, & L. Ælivs VsRvs,eftanspar l’Empeteur Anto- 
nm adoptez pour fils celle annee, receurcnt le nom 6c tiltre de Ccfars. Iulius Capitoli- 

Galien, prince des Médecins, 6c de la médecine, les efcrics duquel font âdmirez de 
[tous ceux qui font profeflîon de ladidc fciencc, pourl’auoir rcduidc en méthode meil- 
leur que les autres n’auoient auparauant, florilToit fouz l’Empereur Antonin,comme luy 
inefine tefmoignc. Ses contemporains furent Alexandre Grammarien, Grec Trofius A- 
per, Pollio Telcphus, HarpocrationEpheftion, Scauric, Eutychius Proculus Gramma- 
ge™ Latins, Annius Marcus, Caninius Celes, Herodes Attiquc Orateurs Grecs,Frçn- 
coGornclius Latin. Apollonius Chalcedonius, Sexte Cherronelc neueu de Plutarque 
[Iunius Rullicus, Cinnia Catulle, Claudius Maximus, Philofophes cxccllens en la (côte 
Stoiquc, 6c Claudius Seucrus en la Peripütique. Tous lefqucls furent précepteurs 6c iu- 
ftituteurs de la icuneflc de Marc Antonin. Mais il f adonna principalement à Fronto & à 
Apollonius 6c IuniusRufticus. A caufe dcquoyil fe laiflà inftitucr en lafcdc Stoïque# fy 
adonna plus qu es autres : on racompte que ledid Apollonius fut tellement grauc ,' que 
l’Empereur Antoninlc voulant foire venir de la maifon où il habitoit au Palais, pour luy 
donner le ieune Antonin à inftitucr , il luy refpondit qu’il cftoit plus conuenablc que le 
difciple allaft à fon précepteur, qu’iccluy allaft au difciplc. • 



Du Mande. 4 268 


| DelefusChrift. 141 f 


Empereurs. 


3 


Olympiade. 4 


| Papes. 1 J 


DeRome. 


892. 



T. Antoninvs Pivs Av g. pour la 3. fois Conful,aucc M. Ælivs An- 
toninvs Cæsar. 

F a v s T 1 N a femme de l’Empereur Antonin mourut en la 3. annee de l’Empire d’i 
ccluy , laquelle il fit deifier 6c çanonifer entre les Deeffcs. Iulius Capitolinus. 

Thelesphore, ayant rcceu tcfmoin Eufebc liu. 4. de l’bift. Ecclef. la couronne de 
martyre : 6c comme di& Onufrius le 6. ioui: de Ianuier ( nonobftant qu’il tient que ce fut 
lan 138. de noftre Seigneur ) Higinius natif d Athènes, qui auoit elle auparauant Philo- 
fophe, fut efleu pour gouucrncr l’Eglifc Romaine âpres Juy. Laquelle charge on tient 
qu’il exerça enuiron l’efpacc de 4.ans,& fen acquitta,au dire de plufîeurs,aflèz fidelemct 
neantmoins que la pcrfccutiô le fit retirer 6c cacher en des caucrncs 6c cachettes, cfquel- 
Ies il efcriuit vneEpiftre qui traide de Dieu# de l’Incarnation de fon fils. Car il cftoit 
de ceux que le poète Mantuan eferit auoir habité es cachettes des forefts larges 6c am- 
ples. 6 

I v s t 1 n Philofophe chreftien 6c martyr, compofa vn lïure pour la defenfe des Chrc-| 
ftiens,quifutprefcntc à l’Empereur Antonin. Eufcbc. J 



Vu Monde. 


+Z69 


| DelefmChriJl. 144 


f 


Empereurs . 4 . 


Olympiade . 


430.1. 


Papes. z 


1 . 


DeRome. ■* 893 



M. Padvcavs Syllooas Priscinvs, 6 c T. Boenivs Severvs 
Confuls. • * 

Valent in 6c Cerdon difciples de Simon, & de Satumil, fe cranfporcercnt fouzlc 
Pape Higinius à Rome pour y fcmcr& publier leurs erreurs, defqucls Cerdon ayant efté 
inftitué en la dodrine des Stoiciens affermoit , qu’il y auoit deux Dieux principes 
de toutes chofes , l’vn des bdnjnes , l’autre des maüuaifes. Itcnj que Iefus Chrift 
n’auoit efté engendre en la Vierge , qu’il n’eftoit apparu realcmeht en chair, ains 
feulement en fantofmc. Reiettoit au refte le vieil Teftamcnt , 6c fi nioît la refurredion. 

, _ rrr iiij 
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Iuftin Martir,Clemens Alexandrin ,Ircneeliu. 2.3.4. Thcodorcc, Epiphanius liurei.to- 
mc3.Eufcbc.On tient aufli que Marius &lesColorbaficns auoient vogue au meftne téps, 
Icfqucls fuiuoient mcfmes opinions qucles prccedens,& en tenoient quelques autres par- 
ticulières. 

Estant Antonin Empereur adoucy enuers les Chreftiens par les rcmonftrances de 
pluficurs fain&s perfonnages de ce fieclc,fit ccfler laperfecutio cfmcuë àl’cncôtre deux, 
&: à cefte fin enuoya lettres en Afic. Eufebc. 


Du Monde. 4270 | D e Iefus Chrijl. 143 j Empereurs. y 


Olympiade. 1 | Papes. 3 | De Rome. 894 


L. Cvspivs Rvffinvs, & L. Stativs Qv a d r a t v s,Con(uls. 

Environ ce temps les Bretons d’Angleterre fe rebellèrent contre l’Empire Ro- 
main. A caufe dequoy l’Empereur Antonin leur fit faire la guerre par Lollius V rbicus fon 
Lieutenant, qui obtint vittoirc d’eux: &: fit vnc autre grande muraille ou rempart, pour 
tenir les prouinces fubje&es aux Romains en feuretè contr’cux.Iulius Capitolinus. 

Héros eflcuEucfquc d’Antioche tint le fi.lieu apres les Apoftrcs en fon Egide, par 
l’efpacc de *7. ans. 


Du Monde, 4171 | De IefusChriJl. 144 | Empereurs. 6 


J " Olympiade. 3 Papes. 4 j De Rom*. 893 


C. Bellicivs Torqv,àtvs, & T. Clavdivs Atticvs Hero- 
DE$,Confuls. 

L e different de la célébration de la fefte de Pafqucs fefmcnt en ce temps en la ville de 
Laodiececn Afie,cftimanslcs vns qu’il la falloit célébrer le i+.iour de la Lune à la mode 
des Iuifs, les autres non. 


Vu Monde. 427a | De IefusChriJl. 145 | Empereurs. 7 


Olympiade. 4 | Papes. I j DeKome. 8 96 


Lollianvs A v itvs, & C. Gavivs Ma xi m v s,Confuls. 

P I v s premier du nom, natif de la ville d’Aquilce en Italie, fut apres le trefpas d’Higi- 
nius fai & pafteur de l’Eglifc Romaine:laquelle il gouuerna l’efpace de n.ans , félon Eufc- 
bc en fa Chronique; combien qu’il en eferic ly .en fon hift. Ecclefiaft. Damafe, 19. ans, 4. 
mois,3.iours.Onufriusadiouftey.mois,z7.iour$aux 11. précédons. Mais il référé fon éle- 
ction au r4z.de noftre Seigneur. Enquoyic ne l’ofe cnfuiurc , à caufe que ie ne voy point 
que fa fuppuration foit fondée fur l’authoritc d’aucun autheur ancien. L’on tient que ce 
Pius a ordonne, que le Pafqucfuft célébré le Dimanche fuiuantla reuclation faiéte àvn 
fién compagnon } nommé Hermes:laquellc ordonnance toutesfois femble luy cftrcfauf- 
fement attribuccrpource qu’Eufcbc tcfmoignc,que Viétor , qui fera cy apres Eucfquc de 
Rome, affermoiten la difpute qu’il eut aucc les Eglifcs d’Afic , pour la relie de Pafques, 
que S.Picrrc & S. Paul l’auoicnt ainfi obferdé,& fâid obferuer à Rome. 

Marc 8.Euefque d’Alexandrie commença à gouuerner fon Eglife,& y perfeuerapar 
l’efpace de jo.ans. Eufebc. 

Cassianvs auffi i7.Euefquc de Hierufalem prefida 4.ans. 


Du Monde. 4273 De IefusChriJl. 146 | Empereurs. 8 


Olympiade. 231. 1 | Papes. z j De Rome. 897 


» 

T. Ant.oninvs A vg. Pivs pour la 4.fois,& M. Ælivs Antoninvs 
.César pour 2. fois Confuls. . , 

Me s 0 m e d e s Poëte Lyriquc,Taurus Bcrithius Philofophe Platonicien , Arianus de 
NicofncdiCjMaximusTyrius, &Bafilides Philofophcs illuftres eftoient en bruit en ce 

fiecle: 
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fiecle: Icfquelsondid aulfiauoircdc prcceprcursdcl’Erapereuf Ve rus. Eufcbc. 

O v t r K Icfquels furent aufii en renom Vinidius Vetuÿ, Saluius Valcns,Vo|ufius Me- 1 
cianus, Vlpius MarceHus 6c Iabolcnus, Iurifconfulces. Du coofcil 6c fçauoir defquels 
l’Empereur Anconin feferuoit à faire Tes décidons de droid. Iulius Capicolinus. 

- ' i > i - - . ■ juiÿi T -ju ■ — ■ 1 > wn " ■ !■■■■ > u., y r i 

Du Monde. 4174 | ' Ve Iejut chrfi. J47 | Empereurs. 9 

Olympiade* a | Papes. 3 | Ve Rome. 89$ 

■ rr iiHüj i mn-rl ijtrrt ii jiixi i n r" ""t * n n , — " ■«■ u i ■■■ . ; . . t > 

Efcvpjvs C la y* s, pour la i.fois Cçnful, aucç Cm. Çï.avdjvs Se. 

v?iys, 

S p v it lcfqnçl* Seueruf qwifiitaprcs Empereur nafquir le «B.d’Auril/eJon ÆÜus Spar- 
tianUfc.flW* <cpqunç did Dion ) 69. ans, 7. mois,i j.ioury& foiç dçccd.é le 4.4c 

Feurw, ilhmw qu’il fou: np J’anneç precedente, ou que ce Confulaç/oif txanfpbfç , $ 
qu’il ait vefeu 9. mois lé.iours, oucrelcs 6 4. ou 6 5. ans. 

M a rx i 4 » : wdf du paya du Pont, fils d’vn Eucfquc , pftant ebaflede fon pcrç,pour 
quelque crime qu’il auoic commis, fen alla à Rome, ou il fc fît difciplc de Çcrdon.-lcs hç- 
rcfies duquel coucesfois il diuerfifia de quelques opinions : car il confticua crois Dieux , le 
bon, le iufte, |é m^UMais ; .u?ais il faccordoic de la plufpart de fes autres fierçfies, non 
' feulement auccdcdid Cerdon, ma» aufii auec celles des Gnpftiqucs, de Y alentin t 6c de 
Menander. Scs difciplcs furent Lucanus, FlorinuS, Blafto, Apelles,Photmus , Hcrmo- 
gcncs, $afilitus Pracpo,Pytho. Irçnee, Epiphanius liu.i. tome 3. 



VuMondf. 4*7f j 


Vf lefmsÇhrfi. 


148 | Empereurs. 


10 


Ofympùde. 3 | 

■wr* — r .: tt-i 


Papes. 


4 | Ve Rome. 


8 99 



M. Valbrivs Largvs, 6c M. Valerivs Mbssalinvs, Confuls. 

L’E m p ER e v r Antonin traidoit fi doucement les Prouinccs de Ton Empire, ne vou- 
lant pas qu’ellesfitflcntfoulcçs ny opprcflccs d’exadions extraordinaires , ny par leurs 
Gouuerneursj~qû*çUcs ne furçnt iatnais en fi grand aifeny opulence & affluence debiés 
qucfouzluy. ïtriius Capitol* 

t M» . A m t 9 n J M v s qui fût apres Emppreur , efpoufà Fauftine fille de l’Empereur 
Antonin,auec laquelle il receut la dignité de Tribun du peuple. Iulius Capicolinus. 



Vts Manie. 4176 | 


i VsiefmChnfi. 149 


Empereurs. 


II 




Papes. f 


VeRome. 


900 



C. Belliciys Torqxatvs, 6c M. S.alvivs Ivlianvs, tous deux 
pour la a. fois Confiils. 

Les Maures *yansfaidnpon&e de rébellion contre les Romains enuiron ce temps, 
furent tcllcmct menez parleurs gouuemeurs.quc force leur fut d’enuoier demader paix à 
l'Empereur: lequel Au fil npngucrçs loing de là reprima par {es Légats 6c Eicuçcnans les 
entreprinfes 6c aggrc (fions que les Germains 6c Daciens faifoient fur l’Empire , 6c lés re- 
! bel! ions des luify cnfemble tes cfmotions qui f eRo.ieat efleuees en Achaie 6c en Egypte. 
IuliusCapicolimw. .i. -■••r • jj 

* Du Monde. 4177'j^ Ve IefM chrifi. 150 j Empereurs. îï " | 

_ ^ — — ~ - . . »-*,.■ T — ! 

Olympiade. 131.1. | Papes . 6 | Ve Rome. 901 i 

‘ . ( . . , ; ' . 

Ser. Cormej-ivs Sçipio Orphitvs, 6c Nonivs Prxscvs, 
Confuls. 

Crescrns Philofophc de la fede Diogcnique, ou Cynique, viuoit en ce temps: le-! 

■ — 1 .i ra 1 1 U III ■ -. .II., 
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quel cftant quelquefois reprins deluftin martyr de fa gloutonnic , & d’eftre prcuarica- 
ceur de la Philofophie 3 fanima fi fièrement contre luy, qu’il fut en fin caufe de luy faire re- 
ceuoir la couronne de martyre. Eufcbc. 



Du Monde. 4178 | De IefusChriJl. iyi 



Olympiade. 2. | Papes. 7 



Empereurs. 13 



De Rome. 90a 



Romvlvs Gallicanvs, &c Antistivs VETVSfConfuIs, 

E n v 1 n. ô K ce temps Pharafmanes Roy d’Iberie vint vifiter & fàluër l’Empereur An- 
tonin iufques à Rome , ayant en telle eftime fa vertu, qu’elle eut plus de pouuoirdcluy 
faire faire volontairement enuers luy, ce qu’il n’auoit voulu ne' pour prières ne pourpre- 
fens, à l’Empereur Adrian. Auquel temps auffi le Roy des Parthes qu’on appclloit Volo- 
gefes,f eftant jette en façon d’ennemy dedans l’ Arménie , f en départit par la vertu d’vne 
feule lettre, que ledit Antonin luy efcriuit.L’authorité duquel eut encore : tel pouuoir en- 
uers lcsLadicns ou Laziens de la Colchide, qu’ils receurcnfvn Roy Pàcorus de fàmain, 
qu’il leur donna. Iulius Capitolinus. - 

Maxim vs tint le fiege Epifcopal de Hierufalcm quatre ans‘aprespùbîius,qui lauoit 
feulement tenu vn an. 



Du Monde. 4 179 | De IefusChrifi. ijî 



Papes. 8 



Empereurs.' 14 



De Rome. 903 



Six. Qvinctii ,evs Gordianvs, U S ex. Qvinctilivs Maxi-I 
m vs,Confuls. 

La couftumcde célébrer entre les Chreftiens la mémoire des Sainâs, qui auoïènt 
fbuffert martyre , &<lc faire tous les ans des aficmblees folemncllcs fur leurs fcpulcfires , 
femble(commeon congnoift par les eferits des anciens) aüoir pris fon commencement 
en ce temps. • ■ : t • .1' I 



Du Monde 4x80 



De IefusChrifi. 135 : "j" ' Empereur; ’ iy 



Papes. 9 ] De Rome. 904 



Sex. ÀCILIVS G L AB*. IO," & C. VALERIVS OWéit’vs Veria- 
NV's,Gonfuk. ; nt; . i,i> 

Pt'dLOMEE natif d’Egypte, prince des Aftrologucs, florifloit en ce temps : lequel 
efte le premier quia le plus doâement& diligemment ^ipliqué les^craonfhrawons d 
l’Aftrologie en la Grcce,& demonftre plus clairement les iqftrumpns. inucnçez par,Hip-i 
parchus. 



Du Monde. 4281 J De IefusChrifi. 154 | Empereur. 1 6 



Olympiade. 135. 1 j Papes. 10 1 J - De Rome. 90 y : ' 



Brvttivs Presens pour la 1 . fois Conful, aueç M. Antonivs p,vp- 

F IN VS. 

E n v i R o n ce temps l’Empereur Antonio enuoia fccoiïrsaux Olbiopolitains contre 
les Taurofcy thés au pais du Pont , par le moyen duquel les Taurofcythes furent vaincus, 
Sc contrains de rcccuoir tel accord que les autres leur voulurent donner, 

Av.qxel temps auffi Rimetalces cftoit Roy du Bofphofc. Iulius Capitolinus. 
IvtiANVS zo.Euefque de Hierufalem/ucccfTeur dc-Maximus,preûda z.ans. 



Du Monde. 42.82, 



Olympiade. 2 



De le fus Chrijl. I y 5 



Papes. n 



Empereur. 17 



DeRome. 90 6 



L. Ælivs 
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L. Ænvs Avrelivs C æ s au., qui fut cy apres Empereur, &t S s x t i- 
livs Lateranvs, Confuls. 

C e l a d i o fuccefleur de Marius au fiege Epifcopal de l’Eglife d’Alexandrie, preGda 
14. ans. 



Du Monde. 4x83 



DelefitsChriü. 1^6 



Papes. 



Empereurs. 



De Rome. 



C. I v l i v s Severvs, &M.Rvffinvs S a bi nia nvs, Confiais. 

Pi vs apres auoirgouucrnéreglifc Romaine xj.ans, tefmoin Eufebe en fa Chroni- 
que fut martyrifé pour le nom de noftrc Seigneur: & Anicetus natif de Syrie, mis en ion 
lieu, lequel gouuerna (tefmoin Nioephore Uu. 3. ch.ij.) l’Eglife Romaine, vacquantfoi- 
gncùfemcnt au miniftere de la parole de Dieu, rcfpacc,commce(crit aufli Eufebe enfon 
hift. Ecclef. d’enuiron xj.ans, aufqucls d’autres adiouftent j.ou 4.mois.Mais Onufrius en 
retranche 3. de 10. qu’il luy donne. Tant y a que tous tiennent qu’il a vefeu fouz l’Empe- 
reur Antonin. On luy attribue , comme aies prcdeceflèurs,fes côftatutions, qui lont pref- 
queles mefmes quon auoit attribuées à Anacletus, touchant la cheuclure de la perru- 
que & de la barbe des Preftres, la confecration des Eucfques : lefquclles ordonnances 
ils difent auoir efté puis apres confermees par le Concile de Nicce. 

V n e femme nommee Marccllina , fuiuant l’hcrefic de Carpocrares,vint en ce temps à 
Rome, o u elle empoifonna plufieurs de fon venin : les fc&atcurs de laquelle f appclloient 
Gnoftiques. Irenee liu. 1. ch. 14. 

Cass ia nv s furie ai. Euefque de Hicrufalcm, apres Iulianus,qui preGda a. ans. Epi- 
phanius toutesfois tient , que Caffianus fut fuccefleur de Marcus, & pcedeccflcur de Pu- 
blius, & Maximus deuant Marius. 



Du monde. 4284 



De IeJusChriJt. 156 



Empereurs. 



De R orne. 



M. Ceionivs Silvanvs, & C. Suivi Avgvrinvs, Confuls. 

Environ la iÿ-annce de l’Ëmpirc d’Antonin (félon que recite Epiphanius liu. 1. to- 
me 1. contre les hereGcs, encore qu’Eufebc efcriue que ce fut long temps depuis l’hereGe 
des Cataphrygicns, di&e aufli des Montaniftes, & Pepuziens, prit là naiflance au pais de 
Phrygie, par vn nommé Montanus, qui en fut autheur,qui fe difoit cftrc le paraclet ou S. I 
Efprit. Et pour plus facilement attirer les hommes à fes erreurs, il adioignit à fa compa- 
gnie deux femmes infenfees, à fçauoir Prifcilla, & Maximilla, qu’il nommoit fes prophe- 
terefles. Et puis trouua maniéré d’attirer encore autres c 5 plices& officiers, qui publioiet 
Sc faifoient valoir fes rcfucrics, à fçauoir Theodotc, Thcmifton , Artcmon , .Alexandre. 
Entre autres erreurs on rcprochoit audit Montanus , qu’il auoit le premier impofé des 
loix de icufncr: leurs autres opinions font récitées par Eufebe, Philaftrius , Thcodorct, 
Epiphanius, &Nicephj>re^ qui tefmoignent quelles furent anciennement réfutées par 
plufieurs fain&s pcrfonnàge's j comme Apollonius, Apollinaris, Miltiades,Scrapio, Circ- 
nius, Alcibiades, Caius Aurclius, Publius Zolicus:& que les Pepuziens di&s aufli Quin- 
tilians ou Prifcillians , & Artolyritcs prindrent leur racine des Montaniftes : enfeignans 
toutesfois cela de particulier, que la ville de Pepuza, qui eft entre la Galatiç,&: Cappado- 
cie,eftoitIapurcHierufàlem, &pcrmettans aux femmes d’exercer l’office de Miniftrcs 
en leurs Eglifes. 



Du Monde. 4183 



Olympiade. 2 . 34 . 1 . 



DelefusChriJl. 158 



Papes. 3 



Empereurs. 



De Rome. 



Barbalvs, & Re G VLVS, Confuls. 

I v l i a n v s 11. Eucfque de Hicrufalcm preGda vn an, & eut pour fuccefleur Symma- 
chus, qui dura femblablement vn an : comme aufli fit le fuccefleur d’iceluy nômé Caius, 
ouChaiùs. Epiphanius toutesfois liu.2.tomc 2. contre les hcrefies tient que Iulianus fur 
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7f 6 Première partie 


feulement iufques à la io. anneç de l’Empereur Antonin,&: que fon fueedTeur fut Gaia- 
nus deuant Symmachus. 


Vu Monde. 4286 | DelefusChrijl. 1 59 | Empereurs. 2.1 


Olympiade. 2 | Papes. 4 De Rome, 910 


Flavivs Tirtvllvs, Sc Licinivs S a c e r. d 0 s,Confuls. 


Du Monde v 4187 j DelefusChrijl. 160 Empereurs. 12 


Olympiade. 3 | Papes . J j De Rome. 91c 


Plavtivs Qvinctillvs, & Stativs P Riscvs,Confuls. 

S 0 v z l’Empereur Antonin viuoit & floriiToic Iuftin Hiftoriographc , qui reduiGtl’hi- 
ftoirc vniucrfcllc de Trogus Pompeius^îâquelle il dédia à iceluy Empereur. 


DuMonde. 4188 DelefusChrijl. léi j Empereurs. 13 


Olympiade. 4 Papes. 6 | De Rome. 912 


y 

T. Vibivs Barvs, Sc App. Anniv's B r a d v A,Confuls. 

I v l r a n v s zy.Eucfque de HierufalcmjfuccefTeur de Gaius,prefida y;an$. Epiphanius 
touccsfois tient que Gaius vint iufques à la 8.annec de l’Empire de M. Aurelc. 


DuMonde . 428 9 DelefusChrijl. 162 | Empereurs, 1 


Olympiade. 23$. 1 Papes. 7 | De Rome. 913 


M. Ælivs Avrelivs César, pour la 3. fois, & L. Æiivs AvkilivsCe- 
sar pour la2.fois,Confuls. 

L e sqv,eis auifi apres le trefpas d’AntoninusPius,qui mourut ccftcannee le 7.iour 
de Mars, duquel ils auoicntcftédeiigncz heritiers Si fucccflèurs, entrèrent cnfcmble en 
poifeflion du gouuerncmcnt de l'Empire Romain, qui fut la première fois qu’on le vit 
gouuerner de puiffance cigale par deux Empereurs Auguftes : combien que l’Empire de 
l’vn,à fçauoir de L.Ælius,qui eftoit frère Sc gendre de l’autre, ne dura fi longuement, car 
il mourut au bout desjrp^e a ris. Mais M. Aurelc régna i9.ans , &: xo.ou n.iours , félon que 
tefmoigncnt Dion,Tneopntuis,Alexanddnus,Tertullian,Iulius Capitolinus. Lcfquels 
auiïl récitent auec Iulius Capitolinus, Eutrope, Sc Scxt. Ruifus que la République Ror 
mainc ne fut iamaisgouucrnec par Empereur de plus grande lain&cté de vie, tellement 
qu’il fut plus facile de l’admirer que de le louer : d’autant qu’il fut vray Philofophc , non 
feulement de vic,mais aufli d'eilude Sc d’érudition. Pourcc qu’il ne f adonna pas à fça- 
uoir Sc entendre les préceptes &documcns de la Philofophie, linon que pour rcgler Sc 
former fes mœurs Sc les aâions de fa vie iclon iccux,parquoy fon palais Sc u cour icmble 
tout le temps qu’il vefeut pluftoft vne efcliolc de Philofophie Sc de bônes mœurs, qu’vne 
maifon d’Empereur. Combien qu’il fut auec cela fi excellent en l’art militaire, qu’on efti- 
maceditSext.Ruffusquefiln’euftcfté ne en ce ûeele, que l’Empire Romain euft efté 
iàns doubtc accable Sc ruiné fouz les aggrdfions des Barbarcs.Tous outre-plus conuien- 
nent qu’il defeendoit en ligne paternelle du Roy Niima, &: en maternelle d’vn Roy Sa- 
lcnrinus Malennius fils d’Afummus,qui auoit fonde la ville de Lupies. 

S. Polycarquc EuefquedcSmyrne, difciplc de S. Iean l’Euangelifte arriua fouz le 
Pape AnycetcàRomc, &: conféra auecluy dudifeord qui eftoit lors entre les Egliiès, 
touchant le temps auquel on debuoir célébrer lafeftede Pafqucs. Et pource qu’ils ne 
peurent tomber d’accord en ce poinèt, nonobftant que ce fuftians aucune inimitié ou 
difiènfion,ils conuindrct cnfcmblc, qu’vne chacune Egliie garderoir la couitymc qu’elle 
auoit en cela, auec telle condition que i’vnion des Egliiès Sc Pafteurs n’en feroit rompue: 
pource qu’il n’eftoit pas raifonnablc que pour la différence d’vne ceremonie, l’vnion delà 
foy fuftdiuifce.On tient que pendant le ieiour que Polycarpc fit à Rome, il combattit 
vertueufement contre les herctiqucs,Valentinians,Marcioniftes,&Ccrdoniftcs:tcllemer 

qu’il 
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qu’il conucrtit pluficurs qui eftoient infc&e'z de leurs hcrefies par là prédication , & les 
ramena à la droi&edo&rinc. Ircncc, Eufcbe liu. 3. ch. 14. de l’hift. Ecclef. Au demeu- 
rant , combien que l’accord fut ainfi arrefté entre Polycarpc & Anfcetc, neantmoins 
lcsEuelqucs de Rome qui font venus & depuis principalement Vi&or, ne fo font peu 
tenir de toujours remuer la matière fufdi&e , iufquesàce qu’ils ont obtenu à leur in- 
- tention. 



Vu Monde. 4190 


De IefusChriJl. 1 63 | 


Empereurs. 


Z 


Olympiade. z 


Papes. 8 | 


De Rome. 


9 14 



Q^Ivnivs Rvsticvs, & Vettïvs Aqvilinvs, Confuls. 

L a ville di&c auiourd’huy RufFach, anciennement Rubeacum&u pays d'Alfatie,fot ce- 
lle année fondée par les Romains. Munfter. 

L’emperevr M. Aurcle ; fùt tant addonné aux fciences & à l’cftude de la Philofo- 
phic, qu’il ne defdaignoit de fréquenter les Efcholes,&: d’aflîilcr aux ledures des Philofo- 
phes , nommément de Scxtus Chcrronefus, ncueu de Plutarque, Sc d’Hermogenes, qui 
eftoient lors en grande cftime: encore qu’il fut plus addonné aux Stoiciens, tellement 
que le furnom de Philofophe luy .en demeura. lui. Capitolinus, Dion. 

Vu Monde. 42.91 | De IefusChriJl. 164 | Empereurs. J 

'Olympiade. 3 J Papes. 9 j Ve Rome. 9IJ 

L. Papiriv*. Ælianvs, & Ivnivs P a s t o r, Confuls. 

Vologeses Roy des Parthes, commença guerre celle année ( à laquelle il feftoit ia 
dilpofé dés le temps d’Antoninus) aux Romains, qui dura 4.ans, au commencement def- 

3 uels il deffit yne grande partie de leurs armeesauee le Capitaine d’icelle nommé Ati- 
ius Coirnelianus, qui eftoit grand Gouuerncur de Syrie. Au moyen dequoy il entra de- 
dans fcfSyrie auccVnegrandcpuiirancc. Qui fut caufe que M. Aurele enuoya fon frere 
E. Àüjfélîus en Orient pour conduire celle guerrc:d’autant que les affaires requicret qu’il 
demctftâll Iuy-mèfme à Rome. De laquelle i! fc defehargea fur fes Lieutenans Marcus 
Calftus, ÀùidiusBaffus y StatiüsPrifcus, & Marius Vcrus, par lcfquels Vologefes fut 
vaincu, & fi bien mené, qu’ils le chaflercnt iufqucs en la ville de Sclcucic, & de Ctcfi- 
phonte , lefquelles ils prindrenc &bruflércnt. Et puis paruindrent de là iufqucs au 
pays de Mcdie & de BaDylone: mais l’ Arménie fut reduitte & fubiuguec par Statius Pri- 
fous, àiaquelle au fini donna vn Roy, à l’ôccafion dequoy L.Verus Te fit furnommer Ar- 
menidcie ; P^tthiqué, te Mediquc. Iulius Capit. Eutropc, Zonarc. 

: ^ ; . !• L-r X i ..." 



■''■'VU Monde.' 4192 


| Ve IefusChriJl. Ifij | 


Empereurs. 


4 


. Olympiade. . 4. 


1 P*P ts ‘ > 1° 


Ve Rome. 


91 6 


; . . . * • . • * , ' • . : r 

C. IVLIVS MaCRINVS,: ÔC L. CoRNELIVS 

: " ' ' ' . ' • 


. Celsvs, 


Confuls. 


: Vu Monde. ■ 4193 


| ' De IefusChriJl. \66 : j 

. . 1 


Empereurs 


5 r 


0 (ymf?iadc. 236.1. 


Pipes. Il | 


Ve Rome. 


?*7 



J L ‘s . f* • : 

AlRiMYSo >PjV»EN s, ; Mv G A VIVE O RP H I TVS, Confuls. 
y A vtemps desquels; pluficurs nations de la Germanie comme les Marcomans & 
Cattie^jfefleuçrêncïfepriodrent lcS armes contre les Romains,entrans aucc vne armée 
ded^iaRBepje.Acâllfcdequoy Aufidius Vidorinus fut enuoié contrc-cux , auec armée 
par rEmpcrejar a^cOimpagncdcplufieurs autres Capitaines : Qui ne firent quafi autre 
choie par plufieurs années que pater à l’effort des Barbares, attendant que la guerred' 0 - 
rientfoÂtotalemcnt mile à fin . lui. Capitolinus. 

Ç a p 1 t o- z6. Euçlque de Hierulàlem, fuccclfeur de Iulianus,prefida j.ans. 

fff 
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7j 8 Première partie 

Egcsippe Hebrieu de nation & Hiftoriographe, lequel a eferit de la guerre des Iuift 
corne Iofcphc,florifIbic en ce téps,& vint à Rome fouz le Pape Anicetc,où il demeura iuf- 
ques au tcmpsd’Elcuth cre. Eofe b c 1 i . 4 .de Vhift.Ecd.Scs contemporains furent Bardefa- 
nesdeMcfopocamie,Rhodo d’Afie,Mufanus,&: Modeftus,pcrronnagesdc grand fçauoir 
& pieté, qui réfutèrent fort viuement les herefies de Marcion , nommément Modcftus , 
lequel Eufcbc afferme auoir cite le fécond aucc Irenec qui ont touché plus au vif, & ma- 
nifcftc les erreurs &fallaces dudic Marcion, 



Du monde. 4x94 | 


De IefiuChriJl. 167 


| Empereurs. 


6 


Olympiade. 2. 


Papes . 1 


De Rome. 


9 18 



S erv i livs Pvdbns, & L. Fvfid'ivs P o l z i o,Confuls. 

S o v z lefquels Commodus Antoninus fils de l’Empereur M. Aurcle fut déclaré Ccfar 
par fon pere, encore qu’il fuit fort icune.Ælius Lampridius. 

Lis Bretons de la grande Bretagncfe rebellèrent en ce temps contre les Romains. A 
caufcdequoy Calphurnius Agricola fut enuoyé à l’encontre d’eux. 

V N nommé Pcregrin Philofophc,fe jetta publiquement , & brufla dedans vn feu en la 
ville de Pile, par vnc furieufc & fotte orientation. Eufcbc. 



Du Monde. 4193 j 


DelefusChriJl. 16% | Empereurs. 


7 


Olympiade. 3 


Papes. l ] De Rome. 


9 19 



L. Av *.,1 livs Virvs Ave. pour la 3.fois Conful,auec T. Vividivs 

QV.ADR.ÀTVS. 

E s t a -N T la guerre Parthiquc appaifec,L. Verus inftitua Marcus Caflius grand gou- 
uerneur de Syrie , & puis f en retourna à Rome, c.ans apres qu’elle eut cfté commencée, 
où il triompha, auec M. Aurclius delà deffai&e des Parthes, félon que Iulius Capitolinus 
recite -.combien que Cafliodore référé cecy au Confulat de Pudens, & Orfitus. Tancy-a 

3 uc Verus citant de retour à Rome,le Sénat luy donna ic à M. Aurclius le furnom de perc 
elcpatrie:qui fut lors que la guerre Marcommanique commença contre les Matco- 
mans peuples de Germanie, laquelle auoitefté fufpendue ti. delayee iufques à la fin de 
celle d’Orient par la prudence des Capitaines, afin qu’on cuit plus de moyen de vacquer à 
icelle. D’autant qu’elle fembla de telle importance, qu’il fut trouué bon que les deux Em- 
pereurs priffent la conduire d’icelle enfcmble.Dion, Iulius Capitplinus,Eutrope. 

Athemevs Grammarien,qui a eferit le Hure des Dipnofophiffcs,qui fcmblc cftrc vn 
autre Pline Grcc,floriffoit au temps de l’Empereur M. Aurelc.aucc Fronto Rhetdricien 
& Orateur renommé, qui fut précepteur de Commodus. Suidas. 

S o t e r natif de Campagne en Italie receut apres le trefpas d’Aniceçus , legopuerne- 
ment de l’Eglife Romaine, fouz l’Empereur M. Aurcle, tcfmoin Eufebe,fcl5 lequel il dura 
audid gouucrnement fefpacc d’enuiron 8.ans. On luy attribue des conftitutions & or- 
donnances ainfiqu’àfcs predeceffeurs: comme celle qui commande aux Nonnains de 
porter voiles fur leurs telles, &c leurdefend de toucher lesornemens fàcrez, comme Cali- 
ces, patenes,corp oraux, &: autres chofcs femblablcs. Audi de ne mettre l’encens dedans 
l’eirccnfoir quand on facrificra,ny d’enccnfcrparmy le Temple ou à l’entour des Autels. 
Dauantage que nul Prcftrc ne célébré la Melle, qu’il n’y ait pour le moins deux pcrfbrmc^ 
prefentes aucc luy, tellement qu’il face le tiers. • 

Encore que l’Empereur Marcus fuft allez débonnaire & bénin , fi cft-ce qu’il com- 
mença enuiron ce temps vne cruelle pcrfccution par toütffon Empiré:' contre lCs Chfc- 
ftiensau moyen de fcs cdids:durant laquelle y eut vne infinité’ de fàng efpandu pour le 
nom de IefùsChrift, tantes Gaulcs.qu’cnl’AGe; où Polycarpe Euefque de Smyrne qui 
eftoit difciplc des Apoftres, citant fon aagé,& ayant fcruy à l’Egfifc l’efpacc de Té.-àrw oü 
plus, fut bruflé tout vif, Sc Iuftin parcillcmcntfurnomrqé Martyr , receut courônfie de 
Martyre auec Pionius:& en la caule Iulius Euefque de V ienne,Photin Eüefque de Lion, 
accompaignez d’ Attalus,dc V elius Epagntus,& de Blandina, & de pluficurs autres, fou£ 
frirent fort conflâmenc pour la mefine querelle. Mais de leur fang la religion Chrtfticnnc 

arroufec 
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arroufec prenoit plus forte racine, & croiffoit d’auantage, moyennant aufli la do&rinc Sc 
bon exemple des fàin&s Sc excellens perfonnages, mcfmcmcnt des difciples des Apo- 
flrcs qui viuoient encore pour lors. Eufebe en fà Chronique, Sc en fon hifb Ecclef. 


Du Monde. 4 Z9<> j De jefus Chriji. 169 f Empereurs. 


8 


Olympiade. 4 [ Papes. 3 1 De Rome, 


920 



i L. Vettivs ou Vbt^itvs Pavlvs, Sc T. Ivnivs Montanvs, . 
Confuls. <• 

( Vne pcftilcncc furucnuë en la cité de Rome, retarda les deux Empereurs de parcir,qui 
cftoient préparez pour aller à la guerre contre les Marcomans. Laquelle peftilcnce auoit 
cfté apportée de l’Orient. Cependant la guerre Marcommaniquc caufa vne telle crainte 
aux Romains, que les Empereurs firent purger & expier la cité de Rome par plusieurs 
nouuelles cérémonies & facrifiççs, en intention d’appaifer l’ire des Dieux contre les Ro- 
mains. 

A g r.ippin vs ou Agrippa, io. Eueique d’Alexadric, gouuerna fon Eglife douze ans. 
Auquel temps au/fi Maximus fut dieu aptes Capito pour pafteur de l’Eglifè deHieru- 
(alcm, laquelle il gouuerna 3. ans. 



Du Monde. 


41 66 ( 


De lefus Chriji », 170 j 


Empereurs. 


9 


Olympiade. 


237.L j 


Papes. 4 | 


De Rome. 


921 



Sosivs Priscvs, &: Cælivs Apollinaris, Confuls. 

Envi b. o n ce temps Furius Vi&orinus, grand Maiftre du Palais Impérial, fàifànt la 
guerre aux Marcomans, Rit auec la moitié de fon armée taillé en pièces par eux,tefmoin 
Iulius Capitolinus. Auquel temps aufli fembleeftreaduenucequc Dionefcrit, que les 
Celtes d’outre le Rhin, par lefquels il entend les bas Alemans ( car il diéfc qu’on appelloit 
feulement les Germains ceux qui habitoient les hauts pays de Germanie) fprtans de leurs 
pays en grande multitude vindrent courir iufqucs dedans l’Italie : où ils firent de grands 
dommages aux Romains. Qui fut caufe que les Empereurs enuoicrcnt contrc-eux Clau. 
Pompeianus, & P. Ælius Pertinax, lequel fut cy apres Empereur, qui fe portèrent fi ver- 
tueufement en ccftc charge , qu’ils rcchaflerent honteufement l’cnnemy en fon pays 
apres l’auoir deffaid en vne grofle bataille, où furent mifes à mort plufieurs femmes com- 
batans toutes armées auec leurs hommes, les corps dcfqucllcs Rirent trouuecs entre lés 
morts. Et pburccque Iulius Capitolinus en la vie dudit Pcrtinax, dit qu’il deliura par la 
vaillance les Rhçties Sc le Noric de l’opprcfllon des ennemis, en faucur dequoy il fut dc- 
lignéConful j>âr l’Empereur M.Aurdc, il nousafcmblé que celàfefitcn lamefme guer- 
re dont a parlé Dion:à laquelle ie référé pareillement pc qu’Ælius Spartianus en la vie de 
Didiüs Iulianus qui fut encore cy apres Empereur, tacomptç qu’iccluy eftant Gou- 
ucrneur&: Lieutenant pour l'Empereur en la Gaule Belgique , vainquit Sc rcpoufiàlcs 
Cbancichs, peuples habitans auprès de lariuicre d’Elbe, qui cftoiét venu courir iufqucs 
dedans fa prouincé. En fauéur dequoy il mérita le Confulat qu’il luy fut permis d*cxer- 
cer avec PèrtinaX. Or combien qu’OnuRius ait cftimé qu’ils Ruent du nombre des Con- 
fuls extraordinaires en la dernière anhee de l’Empereur M. Anrcle , fi eft-cc qu’il y a bien 
apparence qu’ils leEurcnt plufieurs années auparauant. D’autant que Iulius Capitolinus 
déclaré exprefiement, que Pcrtinax fut apres la mort de Caffius qui fe voulut cy apres fri- 
re Errtpereur en Syrie , rcüocquéd’iccllc, &:enuoié à la garde des limites du Danube. 
Après laquelle charge il Rit encore fai&gouuerneur des deux Moefics|, Sc depuis aulfidc 
la pacte. Où il Ce comporta fi vertueufement, qu’il mérita de paruenir au gouucrncment 
de là Syrie: le tout! apres qu’il eut elle Conful&rdcuantletrefpasde l’Emperçur M- Au- 
rele. De ces tcfmoignagescy,fignammcntdcceluy de Dion, fe cognoift qu’il n’eftoit 
encore en ce fieclccy aucune mention des François ny des Alemans. Mais pluflofl cefh 
diftinétion qu’il nous donne des peuples de la Germanie en Celtes Sc en Germains, nous 
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huct douter qu'ils elloient jadcllors dtuilez comme en deux ligues & fociercz fouz ces 
deux noms-là, lcfquels furent polfiblc changez cy apres en François & en Allcmans. 

A s i a h v s Eucfque de Sardis en A fie , prefenta vnc apologie pour les Chrclticns à 
l'Empereur Antonin. Eufebc. 

Theophiu 7. Eucfque d’Antioche fut ordonné celle année, & prefida 8. ans. Les 
eferits qu’ils a laiflfez apres fa mort,rédent tefmoignage fuffifant qu’il a clic doüé de grads 
^excelles dons de Dieu.CÔbien toutesfois qu’il fcmblc auoir vacillé en quelques points 
de la dourine Chrefticnne. 
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Première partie 



Du Monde. 4298 


| De le fus Chrijl. 


17I f Empereurs. 10 


Olympiade. z 


| Papes. 


3 ( De Rome. 91Z 



M. Avuelivs Severvs Cethegvs, &: L. Ivlivs C larv s.Cônfuls. 

L EsMarcomans,qui habitoient(commc on ellime)lors le pais de Boeme^atîicz des fa- 
zigiens & d’aucuns autres peuples demeurans dc-la le Danube où il eft appelle Illcr , fag- 
grandiflans toufiours par les vidoircs qu’ils obtenoient fur les Romains , & fur leurs voi- 
fins qu’ils auoient chafifez de leur païs,mcfmetnent qu’ils venoient courir làns crainte iuf- 
ques es Pannonies & en l’Illyric, firent partir les deux Empereurs tous enfemble pour al- 
ler contr’cux.Ce qui eut telle efficace, que le fcul bruit de leur venuc,encorc qu’ils ne fuf- 
fent arriuez que iufques à la ville d’Aquilce.fit rebroufler chemin à plufieurs des Rois de 
leurs ennemis auec leurs peuples en leur païs.Et que les autres , afin de refaire facilement 
leur paix,maflacrcrcnt les autheurs qui les auoient embarquez en celle guerre, enuoyans 
demander pardon de leur faute ,enfcmblc aulfi que les Quadcs , cftant leur Roy mort, le 
j ÇM 4 »^ fournirent à ne receuoir aucun autre Roy que ccluy qui leur feroit nommé par les Em- 
r — iHp Crcurs# Ce q U j n’cmpcfcha toutesfois qu’ils ne pafTafTent outre contre l’aduis de Lucius! 

Verus, qui pour fes voluptez aymoit mieux ne fellongner d’Italie. Tellement qu’ils par- 
Suindrcnt en l’IUyrie & en la Pannonie, d’où ils ne partirent qu’ils ne les euflent pacifiée sic 
mifescncllatdefeureté. Iulius Capitol. Dion.^ 

T a t 1 a n v s d’Alîyrie, homme de grand fçauoir és fciençes Grecqucs,leut premiere- 
Ky '“.“^’^jment l’art d’oratoire publiquement à Rome:&puis fut inllruidcn la religion Chrcllicn- 
nc par lullin Martynqui le fit fi bien verfer en la ledure des Euangilcs , qu’il rédigea les 
quatre en vn volume, qu’il appella l’Harmonie Euangcliquc. Et compofa outre cela vncj 
oraifon fort elegantc(qui le lit encore auiourd’huy)côtrc les Gentils, qu’il appelle Grecs, 
pour la defenfe de la religion Chrcllicnne.Mais apres que lullin fut dcccdé,il fen retour-J 
na de Rome en Oricnt,où il le précipita en des opinions damnablcs , qui elioient en par-| 
tiefrippccs & ramaflees de plufieurs autres hercfics, comme des Gnolliqucs, Valcndnics, 
Marcionillcs & de Saturninj en partie proccdccs de fon propre crcu. Entre lcfquclles, 
Icelle propofition fut ficnnc,qu’Adamclloit damné perpétuellement £ caulè de fon of- 
fenlc.Et que c’clloit péché de manger d’aucune çhair de quelque animal que cefull. De 
forte que ceux de la le de ne mangeoient d’aucune viande qui eufleu amc,& ne bcuuoietj 
de vin. A caufc dequoy vnc partie de ceux qui en firent prorçlfion , fe couurans d’vn nom 
honneflc,& plein ac modeftic (toutesfois cxcogité pour auec plus grande licence le def- 
border en vices &c ordures)lè firent appcllcr Eucratites , c’cll à dire , Gens d’abllinence J 
qui adiouflerent encor au comble de leurs erreurs , la condamnation du mariage , qu’ilsj 
diloientcllreinllitutiondiabolique.Aupardcirusde ce Tatianus , & de les Eucratites, 
Jfourdirent encor apres d’autres rameaux de fedesidont l’vne fùtdidedes Hydroparalla- 
tcs,pourcc que les ledateurs d’icelle prelcntoientdel’eauau lieu du vin en célébrant la 
Cenc:Et des Scueriens,à caufe d’vn Seuerus qui en fut autheur : lequel toutesfois aubit 
d’autres interprétations particulières de l’cfcriture que Taticri. Car il rejettoit les eferits 
de laind Paul,& entretenoit vnc certaine fille,nommeePhfiumena,laquclleil difoitcllre 
diuinement inlpircc,& auoir coullumc de l’aduertir par diuinàtions & prelâges.Lcurs o- 
pinions au relie font recitees & réfutées par Tcrtullian,Irencc liu.3. & 4. Cjcment liu.dcs 
Stromaccs, Eufebc, Epiphanius liu.i.tome 3 Thcodoret. 

Du 
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L. Septimivs Severvs, pour la z. fois Conful, auec Heremni anvs,ou 
félon d’autres T. Titienvs Serenvs, & C. Scoedivs Natta Pi. 

NARIANVS. 

Av temps dcfquels les Empereurs reprenans le chemin d’Italie à leur retour d’Illyric, 
L.ÆIiusVerus mourut, ou d’vne apoplexie, ou de poifon qu’on ellime luy auoir efté 
donné par u. Aurele à caufc de fa mauuaife vie, ou par Fauftine féme d'iccluy, l’an xj.de fô 
régné, demeurant M. Aurcliusfeul poflefleur de l’Empire : comme vnanimement ont 
eferit IuliusCapitolinus, Eutropius, Sex. Aurelius, Cafliodorus& Zonare: le conten- 
tement dcfquels a plus de poids enuersmoy, querauthoritêd’Onufrius , qui eftime que 
Lucius mourutla 9. année de fon régné : ce qui conuient aufli mieux à l’aage qu’on did 
qu’il a vefeu 42. ans. 

A n t o n 1 n 18. Euefque de Hierufalem, fuccelfcur de Maximus, prefida 4.ans. Epi- 
phaniustoucesfoisliu.z.tomcz.contrelesherefics, afferme que Maximus vint iufqucs à 
laié.annce de l’Empereur Antonin. 

Panætivs natif de Crète, homme fort éloquent, eftoit en bruit en ce temps : & le 
poëtc Oppianus fcmblablcment natif de Cilicic,qui a fort dodement eferit des poifTons, 
ce qu’il nomme Halieutique. Eufcbc, Leur contéporain fut Scæuola Iurifconfultc fort 
renommé, duquel l’Empereur fc feruit en fes dccifions de droid. Iulius Capitolinus. 

D e n 1 s Euefquc de Corinthe, homme de fort grand fçauoir,& d’vne fingulicrc fide- 
ité,& dextérité à gouuerner le troupeau qu’il auoit en charge, comme celuy qui eftoit 
excellemment garny de tous les dons du S.Efprit,dignes d’vn bon Euefquc , flonflon çn 
ce temps, auquel il cfcriuit plufieurs fàindes $c dodes Epiftres, qu’Eufebe appelloit Ca- 
tholiques, pource poffible qu’on les lifoit ordinairement és Eglifes.Quclques»vns,qui co- 
gnoiffent bien que les liurcs de la hiérarchie ne conuicnnent point bien à Denis l’Areo- 
pagite,eftiment qu’on les peut attribuer à cpftuy-rcy .Mais puis que ce liure parle de l’cftatj 
de$Moynes, qui n’eftoit encore introduid en ce fieele , & qu’Eufebe ny S. Hierofme 
n’en font mention entre fes eferits, on le doit rapporter à quelque autre qui ait cftç de 
puis. . 
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Clavdivs Maximvs, &: C’ornelivs Scipio Orfitvs, Confuls. 
A v temps defquels Commodus fils de l’Empereur M. Aurele , rcceut ( tcfmoin Æ- 
lius Lampridius ) le furnom de Germanique; dequoy tputcsfois il ne déclaré point la cau- 
fc. Mais il fc peut faire que le Sénat pour plus gratifier le pere d'auoir heureufement ap- 
paifé la guerre Germanique , donna le furnom de Germanique au fils aufli bien qu’au 
pere. ^ 

Cependant ileft certain que les Marçomans, Marifciens, Hcrmunduriens , S,ar 
mates, Latringiens , Burcohiens , Iazigiens, Quades, V vandales &r Sucues, auec les A- 
lains, Pcncincs, Roxolans, Baftarncs, enfcmblc les autres nations qui habitoient depuis 
les frontières de l’Illyric iufqucs au Rhin, comme ceux qu’on appelloit Sofibcs , Vido 
nalcs , Sicobotes, & tout aufli toft que les deux Empereurs f en furent retournez en Ita- 
ic (comme fils euflent opinion qu’ils n’en deuflent iamais plusrcucnir ) fe mirent de 
complot faid à remuer mefhage toutes cnfemble contre les Romains plusefftcnément 
S c furieufementqu’auparauant, & à leur tailler delà befoigne plus difficile ic plus dan- 
gereufe que la première. Car Iulius Capitolinus & Eutrope difènt, que la guerre, qu’ils 
commencèrent dura trois ans: & fut d’aurant plus pcrilleufc, que la plufpart des légions 
Romaines eftoient peries d’vne pcftilcnce qui auoit couru' par tout l’Empire Romain de- 
puis la guerre Parthiquc : & ne les pouuoit-on pas aifément rcmplire & fupplcer de fol- 
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ducs domcftiques:tcllcment qu’on l’accompara aux anciennes guerres Puniques. A caufc 
dcquoy l’Empereur fut contraind de fc feruir en icelle de ferfz , de gladiateurs , te de fol- 
dats cftrangers, comme Germains & Dalmatiens. Mefmcmcnt auffi d’en prendre luy- 
mefmc la conduide,& de fe tranfportcr en la ville de Carunte à cefte fin. 

I r. e n e e futjlclon le teftnoignage d’aucuns, ordonné Euefque de Lion, apres le trcfpas. 
de Photinus , l’an trczicfme de l’Empire de Marc Aurelc : mais il fut en plus grand bruit 
cy apres. 

V n e femme nommée Félicité, rcceut aucc y.fils quelle auoit,la couronne de Martyre 
à Rome,&: Concordius Preftre à Spolct. 
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M. Avrelivs Severvs pour la 2. fois Confiai , auec T. Clavdivs Pom- 
pe 1 a n vs, qui eftoit gendre de l’Empereur, 

L’emperevr ayant commencé la guerne à fes ennemis, les chafia premiercmét auec 
grande difficulté des Pannonics,les deliurant delà feruitude d’iccux , &puis deffit l’ar- 
mec des Marcomans au partage du Danube:au moyen dequoy il rccouura d’eux le butin 
qu’ils auoient faid furies prouinces Romaines, lequel il leur reftitua.En ce faid toutes- 
fois on tient qu’il perdit grand nombre de fes plus vaillans foldats te Capitainc$,aufqucls 
il crigca des ftatues en mémoire de leur vertu. 

Cependant les autres prouinces de l’Empire ne furent pas moins troublées de tu- 
multes, feditions te rebellions.Car en Egypte f'cfleua vne fadion de foldats nommez Bu- 
colicns ou BucolicicnSjde laquelle furent autheurs vn certain Preftre & vn Ifidore(qu’on 
eftime auoir efté le plus fort te robufte de tous les hommes de fon temps) lefquels fatta-j 
querent de fi rude façon aux Légions Romaines quigardoient l’Egypte, qu’ils les deffi- 
rent. Au moyen dequoy ils fe fartent faifisde la cité d’Alexandrie , fi Auidius Caffiusj 
grand gouuerneur de Syrie ne fuftfuruenüjlcqueltoutcsfois ne les ofa oneques attaquer 
en bataille rangeermais les ayant mis en querelle les vns auec les autres , obtint en fin vi-j 
doire d’eux par eux-mefmcs. iJ 

Lors auffi les Maures vindrent courir & rauager les Elpagnes , mais ils furent en peu 
de temps rompus te deffaids par les Légats te Lieutcnans de l’Empereur. Comme furent 
auffi les Bretons d’ Angleterre, qui fe voulurent de mefme forte efleuer contre leurs gou- 
uerneurs. Iulius Capitolinus,Dion. 

I l fe trouuc toutesfois des autheurs qui rapportent le tumulte des Maures à la 10. 
anneede l’Empereur Marc Aurele. 

L’ h e r e s 1 e de Montanus te des Catdphrygiens fefleua en ce temps, félon Eufebc. 

Bardezanes homme fort dodc,& cloquent en la langue Syriaque , cfcriuir en ce 
temps fort dodement contre Marcion te autres heretiqucs,cncor qu’il fxift aucunement 
infedé de l’herefie Valentinienne. Eufebe. 
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Annivs Trebonivs Gallvs, te Flaccvs, C onfiais. 

S o vz lefquels Marc Aurelc apres auoir dompté la fieretc des Marcomans te des Za- 
zigiens, vouloir encore contre l’aduis de fes amis (qui le confeilloient comme ayant ja af 
fez fait, de fen retourner à Rome) marcher contre les Quades,qui eftoient encore fur 
picdsrtcllement qu’ayant trauerle le Danube, il fetrouua dedans leur pais : où ils le vin- 
drent charger d’ vne fi furieufe façon, qu’il fi.it fur le poind d’eftre luy auec toute fon armee 
deffait . D’autant principalement que tout fon camp apres auoir longuement trauaillé 
te cbmbatu,f’cn alloit périr de foif par faute d’eauë,fi vne compagnie de foldats Chreftiens 
quicftoientdelan.Lcgion , nommez les Meliten’cs, n’euffentpar leurs prières enuers 
Dieu fait autant miraculeufemcnt qu’inopinement defeendre vne foudte du ciel accom- 
pagnée 
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pagncc d’vne groffe pluie, par laquelle il fut non fculcméc fauué, mais aufli tellemet rcui- 
ré qu’il remporta vneglorieufe vi&oirc de l’ennemy, laquelle il eftoit en branfle de pe 
dre. Comme Iulius Çapicol. tcfmoigne & Dion, qui attribue toutesfois ce miracle a x 
Magicien d’Egypte Arnufis. Mais Tcrtullian en Ton Apologie, enfcmblc l’Epiftre dudi& 
Empereur eferite au Sénat de ccfàid, le rapporte aux Chrefticns , qui en faueur d’iceluy 
furent depuis plus gratieufoment tracez. Et en fut aufli la légion par laquelle cela eftoit 
aduenu, nommee Fulminatricc. 

Elbvthbr.iv s, natif de la ville de Nicopolis en Grece , fucceda à Sother au gou-j 
uernement de l’Eglifè Romaine fur les dernières années de l’Empire de M. Aurele, félon 
que tcfmoigne Eufebe liu. 4. de fon hift. Eccl. où il récite, qu’il a tenu lediét gouuerne- 
mentl’efpace de ij.ans : mais il en donne ij. on fà Chronique. Ce qui eft enfuiuy de Pla- 
tine & d’Onuffius. On eferit que de fon temps la perfecution fufeitee par les tyrans con- 
tre les Chrefticns, fut vn peu appaifee : mais que cependant plufieurs bons & fàinâts per- 
fonnages eurent grandement affaire à combattre ceux qui troubloient le repos de l’E- 
glifc, par faulfcs'ao&rincs : mefmemcntlcdi& Eleutherius qui décréta contre Tatien , & 
les Scuericns hérétiques, qu’il ne fàilloitrcicttcr aucune des viandes qui eftoient en vfa- 
ge. Daraafê & Beda liu.i.ch.j. de fon hifLEcclef. auec Ado & Naucler, tefmoignent qu’il 
enuoya Damianvs & Fvgativs àLuciusRoydelagrandBretagnc,quiluydc- 
mandoit des Docteurs pour inftruirefcs fubic&s*cn la religion Chrcfticnne. Laquelle 
parcemoyenfiit toute rccepç & introduidc publiquement au Royaume d’Angleter- 
re. Ce que IcanBalacus Anglois, en fon Catalogue dideftre aduenu l’an de noftrc Sei-J 
gneur 179. Quant aux conftitutions dudid Eleutherius, ceux qui ont eferit des Papes, 
n’en difont autre chofc, linon qu’il pcrmift,quc les Euefques entendroient les accufàtios 
qui feroient intentées contre les Euefques , à telle condition, que rien n’en fêroit definy, 
finon deuant le Pape.. Quant aux autres du Clergé, que les accufations fài&es contre 
eux feroient ouyes par les Euefques, & vuidecs definitiuement . Item que nul n’accufê- 
roit aucun du Cierge deuant autre que l’Euefquc de fon Diocefc.Mais fi l’accufé tcnoitle 
iuge pour fufped, il luy eftoit permis d’en appellerais adiouftent aufli qu’il auroit ordon- 
né, que nul Miniftre de l'Eglife ne fêroit depofé de fon office fans cftre premièrement ac- 
cu fé & conuaincü, & qu’il ne fêroit rien décrété de l’accuféen l’abfcncc d’iceluy . 

E n ce temps Sy mmachus, natif de Samarie, poufle d’orgueil & d’ambition, renon- 
çant la religion Chrcftienncfc fit Iuif,& de defir qu’il auoit de corrompre la tranflation 
de la Bible, qui eftoit rcceuë entre les Samaritains, en fit vne nouucllc toute differente, 
en laquelle il cela par vne malice délibérée plufieurs myftercs de noftre Seigneur.De for- 
[tc, qu’il fomblc par icelle auoir aufli voulu confermer l’hcrcfie des Ebionites , qui debat- 
toient qu’il fàilloitobfêruer la loy àlafàçondcsluifs. Eufebe liu. é.del’hift. Ecclcf.Epi- 
phanius liurc des poids &mefurcs. 

V a l e n s 19. Euefque de Hicrufalcm,fucceffeur d’Antonin, prefida feulement vn 
an. 
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Calphvr.nivs Piso, & M. Salvivs Ivlianvs, Confuls. 

So v z lcfquels M. Aurele ayant (comme eferit Iulius Capitolinus) fàiâ: venir fon fils 
iufques fur les limites de l’Empire du cofté delà Germanie (félon que Ælius Lampridius 
explique)luy fît prendre la toguc virile, le fitadmettre en tous les ordres Sacerdotaux, 
& le defîgna Conflit, nonobftat qu’il ne fuft encore capable de ceftc dignité par fon aage 
Cepen dant comme l'Empereur facheminoit à faire venir de tout à fin la guerre 
Marcomannique & Germanique, atfcc ferme propos de réduire la Marcomannic &: Sar- 
matie en prouince, deuant que de fe déporter, vn faux bruit fut porté de fà mort en O- 
rienf,quifitprcndrelahardieffc àAuidius Caflius grand gouuerncur de Syrie, dcfênS- 
mer Empereur, & de Ce mettre en eftat de réduire tout l’Empire en fà main,ayât efté com- 
me on dit incité, & perfuadé auparauât à ce faire par Fauftinc femme de l’Empereur, pour 
les caufcs que récitent les hiftoriens. Occaûon pourquoy force fut audit M. Aurele de 
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fuperfeder fon entreprife,pour fc traniporter en Afie , où il trouu a le tyran ja mis à mort 
par fes foldats.Parquoy il n’eut autre occupation qu a vifiter les prouinccs Orientales ,& 
puis reprendre fon chemin en ltalie,aprcs auoir perdu fa femme d’vne maladie fubiteen 
ce voyage. Dion, Iul.Capitol.VolcatiusGall.Zonareadioiifte que partant en ce voyage 
par la ville d’Athènes, il inftitua des profefleurs & ledeurs en toutes fcicnccs , leurs aflt- 
gnans gaiges ic penfiôs fur les deniers publics. Au mefme voyage aufli l’Empereur enuoia 
cncxilvnPrognoftiqucur,quifcftoit ingéré de prédire plufieurs choies au temps de la 
rcuoltc de Camusjcommc fi clics luy eurtent efté notifiées par l’infpiracion diuinc. Dont 
nous trouuôs cfcti^Denique & diurn Mar cm eum qui de motu Cafiano vaticinatus erat y & multa 
quaft injhnclu deorum dixeratjn infulam Syrjam relerauit.Et fane non debent impune ferre huiufmodi 
hommes , qui fub obtentu (9* monttu deorum qutedam vel remnàant vel raflant 3 vel feienteseos 
fingunt. 
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T. Vitrasivs Pollio, & M. Flavivs A r e r , tous deux pour la 2. 
fois Confuls. • • 

M. AurcLe eftant de retour d’Orienf triompha a Rome aucc Ion fils Commodus, des 
vidoirespar luy obtenues fur fes ennemis ce it.de Nouembrc,& le i7.du mefme mois ou 
i8.dupreccdenr(carily a quelque répugnance pour ce point en Ælius Lampridius)il 
le fie defigner Conful, ayant impetré difpeufc pour l’aage,& quant & quant déclarer Em- 
pereur Augufte. 

A t t i c v s Philofophe de la fede Platonique cftoit en ce temps en bruit, auec Oncfi- 
critus Grammaricn GrccrCapella, Antiflius & Attcius Sandus, Orateurs Latins. 

Dvlvchïanvs tint apres Valcns le jo.lieu entre les Euefques de Hicrufalem , au- 
quel il prefida 2. ans IclonTheophaneSjCombien qu’Epiphanius cftime qu’il vint iufquCs à 
Commodus. 
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L., Avreliys Commodvs Ave. Sc Plantivs Qvinctielvs, 
Confuls. ’ 

A v temps defqucls Commodus fils de Marc Aurelc Empereur fut fait Tribun du 
peuple aucc luy. Iulius Capitolinus. 

L’heresie de Valenrinus fut en ce temps maintenue & mile en vogue par Florinus 
& Blaftus,qui eftoient Preftrcs de l’Eglifc Romaine. Le premier delquels aflcrmoit,que 
Dieu eftoit autheur de tous maux:& Blaftus vouloir outre cela introduire les fupcrftitiôs 
& oblèruations Iudaïques , eftimant qu’il falloir cclcbrer laPalquc àla façon des Iuifs. 
Tertullian,Clemcns,Eulcbc,Theodorct. 

Estant Théophile Euefque d’Antioche décédé, (qui |jourroitcftre ccluy quieferi- 
uit en ce temps trois liurcs pour la defenfe de la religion Chrcftictmc contre vn Autoly- 
cus qui la calômnioit,fi ce n eftoit qu’il faidmention cniceux delà mort de M. Aurelc) 
luy futfubilitné Maximinus, qui gouuerna fidèlement fon Egliic, au rapport de Nicc- 
phore,l’dpace de ii.ansjou de Thcophanes ij. Au temps duquel furent en bruit Philippe 
Gordinién,Pynitus de Gnidc en Crete,Zoticus Euefque d’Otrcnc,&: Miltiadcs,gens de 
(çauoir,qui refuterent par cfcritslcs erreurs de Montanus. Du temps dcfquels fut aufli 
Àpollinaris, Euefque de Hierapolis en Aûc,lequel Eufebeliurc 4. defon hift.Ecclcf met 
au rang des D odeurs Apoftoliqucs,qui ont laifle ajltes eux tefmoignagc de la tradudion 
des Apoll;res,&: dclafaindcfoy.Onle louëfcmblablcmcnt duzele qu’il auoit d’annon- 
cer la religion Chrcftiennc , pour ladefenfè de laquelle il offrit vn liurc à l’Empereur Ve- 
rus, &couibatitconftammcnt& dodement contre tous les hérétiques de fon temps. On 
tient outre-plus que Mclito Euefque de Sardiscn Lydicfut de fon cempsfquc Tcrtullian 
tefmoigne auoir efté fort cloquent & difère ) lequel prefenta fcmblablemcnt vne 

defenrt 



Digitized by LjOOQie 





de la Bibl hiftoriale. 



7<S S 



dcfenfe de la religion Chrcftienne audiâ Empereur. 
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Vettivs R'VPfvs, & Corne liv s Scipio Orfitv s, Confuls. 

Marc Aurele ayanc enuie de parachcucr la guerre qu’il auoit commencée aux Mar- 
comas & à leurs alliez,laquelle la rebellio de CafEus Iuy auoit fàiclaificr imparfaite, partit 
à ceftc fin cefte année de Rome, menant Ton fils Commode aucc luy, pour fc rendre en la 
Pannonie d’où il nereuinc oneques depuis en Italie. Iulius Capitolinus, Dion , Ælius 
Lampridius. 

Marcissvs 31. Eücfquc de Hicrufàlem, fuccefTcur de Dplychianus, prefida 4. 
ans. 
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L* Avrelivs Commodvs AvG.pourlaz.foisConfiil, auec Visfronivs 
Candidvs Vervs. 

L v c 1 v s Roy de la grande Bretagne en ce temps, apres auoir fait introduire publi- 
quement la religion Chreftiennc en ion Royaume, fc démit volontairement de fa digni- 
té, & fen alla prefeher l’Euangile en la Germanie, comme Beda & autres tefmoignentJ 
Combien que les hiftoircs Romaines ne font point mention, que les Bretons ayent eu 
alors aucun Roy. 

Hadrianvs Sophiftc, delà ville de Tyr, auoit enicigné l’art oratoire ù Athènes, a 
uec fi grand bruit, que l’Empereur Antonin le fit venir à Rome fouz gros gages, & fut 
[puis apres Secrétaire du Prince Commodus. 



A 



A 



Brvttivs Præsens pour la z. fois Conful , auec Sex. QviNCTitivSj 
Gordianvs. 

M. Avrelivs Empereur, apres auoir guerroie les Marcomans, Hermuntjuriens, 
SarmatcSjQuades, & Pannoniens, l’cfpacc de j.ans, & iceux preique réduits en l’obeïf- 
fance de l’Empire Romain, & leur pays cnprouïncc, mourut en la ville de sirmium de 
la Pannonie, auant la fin de ion entrepriniê, le i£.iour de Mars, le j8.an, xj. mois de ion 
aage. Defqucls il en auoit régné les 19. &xj.iours: comme nous prouuôns par Dion, & 
Theophilus Antiochenus , quiavefcufouzluy. Encore que Iulius Capitolinus, Scxtus 
[Aurclius & Eutrope n’en comptent que i8.auec l’authcur de fa vie, qui cft publiée fouz le 
nom de Scxtus Chcrfoncfus, qui fut ion précepteur, lequel rapporte aufli fon trefpas au 
mois de Décembre, & à la 6 z.annee de fon aage. Tant y a que fon fils L. Aurelius Com- 
modus luy fucceda au ^ouuerncment de l’Empire dés le mefmc iour. Depuis lequel nous 
comptons, qu’il a régné iufques à fon trefpas l’elpacedeiz.ans, 8. mois, 15. iours: félonie 
tcfmoignage dudit Dion. Quant à ce que Theophilus A lexandrinu s- compte, depuis la 
ditature de Iules Cclâr, iufques au trefpas de V crus 2 $7.ans, il fcnible qu’il n’en faut lire 
que 227. Ce qui conuiendrd fort bien à noftre fupputation. 

r Av refte d’autant que l’Empire Romain auoit efté rendu florifiànt, heureux & fôrtu- 
tné par la vertu &^bonté des Empereurs preccdens,qui l’auoicnt tenu depuis le trefpas 
Mc Domitian, d'autant aufiHetrouua tourné & roulé en vne condition beaucoup con- 
traire fouz les Empereurs, qui vindrent Cy apres iufques à Dioclctian:car il ne fut pas feu- 
lement preique dilfipé, mutilé ou opprimé des guerres eftrangcres & domeftiques , mais 
aufli vilainement diffamé, corrompu & infe&é de la tyrannie, cruauté, &: malheureulès 
complcxions de ceux qui l’eurent en maniement; mais le premier qui entra en ceftc danfc 
fut ledit Commodus, lequel retenant plus des vices de Caligula,de Néron & deDomitiâ, 
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que de la vertu de Ton perc& grand pcrc maternel, encore qu’on euft faiéfc tout ce qu’ii 
eftoitpolfible à l’inftruirc en bonnes mœurs,felailTa fi vilainement conduire par Tes cu- 
piditez&parlcschatouillcmensdcccuxquiluy applaudififoient en fes voluptez, qu’on 
ne vit fouz luy que meurtres de grands pcrlonnages Se bien famez,les maquereaux, bouf- 
fons, gladiateurs, & ceux qui luy fçauoicnt le micuxfornirà fes ordes paillardilcs, efleuez 
aux grandes charges Se dignitcz,& les bons reculez Se déprimez: le palais impérial , voire 
toute la cité de Rome, pollue & contaminée de toutes fortes de paillardifes , d’inceftes, 
& de choies qui le doiucntpluftoft ignorer qucfçauoir. Ce qui ht penlèr & croire qu’il 
n’eftoie pas fils du bon M. Aurelc,mais que fa mère l’auoit engendré d’vn gladiateur que 
elle aymoit.lujius Capitolinus,Dion,Ælius Lampridius auec Herodian, qui commence 
l’hiftoircdefon temps qu’il a comprifc en 8 . 1 iuresau trefpas de M.Aurelc,&: ladeduitte 
iulqücsàla mort des Empereurs Maximus Se Balbinus. 

Ivliakvs xi.Euefque d’Alexandrie, gouucrna Ion Eglife l’elpace de io.ans. 
Eulcbc. 

Vincent, Eulcbc, Peregrin,Potentianus,& Iulius Sénateur, receurent couronne 
de Martyrc,pour le nom de Chrift à Rome. 



Du Monde. 4309 

Olympiade. 14a. 1 



De IefusChriJi. l8i 
Papes . 8 



Empereur. 

I ) e Rome. ' 



L. Avrelivs Commodvs Ave. pour la 3.fois Conful, auec àntistivs 
Bvrrhvs. 

Encore que le parachcuement de la guerre Germanique Se Sarmatique , qui eftoit 'yy 
ja quafi mile à fin,euft elle grandement recommandé par M. Aure}e à fon fils auantfon V 
trefpas, & que les fages Se gens de bien qu’il luy auoit lailfez pour fon côlcil, fclforçaflcnt 
de la mener à vnc fi honnclle pourfuittemeantmoins toutesfois les flatteurs Se mignons 
de cour eurent tant de pouuoir qu’ils le delbaucherent de celle entreprinlc,pour le faire 
retourner à Romeroù il triompha menant auec foy fon Ganimedes dedans le chariot tri- 
omphal. Apres auoir cependant fait paix auec les Germains moyennant vnegrandç fom- 
me de deniers qu’il leur deliura contant, afin de les faire tenir en repos. Dion, Herodian, 
Ælius Lampridius. 

Theodotion natif du Pont , commença à fc faire congnoiltre , enuiron le com- 
mencement de l’Empire de Commodus : lelon que tefinoigne Epiphanius , liu.dcs poids 
Se mefures.Lequel cllant des difciples de Marcion,fc defpita tellement Contre la do&ri- 
nc d’iccluy , qu’il la rejetta , Se le fit Iuif.Puis ayant appris la langue Hébraïque Se les Ru- 
dimcnSjfit vnc tranfiation de la Bible à part} en laquelle il faccorde enpluficurspoin&s, 
aueclatraduâiondcs7o.Intcrpretes,Maisaulfiail celé par vnc certaine malice ^pro- 
pos délibéré plufîcurs myftcres de no (Ire Seigneur, lequel il cllimoitfau rapport de S. Au- 
gullin)cftrc feulement homme, * 

L e Temple de Scrapis en la ville d’Alexandrie fut ccfleannec bruflé. Eulcbc. 



Du Monde 4510 
Olympiade. z 



De IefusChriJi. 183 
Papes. 9 



Empereur. 
De Rome. 



Petronivs M amertin vs. Se M. Vettivs Stlavivs Albinvs 
Rvff vs,Confuls. 

S’ e st a N t Narcifcus Euclquc31.de Hierufalem volontairement demis de là charge, 
vn nommé Ælius(ou lelon d’autres)Dius fut fubllitué en fi>n lieu qui prefida felô Theo- 
p lianes a,ans.Combicn qu’Epîphanius ellime qu’il vint iufqucs au temps de Seuerus. 



Du Monde. 4311 


De IefusChriJl, 184 | Empereurs. . 4 


Olympiade. 3 


Papes. 10 | De Rome. 935 


1 

L. Avrelivs Commodvs A y g. pourla^fois Conful, auec M. Anfidivs 


V ICTOR.INVS, 


Les 
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L fi s nations qui habitent le pays pat delà la Dact,ayaftsptis ks attncS contre les Ro- 
mains furent , fi lourdcmct rcpouficz cnuiron ce temps par Pefccnniüs Niger &Albinus, 
qui iê dirent cy apres Empereurs contre Seuctus, qu’ils en remportèrent vn ftitrueillcux 
honneur, àcc qu’dcrit Dion. Iulius Capitolinus adioufte, que ledit Àlbinus fut enco- 
re enuoic par Commodus contre les Frifons d’outre le Rhin, lefquels il traiâa de toefine 
façon que les precedens. En faneur dequoy Commodus luy voulut donner le filtre aàec 
la dignité Ccfàriennc, qu’il rcfufâ de peur de fetabarqoerauec luy au danger où il eftoit 
parfit ma u üaifè vicmonobftant ailleurs il môflrc que celle faueur luy fut faite par l’Empe- 
reur vn peu auant là mort, lors qu’il eftoit gOuuetfeeUr d’Angleterre . 

I v l i v s Poilus autheur Grec florifloit en ce temps , aucc Maximu s Tyraus Pht- 
lofophe. 

I k e n z e Euefque de Lyon, homme de grande do&tinc, & fiainétecé de vie, qui a do- 
ctement réfute toutes les hcrefies qui ont cfté de fon temps, &c au parauant , floriftbit en 
ce temps. Eufcbc. 



DuMmde. 451 1 | 


De Itjmchfifl. i8y 


■ A 

1 


Empereurs. 


5 


blymphde. 4 j 


Papes. 11 


1 


DtJtvme. 


9* 



M. Eooits MxR.CEi.LVt ou Mautilvs, & M. Papimv* Æ 1 i x- 
mts, Confiais. 

Les Bretons d’Attglctcrte feftûhs remuez, furent fubiuguez St domptes pat Vlpius 
Marccllus. A l’occafion dequoy Commodus fc donna le furnom de Britannique, com- 
me quelques anciennes infcripcionS font foy. 

Æ l 1 v s Lampridus dit que ce furnom luy fût donné par fès flatteurs , pource que les 
Bretons auoient voulu eflire vn Empereur contre luy .Mais Dion afferme que celle guer- 
re foc grande Sd dangereulc, pOurce que les Bretons ayàns rompu le tour qui les IcpAroic 
d’aucc les Romains, & taillé en pièces les côpagnies Romaines qui le gardoienc aucc leur 
Capitaine, cftoient venus rauagdr bien auonc lcsprouinccs appartenantes .aux Romains: 
tellement que ledit Marccllus n’eut pas peu d'affaires à venir à bout d’eux. 

AthiNagor as Philofophe Chrcftich, natif d’Athents, âpres auoir cfté plufieurs 
fois enuoyc en am ballade vers les Empereurs Antonin & Commodus, eicriuit en ce tépS 
en faueur de la religion Chreftienne vn oppücùlfi fort élégant, pour la defenfè de la refur- 
tc&ion des morts. 

Germaniom fuccedantà Diüs en l’Euefché de HiérUlâlein prefida 4. ans, félon 
Theophancs. 



Du Mende. 


..4J 1 ? T 


DclifusChrift. 1*6 | 


Empereurs. 6 


Olympiade. 


141.1 | 


papes. 12 f 


De Rome. 957 



Tr.iar.ivs MAtikHvs, & M. ÀtfkLiVk Metilivs Bradva, 
Confiais. 

A v s QV.E L s Rirent fubftituet plufieurs autres les vns aptes lés autres en la mcfmc an* 
nee. De force qu’ils f en font trouuez 27 . Ce que n’auoit oneques au parauant efté veu.Æ* 
lius Làmpridiüs. Dion dit que Clcander fut autheur enuets luy de cefàift, pour auoir ar- 
gent de ceux qui furent ünfi efieuz. 

E n v r ro n lequel temps au fti fe defcouurit vne confpiration qu’on aooic dreflee con* 
cre l’Empereur, à l’Occafiott de laquelle il fit mourir fa ftibur Lucilla,le mary d’icelle Pom- 
peianus beaucoup d’autres grands petfonnages , tant innocent que Coulpables , aucc 
quafi tous les plus grands amis de feu fbn pererrinftigant à ce faire Pcrennes capitaine des 
gardes Impériales , afin qu’il peuft mieux eftablir fbn authotité. Herod.Dion. 

-- ■ ^ ~ m > l ' - ...... ^ ^ ■ iàu -y “ 

DuMonde \ 4314 J D elejiuChrjfL 187 j . Em pereurs, 7 

Olympiade. 1 | Papes. 13 j DeRdme. 9$ * 
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| L. Avrelivs Commodvs Av g. pour la y.fois Conful,aucc S ex. (ou félon 
d’autres) M. Acinvs Glabrio pour la z. i 

Aîollonivs Dofteur Ecclefiadiquc,hommc renomme en fçauoir,& en la Philo-] 
fophic, réfuta par fes eferits fort dodement les erreurs de Montanus Se des Cataphrygiés. 
j Eufebe. 

L’an 7«de l’Empereur Commodus,Origcnes nafquit en Egyptede père duquel edoitj 
appelle Lconides homme Chredien. Eufebe. 



Du Monde. 4315 


De IefusChrift. 188 ( Empereurs. 


8 


Olymptade. 3 


Papes. 14 | De Rome. 939 



Clodivs Crispinvs, Se Paîirivs Æli an vs,Confuls.< 

Environ ce temps , les Capitaines Kbmains gaignerent quelques belles vi&oircs 
en la Sarmatic fur leurs enncmis:lc(quelles Perennis voulut fauflcmentattnbuer à fes fils, 
qui auoient lors charge en Illy rie. Ælius Lampridius. 

Apollonivs Sénateur Romain , ayant prefentê au Sénat vn grand Hure de la foy 
Chreftiennc,fut par arred d’iceluy condamné Se exécuté à more pour le nom de Chrift. 
Eufebe. 

Du Monde. 4516 De IefusChrift. 189 j Empereurs. 9 

Olympiade. 4 | Papes. 15 j De Rohm. 940 

C. Allivs Fvsciànvs, Se Dvllivs S yll ANVs,Confuls. 

P e R ï N N 1 v s qui auoit eu le premier lieu de crédit Se d’authoritc enuers l’Empereur 
Commodus,& auoit elle authcurdc luy faire commettre plufieurs cruautez & meur- 
tres de gens de bien, Pédant trouué conuaincu d’auoir machiné contre l’edat de l’Empe- 
reur pour faire tomber l’Empire entre fes mains, fut mis à mort. Mais en fon lieu fùtfubro- 
gc Clcader qui auoit edé cfclaue,qui fit encore pis, incitât ledit Empereur à de plus gran- 
des Se énormes mcfchancetez. Hcrodianus,Dion. • : .t 

Polycrates d’Ephcfc, Théophile de Ccfarcc,Palma du Pont,tous Buefquesjgèns 
dcrcnom,floriflbicntcncetemps. ; M , 

Le Capitole de Rome,& la belle bibliothèque qui yeftoit, hireq^bvufi'cz' par le feu 
du ciel. Eufebe. Ï:S., :• 

Gordivs 34,Euefquc de Hicrufàlem fuccedant à Germanio,prefida 3.2ns. 

, 

Du Monde. 4317 | DeleJùsChriJ h 190 j Empereurs. 10 

Olympiade. 14a. I | Papes. I | De Rome. 941 

I 

ÏYLIVS SlLLANVS, & Q^SeRVILIVS S I L L A N V S,Con(uIs. 

Les Gaules Se Efpagnes furent en ce temps mcrueillcufement troublées Se .gaftecs* 
par la témérité d’vn (impie foldat nommé Matcrnus, lequel fedatfait chef d’vne ttouppe 
d’autres foldats vagabonds Se bandolicrs,(c porta en telle forte qu’il Ce trouua en peu de 
temps accompagné d’vnc li grande compagnie d’autres gens ramadez, qu’il eud peu faire 
tede à des armees.En fin toutesfois faduifant qu’il ne luy (croit pas podîblc de durer lon- 
guement en tel edat contre les forces de l’Empire, il (èdifpcrfa auec tous fes gens fidex- 
trement, qu’on ne fçcut qu’ils edoient deuenuz. Et puis (evint rendre à iour nommé 
auec eux dedans Rome,fouz cfpoir de tuer Cômodus au defpourueu, Se d’occuper l’Em- 
pirc.Ce qui fut fi bien conduit,qu’il fcmblc qu’il fud venu à chef de fon entreprinfe , fans 
que (es propres compagnons portans enuie à fa fortune l’allerent dcfcouurir Se faire pren- 
dre. Hcrodian. 

Si P.ScptimiusGetafrcred’AntoninusCaracalIa a vefeuf comme clcrit Dion) 21. 
ans 9. mois, il faut qu’il (bit nay en ce Confulatmonobdanr qu’Ælius Spartianus a eferit 
que ce fut lors que Seucrus Se Vitellius furent Confuls,lcfqucls toutesrois ne Ce trouuent 
au catalogue des ConfuIs,fils n ont çdé extraordinaires. 

I Elevtherivs 
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Elevtherivs décédé enuiron la fin de l’Empire de Comodus, fucceda Vi&or nâ 
cif d’Afrique, au gouuernemcnt de l’Eglilé Romainc,lcquel il exerça au compte d’Eulé- 
be en fa Chro.io.ans, ou fi orl veut rcceuoir la fupputation d’Onufrius n.ans, i. mois,a8: 
tours.- On dit qu’il a efté le premier qui apres la tempefte des perfecutiôns palïécs 
ptiua généralement toutes les Eglifes d’Afic & prouinces voifines, de la communiô 5c fo- 
cicté de l’Eglifc. A caufe qu’elles fuyuoienrvne couftumede ççlebrer la féftede Pafques 
à autre iour qu’on ne la célébrait à Rome ; dont il fut aigrement reprins par Polycrates E- 
ucfqücd’Ephefc, 3c par I renée Eucfquc de Lyon, qui efcriuircnt, que c’cftoic 1 choie indi-j 
gne pour vne différence de ccrcmonic,vouloir rompre la paix & vnion de l’EgWe, laquel- 
le n’auoitcfté rompuëpourla diuerfitc des icufncs : parquoy moins le dcuoic-ellcFcftrc 
pout tcllc'occafiorl. V vicellius hiûoriographe Catholique parlant de ce V i&oricy, ■ di<ft: 
que tous les predcccfléurs ont abondé des grâces du S. Efprit:mais que la chatrapremic- 
rcment commencé décommander en luy,3c puis en tous les fuccelïeurs. -- 

E v s e b i telmoignc aufli, qu’il fit bien colt apres fon aduencmcnt,affemblçr vn Con- 
cile à Rome* par lequel fut refolu , ÔC déterminé que la fefte de Palques lcroit célébrée le 
premier Dimenchc apres la 14. Lune du premier mois desHcbricux. Qui fut caufe quel 
les Euefques des autres prouinces en firent conuoquer à meime fin en leurs Dîoceles^qui 
conclurent Ja plufpart, félon l’arrcft du Concile dç Rome : comme és Gaules, Ircnce E- 
uelque de Lyon : en Achaie, Bachilus de Corinthe : en Afie, Polycrates d’EphefcràCc- 
làrcc en Paleftinc, Théophile :ôcPalma au pays du Pont. Quant aux conftitutions de 
Vider, on luy attribue d’auoir ordonné touchant le Baptcfmc, qu’il feroit célébré le iour 
de Palques: à condition toucesfoTs qu’vn chacun pourroit cftrc baptifé indifféremment, 
ôc en toute eau, 5C en tas de necclfité. Item dlaüoir défendu d’aflifter au feruice. diuin ôc à 
la Ccnc à ceux qui ne fc voudroient recôcilier,ou pour quelque iniure qu’on leur auroit 
faide,ou pour quelque vieille haine. > - ' v • 

Serapion 9. Euclque de TEglilc d’Antioche fut ordonné, félon Eulébc,la lo.ânncq 
de Commodus, ôcgouuernafon Eglilc, tefmoin Nicephorc 2a.ans.T0us tiennent qu’il 
eftoit homme de grand fçauoir,cloquent,de grand zele 5c authotité.De forte que les au- 
tres excellens peripnnages ne fàifoient difficulté de loufcrirç à les Epiftrcs oü çenfures, 
quand il eftoit q^ftion des àïîai/fcs de l’Eglilç, l } r ~. \ 



Du Monde. 


4318 


De Jefm Chriji. 191 


Empereurs. 1 li ‘ 


Olympiade. 


2 


Papes. 2 


De R orne. 942 



L. Avrelivs Commop v 5 Avq. ponrlatf.foisÇonful, aucç Petrohivs 
Septimianvs. 

Vne ancienne infeription qui le veoit entre les andquitez de Rome , tefmoin Onu- 
autres, portant ces mots : Imp. Commodo vi. Et Pitronio Sept. 
A.B.R. - C . De cccxli 11. Kal. Decemb. confcrmc noftre opinion 
,5c que ceftuy-cy commcnçafur la fin de l’an 942. 
crtinax qui fut cy apres Empereur, fut enuiron ce temps enuoyé par l’Em 
c en Angleterre , pour appailér lafedition des Légionnaires 3c des peu- 
effirc vn autre Empereur. 

ns apres la dcftru&ion du temple de Hierufalcm par Titus, vndodeur 
des Iuifs no^Oub^ifiakaddos commença de compiler 5c de réduire en eferit le droift 
Canonique dés luifs, qui ne l’auoit encore efté auparauant. Ce qu’on dit eftrc celle par- 
tie de leur Thalmud ou dç&rinal qu’ils appellent Mifna, lequel quand il fut apheuc ÔC ac- 
comply cy apres, ils nomiqerent le Thalmud Babylonique:pource qu’il fut rcçeu des Iuifs 
de Baby lone. Et les Do&cufsqui fe mirent à illuftrer ôc interpréter la dourine de ce Mif- 
na, furent appeliez Tannaim, dcfquels ce Rabbi Hakaddos fut le premier, 5c Rabbi Ale 
le dernier. Ce que la grade Chronique de Seder Olam attribue à l’an que deffus , 3c 3449. 
de la création du Monde félon leur compte, ôcjoo. du nombre des contra&s* A caufç 
dequoy cela ne peut cftrc attribué à l’an 1&8. de noftre faluc, 

Demetrivs n. Euefque d’ Alexandrie prefida 43. ans : lequel on tient auoir efté 
homme de grand cfprit, fçauoir ôczclc, à l’auançcmcnt dçl’Euangile, De forte qu’il 

ttt 
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fuc le premier qui drefïa,&: fit ouurir vnc cfcholc de Philofophie Chrcilienne en la ville 
d’A lcxandrie.Dc laquelle font yflus plufieurs bons cfprits & grands perfonnages. Et con- 
ftitua le premier profefTcur public, &: fuperintendant,ou re&eur d’icelle,Panthenus hom- 
me fort exercé en toutes fortes de fciences,qui f’acquitta fort bien & longucmct de celle 
chargc:duqucl fut difciplc & fuccclTeur puis apres Clément Alexandrin. Eufcbe iiuçc 6 
hift.Ecçlef . . ) 



Du Monde.. 4319 J De IefusChriJl. 19a \ Empereurs, 



IL 



Olympiade. 3 



Papes. 



De Rome. 



9 45 



M. Aïtilivs Mitilivs Bradva pour la. .1. fols Conful, auco Ca'ssivs 

ApRODfl ANVS. 

A l’occafion d’vne fedition & garbouillc qui felleua à Rome entre le peuple & les fol- 
dats de la garde impériale ,en vn temps de famine, pour Clcandcr,quc les vns dermndoict 
jà U mdrc,comme autheur de tous les maux,& du defordre qui eftoit en l’Empire , les au- 
tres le voufoient défendre, tellement que 'toute la cité eh fut pleine de meurtres & dç 
lang, ledit Clcandcr fut du commandement de l’Empereur mis à mort. Hcrodian. 

Les Temples de Vefta,8c de Paix,lb paiais& vnc bonne parciedcjaville^ fuient con-{ 
foromezpaxfeu. Eufobe. 



Du Monde. 432° 


f De IefusChrifl. 193 | 


Empereurs. 


*3 


Olympiade, 4 


I ■ 4 | 


De R orne. 


944 



« 






y* tr‘ ;A / 
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L. Avrelivs Commodvs Àvg. pour la 7. fois, P. Hïlvivs Pertinax] 

pour la 2t.fqis Confols. 

Ayant Commodus Empereur provoqué pat fes cruautez la haine de tout le monde, 
|fut en fin par fes domeftiques miniftres mcfmcsde fes volupccz, &:par vnc ficnnc concu-| 
binç mbà mort,pource qu’ils dçfçouuritcnt qu’il auoitja préparé la leur (d’autant qu’ils 
ne luy applaudiiïoient pas alfez à fon gré en fes vbloncez.) le dernier iour de Décembre , 
qui fut aufli le dernier de fon Confulat . Eftant le 943. an naturel de Rome ja entré en 
cours,& lçi94.de noftrc Seigneur femblabforçignt, U ill. ans apres le trefpas de M- An- 
toine le T‘‘riumvir,&: de Cleopatra : ainfi qu’a iuftcmçnt compté Clement Alexandrin. 
^“^/^^jAumoyedequoy^’Ecnpircfutparlesmeurtricrsdefcréàfonadioinâ; Hïlvivs Pir- 
t 1 n a x natif d’Afrique.aagé lors de 67.ans,pour caufè de la réputation qu’on auoitde là 
vertu &preud’hommi«Toutesfois que pour auoirefté peu liberal à l’endroit des foldats 
de la garde Impériale, & pour auoir trop toft voulu reformer l’cftat de la République, en- 
Icmblc aufli pourn’auoir fatisfaidàl’efpoir de ceux qui l’auoient fait venir à ce degré, 
cela luy fit perdre ce tiltre,& la vie enfcmble,z.mois,2y.ou 28. iour s apres. Car il fut tué 
par eux félon aucuns le 23. ou folon d’autres le 28. iour de Mars du Confulat cnfuiuantj 
(auquelle946.de Rome eftoit ja encommencé) & M. Did ivsiIvlian v$ en fa- 
ueur de fes dons & promefles mis en fon lieu, qu’il ne garda pas plus longuement. D’au 
tant que lanouuclle de la mort de Pertinax diuulgucc, fit que les Légions Romaines 
efleurent quafi en mefme temps , mais en diuers lieux & prouinces , trois autres Empe- 
reurs, fattribuant autant de prerogatiue Sc d’authoritéqu’aqoict les Prctorians.Defquels 
Pescennivs Niger grand gouucrneur de Syrie, fut par les Légions d’Oricnt làlüé 
premièrement Empereur. Clodivs Albinvs gouuerncur de la grande Bretagne 
par celles des Gaules, & de ladi&c Bretagne.Et L. Septimivs Severvs natifd’A- 
friqucparlcslllyriennes &Pannoniqucs(aufquellcsilcommandoit)lei5. iour de May, 
lèlon Dion, pluftoft que d’Aouft, comme a eferit Ælius Spartianus j à caufo que l’vn & 
l’autre cohuiennent en ce que Didius Iulianus neregnaqucz.mois3. iours, ou 66.iours 
en tout.Parquoy nous rejetions le tefmoignage d’Eufebe, Eutrope, Orole, Epiphanius, 
Caffiodore,Sex.Àurelius &autres:defquclslesvns luy ont donné 6 . mois de régné, les 
très 7.&8.Ce qui monftre aufli qu’il y a vne faute en l’EpitomcdcDion, qui n’a encore 
cité oblcruce de perfonnerôù il dit que furent veuës trois cftoillesà l’entour du Soleil le 
premier iour de Ianuier, quifignifïoient les trois qui vindrent à contefter de l’Empire 
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contre Iulianus , iccluy eftant ja Empereur. Au (urplus l’annce que Pertinax, Iulianus, 
& Seuerus commencèrent à régner, eut pour Çonfuls Q^Sosivs F a x. ç o, &; C, 
Ivlivs Frvctvs Clarvs, Quant ai> temps de l’Empire de Seuerus , nous luy 
donnons auec Dion, depuis le trcfpas de Iulianus qu’on eftime quoir cfté mis à ‘mort par 
lecommandcment du Sénat, le premier iour de luin, 17.3ns y, mois, 3.iours. Les hiftorio- 
graphes tcfmoigncnt, qu’il fut belliqueux, induftrieux, hazardeux , & diligent cq toutes 
entreprinfes, efqiiçllcs il fut fécondé dç ççljcprofperitç, qu’il rapporta l’honneur, tic plu- 
sieurs triomphes à la ville de Rome. De forte qu’on l’cftimoitauoir combattu $:,dc/laid 
fcs ennemis cnchamp de bataille autant de fois que lui. Çcfar- Mais il -entacha, grande- 
ment ccftc gloire par fcs grandes cruautez:tellemcnt qu’il fit dire de luy,qu’d euR cfté ex- 
pédient, ou qu’il ne fuft iamais né, ou iamàis décédé. Son prcdcccileur , à fçauoir Perti- 
nax, fut bien dautrfrcomplcxion : d’autant qu’il cftoit û fççupuleux , &; obferuateur d’c- 
quitc, qu’il ne voulut permettre que là femme fuit appcllce Augufte, &c fon fils Çcfar, fc 
contentant d’atioir cfté contraint! &: forcé de prendre I’adminiftration de l’Empire. De 
laquelle Iulianus fon fucçeftcur qui n’eftoit qu’-vn Iurilconfultc fameux, fut fiambitieux 
qu’il fofa mettre au hazard de l’açhctcr à beaux deniers comptens des fpldats 4e la gardp 
qui l’auoicnt mile &c proclamée en vente. , ... .... ' 

Bacchij-vs Euefqucde Corinthe, homme fort fçauant&d’vnc excellente foy&: 
authorité ( pource qu’il fut le premier au Concile d’Achaie, à caufç du diiferent de la cé- 
lébration dclafefte de Pafques,de laquelle il compofa vn liure ) floriftoit en ce temps. Eu 
febe Iiu.y, • • . 



Vu Monde. 4321 


Ve IefusChrifl. 194 


Empereurs. 


, 

I 


olympiade. . 243 


Papes. y J , 


Dejtome. ■ 


/S 4 ? 
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Pescennivs Niger ayantçftécfleu le premier de fcs trois compagnons, ne pen- 
foit pas qu’aucun deuil apres luy ofer afpiçct- à l’Empirq. Ce qui le rendit fi entenrif à 
falfeurer feulement des Prouinccs d’Orient, qù’il fit trop peu de compte de venir pren- 
dre polfelfion de l’Italie. A caufç dequoy Seuerus fut le premier qui fortit de & prouin- 
ce, &: apres auoirtai&quafi iurer toute l’Europe en fa foy, fors la ville Rjxawum ( qui 
leua lesenfeignes de Niger) fe vint rendre en Italie; qui fans coup frapper fc rendit tout 
incontinent auec la cité de Rome à luy: pource que Iulianus cftoit fi hay dç yous, à 
caufe de ce qu’il eftoit autheur de la mort de Pertinax, &C acheteur de l’Empirc 5 qu’il ne 
fetrouua perfonne qui vouluft Parmcr pour luy: Et que Niger ic Albinus auoient 
trop tardé à enuoyer gens pour y tenir bon pour eux-/ Cependant toutesfois Seuerus 
faduifant qu’il pourroit plus facilement venir à bout a vn feul que de deux tout çnfem- 
blcj&cquel’vnluypourroit autant tailler de befpigne en fon abfenee qu’il en fçauroit 
mettre en œuurc contre l’autre, il enuoya faire de fi belles oilrçs à Albinus, qu’il lé Jaiffa 
fouz la fiance d’icelles endormir en ce qu’il obtenoit là, fans eftcndyc fes pçnfces plus a- 
uant. Au moyen dequoy Seuerus comme tout afleut# de luy, partit dç Romele jo.iour 
apres qu’il y fut entré pour marcher contre N iger , ayant prcallablcment fait deifier Per- 
cinax, félon la faftucufe mode des Romain*, qui eftexpofee par Dion, & fait punition 
de ceux qui auoient faid mourir Pertinax, pour la vengeance duquel il lé difeit apoij: 
pris l’Empire. Hcrodian, Ælius Spart, 

N a r c 1 s s vs fut de rcchcfapres Gordius inftallé au fiege Epifcppal deLJicrufalcm, 
au il prefida encore 20. ans, félon Thcophancs, Theodotus, 



Du Monde. 4312 f Ve IefusChriJi. fÿj Empereurs, 



Olympiade. 



Papes. 



| De Rome. 



9 4 6 



L. S eptimivs Se^ervs Av g. Sc D. Ci. odivs Ceionivs Se-) 
ptimivs Albinvs César, tous deux pour la 2. fois Confuls. 

Seve rvs ayant ordonné des affaires de Rome, &: capitulé aucçClpdius Albinus, luy 
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laiftant lenom de Cefar,paft’a en A fie contre Pefeennius N igerdequel apres plulicurs es- 
carmouches il deffit en deux rencontres deuant la ville de Cy%icum,&c en la Cilicic : telle- 
ment qu’au moyen dcladerniere,ilfùtpris&misàmort.Ce quieuft efté la totale fin de 
lagùerrc,*fansla ville de By^antiam, oùles Capitaines^ le reftede l’armee de Niger fc- 
ftoient fauuez,qui lurent caufe de la faire tenir encore bon cotre Seuere* A caufe dequoy 
il la fit alleir affieger par fes Capitaines, qui furent fi vaillamment fouftenus par les citoyës 
& autres qui eftoient dedans, quelle ne peut eftrc forcée de fe rendre que de trois ansa- 
pres. Herodianus,Dion. j 

Environ ce temps fefleuerent les her coques Theodotus natif de By%antium$c (es 
difciplcs Afclcpiodotus,Apollonides } Hermopilus,&Thcodotüs le banequier: lcfqucls 
on di& auoir pris leurs hcrefies d’vn Artemon, qui affermoit IcfusChrift cftrc feulement 1 
homme ne d’vne Vierge, & plus excellent que les Prophètes. Qui etl l’opinion qu’on dit! 
auoir efté refufciteecy apres par Paulus Samofatcnus.Et pourcc que ccThéodotus fàifoid 
fes efforts de la publier par Rome,Eufebe tefmoigne liure y. ch.i8.defon hiftoire Ecclcf 
qu’il en fut excommunié par le Pape V i&or.Epiphanius liure t. tome i. contre les here-j 
fies adioufte, qu’il eftoit courroycur de fon mefticr,nonobftant qu’il fuft bien inftrui&és' 
difciplincs Grecques:& pource qu’on luy reprochoit d’auoir renié Dieu durant la perfe- 
cution,il fe voulut défendre par la qu’il auoit renié feulement vn homme. A raifondc- 
quoy,il rcjéttoit auffi l'Enaiigilé & Apocalypfe de S. Iean. 



Du Monde. 


4323 


De Iefits Chrijl. 


196 j 


Empereurs. 


3 


Olympiade. 


3. 


| Papes. 


7 \ 


DeRome. 


9 47 



Q^FtAV ivs Tertvllvs, & T. Flavïvs Cli MBNs,Confuls. 

Estant vnc partie de l’armee de Scucrus engagée deuant la ville de By^antitm , qui 
ifatcy âpres di&eConftantinopfc,ilfaduifà de mener l’autre lùy-mefine contre les Par- 
ties, Arabes & Adiabcnicns,le Roy defqucls fe nommoit A bagarus ou Angarus, qui cô- 
mandoit auffi aux OftrœnienS& Barfcniens; értfemble auffi contre le Roy des Atreniens 
nommé Bàrfcmius, à caufe de ce qu’ils aûoient donné ayde & faueur à Niger contre luy. 
De forte qu’il les trai&a fi rudement, qu’il gdigjnâ plufiéurs belles vi&oircs , & conquefta 
beaucoup de bonnes villes nommément Nifîbis fur eux. Airifi que récite Dion, qui décla- 
ré aulfi qù’il eftoit encore en la Méfopotamte, quand By^antmmhxy fut rendue. Néant- 
moins toutesfois Hcrodian afferme qu’il rt etrèprift la guerre Partniquc & Arabique que 
apres kdcffaidcd’AIbinusrmâis il fcmblefeloh Ælius SpartianuS qu’il fit la guerre deux 
fois en Orientjdcuant & apres ladcffaide dudit Clâudius Albinus. Lequel cependant 
defcouurit en ce temps que Scucrus n’auoit aucun vouloir de luy entretenir ce qu’il luy 
auoit promis, à caufe dequoy il fe déclara tout apertement fbn cnnemy, fcdonnantaucc 
lenomdcCcfarletiltred’Empcrcur.Etfit iurer toutes les Gaules & l’Angleterre en fa 
foy. Dion,Herodian. 

Artabanvs fe nommoit le Roy des ParthcS en ce temps, félon Hcrodianüs. Mais 
Dion Zonare l’appellent Vplogcfcs.-qui déclarent auffi qu’il auoit vn frere nommé Ti- 
ridatcs,lequel fe ioignit auec Setierus contre Vologcfes, & puis apres fe réconcilia aucc 
luy.Ilyenaqui penfènt qu’Arrabanus, Vologefcs &Tiridatcs furent trois frères, quife 
guerroyèrent l’vn l’autre pour le Royaume, & que Artabanus l’emporta en fin le dernier, 
au temps de Caracalla, lequel fut aufli le dernier Roy dés Parthes de la lignée dés Arfaci- 
des.En quoy il y a plus de conicdurc que dé certitude. 



Du Monde. 4514 j 

Olympiade. 4 



De JefusChrift. 
Papes. 8 



Empereurs. 



DeRome. 



G. Domitivs Dexter pour laa.foisConful, aucc L. Vaierivs Messa- 
la Priscvs. 

A v temps defqucls l’Empereur Seuerus fit déclarer fbn fils aifhé nommé Baffianus Ce- 
fàr;& prendre quant & quant le nom de M. Anton inus.Puis luy eftât la cité de By^antium 

rendue, 
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raine qu’il fît réduire en forme de village,ramcna fon armee en Italie, où il prift le furnom 
de Parthiquc, Arabique &Adiabcniquc. Fit auffi déclarer Albinus ennemydclaRcpubli-i 
que par le Sénat, &: de là fit palier fo armée és Gaules cotre luy:où elle eut quelque récon- 
tre aucc les Capitaines d’iccluy, qui fut à fon defàuàtagc.Dion,Hcrodianus,Ælius Spart. 



Du Monde. 



Olympiade. 



43*5 






De le fus Chrijl. 198 



Papes. ç 



Empereurs. 



De Rome. 



Appivs Clavdivs Latsranvs, & M. Marivs Titivs Rvffi- 
n v s, Confuls. 

Les forces de Clodius Albinus eftans afTemblccs cnfemble, combattirent larmcc de 
l'Empereur Seuetusdcuant la ville de Lyon, où elles furent deffaides 6c rompues le 
iourdc Mars, auecvn meurtre incroiablc de gens d’vnc part & d’autre : demeurant Al- 
binus occis fur le champ, apres auoir régné es Gaules l’cfpace deg.anSj&quelqucpeu plus 
de 8. mois. Au moyen dequoy Scucrus demeura pofTefTcur paifible de tout l’Empire Ro- 
main. Et puis fen rcuint à Rome, où il fit mettre à mort vn nombre incroiablc de Séna- 
teurs, ou d’autres grands perfonnages, pour ce qu’ils auoient eu intelligence auec Albi- 
|nus , ou iccluy plusfauorifé que luy. Autheurs prccedens. 

Les Eucfques & Dodeurs Catholiques floriffans en ce fiecle,tant en dodrine qu’en 
pieté, eftoicnt,Apion Sextus,ArabianusMaximus, Heraclitus, Panthcnus Rcdcur de 
l’efcholc Chrcftienne d’Alexandrie, & fon difciplc Clemcns Narciflus Euefque de Hic- 
rufalcm , & Polycratcs Euefque d’Ephefe,qui refifta fermement à Vidor Euefque de Ro- 
me, quand il voulut entreprendre fur luy, & fur les autres Eüefques d’Afic en la queftio 
du iourdc la célébration de Pafqucs,& ne fit pas grand cas des menaces d’iceluy , félon 
que recite Euiebe liu.y. de fon hift. Ecclcf. où il tefmoigne, que ce Polycrates le difbit e- 
ftre le 8. de fes anccftres, qui auqicn£cfté flicceffiuement Eucfques l’vn apres l’autre. 

Nonobstant que le'tcnîpsde Carefine fuft en ce temps reccu en l’EgIifc,fi cft-cc 
commccfcrit Eufcbeliu.y.ch.i4. que l’obferuation d’icelle eftoit libre à vn chacun : tel- 
lement qu’Irenec efcriuant au Pape V id or, qui vouloit excommunier les Eglifcs à raifon: 
du difeord de la célébration de Pafques,en parle en celle fàçon.Qui empefche(dit-il)quc] 
nousnepouuionsviurc en concorde, encore que ceux-là fc condüifènt félon leurs cou- 
tumes, comme nous félon les nôtres? Comme auffi foit que les vns ieufncnt feulcmct 
deux iours en la Carefine, les autres 4. autres 10. autres ij. autres 20. Sc autres 40. fans 
toutesfois que cela empefehe que la concorde ne fc retienne entre -eux. 



Du Monde. 



Olympiade. 



Delefus Chrijl. 199 | Empereurs. 



Papes. 10 j DeRome. 



T. Aterivs Satvrninvs, & C.Annivs Trebonivs Gallvs, 
Confuls. 

Les Parties cftimas Scuerus tellement empefehé contre Albinus, qu’il n’auroit moye 
de long temps d’entendre à eux, fetoient remis en pofTeflîon de la Mclbpotamic:&: cfpc- 
rans encore faire mieux, oferent cetc année venir tenter la ville de Nilibis , qui eut été 
en grand branted’etre perdue fans le deuoir quefip La:tus Capitaine Romain à la garder, 
ce ncantmoins ils ne fedefifterent de faire d’autres entreprinfes dedans la Syrie. Quifi.it 
caule de faire retourner pour la fécondé fois l’Empereur Seucrus contrc-cux , & qu’à fop 
arriucc ils quittèrent la Syrie, où ils ctoicnt, &fe retirèrent en leur pays. Au moyen de- 
quoy il fc délibéra de tellement les pourfuiure, qu’il paflà l’Euphrates , & entra fi auant 
dedans leur pays, qu’il y prift les villes de Sclcucic,Babylone & Ctefiphonte, dcfquclles il 
donnalc fac à les foldats. En faucur dequoy ils le furnommerent Parthiquc, firent qu’il 
honora fon fils ailne Baffianus de la dignité de Tribun du peuple , & du tiltre d’Aûgufte, 
l’cfgalant à foy en la dignité Impériale. Enfcmble auffi qu’il donnna la dignité Ccfarien- 
ncàfon plus icunefils Septimius Geta. Ainfî que récite Ælius Spartianus , qui afferme 
auffi que cclà fc fit en la 14, année dudif Baffianus: Sc que Ctefiphonte fut prife au temps 
Thiucr. Parquoy ilncfcroitpas bien certain que cefte déclaration eufteftéfaidc, corne 
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feft pcrfuadê Onufrius en ce Confulat au mois d« May, ou le premier de Iuin : fi l’Empe- 
reur Scucre ne feftoit acheminé en Orient bien foudainement apres la mort d’Albinus. 
Cependant ce fut au mefme temps que le Roy d’Armenie&: Angarus Roy des Adiabe- 
nicns&Ofrhœniens fe furent eux & leurs enfans &: fubjets foufmettre à fa deuotion. 
Dion,Hcrodianus. 



Vu Monde. 4327 



De IejuiChriJ}. 200 



Empereurs. 



Olymputde. 3 



Papes. 



TI 



Dr Rome. 951 



P. Corne l i vs Anvllinvs pour la z,fois Conful,auec M. Anfidivs 
Fiomto. 

SEVERVsfe contentant d’auoir pris & faccagé les villes nommées cy deflus,&: donné 
la chalfc à l’armce du Roy des Parthcs,fcn retourna comme fil ne fuft venu pour autre 
affaire en Syrie,pour remencr fon armée contre Barfènnius Roy des Atrenicns d’ Arabie:’ 
au comptent de ce qu’il auoit cy dcuantfauorifcPefccnnius Niger.Tellcmcnt qu’il 1 affie 
gea dedans la villecapitale de fon Royaume nommée Atra,dc la plus furieufe fâço qu’on 
fçauroit racomptcr.Si cft-ce toutesfois quelle fut fi vertueufement defendue , qu’il per- 
dit fon temps, & la dcfpéfc qu’il mit à la batre, outre la perte d’vn nôbre mcrucillcux de fès 
{bldatsauxaflauts,iufqucsàcequ’ilfurcontraintfcretirerauecfa courte honte en Egy- 
pte, comme afferme Dion.Combicn qu’Herodianus dit qu’il fut porté de làcafuellement 
deuant la ville de Ctefiphontc,où cftoit lors Artabanus Roy des Parthcs,qui fc doutoit fi 
peu de fit venue, qu’il fut furpris à l’impourueu, n’ayant feulement le loifir que de fc fituucrj 
à la fuitte auec fon train. 

Papinianvs Iurifconfulte Romain fort excellent, viuoit en ce temps, cftant des' 
premiers du confcil de l’Empereur. 



Du Monde. 


4318 


j De IcfnsChrifl. 201 


j Empereurs. 


8 


Olympiade. 


4 


| Papes. 12 


| De Rome. 


91 * 



T 1. Clavdivs Severvs, &: C. Anfidivs V 1 c t o r i n v s,Confuls. 

Vn e ancienne infeription qui eft à Rome, de laquelle Onufrius faitt mention auli- 
urc a. de fesFaftes Confulaircs , & le liurc des Epigrâracs de Rome , par ces mots: Ti 
Çlavdio Severo, C. Avfidio Victorino Coss. Æ. P. R. C. 
dccccli 1. ii ii.eid. April. monftrcquc ce Confulat commença à la fin delan9j1.de 
Rome,foit félon noftre fupputation, foie félon celle de Varro , & que c’cft vn tefmoin o-| 
eulaire contre lafupputation de Mercator.Commc font auffideux autres infer ipciôs qui 
font au mefme lieu de deux autres Confulatsaduenusdcpuis l’an 941. comme eft ccluy 
de Saturninus & de Gallus. 

S 1 Zephirin i.Eucfque de Rome fucccda au gouuernemcnt de l’Eglife Romaine à Vi- 
ctor en la 9. année de l’Empereur Seuerus, comme Eufebc tcfmoignc liurc 6 . chap. 16. de 
l’hift.Écclef.&: liurc y. chap.dernier.il faudra confcfierauffi, que ledid Vi&or n’aura pas 
prefidé moins de douze ans. Et au regard de Zephirin qu’on did auoir efté natif de Ro- 
me, filsd’vn Habundantius,il tient en l’hiftoirc Ecclefiaft.qu’il a exercé fa charge l’cfpace 
de i8.ans,&cn faChron.iy.Combien qu’Onufrius en compte zo.&iy.iours.Mais quad 
il nous aura donné vn autheur plus authentique qu’Eufcbc pour garentir fa fupputation, 
nous la rcccurons. 



V n nomme Iudas compofa en ce temps des Commentaires fur les 70. fepmaines de] 
Daniel} &: mit fin à la Chronique l’an 10.de l’Empire de Seuerus. On tient au reftequ’il 
fc perfuada, voyant l’horrible pcrfecution efmeuc contre les Chreftiens, que l’Antechrift 
éftoit prochain lors de venir, comme Eufcbe récite liure ^.chapitre i.dc l’hiftoirc Eccle- 
fiaft.ou il adioufte que ceftc pcrfecution (qu^on compte la y. contre l’Eglife de Dieu) fut] 
excitcc en la mefme année par l’Empereur Seuerus lors qu’il cftoit en la ville d’Alexan-! 
drieipar laquelle pluficurs grands perfonnages furent expofez à la mort: entre lefquels 
on compte Lconidcs , pcrc de Origencs , lequel n’eftant encor aage que de 17. ans cx- 
hortoit fondid pcrc d’vn grand zele à fouftenir conftammcnt le martyre. Et puis l’annet 

d’apre 
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JapreSjil fe mit à faire proféflio d’cnfeigner la Grammaire, en laquelle il facquift vn gradj 
bruit. ÆliusSpartianusfaidauflimentiondeladideperfccution en la vie de Scuere, 
confcrmant qu’il la commença lors qu’il clloit encore en Egypte. 



Du Monde. 432.9 ( Delejus Chrift. 202. Empereurs. 9 



Olympiade. 243.1. | Papes, 



Ve Rome. 



953 



L. An ni vs Fabianvs, & M. Nonivs Mvcianvs, Confuls. 
L’emperevr Seucrus eftant party d’Egypte, où il auoit feiourne long temps , fen 
vint en la ville d’ Antioche,où il fe defigna Conful auec Ton fils Antonin pour l’anncc en 
fuy uant ? & deuant qu’en partir entra en ion Confulat. Ælius Spartianus. 



Vu Monde. 4330 | Ve IefusChriJl. 103 ( Empereurs. 



IO 



Olympiade. 



Papes. 



i 



Ve Rome. 



95 4 



L. Septimivs Sbvervs Ave. pour laj.fois Conful, auec M. A vre liv s 
Antoninvs Avg. 

Æ l 1 v s Spartianus tefmoignc qu’ils eftoient encore cefte annee tous deux en Syrie 
Mais il femble qu’ils en partiret la mcfme annee, pour reuenir à Rome, où le perc ne vou-j 
liant triompher, permit que fon fils acceptait l’honneur du triomphe,, qui fut dit Iudai 
que,pource qu’il auoit obtenu quelque vidoirc en la Syrie. Car ce que le perc refu(a Je 
triomphe, fut poffiblepource qu’il n’auoit point obtenu vnevrayevidoire, ne des Par- 
thes ne des Arabes. 



Vu monde. 


43 J 1 


Ve IefusChriJl. 204 


Empereurs. 


Il 


Olympiade. 


3 


Papes. 3 


Ve Rome. 


955 



Septimivs Geta, & L. Septimivs Plavtiànvs pour la 2. fois 
Conful. 

Av temps dcfqucls expira la dixiefmc annee de l’Empire de Scucre. Acauledcquoy 
il en fit célébrer lafefte qu’on difoit de les Décennales, auquel téps aufli il mit ledit Plau- 
tianus en tel crcdir, que quoy qu'il fuft venu de fort bas lieu, il fit efpoufcr la fille d’iceluy 
à fon fils aifnc Baflianus, l’ayant ja faid auparauant fon grand Maiftrc de Palais, qu’on di- 
foit PretfeEdut Vrettorio. Mcfmemcnt aufli il luy défera de telle façon, qu’il vint autant ou 
plus a efté rclpedé & redouté que les deux Empereurs mcfincs. Dion, Herodianus. 



Vu Monde. 4332 



Ve IefusChriJl. 205 



Empereurs. 12 



Olympiade. 



Papes: 



Ve Rome. 



95 * 



L. Fabivs Cilo Septimnivs pour la 2.fois Conful, auec M. Annivs 
L 1 b o. 

L’E m p e R e v r Seucrus(ce did Onufrius)fe fouuenant de l’ancienne couftumc des 
Romains de célébrer les ieuxfeculiers à la fin toufiours de cent dix ans : & que FEmpe- 
reur Auguftc les auoit fait célébrer 220.ans au parauant, les fit célébrer en ce ConfuJaten- 
uironleij. iour de May, fans auoircfgard au temps que Claudius, & Domitianus les a- 
uoient celebrez en leurs temps. Ccnforinus adioufte quccc fut 113. ans apres ceux dudit 
Domirian en la 937. annee de Rome : ce qui fe peut auifi bien appliquer ^ noftre luppu- 
tation, qu’à celle de Varro. Mais fi les ieux de Seucrus furent celebrez iuftement ny.ans 
apres ceux de Domitianus , (clon le tefmoignage prcallegué, & ioi.an deuant le 9.Confu- 
atdcDiocIctianus,&i 10. aufli deuant le troifiefme Confulatde Conftantin & de Li- 
cinius: comme .Zozimu-s a eferit expreflement : il faudra neccflfairement rapporter cc 
Côfulatàl’an 934.00933. pluftoft que 936. de Rome.DôtMercator n’a pas eu mauuailc 
caufe de l’auoir ainfi faid, encore qu’il fe foit propofé vne autre occafion. Màis c’eft mer- 
ueillcs qu’Onufrius a diffimulé cc poind. 
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Du Monde. 


431 ? 1 


De IefusChrifi. 206 


Empereurs. 13 


Olympiade. 


24^' I | 


Papes. y 


De Rome. 957 



M. Avrelivs Antoninvs Avg. Se P. Septimivs César fon frere, 
tous deux pour la a.fois Confiais. 

Encore que Bafllanus euft cfpoufé la fille de Plautianus, fi cft-ce qu’il le hay oit en 
telle forte qu’il n’en pouuoit voir nomplus fa fille de bon oeil pour l’amour de luy. A caufe 
dequoy Plautianus craignant qu’en fin ccfte haine ne luy amenaft fa ruine , le délibéra de 
lafaire retomber fur le pere & fur le fils. Maisfon entreprinfe fut dcfcouucrtc par ccluy 
par qui il la voulut faire exécuter. Au moyen dequoy ilcnreceut fon falairc par fa mort. 
Etfcmblcquc Papinianuslc Iurifconfixlte luy fut fubrogé en l’eftat de Grand maiftre. 
Dion,Herod.Ælius Spartianus. 

E n ce temps les difciples & fedateurs d’Artemon hérétique fcffdrcerent de corrom- 
pre toutes les faindeseferitures parle meflange qu’ils y faifoient delà dodrine d’Ariftote 
Se de Theophrafte.Dc façon qu’ils tiroient tout en queftions , à la façon des Sophiftes de 
noftre tcmps.Ioh.Balcus Anglois. 



Du Monde 4334 
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De IefusChriJl. 208 
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Papes. 7 J 


De Rome. 959 





M. Flavivs Aper, & Q^Allivs M AxiMvs,Confuls. 

Les Bretons d’Angleterre eftoient ( comme récite Dion ) diftinguez en ce temps en 
deux fortes de peuples, fouz lefqucls tous les autres eftoient compris. Dont les vns fc no- 
moient Calédoniens, les autres Maeatcs,quihabitoient auprès du mur qui diuifoit toute 
l’Angleterre en deux parties. Ncantmo ins toutesfois il me femble qu’il a voulu par iccux 
feulement entendre les peuples qui n’eftoient pas encore reduids en l’obciftancc du peu- 
ple Romain, Se qui viuoient félon leurs propres loix, Se couftumes. Somme que d’eux 
vint en ce temps quelque cfmotion de guerre, pour quelques courfès&: entreprises qu’ils 
oferent faire fur l’eftat de l’Empircjqui femblerent de telle importance, quelles incitèrent 
l’Empereur Scucre d’entreprendre en propre perfonne le voyage contr’cux , tout cafte Se 
caduque de vieillcfle qu’il cftoit:afin de mener fes deux fils auec luy , tant pour les eflon- 
gner des dclices de Rome, que pour les accouftumcr & inftruirc à la guerre , cnfèmblc 
aufti pour leur faire oublier les petites querelles Se riottes qu’ils auoient enfcmblc. Iointj 
qu'il appetoit fort de ioindre le furnomde Britannique à fes autres tiltrcs.Hcrodianus. 

Alexandre Aphrodifee Philofophe Pcripateticicn, fiit le premier qui en ce ficelé 
rendit par fes Commentaires la doctrine d’Ariftotc plus facile & intelligible, quiauoit 
iufqucs alors efte plus cftimee que bien cntcduc des gens de fçauoir.Dc forte que de fon 
cfi:holcfontyfïusThcmiftius, Ammoniu^Simplicius, Philoponus Se Olympiodorus , 
tousIntcrprctes,& Commentateurs d’Ariftotctqui f efforcerent à fon exemple d’illuftrcrj 
Se cfclarcir fadide dodrine. Qui fut caufe de faire adonner plufieurs autres cfprits à la 
Philofophie Ariftotcliquc.^ 
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M. Avrelivs Antoninvs Avg. pour la }.fois Confiai, & P. Septimivs 
Geta César ‘fon frere pour la 2. 
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G e T a fut ccftcannee déclaré Augufte par Ton pere,& inuefty de la dignité Tribunale 
du peuple, félon qu’Onufrius a obferuc. En laquelle annee aufli l'Empereur Seucrc arriua 
(cclmoin Dion)qui ditque ce fut 3. ans deuat fa mort,auec vne grande & puiflantc armée 
en Angleterre, accompagné de fes deux fils : le plus ieune defquels,à fçauoir Geta, demeu- 
ra en bprouince qui tenoit pour les Romains: & l’autre fuyuit le pere en la Ca!idonic:où 
b guerre le fit fi peu auantageufement pour les Romains, qu’ils y perdirent plus de 50. 
mille de leurs gens, fans toutesfois qucl’ennemy fefuftoncques prefenté deuanteuxen 
bataille rangée : pourcc qu’il ne combatoit que par cfcarmouches &c furpriles, le retirant 
de telle legcrctc és lieux où il bifoit fa retraide , qui eftoit és marets ou forefts cfpelfes, 
qu’il n’y auoit moyenny de l’attaquer, ny de le pourfuiure, ny de le trouucr, linon que 
quand il voyort la beite. D'autant qu’il alloit à b guerre tout nud, n’ayant pour tou tes ar- 
mes qu’vne zagare ou b hache, vn petit bouclier, aucc petite & courteefpee. Si eft-ce 
ncantmoins querEmpcreur lespourfuiuit fi opiniaftrement, qu’il paruint lufquesau bout 
de l’Ifle: & apres tes- auoirlaflèzd’vnc infinité d’alarmes, &faidvn grand degaft en leur 
pays, il les fit en fin venir au point de demander b paix, qui leur fut accordée lottz condi- 
tions que tes hiftoriens n’ont cxpofeçs. Selon lefqucls auflt Antoninus Baffbnus faillit au 
mcfme voyage de taer fon-pcTc tout deguce àpant.Qui ncantmoins ne luy en fit vn pire 
traidement. Dion, Hcrodian. 
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: 4357 


Velefus Chrifl. 
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Papes. 
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De Rome. 
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Ti. Clavdivs Pompeianvs, & Loliianvs A vit vs, Cohfuls. 

L e plusgrad chef d'amure queTEmpcrcur Seucreaic mis à fin en tout le tempsdefon 
régné, & pour lequel il obtint le furnom de Britannique, fut au dire d’Ælius Spartianus 
& de Caluodorc , 1 a muraille & vn tranchier qui trauerfoient toute l’Ifle d’vn bout à 
l’autre, faifànt c x x x 1 l pas deftenduë : afin poflible de confcruer par iccux les prouin- 
ces Romaines contre les aggrelfions & inuafions des barbares: ncantmoins toutesfois ny 
Dion, ny Hcrodian, qui vindrenten ce temps, ne font aucune mention de celle muraille 
bide par Seucrus : laquelle mefine ils déclarent expreflément auec Iulius Capitolinus a- 
uoirj a elle faide par tes Empereurs precedens. Parquoy il fc peut faire que Scuerus ne b 
fit lentement que reflaurer, ou faire plus forte. Cependant toutesfois ce tcfmoignage 
defment irrefragablcment îopinio de Gildas &de Polidorc Virgile en Ibn h iftoirc d’ An- 
gleterre , qui ont voulu dire que ladite muraille ne fut faide de 100. ans apres. Finalemet 
Dion appelle Ârgentocopus vn des Seigneurs des Calidoniens: 1 a femme duquel ofa dire 
à 1 a femme de l’Empereur qui la broeardoit de ce que les Brctones couchoient auec leurs 
hommes en public làns aucune vergongne: Quelles failoicnt en cela fuyuantla necclfi- 
té de nature, faccoupbns auec hommes de bien, mieux que les Romaines paillardans en 
fècret auec des poltrons. 



Du Monde. 4358 ( 
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M. Acilivs Favstinvs, Sc C. Cæsonivs Macer. Rvifinianvs, 
Confiais. 

Les Bretons apres feltre quelque efpace de temps contenus en 1a paix qui leur auoit 
eftéaccordec,rcuindrentderechefàfelmouuoir encore contre les Romains. Occafion 
pourquoy l'Empereur Séucre leur recommença b guerre, fe délibérant de mettre leur 
pays en feu & en bng. Mais pource qu’il (c trou ua en mauuaife difpofition de fon corps 
pourvacqucr aux charges de b guerre, il fit fuppleer fon débuta fon fils Antonin. 
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Q^Epidivs Rvffvs Lollianvs Gentianvs,&: Po.mponivs Bas- 
s v s,Confuls. 

L’ empeaevr Seucrus, apres auoirgaigné quelques vi&oires fur les Bretons, ne les 
ayant toutesfois encore totalement mattez, mourut en l’aage de 65.ans,7.mois,iy.iours,le 
4>iour de Feuricr,non tant de violence de maladie ou de foibleiïe d’aagc , que d’angoific 
a efpritjde voir les deux fils fi mal moriginez, qu’il n’y auoit moyen de les rçduireen con- 
corde & amitié fraternelle enfembie. D’autant qu’il prcuoyoit bien, &: dit-on mefraes 
qu’il en auoit ja quelque aduertilTemcnt par lafçicnce des Aftrcs, que l’aifné qui fut nome 
M.Aurclius Antoninus Baflîanus,&: furnommç Caracalla,feroir parricide du plus icune, 
qui fappella P. Septimius Geta.Si eft-ce toutesfois qu’il les inftitua fes fuccefleurs , leur 
ayant lculement enchargé par fes derniers propos de f aimer fraternellement Tvn l’autre, 
& d’enrichir leurs foldats fans négliger les autresdeur laiflant vn Empire floriflant qu’ils 
pourroient retenir feulement tant qu’ils fe comportcroient vertueufement , & qui leur 
pourroitaufliefehapper facilement par leurs mauuais deportemens. Çoinme il.aduint 
Car Geta Fut malheureufement mis à mort vn axa apres par fon frère mefme ,‘ qui auiîi fut 
paye de mefme monnoyc en la 7,annce de fon Empire.Lequcl cependant nous comptons 
du iourde la mort de leur pcrc:commc ont aulfi fai£t Dion r Herodian , ÆHus Spartia- 
nus,Epiphanius,Zonare.Qui tefmoignent pareillement que l’appctit d’aller reuoirl’Ita 
lie, leur fit fi toit perdre l’enuie de feiourner longuement en Angleterre, qu’ils ne peurent 
le donner la patience d’attendre la totale fin de la guerre contre les Bretons : ains les firet 
les premiers (èmondre de paix , laquelle faide ôc accordée ils fen retournèrent aucc le 
corps de leur pere à Rome.Où ils luy firét les obfcqucs,&: fanfares telles que les Romains 
feftoicntaccouftumez de faire aux Empereurs qu’ils le difoient déifier ou canonilèr en- 
tre les Dieux. Au relie encore que Baflianus ne fuit de la race ny de la parente des Anto- 
nins,fi ell-cc que fon pere voulut qu’il portail le nom d’Antonin,clperant que la mémoi- 
re de ceux qui l’auoicriteu, luy deuil en le portant reuenir à quelque faueur enuers lcpeu-| 
ple:cc qui eullpollible eu quelque efficace, filne Ce fiiil luy-mcfmc rendu indigne d’au- 
cune bonne réputation enuers tous hommes par fes malheureufes & abominables com 
plexions,qui le rendirent aüfli autantfemblableàNeron., Caligula& Domitian, qu’il a 
elle dilTcmblablc du grand Roy Alexandre de Macedone, qu’il f efforça par toutes Ibrtes 
de lingeries de fc faire voir reflemblcr & imiter. 

Clement Alexandrin, homme de grandes lettres, &d’vn profond fçauoir, quilêra 
Redcurcy apres de l’efcholc d’Alexandrie, compolà en ce temps plufieurs & diuers oeu- 
urcs’Tfouz lequel aulîi Sc fouz Ammonius Philofophe elludiôit Origcric. Eufebe tefmoi- 
gne que ledit Ammonius qui a commenté fur Ariltote, qu’on di& aulfi cftrc autheur de 
vne harmonie des quatre Euangilcs,apcrfcucréconffammcnt iufqiics à la mort en la re- 
ligion Chrellicnnc.Encorc que Porphyre qui fut fon difçiplc,ait ofç malignement dire lej 
contraire. 



Vu Monde. 4339 


Ve Je fut Chrijl. 1 1 3 
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M. Pompeiv» Aspes, & Aspe R jConfuls. 

E s t a n s les deux Empereurs de retour à Rome, l’émulation auec la haine falluma fi 
fort entr’eux, que Balfianus fit inhumainement maflàcrcr fon frère entre les bras de là 
mercle2j.iourdeFcurier:&puiSen fit autant de tous ceux qui luy auoient elle familiers 
& amis, & de plufieurs cxcellens perfonnagcs,qui n’auoient voulu approuucr ny confcn- 
tir à fa mort. Entre lcfquels furent le Iurifconfulte Papinianus, qu’on appclloit ^ijÿlumiu- 
ris,ic le threfor de la doélrine legale, & Sammônicus Sercnus , le fçauoir duquel cfl con- 
gneu par les eferits qu’il a laiflczdNcantmoins pouracheuer le comble de fa melchanceté, 
il ne lailTa pas d’aiouller bien toll apres incclle à parricide , prenant en mariage la veufue 
de Ion pere , de laquelle il venoit de faire mourir le fils, l’incitant elle mefme à ccfâire: 
pource que comme elle fe fuil expreflemenc fait voir nue à luy, il diil qu’il voudroit bien 
f'ilcftoitlicitc:& elle refpondit fur le champ, qu’il pouuoit licitement ce qu’il voudroit, 
eftantà l’Empereur de donner, non d’obfcruer les loix. Dion,ÆliusSpartianus, Sext. 
Aurelius. 

Av 
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A v furplus Dion cfcrit, que Baffianus régna feul, depuis le trcfpas de Ton frère y. ans, 
y.mois. 2i.iours. Mais fil mouruc, comme nous dirons, le 8. iourd’AuriI,ilncn faut com- 
pter que y. ans, i. mois, n. iours : fi d’aducnturc Getan’auoit cfté mis à moreau parauat. 

A v mefme temps les Perfcs fc gucrroicrcnt les vns les autres,comme déclaré l’Epitô- 
mc de Dion, à caufe du difeord qui eftoit entre leurs Princes : nonobftant qu’ils fuffent 
freres, lefquels on eftime auoir eue Vologefès de Artabanus, qui ne ccflèrcnt de pourfui- 
ure leur querelle iufques à ce qu’ Artabanus en fut venu au deffus,dcmcuratpofïcfrcurdc 
la royauté des Parthes : aucc lequel il fèmble auffi qu elle prift fin , de la lignee des Arfaci- 
des Parthes, fêmblablemcnt , û d’auenturc il n’y a eu encor vn autre Artabanus apres 
luy. 

Asclétpiadis ordonne pour gouuerner l’Eglife d’Antioche, tint le dixicfme lieu 
entre les Euefques d'icelle, de prefida 6,ans. 

Estant NarcifFusEuefquedcHierufalem aggraué dcviellefle, Alexandre fut cf- 
lcv,i pour le fupporter en là charge , de pour gouuerner l’Eglifè de Hierufalem auec luy : 
tellement qu’il demeura en eefte charge, iufques à fon trefpas, par l’efpace de jy. ou félon 
d’autres de 39. ans. Epiphanius toutesfois eftime, que lediét Narciflfus fut, iufques au ceps 
de l’Empereur Alexandre. Eufebe tefmoignc auffi ,commc nous auons ja monftré cy dc- 
uant, qu’il fut par deux fois mis au fiege Epifcopal de Hierufalem ; de qu’il fe depofa à l’v- 
Ine des fois, pour fc retirer viure en folitude, àcaufc que fes mal-vueillans l’auoiçnt accule 
d’auoir vefeuimpudiquement : mais il fut apres rappelle, de reftitué en fa charge , quand 
îles accufàteurs curent cfté tous punis, félon les imprécations que chacun d’eux auoit fai- 
des. D'où fut fon innocence auerce, de fa fainékecéa^prouuce, qu’on diét auffi auoir efté 
fi grande, qu’il eut le don de Dieu de faire miracles. 



Vu Monde. 


4 J 4 ° 


Ve lefusChrift. 214 | 


Empereurs. 


Z 


Olympiade. 


248. 1 


f P *P es - H 1 


Ve Rome. 


96 y 



i Antoninvs Bassianvs Avg. pour la 4. fois, & P. Coelivs Balbi- 
nvs pour la z. fois Confbls. 

L’E mpiuvr Baffianus apres auoir cnfanglanté la cité de Rome d’vne infinité de 
meurtres, de toute côfonduc de ducil: pourcc qu’il fe fentit auoir acquis la haine du peu- 
ple &c Sénat, il luy prit enuie d’aller vifiter de voyager par toutes les prouince s de fon Em- 
pire. Tellement qu’il fè tranfporta premièrement en la Gaule, où il fit vn fcmbïable 
mefnage qu’il auoit fai& à Rome. Et puis feftant approché du Danube, fe roonftra fi gra- 
cieux de liberal en u ers les nations prochaines d’iccluy, qu’il fêles rendit autant amies & 
bien-veillantes,qu’if feftoit faid fes propres fubiets ennemis. Qui eft tout cé qu’Hcro- 
dianus a eferi t qu’il fit de mémorable en cefte marche là. MarsDiô tcfmoigne qu’il fit guer- 
re à vnc nation Celtique ( ainfi a-il couftume d’appcller celles de la Germanie , qui habi- 
toient les hauts lieux ou pays d’icelle) nommée des Ctnniens. Lefquels le rembarrèrent 
fi lourdement, qu’il fut conrraind de leur deliurervne grande fomme de deniers pour 
efehapper de leurs mains. Neantmoins Ælius Spartianus afferme, qu’il vainquit & fubiu- [ 
gua quelques peuples Germains,& la nation des Alemans.En vertu dequoy il fedonna le ; 
furnom de Germanique, de d’ Alémanique tout enfcmble. L’Epitomede Sextus Aure— 
lius nouuellcmcnt remife en lumière , déclare auffi qu’il vainquit les Alemans auprès de! 
lariuiere du Mcin, iceux l’ayans combatu vaillamment par caualcrie. Or pource 
qu’il ne fc peut prouuer par aucune ancienne medallc, monnoyc on inscription , qu’il ait 
iamais porté autres tiltres que de Germanique, Partliiquc de Britanniquej de qu’il fi peut 
vérifier par ces preuucs là, qu’il prit ccluy de Germanique en la 4. année de fon Empire 
feulement, ne l’ayant portjé au parauant: d’auantage qu’on peut cuidemment cognoiftrc 
par tous les eferits de ce fiecle , de fignamment de Dion , a’Herodian & autres , qui ont 
ivefcu aucc iceluy , qu’il n’eftoit encore aucun bruit eniceluy du nom des Alemans , ou- 
Icre ce que nous en auons demonftré ailleurs: cela nous fait dire que les Autheurs pre- 
alleguez ont entendu par les Alemans les peuples qui furent depuis ainfi nommez , com- 
me ils eftoient de leurs temps. Mais Spartianus fepeuteftre auffi bien abufé au furnom 
f Alémanique qu’il dit que Caracalla fe donna, corne au Germanique qu’il afferme auoir 
; a obtenu du viuant de fon perc. 
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S I L I V S M E S S A L LA) & Q^AaV.H-IVS S A B I N V S,Confuls. 

L e furnom de Caracalla fat celle annee donné à l’Empereur Baftianus : à caufe d’vne 
forte d’habit dont il vfoit. Càlfiodore. 

Environ lequel temps auflî apres qu’il eut pafle fa fantafie és prouinccs de la fron 
ticredu Danube, fa mouche le picqua d’aller encore viliter les prouinces d’Oricnt.Tcllc-l 
ment qu’il le rendit au pais de Thraee,où vne nouuelle fumee le fàifit fi eftrangemcnt au] 
ccrueau, qu’il ne luy vint plus autre délie en fes penfees 6c imaginations , que de rcprelcn- 
ter 6C contrefaire par toutes fortes de fingeries le grand Roy Alexandre jadis Roy de Ma- 
cedoncj& de renouueller par tous moyens la mémoire d’iceluy.De forte qu’il le fit nom- 
mer A lcxandrenl fe vclloit,armoic&faifoitleruiràla manière d’Alexandre: ordonna les 
Légions en Phalange Maccdonicnne:fit prendre à chacun de fes Capitaines le nom d’au-j 
cuns de ceux qui auoict feruy Alcxandre.Dcs images, effigies 6c ftatucs aulfi duquel, il ficj 
orner fon cap 6c la cite de Rome. Et pour parachcuer lafàrce/efouucnat auoir ouy dire q 
Ariflote auoit clic caufe de la mort d’iceluy,fe mit fi alprement à pcrfecutcr les fe&atcurs 
d’iceluy, qu’on nômoit Peripatcticicns, qu’il les priua de tous les priuilcges qu’ils auoient 
en la cité d’Alexandrie, laquelle mcfmc il voulut aller voir en faucur de Fauthcur d’icelle. 
Dion,Herodian,Ælius Spartianus. 

Ame £ i v s Philofophe,difciple de Plotinus, précepteur aulfi de l’Apoftat Porphyre, 
florilfoit en ce temps. ! 
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Æmilivs Læiivs pour la 2.fois Conful,aucc A n i c i v s Cereàlis. 
Antonin continuant à rapporter touûours toutes les actions 6c deportemens au 
rebours de toute raifon,fe mit cflantarriué en la Syrie en volonté de faire la guerre aux 
Par thés &: Ârmcniens:encore qu’il y eull paix auec eux, à l’appetit feulement de l'acquérir 
le furnom de Parthique auec le renom d’auoir fait quelque exploit de vaillance fur les na- 
tions d’Oricnt. Tellement que pour commencer fon œuurc^il retint contre toute loyauté; 
le Roy Angarus dcsOfrhoëniës en les prifons,qui l’elloit venu fàluër comme amy 6c allié: 
6C puis fc fàifit de la ville d’Ofrhoënc. Mais quand il eut voulu iouër d’vn femblable touri 
au Roy d’Armenie,l’ayant faid venir à luy,comme pour le vouloir mettre d’accord auec] 
fes enfans , les Arméniens prindrent les armes pour fc garentir de l’inconucniét qui cfloit 
aduenu auxOfrhoëniens:à caufe dequoy il enuoia vne armee contr’cux fouz la conduide 
d’vn de fes Libertins nomme Thcocrite, laquelle fut honteufement dcffaide.Cc que tou- ( 
tesfois ne l’empefeha de dénoncer la guerre aux Parthc$,fils ne luy rcnuoyoient vn Tiri- 
dates fils de Vologcfcs,& vn Antiochus qui fcfloicnt retirez à eux. Mais pourcc qu’on] 
les luy renuoy a , force luy fut de furfeoir fon entreprinfê iufques à ce qu'il eull trouué vne! 
nouuelle occafion de la recommence^ EcnjUntkquel temps il fi en rcuint faire vn horri- 
ble maflacre des habitans delà villc,pourqudquc legere occafion qui l’cfmeut /- Dion, 
Hcrodian,Ælius Spartianus. 

Tertvllian Preflrc natif de Carthage en Afrique , florifToit en ce temps , lequel 
ayant auparauant bien feruy à l’Eglife Chrcilicnne , fut tant offenfé de l’arrogance du 



Clergé de Rome(où il eftoit)qu’il fe reuolta,& fiaddonna à l’hcrefic de Montanus, lequel 
il nomme en pluficurs de fes çfcrits,lc Confolateur,& maintient aulfi beaucoup de fes fu- 
perfljtions 6c rcfucries. 
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Aq^ilivs, Sabinvs pour la 2. fois Confulj aucc Six* Corneltvs 

An VLLINVS. 

Bassianys fcftoit fi bien rcfolu en fon cerueau de ne partir d’Oricnt qu’il n’en euft 
remporte quelque trophée des Parthes, qu’il fàduifa pour atteindre à Ton but, de deman- 
der la fille d’Artabanus, Roy des Parthes en mariage,pour fouz cepretexte entrer plus a- 
uant dedans le Royaume d’iccluy aucc fon armée, lans donner occafion de fe meffier de 
lu y. Au moyen dequoy illuy fut permis de pafler fi auant fans trouucr aucune rçfiftance, 
qu’il paruint iufqucs.à la maifon royale du Roy Artabanus, qui C cftoit plus appareillé à le 
receuoir pour gendre, que pour cnnemy . Dont il fut fi bien furpris,& fi lourdement char- 
gé des Romains, que fil n euft bien foudainement trouuc vne fauorablc retraite es mon- 
tagnes prochaines, il fuft infàlliblcment tombe entre leurs mains impitoyables. Parquoy 
le malheur tomba feulement fur fon peuple & furfescourtifans, qui n’eurent pas fi bon 
moyen de farmer que luy, dcfqucls fut fai&c vne horrible tuerie. Qui donna la facilité à 
Antonin de réduire plufieurs de leurs villes en fa main. Et apres en auoir tiré vn grand pil- 
lage, de l’emmener auec le retour de fon année en Mefopotamie, ou il fut û impudent 
qu’il enuova lettres de fa vi&oire au Sénat, comme fi elle luy fuft aduenuë de bonne guer- 
re. Dion, Hcrodian. 
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Brvttivs Præsens, & Sextricatvs, Confuls. 

Bassianvs Empereur eftant en la ville de Carras , près EdefTe ch Mefopotamie, 
Ce difpofoit encore à retourner derechef furies Parthes, pour les traifter de mefine façon 
qu’il auoit faiéfc la première fois.Mais comme il ne penfoit qu’à paracheuer fon entreprin- 
fo, vn des Soldats de fà garde le mit de guet à,pant à mort le 8.iour d’Auril en la 29. année 
de fon aage, au compte que Dion en a faiâ: lequel ie reçoy plus volontiers que ccluy de 
Ælius Spartianus & d’Eutrope,qui ont cfcrjt que ce fut en la 4j.pource qu’il répugné aux 
i4.ans qu’il auoit, quant il fut faid Tribun du peuple, &Àugufte aucc fon père.. Cepen- 
dant il eft certain que ce fut apres auoir tenu l’Ejtnpire depuis le trefpas de fon père 6. ans 
2. mois y.iours, laifTant l’Empire vacquant, iufqucs au 4-iour enfuiuant, que les Capitai- 
nes & membres des compagnies de fon armee artemblcz efleurent Opilius Macrinus, na- 
tif de fort balle race en Mauritanie, n’ayant encore parte par aucun degré de dignité à Ro- 
me grand maiftre de l’Empereur defunét, qu’on eftime n’auoir cfté ignorant de fa mort, 
tant pour la grande authorité qu’il auoit en l’armée, quç pour n’eftrc defpourueu de con- 
ducteur contre le Roy des Parthes, qui les venoit charger, aucc vne puiflântc armee pour 
auoir fa raifon des iniures qu’on luy auoit faiétes. Deforte qu’il le fallut côbattrc xj. iours- 
apres l’crtcéUon faiébe en bataille rangée partroisconfccutifs&: diuers iours : à caufe de' 
l’opiniaftreté des Parthes, qui ne vouloicnt quitter le icu : & fils n’euflent en fin fonné les 
premiers la retraite, les Romains n’curtènt ofé f attribuer l’honneur ny l’aduantagc de la 
viétoirc*. Ce nonbbftant il fallut, que Macrinus enuoyaft le premier leur entamer les pro- 
pos de paix, laquelle ils acceptèrent feulement quand ils furent bien informez &r artèurez 
de la mort de l’Empereur, contre lequel ils f eftimoient auoir affaire. Dion Herodianus 
liu.4. 

Estant Philctus efleu pour gouuerner l’Eglife d’Antioche , exerça cefte charge 12. 
ans, & tint le 12. lieu entre les Euefqucs d’icelle. Eufcbc. 

I v l 1 v s Africanus hiftoriographe,& chronographe fameux, florifloit en ce temps. Au- 
quel aufli Aggarus prince craignant Dieu, & de grande pieté, regnoit en la ville d’Edef- 
ic. Eufebc. 1 
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S’ e s t a n t Opilius Macrinus à l’occafion de fà chicherc rendu odieux à Tes foldats, 
fur caufc qu’vn Eutychian us qui auoit efté des domeftiques de Baflianus fc fouflcua con- 
tre luy,& prie vn nommé Baflianus ou Lupus , aago feulement de 14. ans , fils de Soamis 
fille de Mefa,fœur de fa femme de l’Empereur Seuerus , qu’elle nourrifloit en vn Templcj 
du Soleil di£b en langue Phoeniciennc Alagabalus , ou Hcliogabalus , te le prefenta aux 
Légions, comme fil euft efté fils naturel de feu Antoninus Baffianusipar lcfquellcs eftant 
reccit pour tel,& falüc Empereur quant te quant le iy.iour de May, Ce tournèrent contre 
Macrinus, lequel ils vainquirent en vnc fécondé bataille près la ville d’Antioche , te con- 
traignirent fc mettre en fuitteenuiron le 9.iour de Iuin, apres qu’il eut tenu l’Empire vn 
an,vn mois, i8.iours. Au moyen dequoy ledid Baflianus qui fut auffifurnommé Alagaba- 
lus, fut rcceu te aduoüé de toutes les nations pour Empereur Romain dés le mefme iour 
eftant le 971.de Rome entre en cours, te le 119.de noftrc Seigneur non encor expiré. De 
forte que l’Empire fut aufli gouucrné deflors par luy l’cfpaccde j. ans,9.mois, 4-iours. 
Dion,Hcrodianus,Ælius Spartianus,Ælius Lampridius. 

Les mœurs de Hcliogabalus furent tant énormes te monftrucufes , que le récit n’en 
fçauroit caufèr finon horreur à l’ouïe, te faire douter fil a efté poflible que la terre air peu 
porter vn fi detcftablc Prince, qui fe fit coupper les genitoires pour fc marier comme fem- 
me, ^habiter charnellement auec fon efpoux, voulant mefme eftre appelle femme, & nô- 
mé Impératrice te Dame, au lieu de Seigneur Empereur : Et qui en ceft cftat fexpofbit 
aux bordeaux à tous vcnans,commevnc putain publiques caufe dequoy ilfùtfurnommé 
Sardanapalus, Auitus te Pfeudoantoninus. Ælius Spartianus,Dion. 
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M. Avrelivs Antoninvs Alagabalvs Avg. pour la a. fois Conful, 
auec L 1 c i'n 1 v s Saceados: Souz lcfqucls Hcliogabalus ayant hiuerné à Nicomc- 
die,fcn vint à Rome y faire fon entrée. Diop. 

C a lis te, ouCalixte natif de Rauenne en Italie, fut apres letrefpas deZephirin 
eflcu pour pafteur de l’Eglife Romaine, en la a.annec de l’Empire d’ Antoninus Helioga- 
balus,ainfi qu’Eufebe a noté:felon lequel a!ufli il exerça fa charge l’cfpace de y. ans, auf- 
qucls Onufriusadioufte 1. mois, ij.iours. Quant aux conftitutions d’iceluy , Damafe did 
qu’il a ordonné le premier qu'on ieufnaft trois fois l’annce, le iour du Samedy pour lçs 
bleds te le vin te l’huile, & autres firuids de la terre. Et puis il voulut ( félon la première 
Decretalc)ayant changé de propos, que cclàfc fit aux 4 .temps de l’amaflauoir Automne, 
Hyuer,Printcmps,& Efté. Depuis la couftumc a efté, comme did Platine, de tenir les or- 
dres en ces quatre temps-là, pour ordonner les Miniftres de l’Eglifc , laquelle cft encore 
auiourd’huy obfcruce. Il y en a d’autres qui afferment, que la couftume de tenir les ordres 
vne fois l’an tant feulement a duré iufques au Pape Silueftre.Mais nous ne liions point en 
aucun autheur approuuc, qu’il y ait eu en la primitiue Eglife certain temps ordoné à cela, 
finon ainfi que la ncceflïté le requcroit:d’autant que fi l’Eglifè n’auoit point de befoin de 
Miniftres, elle n’en cflifoitpoint.Lïntcrdidion queGratian en fon decret Bcrgomcnfe, 
Nauclcr,Fafciculus te autres difent qu’il fit par maniéré de ftatut,aux Clercs qui préten- 
dent eftre promeuz aux ordres , de leurs femmes , te de l’vfage du mariage,' fi elle luy cft 
vrayement attribuée, n’a pas efté entièrement obferuec en I’Eglifc Occidentale que long 
temps depuis. Et combien aufli que Platine ait eferit que de fon temps à l’occafion des 
perfecutions continuelles toutes choies ayent efté cachées te occultes entre les Chre- 
ftiens, de façon qu’ils ayent efté contrainds de faire leurs oratoires en lieux fècrets te ca- 
chez fouz terre, pluftoflrqu’en places publiques te expofccs à la veuë d’vn chacun, cela n’a 
pas empefehé que Polydorc V irgile te autres n’ayent mis en mémoire , qu’il fit édifier vn 
Temple à Rome en l’honneur de la vierge Marie. 

Cl e ment natif d’ Athènes, furnommetoutesfois Alexandrin, fucceda enuiron ce 
temps à Panthcnus à la fupcrintcndance de l’cfcholc publique d’Alcxandricicn laquelle il 
fit longuement profcflîon de lirc& d’cnfeigncr.Ec pourcc qu’il cftoit de grand fçauoir,dc 
zele,& éloquence, il eft certain qu’il n’a point feulemét feruy de viue voix à les auditeurs, 

mais 
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mais auflî profité parles eferits cane à toute l’Eglife de Ton temps, qu’à toutes autres qui] 
font venues apres luy. A caufe qu’il a efeut vne infinité d’cxccllens liures,qui font racora-f . 

ez par Eufôbc, &S. Hicrofmc, C.ya/ f*y — - 
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M. Avrelivs Antoninvs A vG.pourla3.fois, &: Evtychianvs Co- 
mazon pour lai. fois, Confuls. 

E n ce temps l’Empereur Hcliogabalus inftituavn Sénat de femmes à Rome, lefqucl-j 
les iugeoient & cognoifloient des caufcs appartenantes feulement aux femmes, & ordon 
noient loix pour icelles. Ce qui n’auoit oneques elle veu ailleurs. Ælius Spartianus. 

A v mefmc temps floriffoient en réputation de fçauoir és bonnes lettres , à fçauoir en 
Grammaire, Eloquéce,& Rhétorique, Valcrius Cordus,L.Vcturius,Aurelius Philippus, 
Ncbo.Serapio, Silio Philofbphe, Scaurinus, Iulius Frontinus , Bcbius Macrinus , Iulius 
Grinianus. 



Annivs Gralvs, &: Clavdivs Selevcvs, Confuls. 

S o v z lcfqucls le temple du Dieu Alagabalus, qui figmfie le Soleil , fut édifié à Romç, 
'Empereur prefent f en faifànt le premier preftre. Lequel auec cela fe trouua réduit en 
tel danger pour la haine que luy portoient les foldats, que force luy fut d’adopter vn fien 
coufin, nommé Alexianus, fils de fà tante Mammxa, & de l’inueftir de la dignités til- 
tre de Ccfar le 7. iour de Iuin : puis de luy faire laifier fon premier nom , & de prendre 
ccluyd’ Alexandre. Dion, Herodianus, Lampridius. 

Pammachivs homme Confulaire, & Simplicius Sénateur Romain, furent auec 
tous leurs domeftiques accompagnez d’vn Calcpodius preftre, d’vn Quirinus , d’yne 
vierge nommee Martinc,martyrifez pour Je nom de Chrift. 
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M. Av ». eli vs Antoninvs Av g. pour la 4. fois Conful, auec fon coufin 
M. Avrelivs Alexander Severvs Cæsar. 

La terre ny le monde ne pouuans plus fouffrir le dcteftable & horrible monftre Alaga- 
jbalus , fallut qu’il paflàft par la furie des foldats de fa garde, qui le mirent fort ignomi 
Inicufementàmort le io.iour de Mars, félon Dion (combien que d’autres onteferit l’on- 
jziefmcdesCalendes de Mars)l’opinion defquels fcmble eftre confermcc par Lampridius, 
qui monftre qu Alexandre eftoit ja déclaré Empereur & inftallé au fiege Impérial le iour 
de deuant les Noncs dudit Mars. Parquoy il faut que l’vn ou l’autre fc Toit cquiuoqué en 
efcriuant vi.dcs Ides de Mars pour xj. des Cal. ou au contraire. Tant y a ce pendant que 
ledit M. Aurelc Alèxander furnommé Scucrus, fils de Mammxa, fut pour la bonne cfpe 
rance que chacun auoit de fà gentille nourriture, modeftic & chafteté de meurs , inftallé 
au lieu du malheureux defund, & quant & quant qualifié de toutes les dignicez,tîltres,&: 
nominations des Empereurs ( encor qu’il fiift en fort bas aage) tant du vouloir &C confcn- 
rcment des légions Prctorianes, que du Sénat, qui ne furent aucunement trompez en ce 
(te cfledion. Car en tout le temps de fon Empire, qui fut félon Dion (qui a vefeu fouz 
iuy)de ij.ans 9,iours,il n’eft repris d’auoir faid chofe qui n’cuft efte digne d’vn prince ver- 
rueux : encore que la trop grande chicheté & parfimonic de fa merc Mammxa l’ait ren- 1 
du odieux à la gendarmerie, ic finalement caufé fa mort. Ælius Lampridius, Dion, 

Herodianus. pC 

L a ville nommee Nicopolisen la Paleftine fut en ce temps fondée, ou pluftoft am-| 
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plitiee Ôc nommée de ce nom:car auparauanton l’appelloit Emmaüs. 

Du Monde. 43 JO ( De le fus Chrift* .^**4 j Emp ereurs. < 1 

~~Ô!ympUde. 3 ( tapes. ?j| Df Rome. 97 j 



Maximvs, & Papirivs Æli an v s, Confuls. 

P l v s 1 e v r s cxcellcns perfonnages florirent fouz cet Empereur en laiurifprudence* 
comme Domitius Vlpianus,qui fut fai& grand Maitrc de l’Empereur : Fabius Sabinus, 
qui fucdiclc Caton de Ton temps, Iulius Frontinus, Pomponius Alphcnus,IuliùsPau- 
lus,ÆliusGordianus,Aphricanus,Martianus,Calitratu$,Hcrmogcnes,Vcnuleius,Try- 
phonius,Metianus,CcIfus,Proculus,Modetinus,qui eftoient cous du confcil de l’Empe- 
rcur,& forcis de rcfchole de Papinianus, ’auec lcfquels Venatus orateur eftoie auiS en 
bruit, &: Cacilius Scuerus homme do&iffime. 

Cæcilia vierge Romaine, Tiburcius & Valerianus perfonnages de qualité, furent 
en ce temps marcyrifezpour le nom de Chrit. 
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Clavdivs Ivlianvs, & Clodivs C r 1 s p 1 n v s,Confuls. 

Av Pape Calixte décédé fucceda au gouucrncmcnt de l’Eglife Romaine Vrbain fils 
d’vn Pontianus citoyen Romain, qui cntraftcfmoin Eufcbe) en ccftc charge lors qu’Alc- 
xandre Scuerc cftoit en la 5. année de fon Empirc:& l’exerça iufques à la douzicfmc année 
d’iccluy par l'efpace de 8. ou ç.ans.Damalcelcritqu’ileftoitdefi fainéfe vic& d’vnzelefi 
ardent, que pluficurs furent par fes remontrances attirez à fc faire Chrétiens : comme vn 
Tiburtius & Valcrian efpoux de S .Cecile gentilshommes Romains. On luy attribue plu- 
ficurs ordonnances fai&cs pour les biens de l’Eglifè, à ce que nul n’y fit fraude: comme, 
et celle par laquelle on dit qu’il a ordoné le premier que l’Eglifèreceuttlcs poflèifios qui 
luy feront offertes & prefcntccs parles fideles:& que les frui&s d’icelles fùffentmis en co- 
mun pour être di tribuez entre ceux qui feruoient à l’Eglife.Cc qui a fait dire à Onufr ius 
Panuinius que l'Eglife Romaine commença par la permiffion d’iccluy de pofïcdcr pre- 
mièrement argent, biens, meubles, &pofTcffions de l’oblation des fidèles. Surquoy Plati- 
ne a dit que cctc ordonnace et auiourd’huy bié mal obferuec ou du tout abolie. A caufc 
que les biens de l’Eglife font à ceux qui en peuuént le plus butiner & piller. Et en reuient 
auffi le meilleur butin à ceux qui font moins de fcruice à l’Eglife. 
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L. Tvrpilivs Dbxter, M. Mæcivs R vff vs,ConfuI$. 



Delà reduéhon ôc tranllanon de la 

Monarchie des Parthes aux Perfes. 

N Capitaine ou foldat Pcrfê de nation nommé Artaxerxcs, ou félon d’autres 
Artaxarcs,dc race fort baffe & ignoblc,fctant fait chef d’vne trouppe de gens 
de guerre, qui fc voulurent entendre aucc luy , fc foufleua contre Arcabanus 
Roy des Parthes fonfeigneur ( qui etoitfi puiffant quon le furnommoit le 
Grand, & étant le premier à qui ce furnom fut donné, & qui portoit deux dia- 
dèmes royaux)& fe rendit fi fort aucc le temps, & bien accompagné , qu’il eut moyen de 
le vaincre & dcffaifcfainfiqu’cfcriucnc Dion,Hcrodianus& Zonare)en trois grandes ba- 
taillcs.-à la dernière defquelles l’heur luy dit encore fi bien, qu’ Artabanus fc trouua entre 

les| 
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les morts.Tellemcnc qu’il n’y eut plus perfonne qui l’ofart empefeher de fe mettre en pof- 
fcflion de l’Empire d’Orient, & de le transférer de la race des Ariacidcscn fà perfonne à 
la nation des Perfes, & à la pofterité. Parquoy Agathius tefmoignc liu.z. de fon hiftoirc, 
qu’il régna iy. ans, ayant commécé de ce faire en la 4. année del’Empire d’Alexandre, puis 
qu’il fe ietta fur les prouinces voifines, lefquclles il fournit à loy de crainte & de force, 
comme l’ Arménie, Medie,Mefopotamic : le fucccz delquelles conqueftes luy enfla telle- 
ment le cœur, qu’il ofaenuoierfommer l’Empereur de Rome de luy rendre toute la Syrie 
& les autres prouinces de l’ Afic, qui auoient efté autresfois fubie&es à l’Empire des Per- 
fes. Parquoy l’Empereur fut contraint de mcrierrellitcde fes légions çontrcluy,lcfquel- 
lcs il diuifà en trois armées, qu’il fit entrer par trois diuers partages dedans - fes pays : où 
n’ayans peu Ce rallier & lecourir l’vnc l’autre, firent que l’vne fut facilement deffaiéfe par 
les ennemis :& les deux autres çontrain&cs de fe retirer dedans les limites de l’Empire 
Romain. Ce que par l’opiniô d’Herodianus femblc eftre aduenu l’an 13.de l’Empire d’ipc- 
luy:Mais ce qu’Agathius dit que le régné de ceft Artaxcrxcs commença 538. ans apres le 
rçgne d’Alexandre le grand, il ne faut pas prendre iuftement ce compte là an trçfpas d’i-i 
celuy,ains feulement au temps que Scleucus commença le règne des Greps. Et pource 
que nous trouuons iuftement 470. ans depuis le commencement du régné d’Arfàces 
premier Roy des Parthes iufques à la fin de çeluy de ce dernier Artabanus , il n’y a point 
de doute, qu’opnçdoiuc lire le mçfmc nombre çn Agathius au Jieu des ^70, ou çcï.xx. 
qu’on y voit. 




Olympiade. a Papes . 3 | Empereurs. 5 978 


M. Avxelivs Alexanpi*. Avg. pour la i, fois Conful, auce C. Qjin- 
ctilivs Mailcellvs. 

Omgene fils de Leonides çftoitencetempscn bruitcnla ville d’ Alexandrie, où 
il cftoit Rc<ftcur de l’cfchole. Auquel temps aufli Thcocliftus Eucfque de Ccfafcc en Ca- 
padocic,&: fes fucceflcurs Domnus &: Theoteenus florirent. 


DuMonde. 435! | Velejîts chriji, 118 | R .VesPerfes. 1 Ve Rome. 


Olympiade. 3 Papes. 4 | Empereurs 6 | 979 


D- Coelivs Balbinvs pour la 1. fois Conful, aucc M. Ciodivî Pv- 
piehvs Maximvs, qui furent apres Empereurs cnfcmblc. 


Vu Monde. 435/ | Ve IefusChriJi. Z19 | R.VesPerJes. 3 | De Rome. 


Olympiade. 4 | Papes, y ' | Empereurs, 7 | p8o 


Vettivs Modestvs, & PifoBvs, Çonfuls. 

L’Emperevr ordonna en ce temps gaiges annuels aux profefleurs de toutes fpicn- 
çcs & de lettres : commcaux Rhetoricicns, Médecins, Mathématiciens, Archite&cs, & 
aux Aduocats qui plaidoicn* gratuitement par les prouinces. Qui fut caufc que ce fic- 
elé produifit vn grand nombre d’exccllcns perfonnages en fçauoir. 

M. Minvcivs Félix orateur renommé efcriuit en ce temps vn Dialogue, intitulé 
O&auius, pour la defenfe de la religion Chrcliienne , contre la payenne. Et en mit aufli 
en auant vn autre contre les Mathématiciens, auec lequel florifloient aufli Genuinanus 
preftre d’Antioche, Hippolytqs, Berillus Eucfque d’ Arabie, & Boftrcmus, tous gens de 
fçauoir. Eufçbc, 

p _ : J 


Vu Monde 435^ | Ve IefusChriJi. 130 R. Ves Perfes. 4 De Rome. 


Olympiade. 151.1 | Papes. 6 | Empereurs. 8 | 981 


M. A y n e l. Ajlexander. Severvs Ave, pour 1 ^ 3* fois Conful, & 
Cassivs Apronianvs Dio. pour la 1, 
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Ce Dion cftccluy quia cfcrit8o,liures de l’hiftoire Romaine iufques àceftcanncc. 
Duquel furent contemporains Philcmon le Grammaricn,& Tatianus orateur fils dcTa- 
tianus l'ancien qui efcriuit le beau liure des prouinces , fut furnommé le Singe de fon 

temps-.pource qu’il fcltoit efforcé de tout imiter. Enfemble auffi Eugannus Rhecoricicn 
Grcc:& Symmachus Samaritain, lequel apres feftrc fait IuifEbionien,tranflatalcs liurcs 
de la Bible en GreCjtefinoin Epiphanius. 

Zebennvs eftaat ordonné Paftcur de l’Eglife d’Antioche apres Philctus,tiatle 12. 
lieu entre les Eucfqucs d’icelle, & exerça ccftc charge io.ans. 



Du Monde. 4357**) 


De Iefits Chrijl. 231 


| R.des Perfes. y 


De Rome. 


Olympiade. i 


Papes. 7 


Empereurs. 9 


. 



CaLPHVENIVS AcRICOtA, & C LEMEN TINVS,Confuls. 

Encor que l’Empereur Alexandre fauorifafi; les Chrcftiens,& qu’il fàcrifiaft àlcfiis- 
Chrift comme aux autres Dicuxenfamaifon,tefmoinÆlius Spartianus, pluficurstou- 
tesfois furent martyrifez pour le nom de Chrift par fes officiers. A caufe qu’il ne fit point 
d’editpourempefchcr laperfecution. On eferit que les Chreftiens eftansen débat aucc 
les Tauerniers ou Cabarcticrs pourvn lieu qu’ils auoiept occupe pour y faire fcruiccà 
Dieu, qu’il le leur adjugea, difant qu’il valoit mieux que Dieu fuft adonc de quelque fa- 
çon que ce foit, que d’y auoir taucrne.L’on dit auffi qu’il prifoit fort celte fcntcnccde l’E- 
Uagile,QXIL NE F A V T FAIRE A A VT R V Y QV,E CE QX ON VOVDROIT QV] ON 
FIT A L V V-M E S M I. 



Du Monde. 4358 j 


1 DelefusChriJt. zjz 


Olympiade. 3 


Papes. 8 



Empereurs. 



De Rome. 






T. ClavdIvs Pompeianvs, & Fêlicianv S jConfills. 

Environ ce temps y eut quelque commencement de guerre en la Mauritanie con- 
tre les Romains, qui fut incontinent appaifé par Furius Celfus.*&:en l’Illyric auffi par V a- 
jrius Macrinus.Lampridius. 

O ri g e n e citant contraint par vne fcdicion populaire de ftn aller delà ville d’Àlc- 
xandrie,cn la ville de Cefarce en Paleftme , ordonna en fon lieu Heraclas fon difciple 
principal Rc&cur des cfcholes d’Alexandricjcommc Eulcbe recite liureé.chap.j. Mais 
au liure 7.ehap. zy.& 3 5 .il dit que ce fut Denis fucccflcur dudit Heraclas . Ce qui elt plus 
vray-fcmblablc. 



Du monde. 4359 



De Iefut Chrijl. £33 ( R.des Perfes. 7 | De Rome. 



Empereurs. il j 984 



: IvlivsLvpvs, & M AxiMvs,Confuls. 

L a ville nommeeBathania, anciennement en Bauicre, prit fon commence- 

ment & origine fouz l’Empereur Alexandre, par vne légion de Hollandois dits Batauiés, 
dont les Romains fe feruoient à la garde de ce limite, qui y fitlà Ration. Qui fut auffi lors 
qu’on eltima que la ville de Sicambrie en Hongrie, nommée depuis Buda,&Opha, fut 
fondée & commencée par vne autre légion de Sicambriens qu’on dilbit cltrc du nobre 
des Auxiliaires. Aucntin,Bonfinius. 



Du Monde. 43 60 | 


De IeJusChriJl. 234 | R.des Perfes. 8 


De Rome . 


Olympiade. 233. 1 


Papes. 1 | Empereurs. 12 


985 



Maximvj pourlaz.fois Conful,auec Ovinivs. 1? atkrnvs. 

L e fuccez heureux de toutes les affaires qu’auoit eu Artaxcrxes Roy des Pcrfes , le fie 
encrer en telle prefomption, qu’il enuoia (corne a cité ja déclaré cy deuant)fommcr l’Em- 
pereur Alexandre de luy rendre toute la Syrie, & les autres prouinces de l’Afic,qui auoiét 
. efté 
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clic autrefois fubieâes à l’Empire des Perfes.Parquoy l’Empereur fut contraint de mener; 
l’efiitede fes légions contre luy.lefquelles il diuifa en crois armees qui entrèrent par trois 
diuers cndroiâs dedans le Royaume des Perles: où clics ne fe peurent r’allicr ny fecourir 
l’vne l'autre . Au moyen dequoy l’vne fil t facilement dclcôfitepar l’ennemy ) & les deu^ 
autres contraintes (ans auoir trouué rencontre ny faiâ aucun exploit honorable fur ice- 
luy, fen retourner dedans les marches de l’Empire , comme tefmoigne Hcrodian. Ce 
nonobftantÆliusSpartianusaefcric, que l’Empcrcur fit entendre au Sénat qu’il auoit 
vaincu les Perles, & obtenu plulrcurs belles viâoires & conqifeftcs fur eux:cn faucur def- 
quclles il en receutyn triomphe honorable à fon retour à Rome , duquel on pcqt vcoir 
quelque télmoignagc es anciennes monnoyes &c medalles. 



D u Mende. 4361 


[ De IéfuiChrifi. | R .DesPerJis 
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y» — — -- 

De Rome. 


Olympiade. 1 


| Papes. 2 J Empereurs. 
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M a xi m v s, ou comme nous trouuons efçrit en la datte d’vnc ordonnance de l'Em- 
pereur Alexandre, Maxim ianvs, &c Vrbanvs, Confuls. 

Pendant que l’Empereur Alexandre cftoit encore en la ville d’Antioche, à fon re- 
tour de Perle nouucllcsluy vindrent que Les nations de la Germanie ayans pàffé le Da- 
nube &c le Rhin, f eftoient venues ietter à grande foule dedans les Gaules , & dedans les 
|prouinccs d’Illyrie : où ils fàifoîcnt de grands & piteux rauages. Qui fut caufc de le fab 
rc retourner en Icalic aucc fon armee , pour facheminct de là contrc-cux , feftant acquis 
vnc mauuaifc réputation enuers fes foldats : la plulpart dcfqucls eftoiét des légions d’Illy- 
rie , tant pource que les chofcs ne luy auoient bien fucccdé en Orient , que pour autant 
que leurs biens & mailbns auoient efté pillées &c laccagccs en leur abfencç par l’enncmy. 
Iointaulfi qu’il fe monftrolt trop peu liberal & beaucoup feuere enuers eux , par la con 
duitte de fa mere qui le tenoit trop de court, & le faifoit plier à ce quelle vouloir. He- 
rodian. 

Heraclàs fuccclfeur de Demctrius tint le 13. lieu entre les Euefques d’Alexandrie 
& exerça là charge 14. ans, félon Thcophanej, ou félon Eufebc 16. 



Du Monde. 4362 


De lefüsChriJi. 23 6 ( 


R. Des Perfes- 10 1 | 


De Rome. 


Ofatupiade. 3 


1 P*P es - 3 i 


Empereurs. 1 | 
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L. Catilivs Sivirvs, &: L. Ragonivs Vrinativs Qjintia-J 
N V S, Confuls. ' : 

A l ex jk.n dr e ayant efté contraint à l’occalîon des Germains qui eftoient palTez à 
grande pliiflànceoùtre le Danube, dedans les prouinces Romaines , de ramener fon ar- 
mée à Rome, apres y auoir triomphe magnifiquement* il fachemina contrc-cux. Mais 
eftant arriué en la Germanie, il les voulut premièrement gaigner,& faire retirer par ar- 
gent: qui fut caufc de le mettreen tel mcfpris enuers tous fes gens, qu’ils fe rebellèrent co- 
tre luy,&fe donneront à vn nommé Iulùu Maximinus , natif de Thracc, fils d’vn pcrc 
Goth &: d’vnc mere d’Alainc: qui auoit efté en fon enfance Vacher : lequel feftant faiâ 
par eux crcer Sc proclamer Empereur, dcfpefcha gens incontinent qui allèrent mettre à 
tn,oo; le pauure Alexandre, &c fa mere Mammacacnlcmble, le 18. iour de Mars , en la ville 
de Majencç : puis fe maintenant ty ranniquément en fon authorité , contraignit le Sénat 
par force de ratifier fbn efleâion. Ce faiâ: il fit entrer Ion armee dedans la Germanie 
(qui eftoitquafi toutc-çompofeç dçlpldats Orientaux , lefqucls Ion predccefièur auoit a- 
menez aueç foy , qu’on eftinaoit fort conuenables contre les Germains, d’autant que 
c’eftoient quali tous gçns de traiâ) par vn pont faiâ fur le Rhin à l’cndroic de Majence: 
afin de pourfuiurc la guerre que fon dcuancicr auoit commencee.En laquelle il fe porta fi 
vaillamment & heurcüfcmcnt de (à pcrfonnc,quefcsfoldats incitez par fon exemple,ob- 
cindrent vne belle &c glorieufc viâoire des ennemis dedans^ auprès d’vn grand màrcft, 
où ils feftoient retirez : par laquelle il en laifta vn nombre infiny de morts lur le champ:| 
ic au moyen d'icelle entra fi auant en pays qu’il en gafta,deftruifit Sc brufla plus de trois 
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ou quatre cens mille d’eftcndue,fans y rien biffer de iauf ou d’entier de ce qui paffa deuât 
les yeux.Et euft peu réduire au dire de npz autheurs tout le refte de la Germanie iulques à 
|Ocean,fi les forefts &: haults marefts ne lcuffent empefehé de paffer outre, cfqucls fc 
làuucrcnt les reliques des Germains qui efehapperent de (es mains. A caufe dequoy il ef- 
;criuit au Sénat en les mots: Perce c c . miüia Germanorum vicos inçendimus, greges abduxtmus x 
captiuos abjlraximusytrmatos occidimuijnpalude pugnauimus , peruenijfemus ad Jiluas nift altitude 
paludum nos tranfi re non permifi ffet . A i n fi qu’il fe voit récité en Hcrodian Sc en Iulius Capito- 
linus.Or li Maximin fit à ce voyage vn fi grand degaft de païs,vn fi grand meurtre d’hom- 
mes en iccluy,& en emmena tant de milliers de captifs qu’ils difcnt;on ne peut douter 
qu’il ne l’ait quafi tout rendu dcfert&defpcüplé, & que les reliques de tant de peuples 
qui efehapperent de celle tempe{lc,ne fe foient raffemblees , méfiées SC confondues en» 
(emble,foit es lieux qu’ils trouuercnt moins gaftcz,ou en ceux qui leurauoient feruy de 
retraide.TcUcmct que de ce meflage pourroit cftrç venue bien toft apres l’origine de l’ap- 
pellation des Allemans en la haultc Germanie , où i’eftime que ce degaft fut raitpluftoft 
qu’en la baflè,qui fut prcferuce de la calamité de l'autre parla profondeur de fes marefts, 
Nonobftant qu’il cil bié vray-lcmblable que les peuples d’icelle furent fi. bien cftôncz ou 
efueillez du danger qui les auoit fi fort approchez, qu ils fc mirent de ligue & de focictc 
enfcmble pour défendre leur falut& liberté, fi on fuft allé iufqucsàeux. Et qucdelàf’en 
peut eftrc enluiuie la communauté du nom des François. Comment qu’il en foit, Hcro- 
dian, & tous les autres efcriuains qui ontcfcritdc ce voyage de ce Maximinus, nous don- 
nent affez à entendre, qu’il n’eftoit encor aucune mention de ces deux appellations au 
temps d’iceluy , & monftrcrons cf apres qu’ellcsn’ont pris leur naiffance & origine, qu’en 
1 ’cfpace du temps qui a efté depuis le régné de ce Maximhyufques au commencement de 
ccluy de Valcrianus&'Gallienus. .. 

Maximinvs eftoit homme de grande & haultc ftature , belliqueux & courageux 
au pofliblcuu refte furieux, inhumain & plein de cruauté. A caulc dequoy aucuns luy do- 
nerét le nom de Cyclops,deTyphon,Phalaris,Scyron,& Gyges.C’eftauflî le premier qui 
de fimple foldat, n’eftant encor de l’ordre des Sénateurs , & lins le contentement du Sé- 
nat, cftparucnü à l’Empire. 

Calphvxnivs Pontianus natif de Rome fut fucceflcur d’Vrbain premier au 
gouucrnemcnt de l’Eglife Romaine dés la iz.annee de l’Empire d’Alexandre: Ainfi qu’Eu- 
iebe tcfmoigne,qui dit auffi que fon gouucrnemcnt dura par l’cfpaccd’cnuiron y.ans,iuf- 
ques à la première année de Gordianus.Quclqucs-vns ont eferit qu’il fut enuoyé en exil 
en l’iflc de Sardeignc pour la religion par l’Empereur Alcxadrcilcs autres par l’Empereur 
Maximinus. On luy attribue deux Epiftrcs decretales , quionteeft argument commun 
aucc plufieurs autres, de défendre qu’on ne molcftc ou accule les Preftresjlelquels il did, 
que Dieu a pris en fi grande familiarité, que mcfinc il accepte les oblations des autres par 
leurs mains, & leur pardonne leurs péchez, & les reçoit en grâce . On adioufte auffi que 
l’ordonnance de chanter les Pfcaumes iour & nuidt en l’Eglite,&: le Gloria in exçelfis , aucç 
l’addition du Confiteor au commencement & à l’entrcc de la Mcflc, font de Ion inuction. 
Combien que d’autres referent cela à Damafus,qui viendra cy apres. 

Maximinvs en haine de Mammara mere d’Alexandre fon prcdçccflcur, excita la 
é.pcrtecution contre les Chrcftiens , fignammçnt contre les Dodcurs & Miniftres de l’E* 
glite. Eutebc, 

Vu Monde.. 4363 | De IefusChriJl. 137 | R.desPerfes. il DeKome, 

Olympiade. 4 | Papes. 4 | Empereurs. 1 | 988 

C. Ivlivs Maximinvs Avg. & C. Ivtivs Afxic a n v s,Confuls. 

M a x 1 m 1 n cftant forty de la Germanie à fon grand honneur, fen reuint aucc Ion ar- 
hiee hyuerner en là ville de Syrmium de la Pannonie, en deliberatio d’aller encore clprou- 
ucr fes forces fur les Sarmates à la première opportunité du tempsrfailànt fon compte de 
venir aulfiheureufement à bout deux que des Germains, Sc de ne mettre finàfonençre- 
printe qu’il n’cuft réduit tout le Septentrion iufques à l’Océan fouz les loix de l’Empire 
Romain.Mais les conlpirations, rebellions & cfmotions, qui fcficuerent contre luy les 
vnes apres les autres, tant en fon eampqu à Rome & ailleurs, à caufe de fes cruautez(car il 
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le perfuadoit qu’vn Empire ne Ce peut retenir que par cruauté, luy taillèrent tant d’afFai 
rcs, quelles le firent penfer à ce qui luy touchoit de plus près. 

La ville de Nifibis& toute la Carie apres furent en ce temps oftees par les Romains] 
aux Perles. Zonare. 

C e l s v s Philofophc de la fc&e Epicurienne, cfcriuit en ce temps vn liurc intitulé, le] 
véritable contre les Chreftiens, auquel Origenc rcfpondit par vn Tome de 8. liures. 



Vu Monde. 


4364 | Ve Iefus Chrift. 


M 

v*> 

OO 


R,.VesPerfes. 12 


Ve Rome. 


Olympiade. 


254.1. | Papes. 


y 


Empereurs. I 




P. Tjtivs 


Perpetvvs, & L. 


Ovini vs RVFF IC VS 


- A 

C 0 B. ty E L I A- 



N vs, Conlùls. 

Les légions Romaines de l’Afrique furent les premières qui en haine dé •Maxiroinus 
efleurent Empereur Antonius Gordianus, quieneftok Proconful,&: fon fils,cbntrc ice- 
luy, enuiron le zé.iour de May, cftant le 990. de Romçja en cours; l’eflcétiOB aclquclsfùt 
pour la bonne opinion qu’on auoit d’eux ratifiée tic aduoüee par le Sénat dq Rome. Mais 
vn mois apres vn Capitaine nommé Capéllianus, ayant en faucur de Maximinus fai& le- 
uee de gens, donna bataille au ieune Gordianus, enuiron le commencement de Iuillct, 
où il le defEt & occit. Qui fut caufe que le père le tua foy-mcfme de de/èfpoir en la ville 
de Carthage. Cequ’eftantfçcuàRome,lcs Sénateurs afin de ne .tomber es mains des 
Maximins, efleurent en leur lieu, deux autres Empereurs d^ corps du Sénat au commen- 
cement dumefmcmois : àlçauoir,Cœlius Balbinus, & M. Clodius Pupienus Maximus, 
que l’on cftimoit les plus capables & fuffiTans,à caulc de leur vertu d’vne telle charge: 
mais le populace de Rome faccordant auec les foldatsdela garde aufqucls la fèuerité de 
Maximus n’eftoit aggrcable; voulurentque M, Antonius Gordianus, fils ou du fils ou de 
la fille de l’ancien Gordianus, fut aufli cflçu auec eux,quoy qu’il fùft encore fort ieune, tel- 
lement que force fut de l’accepter. Mais d’autant. qu’il n’eftoit encore capable de gouuer- 
ner la République, le nom de Celar luy fut ipulement donné pour lors. Cependant Ma 
ximin cftant aduerty de ce qui f eftoit faiârà Rome contre luy, fortit de la Pannonie auec 
fonarmee pour venir debatre de fon droiût par armes en Italie. Qui fut caufe que le Sé- 
nat retenant Balbinus pour la defenfe de Ig.ville^ enuoya fon compagnon contre luy , te- 
nant la ville d’Aquilcc ja afliegee. Laquelle fe defendoit tant vertueufèment qu’il y per-j 
doit fon temps, &c fes peines. De façon que ce pendant fes loldats fcnnuierenta.fi bon 
clcicnt de luy, & de fon fils, auquel il auoit fai.d prendre le nom de Celâr , qu’ils les maf- 
facrerent tous deux dedans leurs tentes, apres qu’ils eurent régné quelque peu plus de 2. 
ans. Au moyen dequoy l’Empire demeura paifible entre les mains des deux autres Em 
pcrcurs par l’efpace d’enuiron vn an. Herodianus, Iulius Capirolinus. 

Plvsievrs herefies curent vogué en ce temps , tarit fouz l’Empereur Maximinus, 
que Gordianus. Car à Rome Proclus maintenoit l’herefie des Cataphry giens: contre le- 
quel, Caius difputa, félon que tcfmoigneEufebeliu.6. ch. 11. Et S. Hicrofmc diéf que 
Tcrtullian lé rangea au mefmc temps du party des Montaniftes : vn Ambroilc aufli qui 
fuyuoit l’erreur des Valentiniens, fut pat Origene réduit au bon chemin. Lequel outre- 
plus alla auec pluficurs autres Eucfques en vn Concile aflèmblé en Arabie , pour réfuter 
&c difputcr contre les opinions de Berillus,lequclfuyuant l’erreur d’Artæmon, mainte- 
noit que Icfus Chrift n’auoit point cfté auant fon incarnation & mort : Qifil eft en 
vnc propre diuinité refidentc en foy apres fon Incarnation. Mais cftant par viues rai- 
fons conuaincu, abiura lès erreurs. Eufebe au lieu prcallegué. 



Du Monde. 43$y j VelefusChriJi. 239 | R.DesPerfes. 13 | Ve Rome 
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M. Vlpivs Crinitvs, Sc Pr.ocvj.vs Pontian vs, Confuls. 
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Première partie 



L a cite de Rome floriflant d’aife & de repos fouz les deux Empereurs Maximus & Pu- 
pienus,occafion furuinc qui les fit entrer en quelque deffianco lvn de l’autre: laquelle dô-j 
na moyen aux foldats de la garde Impériale (qui ne les pouuoicnt aymer, à caufc qu’ils a- 
uoient cfté cfleuz fans cux)de les deftruire & deffaire tous deux en vn mcfme iour:& puis 
fuppofer en leur lieu au throne Impérial le ieunc M.Antoniùs Gordianus aagé fculcméc 
dci}.ans,filsdelafille de l’ancien Gordianus , qui dés l’an precedent auoit cfté déclaré 
Ce 4 r.Ce que Herodianus (qui finit fon hiftoire qu’il aeferite des Empereurs de Romej 
depuis Marc Aurelc au temps de la mort defdids Empereurs) dideftre aduenu au iour 
qu’on cclebroit à Rome les jeux Capitolinsjqui cfchcut,au iugemet d’Onufrius , enuiron 
la fin du mois de Iuin. A caufc dequoy Cenforinus cfcrit,quc le jeu Capitolin, qui feftoit 
réitéré periodiquemet de 4«en 4.ans entrons, comme l’Olympiquc depuis l’inftitution du 
premier qui en fut faide par l’Empereur Domitian en Ton n.Confulat, fut pour la $9. fois 
célébré af Rome l’annèequi fe nommoit le Confulat d’Vlpius& Pontianus, &qui cftoit 
du Solfticc d’efté la ioi4.depuis la première Olympiade, & du u.iour d’Auril la 991. de la 
fondationRc Rome(àlaraifon de Varro)enfcmblela i8$.des Iulianes,qui prendicntlcurj 
fourccail^c leur principe du premier iour de Ianuier & du 4. Confulat de lui. Cefar , 
comme les Auguftales duy. Confulat de l’Empereur Augufte auec Agrippa:defquellcs la 
ztfy.fè comptfoit. Cependant pource que Cenforinus mcticy en compte la 991. de Rome, 
fclonla raifori de Varro,Onufrius eftime qu’il faut ranger ce Confulat fouz ladidc année, 
qui cft à noftre fcompte la 990.En telle forte toutesfois qu’il ait faid Ion entrée en la 990. 
qui cft félon nous la 989. à caufe que Varro conftituoit la fondation de Rome en la a.an-j 
nec de la 6 . Olympiade. Mais puis que Cenforinus Confcfïc encor que les Egyptiens corn- 
pcoient à leur mode cnlamcfmc ànhec la 986.de l’Empire de Nabonaflar,la 561. depuis la 
mort du grand Alexandre, & laiôS.depuis la redudion d’Egypte, fouz l’Empire Romain, 
qui cftoit aduenue deux ans deüant le fcptiefmc Confulat a’Auguftej lefquelles prénoiët 
toutes leur commencement au premier iour du mois qu’ils nommoient Thoth , qui le] 
rencontra fèmblablcment alors au zy .iour de Iuing,&, que cela ne peut cftrc aduenu que 
en la 991.de Rome, félon nous, qui eft la 99z.de V arro.fi ainfi eft qu’ Alexandre mouru t au 
rapport des plus fidèles hiftoriographes en la i.annce de la n+.Olympiadcjil faut conclu-] 
re,ou que fi Cenforinus ne fcftmcfcompté en ceftendroid, qu’il a pris en autre fensla 
railon de Varro, que n’a faid Onufrius,ou qüe ce Confulat doit eftre fuiuant noftre in- 
tention, attribué à la 991.& rangé fouz icelle -.ayant toutesfois faid fon entree à la fin de la| 
990. des noftrcs. D’autant mefmemcnt que ledit Cenforinus y comptoit la 1014. Olympi- 
quc,qui eft la2.de la 254.01ympiade, cômme ayant faid fon entree au milieu d’icelle. 
Autrement il femble qu’il le dcuoitpluftoft Comprendre fouz la 1013. ou 1. de ladide O- 
lympiade.Mais pour reuenir à Gordianus , on trouuc par le rapport des autheurs qu’il a 
gouucrné l’Empire^nuiron l’efpace de fix ans.Et qu’il a efté reformé & réduit fouz luy en 
beaucoup meilleur cftat qu’il ne l’auoit trouué,par la prudence de fon bcau-pcrc Mnefi- 
theus ou Mifitheus. 

Anthervs Grec de nation fut apres le trefpas de Pontianus dieu pour gouuerner 
l’Eglife de Rome.MaisEufcbc en fon hiftoire Ecclefiaft.tcfinoigne qu’il mourutvii mois 
& certains iours apres fon efledion. Combien que Damafe eftime , qu’il prefida 12. ans : 
d’autres j.fèulcmentnc fuiuray toutesfois,comme i’ay faid par cy deuant , ledid Eufcbcj 
qui récite outre-plus liurc é.chap. 29. que Fabianus natif de Rome luy fut en la mcfme 
année, qui cftoit la première de l’Empire de Gordianus, fubftitué au gouucrncment de 
l’Eglifb Romaine par la voix de tout lepcuplc affemblé félon la couftumc à fiiirc efledion 
d’vn nouueau pafteunpource qu’il cogncut que c’eftoit le vouloir de Dieu, qu’il fuft cflcu 
par vne Colombe, qui falla au milieu de l’afTemblee afleoir fur fa telle. On tient que foin 
prcdccefreuracftélcpremierquiaeufoingquelcsfaids & geftes des Marty rsfxiflènt fi- 
dèlement & diligemment reduids par efcrit.Enquoÿ Fabian la auffi enfuiuy, ordonnant 
fept diacres,qu’il départit en autant de contrées, pour faire diligente inquifition des fàiéts 
ic des vies des Martyrs,vn chacun en celle qui luy cftoit affignec,afîn que cela feruift d’e- 
xemple aux Chreftiens.D’autres adiouftent qu’il affigna dercchefà les fept Diacres , fept 
Soufdiadiacrcs , & autant de Notaires ou Greffiers pour fatisfaire à celle chargc.Dauan- 
tage qu’il fit faire vn cimetière pour la fcpulturc des martyrs, & quelques édifices ou fa- 
briques en iccux(cc did Platine)cn leur honneur. Ce qui fèmblc auoir donné commen- 
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cernent & origine à la couftumc d’edifier des Temples SdChappelles en l'honneur des 
Sain&s. Et cecy auoit commence à fepra&iquer en ce fieclc,pource que Eufebeconfef- 
fe, que les Chrefticns y eurent plus grande libertéqu’auparauant, de faire profeffionma- 
nifeftc de leur religion, mcfmes és Cours & à la fuittc des Empereurs, qui oéhroyoicnt de 
leur bon gré à leurs feruitcurs domeftiqucs & officiers, licence de viure en leur prcfence, 
& liberté de leurs confidences. Et qui plus eft*:ficuoient les Chrefticns ésplus grandes 
charges Sc dignitez par les prouinces. Maisauparauantquc les Chreftiens cftoient mal 
voulus vniuerfellement enucrs les Gentils , ils n’auoient ( comme tcfmoignc Vvallafri- 
dus liu. 3. Ve rebus Ecclef. ) pour Temples materiels, aufqucls ils fe peulTent aflemblcr,que 
leurs maifons mefmes, & les lieux qu’ils pouuoicnt trouucr les plus propres,& les plus fe- 
crets,tant en la ville qu’aux champs, comme es cimetières, deferts, montagnes, vâfîces &c 
cauernes, afin que les ennemis de leur religion ne leur peuflent bailler empefehement en 
l’œuure du Seigneur. Pour reuenir aux autres conftitutions de çc Fabian , Gtitian tcf- 
moignc en fon Decret, qu’il a ordonné quelques chofes, touchant les fatis&âions,la ce- 
remonie &obferuation delà penitence, & de l’excommunication: comme aufl^ des ma- 
riages des prochains parens, de l’aagc de ceux qu’on doit ordonner à la preftrife, & des o-j 
blations qui fe doiuent faire ordinairement. Outre-plus que le chrefine rcnouucllé 

foutes les années le Icudy deuant Pafqucs,& qu’vn chacun communiquait i laCenc tous 
les ans trois fois. .. 
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M. Antoninvs Gordianvs, Avg. & M. Acilivs Avioia, 
Coniuls. 

S o v z lcfquels Dioclctianus, qui fut cy apres Empereur nafquit. 

B a b 1 l a s, que Chryfoftomc appelle grand perfonnage en fçauoir & en fàin&eté de' 
vie,iucccda à Zebcnnus au gouuernement de l’Eglife d’Antioche, lequel il exerça n.ans. 

O R 1 g e m s labouroit encore enuiron ce temps en la vigne du Seigneur , lequel eferi- 
uant contre Cclfus, f efforce de monftrcr par plufieurs raifons que les Chreftics n’ont que 
faire de Temples, en ce qui concerne & touche le pur feruice de Dicu,&: la vraye rcligio. 
Les gens de fçauoir confcflcnt au furplus, qu’en alléguant les exemples & fentcnccs des 
Apoftrcs,& des Eglifes anciennes, il eft tefmoin bien vtile à la pofterité pour quelques ar- 
ticles, comme de la Trinité, des deux natures en Chrift,du Baptefme des enfans , du pé- 
ché originel, de l’viage de la Ccne du Seigneur , & de quelques autres. Mais on ne peut 
nier auffi qu’il ne fe foit fouuentesfois fi bien laifTé transporter és ipeculations de la philo- 
fophic profane (en laquelle il cftoit grandement verfé & excrcité ) qu’il ne fi eft peu con- 
tenir de les transformer en la Théologie Chreftienne, & d’adapter la parole de Dieu aux 
fonges & opinions des Philofophes . Qui eft caufe que fies eferits font meflez de beaucoup 
de faufles & lourdes fentenccs, aucunes defquclles furent dés fon temps condamnées: 
comme quand il imagine, qu’il y a eu plufieurs mondes auant ccftuy-cy, & que les peines 
des Diables ceflèrent vncfois. On le reprend cncorcs de ce qu’il fi eft trop eftudié à trans- 
former l’efcriturc fainéte en allégories, donnant exemple à ceux qui font venus apres luy 
de Pimiter en ce fait, pluftoft qu a en chercher la vraye intelligence: la cognoiflancc tou- 
tesfois qu’il a eu par deftus les autres des langues & des fciences, auec le zcle enuers la re- 
ligion Chreftienne, l'ont fài& admirer de plufieurs. Ioinét qu’il eft profitable aux gens 
fçauans qui ont iugement à lire les eferits des anciens, premièrement à caufe du tcfmoi 
gnage de l’hiftoirc, par laquelle nous cognoiftons les obferuations & opinions de la pri- 
mitiuc Eglife. Et pource que la conférence d’iceux, reueillc Sc exerce les gens de lettres 5 
ainfi la leéture d’Origene profitera à ceux qui défia font bien inftituez, & fçauent toute la 
fomme de la do&rinc Chreftienne. Mais tes expofitions & dilputations ne doiuent cftre 
prifesjpour doârrinc ny pour loix, finon entant quelles font conformes aux eferits des A- 
poftrcs. Qui eft le iugement que quelques doéf es perfonnages eftiment qu’on doit faire 
des anciens Do&curc de l’Eglife : pource que les vns ont efté plus diligens en vne maniè- 
re, les autres en l’autre: à aucuns ( félon l’infirmité humaine ) eft efehappé de propofer des 
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Première partie 



opinions fàuflbs &C abfurdcs,fans y prendre garde, qu’ils enflent poflible rétractées , fi on 
les en euft admonncftez.Ec commeainfi foit qu’ils n’cuflènt fouuent mauuaife opinionjfi 
eft-ce toutesfois qu’ils n’ont pas feeu toufioursmy proprement ny clcrement expliquer 
leurs conceptions Si. imaginations. Dauantage ils fe font quelques-fois trop arreftezà 
maintenir quelques traditions &couftumcs qui cftoient en vogue de leurs temps. Qui 
plus cftjils fe contredifent bien fouuét eux-mcfmcs.Parquoy on fc doitgarderd’approu- 
uer indifféremment tous les eferits des pères. 
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Vet'Mvs Sabinvs pour la i.foisConful, auec Venvstvs. 

Av temps defquelsvne grande fedition fefleua en Afrique contre l’Empereur Gordi 
nianusdocfuelle toutesfois fut bien toflappaifec par le Gouucrncur de Mauritanie, & les 
feditieux qui auoient pour leur chef vn Sabinianus,punis. Iulius Capitolinus. 

1 De [origine des Goths. 

O v zHPEmpcrcur Gordianus la nation des Goths qui habitoit la Scythie 
aupresdu ï>afn^,-efinrn R*jy nommé Argunte,ou Oftrogotffilbuz lequel 
ils firent(audire de Iornandes &: de Iohan.Magnus)dc grandes conqueftes, 

1 &gangnerent beaucoup de belles viétoircs fur leurs voifins , nommément 

J fur les V vandales. Qui pourroit eftre poflible ce que Iulius Capitol. à voulu 

' Idirç, que les Mœficns firent la guerre aux Carpes, en laquelle ils fe donnèrent bataille. 
Mais Âucntin récite que ledit Oftrogochfcftant allié auec lefdits Vvandalcs, & toutes 
les nations les voifines, comme Gepiaes,Marcomans, Quadcs, Peucinicns , Baftarncs& 
Carpes, commença de faire la guerre aux Romains : tellement qu avant pafle le Danube 
auec vncpuilfance infinie de gens, courut & rauagea toutes les Mœfies & les Thraccs, 
d’où ils remportèrent vn butin merueillcux en leur pais , ayans afliege la ville dè Martia- 
nopolis,& contraint les habitans d’icelle de fc racheter du danger de tomber en leurs 
mains par vnc greffe fomme d’or. Qui pourroit aufli auoir cfté lors que Iulius Capitoli- 
nus dit que la ville d’Iftric fucprife&ruineeparlcs Scythes. Somme qucdeflorslefdiéh 
Scythes &: Gochs commencèrent de faccouffumcr à faire la guerre quand bon leur a 
femblé aux Romains, fedefbordans à toutes occafions fur les preuinccs où l’cntrccleur 
cftoitouucrre.Qui plus eft,il femble aufli que ccfutcnuire le mcfinc temps , ou bien peu 
auparauant,qu’on commença de parler d’eux fouz le nom de Goths:car il ne fc voie point 
en aucune hilloirc ny en aucun autheur,foit Grec ou Latin, nommez que de l’appellation 
des Getcs ou Scythes. Pour laquelle occafion Bcarus Rhcnanus f’eft efforce en vain de 
vouloir monftrer que le nom de Goths &: de Gctes a cfté de deux nations dinerfes d’ori- 
gine & d’eftatid’autant que tous les efcriuains qui onteferit d’eux,dcclarcnt formellcmct 
le contraire:commc il fc voit en Trebelhus Poilio,en Iulius Capitolinus , Ælius Spartia- 
nus,lc Poëtc Claudianus,Sidonius Apollinaris, Procopius & Agathius. Defqucls Spar- 
tianus en la vie de Caracalla dit , que Gothi Geu vocabantur. Et Claudianus appelle Ala- 
ric Roy des Getes,pour desV vifigoths.Et les autres les appellent indifféremment par l’vn 
& par l’autre nom:ou leur aflignent les mcfmes demeures que tous les anciens Géogra- 
phes ont attribue aux Gctes, à fçauoir la contrée qui eft entre le fleuuc appelle ancienne- 
ment Tanais, la mer Majour qu’on difoit le pont Euxin,& le fleuuc Ifter, en reuenant en 
Occident , ce qu’on appelloit autrement la Scythie Europec. Combien que Trebcllius 
PollioSc Arrianusfemblent auoir donné le nom de Scythes à vne partie des Goths ou 
des Gctes feulement,c’eft à fçauoir à ceux qui habitoient les pais bas proches de la mer & 
del’Iftcr.Mais cous les autres ont vnanimement compris les Goths fouz le nom de Scy- 
thes. A caufe dequoy Iornandes n’a point fait de difficulté d’attribuer à la natiô Gothique 
couc ce que les anciens auoient eferit deuant luy,des faits,di<fts & deportemens des Gecc 
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& des Scythes. Ce que ieprens toutesfois pourprçuuc contre luy , que la nation des 
Goths n’elt ilTuc de la Scandinauie aucunement, & beaucoup moins plus de noo.ans au 
parauant , comme il compte, que ce que nous en venons d’eferire. Çar ils euflent cité du 
commencement nommez Goths, pluftoll que Gctes, quoy qu’aucuns veulent dire qu’ils 
fc font toufiours nommez en leur langue Goctcn, qu’ils interprètent généreux & de bon- 
ne race; Mais que les Romains çn ont mangé e, en leur langue, &: les Grecs o, en la leur: 
pourçc que le contraire fc peut vérifier des allégations precedentes. D’auantage fi de tous 
les authçurs que nous auons,il ne l’en trouuc vn leul qui ait jamais tire l’origine des Gctes 
& des Scythes de la Scandinauie, ce feroit témérité de croire à Iornandes lèvd , que les 
Goths çn fulEcnt fortis, voirç de li long teps qu’il did.Car quel tcfmoin ou autheur pour- 
roit il auoir d’vn temps fi ancien, duquel mcfimelcs Grecs ont confcfiç n’auoir rie de bien 
certain, pour ce qui concerne leur faiét : parce que tous leurs premiers hüloriens ont efté 
longtemps dcpuis.Etnc rcruiroitnoinplusdevouloirdirepourluy,quelcs Goths ont eu 
telle opinion d’eux,qui ficll entretenue entre-eux de main en main iufquesaux derniers: 
jpourcç qu’il feroitimpoffible que quelque des anciens autheurs n’en euft elle aduerty: 
veu qu’Ouidc déclaré bien en les liures intitulez de Ponto , qu’il a fçcu au pays des Gctes 
où il clloit en exil , que les Grecs y auoient autrefois fondé certaines villes &: colonies. |X 
Ou trcplus la langue des Getcs clloit fcn(blable à celle des anciens Thraciés, comme plu- 
licurs des anciens ont efcrir,nous donne argument de chercher leur origine ailleurs qu’en 
la Scandinauie. Aucc ce, que Procopciefmoignc que les Goths, Vvandalcs & Gepides 
parloicnt vn met'mc lagage, que Doropius afferme cftre dilTcmblable de ccluy qu’on par- 
le en la Gotlandic: encore qu’il ellimc qu’il clloit mefme que ccluy dont les bas Alemans, 
Cintbres, &: anciens Gaulois ont vfe, &: non les hauts Alcmans. Dont ie me rapporte à 
luy, pour conclure ce propos, quy fil faut prendre l’origine des Gctes d’ailleurs que d’où 
les anciens les ont colloquez, qi/ily a plus d’apparence qu’ils font procédez des Mafïàge- 
tcsd’Afie, quelque compagnie dcfquels ayant trauerfé le Tanais,lêvint logerenla con- 
trée cy dell'us déclarée, d’où iU fc peuuentellrc puis apres efparpillcz &cfpars iufqucs en 
la Sarmatie &c Alemagnc, iuàc là produit la race & lèmëcc des Goths de la Scandinauie: 
fi d’auenture les vns &L les/autres n’ont pris leur dénomination d’ailleurs que de l’vn de 
l’autre: comme les Scandinauicns de ceux que Pcolomce appelle Guttas en leur pays: 
dcfquels nulauparauanc/uy n’auoitfaiél mention. 
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M. Antonivs Gokdianvs Av g. pour la 2. fois Conful, &: T. Clav- 
d i v s Powpeianvs pour la %. ou comme d’autres lilent çn lui, Capitojinus, Pa- 
r I N i A n vs. 

A rtaxerxes premier Roy des Pcrfcs mort, fucccda fon fils npmmé Sapores , ou 
Sabores,qui régna ( au rapport d’ Âgathius)3i.an. Durant lefquels il augmenta grandemét 
l’cflcnduc defon Empire, par les vidoircs qu’il obtint , tant fur fes voifinSjquc fur les Ro- 
mains en la Mcfopotamie, Cilicie, Syrie, &: Cappadocic. Dcfortcquefa proücflë luy eut 
acquis vnc grande louange, fil ne l’cufl maculce d’vnc trop grande &c horrible tache de 
cruauté, inhumanité, & prcfumption,qui le fill auffi toll qu'il fut paruenu à fon règne, cn- 
trcprendrelagucrre contre les Romains. A l'occalîon acquoy Gordianus fit apprclls 
pour aller contre luy, apres auoir cfpoufé la fille d’vn MifithcusAnaillrc d’cloquence , &: 
de grande érudition: par le confeil duqucl toutes chofes luy fucccdcrcnt hcureùfemcnt 
en celle guerre: doutant qu’il le fit fon Grand maillrc. lui. Capitolinus, 

C e Sapor efl en la grande Chronique des Iuifs intitulée Sedcr Olam , appcllé autre- 
ment Vrfir &: A ffuçrus fils deBabac, lequel fauorifa fort les Iuifs quielloicnt çn fon roy- 
uime. Souz lequel elle dit auffi que Mânes publia fon hçrcfic, 

. y-cuv*A*r*± 
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Première partie 



C. Avfidivs Atticvs, & C. Asinivs Pr. etext atv s,Confuls. 

G o ré>i an vs apres auoirouuerth^Temple de Ianus, mena fon armée qui cftoit puif- 
fanüe contre le Roy des Pcrfesflequd levainquit & mit en routte en pluficurs rencontres. 
Auec cela le dcchafla de toute la Mefopotatnic &r Syrie, & rccouura auflî les villes d’An- 
tioche, de Nifibis ic de Carras, que Ton pcrc auoit oftccs aux Romains du temps de Maxi- 
minustfelon Iulius Capicolinus,Zonare.Qui difoit auffi auec Iornandes & Aucntin,quc 
|ert faifant ce voyage il paffa par la Mcelie, où il vainquit, deffit & chafla tout ce qu’il y a 
uoit d’enneinis qui fy eftoient deibordez , nommément des Scythes. Qui lemble auoir 
elle lors qu’il facquit le furnom de vaincueur des Goths,dcs Sarmaces,dcs Germainsrcô- 
bien qu’on dit qtv’il receut vne lourde eftrille par les Alains es champs Philippicns. Mais 
Auéncinefttcfmoin qu’il fit accord auec lcfdidcs nations, fuiuant lequel il lcuraflîgna 1 
[vne certaine penfion,en vertu de laquelle ils ne deuoient plus faire aucune cntrcprinlèj 
[fur l’Empire Romain,& empefeher auffi qu’aucune autre nation n’y en vint faire. 
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C. Iylïvs Axrianvs, &: Æmilivs P a p p v s,ConfuIs. 

M n fi sithîvî bfeau-perc & grand Maiftrc de l’Emperciir Gordianus par le conlcil 
duquel tou te la guerre de Perfe f eftoit heureulèmcnt portée, mourut par les pratiques dej 
Jccluy qilifutfitbftituécn fa charge, à fçauoir M.IuUus Philippus, qui commença par ce 
inoyen à.fp tracer de flots le chemin de paruenir à l’Empirc.Iul. Capitolinus. Selon lequel 
Àrgundxis Roy des Scythes lit guerre au meffne temps aux prouinces Romaines , & aux 
(peuples éfc.nàtions qui luy eftoient voilincs , comme celles que nous auons déclarées cy 
[Ideuam. , - 

■ . L ij Concile affemblé à Philadelphie en Arabie,condamna l’hcrefie de Berillus Euef- 
|que.de Roftrdne : Icqutel y fut auffi it dodement réfuté par Origcne qu’il abiura fon erreur. 

£l»f y ii..ON le tûcfme temps, Gregoiro Eucfquc de Ncocclarecfit vn Commentaire 
fur l’Ecdcfiafte. 
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Pss.ecr.inv s, U Fvlvivs Æmil 



aN v s,Conluls. 



G o Rr o 1 a n v s eftant arriué en la ville de Ctcfiphonce,cn deliberation de pourlùiurcj 
la guerre contre les Perles, fut par les pradiques de Ion grand Maiftrc M. Iulius Philippus 
[natif d’Arabie fils d’vn bandolicr , delloyalement mis à mort parles foldats cnuironle 
mois de Mars,& laé.annce defon regne.Et enfon lieu inftallé au throfne Impérial icc- 
jluy Philippus , qui tint l’Empire auec fon fils Iulius Philippus , qu’il fit deflors appcller 
Cclâr, quelque peu moins de, 6 .ans. Au commencement dcfquels, auant que fen retour- 
ner à Rome fit paix auec le Roy de Perfc en luy rendant la Mefopotatnic ic Arménie. lui. 
Capitolinus, Eutrope,Scx.AureKZpnare. . . 

Philippe a efté(lcldn l’opinion de plulïeurs)lc premier des Empereurs, quiafaid 
profcflîon ouucrce de la religion Chrefticnne.Mais fa vie, mœurs, defloyauté,&: ingratitu- 
de enuers fon maiftrc afaid penfer le contraires d'autres, combien qu’il fe peut faire que 
il ait grandement fauorifé les Chrefticns. 
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M- Ivlivs Philippvs Av g. & T. Fabivs Titi a Nvs,Confuls. 

P h 1 l 1 R p v s fit crlce temps fonder au pais d’Arabie lieu de la naiffance,vnc ville qu’il 
fit nommer Pbiloppeli , -félon que recite Zonare, Mais Cafftodorc eftime, que ce fut au 
pais de Thracc. 1 
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L’h e r e s i e des Arabes eut cours, félon le tefmoignagc d’Eufèbc , fouz l’Empereur 
Philippe, lefquels atermoient, que les âmes meurent aucc le corps, & doiucnt rcfïufciter 
enfcmble au iour du iugement: contre lefquels Origcnefi.it appelle en vn Concile, qui 
fut tenu en la ville d’Albera, où il y auoit grande affcmblee, & les retira de leurs erreurs. 
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Buvttivs Præsens, & Nvmmivs Albinvs, Confuls, 

Les Goths feftimans mefprifez de l’Empereur Philippe, qui leur defnia la péfion que 
l'on prcdecelTcur leur auoit accordée, reprindrçnt les armes enuiro ce temps, fouzla con- 
duite de leur Roy Argunthc, que les.autres appellent Oftrogoths; tellement qu’ils rçuin- 
drent dcrechcfaucc vne grande puiflancc, dedans les Mœfies & Pannonies : où ils firent 
vn piteux mefnage. Ainfi que recitent Iornandes, Joannes Magnus & Aucntin. .Mais 
Zozimus nouucllcmcntmis en lumière, appelle feulement Carpes ceux à qui l’Empereur 
Philippe eut affaire. Contre lefquels il dit mefme qu’il mena vne armee, qui les deffit en 
bataille: &: apres les auoir affiegez en vn certain Chafteau, les fit venir à neccffitç de de- 
mander appoindement , qui leur fut accordé, 
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M. Ivlivs Philippvs A vo. pour la», fois Conful/auec fon fils M. Iv-| 
livs Philippvs C Æ s a r : auquel il donna pareillement le nom d’Auguftç , & 
conféra la dignité de Tribun du peuple. 

L’an 3. de l’Empereur Philippus, Dionyfius 13. Eucfquc d’Alexandrie, fut ordonné 
aptes le trefpas d’Heraclas, & gouuerna fon Eglifc 17. ans, félon le récit d’Eufebe liu. 7. 
ch .7.quiadioufte qu’il fut admonnefte par vne vifiondiuine, de ne fc point déporter de 
lire les liurcs des hcrcriques.Thcodoret tcfmoignc qu’il fut de grand fçauoir & dodrinc, 
comme il fit apparoiftre par le nombre de fcs liuresjcfquels toutesfois Bafilc le Grand di-| 
(bit qu’vne partie de la fcmcnçc des erreurs d’Arrius fç trouuoit. 
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M. Ivlivs Philippvs Avg. pour la 3. fois, &ç M* Ivi* Phij.ip- 
pvs fon fils pour la 2. Confuls, 

Av temps defquels Ônufrius a dcmonftré par beaucoup dcprcuucs&fuffifans tcf-j 
moignages,quc le 1000. de lafondation de Rome fut accomply; pource qu’il confcflç 
que ce Confulat participoit, depuis le mois de Ianuier iufques au n.iour d’Auril de la fin 
delamilliefmedeRomc. Tellement que le refte appartenoitàlaiooi. Ceqpiefttota- 
lement conforme à noftre fupputation. A caufc dequoy Iulûis Capitolinus, Eufebc& 
Cafiiodorç tefmoignent , que ces deux Empereurs, firent folcmnizcr le iour natal de la ci- 
ré par toutes fortes de ieux tant Theatriqucs, que Hippodromiqqes , aueç vne magnifi 
ccnce incroiablc, & inaccouftumec : d’autant qu’ils firent vcoir combattre au peuple de- 
dans les lices , vn nombre incftimable de beftes fort effranges amenées des plus loingtai- 
nés parties de la terre. Outre lefquels ieux, ils firent encore célébrer dedans le champ 
Je Mars ceux qu’on nommoit feculicrs, nonobllant que le tour ic temps acepuflumç dej 
îesiouërnefullvcnu. O rofe toutesfois tient que le 1000.de la fondation de Rome çf- 
chcut au 3, du regne de Philippe, 

Maximinvs Hercvlivs qui fut cy apres Empereur, auçç Diopletian, naf- 
]uit ceftc année en la Pannonie, 

Les Prouinccs d’Orient fc trouuans opprimées d’cxa&ions & de concuflions infup- 
' x x x ij 1 
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portables par leurs Gouuerneurs,lignamment par vn Pnfcus,fc rebellèrent contre l'Em- 
pereur Philippe, eflifans contre luy vn Papianus ou Tapianus.Ce qui donna exemple aux 
Légions des Mœfics&dcs Pannonicsdcfairelefemblablc à lcndroit de Marinus leut 
Gouucrneur.Neantmoins toutesfois ne l’vn ne l’autre ne durerét guercs en cet eftat,ains 
furent bien toftehaftiez de leur témérité, auantmcfme que Philippe euftenuoié contre 
eux,qui détroit que Decius entreprift ccfte charge. Zozimus. 

L a queftion Si difputc fefleua en ce temps es Eglilcs d’Afriquc,f’il fiulloit rebaptizer 
ceuxquiauoienteftéhcretiqueSjOubaptilczparlesherctiques.Ejafcbç hift ~~ 

S.Cyprian liu.i.& z.de lès Epiftres.^L 

L’ heresie des Elchelaites, aids auffi Sampfæcns eut vogue en ce temps 
nommee,à caufe d’Elxai ou d’Elixee fon authcur,qui fut vn faux Prophète , qui la publia 
en la région didc Perea,cn la Palelline.Les articles de laquelle eftoient femb labiés a ceux] 
des Ebionicns,affcrmans qu’il y auoiteu plufieurs IefusChrift; Si que Chrift prenoit & 
laifToic le corps quand il vouloit:&queleS.Efprit eftoit auffi fa fœur.Eufcbeliu. 6 . Epi- 
phanius contre les hcreCTheodoret. 
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Fvlvivs Æmilianvs pour la a fois Conful,aucc Vettivs Aqv,ilinvs. 
Sovz lefquclsCn.MeffiusTraianus Decius, natif delà baffe Pannonie , fut cnuoyéj 
contre Marinus gotmetneur delà Mœfic,qui feftoit rebellé contre l’Empereur , ou bien 
comme dit Zozimus contre les complices de la fadion d’iceluy .Mais quad il y fut arriué , 
les foldats de fes Légions le faluërcnt Empereur luy-mcfmc,& contraignirent d’accepter 
la charge de l’Empire. A l’occafion dequoy Philippus e liant party de Rome pour luy aller 
faire guerre ,fut en la ville dcV eronne mis à mort par les propres foldats. Nonobdant que 
Zozimus eferit qu’il fut tué en la bataille,qu’il alla donner à Decius. Tant y a cependant 
que fon fils fut incontinent apres madàcré à Romc,n’cftant encor la 6.annec de leur Em- 
pire entièrement accomplie, ny le zjo.de noftrc Seigneur expiré* Combien que le iooz. 
de Romcfuftjacntroen cours. Au moyen dequoy Decius demeura en poffcffionpaifible 
de l’Empire par l’cfpacc d’enuiron deux ans Si demyrcommc nous font colliger Sex. Au- 
relius, Eutrope,& Zonare:nonobftant qu Eufcbc, Epiphanius Si Cafliodore ne luy ayent 
donné qu’vn an 3-mois de règne. 

Methodivs Euefque de Tyr perfonnage de grand fçauoir viuoit en ce temps , au- 
quel il compofa quelques œuures contre Origone pour la defenfe de la refurredion des 
corps. D’autres luy attribuent vn Iiurc de reuelations , ou pluftoft de refuerics des choies 
futures, qui fe lid encores auiourd’huy fouz le nom de Methodius Martyr. 

1 D e c i v s fut au rapport de tous les Hiftoriographcs prince vertueux Si modefte : qui 
la faidcllimcr,quc le mauuais vouloir qu’il portoit aux Chrefticns , contre lefquelsilcf- 
meut vnc terrible Si cruelle perfecution, par laquelle vnc infinité de bons Si fàinds per- 
fonnages receurcnt ctucls Si diuers martyrcs,vint de dcfpit de ce que fon prcdeccflèur les 
Jauoit nuorifez.-ou pource qu’il auoit laifle les threfors à Fabianus Euefque Romc.Tant y 
a qu’Alcxandre Euefque de Hierufalem honorable à caufe de fa fâindetc Si vieillcfïc,Ba-j 
bilas Euefque d’Antioche, Afclepiades Antiochicn , auec Germain , Théophile, Vitalis, 
Polycronius Euefque de Babylone,Serapion,& Apollie vierge, auccvne infinité d’autres 
qui feroient auffi aifez à compter que le fablon de la mer,rcceurent couronne de martyre 
durant ladidc perfecution.Nicephorc liu.y.chap.zp. J&tT’ 

P a vl natifdcThcbcsen Egypte, fuyant la perfecution de l’Empereur, à caufe qu’il 
eftoit Chrefticn,fe retira en vne caucrne au pied de la montagne Pierrcufc. Et là cftant 
attiré pour la plaifancc du lieu, y vfâ toute fà vie folitaircmcnt,en vacquant à prières Si o- 
raifbns;&ne viuant d’autres viandes que de dattes , n’ayant auffi pour toute couucrturc 
&habillcmens que des fbcillcs. De forte qu’il vefeut ainfi l’efpace de 97. ans. Etacfte'Ie 
premier appellé Hcrmite,quiadonné commencement Si origine à la vie Monaftique,] 
comme S. Hicrofine recite en fa vie. 

Zozimvs Hiftoriographc Grec a eferit l’hiftoirc Romaine depuis l’Empereur Phi- 
lippe iufqucs aux Empereurs Arcadius Si Honorius. 
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Dicivs Avgvstvs pour la 2, fois Conful, auec An n 1 vs Màximvs| 

Gr. atvs, 

E nviron ce temps Decius appaifa quelques tumultes 6c fedi tions, qui feftoient c£ 
leuccs es Gaules. Sex. Aurelius, Eurropc, Zonarc.*^-ÿ 

Dicivs voulant mal à Fabianus, pourcc qu’il audit diftribué aux pauures les thre- 
fors que l’Empereur Philippe luy auoit laifleziluy fîft reccuoir couronne de martyre. Qui 
flic caufc que lefiege Romain fot quelque temps vacquant, folon qu’on peut recueillit de 
l’cpiftrc du Clergé Romain eferite à S. Cypt/an. Et fi nous voulons croire Onufrius, de- 
puis le 20. iour de Ianuier iufqucs au u, de Juillet; auquel il diét, que Cornélius, fils d’vn 
Oaftinus citoyen Romain, fut dieu par efleétion légitimé pour gouucrner l’Eglifo Ro- 
maine apres ledit Fabianus. Et dura cncefte charge l’cfpacc de 1 . ans, 2. mois, 3. iours. 

Combien qu’Eufcbeluy en attrjbuej. en fon hift.Eccl. Mais.il fo peut faire qu’il a com- j 
pris fbuz iccux le temps que le fiege vacqua deuant fon efledion, laquelle Eufebc dita- 
uoir cfté contentiçufc, pourcc que Nouatus brigua contre luy. Mais Onufrius tient que 
ce fut vn Nouatianus natif de Rome, quife fift mefmemcnteflirc par vnc partie du peu 
pic , & le maintint en fon efle&ion par l’afpace de 6. ans. Ce que la condition du temps, 

Sc de l’Eglifc d’alors me faift croire n’cftrc véritable. Tant y a cependant que S. Cyprian 
en fos Epiftrcs, rend plufieurs tcfmoignagçs, tant de la magnanimité 6c confiance de ce 
Cornélius à fouftenir lcsaflauîs 4csTywns,que de plufieurs excellentes vertus qui cftoict; 
en luy. I ; 

N o v a T V s feftant enfouy d’Afrique, eftoit venu à Rome, fouz le Pape Fabian, où| 
il fut fài&preftrc, fciceluy mort brigùa fon lieu : duquel fe voyant fruftré ,fordbolta par 
dcfpit contre l’Eglifo , 6c fufeita vn cf. nouuellc herefie au temps de la perfocution de De 
dus, par laquelle il maintenoit , que ceux qui ont vne fois renié 6c abiuré Dieu en la per- 
fecution,nc doiucntpluscftrereccuzà la Communion de l’Eglifo.Ilcondamnoit aufli 
auec les Catharicns; les fçcondcs nopces, 6c faifoit rebaptifor ceux que les vrais fidcles a 
uoient ja baptifez. Aufquelles cflrcurs f oppoferent fermement S* Cyprian en Afrique, 

Denis Alexandrin, Corneille Euéfque de Rome. Et lequel Cyprian fift pour ce regard ] 
alfembler quelques Conciles à Carthage ( qu'on dj&auoir cfté les premiers) l’autre à An- 
tioche, & Cornélius à Rome, op fc trouuerent iufques à 60. Euefques,tant d’Italie, que 
d’Afrique 6c autres lieux. En /ous lefquels la doétrinc dudit Nouarus fut condamnée, 

Eufobe liu.6. ch.4j.&: 44. de fon hift. Ecclcf, S. Cypricn liu.i. de fos Epiftres, Epift^tef- 
moigne, qu’il fut notamment (Ordonné au Synode de Rome, que les Euelques, ou pre- 
ftres qui auroient idolâtré ou (Liâ. abiuration, pourroient bien eftrcteccuz en la commu-| 
nion de l’Eglifo, apres auoir fiùft pénitence publique; nonobftant qu’ils foroient fufoen- 
dus de leurs ordres 6c dignité» Au demeurant Eufcbe liu. 6. ch. 33. faiéfc mention a vne 
Epiftre enuoyee par Cornélius à Fabius Euefquc d’Antioche touchant les fai&s de No 
uatus, qui diâexprefTcmenaque quand lcdiéfc Nouatus bailloit la Cene, il empoignoit 
les mains de ceux aufquels il l’a bailloit, 6c ne leur permettoit point de mettre en leur) 
bouche le pain ny le vin qujlvn chacun d’eux ne iurafi par cela qu’il tenoit en fos mains, 
que iamais ils ne le delaifteroient pour retourner à Cornélius. Dequoy nous recueillons 
que ce fut N ouatus,& nonfNouatianus de Rome qui fut efleuipontre Cornélius, & qu’en 
ce temps-là ondonnoitjcpain&lc vin de la Ccnc, en la main de ceux qui la reçeuoicnt 
Eufebe déclaré outreplus au chapitre enfuyuant du mcfrac liure,que la Ccnc fut enuoiee 

à vn Serapion qui eftoit prochain de la mort par vn cnfijnt, pource que le Minillre cftant 77 ^ ^ 

malade n’y peut aller. D ’auantagc S. Cyprian, fcrmon y. icLpfis , tcfmoignc qu’il y auoit 9f 
de fon temps des femmes, qui fans reprehenfion gardoiçnt dçs demeurans de la Çene enj “ / ! 

curs coffres. 

Av Confulat de Decius ArGratus furent cnuoicz plufieurs fainfrs perfonnages en la 
Gaule pour y prefchcrl’Euangilc, entre lefquels on en nomme fept, qui furent fai&s les 
premiers Eucfqucs des beux où ils f addrcfl’crent ; comme Trofimus d’Arles, Paul de 
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798 Première partie 

Narbonne, Saturnin de Tholofc, Martial de Limoges, Scremon d’Auuergnc, Gratian <j 
Tours, Denis deParis,lcquelaprcspluficurstourmcnscutIa tefte coupee. Saturnin fi 
jette du haut en bas du Capitole de Tholofc. Les autres moururent en paix , apres auoi 
édifié beaucoup d’Eglifês par la Gaule. V n de leurs difciples eftant allé à Bourges , y coc 
uertit vn Sénateur Romain nommé Leucadius,auec (à famille. Grégoire de Tours. 

Okigeni aagé de 69. ans, mourut ccftc année. Eufebc,Nicephore. 

Av mcfmc temps eftoient en bruit Arrianus & Afinius Quadratus Hiftoriographcî 
qui efcriuircnt des affaires de ce temps. Mais Afinius cfcriuit particulièrement des na 
tions d’Allemagne. 

Qve lqvjls Conciles furent celcbtcz en ce temps en A fie, vn en la ville d’Iconium 
vn autre à Sumnada en Phrygie,où fut trai&é & déterminé du moyen de reccuoir en l’E 
glifè les hérétiques conuertis. 
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Msssivs Traianvs Decivs Ave. pour la 3.foisConful, aucc Q^ Heren 
n 1 v s Decivs César. 

A Oftrogoth ou Argumhe Roy des Goths décédé auoit fuccedcvn nommé par les vn 
Cinna,par autres Cuina,ou Chiniua,&Echina:lequel efperant pefeher entre les trouble 
&diffenfions des Empereurs, fê vint jéttcrauec deux greffes & puiffantes armées (dom 
l’vne eftoit de quatre vingt mille combatansjdedans la Mcefie. Et en deftruifant & raua- 
geant tout par où ils pafroient,arriucrent iufques douant la ville d’Enthcfia : où ils furent 
informez de la venue de l’Empereur Decius côtr’eux,auec vnc puifTance rcdoutablc.Qui 
fut caufe de les faire rebroufTer chemin de la Mœfic, & Palier deftourner dedans la Thra- 
ce:où ils eurent pris ôefaccagé la ville de Philippolis , douant que l’armce Romaine les 
euft peu attaindrc.Mais quand Decius les eut approchez, il les chargea d’vnc telle furie 
qu’ils furent mis en routte & contraints fc fàuuer entre les dcftroi&s delà Dardanie , où 
eftoient quelques marefts qui les flancquoient.Neantmoins toutesfois Decius Pefchaufa 
fi opiniaftrement à les vouloir pourfuiureauec propos délibéré de les exterminer de tout 
point, qu'il fe trouua lyy-mcfme tombé inconfiderément au danger, dont il les menaçoit. 
Car eftant fon armee toute dcffai&c , Iuy auffife trouua aueefon fils jcnglouty & perdu 
dedans le marefts prochain.Ceque toutesfois on tient luy auoir cfté pratiqué parVibius 
TrebonianusGallusGouuerncurdela frontière de Mcefie, qui auoit intelligence aucc 
les Scythes. Lequel aucc fon fils Vibius Volufianusparlc refte de l’armce, qui eftoit ef- 
chappee,fiircnt eflcuz &: fàluëz Empereurs, & regnerent ( comme Eutrope tefmoignc) a. 
ans non entiersiou fi Onufrius a bien calculé, i.an, 6.mois,auec quelque nombre de iours. 
Aufurplus fi nous confeffons que Decius ait cfté deffait en ce Confulat,& que le Sénat 
ait receu lettres de luy le a7.iourd’Otobre,lors que Valcrianus fut crcéCcnfêur, côme 
tcfmoignc Trcbellius Pollio,il faut neceftàirement rapporter le Commenccmét du règne 
de Gallus au mois de Nouembreou d’Otobre, eftant le 1104. de Rome entré en cours. 
Iornandes,Zonare,PomponiusLsetus 5 Zozimus. -^ 1 /^ 

■ Qve lqv,e s heretiques ayans cfté excommuniez & condamnez par les Euefqucs 
d’ Afrique, fc retirèrent vers Cornclie Eucfque de Romc,pout le faire prendre congnoif- 
fance de leur caufe. Dequoyfaint Cypricnfut tellement offenfé, qu’il luyenefcriuitla 
troifiefine,qui eft au premier liure de les Epiftres :par laquelle il le reprend affez aigrcméc 
de Peftrc par les menaces terreurs des heretiques laifte efmouuoir à reccuoir de leurs 
lettres, ne les ayant pas pluftoft renuoicz à leur Euefque en Afrique .* veu qu’il auoit efté 
ordonné de tous les Eucfques, que les caufes d’vn chacun feroient feulement ouies au 
lieu où le crime aura efté commisradiouftât quel’authorité des Euefqucs d’Afrique n’efi 
pas moindre que de ceux qui auoiét voulu congnoiftre à Rome cefte caufe la. Finalemct 
illcfommedeluy rcnuoierlefdidsperfonnagesjfils font en intention défaire pénitence 
de leur faute. Et le prie confcqucmmcnt de faire reciter fes lettres en l’aflemblec publique 
de l’Eglifè:afin que fi on y-a congneu quelque mauuais foupçon de luy par le rapport des 
hcrctiques,qu’il en foitiuftifié,& qu’on fe donne garde femblablcment à l’aducnir d’a- 
uoir communication aucc telles pcrfonncs,ny d’en faire couftume. 
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Mazabanes $ 6 . Euefque de HiCrufalcm , gouuernafôn Eglifc l’efpacc de i^ans, a*- 
[près le trclpas d’Alexandre, félon Eufebe, Thcophanes luy donne 14. ans. Epiphanius 
jfcll mcfcomptéenccqu’ilacfcrit, qu'il paruint feulement iufques au régné ae Gallus. 

A v merme temps aufli Fabius fucceaa à Babilas en l’Euefché d’Antioche, laquelle il 
gouucrna feulement vn an : Et puis eut pour fucccflèur Dcmetrianus , le gouuernemcnt 
duquel dura 7. ans. Eufebe liu.6. 

Qallvs eftantparuenu à l’Empire, fift continuer la pcrfccution que fon predccef- 
f'eur auoit commencée contre les Chrefticns. Eufebe. 



"Du Monde, 43 79 


De IeJusChriJ}. zyj 


| R.DesPtrfes. iz | Y) t Rome. \ 


Olympiade. 4 


| Papes. 3 


| Empereurs, I | 1004 



Vjbivs Gallvs A v«> pourla z. fois Conful, aucc Vibivs . Volvsia- 
n vs A vg. loii, fils. 

Les Pcrfes entrèrent en ce temps àgrandc puifTance dedans le Royaume d’Armcnie, 
duquel ils dechafTercntle Roy Tiridates: les enfàns duquel feftoicut rendus au Roy de 
Perle. Mais les Scythes ayans par la mortdeDecius,& par la deftàiâe des Légions Ro- 
maines, la porte ouuerte dedans les Prôuinces Romaines , coururent plus effrenément 
& licentieulcmene qu’ils n’auoicnt encore fàiét toute la Mcrfic, Thrace,Macedone.Gre-j 
ce, Theflalie & le-Pont. De forte que pour les faire retirer, fallut que l’Empereur con- 
u in t aucc eux de leur bailler vn certain tribut. Qui fi.it le premier iamais baillé par Ici 
peuple Romain à fon ennemy. Aucc cela la peftilencefè fourra de telle furie pat les pro- 
tiinces Romaines, qu’elle vuida pluficurs villes entièrement de tous habitans , & les laiflà 
comme defèrtes par l’efpace de 1 j.ans. De forte qu’vn nommé Perpenna Licinianus,ayât 
voulu occuper l’Empire en ce temps fut emporté par celte contagion. Sex.Aurclius, 
pnarc, PomponiusLxtus, Iornandes. 

Iornelie Euefque de Rome, ayant cfté appréhendé comme Chreftien, receut a- 
plufîcurs autres couronne de martyre le 16. de Septembre. Au moyen dequoy le ao. 
du mois de N ouembre enfuiuarit, Lucius fils d’vn Porphyrius citoyen Romain fut eflcu 
pour gouucrner l’Eglifc Romaine en fo lieu, qui duracn celle charge i.an 3. mois 13. iours. 
Combien qu’Eufcbe ne dit que 8. mois radiouftant liu.7.ch.i.de fon hilloire Ecclef.qu’il 
mourut en fon liû. Mais D^malè, Marianus Scotus, Platine & Sabellic, difent qu’il fut 
premièrement mis en prifon par le commandement de l’Empereur Gallus, & puis enuoié 
en exil. Pendant lequel S. Cyprian le confola par lettres comme on peutveoir en lai. & 
7. epiftre de fon 3, liure: de façon qu’il ne retourna en fon Eglife à Rome , qu’apres que 
V alerianus fut inflallé à l’Empire par le commandement duquel il fut encore mis à mort: 
comme auffî lcdit.Cyprian tefmoignc epift. 13. du mcfme liure. Entre les decrets & ordô- 
nances qu’on luy attribué, celle cy eft. C’eft à Içauoir deux preftres & trois Diacres ac- 
compagneront toufiours l’Euefqueen toutes places &: en tous lieux, pour eftrc tefmoins 
de fà conucrlation & preud’homie. D’où quelques perfonnages de fçauoir eftiment eftrc 
procedce la fourcc & le commencement de ceux qu’on appelle auiourd’huy Acolytes en 
l’Eglifc Romaine y ayant bien grande apparence qu’ils foient diéts Acolytes pour Acolu-j 
tes , qui fîgnifîe autant comme fi nous difions enfuyuans. Pource qu’il eft peu aduenir 
à ce mot, ce qui eft aduenu à beaucoup d’autres , qui ont efté corrompus par l’ignorance 
des langues, & par la barbarie qui y eft furuenuë. D’autant que ce mot Acolyte n’a eu au- 
cune lignification entre ceux qui ont parlé purement la langue Grecque ou Latine. Mais 
Acolute eft fort en vfàgc entre les Grccs,pour celuy qui fui t & accompagne vn autrc.Par-| 
quoy il eft vray-fcmblable qu’il a efté ancicncment ordonné ch l’Eglifè que les ieunes ef- 
coliers, Sc ceux dcfquels on pretendoit feferuir au miniftere de l’Eglifc , auoient charge] 
de fuiurc 8c accompagner les Pafteurs & Miniftres, tant pour les caufès precedentes,que 
pour leur aider en ce qui feroit requis en leur miniftere. Vray clique l’office des Acoly- 
hes d’auiourd’hyy eft déporter des cierges & des chandeliers fons eftre emploiez à autn 
t flaire. C ) K 5j/ 

à Rome vn d’entre les pfe- 
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8oo Première partie 

nicens:c’eftà dire de ceux aufqucls quelque fatisfadion publique cftoit enioindc par 
l’authorité du Confiftoire Ecclcfiaftiquej afin de les efpargner,& qu’ils n’culTent trop 
grande hontcCommeNiccphore liu.ta.chap.t8.de l’hiftoirc Ecclefiaftique récite. La- 
quelle couftumc enfuiuirent depuis d’clles-mefmes pluficurs autres Eglifcs, Mais cela 
cftoit bien vnc autre chofc,que ce qui fc faid auiourd’huy en la confeflion auriculaire 
obfcrucc en l’Eglife Romaine, qui a efté long temps depuis introduide parle Pape Inno- 
center elle n’eftoit pas pour toutes perfonnes. 

En ce temps fut aflemblé vn Cdncile à Carthage, auquel alfifterent quafi tous lcsE- 
uefqucs d’ Afrique, & y prcfidaS.Cypricmparrauthoriré duquel on tient qu’il y fut dé- 
crété, qu’il fatlloit que ceux qui aunient efté baptifèz par les hérétiques, fufient rebapti- 
fezduvray Buptcfmc de l'Eglife,ffils vouloienteftrc rcceuz en icelle. Mais les Euefques 
d’Italie, ancc ccluy de Romc } f’opbofercnt à ce dccrcc, & conclurent, fuiuant l’obfcrua- 
tion de leurs prcdecefleurs: Qué fi les hérétiques renonçoient à leur fauffe dodrine, 6c fc 
venoient rendre au giron de rErliïè, qu’ils y feroient receuzpar l’impôûtion des mains , 
fans eftrc rebaptifez ny ccux-làftufiî qui auroient efté baptifez par cux.Laqucllc fcntcnce 
a depuis efté receuë 6c approuvée de toute l’Eglifè. 



Du Monde. 4380 J De JefusChrijl. | R.desPtrfès. I) 



Olympiade. ij 8 . I | Papes. 1 



De Rome. 



, * ] 

Vibivs Volvsianvs Avg. pour la a.fois Conful , aucc M. Valiuivs 

Maximvs. 1 

Lis Scythes, fouz Icfqucls Zozimus liure i.dc Ton hiftoire comprcnt auec les Goths 
les Borancs^ Vrugundes,(Iëfquels il femble auoit ainfi nommez pour Burgudes, que nous 
difons Bourguignons) 6c Carpes, faduifans comme l’Empirè cftoit malement gouucrné 
par les Empereurs, 6c qu’il (èmblott qu’ils n’euftent foin que de la ville de Rome.prindrct 
occafion d’entrer derechefen querelle contre les Romains, fur-cc qu’on les fraudoit du 
tribut qii’on leur auoit accordé leur en baillant moins qu’on n’auoit conuenu auec eux. 
De forte qu’ils commencèrent derechef à faire leurs rauages accouftumez dedans les pro- 
uincesdel'Europcr&derapaflercnten Afie,oùils coururent 6c rafHcrent toutiufqucsà 
la Cappadocie , Pcûnunthe 6c à Ephcfe. Dont on commençoit ja de craindre qu’ils ne 
deufTent venir encore ioüer leurs jeux iufquescn Italie. D’autant mefinement que les 
Perles fc vindrentau mcfinc temps jetter dedans l’Afie , 6c fieftre faifis de la Mefopota- 
mic fc rendirent encore quafi maiftres de Mute la Syrie, apres auoir pris , pillé 6c faccagé 
la grande cite d’Antioche. De maniéré que fils euftent efté auffi cupides de continuer 
leurs conqucftes, comme de rapporter leur butin en leurs maifons, le refte de l’Afie n’euft 
peu faillir de venir entre leurs mains. Parquoy comme les affaires de l’Empire fuflent rc- 
duides en fi périlleux eftat,Iulius Æmilianus natif de Mauritanie,Capitainc des Légions 
dcMœfic,& gouuerneur de celle marche, promettant à fes foldatsle tribut que les Scy- 
thes demandoicnt,les anima fi fort, qu’ils chargèrent les Barbares tant forieufement qu’ils 
les deffirent,& mirent en routte. Laquelle vidoirc caufa entiers eux telle faiicur audid 
Æmilianus, qu’ils le falüerent Empereur,rcnonçans à Gallus. Lequel aduerty de ccftc ré- 
bellion mit fus vnc armée, qui en partant près la ville d’Interamna fut deffaide par celle 
qu’Æmilianus cnuoyoit à Rome, demeurant Gallus occis fur Iochamp. En ces entrefai- 
des AureliusLicinius Valerianus, gouuerneur des nations Alpines, natif d’vnc fort an- 
cienne 6c illuftre mai fon de Rome,eftant iugé plus digne de gouucrncr l’Empire qu’Æ- 
milianus, fot par les Légions qui eftoient fouz (à chargé, fàlüé Empereur , 6c inuitc d’acce- 
pter l’Empire . Au moyen dequoy il tira aulfi toft à Rome , auant que fon compétiteur y 
foftarriue. Lequel à ccftc occafion fes gensmefmcs abandonnèrent, & occirent 4. mois 
apres qu’il eut vfiirpé le tiltre d’ Empereur. Eftant doneques Valerianus inftallé au fiege 
Impérial, le Sénat luy permift de conférer le tiltre 6c dignité Auguftalc à fon fils aifnc Li- 
cinius Gallicnus, &a(on fécond fils nommé Valerianus, le nom de Ccfiir feulement. 
Ainfi qu’Onufrius fuiuant fes autheurs 6c conicdurcs a cftimé. Combien que Zozimus a 
eferit qu’il ne fit Gallienus fi foudainement Augufte aucc luy Et par ainfi on tient , qu’ils 
gouucrncrentrEmpircenlcmblccnuironrcIpaccdc fix,ou(èpt ans. Ti'ebelliusPollio,j 
Scx.Aurclius.Cafliodorus.Zonare. 1 
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VavLIRIanvs A vg vs te pour lai. fois Conful^auecfon fils Licinivs Gal- 

I II EN VS Av G. 7 .. 

^Est A nt Lucius dccedé, ou par martyre, ou autrement, &(fi Onufiriusa diéfcvray) pL/ S* 
Je 4.iour de Mars de l’an zyy. de noftrc Seigneur, Eftienne fils dvn Julius citoyen de Ro-r 
mefut dieu vn mois, y. iours apres, à fçauoir le p.iour d*Auril,pour eftre pafteur de I’Egli- 
fe Romaine apres luy, laquelle il gouuerna z. ans, 3. mois zy.iours, ou comme veut Eufebc 
en fa Chro.3. Combien que Damafc & Platine, & Sabellic en comptent d’auantage. 

Cependant il eft certain qu’il fcmploia fort conftammcnt à faire reprouuer l'opinion 
que S. Cyprian maintenoit,& qu’il auoit faiét approuucr au Concile touchant le Baptcf- 
mc réitéré des hérétiques. Tellement qu’il en eft grandement loüé par V incencius Liri- 
nenfis, qui tcfmoignc qu’il cfcriuit pour ce faiétvne epiftreaux Eglifcs d’Afrique , en la- 
quelle il déclare qu’il difoit ces mots : Nihtlnouandum, nifi quodtraditum ejl. Ce nonobftant 
S. Cyprian fcmblc l’auoir voulu taxer pour céfte occafion en l’vnc de les epiftres ad Quin- 
tinum & Pompeium, le reprenant de ce qu’il fc formalifoit trop arrogammet pour la defen- 
fe & maintenue d’vne mauuaife couftume, en approuuant éc ne reiettant le baptefme de 
Marcion , d’Apellcs, de Valentin & de leuts difciplcs. Auquel propos aufli il luy oppofe 
l’exemple de S. Pierre, lequel cftant entré/en difpute par la Circoncifion contre S. Paul, 
ne f attribua aucune primauté ny fuperiOrité fur luy, ny aufli fit entendre que la pofterité 
luy deuft pluftoft obcyr& obtempérer .qu a vn autre. Ifidore. 

La Cité de V cronnc ayant efté cy^acuant dcftrui&c & ruinée par les Barbares, fut en 
ce Confulat réparée , refaire dctnurailles, & repeuplée de citoyens Romains par l’ordô- 
nance de l’Empereur Gallienus, qui la fit dédier en fon nom le y. iour de Pecembre & 
nommer la Colonie nouuellc Auguflale Gallieniene : corne il fe voit eferit en vnc inferi- 
ptiongraueccnvn arc triomphal qui eft à Veronne. Col onia AvgvstaVero- 
a Nova Gallieniana, Valeriano II. Et Lvcilio Coss. Mv- 
r. 1 Veronensivm Fabricati Ex Die III. Non. Apr.il. Dedica- 
ti Prid. No. Decimb. Ivbente Sanctissimo Galieno Avg.N. 

Ifidore & Polidore tcfmoignent qu’il a efté le premier inuctcur des couuertures d* Autels. 

Gratian en fon decret adioufic, qu’il a ordonné que les Prcftrcs &Diacres n’vfàflet point 
des veflemens facrez, ûnon en l’Eglife $ à fçauoir en l’adminiflration des Sacremens,& en 
faifitntle feruice diuin. Souz ce mcfme Pape aduint ce gui cl? eferit de Bafilides Eucfquc 
d’Afturich,& Martial Eucfque d’Emerite, oudeMeridaen Efpagnc, pour auoir durant 
laperfccutionfàcrifiéaüxIdolcs,eftansdepofczdcIeurs dignitez fc retirèrent à Rome 
deuers iceluy : luy ayant donné faulfement à entendre leur feiâr, dont ils cfperoicnt par fa 
faucur eftre remis en leurs cftats: tellement aufli qu’il efcriuit en leur faueur aux Eglifcs 
d’Efpagnc. Mais au contraire les Eglifcs d’ Afturich &: d’ Emérite cfcriuircnt la vérité du- 
dit faift à celles d’Afrique. Qui fiit caufè que S. Cyprian fit aflcmbler vn Concile de plu- 
fieurs Euefques , qui conclurent que lcfdi&s Bafilides, & Martial auoient efté iuftement 
depofez: comme S. Cyprian en la 4. epiftre du premier liurcdeclare.En laquelle aufli il fe 
voit appcllcr le Pape Eftienne fon compagnon & collègue feulement, luy attribuant à 
prefumption d’auoir ofé communier auec des infidèles. 



Du Monde. 


438Z | De IefusChriJi. zy6 | 


R.D esPerfes. iy 


Ve Rome. 


Olympiade. 


3 l Papes. 2 J 


Empereurs. z 


1007 



Avrelivs Valerianvs Avg. pourlaj.foisConful, &c Licinivs Gal 
l 1 e n v s fon fils pour la z. 

Les Scythes pour n’auoir encor efté reprimez, continuoient toufiours de faire leurs 
ieux parles prouinccs de l’Empire Romain.Tellcment qu’ils firent en ce temps leurs plus| 
grands efforts fu ries contrées de la Grcce, où ils aflîegcrent la ville doThcflalonique de 
.elle opiniaftreté, qu elle fe vit reduitte en vn extrême danger: lequel toutesfois elle eua- 
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Première partie 






daparlavcrcu&proüciredc ceux qui la dcfendoicnt. Cependant le relie des Grecs fu-î 
renefi effroiez d’vn fi proche pcril,qu il fie que les Peloponnefiens commencèrent à foire 
miner le deftroit de la Morcc pour eftoupper l’entrec d’icelle par la terre. Et les Athenies 
rcleucrent les murailles Si forterclTes de leur ville , qui auoit coufiours demeuré defman- 
telcc depuis le temps de Sylla.Parquoy V alerianus apres auoir aduifé des moyens de con- 
duire le gouucrnail de l’Empire en vne fi furieufe tcmpcftc,prift la charge d’aller enpcr- 
fonne défendre les prouinccs d’Orient contre les Perles, taillant la conduitte des armées 
& Légions de l’Europpc à fon fils Gallienus, pour les employer & oppofer contre la vio 
lcncc tant des Scythes que des nations delà Germanie. Car les Marcomans fuiuant le 
xcmple des Scythes fçdclbordoicntaulfi bien qu’eux furies prouinccs de l’Empire voifi 
nés d’eux.Zozimus. La Chronique ancienne des V vifigots ( qu’on çftime eftrc d’Ifidore ) 
imprimée depuis naguercs deuantleliure de leurs loix, déclarent que ces Scythes clloient 
Goths , &: que ce fut ccftc année qu’eftans defeendus des Alpes ils coururent &: rauage- 
rentla Grece, laMacedonCj le pais du Pont, l’Afic Si l’Illyrie. Dcfquelles ils occu- 
pèrent fi bien la Maccdonc &l’Illyrie, qu’ils les pollcderent fons en pouuoir cftrede- 
chafièz de quinze ans apres par Claudius.Mais ce quelle lignifie que ce fut en l’Ærc (qui 
elloit la maniéré de compter des anciens Elpagnols ) ccxnu, 11 foudroit plulloll lire 
ccxcmi.qui le rapporte iullement à l’an 356.de nolire falur. 

V a l e r 1 a n fut au commencement de fon Empire fort doux Si débonnaire en- 
uersles Chrefticns : tellement que fa court elloit nommee l’Eglifc des Chrclliens. Mais 
depuis feduift par vn enchanteur Egyptiennes fit perfecutcr par tout le monde; pourcc 
que ledid enchanteur diloit, que les Chrcftiens cmpcfchoicnt fes cnchantcmens , &c*| 
ftoient ennemis de l’art Magique; Dclquels enchantemens ledid Empereur cftoitftu- 
dieux, voire & en abufoit,iufques à faire tuer tous les petits enfens, Si immoler les fils & 
filles des miferablcsparens pour voir dedans les entrailles ce qu’il vouloit fçauoir, cher- 
chant la voix au corps qu’il auoit priuc de vie.Tellc fut l’occafion de la 8,pcrfecution co- 
tre les Chrcftiens. Eufebc. > 4 ^ 

P a v l natif du pais de Thcbcs en Egyptc,fc tranfporta ccftc annee felon aucuns pour 
caufe de laperfecution aux defercs pour y viure folitaircmcnt;qui fut comme on cftime le 
commencement & origine de la vie Ercmitiquc Si Monaftique. Qnufrius eftirae qu’il 
mena ccftc vic-là l’elpacc d’enuiron 100. ans. 
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M. Valerivs Maximys pour la 1. fois Conful , aucc M. Aciuys 
G labr 10. 

Gallienvs pour exécuter la charge que luy auoit taille (on pere , depefeha gens, 
Capitaines Si armees , pour aller rembarrer les Scythes qui rauageoient la Grece Si l’Il- 
lyrie;&: en tailla d’autres pour lagarde d’Italie, qui fentoit auifi bien fo parc de çefte tem- 
pcfte(comme déclaré Zozimus) que les autres. Combien qu’Eutropc femble l’attribuer 
aux nations Germaniques , qui allèrent (àeequ’il dit ) courir iulques à Rauennc. Mais 
tant y-a que luy-mefme voyant que le plus grand danger venoit du collé du Rhin de la 
part des nations de la Germanie,qui donnoienc inccftamment l’alarme aux Gaulois , fen 
alla pour les tenir en feurcté.Où il le porta pour vn temps fort hcureufemenc Si vertueu- 
fement,iufques à ce qu’il fe trouua cn fin auoir trop petit nombre de gens pour Ibuftcnir 
à la longue la multitude de les cnncmis.Dont il fut contraint de foire au rapport de Zo- 
zimus, certain appoin&ement auec aucuns princes d’Allemagne, fuiuant lequel ils le dc- 
uoict auec leurs propres forces oppofer à tous autres qui fe voudroiéc ingérer de palier le 
Rhin pour mal foire aux Gaulois. Qui fut polfible lorsqu’il prift à femme Pipa fille du 
Roy des Marcomaris,quihabitoicnt lors le païs de Boëme :Si qu’il luy donna çnfaucur 
d’elle vne partie de la haulcc Pannonic.Commc tcfmoignc Sextus Aurclius , qui déclaré 
toutesfois que celle Pipa ne fut que fa concubine, ayant Cornelia Saturnina qu’il tenoit 
pour femme. 

Cependant les Boranes, Goths, Carpes Si Vrugundcs (que ie penfe eftre les Bour- 
guignons) 
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guignons ) cous lefquels habitoient lors furie grand flcuuc du Danube, où il a le nom d’I- 
fter, faifoicnc rage de tempeller l’Illyric & les marches d’Italie fans qu’aucun f.ofàftoppo- 
fer à eux. Mais les Borancs fingerent de palier en Alic par le deftroit de l’Hcllcfpont 
qu’on appelloiclcBolphoredcThracc, fur les nauircs qu’ils fc firent donner par les ha 
(gitans du Bofphorc, Se allèrent aiîîegcr la ville de Pychiuntc; mais ils en furent lourdcmct] 
repou liez par Succclfianus Gouuerneur de celle contrée: tellemcntquc force leur fut de 
rcpalîerauec perte & confufion en l’Europe- Zozimus. 

feac^t-E-NTrê -reccuc ( tc ffnoin Onuf nub) cJI fi M^i i^e-martvEc-celtc- année le <?, io ur 

na i s u inriih i XiiWj ou S i xte lidn nom fi l s 



d- ’Aou& rEntp rcs q u e (on fiege eut vaqué v n mo i s 

dATT^hHtd^jicaiaiifd’Athèncsfutcftancdc retour d’Efpagneoù il clloitallé-prcfcher 
l’Euangile) efleu pourgouucrncr l’Eglife Romaine en fon lieu. En laquelle charge i’clti- 
mc mieux auec ledit Onufrius qu’il n’ait demeuré qu’vn an } x.mois,i 3 . iours, que 8 . ans, 
félon Eulcbc en la Chronique, ou xj.en fon hiftlEccIcf.A caufcquc S.Ambroifc tefmoi- 
gne lin. i.dcs Offices, qu’il fut mis à mort, auec S Laurent Diacre , durant le remps que 
1 Empereur Galbcnus pcrfecutoit les Chreltiens. Laquelle perfccutiô il filt cc/ïer,au rap- 
port d’Eufcbe, incontinent apres la prife de fon pcrc. On trouuc feulement deux Epiltres 
en fon nom, qui ne contiennent, finon la forme commune du gouuerncmcnc de l’Eglifc 
qu’on did auoir clic pour lors, 5c touchant aulfi du vœu des Prellrcs. Outre cela Gratian 
BcrgomcJ'afcicul.tempor. 5c Naucler luy attribuent d’auoir ordonné, que la Melle ncfoit 
dicte ne chantée fur vn Autel qui ne foie confacrc , ÔJ que les Temples 5c Autels foient 
dreflez vers OricntTSabcllic pareillement luy alfigne, ce que Platine & autres ont attri- 
bue' à Elliennc touchant l’vfagc des habits 5c vcllemcns facrcz. Et d’autres vne partie 
des fiatuts qu’on did auoir clic faids par Sixte premier. 

L’h e r esi e de Nocthus 8c de Sabellius aulfi curent vogue en ce temps, félon Eufcbe 
ScThcodorec.Epiphanius tcfmoigncqueNoëchusfut enuiron ijo.ansauant luy Eucfque 
d’Ephcfc en Afrique : qui fut fi effronté que de fe vanter eltrc Moyfe 5c frere d’Aaron , & 
d’alicrmcr ( comme Praxcas, 5c Hcrmogcnes auoient au parauant débattu en Afrique) 
que Dieu le pere auoic foufferc en la Paillon de fon fils Iefus Chrilt. A caille dequoy S. 
Àuguftin did.quc fes fcdatcurs furent appeliez Patrifpafficns. Laquelle propolition fut 
aulfi maintenue par Sabellius. Mais il diioit outrcplus, que le pere, le fils, 5c le S.Efpric c- 
fioient vne perfonne ou fubfiflécc,quiauoit trois noms : n’ayant IcfusChriftcfté vrav fils 
de Dieu, engendré de luy cternellemëtauant toutes créatures. Lefquellcs hcrcfies furent 
dodement réfutées parDcnis lors Eucfque d’Alexandrie. 

S. Cyprian Eucfque de Carthage rcçcut, tefmoin Eufebc, couronne de Martyre louz 
le PapcXilte: combien que Sabcllicaeltimc que ce fut fouz Lucius : mais les Epiltres 
qu’il a clcrites au Pape Elliennc, monftrent qu’il a vefeu depuis Lucius, 
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Avrelivs Valerianvs Av g. pour 1.14. foisConful, 5 c Licinivs 
Gallienvs fon fils Av g- pour la 3 . • 

Valeriamvs f occupoic en ce temps à réparer la cité d’Antioche: d’où il fit venir à 
foy Suclïianus, qui auoitrcpouflc les Boranes, afin de le faire grand maillrede Ion Palais 
en en rccompcnfedc fa vertu. Mais quand les Boranes furent aduertis du départ d’iceluy 
eftimans qu’autre que luy ne leur peuft faire peur-, repalïcrent par le mcfmc endroit & 
moyen qu’au voyage precedent en Afic : où ils ne trouuerenc aucune refillencc, pource 
qu’onnelcdoutoitpas de leur retour . Au moyen dequoy ils fe recompenlercnt aifé- 
ment à piller, laccagcrSc butiner, de leur première perte. Caries villcsdc Trcbizondc & 
de Pvthiuntc furent mifcrablcmétprifcs,laccagees,&: dcltrui&es par eux à ce voyage. Le- 
quel ils terminèrent à la venue de l’hiuer , pour aller rcporccr lours prifes , defpouilies & 
butins en leurs maifons. Zozimus. 

V opi scvs toutesfois en la vicd’Aurelianus tefmoignc, que l’Empereur Valerian fe- 
ourna celte année Sc la fuiu.mteés bains de Byzancc:où il fit Aurelianus,qui fut cy apres 
Empereur, Licuccnantd’Alpius Crinitecn la fupcrintcndance de la guerre contre les 
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Première partie 



Gochs du colté de Nicopoliren laquelle charge il die qu’il fit vnc mémorable dclconfitu- 
rede Gochs. Enfaucurde laquelle il le defigna Conful extraordinaire ppur l’année 
luiuant. £ 
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M. Avrelivs Memmivs Fvscvs, 5 c Pomponivs B a s s v s, 
Confuls. 

Les Boranes retournez en leurs maifonSjdonncrcnt vn tel appétit à leurs voifinsde 
aller goufter d’vnelèmblable fortune, qu’ils fe mirent l’clté enfuiuât aux champs en plus 
grand nombre:&: ayans trauerfé le Bofphorc à l’endroit de la ville de Chalcedonc,caule- 
rent vn teleftonnementaux Chalccdoniens &àla garnifon Romaine quilesgardoient, 
qu’ils abandonnèrent leur ville. Au moyen dequoy les autres entrèrent dedans lans coup 
frapper, & apres l’auoir toute laccagcc tirèrent droit à Nicomedic , qui ne leur donna pas 
beaucoup plus de peine que l'autre à le faire prendre , quoy qu’elle fuft beaucoup plus 
peuplée & opulente en couccs chofes.Donc ils en tirèrent âulfi de mcrucilleufes & inefti- 
mables richdTes,&: à l’occafion d’icelles trouucrent moins de refiltancc es autres villes de 
la Bithynie qu’ils allèrent voir, comme Nicce,Cius, Apamee &: Prule.Delquelles ils bruf-| 
lercntNicce&Nicomedic-.puis retournèrent reporter leurs butins en leur païs: ayans 
elle repouflez du palTage de la riuicrc de Rhindac pour aller àCyzic.Lors l’Empereur Va- 
lerian fans enuoier aucune armée contr’cux,v.int en la Cappadocic : d’où ii dcfpefcha vn 
de les Capitaines nommé Félix, pour aller défendre la ville de Byzancc.Tefmoin Zozi- 
mus.Ccque toutcsfoisTrebelliusPolliofcmblc vouloir déclarer cltre aduenu cy apres. 
Qui plus eft Flauius V opifeus déclaré en la vie d’Aurelianus,quc l’Empereur Valcrian fut 
celte année aux bains de Byzance. 

> C y r 1 a d e s Cpitainc Romain, ayant quitté le feruicc de fon prince , f’alla rendre à 
Saporcs Roy de Perfe,qui luy donna armée en main,auec laquelle il conquift les prouin- 
ces d’Antioche &: de Ccfarce fur l’Empire Romaimcholc qui luy haulfali bien le cœur, 

3 u’ilvfurpalenomd’Empcreur Augultcr&aucc ce tiltre commanda fur les prouinccs 
Orient l’cfpace d’enuiron vn an.Eftant le premier des 30/ryrans qui occupèrent l’Em- 
pire Romain durant le règne de Valerianus ic de fon fils . T rebellius Pollio, 

I v g ennvs Coronnal des Légions de la Pannonie, le fcconddes30. Tyrans, futlaliic 
celte année par les Légions Empereur en la Mœüc : en faueur de ce qu’il citoic fort vail-j 
lant,& que les affaires que les Scythes donnoiét lors à l’Empire , requeroient vn tel Capi- 
taine que luy.Mais il fut peu apres deffaid par Gallicnus en vne bataille , &: contraind de 
fe tuer foy-mefme. Trebcllius Pollio, Eutropc. 

X 1 s t e Euefquc de Rome fut celte année félon Damafe & Onufrius mis à mort pour 
le nom de Chrift le 6-iour d’Aoult vn peu de iours auant que S.Laurcnt rcccull courône 



embrafee, qu’il femblc quelle empefeha que les fidèles de Rome ne fe peuifent de u.mois 
11. iours apres le trelpas dudit Xiltcaiïcmbter pour faire cllcdion d’vn autre Euefquc de 
Romc.il lemblc aulfi que ce fut en la mefmc année ou pour le moins en la prccedctc, que 
S.Cyprien receut comme eux couronne de martyre,pourcc que S. Auguitm liu. 7.cha. 7, 
duBaptcfmCjtefmoigncquecefùt^.ans^dcuançque Diocletian fie fon edid de bruffer 
les liures des Chrétiens. 

Ni COSTR.AT vs Sophilte natif de Trebizundc a eferit l’hiltoirc de Ion remps depuis 
lafin. de l’Empereur Goidianus iufqucs à la prife de Valcrian, laquelle eff de pelles qui 
nous défaillent. 
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Les Perles, l'ouz la conduitte du Roy Sapores coururent toute la Syrie , &c afliegerct 
la ville d’Edcfla,quiic défendit fi brufqucmçnt , que cela donna courage à l’Empereur 
Valcrianus de mener vne armée en perfone çontrç les Perlés, laquelle apporta telle crain- 
te aux gens que conduifoit Cyriades, qu’ils le mirent à mort. Trcbellius Poliip, hongre. 

; Les empefchemcns qui auoient retardé l’eflcétion d’vn Euefque de Rome, prenans 
fin, la liberté rcuint aux fidcles de Rome de pouuoir ellirc vn nouueau Pafteur de leur E- 
gl ife: tellement que la bonne do&rine & lâin&cté de vie d’vn certain nommé Denis , le 
fit par eux eftablir en ceftc charge le tz. iour de Iuillet. En laquelle aufli on tient qu’il Ce 
comporta fort fain&émcn t & rcligieufèmcnt , au compte d’Onufrius l’elpacc de ro.ans, 5. 
mois, j.iours. Combien qu’Euleben’en dit que 9, Damale tient qu’il auoitefté moync 
au parauant du mont Carmel :& qu’il fut le premier de moync faiét Euefque de Rome. 
Mais puis qu’il n’eftoic point encore en ce temps aucune nouuclle de m'oyncrie(G ce n’eft 
de quelque forte incognuç, dôt les plus fidèles hiftoriographes Ecclefiaftiqucs n’ont fait 
aucune mention, i’aymc mieux ayee Eufebe liu. 7. de fonhift. Ecclcf.&S. Hicrofme 
croire, qu’ilait efté feulement Preftre de l’Eglilè Romaine. Quântàlês ordonnances^ 
ftatuts,l’Epiftrc decretale qui luy eft attribuée , déclaré & qu’il a diuifé & diftribué le peu- 
ple par Paroiflçs, aflignant à vne chacune autant de Preftrcs qu’il y en eftoit requis félon 
i’abondartçç du peuple qui y eftoit,- afin qu’vn chacun cognuft fon Paftçur,& les Pafteurs 
aufli leurs brebis, fans qu’aucun outrepaflàft fes limites. Dit outre-plus qu’il afligna & di- 
ftribua les temples & les cimetières félon les Paroifles; ayant fai& le fcmblable des Dio- 
cclcs touchan t la charge & iurifdiétion des Eucfqucs. Ce qui donne argument à pluljeurs 
d’eftimer que l’inftitution & commencement des Curez, V icaires Si lemblablemcnt des 
Méfiés parochialcs en l’Eglife Romaine vint de là.Combic qu’il y a grande différence en- 
tre les Curez d’auioard’huy, & ceux du temps paffé. Qui furent ainfi appeliez, pourcc 
qu’ils dçuoicnt auoir le foing &ç la cure des âmes des peuples qui leur eftoient donnez en 
charge. Si d’auanture l’on ne vouloit déduire leur nomination du mot de Çurio , duquel 
les Latins ont vfé prefque en femblable lignification. Qnufrius a aufli voulu demonftrer, 
que lefdits Curez ouPreftres,quiauoicntlafuperintcndancetant fur les Preftrcs infe- 
rieurs, quç fur les pçrlqnnes de chacune Paroilïe de la cité de Rome, furent fcmblablcmét 
nommez Cardinaux, & quç d’iççux defeendit çonfe<juemmçnt l’origine de l’appellation 
des Cardinaux de cç temps. 
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V aleilianvs voulant leuer le fiegcd’Edcflà, fut auec fon armée deflàiâ & pris 
prifonnier par les Perfçs, fçlon qu’aucuns ont eferit, combien que Zozimus diéfc qu’il fut 
feulement retenu prifonnier f citant trop imprudemment fié à vn colloque de paix, où il 
le voulut trouucr auec le roy de Perle. Mais tant y a qu’ils le gardèrent tout 1 e re ^ c 
fa vie en vne mifcrable captiuité, eftant traidé par leur Roy çn maniéré d’vn chien , & fe 
leruanç de luy, comme d’vn marche-pied, ou montoir quand il montoit à chcuali&t puis 
l’efçorçhcrent ( ce dict Eufebcçn vn Sermon) & firent faler fon corps. Cç que nous rp- , 
ferons auec Scx. AuteÜns à la 7, année dé fon Empire, encore que Trcbclliys Pollio, & 
Eutrope l’attribuent à la 6. Au pardeflus eftans les affaires reduiétes en tel eftat , Odena- 
tus prince des PalmirenicnS rallia toutes les Légions Romaines qui eftoient en Qrjcnt 
fouz luy, & fc lift par elles appellcr Roy : puis fc ietta fur les Pcrfes , lcfquels il deffit en v- 
ne mémorable bataille , quiempefeha aucunement le cours de leurs vi&oircs , & qu’ils 
nepeurentfoumettre du tout l’Orient h eux : apres toutçsfois qu’ils fe furent emparez de . 
la ville d’Antioche,& de toute la Cilicic &: Cappadocie, & faiâ aufli beaucoup de maux ! 
fur les autres prouinces Romaines. , i 

A v mcfme temps Bclfolus eftoit Roy des Tiberiens, Baieras des Cadufiens, Artabaf- 1 
des des Arméniens, qui folliciterec fort par lettres Sapores de remettre V aleria en liberté. 

Cependant Aurelius Coronal des Légions Romaines de l’illyric & de la Mcefic, fut par 

cllcsjcn dcfpit de l’Empereur (jallienus,iàlué Empereur: &commandafouz telle autfio- ; 

titéeniaprouincercfpacede8,ans. Trebcllius Pollio, 

y-y y . 
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P a v l v $ SamofatenuSjhomme orgueilleux Sc félon , fut apres le trefpas de Deme- 
trianus,ordbnnc Eucfque de l’Eglifc d’Antioche.laquelle il gouuerna n.ans. Eufebc. 

Denis Re&cur & fuperintendant de l'cfchole d’Alexandrie, fut durant laperfccu- 
don enuoyé en exi4où il fit encor fi bien fondeuoir , qu’il y conuerdt plufieurs à la reli- 
gion Chrcfticnne. Eufebc. 
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Licinivs Gallienvs A v g. pour la 4.fois Conlul, auec Pïtronivs 

PoNTIANVS VoLVSIANVS. 

A y temps defquels Macrianus qui auoit le renom du plus fage vaillant Sc riche de tous 
les Capitaines Romains, fc fit auec les deux fils, Macrianus le ieune, Sc Quietus, Sc vn au- 
tre Capitaine nommé Balli{la,vaillant homme, faluër Empereur en Aficpar le relie des 
Légions de Valcrianus,qui f cftoient ralliées fouz luy apres la prinfc de leur princc:par le 
moicn defquelles il rembarra les Perles qui couroient tout l’Orient :puis fe prépara pour 
[aller contre Aureolus,qui auoit aulfî pris le nom d’Empercur en l’Illyrie contre Gallie- 
nus,oùil commandoit entiltrcde Gouuerneur. Mais cependant il delpefcha vndefes 
Capitaines Calphurnius Pifo contre Valerius ou Valcns,qui fefloit faid appeller Empe-j 
reur au pais d’Achaïe(duqucl auparauant il auoit le gouuernemcnt ) lequel le défendit û 
brauement qu’il deffit Sc tua Ton ennemy en vne bataille, & mit Ton armée en routte : Ses 
gens toutesfois furent en fin fi bien pratiquez par ledid Macrianus qu’ils le mirent à 
mort. 

Av mcfme temps vn autre Capitaine nommé Æmilianus Alexander, ayant occupé] 
l’Egypte, fut au commencement de fes entreptinfes dcfiàid par Thcododus Capitaine 
de Gallicnus.Lequel d’autre-part perdit le ieune Gallienus furnommé Salonius Ion fils , 
qui fut mis à mort par lesGaulois pour la haine qu’ils portoient à fon per e. Qui le donnoit 
lors fi peu de foucy des maux Sc calamitcz de fon Empire, que comme fil euft ellé en paix 
bien tranquille Sc alTcuree,nc va cquoit tout le long du iour à autre occupation qu’à yurô- 
gncr,& tenir table fans prendre loucy des affaires publiques , nomplus que les cnfàns qui 
ioiient au jeu de contrefaire les Princes. D’autant que les Gaulois auoient (corne dit T rc- 
bellius Pollio) cclà de naturel, de ne pouuoir compatir auccvn Prince vitieux Sc diflolu. 
Ce que toutesfois il 3Ccnbuczlcgcectc } diùint:Quibs4fin/îtssmefte/plestes ac dégénérantes à ci- 
mute Romana , & luxurtofos principes ferre nonpoJJe.Encoté que ce loit pluftouindicc de cô- 
ftancc, magnanimité Sc généralité, laquelle l’Empqreur V aterianus appelloit ( aurapporc 
de luy-mcfmc) fcuent é:au jugement qu’il donna de Poftumus en vne Epiftr# qu’il cferi- 
uit aux Gaulors-.où il dit :Tranjrbenani limitis ducem Gattia prafidem Pojlbumumfecimue vi- 

rum feueritate dignifiimum Gattorum:quo non miles in cajlrit , non iura in foro , non in tribunalibus li~ 
tcsjion tn curia dignitas pereatiqui vnicuique proprium & fuum feruet. Dont on doit obferucr de 
quel iugement les hiiloriens Romains ont accoullumé d’obieder la legereté auxGaulois. 
Lefquels cependant apres auoirdeflrappé le monde du ieune Gallienus, firent prendre le 
nom Sc tilrre d’Empercur à Caius CafTius Pollhumus en leur païs:à qui l’Empereur V alc- 
rian auoit cy deuant donné le gouuernemcnt des Gaules , Sc de la lîziere Germanique, 
pour les bonnes parties qu’il congnoilToit en luy , pour lelquelles auffi Gallienus lepere 
luy auoit commis le gouuernement Sc curatelle de la ieuneffe dudit Saloniusfon fils. Eux 
femblablement d’autant qu’il eftoitau(rapport du mefmeautheur) vaillant en guerre, 
trefconflant en paix,& grauc en toutes les adions delà vied’eftimans digne de leur com- 
mander en tiltre defouuerain mieux que de Licjutcnant. Laquelle opinion ne les trompa. 
Car les Gaules furent par luy l’efpacc de 7,ans brauement Sc heureufement défendues &[ 
confcruces contre les aggreffions Sc enrreprinfes des nations de delà le Rhin;& ayant Gal-| 
lienus mcfmcs amené en perfonne vne grande armee contre luy j de laquelle Thcodotusf 
cftoitfon Lieutenant, fut honteufement rcchafTé, apres auoir cfté lourdement blcfïcd’vn 
coup de trait deuant vne ville qu’il voulut affieger. 

Gallienvs mal complcxionné,& tout diffolu Sc infenfé qu’il citait en fes volu 
ptcz,fut fi cllonné de l’inconuenient aduenu à fon pere, qu’il fit ccfifcr la perfecution qu’il 

auoit 
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auoit commencée contre les Chrcfticns. Et par ce moyen la paix Se tranquillité qui dura 
plus de quarante ans, fut rendue à toutes les Eglifès Chrcftiennes, aueç permiifion de vi- 
urcfelonlalibertédelarchgion. Eufcbcliu. j. ch.13. 


Du Monde. 




De Rome. 


Olympiade. 
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Licinivs Ga llienvs Avg. pour la j. fois Conful, aueç Apjivj Pom- 
peivsFavstinvs. 

Regillianvs Gouucrncur de rillyrie Se Pannonie, ayant elle par les légions qui 
eftoient fouz (a charge, falué Empereur apres le trefpas d’Ingenuus,fut celte année mis à 
mort:& Saturninus fèmblablement en Egypte, par ceux qui les auoient fai&s Empe- 
reurs. 

Les Goths Se Scythes , fouz la conduitte de deux Capitaines Relpa Se V cduça,fo r- 
tans de leurs pays en grand nôbrc, vne partie occupa toute la Thrace, Se puis courut coû- 
te la Grece auec la Macedonc;où ils alüegcrent la ville de ThelTaloniquc:deuanc laquelle 
Macrianus les alla charger li brulqucmenc , qu’il les dédie Se contraignit le retirer en leur 
pays. Cependant l’autre trouppe alla courir toute rAlic,& les Prouinces du Pont. Tre- 
bcllius Pollio, Eafebc. 

Mais Zozimus femblç lignifier que cçfutaufli au mefme temps que certaines au- 
tres trouppes des melmes Scythes fc vindrént de leur pays delbordcr en l’Illyrie , & de là 
iufques en Italie (pendant que Gallicnus cftoit encor es Gaules) où ils mirent la cité de 
Rome en tel efmoy que le Sénat fit commandement à toutes perfonnes pouuans porter 
armes, qui eftoient dedans Rome, de Farmer pour la defenfc de la cité contre l’cnnemy . 
Mais il le contenta dç rauager les autres contrées d'Italie. Qui eft poffible ce qu’Eutropc 
a voulu dire j que les Alemans apres auoir rauiage les Gaules olèrcnt pénétrer iufqpes en 
Italie. 

L a ville de Byzantium fut en ce temps quafi toute fàccagee,& deferte par la gendar- 
merie R omaine. Qm fut caufe que Gallicnus C’y tranlporta , Se eftant en icelle fie met- 
tre en pièces tous les foldats qui furent tropuez coulpablçs du làccagement d’icelle, quoy 
qu’il leur euft promis pardon de ce fàid. T rebellius Pollio. 

1 V ictob.1 nvs Euefquc de Poitiers, & Zcno de Vcronnc,pcrronnages doftes en ce 
temps, 

L’ heresie de Nepos Euefquc de quelque ville d’Egypte,eut cours en ce çemps.Lc- 
quel fuiuat l’erreur des Chiliaftcs,enfêignoit qu’on deuoit expofer les promeftes de Dieu 
fai&es en la S.Efcriturc à la façon des Iuifs.Promettoit au Royaume aduenir affluence de 
viandes Se de femmes, & qu’apres 1000. ans, fèroit la rcfurrçâion & le Royaume de 
Chrift en terre. Laquelle fut viuemcnt réfutée, tant par paroles Se viuç voix, que par ef- 
crics par Denis Alexandrin. Eufébe liu.y.ch.^.dc Ihift.Ecçlcf. 
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Nvmmivs Ceionivs Albinvs pour la i.foisConfql , aueç Maximvs 
Dexter. 

Trebellianvs f eftant fai& Empereur au pays d’Ifauric , fut par Cafifofcus 
Capitaine de Gallienus mis à mort,& Cçjfps aufli qui auoit occupé l’Afrique par Vibius 
Paflîcnus. Eftant aduenüe mefme infortune^ Macrianus au pays d’Illyrie, où il feftoit 
cranfporté de l’Afic pour aller faire la guerre à Gallienus, y eftant deffait Se tue auec fort 
armee par Aureolus, qui luy foufleua fes légions. Et à fes enfans auffi en Afie , qui furent 
aueç Ballifta exterminez par Odenatus Roy des Palmircniens. Trcbçllius Pollio. 
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Première partie 



De longine des François 

& Allemans. 

Alliïnvs cftanc de retour de la ville de Byzance à Rome , cele 
bra la folcmnitc de la dixiefmc année de (on Empire , félon la couftum^ 
des autres Empereurs par pluficurs magnificences de jeux 6C de fpc- 
£kaclcs,aucc la pompe dcfquels il prefcntaau peuple pluficurs trouppes de 
perfonnes, chacunes defquelles pouuoient faire le nombre de deux cens defi-j 
guifez en forme 6c habits dç.Pcrfcs, de Sarmates, de Goths , 6c de Franç ois 
comme pour lignifier les vi&oires qu’il auoit obtenues fur ces nations-là qui tourmên- 
toient &: affligcoienc lors l’Empire Romain. Dcquoy toutesfois Trebe llius Pollio dit que! 
il fut mocquc, pource qu’on en fçauoit bien la vcritc.Cc qui nous eft cependant vn indi-j 
ce que les François faifoient ja dcflors parler haultement d’eux, &: fe renom mer en tiers les 





îluyactribuacydeuantàgrandhoncurd’auoirdcffait lors qu’il n’eftoit encor q ue Tr i 
bun d’vne Légion à Majcncc vnc trouppc de milleJFrançois , qui eftoient entrez dedans 
les Gaules, pour les fourrager defqucls il en lailTa trois cens de morts fur les champs, 6c re- 
tint les fept cens prifonniers,dont on fit vne chanfon de guerre, qu’il aAoit tue mille Fran 
çois.Carilncfautdouterqu’Aurelianusayantcfté ja auancé aux plus hauts eftats de la 
guerre & à la dignité Confulairc des la }.& 4 .anncc de l’Empire de ceft Empereur, qu’ 
n’ait obtenu ccftc victoire des Fran çois auparauant. Tellement que c’eft le premier en-j 
droit de l’hiiftoirc Romaine, & Faiitrc de celle année a le fécond , où fc trouue dire fàidc 
mention 6c mémoire du nom des Fran çois. Et pource qu’il fè voit aulfi efçrit en la Chro- 
nique d’Eufebc fouz les troificfme 6c quatricfmc années de celle Olympiade, que l’Empc-| 
reur Gâllicnus,nc penfoit qu’à fc donner du bon temps à Rome en toutes fortes de deli 
ces(laiflànt comme déclarent aucc luy Eutrope Scxt. Aurelius en fon Epitome de l’hiftoi- 
rc Romamo,qui a efté remife en lumière nouuclIemct,&: Orofc)laThrace,la Maccdonc, 
la G rcce, le Pont 6c l’ Afic prochaine gafter aux Gorhs.lcs Pànonies occuper aux Quadcs 
&Sarmate?,laMcfbpotamic aux Perles & aux Partbes, 6c les prouinces d’OriencT vnc 
fcmme^qu’vne grade armée d’ÂÏÏemâs apres auoir gafte 6c couru les Gaules, paffa en Ita- 
lie 6c occupa iufques à Rauennc, pendant qu’ vne autre grande trouppe cTe Germains qui 
font par ledit Aurelius cxprçffémcnt appeliez Fru ncorum pentes : ayans auffi tenu le chemin 
des Gaules, & fait leur main en icelles comme les autres , alla occuper Qc poflcder les Ef-j 
pagnes par l’cfpace de 12 . ans, fans trouucr qui les cmpcfchafl de prendre, faccagcr 6c pref- 
que ruiner la ville de Tarracon:d’où vne partie d’eux apres feflrc accommodez denaui-j 
res, payèrent encore iufques en l’Afrique. Mais pource ( di-ic ) que c’eft là le premier en 
droit où non feulement le nom des Allemans fe voit eftrc le plus expreffiément mis fur lesj 
rangs en L’hiftoire Romaine, mais auffi'qtuhous donne à congnoiftrc que lcmcfmc nom 
des François feftendoient ja fur plufieurs gens, peuples 6c nations de la Germaniç,Et que 
on peutaiïfli aifément obferucr en toutes les autres anciennes hifto;res qu’ils commence 
rent le faire bruire d’eux en ce fiede là fculement.Depuis lequel pareillement f’eft veu ad* 
uenir vn merucillcux changement 6c confufion es contrées &j>rouinccs de laGermanic, 
cantd’habirans 6c de peuples que de nominptions.Tcfmôinîcs Bourguignons qui fc font] 
venus loger d auprès les màrcfts Mœtides,wsMarcomans qu’on ne fçait qu’ils font dcuc- 
nus,&Ics Sucues confinez ailleurs qu’en leur ancienne demeure. Cela meconuicdcpro-j 
pofer icy fommairement 6c en gros, ce qui me fcinble qu’on peut eftimer 6c croire de vray 
iemblablc de la caufc 6c origine de l’appellation des François 6c des Allemans, & de quels 
peuples & nations de la Germanie ils font ifTuz 6c procédez. Ou 'quels ont elle compris] 
fouz iceux, d’autant que icn’ay encor Jeu ny veu aucun autheur qui nous aye iufques icy 
bien efclaircy ce nuage, & que l’ignorance de ce point laiffe vnc grande obfcurité 6C de 
groffes tenebres en tous les eftats des hilloricns, qui ont trai&é l'hiftoire Germanique & 
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Romaine des liedes enfuiuans. Combien que ie ne nv atrefteray à réciter par le menu les 
dïuerfitez d’opinions qui ie treuricnt fur l’cftrc & origine des François, ny ce qui fen peut 
dite : à cauiè que i’ay'traidé ceft argument tout au long eh noftrc Hiftoire de France. Et 
que nous en dirons encor cy apres, ce qu’on cri pourrait icy defirer en tous les endroits où 
l’occafion ie prefentera d’en toucher quelque choit. Parquoy il fuffira de deelarer pour le 
preient que tant les Français que les Atenûnsfurcnccompris fouz l'appellation des Gcr- 




a 

ent 
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François : auifi Flauius Vopifous a dit que le Tytâ Froculus vai nquit , les Ger- 
triains deuarir qu’ils fappellaffcnt ATëntans , ic croy icmblablcmcnt que.quandÆlwJ 
Sparnanus a éffcfi^ qu'ÀrifedniusGàraealla vainquit & fubiuguales Alemans^ dont il 
Peu donna le ûfmom d’Alemaniquc,, qu’il a là pris & entendu les peuples qui. Furent de* 
puisy&cornriieiTscftoienédëfi>roeempr;nommez Atcraans . D’autant qu’il ne ie trouai 
uéra point eh'Hérodianjnÿéri Dionyny en autre Autheur qui ait vcfcu au iicde.de Gajp 
racdlk , que îcriom d’Aleman attja eRécn eftrc du temps d’iccluy, ny Te pourra prouuer 
par ancuncaJièienrtç tncdallc, monnoieouinfcripcionqui aitportéiefurnom d'Alcnaà- 
rirqiie entre lès Autres rütres.'C’èft auifi pourquoy Eutropc a nomme Germains feulçmet 
cfeüxque ceft Â'ureliùs &E(i(cbc ont-ey dêiUis appeliez Alemans & F r&çojs, &: pourquoy 
Pautre Aurcliusfiç Zoziriïûiont ibuz lés Empereurs Claudius ic Aurelianus dids Ale-: 
riiàris, cen^ qtT^és aùtreJlhiftorierisoùt iignifîé par Je nom de M arcom ans.de Sueu es Sc 
de peup les d e Gefmanië. !: Cé pendant ce que V opifeus a dit que Proculus , qui occupoir 
|latyrannie des Gaules, vafntfuuîés Alemans, lors qu’ilsic nommoient encor Germains, 
n’eft pas pour conclure qu’iln’y cuRja^dçs Alemans au parauant : car luy-mcfme déclare 
cxpfcrfçmcnt quë^Prohus en auoit jâ fubiuguéaucuns , dés deuant qu’il fuft Empereur. 
Qui plus’eft TPrcbellius Pbîllb tefmoignc que Mar jus Tvn des 30. tyrâs qui vfurpa le nom 
d’ Empereur éfi &àules, dcuàfitlat^ôtt dcGalicnus, fit en ià première harengue à les iol-> 
dats, incontinent apres qu’dis lîeurerit eflcu^ mention del’Alcmagne, la n ornant aueç la 
Gcrmianie. Dont il icmblnqu’il a voulu lignifier que Proculus longtemps devant qu’il 
priftlc^émcfEmpcreur, lorsqu’il n x cffoit encor que Gouuerneur d’vnc lizierede 4 Gau- 
le, vài’nquit lés-peuples dc'la Germanie, qui furent depuis nommez Alemans. Ou que il 
éc fu t lors qu’iPiè düoit Empereur, quHi cri vainquit aucuns de ceux qui rcccurcnt puis a- 
prés le nom d’AlemanSjencôrqü’il y cn euft, d’autres qui l’auoiét jarcceu,pourcc qu’il eft 
bien poiïiblc que lenom^'Alcman,d'ott qu’il foit venu, ne fut du commencement de fi] 
grande eftenduèqu’d'f'eftÿ%tt ; depuis fa\îi l’Empereur Diocletian, & fouz les fucçc/Teurs 
d’iéeluy , îufqüésà la findc l'Empire Romain» Auquel temps on peut aifément monftrcr 
par tous lés cfëfirs dcecsfictles là, que le nom d’Alcmàn & d’AIemagnccontenpit quafi 
la moitié des peuples &r pays de la Gcrmanic,ûgn animent dç la haute, depuis la riuierc du 
Mein en amoht iniques aitx Alpes, & depuis le Rhin iufques pardelà le Danube. Dont il 
feliteri vu Panégyrique prononçé deuant l’Empereur Maximian , qu’il courut, gafta & 
btüfla toute l’Alémagrie depuis le Rhin iufques au Danube, & en An nius Mz r ç c Hus que 
es limitcs dcS Aîemans fe prenoient à certaines pierres qui cftoienc en ce lieu nommé Pa 
ab,oû l’oneftimccftrcauiourd’huyle Palatinat, lefquelles les feparoient des Bourgui- 
gnoits auifi qt/Vne nation Alemandc qu’il appelle les Lentiatcs occupoienc le pays des 
Alpes & des Grifons. D’auantage que du temps des Empereurs Conftantius & Valcn- 
tinian , qu’il le compta huid o u neuf Rois de diu ers peuples éspays d’Alcraagnc , Et 
pource qu’il fe peut (èmblablement vérifier que le nom de Frace&dcs François a de met 
me fàÇdn occflpé toute la b affe G ermanie, que l’Aieman la haute, depuis les limites des 
Bourguignons, ou depuis lo Mein iufques au riuage de l’Occan Germanique, & àj 
rcmboûchetirc du Rhind’icéluy,& depuis le Rhin iufques à la riuierc d'Elbç ou pardelà:' 
de forte que toute la Germanip fembloit comme diuifee en ces deux nomsrlà, iufques cn-j 
uîrpn le temps des Empereurs Valentinians,cftantla haute appçliec Alcmagnc,& la baf- 
iè France, hormis la partie Orientale : ou les Quades & aucuns Sueues femblent auoji 
toufiours tenu leur rang à para, & quelque peu du milieu qui furent les Bourguignons, 
faifans comme on peut entendre d’Ammianus MarccJIinus l'entre-deux des François & 
des Alemanscnonobftantquelàoù ils dcmcurojcnt,.euftefté autrefois du pays des Alc- 
mans. Car nous monftrcronscy apres par bon tefmoignagc que les Bruderes, Chama- 
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nes,Thübantes,Anfuariensou Ampfiuariens,& Phrifiens liabicans le longdqriuagedu / 
Rhin, eftoient compris fouz le nom de Frlçoi$:& les Ç at ees fe jChe ru fccs auifi, qui occu- 
poicnç les pan d’entre l’Elbe &; le Rhin.Dauantage le Poète Claudian Ggnific apertemet 
par les vers qui fenfuiucntjque le nom des François ail oit iufqucs à la riuiere d’Elbe. 

« ; -rGemindfqueviator : ■ . , ' Cl ’ 

■ • • Camvideat ripiti(p2ï\3int du Rhin)qu<eJit,Jlûm 4 na Ytqmvat t 

ttidmtrpns flmium non indignante Çhayco a, i 
; Pafeat B elg* peau, medtumque ingrejfa per ^ilbim < 

G allie* Francorum montes arment* per errent.^ -y ■ 

Eteifdeox Panégyriques prononcées dcuanciegràfld Çpjnftancin,lè voie encor cuidem- 
menc te fm oigne que la coite 6c les peuples maritimes do la balïo Germanie , eftoienc ap- 
peliez Francefic François, mermement auili eeuK,qui hab.içoiçbt dç leur propre origine 
los lieux que les Romains n’auoienc oneques auparavant touchez ny aftubicélis à eux>& 
qui Conftnoienc les extremitez de la ccrrc,&: les derniers riuagQS,de la plus loingtainc Bar- 
barie. Car les mots qui fenfuiuét le portent ainfi;fî£fd loquarintinutf Francia nationes t^m-non 
ab iis lotis qua olim Romani imaferant,fed à propriis.exmgnt fitis fedibw 4 tq*e*b ykimif Bapkwa 
littoribtu amlfas,6cc. Tellement qu’il appert de ce tefropignage-là que la Frapçe a tenu ou- 
tre la contrée du Rhin, le pais qu’habitoient les anciens Chanciens 3c conte la coftc ri>a- 
rkimed’où les Ombres &: Teutons eftoient anciennement partis, qui va de Hambourg 
& de Lubec turques en la Poméranie. En(cmblf,*ufl± que les peuples habitans ccfte cô- 
tre 0 déTrance n’eftoienc venus d’ailleurs, ains naturels 6c originaires d’icelles. Parqupy il 
femble que nous auons allez fuffifamment par le dilcours précédant déclaré 6C prouve, 
que le nom de François 6c d’Alerqan n’a efté ptopte & particulier à vn Xcul peuple ÿcnqr 
(formais commun 6c general àpluficurs.Ce qui méfait eitii^er qu’ils lonr v/çnus dçqqçl 
que ligüe& focietc que les peuples que nous avtos déclaré?, fimw enfemblcfouz çes deux* 
communautczde noms, afin d’eftrepar iccux comme pal" vn lien d’amitié liez 6c obXg c ? 
de Ce maintenir &confcruer reciproqueméc les ynsles antres, &: ale défendre cotrç leurs 
enncmis-.enfemblc aufli pour participer aux profits &C cpOqueftes qu’ils fçrpienc fiirau- 
ttuy.Dont nous auons exemple pour la ligue des Fiançais la pr jfe 6c occupation de la Ba-J 
tauiç,& dts eetres d’encre l’Efcault &le Rhin fouz l’Empereur Çlaudius #I qiji Ce fit par di- 
ufers Roisde diuers peuples Fraçois ensemble. Et ec que cesdevx co mmuaa ntez de noms 
le font mifes en auant^fàiâ ouyr en mefmc temps l’vnc que l’avtre>tue fid c encor çpnic- 
ftùrer que ccs peuples havlts 6c bas d e la Gcrmanic/c rangerez par quelque cqmplor#: 
frétions fouz iccux, les daoiliâàns à l’enuic, exemple ouemu&iog. lps yp$dçs autres ; afin 
de le congnoiftre 6c dilcçrner pour les mefines cvufcs 6c occpfioins que nous auons décla- 
rées. Si een’cft que l’exploit que le cruel Empereur Maxim infic au commencement fjp 
foh Empire fur la Germanie, en la forte que nous l’auons expofé cy dcuant ? air donnéoç^ 
cafion 6c origine à la nai/Tance de ccs deux appellarions,d<efqueUçspn voir par Herocüan 
& autres lîiftoriens qui l’onc eferit, qu’il n’eftoïc encor aucun bruit ny nQpuçljçs au temps! 
qu’il fc fie: eft âc caufc que les reliques di lfipc es despeluples, desquels le pais auoi telle tout 
gafté &delèrt,lè rallfcmblercnt, mellcrent 6c confondirent comme en vp peuple, fort es 
lieux qu’ils trouucrent moins gâtiez, ou en ceux qui leur aupieut lcruy de retraite , foitj 
en ceux mefmcs fur qui le rauage elloitrombc, tic pour le repeupler & cultiucr,que pont 
le défendre & guarentir contre vne nouuclle œmpetlcjti elle full venue. Et pour aller pre- 
dre aulfi leur reuange de la prcmicrc,quand ils en virent l’opportunité, lors que toute li 
Scythie 6c Sarmatie le vit toute def bordcc fouz l’Empire Romain du cofté d’Orienç. fix 
que de ce mellange 6c confufion fàppellation 6c fociétc des Alemans f en eufuivûçfijen 
toft apres en la haulce Germanie, où cemefclicfconnbafilullpll qu’en la bafiè, qui en fiat 
prclcruce par la profondeur de les mardis. Si ainfi eft Qv’ a s j.n i vs Q^va p ? a t v s,qql 
auoit au rapport d’Agathius recherche diligemment l'origine des Alemans, ait bien dit 
qu’ils eftoient procédez d vn mellange & amas d’vncdiuerfc 6c confufe multitude de peu- 
ples 8C de gen$,& delaquelle^aulfi la domination de leur nom eftoit fortic,%ni fiant aqtat 
que tous hommes ou toute forte d’homes rpourcc que le mot Al , eft à dire tout en langue 
Alemandc, &Manhommc.Combicn qucccqu’ildiimc que celle multitude de diuers 
peuples eftant venus d’ailleurs, nous peur donncràenccndrc,que quelques reliquesde ces 
nations Scythiqucs 6c Sarmatiqucs,qui f clpandircnt louz l’Empire Romain fouz les Em- 
" ~ percurs 
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pereurs Pccius Sc V oluGanus, fe vindrentioindrc aux autres, & leur aider à remplir & 
repeupler lçs pays qui aupienc efté rendus quali dcfcrcs & defpeuplcz par Maximin. 

Car.' cclàn’cft moins pofTible,que les Bo urguig nons eftans chaffcz de leurpaysnà 
curcl par le$ Goths, le vindeent cy apres loger par force dedans le pays des Alemans. Ou- 
tre-plus ierie doute point que d’autres peuples de là haute Germanie , qufn’auoient c-i 
fté touchez de la calamité des autres, ne le foient encor venus ranger, quand le temps les 
ÿa inuitçZjlouzla communauté des Alemans, augmentans l’eftëduë d’icelles iufques aux 
fins où elle f cft veüc les fieclcs enfuyuans. Quant aux peuples de la balle Germanie , ën- 
corcque Maximin qefoitpcnecté iufquesàeux , fi cft- ce coutesfois qu’il ne le peut faire 
que le danger qui fut fi prochp d’eux ne les ait eftonnez , &.fait penfer à la defenfè de leur 
fàlut, & que pour ccftçnn ou eux tous, ou la plus part, oc fcloient mis enlèmble de ligue 
& de focieté,qui fùtle commencement de la communauté du nom des François, laquelle 
fc conforma &: continua,quand le gouft qu’ils prirent pour celle première occalion. à la 
guerre &c aux armes, les incita auec les autres occalionà alléguées cydclTus daller rendre 
aux Romains fur leur propre lùpiier, ce qu’ils leur auoient voulu donner ,& de faire de là 
en auantexetcicc continuel des armes fur leurs frontières & limites, tancpar mer que par 
terre. Car on les auoit veu auparauànc depuis plulieurs (ieclcs, fignament depuis les Em- 
pereurs Vespasien &t D o m i t i a N, fc tenir en grand repos dedans leurs pays \ ïàns 
donner matière aux Romains de parler d’pujc par a&cs & entreprifes d’hoftilicé. Tcllcmet 
qu’il fe lait bien peu de mëncion 4 e ? peuples 4e la^affe Germanie en toute l’hiftoirc Ro- 
maine ^depuis ce temps là. Et qe fçay fil fen trompera d’auantage , que ce qui eft eferit 
d’Albinus^qui occupa l’Empire des Gaules 4u cqpS 4 e Scucrus, lequel Iiîlius Capitolinus 
dit auoir fubiugué les Phrygiens de delà le Rhm. Pourçc que toutes les guerres que les 
Romains ont eu auec les Germains, icmblenr fçftre fai des contre les natio ns de la hau- 
te Germanie feulement. Qui peut eftre la çaufe d’ auoir faid dire à Procopius qu’on auoit 
les Germains en peu d’çftime deuant qu'ils fuflcntappcllez François.Combien qu’ils peu- 
uent auoir retenu des anciens Chanciens, qui copient le coeur des peuples de la balle 
Germanië^dc viure en repos fans môlcûcr guîfuy.. ,Çar Cornélius Tacitus les appellpit le 
plus noble peuple de la Germanie, pou rcc qu’il fc maintenoit &: entretenoit en fàgran- 
deur & liberté plus par droid & par iuftice que par cupidité & rapacité, n’entreprenans 
aucune guerje non ncceflaircs, & ne fexerçans.à'yolcries ny à briganderies . Qui cft vne 
aufli grande louange que d’auoir fubiugué le monde par armes, comme ont faid Alexan 
dre &: les Romains. Et qui pourrait bien auoir faid donner le nom de F ranc ou de Fran 
çois, qui lignifie en toutes les langues Germaniques , libres ; fi d’auanture ils ne fe le don 
nerent cuxrmefmes à la différence des autres peuples de Ig Germanie, qui fieftoient laif- 
fez vaincre ou afferuir parles Romains^au cant que la plus part d’eux n’auoient encore 
fentu le ioug d’aucun peuple ou Monarque effranger. O upource qu’ils feftoient mis & 
rangez fouzJa communauté de ceffc appellation $ afin de fè confcrucr & maintenir l’vn 
autreen leur ancie nne fcanchife Sc liberté. Mais d’où que viennent ces deux noms de 
’rançois & d' Alemans, on peut refolument comprendre du difeours précédée, qu’ils ont] 
euleurnaiiTanceenlefpacede temps qui a efté depuis le régné de l’Empereur Maximin 
■'ufques à celuy de l’Empereur Valerian. 

Estant Denis Eucfquc d’Alexandrie dcccdé,Maximus fut ordonné pour tenir fon 
ieu l’an dpciefine de l’Eippirc de Gallicnus, lequel gouuerna fon Eglife l’efpace de dix- 
hui&ans. Eufcbe. 
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ATVRNINVS. 

Les enfans de Macrianus offez de ce monde, coures les Prouinces de l’Empire Romain 
ri O rient, furent réduites, fouz la puiffancc d’Odenatus, lequel tourna incôtincnt toutes 
es forces contre les Pcrfes , lefqucls il vainquit en plufieurs batailles, & fift hontcufèmétj 
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retirer lciir Roy en Ton Royaume.Puis gaigna fur cax les villes de Ctefiphontc , Carras &j 
Nifibis,aueclefqucllcs il fubiugua toute la Mefopotamie. En faüciir dequoy Gallicnus 
luy octroya le nt>m d’Augufte,& le créa Duc,& Capitaine general de l’Qrient.Eftant lors 
ledit Gallicnus comme tefmoigne T rcbcllius Pollio à Athcnes:où il voulue par vne fan- 
tafic exercer cefte année là la dignité du fouucrain Magiftrat, qu’on y nommoit Archôte 
ou Prcuoft. 

En ces entrefaites Claudius Cenforinus ayant cfté fait Empereur en Italie par quel- 
ques Lcgions,fut par cllc-mefme mis à mort. 

Las Goths aulfi& Scythes, coururent toute la Cappadocie,&; y prindrent pluficurs 
villes, puis apres allèrent jetter leur tem perte dedans la Bithynie,où ils dertruirent la ville 
de Chalcedone &: N icomedic,& entrans en la Phrygie ackcuerët d’effacer les reliques de 
la ville de Troye dite Ilium. Trcbelliùs Pollio, Zonarc. 

C,V alerius Licinius,qui fera cy apres Èmpcrcur,nafquit cefte année. 



Vu Monde. 4392 


| DeJefusChrijl. z66 


.R.desPerJes. zy Ve Rome. 


Olympiade. 261. 1 


|. Papes. ... 6 


j Empereurs. 11 loi 7 



P. L i'c i N i V s V a l e à: i a n v s N o b. César (frere de GaIlienus)pour la t.fois 
Conful,aucc L. Cesonivs Macu Lvcil^lvs Rvfeianvs. 

O d e n a t y s ayant heureufement régné en Orient l’efpacc de j,ans,fùt aucc (on fils 
Hcrodcsmisàmortpar Mœonius, fils de fon frere, qui penfoit femparerdes cftats d’icc- 
luy.Mais il fut incontinent apres payé de mefme monnoyc qu’il leur auoit preftee. Au 
moyen dequoy Zcnobia, femme d’Odenatus, recouura tout l’Empire de (on mary. Au 
gouucrnement duquel, elle fe maintint fbrr vcrtueufemcnt,& plusvirilemct qu’on n’cuft 
efpcré de fon foxe par l’cfpace de tf.ans. Durant lefquels elle gaigna par là propre vaillance 
& conduite, non moins de vitoires furies Pcrfés qu’auoit tait fon mary. De forte qu’on 
luy attribuoit l’honneur de tout ce qu’il auoit heureufement exploité contre les Pcrfos. 
Et difoit-on que ce auoit cftç par le moyen d’elle, & mefmement de ce quil auoit baillé] 
lafuytcauRoy Sapores. 

Les Goths voulans auffi bien expérimenter la fortune de mer qu’ils auoient de la ter— | 
re,equipperent vne armée de mer, fur laqùfclle ils allèrent affieger la ville d’Heraclec,où 
ils firent fi mal leurs affaires t qu’ils furent- vaincus & contraints fc retirer, Trcbelliùs 
Pollio, 

Himenevs 37.Eucfque de Hierufalé fucceda à Bazabanes dcccdél’anii. de l’Emoi 
pire de Gallienus,& gouuerna fon Eglifè 31. an. Eufcbe, 



Du monde. 4393 
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P. Licihivs Gallienvs Avg. pour la 7. fois Conful , aucc Sabinil- 
lvs. 

Les nouuelles de la mort du Roy Odenatus firent, que l’Empereur Gallicnus fit paf- 
fer vnegrandearmee en Orient, fouz la conduite d’vn Heraclianus,pour aller faire I4 
guerre aux Pcrfes.Mais il fut défiait & mis en routte par Zenobia. En ces entrefaites les 
Goths ayant par la mer Majour remonté le flcuue Irtcr,firent de grands maux és prouin- 
ces Romaines. Qui fut caufc que Gallicnus enuoia deux Capitaines Cleodamus &c Athe 
neus pour fortifier & munir les villes contr’eux. 

Av mefme temps auffi les Gaules furent heureufement dcliurecs de l’oppreffion des 
nations Germaniques par Pofthumus. 

-A - P a v l furnommé Samofatcnusfpource qu’il çftoit natif de la ville de $amofatecn 
Mefopotamie)Eucfqucd’Antiochc,fuiuantlemouuementdefon ambition ou hauteffe 
d’efprit, remit au deffus l’herefic d’Arthcmonsniant qu’en IefusChrift il y euft autre chofc 
que la nature humaine, ou qu’il fort Dieu 5 é fils fubftanticl de Dieu, ou perfoncl & éter- 
nel auec Dicu,oftant auffi toute diftintion de perfonnes en Dieu, De forte qu’il confcf- 
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oit bien, que la parole fuft venue habiter en Icfus Chrift homme, en forte toutesfois que 
ce n’eftoit qu’vn feul Dieu, qu’on ncdeuoitappcllcrny leperc nylefilsny le S. Efprit. 
Pour lefquels blafphcmes iuger & réfuter , f aifcmblerent pluficurs Euefqucs d’Oriènt en 
a ville d’Antioche par beaucoup de fois, ou comme d’autres efcriuent par deux feule- 
ment. A la première defquelles il ne peut eftrc conuaincu,pourcc qu’il cachai diffimu- 
a fort cartel eu fement fgn j^ifon . Eufe bc._ C * 
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Par qxo y fe voyant Gallienus aflailly de toutes parts, fut contraint de f appointer 
auec Aurcolus,quioccupoitrillyric &delcmeneraucc 
qui dominoit es Gaules depuis l’efpacc de 7.ans : lequel 

contres. Et toutesfois malaifément l’cuflent ils furmonté du tout , fil n’eufteftéproditoi 
rement occis par vn de fes Capitaines nommé LolIianus,qui fift cela pour occuper fa pla- 
ce, laquelle toutesfois il ne peut fi bien garder, qu’elle ne luy fuft rauic bien toft apres , & 
a vie tout cnfemble,par V idorinus compagnon de Poftumus,qui dcrecheffempara des 
Gaules, & les défendit contre Gallienus & contre les Germains aufti,par l’elpace de deux 
ansiayant vnc femme nommée Vidoria, non moins efprouuee au faid des armes que luy, 
aquclle pour ceftc confideration eftoitparlcsfoldatsappellcelamcrcdu Camp. Cdm-J 
me récitent Trcbcllius & Eutropc, lefquels toutesfois parlent fort diuerfement & incon 
ftamment delà mort de Pofthumus,fignammcnt Pollio, qui dit en vn endroit,quc cùm fe 
ilie grauiflimè regeret more Mo quo Galli rerum nouarum femper funtcupidi, fut mis à mort par les 
tratfiques de Lollianus , lequel ncantmoins R ebeüionis (comme il déclaré ailleurs) intuitu 
minorent apud Gallos auSioritatem de fuit viribus ff»#/f,quoy qu’il fu ft fort belliqueux & vaillat . 
Mais Eucropc adioufte que la caufe pour laquelle Pofthunmsfiit mis à mort par fes pro- 
pres foldats à la fuggeftion de Lollianus ,fiit pource qu’il ne leur voulut pas permettre de 
faccager la ville de Majence, qui feftoit rcbellee contre luy. Quant à Lollianus, ils de- 
monftrcnt aufli qu’il n’a point fi peu régné qu’il n’ait eu loifir en l’efpace du temps qu’il a! 
tenu l’Empire des Gaules, de rccouurcr& retirer plufieurs villes & places fortes tant de 
a Gaule qu’autres que fon predcccfleur auoit fait édifier de là le Rhin, lcfquellcslesGer- 
mains eftoient venu furprendre inefperément , quand ils eurent entendu la mort d’icc- 
uy. Cependant fi Marius a tenu l’Empire des Gaules viuant encore Gallienus, comme le 
mefmePollio nous faid entendre par la première harangue qu’iccluy fit à fes foldats, quad 
ils l’eurent cfleu (en laquelle il faid mention de l’Alemagne) il finit neccflaircment que 
cela foit aduenu ou celle année Ou au commencement de la fuyuantc,&qu’il ait elle dieu 
(ce qui cft l’opinion d’Eutrope ) deuant la mort de V idorinus , quoy qu’il efcriue le con- 
traire. 

Les Goths eftans entrez par le flcuuc Iftcr, qu’on dit autrement Danube, dedans les 
prouinces Romaines, furent vaincus en vnc bataille par Venerianus Capitaine de Gallic- 
nus, qui toutesfois mourut au conflid. Au moyen dequoy les Barbares f efpandircnt par 
l’Afie& Grcce,où ils furent derechef vaincus & mis en routte par les Athéniens fouz la 
conduidc de Dexippus Hiftoriographc, qui a eferit l’hiftoire de ce temps. Qui fut caufe 
de les faire retirer par l’Epirc, A carûanic, & Bœotie en Illy rie: où Gallienus les alla encor 
charger , &rcn fift vn gros tpalTacrc. Trcbcllius Pollio. 

Par. fentencc di/Concilc d’Antioche, Paul Samofatenu s fut à caufe de fon hcrefic 
depofe, & mis hors de la communion de l’Eglifc. Et.puis Domnus homme accomply de 
toute! ( qSi eftoit fils de Dcmetrianus,qui auoit au parauant prefidé fans reprehenfion en 
lamcfmeEglife) ordonné en fon lieu, félon que tcfmoignc Eufebe en fa Chronique. 
Mais il did au liu. 7. ch50.dc fon hift. Ecclef. Que Paul ne voulut pourtant quitter fa 
place, fçfentant fauorife de Zenobia.Parquoy fallut depuis qu’Aurclianus interpofaft 
fon authoritc,& le contraignift de forrir.En cccy cependant nous auons exemple du ma- 
riage des gens d’Eglifc:&: que le fils fucccdoit au pcrc, en l’Euefché ainfi qu’auoit faid 
tuparauantPolycratcsEuefqued’Afic. On accufoit encore ce Paulus d’auoir quand il 
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8i 4 Première partie 

eftoic Euefquc,fai& défendre &ceflèr de chanter les Pfeaumes en l’Eglifc : &au lieu d’i- 
ccux,cn faifoit chanter d’autres qu’il auoit luy-mcftnc compofcz,& (qui pis cft) les faifoit 
chanter par femmes qu’il auoit luy-mefme inftrui&cs te enfeignees à ce faire. 
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Av temps dcfquels Aureolus prid derechef les armes contre Gallicnus, qu’il voyoit 
grandement empefehe contre les Goths, Choie qui incita quelques-vns de les Capitai- 
nes, fignammCnt Claudius &JFfcraclianus grand Maidrc de Ion Palais , de conlpircr fa 
raort:& fut l’entreprinfe exécutée enuiron le 2i.iour de Mars, comme il le fut mis en che- 
min pour retourner en Italie : ayant gouucrncrEmpirc,tantfeul,qu’auecfbn pere, enui- 
ron l’clpacc de iy.ans. Apres lequel M.AureliusFlauius Claudius natif du pais d’Illyrie, 
homme bien edime entiers les gens de bien, te qui comme dit le dixicfme des Panégyri- 
ques, Romani Imperij folutam & perditam difeiplinam primus reformant, fut clleu par les Lcgiôs 
Romaines, & l’cleaio ratifiée par le Sénat le 24.iour du mcfme mois, puis apres mena fon 
armee contre Aureolus, lequel il deffit te tua en vnc bataille près la ville de Milan.Trcbcl- 
lius Pollio, Eutropc,Sex.Aurelius,Zonare. 

P l v s 1 e v r s nations Germaniques te Scythiques, comme Goths , Odrogoths, Tu- 
ringicns,Sigipedcs,Pcuccs,& Herulicns,entrcrent auec armes dedans les prouinccs Ro- 
maines. Aucunes defquellcs paflerent fur fix mille vaidèaux de mer en Afic,où ils ne firent 
rien de memorable.Et puis f en rcuindrent en la Macedone,où ils alfiegerent les villes de 
Thelïàlonique te de Caflandric.Et puis allèrent prendre d’allâut la cité d’Athenes,en la-, 
quelle le trouucrcnt vn nombre infiny de volumes de liurcs, lefquels ils eufient bruflez 
fans qu’ils en furent dedournez par vn de leur trouppe,qui leur remonftr'a que les Grecs 
(croient par l’eftudc des liurcs rendus toufiours plus effeminez te moins malailèzàvain- 
crerCommc récitent Zozimus te Zonare apres Trebcllius Pollio. Lequel déclaré confc- 
quemment que DcxippusHidoriographc Grec, qui viuoitcn ce temps,efcriuitvn œuurc 
d’hilloirc qui comprcnoit les chofcs failles te aduenues parle monde en ce ficelé iulques 
à l’Empereur Claudius, auec vn autre œuurc particulier des nations Scythiques, de ce 
quelles firent en la Grèce. 

O a. comme l’Empire Romain foufïroit en celle forte du codé d’Orient par les natiôs , 
Scy chiques, aufii n’edoit-il pas moins afflige de la part d’Occidcnt par les Germaniques./ 
Car les nations Françoifes feftans liguées te aflèmblccs cnfcmble fouzdiucrs Rois, Ce 
vindrcnc mettre dedans la Batauie ( qu’on appelle aui ourd’hu y Hollande ) te dedans les 
païsauffl qui font cntrclcs riuicrcs de l’Efcault te du Rhin, où ils arrederentfi bien leur 
gide, qu’ils n’en furent oneques depuis defiogcz,quc par CondantiusCelàr pere du grand 
Condantin.Dont il ed eferit en vfi P anég yrique, que Batauiam fubipfo quondam alumno fuo 
à diuerfis Françorum Regibus (les au très lilcntgentibusj occu patam,om ni hojie purgauit. Et en vn 
autre font déclarées les diucrfès gens qui en furent dcchafïcz,à (çauoir les P hrifien s , les 
Chamanes & les peuples maritimesjvoire les plus loingtains de la bade Germanie, Qui 
ed vn teftnoignagc que le nom des François edoitja dcflorscommun à tous les peuples . 
de la ba flè Ger manie:& que ce n’edoit pas vn nom propre te particulier , ains de ligue te ' 
de focicté.Outrc cela Scxt. Aurclius adcrmc,quc Claudius apres la mort d’Aurelius më- 
nalon armee contre les Alcmans,qui cdoient entrez en Italie, dcfquels il fit vnc fi cruelle 
defconfiturc auprès du lac Bcnac, qu’il n’en laiffa efehapper la moitié de ce qu’ils cdoiét. 
Mais on peut douter fi cede dcfconfiturc ed celle qui fut faille cy apres par Aurelian, 
pourcc que c’cd la coudume des hidoriens d’attribuer aux Empereurs ce qui fcdfaûd 
(ouz leur nom par leurs Lieutcnans.Ioint que Trebcllius Pollio n’en fait mention en fa 
vie,ny le Breuiarium de l’autre Scxt. Aurelius qui a ede remis en lumière depuis nagucres. 
Ce fut (emblablement fouz l’Empereur Claudius, que les Autumnois ou Heduiens fe re- 
bellèrent contre le Tyran qui occupoit les Gaules, & qu’ils follicitercnt l’Empereur Clau- 
dius de les venir deliurcr des mains d’iceluy.Puis en attendant le fecours qu’ils cfpcroicnt 
rcceuoirdcluy,foudindrentlcficgcduTyranrcfpacedcfcptmoisj au bout delquels ils 
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ne fepeurcnt plus guarcntir d’cftre pris. Ce quia faideferire Eumenius en Ton Panegy 
tiqite } Quodft vobts <& conatibut HeduorumfortunafauiJJetjttque iüe Keipub.rejhtutor implorants 
! bus nobis fubuenire potuijfet , fine vllo detrimento Romandrum virium , fine ç Iode Catalaumca com* j 
Ipendiumpacif réconciliât» prouineïu attuliffet fraternités H eduortm. 

D £ n i s Euefquc de Corinthe ( félon Onufrius ) combien que d’autres ont çferit d’A 
lexandrie , fut accufc en ce temps deuant Denis Euefque de Rome, d’auoir tenu cefte o- 
pinion , que le fils de Dieu n’eftoie point d’ vnc mefme fubftancc que le pere. A l'occafion 
dequoy vn Concile Rit aflémblé à Rome : au nom duquel le fufdid Denis fut admonne- 
fté: mais il fift vnc rcfponfe& apologie par laquelle il fit entendre qu’il n’auoic crcu ny 
maintenu ce qu’on luy artribuoit & confciToit quant & quant, que le fils de Dieu cftoit 
d’vnc mefme fubftancc auec le pere : félon qu’ Athanafe recite en fes eferits . 
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Les Goths & autres peuples de Septentrion, feftans en nombre prcfquefrifîny de 
rechef efpandus par les prouinces de l’Empire Romain, furent en diuerles rencontres rat 
[par mer que par terre, à fçauoir en Mœfic, en Maccdonc &: deuant Byzance & en Thraçc 
vaincus &deffaids par l’Empereur Claudius,& y en eut de tuez iufipesaunambre.de 3 
cens vingt mille combatans fans les efdaues, dont quafi toutes les contrées fubiedes aux: 
Romains , furent remplies. Au moye'h de laquelle vidoirc tout l’Empire futdehuré dvn 
merucilleux danger. Comme récite Trcbcllius Pollio , qui fémble à Ioannc^âuoîr am- 
plifié cefte vidoirc outre mefuce : pource qu’il n’eftime pas qu’il fort vray-fcmhlable que 
les Goths ayent faid vnc fi excclfiuc perte de gens, & qu’ils ayent peu fi toft apre^ donner 
tancd’alfaires à l’Empereur Aurclian &: à fes fuccefTcurs.Ioind qu’vne ancienne Chroni- 
que des Vvifigoths tcfmoigne, qu’ils repa/Tercnt en leur pays apresauoir efté vaincus. 

Les Goths auoiept fi bien raille de la befbgnc à l’Etppercur Claudius , qu’ilf^mbla en 
plus auoir qu’il n’en pourroit efbauchcr de long temps à vn Egyptien nommé Timagencs, 
dont luy pritenuic de fcmparcr de la principauté d’Egypte: pour paruenir à fon inten- 

tion obtint fouz beau coup de promdfcs vne armée de foixante fit dix mille que Palmire-J 
niens que Syriens,’ & autres nations orientales, quiluy fut amenée par vn lieutenant d'i- 
celle nommé Zabda, par le moyen delaquclle il defliten bataille rangée vne armée de 
cinquante mille Egyptiens qui fc voulurent oppofer à fbn cntreprÛT^.Etpuis fchapara de 
toute l’Egypte au nçm de Zenobda, retenant cinq mille de fes Palmireniens pdur fa garde 
de ce qu’il auoit conqucfté, apres qu’il luy eut renuoic le refte. Qui fut caufe d«’vn Capi- 
taine Romain nommé Probus ou Probatus que l’Empereur cnuoyodt con trç lef Pytatcs, 
defirantrceouurer l’Egypte fe vint auec fes gens ioindre aux Egyptiens pour î^s aider à 
fecôuër le ioug des Palmireniens, acàdechaffer leur garmifon. Ocçafion pourqqoyZc- 
nobia r’cnuoya vnc féconde armee en Egypte, qui fit que Probus auffi appefla rci^arcdc 
gens de l’Afrique, auec lcfquelsil rembarrafi lourdemcntles Palmi renie ns, qu’ il 1 es auoit 
quafi ja mis hors de l’Egypte , quand T'imagines le vint inopinément changer auec vne 
petite trouppc de fes gens : ôcfcftant Probus trouué entre leur mains., fut malhcurcufe- 
mentmisàmorr. Au moyendequoy l’Egypte fut derechef réduit ce fouzla maifl des Pal 
mireniens. Trebellius Pollio, Fia. Vopifcus, Zozimus. 

E n la mefme année V i&orinus qui vfurpoit l’Empire des Gaulesapres Pofthumus/ut 
auec fon fi Is Vidorin qu’il auoit ja faid déclarer Ccfàr,mis à mort par vnc feditiqn popu-] 
lairc en la ville de Cologne , pour auoir viole la femme d’vn de fes foldars. SansJaquelle 
macule les hiftoriens difent qü’il n’auoit defaut des vertus qui le rendoient accompara- 
blc aux meilleurs Empereurs des anciens : cependant pource qu’il n’y auoit autre rcmc- 
de en fa mort, Vidorina fa femme qu’on appclloitla mere du camp , fit prendre la har-j 
diefleà Terriens gouuerneur d’Aquitaine, de fcmparcr des charges jSc eftats de fon ma- 
ry : defquels il fut feulement dcfpouillé cinq ans apres par l’Empereur Aurelianus. Fia. 
V opifeus déclare exprefïement, qu’il auoit ja occupé l’Empire des Gaules &dcs Elpagnes, 
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(qui eftoient à fon dire la principale force delà Republiquc)deuâtqueClaudius euft com- 
batu les Goths.Qui eft à dire, que V iftorinus n’auoit pas commencé de régner du temps 
dudit Claudius:comme Scxt. Aurelius a eferit. 

D e N i s Eucfqucdc Rome mourut cefteanncc le z6.iour de Décembre, félon que 
tcfmoigne Onufrius:& apres que le fiege eut vacqué y.iours, Félix fils de Conllantius ci- 
toyen de Rome Rit eficu pour tenir fa place. En laquelle Euicbc dift qu’il prefida j.ans, 
lediék Onufrius 4.feulcment &c y, mois. Ceux qui ont eferit l’hiftoirc des Papes luy attri- 
buent farts authorité toutesfois d’aucun ancien, trois Epiftrcs Décrétales : l’vne dcfquel- 
lcs contient auoir efté ordonnépar luy, qu’on cclcbraft Méfié annuellement au nom des 
Martyrsj& que celàfe fift fur leurs fcpulchres & fur leurs rcliques:faifant (diâ-il) çefte or- 
donnance contre ceux qui reprenoient les mémoires des Sainâs Martyrs; & afin que la 
mcmoireR’iccux ne fuft eftein&c par tcls,ny leur vénération empefehee. On tient auifi 
qu’il a décrété, que la Méfié ne fuft chantec(finon en cas de neccfiité ) ailleurs qu’en des 
Temples,& déflus des Autels, qui euflènt efté auparauant dediez & confacrcz : dcfqucls il 
voulo&encor que Jes Dédicacés fufient tous les ans folcmncllemcnt célébrées. Et que fi 
ondaptpitd’vn .Temple qui ne fuft confacré& dédié, qu’il fuft derechef conlâçré. 

M a x i m v s '5c Titus Eucfqucs au pais de Boftrene en Arabie, 5C Firmilianus de Cc- 
' iàrcc.pn.Cappadociç, Archelaus en Mefopotamie , Hcterius deTarfc en Cilicic,Theo- 
dorus& Athcnodofusaupaisdu Pont, Eucfqucs renommez en fçauoir 5c fain&eté de 

vie en cqjç mps, . 

i . ~ ~ . 
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; ’S’àjt îrfcfquels la guerre Gcttiqucfut totalement mife à fin(tcfmoinFla. Vopifcus) a- 
prés qu^ îeS reliques des Goths qui f’eftoient efpandues par la Thrace,& auoict penfé gai* 
: gner le mont Hernie, eût efté partie par maladies confommce, partie defcôfitte dcchaf- 

icc j^àrAhVelianusLlé'utenantdc l’Empereur en ccftc marchc-là,qui f acquift vnc telle re- 
nommée en toute ceftc guerre, que Claudius fiiteftimé auoir fouftenu ôc remis la Rcpu- 
. blique au defiiis par luy. En faucur dequoy Claudius le fit Duc 5c gouuerneur de toute la 
! frontière ïïlyriquc ,’ SC de toute l’armec qui eftoit en icelle. En laquelle charge il fit auflî 
lagûerhrauxSarmatcs& Sueues,defqucllcs il remporta (cefmoin le mcfmc autheur) vne 
gloriéüfc'Sé mémorable viftoirc.Zozimusfcmble vouloir fignificr que ce fut en laPan- 
' nome?} jfc que parîcclle ils furent cotrain&s de luy demander paixjLaquelle il lcuraccor- 
, da dë tant jilu s facilement qu’il Ce vit prefle d’aller fccourir l’Italie, qui eftoit menacee de 
; 'vncdcfcelfitc de plufieurs peuples de la haulte Germanie,lcfquels le mefme Zozimus& 

. $exf. Aurdrus appellent Alemans,& autres leurs voifins, Vopifcus Marcomans. Qui fii- 
, rent finalement fi ofez qu’ils entrèrent en icelle aucc vne multitude cfpouuantable, 5c ar- 
rivèrent iüfques au milieu delà Lombardie, combatans toute l’Italie d’vn horrible efpon- 
'uantemehritcllemcnfquctoutfiitenconfufionàRome. Quifutcaüiè de fàireauoirre- 
. coufsfàux liurés de la Sibylle, cdmmc en vn extrême danger, par le çonfeil mefme d’Aurc- 
liâhâs, quand il fut de retour de la Pannonie.Par lefqucls on eut aduis qu’il falloit appai- 
fer lés çbeux par quelques facrifices nouueaux & inacouftumez, qui deuoient empefeher 
les efihemiis dcfèftehdrc plus auant qu’où ils eftoient entrcz.Mais ils ne peurent garentir 
Aurclian d’vne grande defconfiturc,qu’ilsluy firent de ion armée deuant Plaifancc : par 
laquelle l’Empire Romain fut en danger d’eftre venu à fa fin.Combicn qu’il en eut fi bien 
farcuange puis apres, qu’il les deffit& extermina tous àplufieurs fois &rcprifes;la derniè- 
re dcfquclles fe fit ielô Eutropc 5c Scxt.Aurclius auprès de Pauic:ou,fi Zozimus a mieux 
dit, es cbnfins de ITllyrie.Or fi la guerre Gothique a efte acheucc ( comme tefmoignccx- 
preflement Vopifcus en laviedeClaudius)cn ce Confulat,& que (à ce qu’il dit auifi en 
îavied’AurelianusJlesliuresdc la Sibylle ayent efté ouuersà cauic delà guerre Marco- 
rnanrtiqueau mandement d’Aurelianus ja Empereur ( car il eferit , ^iureltani principe 
ïito-is ) Ponziefme iour de lariuicr apres qu’il eut efté battu deuant Plaiûncc : il faut que la 
defFaidc'dcs Marcomans foit aduenùc au Confulat enfuiuant , 5c ce qui la précédé ccfte 

année 
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annc.ç vue partie ^uant le trofpas de Empereur Claudru^ A: l’autre apres'iccluy.Lequel 
on conuicnc dire aauenu en ce mefme Çonfulat eau iron le. commencement 4c Eeuricr 
apres auoir tenu l’E^irel’cfpacedVnanjîo. mois, ly.iourê : & obtenu pleine viâoire 
par tout Ton Empire de la nation des Goths. Il ne fe voit point en ce qu’il nous refte des 
eferits des plus anciens autheurs , en quel lieu il mourut, combien que PomponiusXîetus 
a eftirné que ce fut en la Pannptf ic, Sextus Àürclius defetit qu’il auoitfaiâ auparaüant ou> 
urirtes diures delà Sibylle, ou'fl féftoit trouué , quela mort de celuy à qui appartiet 
d’opiner le premier en fonat,-deHoit remédier au péril & danger qui mcnaçoirFEmpirc. 
Et que Pomponius Battus qui eftoit le premier Scnateur,offrit fa vie. Mais l’Empercut ne 
voulant fruftrer l’intention de l’oracle, refpondit qu’il n’y auoit premier au (enat que 
l'Empereur, pourtant qu’il expofoit libéralement fa.vjc.au plaiCrdc Dieu pour la Ré- 
publique . Ce qui fut fi bien pris de tous , qu’il fut ordonné qu’il feroit honoré du 
furnoni de Viuus , comme auorent elle les Empereurs qu’on auoit déifiez deuant luy, 
Sc qu’on luy cqnfacreroit deux images d’or en deux places à Rome. Lefimcllcs paro- 
les comme elles font eferites par l’authéur , fèmblcnt fignifier que celàfc fit à Roroe(quoy 

3 u’on ait eferit qu’il mourut èn la Pannonie.) loin# ce que les autres cfcriucnt que Clau- 
ius àiioit vn ff etc nommé Quintiliùs, à qui la gendarmerie & le Sénat pout les bonnes 
parties qui eftoient en luy ( qui le rendoientautant recommandable que fon frere). firent 
prendre le nom d’Augufté aucc la charge de l’Empire .Lequel toutesfois fc tua foy-mef- 
mc audixfcpciefmc.iour apres, quand il vit que la gendarmerie au mefpris de luy , pourcc 
qu’il fe rhonftroit ja trop iuftcôc entier prince, auoit faiél prendre le nom d’Empcreurà 
M. Aurëlius Valcrius Aureîiahus, nàtir déjà Pannonie, enuiron le 18. iour de Feuricr, & 
qu'il hiyferoit bien malaifé de le maintenir contre luy , à caufo de la faueur que tous les 
gens de guerte luy portoientjpbur la réputation qu’il feftoit acquife enuers eux par fà 
vaillâneeen la conauittqde la guerre . Qui eft le point qui le fit eflimer plus digne dyne 
telle cfiirgeVque lés! au très vertus, ciuilcs qu’il eufl en luy. D’autant qu’il fe monflra touf- 
ioufÿft'opctüéljfejbn&fanguihairc. Cependant la poftèflion de l’Empire luy demeura 
en celle lotte iufqùès à fa mort , par l’efpacc d’enuiron 4. ans n. mois 7.iours,fclon que 
nous recueillons de Fia. Vopifçus,Eutrope,Sext. Aurëlius, Zozimus, Zonarc. 

' JlAO O 
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Avrelianys, de Pomponivs Bassvs, Gonfuls. 

Pd.vS.CE qu’a l’occàfion de la guerre des Marcomans vne grande fedition fcfloit ef- 
meuë à Romp contre Aurelian , auffi toft qu’cllç fut acheuec il f y en alla, & par vne gran- 
de cruauté fit mettre à mort les autheurs du trouble , entre lcfquels furent aucuns Séna- 
teurs, qu’on difoit auoir confpiré contre luy. Puis afin de faire cognoiftrc le foin qu’il a- 
uoit du falut de la cité & de la munir contre les dangers aufquels elle f eftoit veuë du téps 
de Gallienus \ il lafit ceindre de murailles beaucoup plus fortes & larges qu'elle n’eftoit 
auparauant : lefquelles toutesfois ne furent paracheuces que fouz l’Empereur Probus: 
Pourcc qu’aulfi toft qu’il eutfait mettre la main à ceft œuurc , il partit d’Italie en inten- 
tion d’aller deliuter les prouinces d’Oricnt delà fobieâion des Palmirenicns &c de leur 
Royne. Mais en paffant par la Thrace & Illyric il deffit quelques trouppes de Barbares, à 
fçauoir de Goths , Alains, Vandales, Roxolans, Sarmates, en plufieurs rencontres , mef- 
mement vne des Goths, le chef de laquelle nommé Cannabas ou Cannabaudcs , qui rc- 
gnoit fus les Goths apres Cinna, fut tué aucc y 000. des Cens près le Danube : & ayant 
donné plus outre recouuralaBithynic, puis celle d’ Antioche, Scquafi toute la Syrie-.de 
manière qu’il fut force à Zenobia Royne des Palmireniens 6 c Zaba fa compagne ou, folô 
Zozimus, Zabia, qui eftime que c’eftoit fon Lieutenant fur toute fa gendarmerie, d’amaf- 
fer routes leurs forces, & les faire marcher iufqucs au deuant de la ville d’Emcfta, où la 
rencontre fc fifl, & fut la meflee fort cruelle & fanglantc.Mais en fin , la vi&airc tour- 
na du colle des Romains , cftant prife viue Zcnobia , & gardee pour le triomphe. Qui fut 
caufc que toutes les nations de l’Orient retournerét en l’obeïfiànce de l’Empire Romain , 
Fia. Vopifcus, Zozimus. 
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Estant Sapores 2. Roy de Perlé décédé, fucccda fon fils nommé Ormifdates en Ton 
lieu, & régna feulement i.anio. iours. Agathius. 

T it x v h o m Preftre de Mefopocamie noriffoit en ce temps, qui cfcriuit contre l’hcrc- 
ûe de Mânes. 
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L’ o r 1 e N T corne il ferabloit pacifié, Aurclian remena fon armee en l’Europe , où fut 
faid en vne mémorable iournee grand carnage de la nation des Carpicns. Et tout fou- 
dain ayant eftéaduerty que les Palmireniens , apres fon departement auoient reprinsles 
armes, retourna en Orient:où ayant pris d’aftaut la ville de Palmirene,fit pafter tous les ci- 
toyens au fil de l’elpee, puis la raza entièrement. Peu de temps apres aufli vn Capitaine 
nommé Firmus fit rebeller l’Egypte contre l’Empirc.Mais l’Empereur le fut fi chaudemét 
trouuer qu’il le deffit,& tua en bataille. Parquoy l'Egypte fe remit en Ion obeiilancc, &c 
ne reftoient de toutes les nations qui feftoient aliénées de l’Empire, que les Gaulesàrc- 
couurer,queTetricusauec fon fils occupoit;Lelquels ne pouuans cheuir à leur volonté 
de leurs Légions , fc rendirent volontairement à Aurelianus , aulfi toft qu'l Rapprocha 
d’eux, apres qu’il luy eurent trahy eux-mcfmes leurs Legions.Au moyen dequoy il les def- 
fit auprès de la ville de Chaalons en Champagne.Toutcsfois qu’il les mena^omme vain- 
cuzauecZcnobia en fon triomphe qu’il fit à Rome du rccouurcment 6 c réduction tant 
de l’Orient que de l’Occident à l'Empire Romain. Auquel il fit voir des captifs de toutes 
les nations qu’il auoit fubiuguez:comme des Blcmyens, AxomiteS, Arabes, Endemorrcs, 
Indiens, Badrians,Hiberiens,Sarrazins & Perfes:en(êmble des Goths, Alains, Roxolans, 
Sarmates, François, Sueues,V vandales 6 c Germains .Fia. V opifeus , Zonare. Combien 
u’ilfèmble que ce triomphe 6 c la réduction des Gaules fe firent feulement l'annee cn- 
uiuant. 

Environ ce temps, la noble cité d’Orléans, qui eft affilé fur la riuicre de Loire en la 
France,fut par l’Empereur Aurelianus fondée Unommcc udurelia. i 

Ayant Paulus Samofatcnus pallié iufques icy finement, 6 C diffimulé fon herefie , fut 
celte an nec finalement conuaincu publiquement par lesEuefques derechef aftèmblez en 
la ville d’ Antioche, &jetté hors de la communion vniuerfelle de l’Eglife. AquoyMal- 
chion Preftre d’Antioche homme vrayement fidèle 8 c dode, femploya diligemment, 
ayant le premier apperccu,& defcouuert les firieftes de Paul, aueç lequel il difputa publi- 
quemcnt:comme Eufebc recite liu.7. chap.ii.de fon hift.Ecclcf.où il adioufte , qu’Aure- 
lianus contraignit ledid Pauld’obeïràla cenfure dcsEucfqucs, ce qu’il n’auoit encore 
voulu fiure.Tellcmcntque Domnus fils de Dcmetrianus gouuernapaifiblcmentrEglifc 
d’Antioche.Qui eft pour monftrer qu’Onufrius n’a deu rentrer le dernier Concile d’An- 
tioche contre ledift Paul à l’an 170. 

A Domnus decedé,fucceda au gouucrnement de l’Eglifè d’Antioche, Timceus,ouTi- 
macus,quiprcfidai.ans. Eufebe. 
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M. Clavoivs Tacitvs ( qui a eftécy apres Empereur )& M. Moecivs 
Memmivs Balbvjlivs Fvrivs Pla ci d 1 a n v s,Confuls. 

Environ ce temps l’Empereur Aurelianus, mena vne armee contreles Boëmiens, 
qui fàifbicnt guerre aux V indeliciens alliez du peuple Romain,lcfquels il mit en fèureté, 
apres auoir chafle 6 c repoufle leurs ennemis. Flauius V opifeus. 

A Ormifdates Roy de Pcrfc décédé, fucceda fon frère nommé Varanes,ou Varanancs, 
qui régna fur les Perfes 3.ans. Agathius. 

Félix Euefquc de Rome fut mis à mort pour le nom deChrift,(clon Onufrius,& fes 
autheurs le jo.iour de May. Mais fil n’y auoit point encor de perfccution efmcuë cefte 
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année contre les Chreftiens, ic ne fçay penfer par qui il aura fouffcrc martyre. Dauanta- . 
gc ce qu’on luy attribue d’auoir ordonné touchant la confccration des Temples , y con- 
uiendroicmal, filyaeupcrfeçutiondc Ion temps. Tant y a ce pendant, que fonfuççcf- 
feur fut Eutychianus natif de la Tofcanc, qui rut cileu fel on le mefmc autheur le 7. iour 
du mois de Iuin enfuiuant : depuis lequel il gouuerna fon Eglife iufqucs à fa mort 8, ans, 
6 . mois 4. iours: combien qu’Eufcbe ne luy donne que 8. mois en fa Chronique, & en fon 
hifl. Ecclcf. lo.recitant qu’il fouffrit martyre en la mefmeannee, apresauoir par fa, fain- 
dccé de vie amené pluficurs perfonnes à la cognoiflancc de l’Euangile. On luy attribue 
d’auffi belles conflitutionsqu’à fes prcdccefleurs, comme celle, par laquelle on di& auoir 
cflé par luy ordonné, que nul n’enfcuclit auçtin martir fans fon fçeu,ny fans cftrc reueflu 
d’vne certaine tunique faccrdotale ; pource,comme diét le fupplement des Chroniques, 
qu’il auoit enfeuely de fa propre main 300. Martirs, Item que les fruits nouucauxfuffent 
bénis fur l’Autel, principalement les raifins te les febucs. Laquelle ordonnance pourroit 
bien auoir cflé la caufe pour laquelle aucuns l’ont faict auffi inucntcur de l’oftertoirc de la 
Méfie : combien qu’il r>c fcmblc pas auoir rien ordonné en cela qui ne fuflja dç long tëps 
auparauant obferué en toutes les autres Eglifcs , où les Euefqucs te Minières auoient e- 
fié contcns de permettre que le peuple apportait du vjn, des viandes te de fes fruits en 
l’aflcmblce des fîdeles, afin qu’ils vfâflènt d’icelles en particulier, ou bien qu’ils les don* 
naflent pour la refeâion des panures :cflimans que cela pouuoicfcruir à retirer tant les 
Iuifs que lesPayens nouuellement conuertis à la religion de leurs anciennes fupcrflitions. 
Suyuant lefquclles ils auoient efté accouflumez en leur première religion de faire fouucn- 
tesfois des oblations en leurs temples : à caufe qu’il fembloit bien difficile depouuoir ar- 
racher du tout ces. vieilles couflumes des entendemens des hommes : te qu’on gaignoit 
beaucoup, fi on pouuoit changer les abus en meilleurs vfages, 
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Environ ce temps les Thrcforicrs,Finançiers, te maiftres des monnoyes de l’Empir 
rc excitèrent vnç grande fedition à Rome, qui fc tourna prcfquc en iufte guerre. De forte 
qu’il fut de befoin de leuer vne armee pour y donner ordre: & ne fc peut appaifêr ce tu- 
multe que par la perte de 7000. foldats. Qui fut caufe qu’apres la viétoirc l’Empereur fit 
faire vn cruel maflacre des rebelles. Fl.Vopifcus,Eutrop. 

L’ E c ï p t s fouz la conduite de Saturninus, fc rebella enuiron ce teps contre l’Em- 
pire- Fia. V opifeus. 1 

Avrelianvs fit en ce temps baftir te dediervn Temple au Soleil , en l’honneur 
duquel il fifl auffi inftituer vne folemnité de ieux. Eufcbc. 

E v s e b e Euefque de Laodicee florifïoit en ce temps. 
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Avrelianvs feflanc mis en chemin pou r aller faire la guerre aux P crffes ? fiit entre 
la ville de Byzance ficHeraclce mis à mort par fes domefliques, enuiron le 29. iour de 
Ianuier (ainfi qu’a noté Onufrius ) depuis lequel iour, le fiege Impérial demeura vaquant 
par l’efpace de 7. mois *8. iours :à caufe de la contcndance amiable encre le Sénat & les 
Légions , deferans les vns aux autres l’honneur te prcFQgatiuc de l’cfle&ion d’Empcrcur: 
laquelle en fin demeura à toutes forces pardeuers le Sénat. Parquoy Marcus Clau- 
dius Tacitus perfonnage tres-cxccllcnt , te accomply en toutes les bonnes conditions rc- 
quifes en vn prince, fuc par la voix de tous proclamé Empereur le zé.iour de Septembre, 
l zzz ij 
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cftant le ioz8.de Rome ja en cours.Lcquel toutesfois ne commanda que fix mois vingt] 
iours,ou félon Àurelius Vidor deux cens tours. Au refte quant à ce qu’aucuns onteferit 
qu’Aurelianusarcgnéplusdc y.ans:àcaulcqueFlauius Vopifeus auccZonare luy don- 
nent enuiron 6.ans,Eutrope& Caffiodorc y.ans,6.mois , i’eftime que les vns Se les autres 
ont adioufte le temps que l’Empire a vacqué,aucc les ans d’iccluy. 

V a R. a N £ s ou V arananes a.du nom , qui fubiugua & rédit à foy tributaire la nation 
des Saganiens, régna apres le trcfpas de ion prcdccdfcur fur les Perfcsiô. ans félon Aga- 
chius.CombicnquefiNarfes fon fils regnoit ja du temps de Probus, ainfi que Flauius 
Vopifeus tefmoigne , il faut ou qu’il n’ait régné fi long temps, ou que fon fils ait règne 
auccluy : fi ce n’eft qu’il ait efte aufli nommé Narfes, ou que Vopifeus ait pris le pere 
pour le fils. j 

A v r. e l i a N fut au commencement de fon Empire afiez bien affedionné enuers les 
Chreftienstmaisfurlafin (abonne opinion Te changea, ou parle conieil d’aucuns, ou de 
fon propre mouucment.Tellcment qu’il fut lur le poind d’cfmouuoir &de décréter vne 
cruelle perfecution contre toute l’Egliièjiufqucs à faire eferire lesedids qui ne reftoient 
qu’à figner de fa main,pour les enuoyer puis apres parlesprouinccs. Quand Dieu par fà 
diuinepuiiïance l’empefcha,faifitht tomber vn coup de foudre furlatrouppe quieftoità 
fa fuitte,qui l’eftonna de telle façon ^u’il perdit l'enuie de mettre à execution ton entre- 
prinlc. Ioind qu’il fut bien toft apres mis à mort. Ainfi ceiïà en peu de temps la 9. perfecu- 
tion qu’il auoit commencée contre les Chrcftiens.Fla.Vopifcus,Eufcbc,Eucrope. 
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La première cntrcprinlè que l’Empereur Tacitus fit, fut de mener vne armee contre 
les Goths &: Scy thcsrlclquels ayans paiTé les marefts Mœotides , couroient les prouinces 
du Pont,de Cappadocic,Galatie,&: Cilicic, ou il fit tant qu’il les fit retirer en leur païs. 
Mais voulant de là,paftèr outre en la Cilicie pour aller fur les Perles , fut tué en la ville de 
Tharfc par les propres foldats enuiron le ij.iour d’ Auril , lcfquels afin de preuenir tant le 
Sénat que les autres cxcrcitcs Romains en l’eledion d’vn Empereur, contraignirent in- 
continent M. Aurelius Valcrius Probus, natif de la ville de Syrmium en la Pannoniefcfti- 
mé enuers eux plus pour les vertus quieftoicntcnluy,quc pour lanoblelïè de fa race)dc 
accepter l’Empire.Qui fit que M.Claudius Annius Florianus,frere deTacitus,qui feftoit 
apres la mort d’iceluy comme par droid héréditaire faid proclamer Empereur à Rome, 
citant moins aggreable à tous,fut z.mois,ro.iours apres fon elledion mis à mort enuiron 
le 3.1'our de IuilletjOu bien félon aucuns Ce fit de fon bon gré mourir luy-mefme , cftant le 
1018 .de Rome expiré, encore que Zozimus cfcriue de fa mor t autremet que les autres. A u 
moyen dequoy Probus demeura en poftclfion de l’Empire par l’elpace de 5. ans 4. mois. 
Qui fut fi bon prince, que les hiftoriographes recitent qu’on diloit de luy,que fil n’cuft eu 
ja le nom,on luy euft donne le furnom de Probus. Auquel temps toutesfois quafi toute la 
Gaule le rebella vniucrlellemcnt contre les Romains.Tellcment qu’il y eut 60. citez qui 
toutes d’vn accord prindrent les armes pour recouurer leur liberté. Les autres furet quafi 
toutes occupées par les François ( que Flauius Vopifeus appelle Germains )& par les 
Alcmans. 

S o v z les trois Empereurs fuiuans l’Eglilc Chreftienne fut tranquille & en repos , iuf- 
ques en la i8.annee de l’Empire de Diocletianus , & cependant prit vn merueilleux ac- 
croilfcmcnt. 
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L’eslection de Probus fuc par le Sénat ratifiée celle année enuiron le 3. iour de 
Feurier , Ælius Scorpianus, ou (félon Mcrcacor) Velius Cornificius Gordianus Çpn- 
fuj, ayant rccueilly les fentenccs Se voix des Sénateurs (comme tefmoigne Fla.Vopifcus,) 
Qu; fort pour monftrcr , ou que ledit Scorpianus lut encor vn des Confuls fubftituçz de 
celle année, ou.qu’il ne l’auoit elle lan precedent depuis le mois de Iuillet (ainfi que le 
mcfmeautheur déclaré enlaviedeTaçitus, où il môftrc qu’il cftoitConfulquacîTàcitus . 
fut elleu. Si d’auanture il n’a elle l’vn des ordinaires. Ce que ledit V opifeus faiâ fomblcr 
eftrc vray, dilantxp.nl auoit elfe defigné dçs l’an precedent pour élire Coniùl celle annee 
auec'TacituL loin# que Lupus a efté obtais par Caflîodore (quieftvnpoinétaùécplu- 
fieurs autres que ic tais icy pour caufede briefueté, qui me fai£t eftimer que ledcnpmbre- 
ment des Confulats qui nous elt donne par lçditQnufrius Se autres depuis l’an ^y.dcHo- , 
me, itifqucs a roj6. apres rt’ttll totalement bieaprouué ny cfclarcy, ou qu’ilfaup reççpoir 
lacorreàion que Mercator y adonnée. Quoyque ccfoit,Probuscftantdercçoufd’Q- 
rientprillfon chemin auec vncpuiflântcarmce vers les Gaules, qui fçftoient d^pui? la 
mo.rt de Pofthümus miles en mauuais mefnage auec les Romains, & depuis le- ctçlpas dç 
Àurclianus fçftoient laiflees occuper par les Germains Alemans & François. Mais cflant ; 
arriué à l’improuilte en icelles, il y trouua la fortune ili fàuorablc pour foy en toutes les ba- 
tailles & rencontres qu’il eut auec lies ennemis, & en tous les cxploi&s de guerre .qu’il fit 
fur'eux, qu'il retira en fin foixante dix villes fignalces de leurs mains: Sc les trpuuant en 
défarroy &: tous dçlbandçzçà Sc là par les Gaules, comme gens qui ne fattcndpierir qu’on 
les deuil venir Vilittr de li loin, il en tailla en pièces iufques au nombre de quatre cens mil, 
qui -felloientclJ>àn chez dedans les Prouinccs Romaines. Au moyen dequpyil fit ve- * 
nif'ncufdc leurs Rois fc rendre à fa mercy :& contraignit leurs gens nonfçulement de 
repalfér le Rhitiytftiis aulfi defalter garentir des mains d’iccluy de là les riuieres.du Niçre 
«fd’AIbis. AiriliffncntlesGaules reduittes en leur premier eliatfouz la loydfc l’Empirç; • 
comlmfe Flauius V opifeus rcéite.SelÔ lequel aulfi il fomblc que les François furent au mefi 
me voyage defeonfits en bataille, Sc mis en routte par Probus, ou ( comme Zpjtimu^ par 
les Capitaines d’iceluy, en des fondrieresde mardis inacCelfiblcs: ç’ell à Içauoir. comme 
nous auons déclaré cy deuatit, de la Hollande Sc des terres prochaines, ou ils fajfoiçnt ja 
deflors, lourde meure, les ayâs occupées dés le téps dç l’Empcreur;& femble aufltqu’il leur 
pérmill lors de continuer leur rcfidence. Car Zozimus eferit qu’il vindrent à |uy,& impe- 
trerentlicu pouf y ellablir leur demeurance. Cependant il en emmena vnè partie d’eux 
en capciuitc, qui furent comc forfs tranfportezau pays du Pont,où(à ce que rçcitç Eume- 
nius Rhctoricien en vn certain Panégyrique) fellans fàiiis de quelques tiauires qui tom- 
bèrent entre leurs mains, fe liront fi bien valoir fur icelles, qu’il s troublèrent toute la Grè- 
ce, fauagercnt& pillèrent d’vnehardicflèincroiable fans aucune mal’hcureulè rencon- 
tre, tous les ports Sc riuagcs tant de la mer Euxinc,què de la Grcçe, Afic & Afrique, Si a- 
près auoir finalement pris terre en la Sicile, & iàccagé la puiflante cité de Syracufç f en re- 
tournèrent comblez Sc chargez de toutes fortes de butins , Sc dcfpouillccs par |c deftrort 
de Gibraltar en leur pays. Ce qui a elle aufli quafi en la mefine forte recité par Zozimus: 
qui dit outre-plus expreflement , que Probus combatit premièrement en celle guçrre v- 
nc nation Germanique nommée les Légions, qui aüoicnt pour leur prince Sc Capitaine 
vn Semno, lequel tomba vif auec vn lien fils entre les mains: mais failantappoindemcnt 
auec eux, il les remit en liberté. Et puis pourfuit encore qu’apres auoir vaincu les Fraçois 
par ies Capitaines Sc Lieutenans, il falla luy-mcfme en perfonne attaquer aux Bourgui- 
gnons^ Vandales: De forte qu’il en dcffit& mit en pièces vnegrande multitude par vne 
braue ru fc de guerre. Et prenant vn autre grand nombre d’eux captifs, les epuoya confi- 
ner en rifle d’ Angleterre, où ils f habituèrent Sc arrcftcrcnt.Combicn que fi çplà eft yray, 
il faut aufli qu’il en aie faiéfc tranfportcr vne autre trouppc au pays de Thrace , corne nous 
reciterons cy apres. Finalement il nous faut noter qu’ir ne fe trouue aucune mention ma- 
imfèftcfaictc des Bourguignons en toute l’hiftoire Romaine deuant ccll endroit, horfmis 
ce que Pline & Orofe en ont dit: dont i’efpcvc donner ailleurs non iugement, Dauanca- 
ge on doit prendre garde, que où Flauius V opifeus dit que Probu? repoufla les reliques 
des Germains qu’il auoit chaflczdcs Gaules, qui prend là le nom de Germains pour les 
peuples feulement qui habitoient entre les riuicres d’Elbe &du Rhin, comme Cherufccs, 
Cartes Sc Bruchcrçs, lcfqucls les autres hiltoriens euflent appeliez François. • 
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Anatolivs Eucfquc de Laodicee en Afie, homme de grande fainéteté 6c fçauoir! 
en toutes forces dcfciences,efqucHcsileftoitlepremierde Ton temps, comme Tes eferits 
des Mathématiques, Grammaire, Rhétorique, Ôc Dialectique tcfmoigncnt, florifToit en 
ce ficclc.Auquel il auoit cftévn temps commis^ lire & interpréter publiquement les li- 
urcs d’ Ariftore en l’efcole d’Alexandrie par les citoiens d’icelle, & eut pour contemporain 
Dorothée Prcftrc del’Eglifc d’Antioche, homme auffi fort doCte. 
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M. AvkiLiv* Probvs Atg. pouilaj.foisCbnfùl } auec Ovihïvs Pa- 
ir ikNts. 

A p r. e s la pacification des Gaules, Probus (achemina en l’Jllyrie ou en l’Efclauonie; 
ide laquelle il dechafla tous les Sarmatcs,& autres peuples qui l’auoient troublée &ga- 
flee.CcfaiCt il paflaen la Thraco,où plufieurs nations Getiquesou Gotthiques fc rendi- 
rent à luy,ouvindrcnt prendre fon alliance. 

Cependant dés qu’il fut party des Gatdes,les Lionnois qui le craignoient grande- 
jtncnt,& auOlcnt eftéforc rudement traidez par Aurelian, incitèrent vn Proculus,qui fe 
difoit iflu de ta nation dés François, encore qu’il foft natif des Alpes, de prendre le nom de 
Empereur en leur pais fouzleur appuy 6c côfort.Qui peut auoir efte caufe défaire faire le 
féblable à vn Bonofus natif d’Efpagne és prouinces d auprès du nhin.Tellemét qu’ils feioi 
gttirfcnt à eux les Efpagnes, l’Angleterre 6c vne partie detGaules,qui leqrobcïrent iufques 
a ce qu’ils forent deffaids par Probus.Mais deuant que cela aduint,Proculus porta «e pro- 
fit atix Gaulois, qu’il deffit en plufieurs petites rencontres les Alemans qui. fe nommoiçnt 
(ors encore Germains. TcfmoinFlauius Vopifcus.Par lefquels Alemansi’ cftime qu’il en- 
tend les peuples de la haute Germanie, qui prindrent ce nom là quafi en mefme temps que 
(es peuples de la balle 6c maritime Germanie fe firent nommer François, 
i L’ a n 3. de l’Empire de Probus(fclon le cefmoignage d’Eufebc.)La pernicieufc herefie 
des Manichecs foc fufeitee 6c publiée par vn Mânes , ou Manichec natif de Perfe , qui fe 
doua ce nom , qui fignifioit en langue Babylonique vn yai(&au,& en la Grecque, inlcnfé, 
citant nommé auparauanc C#ér/c«*,lequel c finit d’vn efprit fi vchcmcc, qu’il fcmbloit aux 
perfonnes de bon iugeroent totalement inlcnfé, ou détenu du diable. On eferit qu’il com- 
pofa plufieurs 6c diuers liures,& encre aucres,vn qu’il intitulâmes My Itères de Manichec, 
pfqoels il fe vouloir dire eftre le vrayChrift,& le paraclic. Et confticuoit deux Dieux, & 
deux principes contraires de coûtes chofes:aflàuoir des bonnes 6c des mauuaifessappcl- 
lantceluy des bonnes, Lumière, &: des mauuaifcs,Tencbres.La plufpartdefes autres ref 
ueries,font fcmblables à celles que tiennent aukmrd’huy les Anabapci fies. Car ils condà- 
noient les Magift rats ciuils 6c toutcspoliccs,commc fi clics cufïcnt cité inftituees parle 
Dieu mauuais. Et le mariage pareillement comme vne ordonnance du diablc:affermant 
que le Baptefmc en l’eau ne profite de rien à fàlut. Et que ceux de (on opinion, quand ils 
font paruenuz au plus haut degré de la perfectionne peuucnt plus pecher,non pas mefme 
de pen(ee,ne par ignorance. Maincenoic oucreplus plufieurs autres blafphemcs qui (è- 
roient trop prolixes à reciter. Mais ayant en fin ofé entreprendre de guérir le fils du Roy 
de Perfe,qui eftoic dangereufement malade, & n’en citant venu àcher,fotpar le comman- 
dement dudiét Roy efcorché tout vif d’vn rofeau : laifünt pour fcs fucceflcurs Addas, 
Thomas, & Hermas.Lefqucls de fon viuant il auoit enuoiez en diuerfes régions pour pu- 
bliée fes forccneries. Contre lefquclles plufieurs grands 6c cxccllcns perfonnages ont cô- 
batUjtanr par viucvoix,que par eferits, comme Archelaus Eucfquc de Cafcaren Mefo- 
potamic,Eufebc,Eucfqucdc Ccfàrcc,Emcfcne,Origene,Scrapion Euefquedcs Thumi- 
raniens, Athanafe Eucfquc d’ Alexandrie, George, 6c Apollinaire Euefqucs de Laodicee, 
félon qu’Eufcbe en fon hiftoire Ecclefialt.fainCt Hierofmc,Theodorct , fainét Auguftin 
&Epiphaniusrccicent.Lequelauliurez.Tomez. contre les herefics, tefmoignc que ce 
forcené jeeta fon poifon au monde 93 . 2 ns deuant la ^.annee de l’Empire de Y alens, fouz 
les Empereurs Aurclianus& Probus. La Chronique des Iuifs intitulée. Seder Olamdit, 
qu’il auoit commencé dés le temps de Sapor Roy des Perles. 
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Cyxii.lvs 19. Euefque d’Antioche fuccedant au lieu de. Timams gouucrna ladi&c 
Eglifczo. ans. Eufebe. 
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Ivnivs Messalla, & Gratvs, Confuls. 

Les Prouinces d’Ifauric, 8 c de Pamphylie , furent en ce temps deliurees dei’oppref- 
fion & fcruitude des barbares 8 c tyrans par l’Empereur Probus, lequel vn peu apres fub- 
iugua la nation des Blemicns, 8 c conquefta fur eux les villes de Copton&; de Ptolomaïs. 
Qui mit en tel efïroy Narfes Roy de Perle , qu’il enuoia demander fort humblement la 
paix,qui luy fut odroiée moyennat quelques avantage ufes conditions .De ce mefme pas 
l’Egypte qui eftoic occupée 8 c tyrannifee depuis l’Empereur Aurclianus par vn nommé 
Saturninus, natif des Gaules, fc faifant appeller Augufte , 8 c qui y auoit faift fonder vnel 
nouuelle Alexandrie, futdeliuree & reduide en fon premier cftat, fouz l’obciflance de 
l’Empire , apres que le tyran eut efté mis à mort paries propres foldats. Fia. Y opflcus. 

Finalement apres la paix fàide auec les Perles, Probus P en reuint au pays de Thracc,où 
il fit tranfportcr cent mille telles de Baftarnés, leur aflrgnânt lieu pour P y habituer fouz 
les loix de l’Empire Romain, qui forent toufiours depuis fidèles 8 c loyaux. Mais les autres 
peuples qui furent aulfi tranfportcr auec eux, tomme Gepides , Guntungiens 8 c Van- 
dales, n’eurent pas phiftoftveu Probus empefehé à d’autres guerres, qu’ils quittèrent le 
1 ieu qui leur auoit cillé donné, & fc remirent à rauagec & courir les Prouinces Romaines 
plus forieuicment qu*auparauant. Tellement qu’il n’y eut pays où ils ne milfcnt le pied, 
foit par terre, foit par eauë, iufquesà ce qu’ils l’eurent fàid reuenir contrc-eux à fibon e-, 
frient quilles extermina quafi tous par plufieurs rencontres. De forte qu’il en laiflà ef- 
chapper bien peu de fcs mains pour retourner veoir leurs maifons: ainfi que racompte' 
Fia. Vopifous en fà vie. 
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M. A v x el z v s Probvs A v g. pour la 4. fois Conful, auec C. Ir n 1 vs 
Tiberiahvs. ■ ’ 

Procvlvs 8 c Bonofus ( le premier defquels feftoit en ce temps emparé de la Gau- 
le Lionnoifc; 8 c du nom d’ Augufte contre l’Empereur Probus , 8 c l’autre des Prouinces 
qui font auprès du Rhin) forent par iceluy, apres fon retour d’Qrienc vaincus 8 c mis à 
mort près la ville de Colongnc, ayant efte Proculus trehy par les Fraçois; entre les mains 
defquels il feftoit rendu fc difant cftre iftii de leur nation. Au mefme temps auffion eferit 
que Probus permift aux Gaulois, Efoagnols , 8 c Bretons d’ Angleterre, de planter 8 c fakc 

1 - 1 T?l _ tr _ . î/' / A**A. ' 



venir tks vignes en leur pays.., Fia 
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M. Avreuvs Probvs Avg. pour la y. fois ConfuI, auec PoMPOKivs^y 
Victorinvs. 

Estant la paix 8 c tranquillité acquife à toutes les Prouinces de l’Empire Romain à 5 

par la vertu de Probus, occafion de noùuelle guerre fc prefcnta contre les Pcrfcs : pour y 

laquelle mettreà fin, Probus fachemina derechcfauec vne armée en oricnt.Mais en paf- ^ 

fane par l’Ulyrie for tue par fcs foldats cnlavilledcSirmiumcnuironle z.iour dcNoucm* 1 

brc,cftant le 1034. de Romcja en cours, apres auoir gouuerné l’Empire l’cfpace de y. ans 
4. mois, comme nous recueillons auec Onufrius de Fia. Vopifcus, 8 c d’Aurclius Vi&or^ < 

encorqu’onlifecn Eutrope fi.ans 4. mois.Suyuant cela M.Aurelius Carus, Manlius Au- -M 
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rclianus natif de Rome,ou(felô Sexe. Aurclius remis en lUmicrc)dc Narbônc,faifant alors 
guerre aux Sar mates, qui troubloicntl’Illyrie.fut par les Légions de fon armee proclamé 
Empereur.Quifutcaufcdc le faire fi fort efuertuc- contre fes ennemis , qu’apres lesauoir 
deffài&s en quelques grolTcsrcncontres,dçliura totalement les Pannonics delcurcrain- 
tc,Fla,Vopifcus. 

Estant Maximus iç.Eucfquc d’Alèxandric dcccdé,Thconas fut dieu pour tenir fonj 
licu,auqueht prefida i6.ans(où lelon Eu{cbc)n. feule ment. 

/ ' • .* * *. ’ j 
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M. Avrelivs Car.vs Ave. pourla2.fois Conful, auec fon fils Àvrelivs 
C a r. 1 n v s. _ 

Caxvs apres auoirfaid honorer lès deux fils, CarinusSc Numerianus de la dignité 
de Cçfar,afligna au premier le gouuerncmcnt des Gaules, qui Ce vouloicnt comme dit 
Vopifcusgouuçrnerparvn prince confiante magnanime, puis mena l’autre auec foy en 
la gucrrc,qui auoiç cftc ja commencée contre les Perfes. Sur lefquels de première arriuec 
il conquclia toute la Mcfopotamic,fans aucune refiftancc, cllans les Perles cmpcfchczen 
quelque guerre domclliquc.Qui lût caufc qu’il mena fon armee iufques deuant la ville de 
Ctcfiphontc,où il fut furpris d’vnc mortelle maladie, qui folia de ce monde , ou çomme 
aucuns ont eferit bruflé de la foudre du ciçl, apres auoir gouucrné l’Empire vn an,&qucl- 
ques mois dauantagc.Fla.Vopifcus,Eutrop.ius,Aurclius Vi&or,Zonare, 

Entichianvs Euefqucdc Home flic (tcfmoin Onufrius mis à more celle anneç 
pour le nom de Chrilt,encor qu’Eufebe Se les autres hilÉEccleGafl. tiennent qu’il n’y eut 
aucune pcrlccution en ce tcmps)lc8.iour de Décembre , Se fut 8.iours apres, aflauoirlc 
17.d11 mcfmc mois Gaius,ou Caiusnatifde la ville de Salonccn la Dalmatie efleu pour 
tenir fon lieu, auquel il prefida iufques à fa mort i2,ans,4.mois,6.iours.Combien que Da- 
mafe ne compte que u.am,Eulcbci$. Tanty a qu’ils conuiennent tous, qu’il fut misa 
mort au temps de la pcrlccution que Dioclctian excita contre l’Egliic, apres, comme did 
Damalc, qu’il eut cillé long temps mufle en-lieux cachez Se fouz terre. 11 eferit au relie, 
que la dignité Ecclefiaftique-a cllé mcrueillcVilcmcnt augmentée Se exaltée par luy ,par la 
diilindion qu’il mit entre le Clergé, & les Laies, & déclaration des ordres Se degrez dudit 
Clergé, par lefquels oh deuoie paruenir fucçcfliuement de l’vn a l’autre, iufques à la digni- 
cé Epilcopalc.Eltads lcfdids degrez d’Huiflicr, ou Portier, Ledeur, Exorcice, Acolyte, 
Soubzdiacre, Diacre, Prdlre,&: puis Euçfquc, 
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♦ -Carinvs Se Nymerianvî Avg. César., tousdeux pour la 2. fois Con- 
llils. e 

Nvmerianvj ayant pris la conduide de l’armée Romaine , apres le trclpas de Ion 
pere fut mis à mort, par Apcr,qui cftoit Ion grand Maillre Se père de là femme, enuiron la 
findumois dcFcuricr,ou d’Auril, comme did Onufrius: qui cflime, fuiuant l’authôrité 
d’vn ancien Panégyrique, que Caius Valerius Aurclius Dioclctianus,qui le nommoit au- 
paravant Diodes, natif de la Dalmaticjfut au lieu des Empereurs dcccdcz,proclamé En> 
pcrcur par les voix de toute l’armee le 22.iour d’Auril. Pource qu’il eferit: R everaenimfa- 
crattfiimc Imperatormerito quitus te tuûmquefratrem R ornant Imper ij dixerit condi tores. Ejlu emm 
quodejl proximum reJlitutores:& fit liccthic illi vrbi natal» dtes, quod pertineat ad origmem populi 
Romant,vtJlri Imper tj primi d/es junt principes ad falutem- Les Aitrologucs toutesfois , comme 
!Alphonle&autrcs,melmcinentles Arabes, Se nommément vnqui a eferit des Eres, Se 
des ans des nacions,prcnoicnt en leurs fuppurations des temps le principe de l’Ere , qu’ils 
appellent le Dioclctian, 3 <: des Arabes,coijimcntauflî des Egyptiens au premier îour du 
mois appelle Thotpar eux, qui fc rencontre auec le vingtneuf dcnoltrc Aouil. Et pour 
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monftrer qu’ils l'entendent du commencement de l’Empire dudiét Diocletian , ils font 
leur compte qu’il aduint 283.0ns, 8. mois ( qu’ils reduifenti io36o7.iours)apres l’Erc des 
Chreftiens , &c 217292. iours apres celle des Grecs, qui Ce commence au regne de Selcu- 
cus,&dcuantrErcouHegiredeMahommet, ou des Sarrazins 123410. iours, qui re- 
uicnncntà 3J7.ans,&enuiron n.mois du Soleil. Or ce qui (cmble auoir donne occa- 
(ion d’obfcrucr ainfi le temps de J'Empire de Diocletian, cil venu des Chreftiens Grecs 
d’Afie, &fpccialement comme ifcftvray-femblâble de ceux d’Alexandrie, qui faccou- 
ftumerent, ou pour raifon de la fefte-de Pafque, ou pour quelque autre certaine confidc- 
ration, à compter leurs annceide l'Empire dudi<ft Piocîetian : tellement que ccfte cou- 
ftumcceirafculemçnt en l’Eglilé Romaine au rapport de Bcda,lors que l’Abbé Denis, 
qui fut l’an jja.eutenlcigné l’addrcflé par la demonftracion de fon Cycle, de réduire la 
computation des années à la natiuité de noftre Seigneur. Tant y a que nous auons cela de 
refolu par toutes les fupputations, que Diocletiafut eftably au fiege Impérial l’an 284.De 
façon que Epiphaniusa iuftement compté depuis cela iulques au 3. Confulat de Gratia- 
nus 90. ans. Et iulques.au 12. de Valentinianus& de Valcns 92. Denis l’Abbé iufques à 
l’an 532.de noftre Seigneur 248. Cependant ceux qui eftiment que Diocletianus auoit cfté 
luy mefmc autheur de faire introduire la couftume de compter les années depuis le com- 
mencement de (on Empire ,nc fcmblcnt pas bien auoir prouue leur dire par tcfmoigna- 
ge ancien. 

Cependant auili toft que Diocletian fut efleu , il mit à mort de lès propres mains 
Aper,qui auoit occis fon predeceftèur, afin d’accomplir vneprcdiôion qu’vn Druide lüÿ 
auoit faiâc autresfois, qu’il obtiendroit l’Empire lors qu’il occiroit de les mains vn fan- 
glier, qui lé dit en Latin ^4 per. Et puis prenant l’armee de Numerianus,la firent marcher 
contre Carinus frère d’iceluy, qui commandoit aux Prouinces d’Occidcnt. Lequel aulE 
ayant fccu qu’il marchoic en celte intention, f en alla au deuanr de luy es limites de la Mae- 
lie & de la Pannoqic: où ils furent vn temps à Ce combatre l’vn l’autre d’cfcarmouches & 
de petites rencontres en diuers euenemens, iulques à ce que Carinus fut entièrement dc- 
faid par la lafeheté de lés gis, ôc occis par yn de les Tribuns de guerre. Au moyen dequoy 
l’Empire fut entièrement réduit fouz la main de Diocletian, qui fut caulé qu’il dilpola ou 
il cftoit de l’eftat d’Oricnt : Arpuisfc vint eftablir à Rome. Où les npuuellcs qui fuy vint- 
drent du delordre qui eftoitlors es Gaules à caulé d’vne fedition populaire ifàe rufliques 
qui y auoit cfté excitee par deux mutins Amandus & Ælianus, pour raifon des exactions 
8c falcheries que Carinus leur auoit failles : tellement qu'elle lé nommoit des Bacaudcs, 
l’incita defe ioindrc&aftbcier en la dignité Impériale Marcus Aurelius Valcrius Maxi- 
mianus ( qui lé fit furnommer Herculius) natif de la Pannonie, fon ancien compagnon de 
guerre. Auquelà ccfte occafion il donna premièrement le nom de Ccfar , & bien toft a- 
pres le tijtre d’Augpftc, luy affignant quant & quant le gouucrnement des Prouinces de 
occident, pour Ce reléruer celles d’orient léulement à foy . A caufc dequoy Sextus Aurelius 
a eferit qu’il commanda vn an moins que Diocletian. 

Diocletian euft peu mériter d’eftre nombré entre les princes loüables, fil n’euft 
maculé la louage des vertus qui eftoiét en luy par la cruauté qu’il exerça enuers les Chre-* 
fticns:car Eutrope tcfmoigne qu’il auoit vn iugemet grand 8c fubtihqu’Jl eftoit bien adui- 
uile,induftrieux,léuere,& diligét.Au moyen defquelles codifions, il lift beaucoup de cho- 
chofes àlvtilitéde l’Empire. Fl. Yopifcus déclaré qu’âpres qu’il eutpris le nom d’Empc- 
rcur,qu’ilf en vint faire la guerre àÇarinus, qui occupoit les Gaules, où il le défit 8c occift, 

P 1 £ R. iv s & Achillas preftres de la ville d’Alexandrie, fort excelles en Içauoir&fâin- 
ftetc de vie, floriflbienten ce temps, mefmcment Piçrius , qui eftoit excellemment bien 
veric en toutes les fcienccs Gtecqucs,3C âüoit vne fingulicrc grâce d’eniéigner 8C traiter 
proprement les fain&cs E (cri turcs. A caufc dequoy la charge ae les interpréter fut dônee 
à eux dcuxcnfembje en ladite ville. Au temps dcfquelsauifî MelctiuS Euefque du Pont, 
fut en grande renommée, pour la fingulierc grâce qu’il auoit de bien dire, qui le fift fuf- 
nommerlcmielAttiquc. On tieritaulfi que Laitance Firmian, commença d’entrer en 
bruit, fnifant profclïion d’enféigner la Rhétorique en la ville de Nicomedie. Eufébe ad- 
ioufte encor Pamphile Prcftre ae l’Eglifc de Cefarec en la Palcftinc, lequel il prifa tant& 
honnora, qu’il fc fift furnommer du nom d’iceluy, 8c cfcriuitfà vie en trois liures , où 
*1 tcfmoigne qu’il fit auec grande diligence induftric dreftér en fa ville vne belle 8c co- 
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laquelle il fit affemblcr les liurcs d’On'genc,& des Doâeurs les plus fa- 
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Diocletian vs Avg.' pourla 2.foisConful,aucc Aristobvlvs. 

Maximum apres auoir aflcmblc vnc armeCjpalFa les monts auec icelle , pour aller 
deKurer la Gaule des troubles qui y cftoient,à caulc de la fedition des Bacaudes , lcfquels 
le voulurent défendre contre luy.Mais pouroe qu’ils auoient affaire à vn vieil routticr de 
guerre à foldats qui fçauoicnc la pratique des armes, il furent facilement parquelques 

petites rencontres rompus te dcffaiâs,& puis contraints de lé rendre à là mercy. Ce qui 
rut la fin de ce tumultc:commc tcfmoignent Eutropc te Mamcrtin en fon Panegyric.Si- 
goniusfcftpcrfuadcqueccfutcnlamefmcgucrrcquela Légion Thcbainc, de laquelle 
S.Mauricc te Exupcrius eftoient chcf$,fut toute maffacree te taillée en pièces par le com- 
mandement de Maximian,pourcc qu’eftans tous Chrefticns ne voulurent faire ferment 
decombatreles Chrefticns nylcs Bacaudes. Mais fi les mémoires qui font enl’Eglilé S. 
Maurice en Valais font vrais, qui difent que ce fut du temps du Pape Marcel, cela ne fc 
[peut cftrc fai â fi toft. 

Av mefme temps Diocletian partit auifi de Rome pour aller deféndre la Pannonie 
des courlés te inuafions des Sarmates. Etpource que cependant Narfes Roy des Perlés 
fàifoit gaffer les prouinccs d’Oricnt par les Sarrazins, il laillà Galerius en la Pannonie 
pour faire telle aux Sarmatcs:& puis lé tranfporta en Orient, où ildeffit les Sarrazins en 
bataille rangée .Ce qui contraignit les Parthes qui couroient auifi les frontières d’Armc- 
nic te de la Mefopotamie, de fe retirer delà riuierc de Tigre, & que le Roy Narfes enuoya 
preféns à Diocletian pour auoir fon amitié. 

George Suicelle de l’Eglife de Conflinoplc Hifloriographc Grec a eferit là Chro- 
nologie ou fupputation des temps, depuis la création du monde iufqucs à Diocletian: la- 
quelle Thcophanes a continuée iufqucs à l’Empereur Leon dit 1 * Arménien Empereur de 
Conftantinople. 

L’ h e R es i e des Hieracites aluiuyftcfmoin Epiphanius liure a. tome s» contre les 
hercfies)quclque peu de temps apres celle des Manichees, encor que d’autres ayeqt ren- 
uoyé le commencement d’icelle au temps de l’Empereur Seuerus . L’autheur d’icelle le 
nommoit Hicrax(ou félon d’autres Hierarchas) natif de la ville de Leonte en Egypte, 
homme fort bien vcrle es lettres &fciences des Egyptiens. Lequel fabllcnoit de toute 
viande ayant amc,& ne bcuuoit point dcvin.Condamnoit le mariage, prenoit Melchifé- 
dech pour le fainâ Efprit. Nioit la rcfurrcâion des corps rconfclTant feulement celle des 
âmes : comme recitent fainâ Hilaire liure fixicfmc de la Trinité; fainâ Augultin liure des 
hcrefics. . 
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M. I vn 1 vs Màximvs pour la î.fois Conful , apcc Vettivs Aq^ili- 

NV S. 

Caravsivs félon les autres Carnufius ou Graulfius,Capitaine Romain, cftant en- 
uoyé contre les François te Saxons , qui par leurs courfes tenoienc route lamerOceane 
en fubieâion,lé portoit fi lafehement, qu’il lémbloit pluftoft conniucr,&: f entendre auec 
eux, que guerroyer. A l’occafion dequoy Maximianus le voulut calfer de là charge, qui fut 
Caulé de le faire rebeller apertement contre l’Empire, te. de f attribuer le nom Imperiahfc 
mettant quant & quant enpoflclfion de toute fille de la grand Bretagne, laquelle il dé- 
fendit te garda contre toute puilïàncc l’elpacc de fept ans. Mais la caufe pourquoy il dc-j 
meura fi long temps en ceft ellat, cil expliquée au neuficfmc des. Panégyriques :fçauoir 
pourcequeles Empereurs cftans occupez à d'autres guerres n’eurent moyen de mettre 
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fus vne armcc fuffifanrc pour l’aller actaqucr iufques dedans Ton Illc.D autant mefmcmcc 
qu’il auoit emmené aucc foy tous les plus expcrs Capitaines 6C foldats en faiéfc de mari 
ne : & toute 1 armcc de mer, qui gardoit auparauanc toute la code maritime des Gaules 
outre laquelle il auoit encore faiét badir& equipper vn autre grand nombre devaidcaux 
de guêtre , fedoie ioinéfc vne Légion Romaine,& fai& venir à l'on feruice vne grade trou- 
pe de Barbares. Ioinét qu’il çdoic peu redé de gens aux Empereurs expcrs 6c exercez au 
Kii& de la mer. Tellement queluÿ 6C (on fuccclleur tindrent toute la mer Oceane en leur 
fubiedion, iufques à ce que Conuanciusleurarlla faire la guerre , aucc ce qu’ils renoient 
aucuns ports 6c villes maritimesTde la Gaule : comme le port 6c ville de Gergouùt, ou Bou 
lôngnc. ' • ’ 

Environ le mefme temps aulfi lTtaliefçit agitee d’autres grands troubles par vn lu 
ianus, qui fut fi ofé que d’vfurper le nom d’Empcreur en icelle , nonobdant qu’il rcceut 
bien toft apres le chadicment de fa témérité par les Capitaines de Diocletian, ou pludod 
par Maximian,ainfi que Mamertin en fon Genethliaquc, & en Ion Panégyrique femble 
vouloir lignifier, cù il dit: Tuprtàpitantt R omano riomini iuxtA prinetpem jubiJfli, eâdem Jcilicet 
duxilij opportunitAte quA tum Hercules Iouem'veftrum quoncLtm terrigmArum bello Uborxntcm ma- 
gna, 'vtElorut pAtte iuuit. Et encore puis apres : Non commemoro R empub.virtute veflra dominât» 
peuiRimo liber At Am. Ce qui a faiâ ellimcr à aucun$,que Diocletiâ lut incité pour ce bienfait 
de donner le nom 6c tiltre de l’Empereur Augufte àMaximian, aucc puidancc 6c autori- 
té telle qu’il auoit kiy-mefme. D’autant melmcment qu’il l’auoit toufiours trouué fidèle 
[enucrsfoy, &prcd de f accommoder à toutes fes volontcz. Encore qu’il fud en toutes 
iautres choies homme dcfioyal , félon, cruel, hideux à regarder, paillard 6c foc en fes ma- 
niérés de fairc.Maisfil le reçeut à cédé fois fculemenr,ccla n’empefehera qu’il 11 ’cuft edé 
Jja déclaré Cefar auparauanc. Zozimus,Eucropc,Viâor, Eufebc. 

C e p e n d a N t il fe peut fiiire que le retour de Maximian en Italie fit prendre la har- 
diclfe aux peuples de la Germanie de fe liguer enfemblc,pour deftruirc 6c ruiner les Gau- 
les.Pource que non feulement les Alemans accompagnez des Bourguignons qui edoienrl 
les proches de la frontière Romaine, mais aulfi les Chaibons 6c Heruliens , qu’on diloit 
edre d’autant les plus fors 8c belliqueux qu’ils edoien tics plus loingtains, padcrenc le 
Rhin, & le vindrcnc dclbordcr fur la Gaule. .Qui fut caufe de faire retourner en diligen- 
ce Maximian contrc-cux. Et afin d’en venir plus ailément à Ion honneur, il trouuamoyé 
défaire couper les viures aux Bourguignons, û fubtilcment qu’ils tombèrent d’vnc èxcrc- 
mc famine en vne horrible pcdilence, laquelle les confomma quafi tous. Et puis alla don- 
ner auec vne partie de fon armée fur les Chaybons 6c Heruliens, de telle furie qu’il les fit 
quafi tous palier par le trenchant de l’efpec. Ce que Mamertin déclaré edre aduenu bien 
tod apres la deffaiâc des Bagaudes, où il dit : Quod vero ÜAtim vix dum mifero fopito tum om- [ 
nés BAtbArt nationes excidium vniuerfe GaIUa minarentur. Netjue folùm Burgmdiones & ~-4lem&-\ 
ni, fed etÎAm Chaibones , Herulinue viribm primi BArbarorum loçis vltimi prteipiti impetu in hus 
\prouincids irruijfent. / 

Les affaires d’Orient rcmifes en bon edat,fircnc retourner Diocletian en la Mcefie 
pour ce que les Sarmates ayanspadé lldcr fouldroioiét derechef cedc marche là, iufques 
à ce qu’il les eut fi fanglantcment rembarrez qu’ils n’curenc loifir que de rcpalfer l’iderj 
pour efehapper de fes mains. 

De [origine des Saxons. 

R pource qu’en ced endroit lé voit edre faiâe la première mention 
des Saxons en l’hidoirc Romaine, cenousedoccafion d’adioudcricy 
ce que nous auons peu comprendre des efcrics des plus anciens 6c au- 
thentiques hidoriens de leur edat 6c origine. Car encore que pluficurs 
des plus grands perfonnages d’Allemagne fe foient employez à la rccer*j 
_ cher tref-diligemment en ce ficclcmeammoins toutesfois en lavoulâc 

par trop magnifierais me fcmblcncf edre grandement efgarez du (entier par lequel ils la 
deu oient trouucr:pource que fe voyans auoir bons tcfmoignages que le nom de Saxe & 
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ides Saxons fcftoit ja au temps des derniers Empereurs eftendu iufques à la V vefphalie,il.*- 
(ç font peirfuadez qu’il y cftoit dés les autres fieclcs preccdes:ÔC que les contrées que nous 
auons éy deuant démon lire aqpir efté nommées France, 3c habitées des peuples Frâçois, 
auoiét toufiours efté à eux ou occupées par eux.Mais fans m’araufêr à réfuter toutes leurs 
opinions,ie diray feulement qucce que nous auons ja cy dcUant déclaré , ÔC, déclarerons 
encore cy apres & ailleurs, de l’cftendue de la France, 3c des peuples qui. ont efté com- 
pris fouz la communauté du nom des François, que lé.hofi\ de Saxon nefepeuteftre ad- 
uancé en la Germanie plus auatit que le pays de Dàrinçqiarch (appelle des anciens le 
CherronclcCimbriquc) que depuis le tcmps.du grand Conftantinoudc l’Empereui 
Conftantius Ion fils . D’autant qup le noiti-dê François feftendoit iufques aux extremi- 
tez de la terre, ou comme dit vtvPanegyrique iufqbes aux derniers riuagcs de la plus loin- 
taine Barbarie, 6c où les Romains n’auoient iamais pénétré. Qui eft caufeque Ptolomcc 
3c Stephanus en fon liure des villes ont feulement colloqué les Saxons en ccfte partie de 
Danncmarch où l’on met auiourd’huy la Iutié, laquelle on eftime aulfi cftre lacôtrcc d’où 
les Vvitcs fortirent , qui palferent auec les Anglois 6c Saxons en Angleterre. Et que O- 
rofe a eferit que la demeure de la nation Saxonique cftoit encor feulement du temps de 
l’Empereur Valentinian premier és riuages ôc en des marefts inacceffibles de l’Océan: 
les paroles d’iceluy font: Valentinianus Saxonumgentem in Oceani littoribus (g paludibuslnmis fi- 
tittoy virtute ut que agilitdte terribilem , periculofam Komanü finibut Imfctionem, magna mole mciitan- 
tem inipfn Francontmjinibut opprefot.ULt pource qu’Ammianus Marcel linus tefmoigne ex- 
preflement , que cefte dcffaidc de Saxons dont parlcOrofè en ce paftage,fe fit en la fron- 
tière maritime des Gaules oùles Saxons auoient efté portez par mer: ce nous cftpreuue 
qu’il ne la faut rapporter à la Franconic, comme a faid Albert Crants. Qui plus eft, d’au- 
tant que depuis que le nom des Saxons a efté mis fus les rangs en l’hiftoire Romaine, il ne 
fe voit cftre faid© mention d’aucun autre peuple de Dannemarch en aucun ancien hifto- 
rien, Géographe ou autre Efcriuain , que d’eux: 8C que toutes les courfcs qui fc font faites 
par mer depuis ce fieele, 6c fur les ports ÔC riuagcs de la Gaule , font attribuées aux Fran- 
çois ou aux Saxons feulement : cela me faid cftimer que parles Saxons font entendus ou 
tous les peuples en general du pays de Dannemarch, 6c poffiblcaufti de tout les pays Se- 
ptentrionaux, qu’on nommoit anciennement Cimbres, ou les peuples maritimes d’icc- 
îuy , qui pour eftre les plus forts 8c plus renommez, obfcurcifToientlc nom des autres, fai- 
fans feulement parler d’eux, par les courfcs 6c volcries qu’ils faifoient fur la mer, comme fi- 
rent depuis les Normans. Parquoy la raifon que propofe Albert Crants, pour défendre 
que les Saxons ne pcuuent eftre partis.de Dannemarch, n’cft pas valable, cftant feulemét 
fondée fur la haine mortcllcqu’il dit auoir efté de toute ancienneté entre les Saxons 6c 
Dannois. D’autant qu’il n’a point donné de prcuuc quelle fuftja telle de ce ficelé cy: ôc 
qu’il faudroit inférer de la mefmc confequcncc , que les François ne feroient fortis de la 
bafte Germanie. Comme ainfifoit que luy-mcfmc tefmoigne aftezeuidemmentpartous 
feseferits, la haine ÔC mal-vcillancc iniufte que ceux de fa nation portent aux François, 
fi ce n’eftoit qu’il l’a vouluft pallier ou adoucir du norn d’enuie ôc de ialoufie.Mais quant 
au nom 8c à la première origine des Saxons, comme ic me tiens tout afleuré que toutes 
les nations de la terre font ifluës des enfans de Noé:aufli ne voudrois-iepas prendre pour 
vn point certain ÔC rcfohi , que les Saxons foient fortis ( comme quafi tous les plus doéfces 
de la Germanie fe perfuadent ) des anciens peuples de la Scythic, qu’on appclloie Saccces 
en Latin Sacas, auec lcfquels le Roy Cyrus eut guerre ou félon d’autres des Safons , qui 
font colloquez par Ptolomce entre les peuples des Allains en la Scy thic.Pourcc qu’on n’a 
aucun tcfmoignagc que ces peuples là foient oneques fortis de la Scythic, pour fè venir 
loger dedans le pays de Dannemarch. Et que c’eft vn fondement bien mal fermé, de ba- 
ftir vne origine ou defeente de quelque peuple fur l’affinité ou proximité d’vn nom auec 
vn autre, ^ans autrc-plus clcre prcuue. A ccfte caufe ic n’empefchc point qu’on ne croy e 
les Saccens ou Saxons de la Scythic cftre leurs progeniteurs. Mais ie me contenteray d’e- 
ftre acccrtené par Ptolomcc ÔC par Stephanus, qu’ils eftoient habitans de Dannemarch, 
ou félon Orofc des riuagcs & marefts de l'Océan, qui faifoient faid ôc couftume d’efeu- 
mer Ôc de voler fur la mer ou fur les riuagcs maritimes : comme firent depuis les Normâs. 
Et croy que pour la mcfme occafion les riuagcs ôc coftcs maritimes tant de la Bretagne ou 
Angleterre que de la Gaule, qui eftoient de mcfme cofté ou en la mefmc ligne ôc regard 
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que les rraagts ffloritiittds delà balle Germanie & de Dannemarch, (ont appeliez au liure 
i nti calé tfotîtix Imptrij Sbomatà^ Littffr* Stxoniu^ comme ceux qui e (Voient expofea à la veu ëj 
& aux defcentes 8t inuaftons des peuples maritimes de la balle Germanie , 8c du Dannc^ 




D e 1 origine de la vie Monachale. 



A 1 N c t A N tm 01 N X nàtif du pays d’Egypte , de nobles & riches parens, 
aptes auoir vendu 8c donné aux pauures Ios lucccllions qui Iuy cftoicncaduci 
nues, adonna Ton efpric à la vie Monachale , lors qu’il n’y auoit encore que 
bien péü de Monaftdres en Egypte, ny homme qui euft ailleurs choifi vnc 
rcllefaçondcvkirequcluy.Qjiy afai&^que qudqucs-vns ont dtime ,q u’ila 
eftélepremicr qui aveicu,c6mme MoinCou Hfcrmitc entre les Egy pticns.V oulant tou- 
cesfois viure plus auftereOacnt qu’il n’auoit fai& aiip4rauant,fe retira, eftanc en l’aagc dejj. 
ansytn vn Hcitmt*çc,efl©ngné,où il vefquic feul l’efpace de 2 .o,ans,en grande abftinence, 
ôc CÔtiduclles prières. L’exemple duquel,# de Paul do Thebes^enîcmble de Macaire,qui 
viuoient au mcfmc teps, donna accroilTcment à la difcipline Monaftique, Si vie fblitairc. 
Pourcé que plufieuts les voulins enfuiurc,(ë deffirenc de leurs biens pour viure folitaire- 
ment aDeCeuxfouzleut conduidc. A caufedequoy ils durent appeliez Abbez. OrcelVe 
forcede gens eftanc fortic d*Egypte,fcfpancha puis apres iulques en la Palcftinc, Armc- 
nic, Paphlagonie,# Mdopdtaraic:où elle Et par iucceflion de temps, deux fortes de Moi- 
ncSllos vrts viuansçü folitude loing des villes, les au très dedans les villes en ibeietez 8c cô- 
pagnicsfeparccs: qui furent nommez Mofiaftercs,lefquels S.Hierofmc 8c S.Ambroife 
appeUoknt de leur temps, boutiques de vertu, d’abftin®nC«,ieufiie,patiécc 8c labeur, donc 
on droit ceux qu’on auoit de beioin pouf fôruir à l’Êglife. 

DiociiTiANVS Avo.pourlaj.fok,# M axSmi amvs Ave. pour la i. fois 
Confuls. 

I x. fe trôuucloutesfoisVneordonfianGC de Diocletian, donc la foufeription cft telle: 
PrûpMo. Deçtmb.DtecletUno »4riftont Coji.hu quelle nous faid entendre ou qu’A- 

rifto a cils des Confiais extraordinaires, où qu’il y faut lire Ditcletiano *4. ii« <ÿ* +4riftobnlo. 
Cofi 

L i i Alemans f’eftans apres la ptihi precedente raftèmblcz en leur pals, Pen vindrent 
dcrcchcfjctcer dedans la Gaule, pour la rauager comme auparauât. Quj fut caufe de faire 
partir l’ Empereur Maximian delà ville de Treues dés le premier iour de ce Confulac , 
pour retourner contfeux à fî bonnes en feignes qu’il leur fit par Vne grande effitfion de 
leur fang payer bien efierementfamende de leur folle venue. Et puis afin de leUr rendre 
dedans leur pais ihcfmcs la pàfêitle des maux qu’ils auoiênr faid aux Gaulois, il fit pâf vn 
pont pafter fort armee delà k Rhinioù elle entra dedans l’Allemagne fi auant 8c incipCré- 
incnt, qu’elle furpriftvn Roy de la plus ficrc 8c félonne nation qui fuft en icelle, au milieu 
des 'embufcbez qu’il iuy drefTott.Au moyen dequoy aptes qu’il eut battu & defitit les au- 
tres Alemans en plufiettrs efcarffiouâhe* te rencontres, il mit à fou & à fang tout ht pais qui 
eft depuis k Rhin iufques art Danube. Par lequel toute la nation Akmsnde fut tellement 
affaiblie 8L diminuée, quelle ne fe peut de long temps depuis reuôir en force pour donner 
i’ailarme aux Romairts.Cc qui afaic eicrire àMametcin en fon Panégyrique : Qjtod auttm 
maint tuenrié f mit ilia tua m àtmMtarb MHjgrtJtiêfiéfyu tu primai omnium imptràorumproba- 
fti Romani imptrij nüüum ejft uminum^nifi qui tumm tJJttamoruM* Et en vn autre Panegyri- 
cpic:Hk n«oi tdmfitbà traditum At dtitbfttk imptratàtibus putêèmt^ Romanatrans jénim/nfigid 
pfimmbarbdtugatttèusmtHtih 

D’ a v t & 1 -* a k t les V vtehtmges de la 5cythie(qn’on eftime auoir efté depuis appeU 
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!cz Vviligoths) ne ccfians <le faire des cour les fur les prouinccs de la Mœlic, hrenc que 
D joclctian pafta l’Ifter auec Ton armee, comme Maximian auoit fait le Rhin , 6C les alla 
viifiter fi rudement iufques dedans leur pays, qu’il les contraignit auec les Carpes & toute 
h nation Gothique de le requérir de paix, qu’il leur accorda. Par le moyen de laquelle ii 
fie relcucr& remettre en defénfe, tous les chaftcaux&fortcreflcs de la frontière du Da- 
nube i afin de l’aflcurcr contre les nations de l’a Scy thic. Et puis f en reuint à Nicomedic. 



Du Monde. 4414 
Olympiade. 5 



( DelefuiChriJl. 188 | Rides Perfes. 12. | DeRomc. 

| Papes. y 1 Empereurs. y ( 1639 

Maximvs, 6c Pompohivs I a n v a r 1 v s. Confiais. 



M* AvreUvs Maximvs, 6c fomponivs ianvsrivs, 

P o v r c E que les François qui occupoicrft la Bacauic,feftoicnc liguez^: alliez auec 

Carauuus, Maximian apres auoir traitte les AUcmens à fa guifc, fe meit en deliberation 

d’aller foire la guerre tant à iccluy qu’aux François. Tellement qu’il feit drefler à celle in- 
tention vn grand équipage de mer, qui deuoit pâffer en la grande Bretagne , fil ne lefuft 
; croUdé trop peu de bons mariniers, fcgens bien exercez à la marine pour le bien côduire, 
d’autât que Caraulius les auoit auec foy . A qui auffi la mer fembla fouorifer pour ce coup, 
fe monftrant troublée 6c agitée de tourmetes,plus que de couftume. Parquoy Maximian 
fut contraint de foire vnc paix fourree auec luy, en attendant qu’vne meilleure opportu- 
: nitéfuft venue, d’aller prendre fa raifon de luy. Et puis mena fon armée contre les Fran- 
çois, qui furent tellement eftonnez de fa puiffanc^ÿils fe voulu rct fou-mettre àcom- 
, poficion, laquelle toutesfois ne leur fuc accordée quelques-vns , que l’amice cnfiiy- 
uant. Combien que ic ne le voy point auoir cfté déclaré ailleurs expreflément. LesPa- 
negyriques, Ëutropc^ 

i D’ÂviRE-tf art Dioclctian, apres auoir dopté les Goths 6c les Carpes/e mit à poui - 
fuiuredc mefme façon les Quades, Marcomans 6c autres peuples voilinsdelaGerina- 
: nicjlcfqucls pàflans le Danube quand bon leur fcmbloiç,foHbicnt couftume auifi bien 
! que les autres de venir courir 6C rauager les prouinccs de la Khetic. Tellement qü*il le 
porta fi heureufement en ce voyage, qu’il eftciidit les frontières de l’Empire de là le Da- 
; nubc, auffi auantquc Maximian les auoit de là le Rhin. ' 

Cependant deux nouuelles 6c péril leufesguerres fivindrent au mefmc temps pf- 
mouuoir contre eux,l’vnc en Egypte, qui fut fufciccc par vn vaillât Capitaine nommé A- 
i chillas, lequel fit reuoltcr auec ioy toute l’Egypte , & les légions Romaines qui eftoicnt 
, en icelles, fcfoifantfaluër Empereur. De forte qu’il fe maintint fouz ce tiltre en icelle 
(tefmoin Eùfebc) l’efpacc de 6. ans. L’autre en Afrique, qui prit fon eftte d'vne fadion 
i de gens nommez les Quinquagentians, félon d’autres les bandes quinquagcnaires qd’on 
! cftime auoir efté de certains peuples de laMauritanie , lefqucls prenons les armes fe 
reuolccrcnt contre les Licutenans des Empereurs. Quifbtcaufc qneDioclcrianf aduçr- 
tit Maximian de fe trouucr l’annce cnfuiuant en Italie, pour côrauniqucr cnfcmble leurs 
àduis & deliberation de ces deux guerres. 

Du Monde. 44 , 1 ^ |. Delefas Chrijt. 189 | R.desPerjes. 1 3 De Rome. 

[" olympia dêT 4 | Papes, 6 | Empereurs. 6 ) 1040 

Annivs Bassvs, pourla u fois Conful , auec L.R agoni vî Qjunctia- 

N V S. 

Les deux Empereurs fuîuant la deliberation preccdccc,fe vindrent trouucr tous deux 
enfemblé à Milan, au milieu de l’hhicr, où ils conférèrent de leurs confiais 6c affaires, & 
puis f*cn retourncrentàlcurs armeesdors expira à tous deux la cinquiefme année de leurs 
Empires. Dont ils en célébrèrent lafefte chacun en fa prouiricc , félon la couftume de 
leurs predcccflcurs, tellement que Maximiad folcnniza U, ficnnc à Treucs, qui eftoit lors 
le principal fiege impérial des Gaules, &c en l’honeur d’iccUeMamertin orateur fameux 
de ce temps,prononça fon premier Panégyrique. Auquel il déclare que GenobonRos 
d,cs François, habitans en la Bacauie,feftoit venu de rcchéf prefentet auec les principaux 
de fa gent, à la mercy de Maximian, 6c auoit repris comme vaflàl fa couronne de luy, tel- 
lement qu’il feftimaregner légitimement, depuis feulement qu’il eut le confcntcment 
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de l’Empereur : adiouftant que le mefme heur eftoit aduenu au mèfme temps à Dioclc- 
cian, auquel le Roy des Perfes ( à qui fon frere Ormics faifôit la guerre ) auoit enuoyc Tes 
Ambafladcurs auec pluficurs prefents rares & exquis , pour luy offrir les clefs de fon 
Roiaumcj&pourfcpicctlrecnfaprotefrion. Ce qui pourra plaire à quelques vnsde l’en- 
tendre es propres termes efqucls il l’a eferit: CùmtammultiReges , Imperatores veflri clien- 
tes font : c'nm per te regnum receperit Genobon : Defatech vero ( ie doute qu’il ne faille lire vn au- 
tre mot) munus acceperit : quid ideahud expetiuit'ad conïpeêtum tuum cumomni fox rente venien- 
do, ni fi vt tum demum integra auSloritate regnaret , cùm te Maximiane placafet? O fendit ille te iden- 
tidem , vt audio, popularibus fois , & intueri iufiit, <£7* obfequia difeere , cùm tibi ipfe feruiret. Hoc eo 
dem modo B.ex ille Perforum nunquam fe ante dignatus hominem confier! ,fratri tuo fopplicat , totvm 
que fe,f ille ingredi dignetur regnu foum,padÿ, &offert. Intérim varia miraculx eximiat pulchritudinis 
foras mittit, amiciti* nomen impetrare contentas promeretur obfequio. Or ce qui nous fait cftimer 
que ce Genobon eftoit Roy des François cft ce que le mefme autheur dit en fon fécond 
Panégyrique : P ratereo Franco* adpetendampacem cumRegefoo venientes : Parthûmque vobts nu- 
mérisai nùraculu blandientem. A quoy aufli fe rapporte ce qu’il eferit vn peu apres : Etdomi - 
tis opprejfa Francis bella Piratica. 
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Dioclitianvs à v g. pour la quatriefme fois,&: Maximianus A v g. pour la 
troificfme, Confuls. 

Avqvel Confulat Maxiraian eftant enla ville de Trcues, yfolennifale iourde fâ 
natiuitè : & pour l’honneur d’iceluy Mamertin prononça fon fécond Panégyrique deuat 
luy: auquel il remémoré toutes les choies qui auoientefté çy deuantfaiâes par les deux 
Empereurs, en l’ordre & maniéré qjnous les auons récitées : & déclare conlcqucmmétj 
qu’au mefme teps les dieux regàrdans l’Empire Romain de l’oeil de pitié, auoient mis en 
combuftion de guerres ciuilcs toutes les nations Barbares qui font depuis le Septen- 
trion & les Marcfts Mceotides iufques à l’Orient & aux detnieres fins de l’Afrique , les v- 
ncs contre les autres. Tellement que la furieufe nation des Maures fcdcpeçoitfoy-mef- 
me en fes entrailles : & les Goths exterminoient les Bourguignons : pour lefquels auiîl 
les Allemans psenoient los armes. Pendant que les Teringicns, autre nation Gotthique, 
bandez auec les Taifaliensguerroy oient les V vandales & Gepides à toute outrance: & 
que les Perles fcfèntoient de mefme calamité, à caufc de la guerre que le Prince Ormics 
affiftcdesSacccs, desRufficns & des Glflicns faifôit à leur Roy Sapor fon frere. Dauan- 
tage que les Allemans apres s’eftre armez pour les Bourguignons, eftoient encor entrez 
en querelle contr’cux , iufques à leur donner vnc cruelle bataille pour lesdechaffer de 
leur terre, où ils f eftoient mis. Et l’ayant perdue auec grande effufion de leur fang,fcrc- 
mettoient fur pieds pour regaigner leur perte. Ce que l’autheur recite en ces paroles : Fu- 
rit in foa vifeeragens effoena Maurorum: Gothi Burgundtos penitus exfàndunt. Rurfompro viPlis ar~ 
mantur ^ ilemani . Itémque^ervvingi pars alla Gotthorum adiunSia manu Thaifalorum aduerfos 
Vvandalos Gepidéfqueconcurrunt. Ipfos Perfas ,ipfomqueKegem afeitis Saccts &Ruffs Gellst 
petit frater Ormies.Burgundiones ^ilemanorum terrât occsspauere, fia foa quoque claie quaftas * 4 lc - ] 
mani terras amifere,quas répétant, rc 01*+* 
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Première partie 



Commencement du règne 
ôt origine des Bour- 

guignons* 



S E QV,E t paiïage pour eftre pour l’eigard des Bourguignons obfcur te feabreux, 
nous incite d'expoicr en ce lieu ce que nous trouuons eferit de l’origine d’iceux. 
D’autant que pource que Procopius te Agathius tcfmoigncnt , qu'iccux habi- 
tansaucclcsVvandales en laScythic auprès du Danube, te auvoifinage de la nation 
Gocthiquc : tant les vns que les autres furent contraints par les maux te outrages qu’ils 
receuoicnefans intermiffiôn des Goths leurs voifins, quitter te abandonner leur demeu- 
re pour s’allcr accommoder ailleurs. Tellement que les Vvandalcs vin drent prendre te 
eiftablir Icutgifte auprès des Marefts Maeotides. Il femblcroitparletcfmoignagepreal- 
lcgucdcMamertin,quccclàfefit en ce temps: auquel aulfiles Bourguignons vindrent 
prendre partv en la Germanie auprès des Allemans : il Iornandes ne deelaroit exprefle- 
ment que les Bourguignons furent cxpulfcz te exterminez de leur pays , aucc grade def* 
confiture de leurs gens, deuant le règne des Empereurs Defcius te Volufianus par les 
Gcpidcs, nation Gotthiquc, lors que le Roy Faftidc regnoit fur eux, qui leur mit en telle 
d’eflargir te cftendre leurs limites fur leurs voifins. Et ü le mefme Mamcrtin enfon pre- 
mier Panégyrique ne nous auoit donne à entendre que les Bourguignons habitoient ià 
en la Germanie, non gucrcs loin du Rhin ne des Allemans des le cômenccment de l’Em- 
pire de Diocletian te de Maximian,au lieu où il^dir ce que nous auons ia recité cy deifus: 
Nequè folitm Burgmdioncs & *4 Umanijcd ctiam Ghftboncs Herulique viribus Barbarorumprimi , 
pets vltimi, prxctpiti impetu in htu protuncuts irruiJfent.Si doneques ainfi eft,& qu’on ne cloute 
point auiîi que les Allemans nefuiTent en ce temps voifins du Rhin , on fcpcult bien te 
I ufteihcnt cfmerueillcr comme les Goths peurent de fi loin que de la Scy thic venir ccr- 
chcr les Bourguignons iufques au plus profond de la Germanie: ou bien coinc les Al- 
lcmans,qui auoient efté û lourdement traitiez depuis peu de temps par Maximian,s*olc- 
rent armer pour les dechaifer Contre vne fi lointaine nation. D’autant idcfmcmcnt que 
Mamcrtin acmonftre expreffiément, que ccile guerre ciuilc de tant de nations Septen- 
trionales CcËAifoitcitïaMtotim fub extremà S eptentrionis pUgt , qua feruidum Datutbtus cdput 
euoluity qudquc homdm fecat udlbts Germ*ni&m. Si ce n cil qu’on vueille eftimer que les Bour- 
guignons auoient elle de long temps auparauantchaflez de laScythie par IcsGepidcs, 
te qu’ils s’eiloicnt venuz ranger auprès des frontières Orientales de Germanie, fouz l’al- 
liance te proteûion des Allemans (qui elloit en ce tcmps-là duquel nous parlôs) nom de 
fanion ou de nation, comprenant fouz foy tous les peuples de la haute Germanie, quafi 
iufques au milieu d’icelle :ainfi que le nom de François lèmbloit eftre attribué à tous les 
peuples de l’autre partie, comme fi elle cuil elle diuifee par moitié en ces deux noms-là. 
Tellement que lès Allemans qui prindrent les armes pour les Bourguignons, fuilènt 
feulement ceux qui habitoient du code des extremitez Orientales de la Germanie : lcf- 
qucl s curcntpitié de voir que les Goths (fouz le nom dciqucls fc péuuent entendre tou- 
tes les nations de la Scythiehabitans hors la Germanie) vinifient encor fairede la £»£- 
chcricaux Bourguignons fi près d’eux, iufques fur les lieux où ils s’eftoient retirez: & 
Ses Bourguignons qui accompagnèrent les Allemans au voyage qu’ils auoient cy deuant 
faièt en la Gaule, quelques trouppes de celle nation-là , qui s’eiloient desbandez des au- 
tres pour aller voir de la guerre aucc leurs amis te alliez. 

Cependant ileil certain que les Bourguignons ic font toufiours veuz depuis ha 
’bicer non gucrcs loin du Rhin auprès les Allemans. Combien qu’ir ne fe fçait certai- 
nement ficefutparfouffrance, force, ou par compofition faiéte entr’eux de certaine J 
limites, qui foient ceux dont Ammianus Marcellinus liure dixhuiticfmc , dit qu’ils c- 
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lloient dillingucz 6c fepatcz par aucunes bornes dé pierre en la contrée qu’on nom - 
moit Pallas ( où Ion cftime dire auiourd’huy, ou bien près, le Palatinat ) ne fi les terres 
qu’ils occupèrent au temps duquel nous parlons fur les Allcmans, eftoient auprès du 
lieu qu’on nomtnoic Pallas: ne fi les Allcmansdefquels les Bourguignons occupèrent 
les terres , cfloient les mefmcs qui auoient auparauant pris les armes pour eux. Nonob- 
ftant que ie ne voudrois pas contredire que les picqucs 6c differens qui Ce font toufiours 
veuz depuis entre ces deux nations-là, n’aycnt pris leur fourcc& origine de ccftp pre- 
mière querelle, qui engendra vnc vieille dent auxvns fur les autres. Âucntin eferiten 
les Annales deBauicre,que ce fut Galcrius Maximianus Empereur qui logea & accom- 
moda les Bourguignons auprès des riuieres du Nicre &: du Rhin. Mais ieneiçayd'où u 
le tient, veu que Galcrius n’eut jamais aucun commandement en celle contree-là, s’il 
n’a pris Galcrius pour Herculius. Combien que ic conuiens bien auec luy de la demeure 
des Bourguignôs entre deux riuieres, qu’il a declaré^fcar on pcult bien vérifier par beau- 
coup depaflages d’AmmianusMarccllinus, qu’ils n’ont point habité ailleurs : nonob- 
fiant qu’on peult douter fi les limites qui les (cparoient d’aucc les Allcmans ont. elle fi 
proches du Rhin qu’eft le Palatinat auiourd’huy , que Bcatus Rhenanus (c perfuade a- 
uoirpris ce nom par le lieu où ilseftoient, qu’on appelloit Pallas : d’autant que ledit 
Marccllinus recitant en fon liure dixhuiticlme vne entrée que Iulian-Gdàr fit auec fon 
armee dedans le pays des Allcmans , fenble monftrer qu’il y auoit vne plusgrandedi- 
llanccdu Rhin au lieu defditcs limites. Comme ainfifoit qu’il dit que Iulian apres s’e- 
ftre rendu delà le Rhin, paffafans mal-finrc les pays du Roy Hortarç(il les appelle J? 
gna Wortarij ) qui contiguôicnt celle riuicrcau dcfiiis du Mcin , pourcç qu’il eltoit amy. 
Etde là entra dedans les terres des autres Rois Allcmans ennemis déclarez, ou il fit le 
pis qu’il peut : Vrens omnia rapiénfque per medium rebelUtm folumgraffeb{tur_intrepidus. E t poji 
yuam ventum fuijfet adregionem eut Paüatij vel Pallas nomen e/l, vbt termtrudit lapides klema.no - 
rum & fyurgundionum conjinia dijlinguebant , cajhapojîta. Autretnét il faudroit que lç Roi^u- 
medece Roy Hortare euft elle bien cftroir. Mais comment qu’il en foit , Procopc & 
Iornandcs nous fai t certains, que le pays des Bourguignons s’eftendoit fi hau)tdeuer> 
Orient , qu’il flanquoit les Sutucs 6c T unngiens de la part du Septentrion. Tant y a ce- 
pendant que nous fommes informez parlcstefmoignages precedents, U par ceux que 
nous auons produits ctvnoftre Chronique Latine de Bourgongnc, quclagcnt Bourgui- 
gnonne , fignamment celle dernierc, eft extraire delà Scychic : quoy que Pline & O rô- 
le l’ayerit voulu attribuer à la Germanie,, fi d’aUanture ils nfont voulu edendre les limi- 
tes d’A'lemagnc iulques au profond de la Scytbic 6c Sarmatie : cftancconferiqécp ce- 
lle opinion, qu’ils lontvenuz d’ailleurs que de l Allemàgnc par vn auçre tcfmoignagc 
d’Ammianus Marcellinus , liure dixhuiticfmc ; où il dit que les Bourguignons (e per- 
luadcrcnt de toute ancienneté cftre îlTüz de mefme origine que les Romains : & par A- 
gathius, qui rapporre leur origine en vn lieu aux Huns j 6c en vn autre.aux Çoths. loinct 
que Corrtchus Tacjtus, qui a vefeu au mefme temps que Pline : 6c yn.peu apres ,ayqnt 
fqrtcuricufcmcnt 6C diligemment reccrchc 6c expofe les noms, di.0cr{Kcz ; & lièges des 
nation de la Germanie , n’a fait entre iceux aucune mention des Bourguignons , ny 
monftr.c les. lieux où ils habicoicnt. Qui plus eft , Zozimus déclare allez manife Item en t 
que les Bourguignons desquels il fe fait mention en l’hiftdirc. Romaine depuis l’Em- 
pereur Probus, edoientfortizde laScythiç. Ce qui me fait edimer: qu’ils font les mef- 
mes qu’il appelle Vrugundos , fouzlps Empereurs Decius&Galienu^jÉlquelscftqient 
partie d’ajipres je fleuuc Ifter auec les Goths, Carpes, 6c Boraues, qui furent di&S puis 
a\>xcsrBurgHndl)s ( ainfi les appelle-jl ) Je par les autres Burgundionejy.6c par Agatbius 
'Burguzjotiei , fi d\ujanture le mot d'Orujfgundes n’a pas elle iuppofc inconfiderémcnt 
par lcs : E,lcriuains au lieu de Burgundw. Parquoy ce qu’eferit Orofe delà nomination 
des Bourguignons qui leur fut donnée du temps d’Augufte, à caufe qu’ils furent dillri- 
buez & colloquez en plufieurs bourgs 6c chadcaux par Drufus 6c Tiberius fils adoptif 
dudit Augufle, apresqu’ils eurent vaincu 6c fubiugué les contrées, intérieures de la 
Germanie , me fcmble totalement doutepx 6c fuipcâ : pource,qu’çntre tant d’Hi 
ftoriens qui ont eferit les choies faiétcs fouz l’Empereur Augufte , 6ç de ceux qui ont eflé 
depuis iuiques à Orofe 6c apres, il ne s’en çil trouué vn fevil qui ait fait mention de cela 
> ,, • ’ aaaa iij 



Digitized by 




#3 \ Première partie 

que luy,ne qui ait déclaré la caufc qui les fie defloger d’Allemagne , pour s’aller mulïer li 
occûltemcnt en la Scythie qu’on n’ait ouy aucune nouuelle d eux deuât le règne de l’Em- 
pereur Dccius* Tellement que quand i’accordcroisà Pline qu’il y a eu autresfois vne na- 
tion de Bourguignons en la Germanie , encore ferois-ie difficulté de confcfïcr que ceux 
dcfquels nous fommes en propos en fulTent venuz ; fi ce n’eft qu’il faille auoir vne mefmc 
opihion des Bourguignons qu’aucuns ont eu des premiers Vvandalcs $ ainfi que nous ré- 
citerons cy apres. Combien que ie ne melaiftc pas perfuader patf^Dci'ofiûs Bcranu^ 
que les Bourguignons ont efté ceux d’entre les V vandales qu’ils cftablifToient en la gar- 
de des chafteaux & forterclTcs qu’ils aboient fur leurs frontières contre les Goths: carie 
m r alTeure que Pline he les a jamais entendu de ccftc façon. Et des tcfmoignages cy dtftus 
alléguez, fcpeult comprendre que les Bourguignons faifoientvn cftat& nation à part 
des V vandales : d’autant qüe les Goths n’culTcnt peu exterminer les Bourguignons fans 
toucher aux Vvandalcs : Sc les V vandales auffi ayans perdu leurs Bourguignons , en eufr 
fent toufiours refait d’autres. 



Dp Monde. 4417 | 


De Iefm Chrijl. 191 


| R. desPerfes. 


If | De Rome. 


Olympiade. a j 


Papes. 8 


| Empereurs. 


8 | 1041 



t C. Ivnivs Tibemahvs pour 1 fécondé fois Conful, auec C a s s i v s Dio. 

Estant l’Empire Romain encor agité de diuerfes guerres, les deux Empereurs fc 
fentans n’cftrc allez fulfifans pour alfifter à toutes, furent incitez de prédre chacun d’eux 
vn adioinét i aufquels ils donnèrent le nom & autorité de Cefar,& leurs filles pour fem- 
mes. De forte que Oonft antius furnômé Chlorus, à caufe de la couleur pafle qu’il auoit, 
natif de Dardanic cnl’Illyric, quieftoit de la race de l’Empereur Claudius, efpoufa (a- 
pres auoir répudié fa première femme) Thcodora fille de Diodctianus,& Galcrius Ma- 
ximianus' natif de Dacc,Valcria fille de Maximianus : lcfqucls enfcmblc commandè- 
rent aucc leurs beaux-percs, louz le nom de Celar,l’elpacc de treze ans, vn moi', zi.iour. 
comme nous recueillons d’Eutropc, Vi&or, Eufebc, Zonare. Mais vn ancien Pancgyri- 
queprononcé deuantConftantius Ccfar, déclare qu’il fault commencer dé> le premier 
iour de Mars. Et le ncuficfmc des Panégyriques adioufte q cela le fit Partho vitra Tigrim 
redafto, Daria reJiituta,porrcftif vfyue ad Danubÿ caput Germant * , Rhetiaque limittbus , dejlinata 
Britarinta , gubemanda maiora quarebat au fia arque augenda Repubhca, & qui Roman* potenti* 
termina protubérant ^Imperium filto pietate debebant. 

Fin axemen t apres que le gouuerncment de la frontière du Danube eut cfté don- 
ne à Galcrius , atiec la charge de la guerre contre Carenfius à Conftantius Ccfar. Dio- 
cletian prit en fa main la reduébon de l’Egypte , & Maximian s’en alla contre les Quin- 
quagéntiens en Afrique , ou ils fe portèrent tous fiheureufement, que Diocletian apres 
auoir remis l’eftat de l’Egypte en meilleur train pour l’Empire Romain, affiegea les villes 
de Bufiris& de Copton, quieftoit en la Thcbaide, iufqucs à ce qu’il leseutprifes & de- 
ftruiéles , pourcc quelles s’eftoient formalifeespourrennemy. Galcrius ayant pafle le 
Danube, chaftia les Carpes & Sarmates qui auoient violé la frontière de fon gouucrne- 
ment: & puis en tranlporta grand nombre d’eux pour les loger en quelques prouinces 
Romaines qu’ori voy oit mal peuplées. Mais Conftantius fe tranlporta en telle diligence 
en fa prouince , qu’il fut veu campe deuant la ville de Boulongne ( qu’on nommoit aulfi 
lors GrJJorigia & Gejforiacum , plulioft qu’on l’cftimaft eftrcparty d’Italie: ayant mefmc* 
ment donne li bon ordre à fun faiét, qu’aptes qu’il eut ofté les moyens de la fccourir par 
la mer, ifla fitrcndrcenpeu de temps par compofition, rcceuat cola mercy toute la gar- 
nifon(qui fcmbloit vne petite armée) que l’cnnciqy auoit mife dedans. Au moyédequoÿ 
il flit tout d’vn mefmc cours pafle auec fon armee en la Bretagne, fans que fon armee de 
meme le trouuolt encore fùffilàmmentprcftcnyaflcmblec. Qui fut caufc que pour ne 
perdre temps il s’achemina contre les François, lcfqucls depuis le temps de l’Empereur 
Claudius occupoicftt la Hollande & Barauie, auec les terres qui font entre la riuicrede 
l’Elcault & le R hin : lcfquels, comme il femblc, l’ Empereur Maximidn auoit fannee pre- 
cedente adulez d*vnc paix fourrée , telle qu’il auoit aulfi donnée auparauant à Ca- 
SSnfius. Comme nousauons extraift de ptuficurs Panégyriques, l’vn dcfquels en par- 
le en celle forte : Dum *dificandit clafîibus Britanni * récupéra* comparatur, terram Batauiam 
fub 
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füb ipfo tjuotxbm dumtw fuo à à;.trfu FrAncorHm^ccîfpïum umm hoilc pHTvaun. ~Ntccontcn 
tus vicijfeinRpmanos tranSlulit nationes, vt non folum arm a , fed (çr fentatem povere coge 
rentur. Vn autre , Multa Me ( parlant de Confondus ) Francorum milita qux Batauiama 
lidfquecis Khenum terras inua feront, interfecit,depulit, ccepit , abduxit. Eumenius en Ton Pa- 
- negyrique ; Sed neque Mi fraudes locorum, nec qux plura inerant perfugiafiluarum Bar bar os t ege- 
repotuerunt,quomims ditioms tu x termims omnes cedere çogerentur , (pcomugibus ac liberis cxte~ 
ry** rtfipteagmine necefiitudinu ac rerum fuarum ad loca olim deferta tr an firent, vt qu<e fortajfe ipfiquon 
dam deprxdando vafiauerunt culta redderent feruiendo.Quts hocvnquam futurum etiam fi coram vo- 
iuijfet & ajfari Dette ante vos principes perfuadere potuijfet , quod nunc vidimut & videmus totis por- 
ticibus ciuitatum fédéré captiua agmina Barbarorum,viros attonitaforitate trepidantes,r efficientes a 
nos ignauiamfiliorum,nuptas maritorum vincults copulatat ,pueros ac pueüasfamiltan murmure blan- 
dientes,atquc hos omnes prouincialibus veflris ad obfequium diflributos , donecad deflinatos fibi cultut 
folitudinumducerentur. Ce qui me fai& cftimer, que ce fut lors feulement que l’Empereur 
Maximian ordonna qu’ils flirtent transportez ôc colloquez es terres que les Mercrcns& 
Trcuiricns auoient en defert& en rrifchc pour les cultiuer & labourer fouz les loix 
de l’Empire: qui eftoit comme les remettre &rcftitucren liberté, de laquelle ilss’cfti- 
moient priuez, & qu’il faut ainfi prendre les mots qui fontàlafindu Panégyrique 
dEumcnius ; J toque ficuti pridemtuoDiocletiane^ 4 ugufieiufiu deferta Thracix tranflatu incolts 
* 4 fia fuppleuit : ficutpofiea tuo Maximiane ~ 4 ugu£te nutu & Treuirorum aruaiacentia Utus pofli- 
minio rejlitutus & recep tus in legs Francus excoluit. Ce pendant il femble par autres partages 
dcsmefmcs Panégyriques, que Confondus ne fc contenta point d’auoir fait la guerre 
aux François qui occupoient la Batauic, mais aufli qu’il l’alla encor faire aux nations 
Françoifès delà le Rhin, dcfquelles il en amena autant qu’il voulut, & les logea comme' 
on auoit fait les precedétcs,tant de celles qui habitoient auprès du mefmc fleuuc (qu’on 
voit eftre nommées par leurs anciens noms : à fçauoir de Frifiens, Chamanes & Bruyè- 
res, que des autres plus eflongnees qui ne font appcllces que du nom des Fraçois Ample- 
ment, & les côtrees qu’elles habitoient France, qui tenoient toute la coftc de la mer Ger-j 
manique, depuis les lieux que les Romains auoient autrefois pénétrez & fubiugucz , 
iufques pardclà(quc ces autheurs appellent les derniers riuages de la plus loingtaine Bar- 
baric)& la propre demeure d’où les François auoient pris leur origine, ainti qu’il fc voit 
efent au dcuxicfme Pancgy rique: Quid loquar intimas Francia nationes , iam non ab iis locis qux 
olim Romani inuaferant,fed à proprtis ex origine fuis fedibtss atque ab vltimis Barbarie litoribus a-\ 
unifie, vt in defertis Gaüix regiontbus coüocatx,etiampacem Romani Imperij cultuiuuarent armJ 

deleElu. Et pource qu’il a cite dit que la Batauic fut occupée par diuerfes fois de diucrfès 
nations Françoifcs,Euroenius les déclare & fpecific au partage que fuit ccluy que nous a- 
uons allégué le dernier de luy en nommant celles qui furent tranfportces de là en Gaule, 
la fai (an t parler en telle forte : Infultare bercle commun! GMontm nomine libet (quod pace ve- 
(b-a loquar) ipfis triumphum afiignare prouinciis . ~ 4 rat mihi Chamanusÿ* Frifius & illevagus ,Me 
ürxiator exercitio fqualidus operatur & fréquentât nundinas meat,pecore venait , gr cultor Barbants 
\laxatannonam. Quinetiam fi ad delcttum vocetur , accurrit & obfequiis teriturfiL tetgo coercetur, 
feruirefe militix nomine gloriatur. Auquel partage nous prions encor éHprcnarc garde que 

parles Frifiens & Cnamancs les peuples François les plus proches du Rhin fontfigni- 
ficz: & par le mot devants prxdator (3* barbants , les François les plus loingtains, def- 
quelsi’cftime quclcs Goliens fortirent cy apres: efontle mefme mot de Barbare en tous 
les autres Panégyriques où ilsenvfcnt Amplement & fans fuitte plus couftumicrement 
pris pour les François loingtains, que pour les autres plus proches des Romains, ou que 
pour aucune autre nation de la Germanie. D’autant poflïble qu’ils fembloient plus fau- 
uagcs,rudcs & afpres de mœurs que les autres peuples plus proches d’eux. 

V n placcardrutpar le commandement des Empereurs affigéàRome, quideelaroit 
juc fi tous les Chrcftiens eftoient maflacrez,toutc profpcritc aduiendroit à l’Empire Ro- 
inain, mais le contraire fucccda.Ccdrenus. 
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836 Seconde partie 

AFranivs Hannibalianvs, &M* Avrelianvs Asclepiodo- 
t vs, Gonfuls. 

G a l 1 r i v s ayant de rechef pafle le fleuuc Ifter, donna fi afprement dedans le pays 
des Baftarncs, des Carpes Se des Sarmatcs,quc les ayant rencontrez remporta d eux vnc 
glorieufe & mémorable vi&oirc, par le moyen de laquelle il en tranfporta Se colloqua 
plufieurs milliers d’iceux dedans les prouinces Romaines, qui fe voioient mal peuplées Se 
cultiüecs,où,‘Dioclctian les deftina: en laquelle guerre on dit que Conftantin fils dè Cô.- 
ftanrius, lequel Galerius ayant prisauccfoy, fit de mcrueilleux exploits d’armes de fa 
perfonne, entre lefquels fut la deftaitte d’vn des Princes des Sarmates, qu’il prift vif apres 
l’auoir vaincu corps à corps,&cuita plufieurs dangers par fa vaillance. Auquel Galerius 
le faifoic expofer tout à efeient pour le perdre. Combien que d’autres l’atcribucnt à vnc 
autre guerre. 

Lors comme larmce de mer facheuoit d’equippcf, & que Conftantius attendoit le 
temps opportun de la faire embarquer, les nouuelles furent feeues que Careafius eftoit 
mort, ayant cfté mifcrablcmcnt tué par vn de fes domeftiques nommé Alcdus, quif em- 
para de fon licu,& vfurpafemblablementle nom d’Augufteen la Bretagne : lequel tou- 
jeesfois il ne garda fi long temps qu’Eutnj»pe a eferit, pourcc que les Panégyriques décla- 
rent formellement auec Sextus A urcliamn nouvellement mis en lumière, que Conftan- 
tiuspaflà en la mcfmc année auec fon armee en ladite Bretagne, apres auoir réduit la 
Hollande. Auquel voyage toutes choies luy vindrent fi à fouhait, que l’armee d’Ale&us 
quelle guettoit, faillit à le rencontrer :au moyen dequoy il prit terre fans empefehe- 
ment, & apres auoir fait brufler toutes fes nauircs(afin d’ofter l’efpoirdcretourà fes 
gens que par la vi&oirc) fit pou rfuiure l’en nemy par fes Capitaines , nommément par 
Afclepiodotus fon grand maiftrc(qui auoit Ja fuperintcndance de fon armee) iufques à ce 
qu’ils l’eurent defeonfit en vnc groffe Se cruelle bataillc,où il perdit la vie auec la tyranie, 
faifant compagnie à beaucoup de milliers de François qu’il auoit à fon fcruice.Àu moyen 
dequoy cefts vi&oircfut en beaucoup de fortes profitable Se auantageufe à l'Empire Ro- 
main, ainfi que tefmoignc Eumenius en fon Panégyrique. Pourccfcomme il dit)qucpar 
icelle la Bretagne fut regaigncc, les forces des François quafi toutes accablées, Se beau- 
coup de nations qui fc trouuerent embarquées en la mefme confpiration, contrain- 
tes de fc foub mettre au iou g des Empereurs. Outre ce que la mer fut pu rgee & deliurec 
pour l’aducnir des courfes & volerics des Pirates. Les paroles de l’Authcur font : O vi- 
floria multiiuga & tnultiplicium triumphorum , qua Britannut refiitut e, quagentes Francorum pe- 
nitus excifèe , qua multis pneterea gentibus in comuratione tllius feeleris deprehenfis impofita efi neçef- 
fitai obfequendi. Dentque ad perpétuant quietem maria purgatafunt. Puis il déclaré encor à la 
fin du mefme Panégyrique, que par la mcfmc vidfone il tranfporta grand nombre de 
captifs qui furent pris auec les ennemis en ccftc guerre, lefquels furent difpcrfcz par 
aucunes villes Se pays de Gaule, fignamment du Bcauuoifin , d’Amiens , de Troycs ,.dc 
Langrcs , d’ Autun,& plufieurs autresvilles, pour y cultiuer & labourer les terres qui e- 
ftoient mal peuplées SC en frifehe. PerviStorias tuai (dit-il ) Confiants quicquid infrequens 
~4mbiano & B ellouaco & Tricafiino folo } Lingonicôque refiabat , Barro cultore reuirefeit. Auquel 
lieu l’cftimc qu’il faut lire Barbara pour Barro: D’autant qu’il n’y auoit pas moins des Fran- 
çois & des autres peuples de la Germanie voifins d’iceux entre ces tranfportez-là que de 
Bretons, dcfquels a cfté parlé cy deflfus. 

Cepenedant il fe cognoift par ce que nous venons de reciter, que les elles furent 
lors fi bien rongnccs aux François, qu’ils n’eurent plus le moyen ny les forces de voler Se 
courir les mers comme ils auoient fait auparauanr.Neantmoins toutesfois il fcmbic bien 
que Conftantius accorda aulfi alors quelque paix aux François, quieftoient r citez en 
leurs pays Se à leurs Rois Afcaric Se Ragaife: ponree qu’il eferit en vn autre Panégyrique, 
qu’ils violèrent au temps que Conftantius mourut ,?la paix qu’il leur auoit dônec aupara- 
vant. 
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D 1. o c le t 1 a N délirant mettre à fin la guerre d’Egypte, fît venir Galcrius Ccfâr de 
la Mœfie pour luy donner la conduittc d’icellc: lequel s’en acquitta fi heureufement, 
qu’il vainquit toute l’armec du rebelle Achillas en vne cruelle rencôtre auprès de la vil- 
le de Peluftum ( où a efte depuis Damiette. ) Au moyen dequoy il le contraignit de sen- 
[fermerauee le refie de les complices dedans la ville d’Alexandrie. Et puis fe mita laf- 
jfieger en icelle auec deliberation de n’en partir qu’il ne fufl venu à boutduicu. 

L’a&menie Te rebella contre les Romains: à l’occafion dequoy il L«y eut vne gran- 
de guerre.Ccdrenus. Il fcmble que ce fut à la fufcitacion dcsPerfcs, qui s’en voulurent 
emparer lors qu’ils virent Dioclctian le plus empefehé en la guerre d’Egypte. 

Pi er. iv s tint le lieu d’Euefquc en l’Eglifc d’Alexandrie apres Theonas l’cfpacc de 3* 
[ans.Eufébe. 

Ælivs Spartianus Hiftoriographc , quia eferit la vie de pluficurs Empereurs Ro- 
mainsjviuoit Arfloriffoit fouz l’Empereur Diocletiamauquel mcfmc il dédia lefdites vies. 
[Scs contemporains furent Iulius Capitolinus, Volcatius,Gallicanus , Ælius Lampridius, 
& autres Hifloriographcs qui efcriuoict auffi les vies d’aucuns autresEmpcreurs, lcfqucl-! 
les ils dedierent femblablcmcnt audit Dioclctian. Mais Ælius Spartianus vcfquit enco-| 
re iufqucs au temps de l’Empereur Conftantin. 
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C'onst’ahtivs, & Galiiuvs C^s. Confiils. \ 

Achillas & ceux qui à Ton adueu s’çfloient rebellez en Egypte, furent celle annee 
vaincus & deffai&s par l’Empereur Diocletian,lequel apres auoir pris,deflruit& ruiné la 
[ville d’Alexandrie, qui auoitofé tenir bpn contre luy l’efpace de S. mois rendit au bout 
du neufiefine toute l’Egypte paifible,&en (à première obeiflàncc enuers l'Empire. Eu- 
tropius.Mais Cedrenus tient que cela adu int feulement l’annee enfuyuant. 

I l fe trouue vne ordonnance de Dioclctian dattee du dernier iour de Mars de ce Cô 
fîdat en la ville d’Alexandrie contre lcsManichees, par laquelle il les condamne 2 la mort, 
[déclaré leurs biens confifqucz,& commande que les liures de lepr do&rinc foient bru fi- 
ez. En laquelle ordonnance auffi il fèmble taxer la religion Chreflienne , où il dit : Neque 
eprehendi a noua vêtus religio debet. Maxim* enim crtmmis eji retraSlare qua femel ab antiquis tra- 
itât* définit* fuumfiatum gp curfum tenent *c poJiident.Vnde pertinactam prau* mentis nequif- 

fimorum hominum punirt ingens nobis fludium eji. Hi enim qui nouellas & inauditas feilas deterio- 
nbus rtligionibus opponuntjvt pro arbttrio Juoprimùm excluront qu æ diuinitus cocejfafùnt. Quoniam 
nobis de quibus folertia tua ferenitatinojlr* rettulityManichtosaudiuimuseosnuperrimevelut noua 
& inopinata prodigiam huncmmsdmmde Perfica aduerfaria nobis gente progrejfa vel orta ejfe 3 (y 
multafacinor* tbi committere, populos namque qmetos perturbât*, neenosf cmitatibus maxsma de-, 
triment* tnf erre. 

V a r. a n e s 3-du nom furnommé Scganefà,qui veut dire Roy des Seganicns , à caufc 
qu’ils auoicntefléfubiuguez par fon pere, régna apres le trefpas du RoyNarfcs dcccdéj 
l’annce precedente fur les Perfès 4. mois feulement . Cariceluy eflant mort Narfcs Ton 
ifrcre qui cil fort renommé es hifloires Romaines, luy fùcccda,& régna félon Agathius 7. 
ans, 9. mois. Qui eftcduy qu’on eferit auoir commencé la guerre aux Romains en Arme-! 
nie, voulant poffiblc par iceUcfaire renommer le commencement de fon régné. Qui fut] 
auffi caufc que Dioclctian incontinent apres la prife d’Alexandrie defpefcha Galeriusj 
pour aller defcndxel’Atmente.contre luy. Euttope,Iornandcs, Agathius. 

Av mcfmc temps auffi l’Empereur Maximian apres auoir célébré lafcflcdelaio.au 
nee de fan Empire 2 Ropie aucoConftantius , fit paflér vne nouuclle armee en Afrique] 
[contre les Qmuquagentiens. 
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remiere partie 



N VUM1VS TvSCVS, ET A NNVIVS CoRNELIVS AnV LLIVS, Gonfols. 

G A LE r. i VS pourluiuant la guerre contre les Perfes gaignadeux grandes &: mémo- 
rables victoires fur eux, pcndanc que Maximian traittoit demefmehcur les Quinqua- 
gentians en Afrique. Tellement qu’apres les auoir lourdement battus enla plèine,illes 
contraignit de fc fauucr es môtagnes & autres lieux de difficile acccz, où il le meirent en 
peine de les aller pourfuiure. Lesquels empêchements donnèrent occafionaux Allemas 
de s’cfmouuoir derechef pour venir manger de la Gaule. Ilfe voitvne ordonnance de 
l’Empereur Diocletian contre les mariages illicites, dattec du i.iourdcMay de ce Con- 
fulat en la ville de Damas. 
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Diocletianvs Avg. pour la.ô.fois, & C onst antivs Cæ SAR pour laz 
Confuls. 

Les vidoircs que Galcrius auoit obtenues fur le Roy N arfes, le rendoient tant alleu-! 
ré, qu’il s ’ofa pour la 3 . fois prefenter en bataillee rangée deuant Iuy entre les villes de Car- 
ras 6c de Callinic. Mais pourcc que fes forces eRoient beaucoup moindres dénombré 
que celles defonennemy, la multitude fe trouua celle fois vidorieufe de la témérité & 
indiferetion: car eftant toute l’armcc Romaine défaite 6c mifeen pièces, Galerius relia 
quafifeul pour porter les nouucllesluy-mefmc de là honte à Diocletian , qu’il trouua en 
Syrie, où il luy en fit vn recueil ignominieux . Et puis luy permit de remettre fus vnc 
nouuelle armée, qui fut quafi toute compofèe des nations de la Scythie, fignamment des 
Goths(lefquclslcs Empereurs commencèrent lors d’cmploicràlcurlcruice plus qu’ils 
n’auoient fait au parauantjpour aller recommencer la guerre aux Perles. 

Cependant Conftantius fe trouua non gueres moins empefehé contre les Alemâs, 
lcfquels ayants trouué le Rhin glace en quelque endroit, le paflèrent comme par defifus 
vn pont, 6c entreront fi aiiant dedans la Gaule, que Conftantius n’eut moyen de les em- 
pefeher de venir iulques deuant la ville de Langres: où ils le mirent encor luy-mcfmeen 
routteauee toute fon armée, & le contraignirent l’ayant fort blelTc,fe fauucr dedans la 
ville. Laquelle malheurcé toutesfois luy ramena fon bo hcur,pourcc quelle le fit aduifer 
du defordre que la vidoire auoit mile au capidc fes ennemis. Qui fut caufc de le faire for- 
tir le mefmc iour fur eux,auec ce qu’il s'eftoit rallié de fes gens aucc luy fi à point, qu’il en 
eut tel marché qu’il voulut. Car on eferit qu’il On fit demeurer bien foixante mille fur le 
champ.Et que le refte s’eftant fauué par le bénéfice de la glace dedans vnc ifle du Rhin, y 
fut arrefté par le dégel furuenu repentinement, lequel les contraignit de fe rendre à Ci 
mercy, 6c de luy donner tel nombre de leur crouppe qu’il leur demanda pour cftre capti- 
ucsau fcruicede l’Empirc.Cequifutla fin de celle guerre. Qui acquit vnc gloricufc re- 
nommée à Conftantius. 
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Maximianvs Avg. pour la y. fois, 6c Galerivs Cæsar pourlai. 
Confuls. 

Le defir que Galerius auoit d’effacer ou de réparer la perte qu’il auoit fàittc l’annec 
precedente , le fit fi fàgement conduire la guerre, qu’il fit en fin retomber for lès ennemis 
le malheur duquel il eftoit forty.Car les ayant rencontrez à proposai remporta d’eux vne 
fi mémorable vidoire, qu’elle luy vengea fon "honneur au plus du double: car outre la 
grande boucherie qu’il fit d’eux, il donna la chafiè à leur Roy iulques au plus profond de 
(on Royaume, 6c en ramena les femmes, enfans, fœurs, latrapes 6c fauoriz d’iccluy,auet 

leur 
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leurs trclors, mcfmemcnt ceux qui cftoienc aflemblcz pour entretenir la guerre contre] 
luy : ayant eftendu 52 auance' les limites de l’Empire Romain iufqucsàla grande riuie- 
cc du Tygrc, Ô2 outrepafle celles que l’ancien Oracle defendoit aux Romains. Au moyc 
dcquoyl’eftatde l’Empire Romain, fc vit lors non feulement affeuré pateefte vidbire- 
là, mais aulfi par les autres que les deux Empereurs aucc Conftantius auoient gaigné es 
Gaulcs,cn Afrique Ô2 en la grande Bretagne, 52 contre les nations Germaniques icScy 
tiques. Mcfmemcnt aufli qu’il fe reuint de tant de heurs qu’il auoit endure l’cipace d’en- 
uirôn cinquante ans fouz la mutation d’autant d’Empercurs ou Tyrans: durant le règne 
defquéls les nations de Septentrion &de Germanie s’eftoient approchées fi près delà 
frontière des Romains, qu’ils auoient cfté contraints de les combatre ou les prendre à 
lcurferuicc,employanslcs vns contre les autres. Mais lafagefle 5c vaillance dcsEtnpc- 
rcûrs Dioclctian, ^Maximian, Conftantius, Galcrius, Conftantiil le Grahd 82 d’aucuns 
autres fesfuccdfeurs,les empefehade s’cftendreplus auant, 82 courir l’Occident, com 
me ils firent enuiron cent ans apres. 

A p r. £ s le trcfpas d’Hymencus,Làbdas fut Patriarche de Hicrufalcm tenant le jS.lieuj 
l’clpacc de j.ans.Éufebe. 
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Akicivs FavstVs pourlai.foisConful. 

Là fierté du Roy de Perfe rompue, parle defaftre precedent ,1c fit enuoycr deman- 
der ia paix à l’Empereur Dioclctian,laquellc luy fut accordée, à condition que la Mefo- 
potamie, Aflyrie, Arménie 82 cinq autres prouinces nouuéllcmcnt conquifes par delà le 
Tygre, dcmourcroicnt fouz l’cftatde l’Empire. Et en ce fàifant que les femmes, enfans* 
parens, 82 autres prifonniers du Roy de Perfe deuoient eftre rendus. Lefqucls toùtesfois 
ne furent renuoyez finon apres qu’ils eurent cfté menez en triomphe à Rome, Où l’Em- 
pereur Dioclctian s’en reuint apres que ccftc paix eut cfté bien ratifiée 82 iurec : & y fit 
conftruire les bains qu’on appella de fon ribm,d’vn admirable artifice. Lors l’Empire 
Romain fe vit pacifié de toutes pars non feulement, mais aufli autant ou plus florifiant 
n toutes chofes qu’il fc fuft oneques au parauât veu: comme nous rccucillosd’Eutropc, 
Zonare 82 des Panégyriques. 

Aventin aefcrit que ce fut an mefinç temps que l’Empereur Maximian fit venir 
habiter les Bourguignons entre les riuicres du Nicre & du Rhin. 

A R. N o b i v s Rhetoricicn fameux, 52 qui a compofc Pliures contre les Gentils en fa- 
neur de la religion Chrefticnne,cftoit en ce temps en bruit. 
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Dioclüt ia-nvs pourla7.fois,&M aximianvs pourlatf.Confuls. 


P 1 e r. r e Marty r fut apres Thconas Euefque d'Alexandrie 11. ans: combien qu’Eufe- 


bc met Picrius deuant. 
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Constantivs 52 Ga.lir.ivs Maimïanvs Cjes» tous deux poar la a 
foisConfuls. 

L a profperitc des affaires fit tellement oublier l’Empereur Dioclctian, qu’il ne fe cô- 
tentad’eftre honore 52 falüc à la maniéré que fes predecefTeurs auoient cfté, mais voulut 
ftre adoré comme Dieu. Autheurs precedents. 
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fuui Dorothee, Gorg&Hiùs, les dettiFelisf.Aawôus.Sergras BacÆus^it^is, 
A^tieola, Cafftanos, Albanus, Qajrirtuj Romani», Sebalhen, Pantaieon,V.rKcnt J Mo- 
rïaV.Cofme, DÜrtti'aTri, Mauricc^tc la t<igiow 'ïhfibanKS i Gyru s ,Ican Chrylogofic 5 Cu- 
cùfateS, CirpfcpfrottfS', Hatmridius, Gyriachus, Forrtrtiafus, Achilltus,& infinis autres 
fiin&sMaYtyrS fiirdnt etïcetcmps oecisfbuz Diocleciàn. 
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Postvmivs ‘fiTiAtfvs pouf la i.foisCortful, auCc 1 1 k.v o i 1 l i vs Ni- 

: P °Les A JeuxÊmpercursdeïtomé, auec Tes CefarS triomphèrent dttuironee temps des 
peuplcs y Rois gâtions fit prouinces par eux fubiuguccs,vâiïieu<?s,ôn reduiftes en la fubie-* 
Stion de TÉrapire Romain: fit fut le triomphe accompagflê des femmes fit enfans du Roy 
de Perfc, félon Eufcbe. Mais fi la paix auoit efte long temps auparauât faiûc auec le Roy 
de Perle, ic doute que ce triomphe n’ait efte pluftoft fàid. Car quelle oecafion pourroit 
auoir retarde les Ëmperdursde Te faire, & de rcnuoÿerltfs captifs qui deuoiCïït eftfe ddi- 

ttrez par iceHe paix. ~ ’ 

M e t t f 1 v s Buefcjuc d’EgîpW, s’eftaht monftrc peu ferme eii la per fccueion,fa« de-< 
pofé de fa dignité. Qui fet caufc qu’iîfe fcpara ‘de rEglifc , & fit furnommer fes fe&ucurj 
IMelcticns. Socrates liurc 1. 
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GoMSTdNTivs de GAi.5it.ivs Mâ^imiamvj Césars, tons deux pouf 
btfotifieftn©fci#Gerifuls. . 

E si A N t Narfcs Roy de Perfc deccdé , Mifdatcs fori fils luy fuceeda j fit régna autant 
danneM fie d« moiSqu’auOftfoitfon perc :àfiÿauoir 7. âns,p.mois, comme tefmoigne A- 
gjwkius : 1 cquel femWe eftfe cela y qtioZonafç appelle Adanarfes , quifuc apres chafîc de 
Ion- Roiàtote pour fi» trop grande cruauté^ fit inhumanité : encor qu’il lappelle frere de 
Sapores, qui fut apres luy. Mais Eutropc conforme l’opinion dudit Agathius , appcllant 
Narfcsgrand-perc dudie Sap«ts. 

L e Palais Impérial de la Ville’ de Nk'omedic cftant cafuellement brufié, anima fi fort 
Diocletian (qui pour lors y eftoit)contrc les Chrcftiens,que l’on chafgcôit malignement 
dttfâîâ’’, qtfrffic ptdpofér éé fef«frîhles ôdiéts côtr’dwx : foiuant Icfquels y en eu t 

vn nombre infiny qui furent fit mis àffBort parles Goudcfneurs en toutes les 

prcmnrccs de l’Empire, & leurs Temples defmoliz le propre iour dclafcfte dcPafqucs, 
pefmoin Èùfefjc. Les autres adiOtiftcffit qucdiirant là rftefme pcrfccatkm Marcellin Pa- 
lpe de R ortie fut pris & mené demtfft les bourreaux , qui le contraignirent par fon infir- 
tniré dcfâcrifieraux idoles. Qui fut caufc de faire affemblcf le Concile Sumcfife fouz 
jee Confulaf. Aüqtfct fl rdttfgrfclùtfic étfnifdfla publiquômettt fa feulcc : dont il fut récon- 
cilié àt f’Eglrfc.Tomd i.ddS CàncÜêSt 
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DioeLETiANVs pour la S. fois, &’ MaxîMî Aîff s HîftCVlivs pour la 7. 

A v G ®. Gonfols* a * ^ 

Trebellivs Pollio Hiftoriographc , qui a eferit la vie d’aucuns Empereurs 
Romains depuis les deux Phiiippes infoues à Claudian, fit Flauius V opifeus, qvri a pour- 
fuiuy les furàans iufques à Diotilétian, florilfoient en ce temps. Gombicn que Vopifcus 
femble auoit cftépoftcricur de Pollio. , 
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D 1 oc l et ïan.v s neufiefinc foisj & Maximxanvs pour la 8 . A vec. 

ConfuU. : ; . . .... ' 

; L A pefantcur Bugouucrnement de rEmpirc, fembIa tant molette &: onereufe à l’Em- 
pereur pioclëtianus,qu’aÿaatfiût condescendre Ion compagnon Maximianus a fon opi- 
■rtton,fedcfrnircat volontairement en la prefèntc annee de ceftc charge: & au roefme jour 
(comme te(m Oigne vn ancien Panégy rique) quMs l’auoient acceptée, & la reGgnërent en- 
trelcsmains de$de c nx Ççfars,aprçs jeur auoir fait-faire le departemét des prouïnccs de 
l’Empire : pair lequel celles d’Oricnt, de Grece &c dç l’illyric, efeheurent à Galerius , & 
l’Occident auccl’Afrique à Conftantiüs : lequel toutesfois quitta à Ton compagnon l’A- 
frique & l’Italie > retenant feulement les Efpagnes & Gaules pour foy ; cfquellcs il régna 
paisiblement iufquëslfa mort dciix ans, frois mois, cinq îours : combien que Scxtus Au- 
rèlius nquucllemcrtt remises lumière ditfeulcment vn anfQuant aux Empereurs depo-j 
fez, Diocletianus Fen alla viure a repos en vnc petite ville près de Salone en la Dalmatic, 
& Maximianus; en la Lucanicbivltaiic :.fçlonEutrope, Vi£tor,& Zonare. Au neuficfme 
des Panégyriques efteferit, qucMaximian fc depofa de l’adminittration de l'Empire: 
Nontfnidém Reipübi ntgligentia , aut iabomfuga,aut defidiee cupiditate dttShts : fed confiltj olim ( vt\ 
res efl) inter eos pütciti conjhntia aapittftte fraterna/ie <juem totius vit * fummarûmcjue rerum fociuml 
femperhàbuijjet , malivuiHsfa&tctômHmtéte defexeret. Au tefte Zozimuscn ion liure 2. affer- 
me que ce Gonfolaifuc iuftemcncccht &>n an aprçs le Confulac dcCilo&r de Libo. 
Dot ilfàudroit qu’ildcuftcftrcjcculc d’YH an, ou l’autre auancé d’vn autre. Qui eft pour 
conformer lcpoin&que nbusàuons touchbey deuant. 

Marcellin Pape de Rome ayant recpgneu là faulte , falla luy-mcfmc prefenter 
deuant-Dioclctiari . qui le fit décapiter .( tçfmpin Damafc ) auec quelques Diacres le 16. 
iour d’Auril. Parquoy Marcel natifaudi de Rome, fils d’vn Benoift,fut par les Chreftiés 
de Rome fubftituc en fon lieu le vingtfcptiefme iour de Iuin ; & prelida cinq ans , fix 
mois, vingt & vniour. Mais Eufcbe tant en là Chronique, qu’en fon hifroire tcclcfiafti- 
que,nefàitaucuncmention de luy : &: fubfticue immediatemét Eufcbe apres Marcellin. 
Qui plus eft, tout ce que Damafc &les autres ont eferit de ce Pape, eft tant enueloppé 
de contrarictez, tju’on ne fçait quel iugement donner, Comme quand ils efcriuent qu’a- 
pres la mort de Marcellin, qui fut durant le Confiilat neufiefme de DiocIctian,& huitief- 
me de Maximian , le fiege de l’Eglilc demeura vacquant l’efpace defèptans, fix mois, 
vingtcihq iours : ic puis que Marcel fut cficu, qui prelida cinq ans, fix mois, vingt & vn 
iour,iufques au quatriefinc Côfulat de Maxence & de Maximius : duquel aulfi lont dat- 
tccs les deux Epiftres Décrétales qu’on luy attribue au liure des Conciles : La première 
defqueïlës eferiteaux Antiochienslescxhortcdene fedeftourner aucunement del’au- 
doruêdufouucrain fiege de Rome, fans laquelle vn Concile ncpeulteftrcaffemblé. 
L’autre cfcricc au tyran Maxence, répété qu on ne doit alTembler vn Concile fans lau- 
dorite du fiege Romain : & qu vn Eucfque ayant receu quelque tort ne doit plaider fa 
caulc ailleurs que deuant le Concile légitimé. Dauantage qu’on ne doit ouïr les accufa- 
tions contre les Eucfques. D’autant que telles paroles eftoient mal addrcflccs à vn cruel 
Tyran gentil,& cnncmy mortel des Chreftiens : lequel au rapport des mefmcs authcurs,L 
fit battre & chaflcr hors de Rome ledit Marcel , puis apres demourcr en vnc e'iablc pua- 
tc Sc infè&e,en laquelle il mourut. Dauantage, il fera mal-aifé de monftrer en aucuns Fa- 
ites, le Confulat cy dcfilis nommé; Parquoy les autres Decrets queCratian luy attribue! 
outre les precedents , comme ceux qui défendent de retenir aucunes perfonnes es Mo 
nafteres qui y ayent elle logez par force & contre leur volonté , ains qu’il leur loi t permi 
de retourner auec leurs parents* & de tirer aucun Eucfque deuant Vn luge ciuil en quel-J 
que caufe que ce fottjfcmblentauifi peu croyables. Car il ne femble pas que les tyrans 
& perfecutcurs d’alors eufient fait grand cas de telles ordonnances. 
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I.ocletu» ne fe intentant d auoir ordonné la petfecution contre les Chre- 
fe cnc or Vn cdiâen « Confnlat , parlerai il ^comn.ândo.tde bmflct-tousteh. 
Lsd’csChreftiem. (^ifotcwfçqucplufleùrs.patcrâincedu 

oofer aux Officiers SidJeutenam d'rceluy. i pour en fore félon fon o rdonna nce. Ce qui 
nuroc^on&oriVincdu fchifmcque Donatusde Numidic exeux, vmrh.ru mamccmr 
■lue ceux qui auoient fuccombé en lapcrfecqtion , ne deuoiciu plus eftre receuz au gi- 
ron &dn?a communion de l'ËglHc. Et pourcc qu’il y erftxnC^ncil^ai&inblcpour -ce 
faifl cefte mcfinc année en la ville de Cyrta, 

uoient trebufehé en la perfecutïon, forentrecenï a pémwncè < Domws fe formabU «I- 
lemcntulc ce iugcmenq alléguant quel'Eglifedeuoic 

fcpara de l'vnitè de l’Egtife Catholique , Scconkmençafcs affcmblecs apâttdecetfic qw 
vouluretttcftrcdeibn opinion, c[ui fe dt(bicntcftre;la-^yc8i'iâtiïâ[c-EgHfc,quidieuc^ 
cftrc impolluë de pcchez,&fans macule. Optatus Mileuitam- hu»LContta- Permcnieri,^ 

S.Augultinliu.3.chap.i7.contre;Crefconius. ; , T/ i , 
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Constantivs & Galerivs Avgg. tou^. ideux.poucla:çinquicftno. 

Confuls'. ' ‘ ‘ ‘ \ . c ii 

G a l e r 1 v $ menoiten ce temps guerre aux Sarmatcs , ayant Conitantin qui tut de- 
puis furnommé le Grand auec f©y?fik de Gonftamias’; lequel au ieur-tocbataïUeiCo- 
bâtit corps à corps le chef des Barbares,^ l’atnena vif à Ga>lôius^ml.ww.m4uitaen- 
trcprcndrtf ce combat penfant quil tï’en dcüftefchâppcr.'Cc qu’ayâtdefcouucrt ÇonH 
llan tin, auec lamauuaifc volonté qu’il luy portoit ,fc reeiraJeCrcttcmen^deucrs Ion pWC* 
Zonare, Zozimus. Autres toutesfois eftimcfifque cela f'eAoic fait cydcuant. l : 

Environ ce temps Hddcric foc fait Roy des Gothsaprcs foa.pcreCannaba*. Au- 
quel fucccdcrent quelque temps apres Ariane & Atharic, qmprepederent Gc&cm fri* 

dudit Hildcric. Iornandes. - 7 r " « l * ‘ .V .1 

I v l 1 tIa, Eulalia, Athanafe^aiiccfcs trois fillos,Lucia,Ànifia,Barbc,Agncs,6#uCathp- 
rinc,auccgrand nombre d’autres fàindes fcmmcs/ouffrireni martytccncc temps î daur 
tant que Galcrius fàifoit continuer la perfecutïon contre les Chrcûicns dupays defong- 
bcifTance,qui auoit eftcerdônec par les Empereurs Dioclctian &c Jv^axiinian v Mais! Con- 
ftandus la fit ccflcr es prouincesou il commandoit. ; ' . ' ' 
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Constantivs & G a l e R ï vé A v g v st es , tous deux pour Jafixicûnqfois 

Confuls. . * . . -■ * - ; ^ ' ... 

G a l e r 1 V s Ce voyant d’autac furchargé 4c faix que luy r cn auoit apporte le gouucc- 
nement d’Afrique & d’Italie, parle déport qu’en auoit foie Conftanrius., vou^utïcmbla- 
blcmcnt pourucoir à fon proprcxepos. Accftecaulc ayant retenu feulement la garde de 
rillyric , adopta folennellemcnt le premier iourdeMars fes deux nepueux fris de fos 
fœurs,& les nomma Ccfars : puis à celuy qu’on nommoit C.Maxirmnus, donna en char- 
ge igs prouinccs d’Oricnt j & 3 Ion coufin M. Àurclius Seucrus , 1 Afrique Sc 1 Italie, cik 
lêmble. Defqucllcs routesfois il Ce trouuafruftré bien toft aprespar KÇValcrius Maxcn- 
tius,fils( comme dit vn Panégyrique) putatif .feulement & fuppofe de MaximianusHcr- 
culius, que les cohortes ou bandes dé la garde Impccialceftâns aRome, proclamèrent 
Empereur le vingtcinquicfmc iour de Septembre , apres. qp on eut .entendu que Flauius 
Conftantinus (que la grandeur des faids fît depuis furnojnmer le Grand) qui n’eftoit iffr 
de mere legitime^uoit fupplanté fes frères legithnqs. De forte qu’il tenoit les eftats & di 
gnitez de fon pcrc Confondus, que la more auoit retiré de ce monde le vingtcinquiefme 
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iour de Iuillcc en la grande Bretagne, difte Angleterre, pàr le vouloir des gcnfdarmes & 
alfiftancc que luy auoic fait en ce cas Erotus ou Chrocus Roy des Allcmans , qui l’auoit 
accompagne à fon retour en Angleterre. Au moyc dequoy l’Empire Romain fut deflors 
tenu de trois Auguftes en vn melmc temps. Comme apres Çutrope 6c V i&or , Eufebe en 
Ion hiftoire Ecclcfiaftique, Socrates, &: Sozomcncs, 6c Calfiodorc liurc prcmier,chapitrc 
quatre de l’hiftoirc Tripartitctcfmoignent. Dcfqucls Socrates eft celuy qui tefmoigne 
expreflement au premier liure, chapitre premier, de (on hiftoire Ecclefiaftiquc,quc Con- 
ftancius mourut le. vingtcinquielme iour de Iuillçt, en la première annee de l’Olympiade 
271 . 6c que fon fils Conftancius : (lequel quafi cous les Hiftoriens afferment auoir pris là 
nailfancc en Angleterre. Ce que ic craindrois toutesfois eftre venu de ce qu’on voit ef- 
cric en certains Panégyriques, Que Britanias nobiles fecit oritndo . Lequel moefe doit pluftoft 
rapporter au principe de l’on Empire : pourcc que Iulius Firmicus liure fécond , tefmoi- 
gne qu’il nafquit en la vil le de Tarfc) luy fut incontinent fubroge parles Légions. Mais 
le mefme Panégyrique déclaré formellement que fon pcrc le defigna fon fuccefleur^’ayât 
déclaré Cclardcuant fon treîpas: duquel tiltre il fc contenta iufques à ce que Maximia- 
nu$ cy deuanc Empereur fon oncle d’adoption luy eut donné le tiltre d’Auguftc aucc fa 
fille en mariage, apres qu’il eut repris le gouucrtiement de l’Empire qu’il auoic abandon- 
né. Ce qui (era bon d’entendre par les paroles d’iccluy : Que, in te conf ieras tantus patemi & 
tut auStor Imperij letatus efi,quod petifii. O diuinum tuum Maxtmiane iudicium, qui hune tibi iure 
adoption u nepotem y mdicJlatif ordinefihum,etiamgenerum effe voluifii.Diuijnquam Confiant ij filtum , 
in quemfe prima illius luttent a transfudtt, in tuim oretalefies iUius vultus natura fignamt, qui aîfeSliï 
illius ad deorum concilia tranjlatiaahuc defiderantibus nobis fufficit pro duobus. Puis apres : Cuius 
tanta maturitas efi, vt cum tibi pater Imperium reliquijjet , Càfaris tamen appeüatione contentm êxpe- 
biare maluerit , vt idem te qui iüum declaret *4 ugufium. Siquidem ipfitm Imperium fore pulchrim ludi - 
cabas^Jiid non hereditarium ex fuccefiione coeptjfes,fed virtutibus tuisdebitum à fummo Imper atore 
memmjfes . Neaue enim dubium qutn tibi mature façrumifiud fafiigatm diurne potefiatit adfirueret, 
qutteiamolim fibigenerum etiam antequam pojfes ftonte delegerat. Donc il fcmble que Conftan- 
tin nt pàruint point à l’Empire, ne par violence, ne par auoir fupplanté (es freres. D’autat 
raefmcmentqu’vn autre Panégyrique, qui eft le dixicfmc, déclaré que Conftantin f*c- 
ftant comme miraculcufcmcnttrouucvcrs fon pcrc, lorsqu’il s’embarqua des Gaules la 
dernière fois pour palier en Angleterre, où il mourut bien toft apres*, que (on pere au lié! 
de la more interrogé à qui ilrcfignoit fon Empire, rcfpondit, à Conftantin. A caufc de- 
quoy il adioufte : Sacrum ifiud Palatium non candidatus Imperij, fed defignatus intrafii. Confefl/m- 
quete ipfipatemi lares fuccefforemvtdere legikmum.tfeque enim erat dubium, quin et competeret here- 
dttas,quemprimuth Imperatorifiliumfata tribuijfent . Et puis auparauant : Neque fortuita homi * 
num confenfio , non repentmus aliquisfauoris euentus te principem fecit. Imperium nafeendo meruiftt. 
Ncantmoins toutesfois il dit aufli que, illico vtille terris fuerat exemptas, vniuerfiu m te con- 
fcend.it exercitus, te omnium mentes, ocultque fignarunt:& quanquam tu ad Senior es Principes de fum - 
ma Reipub. quidplaceret fieri retulijfes : preuenerunt tamen fludio,quod illt mox iudicio probauerunt. 
Purpuram fiatim citm primùmcopiamtui fecit erreffus, miÛtesvtiutatipublice, quàmtuis affeSlibus 
fermentes miecerunt laoymanti. Dicerit etiam ardorem Ulum te depofeentis exercitus fugere conatus , e- 
qmtm calcaribus incitaffè. Tint y a cependant qu’il lemble bien que Secrètes a voulu com- 
pter de là le temps de fon régné, qu’il eftime auoir duré trente 6c vn an feulement non 
entiers. Encore qu’Eüfebe, qui viuoit quand Conftantin mourut, afferme conftamment 
en pluficurs lieux, aucc Théodore Lc&cur, qu’il paruint iufques au dixiclme mois ou en- 
uirondu trcntedeuxicfmc. Tellement queSext.Aurelius Viâor efcrit,qu’il fut fait vn 
prouerbe de luy, qui difoit : TracalaX. annos prafiantifiimus j Xll.fequentibus latro ; X. nouifi 
fimis pupillus ob profufionesimmodicaf. EtlautreSextus Aurclius remis nouuellcment en lu- 
mière, .quia vclcu au temps d’içeluy,& de Conftantius fon fils , dit qu’il mourut anno Im- 
pevij tricefimofecundo ,citm tofum orbem tredecim tenuijfet fexaginta natus atque amplius duo. Par- 
quoy ie doute grandement que Socrates, & ceux que nous dirons cy apres quil’enfui- 
ucnc, n’aycnr fraudé Conftantin d’vn an de (on Empire. Ioind qu’il fcft encore notoire- 
ment foruoyéj rapportant fontrefpas à la deuxicfmc annee de l’Qlympiadcdeux cens 
*cpcat>tehi)it, &au Confulatdc Titianus 6c Fclicianus. Quoy que ce (oit, en quelque 
ibrtc qu’on vueillc employer le tcfmoignagé de Socrates , fi Conftantin a commence 
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Première partie 



a rcgner en la première année de ladite Olympiade, il fault qu’il aie celïé tout au plus tard 
en laj.dcl’Olymp. 278. Selon laquelle fupputation lafuitte & collocation des Confu- 
lats qui nous eft donnée parOnunrius: fout lcfqucls il eftime que l’Empire de Conftan- 
tin s’eft pafïe,fcra iufte & véritable} qui autrement eft declaree faulfe & mal difpofec, par 
le tefmoignagcd’Eufebc & des autres autheurs que ndusauons alléguez àuec iccluy .-fé- 
lon lequel ledit Conftantin doit cftre décédé plus tard d’vn an; ou auoir fuccedéà fon pc- 
rc'pluûoft. Ce qui eft aufli l’opinion de Scxtus Aurclius remis en lumière : laquelle fem- 
blablement me fèmble la plus certaine. Parquoy ce que nous auons eferit de la mort de 
Conftantius doit cftre attribué à l’annec precedente, & la guerre que Conftantin mena 
auxFraçois à cefte-cy.Dont on voit comme la fupputation de Scaligcr eft mal aflcurec, 
qui commence le régné dudit Conftantin l’an 308. & le finit en la derrière année de l’O- 
ly mpiade 278. & fon interprétation femblablcment du nom des Qfyraprad<?s en la forte 
qu’il fcperfùade qu’il fe prenoit en ce ficcle-cyî^X^uant à ce que la Chronique d’Eufebc 
rapporte le 310. de noftre Scigneur,aucc le 2. de l’Olimp. 271. l’erreur ne procédé que de 
ccluy par qui ont efté adiouftez les ans de noftre Seigneur à ladiéte Chronique, qui n’y a- 
uoienteftémisparl’autheur. Au temps duquel on n’auoit encor accouftumedemectrcj 
en copte les ans depuis lanatiuitédelcfusChrift. De fai£t aufli i’ay veu quelques Cbro 
niques dudit Eufcbc,cfcritcs à la main, auf quelles il’ y auoit rien de cela. 
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Fla. Constantinvs Avec. & M. Avahivs MaximianvsHia 
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Qjoy que Conftantius eufteydeuantoftroyé paix aux François & à leurs Rois , a 
près les auoir rudement chaftiez,& tranfportc grand nombre d’eux es prouinces de Gau- 
le: fi eft-cetoutcsfois qu’ils ne fcpouuoient fi bien tenir en repos, que quand le coeur leur 
boüilloit de manger de la guerre, ils ne fè mifïcnt à courir & rodey les riuages de la mer O-! 
ceane iufques en Efpagne , félon qu’il fc voit eferit en vne harangue prononcée deuanti 
Conftanrin,en ces termes : Franci prêter cateros truces , quorum vis cumadbeÜa efferuefceret y vlA 
tra ipfum Oceanum *flu Jurons euebla H/Jpaniarum etiam oras armis infejlas babebant. Qui plus 
eft, aufli toft qu’ils curent fçcu Conftantius s’eftre embarqué au dernier voyage qu’il fit 
"t Angleterre, ils violèrent toutoutrément la paix qu’il leur auoit donnée. Ce qui don- 
a matière & occafion à Conftantin fon fils , d’illuftrer le commencement de fon Em- 
pire pas la guerre qu’il entreprit de leur faire en perfonne, apres qu’il eut bien cftably&r 
afleuré fon eftat en la Bretagne. Tellement qu'il mena vne grande armee contr’cuxj qui 
les rencontra {comme i’eftime)-és terres deçà le Rhin, où ils eftoient entrez pluftoft que 
delà. Et les ayantchargez, en fit vn fi cruel carnage , que deux de leurs Rois nommez A- 
fcaric ou Àfàcaric, 8c fon compagnon Gayfo ouRagayfo demeurèrent fès prifonniers* 
Lcfqucls il enuoyaen Italie pôur cftre expofez aux beftes dedans le Théâtre deuant le 
peuple Romain , afin de venger 8C punir par leur fupplice les anciennes fàultcs de leur 
nation, & larcrcnir en crainte, ne l’ayant voulu de tout poinét exterminer, corne il pou- 
ujit : comme nous auôs rccueilly de pluficurs Panégyriques , cfqucls fc voitcfcritpar-cy 
8c par-là : Tu (parlant à Conftantin) iam ab ipfis eorum Regibus aufpicatus es ,JîmuIquei&* pra* 
terita illorum feelera & totiusgentis lubricam fidem timoré vinxijli. Ailleurs : Tuferoctjiimjs Régi* 
bus ^4 feario gr Comité captts tanta laude res beüicas aufpicatus es , vt iam inaudit* magnitudinis ab- ■ 
| fidem teneremus. Puis apres : Jgitur fub armis tuisita concidenmt, vt deleri funditus pojfent, niji di- 
utno injlin&u quo régis omnia, quos ipfe affeceras , filio conficiendos referuaffes. Et en vn autre; 
Qmmodo Rempublicam v'mdicare coepifti?Tgnobilem credo aliquam Barbarorum manum y qu« repenti- 
no & improuifo latrocinio ortus tut aujpicia tentajfetjiffecifti peina temeritatUÎ'Reges Franci * qui per 
.ibfentiam patns tui pacem violauerant , non dubitajli vltimis puninre cruciatibus/ùnil veritusgentis il- 
\ Husodia perpétua inexpiables iras. De là aufli nous cognoifTons que la contrée d’pù ces' 

François eftoient p'aftiz, s’appelloitia deilors France. Or que ccftc vi&oirc là fut gaigncc 
deçà 
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deçà le Rhin, que les François auoicnc parte pour encrer dedans la Gaule, & comme el- 
le leur rompit li bien leurs cornes Si audace, qu’ils n’ofcrent plus de long temps apres le 
palier, fc déclare par ccft autre tefmoignagc: Indeigitur efi Imperator pax ifia quafruimun 
Ne^ue enim in Rheni iamgurgitibtti , fed nominis tui terrore munimur , quamlibet tüe aut arefeat , aut 
rejijlatgelu neuter hoJHs auaebit vti vado. Puis apres: SciuntFranci pojfe tranftre Rhenum , quod 
ad neeem fuam libenter admittasjfed nec viiloriam pojfunt îjperare nec ventant : quid ipfos maneat , ex 
Regumfuorumcruciatibusmetiuntur. ideoque tantum abeji vt amm illius tranftum moliantur f vt 
toempta potejlate dejfierent, &c. Laquelle guerre coucesfbis nous cftimôs s’eftre fàidc l’annce 
precedente, pluftoft que ccfte-cy. 

Lors que Confiantin traittoit de celle façon les François, Maximian ne fe voyant 
encor du tout paruenu où il pretendoit, partit de Rome aucc l’armee qu’il y peutaflem- 
bler, pour aller alfieger Seuerus dedans Rauenne. Mais quand il eut çogneu qu’il nel’cn 
pourroic dcbufquer par forccdl s’aduifa de l’en faire forcir par fraude; luy promettant fur 
là foy de le rendre a (cureté , Si le mettre en polTclfion de Rome: Et puis Payant mis aux 
champs, le fie trahir par fes gens mefmcs,quileluy liurcrent. Au moyen dequoy il le fit 
meccrcàmortenuiron la fin du mois d’Auril. Qui fut caufc que Galcrius partit de la Pâ- 
nonie auec vne autre plus grande armee , tant pour le venir venger, que pour rccouurcr 
ritaltc.Neantmoins toutesfois quand il fe veit bien informé des forces de les ennemis, & 
qu’on pradiquoit aulfi leslienncs, il reprit Icchcmin d’Oricnt, fans le hazarder plus a- 
uanc. Les choies venans ainfi à fou haie à Maximian, le firent entreprendre de donner en- 
cor le faulc à fon fils. Tellement qu’il s’ingéra de vouloir haranguer les gens de guerre d’i- 
ccluy pour ce faid : Icfqucls au contraire f ofFenferent fi aigrement de fon propos , qu’ils 
le contraignirent & de tenir autre langage, Si de f ofter de deuant eux. Parquoy il s’en al- 
la trouuer Dioclctian en la Dalmatie, où il faifoit fon fejour , pour l’induire à reprendre 
l’Empire auec luy. Et l’ayant crouué plus refolu àparacheucr fa vie en Ion iardinage, qu’à 
fe recharger d’vn fardeau d'affaires fi pénibles Si algereufes , il reprit fon chemin és Gau» 
les vers Confiantin, qu’il trouua en la villedeTreues à fon retour du voyage contre les 
François, pour négocier aucc luy contre Maxcntius. Lors Confiantin prit Faufla fille d’i- 
ccluy en mariage, auec le ciltre d’Auguftc,qu’il auoit iufques là mcfprifc: comme il fe voit 
amplement eferit és Panégyriques de ce temps. 

Paphnvtivs Moine Si Eucfque d’Egypte, renommé pour fà faindc vie Si pour fa 
confiance en laperlccution en ce temps. 
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C. Galerivs Avg. pour lafcptiefme fois, Si C. Avrelivs Diocli- 
tianvs I o vi vs pour la dixiefme fois, Confiils. 

Afin (comme il fe voit clcrit en vn Panégyrique prononcé deuant Confiantin ) que 
la felonniedes François fu fi de toutes façons mattee & rompue; Si qu’on leur donnafi 
encor plus de maticre de fcdouloir qu’ils n’en auoienceu dufupplicc de leurs Rois, Co- 
fiantin fit au commencement de cefie annee pafler le Rhin a toute fon armee , qui entra 
(i inopinément dedans le pays des Brudercs, qu’ils n’eurent loifir ny de preuoir la venue, 
nyde l’aller muficr en leurs forefts Si marefis ou autres retraides accouftumees. Au 
moyen dequoy on eut tel marché d’eux qu’on voulut. Caron fit palfcr vn nombre infiny 
d’eux par le trenchât de l’cfpee:le refie fut amené pour efire fait fpcdacle au peuple, Si pa- 
fiure aux belles, finon ceux qui forent trouuez idoines à feruiren guerre, ou en mcfha- 
ge à leurs maifires, apres qu’on eut brufié & rauagé toutes leurs terres Si bourgades , tué 
ou emmené tout leur befiail.Et puis afih de tenir toufiours en crainte les reliques de tou- 
te cefie nation, Confiantin fit encor au retour de ce voyage bafiir Si confiruire vp pont 
d’vn mcrucilleux artifice fur le Rhin à l’endroit de la ville de Cologne , qu’on dtfoit lors 
Agrippine. Ces Brudercs, a ce queles mots du Panégyrique prealleguéfèmblent vouloir 
lignifier, eftoient vn des peuples de la nation Françoilc,ou bien alliez Si de la fadion Si li- 
gue des François. Qui font tels : Vttamen omnibus modts Barbarorum immanitas fragercturjaec 
hojîes fola Regum fuorum fupplicia maererent , etiam immijfa Bruftens vajlationcjtcifti Imperator in - 
utile. Vn partage de S ulpitius Alexander, qui cil en Grégoire de Tours’, nous déclaré 
que les Bruderes n’habitoient pas fort loin du riuage du Rhin Si de la ville de Cologne. 

b b b b iij 
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Cornélius Tacitus les fait voifins des Tcn&ercs, Chamanes, Angriuaricns, Tubantes &: 
AttuariensouCharnaricns. Tous lefqucls peuples femblcnt auoir cjftc compris fouz le 
nom de François au temps duquel nous parlons . 

Maxentivs fit ceftcanneepafler vncarmce en Afrique, fouz la conduite de Ruf- 
fus Volufianusfon Grand Maiftre, contre vn Alcxâdcr,quis’eftoit emparé d’icelle apres 
la mort de Seücrus. Ayant lequel vaincu &: deflfait, amena puis apres l’Afrique à fon Em- 
pire. Zozimus déclaré que ce fut apres la more de Maximian. 

L e Concile d’ Ancyre en la Galatic, fut ccftc année célébré : mais on ne fçaitpar qui, 
ne pour quelle occafion ou ncceflitc. Combien quelcs Canons d’iccluy monftrent que 
certaines pénitences y furent ordonnées pour quelques delids. Et les enchanteurs, dc- 
uins & forciers anathematifez, & d’auantage permiflion aux Diacres concédée de fc ma- 
rier mefmc âpres leur ordination. Liurc des Conciles. 



Du Monde. 4455 De JefusChriJl. 309 R .desPerfes. 8 


De Rome. 


WBSBBÊÊÊ 


( Papes. 1 } Empereurs. . 


1- 


1060 



C e s t e anneefut fans Confuls ordinaires à caufc de la tyranicdcMaxcntius,quiem- 
pcfcha qu’il ne s’en fit cflc&ion au temps accouftumé. Mais pourcc qu’on n’auoit cou-j 
Hume alors decompcer les ans finon par les Confulats, aduint que ceftcdi&c anneefut 
appellcc la première ou fuiuante du Confulat iq. de Dioclctianus, & y. de Galcrius. On 
appclloit au furplus les Confuls ordinaires ceux qui exerçoiet le Confulat dés le premier 
iour de Ianuicr : du nom defqucls le Confulat eftoit aufli nommé. Mais ils fe pouuoient 
de mettre volontairement , & donner permiflion d’en eflire d’autres en leur lieu és autres 
mois de Tannée , qu’on difoit extraordinaires. Lefixicfmc des Panégyriques , parlant de 
la tyrannie de Maxcntius , dit: Mille & fexagmtaannts contrarias ex toto orbe diuitias monjlrum 
illud redemptis ad ciuile latrocinium manibut inpejjerat . ^ 4 d hoc aliéna matrimonia mnocentium ca - 
pitacum bonis pafom donando vfque ad mortem deuotionis objhinxerat, parricidas omnes aut in fidia- 
tqs fibi aut palà aliquid pro libertate conatos, poenis ajfecerat> armis opprejjerat inter hxc vtebatur 

eius vrbis maiejlate quant cceperdt. Totam It allant conduits ad omne facinus fatellitibus oppleuerat. 

E n ces entrefaites, comme Côflantin s'occupent à parachcucr le pont qu’il auoit fait 
commencer fur le Rhin, Maximian apres auoir rcccu de luy quelques côpagnies de gens 
de guerre pour fa condüice : commença de pratiquer & fuborner lccrcttemé t m utçt les 
Légions qu’il voy oit eftre à ladcuotiond iccluy. Et puis s’en alla dclavillcde’Trcucs’èn 
Proucnce, où il mit en cuidence fes conceptions , reprenant pour la troiiiefme fois la di- 
dignité Impériale, & follicitant quant-&. quant par lettres & par promefles toute la gen- 
darmerie des Gaules. Qu; fut caufe de faire partir Conftantin d’auprès du Rhin auec Ion 
armeepour l’aller trouuer : laquelle fit telle diligence, qu’il n’eut loifir qucdefcfâuucr 
de la ville d’Arlcs(où il eftoit) à Marfcille : où il fut pourfuiuy & afliegé fi opiniaftrement, 
qu il fut bien toft contraint de fc rendre à mcrcy & à compofition. Contre laquelle les 
(bldars de Conftantin le mirent à mort , comme il fc voit elcrit au io. Panégyrique ; & enj 
Eutrope & Eufcbe : parquoy Zozimus & Socrates ont mal eferit que Maximian mourut 
en la ville de Tarie de la Cilicic. Car ce fut Maximin Empereur d’Orient. 

I l icmble aufli que ce fut au mcfme temps qug l^plufpart des nations de la baflè Ger- 
manie, comme les Bruteres,ChameSes,Cheruf*£K,Chabions (qui pourroiét eftre ceux 
que Cornélius Tacitus appelle ^ iuiones , auec les Chcrufccs,Vaîigiens,Allemans& Tq/- 
bantcsfcrcflcntanspolTîble du mal que Conftantin auoit cydcuant fait aux Brutercs, 
ou bien irritez pour le pont qu’il auoit fait baftir fur le Rhin, comme à leur ignominie & 
preiudicCjfe mirent tous chacun à part-foy en armes lors qu’ils le veirent allé contre Ma- 
ximian , afin de ioindre leurs forces enfemblc pour les mettre dedans les frontières Ro- 
maines.Mais il fe trouua fi foudainement de retour quad il eut fenty le vent delcur cfmo- 
cion, qu’il s’olâ mettre en hazard de les aller rccognoiftrc luy-mcfme en habit diflimulé, 
auec deux compagnons feulement. Et lesayans veuz difperfcz & non encore iôin&s , fit 
palier le Rhin par bateaux à fon armée, en telle diligéee qu’ils furent tous chargez au de- 
ipourucu - & par ce moyen aifément dcfc;ÿ(ns& mis en route: comme nous voyons ef- 
erit au Pancgy riqué.de Nazarius prononcé deConftantin. 

Marcel Eucfqubde Rome mourut , tefmoin Onufrius, le 14. iour de Ianuicr, en- 
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cor qu’il tienne, que ce fut l’année enfuyuant, & que Eufebius fils d’vn Médecin de Grc 
celuy fut fubrogé xo.iours apres qu’il compte auoir prefidc i. an^.mois^.iours: l’opi 
■ nion duquel (s’il failloit laifïcr celle d’Eufcbc,qui luy donne feulement 7. mois& Maria 
nus Scotus8.)i’aymeroismieuxcnfuiure que de Damafe,qui luy attribue 6 . ans, 1. mois 
j.iours.Tous tiennent, qu’il a finy fa vie par martyre le 4.iour d’O&obre. Encore que plu 
lieurs ayent efcrit,que ç’à cfté fouz l’Empereur Maximin. Ce que Sabellic rcprcnd,pour- 
ce que ccluy-là de ce temps n’a point régné à Rome. Parquoy il eft plus croyable qucç’î 
cfté fouz Maxence.Aurefte le fupplément des Chroniques luy attribue d’auoir inftitu^ 
la fefte de l’inuendon S.Croix,qui auoit cfté trouuee par la mere de Conftantin. Ce qui 
ne luy peut appartenir. 


$ 

1 

• 
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L a z.annee apres le io.Confulat de Diocletianus,& 7. de Galerius , à caufc quelle fut 
comme la precedente fans Confuls ordinaires. 

S a p 0 r. (comme eferit Agathius) Roy de Perle eftoit encor au vetre de fa merc, quad 
fon pcrc Mifdatcs, mourut. De forte qu’il fut comme couronné auant fa natiuité,& auflî 
toft qu’il fut venu au monde déclaré Roy , & le Royaume gouucrné en fon nom iufqucs 
à fa maiorité. Qui plus eft le dernier iour de fa vie fut aulfi le dernier de fon régné, qui du- 
ra 7o.ans.Zonare toutesfois eferit qu’il cftoit fils de Natfcs ayant d’autres frères plus aa- 
gez que luy: l’aifné defqucls, nommé Adanarfes fucceda premièrement au pere, & fut in- 
continent apres demis de la couronne pour fa trop grande inhumanité. Qui fut caufc 
que ledit Sapores fut mis en fon lieu, lequel incontinent apres fit emprifonner fon autre 
frère nommé Ormifda,qui trouuaen fin moyen d’efehapper , & de fe retirer eh la Court 
de Conftantin. Agathius mefine tcfmoigne auffi que fon frere germain Artaxerxes luy 
fucceda apres fa mqrt.Ilfcmblcccpcdanc quec’cft luy dont la grade Chron.dcsIuifs Se- 
der Olam parle, où elle récite que les Perfes eurent vn Roy, qui laiffa f à femme enceinte 
quand il mourut, laquelle accoucha d’vn fils qui fut déclaré Roy le premier iour de fa 
naiiTance,& nommefiaaramdunomdel’eftoillede Mars fouz laquelle il eftoit né. Ni- 
cephorc Callixtc au furplusli.7.chap. xo.de fon hift. Ecclcfiaftique afligne comme nous 
le commencement du régné dudit Sapores, que Michaël Glyca nômé Sarbarus , au teps 
que Galerius Maximinus obtint le gouuernement des prouinces Orientales, & ce à l’an 
310.de noftrc Seigncur,luy baillant fcmblablcmcnt 70.4ns de règne. 
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Galemvs Maximianvs pour la 8.fois Confiai, fans adioint. 

Gale aivs Maximianus eftant furpris d’vne maladie defèfperce, cftima quelle luy 
auoit cfté enuoyee pour auoir cruellement perfecutéles Chreftiens. Qui fut caufc qu’il 
reuoqua fcannulla tous les cdi&s qu’il auoit auparauant faits contre les Chreftiens par 
vn mandement contraire, qui fe voit en Eufcbc. Lequel auffi dcmonftre qu’il fefitau 8. 
Confulat d’iccluy,&io.ans apres la pcrfecution cxcitee par Diocletian . Cequifc rap- 
porte auffi au compte de Sulpitius Seuerus,qui eferit que ce fut 89.4ns deuant le Confu- 
lat de Stillico, lequel nous monftrcrons eftre aduenu l’an 400. Cependant Galerius:aprcs 
auoir gouuerné l’Empire l’eipace de xo.ans & plus, tant fouz tiltre de Cefàr que d’Augu- 
fte, trefpalTacn la mefme anneeau mois de Septembre àl’occafion de la mefine maladie 
qui luy auoit mangé tous les genitoircs. Apres la mort duquel l’Empire Romain fe trou- 
ua occupé de 4. Auguftes, tenant Maximin l’Oricnt:Licinius l’Illyric, fouz laquelle les 
Pannonics,Mœfic,Dace,Thracc,Grcce,Maccdonc &la Dalmatic eftoient comprifcs: 
Maxentius, l’Italie & Afrique: Constantin tout ce qui eftoit outre les Alpes. Eufcbc, So- 
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craies, Eutrope,Zozimus,Zonare.Maximin Empereur d’Oricnt voulant contraindre les 
Arméniens à rcccuoir la religion Paycnnc,leur donna occafion de fc rebeller contre luy. 
Nonobftant qu’il fit au melinc temps vnediâ par lequel il defendoic de plus reccrchcr 
& perfecutcrlcsChrefticns.Niceph.li.7.chap.z8.de l’hift.EcclcL 

S. Antoine en l’aage de 5f.ans,fortitdc fon Hermitage ,où il auoit vefeu feul l’efpaccj 
de zo.ans,& fc vint mônftrcr & accointer d’autres Moines, fe retirant quelques fois aux 
villes, mefmcmcnt en Alexandrie, laquelle il fréquenta fouuent , lors que le tyran Maxi- 
min y exerçoit vne cruelle pcrfecution contre les Chrcftiens: en laquelle Pierre Euefque 
de ladite Ville reccut couronne de martyre, & luy fut fubrogévn nommé Achillesqui 
prefida é.ans.Cepcndant apres la mort dudit Pierre, Antoine le retira en vn autre Her- 
mitage. 

Environ ce temps f eilcua vn grand fchifme entre les Eglifcs d’Afrique, qui fut fuf- 
cité par la mort de Manfurius Euefque de Carthage: pource que Donatus & fes côpliccs 
le voulurét elforcer de luy fubftit.ucr vn qui fut de leur fc&c.Et les Catholiques en efleu- 
rent vn nommé Cecilianus, homme de vertu, qui tenoit la pure doârinc qu’ils eftablirét 
au fiege Epifcopal.Qui futcaufc que les Donariftcscflcurcnt vn Maiorinus contre luy, 
difantqu il n’eftoit capable de gouucrncr l’Eglife, ayant efte de ceux quiauoient expofé 
les liures Chreftiens aux tyrans pour eftrc brûliez. Tellement qu’ils tindrent vn Concile 
de 70. Eucfquesdclcurmonopolc à Carthage , qui le condamnèrent. Et dcllors toute 
l’Eglife d’Afrique fut troublée de fchifmcs & de diuifions iufques à plus decét ans apres. 
Comme tefmoigncnt Optatus Milcuitanus & S. Auguftin,qui déclarent aulfi que ce Cé- 
cile de Carthage fc fit enuiron cent ans deuant la conférence que S. Auguftin eut auec 
les Donatiftcs à Carthage 
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Fl. C on’s t a n t i n v s, &: C.Licinvs Avo. tous deux pour la a. fois Con- 
cis. 

S’e t s a n’t MaxCntius par lés cruautez & tyrannies rendu extrêmement odieux aux 
Romains, fît que le Sénat follicita par lettres Gonftatin,de les delfurerrlequcl à celle oc- 
cafion, iointl’aduorcilTementqü’il auoit des menées que l’autre faifoit contre luy:lailTa 
vne partie de lés légions a la garde du Rhin,& auec le réfte qui pouuoient faire enuiron 
1 j.miUe combatans arriua iufques aux Alpes,où il fut arrefte deuant la ville de Suzc, qui 
fc voulut opiniaftrer contre luy: tellement quelle fut prilé d’allàut.Etpuis rencontra vne 
i armee de fon ennemy auprès de Turin, laquelle il mit honteufement en routte.Àu moien 
1 dequoy luy citant le pafïagc des Monts ouuert, toutes les villes de la Lombardie luy ou- 
vrirent les portes fors celle de Vcronnefcn laquelle s’eftoit mife toute la caualerie de Ma- 
xcntius,aprcs qu’il l’eut en vne z.rcncontrc mife en routte au pays de BiclTe ) l’vne fé fit 
battre obftinémét,auec aulfi malheureufe fin que la preccdéte. Qui fut caufé qu’il n’eut 
plus depuis affaire à perfonne que deuant Rome, où il obtint en fin vi&oire entière du ty- 
ran, lequel en lé peniant fauucr de la bataille tomba dcdansle Tybre.où il trouua la fin de 
favic le iour mefme qu’il auoit pris naiftancc,»c(comme dit le Panégyrique) Septtnarium 
ilium numerum factum & religiofum inchoando violaret. Onuffius eftime que ce fut le i y Se- 
ptembre qui cftoit le dernier iour de la7.annce de fon Empire:pource qu'en fé fauuat de- 
dans la ville de R orne, apres la bataille, tomba tout armé de defifus vn pont dedans le Ty— 
bre, auquel il fut fubmerge. Et par ce moien Conftantinrcccu Si recognu pour légitime 
Empereur des Romains, fie de toute l’Italie.Ce qu'eftâtaduenu en lajii.anncc de noftrc 
Seigqeur, doit eftrc toutesfois rapporté à la 7,anneede l’Empire dudit Conftantin, com- 
me noftrctableferafoy. Socrates U.i.ch.i,Sozomcncs,Eufcj 3 e,Eutropc,Zozirnus. 

/ Commencement 
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Commencement du règne, & 

de l’inftitution des Indi<Stions } 

& du compte des ans 
par icelles. 

Ômmi icnemc fuis aftraint quand i ’ay expliqué l’origine des îndi&ions, 
d’adhcrcr entieremétà ce qu’Onufrius Panuinius en a eferit: aufli ne peux 
i ie nier que ie ne tienne de ïuy que la manière de compter par icelles a cftdj 
premièrement en vfage du temps de l’Empereur Conftantin, tant pourcc 
_ que nous n’auons aucun autheur ancien de marque,qui nous baille cer- 

tain tefmoignage qu’on en ait vfé au parauant,que pour autant que fon opinio eft fondée 
fur l’au&orité de quelques ancics faftes Grecs cfcrics dcuantiooo.ans. Efquclsfouz l’an 
du .C onfulat de Conftantin,m de Licinius, il afferme auoir leu ccs mots. Icv ont 
co m m en c i les Inbictions d e C on st a n t i n. Qui eft aflfcz pour mon- 
ftrer qu’il aefté l’autheurdu nom &dc l’inftitution dcfditcs Indidions. Combien que 
ie ne voudrais pas afleurer, aucc le meftne autheur qu’elles eullcnt prins commencement 
au ay.de Septembre, pour celte feule raifon, qui tel iour Conftancin obtint la dernière 
viéfcoirc contre Maxcntius, par laquelle paix & tranquillité futacquifcà l’Eglifc Chrc- 
fticnne, félon qu’il dit auoir veupar eferit envn ancien Panégyrique d’vn autheur qui 
ne s’eft point nommétnon plus que ie ne voudrais pas accorder à Scaliger qu’elles ayent 
pris là leur origine, pourcc que Conftancin célébra la folemnitédelay. année de fon 
Empire, 6c pour les raifons qu’il en allégué, qui ne fêmblcnt pas plus certaines que celles 
d’Onufrius,mais bien moins véritables, en ce qu’il fe perfuade que Conftâcin commença 
de regner l’an 1 08. 

OvANTà ce que Georgius Cedrcnus Hiftorîen Grec afferme, que les Indi&ions 
commencèrent apres les Olympiades à cftre receuës en vlàgc fouz l’Empereur Thcodo- 
(ê premier, fi le tefmoignage de Bcda eft véritable, qui dit qu’il fut ordonné au Concile 
de N icee qu’on adioufteroit à la datte d’vne chacune lettre& inftrument public qu’ils ex- 
pédieraient, l’an, mois, iour, & Indi&ion :6c fi l’cpiftrc des Conciles d’Arimini &deSe- 
lcucc n’cft aufli faulfement attribuée à Athanafe,oùil dit, que l’Empereur Conftan tius 
fitaffêmblerplufieurs Euefqucs y.ansaprcs la mort de fon pereen la 14. Indidion: il faut 
croire que le compte des Indidions eftoic pratiqué deuant ledit Theodolc Joint que ce- 
la^ peucprouuer par beaucoup d’autres arguments tirez du Code Theodofien &deE- 
piphanius, où quelques Confulats de Valentinian 6c de Valcns font comptez félon les 
Indidions.Eneffèdnous netrouuons temps plus commode pour commencera com- 
pter par Indidions,qu’au Confulat precedent: le commencement duquel tient de l’an- 
nee de Rome 1 o<j .6c du 3. de l’Olympiade 171.6c la fin du 1064. de Rome, 61 4.de ladite 
Olympiade, enfemble aufli de l’an de noftrc Seigneur jiz. 

T o v t 1 s les anciennes hiftoires de l’Eglifc font d’accord auec Eufèbe qui'viuoit auj 
temps de Conftancin, & luy auoit ouy reciter ce qui eft déclaré cyaprcs:àfçauoir que 
quelque temps deuant qu’il combatift Maxence,ilvitdeplein iour vn ligne de la croix 
au ciel,enuironnéde certaines lettres qui portoient qu’en et ligne il vaincrait, qui fut] 
caufe qu’aptes la vi&oire , il quitta là religion Paycnne, &fe dcdiaàla noftrc: fai- 
lànt vn cdid, lequel il fit aufli fbubfcrire par Licinius,par lequel il donnoic ftermiflion à 
vn chacun de tenir telle religion qu’il voudrait, & aux Chreftiens de baftir Temples mo- 
ratoires à leur modc.Or pourcc que .Maximin vit Conftantin & Licinius liguez 6c alliez 
enfemble, ayant Licinius pris en mariage Conftantiafceur de Conftantin ,fe doutant de 
quclquemonopolc contre luy, fit ceffer la pecfecution contre les Chreftiens. 
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CovsTANriNVs & Licinivs Avû. cous deux pour la 3-fois Confuls. 

Lequel Confulaccftpar Zozimus confcrmé cftre le 9.apresceluy auquel Dioclc- 
sia s’cftoit depofé. Auquel auffi le terme des no.ans expira, à la fin defquels les grâds leux 
(eculicrsledcuoienc(àfbndire)lèlon la'couftume ancienne célébrer. Mais Conftantin 
eftanedeuenu Chrcfticn l’cmpefcha,en telle forte qu’ils ne lefurenc oneques plus depuis. 
Cependant fi le compte de Zozimus eftvray,qui dit que ce Confulat fut Je no.apres cc- 
luy de Silo Sc de Libo, auquel les ieux ft c ilicrs auoienc efté la derniere fois célébrez, il 
fau t qu’il y ait du mefcompcc es Confulats d’Onufrius. 

L a telle de Maxentius portée ca Afrique fie que toute celle contrcc*-li le reduifit 
incontinent louz l’obeilîànce de Conftantin : lequel le trouua au melme temps aucc 
fon compagnon Licinius à Milan, où le mariage d’iceluyauec Conftanciafceur deCô 
ftannn fut confommé aucc grandes folcmnitcz &£ magnficences. Auquel liculêmhla- 
blement ils conformèrent l’Edit fait ja par eux cy deuant pour les Chrcfticns par vn nou 
ueau confirmatif, qui le voie au Code dc Thcodofc dattédu mois de Mars de ce Con- 
fulatr&puis tombcrenc d’accord de ioindre leurs forces pour faire la guerre à Muxi- 
minus Empereur d’Orient. Lequel ils cntendoicntlc difpofcr à entreprendre lur Lici- 
nius, eftancja palTé de la Bkhynic en Thrace & en IHyrie . Qui fut caulc de faire par- 
tir en diligence d’Italie Licinius pour aller rencontrer Ton ennemy en l’LIyrie , où il le 
combatif par deux fois, en telle forfe que nonobftant qu’il euft eu du pircà la première, il 
le contraignit de s’en retourner <n Bithynic , où il le pourfuiuic &combacit derechef 
par deux fois, aucc li fauorablc ifTuë,que Maximin ne trouuantplus de refourcecn fon 
malheur, le laiflâ mourir de regret en Tarie ville de la Cilicie, où il s' ’eftoie làuuc au moi» 
de Iuin: apres auoircômande en Orientquatreansfouztiltrede Cclàr,& rroisen qua- 
lité d ? Auguftc:& ayant auant Ion crefpas commande decelTer la perfecuton qu’il auoit 
intentée contre les Chrcfticns. Au moyen dequoy Licinius reduifit toutl’Empirc d O- 
ricntfouzf*main,faifant fonûcgcenlavillctde Nicomcdie, comme auoicntjafaid les 
deux prcdpccfTeurs.Commc nous recueillons d’Euftbe, Eutropc, Aurelius V îâor, Zozi- 
mus, Socrates, Zonarc. 

D’a vue-part les nouuellcsvenucs à Conftantin, que les François contreuenans 
à la paix qu’il leur aüoitcy deuant accordée , auoient mis nombre de leurs gens aux 
champs, qui fàifoicnt monftre de vouloir pâfTcf le Rhin à l’occafion de fon ab!encc;le fi - 
rent partir d’Italie, & s’en retourner cfi extreme diligence Vers la lizieredela balTc Ger- 
manie: où il eftonna tellement l’enncmydcfon retour , qu’il fc retint défaire ce qu’il a- 
uoic entrepris, iulques à ce que Conftantin pour tirer pluscertaine preuue dcl inten- 
tion d’iceluy, euft fait fcmblant de remener Ion armée à mont le Rhin, comme fi ce fuft 
pour l’employer en quelque autre occafion.-laifTant aucuns Capitaines embufquez,qui 
deuoient chargera l’im pour ueu ceux qui s’ingcrcroient de palier: ce qui lu cccda lêlon 
qu'il auoitprcueu. A caufe dequoy il fit en vn inftant par bafteaùx trauerfèr le Rhin 1 
toute fon armée, qui entra dedansle pays des Fraçoi$,& y fit vn fi horrible mclhagc qu’il 
fembloit qu’il deuil demeurer delpeuplé & dclcrt. Car outre le grand mcurcrequ’il y fit v 
il en emmena vn nombre infiny de caprifs,qui furent expolèz aux belles dedâs les Théâ- 
tres, où l’on les vit le prefcnccr d’vn mcrueilleux courage à la mort: comme nous auons 
recucilly d’vn Panégyrique prononcé deuant Conftantin, qui parle de celle defo'ation 
du pays desFrançois en ces mots:Toto Rheni oppleto âlueo minibus terras eorum depopulatus es, 
tantamque dadem vajlitatémque periur « tend intulijlijvt v'tx pojl vttum nomehabitura fit. P11 is a- 
ptes : Tant am captiuorum multitudinem befiiis obiiàt y vtingrati perfidi non minus dotons ex lu- 

dibrio fui quàm ex ipfit morte patiantur: inde eji quod cùmexitum dijferre liceat, per ire fefiinantfeféfj $ 
letaltbui * vulntribus & mortibus offerunt.Ex quoipfo apparet quàm magna fit vicsjfe taprodigos fut. 
Orcombienqu’ilncfbit pas là parlé exprclTément des François, ii ell-ce qu’on peut bip 
aifémenc comprendre par ce qui luit peu de lignes apres, que cela ne s’entend que d’eux . 

quan< 
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quand il dit: ~4ut trucemFrancum ferina fola came dijlentum } qui vitam pro vittus vilitatecontem- 
; vat, quant* malts fit fuperare vel capere , quoi tu Jmperator in ipfo confpeÈlu Barbant paulo antefe- 
fc//?/. -, - , 

L e fchifmc des Eglifes d’Afrique ne prenant fin, les Donatiftcs prefenterent en ce CÔ- 
fulat deux libelles accufatoires au Proconful d’Afrique contre Cccilianus: par lefqucls 
jtls le vouloicnt demôftrcr au©ir cfté illegitimemet cftcu, 6c l’accuferent de beaucoup de 
crimes.Lcfquels envoyez à Conftauffii auec vnc requefte des Donatiftcs, par laquelle. ils 
ieprioicntdclcur donner quelques EucfquesdesGaulcspour iuger ce different , cftant 
le contenu d’icelle tel: R ogamrn te Çonjlantine optime Imperator, qvoniam exgenere iufio es, ch~ 
itu pater inter citeras Imperatores perfecutionem non extrcuit , çÿ* ab koç feelere immunis eji : Gall ia: 
cum in Africa inter nos (g* ctteros Epifçopos contentiones exarferint,vt de Gallia nabis indices dan 
pricipiotjpi^viasé * *«t qu'il cfepjfit Matçmus Euefquc de Cologne, Rheticus -Euefque 
d’Autua.&î Marinus d’ Arles ,pour aller terminer cefte controueric auec Mil tiades Eucf- 
qu o deüomcLcquel prenant cppor aueç.eiix quatre autres Euefques d’Italie examinè- 
rent tous cnrcmble la cau(çdoCecilia9us,en telle forte qu’ils le déclarèrent legimement 
efleu & innocent awlfi des charges à luy iqjpofecf. Duquel iugcmontles Donatiftcs ap- 
pellercntdc rcchcfà Confiant»», duy remsmfttant.queleurs raifons n’auoient pas cfté 
bien prifès ny examinées . A cefte oceafipn Cpaftantin remit ççfte caufè à vn au- 
tre Synode qu’il fit publier jîour l’annee enfuiuant .cn. la ivillq d’Arles es Gaules. S. Au- 
guftinea la iâi*6t i65*de.lçs£piftrc*,Qptat Mitavûtamliu.f . iAduetfùf'Pankenianmn. Ce 
quimonftrcquc Mdtiadcs n’a efté marty rizé fouz Maxençe. Mais en Optatusil faut li- 
re Confiuttino m, eÿ* irc/Wÿ in.ppur Çonfiantmo un. -Et en S. Auguftàn Qonfimt'moui, 
ijàmolî^CoJlpouxhfftMno^ ■ > : ... •> . s ; >• - 

£ n la moftno-annec D iocletian qui aupjt efté çyrdeuant Empereur, mourucaagé de 
73. ans onlavilledefiatwc, où jliaifoit fonfeiour: eonatne tefiuoignont Eufcbo, Eutro- 
pefic Alircl. Vite: qui dédorent oxprefiifcwm que ce iuten la 9. a ai*ce apres qu’il eut 
volontairemenpahiurél’EmpiEC> Etd.ifcnt euflbqu’il fij fir iuy-mcûnc volontairement 
mourir par poifondc>dcfpit dq ço; que Çpnftanftn&LiQiniusrauoicnt repris & menacé 
par lettres, pouree qu’il ne s’eftoic àlcur mandement voulu venir trouuer aux efpoufailles 
de LiciniusjScauoitfauorifc le tyran Maxentius ÔC Maximianus. Deux chofes mémora- 
bles fe peuucnt remarquer de hly,qu'ayant quitté-1’ Empire vqlonuureraentÿil nefut on- 
ques depuis faifi d’enuic de le reprendre. Ec quc n’cftanc plus. Eropercur,fut déifié ou ca- 
nonizé félon la couftume des anciens Empereurs. 

LiciNivsdu commencement- s’entoadoit 6c accordoic fi bien auec Conftancin, 
qu’il eut fafœur Conftantia en mariagnenfaueur dcquoy, ilfut beaucoup dc mcillcurc 
volonréenuersla religion Ghrpftienne, ÿfift fcmblant d’en faire profcffion& publier 
quelquesordonnannanccs en faucur des- Çbrefticnw mais ccftc vpîontéfe trouua bien 
toft aptes ehangee,Eufcbe, Socrates. ( * • b 

V *x Aii ouViwtiusEuefqued’Antiocboprefiday.iins. î 

; . • i ' • ' 
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C, Gjeiomivs RvFfvs, Vpt.vsjAM.vs Sc Anniahv-s, Confiais. 

Av 3 yno de de*. £ up.fquç^dp Gaule çclebré.en la villpd’ Arles (qu’on eftimeauoir efte 
le premier) par ror49nua.Qcc4cÇonftantin,la caufe.de Çccilianns Eucfque de Cartha- 
ge fut pouf la^/fpifiugccauprpfitd’iccluy.Dontles Ponatiftes furent auffi mal contas 
que des-iugemente precedents, fcllcméc <ÿJ’ils importunèrent derechef Conftantin d'en 
prcndtdûiy-mpfijaqlacQgnpilfiinçe.Çc qui leurreuinr à vue plus grande honte 6c confu- 
lion.CarputrccçquVl cpnfermaJcs iugempnts ja donnez contr’eux à Milan, il les con- 
damna encor au bannilTcméc. Autheurs prealleguez:fèlon lcfquels aufti il cft certain que 
cela fc fit du viuant du Pape Miltiades,lcqucl mefme Onufirius déclaré cftre décédé le 10. 
iour de Décembre de ce Confulat,dcquoy quafi tous les autres Hiftoricns conuiennent 
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aucc luy, linon qu’il eftime que ce fut lors que Crifpus Se Conftantius C.C.cftoicnt Cô- 
fuls:& que Sylueftre natifdc Rome luy fut incontinent fubftitué au fiege de l’Eglife Ro- 
mainc.Parquoy il ne fe peut faire que l’clc&ion d’iccluyait cftéfaitte dés le temps que 
Maxcncc dominoit encor à Romerpour cuitcr la cruauté duqucl,il fe retira quelque téps 
au mont Sora£te,puis retourna à Rome, apres que Conftantin eut vaincu le tyran * aucc 
lequel prift fin la perfccution des Eucfques de Rome, qui commencèrent defiors à élire 
alTcùrczdc viureà lcuraife.Carlesprcccdcnts depuis S.Picrrcauoientquafi tous endu- 
ré la mort pour le nom de Icfus Chrifbayans cfté, comme a difeouru Fr v Guicciardin en 
Ion liu.4-non feulement defnuez de toute puiflance temporelle, mais aulfi par vn long 
temps peu, ou quafi point cognuz,ne s’cllant leur nom faiéfc manifefter par autre moyc 
que par les fupplices qu’ils enduroient indifféremment , aucc ceux qui les enfuiuoient. 
D’autant que combien que la multitude infinie des diucrlcs nations & profeffions qui 
elloicnt lors à Rome , cuit fait prendre peu de garde quelqucsfois à leurs progrez Se aua- 
ccmcn s, & qu’aucuns des Empereurs ne les pcrfecutaflcnt linon entant que leurs allions 
publiques fcmbloient ne le pouuoir diflimuler ou palier louz filencc: toutesfois aucuns 
autres, ou par cruauté,ou par l’affc&ion&zele qu’ils porroient à leurs Dieux, cxerçoicnc 
dcrigoureulcs pcrfccutions à l’encontre d’eux, comme autheurs de nouuellcs fupcrfti- 
tions,&deftruâ:cursdclcur religion.Tellemcnt qu’ils continuèrent en cclt cllat(cllans 
cependant renommez grandement pour leur pauurcté volontaire, fàinûcté dévie, Se 
confiance en leurs martyres )iufques au temps dcceSylueftre,fouz lequel l’Empereur 
Conftantin s’eftant conucrti à la foy Chreftienne, mit les Eglifès Chrcfticnncs en tran- 
quillité, Se alTcura les Eucfques des dangers; efquels ils s’eftoient veuz depuis 300. ans, 
leur donnant entière liberté de faire exercice publique de leur religion Se ceremonies. 
Qui fut caufc que la Chreftienté commença à f’efpandrc Se amplifier mcrueilleufêment 
par tout: & par mcfme moyen commença aulfi à diminuer l’ancienne pauurerédcs Ec- 
clcfiaftiques . D'autant que Conftantin ayant édifié à Rome les Eglifes de S.Ican de La- 
tran, S. Pierre du Vatican, de S.Paul, Se de plufieurs autres lieux , il les doüa non feule- 
ment de riches vaiffcaux& ornements, mais encor afinqua l’aduenir elles euflcntde- 
quoy cftre conferuees, entretenues Se renouucllees, aulfi pour l’cntrctcncment de ceux 
qui raifoient le feruicc diuin,lcs enrichit de plufieurs poflèffions Se reuenuz- A l’exemple 
dequoy plufieurs de ceux qui vindrent apres, le perfuadants qu’auecaumofncs Se légats 
il leur feroit aifé d’acquérir le Royaume des çieux, édifièrent Se donnèrent quelques au- 
tres Eglilcs, ou à celles qui eftoientja édifiées donnèrent partie de leurs richcflcs, voire 
mefme, ou par quelque certaine loy,ou par Couftume introduisit à l’exemple du ivieil 
Tellamentjchacund’cuxs’accouftumaà payer àl’Eglifc lesdilmes du frui<ft,& du rcuc- 
nu de fes propres biens. A quoy faire ils furent excitez d’autant plus grande ardeur Se cou- 
rage, qu’ils voy oient au commencement que les gens d’Eglifc, horlmis ce qu’ils Ce refer- 
uoient pour yiure allez frugalement Se modérément, cmploioicnt le furplus de ces biens 
icy en œuurcs pitoyables Se charitables, n’eftant encor entre en leurs coeurs l’orgueil & 
l’ambitiô.Pour reuenir à noftrc Sylueftre, encor qu’il n’ait cfté honoré du martyre, fi cft- 
cc que tous tiennent qu’il a cfté de grande doSlrine, Se de fàinllc vie:& que plufieurs fu- 
rent gaignez à IefusChrift par fon moyen. Mais ic ne trouuc rien certain de ce qu’on a 
eferit de l’cfpacc du temps qu’on dit qu’il a prefidé fur l’Eglife Romaine. Pource que fi le 
Concile de Nicec a cfté célébré fouz le Pape Iules, ainfi que tcfmoigncnt Athanafe en 
fes Apologies, Socrates li.i.ch.ij.Sozomenesli.i.ch./.dc leurs hift.Ecclcf.& Cafliodorc 
en l’hift.Tripartite li.a.cha.i. où ils déclarent expreflemét que ledit Iules ne fè peut trou-j 
ueraudit Concile à caufc delà vicillcfte,& qu’ily enuoya Vitus& Vincentius Preftres' 
de fon Eglife pour tenir fon lieuril ne fe peut faire quelegouuernement de Sylueftre aie 
duré Z3.ans,to.mois,n.iours,fèlon que Damafe a compte aucc Marianus Scotus: ny ixJ 
an,4.iours félon Onufrius, non pas nlefmcs les ij. qu’on voit luy eftre donnez par la! 
Chronique de S.Hierofme Se par Platine Se Luitprand:tants’en faut qu’il foit venu iufi- 
ques au 18.de Zonare.Ioint qu’il fe trouuc en quelques exemplaires d’Eufebe auoir gou- 
ucrnéa.ans tant feulement. 

Ou Monde 
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Constantinv s,& Licinivs A vc c.tous deux pour la 4. fois Coftfiils; 
Qvu qx e alliance qu’il y euft entre Conftantin 6c Licinius, l’vn ne lêpoiluolrj 
point contenter de l’autre, fignamment Conftantin de Te voir exclus du fruiét delà vi- 
(ftôiié qii on. auoit obtenue fur Maximinus. Tellement qu’il entra pouroe-dftlercntcn 
querelle &: en guerre contre Licinius, apres qu’il leut fômméénvain dclüyfâircrai- 
fbn. Et puis mena vnc grande armée en la Pannonie contre luy: oùïllc vainquit 6c mit; 
en routte par deux fois la première auprès de. la ville de C'y baie : mais la féconde fut en 
la Thrace , où Licinius s’eftoit fauué. Oui fut caufc qu’il demand^rpaix, laquelle luy fut 
baillée & o&royee par fintprfccfflon de iafemme Gonftantia., qui cftoit fouj.dcCon- 
ftantih, à condition que là Dalmatic,Macedone,lcs Mœfië$,&: les deux Pannonies (lcf 
qucllcs on comprcnoit lors fouz le nom d’Illyric) demeureraient à Conftantin: l’O- 
rient aueclaThraccàLicinius.Ccqui fut lafindcccfte guerre , laquelle a.cfté appellee 
par EulcbcCybaliquc.Scxtus Aurelius enfon breuiere des Ccfars déclare quelle fe 
feit ri citant la troifîcfme anhee apres lctrcfpas de Maxchce expirée. Parquoy Conftan- 
tin apres l’audifmilcàfih, s’eil rcuint(commc cftime Sigonius) à. Rome, ouil cclobra la 
feftede la dixicfme année de fon Empire, qui expira en ce Confulat le vingt-bui&iefmc 
iourdc Iuillet, &fit les vœux lelon la couftumc ancienne pour la vingtaine. Eulebetef- 
moigne que ce fut la première celebree pour ceftc intention à la mode Chrcftienne , 
(ans làcrifice& immolation delàng; Aucc luyauflurn Panégyrique déclaré que ce fut 
jilamcfmefeftequcConftantinhonorafes deux premiers fils de la dignité Ccfaricnnc, 
(à fçauoir Crifpus qu’il auoit eu d’vnc concubine)^ Côftantin fon aiirié légitimé. La fai- 
sant auffi prendre au ieune Licinius fon népu<;u,qui ne pouuoit auoir lor s plus, de vingt 
mois daagc: auquel temps & iour Scxtus Aurelius tefmoigne que le Soleil çclipfa. Et 
puis enuoya Crifpus en la Gaule pour la gouuerncr 6c défendre contre les aggrcftiôs des 
[nations Germaniques, luy adioignant Maiftrcs 6c Précepteurs pour inftruire là icuneftc 
tant es bonnes lettres qii’en l’art militaire,^ au gôuuerncmcnt d'affaires: entre lefqucls | 
eftoit Laétancc Firmien Orateur eloquenfeMais fi Copftantin n’entra de toute cçftç an- 
née en la Gaule, comme le mefine Sigonius fc perfuade 6c que lesloix 6c ordônances qui 
furent données louz le nom de luy à T renés en la mefmc année & en la fuiuât;ç,lê doiuêcl 
attribuer à Crifpüs qui tenoit lclicu de fon pere en ceftc prouince-là;il faudra fcmblable-[ 
ment eftimer qu’il fit baftir dedans le pays des François delà le Rhin vis à vis de la ville dej 
Cologne au lieu où cft au iourd’huy fituee l’ Abbaie de Tcufih, qu’on appelle en Latin 
Tuitiumy vn fort qui fut nommé D iuitenfe Cafirum , parce que (à mon jugement) les gés 
de guerre qui cftoient rccognues fouz l’appellatiô de Diuitenfes le firent louz fonaducu 
6c en fa prclcnce,cftant ja arriué en fon gôuuerncmcnt des Gaules, deuant le lourde la 
feftede la io.annce de lEmpiredcfon pere:commcilfc voit tefmoigne en l’infcriptiô de 
ceftc fondation, que Rupert Abbc de L Tujtic,qui viuoit en l’an iiio.cn fon liure intitulé, 
j Méditations de incendio Tuitÿ, déclaré auoir efte trouuce 6C tiree de terre au mefme lieu vn 
peu auparauant qu’il en fuit Abbc: laquelle nous rapporterons icy félon que nous l’auôs 
extraitte de fon liure. . . - 

Qf P R.BS» t 3 9Æ 0SS TANTI NO Pio FblICI A VG^Do WïTIS QX 1 Fk.AN-| 



XIS IN EOR.VR.VM TER.aiS C ASTB.VM D I VITEN SIVM SVB PRÆSENTIA 

Principis svi Milites, cvm intertvrnio fecervnt. 

D. N. M. Q^E. 

XX. Vot. 

Carccfte dernierenote déclaré que ce fut au temps qu’on faifoitles vœux pour la 20 . 
année de Conftantin. Parquoy fi les mots de fub prmfentia principis fui , (c doiucnt prendre 
pour Crifpus feulement, 6c non pour fon pere: il s’enfuit qu’il gouuernoit ja les Gaules| 
plus de temps deuant que n’a cftime Sigoriius:&: que fon pere l’y auoifja polfible enuoie 
dés deuant qu’il marchait contte Licinius:!! nous ne voulions pluftoft eftimer que Con- 
stantin fit luy-mefmc baftir en (à prcfence le chafteau duquel nous parlons: & qu’il cclc^j 
bra fcrnblàblement la fefte dé fes Décennales en la mcfme prouincc,& non à Romç:puis 
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qu’il y biffa Crifpus quand il en parcit.Gar ic nç voy pas encor que Sigoniüs aie fuffifam- 
mcnc prouué contre (j exprès rdmoignagcqtnr cchû-cy & ceux que luy-mefme allègue, 
que Conftantin ne mit le pied en la Gaulede toute ccftc annee.Somme que C rifpus aiât 
legouuçrnemcnt des Gau Ies,arrefta (a demeure S t rcfidcnce ordinaire de Ta Court a Ttc- 
ucSjCommc auoient fait les Empereurs precedents* 



Du Monde. 444c 



Olympiade. 3 • 



De le frn Chnfl. 316 } R.ies Perfes. 7 j De Rome. toiy 



JndtClions. 4 | Papes. j | Empereurs, ri 



Sabinvs, & Aradi vs Rviinvs, Confiils, 

Constantin stftoïc cranfpoc té dés la fin de l’année precedente en la Pannonie, 
pour obuicr aux enefeprinfes des Scythes qui y fai foi en t des courfcs. Ec cftanc de retour 
à R omc, pourcc qu* vn'e autre crouppe des mcfmes barbares vint rentrer dedans la Thra- 
ce, il donna charge à vn Ouinius Gallicanus: qui s acquitta fi heureufement de ccftc cô- 
milïion, qu’il obtint comme miraculcufcmcnt vnc glocicufe vi&oire d’eux, apres auoir 
fait veu de fc faire Cbreftien, s’il plaifoit au Dieu auquel il ne croioit point encor, la luy 
faire auoir, à ce qu’a efcric vn certain Tcrentianus,qui ditauifi que par lamcfmc viftoi- 
re il rendit les vaincus tributaires de l’Empire. 

: 
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C e s ï t armée fut, fans Confuts ordinairckMais elle eut bien des cxtraordinaires:en- 
tre lcfquds fut Ouinius Gallicanus, qui exerça le Confulat auec Baffus depuis le 16. 
ipur de Fcuricr. Par les inferiptions auffi de ptutieuri ordonnances de Conftantin Ce voie 
qu’il fut long temps cefte annee en la Pannonie^ 

DoNaï cnnetny de Cecilian Euefque de Carthage,ayant cfté cy deuant condamne 
en toutes les procedures qu il auoitfàictes contre luy, s’opiniaftra tellement en fà mau- 
uaife caufc, qu’au lieu de cognoiftrc fa faute, fe fepara auec (es complices & adhérons de 
a communion de Cecilian & de tous ceux qui s’accordoicnc auec luy, inftituant vnc fc- 
Gte Sc herefie à part, qui futdi&c des Donatiftcsdcfqucls fuyuant fa doftrine, nioient que 
)a vraye Eglife fuft ailleurs qu’en Afrique,& encre ceux de leur fefte & affemblcc:& qu’il 
y cuftaücunsdcrEglifcquelesparfaiftementbienviuans, tels qu’ils fc vantoiene eftrc. 
Concluant par meime moyen , que les vrais Sacrement cftoienc fcqlcmcnt admimftrcz 
en leur Eglifc.S.Auguftin.Op tatus Milcuitanus. ' 7 



Du Monde. 4444 f Delefus CnriJl. 318 | R.des Perfes. 

Olympiade. 174 j lnàt&ions. 6 | Papes. 



9 | De Rome. 1049 
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C. Lie in 1 vs A vg. pourlay.foisConful. 

I l fcmblc que ce flic celte annee que Crifpus Ccfâr obtint vne grande & mémorable 
viftolre fur les François, par vnc dcfconfiturc quM en fie : pourcc qu’ils s’eftoicnc dere- 
chef ingérez de venir pillotcr les marches de fon gouuernemenc,nonobftanc qu’ils eut 
fent efté ja tant de fois battus par Conftantin (on pere.Mais ils s’eftoient fi foudainemet 
remis au deffus, & renforcez tant de mulrirude que de courage, qu’il fcmbloic que la mé- 
moire de leurs calamitez &c dcfconfiturcs leur euft accrcu Sc irrité pluftoft qu’abatu ou 
diminué l’audace.Ce qui en a fait parler Nazarius en telle forte; Quancjuam adgloriam t/è- 
fbamfœCunda malts fuis natiojta raptim adoleuit robujtûjue recreata ejl/ut fortijiimo Cdtfari prient- 
tias ingénus viClorix durent ^cum memoria accepte dodu non infraCla fed afperata pugnaret. D ont 
l’ori peut comprendre, combien celle nation fc laiflbit difficilement vaincre, ne perd an r 
courage de fes perces & infomines.Maisccqucle mcfme aucheur auoicditauparauanc 
ce que nous venons d’allcgucr:// igitur fubarmü tuit ita concidcrwttjut deleri funditm pojjent , 
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nifi diuino régit omnia,QUOs ipfeaffecertu,filio conjîciendos referuajfes . Que la defcon - 

fiture qui fut faitte d’eux éefte fois, fut plus calamiteulc&: frnglqnrc que les preced5ccs: 
Dont elle (emblc auec les précédentes leur auoir fi bien rogné les elles, qu’ils ne s’olèrcnt 
depuis( qui fc IÇâche) hazarder de voler fur la mer ne fur la tcrrc,tant que Côftantin vef- 
quir.Ioint qu‘il mit bon ordre à bien garder Sc défendre les pprts Sc riuages de la mér, Sc 
la frontière du Rhin par fortes garnifons:y laiflant continuellement vn de fes fils, qui eut 
la fuperintendanfce fur icelles, & l’œil fur les rcmuëmcns des nations de delà le Rhin. l’a y 
bien auifi opinion qu’on voulut adoucir les François par quelque gracicufe paix qu’on 
leur accorda,laqucllc les fit tenir en repos. Au moyen dequoy commença 'd’appointer 
quelque nombre de leursgens au feruice des Empereurs, comme gens de fecours& 
allicz.Gar Ammianus Matcellinus déclaré qu’il en eut en la guerre contre Licinius. Par- 
quoy celle paix &ce que Conftantin commença de le feruir d’eux, & les employer \ les 
peut auoir frit tenir en repos, & garder de frire plus parler d’eux fur la mer, comme ils 
auoient fait auparauant (au moins qui le Içaclie) pluftoft que les viétoircs qu’il au oit 
obtenues lur eux. D’autant me finement qu’ils fc font toufiours veuz fouz les fuccefleurs 
en telle réputation qu’ils fe fo nt plus cltudiez de les entretenir en leurs alliances par pen- 
fions Sc appointements, qu’ils n’ont fait aucune autre nation. Et ne fc font iamais peu pafi 
fer d’eux en leurs guerres, & à la defcnlc de leur citât. Ce qui fut polfible caufc de faire per- 
dre bien toit après le règne de Conftantin Sc de les fils,le nom de France Sc des François 
en toute la contrée maritime de la bafle Germanie, iufqiics à la Phrilc& à la Vvcftphalic: 
Sc y receuoir Sc introduire au lieu d’iceluy le nom Sc la faétion des Saxons . D'autant que 
tous les peuples de celte marche-lilc rangèrent Volontiers louz celte communauté- là, 
afin de continuer auec les Saxons le train de la volctic fur la mer, lequel ils ne pouuoient 
ou n’ofoientpas eux leuls entretenir à caufc des alliances Sc appointemens qui eftoient 
entre les autres François Sc les Empereurs. 

Environ cc temps Conftantin (comme tient Niccphore)ou Sylueftrc, Euelque de 
Rome, (au rapport de Beda,Metaphraftes,Platine Sc Polydorc Virgilc)changea les noms 
des iours de là fêpmainc,defquels les Pay cas vfoiçt:à Içauoir du Soleil,de la Lune, Mars, 
Mercure, Iupitcr, V enus Sc Saturne; 
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Constantin vs Avg. pourlay.foisConful,auecLiciNiy s Casak 
Qv s t réconciliation qui le fuit faille entre Licinius Sc ConitantinjLicinius re- 

tenoit toufiours vne rancune de cc qu’il auoitefté chaftrédel’IlIyrie.Etpourcc qu’il ne 
pouuoit faire pis à Conftantin, d’autant qu’il auoit faintement frit profeftion de la relil 
gion Chreftienne,il commença par defpit de luy non feulement de la fuir Sc reietter,mais 
auifi de la pcrfccutcr en ceux qui en faifoient profclfion dés le commencement de la 14. 
annee de Conftantin, comme a eftcoblcruc par Cedrenus:en telle forte toutesfôis qu’il 
ne fit pas tout du pis du premier coup.Car il défendit feulement du commencement aux 
Eucfquesdes’alîcmblcr aucunement cnlcmblc, pour conférer ou délibérer des affrires 
de leurs EgIifes t Qui cftoit afin qu’ils luy appreftaftentpar quelque delbbeïftànce occafio 
|dc les mal traitter.Bien toft apres f excita vn autre plus grand Sc horrible brafier, duquel 
toutes lesEglilcs d’Orient furent horriblement cmbralcçs par I’hcrcfic d’Arrius.Sur la fin 
de la mcfmc année Conftantin s’en reuint des pays d’illyric à Rome, pour citrc à la célé- 
bration des Quinquennales defes filsjoù il luy en nafquill vn autre de fr femme, qui fut 
nommé Conftâns; 
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L'a fefte de la cinquiefmc année des deux ieuncs Cclàrs fut à la fin de la 15. année de 
l’Empire de Côftantlh cclebree pariccluy,à laquelle Crifpus partàt defongouuerncmctj 
des Gaules le vint trouucr. Et en l’honneur d’icelle Nazarius Orateur fameux en ce 
temps prononça fon Panégyrique, auquel il récitai magnifia fort difertemcntlcs viûoid 
res que Gonftantin auoit cy deuant obtenues fur tous les ennemis. Quelques mois auf 
parauant il auoit efté contraint le tranlportcr en Gaule, pourappailèr vnefedition qui 
s'y eftoit efmcuë entre les Légionnaires; Auquel temps il fit la conftruûion qui fe voit 
au Code du ïuftinian dattée du premier iour de Mars de ce Confulat en la ville de Beay-J 
uais. 

A. v mcfme temps Licinius s’efforça de faire plus ample dcmonftration de fon mauuais 
Vouloir entiers la religion Chrçftienne, par autres beaucoup plus rigoureux & cruels e-| 
di&s que les precedens.Car il defendoit par iceux à tous Ghreftiens ac s’alfembler en au- 
cun Temple pour prier & vacqucr au fèruice diuin: 8 c ordonna que tous gens de guer- 
re affiftaflent aux lacrifices la telle nue. Pour laquelle occafion plufieurs furent grande- 
ment tourmentez^: martyrifcz,qui refuferent d’obeyr à fon ordonnance: comme Her- 
mulùs,Stratonicus ) & Therdemus. * 

Ce fut aulïi en la mcfme année qu’Arrius Preftre de l’Eglifc d’Alexandrie commença 
de vomir fon poifon contre la vraye do&rine de l’eternité au fils de Dieu {laquelle il vou- 
lut premièrement diffimulcr en prelencc.de fon Euefque, lequel a elfe pour celle oeca- 
lîon taxé d’imprudécc dcl’auoir par fon importunité contraindra mettre en cuidcncc, 
laquelle il euft polfible retenue en fon cœurfeulement.Eufcb^ffcrates« 
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Flà. Crispvs 8c Constantivvs C æ s a r s tous deux pour la t. fois] 
Confuls. 

V n e armee de Sarmates qui habitoient auprès des Marcts Mceotidcs, ayant pafle 
le Danube fe vint fourrer dedans les prouinces del’IUyrie fouz la conduittc de leur Roy 
Rofimodus.Qui fut caulc de faire partir Conftantin d’Italie auec vne grande pui fiance 
pour aller au dcuanc d’cux:&: les aiant rencontrez en bataille rangée les meit honteulè- 
[ment en routte. De forte que Rofimodus fut contraint le fauucr delà le Danube ou Iftcr, 
où il fe voulue mettre àfàire nouucllc lcucc de gens pour reuenityanger là honte: mais 
Conftantin l’alla preuenir iufqucs flir fon fùmicr,où il le deffit 8 c mit à mort en vne ^ba- 
taillé auec vn nombre infiny de les gcns.Zozimus. 

Cependant Licinius augmentoit touûours là rage contre les Chreftiens.Car il fit 
abatre leurs Eglifes,& fit martyrifer beaucoup de bons Eucfques qu’il fçauoit eftre affe- 
ctionnez enuers Conftantin. 

D’a vt ré-part l’herefie d’ Arriüs fe vint tellement à augmenter, quelle commençai! 
de s’cfpandrc de l’Egypteen Afieroù elle s’acquift grand nombre de fèâatcurs & de-, 
fcnfeurs.Le plus fignalé dcfquclsfi.it Eufebe Euefque de Nicomedie,qui eftoit fon fup- 
porté de Licinius. Qui fut caule qu’ Alexandre Euefque d’Alexandrie afiembla vn Syno- 
de des Ëuefques defa prouince, par lefquels il fit anathematizer l’herefie d’Arrius,& les 
autheurs 8 c fc&ateurs d’iccllc.Pqis en efcriùit lettres fort picquantes audit Eufebe, qui ir-J 
riterent 8 c cnucjiimercnt d’auantage Eufebe. Socrates. 

C o l l v T h e pareillement Preftre d’Alcxandric,mit en auant des opiniôs perucrles 
8 c differentes de celles d’Arriusdcs fe&atcurs duquel furet appeliez Colluthions. Théo 
dorçt li.i.chai^defon hift.Ecclcf 8 c Epiphanius. 
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Parce que Licinius pcrfccucoit à toute outrance les Eglifês Chrefttcnnes en Orient, & 
qu’il auoit pour ccftc querelle fait mourir entre autres vn bon Euefquc d’Amafie nomme 
Bafilc,Gonftantinfcdclibcra deprcndrclcs armes contre luy pour ladefenfede la reli- 
gion: tellement qu’il fit à ccftc fin reftaurer le port de la ville de ThefTaloniquc:adquel il 
fit embarquer incontinent l'on armee de mcr,qui al la de là prendre terre au pbrt d’Athc- 
ncs.Et luy aucc celle de terre qui fai foi t nombre de fix vingt mille hommes de pied,& dix 
mille decheualjCntre lefqucls eftoient beaucoup de grandes compagnies de Goths,.& de 
François aufiij lefqucls y furent menez par Crilpus fouzla conduitce d’vn vaillant Capi- 
taine de leur narion nomme Bonitius(qui futpcrc de Syluanus, duquel nous parlerons 
cy aprcs)attcndit à Theflàlonique fon enncmy:qui aptes auoir fait arrefter fon armee de 
mer en l’Hellcfpont, parta auec celle de terre, qui cftoit beaucoup plus grade que celle de 
Conftantin en Thrace,où il fc campa auprès de la ville d’Adrianopolis. Eufebc a Zozimus, 
EutiïJpc,Zonare. 

Lors pour ce que Crilpus Ccfar cftoit venu artîfter à fon perc en ccftc guerre, Con- 
ftantin fon frère puifnc demeura és Gaules pour les gouucrncr au lieu de luy,lcfquellcs il 
obtint toufiours depuis iufques à fa mort. 

Av mcfmc temps aurti l’hcrcfic d’Arriustroubloit les Eglifcs d’Orient, en telle force 
que tout. y cftoit en defbrdrc Si en confufion,à caufc des difputcs SC riottes qu’elle y ame- 
nait. 
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Acïlivs SeveÜvS, Sc Fl. Ivnivs Acilivs, Confuls. 

Estant toute l’armec de Conftantin a/Temblce,il la voulut faire pafler le flcuuc He- 
ber pour entrer dedans la Thrace à l’endroit où fon ennemy cftoit campé, afin de le 
combatte : qui fè mit en deuoir de l’cmpcfchcr iufques à ce que Conftantin eut trouué 
l’adrcflc de le tromper. Au moicn dequoy leurs armées fecombatircnt en bataille rangée 
le j.de Iuillctdeuant la ville d’Adrianopolis, de fi cruelle façon que Licinius y perdit 30. 
mille de les gens, qui demourerenc mors fur le champ,auec la viâoirc que Coftantin ob- 
tint par la fàueur de Dieu,qui fcmbla vouloir par icelle confermer& auétorifer la certitu- 
de de la religion Chrcftiénc.Pourcc que Licinius en haranguant Ces gens deuant le com- 
bat, les auoit aficurcz que Dieu iugeroit ceftc iournee laqlle des deux religions luy cftoit 
la plus agréable. Parquoy cftac tonte l’armcc de fon ennemy mile en routte,il le pourfiiy- 
uit encor iufques deuant la cité de Byzantiû,où il Ce délibéra de l’aflleger iufques au der- 
nier bout, ayant fiiit approcher fon armeede mer, qui chartà fcmblablcment la Liciniene 
de l’Hellciponr.C^ui fut caufe que Licinius Jairtànt vne partie des reliques de fon armee 
en la ville, le retira auec le refte en A fie pour remettre fus vne nouuellc armee: de laquelle 
il donna la coduittc à vn Martianus, qu’il honora de ceftc dignité afin de fc le rendre plus 
fidclc:8c puis le fit arrefter à la garde du partage de l'Hcllefpont. Eufebc 

La folemnitc des leux Capitolins, lefqucls on celcbroit de 4. en 4. ans, à la maniè- 
re des leux Olympiques, femblc auoir efte abolie à Rome par l’Empereur Conftantin, 
félon' qu’on peut conicdurec du liure a. des hiftoircs de Zozimus: comme il fcmble auf- 
fi celle des leux Olympiques auoir pris fin toft apres, ayant la religion Chrefticrnié 
prcfquc tout changé en la Grece. Combien qu’on n’alaiffé pourtant de compter en- 
cor long temps depuis les ans par Olympiades. Au furplusFl. Conftantius troificfme 
fils de Conftantin , fut par fonpere en ce mefme Confulat déclaré & inftituc Cefârle 
cinquicfmc des Ides d’O&obrc, comme nous recueillons d’Ammianus Marcellinus. 
Combien qu’Eufebc en la vie de Conftantin di&,quc cela fut fait la îo.annee de l’Empi- 
re d’iccluy. 
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Constantin biffant vnc partit de Ton armée au fiege de Byzance, paffa auec le re- 
lie malgré tous Ics cmpeichc mens de (es ennemis en Afic. A eau ic dequoy Licinius fut 
cneot contraint de le venir combatrc auprès de la ville de Lampiaquc, où la meflee fut fi 
horriblefflentcruellc&: Cinglante, que Licinius cftant vaincu ne s’en peut fauucr qo’auec 
laif.partic defon armec(qui cftoit de cent trente mille combacans)en la ville de Nicome^ 
die: d’où il enuoya demander paix à Conftantin par fa femme. Enfaueurdc laquelle elle 
luy fût accordée, à condition qu’il dcmcurcroit priué de tous (es eftats & dignitcz,& qu’il 
iroitiichcuerlercftcdcfcs ioursen la ville de Thcffaloniquc. Ce qui fut la fin de ccfte 
'guerre, apres qu’elle eut (au compte de Ccdrcnusjduré dixhuiéfc mois.Parquoy cftât tout 
l’Empire réduit fouz la main de Conftantin, le defir qu’il luy prift de remettre l’Eglife en 
vnion &: en paix , qui cftoit toute troublée & diuifee pour l’hcrcfie d’Arrius, fit qu’il def- 
pcfcha Ofius Euefque Efpagnol horhme de grande vertu, qui cftoit à fa fuitte,pour aller 
exhorter en fon nom Alexandre Euefque d’Alexandrie & Arrius à fc remettre d’aegord. 
[Et poureeque ce moyen fat de peu de profit,il publia lettres de madement par toutl’Em- 
pircjpar lefquellcs il commadoità tous les Eucfqucsdcs Eglifesdc fe trouuer l’annee cn- 
fuiuanten la ville de Nicec,pour examiner &iugcr par enfcmblc la do&rine d’ Arrius. Au- 
theurs precedents. 

E n la guerre, que Conftantin eut contre Licinius, il vfa du Iècours des François, Corn* 
me Ammiànus Marccllinus tefmoignc:qui y firent vn grad dcuoir.Et fcmblc que deûors 
les François entrèrent au fcruicc des Empereurs, comme gens de iècours & alliez. 

S p i- r. i d 10 n Euefque de Tremithe en Cypre floriffoit en ce temps en granderepu- 
tation de fain&eté, & fe trouua au Concile de Nicec. Qui cft celuy qui prefenta en Ca- 
refme de la chair(n’ayant autre chofe)àvn cftrangcr paffant,| laquelle il luy fit manger, di- 
fant, qu’aux Chrcftiens purs & nets, toutes choies font pures & nettes. Ht ft. Ecclef. Tri- 
part.liu.t.chap.io. 
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L i c 1 n i v s cftant conuaincu de machiner quelques nouuelles pratiques contre 
Conftantin, fut mis à mort contre la fcurcté qu’on luy auoit promiiè la iy. annee de ion 
règne. Et par ce moyen tout l’Empire rcüny fouz la pui (Tance dudfift Conftantin, lequel 
apres auoirfâitvnefcfte dcrcfiouïftàncc,àroccafion de la vi&oirc que Dieu luy auoit 
donnée de ion cnnemy, s’en alla trouuer l’aflcmblce des Eucfqucs en la ville de Nicee, 
où il feiourna tant que le Concile faftachcu&Etau meime temps expira la vingt-ief- 
mc annee de fon Empire: dont il en Célébra la fcfte,fuyuant la couftume des Empereurs. 
A laquelle il fit vn fort magnifique feftin à toute la compagnie des pères, puis les ren- 
uoya en leurs maifons :comme Eufebeenlavicdc Conftantin, Socrates liurepremicr, 
chapitre treize, & Sozomenes en leurs Hiftoires Ecclcfiaftiques tefrooignent. Defquels 
nous rccùeillons,qtie ledit Concile, ne peut auoir gueres plus duré qu’vn an entierîd au- 
tant qu'il fut aftcmblé le zo.iour du mois de May : combien qu’Adodit le iu de Iuin, 
qui fe rcncontroit auec le 29. du mois Docius des Grecs, fouz le Confulat de Paulinus, 
&: de Iulianus.Dont s’enfuit qu’il fut commencé l’an yiy. denoftre Seigneur au commé- 
cemcnt du 107tf.de Rome, en la ri.Indiâion, &puis terminé fur la fin de la 20. annee de 
l’Empire dudit Conftantin. Encor qu’vn ancien volume des Conciles eferit à la main 
aflîgne le commencement d’iceluy àl’Indi&ion j. fi d’auenture il n’y faut lire ij. Quant à 
ccqucNiccphorcefcrit,qu , iladurètroisans, l’hiftoirc du Concile tcfmoignc du con- 
traire, & ne fe trouuc aufli autre autheur approuué qui l’ait eferit. Ioint que Conftantin 
ncl’cuft pas voulu faire publier, où il n’auoit aucun commandement deuant qu’il euft 
vaincu Liciuins . Tout ce qucScaligcr a propofé contre ccfte opinion, pour faire croi- 
re que ce Concile fut achcué l’an trois cens vingt-hui&,nc nous donne occafion de nous] 
en départir. 

Evstathivs Siditcs natif de Pamphilie, cftant dieu Patriarche d’Antioche prefi- 
da 7.ans. 

Au 
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A v mcfme temps Alexandre Eucfque 6 c Patriarche d’Alexandrie mourut , &; luy fût 
fubrogé Athanafius,quiprefida 46. ans, qui futhommcdo&e, vertueux & confiant à 
maintenir la vérité du Concile dcNicce, contre les fàulteurs de rherefie Arriennc. 

Avec eux florifToicht perfonnages de grand renom , Eufcbe diâ Pamphile de Ccfa- 
rec,Iacobus Nizibcnus, Afclcpas GazicnfisjNicolas Eucfque dcMyrc,Ofiùs Eucfquc de 
Cordubc en Efpagne. 

E N ce Confulatfut (comme a cfté dit) afïcmblé le tant fameux Concile general à Ni- 
cec ville de Bithynic,par le commandemét de l’Empereur, l’an 636. apres le régné du gtâd 
Roy Alexandre, qucjnous prenons aucc l’hiftoirc des Machabces au temps que le Roiau- 
me de Syrie fut fondé par Sclcucusj où fe trouucrent 3i8.Euefqucs , des plus excelles qui 
fuflènt en toutes les trois parties du MÔde.Par lefquels l’hercfic fouftenuc par Arrius d’A- 
lexandric,qui nioit la diuinité du fils de Dieu, fut condamnée 6 c reprouuec , 6 c l’opinion 
de la confubftantialité cftablie & approuuee : enfcmblc pluficurs autres Decrets ordon- 
nez pour la police des Eglifcs } comme la diftribution des iurifdiâions Métropolitaines, 
par laquelle les Métropolitains fedeuoient contenter de leurs limites, & ncpouuoient 
rien faire fans l’aduis de ceux de leur iurifdiâion. Et fut aufïï commandé, que tant en A- 
lexandrie qu’en la cité de Rome on gardaft l'ancienne couftume : à fçauoir que l’Eucfquc 
d’Alexandrie ait le foing des Eglifcs d’Egypte, & l’Eucfque de Rome de celles feulement 
qui font à l’entour de Rome. V n autre attribua feulement audit Eucfque de Rome le 3. 
lieu en prééminence 6 c fuperiorité apres les Euefqucs de Hicrufalcm 6 c d’ Antioche en- 
tre les Patriarches. Outre lefquels fut auffi décidé, fuiuant l’aduis du bon Paphnutius, 
que le mariage ne pouuoit eftrc prohibé aux Preftres 6 c gens d’Egliic : comme Eufebe en 
la vie de Conftantin, Ruffinus, Socrates liu. 1. chap.ij.Soxomcnes lnu.ch.zy. de leurs hi- 
ftoircs Ecclcfiaftiqucs tefmoignent. 
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CoRSTAMTiNVS Ave. pour la fcpticfmc fois Conful,auec fon filsCo ks t an- 
tivs Ce s ax. 

C it 1 s » v s fils baftard de Conftantin, promettant quelque bien de foy ,fut à la fugge- 
ftion de fà maraftre iniuftement mis à mort par le commandement de fon pere,en la ville 
de Pola en l’Iftric , ainfi qu'ils s’en rctournoient enfemble en Italie : qui en fît faire autat 
peu apres du ieune Licinius fils de fa foeur.Et puis fen reuint lors que fà mere Hckne fen 
alla vifiter la cité de Hicrufalcm, où elle fit fi bien recercher où noftrc Seigneur lefus 
Chrift auoit cfté crucifié, qu’on trouua la croix 6 c les doux, par lefquels il auoit efté atta- 
ché , enfcmblc la couronne d’efpines qui auoit efté pofêe fur fa tefte. Qui fut caufè que 
Conftatin fit conftruire vn excellent Temple en Hierufàlem. Eufcbe, V i&or, Eucropc, 
Socrates. 

A *. 1 a c 6 c Auric ou Atharic Roy des Gotha moururent , tefmoin Roderic de Tolet- 
te,en la vingticfme année de l’Empereur Côftatin : à l’eftat dcfquels fucceda Giberid,qui 
au commencement de fon régné délirant eftendre fes ailles, fc mit à guerroyer la nation 
des Vvandales fes voifins, de fi cruelle façon qu’il les fit abandonner leur propre pais , 6 c 
fe retirer à refuge vers l’Empereur Conftatin: lequel de pitié leur affigna pourf’habituer 
vn quartier de la Pannonie 3 où ils f accommodèrent en telle forte fouz la conduite dé 
leur Roy Haymar, que les autres appellent Vifmar ou Vifomar, de laraccdcs Haftin- 
gues, qu’ils en furent habitans l’efpace de foixantc ans , fouz le feruicc 6 c obcifTancc des 
Empereurs : comme tefmoigne Iornandes auec ledit Roderic 6 c les autres hiftoiresd’E- 
fpagne : lefquellc$ont mal attribué cela à l’Erc 353. Car vne autre Chronique Vyifigothe 
des plus anciennes déclaré expreflément que ce rut en ccclxiii. auec laquelle ia zo. an- 
née de Conftantin fe rencôtra. Neantmoins toutesfois Procopius 6 c Agàthius affermet 
que les Vvandales abandonnans leur pais pour les fafeheries continuelles que leur fai- 
foient les Goths 6 c Gepidcs ,s’allerent habituer auprès des Paluz Mceotides. Ce qui ne 
fe pcult accorder audire des autres, qu’ilne faille entendre qu’ils fc diuifêrét en pluficurs 
trouppes. Selon laquelle opinion il n’y aura point auffi inconucnient de croire qu’ils furet 
• * cccc iiij 
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fcmblablcmcnt habicans du pays où cil maintcnantla Pologne : comme afferment les hi- 
lloircs Polonoifcs. A caufe dequoy Profper & Paul Diacre font mention de quelques 

V vandales qui furent chafTez cy apres par les LÔbards de la Scaringic,qui eften la partie 
Septentrionale de laGermanic: li ce n’efl qu’il faille plufloflcflimcr que toute la nation 

V vandalique clloit premièrement fortie de' la Pologne ou de la Sarmatic. D’autant que 
Ptolomcc en fes tables colloque là les premiers lièges d’iceux. Ce qui fcmble aulfi cftre 
fopinion de Pline , les paroles duquel on pcultaifé ment comprendre qu’il a voulu c- 
ftablir leurs demeures delà le flcuuc V iflula(quc tous les anciens Géographes ont cftimé 
le borneur 8c diuifeur de la Germanie d’aucc la Sarmatic) iufqucs à la mer Baltique , ou 
fontauiourd’huy litucesla Pruffic,Liuonic,Samogetie,Nonogardie,&: la Pologne. Par- 
quoy quand il diuilc les peuples de la Germanie en cinq nations: de la première defquel- 
lcs il fait chef les Vvandalcs, comprenant fouz iccux les Bourguignons, 8c ceux qu’il ap- 
pelle Varinos, Larinos,& Gutoncsou Gothoncs : eft pource qu’il ne prenoit pas les li- 
mites de la Germanie , où les autres Géographes les ont miles : 8c ne mettoit différence 
entre les Germains & les Scythes & Sarmates proches d’eux. Caries anciens ont appel- 
le les Sarmates, qui à la mode des Nomades alloient viuans &.paflurans çà & là , rocnans 
leurs mcüblcs 8c familles fur chariots/ans farrefter longuement en certain lica.Tellemct 
que le nom de V vandales cil au iugement de plufieurs venu de là ; qui fîgnifîc(commc ils 
difent en la langue des bas Allcmans, qui cftoit fcmblable à.la Scy thique 8c Sarmatiquc) 
errans 8c allans incelfamment de lieu en antre. Tellement que parce feul argument Cor- 
nélius Tacitus a attribué les Venedes à la Germanie pluflofl qu’à la Sarmatie. Dont ils 
concluent que puis qu’on les veit logez fi près des Goths en ce temps, que ce fut apres f*e- 
flrc reculez d’aupres de la mer Baltique & de la Sarmatie , qui confine le V iflula. Ét puis 
ayant remonté pays, fe font venuz ranger auprès de la contrée des Gcpidcs : ainfique 
lofnandcs dit auoir appris de Dexippus hifloricn Grec : où ils furent faits de la part d’O- 
rient limitrophes des Goths, du couchant des Màrcomàns,du Scptctrion des Hërmun- 
dulcs,& du Midy au grand flcuuc Iftcr. Ce qui peult auoir fait dire à Procopius,qu’ils e- 
floicnt de la race 8c nation des Goths. D’autant mefmcment qu’il les voyoit vfer de mef- 
mc langage, couflumes, façons de faire 8c de religion, en fc rcflêmblant auffi de couleur, 
ftaturc & coihpfcxion de corps , fans qu’on les pcufl de gueres difeerner que de nomina- 
tion 8c de diucrficé de communautez fouz lefquellcs ils efloient compris. 

Environ cctcmps furent célébrez plufieurs Conciles pour diuerfes occafions: z.à 
Rome fouz le Pape Sylucflre,à ce qu’on ait, qui confermcrent la fentcnce du Concile de 
Niccc : vn en la ville d’Arles, qui ordonna que nul ne deuoit eflrc admis en l’eflat Eccle- 
(iafliquc,qui fu fl lié des liens de mariage, s’il nepromettoit s’en abflcnir. Vn autre en la 
ville d’Elibcris en Efpagne, duquel Hincmare Archcuefque de Reims a fait mention; 
qui-defendit auffi le mariage aux Preflres, contre le decret du Concile de Niccc: notaob- 
flant que toutes peintures y furent auffi défendues aux Temples des Chrefliens. On ad- 
iouflc auffi qu’il y eut vn Concile de Gangrcnfe en Paphlagonie , qui excommunia 
ceux qui iugent le Preflrc marié non deuoir exercer fon miniflcrc à caufe du mariage; &c 
mcfmecfcccux qui fabflicnncnt de leur miniflcrc. Dauantage ceux qui blafmcnt ledit 
mariage, & delai fient leurs propres enfans ; la femme fon mary pour viurc en continécc, 
laiflanc le mariage : où il fàulc noter que de ce temps- là fouz ombre de chafleto ou virgi- 
nité, l'on commençoie à mcfprifer le mariage, comme il appert par les CanÔs dudit Con- 
cile^ Premier volume des Conciles, 
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Fl. Valerivs Constantinvs ( qui efloit fils d’vn des frères de l’Empereur) 
&Fl. Valerivs Maximvs Basilivs, Confuls. 

A v r e s le trefpas de Licinius les Perles fc rebellèrent , 8c rompirent là paix qu’ils a- 
uoicntauec les Romains,* faifans plufieurs courfes 8c entreprinfes furlesprouinccs de 
l'Empire : 8c ne pcuréc eflrc de long temps apres rembarrez des Koiriain$.Nicephorc liu . 
7 .chap. 47 .derhifl.Ecclcf. * 

Du Mende. 
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Flà. Magnvs Ianvarîvs, & Fabivs Ivstvs, Confuls* 

S o v z lefqucls Faufta femme de Conftantin fut mife à mort , cftant conuaincuë d’a- 
uoir à tort ôc calomnieufcment accufé fon fils Ctifpus.S.Hicrofme. Ce que d’autres rap- 
portent à l’anncc precedente, quidifent qu’Helcnc mere de Conftantin mourut en -la 
mefme année, âyant efté caufe d’induire fon fils à faire mourir fa femme. On tient fcm- 
blablcment que Conftantin apres auoir ordonné des affaires d’Occident & de l’Italie, 
partit de Rome 5c f en rctdürna en Afiej dont il ne partit oncques depuis, pourcc qu’il fe 
mit«cn tcfte de faire fonder 5c conftruirc ync cité , qu*il fe deliberoit de rendre égale en 
grandeur 5c magnificcriteà celle de Rome, pour y eftablir 5c colloquer le fiege de l’Em- 
pire d’Oricnt, qui eftoit aupara'uant en la ville de Nicomedie, ôc la nommer de fon 
nom. 
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Constantin vs Avis, pour la huitiefmc fois, ôc Constàntinvs César 
pourlaqtptiiefme, Confuls. r . 

Constantin fuiuant la deliberation qu’il auoit prife , fit ietter les fondements de 
la cite qu’il projettoit faire conftruirc au lieu où auoit efté anciennement la grande ville 
de Troye . Tellement que les murailles comméçoient ia de paroiftre hors des fondeméts, 
quand vn nouueau aduis lé fit quitter cefte entreprinfë pour la tranfportér en la ville de 
Chalcedone Oui eft en Bithynie: laquelle il euft rendue enl’cftat auquel il fépropo foi t 
d’efleuer la cite qu’il baftifToit en fës conceptions , fi vne vollee d’ Aigles ne luy euft encor 
fait tranfportér fes defTeins furie lieu où eftoit fituee la ville qu’on nommoit Byzantium; 
où il les arrefta en telle forte qu’il ne les en retira oncques depuis, qu’il ri y eut eflcué la ci- 
té à telle grandeur ÔC perfeâion qu'il auoit délibéré : faifant venir grand nôbrc de Goths 
5c déScy thés pour luy aider auec les habitans du pays, à haulfer 5c aduancer fon cruurc: 
comme tefmoignelomandcs. 

Pendant que la ville de Conftantinople fe baftiiïoit , Conftantin fit vn voyage en 
t’Illyriej durât lequel il fit conftruire vn pont de meruciUcux artifice , à l’imiration de ce- 
luy que l’Empereur Trajan y auoit fait au très fois dreflër; qui eftoit à fin de tenir les natios 
de la Scythié en crainte. 

Sa po *. es Roy de Perlé, fàifoit en ce temps perfécuter fort cruellement les Çhrcftïés 
en fon Royaume. De forte qu’il en fit bien mettre à mort iS. mille. Le fcmblablc’faifoit 
auffiTyridatesRoyd’Acmcnieenfonpays. Eufebe,CedreriuS. 

L a vie de S. Anthoinc hermite eftoit en telle reputatio enuers tout le m6de , que l’Em- 
pereur Conftantin luy demandoit fouucnt confcil en fes affaires i ôcrecommanda luy 5c 
toute fâ famille à les prières. 
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y Dvnivs Galiicanvs, ôc L. AvAeliVs Stmmacsvs, Confuls. 
ï ib K aid Roydcs Goths mourut, tefmoin Rodcric de Tolettc , en laquatriefmc an- 
: de fon règne: combien qu’il eftime que ce fut en l’Erc 357. dont il fémblequ’il fàult 
ftoft tire 367. ou 68. Mais tant y-a que fon fuccefleur fut Hcrmariaric , lequel ils diiené 
auoir efté le plus vaillant Prince qu’ils eüfTent iamais eu: d’autant qu’ils fubiuguererit 
fouz luy les plus fieres ôc belliqucufcs nations de la Scythie , nommément les Herulicns 
auec leur Roy Alariç* 
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L a ville de Drapana en Bithynie fut reftaurcc en ce temps par Conftantin , 6c nômec 
Helcnopolisjcn l’honneur de là mcrc Helcne. S.Hierofme. 

M eno^h antes d’Ephcfo, Athanaüus, Anazarbecn, V rfatius Sigidonicn, Valéns 
des Marfiens, Thconas Marmaridcnc, Sccundus de PtoIomaidc,& Maris de Chalcedo- 
ne,Eucfqucs Arricns en bruit en ce temps. Auquel aufli Iuucncus natif d’Efpagnc,Poëtc 
allez célébré, compofa les Euangilcs en carmes Heroiques. S- Hicrofmc. 
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De la fondation de Constantino- 
ple & tranlport de [Empire 
en icelle. 

A vil l-e appellee anciennement Byzantium , depuis le temps qu’elle audit 
eftéprifo par l’Empereur Seuerus, eftoit dcrncurccfi dcfolcc, qu’elle ne fem- 
bloic rien retenir en ce temps de fon ancienne excellence 6c gtandeur. Mais 
eftapt Çonftâtin entré en volonté de fonder 6c baftir vnc ville en fon nom, fut 
par plulicurs occalions incitcà la faire reftaurer, reparer Amplifier, tant 4’edifîccs 6c ba- 
ftimens que d’cftcnduë& de murailles. Ce qui fut fait en forte qu’il fembla offre le pre- 
mier fondateur d'icelle. Qui fut caufe qu’il la voulut deflors eftrc appellee en Latin Cort- 
\jlantinopoltf, qui cft à nous Conftantinople,ou çité de Conftantin : encor qu'il la fift aulfi 
nommer Nouucllc Rome, à caufe qu’il la peupla de plufieurs familles Romaines, & en fit 
comme vn fécond fiçgc de l’Empire Romain : à laquelle rcfpondoient toutes les prouin- 
|ces de l’Orient, 6c pluficurs du Septentrion 6c du Midy.Et pource qu’elle eftoit fortxom- 
modement fituee, les Empereurs Grecs depuis la déclination de l’Empire y firent touf- 
feurs leur refidencc 6ç demeure. On tiet qu’cllcfut parachcuee 6c dediec l’vnziefme iqur 
de May s ain£qu’ont noté Zonarc 6c Michaël Glyca, 6c corne nous recueillons de la fup- 
putacion de Marcellinus Cornes 6c de fainét Hierofmc en ce Confulat, courant le^jr. de 
noftrc Seigneur. Lequel S. Hicrofmc dit aufli cxprcfTémcnt que ce fut en la * y. de l’Em- 
pire dç^Onftantin.Michaël Glyca 6c Cedrenus en la y838.de la création du Monde.Lcf- 
quciid^eicpcuucpt iuftemcnt rapporter à autre année qu’à ceftc-cy. Parquoy i’accor- 
deray moins volontiers à Cedrenus que ccftededication ait efte faite en la troifiefîne In 
di&ioaji& aÇaffîodorc au Gonfolat enfuiuant. Et d’autant que Theuet donc baaucoap 
d’occafios de ne fo faiçe croirc,ic luy accorderay encor plus difHcilcmét qu’il ait veu eferit 
comme il fo vante, à l’cntrcc de la première porte du Temple de fainde Sophie, que Con- 
ftantin commença de fonder &: dreffor celle cité l’an du Monde 4192. delanatiuitédc 
IefusÇhrift 333. de la fondation de Rome io8y. & au premier de l’Olympiade z 78. E flans 
Pacatianus&MoeciiiusConfulsà Rome. Car ie croy qu’il a pluftofttire toutcccom- 
ptc-là de la Chronologie de Funccius que d’ailleurs. Cependant on eftime qu’auec celle 
fondationdcConftantinoplc il fitvnnouueau departement des prouinces de l’Empire 
Romain ; par lequel il le diuifâ non feulement en Oriental 6c Occidental, comme il eftoit 
ia auparauant ; mais aufli l’Occidental en deux parties , qui furent appellecs Italique & 
Galliqoe :fouz chacune defqucllçs il comprit derechef trois. Dioccfcsjafçauoir fouz l’I- 
raliqucl'lealiemcfmc, l'Afrique & Tlllyric : fouz la Gallique la Gaulé, l’Efpagne, &la 
Bretagne. Et fut aufli lors qu’il diftribua l’Italie en 17. prouinces, l’Efpagnc en 7. la Bre- 
tagne en y. la Gaule en 17. qui furent nÔmces la première &C la féconde Lionnoife, autre- 
ment Scnonoifo , la plus grande des Scquanois,les Belgiques première 6c focodc^la Ger- 

; manie 
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manie première S c féconde, la V iconoifc, les Narbonnoifes première 6c féconde , la pre-| 
micre Aquitaniqueàe féconde, les Alpes & la Nouempopulanc. Dauantage comme ill 
diftribttatantl’Orienr que l’dccidenc en deux parties , aufli il inftitua à chacune fon Pa-j 
trice, dignité dont on n v auoir encor ouy parler, qui prccedoit celle des grands Maiftrcs,] \ 
auvccmcnc appeliez Pntfe&iPrttoriù: defqucis il en inftitua femblablemenc quatre, alfi-l 
gnant l’vnà la partie Italique, vn autre à la Galliquc,&:lcs 2 . autres à rillyric& à l’Oriét.! 

Ce foc aufli lors qu’il fiât dieux Sénats Romains, defquels il en laifla l’vn àRorae, 6c cfta- J 
Mit l'autre à Conftancmople. I 

EnvixoN ce temps le païs des Indes inferieures fut conucrty à la religion Chre-j 
ftienne par vn Frumenrius : car iulques à eux nul des Apoftres n’eftoit paruenu.Les Ibe- 
riens aufli, qui fontfonzlc dimat du Pont, furent auec leur Roy,Roinc,nobleflè,& tout! 
le peuple coouerty par la prédication d’vnc femme captiue. Hiftoirc Ecclefiaftique liurel 
dtxtefme. I 

T i> 11 Piniftinrin, laqnrlle prccedoit 

c elle du grand Maift r e.~ J 

Dowatv s de Numidic feftant formalif© contre Cascilian Euefquc de Carthage, 
pour l’occafion cxpofcc cy deflus, Rtifoic en ce temps grandement valoir fon hcrefic,quc 
on a nommée des Donatiftes , qui maintenoit ( comme aucuns ont voulu dire ) le Fils] 

6c le fainft Efprit eftrc moindres que le Pcrc, 6c nioic qu’il y euft Eglifc autre que de ceux ] 
que tenoic le party de Donatus: donnoit à l’homme fon franc-arbitre, &: ne vouloit auoirl 
aucune accointance auec ceux qui auoienctrebufchéduranrla pcrfccution.On tict aufli I 
eftre ifliië des opinions d’iceluy, l’herefie de ceux qu’on nommoit CircumceUiens, Par-I 
mcnianicns,&Petiliens.S. Hicrofmc,Thcodorct,Epipbanius. Combien que S. Augu- 
ftin ne fcmble point attribuer tant d’erreurs aux Donatiftes.Car il déclaré cxpreflcmentl 
en plufleurs de fes eferits , qu’il n’cft point en différend auec eux pour lç Cbcfdel’EglifeJ 
il vculc dire pour Iefus Chrift,ains feulement pour le corps de l’Eglifc. I 
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Ovinivs Pacatianvs, 6c Moecilivs Hilarianvs, Confuls. j 
A a a x i c & Aric Roy des Vvifigoths en ce temps.Iornandes. La Chronique des Vvifi-] 
goth s déclaré que ce fut ccftc année, qui fc rapporte aucc l’Erc ccclxviiii. 6c aucc la i6.f 
année de Conftantin, qu’ils entrèrent auec vne puiflancc effroyable dedas lacontree des! 
Sarraates pour pafler fur les Romains. * j 

Constantin fàifant fes efforts en ce temps d’auancer la religion Chreftienne , fit] 
abbatre plufieurs Temples 6c idoles des Payens , defquels il afCgnoit le reuenu aux Egli-| 
fes Chrcftiéncs, comme Ccdrenus recite. Les autres adiouftec qu’il en fàifoit conucrtir,] 

6c édifier plufieurs autres au nom de Dieu 6c des Saints ; à fin, comme on cftimc,dc plus r 
facilement attirer les Payens à la religion Chreftienne, ou d’y entretenir ceux qui eftoiétl 
franchement conuertiz de l’idolâtrie Payenne. Qui fut aufli vnecaufè pourquoy les E-] 
uefques 6c Pafteürs qui eftoient alors, par crainte de la reuolte,& retour au vomifïcment, ] 
penfèrent beaucoup faire cnconucrtiflant plufieurs ceremonies des Gentils au fêruice] 
de Dieu & des Sain&s : eftimans tout aller bien,pourucu qu’il fe fift à bonne intention, 6ç 
fouzle tiltrc 6c ombre de feruir à Dieu. Tellement que Sabcllic,Fuluius Antiquarius,Po-| 
ly dore Virgile , 6c autres , ont bien ofé confèflcr que le Paganifme ne fit quafi alors que] 
changer de nom : les ceremonies d’iceluy demeurans la plufparc en l'Eglifè Chreftienne] 
fouz le nom de Dieu 6c des Sainâs. ] 

Cependant comme vn certain Philofophe nommé Sofîpater, natif de Syrie , fort] 
renommé en celkcle pour fon érudition 6c éloquence , fuiuant encor la fuperftition] 
Payenne, fuft gradement feandalifé de tant de Temples que Conftantin faifoit deftruireJ 
il s’en vint à luy pour le diuertir de fon propos : mais il né fit autre chofe , finon que l’Em-l 
pcrcur le trouuant homme de mifè 6c prudent, le retint auprès de foy. ] 

L’ e g l 1 s e d’Orienc ayant efté en quelque repos depuis le concile tenu à Nicee, com-J 
rnença derechef de rentrer en trouble &en côbuftion ccftc année pour l’hcrcfic d’Arrius:! 
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laquelle les Arricns reiettoient bien de parolcjmais ils pcrfcucroicnt toufiours au fens d’i- 
celle , prcnans'le mot de eonfubftantialité en autre intelligence qu'il n’aüoit efte propo- 
feau Concile de Niccc. Qui futcaufe qu’Euftathius Patriarche d’Antioche en efcriuit 
vn liure,qui fit rentrer fes aduerfaires en leurs premières frenefics : nonobftant qu’ils fc 
foubmirent tous au iugement d’vn nouueau Synode, qu’ils cônfentitcnt cftrctcnu pour 
cefteffeéfc à Antioche. Mais à fin que les Catholiques ne fuflent les plus foirts/Eulcbe, 
Pamphile cy deuant Euefque de Nicomcdie, qui auoit fcinteraec abiuré la do&rinc Ar- 
riennCjfaduifa de Faire accufer d’adulterc Euftathius par fauxtefmoins, Ce qui fut fi fa- 
cilement crcu par Tes complices, qü’il n’y eut moyen de les empdeher de prononcer fen- 
tcncede condamnation contre luy : par laquelle il cftoit demis & enuovéen exil,augrad 
regret &i murmure des bons Catholiques. Dont toute la ville fut fur ie poin& dc tomber 
en vnc grande fèdition, fi l’Empereur ne l’cuftprcucnüë de fon autorité, qui commanda 
de faire efiecHon d’vn autre Euefque. Parquoy Eufcbc fc voyat paruenu à Tvn des poinâs 
qu’il pretedoit, fc mit encore en telle de drefler vnc mefmcattrappe à Athanafe,qui n ’a- 
uoit encor voulu reccuoir Arrius cnfbnEglifc. A quoyfè vint prefêntetvn moyen fort 
opportun à fbn intention, par la mort dcConftantia fcéur de l’Empereur, qui auoit vn 
Prcftrc Arrien aucc foy, qu’elle recommâda grandement à fon frère, comme pour vn fort 
homme de bien. Ce qui fie que l’Empereur le prit en telle amitié , qu’il le croyoit de tout 
cequ’il luyfaifoit entedre. Qui fut caufcqu’Eufebc l’incita de parler à l’Empereur pour 
Arrius, à qui il difoit qu’Athanafe faifoittort , ne le voulant rcceuoir en la communion 
de fon Eglifc. encore qu’il fuft d’opinion coformc à-la do&rinc qui auoit efté refoluc au 
Concile de Niccc. Sur laquelle remonftrancc Arriusfùt mandé , & ayant fait con&lfion 
de fa foy deuant l’Empereur , en termes ambiguz , & qui ne fembloicnt difeorder de la 
confèffion de Niccc , fut renuoye en fon Diocefc ,pourcftr«rcccu en la communion de 
l’Eg)ifc.Toutcs les hifloires Ecclefiaftiques. 
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j Fla. Valerivs Delmativs, &: M. Avrelivs Xemophilvs, 
Confuls. ’ i 

C e Ddmatius cftoit fils de Hannibalianus frère de l’Empereur Conftantin. Au refte 
durant ce Confulat, les Goths, Sarmatcs,& Allcmans Orientaux cntrerencpar làThra- 
cc dedans les proutyces Romaines , où l’Empereur Conftantin les combatic ôc vainquit 
en quelques batailles : puis fie vn traidé de paix aucc les Goths,fignamment aucc les Oc- 
cidentaux, qu’on appelloit Guitonges & V vifigoths : par lequel Us promirent de fournir 
toufiours quarante mille combatans de leurs gens, toutes les fois que l’Empire en aurait 
affaire contre quelque ennemy : lefquels furent depuis appeliez les Confcdcréz: comme 
faindHierofmc,Eutrope,Orofe,&Iornandcs tefmoignent. Ce que toutesfois vnc an- 
cienne Chronique des Goths non imprimée rapporte à la zff.onnec dudit Conftantin, & 
àl’Erc ccLXViin. OÙ r’eftime qu’il fault lire ccclxviiii. Mais il femble que ceftc confé- 
dération pourroit bien auoir cfté caulc de ce qu’efcric Zozimus , que Conftantin fut le 
premier qui ofta les Légions & garnifons que Diodetian auoit par bonaduis eftablics à 
ia garde des chafteaux & fortereffes fondées par luy fur les limites de l’Empire , fignam- 
ment du coftédel’Ifter, & les mit ailleurs, où elles cftoiapt moins requifcs.Cc qui fut v- 
nc grande ouuerturc à beaucoup de maux qui en vindrent tomber cy apres fur l’Empire. 
Pour laquelle fàultc toutesfois Conftantin pourroit cftre iuftement coulpé, pluftoft que 
pour auoir rcccu les nations eftrangeres à fon fcruicc en fes guerres, & pour les auoir col- 
loquées és terres dcl’Empirc : donnant exemple à fes fucccflcursdc faire le fcmblable,& 
de fè plus fier en la force Se vaillance des cftrangers,quc de leurs gens de guerre domefti- 
quesc d’autant que les Empereurs Diodetian , Maximian, Vautres auparauant eux luy 
au oient jaenfeigné ce chemin. 

Ayant Euftathius Patriarche d’Antioche efté depofe l’annec precedente par vn Sy- 
node d’Eucfqucs Arriens , Eulialius fut Euefque de Cefarce en Cappadocic , fubrogé en 
fon lieu par eux , àcaufc qu’il eftoit de leur farine : mais il mourut incontinent apres. 

Parquoy 
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Parquoy ils luy fubfticucrcnt Eufobe Pamphile Euefque de Ccfaree, qui n’accepta leur 
eflc&iort : dont il en fut grandement eftimé de l’Empereur. Ce qui. le rendit plus auda- 
cieux à pourfuiurc fon cncrcprinfc contre Athanafe, De forte qu’il l’admonefta premiè- 
rement par lettres de rcccuoir Arrius/uiuant l’intention de l’Empereur, 8c à fon refuz en 
fit eferire par l’Empereur mcfmc, auquel il ne voulut non -plus obéir: alléguant qu’vn re- 
tranché de l’Eglifo pour auoir violcles fondemens de lafoy ne deuoit cftre admis és char- 
ges & honneurs del’Eglife. Parquoy Eufobe fo perfuadant que ccfteiuftc defobciffance 
ne pouuoit plaire à l’Empereur , il fufoita aucuns Eucfques de fon party &: de la feéfcc des 
Mcleticnsàvcniraccufor Achanafo deuat l’Empereur d’auoir leue quelques deniers fur 
fon Eglife pour les donner à vn Melctius , qui fo vouloit rebeller en Egypte : 8c cftant A- 
chanafc trouué innocct de ce crime, il le fît encor acculer par autres de reftre oppofé aux 
Edifts de l’Empereur. Dequoy ilfciuftifîa fi nettement, que l’Empereur l'ayant ouy , le 
renuoya, auec lettres honorables^ de recommandation en fon Eglifo, 8c à la honte 8c 
confufiôn de fos ennemis. Cependant ccft Eufobe eftoit lors en grande réputation pour 
fon fçauoir en toutes lettres. Et auec luy eftoient auffi en bruit au mefine temps lacques 
Euefque de Nifibe, Afclepas de ^aze , Nicolas de Myrrc, 8c OEus de Cordubcen Efpa- 
gne, tous Catholiques. 
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Les Gothsfaifoiét en ce temps guerre aux Sarmates leurs voifins nommez Arragaran- 
tes ; lefquels fofontans trop foiblcs pour eux , armeret leurs ferfs ou fubic&s qu’on nom- 
moit Limigantes,pour fo defondre auec eux. Mais quand ils fo veirent les armes au poing 
8c en plus grand nombre que leurs maiftres, ils fo rebellent contr’eux,& les dechauercnt 
de leur pais pour y prendre leur lieu. Qui fut caufo qu’ils les cxpulforent, 8c fo retirèrent 
vers l’Empereur, qui afGgna terres à aucuns d’eux pour f accommoder , 8c retint les au- 
très à fon foruice entre fos gens de guerre : comme tefmoignent faind HieroEne 8c Oro- 
fo. Ammianus Marccllinus monftrcra qu’ils furent Z4>ans apres reftituez en leur paüs par 
l’Empereur Conftantius* 

Maximvs Euefque Hicropolitain fut fait Patriarche deHforu&lem: en laquelle 
charge il prefida ié.ans. $ 

Evphxonivs Preftrc de Ccfarec fut fait Euefque d’Antioche , en faueur dé ce qu’il 
faùorifoitrhcreficd’Arrius j & prefida feulement vn an. 

I l fombloitaux Arriensqu’Athanafo fuftlefoul bouclier delà foy Catholique: lequel 
abbàtu ils fo promettoient toutes chofos faciles. A caufo dequoy ils fefforccrcnt de l’ac- 
cabler de toutes fortes de machines 8c déminés: defquelles quand l’vne auoicfailly ,ils 
recôuroient à d’autres, comme ils firent celle année. Car ne l’ayant peu opprimer par les 
accufàtions precedentes, ils luy en intentèrent d’autres plus atroces, luy imputant d’a- 
uoirfaittuer vn Euefque pour en prendre la main, afin de l’employer à quelques œuu res 
Magiques, 8c d’auoir commis adultéré auec vne femme. Qui fut caufo que Conftantin 
commanda à Dalmatius Cefar qui refidoit à Antioche, de prendre cognoifiânce de cefte 
caufo: 8c puis pource qu’il fappreftoit à marcher contre Calloccr en Cyprc , il la remit au 
iugement d’vn Synode, qu’il commanda cftre affomblé l’annce enfuiuant à Cefarec en 
Paleftinc,où il fit donner affignation à Athanafo de fo trouuer. Hift.Ecclcfiaftiqucs. 
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F la. Valerivs Constantivs, frere de l’Empereur Conftantin, 8c C. 
Rvffivs Ceïonivs Albinvs, Confuls. 

A v temps defquels Conftans dernier fils de l'Empereur Conftantin fut par fon pere 
déclaré Cefar, & defigné heritier de fon Empire, auec fos autres frères. Socrates, Eufobe. 
Lefquels toutesfois déclarent que cela fo fit au temps que Conftantin célébra la feftedé 
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la crentiefmc année de fon Empire s laquelkil fit aucc tant plus de magnificence , qu’elle 
eftoic la première, par laquelle il vouloir honorer la cite nouucllcment fondée par luy. 

Sylvestre Pape de Rome mourut» au rapport d’Onufrius» le dernier iour de ceftc 

année» à feauoirkji Aie Décembre. „ r N r , 

PoviLc i qu’au Concile de Cefiree Athanafc ne fc voulut reprclcntcr » acaulç de 
i’Eoefiuc du lieu qui luy eftokennemy formel, Conftantin ordonna quciacaufcd’ice- 
luy foft remioyee à vn autre Concile, qu’il fit aflcmbkrcn la ville de Tyr ; où fc crouuerct 
beaucoup plus grand nombre d’ Euefques Arriens que de Catholique* : cnuerslefqucls 
Achaoafo dcmonftra fi bien fou innoccee de tous les crimes qu’on luy imputoic, qù’ilfot 
euidemmest cognea que toute celle accufackm luy auoit efté maUcieufctuent Sc de pro- 
pos délibéré intenter par (es ennemis altérer de fa raine. Qui foc caufe de le faire partir 
de ce Concile fins le (peu de l’ailcmblce, pour aller crouuer i’Empcreut à Conftacinople, 
afin de luy foire rapport de la malice de fes aduerfoires. Mais quand les Euefques Arriens 
quiefioknt demeurer à Ty r Je trouuccew: abfcnt , ils l’appetkrent pourrefpondrc de ce 
qu’il ne fieftoit teprcéèaté au Concile de Cefiree, & fins attendre fis dcfonks^c côdam- 
nerent par contumace. ^ 
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Marc fils d’vn Prifeus, comme on dit, citoyen Romain, fut apres Sylueftrc fait Pa-| 
Ipc de Rom#k 17.100: de fanmer : lequel gotracma fon Egjife, félon fainâ Hîerofn^e, 8 
Imoisî ati fqnris Onu frkrs adiottfte 12. iours : & tient qu’il mourut le 7.iour d’Oûobrecr 
pamdffne aTmee: latffant fon fiege vacqnant zo. jours. Combien que Dâmafc luy donne! 
x.ans,< .mois, zi. iour. Les autres eftiroent qu'il a efté le premier oui a donne ce qu’onap 
.pelle le PaBhrm , moi eft vu manteau Archicpifcapal, à F Êucfquc d’Hoftie, àucc le priuilc 
ige de confiera: fEuefqnc de Rome. On dit auffi qu’il fit édifier beaucoup de Templcsj 
îefquds H orna de placeurs dons Scprcfcns. D’auantajjc.qu’il voulut que le Symbole c©4 
po« ati CôcHe dcNiccc (c’eft le Credo invnumVmm) fort chanté à haute voix,8c du Ckr- 
Lrfi & du peuple apres lapredi cation ouledurc de l’Euagilc à la Melle. Son fucccflcur fut 
Iriles, ou lüliasi. du nom , fils d’vn Rufticus citoyen Romain , que faucheur précédera 
tient auoir efte dieu le 28 .iour d’O &obre,8c pr cfida 16.ansj.mois, i6,iours. Combié que 
Socrates lin. r. ch.^. luy en attribué fetrfemet iy. encore que Sozomencs liu.4. chap. 8. 
en compte iy. fi d’auanturc les Tradu&etrrs ou Efcriuaias ri’y ont mis 25. iours pour xy. 
Tant y-a que fttraarvt fvn ficFautrc compte, &lc temps au/fi qu’ils difent qu’il mourut, Jej 
Concile de Ntcec ne peult auoir efte célébré fouzluy , comme ils ont cefmoignc tous? 
deux, aucc Athanafc en fes Apologies, où il afferme cependant qu’ilacûebon CatholH 
que, 8c a maiaBcnuooiïftammét les articles arreftez par lcConcile dcNicce : Se aucc ce- 
îà défendu la caufc fe innocence dudit Athanafc. Socrates 8 c Sozomencs recitent, qu’il 
reprit aîgrcmentparlcttres les Euefques Orienraux, qui auoient iniuftcment condamné 
ÎÀthanafc auCôcttc d’Antiodte : & leur reprocha de hauoiraflcmblé fans luy auoit fign> 
fié.Surquoy on aforgëvne longue Epiftre qui efidcdansleliurcdes ConciIes,qiH cfi 
toute pleine de oommandemens 3c aigres reprehenfions, d auoir aflTemblé des Conciles 
fans fon commandement 3c au&oriré. Et fur ceSozomcriesliu. 3. chap. 8. confcflè que 
les Euefques d’Oricnt forent tantoffenfez dcslettres qu’flleur efcriuit, qu’ils fairemble- 
pcftteekvilM’Anrioche^-^c-d’vn coof e ncemcnt luy firent rc fp o nc c , par laqudlc ils 
ne luy attribuoient tant d’au&oriré qu 



imenaces 

A l’accAii ou d’vncgmndrfamànc quiforuint «Omftantineple, Eufebc Euef- 
que de Nicomedic , qui eftoic le bouclier 3c Capitaine des Arriens, mit en tefte à l’Em- 
Ipereur Conihwtio,qu*Athan«fefcftoM: vanté qu’il empêcherait qu’on ne portafldu blé 
Idc la ville d’Alexandrie à Conftantinople^ommeonauoit accouftumc. Ce qu’il creut fi 
Iqgeremcnt, qu’il commanda qu’Àtlianafe foftenuoyé en exil en Ia vilkdeTrcucs és 
Gaules,où ileompofifiwi Symbolc-dcfby^Au moyen dcqaoy eftanc l’Eglife d’Aicxâdrie 
jpriucc d’vn tel Paftcur, Artius commença de la troubler derechef par fis impietez : dont 
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il fut appelle à Conftantitiople pour en venir rendre compte deuant l'Empereur : où il 
ioiia tourcsfois fi finemet fon pcrfonnagc,à l’aide de fes fauteurs &: complices , que l’Em- 
pereur fut perfuadé qu’il n’eftoit d’opinion diuerfe delafoy du Concile de Nicec.A cau- 
fe dequoy il voulut contraindre Alexandre Eucfquc de Conllatinoplc de lercccuoir en 
la communion de l’Eglifc, qui y contrcdifoit de toute fa puifl'ancc : & n’eull eu moyen de 
C’en exempterai à l’heure qu’Arrius fortit du Palais Impérial, fuiuy d’vne grande trouppe 
de fes applaiidiireurs,pour aller à celte intention au Temple dcConftantinople.vn mal 
de ventre ne l’cult foudainement pris, qui le fit retirer en vn rctraiél , où il perdit fubitc- 
ment la vie d’vnc façon trcs-horriblc & vilaine, luy eltans les n ippes &c entrailles tom- 
bées du ventre auec fon ordure j au grand eftonnement & confufîon de fes complices. 
Socrates liurc premier, chapitre trcntchuit, Thcodorct liure premier , chapitre vingt & 
neuf, Sozomcncs liurc fécond, chapitre vingteinq , Eunapiusadioultc que Conllantin 
fit en la mcfmc année trancher la telle à Solipater le Philofophe, pourcc qu’il empef 
choit par operation magique, que les nauircs qui amenoient des bleds à Conllantinople 
ne peuflent arriucrà port. Toutes lefqucllcs occurrences aduindrent cllant Conllantin 
encor en la50. année de fon Empire. 

L’annee d’apres fut aflemblé vn autre Cocilc en la ville d’Antioche, où ne fc trou 
ucrcnt auflt qu'Euefques Arricns, qui condamnèrent Eullathius Eucfquc de ladiéle vil 
le, pourcc qu'il fuiuoit l’opinion des Catholiques. Thcodorct liure premier, Sozomcncs 
liurc fécond, chapitre dixncuf. Mais SulpitiusScucrus liurc fécond dit, qu’il ycutvn 
autre Synode célébré au mefme temps en Egypte; qui déclara Athanafe innocent. Qui 
fut caulc que Conllantin fît retraiter les iugemeps qui auoient elle donnez à l’cncontnd 
dclcy. 
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A v temps defqucl s l’Empereur Conllantin faifant fes apprclls pouf aller guerroyer 
es Pcrfcs , qui auoient enuahy la Mcfopotamic, fut arrellé d’vnc maladie en la ville de 
Nicodcmie: par laquelle fc fentantcllrearriué à la fin de fes iours, fe fit premièrement 
baptifcr par l’Euefquc de ladiéle ville: puis départit les prouinces de l’Empire entre fes 
trois enfansj allîgnant au fécond nommé Conllantinus toutes les parties Orientales, 
depuis la Propontidc: au premier Conllantinus les Occidentales; qui comprenoicnt 
es Gaules, Efpagne,& l’Angleterre: &: au troilîefine nomme Conllans l’Italie, Afri- 
que, Illyric, Dalmatic, Pannonie, Moëlic, lcNoric, auec toute la Thracc. Ourrcplus 
ordonna que la ville qui auoit elle par luy conflruiélc,fcroit liège de l’Empire Oriental & 
Rome de l’Occidental. Que le Sénat Romain Sc les deux Confuls feroientaulli depar- 
tizenl’vnc &: en l’autre. De forte que dcllors l’vn des Confuls feroitefleu à Conllanti- 
nople, & l’autre à Rome. Sur quoy leLeétcurfcraadmonncltéquc cy apres le premier 
nommé des Confuls fera celuy d'Oricnt, Sc l’autre d’Occident. Cela ellant ainfi pallé,ce 
Prince Catholique rendit fon cfprit à Dieu le 22. iour de May. Auquel on celcbroir ( cô 
me tefmoignc Eulcbc en fa vie) la fellc de la Pcntccollc , laquelle véritablement efeheut 
à tel iour l’an 337. de nollrc Seigneur, félon les rciglcs qui nous ont cité donces, de trou- 
ncr le temps des fcltcs mobiles par les tables de l’Abbé Denis. Ce que toutesfois fc pcult, 
comme nous auons ia cy deuant déclaré , aufli bien rapporter fans inconuenict à la io8y . 
dcRomc, & à la fin de la .4. de l’Olympiade qu a laj. D’autant que le copte de 30. ans, 9. 
mois & vfngtfcpt iours de rcgne,qu’Onutrius adonné à Conllantin, s’y trouuera. Et que 
la dillance qui cil depuis ce Confulat iufqucs au trcfpas de Conflantius, fils Sc fucccfieur 
dudit Conllantin , qui mourut au rapport de Socrates, liurc troiliefmc, en la première 
de l’Olympiade trois cens oélatccinq, fouzle Confulat deFlorcntius 8c dcTaurus, nous 
fait venir à ce poinél : par laquelle auffinous cognoiffons que fon règne nepeultauoir 
duré plus de vingtquatrc ans, cinq mois, trezeiours. Dequoy Théodore Lcélcurf’clloit 
aduifé. Au relie pource que Conllatin le icunc fellima intcrclTé au partage ordonné par 
l'on perc, il en voulut quereller contre fes frères, fignamment contre Conllans $ auquel il 
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redemanda l’Italie 6ç l’Afrique , alléguant que fon droid d’aifhcffc luy adiugeoit quelque 
prerogatiue par dclfus les autres. Mais Conftans refpondit, qu’il deliberoit le tenir à l’or- 
donnance delà derniere volonté de fon pere. De là vint lafource 6c motif de la guerre 
ciuile qui fut cy apres entr’eux. 

S a p o r e s Roy de Perfe , eftimant que la mort de Conftantin luy prefentoit grand 
moyen 6c opportunité de bien foire fes affaires, affaillit de plus belle que deuanc Ja Mefo- 
potamie : puis mit le fiege deuant la ville de Nifibi's,où il demeura deux mois fons rien fai- 
re, cftant alors Conftantius enla ville d’ Antioche, Tcodorct liu. 2 ,chap. 30 .Zonare,faind 
Hicrofmc. 



Vu Monde. 


44 6 4 | 


VeJefusChriji . 33 ^ j P*pe*- x R. des Per fes. 19 


Olympiaàe. 


279 | 


Indittton. il j Empereurs. i Ve Rome 1089 





Polemivs 6c V r s v Confuls. 

A v temps defqucls vn bruit s’eilcùa en Orient , que Çonftantin Empereur defund a- 
uoit cfté mis à mort par les pratiques de les frères : avant laiflç vn teftament,par lequel il 
admonneftoit fes fils non-fculemet de fè donner garde d’eux, mais aufli de le venger. Le- 
quel teftamét mcfmc foc par Eufcbe Eucfque de Nicomedie porté à Conftantinoplc^ui 
trouua fcmblablcmct en i.celuy, que Dalmatitis Sc Annibalianus Cefars, nepueux de fon 
feu pere, eftoiét déclarez lès coheritiers. Ce qui l’irrita en telle forte, qu’il le délibéra de 
leurfairevn mandais party. Tellement qu’il fie mettre à mort Conftantius fononclc, 6c 
fon coufin Annibalianus, auec pluficurs grands perfonnages : comme Ablauius &Opta- 
tusPatriccs. Mais vne maladie fit fauuer la vie à Gallus,& le bas aage à Iulian fes autres 
cou fins . 

Athanase fuiuant le vouloir 6c teftament .du grand Conft antin, fut rappelle d’exil 
ô£ renuoyé en fon diocefc , à la pourfuitc principalement du icune Conftantin. Qui fut 
caufc de nouueaux troubles 6c fchifmcs en iceluy ; tant pour la haine que les Arncns luy 
portoientj que pour l’affedion que les Catholiques auoient enuers luy. Tellement que 
toutcs les Ejglifcs furent en ce temps bandées pour ou concrc luy. 

D» Monde. 4463 [ VefefusÇkrijf. 3 39 [ K.dêsP(rfes^ 30 | VeR ome-loio 

Olympiade. x ( Jnditlio». IX j Papes. 3 { Empereurs. x 

" 1 ' 11 1 . .■■■- — — ■■■■ — - r * ■ - ■' — -■ .. r - 1 ' ■ .. j 1 * ■■■ 1 " 

Constantivs A v c. pour laa. fois Conful, auee fonfrere C ons t a n s. 

Delmativs César nepueu de l’Empereur Conftantin fût par les foldats mis à 
mort.Cedrcnus. 

Lis Euefqucs du party Arrien en Orient, grandement irritez du rappel d’Athànafe, 
en cfcriuirent lettres pleines de doléances aux Empereurs Conftantin 6c Conftans, 6c au 
Pape Iules, qui leur lignifia qu’il leur alfigneroit lieu de Concile pour y plaider leur cau- 
fc canoniquement. Mais quand ils entédirenr que ce Concile ne fiaffemblcroit par l’au- 
ftoritc de l’Empereur, ris le répudièrent. Ce nenobftant Iules en fît tenir vn à Rome, qui 
déclara Athanafc innocent des crimes qu’on luy imputoit,& iuftemét remis en fon fiege. 



Vu Monde. 44 66 | 


Ve le fus Chrijl. 
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Olympiade. 3 | 


IndiEii on» 


13 J Papes. 4 | Empereurs. ' 3 



D e p v 1 s le i.iour de Fçuricr, Acÿndinvs, 6c Pro cvtvs, Confuls. 

S o v z lefquels ( comme tcfmoigne Socrates, liuré z. chap . y. de l'ftift. Ecclef.) Çon- 
ftantin aifné des freres,nc fc contentant du partage qui luy eftoiraduenu de la futcefliôn 
de fon pere, amena à fon fccours les Fraçois 6c autres peuplés de la Germanie. Au moyen 
defqucls il occupa vne partie des pays qui appartenoienrà fon plus ieune frçrc : mefme- 
incnt le N oric, auec les V indelicies 6c les Rhcticz.' Mais voulantpaflcir plus outre, & f al- 
ler emparer d’Italie, le laiffali lourdement furprondre par les Capitaines de fondid frère : 
Conftans, près la ville d’Aquilee, qu’il tomba en lciirs embufehes , où il'fut mis à mort^ &r 
fon corps iette das le Hcuue prochain. Apres cela les x.frcresTutuiuas partàgcrc t derechef 
1 • - l’Empire 



Digitized by 



/ 

Google 





delà Bibl. hiftoriale. 



S6ç 



l’Empire cntr’cux ; & eut Conftantius toutes les prouinccstirans du cofté d’Oricnt , 6c 
Conftans celles d’Ôccidcnt. Sozomcnes liurc 3. Socrates liurcz. Paul Diacre liurc ir. 

Constanj faifoitguerre en ce temps aux Gctcs 6 c Sarmates,au païs de Dace,quâd 
fon frère luy commença guerre en Italie. Zonarc. 

Estant Alexandre premier Eucfque de Conftantinople décédé, Paul martyr; nati 
de Thcflàloniquc, fut par les voix du peuple fubroge en ion lieu : auquel il prefida deux 
mois feulement ; à cautc que l’Empereur Conftantin le dcpofà,pourcç qu’il tenoit le par- 
ty des Catholiques : 6c mit en fon lieu vn Eufèbc de Nicomcdie Artie, qui prefida vn an: 
l’hcrefic duquel fut didc Eufcbicnne. Il y en a qui ont eferit que des qu’il fut eftably, qu’il 
fit publier vn Concile pourl’anncecnfuiuant à Antioche. Maispourçe que cela cftoit 
hors des limites de là iurifdidi5,ic croy qu’il fufeita fèulcmët l’Empereur à le conuocquer. 

Marcel Euefquc d’ Ancyrc en la baffe Galatie, 6 c Photin Ion difciple Eucfque de 
Smyrnc,raaintcnoiét en ce temps l’hercfie de Sabellius,& de Paul Sapiofatcniçndaquçl^ 
le toutesfois ledit Marcel abiura depuis. ^ 

EvERONivsdc Cappadocic Arricn,fut Euefquca’Annoche 
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Fl. Antonivs Marcellin vs, 6c Coelivs Proçinvs, Confuls 
L e Confulatdefquelscfcheut, comme tefmoignc Socrates, liu.z. ch. 7.cnlay. année 
après la mort du grand Conftantin, & en l’Indidion 14. félon que récité Athanafè en l’£- 
piftre du Concile Arimin& de Seleucie. . . 

Les entreprinfes que les Scythes 6c autres nations de la Barbarie, fàifoicnt fur la Pan-, 
nonie, firent partir l’Empereur Conftans d’Italie pour les rembarrer. Ccquifèmble a- 
uoir donné occafion aux François (à l’opinion d’aucuns ) de palier le Rhin, 6c fe pouflcr 
dedantla Gaule ,poury butiner 6c occuper ce qu’ils pourroien t , malgré les Capitaines 
&Licutenans qui fàifoicnt pour Conftans en ceftc marche-là. De forte qu’il s’cnenfui- 
uit vne cruelle guerre entr’eux , qui dura l’efpacc de deux ans : cfqucls le firent beaucoup 
de grands & mémorables exploits d’armes : comme déclarent Socrates liu.z. cliap. 10. 
Sozomcnes liurc 3. 6c fàind Hicrofme. Mais il fcmble pluftoft que les François feftoien r 
cfmcuzà l’occafion de la guerre ciuile qui auoit cfté entre les deux fircres dés l’anneepre - 
ccdente: en laquelle aucuns ont eferit que les François auoientfàuorifé Conftantin. Et, 
croy fcmblablerncnt que ce fut au temps de la mcfmc guerre , que les François furnom 
mez Salicns fc vindrcnt(comme eferit Ammianus Marcellinus liu. 17.) audacicufcmcnt 
loger dedas le terroir 6c la ville de Toxiandric,qui eftoit auprès de la riuierc de l’Efcault; 
|auec intention d’y cftablir leur demeure à iamais. Pourcc qu’on peult aifement entendrej 
|par le mefme autheur,que cela fc fit deuant ce qu’il eferit au liure 14. qui cft lc premier de 
ceux qui nous font reliez de fon hiftoire. Et fi ce que Zozimus eferit, que les Saliens qui 
cftoient fortiz des François furent chafTez de leur pays parles Saxons, & contrainds de 
venir occuper la Batauie, laquelle ils tindrent encor iufquesàlavcnuëdelulianCéfàr, 
eft aucunement vray , ie croy que ce qu’il a dit de la Batauie, fè doit interpréter de la To- 
xiandrie; 6c qu’il n’y a point eu d’autres Salicns que ceux qui l’occupèrent : 6c que fils fu- 
rent chalfcz de leur pays par les Saxons,qui fàifoicnt lors encor leur demeure en la cofte 
maritime de Dannemarc,& en des Ifles 6c Marefts prochains d'icelle feulement, que par 
eux on doit entendre aucuns des anciens peuples de la France maritime les plus pro- 
ches de Danncmarc , lcfquels fè trouuans grandement affoibliz 6C diminuez par tant de 
dcfconfiturcs que Conftantius Cefar 6c Conftantin fon fils auoient fait de tous les Fran- 
çois, furent contrainds d’abadonner leur demeurc,& en aller ccrcher vne autre ailleurs, 
ufqucs à ce qu’ils l’euret trouuee en la Toxiandrie. Par laquelle raifon le nom de Maliens 
leurauroitefté donné pour autre caufè que pour auoir demeure auprès de la riuicrc du 
Sal,qui fe defgorgc dans le Mcin , tant pource qu’il ne fc voit aucun teftnoignage ancien! 
qu’ils y ayent iamais demeuré , que poutautant que les Saxons n’auoicnt encor monté fi 
luult. Parquoy ce qu Ammianus Marccll. afferme, que la couftumclcs fit appcller Salies 
nous prefen te argument d’eftimer qu’il leur fut donné du verbe Latin,duquci pour fèm- 
blablc occafion les Preftrcs de Mars furet appeliez Saltj à Rome. A caufè que depuis qu'ils 
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furent chaite2 de leur p.iis , ils ne farrcllcrcnt gucres en lieu certain , allans continuelle- 
ment ccrchcr leur aduanturcau loin, te coqucftcr nouiicllcs terres, ou faire courtes fou- 
daines & inopinées lapart ou ils penfoient faire profit : par lcfqucllcs ils te rendirent fi ha- 
biles de pieds à courir & à iàuter ou faillir, que c’cflvn grand indice que le nom de Sa- 
liens leur en a elle accommodé. Ioinét que Sidonius Apollinaris nous conforme aftez a- 
pertemeriten cciugcmcntj où il dit: 

~ tibi vihciturillic 

Curfu Hirttltts, Chunnus iaeuhs, Francufque natatu, 

Sauromatdtclypeo , Saints pede,falce Gelonus. 

Et Ctoy temblabtement qu’ilsàuoicnt appris & apporte celle manière de faire des Fran*- 
çoisidéfqùclsilseftôiéntdefcenduz.Car l’vndcs Panégyriques nous lesdeferitquafiert 
tcllefôftciparlant des François habitans fur le Rhin , & des autres habitans la colle de la 
mer Germanique :4efquels Conflantius Cefàr auoit tranfportcz en Gaule, apres la con- 
quellc de la Batauic: ^4rat ergo nunçmihi chamanus & phtyfius } & iüe vagttsjlle pradator exer- 
citio fquallidus operatur & fréquentât nundinat measpecore venait, & cultor barbants laxat annona. 
Quinetiam ft ai deleftumvocetur,accurrit & obfcquits teritur , çÿ» tergo coercetur feruirefemilitix 
nominegloriatur. Quant aux Saxons, ayansainfi chafléccs Saliens , ils le mirent en leur 
lieu, qu i leur fit planche à fiaduanccr te aggrandir petit à petit, te aucc l’occafion des tëps 
plus auant en terre ferme : fi bien qu’ils te virent cy apres fouz le fccod Valcntinian auoit 
cliably leur nom au lieu de ccluy des François , en toute la contrée maritime de la balte 
Gcrmahié iüfques'alaPhryte&àla Vvcflphalic. j 

[' PlvsIevrs villes furent en ce temps rcnucrtecs par terre en O rient par des trem- 
blonvms de terre , te la ville d’Antioche fort csbranlec. Socrates liure premier , Sainâ 
Hier'ofhie. 

Pixcï p vs Arriçn Fut Eucfqüc d’Antioche, vn an apres Euphronius ; fouz lequel 
Confiant!iiis,à la fuggeftion d’Eutebe Euelquedc Conllantinople, fit aJfembler celle an- 
née vn^qficilc en la ville d'Antioche, où te trouucrcnt laplufpart Eucfqucs Arriens,qui 
condamnèrent Athanafc , &approuucrcnt bien de paroles la tentëccdu Concile de Ni- 
ceé : hlais par £ii& la renuerterent : te puis firent, ce dit Socrates, vn decret, qu’il ne 
falloir! pastoufiours attendre le contentement de l’Euefquc de Rome, entoures les dé- 
terminations des Eglifes. Quiclloit àfind’auoir raifonde déclarer qu’ Athanafe fclloit 
illegftirnCmcnt remis en fon liège , fans lapermilfion des Eucfqucs de fonDiocete: te 
qu’il clloit coulpabïè de la tedition te de l’efïufion de fang qui fclloit ,fai£le à Ibn retour 
cnllEglife d’Alcxandtic. Dont ils conclurent qu’il deuoit élire derechef depofé te en- 
uoyè en exil : luy fubïlituant quant-&-quant vn nommé Grégoire à tenir fon lieu. Le- 
quel apres auoir foubfcrit à la fentence de ce Concile , te fit conduire par vn Capitaine, 
accompagné de gr 3 d nombre de foldats que l’Empereur luy donna pour efeorte, &pour 
l’cftabHr aucc mairi-fortc au fiege d’Alexandrie. Lcfquels penferent prendre Athanate, 
fil nç foft efehappé comme miraculcufement de leurs mains. Cependant pource que Iu- 
les £ uefquc de Rome te Maxime de Hicrulàlcm prcuoyoient bien ce qui te deuoit faire à 
ce Concile d’Antioche, & à quelle fin on l’aflembloit : ne l’vn ne l’autre n’y voulurent al- 
fi(lcr,ny participer, ny donner contentement à la conuocation d’iccluy. Socrates liure z. 
chap.i.S.Hicrofmc. 



| DelefttsChriJl. 342 j Papes. 6 | R.desPerfes. 33 
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Constantivs Avgvste pour la troificfmc fois, &Constans fon frère, 
pour la féconde, Confiais. 

Les François continuoient de telle opiniaftreté Ja guerrc aux Romains en la Gaule, 
que l'Empereur Conlïans fut contraint de partir des Pannonics pour venir alteurcr 
tes affaires contr’cux, de fa prctence j amenant aucc foy de telles forces, qu’ils furent en 
fin dcffaiéts &: vaincuz par icelles en vne bataille, E t toutesfois l’Empereur aimant mieux 
lesauoiramis qu’ennemis, fit paix te alliance aucc eux en ce Confulat:comme tcfmoignc 
Socrates liure 2. chapitre 13; &: Paul Diacre , liure n. Sainél Hicrofinccn fa Chronique: 
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par laquelle il leur permit comme i’eftime de demeurer cnlaToxiandric, qu’ils auoienc 
occupée. Où Iuliâles ytrouuacncorcy a£rcs,àla charge de fournir de gens de gùerreau 
fcruice des Empereurs en leurs guerres: qui eftoit auflî afin d’entretenir les autres de leur 
nation, habitans delà le Rhin, en paix Si en amitié : de manière qu’il eut toufiours depuis 
des légions Françoifes couchées en l’cftat des Empereurs: Si que leur Cour fe trouua bic 
garnie de François, lefquels ils laiflerent paruenir aux charges deguerre Si aux grands e- 
ftats: comme Vrficinnius qui futGouucrncur d’Orient, Syluanus de la frontière de Ger- 
manie contre les François mcfmcs, Malarich Si Lamogayfequi eurent d’autres grands 
cftats de guerre. 

Par icntéce d’vn Synode aflemblé à Rome, Paul , Athanafe Si autres Eucfques , qui 
uoientefté chaflcz de leurs fieges par les Arriens, furent reftituez en iceux. Ce qui irrita 
tellemét les Euefqucs Oriétaux du partÿ Arricn, qu’ils s’aflfcmblcrct à Antioche, où il luy 
firent dvn commun confcnrcmcntrefpofé aux lettres qui leur auoit eferites, dcfquclles 
nous àuons parlé cy deflus.Où pourcc qu’ils maintcnoientfortconftammcnt lado&ri- 
ncdu Concile de Nicce, cela leur acqucroit d'autant d’au&oricé Si de faueur enuers les 
Catholiques, que les Arrienss’efforçoicntdclcs mcfprilèr. 

E v s ebe Eucfque de Conftantinoplc, fauteur de l’hercfie Arrienne mourut ^ulieu 
duquel Paul fut inftitué par lepcuple.Mais les Arriens introduiront Macedonius: pour 
lequel lupporter, l’Empereur enuoya le Maiftre de fa gendarmerie Hermogenes , qui fut 
tué du populairc.Finalcmcttt l’Empereur vint en perfonne,& ictta de la ville Paul, qui fe 
fçjjfj auec Athanafe a Rome, hT ace do ni us toutesfois ne fut pour cela fi toft remis, tant 
pourcc qu’il auoit efté admis fans lo fçcu de l’Empereur, que auffi qu’il auoit efté caufe de 
la mort de plufieurs. S.Hicrofme. 



Du Monde. 446 9 | DelefmChr iJK 343 i K>iat#fes. 34 | Mome. 1094 
Olj mpixdc. I • | Indt Bions. \ | Papes. , 7 \ Empereurs. 6 

C e s t e annee fut en Orient fans Côful: mais elle en eut deux à Rome P 1* a c 1 d v s 

Si Rom vl vs. _ . . 

Les Perfes furent en ce temps vaincus Si dcffaits par 1 Empereur Conftantius, dont il 

en triompha. Cedrenus. n 1 

A g e l v s homme fort fuperftiticux fut Eucfque des Nouatiens a Conftantinoplc. 

Socrates li.4. . ’ . _ , , 

S v 1 v a n t le Decret du Synode precedent , Athanafe Si Paul s en retournèrent en 

leurs Diocefes auec lettres du Pape IuIcs.Qui fut caufe que Conftintius enuoya vn ficn 
Lieutenant pour rcchaflcr Paul,& introduire Macedonius en fon lieu:ce qui cfineut vnc 
telle fedition en la ci té, que plus dej. mille perfonnes en 1 furent tuez. Ce Macedonius au 
refte fût autheur de la fede Macédonienne, qui confcfloit bien , auec les Arriens, que le 
fils n’eftoit de mefme fubftanccauec le pere,mais nioitqu’ilfuft créature, ou euft efté 
faift: Si fouftenoit ontrcplus que le S. Efprit eftoit créature, pour laquelle caufe il a efté 
le premier appfclléPncumatomachc,ç’eft à dire combateur du S.Efprit. Carau parauant 
la diuinité d'iceluy n’auoit point encores efté mifeen queftio. Qui fut caufe que les Ar- 
riens fefeparerent de luy. Si firent enuers l’Empereur qu’il fut defehafle de fon Eucf- 
chc # 1 ‘ 

A v c v n s eftiment que le Thalmud des Iuift furnommé Icrofolymitan fut compofé 
en ce temps par Rabbi Iohanna,qui fut ioo.ans auant que celuy de Babylone fiift eferit. 
Si 2oo.ans apres la guerre Iudaïque. Bibliander en fa Chron. ^ ^ 

P a v l de Thebcs i.Hermite,aagéde ii$.ans,vinttrouucr S.Antoinc aage de 90. auec 

lequel ayant quelque temps conucrfé, mourutS.Hicrofine. 
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Vu Monde. 4471 | Ve Iefus Chrijl. 343 


| R.des Perjès. 36 | Ve Rome. 1096 


Olympiade. 4 | IndiSlions. 3 
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Amanti vs, & Albinvs, Confuls. 

A v temps desquels l’Empereur Conftantius fit guerre en perfonne en la Mefopota- 
mie,& Conftans aux Germains en la Gaule où ils venoienc faire des courfes. 

La ville de Dirrachium fut ccftc année ruinee par vn autre tremblement de terre, qui 
fit aufli esbranlcr toute la Terre de labeur en Italie. S.Hierofme. 

Vn Synode d’Eucfques Arrics aflemblc en la ville d’Antioche, propofk vn autre for- 
mule de foy que celle de Nicec, qu’ils appelèrent la Longue; laquelle fut reicttec des £- 
glifes Occidentales. - 



Vu Monde. 4471 


Ve le fut Chrijl. 346 


| R .desPerfes. 37 


| Ve R orne. 1097 


Olympiade. z8i 


| IndiSlions . 4 


| Papes. 10 | 


Empereurs. 9 



C é s ï e année fut fans Confuls iufqu’au premier iour de May, que Conftantius Em- 
pereur fc fit pour la 4. fois Conful en Orient, &: Conftans fon frère pour la troificfmc en 
Occident. 

V N Concile d’Euefqucs aftcmblé en la ville de Cologne lur le Rhin, condamna l’hc- 
refied’EuphratasEucfquc d’iccllc , qui nioit la diuinitc de Iefits Chrift.Liurc des Con- 
ciles. . f 
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Flavivs Evsébivs le Fl. Rvf in vs,Confuls. 

C e Confulat eft par Soçratçs liu»2.chap.jo.& par Sozomcncs liu.j.reFcrc à Tan n. 
pres UmortdugrandÇQnftantin. 

S apoh.es alfiegeaep ce temps pour la t.fois la ville de Nifibis,dcuant laquelle il de- 
meura 3. mois fans rien faire, à caufe que Çonftantius mena vnc armee contre luy , qui le 
combatif en $.bataillcs:ciqucllcs les Romains eurent toufiours du pis.Gombicn que làns 
la témérité des foldats la vi&oire lembloit incliner de leur coftc,à la derniere journée qui 1 
ptçs la ville de Sangara. Eutrope,S.Hïerofmc,Zonarc,Niccpj|fcc,P.Dia- 

A vrlic d’Antaradun en la Pha^icic fut ccftc annee fondée par l’Empereur Conftan 
|tius,éù pluftoft réparée le nômmce,^^i»«e. Cedrenus» 

L e o n t 1 v s de Phrygie Arricn HIÇÉucfque d’Antioche apres Efticnnc «.ans. 

C e s t e année futalfemblé IcÇoflcile en la ville de Sardic capitale des Oaces en l’il- 
lyrie i8.mois apres qu’il eut cftépuBlie^ùfc crouuercnt enuiron jop. Eucfques d’Occi 
dent & 7 tf. d’Orient, par lcfqucls la çaüfed’Athanafc fut cogncuë & decidee, le fon in 
nocençe aucrce:outrcplus les decrets du Concile de Niccc confirmez. Socrates lij.i.z,ch_ 
iO.Toutçsfois le îiure des Conciles renuoie ledit Concile au Coniulat de Saluftius & 
Lcontius.Sulpitius Scucrus dit que le grand Conftancin 1 auoit ja conuoquc vn peu de- 
vant là mort.Somme que iuiuanc la lentenee d’iceluy, Conftans lomma par lettres Con- 
fondus fon frère de laifïer rentrer Athanafc le Paul en leurs lièges , aucc menaces de les 

^ #. /• ^ . r. « • ri- r' * 1 







Ft. Philippv s & Fla. Salle as, Confuls>^- 

A près la iournee de Sangara,la ville de Nifibis fut pour la $»fois alfiegec par les Per- jKy 
fesîlcfquels y ayans encor aufli peu feiû comme au parauant } f allèrent camper douant Bi* {fL « — 

zabda& Amida, qui fe rendirent en fin à eux,cbtnmc fit auffi la ville de Sangara. Sainâ: /l* 
Hicrûfme. 

A c a t i V s hérétique autheur de l’herelîe Aeatienne , Patrafite Eucfquc Scythôpoli- 
tain,GeorgedeLaodicee,Marcd’Arethiilc,Epiâeccde Corynthe, Auxenciüs de Milan * - y-fc 
Eucfques,fuiuans l’hcrefie Arricnne,& Aëriu» autheuraulfi de la fe^e Aerienne., viuoit 

cp ce temps. . * 

Athanase fuiuant le decret du Concile de Sardic fc mit en chemin pour retour» 
ner en fon Euefçhé.Mais il fit premièrement alTembler en Icruiâlcm par l’authoricé de 
Maxime Euefque dudit lieu vn Condle,auqucl la dq&rinc de Niccè. fut conformée , le 
la communion remife audit Athanafe,«c fa dignité reftitucc. En laquelle efont remit, il 
fit par fon autherité alTembler vn autre Concile en la ville d‘ Antioche , qui conformait* 

[mefmes articles que deflus. Soçratçs llu.z. 
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Ce ste année fut en Orient làns ConfuI: mais en Occident cut Vlpius Lmacpjuj le 
Fabius Catullinus. " ; .1 - - 

S o vz lequel Conftântius apres auoir clU bartu des- Perfes en plufieurs cfeannou» 
ches & petites fencontres,fut en fin ccmtraint par fa témérité Se infolcnce de Ces IbkJacs 
de donner bataille generale de toutes les forces au RoySapbrcs auprès de la ville dcSin- 
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